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PRÉFACE 


Ce  n'est  pas  à  nous  à  exprimer  une  opinion  sur  le  livre  auquel  nous  travaillons 
depuis  quarante  ans,  mais  il  sera  permis  de  rappeler  ici  qu'aujourd'hui  notre  Dic- 
tionnaire est  devenu  le  manuel  tout  à  fait  indispensable  de  ceux  qui  s'occupent  de 
l'histoire  de  la  peinture  et  des  peintres.  Deux  éditions  (1)  ont  été  enlevées  dans  une 
courte  période  d'années  ;  cette  circonstance  est  la  seule  que  nous  rappellerons  ici 
pour  justifier  l'opportunité  de  cette  nouvelle  édition  si  considérablement  augmentée. 

Un  point  sur  lequel  il  doit  nous  être  permis  d'insister  est  celui-ci  :  le  labeur  ardu, 
pénible,  dispendieux  et  ingrat  auquel  nous  nous  sommes  livré  sans  autre  objectif  que 
celui  de  laisser  une  œuvre  utile,  est  considéré  par  certains  comme  un  travail  de 
compilation.  Un  critique,  M.  L.  Lagrange,  nous  a  rendu,  dans  les  termes  suivants,  à 
cet  égard,  une  justice  qui  nous  a  vivement  touché. 

«  Une  tache  non  moins  difficile  et  non  moins  bien  moins  remplie  était  l'indication 
des  œuvres  et  surtout  la  caractéristique  du  talent  de  chaque  artiste.  Pour  les  premières 
M.  Siret  s'en  tient  aux  tableaux  possédés  par  les  musées  ou  par  les  églises,  en  un 
mot,  par  des  établissements  publics...  Quant  à  caractériser  le  talent  de  l'artiste,  on 
voit  que  M.  Siret  a  apporté  une  attention  particulière  à  cette  partie  de  son  travail,  la 
plus  délicate  à  coup  sûr.  Sans  préférence  personnelle,  sans  parti-pris  d'aucune  sorte, 
il  a  su  résumer  les  jugements  de  la  critique  moderne.  C'est  là,  ou  je  me  trompe  fort, 
l'originalité  du  livre,  chaque  époque  a  eu  ses  favoris,  non  seulement  dans  le  présent, 

(1)  La  première  édition  de  ce  livre  a  paru  en  1848  ;  la  seconde  en  1866. 

Nous  avons  appelé  cette  troisième  édition  originale  par  le  motif  suivant.  Notre  deuxième 
édition  avait  été  cédée  par  nous  à  un  éditeur  qui,  passé  le  délai  pour  lequel  nous  lui  avions 
abandonné  nos  droits,  a  jugé  bon  de  changer  le  titre  et  d'y  imprimer  tantôt  troisième  édition, 
tantôt  nouvelle  édition,  tandis  qu'en  réalité  ce  n'était  que  la  deuxième.  Un  jugement  du  tribu- 
nal de  la  Seine  en  date  du  27  août  1875,  a  sévèrement  qualifié  ce  procédé  en  même  temps  qu'il 
en  condamnait  les  auteurs.  Ce  jugement  a  été  imprimé  dans  la  Gazette  des  tribunaux,  22  janvier 
1876  et  dans  la  Bibliographie  de  la  France  n°  4,  65me  année,  2me  série,  22  janvier  1876.  Le  Fi- 
garo, Y  Indépendance  belge  et  le  Journal  des  Beaux-arts,  ont  aussi  inséré  ce  jugement  en  1876. 
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mais  aussi  dans  le  passé.  La  nôtre  est  peut-être  la  seule  à  laquelle  ait  été  donné  un 
éclectisme  assez  large  el  assez  sincère  pour  apprécier,  selon  une  échelle  commune, 
te  degré  de  mérite  des  peintres  de  Ions  les  temps.  Le  Dictionnaire  reflète  cet  éclec- 
tisme. Quand  on  voudra  savoir  ce  que  nous  pensions  de  tel  ou  tel  artiste,  il  suffira 
d'ouvrir  le  livre  de  M.  Siret.  Le  Dictionnaire  des  peintres  sera  pour  l'avenir  le  com- 
pendium  de  la  critique  d'art  du  xixe  siècle.  » 

(Gazette  des  Beaux- Arts.  Paris,  septembre  1866). 
Léon  Lagrange. 

Comme  tous  les  livres  d'histoire  celui-ci  a  été  composé,  pour  les  faits,  avec  des  livres 
mais  uni  ne  saura  ce  qu'il  nous  a  fallu  de  patience,  de  recherches,  de  voyages  et  de 
difficultés,  pour  sauver  de  l'oubli,  disputer  à  la  négligence,  arracher  aux  sphynx  des 
temps  anciens  et  modernes,  des  noms,  des  circonstances,  des  rapprochements  et  des 
secrets,  dont  la  mise  en  lumière  édifie  et  constitue  l'histoire.  Ce  rôle  patient  nous 
l'avons  imperturbablement  rempli  pendant  de  longues  années  et  après  avoir  amassé 
ainsi  tout  ce  qui  était  nécessaire  à  notre  œuvre,  nous  avons  dû  fondre  le  tout  dans 
une  sorte  de  synthèse  à  l'usage  du  public.  Il  nous  a  fallu  réduire  des  masses  de  docu- 
ments, soumis  d'abord  à  un  examen,  d'où  nous  avouons  ne  pas  être  toujours  sortis 
vainqueurs,  en  une  phrase  brève,  quelquefois  en  un  chiffre,  souvent  en  un  seul  mot. 
C'est  dans  la  pensée  obstinée  d'arriver  à  ce  résultat  pratique  que  réside  pour  nous  l'es- 
sence de  ce  grand  travail.  On  comprendra  dès  lors  que  la  qualification  de  compilateur 
nous  est  pénible  à  accepter  et  nous  en  appelons,  en  cela,  à  la  bonne  foi  de  ceux  qui 
se  serviront  de  ce  Dictionnaire  et  qui  y  trouveront  condensée  la  matière  de  plus  de 
vingt  volumes.  Nous  avons  également  a  faire  remarquer  que  ce  que  M.  Lagrange 
appelle  l'originalité  du  livre,  c'est-à-dire,  la  caractéristique  du  talent  de  chaque 
artiste,  est  sans  aucun  doute  ce  qui  nous  a  demandé  le  plus  de  circonspection  et  de 
réflexion.  Nous  ne  sommes  pas  arrivé  à  poser  des  formules  nettes  et  brèves  sans 
avoir  eu  à  peser  mûrement  nos  pensées  et  nos  paroles. 

Avant  de  déposer  la  plume  je  dois  rappeler  ici  le  souvenir  de  la  compagne 
dévouée  que  la  mort  a  ravie  à  mon  affection.  Patiente,  éclairée,  écrivain  délicat 
qui,  dans  plus  d'une  circonstance,  a  donné  des  preuves  d'un  talent  que  peu  de 
femmes  ont  possédé  comme  elle,  d'une  rare  finesse  de  goût  dans  l'appréciation  des 
choses  d'art,  elle  m'a  aidé  à  faire  ce  livre  qui  n'a  peut-être  de  valeur  que  grâce  à  sa 
collaboration  attentive.  Si  la  noble  créature  vivait  encore  elle  se  refuserait  sans  aucun 
doute  à  ce  que  je  lui  rendisse  ce  légitime  hommage  ;  c'est  un  devoir  sacré  pour  moi  de 
le  déposer  sur  sa  tombe. 

*883.  Adolphe  Siret. 
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pi  %\  du  DiCTiiirvivAiRE.  —  L'inten- 
tion qui  a  guidé  l'auteur  du  Dictionnaire 
historique  des  peintres  de  toutes  les  écoles,  a 
été  de  renfermer  dans  un  volume  aussi 
réduit  que  possible,  les  éléments  indispen- 
sables à  la  connaissance  de  la  vie  et  des 
œuvres  principales  de  tous  les  peintres, 
depuis  l'antiquité  jusqu'à  nos  jours.  Comme 
conséquence  de  ce  point  de  départ,  l'au- 
teur a  dû  adopter  un  plan  abréviatif  dans 
son  essence  comme  dans  sa  forme.  C'est  ce 
plan  qu'il  importe  d'expliquer  et  dont  il 
est  indispensable  que  le  lecteur  se  pénètre 
s'il  veut  tirer  du  présent  livre  toute  son 
utilité. 

Et  d'abord,  il  est  bon  de  le  prévenir  que 
l'auteur,  dans  la  double  intention  de  res- 
pecter la  vérité  historique  et  le  temps  du 
lecteur,  a  soigneusement  écarté  de  la  bio- 
graphie des  peintres,  d'une  part,  les  anec- 
dotes apocryphes  dont  elle  est  le  plus 
souvent  ornée,  d'autre  part  ces  détails 
surabondants  qui  ne  peuvent  être  tolérés 
que  dans  des  monographies,  tels  que  les 
noms  des  parrains,  l'indication  de  la  pa- 
roisse, etc.  Il  n'a  été  fait  usage  de  ces  ren- 
seignements que  dans  des  cas  spéciaux. 

Chaque  notice  biographique  est  donc  in- 
variablement rédigée  dans  la  forme  sui- 
vante :  le  nom  du  peintre,  ses  prénoms, 
l'indication  de  l'école  à  laquelle  il  appar- 
tient, ses  dates  de  naissance,  de  mort  ou 
de  floraison,  son  lieu  de  naissance,  puis  le 


genre  dans  lequel  il  a  travaillé.  Après  ces 
renseignements  préliminaires,  viennent  :  la 
notice  historique  sur  sa  vie,  l'indication  de 
ses  principales  œuvres  et  celle  des  lieux  où 
elles  se  trouvent,  la  caractéristique  de  la 
manière  de  travailler  du  peintre,  puis, 
lorsqu'il  y  a  lieu,  la  mention  des  ventes 
célèbres  où  ont  paru  des  tableaux  du  pein- 
tre avec  le  nom  du  vendeur,  la  date  de  la 
vente,  le  titre  du  tableau  et  enfin  le  prix. 

Cette  marche  est  invariable,  et,  afin  de 
la  caractériser  aux  yeux,  elle  est  matériel- 
lement indiquée  dans  le  Dictionnaire  par 
la  disposition  typographique  suivante  : 

D'abord  les  renseignements  préliminaires 
formant  toujours  un  corps  séparé  du  reste 
de  l'article,  puis  la  notice  historique  sépa- 
rée de  l'indication  des  tableaux  par  un 
double  tiret  (=);  la  caractéristique,  puis 
le  double  tiret  (=)  et  enfin  les  ventes  où 
les  titres  des  tableaux  sont  imprimés  en 
italiques.  Les  titres  des  tableaux  et  le  nom 
des  lieux  où  ils  se  trouvent  sont  séparés 
par  un  simple  tiret  ( — ). 

Les  personnes  qui  voudraient  comparer 
la  présente  édition  avec  la  première  et  la 
seconde,  pourront  se  convaincre  que  l'œuvre 
que  nous  présentons  est  tout  à  fait  nouvelle. 
Les  conseils  de  la  critique,  l'expérience,  les 
découvertes  nombreuses,  nos  propres  tra- 
vaux sur  la  matière,  tout  nous  a  servi  pour 
faire  de  ce  livre  une  création  originale  pour 
laquelle  nous  n'avons  rien  épargné. 
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NOTES. 


ii  -n-:i  us  co\§L4.té§.  —  Parmi  les 
auteurs  qui  nous  ont  rendu  des  services 
signalés,  e'est  pour  nous  un  devoir  de  re- 
connaissance de  citer  autant  les  livres  que 
les  renseignements  particuliers  de  MM.  As- 
sel  in,  Ch.  Blanc,  de  Baudicour,  de  Burbure, 
de  Busscher,  De  Chennevières-Pointel,  Van 
Even,  Génard,  Kramm,  Th.  van  Lerius, 
Pinchart,  Booses,  Buelens,  Van  den  Bran- 
den,  Wauters,  Weale,  etc.  Nous  avons 
('gaiement  mis  à  contribution  les  Archives 
de  l'art  français,  la  Revue  universelle  des 
arts,  la  Gazette  des  beaux-arts,  le  Journal 
des  beaux-arts,  et  quelques  revues  alle- 
mandes ,  notoirement  connues  par  leur 
solidité  dans  les  recherches  historiques 
concernant  les  peintres.  Les  travaux  de 
M.  le  comte  de  la  Borde  nous  ont  aidé, 
mais  l'orthographe  des  noms  flamands 
écrits  sous  les  ducs  de  Bourgogne,  le  plus 
souvent  par  des  Français,  nous  a  mis  sur 
nos  gardes.  Nous  l'avons  rétablie  là  où  cela 
nous  a  été  possible. 

Il  est  à  noter  que  l'importante  liste  pu- 
bliée pour  la  première  fois  par  M.  Dus- 
sieux,  concernant  la  réception  des  mem- 
bres à  l'Académie  française  de  peinture  et 
de  sculpture,  depuis  son  origine  (1648)  jus- 
qu'à sa  suppression  (1795),  présente  des 
différences  notables  avec  les  dates  données 
dans  les  Mémoires  de  Guillet  de  Saint- 
Georges  et  les  différentes  éditions  de  la 
liste  même  donnée  par  M.  P.  Lacroix  dans 
l' Annuaire  des  Artistes  et  les  Archives  de 
l'Art  français..  Nous  avons  fait  de  notre 
mieux  pour  faire  sortir  la  vérité  de  ces 
erreurs,  dont  la  plupart  sont  sans  doute 
des  fautes  d'impression. 

supplément.  —  Le  Supplément  sera 
toujours  consulté  avec  fruit.  Nous  enga- 
geons nos  lecteurs  à  s'y  reporter  après  avoir 
lu  la  notice  cherchée  dans  le  corps  du 
Dictionnaire.  11  contient  nombre  de  notices 
nouvelles  et  corrige  et  complète  les  notices 
comprises  dans  le  corps  de  l'ouvrage.  Ces 
corrections  proviennent,  le  plus  souvent, 
de  découvertes  faites  pendant  l'impression 
du  Dictionnaire. 


TAULE  ALPHABÉTIQUE  ET  CHRO- 
NOLOGIQUE. —  Cette  table  qui  termine 
l'ouvrage  permettra  d'apprécier,  d'un  seul 
regard,  la  richesse  des  diverses  écoles  de 
peinture  aux  différentes  époques.  Cet  ensei- 
gnement remplace  avec  avantage,  croyons- 
nous,  celui  qui  résultait  du  plan  chronolo- 
gique adopté  dans  notre  première  édition. 

ORDRE  ALPHABÉTIQUE  ET  CHRO- 
NOLOGIQUE   DES    NOMS    DUNE    MEME 

famille.  —  Les  noms  des  artistes  d'une 
même  famille  ne  sont  pas  toujours  disposés 
dans  un  ordre  rigoureusement  alphabétique 
pour  les  prénoms  ou  chronologique.  Il  n'est 
pas  possible  d'observer  à  cet  égard  une 
règle  fixe  car  on  ne  saurait  admettre  que 
les  descendants  figurassent  dans  le  Diction- 
naire avant  leurs  auteurs  ;  c'est  pourquoi  le 
lecteur  quand  il  cherchera  un  nom  de  l'es- 
pèce fera  bien  de  parcourir  du  regard  toute 
la  série  de  ces  mêmes  noms. 

PEINTRES    FLAMANDS.  NOUS    ll'llé- 

sitons  pas  à  reconnaître  que  par  suite  de 
relations  de  famille,  de  résidences  et  d'au- 
tres circonstances,  nous  avons  été  appelé  a 
donner  à  l'école  flamande  plus  de  dévelop- 
pement qu'aux  autres  écoles.  Nous  avons 
éprouvé  quelques  scrupules  de  devoir 
laisser  sans  emploi,  sous  prétexte  d'homo- 
généité absolue,  des  découvertes  d'un  vif 
intérêt. 

livrets  de  musées.  —  Nous  devons 
prémunir  le  lecteur  contre  certaines  inexac- 
titudes résultant  des  corrections  faites  dans 
les  éditions  modernes  de  livrets  de  musée.  Il 
arrive  que  tel  tableau  reconnu  pendant  de 
longues  années  comme  étant  d'un  tel  se 
trouve  être  d'un  autre. De  là  changement  dans 
le  livret  nouveau.  En  outre,  pour  gagner  de 
la  place  certaines  administrations  de  musées 
relèguent  dans  les  greniers  des  œuvres  de 
second  et  de  troisième  ordre  qui  avaient 
cependant  une  valeur  tout  au  moins  histo- 
rique. 

musées  détruits. — Les  musées  dé- 
truits par  accident,  guerres,  révolutions, 
surtout  depuis  1870,  ainsi  que  les  tableaux, 
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IX 


sont  restés  désignés  dans  la  présente  édition 
tels  qu'ils  étaient  indiqués  dans  la  seconde. 
Nous  avons  pris  cette  mesure  parce  que  les 
musées  détruits  ont  été  ou  seront  réédifiés 
et  que  pour  les  tableaux  notoires  disparus 
il  nous  a  été  impossible  d'obtenir  des  ren- 
seignements précis. 

ventes  —  Le  lecteur  voudra  bien  ne 
pas  perdre  de  vue  que  depuis  vingt  a  trente 
ans  un  assez  grand  nombre  de  ventes  ont 
eu  lieu  sans  sincérité  et  que  des  prix  sou- 
vent fabuleux  ont  été  attribués  à  certaines 
productions.  Il  a  été  reconnu  que  ces  prix 
faux  ont  été  le  résultat  d'opérations  peu 
délicates.  Il  ne  nous  appartenait  pas  de 
changer  pour  des  cas  de  l'espèce  quelque 
chose  à  la  physionomie  des  ventes  de  notre 
temps.  C'est  au  lecteur  averti  de  se  tenir 
sur  ses  gardes. 

Il  arrive  aussi  que  c'est  le  plus  sincère- 
ment du  monde  que  des  catalogues  de  vente 
annoncent  des  tableaux  de  tel  maître,  le- 
quel a  dû,  après  un  examen  minutieux,  faire 
la  place  à  un  autre.  Cet  exemple  a  été  sur- 
tout fréquent  lors  de  la  vente  de  la  célèbre 
collection  Hamilton  en  1882. 

Quant  aux  ventes  contemporaines  qui 
ont  été  de  véritables  scandales,  nous  ren- 
verrons le  lecteur  aux  journaux  du  temps 
et  aux  jugements  des  tribunaux  qui  ont  eu 
à  se  prononcer. 

imo\ograiiiues.  —  Nous  imprimons 
les  monogrammes  et  les  signes  connus  des 
artistes.  Nous  ne  donnons  pas  leurs  signa- 
tures en  toutes  lettres.  Il  nous  a  semblé 
inutile  de  reproduire  des  noms  qui  ne  lais- 
sent aucun  doute  sur  l'individualité  qu'ils 
représentent. 

Nagler  dans  ses  monogrammes  n'accorde 
pas  une  opinion  flatteuse  aux  monogrammes 
donnés  par  nous.  Cet  auteur  perd  de  vue 
que  nous  n'avons  point  pour  mission  d'aller 
ainsi  que  l'ont  fait  Christ,  Brulliot,  Bartsch, 
Passavent,  Robert-Dumesnil  et  lui-même,  à 
la  découverte  des  monogrammes  et  signa- 
tures, notamment  chez  les  graveurs  ;  notre 
mission  à  nous  se  réduit  à  donner,  quand 
l'occasion   s'en   présente,  l'indication   des 


initiales  et  des  signes  connus  apposés  sur 
les  tableaux  des  peintres  cités  afin  de 
guider  et  d'éclairer  le  lecteur.  Nos  rôles 
sont  très  différents  et  Nagler,  s'il  avait  ré- 
fléchi, n'eut  pas  apprécié  si  légèrement 
notre  façon  d'agir. 

MAITRES   ITALIENS,  SOBRIQUETS,— 

Les  maîtres  italiens  dont  la  plupart  ont  des 
sobriquets  sous  lesquels  ils  sont  plus  sou- 
vent connus,  sont  renseignés  dans  les  cata- 
logues de  ventes  de  manières  différentes  et 
parfois  très  diffuses.  Il  nous  est  arrivé  pen- 
dant l'impression  de  cet  ouvrage  de  dé- 
pouiller des  documents  de  l'espèce  et  d'y 
rencontrer  des  renseignements  qui  ne  pou- 
vaient plus  être  insérés  à  l'ordre  alphabé- 
tique. Le  supplément  obviera  à  cet  incon- 
vénient. Nous  prions  donc  le  lecteur  d'y 
recourir,  après  avoir  trouvé  la  notice 
cherchée.  C'est  ainsi  que  dans  la  notice  de 
la  famille  des  Allori  qui  dans  le  commerce 
est  connue  sous  son  sobriquet  de  Bronzino, 
on  ne  trouvera  pas  tout  ce  que  nous  avons 
recueilli  sur  les  ventes,  mais  le  Supplément 
comblera  cette  lacune.  Ce  cas  pourra  se 
produire  plus  d'une  fois.  Il  est  bon  que  le 
lecteur  soit  prévenu. 

artistes  modernes.  —  Les  artistes 
modernes  vivants  qui  ont  acquis  quelque 
notoriété,  figurent  dans  notre  Dictionnaire 
par  une  mention  succincte,  de  laquelle  sont 
nécessairement  exclus  les  détails  réservés 
aux  peintres  décédés  et  appartenant  à  l'his- 
toire. Ceux  dont  le  décès  est  trop  rappro- 
ché de  nous  pour  qu'on  puisse  considérer 
la  valeur  qu'ils  ont  acquise  pendant  leur 
vie  comme  étant  celle  qui  doit  leur  être  at- 
tribuée définitivement,  sont  rangés  dans  les 
mêmes  conditions,  seulement  les  chefs  d'é- 
cole, les  notoriétés  à  quelque  titre  que  ce 
soit,  auront  des  mentions  plus  étendues 
selon  les  cas. 

Les  personnes  qui  voudront  avoir  plus  de 
détails  sur  les  peintres  modernes  français 
et  allemands  pourront  consulter  Emile  Bel- 
lier  de  la  Chavignerie  continué  par  Auvray 
(Dictionnaire  général  des  artistes  de  V école 
française.  Paris,  4880)  et  le  Kunstler  Lexi- 
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con  de  Muller  (Leipzig,  1882).  Nous  ne 
pouvons  rien  recommander  pour  les  autres 
écoles  modernes  qui  jusqu'à  présent  ne 
sont  encore  représentées  par  aucun  réper- 
toire sérieux,  sauf  toutefois  le  Dictionnary 
of  artists  of  the  englische  school  de  Red- 
grave  (1874)  très  incomplet. 

Pendant  plusieurs  années  et  à  des  épo- 
ques périodiques,  nous  avons  fait,  par  voie 
de  circulaires,  de  lettres  particulières,  d'an- 
nonces, des  appels  aux  peintres  modernes 
pour  connaître  leur  état  civil  ainsi  que  les 
renseignements  sommaires  de  rigueur.  Le 
nombre  des  réponses  a  été  dérisoire;  il 
s'est  à  peine  élevé  à  deux  pour  cent  !  Nous 
avons  alors  pris  le  parti  d'indiquer,  pour 
un  grand  nombre,  l'époque  de  la  floraison 
et  en  plus  ce  qui  nous  était  connu.  Le  Dic- 
tionnaire biographique  de  M.  Bellier  de  la 
Chavignerie  nous  a  été  pour  l'école  fran- 
çaise très  utile  ainsi  que  le  Dictionnaire 
allemand  (1881)  de  Muller.  Ceux  de  nos 
peintres  modernes  oubliés  ne  pourront  que 
s'en  prendre  à  eux-mêmes  si  leur  nom  ne 
figure  pas  dans  notre  livre. 

LIEUX  OFFICIELS  OU  SE  TROUVENT 

les  tableaux  tiTÉs.  —  Les  établisse- 
ments ou  locaux  où  se  rencontrent  les  ta- 
bleaux cités,  sont  toujours,  à  peu  d'excep- 
tions près,  des  musées  ou  des  églises,  les 
seuls  lieux  où  les  mutations  sont  le  moins 
à  redouter.  Nous  ne  citons  pas  de  collec- 
tions particulières  sauf  dans  des  cas  très 
rares  lorsque  par  exemple  ces  collections 
ont  une  notoriété  si  considérable  qu'on 
saura  où  iront  les  chefs-d'œuvre  qu'elles 
renferment  en  cas  de  dispersion. 


ÉCOLES     \OV     OFFICIELLES.  —    Les 

peintres  de  Suède  et  de  Norwège  ont 
été  rangés  dans  l'école  allemande.  Ceux  de 
Suisse  dans  l'école  française  et  allemande 
selon  la  frontière  avoisinante.  Ceux  d'Amé- 
rique dans  l'école  anglaise.  Le  jour  n'est 
pas  éloigné  où  ces  différentes  écoles  occu- 
peront dans  l'histoire  leur  place  indivi- 
duelle comme  les  autres.  Le  moment  ne 
nous  a  pas  semblé  venu  d'établir  cette 
division  nationale. 

n.igler.  —  Ceux  qui  voudront  avoir 
des  renseignements  plus  étendus  sur  les 
peintres  modernes  surtout,  feront  bien  de 
consulter  l'énorme  ouvrage  de  Nagler. 
Quant  aux  artistes  anciens  il  y  aura  lieu  de 
se  montrer  prudent  :  j'ai  rencontré  dans 
beaucoup  de  notices  de  ce  vaste  ouvrage 
des  erreurs  de  plus  d'un  genre,  notamment 
dans  les  noms  et  les  dates.  Un  grand  nom- 
bre d'artistes  y  sont  cités  deux,  trois  et 
même  quatre  fois  avec  des  différences  dans 
l'orthographie  des  noms.  Nul  mieux  que 
nous  ne  comprend  et  n'excuse  des  erreurs 
de  ce  genre  mais  il  est  bon  d'être  prévenu. 

PEINTRES     DE     L'ANTIQUITÉ.  —  Les 

dates  des  peintres  de  l'antiquité  sont  si  peu 
certaines  que  celles  que  nous  donnons  ne 
doivent  être  considérées,  en  général,  que 
comme  rappelant  l'époque  approximative 
où  ils  vivaient.  Si  nous  avons  supprimé 
l'astérisque,  c'est  que  de  temps  en  temps 
les  chiffres  donnés  par  les  auteurs  semblent 
se  rapprocher  à  la  date  de  leur  naissance 
et  à  celle  de  leur  mort. 
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L'origine  do  la  peinture  est  inconnue  : 
c'est  là  un  point  non  douteux  qui  porte  en 
lui-même  son  explication  et  en  quelque 
sorte  sa  justification.  En  effet,  l'instinct  qui 
conduit  l'homme  à  imiter  les  produits  de  la 
création,  a  dû  exister  de  tout  temps  et  chez 
tous  les  peuples.  On  peut  donc  trouver  l'ori- 
gine de  la  peinture  dans  le  berceau  du 
genre  humain,  et  ne  considérer  que  comme 
une  ingénieuse  allégorie  l'histoire  de  la 
jeune  fille  de  Corinthe  traçant  sur  un  pan 
de  mur  la  silhouette  de  son  fiancé. 

Lorsque  l'on  est  à  la  piste  des  premières 
apparitions  de  l'art  chez  les  peuples  primi- 
tifs, on  remarque  que  la  peinture  a  suivi 
leurs  phases  historiques,  c'est  à  dire  qu'elle 
a  grandi  avec  la  civilisation  et  qu'elle  a 
décru  avec  la  barbarie.  Chez  les  peuplades 
imbues  des  croyances  païennes  ou  chré- 
tiennes, on  voit  la  peinture  devenir  un  lan- 
gage de  convention  destiné  à  transmettre 
soit  des  inspirations  païennes,  soit  des  in- 
spirations chrétiennes,  et  à  conserver  dans 
le  cœur  des  hommes  la  forme  des  idées 
qu'elle  servit  à  représenter.  Dans  le  prin- 
cipe, ces  signes  conventionnels  consistaient 
en  des  formes  où  l'imitation  de  la  nature 
ne  faisait  qu'indiquer  exactement  l'objet 
qu'elle  devait  représenter.  Les  Égyptiens 
nous  fournissent,  d'une  manière  visible, 
une  preuve  de  cette  vérité.  En  effet,  les 
annales  de  ce  peuple  sont  peintes  sur  le 
granit,  et  présentent  à  l'humanité  le  tableau 
de  son  existence  il  y  a  deux  mille  ans.  Les 


Indiens,  les  Persans,  les  Chinois  ont  aussi 
leur  peinture  symbolique  qui,  quoique 
moins  déterminée,  n'en  laisse  pas  moins 
aucun  soupçon  sur  l'origine  d'un  art  né  avec 
le  besoin,  par  conséquent  avec  l'homme. 

En  Egypte,  nous  voyons  Hermès  Trismé- 
giste  pratiquer  cet  art  que  lui  avaient  com- 
muniqué les  derniers  descendants  de  Noé, 
lequel  passe  pour  l'inventeur  des  hiérogly- 
phes. Dans  le  Pentateuque,  Moïse  recom- 
mande aux  Hébreux  de  ne  point  imiter  les 
figures  peintes  par  les  Égyptiens.  Partout, 
des  monuments  clignes  de  foi  et  la  tradition, 
autre  croyance  vénérée,  nous  montrent  d'une 
manière  complète  que  la  peinture  a  existé 
chez  les  peuples  primitifs  non  pas  disgra- 
cieuse et  sans  action,  comme  le  prétendent 
les  modernes,  mais  grande,  sévère,  groupant 
avec  une  certaine  noblesse  ses  personnages, 
distribuant  ses  plans  avec  entente,  indi- 
quant ses  raccourcis  d'une  manière  savante, 
et  réunissant  toutes  les  qualités  qu'on  a  le 
droit  de  demander  à  la  haute  peinture. 

C'est  en  Grèce,  cette  terre  si  poétique- 
ment privilégiée,  berceau  de  presque  toutes 
les  belles  actions  et  de  presque  tous  les 
grands  hommes,  que  l'arl  antique  avec  ses 
splendeurs  fit  sa  première  apparition  (1). 

(1)  Les  Égyptiens  prétendent  que  la  peinture 
a  pris  naissance  chez  eux  (Pline,  1.  XXXV, 
sect.  5  ;  Isidor.  Orig.,  1.  XIX,  c.  16).  Ils  disent 
aussi  qu'ils  ont  connu  la  peinture  six  mille  ans 
avant  les  Grecs  (Pline,  1.  XXXV,  sect.  5).  Les 
Grecs,  à  leur  tour,  réclament  la  priorité.  (Aris- 
totel.  Theophrast.  apud  Plin.,  1.  VII). 
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Nous  verrons  plus  loin  comment  elle  s'éleva 
chez  ce  peuple  si  remarquable,  et  com- 
ment elle  répandit  dans  le  reste  du  monde 
des  racines  qui  devaient  produire  des  tiges 
éternelles  ;  nous  nous  contenterons  mainte- 
nant d'indiquer,  (Tune  manière  succinte, 
les  caractères  principaux  de  la  peinture  et 
les  influences  toutes  naturelles  qu'elle  a 
exercées  sur  les  populations. 

Trois  caractères  puisant  tous  les  trois 
leur  origine  dans  le  sentiment  des  croyances 
religieuses,  distinguent  la  peinture.  Ce  sont 
comme  autant  de  sources  d'où  vont  décou- 
ler des  mondes  nouveaux,  soit  que  l'art 
frappe  les  yeux,  soit  qu'il  frappe  au  cœur. 
C'est  en  Egypte  que  nous  trouverons  le  pre- 
mier caractère  dont  se  revêtit  la  peinture. 
En  effet,  la  forme  symbolique,  c'est-à-dire 
la  pensée  attachée  à  l'objet,  fait  irruption 
sur  les  monuments  publics  empreints  d'un 
caractère  religieux  :  sur  les  bandelettes 
des  momies,  sur  des  vases,  sur  des  frag- 
ments de  pierre,  sur  tout  ce  qui  doit  enfin 
parler  à  l'homme  d'une  manière  puissante 
et  surnaturelle.  Ce  n'est  pas  ici  une  ques- 
tion d'art,  c'est  le  besoin  de  donner  une 
forme  à  la  pensée,  forme  grossière  il  est 
vrai,  mais  dont  le  contour  presque  incom- 
préhensible, tant  il  est  défectueux,  suffit 
pour  reproduire  l'idée  qu'on  a  la  mission 
de  transmettre  et  qui,  par  conséquent,  suf- 
fit à  celui  qui  la  transmet  comme  à  celui 
qui  doit  la  recevoir. 

Le  second  caractère  s'éloigne  considéra- 
blement du  premier,  en  ce  qu'il  est  pure- 
ment mythologique  et  essentiellement  imi- 
tatif.  C'est  le  peuple  grec  qui  lui  donne 
naissance,  c'est  la  peinture  idéale,  la  forme 
et  la  pensée  poétique  à  son  plus  haut  degré. 
En  effet,  la  peinture  ne  cherche  à  repro- 
duire ici  que  la  perfection  physique  des 
dieux  des  Grecs,  en  réprouvant  tout  ce  qui 
pourrait  altérer  la  majesté  de  leurs  traits. 
Ce  n'est  pas  seulement  la  transmission  d'une 
pensée  de  vénération  ou  d'amour,  c'est 
l'art  qui  naît,  et  sa  naissance  est  déjà  mar 
quée  par  des  tâtonnements  qui  aujourd'hui, 
après  une  longue  suite  de  siècles,  nous  ra 
vissent  encore  d'admiration.  A  ces  majes 
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tueux  préludes,  il  est  facile  de  prévoir  le 
rôle  immense  que  la  Grèce  jouera  dans 
l'histoire  de  l'art. 

Le  troisième  caractère  est  né  avec  le 
christianisme.  On  pourrait  à  la  rigueur  le 
confondre  dans  le  second,  parce  que, 
comme  lui,  il  prend  pour  modèle  la  beauté 
physique  ;  mais  l'influence  toute  particu- 
lière qu'il  a  exercée  sur  les  nations  et  l'élan 
qu'il  a  puisé  dans  la  naissance  d'un  Dieu, 
lui  ont  imprimé  un  cachet  moral  et  philo- 
sophique dont  le  genre  grec  était  totale- 
ment dépourvu.  Le  type  de  ce  caractère 
est  puisé  dans  la  Divinité,  celui  des  Grecs 
l'est  dans  le  paganisme,  ce  n'est  que  le  fond 
qui  change,  la  forme  est  la  même.  Le  type 
chrétien  est  un  Dieu,  une  Vierge,  un  mar- 
tyr, puis  l'humanité  tout  entière  avec  ses 
douleurs,  ses  joies,  ses  perfections,  ses 
imperfections.  Le  type  grec  est  l'Olympe, 
ses  dieux  dans  leur  majesté  et  dans  la  ma- 
gnificence de  leur  règne.  Rien  ici  ne  vous 
parle  des  sentiments  vulgaires  qui  animent 
l'homme  dans  toutes  les  conditions  de  la 
vie,  tout  est  grand.  Aucune  mesquinerie 
ne  doit  impressionner  le  visage  du  Dieu 
que  l'art  présente  à  la  vénération  des 
hommes.  On  le  voit,  l'art  grec  est  beau, 
mais  froid,  puisqu'il  réprouve  les  contrastes 
moraux  qui  sont  l'expression.  L'art  chré- 
tien, au  contraire,  est  moins  pur  comme 
forme,  mais  plein  de  sentiment,  puisque  sa 
première  séduction  a  pour  sujet  le  plus 
grand  martyr  qu'il  ait  été  donné  au  monde 
de  contempler.  Nous  aurons  lieu  plus  tard 
de  faire  remarquer  l'influence  que  ce  der- 
nier caractère  a  eue,  non  seulement  sur 
l'esprit  des  peuples,  mais  encore  sur  la  ten- 
dance générale  des  arts.  Voyons  mainte- 
nant quelle  a  été  la  marche  de  la  peinture 
chez  les  différents  peuples  de  la  terre. 

ÉGYPTIENS. 


De  même  que  les  Chinois  et  les  Indiens, 
les  Égyptiens  ne  faisaient  qu'enluminer, 
c'est-à-dire  qu'ils  remplissaient  l'espace 
laissé  vide  par  le  trait  du  dessin,  de  la  cou- 
leur en  rapport  avec  leur  intention.  Ce 
n'est  que  longtemps  plus  tard,  et  après  que 
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les  Grecs  eurent  inventé  la  partie  de  l'art 
qu'on  nomme  le  clair-obscur,  qu'ils  don- 
nèrent à  leur  peinture  un  certain  relief. 

D'après  le  témoignage  de  Platon,  qui  vi- 
vait quatre  cents  ans  avant  l'ère  vulgaire, 
la  peinture  était  exercée  en  Egypte  depuis 
un  temps  immémorial.  Aucune  œuvre  n'a 
traversé  cette  haute  antiquité  pour  venir 
jusqu'à  nous  et  aucune  preuve  d'existence 
n'appuie  l'assertion  de  Platon.  Nous  en 
sommes  donc  réduits  à  des  suppositions 
puisées  dans  les  œuvres  du  disciple  de  So- 
crate  et  dans  quelques  livres  de  Pline,  dont 
le  témoignage  a  plus  d'une  fois  été  mis  en 
doute. 

Les  seuls  monuments  qui  soient  arrivés 
jusqu'à  nous  et  qui  puissent  déterminer  en 
quelque  sorte  le  mode  de  peinture  adopté 
par  les  Egyptiens,  sont  des  vases,  des  ban- 
delettes, des  momies,  et  ces  murailles  im- 
menses sur  lesquelles  sont  peintes  des 
enluminures  colossales  (1). 

Les  bandelettes  de  toile  des  momies, après 
avoir  été  préalablement  soumises  à  quelque 
opération  chimique ,  sont  enduites  d'un 
blanc  de  céruse  qui  en  constitue  le  fond. 
Le  rouge,  le  bleu,  le  jaune  et  le  vert  sont 
les  seules  couleurs  qui  paraissent  y  avoir 
été  employées,  et  encore  le  sont-elles  sans 
être  fondues  les  unes  dans  les  autres.  Les 
contours  sont  tracés  en  noir  et  fortement 
marqués.  La  plupart  des  hiéroglyphes  que 
le  peintre  y  a  reproduits  ont  trait  à  des 
cérémonies  religieuses,  lesquelles  se  retrou- 
vent très  souvent  sur  les  monuments  de 
cette  nature  et  à  diverses  époques. 

De  ce  rapide  examen  on  doit  conclure 
nécessairement  que  ce  n'est  point  là  de  la 
véritable  peinture,  mais  bien  un  travail 
grossier,  manuel,  sans  inspiration,  sans 
portée  presque,  si  l'on  voulait  y  chercher 
autre  chose  que  l'application  d'une  forma- 
lité  religieuse.   Du  reste,  ce  n'est  pas   à 


(1)  Voyage  du  Sayd,  par  deux  pères  capucins, 
pag.  3  et  4,  dans  le  Recueil  des  relations,  publié 
par  Thévenot,  t.  II.  ;  Paul  Lucas,  t.  III, 
pag.  38,  39,  69;  Recueil  d'observations  curieuses, 
t.  III,  pag.  79,  81,  133,  134,  164,  166; 
Voyage  de  Granger,  p.  35,  38,  46,  47,  61;  Raoul 
Rochette,  Arsenne,  de  Clarac  etc.,  etc. 


l'Egypte  qu'il  faut  demander  des  artistes  ; 
on  n'y  trouve  que  des  ouvriers,  dont  toute  la 
besogne  consistait  à  colorier  des  figures 
sur  des  vases  de  terre,  sur  des  coupes,  sur 
des  colonnes,  sur  des  barques,  et  qui  ne 
voyaient  qu'une  branche  d'industrie  là  où 
la  civilisation  a  placé  un  noble  et  glorieux 
sacerdoce. 

Les  Egyptiens  donnaient  à  toutes  leurs 
figures  une  pose  raide,  rapprochaient  le 
plus  souvent  leurs  jambes,  et  collaient  les 
bras  le  long  du  corps.  Les  oreilles  étaient 
placées  plus  haut  que  le  nez,  et  le  menton 
arrondi  avec  excès  était  rarement  en  rap- 
port avec  les  dimensions  naturelles. 

Leur  religion  s'opposant  à  ce  qu'ils  étu- 
diassent l'anatomie,  ils  en  étaient  réduits  à 
la  sciagraphie.  Les  pratiques  religieuses 
semblent  avoir  déterminé  une  pose  consa- 
crée que  l'on  retrouve  sur  la  plupart  des 
monuments  (1).  Cette  pose  est  devenue  le 
type  distinctif  des  anciennes  peintures 
égyptiennes.  Que  l'on  y  joigne  les  formes 
monstrueuses  indiquées  et  peut-être  peintes 
par  des  prêtres,  et  qui  représentaient  pour 
la  plupart  des  corps  d'animaux  avec  des 
têtes  d'hommes,  et  l'on  aura  ce  qui  carac- 
térise le  plus  l'art  ancien  chez  les  peuples 
orientaux.  L'anatomie  des  muscles  leur 
était  inconnue,  et,  quoiqu'on  ait  beaucoup 
vanté  leur  science  dans  les  proportions,  il 
suffira  de  jeter  un  coup  d'œil  sur  les  nom- 
breux monuments  de  la  Haute-Egypte  pour 
se  convaincre  que  cette  réputation  n'est 
rien  moins  que  méritée.  La  longueur  par- 
fois prodigieuse  des  jambes,  la  longueur 
disproportionnée  de  toutes  les  parties  du 
corps,  constituent  évidemment  une  igno- 
rance profonde  de  la  perspective  linéaire  et 
aérienne. 

PERSES. 

Rien  de  plus  défectueux  que  les  premiers 
essais  tentés  par  ce  peuple  en  fait  d'art.  Les 
médailles  frappées  sous  le  règne  des  suc- 
cesseurs de  Cyrus  sont  ce  qu'on  peut  voir 
de  plus  médiocre.  En  sculpture,  tout  at- 


(1)  Peintures  trouvées  dans  le  tombeau  d'Osy- 
mandre  à  Diospolis. 


teste  sa  complète  insignifiance,  et  Télé- 
phones, sculpteur  grec  que  Xerxès  fit  venir 
en  Perse,  ne  parait  pas  y  avoir  établi 
d'école.  En  peinture,  nous  ne  trouvons 
guère  que  des  lapis  qui  taisaient  l'admira- 
tion .les  Grecs*  et  nous  ignorons  si  les  per- 
sonnages qu'ils  représentaient  avaient  quel- 
que valeur  par  leur  exécution.  Un  seul  nom 
perse  a  traversé  l'antiquité  pour  venir  jus- 
qu'à nous,  et  encore  ce  nom  n'est-il  pas 
précisément  perse,  puisque  les  uns  L'appel- 
lent Manès  et  les  autres  Curbicos,  du  grec. 
Quoi  qu'il  en  soit,  Manès  avait  en  Asie  la 
réputation  de  tracer  une  ligne  droite  sans 
le  secours  de  la  règle,  tout  comme  Giotto 
qui  traçait  un  cercle  sans  compas. 

Il  paraîtrait  que  la  mosaïque  n'était  pas 
connue  chez  les  Persans,  mais  ils  se  bor- 
naient à  appliquer  cet  art  aux  ornements 
empruntés  aux  Arabes. 

INDIENS. 

L'art  se  résume,  pour  ce  peuple,  à  re- 
présenter des  figures  d'idoles  et  d'animaux 
symboliques.  Les  couleurs  ont  un  éclat  et 
une  solidité  remarquables.  Il  paraît,  du 
reste,  que  c'est  en  grande  partie  ce  qui 
constitue  le  mérite  des  Indiens  en  peinture. 
Les  plantes,  les  fleurs  et  quelques  autres 
accessoires  peints  qui  nous  restent  des  mo- 
numents de  l'Inde,  témoignent  aussi  d'une 
grande  patience  comme  fini  et  exécution. 

CHINOIS. 

Point  de  perspective  et  point  d'anatomie. 
Les  jésuites  nous  ont  donné,  sur  l'histoire 
de  la  peinture  en  Chine,  des  relations  qui 
nous  permettent  de  considérer  ce  pays 
comme  d'une  nullité  complète  en  matière 
de  beaux-arts.  Les  Chinois  peignent  leurs 
étoffes  avec  des  couleurs  éclatantes,  mais 
sans  goût.  Ils  font  des  paysages  sans  se 
douter  le  moins  du  monde  que  les  objets 
doivent  avoir  une  certaine  dégradation  de 
ton  et  de  dessin,  principes  de  l'art  de  la 
perspective.  Ils  ignorent  le  feuille  des  ar- 
bres. Les  figures  qu'ils  reproduisent  sont 
diflbrmes,  ventrues,  courtes  quant  aux 
hommes  ;  quant  aux  femmes,  rien  de  plus 
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étriqué,  de  plus  mince,  de  plus  allongé,  de 
plus  chétif. 

Les  Chinois  n'ont  aucun  peintre  dont  le 
nom  nous  soit  resté.  Le  peu  d'affection 
qu'ils  ont  eu  pour  l'art  semble  s'être  re- 
porté tout  entier  sur  la  poterie,  qui  rentre 
dans  le  domaine  de  la  sculpture. 


ÉTRUSQUES  ET  ROMAINS. 

Winckelman,  dont  le  témoignage  est  si 
concluant  dans  cette  matière,  s'est  tu  devant 
le  seul  monument  qui  nous  soit  resté  des 
Étrusques  et  qu'on  a  découvert  dans  les 
tombeaux  de  l'ancienne  Tarquinie.  Ce  sont 
des  frises  peintes  et  des  pilastres  recou- 
verts de  figures  colossales,  depuis  la  base 
jusqu'au  sommet.  A  dire  vrai,  Winckelman 
entre  dans  quelques  détails  en  décrivant 
ces  vieilles  peintures,  mais  il  ne  hasarde 
aucun  jugement  sur  l'esprit  et  la  tendance 
artistique  qui  pourraient  s'y  manifester. 
L'œuvre  est  essentiellement  étrusque,  voilà 
tout. 

Dans  le  style  des  premiers  ouvrages  des 
peintres  de  l'Étrurie  ou  Thuscie,  aujour- 
d'hui la  Toscane,  on  reconnaît  sans  peine 
les  traces  de  l'enfance  de  l'art,  mêlées  à  un 
sentiment  poétique,  expression  de  l'idéal. 
Il  y  a  une  certaine  grâce  de  mouvements, 
une  certaine  fierté  de  poses  qui  dénotent 
chez  l'artiste  sinon  la  possibilité  de  l'exé- 
cution, du  moins  la  fièvre  de  l'invention. 
Il  semble  que  ce  soient  les  premières 
paroles  d'un  enfant  qui  sortent  avec  peine 
d'une  fragile  enveloppe,  mais  qui  sortent, 
jusqu'au  jour  où  l'enveloppe  est  brisée, 
l'obstacle  franchi  et  où  la  parole  règne  dans 
toute  la  puissance  de  son  fécond  babil. 

Pline,  au  milieu  de  ses  explications  sou- 
vent contradictoires,  dit  que  la  peinture, 
avant  la  fondation  de  Rome,  était  en  grand 
honneur  en  Italie  et  portée  à  une  haute  per- 
fection. Il  est  permis  de  croire  ici  à  de 
l'exagération,  surtout  à  une  époque  où  l'art 
ne  faisait  encore  que  préluder  dans  la  Grèce. 
Néanmoins  l'Étrurie  marcha  parallèlement 
avec  cette  nation,  mais  ne  la  domina  ja- 
mais. 

Il  y  a  dans  le  dessin  de  ce  peuple  une 
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rudesse  en  rapport  avee  ses  mœurs.  Au- 
tant les  Grecs  étaient  doux,  autant  les 
Etrusques  étaient  barbares.  Les  premiers 
eurent  l'idée  du  vrai  et  de  la  beauté,  les 
seconds  eurent  le  sentiment  du  mouvement 
développé  au  plus  haut  degré.  C'est  ce  qui 
explique  la  bizarrerie  des  formes  que  nous 
remarquons  dans  les  productions  étrusques, 
et  l'animation  extrême  donnée  à  leurs  per- 
sonnages. Nous  devons  dire  cependant 
qu'il  y  a  des  productions  de  l'un  et  de 
l'autre  pays  qui,  à  cause  de  leur  parfaite 
conformité,  tiennent  encore  en  suspens  les 
antiquaires  les  plus  savants  ;  mais  ces  cas 
sont  rares,  et  encore  ne  se  présentent-ils 
que  quand  il  s'agit  de  sculpture. 

Ce  fut  évidemment  après  la  défaite  des 
Etrusques  par  les  Romains,  un  an  après  la 
mort  d'Alexandre,  que  ceux-ci  se  livrèrent 
à  la  peinture.  L'art,  en  changeant  de 
maître,  changea  également  de  tendances, 
et  la  conquête  de  toute  l'Italie  par  les 
Romains  lui  fut  fatale.  Effectivement,  l'es- 
prit général  porté  vers  la  conquête,  ce  vent 


de  gloire  et  de  batailles  qui  souffle  sur  les 
peuplades  belliqueuses,  fut  un  vent  de 
mort  pour  le  génie  de  la  peinture  qui, 
plein  de  sève  chez  les  Étrusques,  ne  fit  plus 
que  languir  misérablement  et  tomber  en 
mépris  aussitôt  qu'il  passa,  avec  les  dé- 
pouilles du  vaincu,  sous  l'oppression  du 
vainqueur. 

GRECS. 

Homère  ne  dit  pas  qu'au  siège  de  Troie 
la  peinture  fût  connue  ;  mais  en  nous  par- 
lant du  bouclier  d'Achille,  de  la  tapisserie 
d'Hélène  et  de  celle  d'Andromaque,  il 
semble  prouver  que  le  bas-relief  et  la 
peinture  d'histoire  étaient  déjà  en  honneur. 

D'après  Pline,  le  premier  peintre  grec 
paraît  clans  l'histoire  environ  700  avant 
notre  ère  ;  les  historiens  grecs  ne  font 
remonter  leur  premier  peintre  qu'à  la 
90e  olympiade,  c'est-à-dire  à  l'an  420  avant 
notre  ère.  La  prise  de  Troie  eut  lieu  vers 
1248  avant  l'ère  vulgaire.  Voilà  donc  trois 
dates  dont  celle  de  Pline  paraît  être  la  plus 
authentique,  puisque  en  même  temps  elle 
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dit  le  nom  du  peintre  :  Bularque  ;  encore 
n'est-il  cité  que  comme  le  premier  peintre 
polychrome. 

Cependant,  avant  lui  et  en  même  temps 
que  lui,  Hygiémon,  Dinas  et  Charmadas 
s'étaient  signalés  dans  la  peinture  mono- 
chrome ;  mais  leur  gloire  s'éteignit  devant 
celle  de  Bnlarque  qui  représenta  un  jour  le 
fameux  combat  des  Magnètes,  tableau  qui 
renfermait  un  nombre  immense  de  figures, 
composé  sur  une  étendue  considérable  et  à 
l'aide  de  plusieurs  couleurs.  C'est  à  partir 
de  cette  invention,  point  de  départ  d'une 
ère  nouvelle  pour  la  peinture,  que  se  for- 
mèrent les  deux  grandes  écoles  qui  pri- 
rent, l'une  le  nom  d'asiatique,  des  maîtres 
venus  des  colonies  grecques  l'Ionie,  et 
l'autre  d'hellénique,  des  maîtres  venus  du 
Péloponèse. 

Cimon  de  Cléone  peignit  ces  figures  de 
profil  qui  formaient  tout  l'art  de  la  sciagra- 
phie.  Seulement  il  donna  à  ses  silhouettes 
des  attitudes  et  des  mouvements  divers.  Pa- 
nœnus  peignit  une  œuvre  pleine  de  har- 
diesse représentant  le  combat  de  Marathon. 
On  prétend  que  dans  ce  tableau  les  géné- 
raux athéniens  et  persans  étaient  parfaite- 
ment reconnaissables.  Polygnote  de  Thasos 
fut  l'Albane  de  l'antiquité  pour  le  moelleux 
et  la  grâce  donnés  à  ses  figures  ;  il  enrichit 
le  fond  de  ses  tableaux  de  détails  d'archi- 
tecture d'une  grande  correction,  surtout  si 
l'on  considère  qu'il  fut  un  des  premiers  ar- 
tistes qui  se  hasardèrent  à  peindre  la  per- 
spective. Micon,  Aglaophon,  Céphisodore  et 
Evenor  imitèrent  Polygnote  et  marchèrent 
sur  ses  traces  ;  Parrhasius  les  surpassa 
tous  par  son  moelleux,  sa  grâce,  la  pureté 
de  son  dessin,  le  brillant  de  son  coloris  et 
l'expression  de  ses  compositions. 

Après  Parrhasius,  Apollodore  et  Zeuxis 
remplirent  la  Grèce  artistique  de  leurs 
noms  ;  l'antiquité  les  cite  comme  ses  deux 
plus  grands  peintres. 

Androcycles,  Timanthe  et  Eupompe  furent 
les  riveaux  de  Zeuxis  ;  Eupompe  seul,  fon- 
dateur de  l'école  ionienne,  contrebalança 
sa  gloire,  ainsi  que  Parrhasius  qui  pro- 
posa à  Zeuxis  une  espèce  de  concours  dans 
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lequel  <•<'  dernier  s'avoua  vaincu.  C'est  ce 
concours  qui  a  donné  lieu  à  L'anecdote  si 
connue  des  oiseaux  venant  becqueter  des 
grappes  de  raisin,  et  du  rideau  que  Zeuxis 
croyait  pouvoir  enlever  avec  la  main  et 
qui  nVtait  qu'un  trompe-l'œil  savamment 
peinl  par  Parrhasius.  Aristide  et  Pamphile 
se  signalèrent  après.  Pamphile  laissa  un 
nom  illustre  et  cher  à  la  Grèce.  Illustre  par 
sou  talent,  et  cher  par  les  soins  qu'il  mit  ù 
former  le  plus  grand  peintre  des  temps 
anciens  :  Apelle.  Issu  de  l'école  de  Sicyone, 
ce!  artiste,  honoré  de  l'amitié  d'Alexandre, 
résume  à  lui  seul  l'art  antique.  Aucun  rival 
ne  lui  fut  opposé,  aucune  gloire  ne  sut 
faire  pâlir  la  sienne  ;  on  l'a  nommé  de  nos 
jours  le  Raphaël  des  Grecs,  tandis  que 
.pi  cl  «pies  auteurs  ont  nommé,  et  avec  plus 
de  raison,  chronologiquement  parlant,  Ra- 
phaël Y  Apelle  de  VItalie. 

Echion,  célèbre  par  son  savant  coloris  et 
ses  nobles  compositions,  ïhérimaque  dont 
les  œuvres  sont  moins  connues  que  le  nom, 
Aristide  de  Thèbes  qui  recula  les  limites 
portées  si  loin  déjà  par  Parrhasius  et  Zeu- 
xis, et  qui  peignit  un  tableau  si  vrai  d'hor- 
reur et  de  sentiment  (1),  précédèrent  le 
gracieux  Apelle. 

Protogènes,  contemporain  d' Apelle,  pei- 
gnit ce  fameux  tableau  de  Jalysas  recevant 
du  peuple  d'Athènes  la  palme  due  aux  bien- 
faiteurs de  rhumanité,  auquel  il  mit  tant 
d'ardeur  qu'il  oubliait  ses  repas  pour  ne 
manger  que  des  lupins  détrempés  dans  de 
l'eau.  Pline  rapporte  que  Protogènes  pei- 
gnit aussi  des  marines.  Asclépiodore,  Ni- 
comaque,  son  élève,  Philoxène  d'Erétrie, 
Nicophanes,  Persée,  élève  d' Apelle,  Euphra- 
nor,  Pyreieus,  Sérapion,  Calliclès,  Anti- 
phile,  Pausias,  illustrèrent  le  siècle  d'Ale- 
xandre et  conçurent  des  tableaux  dont  la 
plus  grande  partie  furent  des  chefs-d'œuvre. 
C'est  lu  du  moins  l'opinion  des  historiens 

(1)  La  Mère  blessée  et  son  fils.  Une  femme 
blessée  au  sein  veut  donner  à  son  enfant  un  lait 
qu'il  demande  à  grands  cris  ;  mais  elle  s'aper- 
çoit que  ce  lait  nourricier  est  mêlé  de  sang  et 
qu'il  menace  d'empoisonner  le  petit  être  qui  lui 
demande  la  vie.  Aristide  réussit  admirablement  à 
peindre  les  angoisses  de  la  mère  blessée. 
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contemporains,  car  aucune  production  des 
peintres  que  nous  venons  de  nommer  n'est 
parvenue  jusqu'à  nous. 

Nous  parlerons  plus  loin  des  procédés 
dont  se  servirent  les  peintres  anciens  pour 
l'exécution  de  leurs  tableaux. 


EPOQUE  DE  TRANSITION. 

Du  moment  qu'une  religion  nouvelle  et 
profondément  touchante  vint  changer  la 
face  du  monde,  les  œuvres  d'art  enfantées 
par  le  polythéisme  disparurent,  autant  par 
ordre  des  souverains  que  par  la  sponta- 
néité des  convictions  nouvelles.  Théodose 
voulut  que  toutes  les  statues  antiques  fus- 
sent détruites  sans  pitié  dans  l'empire  ro- 
main, à  plus  forte  raison  les  peintures 
subirent-elles  le  même  sort.  Ce  n'est  donc 
pas  seulement  à  la  décadence  du  goût  sous 
Constantin  que  nous  devons  la  rareté  des 
monuments  de  l'art,  c'est  aussi  à  l'influence 
du  christianisme  qui  venait  changer  les 
destinées  du  monde  et  des  hommes. 

Les  cendres  du  Vésuve  accumulées  sur 
Pompéia  et  sur  Herculanum,  et  les  cryptes 
romaines,  nous  ont  conservé  des  monu- 
ments des  premiers  siècles  de  l'Église.  C'est 
dans  ces  vieux  débris  où  le  temps  a  oublié 
de  moissonner,  que  nous  allons  trouver  le 
fil  conducteur  à  l'aide  duquel  nous  pour- 
rons accomplir  notre  pèlerinage  historique. 

Dans  les  catacombes  de  Rome  l'on  voit 
plusieurs  fresques  qui  remontent  aux  pre- 
mières années  du  christianisme.  La  ma- 
nière dont  elles  sont  traitées  nous  en  four- 
nit la  preuve.  En  effet,  dans  presque  toutes 
ces  fresques,  le  polythéisme  encore  mal 
éteint,  mal  comprimé,  coudoie  le  christia- 
nisme à  chaque  pas.  Ce  n'est  point  là, 
comme  on  le  comprend  bien,  la  pensée  de 
l'auteur,  c'est  plutôt  la  force  de  l'habitude, 
la  routine  de  l'art  et  des  moyens  qu'il  met 
en  avant  pour  saisir  l'intelligence  du  pu- 
blic, qui  sont  les  causes  innocentes  de  cet 
anachronisme  moral,  lequel,  par  la  nature 
de  sa  faute,  porte  sa  date  avec  lui.  C'est 
ainsi  que  dans  une  de  ces  fresques,  nous 
trouvons  le  Rédempteur  qui,  sous  les  traits 
d'Orphée,   émeut  les   êtres  vivants  ;    plus 
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loin,  c'est  le  prophète  Elie  qui,  sous  la 
forme  d'Apollon,  monte  au  ciel  dans  un 
char  attelé  de  quatre  coursiers  et  qui  remet 
son  manteau  à  Elysée.  Partout  l'on  ren- 
contre le  profane  et  le  sacré  marchant  de 
pair  dans  une  décadence  qui  se  faisait  sen- 
tir depuis  longtemps  et  que  les  complètes, 
les  bouleversements,  les  persécutions,  les 
les  grandes  catastrophes  enfin,  qui  accablent 
l'humanité  à  certaines  époques  fixées  par 
Dieu,  ne  firent  qu'accélérer. 

La  plupart  des  fresques  des  anciens, 
quelque  grandes  qu'elles  fussent,  étaient  en 
général  dépourvues  de  dessin  et  de  coloris  ; 
des  contours  incorrects  et  saillants  expri- 
maient d'une  manière  informe  les  expres- 
sions et  les  mouvements  du  corps.  Un  rouge 
acre,  une  teinte  noirâtre  et  un  blanc  sale 
et  blafard  étaient  les  couleurs  à  l'aide  des- 
quelles les  artistes  ont  prétendu  repré- 
senter ces  effets  de  lumière  qui  plus  tard 
acquirent  tant  de  charme  sous  le  pinceau 
des  Raphaël  et  des  Corrège. 

La  mosaïque  et  la  miniature  sont,  de 
tous  les  procédés  antiques,  ceux  dont  il 
nous  est  parvenu  le  plus  de  résultats.  Les 
fouilles  de  Pompéï  et  d'Herculanum  ont 
mis  au  jour  un  grand  nombre  de  mosaï- 
ques. La  miniature  ne  paraît  guère  qu'au 
cinquième  siècle. 

Ce  ne  fut  que  vers  la  fin  du  septième 
siècle  que  les  Grecs  commencèrent  à  pein- 
dre le  Crucifix.  Le  premier  qui  consacra 
cette  sainte  image  dans  un  temple  chrétien, 
fut  Jean  VII  ;  il  la  fit  reproduire  sur  les 
murs  de  Saint-Pierre  de  Rome.  D'autres 
peintres,  venus  de  Constantinople  d'où  les 
chassait  un  fanatisme  farouche,  se  réfugiè- 
rent en  Italie.  La  plupart,  s'étant  voués  au 
culte  de  la  religion  chrétienne,  furent  ac- 
cueillis par  des  papes  qui  leur  octroyèrent 
des  monastères  d'où  sortirent  ces  monu- 
ments d'art  que  nous  ne  nous  lassons  ja- 
mais d'admirer.  Les  papes  Adrien  i er, 
Jean  III  et  Benoit  IV,  protégèrent  particu- 
lièrement ces  artistes  d'où  sortit  enfin  l'école 
gréco-italienne,  ainsi  nommée  du  mélange 
des  deux  nations.  La  prise  de  Constanti- 
nople  par   les   musulmans    renouvela    les 
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migrations  en  Italie  d'un  grand  nombre  de 
Grecs,  qui  apportèrent  avec  eux,  c'est  du 
moins  l'opinion  la  plus  accréditée,  ces  ma- 
dones connues  sous  le  nom  de  Vierges  de 
Saint-Luc. Puis  enfin, quelques  siècles  après, 
naquirent  ces  peintres  primitifs,  précur- 
seurs de  l'éblouissante  école  italienne  où 
tant  de  noms  s'illustrèrent. 

PROCÉDÉS  EMPLOYÉS  PAR  LES 
ANCIENS 

FRESQUE,    ENCAUSTIQUE,    DÉTREMPE,    MOSAÏQUE 
ET    MINIATURE    VERNIE. 

Fresque  (4).    Cette    manière    consiste  à 


(1)  Pendant  longtemps  la  plupart  des  artistes 
et  des  antiquaires  ont  paru  persuadés  que  les 
anciens  ne  peignaient  sur  les  murs  qu'à  fresque, 
ou  du  moins  que  cette  manière  de  peindre  était 
chez  eux  la  plus  générale.  Les  mots  de  peinture 
sur  les  murs  et  celui  de  fresque  étaient  devenus 
en  quelque  sorte  synonymes.  L'empire  de  l'habi- 
tude était  si  puissant  que  les  traducteurs  appe- 
laient du  nom  de  peintures  à  fresque  les  peintures 
exécutées  sur  des  murs  dont  les  auteurs  anciens 
n'indiquaient   pas   le  procédé,  et  que,  lorsqu'ils 
rencontraient  dans  les  textes  originaux  les  mots 
de  peinture  à  la  cire,  de  cire  fondue,  ou  d'autres 
semblables,  fort  souvent  ils  n'en  faisaient  pas 
mention.  Caylus,  à  qui  les  arts   ont   l'obligation 
d'avoir  rappelé    l'attention    de  l'Europe   sur  la 
peinture  à  l'encaustique,  fit  des  recherches  insuf- 
fisantes ;  il  attaqua  cette  erreur,  et  ne  la  détrui- 
sit pas.  (Mémoires  de  V Académie  des  belles  lettres, 
t.  XXVIII.  pag.  170  et  suivantes).  Depuis  que 
cet  illustre  amateur  a  écrit,  on  a  pris  encore 
pour  des  fresques  des  peintures  où  l'on  a  recon- 
nu la  présence  du  minium  et   où  l'on  a  vu    que 
les    couleurs   étaient  incorporées  à  du  bitume. 
(Correvon,  Lettres  sur  Herculanum,  lettre  vin, 
p.  240).  D'un  autre  côté,  l'abbé  Requeno,  qui  a 
retrouvé  par  ses  expériences  les  principaux  élé- 
ments de  l'art  de  peindre  à  l'encaustique,  et  qui 
en  a  rendu    la    pratique  familière  à  plusieurs 
artistes,  s'était   pénétré    d'un  tel    enthousiame 
pour  sa  découverte,  qu'il    allait  jusqu'à  croire 
que  les  anciens  ne  peignaient  point  à  fresque, 
ou  du   moins  que  leur   manière  de  peindre    à 
fresque  différait  beaucoup  de  la  nôtre  ;  et  il  a 
seulement  prouvé  qu'ils  y  apportaient  beaucoup 
plus  de  précautions  et  de  soins  que  les  modernes. 
(V.  Requeno,  Saggi  sul  ristabilimento  delï  an- 
tica  arte  de  Greci  et  de'  Rom.   pitt.,  saggio   II, 
c.  3.)  Il  serait  impossible  de  bien  connaî're  les 
procédés  usités  chez  les  peintres  du  dixième  siè- 
cle, si  on   ne  fixait  d'abord   ses  idées  sur  ces 
questions  importantes.    Elles  doivent   d'ailleurs 
inspirer  un  grand  intérêt  :  comment  se  dire  sans 
regrets  que  si  Michel-Ange  et  Raphaël  eussent 
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tier  qu'on  étend  sur  un  mur,  des  couleurs 
choisies  principalement  parmi  des  matières 
terreuses,  détrempées  à  l'eau  et  mêlées  à 
mie  petite  quantité  de  chaux.  La  matière 
colorante  pénètre  dans  le  mortier  encore 
numide  et  durci!  avec  lui. 

D'après  Pausanias,  les  grandes  peintures 
du  Lesché  el  du  Pœcile  sont  des  fresques. 
L'Egypte  et  la  Nubie  ont  également  les 
leurs,  Herculanum  en  contient  une  grande 
quantité,  qui  cependant,  d'après  des  opi- 
nions récentes,  paraissent  être  plutôt  des 
encaustiques.  Les  Grecs  et  les  Romains  en 
faisaient  exécuter  dans  l'intérieur  de  leurs 
maisons  et  de  leurs  édifices  ;  cet  usage  s'est 
perpétué  jusqu'à  nos  jours,  puisque  Ra- 
phaël, Michel-Ange,  Jules  Romain,  Zuc- 
caro,  Lafosse,  Ron  Boulogne,  Perrier,  Cor- 
nélius et  tant  d'autres  s'en  sont  servis  pour 
leurs  admirables  travaux. 

Encaustique  (de  eyxavaov  ou  s'/xausi*/?  du 
verbe  Byxato,  brûler).  Aristide  de  Thèbes 
(340  avant  Jésus-Christ)  est  celui  à  qui  on 
attribue  l'invention  de  ce  procédé,  qui 
consiste  à  faire  passer  au  feu  les  couleurs 
et  les  cires  employées  dans  la  peinture. 
Deux  manières  de  peindre  à  l'encaustique 
paraissent  avoir  été  employées  par  les  an- 
ciens :  la  première  consistait  à  couvrir  une 
surface  quelconque  d'une  couche  de  cire  à 
laquelle,  à  l'état  de  fusion,  on  mêlait  des 
couleurs  pulvérisées,  après  quoi  on  dessi- 
nait, à  l'aide  du  stylet,  les  figures  que  l'on 
désirait  représenter.  La  seconde  manière, 
qui  se  rapproche  plus  de  la  peinture 
proprement  dite,  consistait  à  appliquer  les 
couleurs  avec  le  pinceau  sur  la  cire  pré- 
parée, comme  nous  venons  de  le  dire.  Un 
stylet  chauffé  suivait  ensuite  à  étendre  ces 
couleurs  et  à  les  affermir  dans  la  couche  au 

exécuté  les  peintures  du  Vatican  à  l'encaustique, 
ces  chefs-d'œuvre  conserveraient  encore  toute 
leur  fraîcheur  ? 

(Note  extraite  de  Y  Histoire  de  la  peinture  au 
ïaoyen-âge,  par  Emkric  David,  pag.  89,  édition 
Gosselin,  Paris,  1842). 


moyen  d'une  cautérisation  obérée  par  un 
fer  nommé  cauterium  (1).  Cet  art  s'est  perdu 
vers  le  neuvième  siècle,  et  de  nos  jours  bon 
nombre  de  savants  cherchent  encore  le 
secret  d'un  procédé  dont  l'explication  que 
nous  venons  de  donner,  à  l'aide  des  meil- 
leurs documents,  est  loin  d'être  complète 
et  satisfaisante.  C'est  en  Allemagne  que  l'on 
s'occupe  aujourd'hui  avec  le  plus  de  succès 
de  la  peinture  à  l'encaustique. 

La  Détrempe  vernie  des  anciens  tient  de 
la  fresque  et  de  l'encaustique.  Les  ou- 
leurs  étaient  fixées  sur  la  surface  par  un 
gluten  que  l'on  recouvrait  ensuite  du  vernis 
employé  dans  l'encaustique.  On  chauffait  et 
on  polissait  le  tout  par  le  même  procédé. 

Mosaïque  (de  pnvmû»,  lieu  consacré  aux 
muses).  Sur  une  surface  unie  on  indiquait, 
par  un  contour,  le  dessin  qu'on  se  propo- 
sait d'obtenir.  Sur  cette  surface  et  sur  ce 
tracé,  l'artiste  appliquait  l'un  contre  l'autre 
des  morceaux  soit  de  marbre,  soit  d'émaux, 
de  la  teinte  que  le  dessin  exigeait  ;  il  réu- 
nissait ces  fragments  par  un  ciment  très 
fin,  puis  donnait  à  l'œuvre  terminée  un 
poli  général.  Les  mosaïques  trouvées  dans 
fouilles  de  Pompeï  et  d'Herculanum  don- 
nent de  ce  procédé  plusieurs  exemples  qui 
ne  diffèrent  que  par  la  forme.  Les  Italiens 
nous  ont  laissé  d'admirables  mosaïques  ; 
nous  citerons,  entre  autres,  la  reproduc- 
tion, à  la  basilique  de  Saint-Pierre  à  Rome, 
de  la  Transfiguration  de  Raphaël.  Parmi 
les  modernes,  en  France,  M.  Belloni  s'est 
distingué  dans  ce  genre. 

La  Miniature  s'est  principalement  ap- 
pliquée aux  manuscrits  du  moyen-âge.  Ce 
genre  de  peinture,  particulièrement  em- 
ployé sur  parchemin  et  dans  les  livres 
sacrés,  s'exécutait  à  l'eau  ou  à  la  colle. 
Comme  l'indique  son  nom,  il  se  traitait  en 
dessins  de  petites  dimensions  et  était  d'un 
travail  soigné  et  minutieux. 

(1)  Raoul-Rochette ,  Montabert,  Roux,  Ar- 
senne,  etc. 


Signes  abréviatifs 


E.   VI.    —  Ecole  allemande. 
E.  An.  —  Ecole  anglaise. 
E.  Es.   —  Ecole  espagnole. 
E.  El.   —    Ecole  flamande. 
E.  Er.   —   Ecole  française. 
E.  H.    —     Ecole  hollandaise. 
E.  I.    —      Ecole  italienne. 
E.  R.   —    Ecole  russe. 
*  —  Eloraison. 
f  -  Mort. 
(?)  -  Doute. 

Ea   date  sans  signe   est    celle  de  la 
naissance  de  l'artiste. 
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HISTORIQUE    ET    RAISONNE 


DES    PEINTRES 


Aa  (Jacques  Van  der).  E.  H.  f  1776.  La 
Haye.  Portrait.  =  Apprit  son  art  chez  son 
oncle,  probablement  Thierry  Van  der  Aa.  Son 
nom  se  trouve  inscrit  sur  le  registre  de  la 
confrérie  des  peintres  de  La  Haye,  en  1769. 
Visita  l'Italie  où  il  séjourna  deux  ans,  et 
mourut  à  la  fleur  de  l'âge. 

Aa  (Thierry  Van  der).  E.-H.  1731-1809.  La 
Haye.  Histoire  et  ornements. =Elève  de  J  -H. 
Keller;  plus  tard  il  apprit  de  Gerrit  Mets  à 
peindre  des  voitures;  il  s'associa  même  avec 
ce  dernier  pour  exploiter  cette  branche  de 
son  art.  Il  était  de  mode  de  son  temps  de 
peindre  des  armes,  des  fleurs,  des  enfants  sur 
les  panneaux  des  voitures  ;  il  excellait  dans 
ce  genre.  Il  peignit  aussi  des  tapisseries  et 
d'autres  ornements  de  salon  Séjourna  à  Pa- 
ris. Son  caractère  lui  fît  beaucoup  d'amis.  = 
Le  genre  de  son  talent  est  cause  que  presque 
aucun  de  ses  ouvrages  n'est  parvenu  jusqu'à 
nous.  =  Ordonnance  riche  et  variée,  ligures 
d'enfants  bien  peintes  et  bien  dessinées. 

Aagaard  (Charles  Frédéric).  E.  Al  1833. 
Odenze  fDanemarck).  Décors.  =  Elève  de 
l'académie  cle  Copenhague. 

Aalst  (Evrard  Van).  E.  H.  1602-1668.Delft. 
Nature  morte.= Détails  inconnus  =Tableaux 
en  Bavière  (plusieurs  à  Munich).  —  Gibier  et 
attributs  de  chasse,  Berlin.  —  Gibier  sur  une 
table,  ib.  —  Oiseaux  morts  (deux  tableaux), 
Florence.  —  Un  vase  de  fleurs,  La  Haye.  — 
Gibier  mort,  ib.  —  Gibier  mort  et  attributs  de 
chasse,   Dresde.    =  Ses  œuvres  sont  rares 


et  recherchées.  Imitation  parfaite  de  la  na- 
ture. 

.Yî»i*t  (Guillaume  Van),  neveu  d'Evrard. 
E.  H.  1620-1679.  Delft.  Fleurs  et  fruits,  etc. = 
Elève  de  son  oncle,  qu'il  surpassa.  Reçu  dans 
la  gilde  de  St-Luc  à  Delft,  en  1643.  H  travailla 
en  France  et  en  Italie  ;  dans  ce  dernier  pays  il 
était  connu  sous  le  nom  de  Gulielmo  ;  s'occupa 
pour  le  grand-duc  de  Toscane.  Il  revint  à  Delft 
en  1656,  puis  se  fixa  à  Amsterdam  où  il  mourut. 
Parmi  ses  élèves  il  faut  citer  Rachel  Ruisch. 

—  Fleurs  dans  un  vase  d'argent,  Rotterdam. 

—  Fleurs,  La  Haye,  (signé  :  Guillme  Van  Aelst 
1663.)  — Nature  morte,  ib.  (signé  de  même  avec 
la  date  de  1671).  —Gibier  mort  sur  une  table  et 
accroché  au  mur,  Berlin. — Argenterie,  verres 
à  vin,  fruits,  etc.,  rô.— Plusieurs  tableaux  avec 
gibier,  fruits,  vaisselle,  etc.,  Florence.  — 
Fruits  sur  une  table,  Dresde.  —  Et  autres,  ib. 

—  Gibier  mort,  Munich.  —  Hareng,  gousses 
d'ail,  verres,  etc.  Copenhague.  —  Fruits,  Lon- 
dres, (daté,  de  1679).  —  Nature  morte,  Bâle.  = 
Disposition  pittoresque,  harmonie  parfaite, 
couleur  transparente,  détails  pleins  de  vérité, 
pinceau  délicat.  =  Ventes  :  V.  Van  der  Marck 
(1773).  Oiseaux  morts  :  50  florins. 

Aarestrup  (Marie  Hélène).  E.  Al.  1829. 
Flekkefjord  (Norwège).  Genre  et  paysage. 
=  Elève  de  Tissier  à  Paris  et  de  Vauthier  à 
Dusseldorf.  =  Tableaux  au  musée  de  Gothen- 
burg. 

Aartgen  Van  Leyden.    V    Klaaszoon. 

Aarts  (Richard),  E.   FI.  1482-1577.   WYCK 
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(Holl.).  Histoire  religieuse.  =  Elève  de.1.  Mos- 
tert,  Ea  1520  il  s'établit  à  Anvers  où  il  fut  reçu 
clans  la  corporation  des  peintres.  Il  jouissait 
d'une  grande  réputation  et  passait  pour  être 
aimable  et  spirituel. Une  brûlure  qu'il  eut  à  la 
jambe  dans  sa  jeunesse  nécessita  une  ampu- 
tation qui  décida  de  la  vocation  de  l'artiste.  11 
eut  un  filsn  ommé  Lambert  Ryck.  (fils  de  Ri- 
chard) et  surnommé  Robsant  ou  Robesant  qui 
reçut  dans  son  atelier  des  élèves  peintres  Ri- 
chard était  l'ami  de  Frans  Floris  qui  rit  son 
portrait.  =  Talent  distingué  surtout  dans  le 
nu.  La  tradition  nous  apprend  qu'il  peignait 
les  nus  dans  les  tableaux  de  ses  collègues. 

Aartsen(  Pierre),!^  Long  {Lange  Pier). 
E.  H.  1507-1573.  Amsterdam.  Histoire  et  genre. 
=  Elève  d'Allard  Klaaszen;  il  était  rils  d'un 
fabricant  de  bas;  quelques-uns  le  nomment 
Arnoudszoon  (rils  d'Arnoud).  A  dix-huit  ans  il 
vint  étudier  dans  le  Hainaut.  On  sait  aussi 
qu'il  exerça  son  art  à  Louvain.  En  1547,  il  oc- 
cupait la  charge  d'échevin  à  Amsterdam;  le 
renseignement  qui  précède  est  extrait  de 
M.  C.  Kramm.  D'autre  part,  nous  lisons  dans 
le  livret  du  musée  d'Anvers,  que  Pierre  Le 
Long  fut  reçu  franc-maitre  de  la  compagnie 
de  Saint-  Luc,  à  Anvers,  en  1535,  qu'il  fut  admis 
au  nombre  des  bourgeois  de  cette  ville  en  1552 
et  qu'il  s'y  maria  avec  la  tante  de  Joachim 
Beuckelaer,  son  élève.  Il  mourut  à  Amster- 
dam. Il  laissa  trois  fils  peintres,  Pierre,  Ar- 
nold et  Thierry.  Arnold  peignit  le  portrait  et 
Thierry  se  rendit  en  France  où  il  mourut  as- 
sassiné, dit-on,  à  Fontainebleau.  Beaucoup 
de  ses  œuvres  périrent  dans  les  troubles.  = 
Scène  de  marché,  Vienne.  —Jeune  femme  por- 
tant un  enfant,  Berlin.  —  Le  portement  de  la 
croix,  ïb.  —  Les  deux  aveugles,  ib.  —  Cal- 
vaire, Anvers.  —  Cuisine  flamande,  Copen- 
hague. —  Portrait  d'homme,  ib  =  Pinceau 
hardi.  Très  entendu  pour  la  perspective  et 
l'architecture.  Beau  coloris.  Étoffage  bien  exé- 
cuté. Variété.  Draperies  bien  agencées.  En 
voyant  le  fini  extraordinaire  de  ses  premiers 
ouvrages  réprésentant  des  cuisines  et  des  bat- 
teries de  cuisine,  on  a  peine  à  croire  que  le 
même  peintre  ait  su  produire  d'aussi  belles 
compositions  historiques. 
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Aartscn  (Pierre),  fils  de  Pierre  le  Long. 
E.  H.  1541-1G03.  Amsterdam.  Histoire  et  por- 
trait. =Elève  de  son  père.  Bon  peintre:  homme 
instruit  et  estimé.  Il  laissa  un  fils  qui  fut  éga- 
lement bon  peintre  et  qui  peignit  aussi  des 
scènes  bibliques.  =  Excella  à  représenter  les 
effets  du  feu. 


:  ABB 

Abarca  (Marie  De)E.  E.  *xvne  siècle.  Ma- 
drid. Portraits,  surtout  en  miniature.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Grande  intelligence  et  res- 
semblance extraordinaire. 

Abatini  (Guido  Ubaldo).  E.  I.  1600-1656. 
Citta  di  Castello.  Histoire.  =  Élève  du  che- 
valier d'Arpin. 

Abbate  (Jean  Dell')  E.  I.  f  1559.  Modène. 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus.  = 
Excellait  dans  l'art  de  modeler 

Abbate  (Nicolas  Dell'),  dit  Messer  TOic- 
colo,  fils  de  Jean.  E  I.  1509  ou  1512-1571. 
Modène.  Histoire.  =  Élève  de  Ruggieri;  exé- 
cuta ses  meilleurs  ouvrages  à  Bologne,  avec 
Pellegrini  di  Thibaldi,  vers  1550.  En  1552  il  ac- 
compagna le  Primatice  en  France,  y  travailla 
pendant  trente  années  et  y  mourut.  =  Fres- 
ques, Bologne.  — Le  supplice  des  apôtres  saint 
Pierre  et  saint  Paul,  Dresde.  =  Beaucoup  de 
vérité,  de  noblesse  et  de  grâce  ;  rappela,  dans 
quelques-unes  de  ses  compositions,  la  manière 
du  Primatice;  compté  parmi  les  meilleurs 
maîtres  de  son  temps.  Outre  Jules-Camille,. . 
Nicolas  eut  encore  deux  fils;  Christophe,  cité 
comme  ayant  travaillé  à  Fontainebleau  en 
1560-61  et  Camille  qui  fut  l'élève  et  le  principal 
aide  de  son  père  à  la  cour  de  France. 

Abbate  (Pierre-Paul  Dell'),  le  Vieux,  fils 
de  Jean  et  frère  de  Nicolas.  E.  I.  f  vers  1575. 
Modène.  Histoire,  portrait  et  batailles.  = 
Continua  à  Modène  l'école  de  son  frère.  = 
Excella  a  peindre  les  chevaux  indomptés  et 
les  soldats  dans  la  mêlée. 

Abbate  (Jules-Camille  Dell'),  fils  de  Nico- 
las. EL*  1568.  Modène.  Histoire  et  portrait 
=  Accompagna  son  père  en  France,  où  il 
travailla  avec  lui  en  1568;  on  suit  ses  traces 
jusqu'en  1575. 

Abbate  (Hercule  Dell'),  fils  de  Jules-Ca- 
mille. E.  I.  t  1613  Modène.  Histoire  et  por- 
trait. =  Vie  oisive  et  malheureuse.  =  Imita 
le  style  de  son  père  et  de  son  grand-père.  11 
est  accusé  d'avoir  gâté  le  Saint-Sébastien  du 
Corrége. 

Abbate  (Pierre-Paul  Dell'),  le  Jeune,  fils 
de  Jules-Camille.  E.  I.  1592-1630.  Modène.. 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus.  On 
sait  seulement  qu'il  fut  un  peintre  médiocre. 
=  Tableaux,  Modène  (musée). 

Abbé  (L').  V.  Cassana  (J.  Aug.). 

Abbé  (Henri).  E.  FI.  *  xvne  siècle.  Anvers. 
Portrait  Histoire.  =  Sa  vie  et  ses  œuvres,, 
comme  peintre,  sont  peu  connues  II  est  cité 
pour  la  première  fois  par  des  auteurs  alle- 
mands. Sa  famille  se  trouve  inscrite  sur  les  re- 
gistres de  l'église  St-Jacques  à  Anvers.  En  1671 
on  le  rencontre  travaillant  comme  architecte 
ou  du  moins  il  semble  consulté  en  cette  qualité 
par  les  fabriciens  de  l'église  de  Ste-Gudule,  à 
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Bruxelles.  Dans  l'ouvrage  de  C.  De  Bie  se 
trouve  un  portrait  de  P.  Van  Bredael,  bien 
dessiné  par  lui  et  gravé  par  C.  Lauwers.  On  a 
de  cet  artiste  plusieurs  dessins  dans  l'édition 
des  Métamorphoses  d'Ovide  en  latin  et  en 
français  de  la  traduction  de  Pierre  Du  Ryer, 
Bruxelles,  1677.  =  Bon  dessinateur  dans  le 
style  de  Van  Dyck,  mais  avec  plus  d'affecta- 
tion. On  croit  qu'il  a  peint  des  portraits  et 
aussi  qu'il  a  publié  quelques  gravures  à  An- 
vers en  1670.  Ce  dernier  point  est  controuvé 

Abbema  (Guillaume  de),  E.  Al.  1812.  Cre- 
feld.  Paysage.  =  Élôve  de  l'académie  de 
Dusse! dorf.  =  Excellent  graveur  à  l'eau-forte. 

Abbinti  (Philippe)  E.  I.  1640-1715.  Milan. 
Histoire.  =  Élève  de  Ch.  Nuvolone  ;  concourut 
avec  Frédéric  Bianchi.  =  Génie  vaste,  idées 
fécondes,  pinceau  hardi,  peu  de  profondeur. 

Abbot  (Henri).  E.  An.  *  1818.  Londres  (?) 
Paysage. 

Abbot  (Edouard).  E.  An.  1739-1791. Paysage. 

Abbotf  (John).  E.  An.  *  xvm  siècle.  = 
Particulièrement  connu  comme  peintre  d'in- 
sectes; peignait  aussi  le  paysage. 

Abbott  (Lemuel  François).  E.  An.  1762- 
1803.  Dans  le  Leicestershire.  Portraits.  = 
Artiste  dont  la  vie  est  peu. connue.  On  a  de 
lui  de  beaux  portraits,  notamment  ceux  de 
Parker  et  de  Nelson  lesquels  sont  à  l'hôpital 
de  Greenwich. 

Abeele  (Josse-Séb.,  Van  den^,  1797-1855. 
Gand.  Histoire,  portraits,  paysages,  etc.  = 
Élève  d'abord  de  Van  Huffel,  puis  de  Gros, 
à  Paris  II  demeura  quatre  ans  dans  cette  ville 
et  quatorze  à.  Rome,  puis  revint  à  Gand,  où  il 
devint  professeur  à  l'académie.  A  Rome  il 
donna  des  leçons  de  dessin  au  prince  Louis 
Napoléon  depuis  empereur  des  français.  = 
Tableaux.  Gand.  -  Couvent  d'Ara-Cœli,  Rome. 
-  Ses  tableaux  portent  l'empreinte  de  l'in- 
fluence de  l'école  de  David.  11  a  laissé  des 
aquarelles  largement  traitées. 

Abel  (François  Barthélémy  Marius)  E  Fr. 
1832.  Marseille  Histoire,  genre,  portrait.  = 
Élève  de  Barrias  et  Cogniet.  —  M1Ie  de  Som- 
breuil  —  Le  lever 

Abel  t  Ernest  Auguste).  E.  Al.  *xvme  siècle. 
Zerlîst.  Portraits  en  miniature.  =  A  travaillé 
à  Londres,  Paris,  Hambourg,  Cologne,  etc. 
Il  vivait  encore  en  1782  et  laissa  un  frère  qui 
imita  son  genre.  =  Grande  réputation, 

Abel  de  E»uJol.  V.  Pujol. 

Abel  (Joseph).  E.  Al.  1768-1818.  ASCHACH 
Histoire  et  portrait  =  Élève  de  Fiiger.  Passa 
plusieurs  années  à  Rome;  mort  à  Vienne.  == 
Entrée  de  Klopstock  au  Paradis,  Vienne   = 
Ses  portraits  sont  renommés 

Abels  (Jacques -Théod.)  E.  H.  1803-1866. 
Amsterdam,  Clairs  de  lune  et  paysage.  = 
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Elève  de  J.  Van  Ravenswaay,  membre  de 
l'académie  du  R.  Q.  d'Amsterdam.  11  avait, 
épousé  une  hlle  du  célèbre  peintre  P.  G.  Van 
Os  ;  mort  à  Abcoude.  =  Un  bois  de  sapins  et 
deux  vaches,  Haarlem.  —  Pays  Ib.  —  Clairs 
de  lune,  Hambourg. 

Abcregno.  V.  Alberegno. 

Aberg  (Victoire).  E.  Al.  1828.  En  Finlande. 
Paysage.  =  Etudia  à  Dusseldorf  et  à  Weimar. 

Aberli  (Jean-Louis).  E.  Al.  1723-1786, 
Winterthur.  Paysage  et  portrait  =  Élève 
de  Henri  Meyer,  peintre  médiocre,  et  de  Jean 
Grimm;  comme  il  ne  quitta  jamais  son  pays, 
son  talent,  assez  remarquable,  est  peu  appré- 
cié à  l'étranger.  =  Beaucoup  d'imagination. 
Graveur  à  l'eau-forte. 

Abesmaister  (Hans).  E.  Al  t  1505.  = 
Vivait  à  Augsbourg.  On  ne  sait  rien  de  positif 
sur  la  vie  de  ce  maitre  gothique. 

Abidgaai-d  (Nicolas).  E.  Al.  1744-1809. 
Copenhague.  Histoire  et  décors.  =  Fut  le  chef 
des  peintres  Danois.  Voyagea  et  travailla  à 
Rome  après  avoir  remporté  de  grands  succès 
dans  sa  patrie.  Directeur  de  l'académie  de 
Copenhague;  exerça  une  grande  influence  sur 
les  artistes  de  son  temps,  notamment Cartsens 
et  ïhornwaldsen.  Il  fut  également  architecte. 
=  Philoctète,  Copenhague.  —  Ossian.  Ib  - 
Episodes  de  Nielsklim.  Ib.  —  Allégories.  Ib. 
—  Scènes  de  l'Andrienne.  Ib.  —  Scènes  de 
l'Ane  d'or.  Ib. 

Abieitnei»  (Balthasar).  E.  Al.  *  xvne  siècle 
Allemagne.  =  Appartenait  à  une  famille  de 
statuaires  et  lui-même  semble  avoir  manié  le 
ciseau  plus  que  le  pinceau. 

Abonciio  (Alexandre).  E.  I.  *  xvr3  siècle. 
Florence.  Histoire.  =  Ecole  de  Michel-Ange; 
mort  à  Prague.  =  Appartient  à  une  famille 
d'artistes  qui  a  laissé  un  nom  dans  l'art  du 
modelage  en  cire 

Abraham  (frère)  V.  Gilson. 

Abi-abam  (Tancrède).  E.  Fr.  1836.  Vitré. 
Paysage.  =  Élève  de  J.  Noël  et  Nazon.  = 
Egalement  graveur  à  l'eau-forte. 

Abrahîon  i Nicolas».  E.  H.  xvne  siècle. 
Haarlem.  Histoire,  etc.  —  Peintre  sur  verre, 
travailla  à  Haarlem  entre  1599  et  1616.  11 
exécuta  plusieurs  travaux  commandés  par  la 
ville.  En  1616  il  était  caporal  dans  la  garde 
bourgeoise. 

Abril  (Jean-Alph  ).  E  Es.  *  xvne  siècle. 
Valladolid  (?)  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Tableaux,  Valladolid.  =  Coloris  trop  brillant. 

Abry  (Louis).  E.  FI.  1643-1720.  Liège.  = 
Élève  de  Renier  de  Lairesse.  Il  tut  peintre, 
graveur,  écrivain  et  généalogiste.  On  ne 
connait  aucune  peinture  qui  puisse  lui  être 
attribuée  avec  certitude.  11  a  laissé  quelques 
gravures  et  un  livre  intitulé  :  Les  hommes 
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illustres  de  la  nation  liégeoise,  imprimé  pour 
la  première  fois  en  1867. 

Ahalioven  (Ferdinand  Van),  le  vieux  1576- 
1655.  Anvers  (?)  Histoire.  =  Élève  d'Adam  Van 
Noort  en  1592.  Reçu  franc-maître  de  Saint- 
Luc  à  Anvers  en  1595. 

Abstaoven  (FerdinandVan\,lejeune,  fils  de 
Ferdinand  le  vieux  f  1654  (?».  Anvers.  Histoire. 
—  Élève  de  son  père.  Ses  tableaux  sont  souvent 
confondus  avec  ceux  de  Thomas.  Un  de  ses 
fils,  Ferdinand  le  troisième,  fut  reçu  franc- 
maitre  de  St-Luc,  à  Anvers,  en  1657-58.  Inscrit 
comme  fils  de  maître  et  comme  peintre  et 
marchand  II  mourut  en  1694. 

Abshovcn,  Apshoven  ou  Abstlio- 
ven  (Ferdinand  Van).  1630-1694.  Anvers. 
Nature  morte,  intérieurs,  paysage,  etc.  = 
Élève  de  David  Teniers,  le  jeune.  Le  peintre 
Jean  Van  Kessel  épousa  en  1647  Marie  Van 
Absthoven;  un  Ferdinand  Van  Absthoven, 
sans  cloute  père  de  celle-ci,  fut  parain  du  pre- 
mier enfant  en  1648.  11  y  eut  encore  un  Ferdi- 
nand II,  capitaine  de  la  garde  bourgeoise, 
peintre  et  marchand  que  Martin  Verhulst, 
imprimeur,  remplaça  comme  Doyen  de  St-Luc 
en  1678-79.  Enfin  en  1679-80  un  Guillaume  Van 
Apshoven  était  inscrit  comme  élève  chez 
Joseph  Lamorlet,  à  Anvers.  Bryan  Stanley 
nomme  un  Van  Abtshoven  né  à  Anvers  en  1648 
et  mort  en  1690.  Il  ajoute  que  son  prénom 
était  Théodore,  que  son  style  dans  le  genre 
de  celui  de  Brekelemkamp  et  de  celui  de 
Teniers,  était  très  goûté  des  amateuis.  Nous 
ignorons  jusqu'à  quel  point  il  y  a  confusion 
avec  les  Abshoven  cités  ici  et  auxquels  le 
lecteur  fera  bien  de  recourir,  mais  cette  con- 
fusion nous  parait  exister  et  nous  croyons 
que  le  Ferdinand  qui  fait  l'objet  de  la  présente 
notice  pourrait  ne  faire  qu'un  avec  Thomas 
et  non  Théodore  Abshoven.  =  Il  imita  si  bien 
le  style  de  son  maître  qu'on  a  maintes  fois  fait 
passer  ses  toiles  comme  étant  dues  à  Teniers. 

Ahshoven  (Thomas  Van),  fils  de  Ferdi- 
nandlejeune,1622-1664 (?)  Anvers.  Pays. ,intér. 
nat.  morte,  etc.  =  Élève  de  David  Teniers. 
franc-maître  de  St-Luc  en  1645.  Dans  l'anno- 
tation du  paiement  de  sa  dette,  il  est  sur- 
nommé :  Capitaine.  =  Citrons,  huîtres,  fruits 
sur  une  table,  Dresde.  —  Intérieur  villageois, 
Amsterdam. = Imita  le  style  de  son  maître  avec 
beaucoup  de  talent;  imita  parfois  aussi  Bre- 
kelenkamp.  Pinceau  facile.  =  Ventes  :  V 
St-Georges.  Bruxelles  (1777),  Fête  villageoise, 
100  florins.  —  V.  Pereire  (1872\  La  tour  de 
Babel,  940.  frs. 

Abt  E.  Al.  nom  porté  par  une  famille  d'ar- 
tistes d'Augsbourg  du  xvic  siècle  et  sur  lesquels 
on  n'a  que  des  données  assez  vagues. 

Abts  (Vautier),  *  1606.  Lierre.  Conversa- 
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tions,  genre  =  Élève  de  Guillaume  De  Vos, 
à  Anvers,  en  1594.  Ce  peintre  est  spécialement 
connu  pour  avoir  donné  des  leçons  à  Adrien 
De  Bie.  Les  archives  de  la  Confrérie  de  St-Luc 
nous  apprennent  qu'il  eut  une  assez  grande 
quantité  d'élèves,  ce  qui  permet  de  croire  qu'il 
ne  fut  pas  sans  mérite.  On  ne  connaît  rien  de 
lui  et  il  est  à  supposer  que  les  tableaux  sortis 
de  sa  main  ont  été  attribués  à  d'autres  artistes 
plus  en  faveur. 

Acar  (Charles  Louis).  Audenarde  1804. 
Histoire  et  genre.  =  Fit  ses  études  sous  la  di- 
rection d'Ode vaere.=  Martyre  de  Ste-Barbe, 
Renaix  —  La  vierge  au  temple.  Lootenhulle 
(Flandre). 

Accam»  (Bernard),  frère  de  Mathieu.  E.  H. 
1697-1756.  Leeuwarden.  Portrait.= Les  frères 
Accama  étaient  de  bonne  maison.  Le  portrait 
de  Bernard,  peint  par  lui-même,  a  été  vendu 
à  Amsterdam,  en  1773;  il  provenait  du  cabinet 
renommé  de  Vander  Marck,  à  Leyde.  =  Il 
a  fait  les  portraits  de  plusieurs  Stadhouders 
de  la  maison  de  Nassau  ;  ces  portraits  se 
trouvaient  autrefois  à  l'hôtel  de  ville  de  Leeu- 
warden ;  en  1795,  quelques  émeutiers  les  dé- 
truisirent au  nom  de  la  liberté.  —  Beaucoup 
de  réputation.    . 

Accama  (Mathieu),  frère  de  Bernard  E.  H. 
1702-1783.  Leeuwarden.  Histoire  allégorique. 
=  Visita  l'Italie.  =  Tableaux,  Leeuwarden. 

Accard  (Eugène).  E  Fr.  1824.  Bordeaux. 
Histoire;  genre,  portrait.  =  Élève  d'Abel  de 
Pujol.  =  Charles  IX  chez  Marie  Touchet.  — 
La  lecture. 

Accius  (Priscus),  69  ans  après  J.  C.  =  Tra- 
vailla avec  Cornélius  Pinus  à  décorer  le  temple 
de  la  Vertu  et  de  l'Honneur 

Acevedo  (Christophe  de).  E.  Es.  *  1592. 
Murcie..  Histoire  =  Élève  de  Bart.  Carducho. 
=  Ses  ouvrages  se  voyaient  dans  les  divers 
couvents  de  sa  ville  natale.  =  Dessin  pur, 
caractère  de  figures  très  noble. 

Acevedo  (Manuel).  E.  Es.  1744-1800. 
Madrid.  Histoire.  =  Élève  de  Joseph  Lopez, 
qu'il  surpassa. 

Aciiard  (Jean  Alexis).  E.  Fr.  1807.  Vorefpe 
(Isère).  Paysages.  =Vue  de  la  vallée  de  l'Isère. 
—Vallée  de  Chevreuse.=Graveur  à  l'eau  forte. 

Achen  (Jean  Van».  E.  AL  1562-1615.  Colo- 
gne. Histoire  et  portrait  =  Elève  de  Jerrigh; 
voyagea  en  Italie,  travailla  quelque  temps 
pour  l'électeur  de  Bavière,  puis  pour  l'empe- 
reur d'Allemagne.  Mort  à  Prague.  =  Bethsa- 
bée,  Vienne.  —  Bacchus  et  Vénus,  ib.  —  Jupiter 
et  Antiope,  ib.  —Tableaux  religieux,  Munich 
(Églises  des  Jésuites  et  de  Notre-Dame^.  =  Ses 
meilleurs  tableaux  sont  ceux  dans  lesquels  il 
imita  le  Tintoret;  il  réussit  moins  bien  lorsqu'il 
imita  Spranger,  son  ami. 
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Achenbach  (André).  E  Al.  1815.  Cassel. 
Paysage  et  marine.  =  Tempête  sur  mer, 
Munich.  —  La  mer  du  Nord  agitée  par  l'orage, 
ib.  —  Retour  de  la  pêche,  ib.  —  Les  marais 
Pontins,  ici. 

Aclienbacli  (Oswald).  Frère  du  précé- 
dent. E.  Al.  1827.  Dusseldorf.  Paysage.  = 
Paysage  italien.  —  Le  Môle  de  Naples. 

Aclitselielling  (Luc.)  OU  Aclitsehel- 
Hnck.  1626-1699.  Bruxelles.  Paysage.  =  Les 
biographes  ne  sont  pas  d'accord  sur  les  dates 
de  sa  naissance  et  de  sa  mort.  Nous  avons 
adopté  celles  données  avec  preuves  à  l'appui 
par  M.  A.  Pinchart.  Un  document  de  1771, 
quelquefois  inexact,  cite  un  Luc  Achtsche- 
lincx,  paysagiste  renommé,  comme  ayant  été 
reçu  en  qualité  d'étranger  à  la  ville,  dans  la 
gilde  bruxelloise,  en  1681.  Achtschelling  fit 
des  dessins  pour  des  tapisseries  exécutées  à 
Bruxelles  =  Paysages,  Dresde.  —  Pêcheurs, 
ib.  —  Deux  paysages,  Bruges.  — ■  Paysage  avec 
ligures  de  G.  Van  Oost,  ib.  —  Paysage  mon- 
tagneux, Berlin.  —  Paysages,  Bruxelles  (Eglise 
de  Sainte-Gudule).  =  Ordonnance  grandiose, 
coloris  d'une  transparence  parfaite = Ventes  : 
V.  Bertels,  Bruxelles  (1779),  Paysage  avec  une 
sainte- Famille  par  Van  Avond,  120  florins. 
V  des  Couvents  supprimés,  à  Bruxelles  (17851, 
Deux  pays.,  l'un  avec  la  Sainte-Famille, 
d'après  Rubens,  l'autre  avec  la  Visitation, 
110  florins.  On  lui  attribue  quelquefois  les 
tableaux  de  Van  Uden 

Acker  (Jean-Baptiste  Van),  1795-1863. 
Bruges.  Miniature  et  aquarelle.  =  Élève  de 
Ducq.  Travailla  à  Paris  et  à  Londres. 

Acker.  E.  Al.  Nom  d'une  famille  de 
peintres  d'Ulm,  dont  plusieurs  sont  connus 
comme  ayant  vécu  dans  le  milieu  du  xve  siècle. 
Dans  la  predella  d'un  tableau  qui  existe  en- 
core à  Ehingen  (chapelle  de  St-Léonard)  on 
lit  l'inscription  suivante  :  Jacob  Aker  maler 
zu  ulm  had  dièse  clafel  gemacht  uf  des 
hailligen  kreutz  tag  an  herst  anno  dmi 
MCCCCLXXXIIIjar.. 

Ackcrmann  (Adam-Jean).  E.  Al.  1750- 
1853.  Francfort  sur  Mein.  Paysage  =  Tra- 
vailla à  Paris  =  Tableaux  à  Darmstadt 
(musée). 

Ackermann  (Georges  Frédéric).  E.  Al. 
frère  du  précédent.  1787-1843.  Mayence  Pay- 

Adand  (Hugues).  E.  An.  '  xixe  siècle. 
Londres.  Paysage.  =  Quitta  l'Angleterre  en 
1828  et  voyagea  en  Suisse.  On  a  publié  des 
vues  d'après  ses  tableaux  et  ses  dessins. 

Aclocque  de  Saint- André  (André)  E. 
Fr.  1811.  Paris.  Genre,  portrait.  =  Élève  de 
Deveria  =  Mendiants  à  Rome.  —  Retour  de 
la  morte. 
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Acqua.  V.  DcU'acqua. 

Acquel  (Jacques  Paul).  E.  Fr.  1825.  Besan- 
çon. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Staal. 

AcquiMtalxMic.  E.  I.  BuESCIA.  *  1295.  = 
Détails  inconnus. 

Adam.  E.  Al.  * xvi°  siècle.  Oracau.  Histoire. 
=  Dans  son  testament  daté  de  159G,  ce  peintre 
désigne  quelques  tableaux  peints  par  lui. 

Adam  de  France.  E.  Fr.  Amiens  (?)  *  xive 
siècle.  =  Peignit  des  fresques  remarquables 
à  l'hôtel  de  ville  d'Amiens.  On  cite  de  lui 
soixante  portraits  de  Saints  et  de  Saintes  dont 
il  orna,  en  1389  le  pourtour  de  la  forteresse 
d'Amiens. 

Adam   de  Francfort.  V    Elzlieimcr. 

Adam  (Albert).  E  Al.  1786-1862.  Nordlin- 
gen  (Bavière).  Batailles,  chevaux,  portrait  et 
paysage.' =  Membre  de  l'académie  des  beaux- 
arts,  à  Munich,  où  il  mourut.  =  Graveur  à 
l'eau-forte.  =  Cheval  de  charette,Munich  — 
Intérieurs  d'écurie,  ib.  —  Camp  de  cavalerie. 
ib,  _  Portrait  du  maréchal  comte  Radetzky, 
ib  —  Bataille  de  Novara,  ib.  —  Bataille  de 
Custozras  ici  —  Prise  des  retranchements  de 
Depelen,  ib  —  Bataille  de  la  Moskowa.  Napo- 
léon entouré  de  son  état-major. 

Adam  (Benno),  fils  d'Albert.  E.  Al.  *  1812, 
Munich.  Animaux.  =  Cerfs  et  gibier  gardés 
par  un  chien,  Munich,  —  Hibou  mort  gardé 
par  un  chien,  ib.  —  Le  soldat  blessé,  ib. 

Adam  (Philippe).  E.  Al.  *xvne  siècle.  Neu- 
markt.  Paysages.  =  Voyagea  en  Italie;  résida 
à  Rome.  =  On  a  publié  des  gravures  d'après 
ses  tableaux  et  dessins. 

Adam  (Henri),  frère  d'Albert  E.  Al.  *  1787. 
Nordlingen.  Paysage.  =  Vue  de  la  place  Max- 
Joseph  à  Munich,  Munich.  —  Vue  de  l'ancien 
marché  aux  Grains  à  Munich,  entouré  de 
13  petites  vues,  Munich. 

Adam  (François).  E.  Al.  1815.  Milan.  Ba- 
taille, genre,  etc.  =  Episode  de  l'incendie  de 
Moscou,  Munich. 

Adam  (Jean"'.  E.  Al.  f  1567.  Histoire.  — 
Peintre  d'images,  à  Nuremberg.  =  Graveur 
sur  bois. 

Adam  (J.-Louis).  E  Fr.  1789.  Paris.  Déco- 
rations et  ornements.  =  Prise  du  Trocadero 
ifresque),  Paris. 

Adam  (Hippolyte  Benjamin).  E.  Fr.  1808- 
1853.  Paris.  Histoire,  décors  et  portraits.  = 
Élève  de  P.  Delaroche  et  Langlois.  =  Les 
Reitres.  —  La  récréation. 

Adam  (Victor- Jean).  E.Fr.  1802-1867.  Genre 
et  paysage  =  Élève  de  Regnault;  également 
lithographe.  Mort  k  Viroflay  près  Versailles. 
=  Vue  des  falaises  de  Dieppe.  Entrée  de  l'ar- 
mée française  à  Mayence,  Versailles. 

Adamo  di  Colino.  E.  I.  1419.  Sienne.  Dé- 
tails inconnus 
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Adan  (Louis  Emile)  E.  Fr.  1839.  Paris. 
Histoire,  etc.  =  Élève  de  Picot  et  de  Cabanel. 
=  Moines  présidant  à  des  fouilles 

A.dda  (le  comte  François  I)')  E.  I.  f  1548. 
Milan  Histoire.  =  Marcha  sur  les  traces  de 
L.  de  Vinci.  =  Peignit  sur  bois  et  sur  ardoise 
des  tableaux  de  cabinet. 

Adelard  II.  xift  siècle.  Miniature.  =  Abbé 
de  St-Trond  Sa  réputation  était  grande  comme 
peintre  et  aussi  comme  architecte.  Il  fit  bâtir 
l'église  de  Notre-Dame  à  St-Trond  et  la  petite 
église  de  St-Gangulphe.  Il  fut  aussi  l'auteur  du 
plan  des  fortifications  qui  défendaient  la  ville. 
On  ne  connaît  aucune  peinture  que  l'on  puisse 
lui  attribuer  avec  certitude. 

Adellia  (Firmin)  E.  Fr.  *  xive  siècle.  En 
Languedoc  =  Peintre-verrier  fixé  à  Montpel- 
lier, où  il  exécuta  en  1558  pour  la  cathédrale 
de  magnifiques  vitraux  =  Fort  entendu  dans 
le  rendu  de  la  perspective. 

Adelus  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1801.  Agon 
(Manche i.  Paysage  et  marines  =  Combat 
naval.  —  Vue  du  mont  St-Michel 

Adenet.  E.  Fr.  *  xviiie  siècle.  Histoire.  = 
2°  prix  de  l'Académie  royale  de  peinture  de 
France,  en  1710,  avec  son  :  Abraham  adorant 
Dieu  en  la  personne  de  trois  anges  qui  lui 
renouvellent  la  promesse  de  la  naissance 
d'Isaac. 

Ademollo  (Louis).  E.  I.  1764-1849.  Mi- 
lan. Histoire.  =  Fit  de  grands  travaux  dans 
plusieurs  villes  d'Italie  et  notamment  de  la 
peinture  décorative. 

Ademollo  (Charles^,  neveu  du  précédent. 
E.  I.  Florence.  Histoire  et  paysage.  =  Ba- 
taille de  St-Martin.  Florence  (musée). 

/vdinot.  E.  Fr.  *  xve siècle.  En  Touraine. 
Miniatures.  =  Exécuta  des  miniatures  dans 
un  livre  d'heures  pour  Jeanne  de  Laval. 

Adler  (Tobie).  E.  Al.  *  1637.  Peintre  sur 
porcelaine, 

Adler  (Chrétien).  E.  Al.  1787-1845.  Tries- 
dorf.  Peintre  sur  porcelaine. 

Adierflycht  (Suzanne  Rebecca  Elisabeth;. 
E.  Al.  1773-1846.  Riesa.  Fleurs,  paysage  et 
genre. 

Adlersparre  i Sophie  Albertine).  E.  Al. 
1808-1862  Histoire.  =  Après  la  mort  de  son 
père  cette  artiste  Suédoise  vint  à  Paris  où  elle 
étudia  chez  L.  Cogniet. 

Adloff  (Charles)  E.  Al,  1819.  Dusseldorf. 
Paysage  et  architecture 

Admirai  (J  >an  L'i.  E.  Fr.  1698-1773.  NOR- 
MANDIE. Portrait  en  miniature.  =  Élève  de 
Ch  Leblon  de  Londres.  S'établit  en  Hollande 
et  mourut  à  Amsterdam.  Plus  connu  comme 
graveur.  =  Il  illustra  de  portraits  l'ouvrage 
de  Van  Mander,  sur  la  Vie  des  peintres 

Adoeur.  E.  Fr.  *  1842  Décorations. 
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Adoif  (Pierre;.  E  Al  *  xixe  siècle  Dus- 
seldorf    . 

Adolph  (Frans)  E  Al  1671-1749  Nikols- 
borg  Animaux  =  Peintre  du  comte  de  Die- 
trichstein 

\<iol  3»ii  (Joseph  Antoine)  fils  du  précédent 
E    Al    1759-1762.  Nikolsborg.  Histoire,  por- 
trait, etc.  =  Elève  de  son  père  Travailla  prin- 
cipalement en  Angleterre 

Adoisia  (Grégoire).  E  R  f  1711.  Russie 
=  Travailla  à  St-Pétersbourg  et  à  Moscou  Un 
autre  Adolski  (André)  a  peint  dans  le  xvme 
siècle  des  sujets  religieux  et  aussi  des  por- 
traits, notamment  celui  de  Catherine  I. 

Adriaans  (Jean)  E.  H  *  XVIe  siècle.  Hist. 
=Cité  dans  un  vieux  manuscrit  comme  ayant 
peint  un  Crucifix  Un  Jean  Adriaensen,  de 
Weert,  était  à  Anvers  en  1596,  comme  élève 
de  Rombaut  Vander  Veken,  verrier. 

Adriaens  (Luc).  E.  FI.  f  1493  (?).  Anvers. 
Histoire.  =  Doyen  de  la  corporation  de  St-Luc 
en  1469,  1472,  1475.  1480  et  1483.  C'est  de  son 
temps  que  fut  instituée  la  société  de  rhétorique 
dite  :  de  Violiere;  forma  plusieurs  élèves  et 
travailla  aux  entremets  de  Bruges.  On  croit 
qu'il  a  fourni  le  dessin  des  vitraux  de  l'église 
de  St-Brice  à  Tournai. 

Adriaenssen  (Renier),  f  1723,  Anvers 
Histoire  et  portrait.  =  Peignit  à  l'huile  sur 
verre  Reçu  franc-maitre  en  1689  comme  fils 
de  maître.  Nommé  doyen  de  la  corporation 
de  Saint-Luc,  à  Anvers  en  1702,  mais  se  libéra 
du  service.  =  On  croit  qu'il  a  également  peint 
sur  toile.  Graveur. 

Adriaenssen  (Alexandre),  le  Vieux. 
1587-1661  Fruits,  gibier,  etc.  =Reçu  comme 
élève  chez  Arnold  van  Laeck,  à  Anvers,  en 
1595;  franc-maître  de  St-Luc,  en  1611.  Il  est 
inscrit  comme  peintre  à  l'aquarelle  On  pense 
qu'après  sa  sortie  de  l'atelier  de  van  Laeck, 
il  se  sera  mis  à  voyager;  c'est  ce  qui  expli- 
querait sa  tardive  réception  dans  la  gilde. 
En  1632-33,  il  reçut  un  élève  resté  inconnu. 
La  même  année  il  entra  dans  la  société  :  la 
Violette,  pour  en  sortir  l'année  suivante.  Ami 
d'Antoine  Van  Dyck  qui  fit  son  portrait  gravé 
plus  tard  par  Van  der  Does.  =  Poissons,  écre- 
visses  convoités  par  un  chat,  oiseaux  morts, 
ustensiles,  etc  Anvers.  —  Plat  de  poissons, 
Madrid  —  Chat  vivant  et  poissons,  ib  — 
Pendants  de  ces  tableaux,  ib  —  Ecrevisses, 
oranges,  citrons,  Berlin  (signé).  —  Oiseaux, 
coupe  de  vin,  etc  ib  (Signé  :  A.  Adriaenssen, 
fec  A0 1647).— Poissons  morts  appendus  ;  autres 
poissons  plus  petits  sur  une  assiette,  ib  = 
Coloris  remarquable,  bonne  entente  du  clair- 
obscur,  effet  rempli  de  transparence.  Ecole  de 
Van  Es.  Grand  style.  =  Ventes  :  V.  de  la  mai- 
son du  St-Esprit  à  Bruxelles  (1775),  Fruits, 
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gibier,  poissons,  30  florins.  Ses  tableaux  ob- 
tiennent aujourd'hui  des  prix  élevés. 

Adriaenseens  (Antoine),  le  Vieux.  *  XVIe 
siècle.  Reçu  comme  élève  chez  Jean  de  Béer,  à 
Anvers,  en  1510.  Dès  1481  un  Antoine  Adriaens- 
•sens  se  trouvait  reçu  comme  élève  chez  Jean 
Loys,  peintre. 

Aclrisiensseiis  (Antoine),  le  Jeune.  E.  FI. 

*  xviic  siècle  =  Élève  d'Henri  van  Balen,  en 
1006;  reçu  franc-maître  de  St-Luc,  à  Anvers, 
en  1615. 

Adriaenssens  (Gaspard)    E    FI.  f  1632. 
Franc-maître  de  St-Luc,  à  Anvers,  en  1620. 
Adriaenz    ou    /ktli*ïaenssens   (Jeani. 

*  1549,  =  Doyen  de  la  corporation  de  St-Luc,  à 
Anvers,  en  1549.  Il  avait  été  reçu  élève  chez 
Philippe  Van  Utrecht,  en  1531,  et  franc  maître 
de  St-Luc,  en  1533  En  1545  membre  de  la  Vio- 
lette. Sa  maison,  bâtie  en  1563,  et  sur  laquelle 
se  voyaient  les  portraits  de  Jean  Van  Eyck  et 
d'Alb.  Durer,  existait  encore  à  Anvers  en  1852 

Adriaenssens  (Jean),   le  Jeune.    E.   FI. 

*  xvne  siècle.  =  Franc-maître  de  St-Luc,  à 
Anvers,  en  1622. 

/V(li»i»<Missens  (Jacques).  E.  FI.  *  xvne 
siècle.  =  Inscrit  comme  élève  chez  Dieudonné 
Delmont  Deodati,  à  Anvers,  en  1623. 

Adriaenssens  (Nicol.).  E.  FI.  *  XVIe  siècle. 
=  Reçu  franc-maître  de  St-Luc,  à  Anvers,  en 
1561.  Surnommé  Dondari. 

\<ii-i;»n  (Jean).  E.  Fr.  '  xvie  siècle.  En 
Bretagne.  Histoire  et  ornements.  =  Il  fut 
également  peintre-verrier  et  exerçait  son  art 
dans  la  ville  de  Rennes  où  il  dirigea  les  fêtes 
données  par  la  ville  à  de  grands  personnages. 

Adrien,  in  ans  après  J.-C  =  Cet  empe- 
reur est  cité  par  quelques  auteurs  comme 
peignant  parfaitement  les  courges. 

Advinent  (Etienne  Louis).  E.  Fr.  1767- 
1831  Lyon.  Genre,  animaux.  =  Marché  d'ani- 
maux (daté  de  1822),  Lyon  (musée). 

Aeken  (van).  V.  Aken  (van) 

\eut  (Paul  Van)  *  xvie  siècle.  Fleurs  et 
nature  morte.  =  Fils  naturel  de  Pierre  Coucke, 
son  maître.  Mort  à  Anvers,  où  sa  veuve  épousa 
Gilles  van  Coninxloo  =  Oiseaux  morts,  Lon- 
dres —  Fruits,  ib.  —  Fruits,  nature  morte, 
Florence.  —  Et  autres,  ib  =  Il  se  distingua 
par  ses  copies  des  tableaux  de  Mabuse  et  le 
fini  de  ses  bouquets  de  fleurs. 

iAeps  (Jean)  '  1500.  Louvain,  peintre  sur 
verre.  =  Travailla  beaucoup  pour  les  églises 
et  les  couvents  de  Louvain.  En  1530  il  n'existait 
plus.  =  Vitraux  à  l'église  du  béguinage,  Lou- 
vain. =  Style  gothique  dans  les  draperies; 
plus  de  correction  dans  les  nus  ;  talent  réel. 

Aerssen  (Théophile).  E.  FI.  f  1852.  Lou- 
vain (?)  Paysage  =  Mort  à  Louvain. 

Aerssinger.  E.  Al.  *  1540,  Munich.  His- 
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toire.  =  Ce  nom  se  trouve  inscrit  sur  quelques 
tableaux  que  l'on  rencontre  dans  les  églises 
de  Munich. 

Aerts  (Jean).  E.  FI  *  xvin0  siècle.  HàLEN- 
=  Élève  de  l'académie  d'Anvers,  en  1782.  En 
cette  année  il  obtint  la  première  place  dans 
le  grand  concours  de  la  classe  de  dessin  d'après 
l'antique. 

Aertsens  (Henri).  *  xvnc  siècle.  Brux- 
elles. Paysages,  cavalcades  =  Se  lit  inscrire 
à  Anvers  dans  la  gilde  de  St-Luc  en  1630.  = 
Quelques-unes  de  ses  œuvres  ont  été  gravées 
par  Londerzeel. 

Aertsens  (Jacques),  f  1541.  =  Bourgeois 
d'Anvers  où  il  mourut. 

Aerttingep  (Auguste).  E.  Al.  *  1803.  Mu- 
nich. Histoire  et  portrait  =  L'archiduc  Charles 
entouré  de  ses  principaux  officiers,  tous  à 
cheval,  Vienne. 

Aesinus  (André).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Ce  nom  se  trouve  sur  la  Predella  d'un 
tableau  que  l'on  voit  à  San  Mariello  (Ancône)  : 
Andréas  ^Esinus  Pinx  mdxxv. 

Aesslinger  (Ulrich).  E.  Al.  *  XVIe  siècle- 
Munich.  =  Peignit  des  bannières. 

iAfanassjero  (Constantin  Jacques).  E.  R. 
1793-1857.  St-PETERSBOURG.  Histoire,  etc. 

iAfesa  (Pierre).  E.  I.  *  1650.  Province  de  la 
Basilicate.  Histoire.  —  On  a  de  lui  dans  des 
églises  de  Naples  des  fresques  et  des  tableaux. 

Affîti  (Degli).  V.  Ferraiuolo. 

iAgabiti  (Pierre-Paul).  E.  I  *  1524.  Sasso- 
Ferrato.  Histoire.  =  Peintre  de  mérite.  Il  fut 
aussi  sculpteur  et  architecte.  Il  existe  de  lui 
des  tableaux  à  Sasso-Ferrato. 

Agabito  (Victor  ou  Vit.)  E.  I.  *  1738.  En 
Dalmatie.  Histoire.  =  Quelques-uns  de  ses 
tableaux  sont  datés  de  1732. 

Agapic  E.  I.  1540.  Cherso.  Histoire.  =  Il 
peignit  des  tableaux  pour  la  Congrégation 
de  St-Jérôme  formée  par  les  Illyriens. 

ilgapito  (comte  André).  E.  I.  f  1817.  En 
Istrie.  Histoire.  =  Fut  également  architecte. 
Mourut  à  Trieste. 

Agard  (Jacquesd').  E.  Fr.  1640-1716.  Paris. 
Portrait,  histoire.  =  Exclu  de  l'Académie 
comme  protestant.  Mort  à  Copenhague.  =  On 
voyait  de  ses  œuvres  aux  musées  de  Copen- 
hague et  de  Berlin.  Aujourd'hui  elles  ont  dis- 
paru. Plusieurs  graveurs  ont  reproduit  des 
œuvres  de  ce  peintre. 

Agasse  (Jean)  E.  Fr.  *  1800.  Genève.  Ani- 
maux. =  Etudia  particulièrement  l'anatomie 
du  cheval. 

Agate  (Frédéric).  E.  An.  1807.  Sparte 
(New-Yorck).  Histoire. 

Agatharque  1er,  450  ans  environ  avant 
J,-C.  Samos.  Histoire  et  décorations.  =  Il  fut  le 
premier  qui  peignit  des  décorations  de  théâtre. 
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Travailla  au  théâtre  sous  la  direction  d'Es- 
chyle. Cité  par  Vitruve  et  Plutarque. 

Agatharque  II,  438  ans  avant  J.-C.  = 
Travailla  aux  monuments  de  Périclès. 

Agazzlnl  (G.)  E.  I.  *  xvmc  siècle.  Modène(?) 
Histoire  =  On  a  gravé  d'après  lui,  notamment 
Sarti  et  Compari. 

Agellio  (Joseph).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Sor- 
rente.  Histoire.  =  Élève  de  Chr.  Roncalli,  dit 
le  Pomerance.  =  Peintre  médiocre. 

Agessi  (Bernard).  E.  I  *  1788.  Histoire  = 
François  Godefroid  a  gravé  d'après  lui. 

Aggas  ou  Augus  (Robert).  E.  An.  1619- 
1679.  Angleterre.  Paysage,  décors.  =  Élève 
de  Stephenson.  Fut  employé  par  Charles  II. 

Agiiinei  s  ï  (Marc).  E.  I.  *  xive  siècle.  Flo- 
rence (?)  =  Détails  inconnus. 

Aglaoplion,  fils  d'Aristophon,  416  ans 
avant  J.-C.  Thasos.  =  Paraît  avoir  connu  le 
secret  des  couleurs  dont  on  ne  se  servait 
cependant  pas  encore  généralement.  Cité  par 
Pline  et  Pausanias.  =  Représenta  Alcibiade 
entre  les  bras  de  la  nymphe  Némée. 

Aglio.  (V.  Gobbo  il). 

Aglio  (Dominique).  E.  I.  "  1670.  Modène  (?) 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Aglio  (Auguste).  E.  I.  *  1823.  Paysage.  = 
Établi  en  Angleterre.  Également  lithographe 
et  graveur. 

Agneessens  (Edouard).  E.  FI.  1842. 
Bruxelles.  Histoire,  portrait. 

Agnelii  (L')  E.  1.  *  xvme  siècle.  Rome, 
Histoire.  =  Travailla  à  Turin. 

Agiieni  (Eugène).  E.  I.  1819.  SuTRi(Rome) 
Histoire,  etc. 

Agnola  cli  îtfalcluccio.  E.  I.  *  1369 
Sienne.  Histoire.  =  Il  y  a  eu  plusieurs 
peintres  appelés  ainsi  dont  les  noms  se  trou- 
vent dans  de  vieux  comptes  et  qui  ont  exécuté 
des  fresques  dont  on  retrouve  encore  des 
traces.  Nous  citerons  comme  un  des  meilleurs 
Agnolo  di  Donnino,  peintre  Florentin  du  xvie 
siècle  qui  travailla  avec  Cosimo  Roselli. 

Agnolo  rti  Lorenzo.  E.  I.  *  XVe  siècle. 
Histoire  et  portrait.  =  Élève  de  Barth.  délia 
Gatta. 

Agostino  «les  Perspectives.  V  AgOS- 
tino  de  Milan. 

Agostino  de  Milan,  dit  Agostino  tlelle 
I*rospettive.  E.  I.  *  1525.  Milan.  Perspec- 
tive et  histoire.  =  Élève  de  B.  Suardi;  on 
croit  qu'il  ne  fait  qu'un  avec  l' Agostino  des 
Perspectives  qui  travailla  à  Bologne.  —  Très 
habile  dans  les  effets  d'optique  de  bas  en  haut. 

Agrasso  (Juan).  E.  Es.  *  1860.  Ortzuela. 
Histoire,  paysage,  etc. 

Agresti  (Livio).  E.  I.  f  1580  (?)  Forli.  His- 
toire et  portrait.  —  Elève  de  Périn  del  Vaga; 
travailla  à  Rome  et  en   Allemagne.  =  La 
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Vierge,  Rome.  Et  autres,  ib.  Fresques,  ib.  = 
Dessin  hardi,  invention  riche,  pinceau  flexible. 

Agricoia.  E.  1.  1798-1858.  Portrait  et  his- 
toire. =  Président  de  l'Académie  de  St-Luc  et 
directeur  de  la  galerie  du  Vatican.  =  Judith. 
Sainte  famille. 

Agricola  (Charles  Joseph).  E,  Al.  1797- 
1852.  Seckingen.  Histoire,  portrait  et  minia- 
ture. =  L'Amour  et  Psyché,  Vienne.  =  Gra- 
veur. 

Agricola  (Christophe-Louis).  E.  Al.  1667* 
1719.  Ravensbourg.  Paysage.=  Étudia  d'après 
nature.  N'ayant  pas  de  demeure  fixe,  ce  pein- 
tre parcourait  toute  l'Europe.  =  La  nuit,  Flo- 
rence. —  Un  arc-en-ciel,  ib.  —  La  pluie,  ib  — 
L'aurore,  ib.  —  Paysage  :  voyageurs,  Dresde. 
—  Paysages  avec  figures,  ib.  —  Paysage  avec 
bâtiments  et  figures,  Vienne.  =  Imita  Poussin; 
pinceau  large  et  décidé;  costumes  orientaux 
dans  ses  figures  d'étoffage 

Agricola  (Edouard',  E.  Al.  1800  Stutt- 
gardt.  Paysage  =  Le  temple  de  Pestum. 
Portici. 

Agricola  (Philippe)  E.  1. 1776-1857.  Urbin, 
Histoire  et  portrait  =  Mort  à  Rome  où  dans 
ses  derniers  jours  il  devait  exécuter  des  tra- 
vaux importants  à  St-Paul  hors  des  Murs. 

Agua  ï  Bernardino  dell')  E .  I . + 1587 .  Venise  (?) 
Histoire.  =  Tiavailla  à  l'Escurial  avec  Pelle- 
grino  Tibaldi.  Excellent  peintre  à  fresque. 

Aguero  (Benoît-Manuel).  E  E  1626-1670. 
Madrid.  -Bataille  et  paysage.  =  Élève  de  J.-B- 
del  Mazo.  Ses  tableaux  ornaient  les  palais  de- 
Madrid.  Philippe  IV,  quand  il  allait  le  voir 
dans  son  atelier,  aimait  beaucoup  à  causer 
avec  lui.  =  Imita  son  maitre  de  la  manière 
la  plus  heureuse  11  voulut  par  la  suite  imiter 
le  Titien,  mais  il  ne  put  y  parvenir. 

Agiiiar  (Thomas).  E.  E.  *  1660.  Madrid  (?) 
Portrait.  =  Élève  de  Vélasquez  de  Silva.  Fit 
le  portrait  du  poète  Solis  qui  à  son  tour  célébra 
le  peintre  clans  un  sonnet  fort  connu.  =  Grande 
ressemblance  et  style  plein  de  simplicité. 

Aguilai  François  del).  E  E.M570  Murcie(?) 
Fresques.  =  En  1570,  il  peignit  dans  la  cathé- 
drale de  Murcie  le  beau  mausolée  d'Alphonse 
le  Sage. 

Aguila  (Michel).  E.  E.  f  1736.  Genre.  = 
Mort  à  Séville.  =  Style  de  Murillo. 

A  gui  l;t  (Baltazar).  E.  E.  *  1570  Cordoue  (?) 
Histoire  =  Travailla  à  l'église  de  1'bopital 
St-Sebastien  à  Cordoue.  =  Beau  coloris. 

Aguilera  (Jacq.).  E.  E.  *  1587.  Tolède  (?) 
Histoire.  =  Il  fut  chargé  par  les  grands  d'Es- 
pagne et  par  les  Chapitres  d'apprécier  les 
tableaux  qu'ils  achetaient  aux  artistes  ==  La 
plupart  de  ses  oeuvres  ont  péri  dans  un  in- 
cendie. =  Eut  une  grande  réputation  à  Tolède. 

Aguire  (Ginôs  de)  E.  E.  1831.  Yecla.  His- 
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toire  et  portrait.  =  Fit  ses  études  à  Madrid; 
exécuta  des  fresques  à  l'église  Ste-Croix. 

Aguire  (Hortes  de  Velasco  d'),  marquis 
de  Montehermoso.  E.  E.  *  1756.  =  Amateur 
et  peintre  distingué;  il  fut  nommé,  en  1756, 
membre  de  l'Académie  de  Saint-Fernand. 

Agulrre  (Manuel).  F,.  E.  f  1855.  Aragon. 
Histoire  et  portrait.  =  Professeur  à  l'académie 
de  Saragosse  où  l'on  voit  de  ses  tableaux 

Aguirre  (Franc.  de).E  E.  1646.  Tolède t?) 
Portrait,  =  Élève  d'Eugène  Caxès.  On  lui 
confia,  pour  être  restaurés,  les  principaux 
tableaux  do  la  cathédrale  de  Tolède  :  il  les 
abîma  —On  ne  connaît  de  lui  que  des  portraits. 

Agullo  (François)  E.  E.  f  1618.  Concen- 
taina.  Détails  inconnus. 

Augustin  (François).  E.  E.  1753-1800  Bar- 
celone Histoire  =  Etudia  à  Rome;  fut  direc- 
teur de  l'école  de  dessin  à  Cordoue 

Ahamep  (Antoine).  E.  Al.  *  1597.  Jexa  (?) 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Ahlberg  (Jean).  E.  Al.  1752-1813.  Suède 
Histoire  et  portrait,  =  Agrégé  à  l'académie 
de  Stockholm. 

\hiiM»i-3i  (Gùill.).  E.  Al.  1796-1857.  Pay- 
sage. Élève  do  Wach.  =  Vues  d'Allemagne 
et  d'Italie. 

AJiIgi-ensson  (Frédéric).  E.  Al.  1838. 
Stockholm.  Décorations. 

Ahorn  (André).  E.  R.  *  xvme  siècle.  Po- 
logne. Histoire=  Jésuite  qui  peignit  à  fresque 
les  épisodes  de  la  vie  de  St-François-Xavier 
•  la us  l'église  de  Piotrkow. 

Aichenfelder  (Hans).  E  Al.  *  1530.  Salz- 
BOURG.  Travailla  à  Munich.  Ses  travaux  sont 
ignorés  ou  perdus. 

AJfïVe  (Raimond-René)  E.  Fr  1806-1867. 
Portrait  et  histoire.  =  Élève  de  Lethiêre.  = 
Martyre  de  saint  Procule,  Rodez. 

AJgeu  (Charles).  E.  Al.  1684-1762.  Olmutz 
Paysages,  kermesses  et  foires  =  Professeur 
de  l'Académie  des  beaux-arts  de  Vienne.  Mort 
dans  cette  ville  =  Foire  devant  la  porte  d'une 
ville.  Vienne.  —  Paysage  :  fête  villageoise,  ib. 

Alglstorfer  (Augustin).  E.  Al.  *  1777.  = 
Connu  comme  peintre  de  fresques. 

AJgner  (Conrad).  E  Al.  *  1530.  Ingolstadt. 
=  Détails  inconnus. 

Algner(Josse Mathieu)  E.A1  1818. Vienne. 
Histoire  et  portraits. 

Alkman  (Guillaume).  E.  An.  1682-1731. 
fec<  >sse  Portrait  et  histoire.  ===  Étudia  d'après 
les  grands  maîtres,  en  Italie;  séjourna  en  Tur- 
quie, revint  en  Ecosse,  passa  en  Angleterre  et 
y  trouva  un  généreux  protecteur  dans  le  duc 
fl'Argyle.  Célébré  par  plusieurs  poètes  de  son 
temps,  entre  autres  par  Thompson,  dont  il  fit, 
le  premier,  apprécier  le  talent. =Compositions 
gracieuses  et  élégantes. 
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Aillaud  (Antoine  Alphonse).  E.  Fr.-j-  1869. 
Rouen.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  P.  Lan- 
glois.  =  Bataille  de  Magenta,  —  Tirailleurs  de 
la  garde  impériale. 

AUHei*.  E.  Fr.  *  xvn°  siècle.  Histoire.  = 
Détails  inconnus. 

Ainesy.  |V.  Montpezat  (  comte  de). 

i*iiiliï»uHei-(I>aul).  E.  Al.  *  1664.  FREISING. 
Histoire  et  paysage.  =  Habita  le  Tyrol.  =* 
Tableaux  dans  les  églises  de  la  ville  de  Halle. 
—  Fuite  en  Egypte,  lnspruck  (musée). 

iUnmullerou  A.iiniiiller(Maximil.-E.). 
E.  Al.  1807-1871.  Munich.  Architecture,  pay- 
sage et  peinture  sur  verre.  =  Elève  de  Gart- 
ner. =  Intérieur  de  l'abbaye  de  Westminstel 
à  Londres,  Munich.  —  Autre  vue  de  la  même 
abbaye,  ici.  —  Vue  de  la  cathédrale  de  Reims, 
ib.  —  Clair  de  lune,  ib.  —  Intérieur  d'église 
gothique,  Hambourg.  =  Directeur  du  grand 
établissement  de  peinture  sur  verre  créé  à 
Munich  et  d'où  sont  sortis  tant  de  vitraux 
remarquables. 

iî«iz:i  (Joaquin)  E.  E.  *  xviiic  siècle.  =  Ma- 
riani  a  gravé  d'après  lui  le  portrait  de  Don 
Carlos  Joseph  de  los  Rios  y  Rohan  1784. 

Aïi»ola  (Angélique).  E.  I.  f  1670.  GÈNES. 
Histoire  =  Dame  chanoinesse  du  couvent  de 
St-Barthelemy  qu'elle  orna  de  ses  peintures. 
Les  églises  de  Gènes  possèdent  également  des 
œuvres  d'elle.  =  Peignit  dans  le  goût  de 
Fiasella  dont  elle  était  l'élève. 

Ajez.  El.*  xixe  siècle  Venise.  Histoire. 
=  Athlète  vainqueur.  —  Mort  de  Laocoon. 

Aiwagowski  (Iwan).  E.  R.  1817.  Feo- 
dosia  (Crimée).  Marines. = Marines,  St-Péters- 
bourg  (Académie  des  arts). 

Akemoff  ou  AkimofT.  E.  R.  1754-1814. 
Histoire.  =  Elève  de  Lossenko;  voyagea 
en  Allemagne,  en  France  et  en  Italie;  donna 
des  leçons  de  dessin  aux  entants  de  la 
famille  impériale;  directeur  de  l'académie 
de  Saint-Pétersbourg,  conseiller  d'État  et 
décoré  de  l'ordre  de  Saint-Vladimir.  Mort  à 
Saint-Pétersbourg.  =  Iconostase  du  cou- 
vent d'Alexandre-Newsky.  =  Ses  tableaux 
ne  manquent  ni  de  goût  ni  d'esprit. 

Aken  (Jean  Van*.  E.  H.  1614.  Paysage  et 
chevaux  =  Il  est  plutôt  connu  comme  graveur 
et  comme  dessinateur.  Houbraken  assure 
cependant  qu'il  a  peint  des  chevaux. 

Aken  (Jérôme  Van),  dit  Bo«  ou  Bosch. 
E.  H.  1516.  Bois-le-Duc.  Histoire,  genre.  = 
On  le  croit  fils  de  Jean  Van  Aken  dont  des 
peintures  murales,  datées  de  1444,  ont  été 
découvertes  à  Bois-le-Duc  dans  Téglise  de 
St-Jean.  Il  est,  avec  Van  Ouwater,  un  des 
premiers  peintres  qui  peignirent  à  l'huile,  en 
Hollande;  il  paraît  prouvé  aujourd'hui  qu'il 
n'a  pas  été  en  Espagne,  où  l'on  rencontre  une 


AKE 

grande  quantité  de  ses  œuvres.  Grâce  aux 
recherches  de  M.  Pinchart,  le  nom  et  la  date 
du  décès  de  Van  A  km  sont  acquis  à  l'histoire. 
Dans  un  registre  obituaire  de  la  confrérie  des 
peintres,  a  Bois-lc-Duc,  on  lit  :  Obitus  fra- 
trum  A0 151G,  Hieronimus  Aquên,  als  Bosch 
insignis  pictor.  D'autres  documents  corro- 
b  >rent  celui-ci  tout  en  prouvant  la  haute 
réputation  dont  Van  Aken  jouissait  de  son 
vivant.  Sans  preuves  on  a  indiqué,  comme 
date  de  sa  naissance,  les  années  1450,  1470  et 
1498.  En  1488,  il  fesait  déjà  partie  d'une  con- 
frérie à  Bois-le-Duc;  il  ne  serait  donc  pas  né 
postérieurement  à  1470  =  Tentation  de  saint 
Antoine,  Vienne.  —  Les  Cinq  Sens,  Madrid.  — 
Adoration  des  Mages,  ib.  -  Plusieurs  Tenta- 
tions de  saint  Antoine,  ib,  —  Chute  des  anges 
rebelles,  Formation  de  l'homme  et  de  la 
femme.  Tentation  du  serpent  et  Sortie  du 
paradis  terrestre,  le  tout  en  un  seul  tableau, 
ib.  —  Le  Triomphe  de  la  mort,  ib.  —  Le  Juge- 
ment du  Christ  (avec  volets),  Berlin.  —  La 
Tentation  de  St-Antoine,  avec  volets,  ib. 
<Signé).  —  L'Enfer,  Londres.  —  Tentation  de 
saint  Antoine,  Anvers.  (Signé  :  Iheronimus 
Bosch)  =  Coloris  vigoureux,  dessin  correct, 
belles  draperies.  Peignait  de  préférence  sur 
des  fonds  blancs,  procédé  qui  donnait  beau- 
coup de  transparence  à  ses  tableaux,  lesquels 
sont  recherchés,  quoique  d'un  effet  peu 
agréable;  imagination  très  riche,  mais  folle 
et  bizarre.  Graveur  sur  bois,  dit-on,  quoique 
plusieurs  le  contestent. 

Aken  (Joseph  Van).  E.  FI.  f  1749.  Figures 
et  ornements.  =  S'établit  en  Angleterre,  où  il 
s'occupa  à  faire  les  figures  dans  les  tableaux 
des  peintres  les  plus  célèbres.  =  Il  a  travaillé 
sur  le  satin  et  sur  le  velours,  et  a  produit  des 
chefs-d'œuvre  en  ce  genre.  D'après  Fiorillo 
il  aurait  eu  un  frère,  Arnold,  qui  peignait  le 
paysage,  le  genre  et  la  nature  morte,  en  petit. 

Aken  (Sebastien  Van).  1648-1722.  Malines. 
Histoire,  =  Elève  de  Luc  Franchoys  le  jeune 
et  de  C.  Maratti,  à  Rome,  où  il  se  trouvait 
encore  en  1697.  Visita  l'Espagne  et  le  Portugal 
et  se  maria  dans  ce  dernier  pays  avec  une 
jeune  fille  d'origine  belge.  Il  vint  alors  s'éta- 
blir a  Malines  où  il  mourut.  =  St-Norbert, 
Duffel.  —  Portrait  de  l'empereur  Charles  VI ' 
Malines  (attribué).  =  Dessin  faible;  bon  clair 
obscur. 

,  Aken  (T.  Van).  Fleurs  et  fruits  =  Détails 
inconnus.  =  Ses  tableaux  sont  signés  T.  Van 
Aken  ou  portent  son  monogramme. 

Akerboom.  E.  H.  *  xvip  siècle.  Vues  de 
ville.  =  Détails  inconnus.  =  Ses  tableaux 
avaient  un  fini  remarquable. 

Akeraloot  (Corneille).  E.  H.  *  xvn*  siècle. 
—  Maitre  peintre  à  Haarlem,  en  1677,  vinder 
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en  1679  et  doyen  en  1680.  Il  était  décédé  en 
1088. 

Akerstrôm  (Jonas).  E.  Al.  1759-1795.  Hel- 
singland.  Histoire.  =  Elève  de  l'académie  de 
Stockholm  où  il  obtint  la  médaille.  Vécut  et 
travailla  quelque  temps  à  Rome. 

Akimoff.  V.  Akemoff. 

Akkersdyk  (Jacques).  E.  H.  1816-1862. 
Intérieurs,  vues  de  ville,  etc. 

Ala  (Joan  dos  Santos).  E.  E.  *  xvme  siècle, 
Histoire  =  Elève  de  Gonsalvez.  On  a  de  lui 
quelques  tableaux  dans  quelques  églises  de 
Lisbonne. 

Aïabai*cli  (Joseph),  dit  Schîoppï.  E.  I. 

*  1590.  Venise.  Architecture  et  perspective. 
=  On  conserve  de  lui  plusieurs  tableaux 
remarquables,  à  l'ancien  palais  des  doges  à 
Venise. 

Alamanni  (Pierre).  E.  I.  *  1489.  Ascoli- 
Histoire.  =  Elève  de  Ch.  Crivelli.  Un  des  ar- 
tistes les  plus  recommandables  du  xve  siècle. 
=  Un  de  ses  tableaux,  à  Ascoli,  porte  la  date 
de  1489. 

Alards  (Nicolas).  E.  FI.  *  1360.  Louvain. 
=  Maître-peintre  cité  dans  des  comptes  com- 
munaux. 

AJaux  (Jean-Paul),  dit  :  le  Gentil.  E.  Fr. 
1788-1858. Bordeaux.  Panoramas.  =  Directeur 
de  l'école  de  dessin  de  Bordeaux.  =  Tableaux 
à  Bordeaux. 

Alaux  (Jean-Pierre,  l'aîné).  E.  Fr.  1783- 
1858.  Laûtrec.  Décorations.  =  Elève  de 
Lacour,  père,  Fondateur  du  Néorama. 

Alaux  (Jean),  dit  :  le  Romain,  le  Jeune. 
E  Fr.  1786-1864.  Bordeaux.  Histoire.  =  Elève 
de  Vincent,  membre  de  l'Institut.  Directeur 
de  l'Académie  française  à  Rome  en  1847.  = 
Les  Centaures  et  les  Lapithes,  Paris.  —  Affran- 
chissement des  communes,  Versailles.  —  Et 
autres,  ib. 

Alaux  (Aline),  fille  de  Jean-Paul,  E.  Fr. 

*  1844  Genre,  animaux,  paysage. 
Albane  (L').  V.  Albani. 
Albani    (François),   dit  l' Albane.   E.   I. 

1578-1660.  Bologne.  Histoire,  portrait,  pay- 
sage et  architecture.  =  Elève  de  Denis  Calvart 
(peintre  flamand),  ami  du  Dominiquin  et  du 
Guide;  il  suivit  ce  dernier  à  l'école  des  Car- 
rache;  eut  une  nombreuse  école  à  Rome  et 
dans  sa  ville  natale  ;  travailla  pour  le  cardinal 
de  Savoie  et  mourut  au  milieu  de  ses  élèves 
après  avoir  travaillé  à  Rome,  à  Florence  et  à 
Bologne.  Nommé  par  quelques  auteurs  l'Ana- 
créon  de  la  peinture.  =  Fresques,  Rome.  — 
Jésus-Christ  entouré  d'anges  qui  tiennent  les 
emblèmes  de  sa  passion,  ib.  —  La  Vierge  et 
l'enfant  Jésus,  ib.  —  La  Samaritaine,  ib.  — 
La  toilette  de  Vénus,  ib.  —  Sainte  famille,  ib. 
—  Europe,  ib.  —  Adam  et  Eve,  Bruxelles.  — 
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Vénus  et  un  satyre,  Londres  —Jésus-Christ 
entouré  d'anges  qui  lui  présentent  les  em- 
blèmes de  sa  passion,  Florence.  —  Le  repos 
de  Vénus,  ib.  —  Enlèvement  d'Europe,  ib.  — 
Danse  des  amours,  ib.  —  Saint-Jean-Baptiste, 
enfant,  avec  un  agneau,  ib.  —  Apparition  de 
Jésus-Christ,  ib.  —  Sainte  famille,  ib.  —  Vénus 
et  Vulcain,  Dresde.  —  Adoration  des  bergers, 
ib.  —  Repos  en  Egypte,  ib.  —  Adam  et  Eve 
chassés  du  Paradis,  ib.  —  Amours  et  Vénus 
dans  les  nuages,  ib.  —  Sainte  famille,  ib.  — 
Diane  et  ses  nymphes,  ib.  —  Rebecca  et  la 
servante,  Naples.  —  Sainte  Rose,  ib.  —  La 
salutation  Angélique  (répété  trois  fois),  Paris. 

—  Le  repos  en  Egypte  (double),  ib.  —  La 
toilette  de  Vénus,  ib.  —  Les  amours  désar- 
més, ib.  —  Vénus  et  Adonis,  ib.  —  Triomphe 
de  Cybèle,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  entourés  de  saints,  Bologne.  — 
Baptême  de  Jésus-Christ,  ib.  -  Le  père  éter- 
nel, ib.  —  Annonciation,  Saint-Pétersbourg. 

—  Baptême  de  Jésus-Christ,  ib  —  Epiphanie, 
ib.  —  Sainte  famille  (d'après  Carrache),  ib. 

Enlèvement  d'Europe,  ib.  —  Toilette  de 
Vénus,  Madrid  —  Le  jugement  de  Paris,  ib. 

—  Saint  Pierre,  Berlin.  —  Saint  André,  ib.  — 
Saint  Thadée,  ib.  —  Saint  Barthélémy,  ib.  — 
Saint  Jean-Baptiste,  ib.  —  Le  Christ,  ib.  —  La 
Vierge,  ib.  —Saint  Simon,  ib.  —  Sainte  Ursule, 
Munich.  —  Vénus  endormie,  ib.  —  Vénus  et 
l'Amour  dans  un  paysage,  ib.  —  Vénus  sur  la 
mer  et  entourée  de  génies.  Vienne.  —  Galatée, 
Copenhague.  =  Inventions  très  originales 
mais  répétées  trop  souvent;  se  rapprocha 
-quelquefois  du  style  du  Dominiquin;  harmonie 
incomparable  ;  évitant  tout  ce  qui  demandait 
du  feu  et  de  l'enthousiasme,  il  choisissait  les 
sujets  les  plus  séduisants  de  la  fable;  peignit 
peu  de  sujets  sacrés.  Excellait  à  représenter 
des  femmes  et  des  petits  amours.  ==  Ventes  : 
V.  Garignan  (1743),  Y  Assomption,  et  la  Vierge 
et  St-François,  2,050  1.  —  V.  L'Advocat  (1773), 
Diane  hors  du  bain,  5,200  1  —  Mercure  et 
Apollon,  4,000 1.  —V.  Randon  de  Boisset  (1777), 
Neptune  et  les  divinités  de  la  mer,  5,000  1.  — 
V.  Poullain  (1780),  Mercure  et  Apollon,  1,3051. 
<c'est  le  tabl.  de  la  V.  L'Advocat).  —  V.  Robit 
<1801),  Diane  avec  Nymphes,  1,200  fr.  —  V. 
Érard  (1832),  Repos  de  la  Sainte  famille,  1,800 
fr.  —  V.  Las  Marismas  (1843),  Berger  enlevé 
par  une  divinité  de  l'air,  2,050  fr.  —  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Triomphe  de  Vénus,  2,000  fr. 

V.  Moret,  (1857),  Baptême  de  Jésus,  2,900  fr. 
Fuite  en  Egypte,  4,400  fr.  —  V.  Pourtalès 
<1865),  Deux  amans,  (collection  de  la  Malmaî- 
son),  1,200  fr. 

Albani  (Jean-Baptiste),  frère  de  François- 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Paysage. 

Albarelli  (Jacques).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
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Venise.   Histoire,  =  Elève  de  J.  Palma,  le 
Jeune.  =  Egalement  sculpteur. 

Albarcti.  E.  1.  *  xvic  siècle.  Histoire.  =  Il 
existe  à  l'académie  de  Parme  un  tableau  : 
Le  Christ  dans  une  gloire,  qui  porte  le  nom 
de  ce  maitre,  imitateur  de  Raphaël. 

Albarlnl  (Rafaël)  E.  I.  *  xvc  siècle.  Man- 
toue.  =  Elève  de  Mantegna,  mentionné  dans 
le  testament  de  ce  dernier. 

Alberegno  ou  Albnrefçno  (Jacques). 
E.  I.  *  xive  siècle.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 
=  J.  C.  crucifié,  Venise,  (signé:  JacobusAlba- 
regno  pisit.) 

Alberi  (Marc).  E.  I.  1722  (?)  Gaete.  Pay- 
sage. =  Détails  inconnus. 

Alberi  (François).  1765-1836.  Rimini.  His- 
toire, portrait.  =  Travailla  dans  sa  jeunesse 
à  Rome  chez  Corvi  ;  professeur  à  l'académie 
de  Bologne.  Il  a  laissé  des  travaux  considé- 
rables dans  plusieurs  villes  de  l'Italie.  =  Ecole 
de  David. 

Alberi  (Jean).  E.  1. 1790.  Histoire,  portrait. 
=  Fit  ses  études  à  Rome  et  travailla  à  Bologne. 

Alberino  (Georges).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Casal.  Histoire.  =  Elève  de  G.  Gaccia. 

Alberoni  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvme 
siècle.  Architecture.  =  Elève  de  Ferdinand 
Galli  di  Bibbiena;  reçu  à  l'académie  de  Bo- 
logne.. 

Albers  (Antoine).  E.  Al.  Brème.  1765-1844. 
Paysage.  =  Travailla  à  Paris,  fit  de  nombreux 
voyages  et  s'établit  à  Lausanne.  Imita  Claude 
Lorrain. 

Albert  (Simonz).  E.  H.  1523.  Haarlem. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  Mostert.  Le  malheur 
l'accabla  dans  tout  ce  qu'il  entreprit.  Mort 
très  vieux.  =  Peintre  de  grand  mérite. 

Albert  (Wenceslas).  E.  Al.  *  xvme  siècle. 
Munich  (?)  =  Détails  inconnus. 

Albart  (Henri).  E.  Al.  1766-1820.  Dresde. 
Portrait  et  miniature.  =  Elève  de  Casanova. 

Albert  (Frédéric  -  Guillaume  -  Ferdinand- 
Théodore).  1822.  Magdebourg.  Paysage.  = 
Egalement  lithographe. 

Albert!  (Donato ,  Jérôme ,  Cosimo  et 
Alexandre).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire.  =  Tous 
peintres  du  xvie  siècle,  sur  lesquels  on  n'a  pa 
de  renseignements  très  précis. 

Albert!  (Durante).  E.  I.  1538-1613.  Borgo 
San-Sepolcro.  Histoire.  =  Peintre  laborieux 
plutôt  qu'homme  de  génie.  =  Dessin  et  coloris 
faibles. 

Albert!  (Pierre-François),  fils  de  Durante. 
E.  1, 1584-1638  Borgo  San-Sepolcro.  Histoire. 
=  Mort  à  Rome.  On  cite  des  .peintures  d'un 
Pierre  François  Alberti  qui,  probablement, 
ne  fait  qu'un  avec  le  fils  de  Durante.  =  Peintre 
médiocre.  Plus  connu  comme  graveur. 
Alberti  (François).  E.  I.  *  1500.  Venise. 
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Histoire.  =  On  ne  cite  de  lui  qu'un  seul  ou- 
vrage, et  encore  lui  est-il  contesté. 

Alberti  (J.  E.).  E.  H.  1860.  Maestricht. 
Histoire. 

a  1 1  m  -  ii  i  (Jean-Eugène-Charles).  E.  Fr.  1781 . 
Amsterdam.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
David.  =  Caïus  Marius  sur  les  ruines  de  Car- 
thage.  —  Popilius  près  d'Antiochus. 

Alberti  (Léon-Baptiste).  E.  I.  1404-1484. 
Florence.  Histoire  et  architecture.  =  Célèbre 
architecte,  écrivain  distingué,  sculpteur  et 
peintre;  entra  dans  les  ordres  afin  de  se  livrer 
à  l'étude  avec  moins  de  distraction  :  chanoine 
de  la  métropole  de  Florence,  en  1447,  et  abbé 
de  San-Savino  ou  de  Saint-Ermôte  de  Pise.  = 
Orna  de  ses  ouvrages  d'architecture  les  villes 
de  Florence,  Rome,  Mantoue  et  Rimini. 

Alberti  (Michel).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Flo- 
rence. Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Daniel 
de  Volterra  et  un  des  exécuteurs  testamen- 
taires de  ce  grand  peintre.  =  Egalement 
sculpteur. 

Alberti  (Chérubin-Zaccharie-Mathieu),  fils 
de  Michel  (?)  E.  1. 1553-1615.  Borgo  San-Sepol- 
cro.  Histoire  et  portrait.  =  Exécuta  de  belles 
fresques  àRome.  Nommé  quelquefois  Borghe- 
giano.  Plus  célèbre  comme  graveur  sur  cuivre. 
Quelques  auteurs,  et  Lanzi  entre  autres, 
pensent  qu'il  dut  le  jour  à  Alberto  Alberti, 
sculpteur  en  bois.  =  Fresques,  Rome.  =  Ex- 
cella dans  les  gloires  d'anges  qu'il  plaçait 
dans  ses  tableaux  ;  touche  légère  et  facile. 

Alberti  (Jean).  E.  I.  1466.  Sienne  (?)  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Alberti  (Alexandre).  E.  L.  1551-1596.  Borgo 
San-Sepolcro.  Histoire.  =  Peignit  à  fresque 
dans  plusieurs  églises  et  palais  de  Naples  et 
de  Mantoue  ainsi  qu'à  Rome,  notamment  au 
Vatican. 

Alberti  (César).  E.  I.  1562.  =  Détails  in- 
connus. 

Alberti  (Claire).  E.  I.  f  1660.  Histoire.  = 
Fille  de  Durante  ;  mourut  abesse  d'un  couvent 
à  Rome. 

Alberti  (Joseph).  E.  I.  1664-1730.  CAVALESE. 
Histoire,  =  Destiné  d'abord  au  doctorat,  il  se 
fit  peintre  et  travailla  à  Rome  chez  Liberi  ; 
peignit  beaucoup  de  tableaux  en  Italie.  =  Eut 
une  grande  réputation. 

Alberti  (Marie-Agathe).  E.  Al.  1767-1810. 
Hambourg.  Histoire.  =  Fille  d'un  pasteur;  se 
convertit  à  la  religion  catholique  et  se  fît  reli- 
gieuse. 

Alberti  (Charles).  E.  Al.  k  xixe  siècle. 
Darmstadt.  Histoire,  batailles. 

Alberti  (Jean),  frère  de  Chérubin.  E.  1. 
1558-1601.  Borgo  San-Sepolcro.  Histoire  et 
perspective.  ==  S'établit  à  Rome  et  y  travailla 
beaucoup  avec  son  frère.  =  Goût  facile;  ex- 
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cella  dans  la  fresque  et  la  perspective. 

Alberti  (Romain).  E.  1  *  1593.  Borgo  San- 
Sepolcro.  Histoire.  =  Secrétaire  de  l'Aca- 
démie de  dessin  fondée  à  Rome,  en  1593,  par 
F.  Zucchero  d'Urbin.  =  Également  poète. 

Abertînelli  (Mariotto).  E.  1.  1474-1515  (?) 
Florence.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
C.  Roselli;  ami  de  Fra  Bartolommeo,  avec 
lequel  il  travailla  jusqu'à  la  retraite  de  ce 
dernier;  abandonna  la  peinture  pour  se  faire 
aubergiste,  afin  de  se  livrer  à  son  goût  pour 
les  plaisirs  et  la  bonne  chère.  Quitta  bientôt 
son  nouvel  état,  reprit  ses  pinceaux,  fit  une 
excursion  à  Rome  et  mourut  d'épuisement  à 
Florence.  =  La  Madeleine,  Rome.  —  Jésus- 
Christ  mort  entouré  de  saint  Jean  et  des 
Maries,  Florence  —Visitation  (chef-d'œuvre), 
ib.  —  Annonciation,  ib.  —  Sainte-Trinité,  ib. 

—  L'enfant  Jésus,  dans  les  bras  de  sa  mère, 
bénit  saint  Jérôme  et  saint  Zénobe,  Paris.  — 
Jésus-Christ  apparaissant  à  la  Madelaine,  ib. 

—  Annonciation,  Munich.  —  Assomption  (avec 
Fra  Bartholommeo),  Berlin.  —  La  Vierge  et 
l'enfant,  Londres.  =  Sa  manière  se  rapproche 
étonnamment  de  celle  de  Fra  Bartolommeo. 
=  Ventes  :  V.  Pourtalès  (1865),  Yierge  avec 
V enfant  Jésus  près  cVun palmier,  avec  le  petit 
St-Jean,  12,500  fr.  —  V.  Salamanca  (1867), 
même  sujet  (Peut-être  est-ce  le  même  tableau), 
7,340  fr. 

Albertini  (Louis)  E.  I.  *  XIXe  siècle.  Pa- 
doue.  Histoire. 

Albertino.  E.  I.  *  XVe  siècle.  Padoue  (?) 
Histoire.  =  Cité  dans  de  vieux  comptes  pour 
travaux  de  peinture. 

Albertis.  E.  I.  Milan.  1760-1828  (?)  Histoire 
et  portrait,  =  S'adonnait  de  préférence  à  la 
miniature. 

Alberto  (Albert).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Fer- 
rare.  Histoire.  =  Peintre  peu  connu.  On 
rencontre  quelques-uns  de  ses  travaux  dans 
la  Romagne. 

Alberto  (Antoine),  dit  Antonio  de 
Ferrare  ou  le  Vecchio.  E.  I.  f  1450  (?) 
Ferrare.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
d'Angelo  Gaddi  ;  exécuta  à  Urbin  et  à  Città  di 
Castello  plusieurs  beaux  ouvrages.  =  Coloris 
vif  et  doux;  attitudes  variées  et  têtes  belles 
et  soignées. 

Aib^rtoii.  E.  I.  *  xixc  siècle.  Ornements. 

Albertonï  (Paul).  El.*  1670.  Rome.  His 
toire.  =  Elève  de  C  Maratti;  reçu  dans  la 
corporation  des  peintres  en  1695.  Il  a  travaillé 
pour  quelques  églises  de  Rome.  Ses  tableaux 
sont  inconnus  ou  ont  été  attribués  à  des  ar- 
tistes ayant  plus  de  notoriété. 

Albertr»ii<lï  (Antoine).  E.  Al.  YVar 
sciiau.  1730.  Histoire  et  portrait.  =  Peintre 
du  roi  Stanislas- Auguste  qui  fut  son  élève 
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=Tab]eaux  d'histoire  religieuse,  Warschau. 
portraits,  ib. 

Albert»  (Gerrit)  E.  H.  f  1755.  Nymègue. 
Portrait.  =  Mourut  dans  un  âge  avancé.  = 
Exécution  large,  couleur  claire  et  fine,  mais 
parfois  un  peu  dure.  Sur  la  fin  de  ses  jours  il 
devint  maniéré  et  froid  en  couleur. 

Albcrtus  «le  Drca.  E.  Fr.  *  XV0  siècle. 
Montpellier  (?)  Histoire.  =  De  1416  à  1427  il 
eut  plusieurs  fois  les  honneurs  du  consulat. 

Albin,  e.  Fr.  *  xve  siècle.  Orléans.  =  Il 
fut  également  sculpteur. 

Albin  (Éléazar)  E.  An.  *  1735.  Histoire  na- 
turelle. =  Se  distingua  particulièrement  par 
ses  aquarelles. 

Albina  (Joseph)  dit  Sozzo.  E.  I.  f  1611. 
=  Elève  de  Spatafora.  Fut  employé  par  les 
plus  hauts  personnages  de  Palerme.  Il  eut  un 
fils  (Pierre)  également  peintre,  mort  en  1626. 
Mort  à  Palerme. 

Albini  (Alexandre).  E.  I.  1568-1646.  Bo- 
logne Histoire.  =  Elève  de  Louis  Carrache. 
Exécuta  de  nombreuses  fresques  dans  les 
églises  et  palais  de  Bologne.  =  Saint  Pierre, 
martyr,  sainte  Agnès,  sainte  Catherine  et 
sainte  Cécile,  Bologne.  =  Pinceau  spirituel 

a ni    (Paul).    E.    I.  f   1734.    Bologne. 

Paysage.  =  Quelques  auteurs  le  font  mourir 
en  1734  à  l'âge  de  57  ans.  On  prétend  que  de- 
venu paralytique  de  la  main  droite,  il  peignit 
de  la  gauche  d'excellents  tableaux.  =  Séjourna 
à  Rome,  à  Naples,  en  Allemagne  d'où  il  rentra 
à  Bologne.  =  On  a  de  lui  beaucoup  de  tableaux 
à  Bologne.  =  Ses  paysages  sont  traités  dans 
la  manière  hollandaise. 

Aiboreal  (Jacques).  E.  I.  1622-1677.  Bo- 
LOGNE.  Histoire,  architecture  et  ornements. 
=  Elève  et  gendre  d'A.  Metelli;  travailla  beau- 
coup à  fresque  pour  la  cour  de  Parme  et  pour 
Florence. 

Alboy-Rebouet.  E.  Fr.  1841.  PARIS. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Gleyre  et  de 
Gérôme. 

Albrecht  (Balthazar-Auguste).  E.  Al.  1687- 
1765.  Berg.  Histoire.  =  Inspecteur  de  la  ga- 
lerie de  Munich.  On  voit  quelques-uns  de  ses 
œuvres  dans  les  églises  d'Ingolstadt,  d'Eich- 
Btaedt  et  de  Landslint,  en  Bavière. 

Albreeht  (Gaspard).  E.  Al.  *  1650.  Portrait. 
=  On  le  croit  né  à  Leipzig. 

Albrecht.  E.  Al.  *  1705.  Liegnitz.  Por- 
trait. 

Albi-ecbt  (Bernard).  E.  Al.f  1822.Vienne  (?) 
Paysage. 

Albi-espy  (André).  E.  Fr.  1823.  Montau- 
ban.  Paysage  =  Elève  de  L.  Cogniet. 

Albi-îer  (Joseph).  E.  Fr.  1791-1863.  Paris. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Regnault. 
=  Narcisse.  —  Cyparisse  métamorphosé  en 


cyprès.  —  Premier  chapitre  de  la  Toison  d'or, 
Versailles.  =  Ventes  :  V.  Houdetot  (1859). 
Jeune  fille  avec  un  petit  chien,  350  fr. 

Albrlzzl  ou  AJberici  (Henri).  E.  I.  1714- 
1775,  près  de  Bergame.  Histoire.  Bambochades. 
Grotesques.  =  Elève  de  F.  Cairo.  =  Tableaux 
à  Brescia. 

Albufera  (M'ne  Malvina,  duchesse  d'). 
E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Paris.  Genre.  =  Elève  de 
Ch.  L.  Muller  et  de  Robert  Fleury. 

AlccUa  (le  duc  d').  E.  Es.  *  xvie  siècle.  = 
Ami  de  Fr.  Pacheco  sous  lequel  il  étudia  la 
peinture. 

Alcimaque,410  ans  avantJ.-C.  =Cité  par 
Pline. 

Alcistene.  =  Détails  inconnus.  =  Cette 
femme  peintre  avait  représenté  avec  beau, 
coup  de  talent  un  danseur. 

Alconiere  (Théodore).  E.  Al.  1798-1865. 
Vienne.  Genre,  portrait. 

Aide  (Pierre).  E.  Al.  *  xive  siècle.  Co- 
logne (?) 

Aldegraever,  Aldegraef  ou  Alde- 
grever  (Henri).  E.  Al.  1502-1562.  Soest 
(Westphalie).  Histoire  et  portrait,  =  Elève 
d'Alb.  Durer  et  un  de  ceux  qui  se  sont  le  plus 
approchés  de  ce  maître;  abandonna  presque 
entièrement  la  peinture  pour  la  gravure.  Ses 
dernières  années  furent  employées  à  travailler 
pour  les  orfèvres  ;  mort  pauvre  dans  sa  ville 
natale.  =  Circoncision,  Vienne.  —  Vision  de 
saint  Luc,  ib.  —  Adam  et  Eve  chassés  du 
paradis  terrestre,  ib.  —  Portrait  d'un  jeune 
homme,  ib.  —  Le  dernier  jugement,  Berlin.  — 
Portrait,  ib.  —  Tête  d'homme,  Munich.  —  La 
Vierge  et  l'enfant  Jésus  dans  une  gloire,  ib,  — 
Le  bon  Samaritain,  ib.  —  Lucrèce  se  donnant 
la  mort,  Madrid.  —  J.-C.  mis  au  tombeau, 
Rotterdam.  =  Imagination  féconde;  bonne 
couleur;  de  la  sécheresse;  mauvais  goût  de 
dessin;  manière  vraie  et  digne;  un  des  gra- 
veurs connus  sous  le  nom  de  petits-maitres,  à 
cause  du  grand  nombre  de  petits  sujets  qu'ils 
ont  gravés.  =  Ventes  :  V.  Weyer  (1862),  Cru- 
cifiement, 4,612  fr.  —  V.  Hartmann  (1873), 
Portrait  d'un  vieillard,  au-dessus  de  sa  tête 
on  lit  :  .Etatis  94 (Sur  bois.  H.  47  centimètres. 
L.  33  c.  8,000  fr.) 
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Aldenratli  (Henri),  E.  Al.  1775-1844.  Lu- 
beck.  Portrait.  =  Fut  également  miniaturiste 
et  lithographe. 

Aldewereld  (H.  Van).  E.  H.  *  1630.  His- 
toire, portrait,  genre.  =  Il  est  à  supposer  que 
ce  peintre  cultiva  l'art  en  amateur  et  qu'il 
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appartenait  cà  la  classe  élevée  de  la  société. 
Les  portraits  qu'on  a  de  lui,  sont  tous  de  per- 
sonnages haut  placés.  Il  signe  ses  tableaux 
moitié  en  lettres,  moitié  figurativement  : 
H.  Van  Aide,  puis  un  petit  globe  terrestre, 
do  la  finale  de  son  nom,  ivereld  (monde). 
Quelques  biographes  à  qui  ce  globe  a  échappé, 
l'ont  erronnément  appelé  H.  Van  Aide.  Quel- 
ques-uns de  ses -portraits  ont  été  gravés  par 
Jean  Brauwer  et  Michel  Mosyn;  on  trouve 
sur  une  de  ses  toiles  la  date  de  1639. 

Aldigieri  ou  Altlcliero  ou  Altichieri 
de  Zevlo.  E.  I.  *  1382.  Zevio  (Véronais).  His- 
toire et  portrait.  =  Très  lié  avec  les  seigneurs 
Délia  Scala,  pour  lesquels  il  exécuta  des 
ouvrages  remarquables.  Orna  de  peintures 
murales  la  chapelle  de  St-Georges,  à  Padoue. 
Esprit  vaste,  jugement  profond;  composition 
sage,  riche  et  abondante  ;  bon  coloris. 

Aidoni  (Boniforte).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Pié- 
mont. Histoire.  =  Artiste  peu  connu  qui 
peignit  dans  la  manière  de  Léonard  de  Vinci. 
On  a  de  lui  dans  une  collection  privée  à 
Verceil,  une  Madone  portant  l'inscription 
suivante:  Bonifortus  De  Aldonibus  operaba- 
tur  anno  4548. 

Aidovandinî.  V.  Aldovrandini 

Aldovrandini  ou  Aldovandini  (Mau- 
rice) E.  I.  1649-1680.  Bologne.  Architecture, 
paysage  et  décorations.  =  Exécuta  des  per- 
spectives dans  les  tableaux  que  C.  Cignani 
peignit  à  Forli.  Il  eut  un  frère  nommé  Joseph 
qui  fut  également  peintre, 

Aldovrandini  (Pompée- Auguste),  fils  de 
Maurice.  E.  I.  1677-1735.  Bologne.  Architec- 
ture et  décorations.  =  Elève  de  son  cousin 
Thomas;  séjourna  à  Turin,  à  Vienne,  à  Dresde, 
etc.,  et  mourut  à  Rome.  Pinceau  élégant. 

Aldovrandini  (Thomas),  fils  de  Joseph. 
E.  I.  1653-1736.  Ornements  et  perspective.  = 
Elève  de  C.  Cignani  avec  lequel  il  travailla  à 
Bologne  et  à  Parme.  =  Vérité  et  harmonie 
surprenantes. 

Aleander  (Jean-Abraham).  E.  Al.  1766. 
En  Suède.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  Gott- 
man. 

Alefoimder  (J.).  E.  An.  *  XVIIIe  siècle.  = 
Passa  quelque  temps  à  Londres  puis  se  rendit 
aux  Indes  où  il  mourut. 

Alegi  (Joseph).  E.  I.  *  1576.  Pérouse  (?) 

Alemagna  (Georges).  E.  I.  "  xv°  siècle. 
Ferrare  (?)  Miniatures.  =  Il  eut  des  fils  mi- 
niaturistes comme  lui. 

Aiemana  (Jean  De).  *  1445.  Venise  (?)  His- 
toire. =  Cet  artiste  est  noté  parfois  comme 
Jean  le  Fiammingo:  établi  à  Murano  où  il 
travailla  avec  Antonio  Vivarini,  =  On  voit  un 
tableau  de  lui  à  l'église  St-Georges,  à  Venise, 
avec  l'inscription  suivante  :  1445,  Johannes 


de  Alemanîa  et  Antonius  de  Murano  P.  Ce 
tableau  représente  Saint  Sébastien  et  Saint 
Etienne.  —  Vierge  glorieuse  (avec  Antoine 
Vivarini  da  Murano),  Venise.  =  Exécution  fine 
et  soignée;  style  assez  élégant  se  rapprochant 
du  gothique  flamand. 

Aiemana  (Juste  de).  '  xvc  siècle.  Histoire. 
=  En  1451,  un  Justus  d'Allemagna  vivait  et 
travaillait  au  couvent  dominicain  de  Santa 
Maria  di  Castello.  à  Gènes.  Il  y  peignit  une 
grande  fresque  représentant  V Annonciation. 
Plusieurs  auteurs  pensent  que  ce  peintre  ne 
fait  qu'un  avec  Jean  de  Aiemana  ou  avec 
Judocus  Van  Ghendt.  (V.  ce  nom.)  =  Retable 
à  trois  compartiments;  l'Annonciation  (au 
milieu).  Saint  Benoit  et  Saint  Augustin  (à 
gauche).  Saint  Etienne  et  Saint  Ange  (à  droite), 
Paris  —Annonciation  (fresque),  Gènes.  'Signé): 
Justus  d'Allamagna  pinocit,  1454.  =  Cet  ar- 
tiste, de  même  que  le  précédent,  tient  à  la 
fois  des  écoles  allemande  et  flamande. 

Alemanîa  (Corrado  de)  E.  I.  *.  xve  siècle.. 
Histoire.  =  Vivait  et  travaillait  à  Taggia,  en 
1477. 

Aleinans  (N.).  E-  FI.  *  xviie  siècle.  Por- 
trait et  animaux  en  miniature.  =  Nommé 
quelquefois  Halemans.  On  le.  cite  comme  ayant 
exercé  son  art  à  Bruxelles. 

Aien  (Jean  Van).  E.  H.  1651-1698.  Amster- 
dam. Oiseaux.  ==  Il  dut  sa  réputation  et  sa 
fortune  aux  imitations  qu'il  faisait  des  ta- 
bleaux de  Melch.  Hondekoeter  et  de  quelques 
autres  artistes  de  la  même  époque.  =  Le 
nombre  de  ses  tableaux  originaux  est  fort 
restreint.  =  Ce  peintre  ne  possédait  pas  le 
talent  de  la  création,  mais  il  imitait  admira- 
blement bien.  Les  meilleurs  connaisseurs  se 
sont  souvent  trompés  à  l'égard  de  ses  imita- 
tions de  M.  Hondekoeter. 

Aleni  (Thomas  de)  dit  :  le  Fadino.  E.  [. 
#  1515.  Crémone.  Histoire  et  portrait. 

Alenza  (Léonard).  E.  Es.  1807-1845.  MA- 
DRID. Histoire  et  genre.  =  Elève  deMadrazo. 
Imita  le  genre  et  le  style  de  Goya.  Egalement 
graveur. 

Aieottï  (Antoine).  E.  I.  k  xve  siècle.  Fer- 
rare  (?).  =  Contemporain  de  Boccaccino.  = 
Son  style  ressemble  tellement  à  celui  de 
Galeazzo  Campi  que  l'on  confond  souvent  leurs 
tableaux. 

Alers  (Rudolf).  E.  Al.  1812-1867.  Helm- 
stadt.  Paysage.  =  Mort  à  l'hôpital  de  Bruns- 
wick. 

Aies  (Auguste-François).  E.  Fr.  1797.  Paris. 
Histoire.  Genre.  =  Elève  de  Tardieu  et  de 
Fortin.  Graveur. 

Alesio  (Mathieu-Pierre).  E.  I.  1547-1600. 
Rome.  Histoire.  ==  Elève  de  Michel-Ange;  se 
rendit  jeune  en  Espagne;  s'établit  à  Séville; 
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d'une  modestie  égale  à  son  talent,  il  retourna 
en  Italie,  disant  qu'un  pays  qui  possédait 
Louis  de  Vargas  n'avait  pas  besoin  de  lui.  = 
Saint  Christophe  (fresque  colossale),  Séville. 
=  Imita  avec  bonheur  la  manière  de  son  maî- 
tre; dessin  correct,  grand  caractère;  beau- 
coup de  soin.  Graveur  à  l'eau-forte. 

Alessandri  (Achille).  E.  I.  1665-1751.  Mi- 
lan (?).  =  Cet  artiste  était  également  archi- 
tecte et  comme  tel  il  est  plus  connu.  Il  eut  un 
frère  (Marc)  1(364-1719,  Milan  (?),  qui  est  égale- 
ment plus  connu  comme  architecte.  Achille 
eut  aussi  un  fils  (Philippe)  1713-1773  qui  tout 
en  étant  peintre  s'adonna  spécialement  à  l'ar- 
chitecture. 

Alessantlro  (Fiorentino).  E.  I.  *  xvc  siècle. 
Florence.  Histoire.  =  Elève  de  Dominique 
Ghirlandaio.  Il  se  fit  remarquer  comme  pein- 
tre verrier  et  fut,  sous  ce  rapport,  un  des  pre- 
miers artistes  de  son  temps. 

Alessandro  Veronèse.  V.  Turchi. 

Aleasils  (François).  E.  I.  *  1494.  Udine. 
Histoire.  =  On  a  découvert  de  lui  au  commen- 
cement de  ce  siècle,  à  Udine,  une  fresque  re- 
présentant saint  Jérôme  avec  des  membres  de 
son  ordre  et  portant  la  signature  du  peintre 
avec  la  date  1494. 

a loMsio  (Pierre-Antoine).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
San  Vito.  Histoire.  =  Elève  de  P.  Amalteo. 

Alessio  (Benoit).  E.  I.  *  xvnr3  siècle  Na- 
ples.  Paysagiste.  =  Ce  peintre  s'étant  rendu 
coupable  de  forfaits  monstrueux  fut  condamné 
à  mort.  Le  Cardinal  Albani,  son  protecteur, 
obtint  que  sa  peine  fut  commuée  en  une  déten- 
tion perpétuelle.  Cependant  Alessio  fut  déli- 
vré et  vécut  tour  à  tour  à  Urbin  et  à  Perouse 
où  il  mourut  à  80  ans.  Il  eut  un  fils  paysagiste 
comme  lui. 

Alesso  (André).  E.  I.  *  1341.  Florence  (?). 
Histoire.  =  Travailla  avec  Bonacorso  di  Cino 
au  dôme  de  Pistoie  à  des  fresques  découvertes 
en  178G. 

Alewyn  (Guill.).  E.  H.  f  1839.  Genre.  =  Il 
demeura  longtemps  à  Amsterdam  où  il  cultiva 
l'art  comme  amateur.  Mort  à  Utrecht. 

Alewyn  (Thierry),  fils  de  Guillaume.  E.  FI. 
1800?-1842.  Amsterdam.  Paysage.  =  Elève  de 
C.  Kramm. 

Alexandre.  V.  Ubelesqui. 

Alexandre,  79  ans  avant  J.-C.  (?).  ==  Ce 
nom  se  trouve  sur  un  camaïeu  de  Pompéi. 

Alexandre  de  Carpi.  E.  I.  *  1550.  CARPI. 
Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  L.  Costa. 

Alexandre  (Cosme).  E.  An.  *  1750.  Edim- 
KHJRG  (?).  Portrait.  =  Habita  l'Amérique  et 
revint  mourir  dans  son  pays. 

Alexandre  (Jean).  E.  An.  *  1717.  =  Visita 
Uonio  où  il  esquissa  des  tableaux  d'après  les 
fresques  de  Raphaël. 
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Alexandre  (Léon-Désiré).  E.  Fr  1817. 
Paris.  Portrait.  Genre.  =  Elève  de  L.  Cogniet, 

Alexander  (W.).  E.  H.  *  XVII"  siècle  (?) 
Hollande  (?)  Genre  =  Détails  inconnus.  = 
Peintre  d'assez  de  mérite. 

Alexandrino  (Pierre  de  Carvalho).  E.  Es. 
1730-1810.  En  Portugal.  Histoire.  =  Travailla 
à  l'huile  et  à  la  fresque,  notamment  dans  plu- 
sieurs églises  de  Lisbonne. 

Alexandre  E.  Es.  *  1527.  Histoire.  =  Cet 
artiste  d'origine  italienne,  peignit  beaucoup 
de  fresques  dans  des  monuments  publics  en 
Espagne  et  dans  des  palais  de  Charles-Quint. 

Alexandrovv  (Ivan-Pierre).  E.  R.  f  1819. 
Iwanowo.  Portraits.  =  Voyagea  en  Chine 
d'où  il  rapporta  de  curieux  dessins.  =  Por- 
trait de  l'empereur  de  la  Chine,  St-Péters* 
bourg,  (Académie). 

AlexéiefT.  E.  R.  1815.  Arzamas.  Genre. 
Portraits.  =  Chef  d'école  dans  sa  ville  natale. 

AlexéiefT  (Féodor-Yakovlévisch).  E.  R. 
1755-1821.  Paysage  et  vues.  =  Vue  du  Kremlin 
à  Moscou,  Saint-Pétersbourg.  —  Vue  de  la 
nouvelle  bourse  à  Saint-Pétersbourg,  ib. 

Alexievic  (Spiridion).  E.  R.  1769-1841. 
Zitormslic.  Histoire.  =  Quitta  le  couvent  où 
il  était  moine  pour  s'adonner  à  la  peinture^ 
Etudia  les  Byzantins  et  peignit  beaucoup  dans 
les  églises  de  Dalmatie. 

Alexis  (Victor).  E.  Fr.  *  1840.  Aix.  Vues  et 
paysages.  =  Elève  de  Granet. 

Alexius  (Daniel).  E.  Al.  *  1599.  Pilsen. 
Histoire.  =  En  1599  il  peignit  à  fresque  une 
chapelle  dans  une  église  de  Prague. 

Allant  (Dominique  di  Paris).  E.  I.  1483 (?) 
Perouse.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Pierre  Pérugin,  ami  de  Raphaël  et  du  Rosso; 
laissa  de  nombreuses  productions  à  Perouse 
et  dans  les  environs.  Vivait  encore  en  1553. 
Nommé  quelquefois  Paris  de  Perouse.  Son 
second  fils,  Cesare,  cultiva  aussi  la  peinture  ; 
il  est  inscrit  sur  le  registre  des  peintres,  à  la 
date  de  1533  et  mourut  en  1579.  =  La  Vierge, 
l'enfant  Jésus,  sainte  Elisabeth  et  saint  Jean, 
Florence.  —  Sainte  Vierge  avec  deux  anges, 
Rome. 

Alfani  (Horace  di  Domenico),  fils  de  Do- 
minique. E.  I.  1510(?)-1583.  Perouse.  Histoire. 
=  Elève  de  son  père;  premier  chef  de  l'Aca- 
démie de  dessin,  fondée  à  Perouse,  en  1573. 
=  Mariage  mystique  de  sainte  Catherine,  Pa- 
ris. =  Approcha  beaucoup  de  la  suavité  de 
Raphaël;  sa  réputation  nuisit  à  celle  de  son 
père,  dont  on  attribue  souvent  les  plus  belles 
œuvres  au  pinceau  d'Horace. 

Alfaro  de  Gomez  (Jean  De).  E.  Es. 
1640-1680.  Cordoue.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  d'Antoine  del  Castillo,  travailla  aussi 
sous  Velasquez.  L'orgueil  le  perdit  dans  Tes- 
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time  deses  compatriotes;  il  était  également 
littérateur,  et,  comme  tel,  a  laissé  quelque 
réputation.  =  Incarnation,  Cordoue.  —Ange 
gardien,  Madrid.  —  Portrait  de  Calderon,  ib. 
—  Deux  extases  de  saint  Jérôme,  Paris.  = 
Coloris  assez  ferme,  dessin  incorrect.  Ayant 
passé  sa  jeunesse  à  voyager,  il  n'avait  que 
iort  peu  étudié. 

Alfel  (Francesco  di  Bartolomeo).  E.  I.  * 
1482  Sienne.  =  Fit  plusieurs  tableaux  remar- 
quables pour  la  ville  de  Sienne.  Gaye,  dans 
son  Carteggio,  dit  qu'il  possède  de  ce  peintre 
une  lettre  datée  de  1482.  En  1454  son  nom  se 
trouve  cité  dans  un  acte  de  notaire. 

Alfen  (Jean-Eusèbe).  E.  Al.  1741-1772. 
Vienne.  Miniature.  —  S'acquit  une  grande 
réputation. 

Alton  (Jean).  E.  Es.  +  1418.  Tolède.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Peignit  des  reli- 
quaires que  la  cathédrale  de  Tolède  conserve 
encore. 

Algara  (Corne  y  Hurtado).  E.  Es.  *  xixe 
siècle.  Histoire  et  paysage.= Elève  d'Aparicio. 

Aigerï  (N.).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Angélique  et  Médor. 

Aighisi  (Galazzo  Galassi).  V.  Galazzo. 

Aliberti  (Jean-Charles).  E.  I.  1680-1740? 
Asti.  Histoire.  =  On  ne  cite  pas  le  nom  de 
son  maître.  L'abbé  Aliberti,  son  fils,  réussit 
dans  la  peinture.  =  Style  grandiose,  bonne 
expression. 

Aiibrandi  (Jérôme).  E.  I.  1470-1524.  Mes- 
sine. Histoire.  =  Destiné  d'abord  à  l'étude 
des  lois,  son  penchant  l'entraîna  vers  la  pein- 
ture; étudia  dans  la  famille  des  Antoni  ou 
Antonio,  puis  alla  se  perfectionner  à  Venise, 
y  devint  disciple  d'Antonello,  poursuivit  ses 
études  à  Milan  sous  le  Vinci  et  revint  dans  sa 
patrie  avec  un  talent  remarquable.  Mort  de 
la  peste.  =  Beaucoup  de  grâce,  bon  coloris, 
perspective  savante.  Surnommé  le  Raphaël 
de  Messine. 

AHense  (Y).  V.  Vassilacchi. 

Alighieri  (Jean).  E.  I.  *  1193.  Miniature. 
5=  Enrichit  de  ses  œuvres  une  ancienne  copie 
manuscrite  de  Virgile. 

Aligny  (Claude-Félix-Théodore  Caruelle). 
E.  Fr.  1798-1871.  Chaumes  (Nièvre).  Paysage 
et  histoire  —  Elève  de  Watelet  et  de  Regnault. 
=  Daphnis  et  Chloé.  —  Saùl  consultant  la  Py- 
thonisse. 

Allmplus.  *  xiie  siècle.  Histoire.  =  Le 
plus  ancien  peintre  de  la  Russie;  il  était  reli- 
gieux au  couvent  des  Grottes  à  Kiew,  et  a  été 
canonisé  par  le  clergé  russe. 

Aliprandi  (Michel-Ange).  E.  I.  *  xvie  siècle- 
Vérone.  Histoire.  =  Elève  et  imitateur  de 
Paul  Véronèse. 

Alix  (Jean).  E.  Fr.  1G15.  Paris.  Histoire.  = 
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Elève  de  Ph.  Van  Champagne  (peintre  fla 
mand).  =  Graveur. 

Alizard  (Antoine-Julien).  E.  Fr.  1827.  Bui- 
ronfosse.  Portrait. 

Alken  (Henri).  E.  An.  *  1825.  =  Fut  égale- 
ment lithographe. 

Aïkimachos.  Cité  par  Pline. 

Aïkmaar  (Zacharie  Van).  E.  H.  *  xvne 
siècle.  =  Van  Mander  le  cite  comme  élève  de 
Corn.  Cornelissen  de  Haarlem.  On  pense  qu'il 
exerça  son  art  à  l'étranger. 

Aikok.  *  xixe  siècle.  =  Cité  dans  un  cata- 
logue hollandais  de  1825,  comme  auteur  d'un 
portrait  d'homme.  —  Détails  inconnus. 

Allaire  (Guillaume).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Rennes.  ==  Célèbre  peintre  d'ornements. 

Allais.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Histoire,  por- 
trait. =  1er  Prix  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture de  France,  en  1726.  —  Membre  de  l'Acad. 
franc,  de  St-Luc,  à  Paris,  en  1752. 

Allan  (David).  E.  An.  1744-1796.  Edimbourg 
Genre  et  histoire.  =  Etudia  à  Glasco w,  à  l'école 
fondée  par  les  frères  Foulis.  Se  perfectionna 
en  Italie  et  y  remporta  la  médaille  de  l'Aca- 
démie de  Saint-Luc.  Nommé  à  son  retour  di- 
recteur de  l'Académie  d'Edimbourg.  =  Com- 
position habile  ;  nature  exacte,  beaucoup  de 
gaieté  et  d'esprit. 

Allan  (Guillaume).  E.  An.  1782-18^0.  Edim- 
bourg. Portrait.  Genre.  =  Elève  de  Wilkie. 
Président  de  l'Acad.  roy.  d'Ecosse.  =  Bandits 
arabes,  Londres. 

Allard  (Jean-Pierre).  E.  Fr.  1829-1864. 
Lyon.  Portrait.  =  Elève  de  H.  Flandrin. 

Ailard  (Abraham).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Paysage,  genre.  =  Plus  connu  comme  gra- 
veur. 

AUason  (Ernest).  E.  I.  t  1869.  Turin  (?). 
Paysage. 

AHaux.  E.  Fr.  *  1828.  Histoire.  ==  Bap- 
tême de  Clovis,  Reims. 

Allebé  (Auguste).  E.  H.  1838.  Amsterdam. 
Genre.  ==  Egalement  lithographe. 

Allegi-ain  (Etienne).  E.  Fr.  1654-1736. 
Paris.  Paysage.  =  Reçu  à  l'Académie  royale 
en  1677.  =  Jardins  de  Versailles  (1690),  Ver- 
sailles. —  Bosquet  de  l'Ile  d'amour,  ib.  —  Bos- 
quet de  la  fontaine  de  l'Obélisque  (1718),  ib.  — 
Grand  Trianon  (1700),  ib.  —  Et  autres  vues  de 
Versailles,  etc.,  ib.  —  Deux  paysages,  Paris. 
=  Manière  se  rapprochant  de  celle  de  Fr.  Mil- 
let. =  Graveur  à  l'eau-forte.  ==  Ventes  :  V. 
Marchand  (1779),  Deux  paysages  avec  figures 
et  fabriques,  130  1. 

Allegrain  (Gabriel),  fils  d'Etienne.  E.  Fr. 
1679-1748.  Paysage.  =  Elève  de  son  père  ;  reçu 
à  l'académie  en  1716;  il  fut  le  père  du  sculp- 
teur du  roi,  le  célèbre  Gabriel  Christophe 
Allegi»etti  (Charles).  E.  I.  *  1608.  Monte- 


Madone  avec  St.  François.     Par  Ant.  Allegri  dit  Le  Corrége.     Galerie  de  Dresde, 
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prandone  (Ascoli).    Histoire.  =  Travaila  à 
Ascoli.  =  Figures  tronquées. 
AHegri  (Antoine),  dit  le  Corrége.  E.  I. 

1494-1534.  Correggio  (Modenois).  Histoire. 
=  Quelques  écrivains  assurent  qu'il  se  forma 
sans  maître,  d'autres  le  font  élève  de  Fr. 
Blanchi,  à  Modène,  et  c'est  là  le  plus  vrai- 
semblable ;  son  premier  ouvrage  fut  le  saint 
Jérôme,  point  en  1512,  à  Carpi;  puis  il  exécuta 
quelques  fresques  pour  la  marquise  Gambara, 
à  Correggio;  on  prétend  qu'AUegri  ne  vit  ni 
Rome  ni  Venise;  ses  oeuvres  témoignent 
pourtanl  de  sa  connaissance  des  ouvrages  de 
l'antiquité.  Les  circonstances  de  sa  vie  sont 
peu  connues;  on  sait  qu'il  était  fils  d'un  mar- 
chand aisé  et  que  sa  réputation  fut  à  la  hau- 
teur de  son  talent.  =  Ascension,  Parme.  — 
Assomption  (fresque  et  chef-d'œuvre),  ib.  — 
Dieux  et  Déesses  (fresque),  ib.—  Jésus-Christ 
portant  sa  croix,  ib.  —  Déposition,  ib.  —  Mar- 
tyre de  saint  Placide  et  de  sainte  Flavie,  ib. 

—  Saint  Jérôme,  ib.  —  Vierge  à  la  tasse,  ib. 
(Ces  deux  derniers  sont  des  chefs-d'œuvre.) 
Rédempteur,  Rome.  —  Danaé,  ib.  —  Vertu 
entre  les  sciences  (esquisse  inachevée),  ib.  — 
Vierge  et  Jésus,  Naples.  —  Madone  del  Con- 
siglio,  ib.  —  Agar  dans  le  désert,  ib.  —  Mariage 
il  •  sainte  Catherine  (chef-d'œuvre),  ib.  —  La 
tête  coupée  de  saint  Jean  dans  un  bassin,  Flo- 
rence. —  La  Vierge  adorant  l'enfant  Jésus,  ib. 

—  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus  sur  un  trône  et 
entourés  de  saints,  Dresde.  —  Madeleine  re- 
pentante, ib.  —  Adoration  des  bergers  (chef- 
d'œuvre  connu  sous  le  nom  de  :  la  Nuit  du 
Corrége),  ib.— Mercure  instruisant  Cupidon  en 
présence  de  Vénus,  Londres.  —  Ecce  homo,  ib. 

—  Sainte  famille,  ib.  —Jésus-Christ  au  jardin 

ilives,  ib.  —  Saint  François,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  Jésus-Christ  chassant  les  ven- 
deurs du  temple,  Vienne.  —  Jupiter  et  Io,  ib. 

—  Jupiter  et  Ganymôde,  ib.  —  Jésus-Christ 
avec  la  croix  et  la  couronne  d'épines,  ib.  — 
Léda  et  le  cygne,  Berlin.  —  Jupirer  et  Io,  ib. 

—  Jésus-Christ  couronné  d'épines,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  entourés  de  deux  saints, 
Munich.  —Vierge  glorieuse,  ib.  — Tête  d'ange 
(fresque),  ib.  —  L'amour  lisant,  ib.  —  Buste 
de  saint  Pierre,  ib.  —  Ecce  homo,  ih.  —  Tête 
de  Faune,  ih.  —  Jésus-Christ  et  la  Madeleine, 
Madrid.  —  Descente  de  croix,  ih.  —  Martyre 
de  saint  Placide,  îh.  —  Sainte  Famille,  ih.  — 
Mariage  de  sainte  Catherine,  Saint-Péters- 
bourg. —  Vierge  allaitant,  ih.  —  Mariage  de 
sainte  Catherine,  Paris  (chef-d'œuvre).  — 
Sommeil  d'Antiope,  ib.  =  Créateur  de  la  belle 
entente  du  clair-obscur,  raccourcis  admira- 
bles, style  rempli  de  noblesse  et  de  grandeur, 
grâce  parfaite,  composition  souvent  fière  et 
énergique,  touche  pure  et  moelleuse,  teintes 
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harmonieuses  et  brillantes,  imitation  parfaite 
de  la  nature,  couleur  d'un  beau  idéal,  perfec- 
tion dans  les  études  de  femmes  et  d'enfants; 
le  dessin  offre  parfois  de  l'incorrection;  unité 
de  temps  et  de  lieux  souvent  négligée.  Bon 
sculpteur.  =  Ventes  :  V.  Carignan  (1742), 
Sainte  famille,  2,850  liv.  V.  Coypel  (1752), 
Léda,  tabl.  coupé  en  trois  morceaux,  10,050 
liv.  V.  Pasquier  (1755),  Léda,  21,000  liv.  V. 
Conti  (1777),  Sainte  Catherine  avec  deux  anges, 
3,750  liv.  V.  d'Orléans  à  Londres  (1798),  Madone 
avec  Venfant,  31,500  francs.  Danaé,  26,250  fr. 
Noli  me  tangere,  10,500  fr.  César  Borgia, 
13,125  fr.  V.  Erard  (1832),  Education  de 
V amour,  10,000  fr.  V.  Aguado  (1843),  La  Vierge 
et  Venfant,  1,620  fr.  V.  de  Stolberg  (1859),  Ma- 
done avec  Venfant  Jésus,  4955  thalers.  V.  Sa- 
lamanca  (1867),  La  Vierge  présentant  le  sein 
à  Venfant  Jésus,  Saint  Jean-Baptiste  lui  ap- 
porte des  oiseaux  de  la  galerie  Madrazo,  de 
Madrid  8,900  fr.  (H.  36  cent.  L.  21  cent.  Bois.)= 
Une  remarquable  monographie  du  Corrége 
de  M.  le  Dr  Julius  Meyer  a  été  publiée  en  1870, 
dans  son  Allgemeines  Kunster-Lexikon.  Elle 
a  paru  en  volume  chez  Engelmann,  à  Leipzig. 

AHegri  (Laurent).  E.  I.  *  1527.  Correggio. 
Histoire. = On  pense  qu'il  donna  les  premières 
leçons  à  Antoine  Allegri,  fils  de  son  frère. 

Aliegrî  (Pomponio),  fils  du  Corrége,  E.  I. 
1521.  Correggio.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  son  père  dont  il  ne  reçut  que  les  premiers 
principes  puisqu'il  le  perdit  à  l'âge  de  12  ans. 
S'établit  à  Parme  et  y  acquit  une  certaine  ré- 
putation. Vivait  encore  en  1593.  =  Madone, 
Parme  (Académie).  =  Détails  heureux;  coloris 
vrai  et  animé. 

Allegrini  (François).  E.  I.  1587-1663.  Gub- 
bio.  Histoire  et  batailles. = Elève  du  chevalier 
Joseph  Cesari  d'Arpino  ;  vécut  longtemps  à 
Rome.  Son  fils,  Flaminio,  né  en  1624,  peignit  au 
Vatican.  Il  eut  aussi  une  fille,  Angélique,  qui 
s'occupa  de  miniatures.  =  Tableaux,  Rome. 
—  Fresques,  ih.  =  Style  de  dessin  conforme  à 
celui  de  son  maître,  perspective  savante,  cou- 
leur fraîche. 

Allemand  (Hector-Louis).  E.  Fr.  1809. 
Lyon.  Paysage.  =  Tableaux  aux  musées  de 
Lyon,  Nîmes  et  Montpellier.  =  Critique  d'art 
et  graveur  à  l'eau-forte. 

Allemand  (François).  E.  Fr.  *  xve  siècle. 
Paris.  =  Travailla  pour  la  cour  de  Lorraine. 

Allemani  (Joseph).  E.  I.  1675-1739.  COR- 
REGGIO. Histoire.  =  Elève  de  Cignani;  appar- 
tenait à  1  ordre  des  Minorités. 

AUemant  (George).  E.  Fr.  *  xvnc  siècle. 
Nancy.  Histoire.  =  Travailla  à  Paris.  =  Saint 
Pierre  et  saint  Paul  guérissant  un  boiteux, 
Paris  (église  Notre-Dame). 

Allen  (Thomas).  E.  An.  '  xvnie  siècle.  Ma- 
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rines.  =  Peignit  les  incidents  de  voyage  sur- 
venus à  la  princesse  Charlotte.  P.  C.  Canot  a 
gravé  ses  œuvres. 

Allen  (Folbert  Van).  E.  H.  f  1715.  Ui reçut. 
Portrait,  vues  de  ville.  =  Peintre  de  la  cour 
de  l'empereur  d'Autriche.  Sur  un  de  ses  por- 
traits on  lit  la  signature  suivante  :  Folbert 
ab  ouden  allen.  D'après  ceci,  on  suppose  qu'il 
abrégea  son  nom  dans  les  marques  ordinaires 
de  ses  tableaux  et  qu'il  négligea  le  mot  Ouden 
pour  ne  garder  que  le  mot  Allen.  On  cite  un 
dessinateur  et  graveur  allemand,  florissant 
vers  1636,  et  dont  les  œuvres  sont  signées 
Floppart  Van  Allen,  ou  Van  Allen  sans  pré- 
nom. Ces  œuvres,  représentant  des  vues  de 
Vienne  et  de  Prague,  et  notre  Van  Allen  ayant 
le  titre  de  peintre  de  l'empereur  d'Autriche, 
on  serait  tenté  de  supposer  que  ces  deux  ar- 
tistes n'en  font  qu'un  et  que  le  peintre  d'Utrecht 
se  serait  établi  en  Allemagne,  ce  qui  explique 
le  manque  de  détails  que  l'on  a  sur  lui.  =  Une 
vue  d'Utrecht,  Utrecht.  Ce  tableau  est  signé 
F.  Van  Allen,  pinx.  =  Bonne  manière  surtout 
dans  les  figures.  Coloris  fin. 

Allen  (Joseph).  E.  An.  f  1852.  Paysage. 

Alieyns  (Martin).  E.  FI.  *  1577.  Doyen  de 
la  corporation  de  saint  Luc,  à  Anvers,  en  1577. 

Allier  (Elisa).  E.  Fr.  *  1848.  Genre.  His- 
toire. =Cazotte  et  sa  fille.  —  Un  arabe. 

AHin.  E.  Fr,  *  1807.  Portrait.  =  On  n'a 
aucun  détail  sur  ce  peintre  qui  a  signé  un 
portrait  de  Fortia  d'Urban  qui  se  trouve  au 
musé©  d'Avignon. 

Allîngham  (C.)  E.  An.  *  xviiie  siècle.  Por- 
trait. 

Allison.  E.  An.  *  xvme  siècle.  Portrait. 

Allongé  (Auguste).  E.  Fr.  1838.  PARIS. 
Paysage.  =  Elève  de  Cogniet. 

Allori  (Ange),  dit  le  Bronzino.E.  1.1502?- 
1572.  Florence.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
du  Pontormo;  employé  par  Guidobaldo,  duc 
d'Urbin;  travailla  à  Pise.  Cultiva  avec  succès 
la  poésie.  =  Portrait  de  Machiavel,  Rome.  — 
Portrait  de  Blanche  Capello ,  Florence.  — 
Vénus  et  Cupidon,  ib.  —  Jésus-Christ  aux 
limbes  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Annonciation  (en 
deux  tableaux),  ib.  —  La  déposition  de  croix, 
ib.  (Signé  :  Opéra  del  Brôzino  Fior).  Sainte 
famille,  ib.  —  Madone,  ib.  —  Portraits,  ib.  — 
Moïse  surprenant  les  Israélites  adorant  le 
veau  d'or,  Dresde.  —  Portrait  de  Côme  II,  ib. 

—  Portrait  d'Èléonore,  femme  de  Côme  Ier,  ib. 

—  Portrait  de  femme,  Londres.  —  Vénus,  Cu- 
pidon, la  Folie  et  le  Temps,  ib.  —  Sainte 
famille,  Vienne.  —  Portrait  d'homme,  ib.  — 
Portrait  de  Côme  de  Médicis  (double),  ib.  — 
Tète  couronnée  de  lauriers.  Munich.  —  Beth- 
sabée  au  bain,  Saint-Pétersbourg.  —  Jésus- 
Christ  apparaissant  à  Madeleine,  Paris.  — 
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Portrait  d'un  sculpteur,  ib.  —  Portrait  d'un 
jeune  homme,  Madrid.  —  Portrait  d'un  joueur 
de  violon,  ib.  —  Une  dame  entourée  de  trois 
enfants,  ib.  ■«—  Portrait  de  femme,  La  Haye.  = 
Suivit  entièrement  les  traces  de  Michel-Ange; 
manière  trop  dure;  style  trop  exagéré;  dessin 
correct;  invention  riche.  =  Ventes  :  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Un  des  fils  de  Côme  de  Médicis, 
5,000  florins.  V.  X..  à  Paris  (2  mars  1861),  La 
Vierge,  Venfant  Jésus  et  sainte  Anne  aua? 
pieds  desquels  sont  prosternés  saint  Joseph 
et  le  Cardinal  F.  de  Médicis  en  costume  de 
Capucin,  8,000  francs. 

AlIoi*i  (Alexandre),  dit  le  Bronzino, 
neveu  d'Ange.  E.  I.  1535-1607.  Florence.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  son  oncle;  se 
perfectionna  à  Rome  ;  composa,  à  17  ans,  un 
tableau  digne  d'être  placé  dans  la  chapelle 
d'Alexandre  de  Médicis.  Revenu  dans  sa  pa- 
trie, il  y  exécuta  un  grand  nombre  de  pein- 
tures, à  fresque  et  à  l'huile.  =  La  pêche  des 
perles  (sur  ardoise),  Florence.  —  Portrait  de 
Julien  de  Médicis,  ib.  —  Les  noces  de  Cana,  ib. 

—  La  Samaritaine,  ib.  —  Sacrifice  d'Isaac 
(chef-d'œuvre),  ib.  —  Saint  Pierre  marchant 
sur  la  mer,  ib.  —  Suzanne  au  bain,  ib.  —  Saint 
François  en  prière,  ib.  —  Prédication  de  saint 
Jean,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.  —  Jésus- 
Christ  chez  Marthe  et  Marie,  Vienne.  —  Por- 
trait d'un  jeune  homme,  Berlin.  —  Tableau  de 
famille,  ib.  —  Portrait  de  Blanche  Capello,  ib. 

—  Jésus-Christ  rencontré  par  Véronique,  Ma- 
drid. =  Savant  dans  l'anatomie,  grand  imita- 
teur de  Michel-Ange.  Estimait  plus  le  dessin 
que  la  couleur.  Coloris  en  général  peu  vrai 
et  peu  délicat.  Expression  et  invention  heu- 
reuses. =  Ventes  :  V.  Lebrun  (1809),  Femme 
assise  avec  un  chien  sous  son  bras,  525  francs. 
V.  Pourtalès  (1865),  Buste  d'une  jeune  femme 
blonde,  980  fr.  (H.  19  c.  L.  16  c.  Bois.) 

Allorï  (Christophe),  dit  le  Bronzino,  fils 
d'Alexandre.  E.  I.  1577-162L  Florence.  His- 
toire, portrait  et  paysage.  =  Elève  de  son 
père  et  du  Cigoli  qu'il  égala,  s'il  ne  le  surpassa 
point;  travailla  beaucoup  pour  les  Médicis; 
mort  à  la  suite  d'une  blessure  au  pied.=Jésus- 
Christ  aidé  de  Simon  de  Cyrène,  Rome.  — 
Vierge  douloureuse,  ib.  —  Vénus  avec  un  sa- 
tyre et  un  enfant,  ib.  —  Jésus-Christ  aux 
limbes,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Londres.  —  Portrait  de  dame,  ib.  — 
Judith  (copie),  Amsterdam.  —  Madeleine  péni- 
tente, Florence.  —  Portraits,  ib.  —  Jésus- 
Christ  endormi  sur  la  croix,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  ib.  —  Judith,  ib.  —  Epiphanie,  ib 

—  Hospitalité  de  saint  Julien,  ib.  —  Sacrifice 
d'Abraham,  ib.  —  La  Cône,  ib.  —  Saint  Jean 
au  désert,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Judith, 
Vienne.  —  Jupiter  et  Mercure  chez  Philémon 
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et  Baucis,  Munich.  Portrait  de  femme,  Ma- 
drid. —  Portrait  d'une  grande-duchesse  de 
Toscane,  il).  —  Idem  d'un  grand-duc  de  Tos- 
cane, ih.  —  Isabelle  d'Aragon  aux  pieds  de 
Charles  VIII,  Paris.  =  N'étant  jamais  content 
de  ses  ouvrages,  il  effaçait  sans  cesse  et  les 
gâtait  souvent  à  force  de  chercher  la  perfec- 
tion; de  l'expression  et  du  relief;  excellent 
coloriste;  beaux  portraits.=Ventes  :  V.  Pour- 
fcalôs  (1865),  Judith  ctHolopherne,  2,800  francs. 

Aiiou  (Gilles).  E.  Fr.  1670-1751.  Paris.  Por- 
trait. =  Nommé  membre  de  l'Académie,  en 
1711.  =  Portrait  de  Coysevox,  Versailles. 

\ll*ton  (Washington).  E.  An.  1779-1843. 
Etat  de  la  Caroline  du  Sud  (Amérique). 
Portrait,  histoire  et  paysage.  ==  Etudia  en  An- 
gleterre. 

aiïibv*  (Jean -François).  E.  Fr.  1826. 
Brioude.  Histoire  et  portrait. 

Alma'Todema.  V.  Tadema. 

Almeloven  (Jean).  E.  H.  Vers  1614. 
Gouda  (?).  Paysage  et  portrait.  =  On  connaît 
de  lui  plus  de  gravures  que  de  tableaux. 

Almei*  (Jean-Christian).  E.  Al.  1742-1792. 
Copenhague.  Professeur  de  l'académie  des 
beaux-arts  de  Copenhague.  =  Peintre  d'un 
grand  mérite;  tableaux  peu  nombreux. 

Aimi  (Bartholomeo  di  Franscesco).  E.  I. 
f  1579.  Sienne.  =  Peintre  cité  en  1533  à  pro- 
pos de  la  révision  des  Statuts  de  la  Gilcle  des 
peintres. 

Almoi*  (Jean).  E.  Es.  *  xvme  siècle.  Sara- 
gosse.  Histoire.  =  Travailla  pour  un  couvent 
de  Chartreux  où  il  mourut,  près  de  Saragosse. 

Almoui.  E.  Fr.  1762?- 1842.  Paysage.  = 
Mort  à  Versailles.  =  Jouit  de  quelque  réputa- 
tion. 

Aioisl  (Balthasar),  dit  Galanino.  E.  I. 
1678-1638.  Bologne.  Histoire.  =  Elève  et  pa- 
rent des  Carrache;  la  fortune  ne  récompensa 
pas  son  talent  remarquable;  il  fut  obligé  de 
s'établir  à  Rome  et  de  s'y  adonner  aux  por- 
traits. =  Visitation,  Bologne.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant  et  deux  autres  saints,  ih.  =  Excellait 
dans  la  composition;  réussit  dans  le  portrait; 
U'aucoup  de  force  et  de  relief. 

Alophe  (Marie  Alexandre).  E.  Fr.  1812. 
Paris.  Histoire,  Portrait,  Genre.  =  Elève  de 
Roqueplan  et  de  Paul  Delaroche  =  Sainte  Ge- 
neviôve.  —Portraits.  — Retour  de  la  moisson. 

Alovlgt.  V.  Ingegno. 

AJoyer  (Jehan).  E.  FI.  *  XVe  siècle.  =  Tra- 
vailla à  Bruges  en  1468. 

Aip.-ii*  (Claude).  E.  Fr.  *  1260.  Limoges.  = 
Point  iv  et  émailleur  =  Ciboire  émaillé,  Paris 
(Louvre). 

Alphen  (Guill.  Van).  E.  H.  *  1620.  Portrait. 
=  Détails  inconnus.  Heineken  seul  donne  ce 
nom,  mais  nous  croyons  que  c'est  le  résultat 
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d'une  erreur  de  transcription 
cet  iconographe. 

Alphen  (Knsèbe  Jean).  E.  Al.  1741-1772. 
Vienne.  Portraits  en  miniature.  =  Il  eut  de 
son  temps  une  certaine  célébrité. 

Alphen  (Michel).  E.  H.  1840.  Berg-op- 
Zoom.  Histoire,  =  Elève  de  Portaels.  =  Jeanne 
Gray.  —  L'agonie. 

Alphonse.  E.  Es.  *  1540.  Détails  inconnus. 

Al»  (Pierre).  E.  Al.  1725-1775.  Copenhague. 
Portrait.  =  Remporta  de  grands  succès  à 
l'académie  de  Copenhague.  Voyagea  en  Italie. 
Il  rapporta  de  fort  belles  copies  dans  sa  patrie. 

Alstmus.  Ce  nom  se  trouve  sur  un  beau 
vase  grec  du  musée  du  Vatican. 

\ islooi  (Denis  Van).  E.  FI.  f  1626  (?)  Bru- 
xelles. Paysages,  vues  de  ville,  genre,  por- 
trait. =  On  a  longtemps  cru  qu'il  y  avait 
deux  peintres  ainsi  appelés,  Daniel  et  Denis. 
M.  A.  Pinchart  a  rétabli  la  vérité  et  le  seul 
artiste  notoire  de  ce  nom  est  désormais  Denis 
qui  tenait  à  Bruxelles  vers  1599  un  atelier 
ouvert  fréquenté  par  plusieurs  élèves.  Vers 
1600  Denis  fut  attaché  au  service  d'Albert  et 
d'Isabelle  et  signait  comme  peintre  de  ces 
souverains.  Il  partagea  plus  tard  ce  titre 
avec  H.  De  Clerck,  Rubens  et  Jacques  Franc- 
quaert.  On  ne  sait  pas  grand'chose  de  la  vie 
de  notre  artiste  et  on  suppose  qu'il  mourut  en 
1626  parce  que  à  cette  date  l'Infante  Isabelle 
acheta  à  Éléonore  Cousins  pour  le  prix  de 
1600  livres  deux  tableaux  que  l'oncle  de  celle- 
ci,  Denis  Van  Alsloot,  lui  avait  légués  afin  de 
lui  assurer  une  dot  de  réception  au  couvent 
de  Jéricho  à  Bruxelles.  =  Paysage  avec  figu- 
res (Céphale  et  Proiris,  par  H.  De  Clerck) 
Vienne  (signé  et  daté  de  1608).  —  Procession 
de  corps  de  métiers  et  corporations  militaires 
de  Bruxelles,  Madrid.  (Ce  sont  deux  grandes 
toiles  se  faisant  suite.  Les  mêmes  tableaux 
ont  été  reproduits  par  l'artiste  et  se  trouvent 
au  musée  de  Bruxelles  où  ils  ont  été  long- 
temps attribués  à  Antoine  Sallaert).  —  Deux 
autres  tableaux,  ib.  =  Château  du  parc  de 
Mariemont,  Bruxelles  (signé).  —  Ancienne 
abbaye  de  la  Cambre,  Nantes.  (Ce  tableau  est 
erronement  indiqué  au  catalogue  comme  re- 
présentant la  ferme  de  la  belle  Alliance  à 
Waterloo  ;  tableau  signé).  =  Sentiment  très 
vif  de  la  nature,  coloris  libre  dans  le  feuillage 
des  arbres.  Quelques-uns  de  ses  tableaux  sont 
chauds  de  ton,  d'autres  sont  plus  secs.  Son 
ami  H.  De  Clerck  a  souvent  étoffé  ses  compo- 
sitions.=Ventes  V.  Verhulst.  Bruxelles  (1799). 
Paysage  avec  Tobie  et  VAnge.  48  florins. 
D'après  le  catalogue  général  de  Defer  un 
tableau  représentant  une  vue  de  foret  avec 
Tenus  et  Adonis  aurait  figuré  à  la  vente  de 
Very. 
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1590.  Tubingue.  Histoire 
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AJt(Elie).  E.  Al 
et  portrait.  On  le  comme  quelquefois  Helias 
Altzius,  <in  latinisant  son  nom. 

au  (Jacques).  E.  Al.  L789.  Francfort-sur- 
le-Mein.  Paysage.  Aquarelliste  et  lithographe. 
=  Vue  du  .jardin  public  à  Vienne,  Vienne. 

Alt  (Rodolphe),  fils  de  Jacques.  E.  Al.  1812. 
Vienne.  Paysage  et  vues  de  ville.  =  Elève  de 
son  père.  =  L'église  de  Saint-Etienne  à  Vienne, 
Vienne. 

Alt  (François),  fils  de  Jacques.  E.  Al.  1821. 
Vienne.  Paysage.  Vues  de  ville.  =  Grand 
canal,  Vienne. 

Alt  (Théodore).  E.  Al.  1846.  Dolhau. 
Genre. 

Altamora  (Xavier).  E.  I.  1824.  Foggia. 
Histoire.  =  Mort  de  la  Vierge.  —  Marine. 

Altdorfer  (Albert).  E.  Al.  1480-1538.  Alt- 
dorf  (Bavière).  Batailles,  histoire.  =  On  le  re- 
garde comme  le  meilleur  élève  d'Albert  Durer, 
auprès  duquel  il  étudia,  à  Nuremberg.  Séna- 
teur àRatisbonne;  mort  dans  cette  ville.  = 
Bataille  d'Arbelles,  Munich.  —  Histoire  de 
Suzanne,  ih.  —  Saint  François  recevant  les 
stigmates,  Berlin.  —  Saint  Jérôme  se  donnant 
la  discipline,  ih.  —  Episode  concernant  saint 
Quiryn,  Nuremberg  (chapelle  saintMaurice).— 
Crucifiement,  ih.  —  Crucifiement  (avec  volets), 
Augsbourg.  —  Nativité  de  la  Vierge,  ih.  = 
Détails  admirables;  peu  d'intelligence  de  la 
perspective;  mêla  le  goût  fantastique  de  son 
époque  avec  le  sentiment  poétique;  effet  plein 
de  charme  et  d'attrait,  dessin  médiocre,  très 
bon  coloris;  expression  variée  et  profonde. 
Graveur  sur  bois.  Il  eut  un  frère,  Erard,  qui  fut 
également  architecte  et  graveur  sur  bois;  il 
florissait  en  1550. 

Alteriîs  (Jean).  E.  I.  '  xviiie  siècle.  Naples. 
Fleurs  et  fruits. 

Altiehero.  Voy.  Aldigieri. 

Altissimo  (Cristophano  ciel]).  V.  Papi. 

Altraann  (Joseph).  E.  Al.  1795-1867. Vienne. 
Paysage. 

Altmann  (Charles).  E.  Al.  1800-1861.  Mu- 
nich. Genre.  =  Etudia  à  Dresde  et  à  Munich. 
=  Graveur. 

Altmann  (Antoine).  E.  Al.  1808.  Vienne. 
Paysage. 

Altmutter  (François).  E.  Al.  1746-1817. 
Vienne.  Histoire.  =  Elève  de  l'académie  de 
Vienne.  Il  orna  de  fresques  plusieurs  églises 
du  Tyrol. 

Altmutter  (Placide),  fils  de  François. 
E.  Al.  1780-1819.  Inspruck.  Histoire,  etc. 

Altobello  (François- Antoine).  E.  I.  * 
xviie  siècle.  Naples.  Histoire. = Elève  de  Carlo 
di  Rosa.  =  Bon  peintre. 

Altomonte.  Voy.  Hohenberg. 

Aiuiuio  (Nicolas).  E.  I.  *  1470.  Foligno 


Histoire.  =  Passait  pour  un  des  bons  artistes 
de  son  temps.  =  Six  sujets  saints  en  un  seul 
cadre,  Paris.  —  Ecce  homo,  Londres.  —  La 
Vierge  et  l'enfant  Jésus,  Berlin.  —  Tableaux 
à  Foligno.  =  Ne  travaillait  qu'à  la  détrempe; 
têtes  d'une  vérité  extraordinaire.  =  On  croit 
qu'il  eut  un  fils,  Latance  (Latantius)  peintre. 

Alvareda  (Raphaël  de).  E.  Es.  *  1625.  Val- 
ladolid.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Alvarez  (Laurent).  E.  Es.  *  1688.  Valla- 
dolid.  Histoire.  =  Elève  de  Barthélemi  Car- 
ducho.  =  Tableaux  dans  quelques  couvents 
de  Murcie.  =  Peintre  de  mérite. 

Alvarez  de  Xava  (Louis).  E.  Es.  *  1653. 
=  Reçu  à  l'académie  de  Saint-Fernand,  en 
1653. 

Alvaro  dï  I*ietro»  E.  Es.  *  Fin  du 
xve  siècle.  =  Peintre  du  roi  don  Emmanuel. 

Alvarus.  E.  Es.  *  1518.  =  Célèbre  enlumi- 
neur dont  le  roi  Emmanuel  faisait  beaucoup 
de  cas.  Cet  artiste  nous  semble  être  le  même 
que  le  précédent. 

Alves  (James).  E.  An.  1737-1808.  Londres. 
Portrait. 

Amadei  (Etienne).  E.  I.  1589-1644.  PÉ- 
rouse.  Histoire.  =  Elève  de  J.  C.  Angeli.  Imita 
plutôt  l'école  florentine  que  l'école  bolonaise. 
Ouvrit  une  école  où  il  enseigna  la  peinture  et 
les  belles-lettres. 

Amalteo  (Pomponio).  E.  I.  1505-1584.  San- 
Vito  (Frioul).  Histoire  et  portrait.  =  Elève  et 
gendre  du  Pordenone.  Sa  fille  Quintilia  Amal- 
tea  se  fit  une  grande  réputation  comme  pein- 
tre et  comme  sculpteur. =Fresques  à  Belluno. 
—  Saints,  San-Vito.  —  Beaucoup  de  fresques 
dans  le  Frioul.  =  Beaux  raccourcis,  coloris 
riant,  dessin  assez  correct;  ses  ouvrages  sont 
d'un  mérite  très  inégal  parce  qu'il  travailla 
jusque  dans  sa  plus  grande  vieillesse.  =  Gra- 
veur. 

Amalteo  (Jérôme),  frère  de  Pomponio. 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire.  =  Elève  de  son 
frère  avec  lequel  il  travailla;  eut  une  vie 
assez  courte.  =  Bonne  invention,  touche  spi- 
rituelle. 

Amand  (Pierre).  E.  Fr.  *  1425.  Valen- 
ciennes.  Peintre-décorateur  de  réputation. 

Amand  (Jean).  E.  Fr.  *  1415.  Lille.  His- 
toire. =  Ses  compositions  étaient  remarqua- 
bles par  la  perspective,  la  touche  ingénieuse 
et  le  coloris. 

Amand  (Jacques-François).  E.  Fr.  1730- 
1769.  Paris.  Histoire  et  genre.  =  Membre  de 
l'Académie;  mort  à  Paris.  =  Mercure  et  Ar- 
gus. —  Soliman  II.  =  Graveur. 

Amandî.  E.  Fr.  '  1440.  VALENCIENNES 
Excellent  miniaturiste.  =  Miniatures,  Valen- 
ciennes  (Bibliothèque). 

Amaras  (Franeois-Pierre  d').  *  1842.  Bré- 
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sil.  Histoire.  =  Architecte.  =  Elève  de  l'aca- 
démie de  Rio-Janeiro. 

Amaele.  Potier  et  excellent  peintre  de 
vases  antiques. 

Amato  (Jean-Antoine),  le  Vieux.  E.  I.  1475- 
1555?  Florence.  Histoire.  =  Condisciple  des 
Tesauro,  et  l'un  des  peintres  les  plus  remar- 
quables de  son  école.  =  La  dispute  du  Saint- 
Sacrement,  Naples.  —  Deux  Vierges,  Chiaja. 
=  Graveur. 

Ym.-i(o  (Jean-Antoine),  le  Jeune,  neveu  de 
Jean-Antoine,  le  Vieux.  E.1. 1535-1598.  Naples. 
Histoire.  =  Elève  de  J.-B.  Lama.  =  Artiste 
renommé. 

Amatrice  (Nicolas  Dell').  E.  I.  *  1533.  His- 
toire et  portrait.  =  Flonssait  en  Calabre;  ha- 
bita longtemps  Ascoli  et  y  fit  de  remarquables 
ouvrages.  =  Assomption,  Rome.  —  Mort  de  la 
Vierge,  ib.  =  Habile  architecte  et  peintre  de 
fealent. 

Amaïu'y  Duval  (Eugène-Emmanuel),  dit 
Plneu  Duval.  E.  Fr.  1808.  Montrouoe. His- 
toire et  portrait.= Elève  dïngres.=Fresques, 
église  de  Saint-Germain,  en  Laye,  etc.). 

Amavit  (Giraud).  E.  Fr.  *  1474.  Ville- 
Pranche.  Ornements. 

Aiuî»vî».  E.  Es.  *  1682.  Ségovie  (?).  Histoire. 

—  Elève  de  Vincent  Carducho.  =  Tableaux, 
Ségovie.  =  Bon  coloris,  dessin  correct. 

Amberes  (François  de).  V.  Antwerpen 
(Vain. 

Amberg  (Guillaume).  E.  Al.  1822.  Berlin. 
Genre.  =  Amour  et  nymphes.  —  La  veuve. 

AimI>4-b-j;«m-  (Christophe).  E.  Al.  1490-1563. 
Nuremberg.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
J.  Holbein,  le  Vieux;  protégé  par  Charles- 
Quint,  qui  le  lit  venir  à  Augsbourg,  en  1530. 
Quelques  auteurs  l'ont  naître  ce  peintre  en 
151a,  e1  lui  donnent  pour  maitre  Holbein,  le 
Jeune.  =  Portrait  d'homme,  Dresde.  —  Une 
jeune  fille  avec  des  chiens,  ib.  —  Portrait 
d'un  chevalier,  Vienne.  —  Portrait  :  Martin 
\\ reiss,  ib.  —  Portrait  :  l'archiduc  Louis  de 
Bavière,  ib.  —  Portrait  d'un  jeune  homme,  ib. 

—  Hérodiade  regardant  la  tète  de  saint  Jean- 
Baptiste,  Vienne.  —  Portraits,  ib.  —  Portrait  : 
Sébastien  Munster,  Berlin.  —  Saint  Augustin, 
ib.  —  Portrait  :  l'empereur  Charles  V,  ib.  — 
Dieu  le  père,  .Munich.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
fésus,  ib.  —  Saint  Roch  avec  un  ange,  ib.  — 
Port  raii  de  Charles  V,  Sienne. —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Augsbourg.  =  Beaucoup  de  fini  et 
d'expression;  manière  sèche,  coloris  peu  har- 
monieux. Inférieur  à  son  maitre  pour  l'éner- 
gie et  le  dessin,  il  le  surpassa  en  transparence 
et  en  chaleur  de  coloris.  Bonne  perspective, 
figures  bien  groupées.  Il  a  peint  à  fresque.  = 
Ventes  :  V.  Pereyre  (1872).  Portrait  d'une 
vieille  femme,  1 150  fr. 


Ambrogl  (Dominique),  dit  Menechlno 
del  Brlzto.  E.  I.  L600-1678 (?).  Bologne.  Por- 
trait, histoire,  paysage  et  perspective.=  Elève 
de  Fr.  Brizio;  travailla  avec  le  Dentone  et 
A.  M.  Colonna.  =  Style  élégant,  bon  dessin. 
=  Graveur. 

A.mbroglo  de  Fo**ï»sio.  E.  1.  *  1501. 
Fossano.  Histoire.  =  Egalement  architecte; 
auteur  de  la  magnifique  façade  de  l'église  de 
la  Chartreuse,  à  Pavie.  =  Pinceau  moins  lin 
que  le  Mantegna,  même  goût. 

A.mbroglo  <le  Cii'èee.  E.  I.  *  1500. 
Grèce.  Histoire.  =  Moine  grec  qui  séjourna 
en  Italie.  =  Beaucoup  de  fini. 

Anibi'OKio  (Jean).   E.  I.  *  1370.  FLORENCE. 

Histoire.  =  Peintre  et  sculpteur;  travailla 
pour  la  cathédrale  de  Florence. 

Ainhi'«gio.  E.  I.  =  On  rencontre  souvent 
ce  nom  à  Milan  dans  des  travaux  de  peinture 
avec  des  prénoms  différents  et  des  dates  du 
xvi°  et  du  xvii°  siècles. 

Ambroïse.  E.  Fr.  '  1531.  =  Peintre  de 
l'archevêque  de  Sens,  fut  employé  à  la  cour 
de  France  par  François  Ier. 

Ami)i-oos  (Jean-Antoine).  Tessenderloo 
(Limbourg).  1757-1845.  Histoire,  genre  et  pay- 
sage. =  St-Corneille  et  St-Thomas,  église  de 
Tessenderloo. 

Ambrosïus.  E.  H.  —  Fleurs.  =  Détails 
inconnus. 

Ambrosius.  Moine  grec  de  la  fin  du 
xvc  siècle.  A  Fabriano,dans  l'église  de  la  Cha- 
rité, se  trouvait  un  travail  bien  exécuté  et 
signé  de  son  nom. 

Ambrozy  (Wenzel-Bernard).  E.  Al.  1723- 
1806.  Kuttenberg  (Bohême).  Histoire.  =  Fut 
attaché  à  la  cour  de  Marie-Thérèse.  =  Il  rap- 
pelle l'école  vénitienne. 

Amelsfoort  (Quirin  Van).  E.  H.  17G0  (?)- 
1820.  Bois-le-Duc.  Histoire,  portrait  allégo- 
ries. =  Se  perfectionna  à  Dusseldort  et  revint 
s'établir  dans  sa  patrie.  Il  fut  quelque  temps  à 
la  tète  d'une  Académie  de  dessin. =Pallas  en- 
tourée de  Génies,  Bois-le-Duc.  —  Curius  mé- 
prisant l'or  des  Samnites,  ib.  =  Ses  portraits 
sont  ressemblants. 

Amendola  (Ferrante).  E.  I.  1664-1724. 
Naples.  Histoire.  =  Elève  de  Solimena.  Ta- 
bleaux dans  les  églises  de  Naples.  =  Imita 
Giordano;  réussit  dans  le  coloris,  mais  non 
dans  le  style.  =  A  la  vente  du  Rév.  Walter 
Davenport  Bremeley,  (Londres  1863)  parut  un 
tableau  ainsi  catalogué  :  Giulio  de  Amendula. 
La  Yierge  avec  V enfant  Jésus  assise  sur  un 
trône  :  deux  anges  planent  au-dessus  d'eux  : 
Saint  Pierre  et  Saint  Paul  se  tiennent  de  cha- 
que côté.  On  croit  qu'il  n'existe  aucun  autre 
tableau  de  cet  artiste  (collection  du  cardinal 
Fesch)  9500  1rs. 
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Amerlgbl  ou  Morlgl  (Michel-Ange),  dit 
leGaravage.   B.  I.  L569-1609.  CARAVAGGIO 

(Milanais).  Histoire  et  portrait.  =  D'abord 
ouvrier-maçon,  il  quittacet  état  pour  la  pein- 
ture et  devint  bientôt  célèbre;  se  rendit  à 
Venise  e1  y  étudia  le  Giorgion;  s'établit  à 
Rome;  méprisait  les  ouvrages  des  autres;  eut 
,,  ce  propos  une  querelle  avec  le  chevalier 
d'Arpino,  et.  voulut  se  battre  avec  lui,  ainsi 
qu'avec  le  Guide;  commit  un  meurtre,  s'en- 
fuit a  Naples;  de  là  se  rendit  à  Malte,  s'y  fit 
nommer  chevalier,  insulta  un  de  ses  collè- 
gues, fut  mis  en  prison,  s'échappa,  passa  à 
Syracuse,  Messine,  Palerme  et  Naples,  allait 
gagner  Rome  quand  il  mourut  pendant  son 
retour,  d'une  lièvre  violente,  à  Porto-Ercole. 
= Judith,  Naples.  — Homère,  Venise.— Joueur 
d'échecs,  ïb.  —  La  Piété,  Rome.  —  Joseph  ex- 
pliquant  les  songes,  ib.  —  Crucifiement  de 
saint  Pierre,  ib.  —  Conversion  de  saint  Paul, 
ib.  —  Les  joueurs,  ib.  —  Dispute  de  Jésus- 
Christ  dans  le  temple,  Florence.  —  La  mon- 
naie du  tribut,  ib.  —  La  tête  de  Méduse,  ib.— 
Amour  dormant,  il).— Corps  de  garde,  Dresde. 

—  Les  joueurs  de  cartes,  ib.  —  Saint  Sébas- 
tien, ib.  —  Saint  Pierre  reniant  Jésus-Christ, 
ib.  —  Les  disciples  d'Emmaùs,  Londres.  — Les 
apôtres  Jean,  Pierre  et  Jacques,  ib.  —  Mort 
d'Orion,  Amsterdam.—  Tobie,  Vienne.— David 
vainqueur  de  Goliath,  ib.  —  La  Vierge  du 
rosaire,  ib.  —  Sainte  famille,  ib.  —  Jésus- 
Christ  au  milieu  des  docteurs,  ib.  —  Saint- 
Mathieu,  Berlin.  —  Mise  au  tombeau,  ib.  — 
Portrait  d'homme,  ib.  —  Portrait  de  femme, 
ib.  —  L'Amour,  ib.  —  Sujet  mythologique,  ib. 

—  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  ib.  —  Saint  Sé- 
bastien, Munich.  —  Pèlerins  adorant  l'enfant 
Jésus,  ib.  —  La  crèche,  ib.  —  Jésus-Christ 
couronné  d'épines,  ib.  —  La  jardinière,  Saint 
Pétersbourg.  —  Jésus-Christ  à  Emmaûs,  ib. 

—  Martyre  de  saint  Pierre,  ib.  —  Mort  de  la 
Vierge,  Paris.  —  La  diseuse  de  bonne  aven- 
ture, ib.  —  Portrait  d'un  grand  maître  de 
Malte,  ib.  —  Un  concert,  ib.  —  Jésus-Christ 
soutenu  par  des  anges,  Marseille.  —  Les 
joueurs,  Copenhague.  =  Excellait  à  donner  du 
relief  à  ses  tableaux;  belle  entente  du  clair- 
obscur;  couleur  vigoureuse  et  vraie;  compo- 
sition peu  sage;  pensées  dépourvues  de  no- 
blesse; dessin  souvent  incorrect;  admirable 
carnation;  teintes  en  général  trop  sombres. 
=  Ventes  :  V.  Conti  (1777),  Songe  cVElie  900  1. 

—  V.  Bertrand  (1802),  Crucifiement  de  saint 
Pierre,  2400  fr.  —  V.  Denon  (1826),  Un  Evan- 
géliste,  301  fr.  —  V.  Gros  (1835),  saint  Sébas- 
tien, 120  fr.  —  V.  Favier  (1837),  Disciples 
cV Emmaûs,  3500  fr.  —  V.  Soult  (1852),  Mort  de 
saint  François,  505  fr. 

Amerllng  (Frédéric).  E.  Al.  1803.  Vienne. 
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Portrait  et  genre. = Le  petit  pêcheur,  Vienne. 

—  1  apôtre  saint  Paul,  ib.  —  Etude  d'après 
nature,  Munich. 

Amerom  (H.  J.  Van).  E.  H.  1777-1833.  La 
Haye.  Intérieurs  et  miniature.  =  Elève  de 
Moritz,  Besters  et  J.  H.  Prins. 

Amerom  (Cornel.  Henri  Van),  fils  de  H.  J. 

—  E.  H.  1804.  Arnhem.  Portrait,  etc.  =  Elève 
de  Mathieu  Van  Brée. 

Amersfoort  (Evrard  Van).  E.  FI.  *  xvr3 
siècle.  Histoire.  =  Elève  de  François  Floris, 
qui  le  classait  parmi  les  peintres  de  talent.  Un 
catalogue  hollandais  de  1767,  cite  un  tableau 
représentant  Vertumne  et  Pomone,  par  un 
peintre  qu'il  nomme  Amelsvoort;  il  se  pour- 
rait que  ce  soit  le  même  qu'Evrard  Van 
Amersfoort. 

Ames  (Joseph  Alexandre).  E.  An.  *  xixe 
siècle.  Rosbury.  Genre. 

Amie  (Mlle  Clarisse).  E.  Fr.  *  xixe  siècle. 
Aix.  Genre.  Portrait.  =  Elève  de  Mme  Haude- 
bourt. 

Amici  (Antoine  Frédéric).  E.  I.  *  xvir3  siè- 
cle. Bologne.  Histoire.  =  Elève  de  César 
Gennari. 

Amicus  (Bonaventure  d').  E.  Fr.  *  xvie  siè- 
cle. Amiens.  Histoire.  =  Il  était  moine  capu- 
cin et  fut  le  maître  de  Quintin  Varin. 

Amidano  (Pomponio).  E.  I.  *  1595.  Parme. 
Histoire.  Portrait.  =  Tableaux.  Parme  (mu- 
sée). =  Imitateur  habile  du  Parmesan. 

Amiel  (Louis  Félix).  E.  Fr.  1802-1864.  Cas- 
telnaudary.  Histoire.  Genre.  =  Elève  de 
Gros.  ==  Portraits.  Versailles. 

Amiel  (Pierre).  E.  Fr.  *  1420.  Montpellier. 
Ornements.  =  Son  mérite  lui  valut  les  hon- 
neurs du  consulat. 

Amigazzi  (Jean  Baptiste).  E.  I.  *  xviie  siè- 
cle. Vérone.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Cl.  Ridolfi. 

Amigoni  ou  Amiconi  (Jacques).  E.  I. 
1675-1752.  Venise.  Histoire  et  portrait.  = 
Voyagea  en  Flandre  où  il  s'attacha  à  imiter  les 
maîtres  de  l'école  flamande;  alla  en  Allema- 
gne, en  Angleterre  et  en  Espagne,  où  il  est 
mort  avec  le  titre  de  peintre  de  la  cour.  = 
Tableaux  et  portraits,  Bologne.  —  Enfants 
avec  une  chèvre,  Londres.  —  La  coupe  trou- 
vée dans  le  sac  de  Benjamin,  Madrid.— Joseph 
chez  Pharaon,  ib.  —  Saint  Ferdinand,  ib.  = 
Coloris  peu  sage  et  manque  de  relief;  génie 
fécond,  facile;  effet  très  riant. 

Amigoni  (Octave).  E.  1. 1605-1661.  BRESCIA. 
Histoire.  =  Elève  d'A.  Gandini. 

Amman  (Jean).  E.  Al.  *  1616.  NUREMBERG. 
Portrait.  =  On  le  surnomma  Pierre  Leber- 
wurst  (Pierre  Saucisson).  =  Tableau,  hôtel  de 
ville  de  Nuremberg. 

Amman  (JoSSe).  E.  Al.   1539-1591.  ZURICH. 


La  mise  au  tombeau  du  Christ.     Par  Michelangelo  Amerighi  da  Caravaggio. 

Rome,  Vatican. 
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Histoire  et  portrait.  =  Passa  sa  vie  à  Nurem- 
berg, où  il  acquit  le  droit  de  bourgeoisie  et  où 
il  mourut.  —  Auteur  d'une  collection  de  por- 
traits des  rois  de  France,  depuis  Pharamond 
jusqu'à  Henri  III,  avec  un  article  biographi- 
que sur  chacun  d'eux  (157(3).  =  Grande  fécon- 
dité; excellait  dans  l'art  de  disposer  et  de 
grouper  les  figures  :  dessinateur  sur  bois,  sur 
verre  e1  à  la  plume.  Graveur.  Voici  quelques- 
uns  des  monogrammes  trouvés  sur  ses  ta- 
bleaux et  sur  ses  gravures  : 
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A  mmana  ou  Amama.  E.  Al.  "  XVIIe  siè- 
cle. Hambourg.  Paysage,  oiseaux  et  fleurs.  == 
Quelques  auteurs  en  font  un  peintre  danois; 
c'est  sans  doute  à  cause  de  sa  résidence  à 
Altona;  maître  du  célèbre  Balth.  Denner; 
exécuta  beaucoup  d'aquarelles. 

Ammon  (Jean).  E.  Al.  *  xvne  siècle.  Nu- 
remberg (?)  =  On  croit  que  c'est  le  même 
qu'un  Jean  Ammon,  plus  connu  comme  gra- 
veur que  comme  peintre. 

Ammon  (Conrad).  E.  Al.  4  1620.  Nurem- 
berg (?)  =  Détails  inconnus. 

Ammort  (Gaspard),  le  vieux.  E.  Al.  1612- 
1675.  Jachenau.  Histoire,  paysage,  etc.  = 
Etudia  à  Munich  sous  Donauer.  =  Son  fils, 
Gaspard  le  jeune  fut  son  élève  et  mourut  en 
1634.  Gaspard  le  vieux,  eut  un  autre  fils, 
Ernest  Lucas,  qui  mourut  en  1692. 

\ mon  (Rosalie).  E.  1. 1825.  Palerme.  Fleurs 
et  fruits. 

Amorosl  (Antoine).  E.  I.  f  1740.  La  Comu- 
na.xza  (Ascoli).  Bambochades,  histoire,  archi- 
tecture, paysages,  et  animaux.  =  Elève  de 
.1.  Bhezzi.  —Tableaux,  Stockholm  (musée).  = 
Beaucoup  de  verve,  d'esprit  et  de  variété. 

a  m  pli  ion.  331  ans  avant  Jésus -Christ. 

Histoire.  =  Contemporain  et  rival  d'Apelle 

•qui  se  disait  inférieur  à  lui  pour  l'ordonnance. 

Ampich.  E.  Al.  1799.  Paysage. 

Amsler  (Samuel).  E.  Al.  1793-1849.  Vienne. 

plus  connu  comme  dessinateur  et  graveur. 


Amstel  (Jean  Van).  E.  FI.  *  1635.  Amster- 
dam. Paysage  avec  figures.  Histoire  (?).=Reçu 
bourgeois  d'Anvers,  en  1635.  =  Il  étoffait 
ses  tableaux  avec  une  grande  quantité  de 
petites  figures  dans  le  style  de  Van  Eyck. 

Amsterdam  (Frédéric  Van).  E.  II.  *  XVIe 
siècle.  Histoire.  =  Peintre  sur  verre.  =  On 
lui  attribue  les  vitraux  de  l'abbaye  de  Ton- 
gerloo. 

Ameterdam  (Simon  Van).  E.  FI.  '  XVIe 
siècle.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris.  Cité 
comme  un  des  bons  artistes  de  son  temps. 

Amulius  ou  Fabullus,  55  ans  après  Jé- 
sus-Christ. Histoire,  portrait  et  genre.  =  Flo- 
rissait  sous  Néron.  Connu  par  la  gravité  de 
son  caractère  :  il  ne  quittait  jamais  la  toge, 
même  pendant  son  travail  (P#w<?,).=Minerve. 
Portrait  de  Néron.  (On  raconte  que  ce  dernier 
ouvrage,  exécuté  sur  toile,  avait  120  pieds). 
Travailla  à  la  Maison  dorée. 

Amy  iMme).  E.  FI.  *  1842.  Portrait. 

Auaslî.si  (Paul  Joseph)  E.  Fr.  1790-1849. 
Rome,  portr.  en  miniature. =Elève  de  Jacques 
Berger;  né  à  Rome  de  parents  français. 

An»s!;»sî  (Auguste  Paul  Charles),  fils  de 
Paul  Joseph.  E.  Fr.  1820.  Paris.  Paysage.  = 
Elève  de  Paul  Delaroche  et  de  Corot.  Atteint 
de  cécité  en  1869.  =  Saison  des  foins,  Lille.  — 
Lithographe. 

Au.-isii.Ki  (Giovanni).  E.  I.  1654-1704.  Sini- 
gaglia.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux, Rimini.  —  Id.  Sinigaglia.  =  Peu  de 
choix  et  de  fini;  pinceau  spirituel  et  facile. 

Anaxandra,  260  ans  avant  Jésus-Christ. 
=  Fille  du  peintre  Néalcôs. 

Ancelot  (Marguerite  Virginie  née  Char- 
don). E.  Fr.  1792-1875.  Dijon.  Histoire.  Genre. 
=  Henri  IV  et  Catherine  de  Médicis.  —  Une 
lecture  chez  M.  Ancelot.  Egalement  femme  de 
lettres. 

A  n<-iii  i h*.  Ce  nom  paraît  devoir  disparaî- 
tre de  la  liste  des  peintres;  de  l'avis  des  bio- 
graphes il  ne  serait  que  la  corruption  d'Ange- 
lus,  de  Van  Engelen,  de  Engel  ou  de  Angillis. 

Anchïti  (Jean  Baptiste  Pierre).  E.  Fr.  1795- 
1862.  Courville. 

Ancïau  de  Cens.  E.  Fr.  *  1327.  =  Connu 
par  ses  miniatures  de  la  Bible  de  Robert  de 
Billing. 

Ancinelli  (Degli).  V.  Torre. 

Aiicini  (Pierre).  E.  I.  1616-1702.  Reggio. 
Histoire  =  Fut  également  sculpteur. 

Anckarsvard  (Jean  Auguste).  E.  Al.  1783. 
En  Suède.  Paysage.  =  Un  artiste  de  ce  nom 
et  aussi  lithographe,  né  en  Suède  également, 
apparait  en  1828. 

Anconitano.  V.  Boninî. 

Ancré  (Claire  Thérèse  d').  V.  Charles. 

Anderlini  (Pierre).  E.  I.  '  xviie  siècle. 
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Florence  (?)  Fresques.  Il  y  eut  aussi  un  orne- 
maniste  de  ce  nom  au  xvme  siècle. 

Anden.  B.  Al.  '  XVe  siècle.  =  Connu  par 
quelques  fresques  peintes  dans  des  églises  de 

Suc-!,-. 

Anden  (Frédéric).  E.  I.  *  1797.  =  Cité 
comme  peintre  et  comme  bon  restaurateur 
de  tableaux.  Fut  au  service  du  roi  de  Naples. 
Andereag  (Michel).  E.  Al.  1799.  Lana. 
Histoire.  =  Etudia  à  Vienne.  Demeura  à 
Rome. 

Andersen  (Pierre).  E.  Al.  *  xvne  siècle. 
Danemark.  =  Elève  de  Magnus  Berg;  peintre 
de  la  cour.  =  Il  a  laissé  plusieurs  tableaux 
estimés. 

Anderson  (Nils).  1817-1865.  OsTGOTH- 
lam).  Genre,  foires  et  kermesses.  =  Peintre 
suédois,  travailla  quelques  années  à  Paris 
dans  l'atelier  de  Couture.  Ce  peintre  était 
professeur  à  l'Académie  de  Stockholm.  = 
Effet  pittoresque,  couleur  locale. 

Anderson  (Jean).  E.  Al.  1793-1851.  HAM- 
BOURG. Portrait.  =  Fut  aussi  lithographe. 

Anderson  (Guillaume).  E.  An.  1757-1827. 
Ecosse.  Marine. 

Anderson  (Gustave).  E.  Al.  1780-1834. 
Suède.  Miniature. 

Anderson  (Salomon).  E.  Al.  1785-1856. 
Vexjo  (Suède).  Histoire,  paysage. 

Anderson  (Oscar  Léonard),  E.  Al.  1836. 
Stockholm.  Portrait,  paysage. 

Andert  (Nestor  d').  E.  Fr.  *  1840.  Portrait, 
genre  et  paysage.  =  Les  amours  de  Phœbé. 
Anderton  (Henri).  E.  An.  1630*1665  (?). 
Portrait  et  paysage.  =  Elève  de  Streater; 
visita  Rome;  à  son  retour  il  lit  les  portraits 
des  principaux  personnages  de  la  cour. 

Andien  de  Clermont.  E.  Fr.  *  XVIIIe 
siècle.  Fleurs  et  fruits.  =  Mort  à  Paris,  d'après 
quelques-uns  en  1783. 

Andiran  (d').  E.  Fr.  *  1842.  Paysage.  = 
Vue  des  bords  de  la  Seine. 

Andrade  (Gaetano-Ayres  de).  E.  Es.  *  1843. 
=  Professeur  à  l'Académie  de  Lisbonne. 

Andrade  (Jérôme  de)  E.  Es.  1715-1801. 
Lisbonne.  Architecture  et  ornements. 

André  (Jean).  E.  Fr.  1662-1753.  Paris. 
Histoire.  =  A  dix-sept  ans  il  se  fit  religieux 
dominicain;  ses  supérieurs  l'envoyèrent  à 
Rome  d'où  il  revint  avec  un  talent  estimable. 
=  La  plupart  de  ses  œuvres  qui  se  trouvaient 
dans  quelques  églises  de  Paris,  sont  aujour- 
d'hui dispersôe's  ou  perdues.  ==  Peintre  très 
laborieux. 

André  ou  Andrée  (Thierry  Ernest).  E.  R. 
*  xvin0  siècle.  Courlande.  Histoire  et  por- 
trait. =  On  cite  de  lui  plusieurs  ouvrages 
estimés  à  Brunswick. 
André  (Jules).  E.  Fr.  1807-1869.  Paris.  Pay- 


sage. Pastel.  =  Elève  de  Watelet.  =  Paysage, 
Lille.  —  Etang,  près  de  l'île  Adam,  Bordeaux. 

André  (Ajmé-Louis).  E.  Fr.  *  1850.  Lyon. 
Paysage. 

André  (Jacques).  E.  Fr.  1811.  Lyon.  His- 
toire, etc.  =  Elève  de  Dampierre. 

André  (Louis).  E.  Fr.  *  1450.  Paris.  Minia- 
turiste. =  Illustra  un  missel  pour  la  duchesse 
d'Orléans. 

André  (Pierre).  E.  Fr.  *  1471.  Paris.  His- 
toire. =  Travailla  pour  l'oratoire  de  la  du- 
chesse d'Orléans  ;  voyagea  en  Touraine. 

Andréa  (Nicolas).  E.  Al.  *  1580.  FLENS- 
burg.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Andréa  (Gonzalez).  E.  Es.  *  xvie  siècle. 
=  Détails  inconnus. 

Andnae  (Charles).  E.  Al.  1823.  MULHELM. 
Histoire,  paysage.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Dusseldorf. 

Andreae  (Tobie).  E.  Al.  1823.  Francfort. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  Becker  et  de  Veit. 

Andreae  (Tobie).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  His- 
toire, genre.  =  La  sorcière  d'Endor,  Ham- 
bourg. 

Andreani  (André).  E.  I.  1540-1623.  Man- 
toue.  Histoire.  =  Quelques  auteurs  le 
désignent,  à  tort,  sous  le  nom  d'Andreossi; 
d'autres  le  confondent  avec  Altdorfer,  peintre 
allemand,  à  cause  de  la  ressemblance  de  leurs 
monogrammes.  S'établit  fort  jeune  à  Rome  et 
y  mourut.  =  Génie  plein  de  verve  et  de  cha- 
leur; dessin  savant;  habile  graveur  sur  bois. 

Andreasino  d').  V.  Andreassi. 

Andreassi  ou  Andreasi,  dit  l'An- 
dreasino  (Hippolyte).  E.  I.  1548-1608.  JMAN- 
toue.  Histoire.  =  Etudia  les  Mazzola  à  Parme  ; 
imitateur  de  J.  Romain  et  du  Parmesan.  = 
Sainte  Famille  servie  par  des  anges,  Paris. 

André  d'Ancone.  V.  Lilio. 

André  d'Assise.  V.  Luigi. 

André  d'Arezzo.  E.  I*  f  1615  (?).  Arezzo. 
Histoire.  =  Elève  de  Daniel  de  Volterra. 

André  de  Florence.  E.  I.  *  1337.  FLO- 
RENCE. Histoire.  =  Travailla  à  Pise.  Un  autre 
André  de  Florence  est  signalé  en  1437  comme 
ayant  exécuté  des  peintures  dans  la  chapelle 
de  Ste-Marguerite  à  Cortone. 

André  del  Sarto  V.  Vannucclli. 

André  de  Milan  E.  I.  *  1502.  Milan. 
Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  l'école  véni- 
tienne. =  Crucifiement,  Paris  (Signé  :  An- 
dréas Mediolanensis,  fa.  1503). 

André  de  Murano  E.  I.  *  XV0  siècle  (?) 
Murano.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Style  encore  sec,  mauvais  choix  de  tètes, 
composition  défectueuse,  assez  bon  dessin 
môme  dans  les  pieds  et  les  mains,  figures  bien 
posées  sur  leur  plan.  On  pense  qu'il  doit  y 
avoir  eu  deux  peintres  du  même  nom  parce 
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que  un  tableau  signé  :  André  de  Murano  porte 
la  date  de  1502. 

André  «le  I*ise.  E.  I.  *  1495.  PlSE.  His- 
toire. =  On  trouve  dans  l'église  de  Cereoli 
près  de  Pise,  une  Madone  et  l'enfant  Jésus 
avec  cette  inscription  :  Andréas  de  Pisis  me 
pinsit  MCCCCXCV. 

AikIm**'-  «le  Salerne.  V.  Sabbattini. 

An«lr«~*  «le  Vicence.  V.  Michèle. 

André  «le  Velletri.  E.  I.  *  1334.  VEL- 
LETRi.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ma- 
nière siennoise. 

André  «li  Ouldo  E.  I.  *  1400.  Sienne. 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus. 

André  d'Orviét«>,  E.  1.  *  1405.  OrviÉTO. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

AïKlreîdes  (Amand).  E.  Al.  *  xviiic  siècle. 
Olmutz.  Décors.  =  Travailla  à  Vienne,  à 
Beiruth,  à  Dresde  et  à  Brunswick. 

Andreino.  E.  I.  +  xv°  siècle.  Pavie.  His- 
toire.=  Auteur  du  Couronnement  de  la  Yierge, 
peinture  à  fresque  qui  se  voit  encore  dans 
l'abside  de  L'église  de  St-Michël,  à  Pise. 

Andreola  (Philippe).  E.  I.  f  1724.  Naples. 
Architecture,  arabesques.  =  Elève  de  Soli- 

Ulèlie. 

Aiidreonï  (François).  E.  I.  *  xvir3  siècle. 
Rome.  =  Détails  inconnus.  Un  autre  Andreoni 
ou  Andreone  est  signalé  comme  peintre  d'or- 
nements à  Bologne  dans  le  xvne  siècle. 

Andreotti  (Frédéric).  E.  I.  1847.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Savonarole. 

Andria  (ïuzio  Di).  E.  I.  '  1487.  Histoire. 
=  Travailla  à  Savone  où  il  a  signé  des  fres- 
ques =  Jésus-Christ  au  milieu  des  apôtres, 
Paris. 

Andrié  (Aloïs).  E.  Al.  1832-1864.  En  Dal- 
matie.  Histoire. 

An<iri«-w««-n  f  Antoine),  frère  de  Juriaan. 
E.  II.  1746-1813.  Amsterdam.  Histoire.  =  Elève 
de  son  livre,  dont  il  avait  l'aimable  et  bon  ca- 
ractère  et  les  mœurs  douces.  =  Il  s'occupa 
surtout  d'étoffer  les  tableaux  de  son  frère  et 
de  donner  des  leçons  dans  les  grandes  familles. 

Andriessen  (Juriaan).  E.  H.  1742-1819. 
:rdam.  Paysage,  histoire  et  portrait.  = 
i l'A .  Eli  iger  et  de  J.  M.  Quinkhart.  Direc- 
teur de  l'Académie  de  dessin,  à  Amsterdam. 
ocia  avec  Isaac  Schmidt  pour  fonder 
une  fabrique  de  tapisseries  peintes,  à  laquelle 
l'introduction  des  papiers  imprimés  lit  natu- 
rellement le  plus  grand  tort,  Il  peignit  avec 
H.  Numan.  Andriessen  se  lit  un  grand  nombre 
d'amis  par  la  bonté  et  la  dignité  de  son  carac- 
tère. =  Portrait  de  J.  Kobell  d'Utrecht,  Rotter- 
dam. =  Bon  dessinateur.  Très  instruit  dans  la 
théorie  et  les  diverses   branches   de   l'art. 

Andriessen  (Chrétien),  fils  de  Juriaan. 
E.   II.   1775.  Amsterdam.   Histoire,  portrait, 
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paysage,  intérieurs,  vues  de  ville,  etc.  =  Elève 
de  son  père;  travailla  à  Dusseldorf,  en  Wur- 
temberg, à  Clèves.  ==  Dessin  exact,  beaucoup 
de  fini.  On  a  de  cet  artiste  des  gravures  et  des 
lithographies. 

Andrlessens  (Henri),  dit  Mankeiw 
Beyn.  E.  FI.  1600-1655.  Anvers.  Nature 
morte.  =  Il  mourut  en  Zélande.  =  Beaucoup 
de  soin  et  un  Uni  remarquable. 

Andrleu.  E.  Er.  *  1414.  Amiens.  Orne- 
ments. =  On  cite  un  peintre  d'ornements  du 
même  nom,  à  Bethune  en  1550  et  un  autre  a 
Péronnedont  il  décorait  la  cathédrale  en  1596, 

Andrleu  (Clément-Auguste).  E.  Kr.  1829. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Lorentz. 

Andrleu  (Jean-Pierre).  E.  Fr.  1821.  Pe- 
nouillet.  Histoire,  etc.  =  Elève  d'Eug.  Dela- 
croix. 

Andringti  (T.).  E.  H.  180G-1827.  Leeuwai:- 
den.  =  Elève  de  G.  Van  der  Kooi  et  de  C.  Kru- 
seman. 

Andrioli  (Jérôme).  E.  I.  *  1606.  VERONE. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux,  Vé- 
rone (église  de  Sainte-Catherine  de  Sienne). 

Asidroi>ins9 1er  siècle  av.  Jésus-Christ.  = 
Le  seul  tableau  qui  soit  cité  de  ce  peintre, 
représente  Scyllis  plongeant  au  fond  des  flots 
et  allant  couper  les  câbles  retenant  les  vais- 
seaux des  Persans.  (Pline  et  Plutarque). 

Androcydes,  390  ans  avant  Jésus-Christ. 
Cysique.  Animaux  et  genre.  =  Excella  à  pein- 
dre les  poissons.  (Pline  et  Plutarque). 

Antlry  (F.  J.  E.).  E.  FI.  1814-1851.  MONS. 
Paysage.  =  Elève  de  Delvaux.  =  Vue  des 
ruines  de  Laroche. 

Aneda  (Jean  de).  E.  Es.  *  1565.  BuRGOS. 
Histoire.  =  Travailla  avec  Jean  de  Cea.  = 
Tableaux,  Burgos.  =  Peintre  médiocre. 

Anesi  (Paul).  E.  I.  *  1715.  Paysage  =  Maî- 
tre de  Fr.  Zuccherelli.  =  Paysages,  Rome.  = 
Ventes  :  V.  Blondel  de  Cagny  (1776),  deux 
paysages,  120  livres. 

Angarano  (le  comte  Octavien).  E.  I.*  1650. 
Histoire.  =  Peignait  en  amateur.  Se  lit  un 
nom  dans  la  peinture,  et,  sans  pouvoir  évite] 
le  style  de  la  décadence,  il  sut  du  moins  en 
éviter  les  excès.  =  Graveur. 

Ange  (François  Y).  E.  I.  1675-1756.  Annecv. 
Histoire.  =Elève  de  J.  M.  Crespi;  se  lit  reli- 
gieux philippin,  à  Bologne.  =  Ses  tableaux 
d'histoire  en  petit  sont  estimés  pour  le  dessin 
et  pour  le  coloris. 

Angel  (D...).  E.  H.  Intérieurs  rustiques. 
Cité  dans  un  catalogue  de  Leipzig,  en  1849. 

Angel  (Philippe).  *  1650.  Middelbour»;. 
Genre,  nature  morte.  =  On  rencontre  plu- 
sieurs gravures  signées  P.  Angel.  Un  tableau 
bien  peint,  un  paysan  avec  des  oiseaux,  signé 
de  ce  nom,  porte  la  date  de  1665.  Leblanc  cite 
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un  graveur  do  ce  nom  et  le  l'ait  travailler  en 
Hollande,  en  1637.  Ses  eaux-fortes  ne  sont  pas 
aombreuses.  D'après  Ch.  Kramm  il  serait  le 
père  de  Pierre  Angelis.  Cette  supposition  ne 
serait  admissible  que  si  Angel  eût  été  une 
abréviation.  Or  nous  lisons  dans  le  livre  de 
Vander  Willigen  que  Philippe  Angel  est  in- 
scrit dans  les  registres  de  St-Luc,  à  Haaiicm, 
en  1639.  En  1642  il  est  recommandé  par  Salo- 
mon  do  Bray  aux  doyens  et  aux  Yinders, 
comme  sous-secrétaire  et  accepté  par  ceux-ci. 
En  1643,  il  devient  secrétaire  de  la  corpora- 
tion. Le  14  août  1642  il  s'était  marié  et  nous 
apprenons  par  l'acte  de  mariage  qu'il  est  natif 
de  Middelbourg.  En  1643,  il  lui  naît  un  fils  du 
nom  de  Jean.  L'année  d'avant  il  avait  publié 
une  curieuse  brochure  :  Eloge  de  la  pein- 
ture. Enfin  en  1644,  il  était  établi  à  Leyde. 
En  1651  il  se  rendit  à  la  cour  de  Perse  pour 
résider  à  Ispahan  en  qualité  d'agent  de  la 
Compagnie  des  Indes.  Il  eut  des  difficultés 
dans  cette  gestion  à  cause  de  son  manque 
d'ordre,  entra  au  service  du  roi  de  Perse  en 
1653,  et  fut  très  aimé  de  ce  prince.  En  1656  il 
dut  retourner  à  Batavia  où  on  le  retrouve 
encore  en  1662. 

Angel  (José-Ximenès).  E.  Es.  *  1692.  To- 
lède. Histoire.  =  Elève  de  Antoine  Rubio.  = 
Tableaux,  Tolède  (cathédrale). 

Angelelli  (Joseph).  E.  I.  1803-1849.  CoiM- 
bre.  Portrait,  etc.  =  Voyagea  beaucoup  et 
s'établit  à  Florence. 

Angelettï  (Pierre).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Histoire,  paysage.  =  Détails  inconnus.  == 
Tableaux,  Rome.  —  Fresques  à  la  villa  Bor- 
ghôse. 

Angeli  (Joseph).  E.  I.  1709-1798.  Venise. 
Histoire,  portrait  et  genre.  =  Elève  de  J.  B. 
Piazzetta.  =  Le  militaire  et  le  petit  tambour, 
Paris.  —  Peinture  à  fresque,  Venise  (chapelle 
St-Roch).  =  Imita  la  manière  de  son  maître 
dont  il  fut  le  meilleur  élève. 

Angeli  (Jules-Cesar).  E.  I.  1570 (?)- 1630 (?). 
Pérouse.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Carrache, 
à  Bologne,  où  il  se  rendit  secrètement  à  l'âge 
de  12  ans,  attiré  par  la  célébrité  de  l'école  de 
peinture  établie  dans  cette  ville;  on  raconte 
la  même  chose  d'Antoine-Marie  Fabrizzi.  = 
Bonne  invention,  coloris  satisfaisant,  dessin 
faible,  draperies  heureuses,  nu  peu  savant. 

Angeli  (Philippe  Liano  di),  dit  Phi- 
lippe Napolitain.  E.  I.  Vers  1600-1660. 
Rome.  Paysage.  =  Batailles,  vues,  genre.  = 
Elève  de  son  père,  peintre  de  Sixte-Quint; 
s'établit  à  Rome.  Appelé  à  la  cour  de  Toscane, 
en  1612,  il  y  fut  reçu  fort  honorablement.  Sé- 
journa une  seconde  fois  à  Naples  et  mourut 
dans  sa  patrie. =Le  satyre  et  le  paysan  (qu'on 
attribue  avec  plus  de  raison  à  Sébastien  Ricci), 
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Paris.  --  Tableaux,  Rome.  —  Fresques  :  la 
fable  de  Galatée,  îb.  =  Perspective  sévère  et 
excellent  style.  Ses  tableaux  sont  rares  et  re- 
cherchés. Il  décora  beaucoup  d'appartements 
et  de  villas.  Graveur. 

Angeli  (Henri).  E.  Al.  1840.  Oldenbourg. 
Genre.  =  Le  juge  de  son  honneur. 

Angeiica.  E.  Es.  *  1636.  TARRAGONE  (?). 
Miniature. 

Angelico.  V.  Fiesole. 

Angelin  (Alphonse).  E.  Fr.  1815.  Aix.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 

Angelini  (Joseph).  E.  I.  f  1751.  ASCOLI. 
Histoire.  =  Elève  de  L.  Trasi. 

Angelini  (Scipion).  E.  I.  1661-1729.  PÉ- 
ROUSE. Fleurs  et  fruits.  Fils  et  élève  de  Ber- 
nard qui  vivait  à  Pérouse  vers  1660.  =  Beau- 
coup de  vérité. 

Angelini  (Constant).  E.  I.  1760-1853.  San- 
Guisto  (Abruzza).  Histoire,  portrait,  etc. 

Angelion,  564  ans  av.  J.  C.  Cité  par  Pau- 
sanias. 

angelis  (Dominique).  E.  L  *  xvme  siècle. 
Rome.  Histoire.  =  Il  fut  un  des  meilleurs 
élèves  de  Benefiale  et  habile  peintre  de  fres- 
ques. Vivait  encore  en  1803. 

Angelis  ou  Angïllis  (Pierre).  E.  Fr. 
1685-1734.  Dunkerque.  Paysage  et  genre.  = 
Séjourna  en  Angleterre  de  1712  à  1728,  de  là 
se  rendit  en  Italie  où  il  mourut.  =  Il  imita 
Teniers  et  Watteau  et  adopta  plus  tard  le 
style  de  Rubens  et  de  Van  Dyck. 

Angelis  (Nicolas  de).  E.  I.  f  1828.  Rome. 
Histoire. 

Angelo  (Charles-François).  E.  I.  *  xvne  siè- 
cle. Ascoli.  Histoire.  =  Tableau  d'autel,  As- 
coli  (église  S.  Maria  del  Carminé). 

Angelo  (Baptiste  d').  E.  I.  *  1568.  Vérone. 
Histoire,  portrait,  batailles  et  miniature.  = 
Elève  et  gendre  de  Torbido,  et  surnommé, 
comme  son  beau-père  :  del  Moro.  =  Imita  la 
manière  de  son  maître;  plus  de  moelleux  dans 
le  dessin  et  plus  de  grâce. 

Angelo  (Jules  d'),  frère  de  Baptiste.  E.  I. 

*  xvie  siècle.  Histoire.  =  Se  distingua  dans  les 
arts  du  dessin  et  peignit  en  compagnie  de 
son  frère  et  de  son  neveu,  à  Venise.  =  Style 
gracieux,  précis  et  bien  ordonné. 

Angelo  (Marc  d'),  fils  de  Baptiste.  E.  I. 

*  1565.  Vérone.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  son  père,  travailla  conjointement  avec  lui 
dans  sa  ville  natale,  et  mourut  fort  jeune,  à 
Rome.  =  On  assure  que  quelques-uns  de  ses 
tableaux  ont  été  pris  pour  des  œuvres  de 
Raphaël.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Angelo  de  Padone  (Maître).  E.  I.  *  1489. 
Padoue.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ex- 
pression pleine  de  vivacité. 

Angelo  de  Venise.  E.  I.  *  1400  (?).  Ve- 
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nise.  Histoire 
original. 

Angeloni  (Jean).  E.  I.  *  xvin0  siècle.  Rome. 
Histoire.  =  Il  eut  un  fils,  Vincent,  qui  l'aida 
dans  les  peintures  qu'il  copia  à  l'encaustique 
fl'après  les  Loges  de  Raphaël, 

Angelot  «le  la  Presse.  E.  Fr.  *  1435. 
Blois.  Miniaturiste.  =  Illustra  des  missels 
pour  le  duc  d'Orléans. 

An^eiiiccio.  E.  I.  *  xvii*  siècle.  Paysage. 
=  Peignit  dans  le  style  de  Claude  Lorrain. 

Angélus  (Pierre).  E.  FI.  1C88.  Dunkerque. 
=  Entra  dans  la  Corporation  de  St-Luc  à  An- 
vers en  1715  comme  franc-maître.  Ce  peintre 
nous  parait  être  le  môme  que  Pierre  Angelis 
(voir  ce  nom). 

Angermann  (David).  E.  Al.  1763.  EGER 
(Bohême).  Miniature.=  Elève  d'A.  Graff.  Vivait 
encore  à  Berlin,  en  1810. 

Angermeyer  (Albert  ou  Jean-Albert). 
E.  Al.  L674-1740,  Billing.  Fleurs,  insectes.  = 
Elève  de  Byss. 

Anglolo.  E.  I.  *  xviic  siècle.  Paysage.  = 
Elève  de  Cl.  Lorrain;  mort  très  jeune.  — 
Peintre  de  mérite. 

Angjelovle.  E.  I.  1820-1849.  Fiume.  Por- 
trait. =  Elève  de  l'académie  de  Venise. 

Aubier  (Gabriel).  E.  Al.  *  1437.  Munich  (?). 
Histoire. 

Angles  (Mathieu  des).  E.  H.  1667-1741. 
Portrait.  =  Mourut  à  Amsterdam.  =  Peintre 
de  talent;  s'occupa  aussi  de  sculpture. 

Anglois  (Guillaume).  E.  Es.  *  xviir3  siècle. 
Madrid.  Histoire  et  décorations. 

Anguerand  ou  Aogrand  le  Prince. 
E.  Fr.  t  1530.  Histoire  et  portrait.  =  Mort  à 
Beauvais,  dont  il  avait  décoré  la  plupart  des 
églises.  —  Peintre  sur  verre  de  réputation. 

Anguler  (Guillaume).  E.  Fr.  1628-1708.  Eu. 
I  ornements,  architecture.  =  Peintre  ordinaire 
du  roi;  établi  aux  Gobelins. 

Anguignani.  E.  I.  *  xvme  siècle.  Milan. 
Histoire.  =  Peintre  à  fresque.  =  Fresque, 
Milan  (église  St- Alexandre). 

Ait^uiii.i  (Jacques  d').  E.  I.  *  xve  siècle. 
Lucques.  Histoire.  =  Ecole  de  Giotto.  =  Colo- 
ris vif;  belles  draperies,  bon  dessin. 

%.nguiseiola  ou  Angussola  (Lucie), 
sœur  de  Sophonisbe.  E.  I.  f  1565  (?).  Crémone. 
Portrait,  histoire,  etc.  =  Elève  de  Sophonisbe. 
Morte  jeune;  laissa  une  excellente  réputa- 
tion. =  Portrait  de  Piermaria,  célèbre  méde- 
cin de  Crémone,  Madrid. =Trois  autres  sœurs 
de  Sophonisbe  turent  encore  ses  élèves  :  Eu- 
rope, Anne-Marie  et  Minerve.  Cette  dernière 
cultiva  aussi  les  lettres. 

Angniseiola  ou  An^ussola  (Sopho- 
nisbe). E.  I.  1535-1620.  Crémone.  Histoire, 
portrait  et  genre.  =  Elève  de  Jules  Campi  ; 


appelée  à  la  cour  de  Philippe  II,roi  d'Espagne, 
qui  la  plaça  auprès  de  la  reine;  fit  les  por- 
traits des  principaux  personnages  de  son 
époque;  morte  aveugle,  à  Gênes,  et,  d'après 
Lanzi,  âgée  de  90  ans;  malgré  sa  vieillesse 
elle  rendit  de  constants  services  à  l'art,  par 
la*  protection  et  les  conseils  dont  elle  entou- 
rait tous  les  peintres.  Van  Dyck,  entre  autres, 
assurait  qu'il  devait  beaucoup  à  ses  leçons.  = 
Ses  ouvrages  sont  très  rares  en  Italie.  —  Por- 
trait du  peintre,  Vienne.  =  Beaucoup  de  vé- 
rité, portraits  ressemblants  et  très  estimés; 
une  des  femmes  les  plus  célèbres  de  son 
temps.  =  Ventes  :  V.  Thibaudeau  (1857),  son 
portrait  peint  par  elle-même,  510  fr.  —V.  Rei- 
set  (1870).  Le  même  1550  fr. 

Aïolis  (Guillaume).  E.  An.  xixe  siècle.  = 
Peintre  et  graveur  qui  travailla  à  Londres  de 
1786  à  1820. 

Angus  (Jean).  E.  FI.  1821.  Anvers.  Genre  et 
paysage.  =  Elève  de  De  Braekeleer. 

Angus  (Guillaume-Louis).  1822.  Anvers. 
Genre.  =  Frère  du  précédent.  =  Elève  de 
F.  De  Braekeleer  et  de  Leys. 

Aniemolo  ou  Ainemolo.  E.  I.  *  1540. 
Palerme.  Histoire.  =  Travailla  principale- 
ment à  Palerme,  à  Rome  et  à  Messine.  S'in- 
spira du  Pérugin  et  de  Raphaël.  =  Tableaux 
dans  quelques  églises  de  Palerme. 

Animado.  E.  I.  Histoire.  =  Florissait  en 
Sicile.  =  Tableaux  au  musée  de  Palerme. 

Ankarcrona  (Henri-Auguste).  E.  Al.  1831. 
En  Suède.  Histoire. 

Anker.  E.  Al.  *  XVIIIe  siècle.  VIENNE  (?). 
Miniature. 

Anker  (Albert).  E.  A.  1831.  Berne.  Genre. 
=  Egalement  graveur.  =  Enterrement  d'un 
enfant. 

Anna  (Alexandre).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Naples(?).  Paysage.=  Exécuta  avec  succès  des 
vues  représentant  des  éruptions  du  Vésuve. 
Anna  (Balthazar  d').  E.  I.  *  1560  (?)  siècle. 
Venise.  Histoire.  =  Quelques  auteurs  préten- 
dent qu'il  est  d'origine  flamande.  Elève  de 
L.  Corona;  s'établit  en  Italie.  Tableaux  dans 
des  églises  de  Venise  =  Imita  son  maître; 
formes  moins  savantes  ;  plus  de  force  et  de 
vérité  dans  le  clair-obscur. 

Annaert  (Corneille).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
=  Membre  de  la  confrérie  de  St-Luc,  de 
Bruges,  en  1470-80. 

Anne  ou  Annes  (Jean).  E.  Es.  *  1454. 
Flandre.  Histoire,  etc.  =  Peintre  de  la  ville 
de  Lisbonne.  Il  obtint  les  privilèges  de  cette 
charge,  en  1454. 

Année  (Charles).  E.  Fr.  1812-1842.  Na- 
ples.  Elève  de  L.  Cogniet  et  de  Devéria.  =* 
Genre.  =  Jeune  fille  caressant  une  colombe 
Nîmes. 
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A.mietsl>ei»{j;er  (Francisca).  E.  Al.  *  1814. 
Bavière.  Miniature.  =  Son  talent  lui  valut  le 
titre  de  peintre  de  la  cour. 

Anovelus.  E.  I.  *  1395.  Milan  (?).  Minia- 
turiste. =  Enlumina  un  livre  d'heures  pour  le 
comte  Galéas  Visconti. 

AnquetH  (Pierre).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Rouen.  =  Peintre  verrier;  travailla  à  l'église 
de  Saint-Maclou,  en  1541.  A  laissé  une  grande 
réputation. 

Anraadt  (Pierre  Van).  E.  H.  *  1670.  Hol- 
lande. Portrait.  =  Il  a  fait  les  portraits  de 
plusieurs  personnes  de  distinction,  à  Amster- 
dam, où  il  se  fixa  en  1672.  I)  avait  épousé  la 
fille  du  poète  hollandais,  Jean  Van  der  Veen. 
=  Portraits,  Amsterdam.  —  Portrait  d'un 
homme  assis,  Berlin.  =  Artiste  de  mérite. 

Anreitter  (Aloïs  von).  E.  Al.  Botzen.  1803. 
Aquarelles  et  miniatures. 

Aunsaldi  (Innocent).  E.  I.  1734-1816.  Pescia 
(Toscane).  Histoire  et  portrait.  =  Passa  plu- 
sieurs années  à  Rome  et  travailla  beaucoup 
pour  les  églises  et  les  galeries  de  cette  ville. 
Martyre  de  deux  saints,  Pistoie.  =  Pinceau 
facile  et  gracieux.  Littérateur  estimable. 

Aii»»Hdo  (Jean-André).  E.  I.  1584-1638. 
Voltri.  Histoire  et  perspective.  =  Se  forma 
lui-même  en  étudiant  les  bons  modèles.  Rival 
de  Jules  Benso  qui  le  blessa  grièvement  dans 
une  querelle  qu'ils  eurent  ensemble.  Il  eut  un 
grand  nombre  d'élèves  parmi  lesquels  quel- 
ques-uns furent  très  remarquables.  =  Belle 
ordonnance,  architecture  noble,  dessin  hardi, 
goût  suave  et  harmonieux. 

An-aioni  (Vincent).  E.  I.  *  1600.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  des  Carrache  =  Vierge 
glorieuse,  Bologne.  =  Talent  remarquable. 

A.iisîïîio  de  Sienne  ou  Sano  dï  ï*ie- 
tro,  E.  I.  *  1430.  Sienne.  Histoire  et  portrait. 
=  Employé  par  le  pape  Pie  II.  =  La  Vierge  et 
l'enfant  Jésus,  Berlin.— Deux  volets  à  revers  : 
l'Epiphanie  ;  saint  Jean-Baptiste,  les  apôtres 
Pierre  et  Paul  et  l'annonclation,  ib. 

AnsclisBtx  (Hermann).  E.  Al.  1802  ou  1805. 
Coblentz.  Histoire.  =  Elève  de  Cornélius. 

AnsdeH  (Richard).  E.  An.  1815.  Liver- 
pool(?).  Genre.  =  Le  tueur  de  loups.  —  Le 
berger  perdu. 

Anscli.  E.  An.  *  1781.  Animaux. 

A.nselin.  E.  Fr.  *  1844.  Genre  et  paysage. 
=  Vue  du  Tréport. 

iViiseJmî  (George).  E.  1. 1753 -1797.  Vérone. 
Histoire.  =  Elève  de  Balestra.  Peignit  beau- 
coup à  fresque. 

Anselmi  (Michel -Ange) ,  dit  Michel- 
Ange  de  I^ncqwes  ou  Michel-Ange 
de  Sienne.  E.  I.  1491-1554.  LuCQUES.  His- 
toire. =  Les  uns  le  font  élève  du  Sodona,  les 
autres  de  B.  Neroni,  gendre  de  ce  dernier. 


Imitateur  du  Corrége.  Naturalisé  à  Parme, 
où  il  s'était  établi.  =  Nativité,  Florence.  — 
Vierge  dans  la,gloire,  Parme.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant  adorés  par  saint  Jean-Baptiste  et  par 
saint  Etienne,  Paris  =  Peintre  habile 

Anselmi  (Giacomo).  E.  I.  1560  (?).  BeRGAME. 
Histoire.  =  On  a  de  lui  un  tableau  à  Bergame 
signé  et  daté  de  1597.  Il  habitait  dans  ceUe 
ville  une  maison  ornée  de  ses  peintures. 

Ansehno  ou  AnseJnms.  E.  I.  *  1660.  = 
Histoire.  —  On  croit  ce  peintre  né  en  Belgique. 
Il  vécut  à  Naples  où  il  fut  élève  de  Luc  Gior- 
dano  dont  il  copia  les  ouvrages  avec  bonheur. 

Ansiaux  (Jean-Joseph).  1764-1840.  Liège. 
Histoire  et  portrait.  =  Un  des  meilleurs  élèves 
de  Vincent,  à  Paris,  où  il  passa  presque  toute 
sa  vie  et  où  il  mourut.  Il  avait  été  destiné  à 
l'étude  du  droit,  mais  sa  vocation  l'entraîna 
vers  les  arts.  Ansiaux  remporta  un  grand  nom- 
bre de  médailles  dans  les  concours  auxquels 
il  prit  part  et  fut  avantageusement  mentionné 
par  l'institut.  =  Tableaux,  Liège  (église  Saint- 
Paul).  —  Flagellation,  à  Metz.  —  Annonciation 
de  la  Vierge;  Saint-Paul  à  Athènes;  à  Saint- 
Etienne  du  Mont  à  Paris  [L'inventaire  des 
richesses  d'art  national,  publié  en  1877  par  le 
gouvernement  français,  ne  mentionne  pas  ces 
deux  tableaux).— Adoration  des  mages,  Mon  s. 
=  Presque  tous  les  tableaux  de  ce  peintre 
sont  des  sujets  religieux  et  se  trouvent  placés 
dans  les  principales  églises  de  France.  D'après 
Renouvier  {Histoire  de  Vart  pendant  la  révo- 
lution) Ansiaux  a  peint  des  sujets  empruntés 
à  la  mythologie  galante. 

Ansoviiii  de  IForli.  E.  I.  *  XVI'3  siècl  '. 
Forli.  Histoire.  =  Travailla  avec  A.  Mante- 
gna  et  reçut  les  leçons  du  Squarcione. 

Anspach  (J.l.  E.  Al.  *  XIXe  siècle.  ALLE- 
MAGNE. Pastels,  portrait,  etc. 

Antem  (H.  Van)  E.  H.  *  xvir3  siècle.  Ma- 
rines. =  Il  existe  a1:  musée  de  Prague  une 
marine  qu'on  croit  de  lui;  elle  est  signée  A.  A'. 

Antem.  Quelques  auteurs  pensent  que  cet 
artiste  est  le  même  que  H.  V.  Anthonissi  a. 

AnthéaEime  (Michel-Xavier).  E.  Fr.  !>  !8. 
Paris.  Genre.  Portrait.  =  Elève  de  L.  Cogni  't. 
=  A  beaucoup  peint  sur  porcelaine. 

Antoelmis  (Mathieu).  E.  I.  *  1402.  Venise. 
=  On  rencontre  ses  œuvres  dans  les  églises 
de  Raguse 

Anihâng  (Frédéric).  E.  Al.  f  1805.  Gotha. 
Portrait,  etc.  =  Aide-de-camp  et  historio- 
graphe du  maréchal  Souwarof  qu'il  suivit 
dans  sa  disgrâce;  visita  les  cours  de  Constan- 
tinople,  de  Vienne  et  de  Berlin  et  y  lit  beau- 
coup de  portraits  à  la  silhouette,  genre  qu'il 
avait  mis  à  la  mode. 

v  zi&lioiiie.  *  xva  siècle.  =  Peignit  des 
blasons  à  Lille,  en  1425.  Ce  nom  se  rencontre 
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souvent  dans  les  comptes  publiés  par  M.  de 
Laborde  sans  que  l'on  sache  s'il  appartient  à 
.des  artistes  de  l'école  flamande. 

Anthoine  (Lambert)  E.  Fr.  *  xve  siècle. 
Bourges,  artiste  verrier. 

Antholne.  E.  Fr.  *  1484.  Montpellier 
Histoire  et  ornements. 

Antlioine.  E.  Fr.  1530-1530  (?)  LIMOGES. 
Exécuta  à  Limoges  un  grand  tableau  pour  la 
confrérie  des  orfèvres.  Il  y  eut  encore  un 
ANTHOINE  miniaturiste  né  à  Compiègne  vers 
L385. 

Anthoine  (Louis  d').  E.  Fr.  1814-1852. 
Beaucaire.  Histoire.  Genre.  Portrait.  =  Elève 
de  Delacroix.  =  Confession  du  Giaour. 

Antlionis  (Paul).  E.  FI.  *  1549.  Histoire. 
=  Travaillait  à  Audenarde  où  il  peignit  de 
grandes  figures  de  sainte  Ursule. 

Anthonlssen  (Henri-Joseph).  E.  F.  1737- 
1791.  Anvers.  Paysage  avec  figures  et  ani- 
ma ux  =  Elève  de  B.  Beschey;  maître  d'Om- 
meganck.  Il  forma  plusieurs  bons  élèves. 
Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  en  1763 
et  en  1773.  =  Bon  pinceau,  effet  agréable.  Il  a 
également  gravé,  =  Ventes  V.  Verhulst, 
Bruxelles  (1779),  Paysage,  vache  et  mouton. 
196  florins.  V.  Van  den  Branden  (1801)  Deux 
paysages  avec  animaux,  48  florins. 

AiiUioiiissen  (H.  V.)  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Cet  artiste  sur  le  compte  duquel  on  sait 
peu  de  chose  est  d'origine  hollandaise.  Il  a 
peint  dans  la  manière  de  Percellis  et  de  Van 
Goyen.  Il  y  a  de  lui  des  tableaux  dans  les 
musées  d'Anvers,  de  Berlin,  de  St-Péters- 
bourg,  etc.  Ces  tableaux  sont  généralement 
signés  par  abréviations. 

Anticci  (Jean-Baptiste)  E.  I.  *  1669.  Reca- 
nati.  Histoire. 

Antlchio  (Pierre).  E.  I.  f  1763.  Venise. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Coloris  vif. 

Anticoiie  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvne  siè- 
cle. Naples.  Histoire,  miniature  =  On  con- 
naît de  lui  quelques  tableaux  dans  des  collec- 
tions particulières  à  Naples,  à  Palerme.  etc.  = 
Imita  la  manière  de  Sophonisbe  Anguiscola. 

Antidote  ou  Antidotas,  345  ans  avant 
J.  C.  Athènes.  =  Elève  d'Euphranor  et  maître 
de  Xk'ias.Cité  par  Pline.  =  Le  champion  armé 
du  bouclier.  —  Le  lutteur.  —  Le  joueur  de 
flûte.  =  Brillait  plus  par  le  soin  de  l'exécu- 
tion que  par  la  création.  Coloris  sévère. 

Antigna  (Jean-Pierre-Alexandre).  E.  Fr. 
1817-1879  Orléans.  Histoire.  Genre.  =  Elève 
de  Delaroche.  =  Aux  écoutes  —  A  quoi  tient 
l'amour. 

Antigna  (Mme  Marie  Hélène)  E.  Fr.  *  1868. 
Melun.  Genre. .=  Une  tricoteuse  à  Pornic. 

iVntipiiiie.  330  ans  avant  J.  C.  Naucratë 
< Egypte).  Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Ctési- 


dôme.  Etudia  en  Grèce  ;  contemporain  d'Apelle. 
Il  accusa  lâchement  ce  dernier  d'un  crime  dont 
il  était  innocent;  c'est  à  ce  sujet  qu'Apelle 
composa  son  tableau  de  la  Calomnie.  Il  inventa 
les  Grylli,  espèce  de  caricatures  d'hommes 
et  d'animaux  (Pline).  =  L'enfant  soufflant  le 
feu.  —  Les  lîleuses  au  fuseau.  —  La  chasse  du 
roi  Ptolémée.  —  Le  Satyre  aux  aguets.  — 
Hésione.  —  Minerve.  —  Bacchus.  -  Le  roi 
Philippe.  —  Alexandre  le  Grand.  =  Excella 
dans  le  clair-obscur  et  l'entente  des  reflets  et 
des  draperies.  On  croit  qu'il  y  a  eu  deux 
peintres  du  nom  d'Antiphile. 

\titi<i  (Charles  Claude).  E.  Fr.  1824.  Paris. 
Paysage.=Elè ve  de  Desjobert.=Gorge  du  chat. 
Yniiqnn*  (Jean).  E.  H.  1702-1750  Gro- 
ningue.  Histoire.  =  Il  fut  peintre  sur  verre 
jusqu'à  l'âge  de  20  ans,  et  travailla  dans  ce 
genre  chez  Gérard  Van  der  Veen.  Ayant  aban- 
donné la  peinture  sur  verre,  il  devint  élève 
de  J.  J.  Wassenberg.  Il  visita  la  France  et 
l'Italie,  et,  après  beaucoup  de  vicissitudes, 
trouva  un  protecteur  dans  le  Grand-Duc  de 
Toscane  qui  l'employa  pendant  six  ans.  = 
Plusieurs  de  ses  ouvrages  se  trouvent  encore 
en  Italie.  =  Bon  dessin,  du  goût,  de  la  facilité; 
coloris  agréable. 

AuJhjc!^  (Lambert),  frère  de  Jean.  E.  H. 
*  xviiic  siècle.  Paysage.  =  Accompagna  son 
frère  en  Italie. 

Antoine  de  Liège.  E.  FI.  *  1470  LlÉGE. 
Tableaux  religieux.  =' Ce  peintre  est  cité  dans 
les  comptes  de  1454,  1458,  1460  et  1476;  et  en 
cette  dernière  année,  pour  avoir  fait  et  livré 
un  grand  tableau  à  figures  représentant  le 
Jugement  de  Notre  Seigneur  Jésus- Christ. 
Ce  tableau  ornait  la  salle  de  l'église  de  St- Au- 
bin, à  Namur.  où  siégeaient  les  membres  du 
Conseil  justiciable.  En  1478  il  travailla  pour 
le  chapitre  de  St-Martin  à  Liège;  il  reçut 
84  livres  pour  une  Assomption  et  une  Purifi- 
cation de  la  Vierge. 

Antoine  «le  Sesfcrie.  V.  Travi. 

Antoine  (Joseph  J.  J.).  E.  FI.  *  xvme siècle. 
Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1786. 

Antoldi  (Louis).  E.  I.  *  xix°  siècle.  Man- 
toue.  Histoire. 

Antolinez  (Joseph).  E.  Es.  1630-1676,  SÉ- 
ville.  Paysage,  histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  François  Rizi;  il  ne  tarda  pas  à  se  distin- 
guer. Son  goût  pour  l'escrime  le  lit  mourir 
prématurément;  à  la  .suite  d'un  rude  assaut, 
une  flôvre  maligne  l'emporta  en  peu  de  jours. 
Cet  artiste  avait  une  jactance  et  un  orgueil 
qui  lui  valurent  de  cruelles  leçons  de  la  part 
de  Rizi  et  d'autres.  Mort  à  Madrid.  =  La 
Madeleine,  Madrid.  =  Coloris  savant;  répan- 
dait avec  beaucoup  de  grâce  des  teintes  va- 
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On  recherche  ses 


poreuses  sur 
productions. 
Antollnez  de  Sarabla  (François),  ne 

veu  de  Joseph  E.  Es.  1644-1700.  Séville.  His 
toire.  =  Etudia  d'abord  le  droit  à  Séville,  et 
fréquenta  l'atelier  de  Murillo  et  l'Académie 
fondée  en  1660.  Malgré  ses  talents  pour  la 
peinture,  il  s'obstina  à  ne  vouloir  se  faire 
connaître  que  comme  homme  de  lettres  et 
peignit  tous  ses  tableaux  en  secret.  Antolinez 
est  mort  à  Madrid,  laissant  de  vifs  regrets 
aux  vrais  amis  des  arts.  —  Saint  Jérôme  au 
désert,  Munich.  —  Paysages,  Paris.  —  Bap- 
tême de  Jésus-Christ,  ib.  —  Assomption,  ib. 
=  Ses  tableaux  sont  presque  tous  de  petite 
dimension;  à  peine  les  plus  grands  ont-ils 
deux  pieds  de  haut.  Coloris  plein  de  grâce  et 
de  fraîcheur.  Son  talent  aurait  dû  être  mûri 
par  la  critique,  mais  malheureusement  son 
caractère  fantasque  fît  qu'il  n'osait  avouer 
ses  œuvres.  =  Ventes  :  V.  Soult  (1852).  La 
Vierge  et  V enfant,  2,605  fr.  —  V.  Salamanca 
(1867).  Glorification  de  la  Madeleine,  2,720  fr. 

Anjoneiii  (Demitrius).  E.  R.  *  1820. 
St-Petersbourg.  Portraits.  =  Lauréat  de 
l'Académie  de  St-Pétersbourg. 

Antcmollo  de  Saliba.  E.  I.  *  1497. 
Messine.  Histoire.  =  On  connaît  peu  de  dé- 
tails sur  la  vie  de  ce  peintre  dont  les  œuvres 
sont  quelquefois  confondues  avec  celles  d'An- 
tonello  de  Messine.  On  a  de  lui  des  travaux  à 
Catane,  Palerme,  Messine,  etc.  Quelques-uns 
sont  signés  :  Antonellus  Missenius  d'Saliba 

HOC  P.  FECIT  OPUS. 

Anlonc  Ho  de  Palerme.  E.  I.  *  1528. 
PALERME.Histoire.=Filsd'AntonisCrescenzio. 
Il  existe  de  lui  une  Vierge  avec  V enfant  Jésus, 
signé,  à  l'église  de  la  Cangia  à  Palerme. 

Antonello  de  Messine,  fils  de  Salva- 
dore  d'Antonio.  E.  I.  1414  (?)-1496(?).  Messine, 
Histoire  et  portrait.  =  Après  avoir  étudié  en 
Italie,  probablement  à  Rome,  il  retourna  à 
Messine.  Peu  de  temps  après,  il  fut  attiré  à 
Naples  par  la  réputation  d'une  peinture  que 
Jean  Van  Eyck  avait  faite  pour  le  roi.  L'im- 
pression reçue  fut  si  vive  qu'il  se  rendit  à 
Bruges  où  il  apprit  de  J.  Van  Eyck  le  secret 
de  la  peinture  à  l'huile.  Revint  en  Italie  après 
la  mort  de  ce  maître  flamand,  et  communiqua, 
vers  1451,  son  secret  à  Dominique  de  Venise 
qui,  à  son  tour,  le  communiqua  à  André  del 
Castagne  On  sait  que  ce  dernier,  poussé  par 
une  odieuse  jalousie,  assassina  Dominique 
croyant  être  seul  possesseur  de  son  secret. 
La  vie  d'Antoncllo  est  pleine  de  lacunes  et 
d'obscurité.  On  sait  qu'il  résida  à  Milan  où  il 
obtint  beaucoup  de  succès.  En  1464,  il  retourna, 
croit-on,  à  Messine,  et,  en  1473,  il  se  rendit  à 
Venise  où  l'on  pense  qu'il  restajusqu'à  sa  mort. 


=  Deux  de  ses  tableaux,  à  Venise,  sont  signés, 
le  premier,  Antonellus  Messineus  me  fecit 
1474,  le  deuxième.  Antonius  Messinensis.  — 
Tête  d'homme,Venise  (galerie  Manfredi.  Signé: 
Antonellus  Messinensis  me  pinxit.  — Portrait 
d'homme.  Florence.— Jésus-Christ  mort  pleu- 
ré par  des  anges,  Vienne.  —  Portrait  d'homme, 
Anvers.  —  Calvaire,  ib.  —  La  Vierge  et  l'en- 
fant. Berlin.  Ce  tableau  est  signé  :  Antonellus 
Mesanensis.  P.  —  Portrait,  d'homme,  ib.  Sur 
le  devant  de  ce  tableau,  sur  un  cartouche,  se 
trouve  l'inscription  suivante  :  Antonellus 
Messaneus  me  pinxit.  Tout  autour  en  carac- 
tères dorés,  on  lit  :  prosperans  modestus  esto 
infortunatus  vero  prudens.  —  Saint  Sébas- 
tien, ib.  Ce  tableau  est  signé  :  Antonellus 
Messaneus.  =  Les  compositions  de  cet  artiste 
ne  se  ressentent  pas  du  goût  italien  et  son 
coloris  est  peu  vigoureux,  =  Ventes  :  V.  Pour- 
talès  (1865),  Portrait  en  buste  d'un  homme 
imberbe  ayant  appartenu  à  la  maison  Marti- 
ningo  de  Venise,  115,000  frs,  Paris  (Louvre).  — 
V.  Signol  (1878),  Portrait  d'homme  (attribué) 
10,000  fr. 

Antoni  (André).  E.  I.  f  1868.  Palerme. 

Antoniani  (Pierre).  E.  I.  f  1805.  MlLAN. 
Marines. 

Antonides  300  ans  avant  J.  C.  Cité  par 
Pline  comme  ayant  été  élève  de  Persée. 

Antonides.Cenomest  celui  d'une  famille 
d'artistes  hollandais  que  l'on  rencontre  dans 
les  catalogues  de  ventes  du  siècle  dernier. 

Antonin.  138  ans  après  J.  C.  =  Cet  empe- 
reur est  cité  comme  ayant  été  l'élève  de 
Diognota. 

Antonin.  *  xviie  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles.  Il  était  capucin. 

Antonini  (Joseph).  E.  I.  1585.  Milan.  His- 
toire. 

Antonio  dal  Correggio.  V.  Bernieri. 

Antonio  da  Murano.  V.  Vivarini 

Antonio  de  Ferrare.  V.  Alberto. 

Antonio  de  ï*istoia.  V.  Vite. 

Antonio  de  Trente.  V.  Fantuzzi. 

Antonio.  E.  I.  *  1300.  Histoire  et  portrait. 
=  Elève  d'André  Tafî.  =  Ses  ouvrages  sont 
inconnus.  Un  tableau  représentant  quatre 
Saints  se  trouve  à  l'Académie  de  Venise.  Il 
est  signé  :  Antonius  de  Florentia  pinxit.  = 
Ecole  Florentine 

Antonio,  dit  Antoniasso.  E.  I.  *  XVe 
siècle.  Histoire.  =  Florissait  à  Rome. 

Antonio  (Antoine  d').  E.  I.  *1267.  Messine. 
Histoire.  =  On  prétend  que  c'est  de  cet  artiste 
que  descendait  le  célèbre  Antonello  de  Messi- 
ne, après  une  succession  de  plusieurs  peintres. 

Antonio  da  Avignone.  *  XVIe  siècle. 
=.  Cité  comme  établi  à  Rome,  en  1535. 

Antonio  de  Crevalcore.  E.  I.  *  1453. 
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Crevalcore.  Histoire,  fleurs,  fruits.  -=  Peintre 
et  musicien  à  Bologne.  =  Sainte  famille,  Ber 
lin.  Ce  tableau  est  signé  :  Opéra  de  Antonio 
de  Crevalcore,  1453. 

Antonio  de  Fabriano.  E,  I.  *  1454. 
Fap.uiano.  Histoire.  —  Détails  inconnus. 

Antonio  de  Faeoza.  E.  I.  *  1525.FAENZA 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Beau  relief. 

Antonio  OU  Antoine  <le  Hollande. 
*  1500.  Hollande. =Enlumineur.  Florissait  au 
temps  d'Emanuel;  attaché  à  la  cour  de  Por- 
tugal, vers  1480, 

Antonio  de  Padoue.  E.  I.  *  XIVe  siècle. 
Padoue.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  Ta- 
bleaux à  Mantoue,  Vérone,  Gênes,  etc.  = 
Talent  remarquable  ;  rappelle  Mantegna. 

Antonio  de  Trévise.  E.  I.  *  1407.  TrÊ 
vise.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Fit  des 
peintures  colossales  à  l'église  de   St-Nicolas 
à  Trévise. 

Antonio  (Don).  V.  Heuvele  (Antoine  Van 
den). 

Antonio  (Jacobello  d'),  frère  de  Salvador. 
E.  I.  *  xve  siècle.  Histoire  =  Oncle  d'Antonello 
de  M'usine;  fit  plusieurs  grands  tableaux  pour 
l'église  conventuelle  de  S.  Domenico,  et  pour 
celle  du  St-Esprit,  à  Messine. 

Antonio  (Salvadore  d'),  frère  de  Jacobello. 
E.  I.  *  1400.  Messine  (?)  Histoire.  =  Peintre  et 
architecte.  =  Peignit  la  Sainte  Vierge  pour 
l'église  de  Ste-Anne,  St-François  d'Assise  pour 
celle  de  St-Nicolas,  etc. 

Antonio  (Pierre).  E.  Es.  1614-1675.  Cor- 
doue.  Histoire.  =  Elève  d'Antoine  de]  Castillo. 
=  Tableaux,  Cordoue.  =  Rangé  dans  les  bons 
coloristes  espagnols. 

Antoniszoon  (Corneille),  nommé  quelque- 
fois Corneille  Teunisse.  E.  H.  1500  (?).  Amster- 
dam. Vues  de  villes,  réunion  d'arbalétriers. 
=  En  1536,  il  fut  un  des  fondateurs  de  la  cor- 
poration des  arbalétriers,  et,  en  1547,  il  fut 
nommé  membre  du  conseil  de  la  ville  ;  il  est 
même  inscrit  comme  échevin  en  1544.  =  On 
voyait  autrefois  de  ce  peintre  à  Amsterdam, 
un  tableau  représentant  cette  ville  entourée 
de  ses  murailles,  telles  qu'elles  avaient  été 
commencées  en  1482.  L'exactitude  de  cette 
vue  la  rendait  excessivement  précieuse  ;  le 
peintre  avait  même  eu  soin  d'écrire  sur  les 
toits  des  principaux  bâtiments  le  nom  sous 
lequel  ils  étaient  désignés  alors.  On  cite  encore 
deux  tableaux  représentant  des  repas  d'arba- 
létriers, l'un  avec  17,  l'autre  avec  16  person- 
nages tous  uniformément  habillés.  =  Artiste 
de  talent.  Il  a  gravé  son  tableau  du  vieux 
Amsterdam  en  12  planches  sur  bois  et  en  a 
fait  hommage  à  l'empereur  Charles -Quint, 
comte  de  Hollande.  Plus  connu  comme  gra- 
veur. 
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Autoiiitis     de      I»auIlo      de     Fossa 

E.  I.  *  1436.  Histoire.  =  Cette  inscription  avec 
la  date  de  1436  se  rencontre  sous  une  peinture 
religieuse  à  l'église  de  S.  Dominique  à  Àquila. 

Antonozzl  (François).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Ancone(?)  Histoire.  =  Tableau  à  S.  Nicolas  à 
Rome. 

Antropow  (Alexis  Pierre).  E.  R.  1716- 
1795.  Histoire,  Portrait.  =  A  exécuté  des 
peintures  murales  dans  des  églises  à  Moscou 
et  à  St-Petersbourg.  Eut  un  fils  peintre  nom- 
mé  Nicolas. 

Antwerpen  (François  Van).  E.  FI.  *  1502. 
Histoire.  =  Il  travailla  presque  constamment 
en  Espagne  où  il  est  connu  sous  le  nom  de 
Francisco  de  Amberes  et  Fratos  Flores.  Ce 
dernier  nom  ferait  croire  qu'il  appartenait 
à  l'une  ou  l'autre  communauté.  =  Tableaux. 
Tolède.  =  il  était  également  sculpteur. 

Anunciacao  (Thomas-Joseph  d'j.  E.  Es. 

*  1844. 
Anversa  (Lievino  da).  E.  FI.  *  1479.  An- 
vers (?).  Histoire.  =  Il  travailla  avec  Jean 
Memlinc  au  fameux  bréviaire  qui  a  appar- 
tenu au  cardinal  Grimani  et  qui  se  trouve 
actuellement  à  la  Bibliothèque  de  St-Marc,  à 
Venise.  Kramm  suppose  que  cet  artiste  pour- 
rait être  le  même  que  Liévin  de  Witte. 

Anwander  (Jean).  E.  Al.  *  XVIIIe  siècle. 
Landsberg.  Histoire.  =  Vivait  au  commen- 
cement du  xvme  siècle,  travaillait  à  Barns- 
berg.  Il  peignit  à  l'église  des  Dominicains  à 
Gmund  une  fresque  contenant  environ  1200  fi  g. 
=  Ses  fresques  sont  supérieures  à  ses  tableaux 
à  l'huile. 

Anziani  (Jacques).  E.  I.  1681-1723.  Ra- 
venna.  Histoire.  ==  Peintre,  architecte,  des- 
sinateur et  graveur. 

Aparicio  (Don  Joseph).  E.  Es.  1773-1838. 
Alicante.  Histoire.  =  Etudia  à  Valence,  à 
Madrid,  puis  à  Paris  où  il  entra  dans  l'atelier 
de  David;  peintre  de  la  chambre  royale,  en 
1815;  membre  honoraire  de  l'Académie  de 
Saint-Luc,  à  Rome  et  directeur  de  l'Académie 
de  Saint-Fernand,  à  Madrid.  —  Rachat  de 
captifs,  Madrid.  —  Les  gloires  de  l'Espagne 
(allégorie),  ib.  —  Famine  de  Madrid  (allé- 
gorie), ib. 

Aparicio  (Don  Manuel  Moreno).  E.  Es. 

*  xvme  siècle.  Peintre  sur  verre.  =  Travailla 
à  Tolède  et  à  Léon  dans  la  seconde  moitié  du 
xvme  siècle. 

Apaturias.  Peintre  ancien  qui  fit  les  dé- 
corations du  théâtre  de  Tralles,  en  Lydie. 

Apel  (Jean-Henri).  E.  Al.  1763-1801.  Leip- 
zig. Genre.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Apeldooi-n  (J.).  E.  H.  1765-1838.  Amers- 
fort.  Paysage  et  portrait  en  miniature.  = 
Elève  de  Jordan  Hoorn.  Il  demeura  près  d'un 
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iemi-siôcle  àUtrecht  où  il  s'occupa  de  l'en- 
seignement. Il  fit  un  voyage  en  Allemagne  et 
mourut  dans  sa  ville  natale.  =  Bon  dessina- 
teur et  peintre  médiocre. 

Appelle,  330  ans  av.  .T.  C.  Cos  ou  Colophon. 
Histoire  et  portrait.  —  Elève  de  Pamphile; 
dès  l'âge  1<1  plus  tendre,  on  s'aperçut  de  ce 
qu'il  serait  un  jour.  Ce  peintre  avait  l'habi- 
tude d'exposer  ses  ouvrages  en  public  afin 
de  recueillir  les  critiques.  Les  auteurs  anciens 
citent  à  propos  d'Apelle  un  grand  nombre 
d'anecdotes.  On  prétend  que  ce  fut  le  seul 
peintre  qui  fut  admis  à  faire  le  portrait 
d'Alexandre.  On  sait  que  cet  artiste  se  servait 
d'un  vernis  pour  recouvrir  ses  couleurs,  au 
nombre  de  quatre,  et  dont  personne  ne  con- 
naît la  composition.  =  Campaspe  nue  sous  les 
traits  de  Vénus  Anadiomène.  —  Alexandre 
tenant  un  foudre.  —  Clitus  partant  pour  la 
guerre.  —  La  pompe  de  Mégabyse.  —  Ménan- 
dre,  roi  de  Carie.  —  Ancée.  —  Gorgosthein  le 
tragédien.  —  Les  Dioscures.  —  Alexandre  et 
la  victoire.  —  Bellone  enchaînée  au  char 
d'Alexandre.  —  Héros  nu.  —  Un  cheval.  — 
Néoptolème  combattant  à  cheval,  contre  les 
Perses.  —  Archéloùs,  sa  femme  et  sa  fille.  — 
Antigonus  armé.  —  Diane  dansant  avec  des 
jeunes  filles.  —  L'éclair.  —  Le  tonnerre.  — 
La  foudre.  =  Sentiment,  ordonnance,  exécu- 
tion, tout  était  parfait  dans  ce  grand  pein- 
tre. Travailleur  assidu.  Apelle  produisit  une 
grande  quantité  d'ouvrages.  On  croit  qu'un 
autre  peintre  de  ce  nom  a  existé  vers  la 
139e  olympiade. 

Apoil  (Charles-Alexis).  E.  Fr.  1809-1864. 
Mantes.  Genre.  =  Elève  de  Deveria.  =  Atta- 
ché à  la  manufacture  impériale  de  Sèvres. 

/Vpoîi  (Mme  Charles-Félix  née  Beranger). 
E.  Fr.  1825.  Sèvres.  Histoire,  genre,  etc.  = 
Attachée  à  la  manufacture  de  Sèvres. 

Apollodore,  450  ans  av.  J.  C,  Athènes. 
Histoire.=Auteur  d'un  traité  sur  la  peinture  ; 
maître  de  Zeuxis.  (Pline).  =  Un  prêtre  en 
adoration.  —  Ajax  enflammé  des  feux  de  la 
foudre.  =  On  écrivit  sur  ses  ouvrages  :  on 
l'enviera  plutôt  qu'on  ne  l'imitera. 

Apollodore  (  François  ) ,  dit  Porcia. 
E.  I.  k  1585.  Mantoue.  Histoire  et  portrait.  = 
Il  a  signé  quelques  tableaux  qui  se  trouvent 
à  Mantoue,  à  Milan  et  à  Padoue.  Il  parait 
être  le  même  qu'un  artiste  nommé  Paul  Apol- 
lodore. =  Bon  peintre  de  portraits. 

Aooïioiiio  (Auguste).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Sant'  Angelo  in  Vado.  Histoire.  =  Elève  et 
neveu  de  Luzio  Dolce  ;  s'établit  à  Castel  Du- 
rante. 

/Vpollonio  (Jacques).  E.  I.  1584  ou  1586- 
1654.  Bassano.  Histoire  et  paysage.  =  Elève 
de  J.  B.  et  de  Jérôme  Bassano  et  fils  d'une 


fille  de  Jacques  Bassano.  =  Paysages  touchés 
de  main  de  maître.  =  On  voit  de  lui  un  assez 
grand  nombre  de  tableaux  dans  les  églises  de 
Padoue,  Castêlfranco,  etc. 

Apollonius.  E.  I.  *  xnie  siècle.  Grèce. 
Mosaïque  =  S'établit  et  mourut  à  Venise.  = 
Excellait  dans  la  mosaïque. 

Aponio  (Pierre  de).  E.  Es.  *  xve  siècle. 
Sarragosse.  Histoire.  =  Voyagea  en  Italie  et 
dans  le  Nord.  Il  fut  le  peintre  attitré  d'Isabelle 
et  de  Ferdinand.  Aponte  a  laissé  la  réputation 
d'un  bon  peintre. 

Apostool  (Corn.)  E.  H.  1762-1844.  AMS- 
TERDAM. Portrait.  =  Il  fut  directeur  du  musée 
d'Amsterdam  et  chargé  par  le  roi  de  Hollande 
d'aller  rechercher  les  tableaux  pris  par  les 
Français  sous  Napoléon  Ier.  =  Egalement  gra- 
veur. 

App  (Pierre-Guill.).  E.  Al.  *  1835.  Darm- 
stadt.  Histoire.  =  Elève  distingué  de  Corné- 
lius, travailla  aux  fresques  du  château  de 
Plessen. 

Appel  (Jacques).  E.  H.  1680-1751.  Amster- 
dam. Portrait  et  paysage  historique.  =  Elève 
de  T.  De  Graaf  et  de  Van  der  Plaas.  =  Il  se 
perfectionna  surtout  en  voyant  peindre  Meye- 
ring.  Résida  à  Zaandam.  S'établit  ensuite  à 
Amsterdam  où  il  fit  un  commerce  de  peintures 
destinées  à  embellir  les  appartements  et  les 
maisons  de  campagne.  Un  des  fils  de  Gérard 
de  Lairesse  l'aida  dans  cette  entreprise.  =  Du 
goût.  S'attacha  à  imiter  la  manière  de  P.  Mo- 
lyn,  dit  Tempesta. 

Tippelius  (Jean).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Mid- 
delbourg  (?).  Portraits  historiques  et  pay- 
sages. =  Cité  dans  un  ouvrage  publié  en  1778. 
=  Ses  tableaux  sont  ordinairement  de  grande 
dimension. 

Appelman  (Bernard).  E  H.  1640-1686.  La 
Haye.  Paysage.  =  A  Soestdyk,  il  couvrit  les 
murs  d'une  salle  de  paysages  qui  lui  valurent 
une  grande  réputation.  =  Paysage,  Nantes. 

—  Paysage  italien,  Rotterdam.  =  Genre  ita- 
lien. Il  a  peint  des  fonds  aux  portraits  de 
J.  De  Baan. 

Appelstadt  (Chrétien- Jacques).  E.  Al. 
1658-1736.  Portraits.  =  Peintre  de  la  Cour  de 
Saxe. 

Appert  (Eugène).  E.  Fr.  1814-1867.  An- 
gers. Histoire,  genre,  animaux,  etc.  =  Elève 
d'Ingres.  =  Les  sœurs  de  charité  en  Crimée. 

—  Peintures  décoratives. 

Appert  (Mme,  née  Pauline  Lair).  E.  Fr. 
*  1825.  Paris.  Portrait  en  miniature  et  à 
l'aquarelle.  =  Elève  d'Aubry. 

Appi.-m  (Adolphe).  E.  Fr.  1819.  Lyon.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Corot  et  de  Daubigny.  == 
Temps  gris.  —  Bords  du  Furon.  =  Graveur. 

iVppiani  (le  chevalier  André).  E.  I.  1754- 
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1817.  Milan.  Histoire.  =  Elevé  pour  le  bar- 
reau, il  préféra  s'adonner  aux  arts;  contrarié 
par  sa  famille,  André  entra  chez  les  Jésuites, 
mais  il  n'y  resta  pas  longtemps  et  obtint  enfin 
de  se  rendre  à  Florence  et  à  Rome  pour  y 
étudier  la  peinture  ;  protégé  par  le  pape 
Pie  VI,  employé  par  l'archiduc  d'Autriche, 
nommé  membre  de  la  Consulta  cisalpine  pour 
offrir  la  couronne  d'Italie  à  Napoléon,  député 
à  Paris  pour  assister  au  couronnement  de  ce 
prince,  qui  le  décora  de  la  Légion  d'honneur; 
membre  de  l'Institut  du  royaume  d'Italie,  cor- 
respondant de  celui  de  France  et  de  presque 
toutes  les  académies  de  l'Europe  et  commis- 
saire général  des  beaux-arts;  nommé  premier 
peintre  de  l'empereur  et  chargé  de  décorer  le 
palais  de  Milan;  arrêté  dans  ses  travaux,  en 
1813,  par  une  attaque  d'apoplexie,  il  mourut 
après  avoir  langui  quatre  ans.  =  Napoléon 
ordonne  de  jeter  un  pont  sur  le  Danube,  Ver- 
sailles. —  Fresques  (chefs-d'œuvre),  Milan.  — 
Booz  et  Ruth,  Vienne.  —  L'Olympe.  —  Toilette 
de  Junon.  —  Entrevue  de  Jacob  et  de  Rachel. 
—  Renaud  dans  les  jardins  d'Armide.  —Vénus 
cî  L'amour.  =  Célèbre  peintre  de  fresques; 
excellait  dans  le  portrait  dont  il  faisait  sou- 
vent des  sujets  historiques;  grande  pureté  de 
dessin,  ton  gracieux  et  en  même  temps  plein 
de  vigueur,  coloris  chaud  et  transparent; 
associa  à  la  peinture  la  culture  de  la  poésie 
et  de  la  musique,  qui  lui  réussirent  également. 
Aussi  distingué  par  les  qualités  du  cœur  et  de 
l'esprit  que  par  son  génie  comme  peintre;  bon 
et  généreux,  il  employait  en  bienfaits  de  tous 
genres  une  fortune  qui  serait  devenue  consi- 
dérable sans  les  pertes  qu'il  éprouva  par  suite 
du  changement  de  gouvernement. 

/kppiani  (André)  le  Jeune.  E.  I.  1817-1865. 
Milan  (?).  Histoire.  =  Etudia  à  Rome.  =  Ruth 
et  Booz.  —  Pauvre  Marie  ! 

Appiani  (François).  E.  I.  1701-1792.  An- 
CONE.  Histoire.  =  Elève  de  D.  Simonetti;  ami 
du  Conca,  du  Benefiali,  du  Trevisani  et  du 
Mancini,  à  Rome;  alla  à  Pérouse,  y  reçut  le 
droit  de  bourgeoisie  et  y  resta  jusqu'à  la  fin 
de  sa  vie.  Il  ne  cessa  de  travailler  jusqu'au 
dernier  moment.  Il  existe  encore  de  lui  beau- 
coup de  fresques  à  Ancône  et  dans  les  villes 
environnantes.  =  Style  doux,  harmonieux  et 
parfois  hardi.  Un  des  grands  fresquistes  de  son 
temps. 

Appiani  (Joseph).  E.  I.  *  xvnr3  siècle.  Mi- 
lan. Histoire.  =  Se  rendit  en  Allemagne  et  y 
devint  peintre  de  l'électeur  de  Mayence.  = 
Artiste  médiocre. 

/Vppiani  (Nicolas).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  Vinci,  à  Milan, 
où  il  peignit  des  fresques  qui  lui  valurent  de 
grands  éloges. 
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Apsel  (Guil.  Van).  E.  H.  f  1471.  Breda. 
Miniature.  =  Enlumineur  et  relieur  ;  vers  1440 
il  se  fit  chartreux. 

Apshovcn.  V.  Abshoven. 

A<inii.i.  V.  Halen  (Arnould  Van). 

Aquila  (George  de).  E.  I.  f  1348.  =  D'après 
de  vieux  comptes  appartenant  à  la  maison 
de  Savoie,  cet  artiste  travailla  à  l'huile,  au 
château  de  Chambery,à  celui  du  Bourget,dans 
des  églises  de  Chambery  et  dans  la  chapelle 
d'Hautecombe.  Mort  en  Savoie  où  il  paraît 
avoir  passé  la  plus  grande  partie  de  sa  vie. 

Aquila  (Pierre).  E.  I.  1624(0- 1695  (?).  Pa- 
lerme  ou  Rome.  Histoire.  =  Peintre  et  gra- 
veur à  l'eau  forte;  il  avait  embrassé  l'état 
ecclésiastique  qu'il  quitta  pour  s'adonner  aux 
arts. 

Aqulla  (Pompée  dell').  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Aquila.  Histoire.  =  Peignit  des  fresques  dans 
le  style  du  Parmesan.  =  Détails  inconnus.  = 
Fresques.  Rome.  —  Descente  de  croix,  ib.  = 
Teintes  douces  et  harmonieuses;  du  fini. 

\«|uii:iïio  (L).  V.  Michel  Angeli. 

A<i<iii.ni<>  (Pierre).  E.  I.  *  1570.  Aquila. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

\<i îi5 2i<»  (Antoine).  Déjà  cité  plus  haut  sous 
le  nom  iï Antonio  dit  Antoniasso.  =  Il  y  a  dans 
cette  famille  plusieurs  artistes  dont  les  noms 
se  rencontrent  sous  des  fresques  qui  ne  sont 
pas  sans  mérites  et  que  l'on  voit  dans  quelques 
églises  de  Rome  et  des  environs  avec  les  dates 
se  rapportant  aux  xve  et  xvie  siècles. 

Arachequesne  (J.  L.  P.).  E.  Fr.  1793- 
1867.  Compiègne.  Genre.  =  Elève  de  Guérin  et 
de  Picot.  =  Le  Billet  de  logement.  --  Dévoue- 
ment de  l'évêque  d'Auch. 

Arago  (Alfred).  E.  Fr.  1816.  Paris.  His- 
toire, genre.  =  Pressoir  breton.  —  Abraham. 

Aragon  (Jean  de).  E.  Es.  *  1580.  Grenade  (?) 
Histoire.  ==  Travailla  au  monastère  de  Saint- 
Jérôme  fondé  par  Gonzalve  de  Cordoue. 

Aragonèse  (Sébastiano  ou  Luc-Sébas- 
tiano).  E.  I.  *  1567.  Brescia.  Histoire.  =  On 
ne  sait  pas  grand'chose  sur  la  vie  de  cet  artiste 
qui  possédait  une  célèbre  collection  d'antiqui- 
tés. =  Composition  commune,  plis  malheu- 
reux; formes,  coloris  et  mouvements  dignes 
de  grands  éloges  ;  bon  dessinateur,  surtout  à 
la  plume.    . 

Araiai  (Alexandre).  E  I.  1475  (?)-1528  (?). 
Parme.  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Bellini.  = 
Style  antico-moderne. 

Ai-airt»  (Charles-François).  E.  I.  *  xvnr 
siècle.  Bologne. 

Araldl  (Paul).  E.  I.  *  xvme  siècle.  CASSAL- 
maggiore.  Histoire.  =  Elève  de  Chio/zi. 

Araujo  Porto  Àlegre.  E.  Es.  *  1842. 
Brésil.  Histoire.  =  Elève  de  l'académie  de 
Rio-Janeiro. 
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Arnyncs  (J.  F.  M.  d').  E.  Fr.  *  XVIIIe  BÎècle. 
Histoire  =  Agréé  à  l'Académie  en  L781.  = 
Ste-famille. 

Arbant  (Louis).  E.  Fr.  Maçon.  Paysage, 
nature-morte.  =  Vue  prise  à  Valvins. 

Arbasin  (César).  E.  I.  *  1600.  Saluces.  His- 
toire et  portrait.  =  Imita  L.  de  Vinci;  vécut 
quelque  temps  à  Rome  et  y  fut  professeur  à 
l'académie  de  Saint-Luc;  visita  l'Espagne.  = 
Incarnation,  Malaga.  —  Fresques,  Saluces.  = 
Peintre  de  beaucoup  de  mérite. 

Arbo  (P.  N.).  E.  Al.  1831.  Drammen.  Hist., 
port.  =  Elève  de  Hunten.  =  Les  Valkyries. 

Arboi«  ou  Apboiz  (Jean  d').  E.  Fr.  *  1375. 
Artois  (Franche-Comté)  (?)  =  Entré  au  service 
du  duc  de  Bourgogne  en  1373.  Envoyé  à  Paris 
par  son  maître  pour  y  exécuter  divers  travaux. 

Arbeit  (François-Joseph-Eugène).  E.  Fr. 
1825.WEEGSCHEiD.Genre,vues  =  Elève  d'Eug. 
Delacroix  et  de  Corot.  =  Promenade  senti- 
mentale. —  Jeune  fille  d'Ischia. 

Arborelius  (Ulrich),  E.  Al.  1824.  Dalarne 
(Suède).  Paysage. 

Arbousse  (J.-A.)  E.  Fr.  1791.  Paris.  = 
Paysage.  =  Vue  de  Paris  prise  du  cimetière 
du  Père  Lachaise. 

Arbulo-Margavete  (Pierre).  E.  Es. 
1 1608.  Histoire.  =  Mort  à  Brione.  =  Il  peignit 
dans  le  genre  d'Alph.  Berruguete.  Bon  dessin. 

Arce.  E.  Es.  *  xvie  siècle.  Séville.  == 
Peintre  sur  verre.  =  Peignit,  en  1581,  des 
vitraux  pour  la  cathédrale  de  Burgos. 

Arcesila«>.  260  ans  avant  J.  C.  Sicyone. 
Histoire.  =  Fils  de  Tisicrate  (Pline).  =  Léos- 
thônes  et  ses  enfants  (apocryphe).  =  Peignait 
à  l'encaustique. 

Archembault  (Pierre).  E.  Fr.  *  1506.  His- 
toire, etc.  =  Décora  pour  le  cardinal  d'Am- 
boise  le  château  de  Lydieu  à  Gaillon. 

Archenault(Adrîen-François-Théodore). 
E.  Fr.  1825.  Paris.  Portraits. 

Archita.  E.  I.  1560-1635.  Pérouse.  His- 
toire. =  On  a  de  lui  des  fresques  à  l'église 
Saint-Sébastien  à  Rome. 

Arcimbaldo  (Joseph).  E.  I  1533-1593. 
Milan.  Portrait,  paysage,  etc.  =  Travailla  de 
1562  à  1588  à  la  cour  des  empereurs  Maxim i- 
lien  II  et  Rodolphe  II.  =  Le  Feu,  Vienne.  — 
L'Eau,  ib.  —  L'Hiver,  ib.  —  l'Été,  ib.  =  Réus- 
sit à  représenter  des  figures  de  déesses  et  des 
allégories,  qui,  vues  de  près,  étaient  compo- 
sées de  fleurs,  de  fruits  et  même  de  légumes. 

Arco  (Alphonse  ou  Alexis  Del),  nommé 
el  Sordillo  de  Pereda  (le  sourd  de  Pereda)  E. 
Es.  1625-1700.  Madrid.  Histoire,  portrait  et 
décors.  =  Elève  d'Ant.  Pereda.  Sa  femme  diri- 
geait son  atelier  et  prenait  des  arrangements 
avec  les  personnes  qui  venaient  demander  des 
tableaux  ou  des  portraits  au  peintre.  Arco  est 
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mort  de  misère  à  Madrid.  =  Tableaux,  Ma- 
drid. —  Baptême  du  Seigneur,  Tolède.  —  Por- 
trait de  D.  Manuel,  Paris.  =  Bon  goût  et  bonne 
couleur,  mais  dessin  incorrect.  On  prend  sou- 
vent les  tableaux  de  quelques-uns  de  ses  élèves 
pour  les  siens. 

Ardemano  (Théod.).  E.  Es.  1664-1726.  Ma 
drid.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  Cl.  Çoëllo.  Fut 
peintre,  sculpteur  et  architecte.  =  Fresque,^ 
Madrid.  =  Plus  connu  comme  architecte.  On 
a  de  lui  quelques  gravures. 

Ardent.  E.  Fr.  *  1460.  Limoges  (?)  Orfèvre, 
peintre  et  émailleur. 

Ardente  (Alexandre).  E.  I.  f  1595  ou  1599. 
Faenza.  Histoire  et  portrait.  =  Peintre  de  la 
Cour  de  Savoie.  =  Tableaux,  à  Turin.  =  Bon 
artiste. 

Ardesio  (Alexandre)  E.  I.  *  1481.  Brescia. 
=  Peignit  des  statues  à  Brescia. 

i%vi*<iicés.  900  ans  avant  J.-C.  Corinthe. 
cité  par  Pline. 

Arduina  ou  Arduinis  (Santés  de).  E.  I. 
'  xvia  siècle.  =  Fut  également  graveur  sur 
bois. 

Aregio  (Paul).  E,  I.  *  1506.  Espagne.  His- 
toire. =  On  croit  qu'il  a  été  élève  de  Léonard 
de  Vinci.  =  Peignit  avec  François  Neapoli  les 
portes  du  grand  maître-autel  de  la  cathédrale 
de  Valence.  =  Dessin  correct,  formes  gran- 
dioses et  expression  bien  sentie. 

Aregio  (Pierre  de).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. ="  Détails  inconnus.  =  Il  appartient  à 
l'école  de  Venise. 

Arégon.  900  ans  avant  J.-C.  =  Peignit 
avec  Cléanthe  dans  le  temple  de  Diane  Al- 
phéienne  (Strabon). 

Arellano  (Jean  de).  E.  Es.  1614-1676.  San- 
torcaz.  Fleurs.  =  Elève  de  Jean  de  Solis. 
N'ayant  fait  aucun  progrès  jusqu'à  l'âge  de 
trente-six  ans,  il  prit  le  parti  de  copier  les 
fleurs  de  Mario  Nuzzi.  Son  travail  dans  ce 
genre  n'a  pu  être  surpassé  par  aucun  peintre 
espagnol.  Mort  à  Madrid.  =  Fleurs  (plusieurs 
tableaux),  Paris.  =  Fleurs  (plusieurs  tableaux), 
Madrid.  =  Imitation  exacte  de  la  nature; 
admirables  nuances;  composition  très  large. 
=  Ventes  :  V.  à  Paris,  27  et  28  avril  1874  : 
Guirlande  de  fleurs,  1950  fr.  —  V.  Salamanca 
(1875)  Fleurs,  800  fr. 

A.i*eiiius.  6  ans  avant  J.-C.  Histoire  et 
portrait.  =  Artiste  qui  acquit  de  la  célébrité 
à  Rome  au  siècle  d'Auguste.  =  On  lui  repro- 
chait de  peindre  les  déesses  sous  la  figure  de 
ses  maîtresses. 

Arena  (Jean  de).  E.  Es.  *  1557.  Histoire.  = 
Exécuta  des  fresques  à  l'abbaye  de  Monte- 
Cassino. 

Arena  (Girolamo).  E.  I.  *  xviie  siècle. 
Naples.  Histoire.  =  Travailla  pour  les  égli- 
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ses  de  Naples.  On  croit  qu'il  laissa  un  fils, 
Pierre,  qui  travailla  également  pour  les  égli- 
ses de  Naples. 

Arends  (Jean).  E.  H.  1738-1805.  Dor- 
drecht.  Marine,  histoire,  etc.  =  Elève  de 
G.  Ponse.  =  Il  peignit,  à  Amsterdam  et  à  Dor- 
drecht,  les  maisons  de  plaisance  de  grands 
personnages.  =  Il  a  gravé  quelques-uns  de 
ses  dessins  qui  sont  corrects,  mais  un  peu 
raides. 

Arène  (Arnaud).  E.  Fr.  *  1650.  Florissait 
à  Avignon. 

Arentzen  (D.  R.)  E.  H.  *  Fin  du  XVIIe 
siècle.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  La 
manière  de  G.  Hoet  que  l'on  retrouve  chez  ce 
peintre  fait  croire  qu'il  pourrait  avoir  été  son 
£lève. 

Arentzoen  (Nicolas).  E.  H.  *  xive  siècle. 
=  Inscrit  sur  le  registre  de  la  corporation 
des  peintres,  à  Utrecht,  en  l'année  1378. 

Aretusl.  V.  Munari. 

Arflan(Antoinede).E.  Es.  *  1551.  Séville(?) 
Histoire.  =  Elève  de  Louis  de  Vargas.  Dans 
le  principe,  cet  artiste  peignait  en  détrempe 
sur  de  grandes  toiles,  ce  qui  était  alors  exigé 
pour  faire  des  progrès.  =  Tableaux,  Séville. 
=  Se  distingua  dans  la  peinture  à  fresque.  Il 
est  le  premier,  dit  Pacheco,  qui  peignit  au 
trait  en  couleur  sur  des  fonds  blancs.  =  Bon 
dessin,  pinceau  léger.  =  Son  fils  Alonso  fut, 
comme  son  père,  un  peintre  distingué. 

Argent.  V.  Dargent. 

Argenta  (Jacques).  E.  I. v  1561.  Ferrare. 
Histoire.  =  Peintre  ducal,  en  Piémont.  = 
Portraits,  Turin  (Pinacothèque). 

Arguello  (Jean-Baptiste).  E.  Es.  *  1594. 
Séville  (?)  Nature  morte.  =  Détails  inconnus. 

Argunow  (Ivan).  E.  R.  *  xvine  siècle. 
St-Pétersbourg.  Portraits.  Histoire  =  Cléo- 
pâtre,  Moscou. 

Argunow  (Nikita),  fils  du  précédent.  E. 
R.  *  1818.  St-Pétersbourg.  Portraits. 

Arlaens(Luc)  ou  Adriaens  E.  FI.*  xve  siècle. 
Anvers.  Histoire.  =  Reçu  franc-maî-tre  de 
St-Luc  à  Anvers  en  1459,  travailla  à  Bruges 
en  1468  ;  auteur  des  dessins  pour  les  vitraux 
de  l'église  de  Saint-Brice,  à  Tournai.  Doyen 
en  1469,  72,  75,  80,  83  et  88.  En  1480  les  mem- 
bres de  la  chambre  de  rhétorique  d'Anvers 
concoururent  au  Landjuweel  de  Louvain  et 
y  remportèrent  le  F  prix;  c'est  à  ce  moment 
que  cette  réunion  célèbre  prit  le  nom  de  Vio- 
lier  bloeme  (violette)  et  la  gilde  la  devise 
WT  JONSTËN  VERSAEMT.  Le  doyen  Luc 
Adriaens  avait  fait  partie  du  voyage.  En 
1492-93,  la  femme  de  Luc  est  citée  dans  les 
archives  comme  veuve. 

Ariaenz  (Jean).  E.  H.  *  xvie  siècle.  Leyde. 
Paysage,  bâtiments,  etc.  =  Fit  de  nombreux 


voyages  puis  vint  demeurer  à  Leyde.  =  Beau- 
coup d'esprit;  ses  paysages  sont  relevés  par 
des  bâtiments  bien  dessinés. 

Arias-Fernandez  (Antoine).  E.  Es.  1620- 
1684.  Madrid.  Histoire.  =  Elève  de  Pierre  de 
Las  Cuevas.  Fut  un  des  meilleurs  peintres  de 
Madrid.  Malgré  toutes  ses  protections,  ses 
mœurs  irréprochables,  il  mourut  de  misère 
dans  un  hôpital.  Il  eut  une  fille  qui  se  distingua 
dans  la  peinture  =  Christ  mort,  Madrid.  — 
La  monnaie  du  tribut,  ib.  =  A  quatorze  ans, 
il  peignit  avec  beaucoup  de  succès  tout  le 
grand  autel  des  Carmes  chaussés  de  Tolède. 
=  Grande  fraîcheur  de  coloris. 

Arienti  (Charles).  E.  I.  1800-1873.  Milan. 
Histoire.  =  Directeur  de  l'académie  de  Bo- 
logne. =  Episode  du  massacre  des  Innocents, 
Vienne. 

Arigoni  (François).  E.  I.  *  1628.  Padoue. 
Histoire.  =  A  l'église  San  Felice  à  Vicence,  on 
trouve  un  St-Antoine  de  Padoue  signé  de  ce 
nom.  Un  Joseph  Arrigoni,  peintre,  mais  plus 
connu  comme  architecte,  a  vécu  à  Brescia  à  la 
fin  du  xviie  siècle. 

Ariraenede  (L').  V.  Coda  (Barth.). 

Arimna.  494  ans  avant  J.-C.  =  Cité  par 
Varron. 

Arïpert. *  vme siècle.  Histoire.  =  Astolphe, 
roi  des  Lombards,  le  récompensa  pour  avoir 
peint  à  fresque  les  murs  de  son  palais. 

Aripo.  xe  siècle.  Miniature.  =  Il  vivait  à 
Ratisbonne;  travailla  aux  fameuses  minia- 
tures du  manuscrit  d'or  des  moines  Berenga- 
rius  et  Lirethard. 

Aristandre.  300  ans  avant  J.-C. =Peintre 
scénique  cité  par  Pausanias. 

Aristarête,  fille  de  Néarcus.  Histoire.  = 
Elève  de  son  père.  =  Esculape. 

Aristide,  fils  et  élève  d'Aristodème,  350 
ans  avant  J.-C.  Thèbes.  Histoire.  =  Chaque 
figure  lui  était  payée  10  mines  (900  fr.  environ). 
Lors  du  siège  de  Corinthe,  le  roi  Attale  offrit 
6,000  sesterces  d'un  tableau  d'Aristide  (Pline). 
=  Ville  prise  d'assaut  ,  mère  blessée  et  mou- 
rante. —  Bataille  contre  les  Perses.  -—  Qua- 
driges en  course.  —  Un  suppliant.  —  Chasseurs 
avec  leur  gibier.  -  Portrait  du  peintre  Léon- 
tion.  —  Biblis.  —  Bachus  et  Ariane.  —  Tra- 
gédien accompagné  d'un  jeune  garçon.  — 
Vieillard  montrant  à  un  enfant  à  jouer  de  la 
lyre.  —  Un  malade.  =  Sentiment  parfait. 

Aiisioiuiic.  Peintre  grec  cité  par  Pline. 

Aristoclès,  fils  de  Nicomaque.  312  ans 
avant  J.-C.  (Pline.) 

Arisiociide.  429  ans  avant  J.-C.  =  Orna 
de  peintures  le  temple  de  Delphes.  (Pline.) 

Aristodème  ou  Aristide,  392  ans  avant 
J.-C.  Thèbes.  =  Père  et  maître  de  Nicomaque 
et  d'Aristide.  (Pline.) 
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Arlstolaus,  fils  de  Pausias.  312  ans  avant 
J.-C.  Grè(  e.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
son  père.  (Pline.)—  Epaminondas.  —  Périclès 
—  Médéc.  —  La  vertu.  —  Le  peuple  athénien 
personnifié.      Une  hécatombe.  = Grande  élé 
vation  dans  le  sentiment. 

Ariston.  318  ans  avant  J.-C.  =  Fils  d'Aris 
tide,  il  eut  pour  élève  un  peintre  peu  connu 
nommé  Autoride.  (Pline.)  =  Satyre  couronné 
tenant  une  coupe. 

\ri>ioiiHio.  Peintre  grec. 

Arlstophon,  fils  d'Aglaophon.  476  ans 
avant  J.-C.  ïhasos.  Histoire.  ==  Frère  et  con 
disciple  du  célèbre  Polygnote;  exécuta  un 
grand  nombre  de  tableaux,  mais  fut  loin  d'ac- 
quérir autant  de  réputation  que  son  frère. 
(Pline.)  =  Philoctète  dans  un  accès  de  souf- 
france. =  Chasse  de  Calydon. 

Aristotile.  V.  Sangallo. 

Arjona.  E.  Es.  *  1660.  Histoire.  =  Elève  de 
Sébastien  Martinez.=Tableaux  dans  quelques 
-cloîtres  d'Espagne.  =  Peintre  très  médiocre. 

Arlaud  (Benoît),  frère  de  Jean.  E.  Fr.  f 
1719.  Portrait.  =  S'établit  en  Angleterre  et  y 
mourut.  =  On  possède  de  cet  artiste  le  por- 
trait de  Shakspeare,  gravé  par  Duchange. 

Arlaud  (Jean-Antoine),  frère  de  Benoît. 
E.  Fr.  1668-1746.  Genève.  Portrait  et  minia- 
ture. =  Elevé  d'abord  pour  la  théologie,  sa 
vocation  l'entraîna  vers  la  peinture;  arriva  à 
Paris  en  1688;  protégé  par  le  duc  d'Orléans  à 
qui  il  donna  des  leçons  et  qui  le  fit  loger  à 
Saint-Cloud;  honoié  de  l'estime  des  souve- 
rains étrangers,  ami  de  Newton  qui  lui  offrit  la 
traduction  française  de  son  Optique.  Arlaud 
revint  à  Genève  où  il  mourut,  laissant  une  for- 
tune considérable.  =  Ressemblance  parfaite, 
caractères  bien  saisis. 

Arlaud  (Louis-Aimé),  neveu  de  Jean  et  de 
Benoît.  E.  Fr.  1752.  Miniature.  =  Ses  tableaux 
sont  pleins  de  mérite. 

Annan,  dit  Armanno  (Vincent).  E.  I.  f 
1649.  Flandre.  Paysage  et  histoire.  =  Etudia 
et  résida  longtemps  à  Rome;  se  retira  à  Ve- 
nise où  il  mourut.  =  Coloris  tranquille,  sites 
vrais  et  naturels,  invention  très  riche. 

Armand,  e.  Fr.  *  xvme  siècle.  Oiseaux. 
=  Travailla  dans  la  manufacture  de  Sèvres. 
=  Se  distingua  dans  son  genre. 

Armand  (Charles).  E.  Fr.  1783.  Chaumont 
(Haute-Marne).  Histoire  et  genre.  =  Elève  de 
Regnault.  =  L'amour  chassant  les  mauvais 
songes.  —  Prédication  de  St-Jean. 

Armand  (Charles).  E.  Fr.  1635-1720.  Bar- 
le-Duc.  Histoire,  paysage.  =  Reçu  académi- 
cien en  1673  avec  son  tableau  :  Apollon  et  Po- 
mone.  =  Exécution  fine  et  légère.  =  Ventes  : 
V.  Guillaume  II  (1850).  Sujet  de  l'Histoire 
Sainte,  225  florins. 


Armand  -  Dumaresq  (  Ch.  -  Edouard  ). 
E.  Fr.  1826.  Paris.  Histoire.  -=  Elève  de  Cou- 
ture. =  Une  mort  glorieuse.  —  Episode  de  la 
bataille  de  S.olferino. 

Armani  (  Piermartire).  E.  I.  1613-1699. 
Reggio.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Spada  et  de 
Desani. 

Armaninus.  E.  I.  *  1237.  =ModÈNE  (?)  His- 
toire. =  Ce  nom  se  trouve  inscrit  sous  une 
madone  à  l'église  de  Ste  Marie  de  Castignana 
près  Bussi  (Abruzzes». 

Armenini  (Jean-Baptiste).  E,  I.  1540-1609. 
Faenza.  Histoire.  =  Publia  des  ouvrages  sur 
la  peinture.  Mourut  prêtre.  =  Plus  de  théo- 
rie que  de  pratique. 

Armeyen  (Roland  Van).  E  FI.  *  1533. 
Florissait  à  Audenarde. 

Armitage  (Edouard).  E.  An.  1817.  His- 
toire. =  Elève  de  P.  Delaroche.  =  Bataille  de 
Melané.  —  Emancipation  des  serfs. 

Arnaid  (George)  E.  An.  1763-1841.  Berk- 
shire. Paysages,  marines.  =  Membre  de  l'aca- 
démie royale  d'Angleterre.  Plusieurs  de  ses 
tableaux  ont  été  gravés. 

Aman  (Jean).  E  Es.  1595-1693.  Barcelone. 
Histoire.  =  Elève  d'Eug.  Caxes.  =  Il  a  laissé 
un  grand  nombre  de  productions. = Tableaux, 
Barcelone.  =  Dessin  correct,  mais  rude.  Bon 
coloriste. 

Arnaud  (Anne-François).  E.  Fr.  1787-1846. 
Troyes.  Vues,  intérieurs,  etc.  =  Elève  de 
Gros,  Vincent  et  David.  Ecrivit  quelques  ou- 
vrages archéologiques. 

Arnaud   (Guillaume).   E.   Fr.    1260-1325 
Montpellier.  =  Nommé  en  1293  peintre  de 
sa  ville  natale. 

Arnaud  de  Casanava.  E  Fr.  *  1480 
Lectoure.  =  Eut  une  grande  réputation  de 
son  temps. 

Arnaud  -  Durbec  (Jean-Baptiste-Fran- 
çois).  E.  Fr.  1827.  Marseille.  Histoire.  Genre. 
=  Tableaux  à  l'église  del'Estaque  (Marseille). 

Arnault  (Pierre).  E.  Fr.  *  1520  Bourges. 
Verreries.  =  Travailla  aux  vitraux  de  la 
cathédrale  de  Bourges  II  eut  un  fils,  Jean,  qui 
eut  une  grande  réputation  comme  peintre  à 
l'huile  et  qui  était  doué  d'une  imagination 
fougueuse. 

Arnesen  (David).  E.  Al.  1818  CHRISTIANIA. 
Portraits.  =  Etudia  à  Copenhague  et  à  Paris. 
=  Directeur  de  l'académie  de  Christiania. 

Arnold  (George-Adam).  E.  Al.  *  1670.  Bam- 
berg.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Peintre 
habile. 

Arnold  (Jonas).  E.  Al.  f  1669.  Ulm.  His- 
toire, portrait,  fleurs,  etc.  =  Détails  inconnus. 
Bon  peintre. 

Arnold  (Samuel-Benoît).  E.  Al.  1744-181" 
Portrait,  histoire.  =  Fut  peintre  de  la  coui 


AHN  : 

Arnold  (Henri  Gotthold).  E.  Al.  1785-1854. 
Lamitz  (Saxei.  Histoire.  =  Professeurs  l'aca- 
démie de  Dresde.  —  Hygie.  —  Ste-Marie  du  Ro- 
saire. =  Il  eut  un  fils,  Lucas,  peintre  comme 
lui  qui  mourut  jeune. 

Arnold  (Joseph).  E.  Al.  1788,  Tyrol. 
Histoire. 

Arnold  (Frédéric).  E.  Al.  1831-1862.  Zeu- 
lenroda.  Paysages. 

Arnone  (Albert).  E.  I.  f  1721.  Portrait.  = 
Elève  de  L.  Giordano  et  de  Carlo  Maratti.  = 
Philippe  V  le  chargea  de  peindre  les  princi- 
paux personnages  de  sa  cour. 

Arnoudszooo  (Pierre).  V.  Pierre  Aart- 
sen  dit  Lange  Pier  (Pierre  le  Long). 

Vi'iioui  de  Gaure.  E.  Fr.  *  1436.  Lille. 
=  Peintre  verrier,  artiste  célèbre  qui  travailla 
pour  le  duc  de  Bourgogne. 

Arnoult  de  la  Pointe.  E.  Fr.  *  1508. 
Rouen.  =  Peintre  verrier  de  grande  réputa- 
tion. Travailla  pour  l'église  de  St-Ouen. 

Arnout  (Jean-Baptiste).  E.  Fr  1788.  Dijon. 
Paysage.  =  Elève  de  Desvoges.  =  Vue  inté- 
rieure de  l'église  des  Dominicains  à  Lyon.  — 
Vue  de  St-Etienne-du-Mont.  =  Peignit  spécia- 
lement à  l'aquarelle;  fut  également  litho- 
graphe. 

Arnout  (Louis-Jules),  fils  du  précédent. 
E.  Fr.  1814.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Rouil- 
lard.  =  Lithographe. 

Arnulphi  ou  Arnulfl.  E.  I.  f  1786.  Aix. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Benoit  Lutti. 
Fut  le  premier  maître  de  plusieurs  bons  pein- 
tres provençaux.  =  Portrait  de  Chicogneau, 
(signé  et  daté  :  1750),  Versailles. 

Arnz  (Albert).  E  Al.  1832.  Dusseldorf. 
Paysage.  =  El.  d'Os.  Achenbach. 

Arons  (Philippe).  E.  Al.  1821.  Berlin, 
i  tenre.  Portraits. 

A r pi n  (le  chevalier  d').  V.  Cesari 

Arquinvilliers  (Mme  née  de  Parron). 
E.  Fr.  *  1846.  Ponioise.  Histoire.  =Ste-Cécile, 
St-Louis,  etc.  —  Valentine  de  Milan. 

Arredondo  (Isidore).  E.  Es.  1653-1702. 
Colmenar.  Histoire.  =  Elève  de  Joseph  Gar- 
cia et  do  Fr.  Rizi.  Après  la  mort  de  ce  dernier 
il  fut  nommé  peintre  du  roi.  =  Il  s'est  fait  une 
grande  réputation  par  ses  fresques. 

Arredondo  (Manuel).  E.  Es.  f  1712.  His- 
toire.  =  Fut  peintre  du  roi  et  remplacé  par 
Pierre  de  Calabria. 

Arrenlus  ou  Arenius  (Fréd.).   E.   H. 

1731.  Stockholm.  Portrait.  =  Il  s'établit  à 
La  Haye  où  il  se  maria.  Plus  tard  il  retourna 
dans  sa  patrie  avec  sa  famille  et  y  devint 
peintre  de  la  cour  du  roi  Adolphe-Frédéric. 
=  Ses  portraits  témoignent  d'un  beau  talent. 

Arrighi  (L').  E.  I.  *  XVIIe  siècle.  VOLTEaRE. 
Histoire.  =  Elève  chéri  du  Volterrano. 
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Arrlgo  (Nicolas).  E.  FI, 
gique.  Histoire.  =  Etabli 
aussi  sur  verre;  travailla 


*  xvie  siècle.  Bel- 
en  Italie;  peignit 
i  Pérouse  et  à  Mo- 


dène.  Il  est  probable  que  ce  peintre,  nommé 
par  Vasari  Niccolo  Arrigo,  est  le  même  que 
celui  que  Lanzi  appelle  Arrigo  Fiammingo  et 
qu'il  dit  être  mort  à  l'âge  de  78  ans,  sous  le 
pontificat  de  Clément  VIII.  Lanzi  ajoute  que 
cet  Arrigo  a  peint,  en  1564,  à  Pérouse,  un 
tableau  qu'il  a  signé  :  Henricus  Malinis.  On 
pourrait  conclure  de  la  que  Henri  a  été  tra- 
duit par  Arrigo,  et  que  le  peintre  en  question 
devient  Nicolas  Ilcndricks,  do  Malines.  =  Ta- 
bleau d'au  tel,  Rome. =Composition  un  peu  con- 
fuse; couleurs  trop  criardes;  talent  distingué. 

Arrlgonl  (L').  V.  Laurentini. 

Arrig-oni  (Antoine).  E.  I.  *  1700.  Venise  (?) 
Histoire.  =  Tableaux  dans  des  églises  de 
Venise. 

Arrigoni  (Alexandre).  E.  1. 1764-1819.  Bar- 
zio  (Côme).  Fleurs.  =  Il  fut  un  des  élèves  dis- 
tingués de  l'académie  de  Milan. 

Arrigoni  (Antoine).  E.  Al.  1789-1851. 
Vienne.  Décors. 

Arrivabene  (Jules  César).  E.  I.  1806.  Ml- 
lan.  Histoire.  =  Premier  prix  de  l'académie 
de  Milan. 

Ari'owsmith  (Charles).  E.  Fr.  1798.  Paris. 
Intérieurs.  =  Elève  de  Daguerre.  =  Intérieur 
d'une  église  de  village. 

Arroyo  (Diego  de).  E.  Es.  1498-1551.  To- 
lède. Miniature  et  portrait.  =  Charles  V  le 
nomma  son  peintre  de  cabinet.  =  Eut  quelque 
célébrité. 

Arroyo  (Jean).  E.  Es.*  1674.  Séville(?)  His- 
toire. =  Un  des  fondateurs  de  l'Académie  de 
Séville.  =  Peintre  médiocre. 

Arrude  (Joseph  dos  Reis).  *  1842.  E.  Es 
Brésil.  =Elôve  de  l'Académie  de  Rio-Janeiro. 

Arsenius  (Jean).  E.  Al.  1818.  Westgot- 
land.  Chevaux. 

Arsenaie  (Louis-Charles).  E.  Fr.  1790-1855. 
Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Jésus-Christ  au 
Jardin  des  Olives.  —  Les  Muses  et  les  Parques. 
=  Auteur  du  Manuel  du  peintre  et  du  sculp- 
teur. Encyclopédie  Roret,  2  vol. 

Arson  (M1Ie  Olympe).  E.  Fr.  1814.  Fleurs 
et  fruits.  =  Elève  de  Redouté.  =  Branche 
d'acacia  blanc  et  rose. 

Artan  (Louis-Victor- Antoine*.  E.  FI.  1837. 
La  Haye.  Marines. 

Artaria  (M.).  E.  Al.  1814.  Manheim.  Vues, 
genre.  =  Procession  des  vigiles  de  Noël,  Mu- 
nich. —  Façade  primitive  du  théâtre  à  Man- 
heim, ïb. 

Artaud  (A.  Fr.  M.).  E.  Fr.  1767-1838.  Vau- 
cluse.  =  Plus  connu  comme  antiquaire. 

Artaud  (Guillaume).  E.  An.  *  1800.  Por- 
traits. Histoire. 
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Arteaga  d'AHai-o  (Mathias).  E.  Es.  1630- 
1704.  Séville.  Perspective,  histoire,  paysage, 
etc.  =  Peintre  et  graveur.  —  Elève  de  J.  de 
Valdùs.  =  Tableaux,  Séville.  =  Plus  connu 
comme  graveur. 

Artemon.  300  ans  avant  J.-C.  (?).=  Détails 
inconnus  (Pline).  =  Danaè'  et  les  Corsaires.  — 
La  reine  Stratonice.  —  Hercule  et  Déjanire.  — 
Hercule  au  mont  Œta.  —  Laomédon. 

Aitcveldt (André Van) ou Artveldt.  E.  FI. 
1590-1652.  Anvers.  Marine  =Van  Dyck  peignit 
son  portrait  en  1632  pour  lui  témoigner  l'es- 
time que  lui  inspirait  son  talent.  Ce  portrait 
existe  dans  le  musée  d'Augsbourg;  il  a  été 
gravé  par  Schelte  à  Bolswert.  La  dette  mor- 
tuaire d'un  André  Van  Artvelt  (Ertveld),  pein- 
tre, est  inscrite  dans  les  Liggeren  en  1651-52. 
Il  a  formé  plusieurs  élèves.  =  Composition 
grandiose.  =  Les  œuvres  de  ce  peintre  ont  été 
recherchées  et  l'on  a  acquis  la  preuve  que 
beaucoup  d'entre  elles  ont  été  par  spéculation 
attribuées  à  Guillaume  Van  de  Velde  sous  le 
nom  duquel  elles  passent  encore  aujourd'hui. 
Schelte  à  Bolswert  a  gravé  d'après  lui  une 
Tempête  avec  vaisseaux.  =  Il  existe  au  mu- 
sée de  Gand  une  marine  de  lui  cataloguée 
autrefois  sous  le  nom  de  :  Bataille  deLepante. 
Cette  œuvre  représente  plusieurs  navires 
engloutis  dans  les  flots  et  non  une  bataille 
navale.  =  Graveur. 

Artiga  (Fr.  De).  E.  Es.  1650-1711.  Huesca. 
Histoire,  etc.  =  Historien,  architecte,  gra- 
veur, mathématicien  célèbre  et  poète.  Fonda 
une  chaire  de  mathématiques  à  l'université 
de  Huesca. = Imagination  féconde.  Bon  dessin. 

vitiiiot  (Edmond).  E.  Fr.  f  1572.  Paris  (?) 
Ornements.  =  Peintre  de  la  ville  de  Paris; 
assassiné  lors  de  la  St-Barthélemy.  =  Artiste 
de  talent. 

AWizzoni  (François).  E.  I.  *  xvnr3  siècle. 
Ferrare.  Histoire.  =  Ce  nom  se  rencontre 
sous  un  St  Joseph  qui  se  trouve  à  l'église  des 
Minorités,  à  Pistoie. 

Artois  (Jacq. van) ou  Arthois(Jac.d')  1613- 
1665  (?).  E.  FI.  Bruxelles.  Paysage.  =  Reçu 
franc-maître  de  St  Luc  à  Bruxelles  en  1634. 
Corneille  Huysmans,  son  élève,  nous  a  fait 
connaître  qu'il  reçut  les  leçons  de  Fouquières 
et  de  Wauters;  van  Artois  était  d'origine  ob- 
scure; d'abord  simple  ouvrier-peintre  il  sentit 
sa  vocation  se  révéler  à  la  vue  d'un  cabinet 
de  tableaux.  La  forêt  de  Soignes  fut  son  véri- 
table maître  ;  il  oubliait  tout  pour  y  travailler. 
Très  en  faveur  il  se  fit  une  grande  fortune 
grâce  à  son  talent  et  devint  le  protégé  du  duc 
de  Caracéna.  Jacques  van  Artois  eut  une  nom- 
breuse famille.  Une  de  ses  trois  filles  lui  causa 
de  grands  chagrins;  ses  fils  furent  également 
peintres,  mais  on  manque  de  détails  sur  leur 
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compte;  on  sait  seulement  que  l'un  d'eux, 
nommé  Jean,  excella  dans  le  paysage  et  fut 
reçu  franc-maître  à  Bruxelles  en  1657.  Jacques 
fut  l'ami  de  Van  Dyck  ;  il  mourut  pauvre  après 
avoir  dissipé  une  grande  fortune  On  prétend 
que  Teniers,  de  Crayer,  Zegers  et  Van  Herp 
peignaient  ou  retouchaient  parfois  les  figures 
de  ses  paysages.  Son  portrait  se  trouve  dans 
Corn,  de  Bie.  (Gulden  Cabinet).  Il  est  gravé 
par  De  Jode  d'après  Meyssens.  Duchâtel  en 
fit  un  également.  En  1878  on  vit  à  Liège  son 
portrait  que  l'on  croit  peint  par  de  Crayer  et 
derrière  lequel  se  trouvait  écrit:  Mortenmay 
1688.  =  Scène  d'hiver,  Bruxelles.  —  Pay- 
sages, ib.  —  Paysages  avec  figures,  Bruges. 
-  Paysage  avec  figures,  Vienne.  —  Plusieurs 
paysages,  Madrid.  —  Paysages,  Dresde.  — 
Pinceau  moelleux,  touche  facile,  beaucoup 
d'harmonie  et  de  vigueur.  Le  coloris  de  ses 
tableaux,  quoiqu'il  soit  souvent  un  peu  sombre, 
se  rapproche  de  celui  du  Titien.  =  Ventes  : 
V.  Platteborse,  Bruxelles  (1774).  Deux  pay- 
sages, 195  florins.  —  V.  Blondel  de  Gagny 
(1776),  Chasse  au  cerf,  300  1.  —  V.  Bertels, 
Bruxelles  (1779),  Chasse,  figures  de  G.  Coques, 
800  florins.  —  V.  Montmorency  (1784),  Pay- 
sage, avec  figures  de  Casanova,  120  1.  —  V. 
Lelu  (1811),  Intérieur  d'un  bois,  50  fr. 

Artos>Tison.  E.  Es.  '  1581.  Murcie.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Le  temps  a  dé- 
truit ses  œuvres. 

Artusi  E.  I.  *  1798.  Parme  (?)  Histoire.  = 
Fut  chargé  en  1798  d'orner  de  peintures  une 
chapelle  de  l'église  St-Vîtal  à  Parme. 

Aryen  (maître).  E.  H.  *  1610.  =  Peintre  à 
Leeuwarden. 

Arzere  (Etienne  Dell').  E.  I.  *  1560.  Pa- 
doue.  Histoire.  =  Imitateur  du  Titien  ;  tra- 
vailla avec  D.  Campagnuola  et  Gualtieri;  a 
peint  beaucoup  de  fresques  qui  existent  encore 
à  Padoue.  —  Trop  de  rudesse. 

Arzo  (Thomas).  E.  I.  *  1516.  Messine  (?) 
Histoire.  =  Ce  nom  se  trouve  inscrit  avec  la 
date  sur  un  tableau  de  l'hôpital  de  Messine. 

Arzt  (Frans  Christophe  Van).  E.  Al.  *  1690. 
Portrait.  =  Travailla  à  Munich. 

Asam  (Corne  Damien).  E.  Al.  1686-1739  (?). 
MuNiCH(?)Fresques.=Fils  de  Hans  George  qui 
peignit  également  des  fresques  dans  le  Tyrol. 
=  Travailla  à  Inspruck,  à  Ettlingen  et  à  Mu- 
nich. =  Bon  peintre  de  fresques.  Graveur. 

Vsani  (Frans  Erasme),  fils  de  Corne.  E.  Al. 
1720-1795.  Munich.  Histoire.  =  Exécuta  des 
peintures  dans  plusieurs  églises  et  palais  à 
Bamberg. 

Ascalda».  E.  I.  Histoire.  =  Détails  incon- 
nus. =  Saint  Jérôme,  Rome. 

Asoani  (Pellegrino).  E.  I.  *  xvir3  siècle. 
Carpi.  Fleurs  et  fruits.  =  Habile  dans  son 
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genre.  Il  eut  un  frère  peintre  qui  vivait  à 
Modène  en  1700. 

Ascanio  (Jean  D').  E.  I.  *  xive  siècle.  Sienne. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  du  Berna  ;  ter- 
mina les  ouvrages  que  la  mort  de  son  maitre 
avait  laissés  inachevés.  =  S'acquit  une  grande 
réputation  ;  meilleur  coloris  que  son  maitre  ; 
dessin  moins  pur. 

Ascenzi  (Charles).  E.  I.  *  xvne  siècle  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Saint  Charles, 
Rome. 

Asch  (Jean  Van).  E.  H.  '  xvie  siècle.  Por- 
trait. =  Poelenburg  fit  la  réputation  de  cet 
artiste  qui  a  longtemps  demeuré  en  France. 

Ascii  (Pierre  Jean  Van),  fils  de  Jean.  E.  H. 
1603.  Delft.  Paysage,  vues  de  ville.  =  Ses 
talents  et  ses  bonnes  qualités  lui  firent  beau- 
coup d'amis.  Les  soins  qu'il  dut  donner  pen- 
dant longtemps  à  ses  parents  infirmes,  sont, 
dit-on,  la  cause  de  la  rareté  de  ses  produc- 
tions. =  Deux  paysages,  Rotterdam.  —  Vue 
du  château  d'Oversteen  en  Hollande,  Copen- 
hague. —  Maison  seigneuriale  au  bord  d'un 
canal,  ib.  —  Vue  de  Delft,  Delft.  Ce  tableau 
est  étoffé  par  Heari  Verschuuring  et  signé  en 
toutes  lettres  par  les  deux  peintres  avec  la 
date  de  1669.  =  Il  peignit  de  préférence  le 
paysage  en  petit.  Quelques-uns  de  ses  tableaux 
sont  tournés  au  noir.  On  confond  parfois  ses 
tableaux  avec  ceux  de  Pynacker. 
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Ascione  (Angelo).  E.  I.  *  1690.  Naples. 
Fruits.  =  Elève  de  J.  B.  Ruoppoli. 

Asclépiodore.  335  ans  avant  J.-C.  Athè- 
nes. Histoire.  =  Contemporain  d'Apelle.  Le 
tyran  Mnason  lui  donna  30  mines  (2700  fr.)  par 
figure,  pour  son  tableau  des  douze  grands 
dieux  (Pline  et  Plutarque).  =  Grande  exacti- 
tude dans  les  proportions. 

Asé  (Jacques  d').  E.  FI.  ■  xvne  siècle.  Bel- 
gique. Histoire.  =  Etabli  à  Rome  ;  il  y  acquit 
de  la  réputation. 

Amciimïo.  E.  Es.  *  xviie  siècle.  Saragosse. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Averti  (Hercule).  E.  I.  *  1724.  Parme  (?). 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

A~iii>y  (H.).  E.  An.  '  1816.  Londres.  Por- 
traits. 

Asher  (Louis).  E.  Al.  1804.  Hambourg.  His- 
toire, genre.=Elève  de  Lehmann  à  Paris  et  de 
Cornélius  à  Dusseldorf.  =  Maria  di  Ortolana 
(demi -figure).  Munich.  —  Cordelia  et  le  roi 
Lear,  ib. 

A»lifi<  ld  (Edmond).  E.  An.  f  1700.  Por- 
trait, etc.  =11  est  connu  parla  perfection  avec 
laquelle  il  traitait  le  pastel. 

Ashford  (Guillaume).  E.  An.  1746-1824. 
Birmingham.  Paysage. 
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AHiiton  (Mathieu).  E.  An.  *  1750.  Portrait. 

AMintii-o.  E.  I.  *  xviie  siècle.  Bologne.  Or- 
nements. =  Détails  inconnus. 

Askevoid.  E.  Al.  1834.  Bergen.  Paysage, 
animaux. 

Asola  (Horace)  E.  I.  '  xvie siècle.  Crémone. 
Histoire.  =  Elève  de  Bernardino  Canipi.  = 
Tableaux,  Crémone. 

Aspach(Adam).  E.  Al.  f  1580.  Nuremberg. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Aspari  (Dominique)  E.  I.  1745-1831.  Milan. 
Histoire.  =  Elève  de  l'académie  de  Parme. 
Graveur. 

Asper  (Jean).  E.  Al.  1499-1571.  Zurich. 
Portrait,  histoire,  genre,  histoire  naturelle. 
=  Elève  de  J.  Holbein  le  Jeune;  nommé 
membre  du  grand  conseil  en  1545;  ses  com- 
patriotes lui  frappèrent  une  médaille.  Il 
mourut  pauvre;  deux  de  ses  fils,  Jean  Ro- 
dolphe et  Rodolphe,  cultivèrent  également  la 
peinture,  et  leurs  tableaux  ont  été  confondus 
avec  ceux  de  leur  père.  =  Dessins  de  YHelve- 
tia  Sancta,  de  Murer.  =  Portrait  d'un  jeune 
homme,  Vienne.  —  Portrait,  Munich.  —  Por- 
trait de  Zwingle  et  de  sa  femme,  Zurich.  = 
Imita  avec  bonheur  la  manière  de  son  maitre  ; 
ses  portraits  sont  recherchés.  On  a  de  lui  de 
délicieux  tableaux  de  genre. 
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Aspertinî  (Amico).  E.  I.  1474-1552.  Bo- 
logne. Histoire,  animaux.  =  On  le  dit  élève 
de  Fr.  Francia.  Laissa  de  nombreux  ouvrages 
dans  sa  patrie,  à  Rome,  à  Lucques  et  dans 
presque  toutes  les  villes  de  l'Italie.  =  Nativité, 
Berlin  (signé  :  Amicus  bononiensis).  =  Talent 
fécond  et  aussi  bizarre  que  son  caractère. 
S'appliqua  à  la  sculpture  et  peignit  des  deux 
mains  à  la  fois,  ce  qui  lui  valut  le  surnom  du 
maître  aux  deux  mains;  excellent  peintre 
d'animaux. 

A.spei»tini  (Guido),  frère  d'Amico  et  dit 
Guido  de  Bologne.  E.  I.  *  1491.  BOLOGNE. 
Histoire.  —  Elève  d'Ercole  de  Ferrare  ;  mort 
à  35  ans  d'excès  de  travail.  —  Exécution  cor- 
recte et  gracieuse;  donnait  les  plus  belles 
espérances.. 

Aspruck  (François)  E.  FI.  *  1601.  =  Tra- 
vaillait à  Bruxelles  ;  orfèvre  et  nielleur. 

Assche  (Henri  Van).  E.  FI.  1775-1841.  Brux- 
elles. Paysage.=El.  de  J.  B.  de  Roy. Visita  la 
Suisse,  l'Allemagne,  l'Italie  et  la  Hollande.  Il 
fit  partie  de  plusieurs  académies  et  fut  honoré 
comme  homme  autant  que  comme  artiste.  Une 
médaille  fut  frappée  en  son  honneur  par  ses 
nombreux  élèves  reconnaissants.  =  Le  coup 
de  foudre,  Anvers.  —  Cascade  formée  par  la 
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Toccia  (Suisse).  Bruxelles.  —Vue  d'un  moulin 
à  eau,  ib.  —  Vue  du  Rhin,  Haarlem.  —  Cascade 
près  de  Rochefort,  ib.  —  Vue  prise  dans  les 
environs  de  Bruxelles,  Bruges.  —  Talent  plein 
de  naturel  et  d'harmonie.  On  rencontre  de  ses 
tableaux  étoffés  par  Ommeganck.  Beaucoup 
de  lithographies  et  de  gravures  ont  été  faites 
d'après  ses  œuvres. 

Assciie  (Amélie).  E.  FI.  1804.  Bruxelles. 
Portrait  en  miniature  à  l'aquarelle  et  au 
pastel.  =  Fille  du  précédent  ;  élève  d'Autissier. 

Assche  (Isabelle  Catherine)  EL  FI.  1794. 
Paysage.  =  Nièce  et  élève  de  Henri. 

Asselbergs  (Alphonse).  E.  FI.  1839.  Bru- 
xelles. Paysage. 

A*«<'9in  (François).  E.  Fr.  1767.  Nor- 
mandie. Histoire.  =  En  1792  il  quitta  Paris 
pour  Dresde.  Mort  à  St-Pétersbourg. 

Assclineau  (Léon-Auguste).  E.  Fr.  1808 
Hambourg.  Paysage.  =  Elève  de  Rœhn. 

Asselineau  (MUe  Antoinette), sœur  du  pré- 
cédent. E.  Fr.  1811.  Hambourg.  Genre.  Por- 
traits. 

Asselyn  (Jean).  E.  H.  1610-1660.  Diepen. 
Paysages,  animaux,  batailles  et  marines.  = 
Elève  d'Isaac  Van  de  Velde  suivant  les  uns, 
de  Jean  Miel  suivant  les  autres;  un  des  pre- 
miers peintres  de  son  temps.  Le  séjour  de 
Rome  où  il  prit  une  infinité  de  croquis,  dé- 
veloppa et  perfectionna  ses  heureuses  qua- 
lités. Il  reçut  le  surnom  de  Krabbetje  (pe- 
tit crabe)  à  cause  d'une  infirmité  qu'il  avait  à 
la  main  et  aux  doigts  et  qui  l'empêchait  de 
bien  tenir  sa  palette.  Il  vécut  et  mourut  à 
Amsterdam,  où  il  fut  reçu  bourgeois,  en  1652. 
=  Cygne  défendant  son  nid  contre  un  chien 
(sujet  emblématique),  Amsterdam.  —  Paysage 
italien  avec  ruines,  ib.  (musée  Vander  Hoop). 

—  Vues  de  Rome  et  autres  paysages,  Paris  — 
Port  de  mer,  Berlin.  —  Paysage  avec  figu- 
res, ib.  —  Paysage  avec  figures,  Bruxelles. 

—  Paysage  boisé,  Gand.  —  Paysage,  figures 
près  d'un  couvent,  Dresde.  —  Animaux  dans 
un  paysage,  ib.  —  Paysages,  Munich,  —  Gus- 
tave-Adolphe à  la  bataille  de  Lutzen,  Co- 
penhague. —  Vue  d'Italie,  ib.  —  Et  autres,  ib. 
Paysage  :  soleil  couchant,  Rotterdam.  =  Colo- 
ris vif  et  transparent,  tons  chauds.  Touche 
ferme,  figures  bien  dessinées.  Il  se  choisit  pour 
modèles  Claude  Gelée  dit  le  Lorrain  et  P.  Van 
Laar,  dit  Bamboche.  =  Ventes  :  V.  Vander 
Marck  (1773),  Le  Cheval  blanc,  540  fl.  —  V.  Ja- 
cobs,  Bruxelles  (1774),  Paysage  avec  figures, 
220  fl.  —  V.  Lebrun  (1778),  Soleil  couchant, 
1,600  1.  —  V.  Juvigny  (1779),  Paysage  avec 
figures,  720  1.  —  V.  Nogaret  (1780),  Paysage 
montagneux  avec  figures,  2,700  1.  —  V.  Ho- 
rion, Bruxelles  (1788),  Paysage,  1,100  florins.  — 
V.  .Lebrun  (1791),  La  grande  Rivière  avec  le 


bac,  2,700  1.  —  V.  Castelan  (1816),  Passagers 
et  animaux  dans  un  bac,  1,160  fr.  —  V.  Du- 
chesse de  Berry  (1837),  Ruines  d'anciens  Ther- 
mes, 1,105  fr.  —  V.  Fesch  (1845),  Thermes  de 
Mécène,  805  fr.  —  V.  Pierard  (1860),  Soleil 
couchant,  1200  fr.  —  V.  Soret  (1863),  Paysage 
montagneux,  201  fr. 


T\ 


Assen  (Jean  Van).  E.  H.  1635-1695.  Amster- 
dam. Histoire,  paysage,  portrait.  =  Ce  peintre 
se  servait,  pour  ses  tableaux,  des  gravures 
de  Pierre  Molyn,  dit  Tempesta,  et  envoyait 
ses  ouvrages  aux  Indes  Orientales,  pour  ca- 
cher ses  plagiats  à  ses  compatriotes.  = 
Couleur  souvent  exagérée.  Pinceau  facile  et 
spirituel. 

Asse.-i  (Jean  Walter  Van).  E.  H.  1490  (?). 
Histoire.  =  Quelques  biographes  veulent  que 
cet  artiste  soit  le  même  que  Jacques  Cornelisz 
ou  Cornelissen  nommé  aussi  Van  Oostzaan  du 
lieu  de  sa  naissance  (Oost-Zaandam).  Nous  ne 
pouvons  partager  cette  opinion.  Jean  Wal- 
ter Van  Assen  n'est  cité  que  comme  graveur  ; 
cependant  le  musée  de  Munich  (la  Pinaco- 
thèque) possède  les  trois  compartiments  d'un 
triptyque  que  le  livret  lui  attribue  en  fixant 
la  date  de  sa  naissance  à  1490  et  la  Galerie  de 
Berlin  conserve  du  même  artiste  une  œuvre 
importante.  Ce  que  nous  disons  à  propos 
du  tableau  de  Munich  se  base  sur  le  livret 
que  nous  avions  sous  les  yeux  il  y  a  environ 
20  ans.  Un  nouveau  livret  qui  malheureuse- 
ment ne  porte  pas  de  date,  mais  qui  doit 
avoir  paru  récemment,  donne  une  toute  autre 
description  de  ce  tableau.  Nous  prévenons 
donc  le  lecteur  de  cette  circonstance  sans 
pouvoir  l'expliquer.  Le  nouveau  livret  ajoute 
que  le  tableau  dont  il  parle,  lequel  provient 
de  la  collection  Boisserée,  avait  été  autrefois 
attribué  à  Jean  Gossaert  dit  de  Mabuse  et 
qu'il  avait  jadis  figuré  dans  une  église  de  Ma- 
lines  (Belgique).  =  Salomé,  La  Haye.  Ce  ta- 
bleau porte  le  monogramme  ci-dessous  avec 
la  date  1524  et  a  été  attribué  tour  à  tour  à 
différents  grands  maîtres.  —  Hugues,  abbé  des 
Chartreux,  avec  le  donateur  du  tableau  à  ge- 
noux (Volet),  Munich.  —  Descente  de  croix 
(tableau  du  milieu),  ib.  —  Sainte  Catherine, 
avec  la  femme  du  donateur  à  genoux  (Volet), 
ib.  —  Triptyque  :  au  milieu  trois  sujets  : 
L'annonciation,  la  Présentation  au  Temple  et 
l'Adoration  des  bergers.  Volet  de  droite,  deux 
sujets  :  la  Circoncision  et  la  Fuite  en  Egypte, 
Berlin(  signé  du  monogramme  du  maitre).  Le 
monogramme  que  nous  donnons  se  retrouve 
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sur  plusieurs  tableaux  avec  des  dates  diffé- 
rentes, 


liïkfr 


Assereto.  V.  Asserto. 

Asserto  ou  Assereto  (Jean).  E.  I.  1600- 
1649.  Gênes.  Histoire  et  perspective.  =  Elève 
du  Borzone  et  d'Ansaldo;  à  seize  ans  déjà  il 
était  bon  peintre;  étudia  à  Rome.  Il  eut  deux 
fils  peintres,  Joseph  et  Jean.  =  Tableaux, 
Gênes.  —  Id.,  Séville.  =  Beau  coloris. 

Assié  ou  I>assier>  (Adrien).  E.  Fr.  1630. 
Lyon.  Histoire.  =  Etudia  à  Home.  =  Tableaux 
dans  des  églises  de  Lyon.  ==  Imita  la  manière 
du  Poussin. 

Assise  (Tibère  d')  E.  I.  *  1520.  Assise.  His- 
toire. =  Ecole  de  P.  Pérugin  ;  signait  ordinai- 
rement :  Tiberius  Biatelevi.  =  La  Vierge  et 
l'Enfant  et  deux  autres  saints,  Berlin.  —  Cou- 
ronnement de  la  Vierge,  Sigmaringen.  =  Imita 
son  maitre  mais  sans  génie. 

Assmus  (Robert).  E.  Al.  1837.  Stuhm.  Pay- 
sage. 

Assonica  (Jean  Jacques).  E.  I.  *  1624.  Ber- 
game  Histoire.  =  Elève  de  Talpino  dont  il 
épousa  la  fille  qui  fut  également  peintre.  On 
voyait  autrefois  dans  quelques  églises  de  Ber- 
game  des  peintures  d'Assonica  et  de  sa  femme. 

Assy  (d').  E.  Fr.  *  1844.  Histoire.  =  Assomp- 
tion. 

Ast  (Balthasar  Van  der).  E.  H.  *  1619. 
Utrecht.  Fruits  et  fleurs.  Reçu  dans  la 
gilde  en  1620.  =  Coquilles  et  fruits,  Dresde. 
(Signé  :  B.  Van  der  Ast).  —  Fleurs,  coquil- 
lages, etc.,  Berlin.  =  Peintre  d'un  mérite 
secondaire.  =  Imita  Jean  Breugel.  =  Ventes. 
V.  Scharf,  à  Vienne  (1876)  :  fruits  sur  une 
table,  1620  fr. 

Asta  (André  dell).  E.  L  1673-1721.  Bagnuoli. 
Histoire.  =  Elève  de  Solimône;  acheva  ses 
études  à  Rome.  Il  a  exécuté  beaucoup  de 
tableaux  pour  les  églises  et  les  monastères  de 
Naples  et  de  ses  environs.  =  Ses  tableaux  qui 
lui  firent  une  grande  réputation,  témoignent 
de  l'étude  qu'il  fit  de  l'école  romaine. 

Astasi  (Joseph).  E.  I.  f  1725.  =  Elève  d'Ant. 
Proeaccini;  mort  en  Espagne  où  il  avait  ac- 
compagné son  maître. 

Aster  (Ch.  Fr.  Th.).  E.  Al.  1833-1864.  Dresde. 
Histoire,  Genre.  =  Elève  de  J.  Hubner. 

Astori  (Jean  Marie  et  Albert).  E.  I.  *  xvnr3 
siècle.  Trevise. Histoire.  =  Ils  ont  exécuté  des 
travaux  à  l'encaustique  à  Venise. 

Astley  (Jean).  E.  An.  1730-1787.  Shrop- 
shire.  =  Se  trouva  à  Rome  avec  Reynolds, 
revint  en  Angleterre,  résida  à  Londres,  et  alla 
à  Dublin  où  il  se  fit  connaître  par  son  talent 
d'architecte. 


Ateriiig'Labeo.  cl»  ans  a  p.  J.-C.  Cité  par 
Pline.  Préteur  et  proconsul.  =  Auteur  de  pe- 
tits tableaux  peu  estimés. 
Atbanaelo.  V.  Bocanegra. 
Atlianasio  (D.  Pedro).  E.  Es.  1638.  Gre- 
nade. Histoire.  =  Elève  d'Alonzo  Cano;  s'oc- 
cupa,  à  Madrid,  en  1668.  =  De  Ja  froideur  <i 
de  l'incorrection;  peu  d'invention;  excellent 
coloris. 

Atlienion,  312  ans  avant  J.-C.  Maronée. 
Histoire.  =  Elève  de  Glaucon  de  Corinthe. 
Mort  jeune.  Mis  au  rang  des  grands  peintres 
(Pline).  =  Philarque  l'historien.  —  Syngénicon. 
—  Assemblée  de  famille.  —  Achille  déguisé  en 
fille.  —  Palefrenier  avec  un  cheval. 

Atliénis.  vi°  siècle  avant  J.-C.  Chio.  His- 
toire. Sculpteur  et  architecte. 

Atlenza  Calatrava  (Martin  de  h  E.  Es. 
*  1669.  Séville.  Histoire.  =  Un  des  fondateurs 
de  l'Académie  de  Séville,  dont  il  fut  aussi 
secrétaire  et  directeur. 
Atkiiisf.J.i.  E.  An.*  1830.  Irlande.  Portrait. 
Atkins  (S.)  E.  An.  *  1791.  Marines.  =  Tra- 
vailla dans  l'Inde  anglaise. 

AtUinson  (J.  A).  E.  An.  1775.  LONDRES. 
Genre,  etc. 

Atoch  (Louis-Jean-Marie).  E.  Fr.  1785-1832. 
Saint-Cyr.  Paysage  à  l'aquarelle. 
Attavante.  V.  Vante. 
Atllialin  (L.  M.  Jos.  Baron).  E.  Fr.  1784- 
1856.  Histoire.  =  Elève  d'H.  Vernet. 

Attiret  (Jean-Denis).  E.  Fr.  17021768. 
Dole.  Tous  les  genres.  =  Elève  de  son  père 
artiste  très  médiocre;  étudia  en  Italie,  et,  à 
son  retour  entra  chez  les  Jésuites  en  qualité 
de  frère  convers;  résida  à  Lyon.  Quelques  an- 
nées après  il  partit  en  mission  pour  la  Chine 
où  il  s'acquit  l'affection  de  l'empereur  Kien- 
Long.  Celui-ci  ayant  élevé  Attiret  au  poste  de 
mandarin,  l'artiste  refusa,  et  mourut  épuisé 
par  de  longs  travaux.  =  Tableaux,  en  Chine. 
=  A  son  arrivée  en  Chine,  il  fut  obligé  de 
changer  sa  manière  de  peindre  et  d'adopter  le 
mauvais  goût  des  peintres  chinois  qui  s'atta- 
chaient aux  plus  minutieux  détails. 

Attlmayr  (Richard  Isidore).  E.  Al.  1831. 
Inspruck.  Histoire.  =  Travailla  à  Munich  et 
à  Vienne. 

Atto.  E.  I.  *  1700.  Livourne(?)  Marines.  = 
Peintre  de  réputation  ;  fut  lié  avec  Ber.  Fer- 
gioni. 
Atwood  (Thomas).  E.  An.  *  1761.  Fleurs. 

Fruits. 

Aubais  (Auguste).  E.  Fr.  1795.  Chateau- 
gontier  (Mayenne).  Histoire,  genre  et  por- 
trait. =  Elève  de  Gros.  =  Saint-Sébastien, 
Paris.  _  Martyre  de  saint  Servais,  ib. 

Atibanel  (Joseph).  E.  Fr.  *  1848.  Histoire. 
=  Elève  de  L.  Cogniet. 
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Aui>oe  (Martin).  E.  FI.  1729-1806.  Liège. 
Histoire,  genre,  etc.  =  Elève  de  Coclers;  se 
rendit  à  Paris  puis  revint  à  Liège.  Professeur 
à  l'académie  de  Liège.  Imitateur  de  Defrance. 
Il  eut  un  fils  (Jean-Martin)  qui  remporta  plu- 
sieurs médailles  de  concours  à  l'académie  du 
l'apitoie  à  Rome.  Il  revint  à  Liège  où  l'on  a  de 
lui  quelques  travaux,  entr'autres  le  portrait 
de  M.  Dewandre,  daté  de  1782. 

Aubei  (Charles).  E.  Al.  1796.  Cassel.  His- 
toire. =  Après  avoir  étudié  à  l'académie  de 
Cassel  se  rendit  à  Paris  où  il  devint  élève  de 
Gros.  Voyagea  en  Italie,  puis  revint  dans  sa 
patrie.  Son  fils  (Herman)  né  en  1834,  est  paysa- 
giste. 

Aubert  (Louis).  E.  Fr.  "  xviiie  siècle.  = 
Vivait  à  Paris.  On  a  gravé  quelques-uns  de  ses 
tableaux. 

Aubert  (Le  Lyonnais).  E.  Fr.  '  xvne  siècle. 
=  Cité  par  de  Marolles. 

Aubert  (Augustin-Raymond).  E.  Fr.  1781- 
1857.  Marseille.  Histoire,  portrait,  paysage. 
=  Elève  de  Peyron.  Directeur  de  l'école  de 
dessin  et  du  musée  des  arts  de  Marseille.  — 
Noé  offrant  un  sacrifice,  Marseille.  —  Visita- 
tion, ib.  —  Et  autres,  ib. 

Aubert  (Ernest-Jean).  E.  Fr.  1824.  Paris. 
Histoire.  Genre.  =  Elève  de  Delaroche.  Ega- 
lement lithographe  et  graveur. 

Aubert  (David).  E.  Fr.  1435  (?).  Hesdin. 
Miniatures.  =  Fut  aussi  un  des  meilleurs  lit- 
térateurs du  xve  siècle. 

Aubertier  (Alcide-François).  E.  Fr.  1827. 
Lyon.  Genre.  Portraits. 

Aubin  (Etienne -Gustave).  E.  Fr.  1821. 
Paris.  Genre,  histoire,  portrait.  =  Elève  de 
L.  Cogniet. 

Aubois  (Auguste).  E.  Fr.  1795-1831.  His- 
toire. =  Elève  de  Gros.  =  Tableaux  à  l'église 
de  St-Germain  l'Auxerrois,  Paris. 

Aubriet  (Claude).  E.  Fr.  1651-1743.  Cha- 
înons sur  Marne.  Fleurs,  plantes,  oiseaux, 
poissons,  etc.  =  Peintre  à  la  gouache  et  en 
miniature.  Nommé  dessinateur  du  jardin  du 
roi;  accompagna  Tournefort  dans  le  Levant. 
Il  fut  aussi  botaniste. 

Aubry  (Etienne).  E.  Fr.  1745-1781.  Ver- 
sailles. Portrait,  genre,  etc.  =  Elève  de 
Vien.  Reçu  académicien  en  1774,  mort  à  Rome. 
Les  Mémoires  secrets  de  Bachaumont  (Tome 
XVIII)  contiennent  sur  cet  artiste  des  détails 
intéressants.  L'almanach  de  Raspail  (1870) 
renferme  aussi  une  note  sur  un  tableau  d'Au- 
bry  :  Adieux  de  Coriolan  à  sa  famille.  =  Goût 
très  inconstant;  peignit  d'abord  le  portrait, 
puis  les  scènes  familières  du  genre  de  Greuze 
dans  lesquelles  il  réussit,  et  enfin  l'histoire. 
Le  musée  du  Louvre  possède  son  portrait 
peint  par  lui-même.  On  a  beaucoup  gravé 
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d'après  ses  tableaux.  =  Ventes  :  V.  Boittelle 
(1865)  première  leçon  d'amitié  fraternelle. 
4250  fr.. 

Aubry  (Fr.«L.  A.)  E.  Fr.  1834.  Bruxelles. 
=  S'est  fait  dessinateur  à  Paris. 

Aubry  (Léonard).  E.  Fr.  *  1642.  =  Peintre 
du  roi  à  Fontainebleau. 

Aubry  (Louis-François).  E.  Fr.  1770-1850  (?). 
Paris.  Miniature  et  portrait.  =  Elève  de  Vin- 
cent et  d'Isabey.  =  Portraits  du  roi  et  de  la 
reine  de  Westphalie.  —  Portrait  de  Dérivis. 
=  Ses  portraits  ont  mérité  de  prendre  place 
dans  plusieurs  remarquables  galeries  parti- 
culières. 

AubryLecomte  (H.  L.  V.  J.  B.).  E.  Fr. 
1787-1858.  Nice.  Genre.  Histoire.  =  Elève  de 
Girodet.-Trioson.  Plus  connu  comme  litho- 
graphe. 

Aubuisson  (Marquis  d').  E.  Fr.  *  1820. 
Histoire.  =  Hector  forçant  Paris  à  quitter 
Hélène.  —  Bucéphale  dompté  par  Alexandre. 

Audebert  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1759- 
1800.  Rochefort.  Animaux,  fleurs,  etc.  = 
Vint  très  jeune  à  Paris;  visita  l'Angleterre  et 
la  Hollande.  Rendit  de  très  grands  services  à 
l'histoire  naturelle.  =  Peintre,  naturaliste, 
dessinateur,  graveur  et  auteur  également  dis- 
tingué. 

Audenaerde  (Rob.  Van),  Audenaert  ou 
Oudenaart.E.Fl.  1663-1743.  Gand.  Histoire 
et  portrait.  =  Fils  d'un  professeur  de  langues, 
il  fut  d'abord  destiné  à  suivre  la  carrière  de  son 
père.  Cette  circonstance  lui  valut  une  instruc- 
tion étendue;  élève  de  Van  Cuyck  Van  Mierop 
et  de  Jean  Van  Cleef.  A  dix-neuf  ans  il  fut  en- 
voyé à  Tournai  où  il  apprit  la  langue  fran- 
çaise et  continua  ses  études  artistiques.  En 
1685  il  partit  pour  l'Italie,  visita  diverses  vil- 
les et  s'arrêta  à  Rome  où  il  se  perfectionna 
sous  la  direction  de  C.  Maratti.  Le  Cardinal 
Barbarigo  fut  son  protecteur  ;  il  ne  revint  en 
Flandre  qu'en  1723  après  trente-huit  années 
d'absence  et  encore  avec  l'intention  de  revoir 
l'Italie.  La  mort  du  Cardinal  mit  obstacle  à  ce 
projet.  De  retour  à  Gand,  il  y  cultiva  la  gra- 
vure avec  passion  sans  abandonner  toutefois 
la  peinture.  Il  fut  inscrit  dans  la  corporation 
des  artistes  gantois  en  1725.  Les  livres  de  la 
Gilde  constatent  qu'en  1739  il  ne  put  payer  sa 
cotisation  n'ayant  pas  eu  de  l'ouvrage  de 
toute  l'année.  Van  Audenaerde  a  formé  quel- 
ques élèves,  notamment  J.  F.  Deslyens,  J.  Van 
Aken,  tous  deux  morts  à  l'étranger.  =  L'abbé 
de  Durmael  et  tous  les  religieux  de  son  ordre. 
Gand  (musée.)  —Assomption  avec  les  portraits 
des  vingt-deux  donateurs,  membres  de  la  con- 
frérie de  Notre-Dame,  ib.  —  Tableaux  dans 
quelques  églises  de  Gand.  =  Imita  la  manière 
de  Maratti,  expression  pleine  de  vie;  de  la 
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grâce;  bon  modelé;  touche  sèche  mais  natu- 
relle. Meilleur  graveur  que  peintre. 


;  mi„  mi 


Audiger  (Toussaint).  E.  Fr.  *  1600.  Troyes. 
Verreries-  =  Artiste  qui  eut  de  la  réputation. 

AiMiouin  (Pierre-Elie).  E.  Fr.  1798-1864. 
Poitiers.  Paysage,  etc.  —  Tableaux,  Niort. 

AiMii'.-ui  (Charles).  E.  Fr.  1594-1673.  Paris. 
Détails  inconnus.  ==  Peintre  de  mérite. 

Vii«ii*:m  (Claude),  le  Vieux,  neveu  de 
Charles.  E.  Fr.  1639  ou  1642-1684.  Lyon.  His- 
toire. =  Elève  de  Perrier,  de  Vairinx,  d'Er- 
rard,  puis  de  Ch.  Lebrun;  frère  du  célèbre 
graveur  Gérard;  reçu,  en  1675,  à  l'Académie 
et  nommé  professeur  en  1681.  L'excès  du  tra- 
vail parait  avoir  abrégé  ses  jours.  Claude 
Audran  fut  un  homme  de  bien  et  très  cha- 
ritable :  on  prétend  que  la  moitié  du  prix  qu'il 
retirait  de  chaque  tableau  était  distribuée  aux 
pauvres.  =  Démétrius  et  Cyrus,  Versailles. 
=  Imitateur  trop  servile  de  Charles  Lebrun. 

Audran  (Claude),  le  Jeune,  neveu  de 
Claude  le  Vieux.  E.  Fr.  1658-1734.  Lyon.  Orne- 
ments, genre,  grotesques.  =  Obtint  le  titre 
de  peintre  du  roi.  Mort  au  Luxembourg  dont 
il  fut  concierge  pendant  29  ans.  On  dit  que 
Watteau  fut  son  élève.  =  Tableaux  dans  les 
résidences  royales,  en  France. 

Audry  (Ferdinand).  E.  Fr.  *  1840.  Paris. 
Paysage. 

Auer  (Nicolas)  E.  Al.  1690-1753  Meran. 
Histoire.  =  Elève  de  Lechner  à  Munich. 

Auer  (Benoit),  le  Vieux,  fils  de  Nicolas. 
E.  Al.  1722-1792.  Au  Tyrol.  Miniature.  =  Il 
eut  un  fils,  Benoit,  le  Jeune,  (1760-1845)  qui  fut 
peintre  comme  lui. 

Auer  (Antoine).  E.  Al.  1778-1814.  Munich. 
Miniature  sur  porcelaine.  =  Attaché  dès  l'âge 
de  17  ans  à  la  manufacture  de  Nymphenbourg; 
alla  étudier  à  Vienne,  en  1807;  revint  à  Mu- 
nich et  fut  nommé  premier  peintre  de  la  ma- 
nufacture. Son  fils,  Max-Joseph,  né  à  Nym- 
phenbourg en  1805,  lui  a  succédé. 

Auer  (Jean-Paul).  E.  Al.  1636-1687.  Nurem- 
berg. Paysage,  histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  G.  Chr-.  Eimmart,  le  Vieux;  séjourna  à 
Venise  où  il  reçut  les  leçons  de  Liberi.  = 
Peintre  estimable. 

Auerbach  (Jean-Gottfried).  E.  Al.  1697- 
1753.  Mulhouse.  Portrait.  =  Mort  à  Vienne, 
où  il  était  peintre  de  la  cour  depuis  1735.  = 
Portrait  :  l'empereur  Charles  VI,  Vienne.  — 
Portrait  :  le  comte  Gundacker  Van  Althann,?ô. 


Aufray  (Joseph-Athanase).  E.  Fr.  1836. 
Paris.  Paysage,  genre.  =  Elève  de  Barrias. 
=  Lande  en  Bretagne.  —  Le  déjeûner. 

Aufray  (Alphonse-Edouard).  E.  Fr.  *  1836. 
Paris.  Paysage.  =  Bords  de  la  Seine. 

Auge  (Etienne).  E.  Fr.  *  1865.  Saintes. 
Genre. 

Auger  (Charles).  E.  Fr.  *  1848.  Genre,  por- 
trait. 

Auger.  (Adrien- Victor).  E.  Fr.  1787.  His- 
toire et  genre.  =  Prédication  de  saint  Jean. 
—  Fête  de  saint  Louis. 

Auguin  (Louis-Augustin).  E.  Fr.  1824.  Ro- 
chefort.  Paysage.  =  Elève  de  Corot.  =  Les 
jours  d'Automne.  —  La  source. 

Augus.  V.  Aggas. 

Augusta  (Christophe).  E.  I.  *  1590.  Casal- 
Maggiore.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  du 
chevalier  Trotti;  mourut  jeune. 

Auguste.  E.  Fr.  *  1810.  Histoire  naturelle. 
=  Deux  coqs  se  battant  pour  une  poule. 

Augustin  (Jean-Baptiste  J.).  E.  Fr.  1759- 
1832.  Saint-Dié  (Vosges).  Portrait  en  minia- 
ture sur  émail.  =  Donna  un  nouveau  lustre 
à  la  peinture  sur  émail,  et  ne  dut  son  talent 
qu'à  lui-même;  nommé,  en  1819,  premier 
peintre  en  miniature  de  la  chambre  et  du 
cabinet  du  roi,  et,  en  1821,  chevalier  de  la 
Légion  d'honneur.  Mort  du  choléra,  à  Paris, 
où  il  résidait  depuis  1781.  =  On  cite  parmi  ses 
portraits  ceux  de  l'impératrice  Joséphine,  de 
Denon  et  surtout  celui  de  lord  William  Ben- 
tinck,  gouverneur  général  des  Indes.  =  Colo- 
ris riche  et  vigoureux.  Son  école  de  dessin 
et  de  peinture  a  formé  un  grand  nombre 
des  meilleurs  artistes  français  modernes.  Sa 
femme  et  son  élève,  madame  Augustin,  cul- 
tiva le  même  genre  que  lui  et  se  retira  à 
Arras  après  sa  mort. 

Augustin!  (Jean).  E.  H.  1725.  Groningue. 
Fleurs,  fruits  et  portrait.  =  Elève  de  Ph.  Van 
Dyck.  Mort  à  Haarlem,  où  il  demeurait  encore 
en  1776.  Il  peignit  des  tapisseries. 

Aujollets-Pagès  (François).  E.  Fr.  1746- 
1801.  Bordeaux.  Histoire,  portraits.  =  Fon- 
dateur, à  Poitiers,  de  l'académie  de  peinture, 
sculpture,  etc.,  en  1775.  =  St-Louis  en  adora- 
tion devant  la  couronne  d'épines,  Poitiers. 

Aula  (le  marquis  d').  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
=  Peintre  amateur. 

Aulbry  (Guillaume).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Tours.  Ornements. 

Auiion  (Olivier).  E.  Fr.  1565.  Vitré.  = 
Peintre  sur  verre  qui  travailla  avec  grand 
succès  à  Rennes. 

Aulnette  de  Vautenet.  E.  Fr.  1786- 
1853.  Rennes.  Histoire.  =  Blanche  de  Castille, 
Rennes.  —  Le  départ  du  croisé.  —  Le  retour 
du  pèlerin. 
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AumoDt  (Pierre-Hippolyte).  E.  Fr.  f  1865. 
Evreux.  Paysage,  portraits. 

Yiuiioiit  (Louis).  E.  Fr.  1805.  Copenhague. 
Genre  et  portrait.  =  Elevé  de  Gros. 

\m<hiî.  i  (Emmanuel).  E  FI.  1819.  Mons. 
Genre,  etc.  =  Elève  de  Hallez.  Plus  connu 
comme  aquarelliste  et  pastelliste. 

Aure^io  (Antoine).  E.  I.  1700.  Brescia. 
Paysage.  =  Elève  de  Cimaroli. 

Aureli  (Louis).  E.  I.  1816-1865.  Bologne. 
Nature  morte.  =  Professeur  de  la  classe  d'or- 
nements à  l'académie  de  Bologne.  Plus  connu 
comme  lithographe. 

Aui*eller  (Jean).  E.  Al.  1625-1696.  Suède. 
Portraits.  =  Talent  remarquable 

Aureller  (Jean  le  Jeune),  nls  du  précé- 
dent. E.  Al.  1657.  Gefle  (Suède).  Portraits.  = 
Suivit  la  carrière  de  son  père  et  comme  lui 
laissa  une  bonne  réputation. 

Auriol  (Charles-Joseph).  E.  Fr.  1773-1834. 
Genève.  Paysagiste. 

Aurion  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1502.  Rouen. 
Ornements.  =  En  1506  le  cardinal  d'Amboise 
le  chargea  de  décorer  le  grand  corps  de  l'hô- 
tel au  château  de  Gaillon.  =  Artiste  de  grande 
valeur. 

Auripert.  Peintre  du  viue  siècle  qui  exé- 
cuta pour  le  roi  Lombard  Astolph  des  travaux 
de  peinture  à  l'église  de  St-Pierre  Somaldi,  à 
Lucques. 

Aussandoy  (Hippolyte).  E.  Fr.  1836. 
Paris.  Genre.  =  Elève  d'H.  Vernet. 

Autelli  (Jacques).  E.  I.  *  1649.  Mosaïque. 
=  Travailla  à  Florence  d'après  les  dessins  de 
J.  Ligozzi  et  du  Poccetti. 

Auteroche  ( Alfred  -Eloi).  E.  Fr.  1831. 
Paris.  Animaux,  genre.  =  Elève  de  Brascas- 
sat  et  de  L.  Cogniet. 

Autissier  (Louis-Marie).  E.  Fr.  1772-1830. 
Vannes  (Bretagne).  Miniature  et  portrait.  = 
Elève  de  Vautrin;  s'établit  à  Bruxelles  où  il 
mourut;  membre  de  l'Académie  des  beaux- 
arts  de  Gand,  depuis  1812;  exécuta  les  por- 
traits de  plusieurs  personnages  élevés.  = 
Acquit  une  réputation  méritée. 

Au i  oSmihV.  Femme  peintre,  élève  de  Olym- 
pius.  Citée  par  Pline. 

Autreau  (Jacques).  E.  Fr.  1657-1745.  Paris. 
Portrait,  genre.  =  Après  avoir  cultivé  la  pein- 
ture avec  succès,  il  l'abandonna  pour  la  car- 
rière des  lettres.  Célèbre  par  ses  démêlés  avec 
J.  B.  Rousseau.  Mort  aux  Incurables. 

Autreau  (Louis)  fils  du  précédent.  E.  Fr. 
1692-1760.  Paris.  Portrait.  =  Agréé  à  l'Aca- 
démie, en  1735;  nommé  académicien  en  1741. 
=  Graveur. 

Autrique  (J.  B.  J.).  E.  FI.  1777-1853. 
Bruges.  Paysage.  =  Travailla  à  Paris  chez 
Suvée.  S'établit  à  Ypres  où  il  fut  professeur  à 
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l'académie  et  où  il  forma  de  bons  élèves. 

Autrique  (Edouard),  fils  du  précédent. 
E.  Fr.  1810.  Histoire.  =  Mort  de  Dieus,  géné- 
ral achéen.  —  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus. 

Auvigny  (Charles  d').  E.  Fr.  1760-1830. 
Warschau.  Miniature.  =  Amour  et  Psyché. 
—  Le  premier  navigateur. 

Auvray  (Joseph-Félix-Henri).  E.  Fr.  1800- 
1833.  Cambrai.  Histoire.  =  Elève  de  Momal, 
Gros  et  Léonce  de  Fieuzal.  =  Saint  Louis  pri- 
sonnier. —  Saint  Paul  à  Athènes. 

Auvray  (Hippolyte),  frère  du  précédent. 
E.  Fr.  1798-1860.  Décorations. 

Auzou  (Pauline),  née  Desmarquets.  E.  Fr. 
1775-1835.  Paris.  Genre  et  portrait.  =  Elève 
de  Regnault.  =  Marie-Louise,  au  moment  de 
partir  pour  la  France,  distribue  ses  bijoux  à 
ses  frères  et  à  ses  sœurs,  Versailles.  —  Arrivée 
de  Marie-Louise  à  Compiègne,  ib. 

Avanzati  ou  Avanzini  (  Pierre  -  An- 
toine). E.  I.  f  1733.  Plaisance.  Histoire.  = 
Elève  de  M.  A.  Franceschini,  à  Bologne.  =  Peu 
d'invention;  imita  servilement  son  maître. 

Avanzi    OU    Avanzo    (Auguste).    E.    I. 
xvie  siècle.  Brescia.  Histoire.  =  Exécuta  des 
fresques  dans  quelques  églises  de  Brescia. 

Avanzi  (  Jacques  ) ,  nommé  quelquefois 
Davanzo  et  dit  Jacques  de  Bologne. 
E.  I.  *  1377.  Bologne  Histoire  et  portrait.  = 
Fit  faire  à  l'école  de  Bologne  des  progrès  sen- 
sibles, en  suivant  avec  succès  les  traces  de 
Giotto.  =  Calvaire,  Bologne.  —  La  Vierge  et 
l'enfant  Jésus,  ib.  —  Déposition,  Venise  (signé  : 
Jacobus  Avanzi.  MCCCLXVII).  =  Formes  étu- 
diées avec  soin  :  exécution  très  heureuse  ; 
meilleur  dessin  d'ensemble  et  fonds  d'archi- 
tecture plus  savants  que  ceux  de  ses  prédé- 
cesseurs. =  Il  y  eut  aussi  à  la  même  époque 
un  Jacques  Avanzi  qui  travailla  à  Padoue  et 
à  Vérone.  L'église  de  St-Georges,  à  Padoue, 
possède  des  fresques  de  ce  peintre. 

Avanzi  (Joseph).  E.  I.  1645-1718.  FERRARE. 
Histoire.  =  Elève  de  C.  Cattanio.  =  Fresques 
et  tableaux  dans  les  églises  de  Ferrare. 

Avanzi  (Nicolas).  E.  I.  f  1663.  Vérone. 
Histoire.  =  Peintre  et  graveur  de  camées. 

Avanzi  (Simon).  Dai  Crocefissi  ou  Da  Bo- 
logna.E.I.  *  xvie  siècle. Histoire.=Vivait  dans 
la  première  moitié  du  xvie  siècle;  un  des  bons 
maîtres  de  cette  époque.  =  Beaucoup  de  fini. 

Avanzini.  V.  Avanzati. 

Avanzini  (Justinien).  E.  I.  1805-1843.  Le- 
vico  (Tyrol).  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Demin, 
de  Padoue. 

Avanzino.  E.  I.  1552-1629.  ClTA  DI  CAS- 
tello.  Histoire.  =  Elève  du  Pomerancio  qu'il 
aida  dans  plusieurs  de  ses  travaux.  =  Fres- 
ques, Rome.  =  Beaucoup  d'originalité. 

Avanzino  da  Gubbio.  E.  I.  *  XVIe  siècle. 
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(J  :hbio(0.  Histoire.  =  Vivait  à  Gubbio. 

Aved  (Jacques-André-Joseph).  E.  Fr.  1702- 
1766.  Douai.  Portrait.  =  Fut  emmené  fort 
jeune  en  Hollande;  étudia  les  maîtres  de 
l'école  flamande  et  vint  à  Paris  en  1721,  où  il 
fut  élève  de  Lebel.  Membre  de  l'Académie,  en 
1734.  Fit  le  portrait  de  Louis  XV.  En  1751 
il  fut  appelé  à  La  Haye  pour  y  faire  le  por- 
trait  du  prince  d'Orange,  Guillaume  IV;  il 
y  fut  inscrit  dans  la  confrérie  des  peintres. 
Mort  d'apoplexie  à  Paris.  =  Portrait  de  Guil- 
laume IV.  prince  d'Orange,  Amsterdam.  — 
Portrait  du  marquis  de  Mirabeau,  Paris.  — 
Portrait  de  Gazes,  ib.  (école  des  beaux-arts). 
Portrait  de  De  Troy,  fils,  ib.  =  Touche  agréa- 
ble, coloris  harmonieux.  Ce  peintre  a  été  com- 
paré avec  beaucoup  d'exagération  à  Van  Dyck 
et  à  Titien. 

Aveiro  (la  duchesse  d').  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Madrid  (0.  =  Citée  par  les  biographes  espa- 
gnols comme  un  bon  amateur.  =  Tableaux, 
Madrid. 

Aveiar  (Joseph  d').  E.  Es.  *  1650.  Lisbonne. 
Histoire.  =  Tableaux  et  fresques  à  Lisbonne. 

Aveline  (Pierre).  E.  Fr.  *  1699.  =  Frère 
du  graveur  et  portant  le  même  prénom.  On 
ne  connaît  aucune  œuvre  de  cet  artiste  qui 
figure  dans  les  actes  du  temps  avec  la  quali- 
fication de  maître  peintre. 

Avellino  (Jules).  E.  I.  f  1700.  Messine. 
Paysage  et  architecture.  =  Elève  de  S.  Rosa; 
s'établit  à  Ferrare.  =  Adopta  le  style  de  son 
maître;  pinceau  plus  gracieux;  figures  tou- 
chées avec  esprit. 

Avellino  (Onofrio).  E.  1. 1674-1741.  Naples. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  L.  Giordano, 
puis  de  Solimène;  mort  à  Rome.  =  Exécution 
expéditive  et  négligente;  coloris  peu  heureux. 

Avemann  (Wolff).  E.  AI.  f  1620.  Nurem- 
berg. Perspective,  intérieurs  d'église.  =  Etu- 
dia d'après  H.  Van  Steenwyk  (peintre  hol- 
landais) :  habita  quelque  temps  la  Hesse,  et 
mourut  à  Hesse-Cassel  des  suites  d'un  coup 
d'épée. 

Avendano  (Jacques).  E.  Es.  *  1661.  Val- 
ladolid  (?).  Histoire.  =  Il  fut,  d'après  Cean 
Bermudez,  un  des  artistes  qui  usurpèrent  le 
pouvoir  du  corregidor  lequel  voulait  forcer  les 
artistes  à  s'incorporer  dans  la  milice. 

Avendoel.  E.  H.  *  1650.  Animaux.  =  Plu- 
sieurs de  ses  ouvrages  ont  été  attribués  à 
P.  Potter. 

Averara  (Jean-Baptiste).  E.  I.  f  1548.  Ber- 
GAME.  Histoire.  =  Imitateur  du  Titien;  mort 
jeune.=Teintes  agréables,  paysages  naturels, 
figures  d'enfants  bien  dessinées. 

Avercamp  (Henri  Van),  dit  Stomme 
(muet).  E.  FI.  *  1663.  Campen  (?).  Paysage,  na- 
ture morte.  =  Son  surnom  lui  vint  de  sa  ma- 


nière d'être  habituelle,  et  non  d'un  défaut 
organique.  Ses  dessins  sont  plus  recherchés 
que  ses  tableaux.  =  Jambon  et  accessoires, 
Louvain.  —  Kermesses  hollandaises,  Dresde. 
—  Vue  de  rivière,  Rotterdam.  —  Hiver,  Ber- 
lin. =  Ordonnance  souvent  riche,  figures  spi- 
rituellement dessinées.  On  pense  qu'il  a  gravé. 


w  w 


Aveiecht  (Jacq.).  E.  FI.  f  1420.  BRUGES  (?). 
Tableaux  religieux.  =  Doyen  de  la  corpora- 
tion des  peintres  en  1399  et  en  1406,  vinder 
ou  juré  en  1415.  Ce  peintre  fut  employé  à  la 
décoration  de  l'hôtel  de  ville  de  Bruges  en 
1403.  =  Il  y  a  encore  eu  deux  peintres  de  ce 
nom,  Jean  et  Guillaume,  inscrits  dans  la  gilde 
brugeoise  entre  1405  et  1440. 

Aversa  (Mercure  d').  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  B.  Caraccioli. 

Aviani  (François).  E.  I.  *  1630.  Vicence. 
Perspective,  marines  et  paysage.  =  On  croit 
qu'il  vécut  peu  de  temps  et  hors  de  sa  patrie  ; 
c'est  ainsi  qu'il  ne  jouit  pas  de  toute  la  répu- 
tation qu'il  mérite.  =  Architecture  admira- 
ble; excella  dans  les  marines  et  les  paysages; 
composition  gracieuse.  Carpioni  étoffa  ses 
tableaux. 

A  via  no  (Jérôme).  V.  Girolamo  de  Trevise. 

A  vil»  (André-Sanchez  d').  E.  Al.  f  1762. 
Tolède.  Portraits.  =  Travailla  à  Paris  ;  s'éta- 
blit à  Vienne. 

Avïia  (François  d').  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Portrait.  =  Peintre  et  ami  de  l'archevêque  de 
Séville,  Pierre  Vaca  de  Castro. 

Avili»  (Ferdinand  d').  E.  Es.  *  1565.  Histoire. 
=  Peintre  et  sculpteur  de  Philippe  II.  Elève 
de  Fr.  Commîtes.  =  Sa  réputation  comme 
peintre  et  comme  sculpteur  ne  s'est  pas  con- 
servée. 

Avisard  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1440.  Fou- 
gères (Bretagne).=  Peintre  verrier  de  mérite. 
Plaça  une  verrière  en  1440,  dans  l'église  de 
son  lieu  natal. 

Avogaro  (Marc  d').  E.  I.  *  1449.  Miniature. 
=  Peignit  des  miniatures  pour  la  maison 
d'Esté.  On  croit  qu'il  eut  un  fils  qui  l'aida. 

Avogrado  (Pierre).  E.  I.  *  1730.  Brescia. 
Histoire.  =  Elève  de  Ghiti;  étudia  à  Bologne. 
=  Raccourcis  gracieux,  composition  judi- 
cieuse, effet  agréable. 

Avont  (Rombaut  Van),  frère  de  Melchior 
E.  FI.  f  1619.  Malines.  Histoire.  =  Fils  d'un 
Jean  Van  Avont.  Rombaut  était  sculpteur  et 
bon  peintre  enlumineur.  Membre  de  St-Luc 
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en  1581.  Se  maria  en  1597.  Résida  quelque 
temps  à  Bruxelles. 

\ x  «mi  (Melchior  Van),  frère  de  Rombaut, 
E.  F).  1592-1619.  Malines.  =  Fils  de  Jean.  Mort 
de  la  petite  vérole  laissant  six  filles;  il  s'était 
marié  en  1611. 

Avont  (Pierre  Van),  fils  de  Rombaut,  E.  FI. 
1600-1652.  Malines.  Paysages,  figures,  vues  — 
11  fut  aussi  marchand  de  tableaux.  Vincke- 
boons  se  servait  de  lui  pour  peindre  les  figures 
de  ses  compositions.  On  en  dit  autant  de  Jean 
Breughel,  sans  pouvoir  l'affirmer.  Son  frère 
Augustin  né  en  1602  était  enlumineur.  =  Pay- 
sage avec  une  sainte  Famille,  Vienne.  —  La 
Vierge  à  la  danse  aux  anges,  Gand  (église 
St-Pierre).  —  Flore  entourée  de  génies,  ib.  — 
Sainte  famille  dans  un  paysage.  Gand.  =  Fi- 
gures bien  dessinées,  pinceau  spirituel.  Tons 
gais  et  légers,  sujets  naïfs.  Bon  graveur.  = 
Van  Merlen,  Hollar,  surtout,  et  beaucoup 
d'autres  ont  gravé  d'après  lui.  =  Ventes  : 
V.  Bertels.  Bruxelles  (1779)  :  Sainte  Famille; 
le  paysage  est  de  L.  Achtschelling,  120  fl.  = 
La  famille  des  Van  Avont  est  nombreuse  et 
produisit  beaucoup  d'artistes.  Voir  à  ce  sujet  : 
Histoire  de  la  peinture  et  de  la  sculpture  à 
Malines,  par  Em.  Neefs,  1876. 

Avramovic  (Démétrius).  E.  R.  1815-1855. 
Russie.  Histoire. 

Avy.  E.  Fr.  *  1804.  Miniatures.  =  Portrait, 
Avignon  (musée). 

Awerkiero  (Pierre).  E.  R.  *  1681.  His- 
toire. "==  On  voit  des  peintures  de  lui  dans  la 
cathédrale  de  Kostroma. 

Axenfeld  (Henri).  E.  Fr.  xixe  siècle. 
Odessa,  paysage,  etc.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 

Axpoele  ou  Axelpoele  (  Daniel  Van  ). 
E.  Fl.  *  xive  siècle.  Histoire,  portrait.= Maître 
peintre  à  Gand,  en  1375,  juré  en  1379;  doyen  de 
la  corporation,  en  1381.  Son  père  Gérard  était 
également  peintre  et  fut  juré  de  la  corpora- 
tion gantoise  en  1341.  Elève  de  son  père; 
compagnon  de  travail  de  J.  Martins.  Il  repei- 
gnit pour  l'hôtel  de  ville  de  Gand,  en  bonnes 
couleurs  à  l'huile,  les  portraitures  murales 
des  comtes  de  Flandre.  Il  fut  aidé  dans  cette 
besogne  importante  dont  on  a  encore  décou- 
vert quelques  traces  en  1859,  par  J.  Martins. 
Après  1420  il  n'est  plus  fait  mention  de 
Guillaume  dans  les  archives.  Un  de  ses  frères 
nommé  Jacques  fut  reçu  franc  peintre  en  1399, 
juré  en  1405  et  doyen  en  1415.  Henri,  fils  de 
Jacques,  reçut  la  maîtrise  en  1408  et  fut  juré 
en  1414. 

Axpoele  (Jean  Van),  fils  de  Daniel.  E.  Fl. 
*  xve  siècle.  =  Entra  dans  la  corporation  de 
Gand  en  1409.  M.  Edouard  de  Busscher,  archi- 
viste de  la  ville  de  Gand,  a  publié  sur  les 
anciens   peintres  de  cette  ville  un  curieux 


mémoire  dans  le  Messager  des  Sciences  his- 
toriques. Gand.  1859.  On  y  trouvera  des  ren- 
seignements sur  cette  famille. 

Axtmana  -(Léopold).  E.  Al.  1700-1748  SUL- 
neck  (Autriche).  Animaux.  =  Elève  et  rival 
de  G.  Hamilton.  Mort  à  Prague.  =  Excellait 
dans  les  chiens  et  les  chevaux. 

Ayala  (Barnabe).  E.  Es.  f  1673.  Séville. 
Histoire.  =  Elève  de  Franc.  Zurbaran;  un  des 
fondateurs  de  l'académie  de  Séville.  =  As- 
somption, Séville  (église  Saint-Jean  de  Dieu). 
=  Imitation  de  son  maître  surtout  dans  les 
draperies. 

Ayanza  (Jérôme  D').  E.  Es.  '  1620.  Ma- 
drid (?).  =  Détails  inconnus;  on  sait  seulement 
qu'il  fut  chevalier  d'Alcantara. 

Aybar  Ximenès  (Pierre),  E.  Es.  *  1682. 
Histoire.  =  Parent  et  élève  de  Fr.  Ximenès. 
Vivait  à  Calatayud.  =  Bonne  couleur  et  bonne 
composition. 

Ayrer  (Justine).  E.  Al.  1704.  Dantzig. 
Genre,  portraits  en  miniature.  =  Tante  de 
Daniel  Chodowiecki  à  qui  elle  donna  les  pre- 
mières leçons. 

Ayres  (Pierre).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Savigli- 
ano.  Histoire,  portrait.  =  Il  travailla  à  War- 
schau  en  1816,  d'où  il  partit  pour  l'Angleterre. 

Aze  (Valère-Adolphe-Louis).  E.  Fr.  1823. 
Paris.  Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de 
Robert  Fleury.  —  Un  conseil  de  cardinaux, 
Rodez.  —  Tribunal  à  Alger. 

Azeglîo  (Martimo  Taparelli,  marquis  d'). 
E.  I.  1798.  Turin.  Paysage  et  histoire. 

Vxiio  (Jules  d').  E.  I.  *  1558.  Histoire.  = 
Travailla  au  mont  Cassin  en  1558  avec  Marco 
Mazzaroppi. 

Azzi  (Joseph).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Ferrare. 
Portraits.  =  Il  existe  de  lui  un  portrait  à 
l'église  St-Joseph  à  Ferrare.  Il  eut  un  fil& 
(Scipion)  qui  peignit  des  sujets  religieux  que 
l'on  rencontre  dans  quelques  églises  de  Fer- 
rare. 

Azzi  (Nicolas).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Castel- 
nuovo.  Histoire.  =  Auteur  d'un  portrait 
d'Alphonse  III,  duc  de  Modène,  qui  se  trouve 
dans  l'église  votive  de  Modène. 

Azzola  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Excellait  dans  la  peinture  des 
perspectives  architecturales;  a  laissé  de  nom- 
breux travaux  à  Brescia,  Bergame,  Parme. 
etc.  Peignit  à  l'huile  et  à  fresque. 

Azzolini  ou  iiazzoïinî  (Jean-Bernard). 
E.  I.  *  1510.  Naples.  Histoire.  =  Séjourna  à 
Gênes  et  y  exécuta  des  ouvrages  remar- 
quables. =  Beaucoup  d'expression;  modela 
en  cire  avec  un  rare  talent.  =  Un  peintre  du 
même  nom  (Dominique)  qui  travailla  à  Man- 
toue  (1476-1501)  paraît  être  le  même  que  Jean- 
Bernard. 
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Baade  (Knud).  E.  Al.  1808.  Bergen  (Nor- 
wêge).  Paysage  et  marines.  =  Port  de  mer 
au  clair  de  lune,  Munich. 

Baader  (Amélie).  E.  Al.  1763-1840.  =  Cette 
artiste  est  connue  par  ses  copies  de  Rem- 
brandt et  d'autres  peintres.  =  Graveur. 

Baader  (Jean).  E.  Al.  1709-1779.  BAVIÈRE. 
Histoire.  =  Voyagea  en  Italie  avec  Knoller. 
=  Tableaux  dans  les  églises  de  Wessobrun, 
Polling,  etc.  =  Peintre  distingué. 

Baader  (Jean-Michel).  E.  Al.  1736.  Eich- 
^tadt.  Histoire,  intérieurs.  =  Etudia  à  Paris 
et  revint  dans  sa  ville  natale  où  il  fut  peintre 
de  l'évèque. 

Baader  (Louis-Marie)  E.  Fr.  1828.  Lannion. 
Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève  d'Yvon.  = 
Rappel  des  abeilles.  —  Héro  et  Leandre,  Gre- 
noble. 

Baagoe  (Charles  Emile).  E.  Al.  1829.  Co- 
penhague. Marines. 

Baak-Hattigh  (Jean).  E.  H.  *  1642. 
Utrecht.  Paysage  et  animaux.  =  Détails 
inconnus.  =  On  voit,  à  Utrecht,  une  œuvre 
de  ce  peintre  datée  de  1642.  ==  Travailla  dans 
le  genre  de  Poelenburg. 

Baalsgaard  (C).  E.  Al.  *  1858.  Nature 
morte. =Table  avec  fruits,  etc.  Copenhague. — 
Fleurs  et  fruits  près  d'un  pavillon  de  jardin, 
ib.  —  Fruits,  Hambourg. 

Baar-Van  Slangenbiirgb  (Charles- 
Jacques).  E.  H.  1783.  Leuwaarden.  Portrait, 
etc. 

Baat  (Catherine).  E.  Al.  =  Femme  peintre 


suédoise,  qui  étudia  également  les  sciences 
héraldiques. 

Babajero  iPolidore).  E.  R.  *  1850.  RUSSIE. 
Batailles.  =  A  reproduit  des  scènes  de  com- 
bat dans  le  Caucase. 

Babcock  (Guillaume).  E.  An  1826.  Bos- 
ton. =  Elève  de  Th.  Couture. 

Babere.  E.  Fr  *  1756.  =  Portrait,  nature 
morte.  Pastels.  =  Membre  de  l'ancienne  Aca- 
démie de  St-Luc,  à  Paris. 

Babetir  ou  Baburen  (Théodore).  E,  H. 
1570-1624.  Utrecht.  Intérieurs  d'église  etc.= 
Elève  de  Pierre  Neefs  (?).  Habita  Anvers.  = 
Pinceau  libre  et  ferme,  dessin  exact  ;  coloris 
trop  brun  et  peu  agréable.  Il  fut  aussi  gra- 
veur. =  Ventes  :  V.  à  Amsterdam  (1765),  une 
Bacchanale,  100  fl. 

Babo  (Lambert  de).  E.  Al.  f  1862.  Paysa- 
ges. =  Graveur. 

Baboccio  ou  Baniboccio.  E.  I.  1351 
Piperno.  =  Plus  connu  comme  sculpteur. 

Baccarinï  (Jacques).  E.  I.  f  1682.  Reggio, 
Histoire,  —  Tableaux  à  Reggio.  =  Imita  le 
Talami.  Manière  sage. 

Baccelli  (Mathieu).  E.  I.  1769-1850  —  Luc- 
ques.  Portraits,  etc. 

Bacchiacca  (Le).  V.  UbertillO. 

Bacchiocco  (Charles).  E.  I.  =  Ce  nom  se 
trouve  inscrit  sous  beaucoup  de  tableaux 
qu'on  rencontre  dans  les  églises  de  Milan. 

Baeei  (Antoine).  E.  I.  '  1663.  Padoue(?). 
Fleurs  et  fruits.  =  Travailla  à  Venise.  On  a 
de  lui  quelques  grands  tableaux  de  nature 
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morte  au  dôme  de  Rovigo. 

Bacci.  Ce  nom  a  été  porté  par  plusieurs 
peintres  italiens  au  xvine  siècle  et  sur  lesquels 
on  manque  de  renseignements. 

Bacclgaluppo.  E.  I.  *  xvm"  siècle.  GÊ- 
nks.  Paysages  mythologiques. 

Bacciocchi  (Ferrante).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Ferrare.  Histoire.  =  Cet  artiste  qui  se  fit 
religieux  exécuta  des  travaux  de  peinture  à 
l'église  St-Etienne  à  Ferrare. 

Bacciochi  (César).  E.  I.  1626-1708.  RlMlNl. 
Histoire.  =  Se  fit  moine  Augustin.  =  Imita  le 
Guercino. 

Baccio  délia  Porta.  V.  Barthélémy 
de  St-Marc. 

Baccuet  (Prosper).  E  Fr.  1798-1854.  PA- 
RIS. Paysage.  =  Elève  de  Watelet.  =  Vue  du 
lac  Majeur.  —  Vue  de  Miliana,  en  Afrique, 
Bordeaux. 

Bach.  Plusieurs  peintres  de  ce  nom  ont 
existé  au  xvme  siècle  sans  laisser  de  réputa- 
tion. 

Bach  (Charles-Daniel).  E.  Al.  1756-1826. 
Potsdam.  Histoire.  = Voyagea  en  Italie.  Direc- 
teur de  l'académie  de  Breslau. 

Bach  (Alois).  E.  Al.  1809.  Eschelkumm. 
Genre,  batailles.  =  Elève  de  Hess. 

Bach  (Max).  E.  Al.  1841.  Stuttgart.  Pay- 
sage, vues  de  ville. 

Bach  (Guido).  E.  Al.  1828.  Annaberg. 
Genre  et  portrait. 

Bach  (Jean-Samuel).  E.  Al.  f  1778.  Ham- 
bourg. Paysage.  =  Fils  du  célèbre  composi- 
teur. Mort  prématurément. 

Bâche  (Otto).  E.  Al.  1839.  ROESRTLDE. 
Genre. 

Bacheley  ou  Bachely.  E.  Fr.  *  1691, 
Rouen.  =  Doyen  de  la  corporation  des  pein- 
tres en  1699.  Vivait  encore  en  1713. 

Bachelier  (Charles-Claude).  E.  Fr.  Paris. 
*  xixe  siècle.  Paysage.  =  Vue  en  Arménie.  — 
Une  prairie. 

Bachelier  (Jean-Jacques).  E.  Fr.  1724- 
1806.  Paris.  Histoire,  genre,  chasse,  animaux, 
fleurs,  etc.  =  Agréé  à  l'académie  en  1751  et 
reçu  en  1763,  il  en  devint  professeur  puis 
adjoint-recteur.  Directeur  perpétuel  de  l'aca- 
démie de  Marseille.  Fondateur  d'une  école 
gratuite  de  dessin,  et  directeur  de  la  manu- 
facture de  porcalaine  de  Sèvres.  =  Peintre 
du  roi.  Dessina  des  fleurons  et  des  vignettes 
pour  les  Fables  de  Lafontaine.  =  Charité 
romaine,  Paris.  =  Peintre  médiocre,  inven- 
teur d'une  espèce  d'encaustique  pour  préser- 
ver les  statues  de  l'impression  de  l'air.  = 
Ventes  :  V.  Pompadour  (1766)  :  Vase  de  fleurs, 
200  1.  —  V.  Cy  pierre  (1845)  :  Chien-loup  couché 
dans  un  paysage,  300  fr. 
Bachelin  (Auguste).  E.  Fr.  1830.  Neuen- 


burg  (Suisse).  Hisioire,  genre,  paysage.  = 
Elève  de  Gleyre.  puis  de  Couture.  Fixé  à 
Paris. 

Bachereau-Bevcrchon    (Victor).  E. 
Fr.  1842.  Paris.  Animaux,  etc. 
Bacherelle.  V.  Beccherelli. 
Bacherini  (Anna).   E.  I.  1720.  FLORENCE. 
Portraits  en  miniature. 

Bachet  (Léon).  E.  Fr.  *  1530.  Paris  (?).  Or- 
nements. =  Beaucoup  de  réputation  de  son 
temps.  Travailla  aux  funérailles  de  Fran- 
çois Ier.  Il  eut  un  fils,  Loys,  peintre  d'orne- 
ments comme  lui. 

Bachman  (George).  E.  Al.  f  1651.  Fried- 

berg.  Histoire  et  portrait.  =  Mort  à  Vienne. 

Bachta  (Jean).  E.  Al.  1782-1856.  COBLENCE. 

Histoire  et  paysage.  =  Il  eut  un  fils,  artiste, 

né  en  1806,  mort  en  1855. 

Baciarelli  (Jeanne  Julienne  Frédérique, 
née  RICHTER)  E.  Al.  1733-1809.  Dresde.  Mi- 
niatures =  Artiste  de  grand  talent. 

Baciarelli  (Marcel).  E.  I.  1731-1818.  ROME. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Benefiali; 
appelé  à  Dresde,  en  1753,  par  Auguste  III,  roi 
de  Pologne  et  électeur  de  Saxe;  accompagna 
ce  prince  à  Varsovie  et  s'y  fit  connaître  de 
Stanislas  Poniatowski,  futur  roi  de  Pologne, 
à  la  cour  duquel  il  se  fixa  après  la  mort  d'Au- 
guste; reçut  de  la  Diète  extraordinaire  de 
1767  l'indigénat  et  des  lettres  de  noblesse; 
nommé  par  le  roi  Stanislas  directeur  général 
des  bâtiments  de  la  couronne;  fit  un  voyage 
en  Italie  et  en  France,  en  1787,  et  fut  comblé 
partout  d'honneurs  et  de  marques  de  distinc- 
tion; la  plupart  des  académies  de  l'Europe 
l'admirent  au  nombre  de  leurs  membres.  = 
Portraits  de  tous  les  rois  de  Pologne,  depuis 
Boleslas  Chrobry  jusqu'à  Stanislas-Auguste, 
Varsovie.  —  Fondation  de  l'académie  de  Cra- 
covie,  ib.  —  L'union  de  la  Pologne  avec  la 
Lithuanie,  ib.  —  Traité  de  Choczim,  ib.  —  Et 
autres,z&.—  Jésus-Christ  bénissant  des  enfants, 
Szczorce  (Lithuanie).  —  La  famille  laborieuse 
bénie  par  Jésus  Christ,  ib.  —  Ses  ouvrages, 
fort  nombreux,  sont  d'une  rare  perfection; 
connaissance  parfaite  du  siècle  et  des  événe- 
ments; ses  personnages  ont  toujours  une  pose 
et  un  costume  de  la  plus  sévère  exactitude 
historique.  Un  de  ses  tableaux,  qui  se  trouve 
à  Varsovie  et  qui  représente  l'élévation  de  la 
Vierge,  est  une  copie  de  Palma  le  Jeune,  et 
l'emporte,  à  ce  qu'on  dit,  sur  l'original. 
Baciccio  (Le).  V.  Gauli. 
Bâcher  (Jacques).  E.  H.  1608  ou  1609-1651. 
Harlingen.  Portrait,  histoire  allégorique.  = 
Passa  la  plus  grande  partie  de  sa  vie  à  Ams- 
terdam. On  cite  comme  preuve  de  son  habi- 
leté, qu'étant  venu  un  matin  de  Haarlem  à 
Amsterdam  ,   il  commença  un  portrait  mi- 
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corps,  grandeur  naturelle,  et  le  remporta  à 
midi ,  entièrement  terminé.  =  Portraits  : 
Dresde.  —Vieillard  en  prière,  ib.  —  Portraits, 
Munich.  —  Portrait  du  peintre,  Brunswick.  — 
Portrait  de  femme,  ib.  —  Nymphes  surprises 
par  un  berger,  ib.  —  Nymphe  surprise,  ib.  — 
Réunion  d'archers,  Amsterdam  (hôtel  de  ville). 
=  Cet  artiste  maniait  le  pinceau  avec  une 
facilité  extraordinaire.  Beaucoup  de  ressem- 
blance. Il  a  aussi  gravé  sur  cuivre. 

Buckende).  E.  FI.  *xvi°  siècle.  Histoire  (?). 
=  Excellent  théoricien;  un  procès  le  força  à 
s'exiler  en  France,  où  il  mourut. 

Backer  (Jacques  de).  Surnommé  quelque- 
Ibis  Palermo,  fils  du  précédent.  E.  FI.  1530- 
1560.  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  son  père. 
Jusqu'à  présent  les  biographes  ont  prétendu 
que  de  Backer,  demeurant  chez  un  marchand 
de  tableaux  du  nom  de  Palermo,  avait  été  in- 
dignement exploité  par  cet  homme  jusqu'à  en 
mourir  d'excès  de  travail.  Ce  Palermo  est 
Antoine  de  Palerme,  peintre  et  marchand  de 
tableaux  à  Anvers,  doyen  de  la  corporation 
de  St-Luc,  en  1555,  1561,  1562,  1570  et  1571, 
par  conséquent  artiste  d'un  certain  mérite. 
Il  donna  probablement  des  leçons  à  J.  de  Bac- 
ker. Ce  qu'il  y  a  de  plus  inexplicable,  c'est 
que  le  nom  de  Jacques  de  Backer  ne  se  ren- 
contre pas  dans  le  livre  de  la  corporation  de 
St-Luc,  où  cependant  il  fallait  être  reçu  pour 
pouvoir  exercer  son  art.  «  On  ne  peut  suppo- 
ser qu'une  chose,  c'est  que  ce  nom  se  trouvait 
dans  les  quelques  feuillets  perdus  du  précieux 
iocument»  (Kramm).  =  Jugement  dernier, 
cathédrale  d'Anvers.  =  Ventes  :  V.  Van  Sus- 
teren  à  Anvers  (1764).  Le  jugement  dernier 
pièce  en  rond)  60  florins.  =  Regardé  comme 
un  des  meilleurs  coloristes  de  son  temps.  An- 
toine et  Jérôme  Wierix-ont  gravé  d'après  lui. 

Hacker  (Adrien  de),  neveu  de  Jacques.  E.  H. 
1643-1686.  Amsterdam.  Histoire  et  portrait.  = 
Immerzeel  le  donne  d'abord  sous  ce  nom  et 
avec  l'indication  de  sa  parenté;  plus  loin,  il  le 
nomme  De  Bahker,  sans  prénom,  et  en  parle, 
d'après  la  simple  indication  d'Houbraken , 
sans  s'apercevoir  qu'il  fournit  pour  l'un  et 
pour  l'autre  les  mêmes  renseignements  sur 
un  célèbre  tableau  qu'on  cite  de  lui  et  qui  re- 
présentait le  Jugement  dernier.  Kramm  pense 
qu'il  pourrait  être  le  fils  de  Jacques,  tandis 
qu'Immerzeel  le  donne  comme  son  neveu.  Il 
résulte  d'un  quatrain  que  l'on  trouve  au  bas 
d'un  tableau  fait  par  lui,  qu'il  séjourna  plu- 
sieurs années  à  Rome.  =  Tableau  allégorique 
sur  la  Justice  et  la  Paix,  Anvers.  —  Enlève- 
ment des  Sabines,  Amsterdam  (musée  Van  der 
Hoop).  —  Jugement  dernier,  ib.  (au  Palais).  = 
Grand  peintre  ;  pinceau  vigoureux  ;  dessin 
savant. 


Backer  (Nicolas  de).  E.  FI.  1648(?)-1689(?). 
Anvers.  Portrait.  =  Après  avoir  achevé  ses 
études,  cet  artiste  partit  pour  Londres  où  il 
acquit  la  réputation  d'un  bon  peintre  de  por- 
traits. Il  est  probable  que  ce  Nicolas  de  Backer 
est  le  même  que  celui  que  certains  biographes 
nomment  Jean  Jacques,  frèred'Adrien  et  neveu 
de  Jacques  de  Harlingen.  Ce  Jean  Jacques 
s'occupa  à  Anvers  et  à  Bruxelles  et  travailla 
avec  Kneller,  auquel  il  est  inférieur  comme 
talent  L'iV,  traduit  plus  tard  par  Nicolas, 
n'est  probablement  que  le  signe  de  l'inconnu. 
C'est  l'avis  de  Kramm  et  nous  le  partageons. 

Backer  (P.  de).  E.  FI.  1622.  BRUXELLES. 
Portr.  =  Détails  inconnus.  Kramm  suppose 
qu'il  ne  fait  qu'un  avec  Jacques  Backer  de 
Harlingen,  et  que  c'est  grâce  à  une  erreur 
dans  l'initiale  du  prénom  qu'il  apparaît  comme 
un  artiste  différent. 

Backer  (François  de).  E.  FI.  *  1721.  Portr. 
et  histoire. =On  ne  sait  si  ce  peintre  appartient 
à  la  Belgique  ou  à  la  Hollande.  Il  vécut  conti- 
nuellement à  l'étranger  et  fut  longtemps  au 
service  de  l'électeur  palatin;  la  femme  de 
l'électeur,  une  Médicis,  protégea  également 
de  Backer  qui  la  suivit  à  Florence.  Il  travailla 
à  Rome,  et  fut  aussi  peintre  de  l'électeur  do 
Mayence.  =  Son  portrait,  peint  par  lui-même, 
se  trouve  dans  la  galerie  des  artistes,  à  Flo- 
rence; il  est  signé  :  F.  de  Backer,  P.  Romse, 
1721.  =  Peintre  de  talent,  surtout  pour  le 
portrait.  Graveur.  Strahowsky  a  gravé  d'après 
lui. 

Backer  (F.  J.  T.  de).  E.  FI.  1812-1872.  Gheel. 
Genre  et  Histoire.  =  Savoyards  surpris  par 
l'orage.  —  Martyre  de  St-Georges,  Gheel. 

Backer  (Catherine).  E.  H.  *  xvirr3  siècle. 
Fleurs,  fruits,  etc.  =  Cette  dame,  appartenant 
au  rang  le  plus  élevé,  ne  cultiva  l'art  que  par 
goût,  Elle  avait  épouse  M.  Allart  de  la  Court 
van  der  Voort,  à  Leyden,  et,  devenue  veuve, 
elle  se  consacra  à  la  peinture.  =  Pinceau 
ferme,  beau  style.  Ses  remarquables  produc- 
tions sont  toutes  entre  les  mains  des  divers 
descendants  de  sa  famille. 

Backereel  (Gilles),  frère  de  Guillaume. 
E.  FI.  1572-16**.  Anvers.  Paysage  et  histoire. 
=  Visita  l'Italie  et  revint  vivre  jusqu'à  sa 
mort  dans  sa  ville  natale  où  il  dut  exécuter 
un  grand  nombre  de  tableaux,  car  les  églises 
du  pays  en  renfermaient  autrefois  beaucoup. 
Un  Gilliam  Backereel  fut  reçu  franc-maitre 
de  St-Luc  à  Anvers  en  1605.  La  vie  calme  et 
tranquille  de  ce  peintre  contrastait  avec  le 
faste  qu'affectait  son  tVère  Guillaume.  =  Vi- 
sion de  St-Félix,  Bruxelles.  —  L'adoration  des 
bergers,  ib.  =  Faible  dessinateur,  mais  beau 
coloriste.  =  Un  Gilles  Backereel,  peintre,  se 
trouve  inscrit  comme  franc-maitre  de  St-Luc 
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à  Anvers  en  1629-30.  C'est  peut-être  un  fils  de 
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notre  Gilles. 

Backereel  (Guillaume).  E.  FI.  1570-1000. 
Anvers.  Paysage,  histoire  et  portrait.  =  Mort 
à  Rome.  Le  luxe  de  sa  maison  le  perdit,  mais 
son  frère  le  tira  de  la  misère.  Sandrart  pré- 
tend qu'il  a  connu  à  Rome  sept  à  huit  peintres 
de  ce  nom,  tous  hommes  de  talent,  mais  vivant 
avec  trop  de  faste. 

Backereel  (Jacques).  E.  FI.  *  xvn°  siècle. 
Anvers.  Paysage.=  Elève  de  Tobie  Verhaegt, 
à  Anvers,  en  1612. 

Backhuyzen  -Van  de  Sande  (Henri). 
E.  H.  1795-1860.  La  Haye.  Paysages,  animaux. 
=  Elève  de  J.  Heymans. 

Backhuyzen -Van  de  Sande  (Jules 
Jacques),  fils  du  précédent.  E.  H.  1835.  La 
Haye.  Paysage. 

Backhuyzen  -Van  de  Sande  (Gerar- 
dine),  fille  de  Henri.  E.  H.  1826.  La  Haye. 
Fleurs  et  fruits.  =  Tableaux  aux  musées  de 
Harlem  et  de  Rotterdam. 

Backhuyzen  (Alexandre),  E.  H.  1830. 
La  Haye.  Paysage. 

Backhuysen.  V.  Bakhuisen. 

Backoff  (Charles).  E.  FI.  *  1843.  Portrait 
et  genre. 

Bâcler  d'Albe  (Louis-Albert-G.,  baron 
de).  E.  Fr.  1761-1824.  St-Pol  (Pas-de-Calais). 
Histoire.  =  Passa  plusieurs  années  en  Suisse  ; 
revint  en  France,  devint  partisan  de  la  révolu- 
tion et  s'enrôla  dans  l'armée  ;  nommé  général 
de  brigade;  directeur  du  dépôt  de  la  guerre 
et  adjoint  au  cabinet  topographique  de  l'em- 
pereur Napoléon.  Mort  à  Sèvres.  =  Souvenirs 
pittoresques  ou  vues  lithographiées  de  la 
Suisse.  —  Vues  pittoresques  du  Haut-Fou- 
cigny,  etc.  —  Bataille  de  Rivoli,  Versailles. 
—  Bombardement  de  Vienne,  ïb.  —  On  cite 
comme  son  chef-d'œuvre  :  La  bataille  d' Ar- 
éole. —  Publia  une  carte  du  théâtre  de  la 
guerre  en  Italie,  sous  la  république,  ouvrage 
qui  est  considéré  comme  le  meilleur  en  ce 
genre.  =  Dessinateur  habile,  géographe-car- 
tographe distingué,  écrivain  de  mérite  et  bon 
peintre. 

Bacon  (Henri).  E.  An.  1839.  Haverhill. 
Genre. 

Bacon  (Nathaniel).  E.  An.  *  xvne  siècle. 
Paysage.  =  Frère  du  philosophe.  Etudia  en 
Italie  et  finit  par  adopter  la  manière  flamande. 
=  On  voit  à  Oxford  des  paysages  très  gracieux 
de  cet  artiste. 

Bacot  (Emile).  E.  Fr.  *  1834.  Caen.  Minia- 
ture et  portrait.  =  Elève  de  Lepoittevin. 

Bacre  ou  Baker  (Jean  ou  Colin  de).  E. FI. 
xv°  siècle.  =  Travailla  à  Bruges  en  1468. 

Backvis  (François).  E.  FI.  *  xixe  siècle. 
Animaux.  =  Moutons  attaqués  par  des  loups. 


Baczynski  (Joseph).  E.  R.  f  1838.  En  VoL- 
hinie.  Scènes  comiques  et  charges. 

Badalocchio    OU    Rosa    Sisto.    E.    I. 

1581-1647.  Parme.  Histoire  et  portrait.  =Elève 
et  ami  d'Annibal  Carrache;  vécut  avec  ce 
dernier,  à  Rome,  et  fut  lié  également  avec 
Lanfranc;  travailla  à  Reggio.  =  Galathée, 
Rome.  —  Beaucoup  de  bons  travaux  à  Bo- 
logne. =  Dessin  correct.  Imita  la  manière  de 
ses  deux  amis;  peu  d'invention;  exécution 
très  satisfaisante.  Graveur  à  l'eau-forte. 

Badarocco  (Joseph),  dit  il  Sordo,  E.  L 
1588-1657.  Histoire.  =  Etudia  à  Florence 
d'après  André  del  Sarto.  =  Tableaux  dans 
des  églises  de  Gènes. 

Badarocco  ( Jean- Raphaël ) ,  fils  de 
Joseph.  E.  I.  1648-1726.  Histoire.  =  Elève  de 
son  père  et  de  C.  Maratti.  =  Imita  le  Cortone; 
pinceau  suave.  Le  bleu  d'outremer  domine 
dans  ses  tableaux.  =  Tableaux  à  Gênes. 

Badens  (François),  frère  de  Jean.  E.  H. 
1571.  Anvers,  Portrait,  allégorie,  effets  de 
lumière,  histoire,  etc.  =  Il  fit  ses  premières 
études  à  Amsterdam,  puis  il  partit  pour  l'Italie 
où  il  fit  un  long  séjour.  Revint  se  fixer  à  Am- 
sterdam où  son  père,  assez  mauvais  peintre, 
s'était  établi.  Un  François  Badens,  élève  d'un 
ce-rtain  Jacques  de  Hollandere,  est  inscrit  dans 
les  Liggeren  en  qualité  d'apprenti  en  1512  et 
cité  comme  peintre  dans  les  archives  de 
Notre-Dame  à  Anvers,  en  1548-49.  La  dernière 
mention  .qui  est  faite  de  lui  dans  ces  comptes 
comme  locataire  de  la  fabrique,  est  en  1559-60. 
Probablement  il  s'agit  d'un  parent  des  deux 
Badens.  Les  Liggeren  citent  encore  un  Josse 
Badens,  étoffeur,  sculpteur  et  peintre,  franc- 
maître  en  1516  et  un  Josse  le  jeune,  franc- 
maître  en  1569.  =  Belle  ordonnance,  beau 
coloris  dans  le  nu,  ce.  qui  le  fit  surnommer 
Y  Italien.  =  On  a  gravé  d'après  lui. 

Badens  (Jean),  frère  de  François.  E.  H. 
1576-1603.  Anvers,  Portrait.  =  Il  s'occupa 
beaucoup  en  Allemagne  et  en  Italie.  En  reve- 
nant dans  sa  patrie,  il  fut  fait  prisonnier  par 
des  gens  de  guerre  ;  cet  événement  abrégea 
son  existence  et  le  fit  mourir  à  la  fleur  de 
l'âge.  =  Bon  peintre. 

Baderna  (Barthélémy).  E.  I.  *  1680.  Plai- 
sance. Histoire.  =  Elève  du  chevalier  Fer- 
rante. =  Il  y  eut  encore  un  Pierre  Baderna 
qui  travailla  à  Plaisance  vers  lamème  époque. 

Badiale  (Alexandre).  E.  I.  1623-1668.  Bo- 
logne, Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Flaminio  Torre.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Badile  (Jean).  E.  I.  *  xve  siècle.  Vérone. 
Histoire.  =  Le  plus  ancien  membre  connu  de 
cette  famille.  =  A  l'académie  de  Vérone  se 
trouve  une  Madone  signée  de  lui  :  Johes 
Baile. 
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Bacille  (François).  E.  I.  t  1544.  Vérone. 
Histoire. 

Bacille  (Barthélémy).  E.  I.  f  1585.  Vérone. 
Histoire. 

Badile  (Ange).  Parent  d'Antoine,  E.  I.  xvie 
siècle.  Vérone.  Histoire. 

Badile  (Antoine).  E.  I.  1480-1560.  Vérone, 
Histoire.  =  Elève  de  N.  Golflno.  Il  eut  la 
gloire  de  donner  des  leçons  à  Paul  Véronèse, 
qui  était  son  neveu.  =  Renommé  pour  avoir 
le  premier  exécuté  des  tableaux  réguliers,  où 
il  s'affranchit  de  l'ancienne  manière.  =  Ta- 
bleaux à  la  pinacothèque  de  Vérone, 


Badin  (Pierre  Ad.)  E.  Fr.  1805.  Auxerre. 
Histoire.  Genre.  Portrait.  =  Directeur  des 
Gobelins.  =  Défense  de  St-Jean  de  Lone.  Avi- 
gnon. 

Badouin  (Charles).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  = 
De  1538  à  1550  on  le  rencontre  comme  direc- 
teur de  la  manufacture  de  tapis  à  Fontaine- 
bleau. 

Badoux  (Rob.  de)  E.  FI.  *  1628.  Bruxelles. 
Marines.  =  Plutôt  cité  comme  graveur.  On  a 
de  lui  plusieurs  gravures  dans  Y  Académie  de 
VEspée  de  G.  Thibault  (Anvers,  1628.) 

Baeck  (Elie),  surnommé  quelquefois  Hel- 
denmuth.  E.  Al.  1680-1747.  Laubach.  In- 
sectes, animaux,  etc.  =  Etudia  à  Rome,  où 
la  société  des  peintres  flamands  lui  donna  son 
surnom;  s'établit  à  Augsbourg  et  y  mourut. 
=  Graveur  à  l'eau-forte. 

Baehr  (Jean  Charles).  E.  Al.  1801-1869. 
Histoire,  etc. 

Baeilleur.  V.  Bailleur  (de). 

Bael  (Jacques  Van).  E.  FI.  *  xvnr3  siècle. 
Anvers.  =  Obtint,  en  1750,  1751,  1752  et  1753, 
des  prix  à  l'Académie  d'Anvers. 

Baelen  (Van).  E.  FI.  '  xviii0  siècle.  His- 
toire. =  Cité  comme  ayant  donné  des  leçons 
à  Jean-Baptiste  Rubbens,  à  Anvers. 

Baen  (Jean  de).  E.  H.  1633-1702.  Haarlem. 
Portrait.  =  Ses  maîtres  furent  son  oncle 
Piemans,  qui  suivait  la  manière  de  Breughel 
de  Velours  et  Backer  d'Harlingen,  à  Amster- 
dam. S'établit  à  La  Haye,  vers  1660.  Appelé 
par  Charles  II  à  la  cour  d'Angleterre,  il  y  fit 
un  grand  nombre  de  portraits.  Revenu  à  La 
Haye  on  y  trouve  son  nom  sur  la  liste  des  con- 
frères de  St-Luc,  en  1676  On  raconte  que  la 
préférence  que  lui  accorda  Louis  XIV  lors  de 
son  séjour  en  Hollande,  faillit  lui  devenir 
fatale;  un  misérable  jaloux  allait  l'assassiner 
lorsque  l'arrivée  providentielle  d'un  ami  ar- 


rêta le  bras  du  meurtrier;  celui-ci  s'enfuit  et 
ne  fut  jamais  retrouvé.  =  Exécuta  plusieurs 
tableaux  et  portraits  pour  Frédéric-Henri  de 
Nassau  et  reçut  de  ce  chef,  en  1691,  une  somme 
de  1176  il.  Son  nom  écrit  par  lui-même  est 
de  Baen  et  non  de  Baan  comme  on  l'avait 
orthographié  jusqu'à  présent.  =  Portrait  du 
grand  pensionnaire  J.  de  Witt,  Amsterdam. 

—  Portrait  de  Corneille  de  Witt,  bourgmestre 
d'Amsterdam,  ib.  —  Outrage  fait  aux  corps 
de  C.  et  J.  de  Witt,  ib.  —  Portrait  du  comte 
Jean  Maurice  de  Nassau,  gouverneur  du  Brésil, 
La  Haye.  —  Portrait  du  grand  pensionnaire 
J.  de  Witt,  ib.  —  Portrait  du  peintre,  Dresde. 

—  Portrait  d'homme,  Bruxelles.  —  Chefs  de 
la  Halle  aux  draps  de  Leyde,  en  1674,  Leyde. 
=  Imita  Van  Dyck  dans  sa  manière.  Beau 
coloris,  tons  naturels.  On  connaît  de  lui  une 
planche  gravée  à  l'eau-forte  et  représentant 
l'incendie  de  l'ancien  hôtel  de  ville  d'Ams- 
terdam 

Baen  (Jacques  de),  fils  de  Jean.  E.  H.  1673- 
1700.  La  Haye.  Histoire,  portrait  et  intérieurs. 
=  Elève  de  son  père  ;  à  20  ans  il  se  rendit  à 
Londres,  à  la  cour  de  Guillaume  III  et  y  eut 
du  succès;  de  là  il  se  dirigea  vers  l'Italie,  fut 
bien  accueilli  à  la  cour  du  grand-duc  de  Tos- 
cane, séjourna  à  Rome  où  on  le  surnomma  le 
Gladiateur  et  partit  pour  Vienne  où  il  mou- 
rut. =  Il  a  peint  à  fresque  et  fit  preuve  d'un 
talent  distingué. 

Baena  (Pierre  de)  E.  Es.  *  1670.  Madrid  (?). 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus.  == 
Portraits,  Madrid.  =  Bonne  ressemblance. 

Baer  ou  Labaer  (Jean  de  la).  E.  FI.  * 
1667.  Bois-le-Duc.  Histoire.  =  Reçu  bour- 
geois d'Anvers  en  1625.  Grand  ami  de  Van 
Tulden  au  mariage  duquel  il  assista  comme 
témoin.  Peintre  sur  verre.  =  Vitraux  de  la 
chapelle  de  la  sainte  Vierge  dans  l'église  de 
sainte-Gudule,  Bruxelles  (Faits  sur  les  des- 
sins de  Van  Thulden).  --  Verreries  à  l'église 
saint-Jacques  à  Anvers. 

Baer  (Ernest).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Dur- 
lach.  Histoire. 

Baerdemaker  (Félix  de).  E.  FI.  1836-1878. 
Louvain.  Paysage.  =  Sous  bois  à  Anseremme. 

Baerens  (Madeleine  Marguerite).  E.  Al' 
1737-1808.  Copenhague.  Fleurs. =Peignit  pour 
la  Cour  de  Suède. 

Baerenstecher  (Nicolas  Gottlieb).  E.  Al. 
1768-1808.  Ludwigsburg.  Portrait.  =  Graveur. 

Baerentzeo  (Emmanuel).  E.  Al.  1799- 
1868.  Copenhague.  Portrait.  =  Lithographe. 

Baerlem  (Hortense  Van).  E.  FI.  *  1842. 
Miniature. 

Baermann.  E.  Al,  1811  (?).  MUNICH.  Genre. 
=  Marchande  de  souricières. 
Baern    ou    Baren    (Jean    Van).    E.    H, 
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*  1640.   Utrecht(î)   =   Peintre    sur   verre. 
Bncrt  (Guillaume).  E.  FI.  *  xve  siècle.  = 

Membre  de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à 
Bruges,  en  1471. 

Baert  (IL).  E.  FI.  *  1842.  Paysage. 

Baeecbello  (Jean-Jacques).  E.  Al.  1748. 
Sohafpouzb.  Portrait.  =  Graveur. 

Ba<  -t en  (Marie),  née  Ommeganck.  E.  FI. 

•  1780.  =  En  1784,  elle  faisait  partie  de  l'Aca- 
démie d'Anvers. 

Bacts  (Ange)  de).  E.  FI.  1793-1855.  Ever- 
GHEM.  Intérieurs  d'église.  =  Intérieur  de 
l'église  du  petit  Béguinage  à  Gand.  —  Eglise 
de  Saint-Bavon  à  Gand,  Bruxelles. 

Baets  (Pierre  et  Marc).  E.  FI.  *  1700.  Pay- 
sage. =  Travaillaient  à  Anvers  où  ils  passaient 
pour  bons  paysagistes;  leur  sœur  avait  épousé 
le  sculpteur  J.-P.  Van  Bauerscheit. 

Bafkop  (Alexis).  E.  Fr.  *  1840.  Genre.  = 
La  dernière  communion.  —  La  toilette. 

Bagatti-Valseochi.  E.  Fr.  *  1837,  Mi- 
niature, 

Bagazotti  (Camille).  E.  I.  *  1555.  Came- 
niNO.  Histoire.  =  Imitateur  de  Sébastien  del 
Piombo.  On  trouve  de  lui  à  la  collégiale  de 
Spello  une  Communion  de  Ste-Lucie  avec  la 
souscription  suivante  :  Camillus  Bagazotus 
Camers  faciebat  1555. 

Bager  (Jean  Daniel).  E.  Al.  1734-1815. 
Francfort.  Genre,  paysage.  =  Elève  de  Fied- 
ler  et  de  Junker.  =  Tableaux,  à  Darmstadt  et 
à  Francfort. 

Bager  (Isaac),  fils  du  précédent.  E.  Al. 
Francfort  1768-1797. 

Bager  (Conrad),  frère  du  précédent.  E.  Al. 
Francfort.  1780-1855.  Miniature. 

Baget  (Jules  Pierre).  E.  Fr.  1810.  Che- 
vreuse.  Fleurs. 

Bagettî  (le  chevalier  Joseph-Pierre).  E.  P 
1764-1831.  Turin.  Paysage.  =  Elève  de  Pal- 
mieri;  nommé  dessinateur  du  roi  Victor- 
Amédée  III;  professeur  topographe  de  l'école 
du  génie;  se  rendit  à  Paris  en  1807,  y  fut  atta- 
ché au  dépôt  de  la  guerre  avec  le  grade  de 
capitaine-ingénieur  géographe,  chargé  d'exé- 
cuter, à  l'aquarelle,  les  victoires  de  l'armée 
française;  décoré  de  la  Légion  d'honneur  et 
de  la  croix  de  Savoie  lors  de  son  retour  dans 
sa  patrie  Membre  de  l'Académie  de  Turin.  = 
Tableaux,  Fontainebleau.  —  Vue  générale  de 
l'Italie,  partant  des  Alpes  jusqu'à  Naples. 
(Aquarelle  de  la  plus  grande  dimension.)  = 
Savant  théoricien  ;  le  plus  célèbre  des  peintres 
à  l'aquarelle.  Il  a  publié  en  italien  un  ouvrage 
remarquable,  intitulé  :  Analyse  de  Vunité  de 
V effet  dans  la  peinture,  et  de  V imitation  dans 
les  beaux-arts.  Turin,  1827,  in-8°. 

Bagge  (Magnus).  E.  Al.  1830.En  Norwège. 
Paysage. 


Baglione  (César).  E  I.f  1590  (?).  BOLOGNE. 
Histoire,  paysage  et  ornements.  =  Compéti- 
teur de  J.-B.  Cremonini;  employé  au  palais 
ducal  de  Par.me;  mort  dans  cette  ville.  = 
Fresques  du  palais  ducal,  Parme.  =  Compo- 
sition originale  et  variée,  pleine  d'esprit  et 
de  vérité;  sévèrement  blâmé  pour  avoir  sur- 
chargé toutes  ses  compositions  d'une  foule 
d'ornements. 

Baglione  (le  chevalier  Jean)  nommé  II 
Sordo  del  Barozzo.  E.  I.  1571-1644.  ROME. 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Morelli,  avec  lequel 
il  resta  peu  de  temps  ;  se  forma  d'après  les 
meilleurs  maîtres  ;  employé  par  Paul  V,  par 
le  duc  de  Mantoue  et  autres  grands  person- 
nages. =  Fresques,  Rome.  —  Amour  fouetté, 
ib.  —  Constantin  donnant  les  vases  à  l'Eglise, 
ib.  —  Le  génie  de  la  peinture,  ib.  —  Un  nègre 
et  deux  chiens,  ib.  =  S'approcha  du  Cigoli 
dans  ses  teintes,  mais  lui  resta  inférieur  pour 
le  reste.  Publia  des  notices  sur  les  artistes  de 
son  époque. 

Bagnacavallo  (le),  V.  Ramenghi. 

Bagnaja,  V.  I*ietro  de  Bagnaja. 

Bagnara  (Pierre).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Imola  (?)  Histoire.  =  Chanoine  de  St-Jean  de 
Latran.  =  Tableaux  dans  des  églises  de  Milan 
et  de  Padoue. 

Bagnascî  (Alexandre).  E.  I.  *  xviir3  siècle. 

Florence. 

Bagnatore  (Pierre-Marie).  E.  I.  *  1594. 
Brescia.  Histoire. = Tableaux  dans  des  églises 
à  Brescia.  =  Composition  sage,  précise,  judi- 
cieuse; manque  de  vigueur.  Fit  un  grand  nom- 
bre de  tableaux  et  de  fresques  pour  sa  ville 
natale.  Imitateur  du  Moretto  =  Architecte. 

Bagnî  (Frédéric).  E.  1. 1527-1561.  Mantoue. 
=  Il  y  a  existé  plusieurs  artistes  de  ce  nom 
sur  lesquels  on  n'a  pas  de  renseignements. 

Bagnoli  (Jean-François)  E.  I.  1678-1713. 
Florence.  Fleurs,  fruits,  etc.  =  Elève  de 
Dominique  Tempesta.  =  Son  portrait  peint 
par  lui-même,  existe  dans  la  collection  des 
portraits  de  la  galerie  de  Florence. 

Bagolino  (Sébastien).  E  I.  1560-1604.  Al- 
camo  (Sicile).  Histoire  (?).  =  Peintre,  poète  et 
musicien. 

Baguet  (J.).  E.  Fr.  *  1837.  Fleurs. 

Bahr  (Charles-Ant.).  E.  Al.  *  1839.  Histoire. 
=-=  Le  Dante  et  Virgile  devant  la  porte  des 
enfers.  —  La  prédiction  des  magiciens  à  Iwan 
le  Terrible,  Dresde. 

Bahuclie  (Antoine).  E.  Fr.  *  1560.  Tours. 
Ornements. 

Bahuche  (Marguerite).  E.  Fr.  *  xvne  siè- 
cle. Tours.  Portrait.  =•  Inscrite  sur  d'anciens 
comptes  des  châteaux  royaux  français  comme 
veuve  de  Jacob  Bunel,  peintre  d'Henri  IV, 
avec  lequel  elle  avait  pris  part  à  la  décora- 
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tion  du  Louvre.   Très  estimée  de  son  temps. 

Baignequcval  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  , 
1548.  Histoire.  Ornement.  =  Attaché  à  la  ma- 
nufacturc  de  tapisseries  à  Fontainebleau. 

u.iii<*  (Jacques-Jos.).  E.  Fr.  1819-1856.  Lyon. 
Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  Thierriat. 

Baille  (Paul-Benoit-Edouard).  E.  Fr.  1814- 
Besancon.  Genre,  histoire,  =  Léon  X  visitant 
les  loges  de  Raphaël  au  Vatican. 

Baillei  ^Corneille  de).  V.  Bailleur  (Cor- 
neille de). 

Baiiieul.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Baiiieul  (Baudouin  ou  Baudecon  de).  E.  FI. 
*  xve  siècle.  Arras  (?).  Histoire.  =  Travailla  à 
Arras  vers  1419.  En  1449  un  contrat  passé  au 
nom  de  Philippe-le-Bon  nous  montre  de  Bail- 
leul  choisi  pour  exécuter  des  compositions  de 
tapisseries  de  haute-lisse  devant  représenter 
Yhistoire  de  Gédéon  et  qui  furent  richement 
payées. 

Bailleur  (Corneille  de).  E.  FI.  f  1671.  Bas- 
reliefs.  =  Doyen  de  la  corporation  de  St-Luc,  à 
Anvers,  en  1643  et  en  1645.= Bas  reliefs  à  l'hôtel 
de  ville  d'Anvers.  =  Ce  peintre  est  erroné- 
ment  appelé  par  quelques  biographes  Cor- 
neille de  Baillet.  Il  eut  un  fils  peintre  portant 
le  même  prénom  que  lui  et  qui  fut  reçu  dans 
la  gilde  comme  fils  de  maître  en  1683-84.  Ce 
Corneille  mourut  à  Anvers  en  1687  après  avoir 
été  doyen  de  la  corporation  en  1686-87. 

Baillieu  (Chrétien).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
=  Reçu  comme  étranger  dans  la  gilde  de 
St-Luc  à  Bruxelles  en  1738;  vivait  encore  en 
1744. 

Balllif.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
La  colonne  de  Rosbach  renversée  par  les 
Français,  Versailles. 

itstiii}  ou  Bailli  (Pierre),  le  Vieux.  E. 
FI.  *  1575.  Anvers  (?).  =  Il  abandonna  la  pein- 
ture qui  ne  lui  donnait  pas  des  moyens 
suffisants  d'existence.  En  1577  il  quitta  An- 
vers pour  s'établir  à  Leyde  où  il  eut  un  fils 
peintre  qui  se  distingua  et  qui  est  rangé 
dans  l'Ecole  hollandaise.  Pierre  fut  maitre 
d'armes  à  Leyde.  En  1602  il  quitta  cette  ville 
pour  Amsterdam  où  il  se  maria  pour  la  se- 
conde fois. 

Bailly  (David),  fils  de  Pierre  le  Vieux. 
E.  H.  1584-165...  Leyde.  Portrait,  etc.  =  Elève 
de  son  père,  et  plus  tard  d'A.  Verburg  et  enfin 
de  C.  Van  der  Voort;  visita  l'Italie  et  passa 
plusieurs  années  à  Rome.  =  Portrait  de  la 
femme  d'Hugo Grotius,  Amsterdam.  —  Il  existe 
de  lui  un  tableau  allégorique,  chez  un  ama- 
teur de  Cambrai,  M.  Dumont  (1861),  signé  et 
daté  de  1651.  C'est  donc  à  tort  que  les  bio- 
graphes indiquent  1638  comme  étant  l'année 
de  sa  mort.  =  Dessin  correct,  fini  précieux. 
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[Ne  peignit  plus  sur  la  fin  de  sa  vie  et  s'occupa 
à  dessiner  à  la  plume  des  portraits  qu'il  colo- 
riait ensuite. 

Bailly  (.Jacquos).  E.  Fr.  1634-1679.  GRAÇAT 
(près  Bourges).  Fleurs  en  miniature.  =  Quel- 
ques auteurs  le  font  naitre  en  1629.  Bailly 
avait  un  secret  pour  faire  pénétrer  les  cou- 
leurs dans  la  matière  dure.  Ce  secret  est 
mort  avec  lui.  Reçu  académicien,  ;i  Paris,  en 
1664.  Mort  dans  cette  ville. 

Bailly  (Nicolas),  fils  de  Jacquos.  E.  Fr. 
1659-1736.  Paris.  Miniature.  =  Garde  des 
tableaux  du  roi. 

Bailly  (Jacques),  fils  de  Nicolas.  E.  Fr. 
1701-1768.  Versailles.  =-■  Peintre-Carde  des 
tableaux  du  roi. Composa  des  pièces  de  théâ  I  re 
et  rédigea  le  Catalogue  des  tableaux  du  roi 
au  Luxembourg  en  1777. 

Bailly  (Ernest-Joseph).  E.  FI.  1753-1823. 
Lille.  Histoire,  paysage,  vues  de  ville.  = 
Son  père  était  né  à  Mons  en  1721  et  mourut  en 
1804,  Ernest  fut  amené  très  jeune  à  Gand  où  il 
reçut  les  premières  leçons  de  Marissal;  partit 
pour  Anvers  en  1772  et  pour  Paris  en  1775; 
revint  s'établir  à  Gand.  La  mode  de  l'époque 
qui  demandait  des  peintures  décoratives  sur 
les  murs  comme  sur  les  meubles,  fournit  à 
Bailly  l'occasion  de  développer  ses  talents  et 
sa  facilité  de  composition.  Les  meubles  déco- 
rés par  lui  sont  très  recherchés.  En  1811  il 
remporta  la  médaille  d'or  dans  un  concours 
ouvert  par  le  conseil  municipal  gantois  pour 
une  allégorie  sur  la  Naissance  du  roi  de  Rome. 
=  Œdipe  à  Colonne,  Gand.  —  Annonciation, 
Everghem  (Flandre  Orientale).  =  Bon  dessi- 
nateur. Imita  le  style  de  Lens. 

Bailly  (Alexandre).  E.  Fr.  1764.  Paris. 
Portrait.  =  Elève  de  David  ;  ex-professeur  de 
l'école  centrale  de  Nimes  ;  membre  de  l'aca- 
démie de  Marseille,  ville  qu'il  choisit  pour 
résidence. 

Bailly  (Léon-Charles-Adrien i.  E  Fr.  1826. 
St-Omer.  Histoire,  genre  =  Elève  de  L  Cog- 
niet 

Bainviiie  (Charles).  E.  Fr.  f  1754.  Paris. 
=  Parent  de  Boileau  qui  lui  conseilla  de  cul- 
tiver la  peinture.  Fut  également  littérateur 
et  poète. 

Baiscii  (Herman).  E.  AL  1846.  Dresde. 
Paysage. 

Baisiei»  (Pierre-François-Joseph).  E.  Fr. 
1800-1863.  St-Amand  (Valenciennes).  Portrait 
et  miniature.  =  Elève  d'Aubry  et  de  Momal. 
=  Portrait  de  Louis  Delmas,  évêque  de  Cam- 
brai, Valenciennes. 

Bajardo  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1620-1657. 
Gênes.  Histoire.  =  On  ignore  quel  fut  son 
maitre.  Mort  très  jeune  de  la  peste. 

Balialovvitz  (Louis).   E.   Fr.  *  1875.   CRA- 
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histoire.    =    Etabli 
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Paris. 


kau.    Genre,    histoire.    =    uiaun    a 

Balte  [GuilL).  E.  H.  1818-1846.  Histoire.  = 
Elève  de  J.  J.  Eeckhout.  Mort  à  Rome.  =  Il 
était  fils  du  général  Bake  et  ne  cultivait  l'art 
qu'en  amateur. 

Baker  (J.).  E.  An.  1736-1771.  Fleurs.  = 
=  Membre  de  la  royale  académie.  A  laissé 
une  grande  réputation  comme  peintre  d'orne- 
ments et  de  blasons. 

Baker  (John).  E.  An.  *  1700.  Portrait.  = 
Aida  Kneller  dans  ses  travaux  Son  portrait 
a  été  gravé  par  Vertue. 

Baker  (Thomas).  E.  An.  1809-1844.  Lea- 
mington.  Paysage,  animaux. 

Baker  (William  H.).  E.  An.  1824-1875. 
Portrait,  genre.  =  Peintre  américain,  mort 
à  Brooklyn  (New- York)  où  il  était  directeur 
de  l'école  de  dessin  de  la  Brooklyn  Art-Asso- 
ciation. 

Bakhuysen    (Ludolf).    E.    H.    1631-1708. 

Embden.  Marines  et  parfois  histoire.  =  Il  ne 
commença  à  dessiner  qu'à  l'âge  de  dix-neuf 
ans.  Ayant  d'abord  été  clerc  chez  son  père 
qui  remplissait  la  charge  de  secrétaire  de  la 
ville,  puis  étant  allé  à  Amsterdam,  pour  y 
entrer  dans  le  commerce,  il  devint  élève  d'Al- 
bert Van  Everdingen,  puis  de  H.  Dubbels. 
On  ne  sait  qui  il  épousa  en  premières  noces; 
mais  les  registres  des  mariages  de  Harlem 
disent  que  Ludolf  Bakhuysen,  veuf,  venant 
de  la  ville  d'Embden,  demeurant  à  Amster- 
dam, s'est  fiancé  à  Harlem  le  12  mai  1650 
avec  Anna  de  Hooghe  (petite  fille  du  peintre 
Romain  de  Hooghe)  pour  se  marier  le  31  du 
même  mois.  Il  nous  semble  qu'il  doit  y  avoir 
là  quelque  date  mal  donnée;  car  si  Ludolf 
Bakhuysen  est  réellement  né  en  1631,  il  n'est 
pas  probable  qu'il  se  maria  en  1650,  à  19  ans, 
pour  la  seconde  fois.  Au  plus  fort  des  tem- 
pêtes, ce  peintre  allait  sur  mer,  seul,  dans 
une  petite  nacelle,  afin  de  mieux  étudier  les 
éléments  en  fureur.  Louis  XIV  le  fit  travail- 
ler, ainsi  que  plusieurs  autres  souverains. 
Grand  peintre,  bon  écrivain,  excellent  poète 
et  homme  aimable,  il  se  fit  respecter  et  chérir 
de  tous  ses  compatriotes.  Malgré  ses  nom- 
breux travaux,  il  trouva  le  temps  de  donner 
à  des  jeunes  gens  des  leçons  d'écriture.  Il  fut 
visité  par  plusieurs  monarques,  et,  entre 
autres,  par  le  czar  Pierre  le  Grand.  On  cite 
de  lui  un  trait  d'originalité  assez  extraordi- 
naire. Après  la  mort  d'un  individu,  les  parents 
et  les  amis  qui  avaient  accompagné  l'enterre- 
ment se  réunissaient,  selon  l'usage,  dans  la 
maison  mortuaire,  pour  y  boire  un  verre  de 
vin.  Bakhuysen  alla  lui-même  chez  le  mar- 
chand choisir  le  vin  qui  devait  servir  à  ses 
funérailles,  et  le  fit  mettre  soigneusement  de 
côté  •  en  même  temps,  il  avait  mis  dans  un 


sac  autant  de  florins  qu'il  comptait  d'années: 
cette  somme  était  destinée  à  ceux  qui  devaient 
le  porter  à  sa  dernière  demeure  et  qui  de- 
vaient être  choisis  parmi  les  artistes.  Bakhuy- 
sen mourut  de  la  gravelle.  =  Scène  de  l'em- 
barquement du  grand  pensionnaire  J.  de  Witt, 
en  1665,  Amsterdam.  —  Vue  d'une  partie  du 
port  d'Amsterdam,  ib.  —  Mer  agitée,  ib.  — 
Retour  du  roi  Guillaume  III  d'Angleterre  à 
Maasluis,  La  Haye.  —  Entrée  d'un  port  hol- 
landais, ib.  —  Vue  du  chantier  de  la  Compa- 
gnie des  Indes  orientales,  ib.  —  Mer  agitée  : 
côtes  de  Hollande,  Rotterdam.  —  Bords  d'un 
lac  avec  pêcheurs,  ib.  —  Paysage  avec  figures 
et  torrents,  Vienne.  —  Marine,  ib.  —  Vue  du 
port  d'Amsterdam;  le  peintre  s'y  est  repré- 
senté lui-même,  entouré  de  diverses  per- 
sonnes, ib.  —  Le  vaisseau  de  guerre  hollan- 
dais, le  Jacob,  Anvers.  —  Un  port  de  mer, 
Berlin.  —  Une  tempête,  ib.  —  Marine  :  temps 
calme,  ib.  —  Marine  :  bourrasque,  Florence. 

—  Le  port  d'Amsterdam,  Paris.  —  Plusieurs 
marines,  ib.  —  Marine  :  tempête,  Bruxelles. 

—  Combat  naval,  Dresde.  —  Le  port  d'Anvers, 
Munich.  —  Côte  hollandaise,  avec  vaisseaux, 
Londres.  —  Frégate  et  yacht  hollandais,  ib.  — 
Mer  agitée  (chef-d'œuvre),  ib.  (Buckingham 
palace).  =  Grande  vérité;  orage,  tempêtes, 
foudre,  éclairs  on  ne  peut  mieux  rendus;  eau 
d'une  parfaite  transparence  et  d'une  agitation 
naturelle;  profonde  connaissance  des  bâti- 
ments de.  mer  et  des  manœuvres  employées 
par  les  marins.  On  a  de  lui  quelques  estampes. 
=  Ventes  :  V.  Lorangère  (1745),  Marine,  45  1. 

—  V.  Conti  (1777),  Deux  Marines,  1800  1.  — 
V.  Ranclon  de  Boisset  (1777),  Vaisseaux,  Cha- 
loupes, avec  figures,  2,410  1.  —  V.  de  Menars 
(1782),  Marines,  deux  pendants.  725  1.  —  V.  de 
Calonne  (1788),  Vue  à  Scheveningue,  4,000  1.  — 
V.  Talleyrand-Périgord  (1817),  Marine,  avec 
figures,  retiré  à  10,000  fr.— V.  Le  Rouge  (1818), 
Vue  d'Amsterdam,  avec  figures,  parmi  les- 
quelles sont  celles  de  l'amiral  Ruyter  et  de 
Bakhuysen,  22,000  fr.  —  V.  Duchesse  de  Berry 
(1837),  Entrée  du  port  d'Amsterdam,  3,200  fr. 

—  MaHne  par  un  gros  temps,  3,160  fr.  — 
V.  Heris  (1841),  Batavia,  1,505  fr.  —  Côte  de 
Scheveningue  (celui  de  la  V.  Calonne),  9,200  fr. 

—  Départ  des  pêcheurs,  2,960  fr.  —  V.  Perre- 
gaux  (1841),  Mer  orageuse,  5,500  fr.  —  V.  Fesch 
(1845),  Bâtiments  en  rade,  23,200  fr.  —  V Ap- 
pareillage, 10,206  fr.  —  Mer  orageuse,  5,725  fr. 

—  V.  Guillaume  II  (1850),  Marine,  5,650  fl.  — 
V.  Patureau  (1857),  Approche  d'une  tempête, 
6,000  fr.  —  V.  Le  Hon  (1861),  Vue  près  de  Fles- 
singue,  4,900  fr.  —  V.  Demidoff  (1863),  Marine, 
9,100  fr.  —  V.  Meffre  (1863),  La  voile  blanche, 
6,800  fr.  —  V.  Van  Cleef  à  Paris  (1864),  Le 
Christ  dans  la  barque  (marine),  11,900  fr.  — 
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Même  vente.  Portrait  de  Bakhuysen,  par  lui- 
même,  1,100  fr.  —  Portrait  de  sa  femme  Anna 
de  Hooghe  (pendant),  800  fr.  —  V.  Oppenheim 
(1864),  Approche  de  la  tempête,  3,475  fr.  — 
V.  de  Morny  (1865),  même  sujet  que  celui  de 
la  vente  Van  Cleef.  La  toile  est  de  quelques 
centimètres  moins  grande  (d'après  les  cata- 
logues), 2,150  fr.  —  V.  Brienen  de  Grootelindt 
à  Paris  (1865),  Mer  orageuse  avec  vaisseaux 
et  barques  en  détresse,  11,000  fr.  —  V.  Pom- 
mersfelden  à  Paris  (1867),  Pêche  à  la  baleine, 
4,900  fr.  —  V.  Stevens  à  Paris  (1867),  Marine, 
temps  calme,  17,000  fr.  —  V.  Delessert  (1869). 
Marine  avec  bâtiments,  3,500  fr.  —  Même 
vente  :  Marine  :  visite  à  bord,  9,000  fr.  — 
Même  vente  :  Mer  houleuse,  18,200  fr.  (Ce 
tableau  en  1801  à  la  vente  Tolozan  avait  été 
vendu  500  fr.) 

Baklmisen  (Gérard),  petit-fils  de  Ludolf 
le  Vieux  et  frère  de  Ludolf  le  Jeune.  E.  H. 
*  xvme  siècle.  Portrait.  =  Ainsi  que  son  frère, 
il  ne  cultiva  Fart  que  comme  amateur, 

fiakiiuisen  (Ludolf),  le  Jeune,  petit-fils 
de  Ludolf  le  Vieux.  E.  H.  1717-1778.  Amster- 
dam. Batailles.  ==  Elève  de  Quinkhard.  Il  se 
rendit  en  Allemagne  pour  y  étudier  au  milieu 
de  la  guerre  qui  s'y  faisait;  il  faillit  être  pris 
pour  un  espion.  =  Peintre  amateur. 

Bakker  (Corneille).  E.  H.  1771.  Goede- 
rede.  Portrait,  intérieurs  et  miniature.  = 
Elève  de  A.  C.  Hauck.  =  Plutôt  connu  comme 
dessinateur. 

Bakker  (Arthur),  fils  de  Corneille.  E.  H. 
1806.  Rotterdam.  Intérieurs.  =  Elève  de 
G.  Wappers. 

B»kker  (Job-Auguste),  fils  de  Corneille. 
E.  H.  1796.  Rotterdam.  Paysage.  =  Elève  de 
son  père,  de  Van  Leen  et  de  Kouwenhoven. 

Bakker  (P.  J.  T.  de).  E.  FI.  XIXe  siècle. 
Genre  =  Intérieur  :  un  rendez-vous  de  chas- 
seurs, Bruges  (Acad.).  C'est  peut-être  le  même 
que  Backer  (F.  J.  T.  de).  (Voir  ce  nom). 

Bakkerkorf  (Alexandre-Hugo),  tt  H 
1824.  La  Haye.  Genre.  =  La  Romance.  — 
Convalescence. 

Bakof  (Jules).  E.  Al.  1819-1857.  Hambourg. 
Paysage.  =  Elève  de  Calame.  =  Paysage 
boisé  avec  figures,  Hambourg.  —  Macbeth  et 
les  sorcières,  ib. 

Balan  (Louis-Eugène).  E.  Fr.  1809-1858. 
Rouen.  Animaux,  vues  de  ville,  etc.  =  Nature 
morte,  Rouen. 

Balassi  (Mario).  E.  I.  1604-1667.  Flo- 
rence. Histoire,  fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
J.  Ligozzi,  de  M.  Roscelli  et  de  D.  Cresti  da 
Passignano.  =  Sainte  Famille,  Vienne.  =  Bon 
copiste  ;  peu  d'invention  ;  bon  coloris;  du  relief; 
en  vieillissant  il  voulut  retoucher  ses  pein- 
tures et  il  les  gâta. 


Baïat  (Jacques-Christophe-Paul).  E.  Fr. 
1804-1828.  Bordeaux.  Histoire,  vues,  etc.  = 
Elève  de  Gros.  =  Scythes  tendant  l'arc  de 
son  père,  Bordeaux. 

Bttlcewskl  (E  ).  E.  R.  *  1733.  Warsciiau. 
Portrait.  =  Femme  peintre  au  service  d'Au- 
guste III  de  Pologne  dont  elle  lit  le  portrait 
ainsi  que  celui  de  la  reine. 

Baidacci  (Marie-Madeleine).  E.  I.  1718- 
1782.  Florence.  Portrait.  =  Cultiva  le  pastel 
et  peignit  la  miniature;  en  faveur  à  la  cour 
de  Toscane.  =  Portrait  de  Marie-Thérèse. 

it.iM.M  i  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Gènes.  Histoire.  =  Employé  par  le  Paggi  aux 
travaux  de  la  cathédrale  de  Pistoie. 

Baldassare  E.  I.  *  1354.  FORLl(?)  Histoire. 
=  Fresques  à  Forli  et  à  Schiavone.  =  Ecole 
du  Giôtto. 

Baldassare  (Estense)  E.  I.  *  xv°  siècle. 
Ferrare.  Peintre  et  médailleur.  =  On  croit 
que  son  prénom  indique  qu'il  était  un  enfant 
illégitime  d'un  seigneur  de  la  maison  d'Esté. 
=  Peintures  dans  les  églises  de  St-Dominique 
et  de  Ste-Marie  des  Anges,  Ferrare 

Baldassari  (Valère).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Pescia.  Histoire.  =  Elève  de  P.Dandini.  =  Peu 
de  qualités. 

Baldassini  (Jeanne-Marie).  E.  I.  f  1610. 
=  EJève  de  Nucci.  =  Ste-Catherine,  Gubbio 
(église  des  Augustins). 

Baldauf  (Eugène).  E.  Al.  f  1790.  Paysage. 
=  Résida  longtemps  en  France  et  en  Hollande. 
Son  père  mort  en  1783  était  peintre  de  la  cour 
à  Augsbourg. 

Baldelli  (François),  dit  Barocci.  E.  I. 
*  xvie  siècle.  Urbin.  Histoire.  =  Elève  et  ne- 
veu de  Fr.  Barocci. 

Baldensperger  (Jean).  E.  Al.  *  XVII8 
siècle.  Histoire. 

Baldeus  OU  Baltïus  (J.).  E.  H  *  XVIIe 
siècle.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ecole 
de  Rembrandt. 

itakii  (Antoine).  E.  I. *  xvme  siècle.  Naples. 
Histoire,  etc.  =  De  l'école  du  Solimôna.  — 
Graveur.  =  Peintures,  Naples. 

i*ai<ii  (Bernardino).  E.  I.  1615.  Bologne. 
Histoire.  =  Ouvrit  une  académie  qui  fut  très 
suivie;  a  laissé  beaucoup  de  tableaux  dans  les 
églises  de  Bologne. 

Maiili  (Lazare).  E  I.  1623  ou  1624-1703. 
Pistoie  Histoire.  Genre,  etc.  =  Elève  de  P.  de 
Cortone;  employé  par  le  pape  Alexandre  VII. 
Mort  à  Rome.  =  Martyre  de  saint  Lazare, 
Rome.  —  Saint  André,  ib.  —  Miracle  de  saint 
Martin.  Vienne.  =  Dessin  correct;  beaucoup 
d'harmonie,  coloris  plein  de  vigueur  et  de 
charme.  Célèbre  peintre  à  l'huile  et  à  fresque. 
==  Composa  une  vie  de  St-Lazare,  moine  et 
peintre. 
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Daldl  (Pierre-Marie).  E.  I.  *  x\rie  siècle. 

Florence.  Histoire,  etc.  =  Fut  également 
architecte.  =  Son  principal  ouvrage,  comme 
peintre,  est  un  baptême  de  saint  Augustin, 
dans  le  doitre  de  San-Spirito  de  Florence. 

ttaidi  (Valentin).  E.  I.  1744-1816.  Pistoie. 
Fleurs,  fruits,  etc.  =  Elève  de  Beneforti  et  de 
Tesi.  =  Bon  restaurateur  de  tableaux.  =  Or- 
nements au  palais  de  Pistoie. 

Baldlnelll  (Baldino).  E.  I.  *  xv°  siècle. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Dominique 
Ghirlandaio. 

Baldinger  (Arnold).  E  Al.  1850.  Vienne. 
=  Graveur. 

Baldini  (Jean).  E.  I.  '  1495.  FLORENCE. 
Histoire  et  portrait.  =  Florissait  à  Rome.  = 
Peintre  de  mérite. 

Raidini  (Joseph).  E.  I.  *  xviii6  siècle.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Elève  d'A.  Gabbiani  ;  an- 
nonçait un  beau  talent;  mort  à  la  fleur  de  l'âge. 

Baldini  (Pierre  Paul).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Pierre  de  Cortone.  — 
Tableaux,  Rome.  —  Fresques,  ib.  =  Beaucoup 
de  précision. 

Baidini  (Thadée).  E.  I.  '  xvne  siècle.  Pay- 
sage. =  Imitateur  de  Salvator  Rosa. 

Baldino  (Tiburce).  E,  I.  *  1611.  Bologne. 
Histoire.  =  Habitait  Brescia.  =  Architecture 
magnifique,  composition  riche,  effet  brillant, 
carnations  et  teintes  froides. 

Baldinucci  (Philippe).  E.  I.  1624-1696. 
Florence.  Histoire.  =  Plus  connu  comme 
écrivain.  Ses  ouvrages  ont  rendu  de  grands 
services  à  l'histoire  de  l'art  en  Italie. 

Etaldissini  (Nicolas)  OU  Baldassini. 
E.  I.  *  1780.  Venise.  Histoire.  =  Elève  de 
Pasquali.  =  Peintures  à  Venise  (églises  de 
St-Pantaléon  et  de  St-Raphaël). 

Baldouin  (Claude).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Histoire,  ornements,  etc.  =  Travailla  au  Lou- 
vre et  à  Fontainebleau  sous  la  direction  du 
Primatice. 

Baldovïnetti  (Alexis).  E.  I.  1427-1499. 
Florence.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
P.  Uccello  ;  se  retira  à  l'hôpital  de  Saint-Paul 
et  y  finit  paisiblement  ses  jours.  =  La  Vierge 
et  l'enfant  Jésus  entourés  de  saints,  Florence. 
—  La  Vierge  adorant  Jésus,  Munich.  =  Ma- 
nière dure  et  sèche;  beaucoup  de  fini;  tra- 
vailla en  mosaïque. 

Baldrighi  (Joseph).  E.  I.  1723-1802.  PAVIE. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Meucci,  à 
Florence  ;  se  rendit  à  Paris,  y  eut  du  succès 
et  y  devint  membre  de  l'Académie,  en  1756  ; 
nommé,  à  son  retour,  peintre  de  la  cour  de 
Parme  ;  mort  dans  cette  ville.  =  Peintre  de 
mérite. 

Balducci  (Jean),  dit  Coeci.  E.  I.  f  1600. 
Naples  (?).  Histoire.  =  Elève  de  B.  Naldini  ; 
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son  surnom  lui  vient  du  nom  d'un  oncle  ma- 
ternel ;  s'établit  et  mourut  à  Naples.  =  Ta- 
bleaux et  fresques,  Rome.  =  Génie  flexible  ; 
style  parfois. affecté. 

Balducci  (Mathieu).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Fontignano.  Histoire.  =  Fresques,  Sienne  : 
Madone,  Paris  (Louvre).  =  Ecole  du  Sodona. 

Baldiing  <-i'im.  v.  Grùn. 

Balen  (Pierre).  E.  FI.  1580-165*.  Liège. 
Histoire,  etc.  =  Elève  de  Jean  Ramaye;  il 
épousa  la  fille  unique  de  Lambert  Lombard. 
Ce  peintre  acheva  ses  études  en  Italie.  Vivait 
encore  en  1656.  =  Sainte-Trinité,  Liège  =  A 
l'exception  du  tableau  de  la  Sainte-Trinité,  on 
croit  qu'il  n'a  peint  que  de  petits  sujets. 

Balen  (Mathieu).  E.  H.  1684.  Dordrecht. 
Histoire,  paysage  et  portrait.  =  Elève  de 
A.  Houbraken.  =  Il  donna  des  preuves  de  ta- 
lent comme  graveur,  et  mourut  très  vieux. 
=  Il  suivit  la  manière  de  son  maître. 

Balen  (Pierre  Van),  le  Vieux.  E.  FI.  *  1464. 
=  Reçu  dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1464. 

Balen  (Pierre  Van),  le  Jeune.  E.  FI.  *  1532. 
=  Travaillait  chez  Goswyn  Van  Heryst,  à 
Anvers. 

Balen  (Thierry  Van).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Portrait  (?).  =  Elève  de  François  Hais. 

Balen  (Henri  Van),  le  Vieux,  E,  FI.  f  1632. 
Anvers.  Histoire.  =  Elève,  dit-on,  d'Adam 
Van  Noort.  Il  abandonna  ce  premier  maître 
pour  aller  étudier  à  Rome.  Reçu  franc-maître 
de  Saint-Luc,  en  1593.  Doyen  de  la  même  cor- 
poration, à  Anvers,  en  1609.  Il  fut  le  premier 
maître  de  Van  Dyck.  On  pense  qu'il  a  voyagé 
en  Italie  s'il  faut  en  juger  par  le  style  et  le 
goût  de  ses  compositions.  Un  monument  en 
marbre,  orné  d'un  beau  tableau  de  Van  Balen  : 
la  Résurrection  et  surmonté  de  son  chef- 
d'œuvre,  son  portrait  et  celui  de  sa  femme, 
lui  fut  élevé  par  sa  veuve  dans  l'église  de 
St-Jacques  à  Anvers.  Sa  fille  Marie,  filleule 
deRubens,  épousa  Théodore  Van  Thulden.  On 
a  dit  sans  preuves  que  Henri  Van  Balen  était  né 
en  1560.  =  Sainte-  Trinité,  à  Anvers.  -  Concert 
d'anges,  ib.  —  Prédication  de  St-Jean-Bap- 
tiste,  ib.  —  Diane,  Bacchus,  etc.,  Amsterdam. 

—  Epousailles  de  la  Vierge,  Florence.  —  Les 
Forges  de  Vulcain  (les  figures  seulement,  le 
reste  est  de  Breughel),  Berlin.  —  Le  repas 
des  Dieux,Paris.— Nymphes  et  faunes,  Dresde. 

—  Repos  de  Diane  (avec  Breughel),  ib.  —  Et 
plusieurs  autres,  ib.  —  Mort  de  Ste-Claire, 
Rotterdam.  —  La  Fécondité,  Bruxelles  (Fleurs 
et  paysage  de  Jean  Breughel).  —  Offrande  à 
Cybèle,  La  Haye.  —  Naïades  remplissant  la 
corne  d'abondance,  ib.  —  Repos  de  la  Sainte- 
Famille,  Saint-Pétersbourg.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  ib   =  Dessin  correct,  surtout  dans 


BAL 


57 


BAL 


ses  académies;  peu  de  ses  contemporains 
purent  l'égaler.  Les  paysages  de  ses  compo- 
sitions sont  ordinairement  peints  par  Breu- 
ghel  de  Velours,  dont,  à  son  tour,  il  étoffait 
souvent  les  tableaux  ainsi  que  ceux  de  Josse 
De  Momper,  le  Jeuno.  =  Ventes  :  V.  Van 
Lancker  (1769),  Prédication  de  saint  Jean, 
paysage  par  Breughel  de  Velours,  95  florins. 
— V.  Jacobs  (1774),  Sainte  Famille,  avec  Breu- 
ghel, 60  fl.  —  V.  Servais  (1775),  Le  festin  des 
Dieux,  avec  des  nymphes,  305  fl.  —  V  Verlmlst 
(1770),  Deux  bacchanales  :  Bacchus  sur  un 
tigre  et  Bacchus  couché,  630  11  :  —  V.  Schamp 
(1840),  Enée  et  Didon,  420  fr.  —  V.  Pommers- 
lélden  (1867),  Pomone  (avec  Breughel)  3,450 fr. 
=  Van  Dyck  a  fait  un  superbe  portrait  de 
Van  Balen  que  Pontius  a  gravé.  Fiquet  et 
Houbraken  ont  également  gravé  son  portrait. 
Beaucoup  de  graveurs  ont  reproduit  les  œu- 
vres de  Henri  Van  Balen. 
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Balen  (Gaspard  Van),  fils  d'Henri  leVieux. 
E.  Fl.  1615.  Anvers.  =  Reçu  dans  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc  à  Anvers,  en  1632 

Balen  (Jean  Van),  fils  de  Henri,  le  Vieux. 
E.  Fl.  1611-1654.  Anvers.  Histoire  et  paysage. 
=  Elève  de  son  père.  Il  alla  jeune  en  Italie, 
et  y  étudia  avec  bonheur  les  tableaux  de  l'Al- 
bane.  =  Sainte  Famille  dans  un  paysage, 
Vienne.  —  Tableau  connu  sous  le  nom  de  Jar- 
din de  V amour  ;  on  y  voit  Rubens,  ses  deux 
femmes  et  d'autres  personnages,  ib.  =  Bonne 
manière,  feuillage  bien  touché  ;  la  carnation 
de  ses  figures  est  fraîche  et  piquante,  et  son 
coloris  presque  toujours  transparent.  Il  excel- 
lait à  peindre  de  petits  amours  et  des  nym  phes 
à  la  chasse  ou  au  bain.  Son  portrait  a  été  gravé 
par  Hollar. 

Balen  (Henri  Van),  le  Jeune,  fils  d'Henri 
le  Vieux.  E  Fl  '  1620.  Anvers.  =  Reçu  dans 
la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1631  ; 
mort  avant  1638.  Un  troisième  Henri  Van 
Balen  fut  inscrit  comme  fils  de  maitre,  en 
1639-40  et  mourut  en  1660-61. 

Balen  (Ferdinand  Van).  E.  Fl.  *  1561.  = 
Elève  de  Pierre  Aertssens,  en  1546.  =  Reçu 
dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  en  1561. 

Balen  (Jacques  Wolfertz  van).  E.  H.  *  1640. 
—  Peintre  sur  verre,  à  Haarlem. 

Balestra  (Antoine).  E.  I.  1666-1734  ou  1740. 
Vérone.  Genre.  =  D'abord  marchand  de  ta- 
bleaux ;  peintre  à  21  ans,  élève  de  C.  Maratti. 
Il  forma  de  bons  élèves.  =  Annonciation,  Cré- 
mone. —  Cène,  Venise.  —  Tableaux,  Rome.  — 
Vulcain  et  Thétis,  Londres.  —  Achille  et  le 
centaure,  ib.  —  Martyre  de  saint  Sébastien, 


Saint-Pétersbourg.  —  La  Vierge  et  l'Enfant* 
Munich.— Vision  des  SS.  Ignace,  Philippe  <i<; 
Neri  et  François  Borgia,  Copenhague.  =  Des- 
sin pur,  pinceau  facile,  composition  pleine  de 
charme.  Il  a  malheureusement  employé  une 
mauvaise  huile  dans  sa  peinture.  Graveur  à 
l'eau-forto. 

Balestra  (Pierre).  E.  I.  1711-1789.  Pia- 
cenza.  Histoire.  =  Tableaux  dans  des  églises, 
Busseto. 

Balestrl  (Nicolas).  E.  I.  1555-1609.  Ar- 
genta.  =  Fut  également  architecte  et  sculp- 
teur. Travaux  à  Argenta. 

Balestrlerl  (Dominique).  E.  I.  *  1463.  San- 
Ginksio.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Balestriero  (Joseph).  E.  I.  1632-1709. 
Messine.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Scilla  ;  se  fit 
prêtre  et  abandonna  son  art.  =  Copiste  intel- 
ligent. 

Balfourler  (Adolphe-Paul-Emile).  E.  Fr. 
1816.  Montmorency.  Paysage,  =  Elève  de 
Remond. 

Balien  ou  Baljuw  (N.).  E.  Fl.  '  XVIIe 
siècle.  Anvers.  Vases.  =  Weyerman  en  parle 
comme  d'un  esprit  chagrin  et  morose.  Il  pei- 
gnait, à  prix  fixe,  les  vases  dans  les  tableaux 
où  cet  ornement  était  exigé.  Il  dessinait  et 
coloriait  remarquablement  les  satyres,  nym- 
phes, amours,  etc. 

Balin  (Jean).  E.  Fr.  *  1567.  Paris.  =  Pein- 
tre miniaturiste. 

Balke.  E.  Al.  *  1852.  Christiana.  Paysage. 

Ballant  y  ne.  E.  An.  *  xixe siècle.  Portrait. 

Ballard  (Jean)  E.  Fr.  *  1249.  =  Exécuta 
pour  la  cathédrale  de  Chartres  plusieurs  belles 
verrières. 

Baiiarïnï(Paul).  E.  1. 1712.  Bologne.  Pay- 
sage, ornements,  etc.  =  Travailla  avec  Monti, 
Orlandi  et  Bibbiena.  =  A  laissé  beaucoup 
d'ouvrages  à  Venise,  Trieste,  Vienne,  St-Pé- 
tersbourg,  etc.  ==  Coloris  brillant. 

Ballanse  (Michel).  E.  Fr.  *  1516.  =  Pein- 
tre d'ornements  de  la  ville  de  Tours. 

Ballenberger  (Charles).  E.  Al.  1801-1860 
Anspach  (Bavière).  Histoire  et  genre.  =  Mort 
à  Francfort.  =  Conrad  Ier.  —  Pèlerin  revenant 
de  la  Terre  Sainte. 

Ballerïno  (le).  V.  Bittonte. 

Balleroy  (Albert,  comte  de).  E.  Fr.  1828 
Igé.  Animaux,  etc.  =  Elève  de  Schmitz. 

Balli  (Paola).  E.  I.  *  xviie  siècle.  Bologne. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableau  à  Bo- 
logne. 

Balli  (Simon).  E.  I.  *  xvir3 siècle.  Florence. 
Histoire.  =  S'établit  à  Gènes  ;  élève  d'Aug. 
Lomi.  =  Tableaux  sur  cuivre,  à  Gènes.  =  Son 
style  se  rapproche  de  celui  d'André  del  Sarto. 

Ballinert  (Jeaili.  E.  I.  1580  (?).  Florkntk- 
Histoire.  =  Elève  de  Cigoli  qu'il  imita  en  per- 
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fection.  Peignit  à  Rome  pour  Clément  VIII, 
retourna  à  Florence  où  il  mourut  aveugle  et 
plongé  dans  la  misère. 
Balllog  (Pierre  0.  H.).  E.  Al.  1823.  CHRIS- 

ti axa.  Histoire,  portrait,  genre. 

Balllnl  (Camille).  E.  I.  *  xvnc  siècle.  Ve- 
nise  (?)  Histoire.  =  Elève  de  Palma  le  Jeune. 
=  Victoire  navale,  Venise.  =  Style  agréable, 
mais  peu  vigoureux. 

Ballue  (Hyp.  Orner).  E.  Fr.  1820-1867. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Diaz. 

Balluerca.  E.  Es.  *  1695.  Histoire.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Mérite  médiocre. 

Balmer  (Joseph).  E.  An.  1828.  Abtwyl. 
Histoire. 

Balmei*  (George).  E.  An.  f  1846.  Paysage. 

Baloches  (Pierre).  E.  Fr.  '  1394.  =  Em- 
ployé à  la  cour  de  Charles  VI. 

Baisgaard.  V.  Baalsgaard. 

Baltard  (Louis-Pierre).  E.  Fr.  1764-1846. 
Paysage.  =  Plus  connu  comme  architecte.  = 
Auteur  de  Paris  et  ses  monuments.  =  Vue 
de  Castel-Gandolfo.  —  Cincinnatus  conduisant 
la  charrue.  =  Egalement  écrivain. 

Balten  ouBalthazai*,  Baltens,  Bal- 
thazarus,  Baltenîus  (Pierre).  E.  FI.  * 
xvie  siècle.  Anvers.  Portrait.  Paysage.  Ker- 
messe. Histoire.  =  Doyen  de  la  corporation 
de  St-Luc  à  Anvers  en  1569-1571.  Poète,  mar- 
chand d'estampes  et  éditeur.  Van  Mander 
raconte  à  propos  de  ce  peintre  que  l'empereur 
Rodolphe  II  pour  qui  il  avait  peint  une  Pré- 
dication au  désert,  fit  remplacer  St-Jean  par 
un  éléphant.  Pierre  Balten  ou  Balthazar  a 
beaucoup  voyagé;  on  croit  qu'il  mourut  en 
1598.  —  Bon  dessinateur  :  peignait  à  la  dé- 
trempe et  à  l'huile.  Sa  manière  se  rapproche 
de  celle  de  Pierre  Breughel,  le  vieux.  Figures 
spirituelles,  bonne  touche.  =  On  lui  doit  entre 
autres:La  généalogie  et  ancienne  descendance 
des  Forestiers  et  comtes  de  Flandre,  etc.  Suite 
de  portraits  sur  bois  et  bien  dessinés.  Un  écrit 
du  temps  dit  qu'il  fut  un  des  meilleurs  esprits 
de  son  époque.  Pierre  Balthazar  et  notre 
Pierre  Balten,  dont  quelques  biographes  ont 
fait  deux  personnages,  ne  sont  qu'un  même 
individu. 

itou  hasar  (François).  E.  Fr.  *  xvme  siè- 
cle. Histoire,  etc. 

Baltliasar  (Casimir-Victor-Alexandre  de). 
E.  Fr.  1809-1875.  Hayange.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  Delaroche. 

Baltz  (J. -George).  E.  Fr.  1760.  Stras- 
bourg. Paysage  et  portrait.  =  Ses  petits  ta- 
bleaux sur  porcelaine  figurent  dans  quelques 
collections  particulières  en  France,  en  Russie, 
en  Angleterre  et  en  Allemagne.  =  Peignait  en 
miniature  et  sur  porcelaine. 

Balzac.  E.  Fr.  f  1820.  Paysage.  =  Vue  du 


palais  de  Karnac,  à  Thêbes.  —  Vue  intérieure 
de  la  grande  mosquée,  Hassan. 

Baizani  (Joseph).  E.  I.  *  xvnie  siècle.  Bo- 
logne. =  Elève  de  Grati.  Vécut  longtemps  en 
Pologne. 

Baizauï  (Jean-Jérôme).  E.  1. 1658-1735.  Bo- 
logne. Portrait.  —  Elève  de  Pasinelli.  = 
Bonne  ressemblance.  =  Fut  aussi  sculpteur. 

Baize  (Jean-Etienne-Paul).  E.  Fr.  1815. 
Rome.  Histoire,  genre.  =  Inventeur  d'un  pro- 
cédé de  peinture  sur  briques  émaillées. 

Baize  (Jean-Antoine-Raymond),  E.  Fr., 
frère  du  précédent.  1818.  Rome.  Histoire.  = 
Elève  d'Ingres. 

Bamberger  (Frédéric).  E.  Al.  1814-1873. 
Wurzbourg.  Histoire.  Paysage.  Etabli  à 
Francfort  sur  le  Mein.  Mort  à  Soden  (Nassau). 
=  St-Jérôme  dans  les  montagnes  de  Quade- 
rama,  Munich. 

Bamberini  (Dominique).  E.  I.  1666-1741. 
Florence.  Fresques.  =  Ecole  de  Pignoni. 
Peignit  des  fresques  dans  beaucoup  de  palais 
et  d'églises.  Peignit  aussi  à  l'huile  des  por- 
traits, des  nature  morte,  etc. 

Bambini  (Jacques).  E.  I.  1522-1582.  Fer- 
rare.  Histoire.  =  Elève  de  D.  Mona;  ouvrit 
une  académie  dans  sa  ville  natale,  en  compa- 
gnie de  J.  Cromer;  étudia  à  Parme;  mort 
jeune.  =  Style  vigoureux  et  correct. 

Bambini  (le  chevalier  Nicolas).  E.  I.  1651- 
1736.  Venise.  Histoire.  =  Elève  de  Mazzoni,  à 
Venise,  et  de  Maratti,  à  Rome.=Dessin  exact 
et  élégant;  pensées  élevées;  têtes  de  femme 
d'un  beau  caractère  ;  il  faisait  souvent  retou- 
cher ses  tableaux  par  Cassana,  parce  qu'il 
connaissait  sa  propre  faiblesse  dans  le  colo- 
ris. =  Ses  deux  fils,  Jean  et  Etienne,  eurent 
peu  de  réputation. 

Bamboche.  V.  Laar  (Van). 

Bamesbier  (Jean).  E.  H.  1500  (?)— 1598  (?). 
Allemagne.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Lambert  Lombard.  S'établit  à  Amsterdam; 
s'adonna  à  la  boisson  et  fut  misérable  dans  sa 
vieillesse. 

Bamfylde   (Charles -Warwick).    E.    An. 

*  xvme  siècle.  Paysage. 

Banchero  (Angelo).  E.  I.  1744(?)-1793. 
Sestri.  Histoire.  =  Elève  de  P.  Battoni  ;  con- 
sidéré en  Italie  comme  le  restaurateur  du 
bon  style  en  peinture,  ==  Grande  harmonie  de 
coloris. 

Banck  (Jean  Van  der),  le  Vieux.  E.  An. 

*  1644.  Portrait.  =  Etabli  à  Londres,  après 
avoir  séjourné  à  Paris.  =  Peintre  de  talent. 

Banck  (Jean  Van  der),  le  Jeune,  petit-fils 
de  Jean  le  Vieux.  E.  An.  1695-1739  (?).  Por- 
trait et  genre.  =  Il  demeura  longtemps  à  Lon- 
dres sous  les  règnes  de  Georges  I  et  de  Geor- 
ges II,  et  y  acquit  la  réputation  d'un  excellent 
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peintre  de  portraits.  Il  avait  un  frère,  dont  le 
prénom  n'est  pas  cité,  et  qui  cultiva  égale- 
ment l'art.  Faber  et  d'autres  ont  gravé  d'après 
lui  en  mezzo  tinto.  =  La  réception,  Londres. 

Bandiera  (Benoît).  E.  I.  1557-1G34.  PÉ- 
rouse.  Histoire.  =  Ecole  du  Barocci.  =  Ta- 
bleaux à  Pérouse.  =  Peintre  de  mérite. 

Bamlinelli  (Baccio).  E.  I.  1487-1559.  FLO- 
RENCE. Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Fr. 
Rustici.  On  l'accusa  d'avoir  détruit  ou  volé  un- 
carton  de  Michel-Ange  déposé  en  1512  dans 
la  salle  du  palais  vieux.  =  Portrait  du  pein- 
tre, Florence.  —  Même  sujet,  Paris.  =  Plus 
connu  comme  sculpteur  et  dessinateur.  Colo- 
ris dur  et  criard. 

Bnnclinelli  (François),  dit  Francesco 
cTlmola.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Imola.  Histoire. 
=  Elève  du  Francia. 

Bamlinelli  (Marc).  E.  I.  *xvne  siècle.  Bo- 
logne. =  Homme  d'affaires  de  Guido  Reni, 
qui  lui  donna  quelques  conseils  au  moyen 
desquels  il  devint  un  artiste  d'assez  de  talent. 

Bandinelli  (Michel-Ange).  E.  I.  *  xvie  siè- 
cle. Florence  Histoire.  =  Neveu  de  Baccio 
Bandinelli.  =  On  voit  de  ses  œuvres  à  Flo- 
rence. =  Peintre  assez  habile. 

Bandrigeen.  V.  Baudrighem. 

ifisuifi  (Antoine).  E.  I.  *  1846.  Milan.  His- 
toire et  genre. 

Banfi  (Jérôme).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Milan. 
Histoire.  =  Tableaux  dans  des  églises  de  Mi- 
lan. 

Banbeiningb  ou  Banheiming  (Cor- 
neille). E.  H.  *  1650.  Portrait.  =  Il  habitait  la 
ville  de  Leyde  et  se  maria  à  Haarlem  en  1649. 
Il  apparaît  dans  les  registres  de  Saint-Luc,  à 
Leyde,  de  1652  à  1655.  Suiderhoef  a  gravé  des 
portraits  d'après  ce  maître.  Il  grava  lui- 
même  et  fut  aussi  éditeur. 

Banier  (Louis).  E.  I.  *  1678.  France.  His- 
toire. =  Peintre  de  la  cour  de  Piémont. 

Banken  ou  Banquy  (Quirinus  de).  E. 
Fr.  *  1618.  Histoire.  =  Etabli  à  Avignon  où  il 
peignit,  en  1640,  le  grand  tableau  du  rétable 
à  l'autel  de  la  chapelle  du  Refuge. 

Banks  (Charles).  E.  An.  *  1775.  En  Suède. 
Portraits  en  miniature.  =  S'établit  en  Angle- 
terre en  1746. 

Bannes  du  I*ort  de  I*ontcliarra 
l*iiygii*on  (Fréderic-Charles-Edmond)  E. 
Fr.  1824.  Strasbourg.  Genre.  =  Elève  de 
Jobbé-Duval. 

Bannes  (H.  de).  E.  Fr.  *  1858.  Vues. 

Banquy.  V.  Banken  (de). 

Baptiste.  V.  Monnoyer. 

Baptiste  (Martin- Sylvestre).  E.  Fr.  1791- 
1859.  Paris.  Genre.  =  Elève  de  Guérin.  =  Des 
ramoneurs.  —  Famille  française  vendue  par 
un  marchand  turc.  =  Egalement  lithographe. 


Bar  (Bonaventure  de).  E.  Fr.  1700-1729. 
Paris.  Genre.  =  Elève  de  Cl.  Halle.  Reçu  à 
l'académie  en  1728.  Nommé  à  tort  Desbarres. 
=  Fête  champêtre,  Paris.  =  Style  maniéré  et 
de  mauvais  goût.  =  Ventes  :  V.  de  Verrue 
(1737),  deux  tableaux  dans  1<'  goût  de  Wat- 
teau,  220  1. 

Bar  (Clémentine  de).  E.  Fr.  1807-1856.  Pa- 
ris. Genre.  Portrait.  Paysage.  =  Elève  de 
Pauline  Couerin. 

Bai*  (Nicolas  de).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Bar- 
rois  (France).  Histoire  =  Connu  en  Italie 
sous  le  nom  de  Nieoletto;  appartenait  à  la 
famille  de  Jeanne  d'Arc  Mort  à  Rome.  Son 
fils,  né  à  Rome  et  surnommé  Du  Lys,  nom 
qu'il  conserva  toujours,  a  fait  beaucoup  de  ta- 
bleaux d'église.  Ce  fils  revint  s'établir  à  Nancy 
et  mourut  en  Lorraine,  en  1732.  Il  y  a  de  lui 
un  J.-C.  crucifié  au  musée  de  Nancy.  =  Saint 
Sigisbert  mettant  la  Lorraine  sous  la  protec- 
tion divine,  Nancy  (église  primatiale).  =  Ex- 
cellait à  peindre  les  Vierges. 

Bar  (Pierre-Alexandre  de).  E.  Fr.  1821. 
Montreuil  sur  Mer.  Paysage.  =  Elève  de 
A.  de  Fontenay.  =  Graveur. 

Baranas  (Nicolas).  E.  Al.  1810.  Marcos- 
salva.  Portrait,  genre.  =  Elève  de  l'académie 
de  Vienne.  =  Portraits  des  généraux  Georgei 
et  Klapka. 

Barabbino  (Simon).  E.  I.  *  XVIIe  siècle. 
Vallée  de  Polcevera  (Gênes).  Histoire.  = 
Elève  de  B.  Castelli,  qui  devint  jaloux  de  son 
talent  et  le  congédia  de  son  atelier;  peu  ap- 
précié par  ses  concitoyens,  il  s'établit  à  Mi- 
lan; il  aurait  atteint  un  haut  degré  de  talent 
s'il  n'avait  pas  quitté  la  peinture  pour  le  com- 
merce, ce  qui  fut  cause  de  sa  ruine  complète  ; 
mort  misérable  en  prison.  =  Coloris  vrai,  nu 
bien  entendu,  contours  précis. 

Barambio  (frère  Grégoire).  E.  Es.  '  1738. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux, 
Burgos. 

Baranof  (Nicolas  de).  E  Al.  1810.  En 
Esthonie.  Genre  et  histoire.  =  Sourd  et  muet 
de  naissance.  Elève  de  l'académie  de  Berlin.  = 
Héraut  d'armes.— Chasseur  avec  jeunes  filles. 

Barata  (Lazare).  E.  H.  *  1629.  Genre.  = 
Travaillait  à  Utrecht,  en  1629.  On  suppose 
qu'il  était  parent  de  Baratta  Romanus. 

Baratta  (Jean).  E.  Al.  *  1687.  En  PRUSSE.  — 
Peignit  pour  l'électeur  de  Brandebourg  ;  en 
1675,  il  fut  nommé  conservateur  du  musée.  = 
Son  frère,  François,  mort  en  1700,  l'aida  dans 
ses  travaux. 

Baratta-Bomanus  (Laurent).  E.  H- 
*  1629.  Paysage  avec  figures.  =  Reçu,  en  1629, 
à  l'Académie  des  peintres  à  Utrecht. 

Baratti  (Antoine).  E.  1. 1726.  Florence.  = 
Plus  connu  comme  graveur. 
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Barbaglia  (Joseph).  E.  I.  *  1869.  Milan. 
Genre. 

Barbalunga.  V.  Ricci  (Ant.). 

Barbaran.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Barbarelli  (George),  dit  Le  Giorgion. 
E.  I.  1478-1511.  Castel-Franco  ou  Viselago. 
Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève  de  Jean  Bel- 
lini;  cultiva  la  musique  avant  de  devenir 
peintre.  S'occupa  à  Castel-Franco  et  à  Venise; 
travailla  beaucoup  pour  les  façades  des  mai- 
sons. Ses  ouvrages  sont  devenus  excessive- 
ment rares,  non  pas  qu'il  n'ait  activement 
travaillé,  mais  parce  qu'il  mourut  jeune.  = 
Descente  de  Jésus-Christ  aux  limbes,  Venise. 

—  Les  trois  portraits,  ib.  —  Tempête  apaisée 
par  saint  Marc,  ib.  —  Portrait  d'un  noble 
Vénitien,  ib.  —  Hérodiade  recevant  la  tête  de 
saint  Jean,  Rome.  —  Plusieurs  portraits,  ib. 

—  David,  ib.  —  Le  général  Gattamelata, 
Florence.  —  Moïse  à  l'épreuve  des  char- 
bons ardents  et  de  l'or,  ib.  —  Jugement 
de  Salomon ,  ib.  —  Société  de   saints ,  ib. 

—  Portrait  d'un  chevalier  de  Malte,  ib.  ■— 
Nymphe  et  Satyre,  ib.  —  Moïse,  ib  —  Con- 
cert, ib.  —  Martyre  de  saint  Pierre  le  Domi- 
nicain, Londres.  —  Un  homme  revêtu  d'une 
armure,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Diane  et  Ac- 
téon,  ib.  —  Sainte  famille,  ib  —  Un  berger. 
ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Portrait  d'un  jeune 
homme,  Bruxelles.  —  Adoration  des  bergers, 
Dresde.  —  Jacob  saluant  Rachel,  ib.  —  Por- 
trait du  prince  de  Salerne,Naples.  —  Portrait 
d'homme, Saint-Pétersbourg. —  Les  géomètres 
orientaux  (avec  Sébastien  delPiombo),  Vienne. 

—  Un  guerrier,  ib.  —  Madeleine  chez  le  Pha- 
risien, ib.  —  L'apôtre  saint  Jean,  ib.  —  David 
vainqueur  de  Goliath,  Madrid.  —  Sujet  mys- 
tique, ib.  —  Portrait  du  peintre,  Munich.  — 
La  Vanité,  ib.  —  Portrait  de  deux  hommes, 
Berlin.  —  Portrait  d'un  Vénitien,  ib.  —  Ex- 
voto,  Paris.  -  Concert  champêtre,  ib.  =  Pin- 
ceau libre  et  hardi  ;  manière  grande  et  noble; 
un  des  meilleurs  peintres  de  portraits  de  son 
temps  ;  on  le  reconnaît  à  ses  airs  de  tête  et  à 
la  bizarrerie  des  draperies,  des  armures,  des 
chevelures  et  des  panaches;  chercha  à  corri- 
ger la  dureté  du  style  de  ses  prédécesseurs; 
pour  le  coloris  il  est  à  la  tête  de  tous  les  artis- 
tes; la  puissance,  l'harmonie,  le  charme,  la 
science,  tout  est  réuni  chez  lui  pour  en  faire  le 
plus  grand  coloriste  italien. =Ventes  :V.Coypel 
(1753),  Petit  paysage,  101  1.  —  V.  Conti  (1777) 
Portrait  de  Gaston  de  Foix,  500  1.  —  Diane 
sortant  du  bain,  520  1.  —  V.  Celotti  (1807), 
Deux  portraits,  614  fr.  —  V.  Guillaume  II 
(1850),  Deux  hommes  et  une  femme,  2,250  fl. 

—  V.  Northwick  (1859),  Cupidon  blessé  par 
ses  propres  flèches  se  plaint  à  Ténus,  32,500  fr. 


—  Même  V.  Concert  dans  la  campagne, 
19,500  fr.  —  Même  V.  La  femme  adultère, 
7,800  fr. 

Barbarini  (François).  E.  Al.  1804.  Znaim. 
Paysage.  =  Paysage  tyrolien,  Vienne. 

Barbary  (Jacques  de).  *  1504.  Venise  (?). 
Histoire,  etc.  =  Attaché  à  Phil.  de  Bourgogne 
qui  l'emmena  à  Nuremberg  et  en  Flandre.  = 
Nature  morte,  Augsbourg.  (Signé  et  daté.)  = 
Graveur,  dit  :  le  Maître  au  Caducée. 

Barbalelli  (Bernard),  dit  le  I*occettï, 
E.  I.  1542  ou  1548-1612.  Florence.  Histoire, 
paysage,  marines,  fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
Ghirlandaio;  se  distingua  sous  ce  maître  par 
son  talent  remarquable  pour  les  grotesques, 
ce  qui  lui  valut  le  surnom  de  de  Groteschi; 
bientôt  après  on  lui  donna  celui  de  délie  Fac- 
ciate,  à  cause  de  sa  manière  distinguée  de 
peindre  les  façades.  Se  rendit  à  Rome,  où 
l'étude  des  ouvrages  de  Raphaël  et  des  autres 
grands  maîtres  de  l'école  romaine  lui  ouvrit 
une  nouvelle  voie;  revenu  à  Florence,  il  y 
exécuta  des  ouvrages  dignes  de  la  plus  grande 
admiration,  et  pourtant,  de  son  temps,  on  en 
faisait  peu  de  cas;  peut-être  ce  manque  de 
considération  provenait-il  de  sa  conduite.  Bar- 
batelli  ne  se  plaisait  que  dans  les  dernières 
classes  du  peuple  avec  lesquelles  il  aimait  à 
s'enivrer;  de  là  le  surnom  du  Poccetti,  sous 
lequel  il  est  connu.  =  Le  noyé  ressuscité 
(fresque),  Florence.  =  Naissance  de  Jésus- 
Christ,  ib.  —  Annonciation,  ib.  —  Portrait 
d'une  jeune  femme,  Vienne.  =  Figures  aima- 
bles et  gracieuses,  compositions  riches  et 
ornées;  grande  fécondité  d'invention  et  de 
talent;  artiste  hors  ligne  pour  la  pompe  des 
draperies  et  des  étoffes  ;  touche  fine  et  décidée 
quoique  rapide  ;  étudiait  ses  tableaux  comme 
des  miniatures. 

Barbé  (J.  E.  D.).  E.  Fr.  *  1868.  Paris.  Na- 
ture morte.  =  Elève  de  Séchan. 

Barbe  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1480.  Rouen(?). 
=  Peintre  verrier  de  la  ville  de  Rouen.  Tra- 
vailla à  la  cathédrale. 

Barbe  (Jean),  fils  du  précédent.  E.  Fr. 
*  1525,  Rouen.  =  Succéda  à  son  père  comme 
peintre  verrier  de  la  ville  de  Rouen. 

Barbello  (Jacques).  E.  1. 1590-1656.  Crème. 
Histoire.  =  Tué  d'un  coup  d'arquebuse.  =  Ta- 
bleaux à  fresque  et  à  l'huile  dans  les  églises 
de  Brescia  et  de  Bergame. 

Barber  (Charles).  E.  An.  f  1854.  Birmin- 
gham. Paysage. 

Barber  (Christophe).  E.  An.  1736-1810. 
Londres.  Miniature. 

Barber  (Jean- Vincent).  E.  An.  *  1829.  Pay- 
sage, genre.  =  Mort  à  Rome. 

Barber  (Thomas).  E.  An.  1768-1843.  Por- 
trait. 


Madone  sur  le  trône.     Tableau  à  l'huile  par  Giorgio  Barbarelli  dit  Giorgione.     Castelfranco. 
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Barberl  (Jean).  E.  I.  f  1856. 
également  architecte. 

Barberi  (Pierre).  E.  I.  Histoire.  =  Détails 
inconnus.  =  Tableaux,  Rome. 

Dî»i*l>et(Pierkin).  E.  FI.  *xv°siecle.  Auras. 
=  Elève  de  Jacques  Lombard,  en  1470. 

Barbezan  (Philippot).  E.  FI.  *  XV°  siècle. 


Elève  de  Philippot  Truffin, 


Utrecht, 

Barblanl  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1650.  Ra- 
venne.  Histoire.  =  Imitateur  de  B.  Cesi.  = 
Style  inégal. 

Barblanl  (André),  petit-fils  de  Jean-Bap- 
tiste. E.  I.  *  1754.  Rimini  (?).  Histoire.  =  Son 
père  était  un  artiste  médiocre  dont  les  histo- 
riens ne  citent  pas  le  nom.  =  Fresques  à  Ra- 
venno.  =  Imitateur  du  père  Pronti. 

Barblanl  (Jean).  E.  I.  *  xixe  siècle.  His- 
toire. 

Barbier  (Nicolas-Alexandre).  E.  Fr.  1789- 
1864.  Genre  et  paysage.  =  Vue  de  l'ancien 
château  de  la  Muette  (flg.  de  Xavier  le  Prince). 
—  Cabaret  à  l'entrée  d'un  village. 

Barbier  (Désiré).  E.  Fr.  1822.  Paysage, 
animaux. 

Barbier  (J.  J.  Fr.).  V.  Le  Barbier. 

Barbier  (Victoire).  E.  Fr.  *  1842.  Stras- 
bourg. Paysage.  =  Vue  prise  en  Normandie. 

Barbier- Walbonne  (Jean-Luc).  E.  Fr. 
1769-1860.  Nismes.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  David. = Portraits  des  maréchaux  Moncey, 
Elaguse  et  Moreau,  Paris. =Scène  morale  d'un 
père  à  son  fils  (tableau  couronné). 

Barbiere  (del).  V.  Fey. 

Barblere  (Dominique),  dit  Domenico 
Florent! oo.  E.  I.  1506.  Florence.  Histoire 
et  ornements.  =  Elève  du  Rosso;  accompagna 
son  maître  en  France,  où  il  fut  employé  au 
château  de  Fontainebleau.  S'établit  à  Troyes, 
(Mi  Champagne.  =  Graveur.  Excellait  dans  les 
ouvrages  de  stuc. 

Barbier!  (Louis).  E.  I.  '  1680.  BOLOGNE. 
Histoire,  etc.  =  Cet  artiste  a  beaucoup  tra- 
vaillé pour  les  églises  de  Bologne.  =  Il  fut 
également  graveur. 

Barbier!  (Lucas).  E.  I.  *  XVIIe  Siècle.  BO- 
LOGNE. Histoire.  =  Elève  deTiarini;  travailla 
avec  Castelli  et  Carbone  dans  diverses  églises 
de  Bologne. 

Barbieri  (François),  dit  le  Legnano. 
E.  I.  1623-1698.  Legnano.  Histoire  et  paysage. 
■b  Etudia  d'après  S.  Ricci  et  Carpioni.  Mort 
à  Vérone.  =  Beaucoup  d'àme  et  de  chaleur; 
dessin  faible. 

Barbieri  (Jean-François),  ditCîuerebiii 
ou  Guerciiio.  E.  I.  1501-1666.  Cento  (près 
de  Bologne).  Histoire  et  portrait.  =  Un  acci- 
dent, qui  dans  son  enfance  le  priva  d'un  œil, 
lui  valut  le  surnom  de  Guercino;  reçut  quel- 
ques leçons  de  peintres  médiocres,  reconnut 
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?ut  leur  infériorité  et  résolut  de  se  perfectionner 
lui-même;  y  parvint  en  étudianl  lesCarrache, 
puis  leCaravage;  nommé  chevalier  par  le  duc 
de  Mantouc;  honoré  de  La  visite  de  Christine 
de  Suède;  reçut  des  offres  des  rois  de  France 
el  d'Angleterre,  Les  refusa  afin  de  ne  pas  de- 
voir quitter  L'Italie;  passa  deux  années  à 
Rome;  établit  une  académie  à  Cento,  en  L616, 
et  revint  se  fixer  dans  cette  ville,  en  L642; 
employa  ses  richesses  a  aider  Les  artistes 
pauvres,  a  doter  ses  parents,  à  fonder  des 
chapelles  et  des  messes;  universellement 
aimé  pour  ses  talents,  sa  piété  douce  et  bien- 
faisante et  ses  vertus.  =  Saint  Jérôme  écri- 
vant, Parme.  —  Saint  Pierre  de  Vérone,  Bo- 
logne. —  Saint  Guillaume,  ib.  ~  Sainl  Bruno, 
ib.  —  Anges  recueillant  les  instruments  de  la 
passion,  Rome.  —  Saint  Thomas,  ib.  —  Mar- 
tyre de  sainte  Agnès,  ib.  —  L'enfant  prodigue, 
ib.  —  Endymion,  ib.  —  Trancrède  et  Hermi- 
nie,  ib.  —  Saint  Paul,  ib.  —  Samson,  ib.  — 
Sainte  Pétronille  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Ecce 
Homo  (chef-d'œuvre),  ib.  —  La  sibylle  persi- 
que,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Madeleine  (chef- 
d'œuvre),  Naples.  —  Et  autres,  ib.  —  Jésus- 
Christ  mort  entouré  d'anges,  Londres.  —  Por- 
trait du  peintre,  ib.  —  Un  militaire,  ib.  —  La 
foi,  ib.  —  Ex  voto,  Bruxelles.  —  Saint  Sébas- 
tien, La  Haye.  —  Sainte  famille,  Dresde.  — 
Vénus  pleurant  Adonis,  ib.  —  Naissance 
d'Adonis,  ib.  —  Céphale  et  Procris,  ib.  —  Les 
quatre  évangélistes,  ib.  —  Scène  du  Pastor 
fido,  ib.  —  Loth  et  ses  filles,  ib.  —  Diane,  ib. 

—  Sainte  Véronique,  ib.  —  Tableaux,  Milan. 

—  Mars  armé,  Florence.  —  Les  chanteurs,  ib. 

—  Miracle  de  saint  Pierre,  ib.  —  Saint  Sébas- 
tien, ib.  —  Saint  Joseph,  ib.  —  Apollon  et  Mar- 
syas,  ib.  —  Saint  Guillaume  d'Aquitaine,  Ve- 
nise (1620).  —  Saint  Bruno  au  désert,  ib.  (1647). 

—  Saint  Pierre  en  prison,  Madrid.  —  La  pein- 
ture, ib.  -  Diane,  ib.  —  Madeleine  au  désert, 
ib.  —  Suzanne  au  bain,  ib.  —  Saint  Augustin 
en  méditation,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant, 
Berlin.  —  Vierge  allaitant,  ib.  —  Jésus-Christ 
couronné  d'épines,  Munich.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant, if 6.— Jésus  Christ  sauveur  du  monde, 
ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  Saint-Pétersbourg. 

—  La  crèche,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  appa- 
raissant à  saint  Laurent,  ib.  —  Sainte  Famille 
avec  sainte  Catherine,  ib.  —  Moïse  écrivant  la 
loi,  ib.  —  Jésus-Christ  remettant  les  clefs  à 
saint  Pierre,  ib.  —  Sainte  Famille,  ib.  —  Loth 
et  ses  filles,  Paris.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib. 

—  Résurrection  de  Lazare,  ib.  —  Repentir  de 
saint  Pierre,  ib.  —  Saint  Paul,  ib.  —  Sainl 
Pierre  en  prière,  ib.  —  Décollation  de  saint 
Jean,  ib.  —  Saint  Jérôme,  ib.  —  Saint  Fran- 
çois en  extase,  ib.  —  Saint  Géminien,  ib,  — 
Les  Sabines  médiatrices,  ib.  —  Portrait  du 
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peintre,  ib.  —  Circé,  ib.  —  Saint  Jean-Baptiste, 
Vienne.  —  L'enfant  prodigue,  ib.  —  Tableau 
de  genre,  sujet  inconnu,  ib.  —  Le  temps  con- 
duisant la  vérité,  Angers.  —  Adieu  de  Priam 
et  d'Hector,  Marseille.  —  Vierge  (attribué), 
Orléans.  =  Coloris  parfois  un  peu  sombre; 
beaucoup  de  relief;  tirait  ses  lumières  de  très 
haut,  particularité  à  laquelle  on  reconnaît  ses 
ouvrages  ;  dessin  correct  et  hardi  ;  formes  peu 
nobles,  pensées  dépourvues  de  sublime;  imi- 
tation rigoureuse  et  parfaite  de  la  nature; 
facilité  extraordinaire  ;  manière  grande  et 
large.  Sur  la  lin  de  ses  jours  son  coloris  devint 
plus  clair  et  plus  fleuri.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  Tallard  (1756),  Judith,  811  livres.  —  V.  Anet 
(1766),  Loth  et  ses  filles,  910  liv.  —  V.  Guil- 
laume (1769),  La  même  œuvre,  410  liv.  — 
V.  Conti  (1777),  Endymion  endormi,  900  liv.  — 
V.  Grandpré  (1809),  esquisse  du  tableau  de 
St-Grégoire,  105  liv.  —  V.  Lebrun  (1809),  saint 
Laurent,  1,800  fr.  —  V.  Villiers  (1812),  sainte 
Marie  égyptienne  et  sa  compagne,  390  fr.  — 
V.  Guillaume  II  (1850),  le  martyre  de  Ste-Ca- 
therine,  10,100  fl.  —  V.  Northwick  (1859),  Le 
Christ  et  la  Samaritaine,  13,052  fr. 


W  / 


Barbieri  (Paul-Antoine),  frère  du  Guer- 
chin.  E.  I.  1603-1649.  Cento.  Fleurs,  fruits  et 
animaux.  =  Quoique  possédant  un  talent  réel 
pour  la  peinture,  cet  artiste  s'occupa  princi- 
palement à  tenir  le  registre  des  commandes 
faites  à  son  frère.  =  Beaucoup  de  naturel. 

Barbieri  (Pierre-Antoine).  E.  I.  1663. 
Pavie.  Histoire.  =  Elève  de  S.  Ricci.  =  Ta- 
bleaux et  fresques  à  Pavie. 

Barbiers  (Pierre),  le  Vieux.  E.  H.  1717- 
1780.  Amsterdam.  Allégories,  décors  et  genre. 
=  Privé  fort  jeune  de  l'appui  paternel,  il  dut 
à  cette  circonstance  de  s'être  occupé  surtout 
de  la  partie  industrielle  de  son  art. 

Barbiers  (Barthélémy),  le  Vieux,  fils  de 
Pierre  le  Vieux.  E.  H.  1740-1808.  Amsterdam. 
Paysage,  genre.  =  Elève  de  son  père.  =  Il 
travaillait  de  la  main  gauche.  Connaissances 
en  perspective  et  architecture. 

Barbiers  (Pierre,  le  troisième),  fils  de 
Barthélémy,  le  Vieux.  E.  H.  1772-1837.  Am- 
sterdam. Paysage  et  histoire.  =  Issu  d'une 
famille  de  peintres,  il  fut  élève  de  son  père. 
Travailla  à Haarlem.=  Bienfaisance  du  bourg- 
mestre Maez,  Haarlem.  =  Graveur. 

Barbiers  (Pierre,  le  quatrième),  fils  de 
Pierre,  le  troisième.  E.  H.  1798.  Haarlem. 
Paysage,  fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  son  père. 
=  Une  ferme,  Haarlem. 

Barbiers  (Pierre),  le  Jeune,  fils  de  Pierre, 


le  Vieux.  E.  H.  1748.  Amsterdam  Paysage, 
décors  et  ornements.  =  Elève  de  son  père; 
dans  sa  jeunesse  il  peignit  beaucoup  de  tapis- 
series parmi  lesquelles  quelques-unes  ont  été 
étoffées  par  J.  Lauwers.  Membre  de  l'académie 
royale  d'Amsterdam.  Parmi  ses  élèves  on  cite 
Jelgerhuis,  Hulswit,  Hansen,  Ruttenschild  et 
Kerkhof.  A  l'âge  de  93  ans,  il  assistait  encore 
de  temps  en  temps  aux  séances  de  la  société  : 
Arti  et  Amicitiœ.  =  Belle  ordonnance,  pin- 
ceau ferme  et  facile. 

Barbiers  (Barth.),  le  Jeune,  fils  de  Pierre,, 
le  Jeune.  E.  H.  1784-1816.  Amsterdam.  Pay- 
sage. 

Barbin.  E.  Fr.  *  1820.  Décorations. 

Barboni  (Mathieu).  E.  I.  *  1810.  =  Détails 
inconnus. 

Barbor  (Luc).  E.  An.  f  1767.  Miniature. 

Barbot  (P.).  E.  Fr.  1798.  Nantes.  Paysage 
et  ruines.  =  Elève  de  Watelet  et  de  J.  Coignet. 
=  Vue  du  théâtre  de  Taormin  (Sicile).  —  Vue 
d'Agrigente. 

Barca.  V.  Calderon. 

Barca  (le  chevalier  Jean-Baptiste).  E.  T. 
*  1650.  Mantoue.  Histoire.  =  S'établit  à  Vé- 
rone. On  croit  que  le  Feti  fut  son  maître.  = 
Tableaux  et  fresques  à  Vérone.  =  Peintre 
très  gracieux. 

Barclay  (E.).  E.  An.  *  1868.  Paysage. 

Barclay  (Hugues).  E.  An.  1797-1859.  Lon- 
dres. Histoire.  =  Travailla  à  Paris  où  il  était 
engagé  pour  exécuter  des  copies  de  tableaux 
de  maîtres  italiens. 

Bareo  (Alphonse  del).  E.  Es.  1645-1685. 
Madrid  Paysage.  =  Elève  de  J.  Antolinez.  = 
Grâce,  fraîcheur  et  délicatesse.  Ses  tableaux 
sont  fort  recherchés. 

Barco  (Garcia  et  Jean-Rodrigue  del).  E 
Es.  *  xve  siècle.  Castille.  Histoire.  =  Deux 
frères  qui  peignirent  à  fresques  les  corridors 
et  galeries  du  palais  du  duc  d'Albe,  en  1476. 

Bai'd  (J.  A.).  E.  Fr.  1812.  Histoire,  portrait, 
vues  etc.  =  Elève  de  Delaroche  et  d'Ingres.  = 
Les  auteurs  grecs.  —  Vierge  et  enfant  Jésus. 

Bard  (Olivier).  E.  Fl.  *  1563.  Bruges  (?).  = 
Il  demeura  longtemps  à  Courtrai.  =  Cité  par 
Van  Mander  à  propos  de  Charles  d'Ypres. 

Barde  (Vicomte  de).  E.  Fr.  *  1817.  Histoire 
naturelle. 

Bardel  (Louis-Thomas).  E.  Fr.  1804.  Genre. 

Bardelli  (Alexandre).  E.  I.  *  xvir3  siècle. 
Uzzano  (près  de  Pescia).  Histoire.  =  On  le 
croit  élève  du  Curradi.  =  Tableaux  à  Pescia. 
=  Manière  du  Guerchin. 

Barder-Lasalle.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire. 
=  Descente  de  croix. 

Bardin  (Jean).  E.  Fr.  1732-1809.  MoNTBAR, 
Histoire.  =  Elève  de  Lagrenée  l'aîné,  à  Paris  ; 
séjourna  quelques  années  à  Rome;  revint  en 
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La  Vierge 
(Thomas).  E.  An.  f  1780.  Por- 


France,  fut  reçu  à  l'académie  en  1779;  nommé 
membre  correspondant  de  l'Institut  et  profes- 
seur de  dessin  à  l'école  centrale  d'Orléans. 
Mort  dans  cette  ville.  =  Sainte  Catherine  au 
milieu  des  docteurs.  =  Possédait  assez  bien 
le  mécanisme  de  l'art  ;  mais  appartenait  en- 
tièrement, par  son  style,  à  la  décadence.  Un 
de  ses  titres  à  la  gloire  est  d'avoir  été  le 
maître  de  David  et  de  Regnault. 

Bardon  (Théodore).  E  Fr.  *  1851.  Paysage. 

Bardua  (Caroline).  E.  Al.  *  1815.  Portrait 
et  histoire.  =  Elève  de  Kugelchen.  =  Portrait 
de  Guillaume  de  Prusse.  -  La  Vierge  à 
l'enfant. 

Bardwell 
trait. 

Baren  (Jean-Antoine  Van  Der).  E.  Al. 
*  1660.  Pays-Bas.  Fleurs  et  fruits.  =  En  1660. 
ce  peintre  dont  aucun  biographe  ne  fait  men- 
tion, vivait  à  Vienne  où  il  était  directeur  de 
la  galerie  de  tableaux  de  l'archiduc  Léopold- 
Guillaume.  Kramm  cite  un  Philippe  Van 
der  Baaren,  peintre  de  fleurs  et  de  fruits  qu'il 
dit  avoir  trouvé  sous  ce  nom  dans  le  catalogue 
du  musée  de  Vienne.  Il  donne  les  deux  tableaux 
que  nous  citons  ci-aprôs,  ajoutant  que  ce  Van 
der  Baaren  était  sans  doute  un  amateur  et 
qu'on  ne  sait  rien  de  lui.  Or  c'est  d'après  le 
catalogue  du  musée  de  Vienne  que  nous  don- 
nons tout  ce  qui  se  rapporte  à  Van  der  Baren. 
=  Buste  entouré  de  fleurs  dans  une  niche, 
Vienne.  —  Buste  entouré  de  fruits  dans  une 
niche,  ib. 

Baren  (Josse  Van  der).  E.  FI.  *  1604.  Lou- 
vain.  Histoire.  =  Sa  manière  permet  de 
supposer  qu'il  fut  élève  de  Michel  Coxie.  Un 
Josse  Van  der  Baren,  cousin  de  Juste  Lipse, 
mourut  en  1599;  notre  peintre,  fils  d'Hubert, 
ayant  vécu  dans  l'intimité  du  célèbre  savant, 
lui  aura  sans  doute  été  aussi  apparenté.  Il 
exécuta  en  1601  le  dessin  des  planches  repré- 
sentant les  vues  de  Louvain  et  d'Héverlé  dans 
le  Lovanium  et  peignit  en  1594  un  triptyque 
pour  la  chambre  de  rhétorique  La  Rose;  en 
1597,  il  travailla  pour  l'abbaye  de  Parc.  = 
Décapitation  de  Ste-Dorothée  (triptyque),  Lou- 
vain, église  St-Pierre  (un  des  volets  repré- 
sente une  intéressante  vue  de  Louvain).  — 
L'abbé  de  Parc,  Fr.  Van  Vlierden,  Louvain 
(abbaye  de  Parc).  —  Scène  de  la  vie  de  St-Nor- 
bert,  ib.  —  Panneau  à  double  face  d'un  retable 
perdu,  Louvain  (église  Ste-Gertrude).  —  pan- 
neau central  d'un  triptyque  perdu,  ib.  =  Sen- 
timent de  la  composition  ;  manque  d'étude  et 
de  fini  ;  peintre  de  la  décadence,  mais  non  sans 
mérite. 

Barend,  le  Sourd.  E.  H.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  On  cite  de  lui  un 
tableau  qui  se  trouvait  autrefois  à  l'hôtel  de 


ville  d'Amsterdam  (1604)  et  qui  annonçait  un 
bon  peintre.  Ce  tableau  représente  une  scèna 
du  temps  des  anabaptistes. 

Bareadsen  (Thierry),  Sis  de  Barend  le 
Sourd.  E  H.  1534-1592.  Amsterdam.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  du  Titien.  Egalement  poète 
et  musicien.  Il  existe  une  correspondance  fort 
curieuse  entre  ce  peintre  et  le  savant  Lamp- 
sonius.  =  Des  auteurs  anglais  l'ont  nommé 
Théodore  Bernàrdi.  =  Portrait  d'homme 
Vienne.  —  Portrait  de  don  Ferdinand  de  To- 
lède, duc  d'Albe,  Amsterdam.  =  Il  imita  la 
manière  de  son  maitre,  et  acquit  une  grande 
réputation.  Coloris  admirable  ;  dessin  correct. 
Un  de  ses  tableaux,  La  chute  de  Lucifer,  fut 
considéré  comme  son  chef-d'œuvre.  Il  a  aussi 
gravé. 

Barenger  (Jean).  E.  An.  1745-1813.  Ani- 
maux =  Se  fit  remarquer  dans  la  peinture 
des  chevaux. 

Barescut  (Estelle  de).  E.  Fr.  *  1851.  Ver> 
sailles.  Genre,  portrait. 

Baret  du  Coudert  (M'no  née  Rozier). 
E.  Fr.  1832.  Chartres  Miniatures.  =  Elève 
de  MUe  Durieu. 

Barezzi  (Etienne).  E  I.  *  1840.  Milan.  = 
Il  est  l'auteur  d'un  procédé  pour  transporter  les 
peintures  à  fresque  sur  des  panneaux  de  bois. 

Bargas  (A.  F.).  E.  FI.  =  Nagler  dans  son 
Neues  Kûnstler  Lexicon,dit  que  c'est  un  pein- 
tre belge  né  à  Bruxelles  vers  1690  et  qu'il 
peignit  dans  le  genre  de  l'école  hollandaise 
plusieurs  tableaux  que  l'on  trouve  dans  divers 
musées. Une  brochure  publiée  par  M.  Galesloot 
où  se  trouvent  reproduits  d'anciens  docu- 
ments, cite  le  nom  de  Borgas,  peintre  de  figu- 
res, reçu  franc-maitre  de  St-Luc  à  Bruxelles 
en  1692-93.  La  date  donnée  par  Nagler  est  donc 
erronée  s'il  s'agit  de  notre  artiste.  M.  Em. 
Neeff's  cite  également  A.  F.  Bargas  comme 
passant  pour  avoir  peint  des  figures  dans  les 
paysages  de  Corneille  Huysmans,  de  Malines. 

Bargone  (Jacques).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Gênes.  =  Elève  de  Semini  et  de  L.  Calvi,  qui 
le  tua  par  jalousie.  =  Beau  dessin,  fin  coloris. 

Baril  (François/.  E  Fr.  *  1844.  Paysage. 

it.n  M<  (Jean*.  E,  I  *  xvi* siècle.  Florence. 
Histoire  et  portrait.  =  Il  eut  la  gloire  de  devi- 
ner la  vocation  d'André  del  Sarto  et  de  lui 
donner  les  premières  leçons.  =  Habile  sculp- 
teur en  bois.  Peintre  sans  aucune  réputation. 

Barili  (Aurèle).  E.  I  *  1588.  Parme.  His- 
toire^ Détails  inconnus  =  Fresques  à  Parme. 

Bariscord  (Jean  de).  E.  Fr  *  1593.  Déco- 
tions, armoiries.  =  Peintre  lorrain. 

Barkei»  (Benjamin).  E.  An.  1775-1838.  Pay- 
sage. =  Frère  de  Thomas-Henri. 

Barker  (Thomas-Henri).  E.  An.  1769-1847. 
Bath.  Genre.  =  Retour  du  Braconnier. 


BAR 


Barkcr  l  Thomas-Jones),  fils  du  précédent. 
K.  An.  1815.  Histoire.  =  Elève  d'Horace 
Vernet. 

Barker  (Robert).  E.  An.  1739-1806.  Por- 
trait, batailles  (en  panorama),  etc. 

Barkei-  (Henri-Aston),  fils  de  Robert.  E. 
An.  1774-1856.  Glasgow.  Histoire,  portrait 
(on  panorama).  =  Bataille  de  Copenhague.  — 
Bataille  de  Waterloo. 

Barker  (Samuel).  E.  An.  f  1727.  Fleurs. 
=  Mort  jeune. 

Barlaer  (A.).  E.  H.  *  1650.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Barlow  (François).  E.  An.  Vers  1626-1702. 
Dans  le  Lincoln.  Animaux  et  paysage  = 
Elève  d'un  peintre  de  portraits  médiocre, 
nommé  Sheppard.  =  Excellent  dessin  ;  coloris 
faible. 

Barmont  (Marmont  de).  E.  Fr.  1770-1846. 
Paris.  Paysage.  =  Vue  des  environs  de  Ba- 
gnères. 

Barmont  (Henri),  fils  du  précédent.  E.  Fr. 
1810.  Paris.  Paysage. 

Barnaba  de  Modène.  V.  Serafîni. 

Bamaba.  E  I.  f  1150.  En  Toscane.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Ses  tableaux 
sont  sur  toile  et  collés  sur  bois. 

Barneveldt  (Henri  Van).  E.  H.  1759  (?)- 
1833.  Utrecht.  Tapisseries ,  portrait.  = 
Peintre  de  talent  pour  les  tapisseries. 

Barnay  (Joseph).  E.  An.  1751.  Wolver- 
hampton.  Fleurs,  fruits,  genre.  =  Elève  d'An- 
gelica  Kaufmann.  Peintre  du  prince  régent. 

Barnouw  (Nicolas).  E.  H.  1809.  Schiedam. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  de  Meyer,  à  Rot- 
terdam. 

Barocci.  V.  Baldelli. 

Barocci.  V.  Fiori. 

Barocci  (Ambroise).  E.  1.  *  xve  siècle. 
Milan.  Histoire.  =  Fut  également  sculpteur. 
=  Son  portrait  peint  par  lui-même  existe  dans 
la  collection  iconographique  de  France. 

Barocci  (Jacques),  dit  Le  Vignola. 
E.  I.  1507-1573.  Vignola.  Histoire  et  perspec- 
tive. =  Elève  du  Passarotti,  à  Bologne.  = 
Célèbre  architecte 

Baron (Henri-Ch  -Ant.)  E.  Fr.  1816.  Besan- 
con. Genre,  paysage.  =  Elève  de  Gigoux. 
=  La  sieste.  —  Fête  de  St-Luc,  à  Venise. 

Baron  (Dominique)  E.  Fr.  '  1868. Toulouse. 
Genre. 

Baron  (Paul).  E.  Fr.  *  1865.  Givry.  Genre, 
portrait. 

Baron  (Stéphane).  E.  Fr.  1832.  Lyon.  His- 
toire et  genre.  =  Elève  de  son  père  et  de 
L.  Cogniet.  =  Vierge  à  la  rose.  —  Enfance  de 
Jupiter. 

Baron  (Jean).  E.  Fr.  1802.  Lyon.  Paysage. 
=  Graveur. 
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.  |     Baron  (Guillaume). E.  Fr.  1498.  Montpel- 
lier. =  Fut    chargé   des   obsèques   du  roi 


Charles  VIII.  Nommé  trois  fois  consul. 

Baron  (Théodore).  E.  FI.  *  1870.  Paysage. 
=  Site  du  Condroz  en  automne.  —  Effet  de 
neige,  soleil  couchant. 

Baron!  (Dominique).  E.  1.  'xixe  siècle.  His- 
toire. 

Baroni  (Dominique).  E.  I.  f  1671.  Histoire. 
=  Tableau  à  Bologne. 

Baroni  Cavalcabo  (Gaspard-Antoine). 
E.  I.  1682-1759.  Roveredo  ou  Sacco.  Histoire. 
=  Elève  d'A.  Balestra,  puis  de  C.  Maratti.  = 
Fresques,  Roveredo.  —  Cône,  Lorette. 

Barovikolïsky.  V.  Borovikoffsky. 

Barozzi  (Joseph  et  Séraphin).  E.  I.*xvme 
siècle.  Ornements.  =  Ces  deux  frères  ont  par- 
ticulièrement travaillé  en  Russie.  On  connaît 
de  leurs  œuvres  à  Bologne. 

Barra  (Jean).  E.  An.  1574  (?)-1634.  =  D'ori- 
gine hollandaise.  Passa  une  grande  partie  de 
sa  vie  en  Angleterre  et  mourut  à  Londres. 
Quelques  biographes  veulent  que  ce  Barra 
soit  le  même  que  Jean  de  la  Baer.  =  Dessina- 
teur, graveur  et  peintre  sur  verre. 

Barra  ou  Barre  (Pierre  de).  E.  Fr.  *  XVe 
siècle.  =  Peintre  figurant  à  Avignon  en  1461. 

Barraband  (Pierre-Paul).  E.  Fr.  1767- 
1809,  Aubusson  (Creuse).  Fleurs,  fruits,  his- 
toire et  nature  morte.  =  Elève  de  Malaine,  à 
Paris,  où  il  vint  à  l'âge  de  seize  ans;  exécuta 
de  nombreux  dessins  pour  la  manufacture  de 
Sèvres,  dont  il  contribua  beaucoup  à  étendre 
la  réputation;  nommé  professeur  à  l'école  des 
arts  de  Lyon,  il  mourut  peu  de  temps  après 
son  arrivée  dans  cette  ville.  Quelques  biogra- 
phes lui  donnent,  par  erreur,  le  prénom  de 
Jacques,  et  le  font  naître  en  1772.  =  Plusieurs 
de  ses  productions  figurent  dans  le  grand 
ouvrage  sur  l'Egypte  de  Fournier.  =  Grande 
facilité;  coloris  plein  d'effet  et  de  fraîcheur; 
inimitable  pour  l'exécution  des  oiseaux,  sur- 
tout les  oiseaux  de  paradis. 

Barranco  (François).  E.  Es.  *  1646.  An- 
dalousie. Genre  et  bambochades.  =  Détails 
inconnus.  =  Vérité  et  couleur. 

Barrand  (William).  E.  An.  1810-1850.  Ani- 
maux. =  Né  de  parents  français. 

Barras  (Sébastien).  E.  Fr.  1653-1703.  Aix. 
=  Plus  connu  comme  graveur. 

Barré.  E.  Fr.  *  1843.  Rennes.  Histoire.  = 
Madeleine  au  désert. 

Barré  (Désiré-Albert).  E.  Fr.  1818.  Paris. 
Histoire.  =  Peintures  dans  la  chapelle  Saint- 
Joseph  (Saint-Eustache),  Paris. 

Barre  (Bertrand  de  la).  E.  Fr.  *  1419.  Avi- 
gnon. ==  Peintre  de  la  ville  d'Avignon. 

Barrera  (François).  E.  Es.  *  1640.  Histoire 
=  Plaida,  en  1640,  contre  les  droits  de  Mai- 


BAR 

trise  qu'on  voulait  élever  sur  les  peintres. 

Barrera  (Jacques  de  la).  E.  Es.  *  1522. 
Séville  (?).  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Tableaux,  Séville.  =  Peintre  de  deuxième 
rang. 

Barret  (F.  C.  A.  L.).  E.  Fr.  1807.  Brest. 
Genre.  =  Elève  de  F.  Gérard.  =  Paysans 
bretons. 

Barret  (Georges).  E.  An.  1732-1784.  Du- 
blin. Paysage.  =  Arriva  à  Londres  en  1762  et 
forma  le  plan  de  l'académie  de  peinture  dont 
il  fut  membre. 

Barri  (Jacques).  E.  I.  *  1660.  Histoire.  = 
Imitateur  du  Titien.  Vivait  encore  en  1682.  = 
Graveur  à  l'eau-forte. 

Barrias  le  Vieux.  E.  Fr.  1794.  Paris.  Mi- 
niature et  peintre  sur  porcelaine. 

Barrias  (Félix-Joseph),  fils  de  Barrias  le 
Vieux.  E.  Fr.  1822.  Paris.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  L.  Cogniet.=  Cincinnatus  recevant 
les  députés.  —  Peintures  à  Saint-Eustache, 
Paris. 

Barriat  (Charles).  E.  Fr.  1821.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  Séchan. 

Barrier  (Jean).  E.  Fr.  *  1496.  RENNES.  = 
Peintre  verrier.  Cité  pour  la  pureté  des  con- 
tours et  l'ampleur  de  ses  draperies. 

Barrière  (Dominique).  E.  Fr.  1612-1674. 
Marseille.  Paysage  et  architecture.  =  On  ne 
sait  rien  de  cet  artiste  si  ce  n'est  qu'il  habitait 
Rome.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Barrigue  de  Fontanieu  (Prosper).  E. 
Fr.  1760-1850.  Marseille.  Histoire.  Paysage. 
—  Elève  de  Denis.  =  François  I  et  la  reine 
Claude  de  France,  visitant  la  Sainte-Baume, 
eu  1516.  —  Vue  de  la  ville  de  la  Cava. 

Barrois  (Jean-Pierre-Frédéric).  E.  Fr. 
1786.  Paris.  Genre,  portrait  en  miniature.  = 
Elève  de  Fontallard  et  de  Hersent.  =  Un  ta- 
bleau de  saint,  Clermont.  —  Mort  d'un  Sa- 
voyard. 

Barron  (Hugues).  E.  An.  1746-1791.  Lon- 
dres. Portraits.  =  Voyagea  en  Italie,  en 
Portugal  -et  revint  à  Londres  où  il  eut  de 
nombreux  succès. 

Barron  (Guillaume),  frère  du  précédent. 
E.  Au.  *  1780.  Paysage. 

Barroso  (Michel).  E.  Es.  1538-1590.  Con- 
stitua (Castille  nouvelle).  Histoire.  =  Elève 
de  Becerra.  En  1589,  Philippe  II  le  nomma  son 
peintre,  avec  100  ducats  par  an  :  c'était  un 
des  hommes  les  plus  instruits  de  son  temps. 
=  Tableaux  à  l'Escunal,  Madrid.  =  Grande 
imitation  du  style  du  Corrège;  manque  de 
vigueur  et  fausse  entente  du  clair-obscur. 

Barry  (François-Bernard).  E.  Fr.  1813. 
Marseille.  Paysage  et  marines.  =  Elève  de 
Gudin.  =  Arrivée  de  la  reine  au  Tréport.  — 
Lever  de  lune  en  mer. 
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Barry  (Gustave-Edouard).  E.  Fr.  *  1859. 
Avesnes.  Portraits. 

Barry  (J.).  E.  An.  *  1819.  Miniature. 

Barry  (Jacques).  E.  An.  1741-1806.  Cork. 
Histoire  et  portrait.  =  Se  rendit  à  Londres; 
visita  le  continent  en  1765;  séjourna  en  FYance 
et  en  Italie  ;  nommé  membre  do  l'Académie  et 
professeur  en  1786  ;  son  caractère  bizarre  et 
ses  mauvais  procédés,  lui  firent  perdre  cette 
place  en  1799.  =  L'Elysée  (en  six  grands  ta- 
bleaux). —  Vénus  sortant  de  l'onde,  —  Philoc- 
tète.  =  Composition  grandiose,  exécution  mé- 
diocre, coloris  détestable,  savant  et  bon  théo- 
ricien. Graveur  à  l'eau-forte. 

Barsae  (Laure),  sœur  de  Zulime.  E.  Fr. 

1808.  Paris.  Genre  et  portrait.  =  Elève  de 
Regnault.  =  Jeune  fille  recevant  des  caresses 
de  sa  mère. 

Barsae  (Zulime),  sœur  de  Laure.  E.  Fr* 

1809.  Paris.  Genre,  paysage.  =  Elève  de 
Regnault. 

Bartalini  (François).  E.  I.  1569-1609. 
Sienne.  Histoire.  =  Elève  de  Francesco 
Vanni.  =  Vierge,  à  Sienne. 

Bartel  ou  Barthel  (Jean-Christian-Fré- 
déric).  E.  Al.  1775.  Leipzig.  =  Plus  connu 
comme  graveur  habile. 

Barteis  (Gérard).  E.  H.  1570.  Histoire  et 
portrait.  =  Cet  artiste  mourut  de  la  chute 
d'une  pierre.  =  Ses  tableaux  étaient  recher- 
chés. 

Barter  (Joseph).  E.  FI.  *  1836.  Paysage  et 
vues  de  ville.  =  Vue  de  la  Grand'Place  de 
Bruxelles. 

Barthe  (Gérard  de  la).  E.  Fr.  1730.  Rouen. 
Paysage.  =  Graveur  à  l'eau-forte  et  dessina- 
teur. 

Barthel.  E.  Al. 4 1864.  Brunswick (?)  Por- 
trait. =  Portrait  du  duc  de  Brunswick. 

Barthélémy  (Gaspart).  E.  Fr.  *  1490. 
Lyon.  Histoire,  ornements. 

Barthélémy  (Pierre).  E.  Fr.  *  1505.  NAN- 
CY (?).  Histoire.  =  Peignit  un  St-Gregoire  pour 
le  roi  René  II  qui  fut  remarqué  pour  son 
exécution. 

Barthélémy  (Laurent).  E,  E.  Fr.  *  1548. 
=  Peintre  verrier  qui  se  fixa  à  Agen.  =  Ar- 
tiste de  valeur. 

Barthélémy  (Jean).  E.  Fr.  *  xvn8  siècle. 
Fontainebleau.  Histoire.  =  Employé  pour 
les  peintures  des  Tuileries. 

Barthélémy  (Jean-Simon).  V.  Berthel- 
lemy. 

Barthélémy  de.  8t-Marc  ou  Bel 
Fattorino  (frère),  dit  le  Frate,  ou  Bac- 
ciodella  Porta.  E.  I.  1469-1517.  VlLLA- 
Savignano  (près  de  Florence).  Histoire.  = 
Elève  de  Côme  Roselli;  étudia  d'après  Léo- 
nard de  Viuci;  lié  intimement  avec  Mariotto 
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Albertinelli,  il  travailla  beaucoup  de  concert 
avec  ce  dernier.  Admirateur  des  doctrines  et 
disciple  du  fameux  dominicain  Savonarole,  il 
brûla  toutes  les  études  qu'il  avait  faites  d'a- 
près le  modèle,  et  lorsque  Savonarole  fut 
poursuivi,  il  l'accompagna  dans  sa  fuite  et  se 
réfugia  avec  lui  au  couvent  de  Saint-Marc;  le 
couvent  fut  assiégé  et  le  réformateur  fut  pris. 
Bartolommeo  promit  de  se  consacrer  à  Dieu 
s'il  échappait;  il  tint  sa  promesse  et  fut  depuis 
plus  connu  sous  le  nom  du  Fraie.  Ami  de  Ra- 
phaël, lors  du  séjour  de  ce  dernier  à  Florence, 
travailla  à  Venise,  se  rendit  à  Rome  en  1512, 
revint  à  Florence  et  se  mit  à  peindre  dans  le 
style  de  Michel-Ange  ;  l'excès  de  travail  hâta 
sa  mort;  il  eut  la  réputation  d'un  des  plus 
grands  maîtres  de  son  époque.  =  Assomption, 
Naples.  —  Vierge  portant  l'Enfant,  Florence. 

—  Apparition  de  la  Vierge  à  saint  Bernard, 
ib.  —  Les  prophètes  Job  et  Isaïe,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  entourés  des  saints  protec- 
teurs de  Florence  (chef  d'œuvre),  ib.  —  Jésus- 
Christ  mort,  ib.  —  Saint  Marc,  ib.  —  Saint 
Vincent,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Déposition,  ib. 

—  Madone,  Rome.  —  Saint  Pierre  et  saint 
Paul,  ib.  —  Sainte  famille,  ib.  —  Sainte  fa- 
mille, La  Haye.  —  La  Vierge  et  l'Enfant, 
Saint-Pétersbourg.  —  La  Vierge  écoutant  un 
concert  d'anges,  ib.  —  Sainte  famille,  ib.  — 
Annonciation,  Paris.  —  Mariage  de  sainte 
Catherine,  ib.  —  Assomption  (avec  Mariotto 
Albertinelli),  Berlin.  — Sainte  famille,Munich. 

—  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.  —  La  Vierge 
adorant  l'enfant  Jésus,  ib.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Vienne.  —  Présentation  de  Jésus- 
Christ  au  temple,  ib.  =  Coloriste  habile,  ex- 
cellent dessinateur;  exécution  soignée  ;  beau- 
coup de  noblesse  et  de  précision;  draperies 
souples  et  très  riches  ;  expression  bien  sentie; 
ton  vigoureux;  vérité  admirable  ;  composition 
simple  et  pleine  d'invention.  = Ventes  :  V.  Le- 
brun (1810),  La  Vierge,  sainte  Anne  et  le  Sau- 
veur, 4,141  fr.  V.  Guillaume  II  (1850),  Vierge 
au  palmier,  14,000  fl.  V.  Northwick  (1859),  La 
Vierge,  V Enfant  Jésus  et  saint  Jean  tenant 
une  coupe  (de  la  collection  Coesveldt),  13,260  fr. 
V.  Pourtalôs  (1865).  L'Annonciation,  2,850  fr. 

Bartholomé.  E.Fr.  *  1205.  MONTPELLIER. 
Ornements.  =  Artiste  qui  a  laissé  de  la  répu- 
tation. Il  fut  consul  en  1205  à  Montpellier. 

Bartholomien  de  Clerc.  E.  Fr.  *  1447. 
Histoire. ■=  Peintre  ordinaire  du  roi  René. 

Bartholomew  (V.).  E.  An.  *  XIXe  siècle. 
Fleurs  et  fruits. 

Bartholomew  (Anna  née  Fayerman).  E. 
An.  *  1827.  Loddon.  Miniature.  Portrait.  Pay- 
sage. 

Bartius  ou  Bartzius  (Guillaume).  E.  H. 
*  1640.  Histoire  et  paysage  =  Entra,  en  1634, 


clans  la  corporation  des  peintres  à  Alkmaar. 

Bartlett  (Guillaume-Henri).  E.  An.  1809. 
En  Angleterre.  Paysage. 

«artoli' (François).  E.  I.  f  1779.  Reggio. 
Décorations.  =  Elève  de  Fr.  Bibbiena.  =  S'oc- 
cupa spécialement  de  décorations  théâtrales. 

Bartoli  (Pietro  Santi).  E.  I.  1635  (?)-1700. 
Pérouse.  Histoire.  =  Elève  du  Poussin.  Mort 
à  Rome.  =  Plutôt  cité  comme  graveur  à  l'eau- 
forte. 

Bartolini  (Joseph-Marie).  E.  I.  1657-1725. 
Imola.  Histoire.  =  Elève  de  Pasinelli;  ouvrit 
une  école  de  peinture  dans  sa  ville  natale.  = 
Bon  peintre. 

Bartolo  (Thadée).  E.  I.  1363-1422.  Sienne. 
Histoire,  et  portrait.  =  Fils  d'un  barbier  du 
nom  de  Bartolo  et  non  du  peintre  Bartolo 
di  Fredi;  travailla  à  Sienne,  au  Campo-Santo, 
à  Pise,  à  Volterre,  à  Pérouse.  Il  se  livra  à  des 
études  très  sérieuses  sur  son  art.  =  Annon- 
ciation, Berlin.  —Assomption,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant  et  quatre  saints,  retable  en  trois 
compartiments,  Paris.  (Signé  :  THADEVS 
BARTHOLA  DE  SENIS  PINXIT  HOC  OPVS 
M.CCCL.XXXX...)  =  Expression  profonde  de 
piété.  Imitateur  de  Giotto. 

Bartolo  (Dominique),  neveu  de  Thadée. 
E.  I.  *  1430.  Histoire  et  portrait.  ==  Elève  de 
son  oncle.  —  Le  Père  Eternel,  Berlin.  =  Per- 
fectionna la  manière  de  son  maître;  compo- 
sition plus  large  et  plus  variée;  habile  dans 
les  ornements  et  la  perspective. 

Bartolo  di  Fredi  (Manfred).  E.  I.  f  1410. 
Sienne.  Histoire.  =  Son  père,  Manfred,  était 
peintre   comme  lui.  =  Fresques,  à  Sienne. 

—  Sainte  Catherine  après  son  martyre,  Berlin. 

—  Adoration  des  Mages,  ib.  —  Ce  qui  reste  des 
fresques  de  ce  peintre  n'est  intéressant  qu'au 
point  de  vue  historique.. 

Bartolommeo  de  Catstiglione.  E.  I. 
*  xvie  siècle.  Castiglione.  Histoire  et  portrait. 
=  Aida  Jules  Romain  dans  plusieurs  de  ses 
travaux. 

Bartolommeo  de  Forli.  E.  I.  *  XVe 
siècle.  Forli.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Fran- 
cia.  =  Style  aride. 

Bartolommeo  del  Crescenzio.  V. 
Cavarozzi. 

Bartolommeo  de  I*ola.   E    I. 
Pola.  Marqueterie.  =  Détails  inconnus 

Bartolommeo  d'Orviéto.  E.  I. 
Orvieto.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Bartolommeo  del  Fattorino  (Fra). 
V.  Barthélémy  de  Saint-Marc. 

Bartolommeo  di  Gentile.  E.  I.  *  1497. 
Urbin.  Histoire.  =  D'après  la  signature  de 
ses  tableaux  on  suppose  qu'un  artiste  nommé 
Gentile  fut  son  père  ou  son  maître.  =  La 
Vierge  et  l'enfant  Jésus,  Paris  (signé  :  BAR- 
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TOLOMEVS.    M.     GENTILIS.     DE.    VRBIN 
PINXIT.  ANN.  MCCCCLXXXXVIII). 

Bartolommeo  di  Martino.  E.  I.  *  1405 

Sienne  (?).  Histoire.  =  Florissait  à  Sienne.  = 
Peintre  de  mérite. 

Bartolommeo  Maestro.  E  I.  *  1236. 
Florence.  Histoire.  =  Un  des  plus  anciens 
peintres  de  l'école  de  Florence.  =  Il  peignit 
en  1250  Y  Annonciation  dans  l'église  des  Ser- 
vîtes, à  Florence. 

Barucco  (Jacques).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Brescia.  Histoire.  =  Imita  Palma  le  Jeune. 
Peignit  avec  Gandini  et  avec  Randa.  =  Ta- 
bleaux dans  les  églises  de  Brescia. 

Barvltlus.  E.  Al.  Prague.  *  xix°  siècle. 
Paysage.  =  Place  de  la  Concorde  à  Paris  le 
soir. 

Bary  (R.  E.).  E.  Al.  f  1875.  Histoire.  = 
Professeur  à  l'académie  de  Dresde. 

Basait!  (Marc).  E.  I.  *  1500.  Frioul.  His- 
toire, portrait  et  paysage.  =  Né  de  parents 
grecs;  rival  de  Jean  Bellini;  florissait  à  Ve- 
nise. =  Jésus -Christ  aux  Oliviers,  Venise 
chef-d'œuvre).  —  Vocation  de  St  Pierre  et  de 
St  André,  ib.  (à  l'Académie).  —  St  Antoine,  ib. 
(signé  :  Basaiti).  —  Vocation  des  flls  de  Zébé- 
dée,  ib.  (signé  :  M.  C.  X.  M.  Baxiti).  —  St  Jé- 
rôme lisant,  Londres.  —  La  Vierge  adorant 
l'enfant  Jésus,  ib.  —  Vocation  des  flls  de  Zébé- 
dée.  Vienne.  =  Figures  gracieuses;  beaux 
paysages;  coloris  frais  et  éclatant;  dessin 
élégant.  Grande  intelligence  de  la  composi- 
tion; belle  entente  de  l'unité  et  de  l'harmonie. 

Baschenis  (Evariste).  E.  I.  1617-1677. 
Bergâmb.  Instruments  de  musique,  fruits  et 
nature  morte.  =  Il  avait  embrassé  l'état 
ecclésiastique  ;  contemporain  et  peut-être 
élève  d'un  des  célèbres  peintres  Cavagna, 
Salmeggia  et  Zucchi.  =  Vérité  extraordinaire, 
relief  magnifique;  ses  petits  tableaux  furent 
nommés  des  trompe-l'œil. 

Basemont.  E.  Fr.  *  xviiie  siècle,  Vues  de 
ville.  =  Peintre  de  la  ville  de  Bordeaux,  en 
1742.  =  On  connaît  de  lui  une  vue  de  Bordeaux 
qui  a  été  gravée. 

Basile  (Gennaro).  E.  I.  *  1756.  Naples  (?). 
Histoire.  =  Vécut  à  Brûnn  (Moravie)  où  sont 
restées  la  plupart  de  ses  œuvres. 

Basile ttf  (Louis).  E.  I.  *  1840.  Brescia. 
Histoire,  perspective,  etc.  =  Vue  de  l'église 
St-Paul. 

nasili  (Pierre-Ange).  E.  I.  f  1604  (?).  Gub- 
bio.  Histoire.  =  Elève  de  Damiani  et  de  Ron- 
calli.  =  Ses  œuvres  sont  presque  toutes  à 
Gubbio.  =  Style  aimable  et  recherché. 

Basoli  (Antoine).  E.  I.  *  1830.  Bologne. 
Décorations. 

Bassaget.  E.  Fr.  *  1824.  Histoire.  =  Abra- 
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Basnan.  V.  Ponte. 

Bassani  ou  BaMaDo  (César).  E.  I.  1581. 
Milan.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Batsnno  (de),  V.  Martinelli, 

Baasard  (Cécile).  E.  Fr.  *  1868.  THEIL-SUR- 
Vannes.  Genre,  portrait.  =  Elève  de  Belloc. 

Baiien  (J.  Barthélémy  Van).  E.  il.  '  L624. 
Intérieurs,  perspective  et  portrait,  intérieurs 
d'église,  etc.  =  Egalement  architecte.  En  1613 
il  paya  ses  droits  d'entrée  dans  la  gilde  de 
St-Luc  à  Delft.  Il  s'occupa  assez  longtemps  en 
Angleterre.  En  1622,  il  lui  reçu  franc-maître 
de  St-Luc,  à  La  Haye,  et  fut  un  des  chefli  de 
cette  gilde  en  1027  et  1640.  De  L639  jusque 
vers  1650  il  occupa  des  fonctions  communales 
à  La  Haye.  Comme  architecte  il  y  dirigea 
quelques  constructions  notamment  celle  de 
la  tour  de  l'hôtel  de  ville  en  1647.=  Intérieur 
de  temple  protestant  (ligures  de  F.  Franck), 
Rotterdam.  —  Les  cinq  sens  :  intérieur  de  sa- 
lon, Copenhague.  —Vue  d'une  grande  place,  ib. 
—  Charles  Ier  et  sa  femme  dinant  en  public,  se- 
lon la  coutume  du  temps,  dans  un  salon  orné 
de  décorations  du  xvnc  siècle,  Londres.  —  Le 
roi  et  la  reine  de  Bohême  :  même  sujet  que  le 
précédent,  ib.  —  Une  église  catholique,  La 
Haye.  —  Vue  de  quelques  bâtiments  dans  une 
ville  orientale,  ib.  —  Hôtel  de  Ville,  ib.  —  In- 
térieur d'église  :  une  procession  (figures  de 
F.  Franck),  Berlin,  (signé  :  J.  B.  Van  Bassen, 
1624,  F.  Franck  figuravit).  —  Partie  de  danse 
dans  un  salon  richement  meublé  d'objets  d'art, 
ib.  =  Composition  riche  pour  la  partie  archi- 
tecturale; bonne  perspective.  Grande  inéga- 
lité dans  ses  diverses  productions.  F.  Franck, 
le  Jeune,  peignit  des  figures  dans  ses  tableaux. 
=  Ventes.  V.  Pereire  (1872),  Présentation  au 
temple  (intérieur  d'église),  1,020  fr. 

Basseporte  (Madeleine- Françoise).  E. 
Fr.  1701-1780.  Paris.  .Fleurs,  plantes,  in- 
sectes, etc.  =  Elève  d'Aubriet,  peintre  du  jar- 
din du  roi;  elle  le  remplaça  lorsqu'il  mou- 
rut, en  1743.  Donna  des  leçons  aux  filles  de 
Louis  XV  et  travailla  à  la  collection  des 
plantes  sur  vélin  commencée  pour  Gaston 
d'Orléans.  =  De  l'élégance  et  de  la  grâce. 

Bassetti  (Marc-Antoine).  E.  I.  1588-1630- 
Vérone.  Histoire.  =  Elève  de  Félix  Ricci,  dit 
Brusasorci.  —  Circoncision,  Rome.  —  Martyre 
de  saint  Vit,  Munich.  =  Imitateur  du  Tinto- 
ret.  Dessin  grandiose. 

Bassevelde  (Casin  ou  Nicaise  Van).  E. 
FI.  *  xve  siècle.  =  Peintre  gantois  chargé 
d'aider(Comptesde  Gand),  en  1451-14.Y2,  Nabur 
Martins  à  peindre  les  bannières  paroissiales 
dans  la  guerre  contre  Philippe-le-Bon. 

Bassevelde  (JeanVan).  E.  FI.  *  x\-  siè- 
cle. Gand.  Décors.  =  Fils  d'un  peintre  gan- 
tois. Il  est  cité  dans  les  comptes  de  la  ville  de 
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Gand;  travailla  aux  peintures  décoratives 
des  fètc*  nuptiales  de  Charles  le  Téméraire 
et  de  Marguerite  d'York,  en  1468,  à  Bruges. 

Bassevelde  (Liévin  Van).  E.  FI.  *  xvc  siè- 
cle. Gand.  =  Cet  artiste  quitta  Gand  pour 
s'établir  à  Tournai  vers  1443. 

Basai.  F,.  I.  *  xixe  siècle.  Bologne.  Pay- 
sage. 

Bassi  (Barthélémy).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Gênes.  Perspective.  =  Peintre  de  réputation. 

Bassi  (François),  le  Vieux.  E.  I.  1642-1700. 
Crémone.  Paysage.  =  Etabli  à  Venise  où  on 
e  surnomma  le  Crémonais  des  paysages.  = 
Goût  varié,  gracieux  et  fini,  touche  ferme, 
ciels  pleins  de  chaleur. 

Bassi  (François),  le  Jeune.  E.  I.  *  xvm. 
siècle.  Crémone.  Paysage.  =  Elève  de  Fr. 
Bassi,  le  Vieux.  =  Inférieur  à  son  maître. 

Bassi  (François).  E.  I.  1652(?)-1732.  Bolo- 
gne. Histoire.  =  Elève  de  Gennari  et  du  Guer- 
chin.  =  Quelques  auteurs  le  font  élève  de  Pa- 
sinelli  et  prétendent  qu'il  mourut  à  l'âge  de 
vingt-neuf  ans. 

Bagsiani  (Bernardin).  E.  I.  *  1641.  =  Fut 
également  graveur. 

Bassine  (Pierre).  E.  R.  1793.  Histoire  et 
portrait. 

Bassinet-Daugard  (P.  B.).  E.  Fr.1670  (?). 
Avignon.  =  Amateur  riche,  éclairé  et  protec- 
teur des  artistes.  =  Graveur. 

Bassin!  (Thomas).  E.  I.  *  xive  siècle.  Mo- 
diîne.  =  Un  des  maîtres  les  plus  anciens  de 
l'école  modenoise. 

Bassotti  (Jean-François).  E.  I.  *  1665.  PÉ- 
rouse.  Histoire.  =  Soutint  l'école  de  peinture 
dans  sa  ville  natale. 

Bast  (Dominique  de).  E.  FI.  1781-1842.  Gand. 
Marine  =  Vue  sur  la  côte  avec  navires.  Haar- 
lem. 

Basfard.  E.  1.  *  xviie  siècle.  Majorque. 
Histoire.  =  Elève  de  Maratti.  =  On  trouve  ses 
œuvres  principalement  dans  l'île  de  Palma. 

Bastaro  (del).  V.  Puglia. 

Bastamolo  (le).  V.  Mazzuoli. 

Bastiani  (Joseph).  E.  I.  *  1594.  MACERATA. 
Histoire.  =  Elève  du  Gasparini.  =  On  voit  de 
lui  des  fresques  à  Macerata. 

Bastiani  no  di  Francesco.  E.  I.  *  XVe 
siècle  Sienne  (?).  Histoire.  =  Peignit  des 
fresques  à  la  cathédrale  de  Sienne. 

Bastianino.  V.  Filippi. 

Bastien  (D.  E.).  E.  Fr.  *  1868.  Metz.  Genre. 
Portrait.  =  Elève  de  H  Flandrin. 

Basticn-Lepage  (Jules).  E.  Fr.  1848. 
Damvilliers.  Histoire,  portrait,  paysage.  = 
Elève  de  Cabanel.  =  Portraits   —  Les  Foins. 

Bastior  de  Bez  (Jean  Joseph).  E.  Fr. 
1780-1845.  Au  Vigan.  Paysage,  intérieur.  = 
Elève  de  Watelet. 


Baston  (Thomas).  E.  An.  *  1721.  Marine.= 
Graveur. 

Bastj  n  (Henri).  E.  FI. *xve  siècle.  Anvers. 
Travailla  à  Bruges  en  1468  et  fut  doyen,  la 
même  année,  de  la  confrérie  de  Saint-Luc, 
à  Anvers. 

Bastyn  (Jean).  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Doyen 
de  la  confrérie  de  Saint-Luc  d'Anvers,  en 
1463  ;  déjà  inscrit  sur  cette  liste  en  1453. 

Batagii  >li  (François).  E.  I.  Paysage.  = 
Détails  inconnus. 

Bataille  (Eugène).  E.  Fr.  1817.  Gran- 
viLLE.Histoire.=  Elève  de  L.  Cogniet.=Sainte 
famille.  —  Gringoire. 

Bataille  (Jean  A.  E.).  E.  Fr.  1818.  Paris. 
Paysage. 

Bataille  (Suzanne),  fille  d'Eugène.  E.  Fr. 
*  1866.  Versailles,  Portrait,  etc. 

Bateman  (James).  E.  An.  1814-1848.  Lon- 
dres Animaux. 

Batistieiio.  V.  Caraccioli. 

Batlowsky.  E.  Al.  *XVIIe  siècle.  POLOGNE. 

Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Battaglia  (Dionisio).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Vérone.  Histoire.  =  Fresques  et  tableaux  à 
Vérone. 

Battaglini  (Jean-Bapt.-François).  E.  Fr. 
1787  Nice.  Histoire.  =  Elève  de  David.  = 
Louis  XVI  écrivant  son  testament.  —  Sainte 
Thérèse  en  extase. 

Battaglia  ou  des  Batailles  (Michel- 
Ange).  V,  Cerquozzi. 

Battaille  (Jean).  E.  FI.  1808.  BRUXELLES. 
Histoire  et  genre.  ==  Elève  de  N.  De  Keyser. 
=  Rembrandt  enseignant  à  ses  élèves  l'art 
d'éclairer  le  modèle.  —  Snyders,  peignant  du 
gibier  sur  un  tableau  de  Rubens. 

Battam  (Thomas).  E.  An.  1810-1864.  = 
Peintre  sur  porcelaine. 

Battanchon  (Edmond).  E.  Fr.  1827.  Fron- 
sac.  Genre.  =  Elève  de  Gleyre 

Battele  (Jean  van)  le  Vieux.  E  FI.  xve 
siècle.  Malines.  Miniatures,  portrait.  =  La 
famille  des  Van  Battele,  une  des  plus  ancien- 
nes de  Malines,  a  compté  plusieurs  artistes. 
Celui  qui  nous  occupe  travaillait  dès  1403  et 
paraît  avoir  eu  beaucoup  de  mérite  comme 
enlumineur  et  décorateur  s'il  faut  en  juger 
par  les  nombreux  travaux  dont  il  fut  chargé 
par  le  magistrat.  Il  fut  un  des  promoteurs  de 
la  gilde  de  Saint-Luc.  —  Gauthier  le  Vieux, 
fils  de  Jean,  fut  également  artiste;  em- 
ployé par  la  ville  dès  1426-27;  plus  connu 
comme  verrier,  mourut  le  24  mars  1478.  Son 
fils  Gauthier,  le  Jeune,  travailla  presque  con- 
stamment avec  lui  et  mourut  avant  1506. 
—  Baudouin,  alias  Van  der  Wyk  ou  Ver- 
wyct,  est  peut-être  un  fils  de  Gauthier  le 
Jeune  marié  probablement  à  une  Van  der 
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Wyck  ou  Verwyct  dont  il  aurait  ajouté  le 
nom  au  sien  pour  le  distinguer  du  nom  d'un 
autre  rameau  de  la  même  famille  existant  à 
Malines.  Ce  Baudouin  a  été  très  employé  par 
la  ville  de  1466  à  1503.  Il  est  l'auteur  de  plu- 
sieurs tableaux  entre  autres  :  un  Christ  en 
croix  avec  la  Vierge  et  saint  Jean  exécuté  en 
1481-82;  une  Vierge;  un  Jugement  dernier. 
Peintre  en  titre  de  la  ville  en  1499-1500  ;  il 
tiavailla  également  pour  la  cour.  En  1502-3 
il  est  cité  comme  peintre  pour  la  dernière 
fois;  en  1508  il  est  fait  mention  de  lui  dans  un 
acte  de  tutelle  pour  ses  quatre  enfants,  or- 
phelins de  leur  mère.  Il  doit  avoir  été  un 
altiste  d'un  talent  réel  pour  l'époque  et  il  n'y 
aurait  rien  d'étonnant  à  ce  que  les  œuvres 
qui  sont  restées  de  lui  aient  été  classées  sous 
des  noms  plus  en  relief  que  le  sien. 

Battele  (Jean  van),  le  Jeune.  E.  FI.  1 1557. 
Malines.  Histoire,  portrait  et  miniature.  = 
Fils  de  Baudouin.  Cet  artiste  exécuta  beau- 
coup de  décorations  et  fut  occupé  par  plu- 
sieurs souverains.  En  1549  ou  1550  il  reçut  le 
titre  de  peintre  de  Charles-Quint.  Il  enlumina. 
par  ordre  de  l'empereur,  plusieurs  manus- 
scrits  ;  fut  un  des  artistes  employés  à  l'église 
de  Sainte-Gudule  à  Bruxelles,  lors  des  funé- 
railles d'Isabelle  de  Castille;  en  1509  pour  le 
service  d'Henri  VII,  roi  d'Angleterre,  à  l'église 
de  Caudenberg;  en  1520  aux  funérailles  de 
l'empereur  Maximilien,  à  Malines;  enfin,  en 
1527,  à  celles  du  duc  de  Bourbon,  tué  au  siège 
de  Rome.  Jean  Van  Battele  mourut  octogé- 
naire. =  Triptique  :  Charles-Quint,  ses  bla- 
sons et  ses  armoiries,  Malines  (musée),  exé- 
cuté en  1517.  =  Miniaturiste  de  grande  répu- 
tation. 

Battem  (Gérard  van).  E.  H. 4  1691  Batail- 
les, chasses,  paysage.  =  Ses  dessins  sont 
recherchés.  —  Coloris  peu  savant,  ton  agréa- 
ble, bon  dessin. 

Battistelli  (Pierre-François).  E.  I.  *  1624. 
Bologne.  Perspective  et  ornements.  —  Tra- 
vailla à  Bologne  et  à  Parme.  =  Peintre  habile. 
Battoni  (Pompée*.  E.  I.  1708-1787.  Luc- 
ques.  Histoire,  portrait  et  miniature.  =  Etu- 
dia les  antiques  à  Rome,  après  avoir  reçu  des 
leçons  de  quelques  peintres  de  son  pays. 
S'établit  à  Rome  et  peut  être  considéré  comme 
le  restaurateur  de  l'école  romaine  moderne, 
par  son  talent  et  par  les  bons  élèves  qu'il 
forma.  =  Martyre  de  saint  Barthélémy,  Luc- 
ques.  —  Sainte  Catherine,  Sienne.  —  Saint 
Celse,  Rome.  —  Chute  de  Simon  le  Magicien, 
ib.  —  La  Vierge  et  plusieurs  saints  camaldu- 
les,  ib.  —  Education  d'Achille,  Florence.  — 
Achille  découvert  par  Ulysse,  ib.  —  Hercule, 
ib.  —  Benoît  XIV,  Londres.  —  Prédication  de 
saint  Jean,  Dresde.  —  Madeleine  au  désert,  ib. 
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—  La  peinture,  L'architecture  <-t  la  sculpture, 
ib.  —  Visitation,  Saint  Pétersbourg.  —  La 
Sainte-Vierge,  Paris.—  Noces  de  l'Amour  e1 
do  Psyché,  Berlin.  —  Portrait  da  peintre, 
Munich.      Deui  portraits  d'homme,  Madrid. 

—  Retour  de  L'enfant  prodigue,  Vienne 
Grande  variété  dans  le  caractère  des  tel  is, 
•  les  physionomies,  de  la  beauté  <•'  des  expres- 
sions. Coloris  clair,  brillant  et  suave.  Bonne 
imitation  de  la  nature,  composition  poétique, 
style  agréable  et  gracieux.  Réussit  dans  Le 
portrait  et  peignit  ans>i  en  miniature. 

Batut (François).  B.  Fr.CASTRBS,  [""rirait. 

B«ubpy(MmeMarieA.).  E.  Vv.  1829.  Paris. 
Histoire.  Elève  de  Robert  Fleury. 

Bauchari  (Guillaume).  E.  Vr.  '  1561.  Pi- 
cardie. Histoire.  =  Travailla  pour  les  églises 
de  Péronne. 

Baudeiocque  (M""-).  E.  Fr.  *  1824.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Watelet.  =  Vue  des  envi- 
rons de  Châteauneuf.  —  Vue  de  la  grille  de 
Ville  d'Avray. 

Bauderon  (Louis).  E.  Fr.  *  1809.  Paris. 
Portrait,  histoire.  =  Elève  d'E.  Delacroix.  = 
Evanouissement  de  la  Vierge.  —  Tableaux, 
Versailles. 

Baudesson  (Claude).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Reims  (?).  Ornements.  =  Artiste  de  talent. 

Baudesson  i Nicolas).  E  Fr.  1611-1680. 
Troyes  Fleurs.  =  Le  Mercure  galant  le  cite 
comme  un  des  meilleurs  peintres  de  fleurs  de 
l'époque.  =  Le  château  de  Versailles  renfer- 
mait autrefois  beaucoup  de  tableaux  soit  ie  !  i 
ses  mains. 

Baudesson  (François),  fils  de  Nicolas. 
E.  Fr.  1644-1713.  Rome.  Fleurs.  =  Membre  de 
l'Académie,  comme  son  père. 

Baudewyus  (Nicolas).  E.  FI.  Ce  peintre 
est  cité  par  plusieurs  auteurs,  mais  il  est  le 
même  que  Ant.  Fr.  Boudewyns. 

Baudln  (N.).  E.  FI.  *  1870.  Namur.  Genre. 
=  La  Toilette.  —  D'assomoir  en  assomoir. 

Baudin  (Mrae  Félicité).  E.  Fr.  *  1825. 
Bourges.  Marseille.  Portrait  et  genre. 

Baudisson.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Bandit  (Amédée).  E.  Fr.  '  1860.  Bordeaux. 
Paysage.  =  Elève  de  Diday.  =  Souvenir  de 
Dieppe.  —  Une  tempête.. 

Baudouin  (Pierre-Antoine).  E.  Fr.  1723- 
1769.  Paris.  Genre.  Histoire.  Sujets  galants.  = 
Elève  et  gendre  de  Fr.  Boucher  ;  reçu  à  l'Aca- 
démie, en  1763;  nommé  le  peintre  et  le  poite 
des  boudoirs.= Peintre  très  immoral.  Grimm, 
dans  sa  correspondance,  a  dit  de  lui  :  «  Il 
n  s'était  fait  un  petit  genre  lascif  et  malhon- 
nête qui  plaisait  beaucoup  à  notre  jeunesse 
«libertine.»  Peignait  à  la  gouache.  Génie 
froid,  dessin  sec,  coloris  gris;  effet  nul.  - 
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Ventes  :  V.  Nogaret  (1782).  L'épouse  indiscrète, 
404  1.  V.  Menars  v'1782),  Le  coucher  de  la 
mariée,  853  1.  V.  Didier  (1868),  le  même  ta- 
bleau, 2020  fr. 

Baudrlghem  (D.).  E.  H.  *  1640.  Portrait. 

Détails  inconnus.  =  Les  gravures  de  Sui- 
derhoef  et  d'autres,  d'après  ses  tableaux, 
témoignent  qu'il  a  dû  faire  les  portraits  de 
beaucoup  de  personnages  de  distinction.  = 
Immerzeel  le  donne  sous  le  nom  de  Bandrigeen. 

Baudrin  (Yvart).  E.  Fr.  1610-1690.  Bou- 
logne. Histoire  =  Détails  inconnus. 

Baudry  (  Paul-Jacques-Désiré).  E.  Fr. 
1828.  Napoléon- Vendée.  Genre,  portrait,  his- 
toire. =  Elève  de  Drolling  et  Sartoris.  =  Sup- 
plice d'une  Vestale,  Lille.  —Toilette  de  Venus, 
Bordeaux.  —  La  perle  et  la  vague. 

Baudry  de  Balzac (Mme Thérèse).  E.  Fr. 
1774.  Paris.  Histoire  naturelle.  =  Elève  du 
sculpteur  Pecquinot  et  de  G.  Van  Spaendonck 
(peintre  flamand).  Pensionnaire  de  l'ordre  de 
la  Légion  d'honneur.  =  Quelques-uns  de  ses 
dessins  de  botanique  ont  été  gravés  par 
Legrand,  pour  les  Annales  du  Muséum  d'his- 
toire naturelle. 

Baudry  de  Balzac,  épouse  Cerres  (Ca- 
roline). E.  Fr.  1799.  Metz.  Fleurs  et  fruits.  = 
Elève  de  G.  Van  Spaendonck.  =  Dessins  de 
botanique  pour  les  Annales  du  Muséum  d'his- 
toire naturelle. 

Bauduin.  E.  FI.  *  xve  siècle  =  Travailla 
à  Bruges  vers  1448,  pour  le  duc  de  Bourgogne. 

Bauduin  de  Bailleul.  E.  Fr.  *  1448. 
Lille  (?)  =  Exécuta  en  1448,  à  Lille,  des  pa- 
trons de  tapisseries  pour  le  duc  de  Bourgogne. 
Ces  tapisseries  représentaient  la  Conquête  de 
là  toison  d'or. 

Bauer  (Ferdinand).  E.  Al.  1744-1826.  Felds- 
perg.  Fleurs.  =  Peintre  inimitable  dans  le 
genre  qu'il  cultivait.  =  Travailla  beaucoup 
pour  des  œuvres  scientifiques. 

Bauerle  (Charles).  E.  Al  1831.  Enders- 
bach.  Genre,  portrait.  =  Etudia  à  Stuttgart 
et  à  Munich. 

Bauerlein  (Jean).  E.  A.  f  1500.  NUREM- 
BERG. Histoire.  =  Tableaux  dans  quelques 
églises  de  Nuremberg. 

Bauernfeind  (George-Guillaume).  E.  Al. 
1735-1763.  Nuremberg.  Histoire  naturelle.  = 
Rendit  des  services  importants  dans  la  célè- 
bre expédition  scientifique  de  Niebuhr  dans 
l'Arabie  heureuse  (1761). 

Baugean.  E.  Fr.  1764.  Marseille.  Mari- 
nes. =  Port  de  Civita-Vecchia.  —  Entrée  du 
vieux  port  de  Toulon. 

Baugin  (Lubin).  E.  Fr.  f  1663.  Pithiviers. 
Histoire.  =  Membre  de  la  corporation  des 
peintres  où  il  fut  admis  en  1645;  reçu  à  l'Aca- 
démie en  1651,  peintre  du  Roi,  nommé  ancien 
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la  même  année  et  destitué  pour  cabale  contre 
l'Académie,  en  1655.  =  Sainte  famille,  Paris. 
=  Fit  beaucoup  de  dessins  pour  des  tapisse" 
ries.  —  Etudia  et  imita  les  maitres  italiens 
gracieux;  surnommé  le  petit  Guide. 

Baugniet  (Charles).  E.  Fr.  1814.  Bruxel- 
les. Genre,  portrait.  =  Fixé  en  France.  Li- 
thographe. =  Visite  à  l'accouchée.  —  Colin- 
Maillard. 

Bauiici-y  (Jérôme).  E.  Fr.  *  1530.  Histoire. 
Fut  occupé  au  Louvre  à  l'époque  du  Prima- 
tice  =  Peintre  d'histoire  de  la  ville  de  Paris. 
Un  anonyme  a  gravé  d'après  lui  six  compo 
sitions. 

Bauman  (Jean-Frédéric).  E.  Al.  1784-1830. 
Géra.  Portrait.  Histoire. =Elève de  Schoenauî 
professeur-adjoint  à  l'Académie  de  Dresde. 

Baumann  (Jules).  E.  Al.  *  1839,  BERLIN. 
Genre.  =  Jeunes  filles  nettoyant  du  lin. 

Baumbach.  E.  Al.  *  1837.  Portrait.  = 
Elève  de  Schadow. 

Baume  (La).  V.  La  Baume. 

Baumeister  (François-Ch.).  E.  Al.  1840. 
En  Wurtemberg.  Histoire. 

Baumes  (Amédée-Marie-L.).  E.  Fr.  1820. 
Paris.  Genre.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 

Baumgartner  (Jean-Wolfgang).  E.  Al. 
1712-1761.  Kufstein  (Tyrol).  Paysage.  =  Pein- 
tre sur  verre.  Mort  à  Augsbourg.  =  Aban. 
donna  la  peinture  pour  le  dessin,  et  grava  à 
l'eau-forte. 

Baumgartner  (Pierre).  E.  Al.  *  1867. 
Munich.  Histoire.  =  Elève  de  Piloty. 

Baup  (Henri).  E.  Al.  1777.  Suisse.  Email 
et  porcelaine.  ==  Portrait  de  Louis  XVIII 
(grandeur  naturelle),  d'après  Gérard.  —  Va- 
lentine  de  Milan,  d'après  Richard.  =  Exposa 
sous  le  nom  de  Dihl,  en  1812  et  1819- 

Baur  (Jean-Antoine).  E.  H.  *  xvine  siècle. 
Portrait.  -=  On  le  croit  né  en  Frise;  s'établit 
à  Harlingen.  =  Portrait  de  M.  Boymans,  Rot- 
terdam. 

Baur  (Nicolas),  fils  de  Jean-Antoine.  E.  H. 
1767-1820.  Harlingen.  Paysage,  vues  de  villes, 
marines.  =  Elève  de  son  père.  Ses  premiers 
travaux  consistent  en  dessins  pour  tapisse- 
ries. =  Vue  du  port  et  d'une  partie  de  la  ville 
d'Amsterdam,  Amsterdam.  —  Perspective  de 
Rotterdam,  au  delà  de  la  Meuse,  ib.  —  Mer 
agitée  avec  navires,  Rotterdam.  —  Marine 
représentant  le  combat  d'Alger  en  1816,  La 
Haye.  —  Mer  agitée,  ib.  ~  Talent  très  appré- 
cié par  les  amateurs  de  son  temps. 

Baur  ou  Bawr  (Jean-Guillaume).  E.  Al. 
1610  (?)-1640.  Strasbourg.  Histoire,  perspec- 
tive, paysage  en  miniature,  etc.  =  Elève  de 
F.  Brentel;  visita  l'Italie,  et  s'occupa  long- 
temps à  la  Villa-Madama.  Mort  à  Vienne. 
Quelques  auteurs  le  font  naître  en  1600.  =■ 


! 


BAU  71 

Beaucoup  d'imagination,  touche  spirituelle  et 
légère,  beaucoup  d'expression,  dessin  peu 
correct.  Il  ne  peignit  qu'à  la  gouache,  sur  vé- 
lin. Graveur  à  l'eau  forte. 

Baur  (Albert).  E.  Al.  1835.  Aix  la  Cha- 
pelle. Histoire. 

Bauraing  (Franc.).  E.  Fr.  1550  (?).Noyon. 
Ornements.  =  Travailla  à  Noyon  et  à  Roye- 
Bausa  (Grégoire).  E.  Es.   1596-1656.  Ma- 
jorque. Histoire.  =  Elève  de  Jean  Ribalta, 
à  Valence,  où  il  alla  fort  jeune  et  où  il  mou- 
rut. =  Tableaux  dans  les  cloitres  de  Valence. 
Bausch.  E.  Al.  *  1839.  Histoire. 
Baussonnet.  "  xviie  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Bauzln.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  =  Détails 
inconnus. 

Bavoux  (Charles-Jules-N.).  E.  Fr.  1824. 
Lac-au-Villers.  Paysage.  Nature  morte.  = 
Elève  de  Picot. 

Baxter  (Thomas).  E.  An.  1782-1821 —Pein- 
tre  sur  porcelaine.  Artiste  très  estimé. 

Baxter  (Charles).  E.  An.  1809-1869.  Lon- 
dres. Genre,  portrait. 

Baxter  (Georges).  E.  An.  1804  ou  1805-1867. 
Lewes.  Miniature. 

Bay  (Auguste-Hyacinthe  de).  E.  Fr.  1804- 
1865.  Nantes.  Histoire.  =  Fils  du  sculpteur 
J.  B.  J.  de  Bay  et  bon  sculpteur  lui-même.  Son 
chef  d'oeuvre  en  ce  genre  est  :  le  Berceau  pri- 
mitif. Elève  de  Gros.  Etudia  à  Paris  et  à 
Munich.  =  Le  Christ  en  croix,  Paris.  —  Mil- 
tiade  mourant  dans  les  fers. 

Bayard  (Em.Ant.).  E.  Fr.  1837.  FertÉ  SOUS 
Jouarre.  Portrait,  etc.  =  Elève  de  L  Co- 
gniet. 

Bayart  (Jean).  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Lor- 
raine. Histoire.  =  Travailla  pour  les  églises 
de  Mittelbronn  et  Lutzelbourg 
Bayer.  V.  Knechtelman. 
Bayer.  E.  Fr.  *  1840.  Genre  et  intérieurs. 
=  La  fleur  oubliée.  —  Le  moine  Tutilo. 

Bayer  (Auguste  de).  E.  Al.  1804-1867.  Ros- 
€hach  (Suisse).  Intérieurs  d'église,  genre, 
perspective  et  architecture.  =  Intérieurs  de 
l'église  des  Franciscains  à  Salzbourg,  Munich. 
—  Moines  méditant  (deux  tableaux),  ib.  —  In- 
térieur de  la  cathédrale  de  Berchtesgaden.  ib. 
Bayer  (Joseph).  E.  Al.  1804-1830.  Vienne. 
Histoire  et  portrait.  =  Portrait  d'enfant, 
Vienne.  =  Fuite  en  Egypte,  ib. 

Bayero  (Jean-Bapt.).  E.  Es.  1664.  Valence. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Fresque,  Va- 
lence. =  Bon  peintre. 

Bayeu  de  Subias  (François),  frère  de 
Ramon.  E.  Es.  1734-1795.  Saragosse.  Histoire. 
=  Elève  de  Luxan  ;  remporta  de  grands  suc- 
cès en  Espagne  ;  peintre  du  roi  et  directeur 
de  l'Académie,  sa  vie  ne  fut  qu'une  suite  de 
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succès  et  de  services  réels  rendus  aux  arts. 
=  Tableaux,  Tolède.  —  Fresques,  t'Z>.—  Sainte- 
Trinité,  Madrid.  —  L'Olympe,  ib.  —  Comédie 
champêtre,  ib.  —Et  autres,  ib.  Dessin  plein 
de  correction,  composition  gracieuse,  bon 
clair-obscur  et  coloris  plein  d'harmonie.  Gra- 
veur à  L'eau-forte. 

Bayeu  «i«-  Sublaa  (Ramon),  frère  de 
François.  E.  Es.  1746.  Tarragone.  Histoire. 
Elèvede  son  frère  François,  qu'il  aida  dans 
les  fresques;  obtint  des  succès  et  lut  nommé 
peintre  du  roi.  Mort  jeune.  Peintre  d'une 
grande  correction;  il  a  gravé  à  L'eau-forte 
quelques-uns  de  ses  tableaux  ainsi  queceux 
de  son  frère. 

Bayeul.  E.  Fr.  '  xvnr  siècle.  Port  rail. 
=  Elève  d'H.  Rigaud. 

Bayle  (Bertrand  George).  E.  Fr.  1788-1851. 
St-Domingue.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
Van  Spaendonck.  =  Fleurs,  Narbonnc 

Rayonne  (Michel).  E.  Fr.  *  1565.  Rennes. 
=  Travailla  à  Rennes  en  15G8  lors  de  l'entrée 
de  Charles  IX. 

Bayoi  (Adolpbe-J.-B.).  E.  Fr.  1810.  Alex- 
andrie (Italie).  Genre. 

Bazelaire  (Jean).  E.  Fr.  *  1529.  ARRAS  (?). 
=  En  1529  les  échevins  d'Arras  le  chargent  de 
dresser  le  plan  de  la  ville. 

Bazin.  E.  Fr.  Histoire,  portrait,  minia- 
tures. =  Exposa  en  1793  à  Paris. 

Bazin  (Pierre-J.),  fils  du  précédent.  E.  Fr. 
1797-1866.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Girodet. 

Bazin  (Charles-Louis),  frère  de  Pierre-J. 
E.  Fr.  1802-1859.  Paris.  Histoire,  genre.  = 
Elève  de  Girodet  et  de  Gérard.  =  Sainte  Eli- 
sabeth, Coulommiers.  —  Saint  Claude,  Gray. 
Bazin  (Pierre-Louis),  frère  de  Charles.  E. 
Fr.  1868.  Paris.  Histoire,  etc.  =  Elève  de 
Gérard. 

Bazin  (Eugène).  E.  Fr.  1799-1866.  Rennes. 
Batailles. 

Bazzani  (Gaspard).  E.  I.  1701-1780.  Reg- 
gio.  Décorations.  =  Détails  inconnus. 

Bazzani  (Joseph).  E.  I.  f  1769.  MANTOUE. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  Canti  ;  directeur  de 
l'Académie  royale  de  peinture  dans  sa  ville 
natale .  =  Chercha  à  imiter  le  style  de  Rubens, 
mais  n'y  parvint  pas.  Imagination  brillante. 
Bazzi  dit  le  Chevalier  SODONA  (Jean- 
Antoine).  E.  1.1479  (?)-1554.Verceil  (Piémont). 
Histoire.  =  Dans  toutes  les  biographies,  jus- 
que dans  ces  derniers  temps,  cet  artiste  a  été 
nommé  Razzi  ou  Bazzi  dit  le  Sodoma  :  Ces  er- 
reurs sont  aujourd'hui  reconnues.  En  effet, 
sur  un  tableau  de  ce  maitre  placé  dans  la 
chapelle  échevinale  de  Sienne  on  lit,  écrit  de 
la  main  de  l'artiste  :  ad  honorem  Béate  Vir- 
ginis  Maria  Jo  Antonius  Sodona  eques  et 
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comes  Palitinus  faciebat  1538.  En  outre  le 
Père  Luidgi  Bruzza,  dans  le  premier  volume 
de  :  Miscellanea  di  Storia  Italiana,  prouve  que 
son  nom  de  famille  était  Bazzi  ou  de  Bazio. 
Jean-Antoine  étudia  d'abord  à  Sienne  et  ac- 
quit dans  cette  ville  le  droit  de  bourgeoisie  puis 
travailla  à  Rome  sous  le  pontificat  de  Jules  II. 
Vasari,  par  une  injuste  prévention,  traite 
ce  grand  peintre  d'artiste  médiocre;  aussi 
Bazzi  conçut-il  une  profonde  aversion  pour 
les  écrits  de  l'historien  des  écoles  d'Italie.  = 
Histoire  de  S.  Benoît,  Monte-Oliveto.  —  Noces 
de  Roxane,  Rome.—  Mariage  de  sainte  Cathe- 
rine, ib.—  Epiphanie,Vienne.  —  Sainte  famille, 
ibt  _  Flagellation,  ib.  —  Evanouissement  de 
sainte  Catherine  de  Sienne,fresque,  26.— Jésus- 
Christ  arrêté  par  des  soldats,  Florence.  — 
Saint  Sébastien,  ib.  —  Ecce  homo,  ib  —  Epi- 
phanie, Saint-Pétersbourg.  —  Sainte  famille, 
Munich.  —  J.-C.  portant  sa  croix,  Berlin.  — 
J.-C.  couronné  d'épines,  ib.  —  J.-C.  mort,  porté 
par  des  anges,  Londres.  =  Clair- obscur  sa- 
vant, belle  perspective,  invention  riante  et 
douce;  ses  groupes  d'amours  lançant  des 
flèches  donnent  un  grand  charme  à  ses  com- 
positions. Beaucoup  de  variété  dans  les  airs 
de  tête;  intelligence  du  nu  et  belle  expres- 
sion. 

Beach (Thomas)  E.  An.  1738-1806.  Dans  Le 
Dorsetshire.  Portrait  =  J.  Reynolds  fut  son 
tuteur  et  dirigea  son  éducation  artistique  = 
Mistress  Siddons  dans  Macbeth.  =  Talent  sé- 
vère. Coloris  sobre. 
Beale  (Charles).  E  An.  1660.  Miniature 
Beale  (Marie).  E.  An.  1632-1697.  Suffolk. 
Portrait  et  histoire.  =  Elève  de  Pierre  Lely. 
sas  Peignit  les  portraits  de  plusieurs  hommes 
illustres  de  son  temps  et  dut  probablement  sa 
réputation  à  cette  particularité.  =  Quoique 
ayant  imité  les  grands  peintres,  elle  n'avait 
pas  assez  de  génie  pour  éviter  l'affectation  ; 
cultiva  aussi  la  poésie. 

Bean  (Richard).  E.  An.  1792-1817.  Portrait. 
=  Fut  également  historien  et  graveur.  Vers 
1814  il  abandonna  la  gravure  pour  se  li- 
vrer à  la  peinture  qu'il  cultiva  à  Paris. 
Revenu  dans  sa  patrie,  il  abandonna  cet  art 
pour  la  musique  ;  se  noya  à  Hastings  par  ac- 
cident. 

Béart  (Perrot  et  Raoul).  E.  Fr.  *  1375 
Rennes  (?).  =  Tous  deux  peintres  verriers 
Ont  travaillé  à  la  cathédrale  de  Rennes. 
Raoul  était  un  excellent  artiste. 

Boati.  E.  I.  *  xix°  siècle.  =  Ecole  de  Flo- 
rence. 

Beau  (Nicolas),  E.  Fr.  *  xvir3  siècle 
Vivait  à  Avignon  en  1614. 

Beau  (Léopold).  E.  Fr.  *  1836.  Histoire.  = 
Elève  de  P.  Delaroche. 


Beaubrun  (Mathieu  I).  E.  Fr.  f  1595.  Am- 
boise  (?).  =  Peintre  du  roi;  garde-meuble  du 
château  de  Monceaux. 

Beaubrun  (Mathieu  II).  E.  Fr.  *  xvie  siè- 
cle. Amboise  (?).  =  Fils  du  précédent  auquel  il 
succéda  dans  sa  charge  de  peintre  du  roi. 

Beaubrun  ou  Bobrun  (Louis),  oncle 
de  Charles  et  de  Henri.  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Portrait.  =  Peintre  de  la  reine  de  France. 
=  Imita  les  Pourbus  =  Artiste  de  mérite. 
Grande  vérité. 

Beaubrun  ou  Bobrun  (Henri),  neveu 
de  Louis.  E.  Fr.  1603-1677.  Amboise.  Portrait 
et  histoire.  =  Membre  de  l'Académie,  en  1648 
Peintre  du  roi. 

Beaubrun  ou  Bobrun  (Charles),  neveu 
de  Louis..  Fr.  1604-1692.  Amboise.  Portrait  et 
histoire.  =  Charles  et  Henri  ne  forment  pour 
ainsi  dire  qu'un  seul  artiste  ;  la  plus  étroite 
amitié  les  unissait  ;  l'un  achevait  le  portrait 
commencé  par  l'autre;  très  goûté  à  la  cour 
de  Louis  XIV  ;  renommés  pour  leur  amabilité. 
Charles  fut  membre  et  trésorier  de  l'Acadé- 
mie de  peinture  où  il  fut  reçu  en  1651.  Peintre 
du  roi.  Tous  deux  furent  chargés  de  peindre 
l'arc  de  triomphe  du  pont  de  Notre-Dame, 
élevé  pour  l'entrée  de  Marie-Thérèse,  à  Paris, 
en  1660.  Leurs  œuvres  se  rencontrent  trèa 
rarement.  =  Portrait  d'un  roi  enfant,  proba- 
blement Louis  XIV,  Madrid.  =  Ils  avaient 
la  réputation  d'embellir  leurs  modèles,  tout 
en  observant  la  ressemblance. 

Beaucé  (Jean-Adolphe).  E.Fr.  1818  Paris. 
Histoire,  batailles.  =  Elève  de  Ch  Bazin.  = 
Débarquement  des  troupes  à  Beyrouth,  Ver- 
sailles —  Combat  de  Yerba-Buena 

Beaueé  (Vivant).  E.  Fr.  *  1843.  Nolay. 
Genre,  etc. 

Beaudouin.  E.  Fr.  '  1290.  Paris  (?).  Minia- 
ture. 

Beaudouin,  E.  Fr.  *  1560  P  aris  Histoire 
=  Peignit  des  cartons  pour  les  tapisseries  de 
Fontainebleau.  =  Bonne  réputation 

Beautaux  iPolydore).  E.  FI.  *  1870.  Court 
St-Etienne.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
l'Académie  d'Anvers  =  Salomé,  Anvers  (Mu- 
sée). —  Le  corps  de  saint  Etienne  recueilli 
par  des  chrétiens.  Court  Saint-Etienne. 

Beaufils  (Adrien).  E.  Fr.  *  1538.  Pe- 
ronne  (?).  Ornements.  =  Décora  en  1540  le 
maitre-autel  de  la  cathédrale.  =  Artiste  d'un 
grand  talent. 

Beaufils  (Eugénie).  E.  Fr.  *  1815.  Guise. 
Portrait.  =  Elève  de  Lefèvre. 

Beaufort  (Jacques- Antoine).  E.  Fr.  1721- 
1784.  Histoire.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1771. 
=  Brutus.  —  Remords  de  Néron. 

Beaufort  (Eléonore-Gustave  Grout  de). 
E.  Fr.  1800.  Les  Andelys.  Histoire  et  portrait. 
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=  Elève  de  Gros.  =  Présentation  de  la  Vierge 
au  temple,  Villeneuve-le-Roy. 

Beaufrère.  E.  Fr.  *  XVII0  siècle.  =  Cité 
par  de  Marolles. 

Beeugard,  dit  THÏL.  B.  Fr.  f  1828.  His- 
toire et  portrait.  =  Départ  de  ïobie.  —  Sujet 
tiré  des  Incas. 

Beauger  (Antony).  E.  Fr.  1829  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  Defaux. 

Beaujeu(Paul-Fr.-M  ).E  Fr  1822  Pierre- 
PiTTE  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Barrias 

Beau.joint  (Joseph-L.).  E.  Fr  1833.  REIMS. 
Genre.  =  Elève  de  L  Cogniet  et  de  Gleyre 

Beaujonan  (Jean-L.  A  ).  E  Fr.  *  1844. 
Genre,  portrait,  etc.  =  Portrait  de  la  princesse 
de  Condé,  Versailles. 

Beauiari  (Guillaume).  E  Fr.  *  1506.  His- 
toire =  Travailla  au  château  de  Gaillon  pour 
le  cardinal  d'Amboise. 

Beanlicu  (Anatole-Henri  de).  E.  Fr.  1819. 
Genre.  =  Elève  d'E.  Delacroix.  =  L'exor- 
cisme. —  Puits  dans  une  maison  pillée. 

Beaume  (Joseph).  E.  Fr.  1796  OU  1798.  MAR- 
SEILLE. Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Gros. 
=  La  main  chaude,  Avignon.  —  Batailles  de 
Lutzen  et  de  Bautzen,  Versailles. 

Beaumes (Jehan de).  E.  Fr.*  1397. Histoire. 
=Peintre  verrier  du  duc  de  Bourgogne;  envoyé 
de  Paris  en  Bourgogne,  le  5  mai  1375.  =  Peignit 
18  images  mises  aux  verrières,  en  1384  ;  prit 
le  titre  de  valet  de  chambre  en  1386;  travailla, 
en  1390,  à  la  décoration  de  la  chapelle  et  du 
château  d'Argilli,  en  Bourgogne. 

Beauineteau  (Gérard).  E.  Fr.  *  1391.  Or- 
nements. 

Beaumont  (Claude-François).  E.  I.  1694- 
1766.  Turin.  Histoire.  =  Etudia  à  Rome,  y  fut 
nommé  membre  de  l'Académie  de  Saint-Luc, 
peintre  du  cabinet  de  Charles-Emmanuel  III, 
roi  de  Sardaigne  ;  créé,  en  1737,  chevalier  de 
l'ordre  de  Saint-Maurice.  Directeur  et  pour 
ainsi  dire  fondateur  de  l'Académie  de  peinture 
à  Turin;  dirigea  également  la  manufacture 
des  tapisseries  royales.  =  Coloris  plein  de 
fraîcheur.  Forma  un  grand  nombre  d'élèves. 

Beaumont  (Sir  George  Howland).  E.  An. 
1753-1827.  Dunmow  (Comté  d'Essex).  Paysage. 
=  Entreprit  des  voyages  artistiques  dans  le 
but  de  réunir  une  collection  d'objets  curieux. 
En  1790,  nommé  membre  du  Parlement.  Il  est 
connu  pour  les  services  qu'il  a  rendus  aux  ar- 
tistes du  temps.  =  Paysage,  Londres.  —  Pay- 
sage :  Scène  de  chasse,  ib.  =  Talent  réel  dans 
le  paysage  où  il  imita  le  Lorrain  et  Wilson. 

Beaumont  (Jean-Thomas  Barber),  e.  An 
1774-1851.  Le  Maryland.  Portrait,  miniature 

Beaumont  (Charles-E.)  E.,  Fr.  1821.  Lan- 
nien.  Paysage.  =  Elève  de  Boisselier  =  Li- 
thographe. 


Beauneven  (Adrien).   B.   Fr.  '  1409.  Mi 
niature.  =  Travailla  pour  Le  duc  de  Berry 
aux  Grandes  Heures  de  ce  prince.      Consi- 
déré comme  un  des  meilleurs  miniaturistes 
de  son  époque. 

Beauoler.  E.  Fr.  1782.  Melun.  Histoire. 

—  Elève  de  Regnault.      Duguesclin  recevant 
L'épôe  du  connétable.  Rennes.      Retour  de 

reniant  prodigue. 

Beauplan  (Amédée  de).  B.  Fr.  1790.  Ver 
s  aille  s.  Paysage.  =  Un  moulin,  effet  du  soir. 

—  Une  sablière. 

Beaaregaer  (A.),  E.  II.  Fleurs  e1  fruit.-. 
=  Détails  inconnus.  =  Kramm  le  cite  ma  - 
soupçonne  que  son  nom  est  mal  écrit. 

Beaurepère (Louis).  ES  Fr.  '  wir  siècle. 
Histoire,  paysage,  etc.  =  Elève  de  Simon 
Vouet.  =  Se  distingua  dans  Les  Bujets  bis- 
toriques. 

BeauvaiH  iHippolyte).  E.  Fr.  1826  Avi  is- 
nière  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Gleyre. 
=  Vingt-deux  sujets  de  la  vie  de  saint  Ber- 
nard, couvent  de  la  Trappe  (Laval). 

Beauvais  (Paul-Armand  F.).  E.  Fr.  1840. 
Bar-sur- Aube.  Paysage.  =  Elève  de  Desjo- 
bert.  =  Entrée  d'un  petit  bois  le  soir,  La- 
planche. 

Beauvallet  (Pierre-Fr.).  E.  Fr  1801  Pi- 
thiviers  Paysage,  intérieurs.  =  Elève  de 
P.  Delaroche  =  Cloître  en  ruines. 

Beauvallet  (Pierre  N.)  E  Fr.  1750-1818. 
Havre.  Histoire,  genre  =  Plus  connu  comme 
sculpteur. 

Beauvoisin  (Jean).  E.  Fr.  *  xvnr  siècle. 
Histoire.  =  Deuxième  prix  de  l'Académie 
royale  de  peinture  de  France,  en  1774,  avec 
son  tableau  :  Erasistrate  découvrant  la  cause 
de  la  maladie  d'Antiochus  dans  son  amour 
pour  Stratonice. 

Bec  (Augustin-Marius-Paul,  dit  Polydore 
de).  E.  Fr.  1797.  Aix.  Paysage  =  Elève  de 
Constantin,  de  Révoil  et  de  Granet  =  Châ- 
teau de  la  Barben  en  Provence.  —  Eglise  de 
Saint-Trophime,  à  Arles. 

Beccafumi  (Dominique),  dit  Mèche- 
rino.  E.  I.  1484  1549.  Près  de  SIENNE,  Ilis- 
toire,  portraits  et  effets  de  lumière.  =  Fils 
d'un  pauvre  ouvrier  nommé  Paccio  ou  Meche- 
rino  à  cause  de  sa  petite  taille;  berger  adopté 
et  protégé  par  un  riche  particulier  nommé 
Beccafumi.  Rival  heureux  duSodona;  estimé 
pour  ses  talents  et  sa  conduite;  peignit  à 
Gênes,  pour  le  prince  Doria;  s'appliqua  à  la 
sculpture  et  mourut  d'excès  de  travail.  = 
Sainte  Famille,  Rome.  —  Même  sujet,  Flo- 
rence. —  Continence  de  Scipion,  ib.  —  Sainte 
Famille,  Berlin.  —  Même  sujet,  Munich.  — 
J.-C.  aux  Oliviers,  Paris  (attribué).  =  Com- 
position  ingénieuse,    dessin   hardi,    coloris 
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agréable;  beaucoup  de  facilité;  effet  trop  ma- 
niéré, manque  de  grandeur  et  de  noblesse; 
peintre  à  l'huile,  à  la  détrempe  et  à  fresque. 
Grava  sur  bois  et  en  clair-obscur  les  figures 
des  douze  apôtres.  =Ventes  V.  Pourtalôs (1865) 
Vierge,  Enfant  et  St-Jean,  1,200  fr. 

Bcccaruzzi  (François).  E.  I.  *  1532.  Cone- 
gliano.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  du  Por- 
denone.  =  Grande  puissance  de  modelé. 

Beccherelli  ou  Bacherolli  (Vincent) 
E.  I.  1672-1745.  Florence.  Histoire.  =  Détails 
inconnus. 

Becchettî  (Joseph).  E.  I.  *  1750.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  Hercule  Graziani  le 
Jeune.  =  Les  églises  de  Bologne  et  des  envi- 
rons ont  d'assez  bons  tableaux  de  lui. 

Beceri  (Dominique).  E.  I.  *  xvie siècle.  Flo- 
rence. Histoire  et  portrait,  =  Elève  de  Domi- 
nique Puligo.  =  Coloris  agréable;  bonne  ma- 
nière. 

Becerra  (Gaspard).  E.  Es.  1520-1570. 
Baeza  (Andalousie).  Histoire  et  portrait.  = 
On  le  croit  élève  de  Michel- Ange,  à  Rome. 
Travailla  avec  Vasari,  revint  en  Espagne 
vers  1556;  nommé  sculpteur  de  Philippe  II 
en  1562,  et  peintre  du  même  roi  en  1563;  tra- 
vailla à  Grenade  et  dans  quelques  villes  des 
Castilles  :  réforma  le  goût  de  ses  compatrio- 
tes, surtout  comme  sculpteur;  remplit  les 
églises  d'Espagne  de  belles  statues,  et  mou- 
rut à  Madrid.  =  Du  relief,  bon  coloris;  grande 
perfection  dans  le  dessin  et  dans  l'expression 
des  têtes.  Un  des  plus  célèbres  sculpteurs  de 
l'Espagne;  architecte. 

Bechtold  (Jean).  E.  Al.  *  1584.  =  Enlumi- 
neur qui  vivait  à  Nuremberg  et  qui  a  enlu- 
miné des  gravures  d'Albert  Durer. 

Beck  (Chrétien-Henri).  E.  Al.  1765.  Histoire 
et  portrait.  =  Etudia  à  l'école  de  Schenau,  à 
Dresde.  =  Connu  comme  un  bon  peintre. 
Fit  d'excellentes  copies  d'après  les  grands 
maîtres. 

Beck.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Peintre  de  la  cour  de  Dessau. 

Beck  ou  Becks  (David).  E.  H.  1621-1656. 
Delft.  Portrait.  =  Elève  de  Van  Dyck.  Il 
suivit  son  maître  à  la  cour  de  Charles  Ier  et 
enseigna  le  dessin  aux  enfants  de  ce  roi.  Le 
roi  de  France,  le  roi  de  Danemarck  et  Chris- 
tine de  Suède  furent  ses  principaux  protec- 
teurs; visita  la  France,  l'Italie,  l'Allemagne 
et  le  nord.  Mort  subitement  à  La  Haye.  — 
Portrait  de  la  reine  Christine  de  Suède,  Stock- 
holm (musée).  =  Il  imita  avec  bonheur  la  ma- 
nière de  son  maître. 

Becker  (Léon).  E.  FI.  *  1870.  Paysage.  = 
Une  rue  à  Bellagio. 

Becker  (M,le  Berthe).  E.  FI.  *  1870.  Pay- 
sage. =  Vallée  du  Bocq. 


Becker  (Charles).  E.  Al.  1820.  Berlin.  = 
Elève  de  Hess.  Histoire.  =  Masques  à  Venise. 
—  L'inquisition. 

Becker  (Georges).  E.  Fr.  1845.  Paris. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  Gérôme.  =  Oreste 
et  les  furies.  —  Respha  protégeant  ses  fils 
contre  les  oiseaux  de  proie. 

Becker  ( Auguste).  E.  Al.  1822.  Darm- 
stadt.  Paysage.  =  Vue  du  Tyrol.  —  Vue  des 
Alpes 

Becker  (Louis-H.).  E.  Al.  1834.  WEZEL. 
Paysage.  =  Elève  de  Schirmer. 

Becker  (Guillaume).  E.  Al.  "  xixe  siècle 
Ballenstadt.  Paysage. 

Becker  (Jacques).  E.  Al.  1810-1872.  Dit- 
telsheim.  Genre.  =  Le  village  incendié  par  la 
foudre,  Munich.  —  Berger  frappé  par  la  fou- 
dre. —  Le  retour  des  champs. 

Becker  (Philippe-Jacques).  E.  Al.  1763- 
1829.  Pfortzheim.  Histoire,  portrait,  paysage 
et  animaux.  =  Elève  de  Raph.  Mengs  et  de 
Trippel.  Directeur  de  toutes  les  collections  de 
tableaux,  de  dessins  et  d'estampes  du  grand- 
duc  de  Bade;  visita  l'Italie,  en  1776,  et  y  resta 
sept  ans.  Quelques  auteurs  le  font  naître  en 
1759.  =  Tableaux,  études  et  dessins,  Carls- 
ruhe.  =  Dessinateur  correct,  belles  formes. 

Becker ath  (Maurice  de).  E.  Al.  1838. 
Crefeld.  Histoire. 

Beckett  (Isaac).  E.  An.  1653.  Kent.  Genre, 
histoire  et  paysage.  =  Mort  à  Londres  au 
commencement  du  xvme  siècle.  =  Graveur 
en  manière  noire. 

Beckmann  (Charles).  E.  Al.  1799.  BER- 
LIN. Paysage  et  architecture.  =  Elève  de 
Wach. 

Beckmann  (Jean).  E.  Al.  1810.  HAM- 
BOURG. Paysage. 

Beckwith  (Thomas).  E.  An.  f  H86.  Por- 
trait. =  Antiquaire. 

Beckx  (J.).  E.  H.  '  xviie  siècle.  Portrait. 
=  Détails  inconnus. 

Becœur  (Charles- J.).  E.  Fr.  1807-1832. 
Paris.  Histoire,  portrait,  histoire  naturelle. 
=  Elève  de  Lethière.  =  La  fiancée  de  Lam- 
mermoor.  —  Oiseaux  étrangers. 

Becq  de  Fouquières  (Mme),  née  de 
Dreux.  E.  Fr.  1825.  Paris.  Portrait,  paysage. 
=  Elève  de  Lethière. 

Becquet  (H.  J.).  E.  FI.  1812-1855.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  De  Keyser.  =  Sainte  Fa- 
mille au  repos,  Bruges  (Académie).  —  Martyre 
d'un  Saint,  Bruges  (hôpital  St-Jean).  =  Il  a 
fourni  pour  l'hôpital  St-Jean  des  dessins  de 
vitraux  dans  le  style  de  Memling. 

Bedaff  (Antoine-Aloïs-Emm.  Van).  E.  FI. 
1787-1829.  Anvers.  Histoire,  portrait,  etc.  = 
Elève  de  l'Académie  de  sa  ville  natale;  profes- 
seur et  directeur  de  l'Académie  de  Bois-le-Duc. 


BED  1 

Il  s'établitplus  tard  à  Bruxelles.  Bedaff  descen- 
dait par  sa  mère  du  peintre  Nicolas  Vleugels, 
l'ancien  directeur  de  l'Académie  de  St-Luc,  à 
Rome.  =  La  première  réunion  des  Etats  à 
Dordrecht,  en  1572,  Haarlem.  —  Dernière  en- 
trevue du  prince  d'Orange  et  du  comte  d'Eg- 
mont,  il).  —  Compromis  des  nobles,  ib. 

Bedeau  (Jean).  E.  Fr.  *  1576.  Bourges. 
Ornements. 

Bedie  (Mme,  née  Favre).  E.  Fr.  1827.  Chal- 
lex.  Portrait. 

Bedolo.  V.  Mazzuoli. 

Bedouet  (Charles-L.).  E.  Fr.  1817.  Tours. 
Paysage.  =  Elève  de  Dupré. 

Bedu  (Antoine).  E.  Fr.  *  1590.  Bourges. 
Histoire.  =  Peignit  un  Crucifiement  de  Notre 
Sauveur,  pour  l'église  de  Bengy-sur-Craon. 

Bedusclii  (Antoine).  E.  I.  1576.  Crémone. 
Histoire.  =  Elève  ou  imitateur  des  Campi. 

Beduzzi  (Antonio).  E.  I.  *  1720.  Bologne. 
=  Elève  de  Joseph  Delsole,  s'établit  à  Vienne 
où  il  a  laissé  plusieurs  ouvrages  de  peinture 
et  d'architecture. 

Beechey  (Guillaume).  E.  An.  1753-1839. 
Burford.  Portrait.  =  Peintre  de  la  Reine. 
Membre  de  l'Académie  royale  de  Londres.  Il 
fut  anobli.  =  Portrait  du  sculpteur  Nollekens, 
Londres.  —  Georges  III  passant  une  revue, 
iï>.  =  On  le  place,  en  Angleterre,  à  côté  de 
Lawrence, 

Beechey  (George-DO,  fils  de  Guillaume- 
1 1857.  Portrait. 

Beeck  (Jean).  E.  FI.  1457-1516.  Looz.  His- 
toire. =  Se  fit  religieux  à  l'âge  de  20  ans  et 
devint  abbé  au  couvent  de  Saint- Laurent, 
près  de  Liège.  Ce  peintre  a  continué  la  chro- 
nique de  Jean  de  Stavelot;  il  la  reprend  en 
1449  et  la  conduit  jusqu'au  temps  où  il  vivait. 
=  La  plupart  des  tableaux  qui  ornaient  l'é- 
glise de  son  couvent  ont  été  faits  par  lui, 
ainsi  que  plusieurs  autres  qui  se  trouvaient 
dans  les  églises  de  Liège.  On  en  voyait  encore 
quelques-uns  en  1790. 

Beecq  (Jean-Charles-Donat  Van).  E.  H. 
1638-1722.  Amsterdam.  Marines.  ==  Reçu  à  l'A- 
cadémie des  beaux-arts  de  Paris,  en  1681.  = 
Deux  marines,  Copenhague.  =  Il  y  a  lieu  de 
croire  que  ce  peintre  est  le  même  que  Pierre 
Van  Beek  ou  Van  Beeck,  appelé  Van  Béer  par 
Immerseel  et  dont  celui-ci  donne  la  date  de 
la  floraison  en  1681. 

Beecque  ou  Beecke  (J.).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  =  Travailla  à  Bruges  en  1468. 

Beek  (Jean  E.  B.  Ter).  E.  H.  1799.  Leyde. 
Genre,  paysage. 

Beek  ou  Beeck  (Pierre  Van).  E.  H. 
*  1680.  Marine  et  genre.  =  Nommé  par  Im- 
merzeel  Van  Béer.  =  Mer  légèrement  agitée, 
avec  des  vaisseaux  et  une  côte  au  fond,  Berlin. 
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Beeke  (A.  Van).   E.  II.  '  L650.   Bodegra- 
ven  (?).  (Gueldre).  Fleurs,  fruits,  etc.      il  pei 
gnait  comme  amateur  et  était  bailli  ;•  Bode- 
graven.  =  Nature  morte  :  huîtres,  citrons, 
etc.,  Vienne. 

Beekei-s.  e.  FI.—  Vu  tableau  de  fleurs 

et  do  fruits,  signé  <!•'  <••'  nom,  a  paru  à  la 
vente  du  baron  de  Mecklembourg,  en  L854,  e1 
a  été  vendu  1,700  fr.  Le  catalogue  mentionne 
ce  peintre  comme  ôtanl  Dé  à  Bruxelles. 

Beekkerk  (Herman-Vautier).  E.  II.  1758- 
1796.  Leeuwardkn.  Allégories,  paysage,  his- 
toire, etc.  =  Elève  de  J.  Van  Dregt.  =  Ta- 
bleaux, Leeuwarden.  (Un  de  ces  tableaux  a 
20  pieds  de  largeur.)  =  Composition  hardie, 
coloris  savant. 

Beeldemaker  (Jean).  E.  H.  1630  OU  1636- 
1669.  La  Haye.  Chasses.  =  Il  représentait 
dans  ses  tableaux,  des  chiens  dessinés  d'après 
nature  avec  une  grande  vérité.  Il  eut  plu- 
sieurs élèves,  parmi  lesquels  se  distinguèrent 
deux  de  ses  fils.  =  Oiseaux  effrayés  par  des 
fouines,  Valenciennes.  —  Chasseurs  et  chiens, 
Rotterdam.  =  Beaucoup  d'imagination  et  de 
naturel. 

Beeldemaker  (A.  C.),  fils  de  Jean  (?). 
E.  H.  *  xvne  siècle.  Genre.  =  Kramm  a  vu  un 
tableau  attribué  à  Beeldemaker  et  signé  A.  C. 
B.  Il  est  probable  qu'il  est  dû  au  pinceau  du 
second  des  fils  de  Jean  Beeldemaker,  moins 
connu  que  son  frère  François.  =  Chasseurs  et 
chiens  dans  un  paysage,  Rotterdam. 

Beeldemaker  (François),  fils  de  Jean. 
E.  H.  1669.  La  Haye.  Histoire  et  chasses.  = 
Elève  de  son  père  et  de  G.  Doedyns.  Visita 
Rome,  où  on  l'employa  à  peindre  des  salles 
et  des  plafonds.  Quitta  La  Haye,  en  1717,  et 
alla  s'établir  près  de  Rotterdam  où  il  mourut 
dans  un  âge  très  avancé. 

Beelt  (Corneille).  E.  H.  *  xvir3  siècle. 
Genre,  vues  marines,  etc.  Peintre  à  Harlem. 
Décédé  en  1702.  =  On  cite  de  lui  une  belle 
Pèche  au  hareng,  une  Plage  de  Scheveningue 
avec  beaucoup  de  figures,  la  Grand'Place  et 
Vhôtel  de  ville  de  Harlem,  richement  orné  de 
figures  et  d'animaux.  Un  Hiver  avec  pati- 
neurs =  Peintre  de  talent  ;  dessin  correct  et 
couleur  transparente  ;  bon  agencement. 

Beenevelt  (Jacqueline).  E.  H.  *  1763.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Artiste  médiocre. 

Béer  (Jean  de).  E.  FI.  *  1515.  =  Reçut  des 
élèves  en  1510  et  en  1513.  Doyen  de  la  corpo- 
ration de  Saint-Luc,  à  Anvers  en  1515,  était 
décédé  en  1536. 

Béer  (Arnold  de),  fils  de  Jean.  E.  FI.  1490(?)- 
1542  (?).  Anvers.  Histoire  religieuse.  =  Entra 
dans  la  corporation  des  peintres,  à  Anvers, 
en  1529.  =  Reçut  des  élèves  en  1534  et  en  1536. 
Cet  artiste  dessinait  pour  les  peintres  verriers. 
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Béer  (Joseph  de).  E.  H.  *  1550.  Utrecht. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Franck  Flo- 
ris.  Protégé  par  l'évêque  de  Tournai.  Reçu 
dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Utrecht, 
en  1550. 

Beerblock  (Jean).  E.  FI.  1739-1806.  Bru- 
ges. Intérieurs,  genre.  =  Elève  de  M.  De 
Visch.  =  Intérieur  de  l'hôpital  Saint-Jean, 
Bruges.  =  Bonne  couleur  et  bonne  perspec- 
tive. Il  réussissait  bien  dans  la  peinture  à 
fresque. 

Beercndrecht  (Pierre)  E.  H.  1616.  Har- 
lem  =  Fils  de  l'imprimeur  Jean-Pierre  d'Alk- 
maar.  Inscrit  comme  peintre  dans  la  gilde  à 
Harlem,  en  1642. 

Beerevelt  ou  Beerevelde  (Pierre 
Van).  E.  FI.  '  xve  siècle.  Histoire,  ornements. 
=  Maître  peintre  à  Gand  ;  doyen  de  la  corpo- 
ration en  1409-1410.  =  Peignit  à  l'huile  des 
bannières  armoriées,  en  1411;  fut  employé 
par  la  commune  de  Gand  aux  peintures  déco- 
ratives de  l'inauguration  de  Jean  sans  Peur  et 
à  la  chapelle  des  Parchons,  en  1411. 

Beerings  ou  Berinckx  (Grégoire),  le 
Vieux.  E  FI.  1526-1573  (?).  Malines.  Architec- 
ture, histoire,  ruines,  etc.  =  Ce  peintre  était 
fort  pauvre;  l'Italie,  où  il  alla  très  jeune,  lui 
inspira  de  bons  tableaux.  En  1555  il  était  re- 
venu dans  sa  patrie  où  il  devint  membre  de 
la  corporation  de  Saint-Luc.  Dans  les  regis- 
tres aux  décès  de  l'église  Saint -Jean,  à  Ma- 
lines, on  trouve  annoté  le  service  d'un  Goris 
Beringhe  le  15  juin  1573.  Il  est  possible  qu'il 
s'agisse  de  notre  artiste  =  On  ne  connaît  de 
Jui  que  des  ouvrages  en  détrempe.  Goût  très 
fin. 

Beerings  ou  Berinckx  (Paul),  fils  de 
Grégoire  le  Vieux.  E  FI.  f  vers  1614.  Malines. 
=  Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Malines, 
en  1580. 

Beerings  ou  Berinckx  (Grégoire),  le 
Jeune,  fils  de  Paul.  E.  FI.  f  1669.  Malines.  = 
Membre  de  Saint-Luc  en  1604  ;  il  fut  doyen  de 
la  confrérie  à  diverses  reprises  en  1629,  1632, 
1634,  1642  et  1649.  Van  Dyck  vint  un  jour  le 
visiter  dans  son  atelier. 

Beerings  ou  Berinckx  (Corneille),  fils 
de  Grégoire  II.  E.  FI.  1605  Malines.  Histoire 
=  Peintre  assez  médiocre.  —  Tableaux,  Ma- 
lines (musée  i. 

Beerings  ou  Berinckx  (Grégoire  III) 
fils  de  Grégoire  II.  E.  FI.  1619.  Malines.  Pay- 
sage, a  Un  de  ses  fils  nommé  Albert  fut  éga- 
lement peintre. 

Beerings  ou  Berinckx  (Jean-Baptiste), 
fils  de  Corneille.  E.  FI.  1634.  Malines.  His- 
toire. =  Doyen  de  Saint-Luc  à  diverses  re- 
prises entre  1660  et  1702.  Exécuta  plusieurs 
travaux  pour  la  ville.  Ses  contemporains  lui 


ont  reproché  des  retouches  faites  au  beau 
tableau  de  Luc  Franchoys,  Le  Martyre  de 
saint  Laurent, h  l'église  de  Sainte-Catherine. 
On  cite  encore  un  quatrième  Grégoire,  fils  de 
Corneille  et  peintre,  né  en  1649  ;  un  cinquième 
Grégoire,  fils  de  Grégoire  III  et  né  en  1653  ; 
Albert,  frère  de  ce  dernier ,  né  en  1652,  <  t 
enfin  un  Guillaume  BEERINGS,  franc-maître 
de  Saint- Luc  en  1624,  mort  en  1644,  et  son 
fils  Grégoire,  tous  deux  peintres.  On  ne  dit 
pas  quel  est  le  degré  de  parenté  qu'ils  ont 
avec  les  précédents.  Ce  Grégoire  peignit  un 
Saint -Philippe  de  Néri  pour  l'église  Saint- 
Jean,  à  Malines. 

Beerleere  (Ferdinand  Van).  E.  FI.  *  1848L 
Gand.  Genre  et  paysage.  =  Jeune  paysanne 
donnant  à  boire  à  un  mendiant. 

Beernaert  (Euphrosine).  E.  FI,  *  1860- 
Ostende.  Paysage.  =  Elève  de  L.  Kuhnen.  == 
Les  vieux  chênes,  île  de  Walcheren.  —  Lisière 
de  bois  en  Hollande.,  Bruxelles  (musée). 

Beernaert  (Jacques).  E.  FI.  *  1730.  Ypres. 
Histoire,  genre.  ==  Demeura  à  Bruges  en 
1730;  seconda  Mathieu  De  Visch  pour  la  réor- 
ganisation de  l'Académie  et  rendit  beaucoup, 
de  services  aux  jeunes  artistes  en  les  prépa- 
rant pour  les  cours.  Fut  lié  avec  Gaeremyn, 
auquel  il  donna  des  leçons.  =  Le  Purgatoire, 
Ypres  (église  Saint- Pierre).  Beau  coloris. 

Beernaert  (Philippe).  E.  FI.  *xviie  siècle. 
Histoire.  =  Maître  peintre  à  Gand,  où  il  ob- 
tint la  maîtrise  en  1640.  Il  fut  sous-doyen  de 
la  corporation  des  peintres  et  des  sculpteurs, 
de  la  Noël  de  1652  à  la  Noël  de  1654.  En  1670 
un  sieur  Charles  Van  Damme,  procureur  pos- 
tulant près  de  l'échevinage  de  Gand,  gratifia 
l'église  du  village  de  Vynkt  d'une  somme  de 
25  livres  de  gros  pour  être  employée  à  payer 
le  tableau  d'autel  et  l'ornementation  de  la 
chapelle  de  Saint-Barthélémy.  Philippe  Beer- 
naert, peintre  à  Gand.  en  fut  chargé  et  reçut 
de  ce  chef  23  livres  de  gros.  Il  fit,  en  1696,. 
pour  la  chapelle  de  la  grande  boucherie  à 
Gand,  un  Christ  mourant  sur  la  croix.  En 
1777,  on  connaissait  de  ce  peintre  dix-sept 
tableaux  dans  les  églises  et  couvents  de 
Gand.  Notre  Beernaert  ne  serait-il  pas  le 
même  que  l'artiste  nommé  par  erreur  Pierre 
Beernaert  et  dont  on  possède  des  tableaux 
dans  les  églises  de  Bruges  ? 

Beernaert»  (Michel).  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
=  Membre  de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à 
Bruges,  en  1450. 

Beerstraaten  (Alex  ).  E.  H.  f  1687  (?). 
Frise  (?).  Marine,  paysage,  etc.  =  Détails 
inconnus.  =  La  porte  de  Haarlem,  Copenha- 
gue. —  Intérieur  d'église,  ib.  =  Ses  tableaux 
ont  été  souvent  confondus  avec  ceux  de 
J.  Beerstraaten,  qui  avait  beaucoup  plus  de 
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talent  que  lui.  Kramm  a  vu  de  lui  VEcluse  de 
Muyden,  en  hiver,  effet  de  neige. 

Beerstraaten     ou      Beerestraton 

(Jean).  E.  H.  *  1660  Vues  de  ville,  marines.  = 
Détails  inconnus.  Ce  peintre,  le  meilleur  des 
deux  Beerstraaten,  n'est  pas  mentionné  par 
les  biographes,  sauf  par  Kramm  ;  ses  tableaux 
sont  communément  attribués  à  A.  Beerstraa- 
ten. =  La  Bourse  des  bateliers  à  Amsterdam, 
Amsterdam.  —  Ruines  de  l'ancien  hôtel  de  ville 
d'Amsterdam,  après  l'incendie  du  7  juin  1652, 
ib.  —  Combat  naval  entre  la  flotte  hollandaise 
et  la  flotte  anglaise,  le  12juin  1666,  ib.  —  L'an- 
cien port  de  Gènes,  Paris  (signé  :  Johannes 
Beerstraaten  fecit  1662).  —  Tempête  sur  une 
côte  rocheuse,  Dresde.  —  Une  côte  escarpée 
avec  navires,  ib.  —  Port  de  mer  italien,  Rot- 
terdam. —  Ville  hollandaise  en  hiver  ;  canal 
avec  patineurs,  Berlin  (signé  :  J.  Beerstraa- 
ten fecit  1664).  —  Mer  agitée,  Copenhague.  — 
Paysage,  rivière  avec  patineurs,  Madrid.  = 
Bon  dessin  ,  coloris  sage ,  pinceau  ferme  ; 
quelques-unes  de  ses  marines  méritent  d'être 
comparées  à  celles  de  Backhuisen  Ses  ou- 
vrages sont  très  estimés.  Le  catalogue  de  Ma- 
drid qui  lui  donne,  par  erreur,  le  nom  de 
Beextrate,  dit  qu'Adrien  Vande  Velde  étoffait 
souvent  ses  tableaux.  =  Ventes  :  V.  Van  den 
Branden  (1801),  Hiver,  52  florins  V.  Van  der 
Pot  (1808),  la  Bourse  des  bateliers,  500  florins. 
V.  Pereire  (1872),  le  Sauvetage,  1,030  fr.  (Le 
■catalogue  attribue  ce  tableau  à  Alexandre.) 

Beervelde  (Pierre  Van).  E.  FI.  f  1413  ou 
1414.  Armoiries,  décors,  etc.  ==  Signalé  comme 
peintre  dès  1383;  était  doyen  delà  corpora- 
tion, en  1410.  Occupa  plusieurs  fonctions  im- 
portantes à  Gand,  fut  envoyé  plusieurs  fois  à 
Tournai  de  la  part  du  magistrat  et  jouissait 
d'une  position  aisée.  Il  paraît  que  son  vrai 
nom  était  Poêle,  dit  Van  Beervelde,  du  lieu  de 
sa  naissance,  un  village  près  de  Gand. 

Beest  (Sibrand  Van).  E.  H.  *  1643.  La 
Haye(?).  Genre,  paysage,  vues,  marines.  =  En 
1640  il  fut  reçu  dans  la  corporation  de  St-Luc, 
a  La  Haye.  Il  fit  partie  des  47  artistes  qui  éri- 
gèrent une  nouvelle  corporation  dans  cette 
ville,  en  1656;  de  1660  à  1662  il  fut  doyen  de 
cette  confrérie.  Vivait  encore  en  1665.  =  Vue 
du  port  de  Scheveningue,  lors  du  départ  pour 
l'Angleterre,  en  1643,  d'Henriette  de  France, 
femme  de  Charles  Ier,  La  Haye  (hôtel  de  ville). 
=  Quelque  ressemblance  avec  J.  Van  Goyen, 
mais  un  peu  plus  vert. 

Beesten  (A.  H.  Van).  E.  H.  *  1764.  AMSTER- 
DAM. Intérieurs,  portrait  et  grisailles.  =  Il  a 
fait  de  jolis  dessins  de  fleurs.  Ses  intérieurs 
sont  dans  la  manière  de  Troost;  figures  bien 
dessinées;  du  fini,  mais  le  tout  sec  et  maniéré. 

Befort  (Mlle).  E.  Fr.  *  1810.  Histoire.  = 
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Elève  de  Sérangéli.  =  Une  jeune  Thébaine 

pansant  son  père  blessé.    -Thésé t  Ariane 

Bega  (Corneille).   B.  II.    1620-1664.   IIaai: 
lem.  Fêtes,  intérieurs,  etc.      Elève  d'À.  Van 

Ostade;  sa  mère  était  une  fille  naturelle  de 
Corneille  de  Haarlem.  lin  avril  1653  il  accom- 
pagna le  peintre  V.  L.  Van  der  Vinne  dans  un 
voyage  en  Allemagne,  de  Francfort  a  Heidel 

berg.  Plus  tard  il  vint  d'Yvenlun  a  Amster 
dam  et  se  fit  inscrire  l'année  suivante  dam 
les  registres  de  St-Luc.  C'est  en  soignant  la 
personne  qu'il  aimait  et  qui  étail  malade  de 

la  peste  qu'il  fut  atteint  de  la  même  maladie 
dont  il  mourut  peu  après.  =  Vieillard  dans 
son  cabinet  d'étude,  Amsterdam.  —  Divertie 
sèment  rustique,  ib.  —  La  Bénédicité,  ib.  (mu- 
sée V.  D.  Hoop).  —  Intérieur  d'un  ménage 
rustique,  Paris.  —  Femme  assise  jouant  du 
luth,  Florence.  •  Homme  assis  jouant  du 
luth,  ib.  —  La  Bohémienne,  ib.  —  Famille  de 
paysans  dans  leur  chaumière.  Berlin.  —  Ma- 
telots dans  un  cabaret,  ib.  —  Femme  s'accom- 
pagnant  du  luth,  ib.  —  Scène  de  paysans, 
Vienne.  —  Le  paysan  et  le  ménétrier,  Dresde. 
Fête  de  paysans,  ib.  —  Même  sujet,  Munich. 
—  Deux  tableaux,  Francfort-sur-le-Mein.  = 
Considéré  comme  un  des  meilleurs  élèves  de 
Van  Ostade,  dont  il  suivit  l'ordonnance  et  le 
coloris,  mais  auquel  pourtant  il  est  toujours 
resté  très  inférieur.  Pinceau  agréable,  bon 
coloris,  composition  spirituelle.  Il  a  gravé 
quelques  estampes  au  burin.  =  Ventes  :  V. 
Mercier  (1772),  Femme  jouant  aux  cartes  avec 
un  vieillard,  381 1.  -  V.  Sydervelt  (1766),  Con- 
cert de  paysans,  178  florins.  —V.  Lebrun  (1778), 
Femmes  et  enfants.  720  1.  —  V.  Sollier  (1781), 
Femme  qui  chante,  7721.—  V.  Lavallière  (1781), 
le  Chimiste,  1,660  1.  —  V.  Burgraff  (1811),  In- 
térieur de  cabaret,  780  fr.  —  V.  Lèbe  (1812), 
Intérieur  de  cabaret,  868  fr.  —  V.  Montbrun 
(1861),  Intérieur  de  cabaret,  570  fr.  —  V.  Kou- 
cheleff  (1869),  Musico  Hollandais,  3,400  fr. 

Bega  (Abraham).  V.  Abr.  Begyn. 

Bega»  (Charles),  le  Vieux.  E.  Al.  1794-1854. 
Heinsberg  (près  d'Aix-la-Chapelle).  Histoire 
et  portrait.  =  Reçut  les  premières  leçons  de 
Philippart,  puis  étudia  18  mois  dans  les  ate- 
liers de  Gros.  Membre  du  sénat  de  l'Académie 
des  Beaux-Arts  de  Berlin.  =  La  famille  du 
peintre.  —  La  Lurley. 

Begas  (Oscar).  E.  Al.  1828.  Berlin.  His- 
toire et  portrait.  =  Etudia  sous  la  direction 
de  son  père  Charles,  le  Vieux.  =  L'amour  et 
Psyché. 

Begas  (Adalbert-Fr.-E.).  E.  Al.  1836.  Ber- 
lin. Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  son  père 
Charles,  le  Vieux.  =  Résurrection  du  Christ. 

Begni  (Jules-César).  E.  1. 1 1679 (?)•  Pesaro. 
Histoire.  =  Elève  d'A.  Cimatori,  à  Pesaro; 
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étudia  et  travailla  à  Venise.  =  Pinceau  hardi, 
plein  de  feu;  perspective  savante,  peu  de  fini, 
effet  satisfaisant;  imitateur  du  style  vénitien. 

Bcguicr  «le  Chancourtois  (Réné- 
L.-M.)-  E.  Fr.  1757-1817.  Nantes.  Paysage, 
histoire,  etc.  =  Site  montagneux,  Orléans.  — 
Baigneuses,  Nantes. 

Beguinet  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  *  XVIIIe 
siècle.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1782.  Il  en  fut  directeur-adjoint  en  1791. 

Begyn  ou  Begeyn  (Abraham).  E.  H.  * 
xviie  siècle.  Paysage,  architecture,  portrait, 
etc.  =  Peintre  du  roi  de  Prusse.  Mort  subite- 
ment, la  palette  à  la  main.  Il  règne  encore  des 
obscurités  sur  les  dates  et  même  sur  le  nom  de 
ce  peintre.  Le  tableau  de  Bruxelles  est  signé  : 
C.  A.  Begein,  1659.  En  ce  cas  la  naissance  de 
l'artiste  que  l'on  dit  avoir  eu  lieu  en  1650  doit 
être  reculée  d'au  moins  vingt  ans.  Peut-être  le 
tableau  de  Bruxelles  est-il.  d'un  autre  artiste 
resté  inconnu  et  que  la  similitude  du  nom  a 
confondu  avec  notre  peintre.  On  sait  toute- 
fois que  Begyn  vécut  et  mourut  en  Prusse; 
on  doit  y  avoir  conservé  des  renseignements 
sur  lui.  Les  uns  le  nomment  Bega,  les  autres 
Begyn  ;  tantôt  Abraham ,  tantôt  Corneille- 
Abraham;  la  signature  C.  A.  ferait  supposer 
qu'il  portait  les  deux  prénoms.  Il  pourrait 
avoir  été  sinon  le  fils,  du  moins  le  parent  de 
Corneille  Bega.  Le  tableau  de  Paris  porte  la 
signature  A.  Bega.  ==  Marine  :  environs  de 
Naples,  Bruxelles.  —  Paysage  avec  figures  et 
animaux,  Berlin.  —  Chardon,  papillons  et 
oiseaux,  ib.  (signé  :  A.  Begeyn).  —  Paysage 
Paris.  —  Paysage  avec  figures  et  animaux 
Rotterdam.  —  Paysage  :  troupeau  de  mou- 
tons, ib.  —  Paysanne  trayant  une  chèvre,  (mi' 
niature),  ib.—  Trois  chèvres  dans  un  paysage 
Dresde.  —  Port  italien,  Copenhague.  —  La 
chasse,  ib.  -Troupeau  de  bœufs,  ib.  =  Grande 
connaissance  des  lois  de  la  perspective.  = 
Ventes  :  V.  Martin  (1802),  Paysage  avec  fi- 
gures, 1,050  fr.  —  Autre  Paysage  dans  la  ma- 
nière de  Berchem,  1,100  fr.  (Le  catalogue  de 
cette  vente  donne  erronément  le  prénom  de 
Jean  à  ce  peintre.)  —  V.  de  Blaisel  (1870), 
Paysage  avec  animaux,  800  fr. 

Behaeghel  (Théophile).  E.  Fr.  1795.  Près 
d'YPRES.  Intérieurs,  panoramas,  etc.  =  Elève 
de  David,  Guérin,  Demasne,  Duvivier  et  Pré- 
vost. =  Portrait  de  Charles  X,  Lectoure.  — 
Intérieur  de  l'église  de  Luz.(Hautes-Pyrénées) 
Beham  ou  Boehra  (Barthélémy),  frère 
de  Jean-Sébald.  E  Al  f  1540.  Nuremberg 
Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Albert  Durer 
Il  eut,  ainsi  que  son  père  et  George  Pencz,  à 
subir  un  interrogatoire  à  propos  de  ses  opi 
nions  religieuses  ;  les  trois  artistes,  reconnus 
coupables  d'hérésie,  furent  bannis.  Pendant 


quelques  années  Barthélémy  travailla  comme 
graveur  on  ne  sait  en  quelle  localité  ;  en  1527 
il  était  à  la  cour  de  Bavière  comme  peintre 
en  titre.  Vers  1536  il  travailla  pour  le  comte 
de  Zimenern.  Le  duc  Albert  de  Bavière,  son 
protecteur,  l'envoya  en  Italie;  on  prétend 
qu'il  y  reçut  des  leçons  de  Marc-Antoine.  Il 
séjourna  à  Bologne  et  à  Rome  et  mourut  dans 
cette  dernière  ville.  =  Miracle  par  la  vraie 
croix,  Schleisheim  (signé  en  toutes  lettres).  — 
Portraits,  ib.  —  Portrait-buste  de  l'électeur 
Othon-Henri.  Augsbourg.  —  Marcus  Curtius, 
Munich.  —  Portement  de  croix,  Nuremberg. 
—  Crucifiement,  Vienne.  —  Sainte  Catherine 
et  autres  saints,  Berlin.  —  SS.  Crépin  et  Cré- 
pinien,  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  ib.  — 
Portrait  d'Elisabeth  d'Autriche  enfant,  La 
Haye.  —  Portrait  de  Maximilien  d'Autriche 
enfant,  ib.  —  Portrait  d'Anne  d'Autriche  en- 
fant, ib.  —  Tableaux,  Donaueschingen  (galerie 
Furstenberg).  =  Belle  couleur  quoique  un  peu 
crue;  exécution  large;  composition  savante; 
on  remarque  que,  dans  le  tableau  de  ce  pein- 
tre qui  se  trouve  à  Munich,  il  a  représenté 
les  Romains  avec  les  costumes  allemands  du 
xvie  siècle.  Graveur  au  burin. 

Beham  ou  Boehm  (Jean-Sébald),  frère 
de  Barthélémy).  E.  Al.  1500-1550.  Nuremberg. 
Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève  de  son 
frère  et  d'Albert  Durer  ;  partagea  le  bannis- 
sement de  Barthélémy.  La  sentence,  cepen- 
dant, ne  paraît  pas  avoir  été  maintenue,  car, 
quelques  années  après,Sébald  reparaît  comme 
graveur  à  Nuremberg  et  qui  plus  est,  y  pro- 
duisant des  œuvres  contre  la  papauté  ainsi 
que  des  paysanneries.  En  1536  il  s'établit  à 
Francfort  où  il  mourut.  Sandrart  l'avait  accusé 
de  mœurs  dissolues,  d'avoir  abandonné  l'art 
pour  le  cabaret  et  d'avoir  été  condamné  pour 
avoir  représenté  des  sujets  licencieux.  Un 
biographe  moderne,  A.  Rosenberg,  défend 
Beham  de  ces  accusations,  ajoutant  qu'il  se 
plaisait  à  reproduire  la  gaieté  brutale  des 
paysans  ainsi  que  les  mœurs  des  villes  de 
bains.  =  Sujets  tirés  de  l'histoire  de  David, 
Paris.  —  Paysans  causant  avec  un  soldat, 
Vienne.  —  Miniatures  d'un  livre  de  prières, 
Aschaffenbourg.  =  Dans  ses  sujets  de  genre  il 
fut  créateur  et  original  ;  surpassa  son  frère 
dans  les  compositions  de  la  renaissance  en  pe- 
tites productions  ornementales  pour  l'orfè- 
vrerie, puis  plus  tard  il  le  copia.  =  On  a  de 
lui  un  ouvrage  posthume,  publié  en  1552  : 
Traité  de  la  manière  d'apprendre  à  dessiner 
d'après  les  proportions,  la  mesure  et  la  divi- 
sion du  cercle.  Grava  beaucoup  de  petites 
estampes  au  burin,  et  quelques  planches  en 
taille  de  bois. 

Behp  (Charles-Jacques).  E.  H.  *  xixe  siècle. 


le  comte  palatin  Otto  Henri.     Par  Barthel.  Beham.     Galerie  d'Augsbourg. 
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Vues  de  ville.  =  Elève  de  B.  Van  Hove.  = 
Ruines  d'un  vieux  château,  Haarlem. 

Behrendeen  (A.  B.).  *  1855.  KOENISBERG. 
Paysage. 

Bcich  (Guillaume).  E.  Al.  '  xvn°  siècle. 
Ajllèmagne,  =  Il  était  géomètre  et  ne  peignait 
que  comme  amateur. 

Beicli  ou  Beisch  (François-Joachim),  lils 
de  Guillaume.  E.  Al.  1663-1748.  Ravensbourg. 
ou  Munich.  Histoire,  paysage  et  batailles.  = 
Elève  de  son  père;  peignit,  pour  l'électeur 
Maximilien-Emmanuel,  les  batailles  livrées 
en  Hongrie  par  ce  prince;  visita  l'Italie.  Mort 
à  Munich.  =  Paysage  :  troupe  de  cavaliers, 
Vienne.  —  Paysage  :  cavaliers  vêtus  à  l'orien- 
tale, ib.  —  Paysage  :  vue  de  la  mer,  Munich. 
—  Paysage  :  le  prophète  Elisée  métamorpho- 
sant les  enfants  railleurs,  ib.  —  Paysage  :  pré- 
dication de  saint  Jean,  ib.  —  Imita  Salvator 
Rosa  et  Gaspar  Dughet,  dit  Gaspard  Pous- 
sin; tons  chauds  et  transparents;  coloris  un 
peu  sombre.  Graveur  à  l'eau-forte. 

Bejar  (le  duc  de).E.  Es.  *  xvne  siècle.  Pay- 
sage. =  Bon  peintre-amateur  et  brave  capi- 
taine. 

Beil  (Antoine).  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Pay- 
sage. =  Membre  de  l'Académie.  =  Peintre 
médiocre. 

Beke  (Joas  ou  Joseph  Van  der).  E.  FI. 
*  1545.  Vues  de  ville,  paysage,  etc.  =  Tra- 
vailla à  Bruges  pour  le  Franc,  la  ville  et  la 
confrérie  du  Saint-Sang. 

Beke  (Jos.).  E.  FI.  f  1771.  Ypres.  Histoire. 
=  On  suppose  qu'il  fut  élève  de  Mathieu  De 
Visch.  Mort  d'une  chute  de  cheval  dans  un 
voyage  qu'il  fit  à  Lille.  =  Mort  de  la  Vierge, 
Ypres  (église  Saint-Martin).  —Jésus  parmi  les 
docteurs,  ib.  Ces  tableaux  font  partie  d'une 
série  de  cinq  tableaux  dont  les  trois  autres 
sont  de  Suvée.=  Inférieur  à  Suvée  ;  bon  pein- 
tre d'une  époque  de  décadence. 

Beken  (Ignace  Vander).  E.  FI.  1689-1774. 
Anvers.  Portrait,  =  Elève  d'un  Guillaume 
Van  Herp.  En  1712  il  se  rendit  à  Dusseldorf,  à 
la  cour  du  palatin  Guillaume.  Il  fut  doyen  de 
la  corporation  de  Saint-Luc  dans  les  années 
1722  (en  remplacement  de  Ch.  Wuchters), 
1723,  1738,  1743,  1744  et  1749.  Le  Jaerboek  de 
M.  Vander  Straelen  dit  qu'il  ne  revint  d'Alle- 
magne qu'en  1755;  ce  doit  être  une  erreur  en 
présence  des  dates  qui  précèdent. 

Bekkers  (J.-J.).  E.  FI.  *  1842.  Genre  et 
histoire.  =  Jean  I  délivrant  sa  sœur. 

Bekking  (A.).  E.  H.  1782.  Delft.  Minia- 
ture. 

Bel  (Fremin  ou  Firmin  Le).  E.  Fr.  *  xvie 
siècle:  Histoire.  =  Connu  par  un  marché  passé 
pour  les  peintures  destinées  au  maitre-autel 
de  Saint-Germain-des-Prés,  en  janvier  1557. 


Belau  l Nicolas-Bruno).  E.  AI.  1684.  M  \<, 
debourg.  Histoire  <■!  portrait.  Elève  <r\ 
Terwestcn  (peintre  hollandais); habita  Berlin. 

Beldame  (Jules).    E.   Fr.    1823,   Senlis. 
Pàj  sage. 

Belgader.  e.  Al.  '  1837.  -    Peintre  sur 
porcelaine. 

Belln.  E.  Fr.  '  xiv6  siècle.  Miniature, 
Enlumineur  de  Dijon.       Ecrivil  el  enlumina 
un  livre  pour  la  duchesse  <!<•  Bourgogne,  <•;» 

1373. 

Beiin.  e.  Fr.  '  wir  siècle.  Paysage. 
Elève  de  J.  Fouquières  (peintre  flamand);  tra* 

vailla  aux  Tuileries  sous  les  ordres  de  S. Bour- 
don. 

Beiin  (Jean-Baptiste  de  Fontenaj  .  E.  Fr. 
1653-1715.  Caen.  Fleurs,  fruits,  bas  reliefs,  etc 

=  Les  découvertes  de  M.  Jal  ont  permis  'l'a- 
dopter définitivement  le  nom  de  cet  artiste 
appelé  erronément  jusqu'ici  Blain.  Elève  de 
J.-B.  Monnoyer  dont  il  épousa  la  fille;  abjura 
le  calvinisme;  devint  membre  et  conseiller 
de  l'Académie  ;  protégé  par  Louis  XIV  il  tra- 
vailla à  Versailles,  à  Marly,  à  Trianon  et  à 
Fontainebleau.  Ses  tableaux  eurent  un  grand 
succès  en  France.  =  Vase  d'or  et  guirlandes 
de  fleurs,  Paris.  —  Fleurs,  musées  de  Ver- 
sailles, Caen,  Bayeux,  Rennes,  Marseille,  Or- 
léans, Tours,  Avignon.  =  Belle  imitation  des 
formes,  de  l'éclat  des  fleurs,  du  velouté  des 
fruits;  rosée  transparente.  Egala  son  maître 
et  beau-père. 

i  toi  in  (de  Fontenay),  fils  de  Jean-Baptiste. 
E.  Fr.  Paris.  1688-1730.  Fleurs,  fruits.  = 
Peintre  du  Roi. 

Beiin  (Claude-Alexandre).  E.  Fr.  '  1810. 
Paris.  Portrait,  miniature.  =  Elève  de  Vien. 

Belkamp  (Jean  Van).  E.  H.  f  1653.  Por- 
trait. =  S'occupa  la  plus  grande  partie  de  sa 
vie  en  Angleterre  et  y  mourut.  =  Portrait 
d'Edouard  IV,  roi  d'Angleterre,  Londres.  — 
Portrait  de  Louis  XIII,  roi  de  France,  ib.  = 
Fut  spécialement  chargé  de  copier  les  princi- 
paux tableaux  des  galeries  royales  de  Lon- 
dres. 

Bell  (Guillaume).  E.  An.  1740-1804.  New- 
castle-upon-Tyne.  Histoire,  portrait,  =  En 
1768  il  vint  à  Londres  où  il  fut  patronné  par 
lord  Délavai.  =  Son  chef  d'œuvre  est  une 
Vénus  priant  Yulcain  de  forger  les  armes 
d'Enée. 

Bell  (Rodolphe).  E.  Fr.  *  1825.  Payernk 
(canton  de  Vaud,  en  Suisse).  Miniature  et 
aquarelle.  ==  Elève  d'Isabey. 

Bellangé  (Jacq.).  E.  Fr.  1594-1638.  NANCY. 
Histoire.  =  Elève  de  Cl.  Henriot,  puis  de  Si- 
mon Vouet,  Orna  de  peintures  la  galerie  des 
Cerfs  au  palais  ducal  de  Nancy  et  travailla 
beaucoup  po.ur  les  églises  de  cette  ville.  = 
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Saint  François  en  extase,  Nancy  (Hôpital  mi- 
litaire). =  Plus  connu  comme  graveur. 

Bellangé  (Jean-Louis-Hippolyte)  E.  Fr. 
1800-186G.  Paris.  Batailles,  genre,  portrait.  = 
Elève  de  Gros.  =  Batailles  de  Wagram  et  de 
Fleurus,  Versailles.  —  Retour  de  l'île  d'Elbe, 
Amiens.  —  Charge  de  cavalerie  à  Marengo, 
Rouen.  —  Passage  du  Guadarrama,  Paris 
(Louvre).  —  La  garde  meurt,  Amiens.  —  Les 
maris  insurgés. 

Beiiangé  (Thierry).  Le  prénom  Thierry  a 
été  abusivement  donné  par  les  biographes  à 
cet  artiste  qui  est  le  même  que  Jacques  Bel- 
langé  (V.  ce  nom). 

Bellati  (Jean).  E.  I.  1745-1808.  Premana. 
Histoire.  =  Quitta  la  peinture  pour  se  livrer  à 
l'industrie.  On  voit  de  lui  deux  tableaux  dans 
l'église  de  Perledo,  à  Rome. 

Beliavia  (Marc-Antoine).  E.  I.  *  xvne  siè- 
cle. En  Sicile.  Histoire.  =  On  le  croit  élève 
du  Cortona.  =  Manière  d'Annibal  Carrache. 
Graveur  à  l'eau-forte. 

Bellavita  (Ange).  E.  I.  *  1420.  CREMONE. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Bellay  (François).  E.  Fr.  *  1820.  Lyon. 
Genre.  =  Elève  de  Revoil.  Mort  à  Rome.  = 
Une  hôtellerie.  —  La  voiture  publique,  Lyon 
(musée). 

Bellay  (Paul-Alphonse).  E.  Fr.  1826.  Pa- 
ris.  ==  Plus  connu  comme  graveur. 

Belle  (Jean).  E.  FI.  *  1426.  Ypres.  =  Pein- 
tre-verrier. 

Belle  (...),  père  d'Alexis-Simon.  E.  Fr. 
*  xviie  siècle.  =  Tout  ce  que  l'on  sait  de  lui 
c'est  qu'ayant  abjuré  le  protestantisme  il  dut 
se  réfugier  dans  le  Berry  pour  se  soustraire 
aux  violents  reproches  de  ses  parents. 

Belle  (Alexis-Simon).  E.  Fr.  1674-1734.  Pa- 
ris. Portrait.  =  Elève  de  De  Troy,  père. 
Membre  de  l'Académie  de  peinture  en  1703. 
Peintre  des  cours  de  France,  de  Pologne  et 
d'Angleterre  Sa  seconde  femme,  Marie  Hor- 
temels,  est  connue  par  quelques  ouvrages  de 
peinture  et  de  gravure.  =  Portraits,  Versail- 
les. =  Pinceau  délicat,  parfaite  ressemblance. 

Belle  (Clément-Louis-M.-A.),  fils  d'Alexis- 
Simon.  E.  Fr.  1722-1806.  Paris.  Histoire.  = 
Elève  de  Lemoine ;  visita  l'Italie;  revint  en 
France,  y  fut  nommé  membre  de  l'Académie, 
en  1761,  puis  professeur  et  enfin  recteur,  en 
1785.  Inspecteur  de  la  manufacture  des  Gobe- 
lins.  —  Christ,  Dijon.  -  Réparation  des  sain- 
tes hosties.  Paris.  —  Retour  de  l'enfant  pro- 
digue, Lille.  —  On  a  de  lui  le  calque,  sur 
papier  transparent,  des  fresques  de  Raphaël 
au  Vatican 

Belle  (Augustin-Louis),  fils  de  Clément- 
Louis).  E.  Fr.  1757-1841.  Paris.  Histoire  et 
portrait.  =  Elève  de  son  père,  auquel  il  suc- 


céda comme  inspecteur  de  la  manufacture 
des  Gobelins.  =  Périclôs  et  Anaxagoras,  Pa- 
ris —  L'Amour  tenant  le  sceptre  du  monde, 
Rouen.  —  Agar  et  Ismaël,  Tours. 

Belle  (Edouard).  E.  FI.  1806.  Malines. 
Histoire.  =  Elève  de  Couder.  =  Saint  Louis. 
—  Saint  François-Xavier. 

Belle  (F.-J.  Van).  E.  FI.  *  1842.  Intérieurs 
d'église. 

Bellebaux  (Jacques).  E.  Fr.  1803.  Asti 
(Piémont).  Paysage  et  peintre  sur  porcelaine. 
=  Elève  de  Watelet 

Bclicchose  (Henri).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Histoire.  =  Artiste  brabançon;  nommé,  en 
1415,  peintre  du  duc  de  Bourgogne,  en  rempla- 
cement de  feu  Jehan  Malouel.  La  même  an- 
née il  peignit  pour  la  chartreuse  de  Dijon 
deux  tableaux  représentant,  l'un,  La  Vie  de 
saint  Bénis,  l'autre,  La  Mort  de  la  Vierge. 

Bellecourt,  V.  Veron. 

Bellegarabe  (Jean).  E.  FI.  vers  1475  — 
vers  1540.  Douai.  Histoire.  =  La  première 
partie  de  la  vie  de  ce  peintre  est  peu  connue. 
On  suppose  qu'il  voyagea  et  qu'il  vit  l'Italie. 
Il  était  fils  de  George,  fabricant  de  chaises 
par  état  et  ménétrier  par  goût.  On  suppose 
qu'un  peintre  nommé  Jean  Gossuin  et  habi- 
tant vis-à-vis  de  la  maison  paternelle,  fut  son 
maître.  On  trouve  qu'en  1504  il  était  déjà  marié 
à  une  des  filles  de  Jean  Lemaire,  épicier;  on 
trouve  également,  dans  les  archives  de  la 
ville  de  Douai,  des  documents  d'où  il  resuite 
que  Jean  Bellegambe  résida  en  cette  ville  de 
1504  jusqu'en  1531  au  moins.  Son  portrait 
d'après  un  ancien  dessin  est  conservé  au  dépôt 
des  manuscrits  d'Arras  sous  le  n°  266.  Guic- 
ciardin  et  Vasari  ont  rangé  notre  artiste 
parmi  les  illustrations  des  Pays-Bas  et  il  de- 
vait en  être  ainsi  à  en  juger  par  ce  qui  nous 
reste  de  lui  et  par  cette  circonstance  que,  pen- 
dant vingt  ans,  il  fut  chargé  de  tous  les  tra- 
vaux artistiques  de  la  ville  de  Douai,  notam- 
ment de  ceux  de  l'église  de  St-Amé,  de  l'église 
des  Dominicains  et  aussi  de  ceux  du  magis- 
trat. Une  grande  obscurité  régnait  sur  la  vie 
de  Jean  Bellegambe,  mais,  grâce  aux  recher- 
ches de  quelques  érudits,  il  a  été  permis  de 
reconstituer  quelques  détails  de  son  exis- 
tence. Il  eut  un  fils,  Martin,  qui  peignait  à 
Douai  en  1534,  dit-on,  et  à  Tournai  en  1550. 
D'autres  personnes  de  cette  famille  en  ont 
perpétué  les  traditions  artistiques  jusqu'au 
xvne  siècle  ;  à  cette  époque  on  sait  que  plu- 
sieurs membres  sont  entrés  dans  la  noblesse 
et  le  nom  illustre  de  leur  auteur  s'est  effacé 
de  leur  mémoire.  Nous  consignerons  ici  cette 
circonstance  que  c'est  le  26  avril  1862  que 
M.  Wauters  archiviste  de  la  ville  de  Bruxelles, 
découvrit  que  le  magnifique  retable  d'Anchin 


St.  Laurent  Justinien.     Peinture  en  détrempe  par  Gentile  Bellini.     Académie  de  Venise. 
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est  de  Bellegambe.  =  Tout  ce  qui  reste  de 
notoirement  connu  comme  sorti  de  son  pin- 
ceau, est  le  retable  d'Anchin  et  deux  volets  du 
musée  de  Douai.  Le  retable  d'Anchin  est  un 
polyptique  à  neuf  panneaux  traités  avec  une 
grande  richesse  de  style  et  dont  le  sujet  repré- 
sente le  triomphe  de  l'Eglise.  Ce  merveilleux 
monument  pictural  a  été  retrouvé  pièce  par 
pièce  par  le  docteur  Escallier  qui  est  parvenu 
à  reconstituer  l'ensemble  et  qui  l'a  légué  à 
l'église  de  N.-D.  de  Douai  où  il  est  aujourd'hui. 
=  Artiste  chrétien,  poète  et  naturaliste;  des- 
sin ferme,  facile;  coloris  chaud  et  vigoureux; 
détails  admirablement  rendus.  Il  fut  long- 
temps célèbre  dans  sa  ville  natale  sous  le  nom 
de  Maître  des  couleurs.  M.  Wauters  en  1862, 
la  Revue  de  Vart  chrétien,  même  année  et 
M.  l'abbé  Dehaisnes,  en  1864,  ont  publié  sur 
Bellegambe  et  sur  le  retable  d'Anchin,  des 
notices  qui  seront  lues  avec  intérêt. 

Belle  jambe  (Pierre-Guillaume-Alexan- 
dre). E.  Fr.  1759-1820.  Rou  :n.  =  Plus  connu 
comme  graveur. 

Bell^jambe.  V.  Bellegambe 

Bellel  (Jean-Joseph-F.).  E.  Fr.  1816.  Paris. 
Paysage.  Histoire  =  Elève  de  Justin  Ouvrié. 
=  Vallée  de  St-Amé.  —  Solitude. 

Bellemans  (Jean-Baptiste).  E.  FI  1764- 
1838.  Anvers.  Portrait.  =  Elève  de  l'Acadé- 
mie d'Anvers  et  premier  prix  en  1784.  =  Por- 
trait de  Simon  Van  Eupen,  secrétaire  des 
Etats  brabançons  en  1789. 

Bollemans  (Jos.).  E.  FI.  *  1855.  Histoire 
■et  genre.  =  Elève  de  De  Keyser.  =  Fresques 
h  l'église  de  Saint-Remacle,  Verviers, 

Bellengé  (Michel-Bruno).  E.  Fr.  f  1793. 
Rouen.  Fleurs  et  fruits.  =  Reçu  à  l'Académie 
en  1764. 

Bellenger  (Georges)  E.  Fr.  1847.  Rouen. 
Paysage.  Genre,  etc. 

Bellerman  (Ferdinand).  E.  Al.  1814.  Er- 
furth.  Paysage.  =  Elève  de  Schirmer.  = 
Paysages  de  la  Norwège,  de  la  Suède,  des  tro- 
piques, etc.,  dans  plusieurs  musées  d'Alle- 
magne. 

Béliers  (Guillaume).  E.  An.  *  1761.  Pay- 
sage. 

Belles  (Guillaume).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Histoire.  =  Peintre  sur  verre.  Décoré,  dès 
1448,  du  titre  de  maître  des  verrières  du  roi 
de  Portugal-,  travailla  jusqu'en  1473  aux  fe- 
nêtres du  couvent  de  Batalha;  nommé  par- 
fois Bolleu  pour  Beaulieu;  d'origine  bourgui- 
gnonne. 

Belleville.  E.  Fr.  *  1756.  Fleurs,  fruits.  = 
Membre  de  l'ancienne  Académie  de  Saint-Luc 
à  Paris. 

Bellevois  ou  Bellvoe  (H.).E.  H.  f  1684. 
Marines.  =  Il  se  forma,  croit-on,  en  Hollande. 
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OÙ  il  mourut.  =  Ma- 
urte  galère  turque,  un  navire  bollan- 
une  voile  latine,  Madrid.  (Ce  peintre  est 
désigné  dans  le  catalogua  BOUS  le  nom  de 
!ii II, >rors).  =  Genre  de  Baekhuysen  et  de 
<J.  Van  de  Velde.  Vaisseaui  bien  dessinés  et 
naturels.  Pinceau  moelleux ,  ton  argentin , 
bonne  perspective. 

BelllouBelly  (Jacques).  E.  Fr.  1603  (?). 
Chartres.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève  de 
Simon  Vouot.  Travailla  à  Rome  d'après  Lee 
Carrache  et  d'autres  maîtres.  =  Graveur  à 
l'eau-forte. 

Belll  (Marc).  E.  I.  é  1530.  Aroenta.  His- 
toire. =  Elève  de  Jean  Bellini. 

Belliard(Jean-F.-M.-Z.).  E.  Fr.  1798. Mar- 
seille. Portrait  en  miniature.  =  Elève  d'ÀU- 
bry,  de  Guérin  et  d'Aubert.  =  Lithographe. 

Belliboni  (Jean -Baptiste).  E.  I.  *  xvi*  siè- 
cle. Crémone.  Histoire.  =  Elève  d'Antoine 
Campi. 

Bailler  (Jean-Franeois-M.).  E.  Fr.  1745- 
1836.  Paris.  Portraits,  etc.  =  Peintre  de  la 
reine  Marie-Antoinette. 

Bellier  de  la  Chnvignerie  (François- 
Ph.).  E.  Fr.  1828.  Chartres.  Paysage. 

Bellinc  (Joseph).  E.  FI.  *  xv°  siècle.  Lou- 
vain.  =  Travailla  à  Bruges  en  1168. 

Bellingen  (Jean  Van).  E.  FI.  1770  (?).  An- 
vers. Paysage,  intérieurs.  =  Elève  de  P.  Van 
Regemorter. 

Bellini  (Victor).  V.  Belliniano. 

Bellini  (André).  E.  I.  Histoire.  =  On  cite 
de  lui  une  tête  de  Christ  à  la  gouache  et 
signée. 

Bellini  (Bellin).  E.  I.  *  1500.  Histoire.  = 
Elève  et  parent  des  Bellini.  =  Imita  avec 
succès  le  style  de  cette  école. 

Bellini  (Jacques).  E.  I.  *  1426.  Venise. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Gentile  da 
Fabriano;  ne  fut  en  grand  renom  à  Venise 
qu'après  le  départ  de  Dominique  Veneziano, 
son  rival;  travailla  beaucoup  avec  ses  deux 
fils.  =  Saint  Nicolas  de  Bari,  Rome.  —  Por- 
trait du  peintre,  ïb.  —  Portrait  de  Pétrarque, 
Venise.  —Jésus-Christ  crucifié,  Vérone  (signé  : 
Opus  Jacobi  Bellini).  =  Renommé  principale- 
ment dans  le  portrait. 

Bellini  (Gentile),  fils  de  Jacques.  E.  I.  1421- 
1501.  Venise.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
son  père;  conserva  toujours  pour  son  frère  la 
plus  tendre  affection  et  travailla,  conjointe- 
ment avec  lui,  h.  décorer  la  salle  du  grand 
conseil,  à  Venise.  Fut  envoyé  par  le  sénat,  en 
1479,  auprès  du  Sultan,  à  Constantinople,  et  en 
fut  reçu  avec  les  plus  grands  honneurs;  les 
mêmes  marques  de  eonsiil  'ration  l'attendaient 
à  son  retour  à  Venise.  =  Cérémonie  en  I  trient. 
Milan.  —  Portrait  de  Laure,  Venise.  —  Mira- 
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clés  arrivés  en  1490,  ib.  —  Portrait  du  peintre 
et  de  son  frère  Jean,  Berlin.  —  L'enfant  Jésus 
bénissant  le  donateur  du  tableau,  ib.  —  Récep- 
tion d'un  ambassadeur  vénitien  à  Constanti- 
nople,  Paris.  —  Portraits  de  Jean  et  Gentile 
Bellini,  ib.  —  La  Sainte  Famille,  Dresde.  — 
Admirable  génie  d'invention,  dessin,  coloris  et 
exécution  remarquables.  =  Ventes  :  V.  North- 
wick  (1859),  Portrait  de  Mahomet  II,  4,550  fr. 
— V.  Weyer  (1802),  Vierge,  Sauveur  et  Saints, 
1,775  fr. 

Bellini  (Jean),  fils  de  Jacques.  E.  I.  1426- 
1510.  Venise.  Histoire.  =  Elève  de  son  père; 
uni  à  son  frère  par  la  plus  étroite  amitié;  fut 
chargé  de  concert  avec  lui  de  décorer  la  salle 
du  grand  conseil,  à  Venise;  il  travailla  à  Pa- 
doue,  fut,  à  02  ans,  le  maître  du  Giorgion  et 
du  Titien,  ne  cessa  de  perfectionner  sa  ma- 
nière et  peut  être,  à  juste  titre,  considéré 
comme  le  premier  grand  peintre  de  l'école  de 
Venise;  célébré  par  l'Arioste.  =  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Rome.  —  Création  d'Eve  (fresque),  ib. 

—  La  Vierge,  l'enfant  Jésus  et  saint  Jean,  ib. 

—  Portrait  de  vieillard,  Florence.  —  Jésus- 
Christ  mort,  ib.  —  Portrait  du  peintre,  Lon- 
dres. —  Portrait  de  Loredano,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  ib.  —  Portrait  du  doge  Léonard 
Loredano,  Dresde.  —  Tableaux,  Milan.  — 
Jésus-Christ  enfant,  Parme.  —  Transfigura- 
tion, Naples.  —  Vierge  glorieuse,  Venise.  — 
Madones,  ib.  —  Circoncision,  ib.  —  Madone 
entourée  de  quatre  saints,  ib.  —  Jésus-Christ 
mort,  ib.  —  Jésus-Christ  à  Emmaùs,  ib.  — 
Saint  Pierre  et  saint  Antoine  adorant  l'en- 
fant Jésus,  Saint-Pétersbourg.  —  Les  saintes 
femmes  et  l'enfant  Jésus,  ib.  —  Jeune  femme 
à  sa  toilette,  Vienne.  —  Saint  Joachim  adorant 
l'enfant  Jésus,  ib.  —  Le  donateur  adorant  la 
Vierge  et  l'Enfant,  Munich.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant  adorés  par  deux  saints,  Madrid.  — 
Jésus-Christ  donnant  les  clefs  à  saint  Pierre, 
ib.  —  Présentation  de  Jésus-Christ  au  temple, 
Berlin.  —  Jésus-Christ  mort,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  ib.  —  Le  Christ  donnant  la  béné- 
diction, ib.  —  Le  Christ  mort  pleuré  par  sa 
mère  et  par  saint  Jean,  ib.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Paris.  —  Portraits  de  Jean  et  de 
Gentile,  ib.  =  Dessin  correct;  beau  coloris; 
composition  riche;  exécution  soignée  et  pleine 
de  goût;  peignit  de  magnifiques  portraits.  = 
Ventes  :  V.  Lebrun  (1810),  La  Vierge  et  Ven- 
tant Jésus,  1,000  fr.  —  V.  Montfort  (1834), 
L'enfant  Jésus  sur  les  genoux  de  sa  mère 
(cette  œuvre  authentique  a  paru  à  cette  vente 
mais  n'a  pas  été  adjugée).  —  V.  Aguado  (1843), 
Un  doge  et  un  grand  de  Venise,  2,100  fr.  — 
V.  Northwick  (1859),  Sainte  Famille,  avec 
monogramme,  7,800  fr.  —  V.  Pourtalès  (1865), 
La  Vierge  au  donateur,  40,600  fr.  —  V.  Sala- 
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manca  (1867),  Le  même  tableau,  62,000   fr. 

Bellini  (Philippe).  E.  I.  *  1594.  Urbin.  His- 
toire. =  Elève  du  Barocci;  travailla  beaucoup 
dans  la  Marc'he  d'Ancône;  ce  peintre  remar- 
quable a  été  pour  ainsi  dire  oublié  par  la  plu- 
part des  biographes.  =  Style  hardi  et  animér 
coloris  plein  de  vigueur,  composition  gran- 
diose. 

Belliniano  (Victor),  appelé  Bellini  par 
Vasari.  E.  I.  *  1526.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  J.  B.  Cima,  dit  Conegliano.  =  Per- 
spective habile. 

Bellis  (Antoine  de).  E.  I.  f  1656.  Histoire. 
=  Elève  de  M.  Stanzioni;  mort  très  jeune.  = 
Manière  du  Guide  et  du  Guerchin. 

Belliveaux  (Léonard).  E.  Fr.  1844.  Lyon. 
Histoire.  Genre.  =  Elève  de  Drolling  et  de 
Bonnefond.  =  Caïphe  crucifié.  —  Le  premier 
baiser. 

Bello  (Marc).  E.  I.  *  1548.  Arginta.  His- 
toire. =  On  voit  de  lui  un  tableau  de  La  cir- 
concision, à  Rovigo,  avec  cette  inscription  : 
Opus  Marci  Belli,  Discipuli  Joannis  Bellini* 

Beiioc(Jean-H.).  E.Fr.  1786-1866.  Nantes. 
Histoire.  Portrait.  Genre.  =  Elève  de  Reg- 
nault  et  de  Gros.  =  Portrait,  Versailles.  — 
Mort  de  St-Louis  devant  Tunis. 

Belloe  ou  Bolloc  (Jacques).  E.  FI.  '  xve 
siècle. = Cité  dans  les  comptes  de  Gand  comme 
doyen  de  la  corporation  des  peintres  et  sculp- 
teurs en  1411-1412. 

Bellory.  V.  Bollory. 

Beilosio.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Beliot.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Bellotti  (Pierre).  E.  1. 1625-1700.  Voizano. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  J.  Ferrabosco. 
=  Fini  délicat:  teintes  d'une  douceur  exquise; 
on  estime  beaucoup  ses  portraits  et  ses  cari- 
catures. 

Bellotto(Bern.),  neveu  du  Canaletto.  E.  I. 
1720(?)-1780.  Venise.  Vues  de  ville  et  paysage. 
=  Elève  de  son  oncle;  travailla  à  Dresde 
et  à  Varsovie;  membre  de  l'Académie  des 
beaux-arts,  à  Dresde,  en  1746.  Peintre  de  la 
cour  du  roi  de  Pologne  Auguste  III;  mort  à 
Varsovie.  =  Vue  près  de  Venise,  Dresde.  — 
Vue  de  Vérone  et  du  château  Saint-Pierre,  ib. 

—  Vue  du  pont  des  Vaisseaux,  à  Vérone,  ib. 

—  Et  beaucoup  d'autres,  ib.  —  Deux  vues  de 
Vienne,  Vienne.  —  Vue  de  la  Brenta,  Bru- 
xelles.— Ruines  d'un  palais  romain,  La  Haye. 

Môme  sujet,  ib.  =  Imita  la  manière  de  son 
maître  sans  atteindre  la  hauteur  de  son  talent. 
Graveur  à  l'eau-forte. 

Bellucei  (Antoine).  E.  1. 1654-1726.  Soligo 
(Trévisan).  Histoire  et  portrait.  =  Protégé  et 
appelé  à  Vienne  par  Joseph  Ier  et  Charles  VI; 
peintre  de  plusieurs  princes  d'Allemagne  ;  son 
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fils  Jean-Baptiste  montrait  de  grandes  dispo- 
sitions, mais  sa  richesse  le  détourna  de  l'étude. 
=  Vénus  et  l'Amour  dans  un  paysage,  Dresde. 

—  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.  —  Vénus  navi- 
guant, Munich.  —  Psyché  et  l'Amour,  ib.  = 
Belle  entente  du  clair-obscur;  on  le  croit  l'au- 
teur des  ligures  dans  les  plus  beaux  tableaux 
de  P.  Molyn  ditTempesta,  peintre  hollandais. 

Beilucci  (Joseph).  E.  1.  *1850.  Gènes.  His- 
toire. =  Mort  d'Alexandre  de  Médicis. 

1 1.  i lu. niio  (André).  E.  I.  *  1475.  San-Vito. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Manière  gra- 
cieuse, bon  agencement  des  ligures,  coloris 
terne,  formes  peu  choisies;  une  de  ses  pein- 
tures, exécutée  en  1490,  est  signée  :  André 
Bellone. 

Beiiunese  (George).  E.  I.  *  1550.  Orne- 
ments et  miniature.  =  Florissait  à  San-Vito. 
=  Excella  dans  les  ornements  et  fut  très  ha- 
bile dans  la  miniature. 

Beiiy  (Léon).  E.  Fr.  1824.  St-Omer.  Pay- 
sage, portrait,  etc.  =  Elève  de  Troyon.  = 
Vue  d'un  port,  Strasbourg.  —  La  mer  Morte. 

—  Le  Nil. 

Belmont  ou  Beaumont  (Jean-Antoine). 
E.  Fr.  1696.  Troyes.  =  Plus  connu  comme 
graveur. 

Belmont  (Mlle  Louise- Joséphine- Sarazin 
de).  E.  Fr.  '  1840.  Versailles.  Paysage.  = 
Sites  montueux  des  Pyrénées  françaises. 

Belmonte  y  vacas  I>.  Mariano.  E. 
Es.  f  1864.  Cordoue.  Paysage. 

Belon  (Guillaume).  E.  Fr.  f  1550.  Paris. 
Histoire.  =  Peintre  de  Henri  IL  =  Artiste 
habile. 

Belon  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1569.  Paris.  Por- 
trait. =  En  1569  la  reine  Catherine  de  Médi- 
cis lui  fit  faire  les  portraits  des  filles  du  roi 
de  Danemarck  et  de  Suède. 

Beiotin  (Jean).  E.  Fr.  *  1472.  Tours.  Por- 
traits. Ornements. 

BeltraflBo.  V.  Boltraffio. 

Beltrami  (Antoine).  E.  I.  1724-1784.  Cré- 
mone. =  Elève  de  François  Boccaccino.  On 
voit  à  Crémone  beaucoup  de  bons  tableaux 
de  cet  artiste. 

Beltrano  (Auguste).  E.  I.  f  1665  (?).  His- 
toire. =  Elève  de  M.  Stanzioni;  condisciple 
d'Angélique  di  Rosa,  qu'il  épousa  et  qu'il  tua 
par  jalousie  (voir  ce  nom).  =  Bon  peintre  à 
fresque;  coloris  satisfaisant. 

Belvédère  (André).  E.  I.  1646-1732.  Na- 
ples.  Fleurs,  fruits  et  paysage.  =  Elève  de 
Ruoppoli  ;  séjourna  en  Espagne  ;  suivit  le 
grand-duc  de  Toscane;  demeura  longtemps  à 
Venise;  d'après  les  uns  il  mourut  à  Florence, 
d'après  les  autres  à  Venise.  =  Cultiva  la  lit- 
térature et  s'y  distingua. 

Bembo  (Boniface).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Val- 


darno  (Crémonais).  Histoire  et  portrait.  - 
Elève  de  Palma,  le  Vieux;  !<■  premier  des 
peintres  employés  ;i  la  cathédrale  .1"  Cré- 
mone. -  Le  Sauveur  du  monde,  Dresde.  - 
Résurrection  de  Lazare,  ib.  Sainte  Famille 
entourée  de  saints,  ib.  —  Moïse  sauvé  des 
eaux,  ib.  ■■  Mouvements  hardis,  coloris  bril- 
lant, costumes  riches;  peu  de  choii  ;  pinceau 
souvent  incorrect. 

Bembo  (Jean-François),  frère  de  Boniface. 
E.  I.*  xvie  siècle.  Crémone.  Histoire  et  por- 
trait. «Elève  de  son  frère.  -  s.-  rapprocha 
par  le  coloris  de  Fra  Baccio  délia  Porta; 
agrandit  le  stylo  de  son  école. 

Bemmel  (Guillaume  Van).  E.  H.  1630(1 
1708.  Utrecht.  Paysage.  =  G.  Van  Bemmel 
appartenait  à  une  noble  famille  flamande  que 
les  persécutions  religieuses  firenl  émigrerà 
Utrecht.  Elève  de  H.  Saftleven,  il  \  isita  Rome 
et  s'occupa  pendant  son  voyage  à  dessiner 
tous  les  beaux  sites  qu'il  rencontrait.  A  Bon 
retour,  il  s'établit  à  Nuremberg,  où  il  vécut 
riche  et  honoré.  Il  a  fait  quelques  gravures  e1 
mourut  à  Wôhrd,  près  de  Nuremberg.  =  Pay- 
sage avec  ruines  et  figures,  Vienne.  —  Pay- 
sage, une  troupe  de  cavaliers,  ib.  —  Paysage 
avec  un  pont  et  figures,  Dresde.  —  Paysage, 
soleil  couchant,  ib.  —  Effet  du  matin  (Pen- 
dant), ib.  =  Coloris  naturel  et  vivant,  quoique 
un  peu  vert;  figures  et  barques  bien  dessi- 
nées, arbres  un  peu  raides,  effet  en  général 
très  agréable,  pinceau  de  maître,  bonne  en- 
tente du  clair-obscur,  ciels  chauds  et  naturels. 
Il  a  gravé  quelques  planches. 

Bemmel  (Jean-George  Van),  fils  de  Guil- 
laume. E.  Al.  1669-1723.  Nuremberg.  Batailles, 
paysage.  =  Elève  de  son  père. 

Bemmel  (Joel-Paul  Van),  fils  de  Jean- 
George.  E.  Al.  1713.  Chasse,  etc.  =  Détails  in- 
connus. 

Bemmel  (Pierre  Van),  fils  de  Guillaume. 
E.  Al.  1685-1754.  Chasses,  animaux,  etc.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Jean-George,  son  frère,  et 
son  neveu,  Jean  Noé,  peignirent  les  figures  de 
ses  tableaux. 

Bemmel  (Christophe  Van),  fils  de  Pierre. 
E.  Al.  1707.  Chasse,  animaux.  =  Détails  incon- 
nus. =  Ses  œuvres  sont  estimées. 

Bemmel  (Jean-Christophe  Van),  fils  de 
Pierre.  E.  Al.  *  xvnr3  siècle.  Paysage,  animaux 
et  chasses.  =  Détails  inconnus. 

Bemmel  (Charles-Sébastien  Van),  fils  de 
Jean-Christophe.  E.  Al.  1743-1796.  Ramherg. 
Paysages,  marines  et  incendies.  =  Détail» 
inconnus. 

Bemmel  (Jean-Gaspard  Van),  fils  de  Jean- 
Christophe.  E.  Al.  *  xvme  siècle.  Chasses,  ani- 
maux. =  Détails  inconnus. 

Bemmel  (Simon-Joseph  Van),  fils  de  Jean- 
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Christophe.  E.  Al.   1747-1791.   Chasses,  ani- 
maux. =  Détails  inconnus. 

Bemmel  (Jean-Noé  Van).  E.  Al.  1716-1758. 
Paysage,  chasses.  =  Détails  inconnus. 

Bemmel  (George-Christ.-Gottlieb  I,  Van), 
fils  de  Jean-Noé.  E.  Al.  1738-1794  Paysage, 
chasses,  animaux.  »  Détails  inconnus. 

Bemmel  (George-Christ.-Gottlieb  II, Van), 
fils  de  G.-C.-G.  I  E.  Al.  1765  Chasses,  pay- 
sage. =  Détails  inconnus. 

Bemmel  (George-Chrétien -Gottlieb  III, 
Van),  fils  de  G.-C.-G.  II.  E.  Al.  1788.  Animaux, 
chasses,  paysage.  =  Détails  inconnus. 

Bemmel  (Joost  Van).  EH.*  xviie  siècle. 
=  Inscrit  dans  la  corporation  de  St-Luc,  à 
Utrecht,  en  1654.  Appartient  probablement  à 
la  famille  des  peintres  de  ce  nom. 

Bémy  (M.  de).  E.  Fr.  *  1836.  Histoire  natu- 
relle. 

Benaglia(Francesco).E  I.*  1476. Venise (?). 
Histoire.  =  Travailla  pour  plusieurs  églises 
de  Vérone. 

Benaglio  (Jérôme).  E.  I.  *  xve  siècle. 
Vérone  (?).  Histoire.  =  On  voit  à  Vérone  quel- 
ques tableaux  de  cet  artiste. 

Benard.  E.  FI.  *  Fin  du  xve  siècle.  His- 
toire. =  Fut  chargé  par  Foulques,  abbé  de 
Lobbes,  d'orner  l'église  de  l'abbaye  de  pein- 
tures murales.  On  croit  qu'il  était  un  des  reli- 
gieux du  monastère. 

Benard  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  *  xvme  siè- 
cle. Paysage,  bamboches  et  scènes  familières. 
=  Détails  inconnus. 

Benard  (Auguste).  E.  Fr.  1810.  Paris. 
Genre.  =  Elève  de  Granger  et  de  Lafond. 

Benard  (Hubert).  E.  Fr  1834.  Boulogne 
sur  mer.  Marine,  genre.  =  Elève  de  Cl.  Jac- 
quand.=Sauvetage  en  mer.— Retour  de  pêche. 
Benaschi  (le  chevalier  Jean  -  Baptiste). 
E.  I.  1636-1688  ou  1690.  Turin.  Histoire.  = 
Elève  de  J.  Lanfranc.  =  Fresques,  Rome.  — 
Beaucoup  de  peintures  dans  les  églises  de 
Naples.  =  Variété  extraordinaire,  formes 
gracieuses ,  coloris  agréable  ,  style  parfois 
pesant  et  froid.  Perspective  et  raccourcis 
savants.  Bon  graveur  à  l'eau-forte. 

Benaschi  (Angélique),  fille  de  Jean-Bap- 
tiste. E.  I.  1666.  Portrait.  =  Elève  de  son 
père;  vivait  à  Rome.  =  Portraits  pleins  de 
vérité. 

Benassai  (Joseph).  E.  I.  *  1868.  REGGIO. 
Paysage. 

Benavente  (le  comte  de).  E.  Es.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Grand  dessinateur. 

Benavides  (Don  Juan  Ramirez).  E.  Es. 
1 1782.  =  A  laissé  quelques  bons  tableaux. 

Benavides  (Vincent  de).  E.  Es.  1637-1703 
Oran  (Afrique).  Histoire  et  architecture.  = 
Elève  de  Fr.  Rizi,  à  Madrid;  peignit  une  cha- 
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pelle  de  l'église  de  la  Victoire,  à  Madrid;  tra- 
vailla avec  Denis  Mantuano.  =  Fresques, 
Madrid.  =  Grande  manière  ;  bonne  perspec- 
tive; moins  de  talent  pour  la  figure.  Peignit 
à  la  détrempe  et  à  fresque. 

Benazech  (Charles).  E.  An.  1740-1803. 
Histoire.  =  Travailla  à  Paris,  à  Rome  et  à 
Londres.  Fut  également  graveur. 

Benci  (Dominique).  E.  I.  *  1567.  Histoire.= 
Aida  Vasari  dans  ses  travaux. 

Benco vieil  (Fréd.),  dit  Federighetto. 
E.  I.  *  1753.  En  Dalmatie.  Histoire  et  paysage. 
=  Elève  de  C.  Cignani;  résida  en  Allemagne. 
=  Dessin  correct,  touche  vigoureuse,  excel- 
lentes théories;  manière  quelquefois  trop 
chargée  d'ombres. 

Bendel  (Jean  Sigismond).  E.  Al.  f  1853 
Schaffhausen.  Paysage.  ==  Egalement  litho- 
graphe 

Bendemann  (Edouard.  E.  Al.  1811.  BER- 
LIN. Histoire.  =  Elève  de  Schadow.  A  l'âge  de 
20  ans  il  exposa  la  Douleur  des  Juifs,  qui  se 
trouve  au  musée  de  Cologne.  Après  avoir  cul- 
tivé pendant  quelque  temps  la  peinture  de 
genre,  Bendemann  revint  à  la  grande  pein- 
ture et  exécuta  des  travaux  considérables  à 
fresque.  Directeur  de  l'Académie  de  Dussel- 
dorf  en  1860  =  Prisonniers  juifs  à  Babylone. 
—  Jérémie.  —  Fresques  au  château  royal  de 
Prusse. 

Bendix.  E  Al.  *  1838.  Berlin.  =  Elève  de 
Hildebrandt. 

Bendixen  (Siegfried).  E.  Al.  +  1800.  Kiel. 
Paysage.  =  Détails  inconnus.  =  Graveur  à 
l'eau-forte. 

Bendler  ou  Bendeler  (Jean-Chrétien). 
E.  Al.  1688-1728.  Paysage.  =  Ses  tableaux  sont 
généralement  composés  avec  peu  d'ensemble. 

Bendorp  (Charles-Frédéric).  E.  FI.  1819. 
Dorbrecht  Histoire ,  genre.  =  Elève  de 
P.  Fontyn. 

Bendz  (Guillaume).  E.  Al.  1804-1832.  Oden- 
sée.  Genre,  histoire,  etc.  =  Un  peintre  regar- 
dant dans  une  glace,  Copenhague.  —  L'étude 
du  modèle  nu,  le  soir,  ib.  —  Le  soldat  servant 
de  modèle,  ib. 

Benedetti  (Marthe-Euphrosine).  E.  I.  * 
xvme  siècle.  Histoire.  =  Femme  peintre  qui 
fut  religieuse  de  l'ordre  des  Carmélites.  = 
Tableaux  pour  le  couvent  de  S.  Joseph  Aile 
Frate. 

Benedetti  (Mathieu  et  Louis).  E.  I.  *  1720. 
Reggio.  Perspective  et  histoire.  =  Mathieu 
était  prêtre  et  élève  de  H.  Talami. 
Benedelto  (le).  V.  Castiglione(J.  Ben.). 
Benedetto.  E.  I.  4  xvie  siècle.  Histoire  et 
portrait.  =  Elève  de  J.  A.  Sogliani;  se  rendit 
en  France  avec  Antoine  Mini,  et  y  exécuta  de 
beaux  et  nombreux  ouvrages. 
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Bencdetto  de  Majnno.  E.  I.  1444-1498. 
Majano  (Environs  de  Florence).  Marqueterie. 
=  Se  fit  remarquer  dans  son  genre. 

Benefiai  (le  chevalier  Marc)  E.  I.  1684- 
1764.  Rome.  Histoire.  =  Elève  de  B.  Lam- 
bert! ;  ce  peintre,  l'un  des  plus  célèbres,  sinon 
le  plus  célèbre  de  son  époque,  fut  professeur 
à  l'Académie  d'où  la  médiocrité  haineuse 
l'exila.  =  Martyre  de  saint  Saturnin  (cher 
d'œuvre),  Rome.  —  Le  prophète  Jonas,  ib.  — 
La  flagellation,  ib.  —  Fresques,  ib.  =  Dessin 
très  correct;  coloris  approchant  de  celui  des 
f arrache,  expression  remarquable;  style  sa- 
vant et  simple.  Grand  antagoniste  du  manié- 
risme. 

Benert  (Charles).  *  xixe  siècle.  Dortmond. 
Portrait. 

Benêt  (Père  Jérôme).  E.  Es.  f  1700.  =  Jé- 
suite.=  Beaucoup  d'expression  dans  ses  têtes. 
Beulatto  del  Friso  (Louis).  E.   I.    1551- 
1611.  Vérone.  Histoire.  =  Elève  et  neveu  de 
Paul  Véronôse.  =  Manière  facile. 

Benlng  ou  Bennings. .  Le  nom  de  cette 
famille  artistique  a  été  estropié  de  tant  de 
manières  différentes  qu'on  n'a  pu  encore, 
dans  ce  chaos,  découvrir  la  vraie  légende; 
ainsi  on  l'a  tour-à-tour  ortographié  comme 
suit  :  BENIN,  BENYN,  BENING,  BENIT,  BE- 
NYCG,  BENINC,  BENNING,  BENNINCK,  BE- 
RING, BERNING,  BERNIC  etc.  Nous  allons 
faire  connaître,  d'après  M.  James  Weale  (Le 
Beffroi,  Bruges)  et  d'après  nos  propres  re- 
cherches, tout  ce  que  l'on  sait  de  cette  famille. 
Bening  (Alexandre).  E.  FI.  f  1519.  Minia- 
ture. =  Enlumineur;  père  de  célèbres  minia 
turistes;  travailla  d'abord  à  Gand  où  il  entra 
dans  la  corporation  des  peintres  en  1468.  Il  y 
épousa  une  sœur  ou  une  parente  de  Hugo 
Van  der  Goes,  nommée  Catherine.  Nous  le 
retrouvons  à  Bruges  dans  la  corporation  de 
St-Luc  en  1486.  Son  nom  s'y  trouve  dans  les 
comptes  des  années  1486  et  1500  ;  il  revint 
mourir  à  Gand. 

Bening  (Simon),  fils  d'Alexandre  E.  FI. 
1 1561.  Gand  (?i.  Miniature.  =  Séjourna  à  An- 
vers; se  rendit  à  Bruges  et  à  Gand  pour  l'ex- 
ploitation de  son  art.  Il  fut  inscrit  à  Bruges, 
à  Bruxelles  et  à  Londres  dans  les  corporations 
de  peintres  en  1508.  En  1512  et  en  1516  on  le 
trouve  de  nouveau  à  Bruges  où  il  finit  par 
s'établir  en  1518.  Dès  1516  il  paya  régulière- 
ment sa  cotisation  comme  membre  de  St-Luc  ; 
en  1518-20  il  acquit  le  droit  de  bourgeoisie;  en 
1524,  1536  et  1546  il  fut  doyen  de  la  Gilde. 
=  Arbre  généalogique  de  la  maison  royale 
de  Portugal,  Londres  (musée  britannique). 
Ce  chef-d'œuvre  fut  entrepris  en  1530  par 
les  ordres  de  l'infant  Ferdinand,  malheureu- 
sement il  resta  inachevé  à  cause  de  la  mort 
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de  ce  prince  en  1554.  Toutefois  il  contient 
onze  feuilles  de  parclmmin.  l'n  autre  onvrag.- 

important  de  maîti si  cité  dans  les  archiyei 

de  Lille  en  1537  il  toi  exécuté  pour  les  digni- 
taires M.-  la  Toison  dn>r.  Simon  es<  nommé 
dans  ce  document  «  Simon  Bering,  élumineur 
demeurant  à  Bruges.-  «Grande  habileté  et 
grande  réputation.  Cité  par  Guieciardin  el 
Vasari  parmi  les  plus  célèbres  miniaturistes 
de  l'époque.  François  <!<■  Hollande  <iii  de  lui 
que  parmi  les  flamands  il  l'ut  le  plus  gracieux 
coloriste  et  celui  qui  lit  le  mieux  les  arbres  si 
les  lointains. 

Bening  (Liévine),  fill<>  de  Simon.  B.  Kl.  ' 
xvie  siècle.  Miniature.  --  Elève  de  son  père, 
elle  hérita  de  son  talent  et  môme  le  surpassa. 
Elle  fut  mariée  non  à  un  noble  anglais  comme 
l'assure  Sanderus,  mais  à  George  Teerlinc, 
bourgeois  de  Hlankenberghe  et  portant  bla- 
son. Le  4  février  1545  George  et  sa  femme  Lié- 
vine comparurent  devant  les  échevins  «le 
Bruges  pour  clore  la  succession  de  leur  père 
et  beau-père  George  le  Vieux.  Comme  il  n'est 
plus  fait  mention  d'eux  dans  les  archives  île 
Bruges  depuis  cette  époque,  il  est  probable 
que  ce  fut  le  moment  de  leur  départ  pour 
l'Angleterre.  La  réputation  de  Liévine  l'y 
avait  précédée  et  elle  y  était  appelée,  d'après 
Guieciardin,  parle  roi  Henri  VIII  qui  l'établit 
à  sa  cour  Vasari  en  parle  dans  les  mêmes 
termes;  elle  fut  successivement  miniaturiste 
d'Edouard  VI,  de  Marie  Tudor  et  d'Elisabeth. 
En  1547  elle  recevait  comme  gages  10  li\ r<  a 
par  trimestre.  En  1556  elle  donna  à  la  reine 
Marie  un  petit  tableau  de  la  Sainte-Trinité, 
comme  présent  de  nouvelle  année;  deux  ans 
plus  tard  elle  offrit  à  Elisabeth  le  portrait  de 
cette  princesse  finement  peint  sur  une  carte 
et  reçut  en  retour  une  bouteille  dorée.  En 
1561  enfin  elle  présenta  à  la  même  reine,  au 
jour  de  l'an,  une  boîte  ornée  du  portrait 
d'Elisabeth  et  de  ceux  d'autres  grands  person- 
nages. Ce  cadeau  fut  très  apprécié  et  Liévine 
reçut  comme  récompense  une  salière  dorée. 
On  ignore  l'année  de  sa  mort,  mais  dans  la 
Description  des  Pays-Bas,  de  Guieciardin, 
publiée  en  1582,  l'auteur  en  parle  de  la  ma- 
nière suivante  :  «  Quant  aux  femmes  et  aux 
filles  qui  excellent  dans  cet  art  et  qui  vivent 
encore,  je  vous  en  nommerai  quatre,  la  pre- 
mière est  Liévine,  fille  de  maitre  Simon  '1.' 
Bruges,  laquelle,  imitant  son  père,  - 
excellente  à  manier  le  vermillon,  etc.  » 

Benini  (Sigismond).  E.  I.  '  xvin"  siècle. 
Crémone.  Paysage.  =  Elève  du  Massarotti.  = 
Beaux  détails,  plans  bien  dégradés,  heureux 
effets  de  lumière,  manière  nette,  coloris  vi- 
goureux; lorsque  ses  tableaux  sont  étoile-. 
ils  perdent  beaucoup  de  leur  valeur. 
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Bcnner-Frics  (Jean).  E.  Fr.  1796-1849. 
Fleurs. =  Elève  de  Van  Spaendonck  et  de  Van 
Dae). 

Donner  (Jean),  fils  du  précédent.  E.  Fr. 
1836.  Mulhouse.  Fleurs.  =  Elève  de  Pils. 

Bcnncr  (Emmanuel).  E.  Fr  1836.  Mul- 
house. Fleurs.  =  Frère  jumeau  de  Jean. 

BtMineter  ( Jean-Jacques).  E  AL  1828. 
Christiania.  Marines.  =  Combat  naval,  Chris- 
tiania. 

Bennewitz  von  Loefen  (Charles).  E. 
Al.  1826.  Thorn.  Paysage. 

Benoist  (Antoine1.  E.  Fr.  1631-1717.  Joigny 
(Yonne).  Portrait.  ==  Il  était  sculpteur  en  cire 
de  Louis  XIV.  Reçu  à  l'Académie,  en  1681.  Se 
remaria  à  84  ans. 

Benoist  (Philippe).  E.  Fr.  1813.  Paysage. 
=  Vue  prise  à  Bayeux.  =  Lithographe. 

Benoist  (Marie-Guilhelmine,  De  îaVille- 
Leroux,  Mme).  E.  Fr.  1768-1826.  Paris.  Por- 
trait, etc.  =  Elève  de  madame  Lebrun  et  de 
David.  Elle  fut  célèbre  sous  le  nom  d'Emi- 
lie, dans  les  Lettres  sur  la  mythologie,  que  lui 
adressa  Dumoustier.=Portrait  d'une  négresse, 
Paris.  =  Elle  peignit  un  grand  nombre  de 
portraits  de  Napoléon. 

Benoli  (Ignace),  dit  LeBorno.  E.  I. 
*  1724.  Vérone.  Histoire  et  portrait.  =  Tra- 
vailla cinq  années  en  France  où  il  s'appliqua 
à  étudier  Van  Dyck  et  Rubens  qu'il  reprodui- 
sit dans  de  petites  proportions  et  avec  une 
perfection  telle  que  beaucoup  de  ses  copies 
passent  pour  des  originaux. 

Benouville  (Achille-Jean).  E.  Fr.  *  1815, 
Paris.  Histoire,  paysage  et  portrait.  =  Elève 
de  Picot.  =  Adam  et  Eve  chassés  du  paradis 
terrestre.  —  Effet  du  soir. 

Benouville  (Léon-François).  E.  Fr.  1821- 
1859.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Picot.  = 
Esther.  —  Judith.  —  Jeanne  d'Arc.  —  Deux 
pigeons. 

Benozzo.  V.  Gozzoli. 

Bensinger  (Amélie).  E.  Al.  *  1860.  Man- 
heim.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Hubner.  =  Elle 
a  peint  des  types  bibliques  et  Shakspeariens. 

Benso  (Jules).  E.  I.  1601  (?)-1668.  PlEVE  DEL 
Recco  (Gênes).  Histoire,  etc.  =  Elève  de  J.  B. 
Paggi;  travailla  à  Gênes  et  fut  également 
architecte.  =  Ornements  trop  prodigués;  ex- 
cella dans  la  perspective  et  l'architecture. 
Graveur  à  l'eau-forte. 

Bent  (Jean  Van  der).  E.  H.  1650(?)-1690. 
Amsterdam.  Paysage  et  animaux.  =  Elève  de 
Wouwerman  et  d'A.  Van  de  Velde.  Mort  de 
chagrin  d'avoir  été  volé.  =  Paysage  italien 
avec  figures  et  animaux,  Rotterdam.  =  Il 
imita  avec  talent  la  manière  de  Van  de  Velde. 

Bentaboie  (Louis).  E.  Fr.  *  1865.  Paris. 
Paysage.  Marine.  =  Elève  d'E.  Isabey. 


Bentele  (Fidèle).  E.  Al.  1830.  Tettnang 
(Wurtenberg).  Histoire. 

Bentfort,  (Charles).  E.  H.  1758.  La  Haye. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Benj.  Bolo- 
mey,  de  P.  F.  C.  Haag,  puis  de  Lens,  à  Anvers. 

Benthem  (Jean  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
=  Porté,  en  1450,  sur  les  registres  de  la  con- 
frérie de  Saint-Luc,  à  Bruges. 

Bentley  (Charles).  E.  An.  *  xixe  siècle. 
Aquarelle. 

Bentum  (Juste  ou  Gustave  Van).  E.  H. 
1670-1727.  Leyde.  Genre.  =  On  le  croit  élève 
de  G.  Schalken.  ==  Un  pâtissier,  Vienne. 

Bentus.  E.  Fr.  *  1691.  =  Un  des  profes- 
seurs fondateurs  de  l'Académie  de  Bordeaux 
en  1691. 

Benucci.  E.  I.  1779.  Rome.  Histoire  et 
paysage.  =  EJève  de  George  Wallis  (peintre 
anglais). 

Benvenuti  (Jean-Baptiste),  dit  L'Orto- 
lano.  E.  I.  t  1525  (?).  Ferrare  OU  GAROFOLO. 
Histoire  et  portrait.  =  Etudia  à  Bologne,  vers 
1512,  d'après  les  peintures  de  Raphaël  et  celles 
du  Bagnacavallo  ;  fut  obligé  de  quitter  cette 
ville  à  cause  d'un  meurtre  qu'il  y  avait  com- 
mis. Il  ne  faut  pas  le  confondre  avec  Benve- 
nuto  Tisio,  également  né  à  Garofolo  et  qui  en 
prit  le  nom.  =  Mariage  mystique  de  sainte 
Catherine;  auprès  d'elle  est  saint  Joseph, 
Dresde.  —  Saint  Jérôme  se  donnant  la  disci- 
pline, Berlin.  —  Saint  Nicolas  et  saint  Sébas- 
tien (diptyque),  ib.  =*  Coloris  très  solide.  Imita 
avec  bonheur  le  goût  de  dessin  et  la  perspec- 
tive de  Raphaël. 

Benvenuti  (Nicolas).  E.  I.  *  xixe  siècle. 
Histoire. 

Benvenuti  (le  chevalier  Pierre).  E.  I. 
1769.  Arezzo.  Histoire.  =  Directeur  de  l'Aca- 
démie de  Florence.  =  Saint  Donat,  Arezzo.  — 
Judith,  ib.  —  Mort  de  Priam,  La  Samaritaine, 
Serment  des  Saxons,  fresques  au  palais  Pitti. 
=  Peintre  de  mérite. 

Benvenuti  (Titus).  E.  I.  *  xixe  siècle.  His- 
toire. =  Léon  X  visitant  l'atelier  de  Raphaël. 

Benwell  (Marie).  E.  An.  *  1790.  Angle- 
terre. =  Talent  gracieux  et  facile  qui  lui 
valut  beaucoup  de  réputation.  =  Portrait  de 
la  princesse  Charlotte.  —  Cupidon  désarmé.  = 
On  a  gravé  quelques-unes  de  ses  œuvres. 

Benwell  (Jean).  E.  An.  1764-1785.  Genre. 
=  Artiste  de  talent  ;  mort  prématurément. 

Benz  (S.).  E.  Al.  *  1864.  Histoire. 

Benzi  (Jules).  E.  I.  1647-1681.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  M.  Crespi;  il  ne  faut 
pas  le  confondre  avec  Jules  Benzo  de  Gênes. 
=  Son  œuvre  la  plus  estimée  est  un  Saint 
Philippe  Benizziy  à  fresque,  au  couvent  des 
Servites  de  Bologne. 

Benzi  (Maximilien).  E.  I.  1658.  =  Elève  de 
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Daniel  de  Volterre  et  de  Ciro  Ferri.  =  Il  fut 
également  sculpteur  et  graveur  en  médailles. 
Bequer  (Don-Joaquin).  E.  Es.  *  xixe  siècle. 
Séville.  Histoire,  portrait,  genre.  =  Peintre 
d'Isabelle  II. 

Bci*a.  E.  Fr.  *  1816.  Compiègne.  Histoire 
et  miniature.  =  Elève  de  Lafond  et  de  Re- 
gnault.  =  Les  petits  naufragés.  —  Démocrite 
et  les  Abdéritains. 

Beraert  (Wautier).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Bruges.  =  Cité  en  1450. 

Bérail  (François).  E.  Fr.  1665-1732.  Cha- 
teaudun.  Paysage.  =  Capitaine  de  la  garde 
et  échevin.  Géographe. 

Beraln.  Nom  d'une  famille  d'artistes  fran- 
çais du  xviie  siècle  qui  travaillaient  pour  les 
ballets  du  roi. 

Déranger  (Antoine).  E.  Fr.  1785-1867. 
Paris.  Histoire,  genre,  nature  morte  et  pein- 
ture sur  porcelaine.  =  L'aumône.  —  La  sé- 
duction. 

Béi-anger(Jean-Baptiste-A.-E.),  fils  d'An- 
toine. E.  Fr.  1814.  Sèvres.  Genre. 

Déranger  (Charles),  frère  de  Jean-Bap- 
tiste. E.  Fr.  1816.  Sèvres.  =  Nature  morte. 

Berard  (Evremond  de).  E.  Fr.  *  1840.  A  la 
Guadeloupe.  Paysage,  genre.  =  Paysages  et 
scènes  de  l'Inde. 

Derardi  (Sano).  E.  I.  *  1407.  FLORENCE  (?). 
Histoire.  =  Elève  d'Antonio  Vite.  =  Peignit  à 
Pistoie  des  fresques  qui  ne  sont  pas  arrivées 
jusqu'à  nous. 

Beraton  (Joseph).  E.  Es.  1747-1796.  Tar- 
ragone.  Histoire.  =  Elève  de  Joseph  Luxan; 
obtint  quelques  succès  à  l'Académie  de  Saint- 
Fernand,  et  mourut  à  Madrid.  =  Tableaux, 
Madrid.  =  Genre  maniéré  ;  il  voulut  sur  la  fin 
de  ses  jours  imiter  le  style  de  Fr.  Bayeu. 

Berault  (Hector).  E.  Fr.  *  1535.  Tours.  = 
Exécuta  à  l'hôtel  de  ville  de  Tours,  en  1535, 
des  peintures  et  des  verrières  fort  admirées 
de  son  temps. 

Derchem  ( Pierre- Nicolas),  plus  connu 
sous  le  nom  de  Pierre  CLAESZ.  E.  H.  f  1661. 
Steinfurt.  Poissons,  genre,  pâtisseries,  etc. 
=  Etabli  à  Haarlem.  M.  Van  der  Willigen 
donne  l'acte  de  mariage  de  Pierre  Claesz;  il 
épousa  à  Haarlem  le  21  mai  1617,  Gérardine 
Hendricks;  le  même  acte  renseigne  les  dates 
de  naissance  de  deux  de  leurs  enfants,  entre 
autres  du  célèbre  Nicolas.  =  Sa  gloire  est 
d'avoir  été  le  père  du  grand  Nicolas  Ber- 
chem.  On  assure  que  son  nom  lui  vient  du 
village  dont  sa  famille  était  originaire,  Bér- 
chem  (Berchem-Sainte- Agathe),  près  de  Bru- 
xelles. 

Berchem  (Nicolas),  nommé  quelquefois 
par  les  Allemands  :  Nicolas  VAN  HAARLEM, 
fils  de  Pierre  dit  Pierre  CLAESZ.  E.  H.  1620- 
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1683.  Haarlem.  Paysage,  animaux,  histoire, 
etc.  =  Un  document  découveri  par  M.  Vafl 
der  Willigen  prouve  que  l'année  de  naissance 
de  Berchem  donné»  jusqu'à  présenl  16 
erronée.  Dans  l'acte  de  maria-.-  de  Bon  père, 
on  trouve  qu'il  fal  le  second  enfant  de  Bes  pa- 
rents (le  premier  ôtail  une  811e)  el  qu'il  fût 
baptisé  le  Ie»  octobre  1620.  En  1651  il  recul  un 
élève  du  nom  «!<■  Jos.  Gerritsen;  en  l< 
cotisation  de  membre  de  St-Luc  est  inscrite 
sous  i<>  nom  de  Claes  Pieters.  il  -Mit  pour 
maîtres  son  pôré,  J.  Van  Goyen,  N.  Moyaert, 


F.  De  Grcbber,  Jean  Wils,  Bon  beau-père, 
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et  .1.  H.  Weenix  qu'il  laissa  tous  bien  loin  der 
riôre  lui.  Il  voyagea,  croit-on,  en  Italii  . 
doute  entre  1642  et  L656,  puisque  les  docu* 
ments  authentiques  se  taisent  entre  ces  deux 
dates.  Les  tableaux  de  Berchem  étaient  quel- 
quefois vendus  avant  d'être  commences.  Son 
assiduité  au  travail  était  remarquable  et  ne 
le  cédait  qu'à  sa  facilité  et  à  la  variété  de  ses 
conceptions.  Juste  Van  Huysum,  un  <!<■  368 
élèves, raconte  que  pour  lui  la  peinture  n'était 
qu'un  jeu  et  que,  la  plupart  du  temps,  c'était 
en  riant  et  en  chantant  qu'il  achevait  ses 
meilleures  toiles.  Mort  à  Amsterdam.  M.  .lai 
dans  son  Dictionnaire  parle  d'un  Nicolas  Van 
Berglem,  peintre  hollandais,  né  à  Haarlem, 
enterré  dans  le  cimetière  des  protestant-,  à 
Paris,  en  1672,  âgé  de  22  ans  ou  environ.  L'acte 
de  décès  est  signé  de  Gabriel  Van  der  Leeum, 
peintre  et  cousin  du  défunt  et  Jacob  Knyi't. 
peintre.  S'agit-il  d'un  membre  de  la  famille  de 
notre  artiste?  =  Les  trois  troupeaux,  Amster- 
dam. —  Le  passage  du  gué,  ib.  —  Hivers,  ib. 

—  Le  passage  du  bac,  ib.  —  Passage  du  gué, 
Londres.  —  Groupe  de  paysans,  ib.  (Ruck. 
Pal.).  —  Paysages,  ib.  —  Femme  trayant  une 
chèvre,  ib.  —  Pastorale,  La  Haye.  —  Chasse 
au  sanglier,  ib.  —  Combat  de  cavalerie  dans 
un  défilé,  ib.  —  Un  gué  italien,  ib.  —  Les 
vaches  à  la  mare,  Rotterdam.  —  Paysage  ro- 
cheux, ib.  —  Paysage  avec  animaux  et  figu- 
res, Bruxelles.  —  Paysages,  Vienne.  —  Pay- 
sage :  le  Prophète  déchiré  par  le  lion,  Berlin. 

—  Paysage  :  bergères  et  animaux,  ib.  —  Pay- 
sage :  le  chariot  devant  l'auberge,  ib.  —  Pay- 
sage :  la  forg;e  dans  la  grotte,  ib.  —  Hiver,  etc., 
ib.  —  Débarquement  de  ballots,  Madrid.  — 
Paysages,  Rome.  —  Le  Lever  du  soleil,  ib.  — 
Vue  des  côtes  de  Nice,  Paris.  —  L'Abreuvoir, 
ib.  —  Le  passage  du  bac  (chef-d'œuvre),  ib.  — 
Et  autres,  ib.  —  Paysage  :  le  Christ  annoncé 
aux  bergers,  Dresde.— Paysages  avec  Bgures 
et  animaux,  ib.  —  Paysages  :  Laban,  el  plu- 
sieurs scènes  champêtres,  Munich.  —  Les 
maux  de  la  guerre,  Anvers.  —  Retour"  do  pâ- 
turage, ib.  —  Paysage  avec  figures  et  ani- 
maux, ib.  —  Paysages  :  Fuite  en  Egypte,  An- 
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nonciation  aux  bergers,  scènes  champêtres, 
etc.,  Saint-Pétersbourg.  —  Les  bergers,  Co- 
penhague. —  Chevaux,  ib.  =  Grande  facilité, 
composition  heureuse,  fini  précieux,  intelli- 
gence parfaite  des  ombres  et  de  la  lumière, 
coloris  frais  et  brillant.  Ses  paysages  ont  une 
immense  réputation.  Le  roux  et  le  noir  sont 
trop  prodigués  dans  ses  tableaux,  et  les  blancs 
trop  crus  y  choquent  souvent  les  yeux.  Gra- 
veur à  l'eau-forte.  =  Ventes  :  V.  Lorangère 
(1744),  Paysage,  479  1.  —  V.  La  Roque  (1745), 
Paysage  avec  figures  et  animaux,  140  1.  — 
V.  Lalive  de  Jully  (1770),  Groupe  de  personnes 
dans  un  paysage,  8,252  1.  —  V.  Lempereur 
(1773),  Deux  femmes  et  un  Espagnol,  5,100  1. 

—  V.  Brunoy  (1776),  Paysage,  2,000  1.  —  V. 
Blondel  de  Gagny  (1776),  Le  château  de  Ben- 
theim,  11,500  1.  —  V.  Conti  (1777),  Deux  ports 
de  mer,  3,000  1.  chacun.  —  V.  Talleyrand 
Périgord  (1817),  Un  paysan  et  son  chien,  etc., 
12,000  fr.  —  V.  Lapeyrière  (1823),  Vue  d'un 
village  hollandais,  16,010  fr.  —  Passage  des 
montagnes,  11,400  fr.  —  Le  matin,  12,130  fr.  — 
V.  Erard  (1832),  Chasse  au  cerf,  15,000  fr.  — 
V.  du  duc  de  Berry  (1837),  Port  de  Gênes, 
13,200  fr.  (il  fut  vendu  17,600  à  la  vente  du 
duc  de  Praslin).  —V.  Fesch  (1844),  Passage 
des  montagnes,  9,185  fr.  —  Paysage  pastoral, 
6,500  fr.— V.  De  Morny  (1852),  Le  soir,  16,000  fr. 

—  V.  Mecklembourg  (1854),  Animaux  dans  un 
pâturage,  19,000  fr.  —  V.  Baron  de  ***  (1857), 
Le  laboureur,  7,300  fr.  —  Les  adieux  de  la 
bergère,  15,500  fr.  —  V.  Patureau  (1857),  La 
blanchisseuse,  5,000  fr.  —  V.  Northwick  (1859), 
Paysans  ramenant  les  troupeaux  du  mar- 
ché, montagnes,  ville  et  lac  de  Peronne,  ciel 
orageux,  signé  et  daté,  10,140  fr.  —  V.  Meffre 
(1863),  Repos  du  pâtre,  4,700  fr.  —  V.  Brienen 
de  Grootelindt  (1865),  Site  d'Italie,  5,100  fr.  — 
V.  Herman  de  Kat  (1866),  Halte  de  voyageurs, 
12,050  fr.  —  V.  Pomersfelden  (1867),  Paysage, 
6,900  fr.  (signé  BERIGHEM).  —  V.  San  Donato 
(1868),  L'ancien  port  de  Gênes,  42,000  fr.  —  V. 
Delessert  (1869),  Le  rachat  de  l'esclave,  10,300 
fr.  —  V.  Pereire  (1872),  Animaux  sur  le  bord 
d'un  canal,  42,000  fr. 
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Berchem  (Jean  Van).  E,  FI.  *  1679.  Pay- 
sage. =  Il  épousa,  à  Bruges,  en  1679,  Jane 
Robinson. 

Berchère  (Narcisse).  E.  Fr.  1819.  Etampes. 
Paysage.  =  Le  Simoun.  —  Vue  du  Caire.  — 
Le  désert. 

Berchet.  E.  Fr.  *  xviic  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles.  C'est  peut-être  Berchett  (Pierre), 
peintre  et  graveur,  né  en  1659  et  mort  en  1720, 


qui  est  connu  en  Angleterre  où  il  peignit,  à 
Oxford,  la  chapelle  du  collège  de  la  Trinité. 
Dans  le  livre  des  ordonnances  de  Frédéric- 
Henri  de  Nassau,  on  trouve,  en  1694,  le  nom 
de  Berchet  joint  à  celui  de  Larisse  (Lairesse?) 
pour  livraison  de  plusieurs  tableaux  destinés 
au  château  de  Loo,  au  prix  de  415  fl.  La  même 
année,  ce  Berchet  peignit,  avec  Isaac  Marot, 
plusieurs  appartements  du  même  château  ; 
les  artistes  reçurent  pour  ce  travail  une 
somme  de  896  fl. 

Berchile.  E.  Fr.  '  1443.  St-Omer.  Orne- 
ments. =  Artiste  de  réputation. 

Berci  (Jean).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Peintre 
de  fleurs.  =  Cité  par  de  Marolles 

Berckheyde  (Gérard),  frère  de  Job.  E. 
H.  1638-1698.  Haarlem.  Vues  de  villes,  églises, 
etc.  =  Le  nom  des  deux  frères  Berckheyde  se 
trouve  dans  les  documents  authentiques  ainsi 
que  sur  leurs  tableaux,  orthographié  Berck- 
heyde et  non  Berkheyden.  Ils  étaient  fils  d'un 
boucher.  Gérard  devint  membre  de  St-Lucr 
en  1660;  la  date  authentique  de  sa  naissance  a 
été  trouvée  par  M.  Van  der  Willigen  dans  les 
registres  de  baptême.  Il  accompagna  son  frère 
à  la  cour  de  l'Électeur  palatin,  dont  il  obtint 
la  protection.  C'est  au  moment  où  sa  réputa- 
tion grandissait  qu'il  se  noya  un  soir  en  re- 
venant d'une  fête.=  Vue  de  la  place  publique, 
la  maison  de  ville  et  l'église  neuve  à  Amster- 
dam, Amsterdam  —  Trois  vues  de  l'ancien 
hôtel  de  ville,  ib.  (Mus.  V.  Der  Hoop).  —  Vue 
de  la  cathédrale  de  Haarlem,  Florence.  — 
L'église  de  Sainte-Marie  de  Cologne,  avec 
figures,  ib.  —  Vue  de  la  colonne  Trajane  et  de 
l'église  de  Sainte-Marie  de  Lorette  à  Rome, 
Paris.  —  Vue  d'une  place  publique,  Dresde.  — 
Le  départ  pour  la  chasse  au  faucon,  ib.  — - 
L'hôtel  de  ville  d'Amsterdam,  Anvers.  —  Vue 
de  Heidelberg,  Copenhague.  —  Vue  de  Co- 
logne, Rotterdam.  =  Ses  tableaux  sont  très 
recherchés,  surtout  ceux  où  son  frère  avait 
mis  la  main.=Ventes  :  V.  Van  der  Mark  (1773). 
Vue  de  la  Haye;  Vue  d'Amsterdam  (les  deux), 
790  florins.  —  V.  Van  der  Pot  de  Groeneveld 
(1808),  deux  Vues  de  Cologne,  300  fl.  -  V.  Per- 
regaux  (1841),  :  Vue  d'une  ville  hollandaise, 
1,410  fr.  —  V.  Kalkbrenner4(1847),  Vue  de  la 
place  de  la  cathédrale  de  Haarlem,  1,410  fr. 

—  V.  Delessert  (1869).  Vue  de  Hollande,  1000  fr. 

—  V.  Kouchelef  (1869),  Quai  à  Amsterdam 
avec  figures  d'Adrien  Van  de  Velde,  20,000  fr. 

Berckheyde  (Job),  frère  de  Gérard.  E.  H. 
1630-1693.  Haarlem.  Paysage  et  intérieurs. 
=  Elève  de  Jacques  G.  de  Wet  chez  qui  il 
entra  en  1644.  Reçu  dans  la  gilde  de  St-Luc, 
en  1654.  Pendant  longtemps  on  l'a  fait  naitre 
en  1637,  M.  Van  der  Willigen  renseigne  la 
date  de  1630,extraite  des  registres  de  baptême. 
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Se  rendit  en  Allemagne  à  la  cour  de  l'Elec- 
teur palatin  qui  le  protégea  ainsi  que  son 
frère.  =  Paysage  :  hiver  avec  patineurs  et 
traîneaux,  Berlin.  (Signé  :  J.  Berckheydc).  — 
Vue  de  l'hôtel  de  ville  d'Amsterdam,  Dresde 
(signé  :  J.  Berck  Heyde).  —Intérieur  avec  cinq 
figures,  Rotterdam.  =  Genre  de  David  Te- 
niers;  coloris  agréable. 

Berckman  (Henri).  E.  H.  1629-1690  (?). 
Klundert  (près  Willemstad).  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  de  Ph.  Wouwerman,  de  Bos- 
saert  et  de  Jordaens  ;  peintre  du  comte  Henri 
de  Nassau.  Mort  à  Middelbourg.  =  Portrait  : 
Le  vice-amiral  A.  Bankert,  Amsterdam  (Signé 
H.  Berckman).  =  Ses  portraits  sont  très  esti- 
més; il  a  peint  la  plupart  des  grands  person- 
nages de  son  époque,  entre  autres  l'amiral 
Ruiter  et  J.  Evertsen. 

Berdelle  (J.  B.).  E.  A).  *  1864.  Mayence. 
Histoire. 

Berenguer  (Le  père  Ramon).  E.  Es.  f 
1675.  Lérida.  Histoire.  =  Prieur  de  la  Char- 
treuse. =  Imita  la  manière  de  Vincent  Car- 
ducho  dont  il  copia  les  tableaux. 

Berendt  (Maurice).  E.  Al.  1805.  Berlin. 
Histoire,  portrait  et  genre.  =  Elève  de  Wach. 
=  Elie.  —  La  fileuse. 

Berents.  V.  Bherens. 

Beretta  (Pierre-Auguste).  E.  H.  1805 
Rotterdam.  Vues  de  ville,  ports  de  mer.  = 
Elève  de  Pieneman.  =  Peintre  amateur. 

Berg(Magnus).  E.  Al.  1666-1739.  Norwège. 
=  Cet  artiste  fut  d'abord  domestique  dans  sa 
jeunesse. Le  roi  Christian  Vie  prit  sous  sa  pro- 
tection et  le  fit  voyager.=  Berg  est  également 
connu  comme  excellent  sculpteur  en  ivoire. 

Berg  (Van  den).  E.  Al.  *  1842.  Hainstadt. 
Animaux. 

Berg  (Gisbert-Jean  Van  den).  E.  H.  1769- 
1817.  Rotterdam.  Histoire,  portrait  en  minia- 
ture. —  Elève  de  J.-Z.  Prey;  partit  pour 
Anvers  où  il  remporta  un  premier  prix  à 
l'Académie,  de  là  se  rendit  en  Allemagne, 
pour  revenir  ensuite  se  fixer  à  Rotterdam. 

Berg  (Jacques  Evrard-Joseph  Van  den\ 
fils  de  Gisbert.  E.  H.  1802-1861.  Rotterdam. 
Histoire.  =  Elève  de  son  père  et  de  Herreyns, 
à  Anvers.  Directeur  de  l'Académie  des  Beaux- 
Arts,  à  La  Haye.  =  Sujet  tiré  de  la  jolie  fille 
de  Perth.  —  Jacqueline  de  Bavière. 

Berg  (Jean  Van  den).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Inscrit,  en  1649,  dans  la  corporation  de 
St-Luc,  à  Alkmaar;  il  y  est  indiqué  comme 
ayant  donné  des  leçons  à  Adrien  Dekker  qui 
pourtant  est  inscrit  14  ans  avant  lui. 

Berg  (Simon  Van  den).  E.  H.  1812.  Over- 
schie,  près  de  Rotterdam.  Paysage  et  bes- 
tiaux. —  Elève  de  P.-G.  Van  Os.=Paysage,  le 
soir.  —  Prairie  avec  animaux. 
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Bergamatque  (le).  V.  Castello. 

Berganio  (Guillaume  da).  E.  I.  *  12%. 
Milan  (?•.  =  Aucun  de*  ouvrages  de  ce  pein- 
tre n'est  parvenu  jusqu'à  uous 

Berge  (Charles  de  la).  K.  Pp.  1805-1842. 
Paris.  Genre  et  paysage.  -  Elève  de  B<>rtin 
et  de  Picot.  =  Paysage  avec  figures,  Paria. 

Bergen  (Nicolas   Van).   E.    II.    L670-168QL 
Bréda.  Histoire  ==  Ce  jeune  peintre  mourut 
au  moment  où  il  donnait  Les  plus  belles  espé 
rances.  =  Sa  manière  se  ressent  de  L'étude 
qu'il  avait  faite  de  Rembrandt. 

Bergen  (Thierry  Van).  E.  H.  L645  (?)-168gi 
Haarlem.  Paysage  et  animaux.  =  Elùvo 
d'Adrien  Van  de  Velde;  s'occupa  quelque 
temps  en  Angleterre.  =  Paysages  ornés  <lo 
figures  et  d'animaux.  Amsterdam.  --  Paysage 
avec  figures  et  animaux.  Rotterdam.  —Pay- 
sages avec  figures  et  animaux,  Florence.  — 
Paysages  avec  figures  et  animaux,  Vienne.  — 
Paysanne  trayant  une  vache,  moutons,  etc.; 
Berlin.  —  Pendant  du  précédent,  ib.  —  Pay- 
sages avec  animaux,  Paris.  —  Paysages  avec 
figures  et  animaux,  Dresde.  --  Paysage  avec 
figures  et  animaux,  Anvers.  =  Il  imita  la  ma- 
nière de  son  maître,  sans  parvenir  à  l'égaler; 
pinceau  agréable,  bon  dessin  et  bon  coloris.= 
Ventes  :  V.  Leroy  de  Senneville  (1780),  deux 
tableaux  :  paysages,  figures  et  animaux  (les 
deux),  1, 100 livres.— V  Meffre(1863), paysage 
et  animaux,  811  fr.  —  V.  Delessert  (1869), 
paysage  et  animaux,  1480  fr. 

Bergenthal  (Joseph).  E.  Al.  1821.  SoN- 
dern.  Animaux. 

Berger  (Mme....  Désoras).  E.  Fr.  *  1820, 
Portrait  et  genre.  =  Deux  jours  de  mariage. 
—  Deux  ans  de  mariage. 

Berger  (Jacques).  E.  I.  *  1823.  Chambery. 
Histoire.  =  Elève  de  L.  Pecheux.  Lord  Bristol 
le  protégea  efficacement.  =  Naissance  du 
Christ.  —  Episode  du  déluge.  =  Excellent 
artiste. 

Berger  (Joseph).  E.  Fr.  1798.  LANGEES. 
Histoire  et  portrait  =  Elève  de  Prudhon  et 
de  Gros.  =  Un  marchand  de  tisane.  —  in 
Bacchus. 

Berger  (Philippe).  E.  Fr.  1783-1867.  Par- 
gny.  Genre,  portrait. 

Bergeret  (Pierre-Nolasque).  E.  Fr.  1782- 
1863.  Bordeaux.  Histoire,  paysage,  genre  et 
portrait,  =  Elève  de  David.  Graveur.  =  Hon- 
neurs rendus  à  Raphaël  après  sa  mort,  Mal- 
maison.  —  Alexandre  représentant  les  Cosa- 
ques, les.Baskirs  et  les  Kalmouks  à  Napoléon, 
Versailles.  —  Charles  Quint  et  le  Titien,  Bor- 
deaux. 

Berges  (Jean-François).  E.  FI.  t  1819- 
Louvain.  Ornements.  =  Auteur  de  vues  des 
couvents  et  hospices  de  Louvain  démolis  lors 
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de  la  première  révolution  française.  =  Excel- 
lait dans  Les  bas-reliefs.  Bon  dessinateur. 

Bergn  (Mathieu  Van  den).  E.  FI.  1615- 
1687.  ypRES.  Genre.  =  Elève  de  Rubens,  dont 
son  père  était  intendant.  En  1646,  il  entra 
dans  la  corporation  de  Saint -Luc,  à  Alkmaar, 
où  il  mourut.  =  Ce  sont  les  registres  de  la 
gilde  qui  donnent  l'année  de  sa  mort.  Il  y  est 
inscrit  comme  peintre.  Ce  fut  un  des  plus 
grands  dessinateurs  de  son  époque. 

Bergh  (Nicolas  Van  den).  E.  FI.  *  1774. 
Bruges  (?).  Histoire  en  petites  figures,  con- 
versations. =  Elève  de  B.  Beschey.  Doyen  de 
Saint-Luc,  en  1760.  Il  possédait  une  belle  col- 
lection de  tableaux.  Kramm  le  nomme  Van 
der  Berge.  Son  portrait,  dit  cet  auteur,  se 
trouve  dans  la  galerie  des  portraits  d'artistes, 
à  Florence,  où  il  est  désigné  sous  le  nom  de 
Nicolas  Vanderbrach  ;  ceci  est  une  erreur 
assez  singulière,  puisqu'à  l'article  Vander- 
brach, Kramm  lui-même,  oubliant  sa  pre- 
mière indication,  donne  quelques  notes  d'où 
il  résulte  que  Van  den  Bergh  et  Vanderbrach 
étaient  deux  artistes  différents;  le  dernier 
peignait  des  fleurs  et  des  fruits.  =  Il  a  gravé 
beaucoup  d'après  Rubens. 

Berghe  (Van  den).  E.  Fr.  f  1853.  Genre, 
histoire.  =  Officier  au  service  français.  Mort 
à  Paris. 

Berghe  (Augustin  -  Ch.  -  Gér.  Van  den). 
E.  FI.  1756-183*.  Bruges.  Histoire,  portrait 
et  paysage.  =  Elève  de  J.  Gaeremyn.  Ob- 
tint de  grands  succès  dans  les  concours,  et 
travailla  dans  l'atelier  de  Suvée;  revint  à 
Bruges,  en  1772;  remporta  le  prix  dans  un 
concours  général  ouvert  à  Gand,  en  1794; 
retourna  à  Paris,  en  1796,  puis  alla  s'établir  à 
Beauvais  où  il  fut  nommé  professeur  à  l'école 
centrale  du  département;  après  la  suppres- 
sion de  cette  place,  il  ouvrit  un  cours  parti- 
culier de  dessin  et  mourut  à  Beauvais.  = 
Saint-Sébastien  (copie  d'après  Suvée),  Bruges. 
(Académie).  —  Un  soldat  blessé  (copie  d'après 
Suvée),  ib.  —  Portrait,  Bruges  (Hôpital).  = 
Beau  coloris  et  bon  dessin. 

Berghe  (Charles-Auguste  Van  den),  fils 
d'Augustin.  E.  Fr.  1798.  Beauvais.  Histoire  et 
portrait.  =  Elève  de  Girodet,  de  Gros  et  de 
Guérin.  =  Noé  maudissant  son  fils.  —  Chef  de 
brigands  italiens. 

Berghe  (Caroline  Van  den).  E.  FI.  *  1843. 
Fleurs  et  fruits. 

Berghe  (Jean  van  den).  E.  FI.  *  1515.  Lou- 
vain.  Histoire.  =  Appartenait  à  une  famille 
noble;  désigné  comme  peintre  dès  1498;  chef 
de  la  confrérie  de  Saint-Luc  en  1529.  Son  fils 
Jean  cultiva  également  la  peinture.  =  Enlu- 
minures et  peintures  d'un  magnifique  retable 
sculpté  par  Guillaume  Hessels .  à  Oplinter 


(Brabant).  =  Panneau  à  double  face  :  la  mul- 
tiplication des  pains  et  le  Christ  chez  Made- 
leine, Louvain  (Hôtel  de  ville).  =  Imagination 
vive,  bonne  composition,  manque  de  fran- 
chise et  de  fermeté  dans  la  touche  et  le  colo- 
ris. 

Berghe  (Mathieu  Van  den).  E.  FI.  *  xvc 
siècle.  =  Membre  de  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  à  Bruges,  en  1450. 

Bergier.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Turin.  His- 
toire. =  Mort  d'Epaminondas. 

Bergier  (E.  Fr.  *  1587.  Reims.  Histoire. 
=  Fit  plusieurs  tableaux  pour  les  églises 
d'Amiens. 

Bergier  (Joseph),  le  Vieux.  E.  Al.  1718- 
1788.  Bergelhuchten.  Histoire.  =  Plus  spé- 
cialement célèbre  comme  sculpteur.  =  On 
connaît  de  lui,  dans  la  résidence  épiscopale 
de  Passau,  un  tableau  à  l'huile  :  Madeleine 
pénitente. 

Bergier  (Joseph),  le  Jeune,  fils  de  Joseph, 
le  Vieux.  E.  Al.  1753-1829.  Saltzbourg.  Por- 
trait et  histoire.  =  Premier  directeur  de 
l'école  de  dessin,  à  Prague;  protégé  par  le 
comte  Aversperg,  cardinal  et  prince-évêque 
de  Passau,  et  par  le  comte  de  Thun,  succes- 
seur du  précédent.  Étudia  longtemps  en  Italie. 
=  Composition  facile,  manque  de  profondeur, 
de  soin  et  d'étude.  Coloris  peu  transparent  et 
peu  vrai,  dessin  souvent  incorrect.  Dessina- 
teur et  graveur  à  l'eau-forte. 

Bergmann  (George).  E.  Al.  1821.  HlLDES- 
heim.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  l'Académie 
de  Dusseldorf.  =  Madone  avec  l'enfant  Jésus. 
—  Mort  de  Charles-Quint. 

Bergmuller  (Jean- George).  E.  Al.  1687- 
1762.  Dirckheim  (Bavière).  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  d'André  Wolff  ;  s'établit  à  Augs- 
bourg  et  y  dirigea  l'Académie.  =  Baptême  de 
Jésus -Christ.  —  Saint  Dominique.  —  Saint 
Thomas.  —  Sainte  Catherine.  —  Signes  du 
zodiaque.  —  Les  quatre  saisons,  etc.  =  Gra- 
veur à  la  pointe  et  au  burin;  imitateur  en- 
thousiaste de  C.  Maratti;  expression  très 
douce. 

Bergmuller  (Jean-Baptiste),  fils  de  Jean- 
George.  E.  Al.  1724-1785.  Augsbourg.  His- 
toire. =  Il  orna  de  beaux  tableaux  l'église  des 
religieuses  de  Landsberg. 

Bergonzoni  (Lorenzo).  E.  I.  1646-1722. 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  de  Bolognini  et 
du  Guerchin.  =  Il  a  fait  une  belle  fresque  au 
couvent  des  Servites  à  Bologne  :  le  Miracle 
des  pains.  «  Peu  d'imagination.  Réussit  dans 
les  portraits. 

Bergslien  (Knud).  E.  Al.  1827  CHRISTIA- 
NIA. Genre. 

Bergue  (Tony-François  de).  E.  Fr.  1820. 
Paris.  Genre.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  =  Rem- 
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brandt  peignant.  —  Le  nouveau  compagnon. 

Berguee  (Florent  de).  E.  FI.  *  xvc  siècle 
=  Cité  dans  les  comptes  des  ducs  de  Bour 
gogne,  en  1419-20. 

Bering  (J.-H.).  E.  H.  Portrait.  =  Détails 
inconnus. 

Berichau,  E.  Al.  *  XVIIe siècle.  Hambourg- 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Jugement 
dernier,  Brème. 

Berjon  (Antoine).  E.  Fr.  1743-1843.  Lyon 
Fleurs,  fruits,  nature  morte.  =  Groupe  de 
roses  diverses.  —  Un  lièvre. 

Berken  (Jean).  E.  Fr.  Vers  1430.  Arras. 
Ornements,  armoiries. 

Berkenboom  (Martin).  E.  H.  *  XVIIIe  siè 
cle.  Nimègue.  Fabricant  de  tapisseries.  = 
Exécuta  beaucoup  plus  de  dessins  que  de 
tableaux. 

Berkheydcn.  V.  Berckheyde. 

Berlain  (Jennin  de).  *  xve  siècle.  =  Tra- 
vailla en  1468  aux  entremets  cle  Bruges. 

Berlnir  (Rombaut  Van).  E  FI.  f  1531. 
Louvain.  Histoire.  =  Il  était,  par  sa  sœur 
du  premier  lit,  beau-frère  de  Thierry  Bouts, 
le  Jeune. En  1496  il  remplaça  Gilles  Stuerbout, 
doreur  et  dessinateur,  comme  peintre  de  la 
ville  et  Directeur  du  matériel  de  l'Ommegang 
Révoqué  en  1479,il  fut  réintégré  dans  ses  fonc 
tions  en  1500  et  les  remplit  jusqu'en  1527.  = 
Artiste  habile;  coloriait  des  statues,  exécu. 
tait  des  ornements,  des  blasons,  etc.,  enlu- 
minait des  retables  et  peignait  des  ta- 
bleaux. 

Berlînghieri  (Bonaventure)  E.  I.  *  1235 
Lucques.  Histoire  et  portrait.  =  Florissait  à 
Sienne.  On  conserve  de  lui,  au  château  de 
Guiglia,  près  de  Modène,  un  saint  François, 
peint  en  1235. 

Berlinghieri  (Camille),  dit  le  Ferra- 
rcsino,  E.  I.  1596-1635.  Ferrare.  Histoire 
et  paysage.  =  Elève  de  Charles  Bononi;  s'éta- 
blit à  Venise  et  y  mourut  après  avoir  donné 
des  preuves  de  beaucoup  de  génie.  ==  Gra- 
veur à  l'eau-forte. 

Berlot  (Jean-Bapt.).  E.  Fr.  1775.  Ver- 
sailles. Architecture,  paysage,  etc.  =  Elève 
de  H.  Robert.  =  Ses  ouvrages  consistent  sur- 
tout en  vues  d'Italie. 

Bermand.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  LORRAINE. 
Paysage.  =  Elève  de  Cl.  Lorrain.  Mort  vers 
le  milieu  du  xvne  siècle. 

Berna  (le).  E.  I.  f  1380  (?).  Sienne.  Histoire 
et  portrait.  =  Laissa  dans  plusieurs  villes 
d'Italie  des  preuves  de  son  talent  remarqua- 
ble ;  mort  par  suite  d'une  chute  à  la  fleur  de 
l'âge.  =  La  Vierge  et  l'Enfant  entourés  de 
saints,  Berlin.  =  Expression  juste  et  éner- 
gique ;  bon  dessin  ;  imagination  féconde  ;  co- 
loris inégal. 


Bernabé  (Félix-Antoine-Marie).  E.  1. 1720. 
Florence.  =  Il  fut  également  dessinateur  et 
lapidaire.  =  Ses  ouvrages  sont  recherchés. 

Bernnbei  (Pierre- Antoine),  dit  Oella 
«:.-i*îi.  E.  I.  *  1550.  Parme.  Histoire.  =  Ecole 
du  Corrège.  =  Du  relief;  coloris  vigoureux. 

Bernanei  (Thomas).  E.  I.  '  1540.  CORTONE. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Luc  Signo- 
relli.=  Tableaux  à  Santa-Maria-del-Cacinajo. 
=  Imita  son  maître  avec  exactitude. 

Bernaerd(Nic)  E.  FI.  1608-1678.  Anvers. 
Animaux,  chasses,  paysages,  fleurs,  etc.  = 
Elève  de  Fr.  Snyders,  à  Anvers,  en  1633-1634  ; 
il  y  est  inscrit  comme  franc-maître  de  St-Luc 
en  1653-54,  visita  l'Italie  et  mourut  à  Paris  où 
il  forma  Fr.  Desportes;  employé  par  Louis  XIV; 
reçu  à  l'Académie  de  peinture  de  France  en 
1663.  Quelques  biographes  donnent  pour  dates 
de  sa  naissance  et  de  sa  mort  1593-1663.  Ces 
dates  sont  erronnées.  Les  Français  l'ont  sur- 
nommé Nicasius,  ce  qui  a  causé  des  erreurs 
biographiques  et  beaucoup  de  confusion.  = 
Goût  remarquable  dans  le  paysage,  acces- 
soires largement  touchés.  Son  tableau  de  ré- 
ception à  l'Académie  fut  une  composition  his- 
torique :  la  Chasteté  de  Joseph.  =  Genre  de 
son  maître. 

Bernaerdt  (Pierre  L.).  E.  FI.  *  1668.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Sainte  Trinité, 
Bruges  (église Notre-Dame). —La  sainte  Vierge 
intercédant  pour  les  âmes  du  Purgatoire,  ib. 
(église  Saint- Jacques). 

Bernaerts  (Henri).  E.  FI.  *  XIXe  siècle. 
Malines.  Histoire,  etc.  =s  Charité  romaine. 
—  Christ  en  croix. 

Bernaerts  (Joseph).  E.  FI.  *  1843.  Genre. 

Bernard  ou  Bernar.  E.  Fr.  *  1292.  PA- 
RIS. Miniature. 

Bernard  de  Toulouse ,  et  sa  femme 
Marie.  E.  Fr.  *  1367.  =  Tous  deux  ont  exécuté 
des  enluminures  à  Avignon. 

Bernard.  E.  Fr.  *  1475.  LUNEVILLE.  His- 
toire. =  Protégé  par  le  duc  de'Lorraine  qui 
le  fit  travailler  au  palais. 

Bernard.  E.  Fr.  *  1516.  Tours.  =  Tra- 
vailla aux  fêtes  offertes  par  la  ville  de  Tours 
à  François  I. 

Bernard.  E.  Fr.  *  XIVe  siècle.  SAINT- 
Omer.  Miniature.  ==  Artiste  habile. 

Bernard  (Jean).  E.  Fr.  4  1542.  TOURS. 
Peintre-verrier.  ==  Exécuta,  en  1542,  avec 
Claude  Favet,  des  verrières  pour  l'hôtel  du 
seigneur  Gilles  de  la  Pommeraye. 

Bernard  (Salomon),  dit  le  petit  Ber- 
nard. E.  Fr.  Vers  1520-1570.  Lyon.  Histoire. 
=  Elève  de  J.  Cousin  ;  on  croit  que  son  sur- 
nom lui  vient  de  la  petitesse  de  sa  taille;  fut 
chargé  de  la  direction  des  travaux  et  de  dif- 
férentes peintures  k  Lyon  lors  de  l'entrée  de 
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Henri  II,  en  1548.  =  Trop  de  monotonie.  Ar- 
tiste spirituel.  Graveur  sur  bois. 

Bernard  (Samuel).  E.Fr.  1615-1687.  Paris. 
Histoire  et  miniature.  =  Professeur  de  l'Aca- 
démie de  peinture  dont  il  fut  membre  dès  sa 
fondation,  en  1648  ;  père  du  célèbre  traitant, 
Samuel  Bernard.  =  Peignit  à  la  gouache  ; 
belle  exécution.  Graveur. 

Bernard.  E.  Fr.  A  1745.  Marseille.  His- 
toire^). =  Peintre  à  Marseille  ;  sa  fille  cultiva 
le  même  art  et  fut  associée  à  l'Académie  de 
sa  ville  natale  en  1754.  Un  peintre  de  portraits 
du  nom  de  Beernaerd  fut  membre  de  l'Aca- 
démie française  de  Saint-Luc,  à  Paris,  en 
1752.  Nous  ignorons  s'il  ne  fait  qu'un  avec 
l'artiste  marseillais. 

Bernard  (N.).E.  Fr.  *  XVIIe siècle.  LIMOGES. 
Email.  =  Détails  inconnus. 

Bernard  (Adolphe).  E.  FI.  '  XIXe  siècle. 
Gand.  Genre.  =  Le  bandit  italien. 

Bernard  (François).  E.  Fr.  1814.  Nîmes. 
Genre.  =  Une  odalisque. 

Bernard  (Mme,  née  Anais  Desgranges). 
E.  Fr.  1825.  Bernay.  Fleurs.  =  Elève  de  Mad. 
P.  Girardin. 

Bernard  (Philibert).  E.  Fr.  1828.NOMEXY. 
Genre.  =  Elève  de  Barrias. 

Bernard  ( Jean-François).  E.  Fr.  1829. 
Cormatin.  Paysage.  =  Elève  de  Paul  Flan- 
drin. 

Bernard  (Jean).  E.  H.  1765-1833.  AMSTER- 
DAM. Paysage,  portrait,  genre.  =  Amateur  de 
talent.  Plus  connu  comme  dessinateur.  Gra- 
veur. 

Bernard-Dorigny  (Timoléon).  E.  Fr. 
Saujon.  Histoire,  etc. 

Bernard!  (François),  dit  le  Bigolaro. 
E.  I.  '  xviie  siècle.  Vérone.  Histoire.  =  Elève 
de  D.  Feti. 

Bernardino  da  Treviglio.  V.  Zenale. 

Bernardino  de  Murano.  E.  I.  *  XVe 
siècle.  Murano.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Bernardino  de  Sienne.  E.  I.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  La  Vierge,  l'en- 
fant, Saint-Pierre  et  Saint- Paul,  Venise  (Acad. 
signé  :  Opus  Bernardini  de  Senis). 

Bernardo  di  Francesco.  E.  I.  1434. 
Histoire.  =  Peintre  sur  verre. 

Bernardoni.  E.  I.  *  xvne  siècle.  Histoire. 
=  Elève  de  J.  B.  Volpato. 

Bernards  (J.  H.).  E.  H.  1708  ou  1709-1765 
ou  1766.  La  Haye.  Portrait.  =  Elève  de 
Ph.  Van  Dyck. 

Bernardt  (Joseph).  E.  Al.  1805.  Theuern 
(Bavière).  Portrait.  =  Elève  de  Langer. 

Bernardus.  E.  Fr.  *  1201.  Montpellier. 
Ornements.  =  Ses  talents  lui  valurent  d'être 
nommé  consul  de  1195  à  1201. 

Bernart  (Pierquin).  E.  FI.  *  xve  siècle. 


Ypres.  =  Travailla  en  1468  aux  entremets  de 
Bruges. 

Bernasconi  (Laure).  E.  I.  *  xviie  siècle. 
Fleurs.  =  Elève  de  Mario  Nuzzi  ;  hérita  d'une 
partie  de  ses  talents.  =  Ses  tableaux  n'ont 
pas  changé  comme  ceux  de  son  maître. 

Bernatz  (Martin).  E.  Al.  1802.  Spire.  In- 
térieurs. =  Corridor  voûté  attenant  à  l'an- 
cienne église  de  Maulbronn. 

Bernazzano.  E.  I.  *  1536.  MlLAN.  Pay- 
sage, genre,  oiseaux,  fleurs  et  plantes.  =  Ami 
de  César  da  Sesto  avec  lequel  il  fit  la  plupart 
de  ses  ouvrages.  =  Belle  couleur,  beaucoup 
de  vérité. 

Berne-Bellecour  (Etienne-P.).  E.  Fr. 
1838.  Boulogne  sur  Mer  Paysage,  portrait. 
=  Elève  de  Picot  et  de  Barrias.  =  Chemin 
creux  en  Normandie. 

Bernede  (Pierre-E.).  E.  Fr.  1820.  Paris. 
Genre.  =  Elève  de  F.  Colin  et  de  Gleyre. 

Bernhard  (Pierre-Gérard).  E.  H.  1813.  La 
Haye.  Vues  de  ville,  intérieurs,  etc.  =  Elève 
de  B.  J.  Van  Hove. 

Bernhardt  (François).  E.  Al.  *  1837.  Genre. 

Bernhaw.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Intérieurs. 

Bernia  (Carlo)  E.  I.  '  xvme  siècle.  Bo- 
logne. Ornements.  =  Elève  de  Petronio  Fan- 
celli.  =  On  lui  doit  la  décoration  d'une  belle 
chapelle  à  San-Giacomo  Maggiore  de  Bologne. 

Bernier.  E.  Fr.  *  1495.  Rouen.  Peintre- 
verrier.  =  Exécuta  plusieurs  verrières  à  la 
cathédrale  de  Rouen.  =  Artiste  habile,  beau- 
coup d'imagination.  Ensemble  harmonieux. 

Bernier.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Logé  au 
Louvre.  =  Cité  par  de  Marolles. 

Bernier  (Camille).  E.  Fr.  1823.  Colmar. 
Paysage. 

Bernieri  (Antoine),  dit  Antonio  dal 
Correggio.  E.  I.  1516-1563.  CORREGGIO. 
Histoire,  portrait  et  miniature.  =  Elève  du 
Corrège  ;  appartenait  à  une  famille  noble  ; 
vécut  longtemps  à  Venise  et  visita  Rome. 

Bernin  (le  chevalier).  V.  Bernini. 

Berninck  (H.).  E.  H.  '  1787.  Fleurs  et  fruits. 
==  Se  forma  lui-même  par  l'étude  des  tableaux 
de  J.  Van  Huysum  et  de  R.  Ruisch.  Kramm 
nomme  un  J.  Bernink,  peignant  le  même 
genre;  il  suppose  que  c'est  un  autre  que 
H.  Berninck.  =  Ses  tableaux  sont  recherchés. 

Bernini  (Pierre).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Quitta  de  bonne  heure  la 
Toscane,  sa  patrie,  pour  étudier  à  Rome  la 
peinture  et  la  sculpture  ;  s'établit  à  Naples. 

Bernini  (Jean- Laurent),  dit  le  cheva- 
lier Bernin,  fils  de  Pierre.  E.  I.  1598-1680. 
Naples.  Histoire.  =  Elève  de  son  père;  étudia 
à  Rome  ;  protégé  par  plusieurs  papes  et  sur- 
tout par  Urbain  VIII  ;  appelé  à  la  cour  de 
France  par  Louis  XIV.  Comblé  d'honneurs 
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par  tous  les  souverains  de  l'Europe,  cet  artiste 
laissa  une  fortune  de  plusieurs  millions,  eut 
une  carrière  laborieuse  et  infatigable,  rem- 
plit l'Italie  de  ses  ouvrages  d'architecture  et 
de  sculpture  et  travaillait  encore  à  80  ans.  = 
Célèbre  architecte  et  bon  sculpteur  ;  ses  ou- 
vrages, comme  peintre,  sont  beaucoup  moins 
nombreux  et  moins  renommés. 

Bepntsz  (Herm.).  E.  H.  *  1600.  Utrecht(?). 
Peintre  sur  verre.  =  Cité,  dans  un  vieux  do- 
cument, comme  bourgeois  d'Utrecht  et  pro- 
priétaire. 

Bernward.  Vers  950-1023.  HlLDESHElM.= 
Nommé  précepteur  de  l'empereur  Othon  III; 
eut  part  au  gouvernement  et  fut  nommé,  en 
993,  évêque  de  sa  ville  natale.  Canonisé  en 
1193.  —  Savant,  homme  d'Etat,  sculpteur,  mo- 
saïste, peintre,  orfèvre  et  architecte. 

Berny  d'OuvilIe  (Ch.-Ant.-CL).  E.  Fr. 
*  1812.  Clermont.  Portrait  en  miniature  et 
genre.  =  Les  regrets  de  l'absence.  —  Jeune 
■fille  à  sa  toilette. 
Ben-é  (Florent).  E.  FI.  *  1842.  Marine. 
Berré  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  1777-1828. 
Anvers.  Paysage  et  animaux.  =  Se  forma 
par  l'étude  des  vieux  maîtres  ;  s'établit  à  Pa- 
ris et  y  mourut.  =  Romulus  et  Rémus.  — 
Lionne  et  lionceaux.  —  Combat  de  taureaux, 
•Cherbourg.  =  Talent  fécond;  beaucoup  de 
fini,  exécution  soignée.  =  Ventes  :  V.  de  Va- 
range  (1857),  Troupeau,  212  fr.— V.Soret(1863), 
Taureau  et  vaches,  191  fr. 

Oerrettini  (Pierre),  dit  I>e  Coptone. 
E.  I.  1596-1669.  Cortone.  Histoire  et  portrait. 
=  Son  enfance  ne  laissa  pas  augurer  son 
avenir;  sa  maladresse  était  si  grande  que  ses 
compagnons  d'étude  le  nommaient  tête  d'âne. 
Il  vint  de  bonne  heure  à  Rome,  étudia  sous 
un  peintre  florentin,  peignit,  pour  le  pape  Ur- 
bain VIII,  une  chapelle  de  l'église  de  Sainte- 
Bibienne  et  fut  chargé  ensuite  d'un  grand  ou- 
vrage au  palais  Barberini  ;  cet  ouvrage  passe 
pour  son  chef-d'œuvre.  Voyagea  en  Lombar- 
de, dans  l'Etat  de  Venise,  et  revint  à  Flo- 
rence; l'envie  le  força  à  quitter  cette  ville 
pour  Rome  où  il  s'occupait  de  tableaux  de 
chevalet  lorsque  la  goutte  l'empêchait  de  mon- 
ter sur  les  échafaudages.  Cortone  était  d'un 
naturel  doux  et  d'une  société  aimable  Plu- 
sieurs édifices  ont  été  bâtis  à  Rome  sur  ses 
dessins.  =  Un  ange  gardien,  Rome  —  Défaite 
de  Darius  à  Arbelles  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Le 
triomphe  de  la  gloire  (fresque  et  chef-d'œu- 
vre), ib.  —  L'empereur  Auguste  consultant  la 
sibylle,  Londres.  —  Sainte  Famille,  La  Haye. 
^-  Un  capitaine  romain  devant  un  conseil, 
Dresde.  —  Mercure  et  Enée,  ib.  —  Repos  de 
la  Vierge,  Naples.  —  Un  saint  en  prière,  Flo- 
rence. —  Mort  de  sainte  Marie  l'Egyptienne, 
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ib.  —  Fresques,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant 
avec  sainte  Catherine,  Saint-Pétersbourg.  — 
Agar  ramenée  vers  Sara,  ib.  —  Jésus-Christ 
apparaissant  à  Madeleine,  ib.  —  La  Vierge 
apparaissant  à  saint  François,  ib.  —  Gladia- 
teurs romains,  Madrid.  —  Fête  en  l'honneur 
de  Lucine,  ib.  —  Naissance  de  Jésus-Christ, 
ib.  —  Jacob  et  Laban,  Paris.  —  Naissance  de 
la  Vierge,  ib.  —  Romulus  et  Rémus,  ib.  — 
Sainte  Martine,  ib.  -  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Hercule  entouré 
d'amours,  Berlin.  -  La  femme  adultère,  Mu- 
nich. —  Saùl  recouvrant  la  vue,  Vienne.  — 
Agar  revient  chez  Abraham,  ib.  —  Mariage  de 
sainte  Catherine,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  Bordeaux.  =  Composition  riche,  belle 
entente  du  clair-obscur,  couleur  harmonieuse  ; 
dessin  peu  savant;  beaucoup  de  grâce  et  dé 
souplesse;  draperies  affectées,  têtes  de  fem- 
mes trop  uniformes,  figures  bien  groupées; 
acquit  le  plus  de  célébrité  dans  les  fresques. 
=  Ventes  :  V.  Carignan  (1743),  Adoration  des 
bwgers  (sur  ardoise),  507  liv.  —  V.  Julienne 
(1767),  Adoration  des  bergers,  624  livres.  — 
V.  Conti  (1777),  Jacob  et  Laban,  3,600  livres.  — 
V.  Erard  (1833),  Elie  et  la  veuve  de  Sarepta. 
2,000  francs.  —  Naissance  de  la  Vierge,  541  fr. 

—  V.  Aguado  (1843),  Noé  rendant  grâces  à 
Dieu,  427  fr.  -  V.  Moret  (1859),  Mort  de  sainte 
Elisabeth,  440  fr. 

Beppettoni  (Nicolas).  E.  I.  1637-1682. 
Montefeltro.  Histoire.  =  Elève  de  C.  Ma- 
ratti  qui  fut  jaloux  de  son  talent,  protégea  ses 
autres  élèves  à  son  détriment  et  le  fit,  dit-on, 
mourir  de  chagrin.  =  Sainte  Famille,  Rome. 

-  Visitation,  St-Pétersbourg.  =  Style  doux, 
facile,  dégagé  et  étudié  sans  le  paraître. 

Beppidge  (Jean).  E.  An.  '  1785.  Portrait. 
=  Elève  de  Reynolds. 

Beppuguete  (Pierre).  E.  Es.  f  1500.  His- 
toire. =  L'existence  de  ce  peintre  est  souvent 
contestée;  on  prétend,  d'autre  part,  qu'il  fut 
peintre  de  Philippe  Ier  et  qu'il  travailla  avec 
Rincon  au  sanctuaire  du  chapitre  de  Tolède. 
Quilliet,  dans  son  Dictionnaire  des  peintres 
espagnols,  dit  qu'en  1495  il  fut  chargé  de  dé- 
corer de  peintures  le  cloître  de  la  cathédrale 
de  Tolède. 

Beppuguete  (Alphonse),  fils  de  Pierre. 
E.  Es.  1480 ■(?)- 1561.  Paredès  de  Neva.  His- 
toire, etc.  =  Peintre,  sculpteur  et  architecte. 
Elève  de  Michel-Ange,  ami  d'André  del  Sarto 
et  d'autres  artistes  célèbres.  Travailla  à  Rome, 
à  Florence  et  revint  dans  sa  patrie,  en  1520, 
où  il  exécuta  un  grand  nombre  de  travaux. 
Charles-Quint  le  créa  chevalier  et  le  nomma 
gentilhomme  de  la  chambre.  Mort  très  vieux, 
à  Madrid,  laissant  une  grande  fortune  et  une 
belle  réputation.  Le  roi  lui  fit  faire  de  magni- 
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fiques  funérailles.  =  Assomption,  avec  beau- 
coup de  saints  personnages,  Berlin.  =  Il  eut 
la  gloire  d'avoir  répandu  le  premier,  dans  sa 
patrie,  les  grandes  notions  de  l'art  moderne 
qu'il  avait  été  puiser  en  Italie.  Son  dessin  est 
plein  de  fierté  et  sa  manière  de  peindre  est 
savante. 

Berselaere  (Jean  Van).  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
Ypres.  =  Travailla  en  1468  aux  entremets  de 
Bruges. 

Bersotti  (Charles- Jérôme).  E.  I.  1645. 
Pavie.  Genre.  =  Elève  de  Ch.  Sacchi. 

Bert  (Emile).  E.  FI.  *  1845.  Paysage.  =  En- 
virons de  Grammont. 

Bertani  (Dominique).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Mantoue.  Histoire  et  décorations.  =  On  lui 
doit  de  brillantes  peintures  dans  le  palais  des 
ducs  de  Mantoue. 

Bertano.  V.  Ghisi. 

Bertaud  (Marie-H.).  E.  Fr.  *  1860.  Paris. 
Genre.  =  Elève  de  Giraud  et  de  Nanteuil. 

Bertaux  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvme  siècle. 
Arcis  sur  Aube.  Paysage  et  batailles.  = 
Elève  de  Bachelier.  =  Combat  de  hussards.  — 
Combat  de  Nazareth. 

Berteaux  (Hippolyte-D.).  E.  Fr.  1843. 
St-Quentin.  Genre,  etc.  =  Elève  de  H.  Flan- 
drin. 

Bertels  (Corneille).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Anvers. Elève  de  l'Académie  d'Anvers,enl780. 

Berthault  (Jean- Pierre).  E.  Fr.  *  1816. 
St-Maur.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin.  Gra- 
veur. —  Vues  prises  à  Chantilly.  —  Intérieur 
d'une  cour. 

Berthelemy.  *  xve  siècle.  =  Travailla 
avec  J.  de  Bonnes  aux  entremets  de  Bruges, 
en  1468. 

Berthelemy  (Pierre-E.  ).  E.  Fr.  1818. 
Rouen.  Histoire,  marine.  =  Elève  de  L.  Co- 
gniet.  =  Incendie  en  mer.  —  Naufrage  du 
Borysthène,  Lille. 

Berthellemy  ou  Barthélémy  (An- 
toine). E.  Fr.  1633-1669.  Fontainebleau.  Por- 
trait. =  Reçu  à  l'Académie,  en  1663. 

Berthellemy  ou  Barthlemy  (Jean- 
Sim.).  E.  Fr.  1743-1811.  Laon.  Histoire.  =  Elève 
de  Noël  Halle;  visita  Rome;  membre  de  l'Aca- 
démie en  1780;  exécuta  plusieurs  plafonds  à 
Fontainebleau,  au  Musée  et  au  Luxembourg 
mort  à  Paris,  professeur  à  l'école  spéciale  de 
dessin.  —  Fresques,  Paris.  —  Fresques,  Fon- 
tainebleau. —  Entrée  de  l'armée  française  à 
Paris,  Versailles.  —  Le  général  Bonaparte 
visite  les  fontaines  de  Moïse  près  le  mont 
Sinaï,  ib.  =  Réussissait  très  bien  dans  les  pla- 
fonds ;  excellente  perspective.  =  Ventes  : 
V.  Pembrocke  (1862),  Bacchante  (signé  et 
daté  de  1783),  425  fr.  —  Même  V.  Nymphe  en 
dormie  surprise  par  un  satyre,  500  fr. 


Berthelon  (Eugène).  E.  Fr.  1829.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  M.  Lavieille. 

Berthet  (Charles-Joseph).  E.  Fr.  1828. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 

Berthier  (Paul-M.).  E.  Fr  1822.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  Dupuis. 

Berthon  (Nicolas).  E.  Fr.  1831.  Paris. 
Genre.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 

Berthon  (René-Théodore).  E.  Fr.  1776- 
1859.  Tours.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
David.  =  Phèdre  et  Hippolyte.  —  Louis  XVI 
abandonne  les  droits  du  domaine  sur  les  lais- 
ses de  mer  aux  riverains  de  la  Guienne,  Ver- 
sailles. 

Berthon,  fils  de  René.  E.  Fr.  1809.  Paris. 
Histoire. 

Berthon  (Sidonie),  fille  de  René.  E.  Fr. 
1817.  Paris.  Miniature,  =  Elève  de  Mad.  de 
Mirbel. 

Berthoud  (Auguste).  E.  Fr.  1829.  Paris. 
Genre,  paysage.  =  Elève  de  Ary  Scheffer, 
de  Corot  et  de  Lepoittevin. 

Berti  (Jean-Baptiste).  E.  I.  Crémone.  His- 
toire. =  On  ignore  l'époque  à  laquelle  vivait 
cet  artiste  dont  on  voit  un  bon  tableau  à  Cré- 
mone sur  lequel  se  trouve  écrit  :  Jo.-Baptista 
Berti  Cremonensis  fecit. 

Berti  (George).  E.  I.  *  xixa  siècle.  Histoire. 
=  Herminie  chez  les  bergers. 

Bertichen  (P.-G.).  E.  H.  *  XIXe  siècle. 
Amsterdam.  Paysage,  portrait,  etc. 

Bertier  (Louis-Eugène).  E.  Fr.  1809.  Pa- 
ris. Genre.  Elève  de  Hersent.  =  Le  vicaire  de 
Wakefield.  —  Méditation. 

Bertier  (Louis-Marie).  E.  Fr.  1769.  Heilly 
(Somme).  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Regnault. 

Bertin  (Edouard-François).  E.  Fr.  1797- 
1871.  Paris.  Paysage,  histoire  et  genre.  = 
Elève  de  Girodet.  Fils  du  fondateur  du  Jour- 
nal  des  Débats,  il  succéda  à  son  père  dans  la 
direction  de  cette  publication.  =  Vue  de  la 
forêt  de  Fontainebleau.  —  Le  Christ  au  jardin 
des  Oliviers. 

Bertin  (Jean-Victor).  E.  Fr.  1775-1842.  Pa- 
ris. Paysage  historique.  =  Elève  de  Valen- 
ciennes.  =  Vue  de  la  ville  d'Olevano,  Trianon. 
—  Offrande  au  Dieu  Pan,  Rennes.  —  Chérebert 
et  Théodegilde,  Fontainebleau.  —  Paysage  : 
le  charlatan,  Lille.  —  Paysage  :  la  danse  espa- 
gnole, ib.  —  Vue  de  la  ville  de  Phanos  et  du 
temple  de  Minerve  Cœphies,  Paris.  =  Ventes  : 
V.  Delafontaine  (1861),  Vue  d'Italie,  275  francs. 

Bertin  (Nicolas).  E.  Fr.  1667-1736.  Paris. 
Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Jouvenet  et  de 
Bon-Boullongne;  protégé  parle  ministre  Lou- 
vois,  visita  Rome,  y  resta  quatre  ans,  s'arrêta 
à  Lyon  et  y  peignit  quelques  tableaux.  Reçu  à 
l'Académie  en  1703,  nommé  professeur  en  1716. 
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Appelé  à  Munich,  il  refusa  de  quitter  sa  patrie 
et  mourut  dans  sa  ville  natale.  =  Suzanne  et 
les  vieillards,  Amsterdam.  —  Joseph  et  la 
femme  de  Putiphar,  ib.  —  Le  gland  et  la  ci- 
trouille, Dresde.  —  L'ours  et  l'amateur  de  jar- 
dins, ib.  —  Saint  Philippe  baptisant  l'eunuque 
Candace,  Paris.  =  Beaucoup  de  facilité,  des- 
sin ferme  et  correct,  composition  sage,  expres- 
sion satisfaisante.  =  Ventes  :  V.  La  Live  de 
Jully  (1770),  Le  lavement  des  pieds,  1,000  1.  — 
V.  de  Conti  (1777),  Adam  et  Eve,  2,400  1.  —  Le 
même  tableau  à  la  vente  de  l'abbé  Renouard 
(1780),  600  liv. 

Bertin  du  Val.  E.  Fr.  *  1561.  En  NOR- 
MANDIE. Histoire.  =  Egalement  sculpteur  et 
attaché  en  cette  qualité  à  la  cour  du  Roi. 

Bertling.  E.  AL  *  1864.  Histoire.  =  Elève 
de  l'Académie  de  Dusseldorf.  =  Œdipe  et  An- 
tigone. 

Berto  dï  Giovanni.  E.  I.  *  1510.  PÉ- 
rouse.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  P.  Pé- 
rugin;  employé  comme  aide  par  Raphaël; 
mort  jeune.  =  Son  talent  donnait  les  plus 
belles  espérances. 

Bertoja  (Jacques).  E.  I.  '1674.  Parme. 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus. 

Bertoli.  E.  I.  *  1570.  Venise.  Histoire.  = 
Imitateur  du  Tintoret. 

Bertolotto  (Jean-Laurent).  E.  I.  1640- 
1721.  Gênes.  Histoire  et  animaux.  =  Elève  de 
J.-B.  Castiglione.  =  Tableaux  à  Gênes.  =  Il 
eut  un  fils,  Michel-Ange,  qui  restaurait  des 
tableaux  et  qui  mourut  en  1766. 

Bertone.  E.  H.  *  xive  siècle.  =  Inscrit 
comme  peintre  dans  le  livre  de  Saint-Luc,  à 
Utrecht,  en  1380. 

Bertrand  (M118  Elise).  E.  Fr.  *  1843.  Fleurs 
et  fruits. 

Bertrand  (Mlle  Gabriel  le).  E.  Fr.  1737- 
1790.  Lunéville.  Portrait.  =  Travailla  à  Na- 
ples  et  à  Bruxelles  ;  peignit  pour  la  reine  des 
Deux-Siciles  une  Marie  Thérèse.  =  Exécuta 
beaucoup  d'ouvrages  au  pastel. 

Bertrand  (François).  E.  Fr.  1756-1805. 
Toulouse.  Portrait.  =  Elève  de  Despax.  On 
lui  doit  la  fondation  du  musée  de  Toulouse. 
=  Portrait,  Toulouse. 

Bertrand  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1798.  Paris. 
Genre,  etc.  =  Elève  de  Van  Loo  et  de  Halle. 

Bertrand  (James).  E.  Fr.  *  1860.  Lyon. 
Histoire,  paysage.  =  Une  idylle.  —  Mort  de 
Sapho. 

Bertrand  (Jean-François).  E.  Fr.  1798. 
Saint-Maximin  (Var).  Histoire.=  Elève  d'Abel 
de  Pujol.  =  L'ange  Raphaël  quittant  la  fa- 
mille de  Tobie. 

Bertrand  (Vincent).  E.  Fr.  *  1812.  Minia- 
ture. =  Elève  de  Regnault.  =  Portraits  des 
peintres  Lemaire,  Redouté  et  Lafitte 
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Bcrtsch  (Lazare).  E.Al.f  1573.  Tubingue. 
Histoire.  =  Fit  en  1573  un  très  beau  Cal- 
vaire pour  l'église  Saint-George,  à  Tubinguo. 

Bertneat  (Louis  de).  E.  Es.  f  1782.  His- 
toire. =  Officier  de  dragons  qui,  à  cause  tle 
son  talent  en  peinture,  fut  nommé  membre 
de  l'Académie  de  Saint-Fernand.  =  Composi- 
tion gracieuse  et  pleine  de  fraîcheur. 

Bertucci  (Jacques),  dit  Jacopono  de 
Faenza.  E.  I.  *  1532.  Faenza.  Histoire  et 
portrait.  =  Elève  de  Raphaël.  =  Coloris  plu* 
tôt  vigoureux  qu'agréable  ;  figures  de  femmes 
remplies  de  grâce,  de  vivacité  et  de  charme. 
=  Quelques  auteurs  font  deux  artistes  sépa- 
rés de  ce  peintre. 

Bertucci  (Jean-Baptiste),  le  Vieux,  fils  ou 
neveu  de  Jacques.  E.  I.  f  1614.  Faenza.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Dessin  exact, 
teintes  agréables;  ses  draperies  rappellent 
celles  d'Albert  Durer. 

Bertucci  (Jean-Baptiste),  le  Jeune,  fils 
de  Jean-Baptiste,  le  Vieux.  E.  I.  f  1644.  His- 
toire. =  Copiste  et  faible  imitateur  du  Ba- 
rocci. 

Bertucci  (Louis).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Mo- 
dène.  Genre  grotesque.  =  Détails  inconnus. 

Bertuzzi  (Nicolas).  E.  I.  f  1777.  Ancone. 
Histoire.  =  Elève  de  Vittorio  Bigari.  =  On 
voit  beaucoup  de  ses  œuvres,  en  tableaux  et 
en  fresques,  dans  les  églises  de  Bologne.  = 
Esprit  et  fécondité. 

Bertuzzi  (Porino).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Copia  les  tableaux  du  Barocci. 

Besaen  (Christophe).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Histoire.  =  Peintre  au  service  d'Antoine,  duc 
de  Brabant,  en  1411.  =  Peignit,  à  cette  épo- 
que, des  bannières  à  l'huile. 

Beschey  (  Balthazar  ).  E.  FI.  1708-1776. 
Anvers.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
P.  Strick,  peintre  peu  connu.  Il  fut,  en  1755, 
un  des  directeurs  de  l'Académie  d'Anvers  et 
l'année  suivante  doyen  de  Saint-Luc  dont  il 
fut  franc-maitre  en  1153.  Immerzeel  a  fait 
erreur  en  donnant  à  Balthazar  un  fils  nommé 
Jean-François  et  en  faisant  naître  ce  dernier 
en  1739.  Balthazar  eut  quatre  frères,  tous 
peintres,  et  point  d'enfants.  Il  fut  aussi  le 
maître  d'André  Lens.  —  Joseph  vendu  par  ses 
frères,  Anvers.  —  Joseph,  vice-roi  d'Egypte, 
ib.  —  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Portrait  du 
peintre  Geeraerts,^.—  Une  famille  flamande. 
Paris  (signé  :  Beschey,  1721).  =  Exécuta  d'ex- 
cellentes copies  d'après  les  anciens  maîtres. 
Dans  sa  jeunesse  il  avait  peint  des  paysages 
dans  le  goût  de  Breughel  de  Velours;  étoffes 
à  la  manière  de  Henri  Van  Balen ,  le  Vieux. 
=  Ventes  :  V.  d'Hane  de  Steenhuyse  (1860), 
copie  de  la  Descente  de  croix  de  Rubens, 
810  fr. 
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Besctiey  (Charles),  frère  de  Balthazar. 
E.  FI.  1706.  Anvers.  =  Elève  de  H.  Goovaerts. 

Bcschcy  (Jacques-André),  frère  de  Bal- 
thazar. E.  FI.  1710.  Anvers.  =  Elève  de 
Balthazar.  Doyen  de  Saint-Luc  en  1766-1767. 
Vivait  encore  en  1773. 

Beschey  (Jean-François),  frère  de  Baltha- 
zar. E.  FI.  1717 -vers  1799.  Anvers.  Paysage, 
intérieurs,  portrait,  etc.  =  Elève  de  Baltha- 
zar. Etabli  à  Anvers,  où  il  était  marchand 
de  tableaux.  =  Il  a  fait  des  copies  d'après 
Pynacker,  Moucheron,  Wynands,  Teniers  et 
autres  grands  maîtres.  Habile  restaurateur. 

Beschey  (Joseph- Henri),  frère  de  Baltha- 
zar. E.  FI.  1714.  Anvers.  =  Elève  de  Baltha- 
zar. 

Be»elaer  ou  Beseler  (Dominique  Van). 
E.  FI.  *  xvne  siècle. Anvers  (?).  Histoire.=Reçu 
franc-maitre  de  Saint-Luc  à  Anvers  en  1675- 
LQ76.  =  Saint  Augustin  entouré  d'anges  pré- 
sente les  lois  de  sa  règle  à  deux  sœurs  noires, 
Anvers  (couvent  des  Sœurs  Noires).  Ce  ta- 
b; sau  fut  achevé  en  1687  et  est  signé. 

Besenzi  (Paul-Emile).  E.  I.  1624-1666. 
Reggio.  Histoire.  ==  Elève  de  L.  Spada  ;  ar- 
chitecte et  sculpteur.  =  Grand  imitateur  de 
TAlbane. 

Besnard.  E.  Fr.  *  1752.  Genre,  marines. 
=  Membre  de  l'Académie  française  de  Saint- 
Luc  à  Paris. 

Besnard  (Mme,  née  Louise  Vaillant)  E.  Fr. 
F816.  Paris.  Miniature.  =  Elève  de  Mad.  de 
Mirbel. 

Besnard  (Adolphe).  E.  Fr.  *  1840.  Portrait 
et  histoire.  =  Elève  d'Ingres. 

Besnart  (Guillaume).  E.  Fr.  *1450.  Peintre 
verrier.  =  Exécuta,  en  1450,  de  fort  belles 
verrières  pour  l'église  de  Saint-Sulpice  de 
Fougères. 

Besnes  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1505.  Bethune. 
Portraits.  =  Renommé  pour  la  ressemblance 
qu'il  savait  donner  à  ses  portraits.  =  Il  eut 
un  fils  nommé  Jean,  peintre  verrier  habile, 
qui  vécut  à  Bethune. 

Besnus  (Michel-A.).  E.  Fr.  1831.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 

Besoche  (Michel).  E.  Fr.  *  1535.  Rouen. 
Peintre  verrier.  =  Travailla  pour  l'église  de 
Saint-Maclou  en  1535.  =  Excellent  artiste, 
beaucoup  d'expression,  beau  coloris.  =  Il  eut 
an  fils,  Jean,  peintre  verrier  comme  son  père, 
et  qui  travailla  également  à  l'église  de  Saint- 
Maclou. 

Beson  (Philippe).  E.  Fr.  *  1489.  Lyon.  His- 
toire =  Travailla  aux  fêtes  offertes  par  la 
ville  aux  rois  Charles  VIII  et  Louis  XII. 

Besozzi  (Ambroise).  E.  I.  1648-1706.  Mi- 
lan. Histoire  et  ornements.  =  Elève  de  Ciro 
Ferri,  à  Rome  =  Architecte  et  graveur. 
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Bessa  (Pancrace).  E.  Fr.  1772-1835  (?).  Pa- 
ris. Fleurs,  fruits  et  histoire  naturelle.  = 
Elève  de  G.  Van  Spaendonck  et  de  Redouté  ; 
peintre  de  fleurs  de  la  duchesse  de  Berri,  à 
laquelle  il  donna  des  leçons;  peintre  du  mu- 
sée d'histoire  naturelle,  depuis  1823.  =  Des- 
sins du  Nouveau  Duhamel,  7  volumes,  in-fol. 
—  600  dessins  pour  YHerbier  de  VAmateur. 
=  Plusieurs  de  ses  ouvrages  ont  été  acquis 
par  des  princes  et  souverains  étrangers. 

Besselièvre  (Claude-Jean)  E.  Fr.  *  1813. 
Paris.  Portrait  à  l'huile  et  en  miniature.  = 
Elève  d'Augustin  et  de  David.  =  Charles  V, 
roi  de  France,  et  son  fils. 

Bessemer  (Antoine).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Malines.  =  Reçu  bourgeois  d'Anvers  en  1544 
et  membre  de  la  Gilde  de  Saint-Luc  la  même 
année.  Un  Martin  Bessemers  fut  encore  reçu 
franc-maître  à  Anvers  en  1580. 

Bessemers  (Mayke  VERHULSTou  Marie 
Van),  femme  de  Pierre  Coucke  d'Alost.  E.  FI. 

*  xvie  siècle.  Malines.  =  Citée  par  Van  Be- 
verwyck  comme  ayant  aussi  cultivé  la  pein- 
ture. Sa  fille,  Marie,  devint  la  femme  de  Pierre 
Breughel,  le  Vieux. 

Bessieyre  (Estève  ou  Etienne).  E.  Fr. 

*  1495.  Montpellier.  Peintre  verrier.  =  Con- 
sul de  sa  ville  natale  de  1495  à  1499. 

Besson  (Charles-J.-B.).  E.  Fr.  1816.  Be- 
sançon. Histoire.  =  Elève  de  Souchon  et  de 
P.  Delaroche.  Dominicain  en  1838.  Ordonné 
prêtre  en  1845. 

Besson  (Faustin).  E.Fr.  1821.  Dôle. Genre. 
=  Elève  de  J.  Gigoux.  =  Tableaux  dans  les 
musées  de  Dôle,  Besançon,  Toulouse,  etc. 

Bestard  ou  Bastard.  E.  Es.  *  XVIIe  siè- 
cle. Majorque.  Histoire.  =  Résida  à  Palma. 
=  On  cite  de  lui  un  admirable  tableau  qu'il 
fit  pour  le  couvent  de  Montésion,  à  Palma  : 
Jésus  dans  le  désert  servi  par  des  anges. 
=  Grand  relief,  couleur  excellente.  Il  a  fourni 
les  dessins  pour  les  compositions  qui  ornent 
différents  établissements  de  Palma.  (Cet  ar- 
tiste paraît  être  le  même  que  Bastard  cité 
plus  haut). 

Besters  (Albert-Jacques).  E.  H.  1747  (?)- 
1819.  La  Haye.  Paysage.  =  Etudia  en  Flan- 
dre. Mort  à  Leyde.  =  Ses  œuvres  sont  très 
inégales.  Il  y  en  a  qui  ont  beaucoup  de  mé- 
rite. Ses  académies  sont  très  recherchées  des 
amateurs. 

Bctancourt  (César-Ed.).  E.  Fr.  1817. 
Boulogne  sur  Mer.  Paysage. 

Beth  (Gilles).  E.  H.  1561.  Amsterdam.  = 
Appartenait  à  une  famille  distinguée  et  fit 
partie  de  la  régence  de  sa  ville  natale  en 
1618. 

Bethon.  E.  Fr.  '  1756.  Histoire.  =  Membre 
de  l'ancienne  Académie  de  Saint-Luc,  à  Paris. 
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Bets  (Jean).  E.  H.  f  1665.  La  Haye.  Pay- 
sage, vues  de  villes.  =  Membre  de  la  confré- 
rie de  Saint-Luc  à  La  Haye. 

Betti  (Sigismond).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Elève  de  Mathieu  Bonechi. 
Travailla  beaucoup  à  Gênes,  à  Savone  et  à 
Turin.  =  Tableaux  à  Florence.  =  Excellent 
dessinateur  et  habile  peintre  à  fresque  et  à 
l'huile. 

Betti  (Bernardin  di),  dit  le  Pinturicchio. 
E.  I.  1454-1513.  Pérouse.  Histoire,  vues  de 
ville,  etc.  =  Elève  du  Pérugin  qu'il  suivit  à 
Rome;  d'autres  disent  qu'il  ne  fut  que  son 
condisciple  dans  l'atelier  de  N.  Alunno.  Tra- 
vailla au  dôme  d'Orviéto  de  1492  à  1496.  S'oc- 
cupa beaucoup  à  Rome  ;  fut  appelé  à  Sienne, 
•en  1502.  Inscrit  dans  la  corporation  des  pein- 
tres à  Pérouse  en  1506.  Se  lia  d'amitié  avec 
Raphaël.  =  Tableaux  et  fresques,  Rome.  — 
Tableaux,  Sienne.— Vierge  glorieuse,  Naples. 

—  Madone,  Venise.  —  Epiphanie,  Florence. 

—  La  Vierge  et  l'Enfant,  Paris.  —  Jésus-Christ 
mis  en  croix,  ib.  —  Epiphanie,  Berlin.  —  Por- 
trait d'homme,  ib.  —  Histoire  de  Tobie,  ib.  — 
Annonciation,  ib.  —  La  Vierge  à  la  pomme, 
ib.  =  Expression  vive  et  animée  ;  beaucoup 
de  naturel.  On  prétend  que  Raphaël  a  tra- 
vaillé dans  ses  tableaux,  mais  cette  assertion 
repose  surtout  sur  les  dires  de  Vasari  qui  a 
été  fort  injuste  pour  ce  grand  peintre.  = 
Ventes  :  V.  Nortwick  (1859),  La  Nativité, 
6,240  fr.  —  V.  Blaisel  (1870),  La  Vierge  et  V en- 
fant Jésus,  en  rond,  520  fr. 

Betti  (le  père  Biagio).  E.  I.  1545-1615.  Pis- 
toie.  Histoire  et  miniature.  =  Travailla  dans 
l'atelier  de  Daniel  de  Volterre  et  se  fit  moine 
théatin  ;  également  statuaire. 

Betti  (Nicolas).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire. 
=  Travailla  à  Florence  ;  aida  Vasari  dans  la 
décoration  du  Palazzo  Veechio.  =  Soldats 
romains  devant  César,  Florence. 

Betti aa.  E.  I.  xvne  siècle.  Milan.  Fleurs 
et  fruits.  =  On  la  croit  fille  ou  mère  de  Dome- 
nico  Bettini. 

Bettini  (Dominique).  E.  I.  1644-1705.  Flo- 
rence. Fleurs,  fruits,  oiseaux,  poissons,  etc. 
=  Elève  de  Jacques  Vignali  ;  florissait  à  Flo- 
rence et  mourut  à  Bologne.  —  Réussit  dans 
son  genre. 

Bettini  (Antoine- Sébastien).  E.-I.  1707. 
Florence.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Saint  François  de  Paule,  Florence.  —  Vie  du 
prophète  Elie,  ib.  —  L'aurore  (fresque),  ib. 

Bettini  (Jean-Antoine).  E.  I.  f  1773.  Bo- 
logne. Architecture.  =  Etudia  sous  Carpi.  = 
Grande  habileté. 

Bettio  (Joseph).  E.  I.  1720-1803.  Bellune. 
Histoire.  =  Etudia  le  Titien  et  Véronôse.  Tra- 
vailla longtemps  à  Londres  et  retourna  dans 


sa  patrie,  où  il  fit  quelques  tableaux  que  dis- 
tingue un  coloris  facile,  fort  et  frais.  =  Dessin 
très  souvent  médiocre  et  mauvais  choix  de 
costumes. 

Beueholt  (T.  ou  L.  T.).  E.  H.  Portrait.  = 
Il  peignait  à  Rotterdam. 

Benckelaer  (Alipe  van).  E.  FI.  *  xviip 
siècle.  Marines  (?).  =  Frère  lai  de  l'ordre  de 
Saint-Augustin  à  Anvers.  Egalement  sculp- 
teur. Vivait  encore  à  la  fin  du  xvnr3  siècle. 

Beuckclaer  (Joachim).  E.  FI.  1530  (?). 
Anvers.  Histoire,  nature  morte,  intérieurs  de 
cuisine.  =  Elève  de  Pierre  Aertsen  le  Long, 
dont  il  était  aussi  le  neveu  par  alliance.  Reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc  à  Anvers  en  1560.  Il 
y  reçut  un  élève  en  1573.  La  date  de  1570  don- 
née jusqu'à  présent  comme  étant  Joëlle  de  sa 
mort,  est  donc  fautive.  Van  Mander  qui  fait 
le  plus  grand  éloge  du  talent  de  Joachim  dit 
simplement  qu'il  mourut  à  Anvers  pendant 
qu'il  travaillait  pour  le  général  Vitello  aux 
derniers  temps  du  séjour  du  duc  d'Albe  dans 
les  Pays-Bas  et  à  peine  âgé  de  quarante  ans. 
Il  allait  souvent  travailler  à  la  journée,  pour 
un  florin,  chez  d'autres  artistes,  entre  autres 
chez  Antoine  Moro  où  il  exécutait  les  vête- 
ments des  portraits.  Nous  pensons  qu'il  faut 
avancer  de  quelques  années  la  date  de  sa 
naissance.  Si  l'attribution  du  tableau  de  Saint- 
Pétersbourg  est  exacte,  la  date  qu'il  porte 
(1575)  recule  de  nouveau  l'époque  de  la  mort 
du  peintre.  =  Christ  montré  au  peuple,  Flo- 
rence. —  Marchand  de  poissons,  Munich.  = 
Une  foire  avec  la  représentation  de  YEcce 
Homo  devant  le  palais  de  Pilate  (signé  :  15681, 
ib  —  Cinq  tableaux;  marchés  au  premier 
plan  ;  épisodes  de  la  Passion  au  fond,  Stock- 
holm. —  Jésus-Christ  guérissant  des  malades, 
Saint-Pétersbourg  (daté  de  1575  et  longtemps 
attribué  à  Holbein).  =  Après  sa  mort  ses  ta- 
bleaux furent  vendus  à  des  prix  exorbitants. 
Ils  sont  aujourd'hui  presque  tous  attribués  à 
son  maître  Pierre  Aertsen.  Touche  délicate 
et  harmonieuse ,  coloris  excellent  mais  quel- 
quefois un  peu  sec. 
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Beuckels  (Pierre).  *  1750  Histoire.  = 
Kramm  le  croit  Hollandais.  La  régence  de  la 
ville  de  Veere  le  fit  venir  de  Bruges,  en  1766, 
pour  les  ornementations  de  l'inauguration  du 
markgrave  prince  Guillaume  V.  Il  avait  déjà 
dirigé  des  travaux  identiques  lors  de  l'inau- 
guration de  Guillaume  IV,  vingt  ans  aupara- 
vant. =  Tableau  d'église  de  Vyve  près  de 
Bruges. 
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Beul  (Laurent  de).  E.  FI.  1821-72.  Paysage. 
=  Travaillait  à  Bruxelles  et  y  mourut, 

Beulaygna  (Jean).  E.  Fr.  *  1443.  Miniatu- 
riste. =  S'établit  à  Montpellier  en  1443. 

Beurs  (Guill.).  E.  H.  1656.  Dordrecht. 
Paysage  et  fleurs.  =  Elève  de  G.  Van  Drillen- 
burg  ;  il  donna  des  leçons  de  dessin  à  Groen- 
loo  (Hollande).  Il  a  publié  quelques  ouvrages 
sur  l'art. 

Bénitier  (Clément).  E.  Al.  *  xvme  siècle. 
Lucerne.  Paysage  et  histoire.  =  Détails  in- 
connus. =  Saint  Antoine  prêchant  au  bord 
de  la  mer,  Lucerne.  —  On  cite,  comme  son 
chef-d'œuvre,  le  jardin  d'Eden.  ==  Connu 
comme  un  excellent  paysagiste. 

Beuzelin  (Philippe).  E.  Fr.  *  1563.  PA- 
RIS (?).  Peintre  verrier.  =  En  considération  de 
ses  talents  Charles  IX  confirma  les  anciens 
privilèges  des  peintres.  Il  eut  un  frère,  Jean, 
qui  l'aida  dans  ses  travaux. 

Bevalet  (Antoine-Germain).  E.  Fr.  1779- 
1850.  Paris.  Histoire  naturelle.  —  Dessins  de 
Y  Histoire  naturelle  des  oiseaux-mouches,  par 
M.  Lesson. 

Beveren  (Charles  Van).  E.  FI.  1809-1850. 
Malines.  Portrait,  genre,  vues  de  ville.  = 
Elève  de  Vervloet  à  Malines,  en  1827,  puis  de 
l'Académie  d'Anvers.  Se  rendit  en  Hollande, 
en  1830,  visita  la  France  et  l'Italie  en  1832,  et 
reyint  se  fixer  à  Amsterdam  où  il  mourut,  == 
Mort  de  St  Antoine  (chef-d'œuvre).  Amsterdam 
(église  Moses  en  Aaron).  —  Confession  d'une 
jeune  fille  malade,  Munich.  =  Coloris  sombre, 
bonne  ordonnance,  pinceau  large  et  moel- 
leux. 

Beverense  (Antoine).  E.  I.  *  xvir3  siècle. 
Bavière  (?).  Histoire.  =  Travailla  à  Venise 
où  l'on  voit  de  lui  des  tableaux  qui  témoignent 
en  faveur  de  son  talent. 

Beverly  (William-R.).  E.  An.  1824.  Rich- 
mond.  Décors.  =  Directeur  des  ateliers  de 
décors  des  théâtres  de  Covent  Garden  et  de 
Drury-Lane. 

Bevernaege  (D  ).  E.  FI.  *  1842.  Genre.  = 
La  diseuse  de  bonne  aventure. 

Bevilaequa.  V.  Salimbeni. 

Bevilacqua  (Ambroise  et  Philippe).  E.  I. 
'  1470.  Histoire,  portrait.  =  Travaillant  à  Mi- 
lan. =  Bon  style,  mais  un  peu  trop  sec. 

Bevilacqua  (Clément).  E.  I.  *  xvin°  siècle. 
Bologne.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux à  Bologne. 

Béviii^  (Charles).  E.  Fr.  1651-1716.  Pay- 
sage. =  Reçu  à  l'Académie,  à  Paris,  en  1681. 

Bewer  (Clément).  E.  Al.  1820.  Aix-la-Cha- 
pelle.  Histoire.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Dusseldorf  puis  de  P.  Delaroche  et  d'Ary  Schef- 
fer.  =  Roméo  et  Juliette.  —  Le  Tasse. 

Bewick  (Guillaume).   E.   An.   1795-1866. 
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Harworth.  Histoire,  portrait.  =  Jacob  et 
Rachel.  —  Triomphe  de  David. 

Beyer  (Jean  De).  E.  H.  1705.  Arau  (Suisse). 
Vues  de  villes  et  portrait.  =  Il  vint  très  jeune 
à  Amsterdam" où  il  fut  élève  de  C.  Pronk, 
pour  le  dessin,  et  de  Quinkhard,  pour  la  pein- 
ture ;  mort  très  vieux  dans  le  pays  de  Clèves. 
=  Il  ne  commença  à  peindre  qu'à  l'âge  de  40 
ans;  c'est  pourquoi  le  nombre  de  ses  ouvrages 
est  très  restreint.  =  Bon  dessinateur.  Un  peu 
de  roideur. 

Beyer  :Charles-Ferd.).  E.  Al.  *  1830.  His- 
toire et  genre.  =  Elève  de  Wach. 

Beyeren  (Abraham  Van).  E.  H.  '  1656.  La 
Haye(?).  Fruits,  poissons,  nature  morte.  = 
Kramm  assure  que  c'est  par  erreur  qu'on  l'a 
nommé  Albert.  En  effet,  il  fut  admis,  en  1640, 
dans  l'ancienne  confrérie  de  St-Luc  sous  le 
nom  d'Abraham.  En  1674,  un  Abraham  Van 
Beyeren  est  inscrit  dans  la  confrérie  artis- 
tique à  Alkmaar  :  il  est  à  supposer  que 
c'est  notre  Abraham  dont  le  nom  a  été  mal 
écrit.  =  Cité  comme  un  des  47  artistes  qui 
érigèrent,  en  1656,  à  La  Haye,  la  nouvelle 
Académie  de  peinture.  =  Nature  morte  et 
poissons,  Amsterdam.  —  Deux  tableaux  de 
poissons,  Rotterdam.  —  Poissons  de  merr 
Dresde  (signé  :  A.  B.  F.).  =  Beaucoup  de  na- 
turel et  de  distinction  ;  pinceau  hardi.  = 
Ventes  :  V.  Van  der  Pot  (1808),  Nature  morte 
et  poissons,  25  florins.  —  V.  à  Paris  (1874). 
Le  Goûter  (avec  le  monogramme  et  la  date 
1660),  13,000  fr.— Même  V.  Etal  de  poissonnier 
(avec  monogramme),  6850  fr. 
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Beylard  (Corneille).  E.  H.  1813.  Hilver- 
sum.  Paysage. 

Beyselilag  (Robert).  E.  Al.  1838.  NORD- 
lingen.  Genre.  —  Elève  de  l'Académie  de  Mu- 
nich. =  Faust  et  Marguerite.  —  Le  Dimanche 
matin. 

Bez  (Jean-Joseph  Bastier  de).  E.  Fr.  1780. 
Le  Vigan  (Gard).  Paysage.  =  Elève  de  Wate- 
let.  =  Vues  d'Italie  et  du  département  du 
Gard. 

Bezard  (Jean-Louis  .  E  Fr.  1799.  Tou- 
louse. Histoire  et  intérieurs.  Portraits.  = 
Elève  de  Guérin  et  de  Picot.  =  Jacob  refu- 
sant de  livrer  son  fils  Benjamin.  —  La  Made- 
leine au  désert.  —Peintures  murales  à  l'église 
Sainte-Clotilde  à  Paris. 

Bézu  (Octave).  E.  Fr.  xixe  siècle.  Bour- 
bonne-les-Bains.  Portrait.  =  Elève  de  Drol- 
ling;  sourd  et  muet. 

Bezzî  (Jean-Philippe),  surnommé  (CIAM- 
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BOLOGNA.  E.  I.  *  1690  Bologne  (?).  Histoire. 
Fut  également  sculpteur  et  graveur. 
Bczzi  (Jean-Franc.),  dit  iVosndeila.  E. 

I.  1500-1571.  Bologne.  Histoire.  =  Elève  de 
Pellegrini  dit  Tibaldi.  =  Tableaux  à  Bologne. 
=  Exagéra  la  vigueur  de  son  maître  sans 
l'égaler  pour  son  exactitude.  L'école  de  Bezzi 
fut  très  suivie  jusqu'à  sa  mort. 

Bezzlcalnva  (Hercule).  E.  I.  *  1640.  Pise. 
Histoire.  —  Elève  de  Parigi.  =  Egalement 
graveur. 

Bezzuoli  (Joseph).  E.  I.  1784-1855.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Cet  artiste  occupe  une  des 
premières  places  parmi  les  peintres  de  son 
pays.  =  Ajax  défendant  le  corps  de  Patrocle. 
—  Toilette  de  Vénus. 

Bherens  (Jacques).  E.  H  1679  (?).  Ham- 
bourg. Miniature.  ==  Elève  de  Corneille  Van 
Schel.  Il  appartenait  à  une  famille  de  négo- 
ciants riches  mais  ruinés  par  des  pertes  sur 
mer  ;  il  avait  une  excellente  éducation  en 
diverses  branches  et  fut  tour  à  tour  militaire, 
ingénieur,  peintre  et  enfin  directeur  d'une 
école  de  dessin,  à  Breda,  où  il  s'établit  et  se 
maria. 

Biaggio  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Biagio  de  Ciitigliano.  E.  I  *  XVIe  siè- 
cle. Cutigliano.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  Daniel  de  Volterre;  florissait  à  Pistoie. 
Plusieurs  auteurs  le  nomment  par  erreur 
Biagio  de  Carigliano. 

Biagio  (Maestro).  V.  Pupini. 

Bianchi  (André),  dit  Le  ¥espiao.  E.  I. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Copie  de  la 
Cène  de  Léonard,  Milan. 

Bianchi  (Balthasar).  E.  I.  1614-1679.  Or- 
nements et  perspective.  =  Elève  et  gendre  de 
Mitelli;  travailla  avec  Jean  Paderna  et  se 
réunit  ensuite  à  Jean  J.  Monti;  mort  à  Mo- 
dène. 

Bianchi  (Charles-Antoine)  E.  I.  *  1754. 
Pavie  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux à  Pavie  =  Imitateur  du  style  romain. 

Bianchi  (François).  E.  I.  *  xvnr  siècle. 
Milan.  Histoire.  =  Ami  intime  d'Antoine- 
Marie  Ruggieri.  =  Tableaux  à  Florence  et  à 
Milan. 

Bianchi  (François-Ferrari),  dit  II  Frari 
E.  I.  1447-1510.  Modène.  Histoire.  =  On  pré- 
tend qu'il  donna  les  premières  leçons  au  Cor- 
rôge.  =  Saint  François,  Modène.  —La  Vierge, 
l'Enfant  et  deux  Saints,  Paris.  =  Touche  assez 
délicate,  trop  de  sécheresse. 

Bianchi  (le  chevalier  Frédéric).  E.  I. 
*  xviie  siècle.  Milan.  Histoire.  =  Elève  et  gen- 
dre de  J.  C.  Procaccini.  =  On  lui  doit  beaucoup 
de  travaux  biographiques  sur  des  artistes.  Ses 
notes  ont  été  publiées  par  Orlandi.  =  Nom- 
breux ouvrages  à  Milan.  =  Style  original, 
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gracieux  et  élégant.  Lanzi  le  fait  travailler  en 
1718  et  pourtant  son  beau-père  mourut,  en 
1626,  à  l'âge  de  78  ans. 

Blanchi  (le  chevalier  Isidore),  dit  Isi- 
dore de  Gamplone.  E.  I  *  1626.  Cam- 
pione.  (Milanais).  Histoire.  =  Elève  de  Maz- 
zuchelli;  nommé  peintre  de  la  cour  de  Savoie 
en  1631.  =  Pinceau  hardi. 

Bianchi  (Lucrèce).  E.  I.  *  xvir  siècle.  His- 
toire. =  Fille  de  Baldassare  Bianchi  ;  élève 
du  Stringa.  =  Exécuta  pour  le  duc  de  Modène 
d'excellentes  copies  d'après  les  grands  maî- 
tres. 

Bianchi  (Philippe).  E.  I.  *  1660.  Venise. 
Histoire.  =  Imitateur  de  Palma  le  Jeune  ; 
Bartolo  Donati  et  Jean  Dimo,  ses  compatriotes 
et  ses  contemporains,  suivirent  la  même  route 
que  lui. 

Bianchi  (Pierre).  E.  I.  1694-1739  ou  1740. 
Rome.  Histoire,  paysage,  animaux,  Heurs, 
fruits,  etc.  =  Elève  de  J.  Triga,  puis  de 
J.-B.  Gauli  dit  le  Baciccio  et  enfin  de  B.  Luti; 
reçu  à  l'Académie  de  Saint-Luc  ;  très  difficile 
pour  ses  propres  productions,  il  effaçait  sou- 
vent son  ouvrage  jusqu'à  trois  fois.  =  Con- 
ception, Rome.  —  Vénus  couchée,  Berlin.  = 
Coloris  vigoureux,  bon  dessin,  goût  satisfai- 
sant, caractère  gracieux. 

Bianchi  (T.  S.).  E.H.  1767-1827(0-  Amster- 
dam. Portrait  et  genre.  =  Elève  de  B.  Beschey . 

Bianchi  (Moïse).  E.  I.  1840.  Monza.  Genre. 
=  Le  bal  masqué. 

Bianchi  (Mlle  Nina).  E.  Fr  '  1858.  Paris. 
Portrait. 

Bianchi  -Buonavita  (François).  E.  I. 
f  1658.  Histoire,  miniature.  =  Elève  de  J.  Bi- 
levelt.  =  Peignit  sur  le  jaspe,  l'agate,  le  lapis- 
lazzuli  et  autres  pierres  dures,  des  petits  su- 
jets d'histoire  fort  recherchés.  Son  père,  Jean, 
travaillait  en  mosaïque  et  mourut  en  1616. 

Bianchiiii  (les  frères  Dominique  et  Vin- 
cent). E.  I.  *  1547.  Venise  {?).  Mosaïque.  =  Tra- 
vaillèrent d'abord  avec  les  Zuccati  et  devinrent 
ensuite  leurs  ennemis  déclarés.  Dominique 
fut  surnommé  il  Rosso.  Jean-Antoine,  fils  de 
Vincent,  participa  aux  travaux  de  son  père 
et  de  son  oncle.  =  Principes  moins  solides 
que  ceux  des  Zuccati  ;  Vincent  eut  le  plus  de 
talent. 

Bianchini  (Balthazar).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Elève  et  gendre  d'A.  Metelli. 

Bianchini.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Bianco  (Baccio  de).  E.  I.  1604-1656.  FLO- 
RENCE. Perspectives  et  caricatures.  =  Entra 
à  l'âge  de  8  ans  dans  l'atelier  de  Bilevelt  ;  à 
16  ans  il  partit  pour  l'Allemagne,  travailla  à 
Prague  puis  revint  dans  sa  patrie  d'où  il  alla 
en  Espagne  pour  y  devenir  architecte  de  Phi- 
lippe IV.  =  Réussit  parfaitement  dans  les 
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compositions  burlesques  et  les  portraits  char- 
gés. Dessina  à  la  plume. 

Blanco  (Jean-Baptiste).  E.  1. 1 1657.  His- 
toire (?)•  =  Etudia  sous  Cerano.  =  Egalement 
sculpteur. 

Blanconl  (Charles).  E.  I.  1732.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  d'H.  Graziani.  =  Sculpteur, 
architecte  et  graveur. 

Biancucci  (Paul).  E.  I.  1483-1553  (?).  Luc- 
ques.  Histoire.  =  Elève  de  Guido  Reni.  = 
Imita  la  manière  de  son  maitre  et  surtout 
celle  du  Sasso-Ferrato. 

Biard  (Pierre).  E.  Fr.  1559-1609-.  Paris.  = 
On  ne  connaît  point  ses  ouvrages  de  peinture; 
fut  également  architecte  et  graveur. 

Biard  (Auguste  -  François).  E.  Fr.  1798. 
Lyon.  Genre.  Marines,  etc.  =  Pothin  appor- 
tant l'image  de  la  Vierge  dans  les  Gaules, 
Lyon.  —  Les  enfants  perdus.  —  Le  roi  au 
milieu  de  la  garde  nationale,  Versailles.  = 
Cet  artiste  a  beaucoup  voyagé  et  a  laissé  un 
nombre  considérable  de  tableaux  parmi  les- 
quels beaucoup  d'humoristiques. 

Bibbiena.  V.  Galli. 

Bicchierari  (Antoine).  E.  I.  *  1730.  His- 
toire. =  Travailla  à  Rome.=  Fresques,  Rome. 
=  Peintre  de  mérite! 

Bicci  (Laurent  di).  E.  I.  vers  1356-1427  (?). 
Florence.  Histoire.  =  Elève  du  vieux  Spi- 
nello  ;  joignit  toutes  les  qualités  du  cœur  et 
•de  l'esprit  à  ses  talents  comme  peintre.  Vasari 
se  trompe  en  le  faisant  naître  en  1400  :  il  est 
constaté  qu'il  peignait  en  1386,  et  d'ailleurs 
son  maître  Spinello  est  mort  vers  1408.  = 
Exécution,  expression  et  dessin  remarquables. 

Bicci  di  Lorenzo,  fils  de  Laurent  di 
Bicci.  E.  I.  1373-1452.  Florence.  =  Elève  de 
son  père. 

Bicci  (Neri),  fils  de  Bicci  di  Lorenzo  et  pe- 
tit-fils de  Laurent.  E.  1. 1415  (?)  1451  (?).  Histoire 
et  portrait.  =  Elève  de  son  père,  mort  trop 
jeune  pour  pouvoir  réaliser  les  belles  espé- 
rances que  donnait  son  talent.  Quelques  au- 
teurs indiquent  pour  dates  de  naissance  et  de 
mort  de  ce  peintre  1418-1486.  M.  Waagen  met 
la  floraison  en  1420.  Nous  ferons  remarquer 
que  si  l'une  des  assertions  ci-dessus  est  exacte, 
Neri  a  eu  tout  le  temps  de  produire. 

Bicbebois.  E.  Fr.  1801-1850.  Paris.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Regnaud.  =  Lithographe. 

Bichelberger  (Mlle  S.h  E.  H.  *  1820.  La 
Haye.  Miniature,  fleurs  et  fruits.  =  Sainte- 
Thérèse. 

Bicke.  V.  Meel. 

Bida  (Alexandre).  E.  Fr.  1823.  Toulouse. 
Histoire.  =  Elève  d'E.  Delacroix.  Dessinateur 
de  sujets  bibliques. 

Bidau  (Eugène).  E.  Fr.  *  1865.  Napoléon- 
Vendée.  Fleurs  et  fruits. 
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Bidauld  (Jean-Pierre-Xavier),  frère  de 
Joseph-Xavier.  E.  Fr.  1745-1813.  Carpentras. 
Paysage,  histoire  naturelle.  =  Elève  de 
Sauvan. 

Bidauld  (Jèan-Joseph-Xavier),  frère  de 
Jean-Pierre-Xavier.  E.  Fr.  1758-1846.  Car- 
pentras. Paysage,  histoire.  =  Elève  de 
son  frère  ;  passa  plusieurs  années  en  Italie, 
obtint  une  médaille  d'or  au  salon  de  1812; 
membre  de  l'Institut  et  chevalier  de  la  Légion 
d'honneur.  =  Vue  du  lac  Majeur,  Trianon.  — 
Paysage,  Paris.  =  Peintre  de  beaucoup  de 
de  mérite.  =  Ventes.  V.  Reiset  (1870).  Pay- 
sages :  quatre  panneaux  provenant  du  bou- 
doir de  Madame  Tallien,  1220  fr. 

Bidault.  E.  Fr.  f  1612.  Bourges.  =  Minia- 
turiste de  beaucoup  de  talent  qui  travailla  à 
Bourges. 

Bidault  (François-C.-M.-E.).  E.  Fr.  1835. 
Avallon.  Vues  etc.  =  Elève  de  J.  Ouvrié. 

Bidermann  (Jean-Jacques).  E.  Ail.  1762- 
1828.  Winterthur.  Paysage,  genre  et  por- 
trait. ===  Elève  d'A.  Graf,  à  Dresde  ;  s'établit 
à  Berne.  =  Imitateur  assez  exact  de  la  na- 
ture. Graveur  à  l'eau-forte. 

Bidlo  (N.).  E.  H.  *  1705.  Portrait.  =  Détails 
inconnus. 

Bidot  (Clément-A.).  E.  H.  1833.  Lons  LE 
Saulnier.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
L.  Cogniet. 

Bie  (Adrien  de).  E.  FI.  1594-1640 (?).  Lierre. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Vautier  Abts, 
artiste  peu  connu  et  de  R.  Schoof,  peintre  de 
Louis  XIII,  roi  de  France.  Il  est  le  père  de 
Corneille  de  Bie,  auteur  de  l'ouvrage  bien 
connu  sur  les  peintres.  A  Rome,  où  il  passa 
quelques  années,  il  peignit,  pour  plusieurs 
cardinaux,  sur  or,  sur  argent  et  sur  pierres 
fines.  =  Prédication  de  Saint  Eloi,  Lierre. 
(Triptyque  avec  volets,  daté  de  1626).  =  Du 
soin  et  du  fini. 


Bie  (Erasme  de).  E.  FI.  *  xvne  siècle  Genre. 
=  Il  reçut  comme  élève,  en  1666-67,  Fran- 
çois de  Bie  qui  devint  franc-maître  peintre  en 
1673-74. 

Bie  (Gisbert  de).  E.  H.  f  1677  (?).  La  Haye. 
=  On  pense  qu'il  cultiva  l'art  en  amateur. 

Bie  (K.  de).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Fleurs.  = 
Connu  par  un  quatrain  de  Jean  de  Vos,  où  le 
talent  de  ce  peintre  est  fort  loué. 

Biefve  (Edouard  de).  E.  FI.  1808.  Bruxel- 
les. Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Paelinck. 
=  Le  comte  Ugolin.  —  Le  compromis  des  no- 
bles. 

Biemioury  (Victor-Franc.).  E.  Fr.  1823. 
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Bar-sur-Aube.  Histoire.  Genre.  =  Elève  de 
Drolling.  =  Baptême  de  J.-C.  —  Le  rôdeur. 

Bierman  (Charles-Edouard).  E.  Al.  1803. 
Berlin.  Paysage.  =  Elève  de  Schinkel.  = 
Le  soir  sur  les  Hautes  Alpes.  —  Vue  de  Flo- 
rence. 

Bierman  (G.-H.)  Junior,  E.  H.  '  xix°  siè- 
cle. =  Peintre  amateur  à  Amsterdam. 

Biermann  (Pierre).  E.  Al.  *  XVIII*1  siècle. 
Suisse.  Paysage.  =  Elève  de  Rieter  et  Ducros. 
-=  Chutes  d'eau. 

Blermans  (Jacques).  E.  FI.  f  1660  =  Son 
fils  Jean,  fut  re^u  franc-maitre  peintre  à 
Anvers,  en  1656-57  et  mourut  en  1668. 

Bierset (Pascal  de).  E.  FI.  1480  (?).  Bibrsbt. 
=■  Bénédictin  à  Liège.  —  Il  orna  de  tableaux 
l'église  de  son  monastère. 

Bierstadt  (Albert).  E.  Al.  1830.  Solingen. 
Paysage.  =  Elève  de  Lessing  et  d'Achenbach. 
=  Vues  d'Amérique. 

Biesbroeck  (Jules  Van).  E.  FI.  '  1875. 
Gand.  Histoire.  —  Oreste  et  les  Eumenides. 

Biesebroeck  (J.  Van).  E.  FI.  *  1842. 
Bruges.  Paysage.  =  Elève  de  Kuhnen 

Biezelingen  (Chrétien  van).  E.  H.  1558  (?). 
1600.  Delft.  Portrait.  =  Peintre  du  roi 
d'Espagne.  Il  rit  le  portrait  de  Guillaume 
d'Orange  après  le  meurtre  de  ce  prince  par 
Balthazar  Gérard.  Etant  allé  avec  sa  femme 
et  ses  enfants  à  bord  d'un  vaisseau  pour  y  voir 
des  amis,  le  vaisseau  leva  l'ancre  pendant  sa 
visite,  et  il  rit  forcément  le  voyage  d'Espagne  ; 
s'occupa  dans  ce  pays  jusqu'à  la  mort  de  sa 
femme,  puis  revint  dans  sa  patrie  ;  mort  à 
Middelbourg.  =  Excellait  dans  le  portrait. 

Biffi  (Carlo).  E.  1. 1605-1675.  Milan.  Histoire. 
=  Elève  de  Procaccini(Camille).  =  Abandonna 
la  peinture  pour  remplir  des  emplois  publics. 

Biffio  (Miss  Sara).  E.  An.  1784-1850,  Brid- 
gewater.  Miniature. 

Bigand  (Auguste).  E.  Fr.  1803.  Champlan. 
Genre  et  histoire.  =  Mort  de  saint  Jérôme.— 
Martyre  de  saint  Théodore  et  de  saint  Didyme. 

Bigari  (Victor).  E.  I.  1692-1776.  Bologne. 
Perspective,  ornements  et  histoire. = Employé 
par  plusieurs  souverains  de  l'Europe.  Ses  trois 
fils  marchèrent  sur  ses  traces. 

Bigame  la  Broue.  E.  Fr.  *  XIXe  siècle. 
Mayence.  Miniature. 

Bigatti  (Balthasar).  E.  I.  '  xvme  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  M.  Crespi.  A  propos  de 
ce  peintre  on  cite  Dominique  Galeazzi  et  Pierre 
Minelli  qui  furent  ses  condisciples  et  dont  on 
ne  connaît  que  quelques  tableaux  d'autel. 

Bigée  (Charles).  E.  FI.  *  1750.  Malines. 
Fleurs.  =  Les  comptes  communaux  de  Ma- 
lines le  citent,  en  1753-54,  pour  avoir  restauré 
les  tableaux  dans  une  salle  de  l'hôtel  de  ville. 
=  Deux  tableaux  de  fleurs,  Louvain.  =  Beau 


BIL 

composition;    couleur 


coup    d'effet   dans   la 
sèche  et  insuffisante. 

Blget.  E.  Fr.  '  1820.  Portrait.  -=  Portrait 
•  lu  marquis  d'Eckevilly,  pair  de  France. 

Blgg  (Guillaum  3-Redmore).  E.  An.  1755- 
1828.  Intérieurs,  genre.  =  Les  matelots.  — 
L'aveugle.  —  Peintre  de  réputation.  Grande 
vérité;  beaucoup  de  sentiment. 

Bïgi  (Félix).  E.  I.  '  1680.  Parme.  Fleurs  et 
fruits.  —  Ouvrit,  une  école  de  peinture  à  Vé- 
rone. On  dit  que,  poursuivi  pour  meurtre,  il 
quitta  Parme  sans  que  l'on  connût  jamais  88 
retraite. 

Bigio  (le).  V.  Brazze. 

Bigio  (Marc).  E.  I.  *  1530.  Sienne.  Histoire. 
=  Détails  inconnus.  =  Montra  du  talent  dans 
les  petites  figures. 

Bigio  (Marc- Antoine),  dit  le  Francia- 
Bigio.  E.  I.  1482  OU  1483-1524.  FLORENCE. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  M.  Alberti- 
nelli;  ami  d'André  del  Sarto,  il  fut  longtemps 
associé  avec  ce  grand  artiste  et  ensuite  devint 
son  rival.  Son  frère,  Agnolo,  fut  son  élève.  = 
Temple  d'Hercule,  Florence.  —  La  Vierge, 
l'enfant  Jésus,  saint  Jean  et  saint  Job,  ib.  — 
Portrait  d'homme,  ib.  —  La  calomnie  d'Apelle, 
ib.  —  David  observant  Bethsabée,  Dresde.  — 
Portrait  d'homme,  Berlin.  —  Mariage  de  la 
Vierge,  ib.  =  Belle  expression;  ornements 
d'architecture  supérieurement  traités;  com- 
position bien  entendue;  excella  dans  les  fres- 
ques; talent  très  gracieux. 

Bignet  (Elisabeth).  V.  Didier. 

Bignon  (François).  E.  Fr.  1640.  Paris. 
Histoire  et  portrait.  =  Fut  également  gra- 
veur. 

Bignotte  (Jean  de  la).  *  xvne  siècle.  = 
Travailla,  en  1697,  pour  la  maison  d'Orange. 

Bi^o^apo  (le).  V.  Bsrnardi. 

Bigordi.  V.  Ghirlandaio. 

Bigordi  (Michel),  dit  Michèle  del 
Ghirlandaio.  E.  I.  *  1568.  FLORENCE.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  J.  A.  Sogliani; 
passa  ensuite  à  l'école  de  Rodolphe  Ghirlan- 
daio, dont  il  prit  le  nom.  =  La  Vierge  et  l'En- 
fant entourés  de  saints,  Florence.  —  Supplice 
de  mille  martyrs,  ib. 

Bigot  (Martin).  E.  Fr.  '  1473.  Bourges.  = 
Ornements.  =  Travailla  aux  orgues  de  la  ca- 
thédrale de  Bourges  en  1473. 

Bilcoq  (Marie-Marc-Antoine).  E.  Fr.  1755- 
1838.  Paris.  Genre.  =  Reçu  à  l'Académie,  en 
1789.  =  Chimiste  dans  son  laboratoire.  —  Jeune 
femme  assise,  Nantes. 

Bildei-dyk  (Guillaume).  E.  H.  1756-1831. 
Amsterdam.  Paysage.  =  Ce  grand  poète  hol- 
landais cultiva  aussi  la  peinture;  on  connaît 
de  lui  quelques  rares  productions  qui  témoi- 
gnent d'un  talent  distingué. 
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Btlders  (Jean  Guillaume).  E.  H.  1811. 
Utrecht.  Paysage.  =  Elève  de  J.  L.  Jonxis. 
=  Vues  de  Gueldre. 

Bilevelt  (Jean).  E.  I.  1576-1644.  MAES- 
tricht.  Histoire.  =  Accompagna  très  jeune, 
en  Toscane,  son  père  qui  y  fit  le  commerce  des 
tableaux.  Ne  quitta  plus  l'Italie  où  son  nom 
lut  changé  en  Biliverti,  en  Bilivetti  ou  Bili- 
velti.  Elève  du  Cigoli  qu'il  suivit  à  Rome 
pour  l'aider  dans  ses  travaux  à  Saint-Pierre. 
Acheva  plusieurs  tableaux  que  la  mort  avait 
empêché  son  maître  de  terminer.  Orlandi  a 
l'ait  do  ce  peintre  deux  artistes  différents,  l'un 
sous  le  nom  d'Antonio  Biliverti,  l'autre  sous 
celui  de  Giovanni  Ballinert.  Cette  erreur  a 
été  copiée  par  plusieurs  biographes.  Il  a  formé 
quelques  bons  élèves  et  mourut  à  Florence. 
=  Sainte  famille  dans  un  paysage,  Florence. 
—  Exaltation  de  la  croix,  ib.  (chef-d'œuvre; 
église  de  Santa  Croce).  —  Joseph  et  la  femme 
dePutiphar,  ib.  —  Suzanne  et  les  vieillards, 
ib.  —  La  Samaritaine,  Vienne.  =  Peu  de  no- 
blesse dans  les  tètes;  beaucoup  de  vivacité 
dans  l'expression;  beau  coloris;  détails  riches 
et  abondants;  draperies  amples. 

Bilfeldt  (Jean-Joseph).  E.  Fr.  1793-1849. 
Avignon.  Miniature.  =  Elève  de  Mansion.  = 
Portraits,  Avignon.  —  Portraits,  Versailles. 

Bilia  (Jean-Baptiste  Délia).  E,  I.  +  1550. 
Borgo  San  Sepolcro  ou  Citta  di  Castella. 
Histoire  et  portrait.  =  Peintre  et  soldat;  tra- 
vailla avec  le  Doceno. 

Biliverti.  V.  Bilevelt. 

Billardc  t  (Léon-M,).  E.  Fr.  1818-1863. 
Gray.  Histoire,  portrait.  =  La  famille  de  Bel- 
lini.  —  Héloïse  et  Abeilard. 

Billet  (Etienne).  E.  Fr.  1821.  Marseille. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  = 
Caravanes  au  désert. 

Billevors.  V.  Bellevois. 

Biliington  (Horace-W.).  E.  An.  f  1812. 
Paysage. 

Billioray  (Mme  née  Clément)  E.  Fr.  f  1869. 

VlLLEFRANCHE. 

Bilio  (Tibère).  E.  I.  *  1567.  Sienne.  Histoire. 
=  Détails  inconnus.  =  Peintures  à  Sienne. 

Billoin  (Ch.).  E.  FI.  *  1813-1869.  Histoire, 
portrait,  aquarelle.  =  Dernière  étude  de  Géri- 
cault.  =  Plus  connu  comme  lithographe. 
Graveur. 

Billotte  (Léon-J.).  E.  Fr.  1815.  Dijon.  His- 
toire, genre.  =  Elève  de  Blondel.  =  Vision 
de  Stc  Agnès.  —  Toilette  du  matin. 

itiiiou  (Paul).  E.  Fr.  1851.  Paris.  Genre. 
Elève  de  Gigoux.  =  Sauve  qui  peut  ! 

Bilt  (Van  der)  ou  Biltius  (Jacques).  E.  H. 
*  1651.  Hollande.  Gibier,  nature  morte,  fi- 
gures, ornements.  =  On  le  croit  né  à  La  Haye. 
Il  quitta  cette  ville  en  1661  pour  Amsterdam. 


Inscrit  à  Anvers,  dans  la  corporation  de 
St-Luc,  en  1672;  il  était  déjà  dans  cette  ville, 
ainsi  que  sa  femme,  en  1671,  car  à  cette  époque 
il  y  fut  admis  à  la  Cône  des  Calvinistes  qui  fut 
célébrée  plusieurs  lois  dans  la  maison  même 
de  Biltzius  (sic).  On  croit  qu'il  ne  mourut  pas 
à  Anvers.  =  Combat  de  coqs,  Anvers.  —  Menu 
gibier,  Copenhague.  =  Il  peignit  avec  une 
remarquable  vérité. 

BillwEller  (Jean-J.-L.).  E.  Al.  1780.  Saint- 
Gall.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Bimbi  (Barthélémy).  E.  I.  1648-1725.  Flo- 
rence Genre,  fleurs,  fruits  et  histoire.  = 
Elève  d'Ange  Gori  pour  les  fleurs  et  de 
L.  Lippi  pour  la  figure.  =  Mis  au  même  rang 
que  Mario  Nuzzi. 

Bimbis.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Logé  au  Lou- 
vre. Cité  par  de  Marolles. 

Bin  (Jean-B.-P.-E.).  E.  Fr.  1825.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  = 
Orphée  et  les  Bacchantes.  —  Venus  Astarté. 
Binck  (Jacques).  E.  Al.  1490  (?)-1560.  Co- 
logne. Portrait,  histoire.  =  Elève  d'A.  Du- 
rer; quelques  auteurs  le  font  naître  à  Nurem- 
berg, mais  cette  assertion  est  erronée.  On 
donne  aussi  l'année  1504  comme  celle  de  sa 
naissance;  visita  l'Italie;  au  service  du  roi  de 
Danemarck,  comme  peintre  de  portraits  ;  sé- 
journa  à  Kœnigsberg  à  la  cour  d'Albert  de 
Hohenzollern,  duc  de  Prusse,  qui  le  chargea 
d'une  mission  artistique  dans  les  Pays-Bas. 
Mort  à  Kœnigsberg.  =  Portrait  du  peintre, 
Vienne.  —  Portrait  de  Christian  III,  de  Dane- 
marck; et  de  sa  femme  Dorothée,  Copenhague. 
—  Plusieurs  portraits,  Kœnigsberg.  =  Com- 
position énergique,  dessin  délicat.  Coloris 
froid  mais  harmonieux.  Graveur  au  burin  et 
sur  bois. 

Binder.  E.  Al.  *  1803.  Vienne.  Histoire.  = 
L'apôtre  Jacob.  —  Vie  de  Noé  (fresques). 

Binet  (Victor-Dominique-François).  E.  Fr. 
1798.  Sèvres.  Histoire,  paysage,  animaux; 
peintre  sur  porcelaine.  =  Elève  de  Lair  et  de 
Niquevert.  =  Le  retour. 

Binet  (Mme,  née  Menard).  E.  Fr.  1835.  Pa- 
ris. Nature  morte. 

Bing  (Valentin).  E.  H.  1812.  Amsterdam. 
Histoire  et  intérieurs.  ==  Elève  de  J.  A.  Kru- 
seman.  =  Saint  Marc.  —  Isaac  et  Rébecca. 

Birat  (Mrae,  née  d'Harchies).  E.  Fr.  1812. 
Goritz.  Fleurs,  miniature.  =  Elève  de  Re- 
douté et  de  Mme  de  Mirbel. 

Bireh  (Jean).  E.  An.  1807-1857.  Norton. 
Portrait  et  paysage. 

Bird  (Edouard).  E.  An.  1772-1819.  Wolver- 
hampton.  Genre  et  histoire.=Protégé  d'abord 
par  le  marquis  de  Strafford,  puis  par  la  prin- 
cesse Charlotte,  qui  le  nomma  son  peintre; 
membre  du  club  royal  de  l'Hospitalité  de  Sus- 
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sex  et  membre  élu  de  l'Académie;  estimé  et 
aimé  par  la  protection  qu'il  accordait  à  tous 
les  jeunes  artistes  et  par  toutes  les  qualités 
qui  font  le  bon  citoyen.  =  Chantres  de  village, 
Londres.  —  L'enrôlement,  ib.  —  Peintures  de 
la  salle  des  francs -maçons,  ib.  =  Connaissait 
à  fond  les  parties  mécaniques  de  l'art.  Beau- 
coup de  goût;  exécution  habile,  facilité  extra- 
ordinaire; ce  peintre  serait  parvenu  à  un 
talent  remarquable  si  la  faiblesse  de  sa  santé 
n'avait  interrompu  ses  travaux. 

i ci i  m.. si,,  (Samuel).  E.  Al.  1693-1746.  Bale. 
Paysage.  =  Il  légua  à  sa  ville  natale  sa  collec- 
tion de  tableaux  parmi  lesquels  se  trouvait 
Y  Adoration  des  mages ,  magnifique  composi- 
tion de  Jean  Gossaert,  dit  de  Mabuse,  et  au- 
jourd'hui au  musée  de  Bàle. 

Bii-oclion  (Guillaume).  E.  FI.  *  1724.  Por- 
trait. =  Fut  dès  1721  et  pendant  plusieurs 
années  peintre  du  marquis  de  Saint-  Philippe, 
ambassadeur  de  Philippe  V  d'Espagne,  au- 
près des  provinces-unies  et  de  la  cour  de 
Bruxelles.  Accompagna  son  maitre  au  congrès 
de  Cambrai  en  1724  et  y  peignit  les  portraits 
de  plusieurs  ambassadeurs  et  d'autres  per- 
sonnes. Après  la  mort  subite  du  marquis  en 
1720,  il  fut  chargé  de  dresser  l'inventaire  des 
tableaux  ayant  appartenu  à  ce  seigneur,  puis 
il  partit  pour  La  Haye. 

lîiiotheuu  (Ferdinand).  E.  Fr.  1819.  Na- 
poléon-Vendée. Histoire.  =  Elève  de  Drol- 
ling.  =  La  Samaritaine. 

Bisbink  (Bernard).  E.  H.  *  xvir3  siècle. 
Paysage.  =  Elève  dé  Jean  Both. 

Biscaino  (André).  E.  I.  '  xviie  siècle. 
Gènes.  Paysage.  =  Peintre  de  peu  démérite. 
=  Grande  facilité. 

Biscaino  (Barthélémy  ou  Dominique),  fils 
d'André.  E.  I.  1632-1657.  Gènes.  Histoire.  = 
Elève  de  Valère  Castelli;  mort  de  la  peste, 
avant  d'avoir  pu  remplir  les  belles  promesses 
que  donnait  son  talent.  =  La  femme  adultère, 
Dresde.  -  Adoration  des  mages,  ib.  -  Circon- 
cision, ib.  =  Dessin  gracieux;  beaucoup  de 
vigueur.  Graveur  de  talent. 

Biscara.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Turin.  His- 
toire. =  Sainte  Elisabeth  et  la  Vierge. 

Bischof  (Frédéric).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Paysage.  =  La  première  neige,  Munich. 

Biscom  (Jean-Guillaume  Van).  E.  FI.  1800. 
Alost.  Vues  de  ville  et  paysage.  =  Elève  de 
son  père,  professeur  à  l'Académie  de  dessin 
d'Alost. 

Bisenius (François).  E.  Al.  *  1837.  Portrait. 

Biset  (George).  E.  FI.  f  1671.  Décorations. 
=  On  ignore  où  il  naquit,  mais  il  passa  pres- 
que toute  sa  vie  à  Malines  où  il  fut  élève  de 
Michel  Coxcie  III  en  1615.  Une  de  ses  filles 
épousa  Jean  Coxcie.  Il  fut  très  employé  par  le 


magistrat  malinois  pour  les  arcs  de  triomphe 
et  autres  décorations. 

Biset  ( Charles-Emmanuel ).  E.  FI.  1633- 
1685.  Malines.  Genre,  portraits,  etc.  =  Partit 
jeune  pour  Paris  où  sa  manière  trouva  l m  un- 
coup  d'admirateurs;  pourtant  il  revint  s'éta- 
blir dans  sa  patrie  où  il  fut  nommé  peintre 
du  gouverneur,  le  comte  de  Montérey.  Peu 
après  il  se  fixa  à  Anvers,  s'y  inaria  et  fut 
inscrit  à  la  maîtrise  en  1001-02.  Il  y  acquit 
le  droit  de  bourgeoisie  on  1663,  enfin  il  fut 
doyen  de  Saint-Luc  et  directeur  de  l'Aca- 
démie en  1074.  Son  inconduite,  sa  paresse, 
qui  allait  parfois  jusqu'à  rester  plusieurs 
jours  de  suite  au  lit,  le  plongèrent  dans  la 
misère.  Toutefois  ces  assertions  ne  sont  pas 
étayées  de  preuves.  Van  Ehrenberg  et  He- 
melraet  ont  travaillé  avec  lui.  Mort  à  Bréda. 
—  Riche  intérieur  flamand  avec  nombreuses 
figures,  probablement  des  portraits,  Rotter- 
dam. —  Guillaume  Tell,  fait  pour  les  arba- 
létriers d'Anvers,  cité  comme  un  de  ses 
meilleurs  tableaux,  Bruxelles,  architecture 
par  Van  Ehrenberg,  paysage  par  Van  He- 
melraet.  =  Talent  soigné  et  spirituel  ;  il  eut 
le  tort  de  peindre  souvent  des  sujets  libres. 
Composition  abondante  et  pittoresque,  tou- 
che fine,  pinceau  agréable,  figures  ave- 
nantes, draperies  riches.  Coloris  parfois  bril- 
lant, mais  un  peu  gris.  Dessin  incorrect.  = 
Les  œuvres  de  Biset  n'ont  pas  eu  une  grande 
réputation,  nous  entendons  parler  de  celles 
qui  pouvaient  paraître  en  public.  On  en  ren- 
contre peu  dans  les  ventes  où  en  général 
on  leur  a  attribué  des  paternités  plus  il- 
lustres. Ventes  :  Vente  Siebrecht  (Anvers, 
1754),  Une  Compagnie  (petit  panneau),  15  flo- 
rins. —  V.  Van  Haansbergen  (La  Haye, 
1755),  le  Jugement  de  Paris,  33  fl.  —  V.  de 
Schryvere  (Bruges,  1763),  Scène  de  paysans 
(petite  pièce),  12  fi.  —  V.  Lormier  (La  Haye, 
1763),  Jupiter  et  Danae,  en  collaboration  avec 
Gysels,  Veerendael,  Spieringh  et  Van  Ehren- 
berg, 305  fl.  V.  Rocheb...  (1873).  Intérieur  de 
V église  des  Jésuites,  à  Anvers,  figures  de 
Biset,  2050  fr.  =  On  a  quelquefois  confondu  les 
tableaux  du  père  avec  ceux  du  fils,  et  lors- 
qu'ils étaient  d'une  qualité  supérieure  on  les  a 
attribués  à  Coques.  Jupiter  et  Danae  est  un 
tableau  que  Kramm  a  erronément  attribué  à 
Jean-Baptiste  Biset. 

Biset  (Jean-Baptiste),  fils  de  Charles-Em- 
manuel. E.  Fl.  '  xvne  siècle.  Portrait.  =  Elève 
de  son  père.  Passa  une  grande  partie  de  sa 
vie  à  Bréda.  Il  s'occupa  dans  plusieurs  villes 
hollandaises,  séjourna  à  Bois  le  Duc,  à  An- 
vers, etc.  En  1727  il  travaillait  encore  en  Zé- 
lande.  =  Artiste  d'un  certain  mérite,  mais  il 
n'égala  point  son  père. 


BIS 

Bisliop.  E.  Fr.  *  1840.  Portrait. 
Dis!  (Bonaventure). 


dit  Padre  IMtto- 

i-ini.  E.  I.  1610-1G62.  Bologne.  Histoire  et 
miniature. =Cordelier  conventuel  de  Bologne. 
Il  quitta  les  ordres  pour  se  mettre  au  service, 
comme  peintre,  de  divers  souverains  d'Italie. 
Mort  à  Modène.  =  Il  a  reproduit,  en  minia- 
ture, les  plus  beaux  ouvrages  du  Guide  et 
d'autres  grands  artistes.  =  Graveur  à  l'eau  - 
forte. 

Oisi  (Joseph).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Paysage. 

Bisî  (Louis).  E.  I.  1814.  Milan.  Intérieurs 
d'église.  =  Intérieur  du  dôme  de  Milan,  avec 
beaucoup  de  figures,  Vienne. 

Bisquert  (Antoine).  E.  Es.  f  1646.  Va- 
lence. Histoire.  =  Elève  de  l'école  de  Ribalta. 
=  Mourut  de  chagrin  de  se  voir  préférer 
Fr.  Ximénès.  =  Jouit  d'une  grande  réputa- 
tion; belle  couleur,  bon  dessin,  du  sentiment. 

Bisschop  (Corneille).  E.  H.  1630-1674.  Dor- 
drecht.  Histoire,  portrait  et  ornements.  = 
Elève  de  F.  Bol.  Peintre  du  roi  de  Danemark  ; 
il  laissa  onze  enfants,  dont  cinq  furent  artis- 
tes. 

Bîsscliop  (Abraham),  fils  cadet  de  Cor- 
neille. E.  H.  *  xvie  siècle.  Paysage,  oiseaux, 
tapisseries.  =  Détails  inconnus.  =  Il  a  peint 
de  grands  sujets  pour  salons. 

Bisschop  (Jacques),  fils  aine  de  Corneille. 
E.  H.  *  xviie  siècle.  Amsterdam.  Histoire,  ta- 
pisseries. =  Elève  de  son  père  et  maître 
d'A.  Terwesten. 

Bisschop  (Jean  De)  dit  Episcopius. 
E.  H.  1646-1676  ou  77.  La  Haye.  Histoire  et 
paysage.  ==  Avocat  à  la  cour  de  Hollande  et 
mort  à  Amsterdam;  il  fit  quelques  gravures, 
et  comme  il  avait  latinisé  son  nom,  il  les 
signait  J.  E.  La  date  de  sa  mort,  donnée 
jusqu'à  présent  comme  étant  1686,  est  une 
erreur,  puisque  la  vente  de  ses  richesses  artis- 
tiques fut  faite  par  ses  héritiers  le  10  février 
1677.  C'est  donc  en  1676  ou  tout  au  commence- 
ment de  1677  que  décéda  cet  artiste.  ==  Excel- 
lent dessinateur  à  la  plume. 

Bisschop  (Christophe).  E.  H.  *  1867.  Leu- 
"Warden.  Genre. 

Bissolo  (Pierre -François).  E.  I.  *  1520 
Venise.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  des  Bel- 
lini.  =  Le  Sauveur  du  monde,  Berlin.  —  Le 
Christ  et  sainte  Catherine  de  Sienne,  Venise 
(Académie;  signé).  —  Tableau  signé  et  daté 
de  1528,  à  San  Floriano,  près  Castel  Franco. 
—  Portrait  de  femme,  Londres.  =  Beaucoup 
de  grâce  et  de  délicatesse. 

Bisson  (Jacques-François).  E.  Fr.  1828. 
Paris.  Animaux,  fleurs.  =  Elève  de  Ph.  Rous- 
seau. =  La  Marguerite. 

Bissoni  (Jean-Baptiste).  E.  1. 1576-1636.  Pa- 
doue.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Dario 
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Varotari,  le  Vieux,  et  d'Appollodore  de  Porcia. 

Bistega  (Luc -Antoine).  E.  I.  1672-1748. 
Bologne.  Ornements,  perspective.  =  Elève 
de  Franceschini  qu'il  aida  dans  ses  travaux. 
=■  Peintre  hab'ile. 

itiiino.  E.  I.  1407.  Rimini.  Histoire.  =  Son 
fils  Antoine  peignait  en  1446.  =  Fresques  à  l'é- 
glise de  Saint-Julien,  à  Rimini.  =  Invention, 
perspective,  physionomies  et  .coloris  égale- 
ment agréables. 

Bitter.  E.  Fr.  f  1832.  Histoire.  =  Elève 
de  David.  =  Clémence  de  François  Ier,  le 
Mans.  -  Charles  VII  et  Agnès  Sorel. 

Bitterlich  (Edouard).  E.  Al.  1834-1872- 
Histoire.  =  Elève  et  collaborateur  de  Rahl. 
Mort  à  Vienne. 

Bitti.  V.  Caporali. 

Bittonte  (Jean),  dit  Le  Ballcrino.  E.  I. 
1633-1678.  Vicence.  Histoire.  =  S'établit  à 
Castel  Franco  et  y  fonda  une  école  de  peinture 
et  de  danse,  ce  qui  lui  valut  son  surnom. 

Bizaid  (Ferdinand-A.).  E.  Fr.  1820.  SÉ- 
mur.  Vues,  nature  morte,  etc. 

Bizet.  E.  Fr.  *  1756.  Histoire.  =  Ancien 
conseiller  de  l'Académie  française  de  Saint- 
Luc,  à  Paris. 

Bizzamano,  l'oncle,  E.  I.  *  1184.  En  TOS- 
CANE. Histoire.  =  Artiste  très  fécond.  =  Des- 
cente de  croix,  Berlin.  (Ce  tableau  est  signé  : 
Angélus  Bizamanus  jpinxit  in  Notzanto).  On 
ne  dit  pas  si  c'est  de  l'oncle  ou  du  neveu.  = 
Fonds  en  or  sur  bois  et  contours  bordés  d'un 
large  trait  noir. 

Bizzamano,  le  neveu.  E.  I.  *  1190.  Histoire 
religieuse.  —  Détails  inconnus. 

Bizzari  (Sébastien).  E.  I.  1648-1692. 
Sienne.  Histoire.  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux à  Sienne. 

Bizzelli  (Jean).  E.  I.  1556-1647.  FLORENCE. 
Histoire.  =  Elève  d'Al.  Allori  ;  s'occupa  à 
Rome.  =  Annonciation,  Florence.  =  Peintre 
médiocre. 

Blaas  (Charles).  E.  Al.  1815.  Nauders. 
Histoire,  portrait.  =  Séparation  de  Jacob  et 
de  Laban,  Vienne.  =  Fresques  à  la  cathédrale 
de  Vienne. 

Blaas  (Eugène),  fils  de  Charles.  E.  Al.  1843. 
Albano.  Histoire.  =  Faust  et  Marguerite.  — 
Giotto.  —  Cimabue. 

Blaauw  (P.-A.).  E.  H.  1744-1808.  HoORN. 
Marines,  vaisseaux.  =  Montra  du  talent  dans 
la  sculpture  des  ornements  de  vaisseaux. 
Mort  à  Medemblik. 

Blaceo  (Bernard).  E.  I.  *  1540.  En  Frioul. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Imita  les 
peintres  primitifs  pour  la  composition. 

Black  (Thomas).  E.  An.  f  1777.  Portrait. 

Black  (Miss  Mary),  fille  de  Thomas.  E.  An. 
1737-1814  Portrait. 
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Blacklock  (W.-J  ).  E.  An.  181G-1858. 
Blackwell  (Elisabeth).    E.  An.   f   1774. 
Fleurs.  =  Artiste  de  beaucoup  de  mérite. 
iti.-MiiKMiri  ou  Biadnovei  (Guillaume). 

E.  Fr.  *  1450.  Montpellier.  Miniature.  =  Ar- 
tiste de  talent  qui  travailla  à  Montpellier. 

Blain  de  Fontenay  (Jean-Baptiste).  V. 
Belin. 

Blain  de  Fontenay,  fils  de  J.-B.  V.  Be- 
lin. 

Blaize  (Candide).  E.  Fr.  1795  1855.  Nancy. 
Portrait  et  miniature. 

Blake  (B.).  E.  An.  f  1830.  Londres  (?). 
Nature  morte. 

Blake  (Guillaume).  E.  An.  1757-1828.  His- 
toire. =  Fut  également  poëte  et  graveur.  11 
est  plus  connu  sous  ce  dernier  rapport. 

Blakey.  E.  An.  *  xvme  siècle.  =  Détails 
inconnus. 

Blanc  (Jean).  E.  Fr.  *  1355.  Montpellier. 
=  Peintre  verrier  de  talent  qui  composait  ses 
groupes  de  personnages  avec  beaucoup  d'en- 
tente. 

Blanc  (Horace  le)  V.  Leblanc. 

Blanc  (Jean  le).  V.  Leblanc. 

Blanc  (Louis).  E.  Al.  1810.  Berlin.  Genre. 
=  Elève  de  J.  Hubner.  =  Jeune  rille  se  ren- 
dant à  l'église. 

Blanc  (Paul-Joseph).  E.  Fr.  1846.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Cabanel  et  de  Blin.  =  La 
première  faute.  —  La  délivrance. 

Blanc  (Alphonse).  E.  Fr.  1796.  Grenoble. 
Paysage,  etc.  =  Joueurs  de  cartes,  Grenoble. 

Blanc  (Célestin-J.j.  E.  Fr.  1818.  Clelles. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  P.  Delaroche 
et  de  Gleyre.  =  Une  sainte.  —  Un  trouvère. 

Blanc  (Jean-Bapt.).  E.  Fr.  1835.  Toulon. 
Portrait.  =  Elève  de  Gleyre. 

Blanchard.  E.  Fr.  f  1819  (?).  Histoire, 
genre  et  portrait.  =  Mariage  d'Hercule  et 
d'Hébé.  =  Prédication  de  saint  Jean. 

Blanchard.  E.  Fr.  *  1835.  Histoire.  = 
Elève  de  L.  Cogniet.  —  Tobie  rendant  la  vue 
à  son  père. 

Blanchard  (Charles-H.-E.).  E.  Fr.  1830. 
Montardit.  Genre.  =  Elève  de  Hersent. 

Blanchard  (Charles-Octave).  E.  Fr.  1814- 
1842.  Brest.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 
=  Saint  Romain  apaisant  une  tempête.  — 
Cavalcatores  romains. 

Blanchard  (Laurent).  E.  Fr.  f  1819.  His- 
toire, portrait.  =  Portrait,  Orléans. 

Blanchard  (Théophile).  E.  Fr.  1812-1849, 
Paris.  Paysage. 

Blanchard  (Emile).  E.  Fr.  1795.  Saint- 
Omer.  Histoire  naturelle  et  fleurs.  =  Elève 
des  frères  Van  Spaendonck. 

Blanchard  (Jacques),  frère  de  Jean-Bap- 
tiste. E.  Fr.  1600-1638.  Paris.  Histoire.  =  Elève 


de  Bellori,son  oncle  maternel;  étudia  à  Lyon, 
sous  Horace  Leblanc,  visita  l'Italie,  s'occupa 
à  Venise  et  à  Turin,  et  s'y  forma  une  belle  ré- 
putation qui  le  précéda  a  son  retour  a  Paris 
Mort  d'une  fluxion  (h;  poitrine,  laissant  un 
nombre  considérable  d'ouvrages.  =  Tableaux, 
Venise. —  La  èharité,  Paris.  —  Sainte  famille, 
ib.  —  La  Vierge,  l'enfant  Jésus  et  sainte  Anne, 
ib.—  On  considère  comme  son  chef-d'œuvre  la 
Descente  du  Saint-Esprit  qu'il  lit  pour  la  con- 
frérie des  orfèvres.  -  La  Vierge,  l'En&nt,  et 
saint  Jean,  Nantes. =Composition  noble  et  sim- 
ple, coloris  tin  et  vigoureux;  grande  facilité; 
peignit  à  fresque.  Excellent  graveur  à  L'eau- 
forte,  =  Ventes  :  V.  Poullain  (1780),  Angélique 
et  Médor  700  1.  —  V.  Tallard  (1756),  Repos  en 
Egypte,  90  I.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1769), 
Vierge  assise,  120  I. 

Blanchard  (Louis-Gabriel,  Jils  de  Jac- 
ques. E.  Fr.  1630-1704.  Paris.  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  de  son  oncle  Jean  ;  reçu  acadé- 
micien ,  en  1665 ,  et  ensuite  professeur  et 
recteur  de  l'Académie.  Connu  sous  le  nom  de 
Blanchard  le  neveu.  =  Allégorie  sur  la  nais- 
sance de  Louis  XIV,  Versailles.  —  Saint  André 
Paris  (Louvre).  =  Fut  loin  d'égaler  son  père. 

Blanchard  (Jean-Baptiste),  frère  de  Jac- 
ques. E.  Fr.  1595-1665.  Paris.  =  Accompagna 
son  frère  en  Italie.  Reçu  académicien,  en  1663. 
=  Peintre  médiocre. 

Blanchard  (Miie  Constance).  *  1822.  Por- 
trait et  histoire.  =  Le  Christ.  —  La  Vierge. 

Blanchard  (Henri-P.-L.-P.).  E.  Fr.  1805- 
1873.  La  Guillotière.  Histoire,  etc.  =  Elève 
de  Gros.  =  Course  de  taureaux.  —  Fernand 
Cortez. 

Blanchard  (Théophile).  E.  Fr.  1843  1879. 
Paris.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  Cabanel.  = 
Hylas  et  les  nymphes. 

Blancheri.  E.  Fr.  "XVIIe  siècle.  AVIGNON, 
Miniature.  =  Excella  dans  son  genre. 

Blanchet  (Thomas).  E.  Fr.  1617  (?)-1689. 
Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Visita  l'Italie, 
où  il  jouit  des  conseils  et  de  l'amitié  de  l'Al- 
bane,  d'André  Sacchi  et  du  Poussin;  établi  à 
Lyon  ;  nommé  membre  de  l'Académie,  en 
1676;  ami  de  Lebrun  :  mort  à  Lyon.  =  Le  pla- 
fond de  l'hôtel  de  ville  de  Lyon,  chef-d'œuvre 
du  peintre,.fut  détruit  par  un  incendie,  en  1674. 
Presque  tous  ses  ouvrages  périrent  pendant 
la  révolution  de  1793.  =  Bon  dessin,  expres- 
sion et  coloris  satisfaisants,  bonne  entente  de 
la  perspective;  peignit  à  fresque. 

Blanchet  (Louis-Gabriel).  E.  Fr.  '  1757. 
Histoire.  =  Remporta,  en  1727,  le  second  prix 
de  Rome.  Vécut  à  Rome  où  il  mourut.  =  Saint 
Paul,  Avignon  (musée). 

Blanclc(Ch. -V.de).  E.A1.1794.Ratisbonne. 
Paysage,  chevaux,  etc.  =  Elève  d'A.  Adam. 
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Blanc-Mantel  (J.)-  E.  Fr.  *  1420.  Troyes(?). 
=  Peintre- verrier  qui  travailla  dans  la  ca- 
thédrale de  Troyes  en  1420.  =  Composition 
originale.  Coloris  fougueux. 

Blandin  (Armand).  E.  Fr.  1804.  Paris. 
Paysage.  =  Souvenir  de  Suisse. 

Blankenhof  (Jean).  E.  H.  1628-1669.  Alk- 
maar.  Marine,  ports  de  mer.  =  Elève  d'Ar- 
thur Teerling  et  de  César  Van  Everdingen; 
vie  orageuse;  il  reçut  en  Italie  le  surnom  de 
Jean  Maat.  Il  a  été  longtemps  désigné  sous  le 
nom  de  Blanckhof  ;  la  date  de  sa  mort  n'était 
pas  non  plus  exactement  connue.  Les  recher- 
ches de  M.  v.  d.  Willigen  ont  établi  qu'il  était 
inscrit  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  Alkmaar, 
sous  le  nom  de  Jan  Teunisz  (fils  d'Antoine) 
Blankenhof,  le  18  octobre  1649  et  qu'il  mou- 
rut vingt  ans  après.  =  Violente  brise  de  mer, 
Copenhague.  —  Mer  calme  près  d'un  port  de 
la  Méditerannée,  ïb.  —  Brise  au  large,  ïb.  — 
=  Beaucoup  d'observation  ;  eau  et  ciels  pleins 
d'effet,  touche  spirituelle. 

Blanpain  (André).  E.F1.  '  1715.  Histoire.= 
Florissait  à  Mons.  Peignit,  en  1715,  un  tableau 
représentant  saint  Hilaire  pour  l'église  de 
Saint-Germain,  à  Mons. 

Blanquepaie  ou  Blancpaie.  E.  FI. 
*  xve  siècle.  Ypres.  =  Travailla  en  1468  aux 
entremets  de  Bruges. 

Blanquier  (Jean).  E.  Fr.  *  1363.  Mont- 
pellier (?).  =  Artiste  verrier  de  mérite  qui 
travailla,  en  1363,  à  Montpellier,  à  l'église  de 
Notre-Dame  des  Tables. 

Blanseri  (Victor).  E.  I.  1735  (?)-1775.  TURIN. 
Histoire.  =  Elève  de  CL  Beaumont.  =  Bonne 
distribution  des  ombres  et  de  la  lumière. 

Blarenberg  (Louis  Van).  E.  Fr.  1734-1812. 
LiLLE.Paysage,vues  de  ville,  campements,etc. 
=  Fils  de  peintre.  Descendant  d'une  noble  fa- 
mille hollandaise  de  ce  nom  qui  avait  fui  les 
Pays-Bas  pendant  les  guerres  de  religion  du 
xvie  siècle,  et  qui  était  venue  s'établir  à  Lille. 
Vécut  dans  la  détresse  et  mourut  aux  incura- 
bles. =  Tableaux,  Lille.  =  Il  créa  un  genre 
dans  lequel  il  est  resté  presque  inimitable  ;  il 
peignit  à  la  gouache  des  tableaux  dont  les  plus 
grands  atteignent  à  peine  16  centimètres  de 
hauteur  sur  12  de  largeur;  ses  foires,  ses  cam- 
pements, ses  vues  de  ville,  sont  animés  par 
une  foule  de  personnages  microscopiques 
qu'on  peut  voir  à  la  loupe  et  qui  sont  alors 
dun  effet  extraordinaire.  =  Ventes  :  V.  doc- 
teur Fabre,  Lille,  (1865),  Halte  de  dragons, 
12,100  fr.  —  Même  vente,  Noce  de  village, 
gouache,  16,100  fr. 

Blarenberg  (Henri-Joseph  Van),  fils  de 
Louis.  E.  Fr.  *  xviir3  siècle.  Lille.  Paysage, 
vues  de  ville,  etc.  =  Elève  de  son  père  dont  il 
adopta  le  genre.  =  Parvint  presque  à  égaler 
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son  maitre.  Dans  la  vente  Fabre,  Lille  (1865) 
ses  gouaches,  toutes  de  très  petite  dimension, 
ont  été  vendues  de  1500  à  4000  fr.  Dans  une 
vente  faite  à  Londres,  en  mars  1870,  ont  paru 
deux  de  ses  œuvres  :  l'une,  la  Bataille  de 
Val,  renfermait  des  milliers  de  petites  figures; 
le  pendant  représentait  le  siège  de  Bruxelles. 
(Datés  :  1781-1784).  Ils  furent  adjugés  à  23,100  fr. 

Biaschek  (François).  E.  Al.  *  1837.  Fleurs 
et  fruits. 

Blasco  (Matthias).  E.  Es.  *  1650.  Histoire. 
=  Orna  de  ses  compositions,  en  1650,  la  pa- 
roisse de  Saint-Laurent  à  Valladolid. 

Blaton  (Thomas).E.  FI.  1787-1817.  MARCKE. 
(près  Audenarde).  Histoire,  Paysage.  Vues  de 
ville,  portrait.  =  Elève  de  Van  Laerbeke,  de 
l'Académie  de  Gand  et  de  Kinsoen,  à  Paris. 

Blechen  (Charles).  E.  Al.  1798-1840.  Cott- 
bus.  Paysage.  =  Vue  des  collines  de  Muggels- 
berg.  —  Le  couvent  d'Assise. 

Bleeck  (Richard  Van).  E.  H.  1670.  La 
Haye.  Portrait,  etc.  =  Mort  à  Londres  où  il 
s'occupa  quelque  temps  de  son  art. 

Bleeck:  (Pierre  Van),  fils  de  Richard  (?) 
E.  H.  1700-1764.  La  Haye.  Portrait.  =  Mort  à 
Londres.  Il  y  a  quelque  obscurité  à  l'égard  de 
cet  artiste.  Kramm  pense  que  le  fils  de  Ri- 
chard ne  portait  pas  le  prénom  de  Pierre  et 
qu'il  ne  fut  pas  graveur.  II.  se  fonde  sur  ce 
que  Pierre,  le  graveur,  s'intitule  lui-même 
Pierre  Junior;  il  est  donc  possible  qu'il  ne 
soit  qu'un  neveu  de  Richard.  =  Il  fut  aussi 
bon  graveur  en  manière  noire. 

Bleeker  (Jean-Baptiste).  E.  H.  *  1645.  His- 
toire. ==  Également  bon  graveur. 

Bleeker  (Gérard  Nicolas).  E.  H.  1656. 
Haarlem.  Histoire,  paysage.  =  Son  nom  a 
été  écrit  de  différentes  manières  :  Bleeker, 
Blekers,  Bleckers,  Blieker,  Bleyker  et  enfin 
Bleeker.  Cité  plusieurs  fois  dans  les  regis- 
tres de  Saint-Luc,  comme  Vinder,  puis  en 
1640,  à  cause  de  la  rétribution  qu'il  devait 
pour  trois  de  ses  élèves.  C'est  par  son  billet 
d'enterrement  que  l'on  a  connu  l'année  de  sa 
mort  et  ses  véritables  prénoms.  =  Ses  ta- 
bleaux sont  peu  connus.  =  Bonne  composi- 
tion, beaucoup  d'effet;  bon  graveur. 

Blees  (Joseph).  E.  FI.  *  1845.  Paysage. 

Bleïbti*eu  (George).  1828.  Xanten.  Ba- 
taille, histoire,  etc.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Dusseldorf. 

Blein.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Paysage,  por- 
trait. =  Réussit  surtout  dans  les  portraits  de 
femme.  Sa  fille  aînée,  que  l'on  dit  avoir  été 
une  beauté  accomplie,  lui  servait  souvent  de 
modèle. 

Bleker  ou  Blekers  (Thierry).  E.  H. 
*  1650.  Haarlem  (?)  Portrait,  histoire.  =  Pein- 
tre renommé  établi  à  Amsterdam.  Une  Vénus 
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qui  lui  avait  été  commandée  par  le  prince 
Frédéric-Henri,  en  1650,  lui  fut  payée  1700  flo- 
rins. Vondel  célébra  son  talent.  En  1869  il  fut 
vendu  de  lui,  à  Haarlem,  une  Madeleine  prés 
d'un  rocher,  tableau  très  remarquable. 

BlendetT  (Lambert).  Liège,  E.  FI.  f  1721, 
histoire,  portrait.  =  Elève  de  Bertholet  Fie- 
malle  de  Liège.  Peintre  de  sa  ville  natale  en 
1677  et  directeur  de  VOmgang  (Cavalcade); 
obtint  la  commande  de  travaux  considéra- 
bles; nommé  en  1684  peintre  ou  iconographe 
de  l'université.  =  Saint  François  Xavier,  Lou- 
vain  (église  St-Michel).  —  Vision  de  sainte  Mar- 
guerite, ib.  (Egl.  Saint-Jacques).  =  Composi- 
tion animée;  coloris  un  peu  froid;  pinceau 
hardi.  ==  Nous  croyons  que  ce  peintre  est  le 
même  que  le  suivant  dont  quelques  biogra- 
phes font  un  artiste  brugeois. 

Blendeff^  Martin).  E.  FI.  *  1693.  Histoire. 
=  Peintre  de  la  décadence,  florissait  à  Lou- 
vain. 

Blendinger  (George).  E.  Al.  1667-1741. 
Nuremberg.  Paysage.  =  Elève  de  J.  F.  Ermel. 

Blés  (David).  E.  H.  La  Haye.  1821.  Genre 
et  intérieurs.  =  Elève  de  C.  Kruseman.  = 
Boutique  de  cordonnier,  Christiana  —  Les 
parricides,  Haarlem. 

Blés  (Henri  Met  De),  dit  Civetta.  E.  FI. 
4  1520.  Bouvignes.  Paysage  avec  figures  ;  su- 
jets historiques  en  petit.  =  On  le  croit  élève 
de  Patenier.  Son  nom  lui  vient,  dit-on,  d'une 
mèche  de  cheveux  blancs  qui  retombait  au 
milieu  de  son  front.  Van  Mander  prétend  qu'il 
n'eut  pas  de  maître.  On  pense  qu'il  séjourna  à 
Anvers  quoiqu'on  n'ait  à  cet  égard  aucune 
preuve.  On  dit  aussi  qu'il  habita  Malines; 
enfin,  on  croit  qu'il  mourut  à  Liège  après 
avoir  visité  l'Italie  où  il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages.  Quelques  écrivains  prétendent  qu'à 
Anvers  il  tenait  auberge  se  fondant  sur  ce  que 
dans  son  Voyage  aux  Pays-Bas  Albert  Durer 
dit  :  qu'il  est  logé  chez  maître  Henri  le  pein- 
tre. D'après  Van  Mander  il  aurait  été  le  maî- 
tre de  Gilles  Mostaert.  D'anciens  auteurs 
prétendent  que  Henri  de  Blés  est  né  à  Dinant 
et  quelques  écrivains  modernes  reviennent  à 
cette  opinion.  La  vérité  sera  bien  difficile  à 
établir  parce  que  le  nom  de  famille  de  cet 
artiste  parait  perdu.  M.  Alfred  Bequet  a  con- 
sacré une  notice  approfondie  sur  ce  maître 
dans  les  Annales  de  la  Société  Archéologique 
de  Namur.  Tome  8.  =  Tentation  de  saint 
Antoine,  Bruxelles.  —  Travail  d'une  minière, 
Florence,  —  Un  colporteur  dépouillé  par  des 
singes,  Dresde.  —  Repos  de  la  Sainte-Famille 
pendant  la  fuite  en  Egypte,  Berlin.  —  Paysage  : 
Saint  Hubert,  ib.  —  Adam  et  Eve  :  fond  de  pay- 
sage dans  lequel  sont  représentées,  en  petit, 
plusieurs  scènes  de  l'histoire  d'Adam  et  Eve, 


ib.  —  Fuite  en  Egypte,  Vienne.  —  Prédication 
de  Saint  Jean,  ib.  —  Le  bon  Samaritain,  ib.  - 
La  Salutation  angélique,  Munich.  —  L'Adora- 
tion des  Mages(petites  flgures.Signé  :  Hcnricus 
Blessius  f.),  ib,  —  Sainte  Famille  dans  un  pay- 
sage, Baie.  (Chef-d'œuvre).  —  L'Enfer  du 
Dante,  et  d'autres,  Venise.  —  Le  repos  en 
Egypte.  Anvers.  iM.  Bequet  conteste  cette 
attribution).  =  Ce  peintre  plaçait  une  chouette 
dans  tous  ses  tableaux.  Ses  plus  anciennes 
œuvres  se  rapprochent  de  Patenier;  plus  tard 
il  adopta  des  proportions  allongées  et  une 
couleur  plus  sombre  et  plus  froide.  On  re- 
marque aussi  qu'il  est  un  peu  maniéré  dans 
ses  compositions,  mais  il  fut  après  et  avec 
Patenier,  le  créateur  du  genre  paysage  dans 
l'école  flamande  et  il  sut  transformer  la  ma- 
nière adoptée  jusqu'alors  en  lui  faisant  faire 
un  pas  immense.  On  prétend  qu'il  a  gravé  à 
l'eau-forte,  mais  nous  pensons  que  c'est  une 
erreur.  =  Ventes  :  à  une  époque  où  l'ancienne 
école  était  peu  considérée,  en  1763,  à  La  Haye, 
vente  Lormier,  deux  petits  paysages,  étoffés 
de  figures,  de  De  Blés  ont  été  vendus  35  flo- 
rins. V.  Bielher  (1759),  /.  C.  à  Emmaûs,  102  fr. 
V.  L***1  (1861)  Christ  en  croix,  410  fr.  —V.  Pour- 
talès  (1865),  Adoration  des  mages,  triptique, 
2100  fr. 


Blieek  (Daniel  De).  E.  H.  '  1651.  Delft  (?). 
Intérieurs  d'église.  =  Inspecteur  de  la  mon- 
naie, à  Middelbourg,  vers  le  milieu  du  xvii* 
siècle.  =  Intérieur  d'église  avec  figures,  effet 
de  lumière,  Berlin.  (Signé  :  d.  d.  Blieck,  1653). 
—  Intérieur  d'église,  effet  de  lumière,  Copen- 
hague. —  Vues,  les  arcades,  ib.  =  Il  peignait 
avec  un  certain  talent  des  intérieurs  d'église 
éclairés  soit  par  le  soleil,  soit  par  des  lumières. 

Bliek  (Pierre).  E.  H.  1812.  Rotterdam. 
Intérieurs.  =  Elève  de  G.  de  Meyer. 

Blin  (François).  E.  Fr.  1827-1866.  Rennes. 
Paysage.  —  Côtes  de  Bretagne.  —  Ruines, 
Lille. 

Blinkviîet.  E.  H.  *  xvne  siècle.  Paysage. 
=  On  croit  qu'il  fut  élève  de  Berchem.  = 
Paysage  italien  avec  figures,  Rotterdam.  = 
Imita  la  manière  de  son  maître. 

Bloc  (MUe  Emma).  E.  Fr.  1834.  Genève.  — 
Portrait,  histoire,  genre.  =  Peinture  sur  por- 
celaine. 

Bloch  (Charles).  E.  Al.  ;  1875.  Danemark. 
Histoire. 

Block  (Jean).  E.  H.  '  1530.  Utrecht.  Ai- 
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moiries,  ornements.  =  Cité  dans  les  vieux 
comptes  communaux  d'Utrecht. 

Block  (Daniel).  E.  Al.  1571  (?j-1651  (?).  Por- 
trait. =  Quelques  auteurs  le  nomment  Benja- 
min le  Vieux  ;  cela  doit  être  une  erreur,  car 
Sandrart,  qui  a  connu  assez  intimement  son 
fils  Benjamin,  ainsi  que  la  femme  de  celui-ci, 
Anne  Fischer,  le  donne  sous  le  prénom  de 
Daniel.  Il  était,  paraît-il,  originaire  d'Utrecht. 
=  Bon  peintre  de  portraits. 

Block  (Benjamin),  fils  de  Daniel.  E.  Al. 
1631.  Lubeck.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  son  père;  habita  Nuremberg;  protégé  par 
Frédéric  -  Adolphe  ;  duc  de  Mecklembourg; 
visita  la  Hongrie,  puis  l'Italie,  où  il  fit  le  por- 
trait du  fameux  Jésuite,  le  père  Kircher. 
Retourna  dans  sa  patrie  et  y  épousa  Anne- 
Catherine  Fischer.  (Voir  ce  nom).  **  Il  peignit 
les  portraits  des  principaux  souverains  de 
l'Allemagne. = Bonne  réputation,  surtout  pour 
le  portrait. 

Block  (Anne-Catherine  femme  de  Benja- 
min Fischer,  fille  de  Jean  Fischer).  E.  Al. 

*  xvne  siècle.  Nuremberg.  Fleurs  en  minia- 
ture, portraits  à  l'huile  et  au  pastel.  =  Elève 
de  son  père;  habita  quelque  temps  Ratis- 
bonne;  épousa  le  peintre  Benjamin  Block.  = 
Obtint  de  la  réputation. 

Block  (Eugène  de).  E.  FI.  1812.  Grammont. 
Genre.  =  Elève  de  P.  Van  Hunel  et  de  F.  de 
Braekeleer.  =  Ce  qu'une  mère  peut  souffrir. 
—  Kermesse  flamande. 

Blocq  (Pierre  Balth.  de).  E.  FI.  1729-1795. 
Anvers.  Histoire,  portrait.  =  Voyagea  à  l'é- 
tranger, puis  vint  se  fixer  à  Charleroi  vers 
1764.=  Tableaux  dans  les  églises  de  Charleroi 
=  Reçut  un  lr  prix  à  l'Académie  d'Anvers, 
en  1754. 

Bloem  (M....).  E.  H.  *  1652.  Oiseaux  aqua- 
tiques, gibier  mort,  nature  morte,  etc.  =  Il  a 
peint  un  plafond  pour  Corn.  Witsen,  bourg- 
mestre d'Amsterdam  ;  le  poète  Jean  Vos  a  fait 
un  quatrain  sur  cet  ouvrage. 

Bloemaert  (Corneille),  le  Vieux.  E.  H. 

*  1680.  Dordrecht.  Histoire,  ornements.  =  Il 
est  peu  connu  comme  peintre.  Architecte, 
sculpteur  et  ingénieur. 

Bloemaert  (Abraham)  Fils  de  Corneille 
le  Vieux.  E.  H.  1565-vers  1658.  Gorcum.  Tous 
les  genres.  =  Elève  de  J.  De  Béer;  partit  pour 
Paris  à  16  ans  et  y  prit  des  leçons  de  quelques 
peintres  français  en  vogue.  Il  y  demeura 
longtemps,  puis  revint  vers  les  provinces  du 
Nord  où  il  s'arrêta  quelque  temps  à  Hé- 
renthals  près  de  Jérôme  Francken;  ensuite 
il  alla  à  Amsterdam  où  il  se  maria  et  où 
son  père  était  architecte  de  la  ville,  enfin  il 
s'établit  à  Utrecht  qu'il  habitait  déjà  en  1600 
et  où  il  fut  doyen  de  Saint-Luc,  en  1611.  Une 


ancienne  pièce,  fournie  par  Kramm,  prouve 
qu'en  1647,  Abr.  Bloemaert,  alors  âgé  de 
82  ans,  donnait  encore  des  leçons  de  dessin  et 
de  peinture..  =  Diogône  et' le  coq  plumé, 
Munich.  —  Résurrection  de  Lazare,  ^.--Ado- 
ration des  bergers  (éclairé  par  une  lampe), 
Berlin  (Signé).  —  Saint  Joseph  averti  par  un 
ange  de  fuir  en  Egypte,  ib.  —  Festin  des 
Dieux  aux  noces  de  Pelée,  La  Haye.  — Hippo- 
mène  recevant  le  prix  de  la  course,  ib.  — 
Crucifiement  de  saint  André,  Dresde  (copie  du 
Caravage).  —  Tête  de  vieillard,  ib.  —  Made- 
leine repentante,  Nantes.  —  Salutation  angé- 
lique,  Paris.  —  Nativité,  ib.  (Signé  :  A.  Bloe- 
maert, 1612).  —  Portrait  d'homme,  ib.  (Signé). 
—  Niobé,  Copenhague.  —  Venus  et  Adonis, 
ib.  —  Hercule  et  Omphale,  ib.  =  Imagination 
heureuse,  pinceau  fin  ;  il  réussit  peu  dans  le 
portrait,  ses  oeuvres  sont  un  peu  maniérées 
et  monotones.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Des 
couvents  supprimés  (1785),  Adoration  des  ber- 
gers, 75  florins. 

Ai    wBl,    Â 

Bloemaert  (Adrien),  fils  d'Abraham.  E  H. 
f  1668.  Histoire.  =  Visita  l'Italie  et  s'établit  à 
Salzbourg.  Mort  en  duel.  =  Exécuta  de  char- 
mants tableaux  à  Salzbourg.  =  S'acquit  une 
réputation  méritée.  Graveur. 

Bloemaert  (Corn  )  le  Jeune,  fils  dAbra- 
ham.  E.  H.  1603-1680.  Utrecht.  Histoire.  = 
D'abord  peintre,  il  se  fit  graveur  par  la  suite. 
Mort  à  Rome. 

Bloemaert  (Frédéric),  fils  d'Abraham. 
E.  H.  *  xvne  siècle.  Plus  connu  comme  gra- 
veur. Son  frère  Adrien  le  fit  son  héritier  uni- 
versel. 

Bloemaert  (Henri),  fils  d'Abraham.  E.  H. 
*  xvne  siècle.  Portra;t.  ==  Peintre  médiocre. 
On  donne  la  date  de  1647  comme  celle  de  sa 
mort. 

Bloemaert  (Herman).  E.  H.  (?).  *  XVIIe 
siècle.  Reçu,  en  1613,  à  La  Haye,  dans  l'an- 
cienne corporation  de  Saint-Luc.  On  trouve 
annoté  dans  les  registres  qu'il  était  originaire 
de  Liège. 

Bloeme  (Herman-Antoine  de).  E.  H.  1802. 
La  Haye.  Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève 
de  Pieneman.  =  David  et  Nathan.  —  Jeune 
fille  en  prière. 

Bioemen  (Adrien  van).E.  FI.  *  xvir3 siècle. 
=  Reçu  comme  élève  chez  Jean  Peeters,  à 
Anvers,  en  1657. 

Bioemen  (Jean-François  Van),  frère  de 
Pierre  et  de  Norbert.E.F1.1662-1740(?),ANYERS. 
Paysage.  =  Elève  d'Antoine  Goubau  en  1682; 
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ce  peintre  passa  sa  vie  en  Italie  où  son  beau 
talent  fut  en  renom  auprès  du  pape  et  de  tous 
les  autres  souverains.  A  Rome,  où  il  habita  et 
mourut,  on  le  surnomma  :  Orrizonte.  Les  da- 
tes de  naissance  des  Van  Bloemen  sont  défi- 
nitivement fixées,  ainsi  que  plusieurs  circon- 
stances de  leur  vie,  inconnues  jusqu'ici,  grâce 
aux  publications  de  M.  Génard  sur  les  grandes 
familles  artistiques  d'Anvers.  =  Paysage  avec 
figures  et  ruines,  Paris.  —  Vues  d'Italie,  ib.  — 
Tableaux,  Rome.  —  Paysage  avec  figures 
Berlin  (histoire  de  Latone).  —  Paysages' 
Vienne.  —  Tableaux,  Valenciennes.  —  Pay- 
sage avec  figures,  Dresde.  —  Deux  paysages 
avec  figures  et  animaux,  Rotterdam.  —  Pay- 
sages, Copenhague.  —  Vues  d'Italie,  Stock- 
holm. —  Trois  paysages  avec  figures,  Saint- 
Pétersbourg.  =  Bon  dessin,  belle  imitation  de 
la  nature,  lointains  admirables.  Ses  premiers 
tableaux  se  rapprochent  de  ceux  de  Van  der 
Kabel,  et  ses  derniers  de  ceux  de  Gas.  Pous- 
sin. Graveur.  =  Ventes  :  V.  de  Selle  (1761),  une 
Marine  et  un  Port,  161  liv.  —  V.  Maison  du 
Roi,  Bruxelles  (1776),  Paysage  avec  bestiaux, 
40  florins.  —  V.  Grimaldi  de  Monaco  (1802), 
Deux  vues  de  Rome,  figures  et  animaux, 
667  fr.  —  V.  Schamp  (1840),  Paysage,  420  fr. 

Bloemen  (Norbert  Van),  frère  de  Pierre 
et  de  Jean-François.  E.  FI.  1670.  Anvers. 
Genre,  portrait  et  histoire.  =  La  réputation 
que  ses  deux  frères,  Pierre  et  Jean-François, 
s'étaient  faite  à  Rome,  l'engagea  à  partir 
pour  cette  ville,  où  il  s'occupa  spécialement 
de  l'étude  de  son  art.  Mort  à  Amsterdam. 
Surnommé  Cephalus  en  Italie.  =  La  nuit  de 
Npel.  Amsterdam  (église  de  Boom).  =  Coloris 
peu  vrai  et  peu  naturel,  contours  anguleux. 

Bloemen  (Pierre  Van\  frère  de  Jean- 
François.  E.  FI.  1657-1720.  Anvers.  Batailles, 
kermesses,  fêtes,  etc.  =  Il  passa  plusieurs 
années  en  Italie  où  il  fut  surnommé  Standaert  ; 
ce  peintre  doit  avoir  eu  des  dispositions  pré- 
coces, car  il  se  trouve  inscrit  en  1667  comme 
•élève  chez  un  certain  Simon  Dou.  Il  fut  reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc.  à  Anvers,  en  1674. 
Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc  en  1699. 
•Graveur.  =  Paysage  avec  cavaliers,  Berlin.— 
Paysage  avec  ruines  et  figures,  Vienne.  —  Et 
autres,  ib.  —  Famille  nomade ,  Dresde.  — 
Campement,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Deux  des 
tableaux  de  Dresde  sont  datés  de  1710  et  1718. 
Le  maréchal  ferrant,  Copenhague.  —  Paysa- 
ges, Stockholm  =  Ordonnance  riche,  bonne 
couleur,  dessin  correct.  Il  excellait  à  peindre 
les  chevaux.  Un  peu  de  raideur.  =  Ventes  : 
V.  Saint-George  (1775),  Un  paysage,  71  fl. 


W 


Bloemen  (Arnold).  E.  H.  17BB-1844.  A  m 

stkki.am.  Fruits,  Heurs  el  gibier  mort.»  Vase 
avec  des  fleurs,  Rotterdam. 

itiok  (Jacques-Reugers).  E,  II.  1580-1632. 
Gouda.  Architecture,  perspective.       Etudia 

en  Italio,  fut  distingué  par  Ru  bons;  directeur 
des  fortifications,  en  Pologne;  revint  dans  B8 
ville  natale  et  mourut  d'une  chute  de  cheval, 
au  service  de  Tarchiduc  Léopold.  —  Célèbre 
ingénieur. 

Blokhiiyzon  (Thierry  Vis).  E.  II.  17W. 
Rotterdam. 

BloUlnnd.  V.  Montfoort, 

Olom  (Henri).  E.  H.  *  1560.  =  Peintre  sur 
verre  ;  florissait  à  Utrecht. 

Blom  (Jean).  E.  FI.  *  xvne  siècle.  Paysage, 
portrait.  =  Il  est  possible  que  ce  peintre  soit 
le  même  que  Jean  -Fr.  Van  Bloemen  dont  le 
nom  a  été  écrit  de  beaucoup  de  différentes 
manières. 

Olom  (Jean).  E.  Fl.  *  xvme  siècle.  Weille 
(près  Cologne).  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1777. 

Blomberg  (Hugo  Vanï.  E.  Al.  f  1872. 
Peintre  et  poète.  =  Mort  prématurément  à 
Weimar  où  il  étudiait  sous  la  direction  de 
l'Anversois  Pauwels. 

Blommaerts  (H.).  E.  Fl.  *  1827.  Anvers. 
Paysage  et  portrait. 

Biomme  (Van),  nommé  le  Vieux.  E.  Fl. 
*  xviie  siècle.  Genre.  ==  Il  est  probable  qu'il 
s'agit  ici  du  vieux  Pierre  Van  Bloemen,  père 
de  Pierre,  le  Jeune,  de  François  et  de  Norbert. 

Blommen  (A.  Van).  E.  H.  *  1700.  Portrait. 
=  Détails  inconnus;  on  suppose  qu'il  peignait 
en  amateur.  =  Connu  par  un  portrait  du  col- 
lectionneur hollandais,  Jean  Zomer. 

Blommendael  (  Reyer  Jacques  van  ). 
E.  H.  f  1675.  =  Travaillait  à  Haarlem,  où  il 
entra  dans  la  gilde  des  peintres  en  1662. 

Bloramer  (Nils  J.  O.).  E.  Al.  1816-1833. 
Histoire.  =  Tableau,  Stockholm. 

Blon  (Christophe  Le).  V.  Leblon. 

Blonc.  E.  H.  *  1377.  =  Inscrit  dans  la  cor- 
poration de  Saint-Luc,  à  Utrecht,  en  1371. 

Blond  (Jean  Le).  V.  Leblond. 

Blonde  el  (Lancelot)  E.  Fl.  1405-1561. 
Bruges.  Histoire,  ruines,  perspective,  incen- 
dies, etc.,  etc.  =  Reçu  franc-maitre  de  Saint- 
Luc  à  Bruges  en  1518-1519,  vinder  ou  juré  en 
1530  et  1537.  En  1520  il  travaillait  déjà  pour  la 
ville  de  Bruges.  Il  fut  maçon  dans  sa  jeunesse, 
mais  abandonna  la  truelle  pour  le  pinceau. 
Sa  femme,  Catherine  Scriers,  lui  donna  un 
seul  enfant,  une  fille  qui  épousa  Pierre  Pour- 
bus.  Il  fut  l'architecte  juré  du  Franc  de  Bru- 
ges et  donna  le  plan  et  les  dessins  de  la  cé- 
lèbre cheminée  dite  du  Franc.  Dans  le  livre 
des  Keuren  ou  archives  de  la  corporation 
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brugeoise,  une  note  de  M.  Van  de  Casteele 
fait  naître  Blondeel  à  Poperinghe,  mais  il  ne 
donne  aucune  preuve  à  l'appui  de  cette  asser- 
tion. Blondeel  fut  aussi  un  ingénieur  de  ta- 
lent. Il  est  l'auteur  d'un  projet  de  canal  de 
Bruges  à  la  mer,  présenté  au  magistrat  de 
Bruges  en  1556.  Une  description  manuscrite 
contemporaine  de  la  ville  de  Gand  par  Siger 
Van  Maie  dit  que  Jean  Schoore  (Schooreel), 
chanoine  d'Utrecht,  et  Lancelot  Blondeel  vin- 
rent à  Gand  le  15  septembre  1550  pour  net- 
toyer le  chef-d'œuvre  des  Van  Eyck  {V Ado- 
ration de  Vagneau)  Chacun  des  deux  pein- 
tres reçut  un  présent  à  cette  occasion.  =  Le 
jugement  dernier,  Berlin.  —  Saint  Luc  pei- 
gnant la  Vierge,  Bruges  (Acad.).  —  Même 
sujet,  ib,  (église  Saint-Sauveur).  —  Martyre 
de  saint  Côme  et  de  saint  Damien,  Bruges.  = 
La  plupart  de  ses  œuvres  portent  pour  mar- 
que une  truelle.  Il  excella  à  peindre  des  in- 
cendies pendant  la  nuit.  Presque  tous  ses 
tableaux  sont  entourés  d'ornements  archi- 
tecturaux fort  hardiment  dessinés,  dorés  et 
bizarres  d'invention.  Ton  un  peu  froid  ;  figures 
maniérées.  Il  grava  sur  bois  avec  talent. 
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Blondel  (Mlle  Elisa).  E.  Fr.  1.811.  Pont- 
d'Ain.  Genre.  Portrait.  =  Les  petits  piémon- 
tais. 

Blondel  (Edouard).  E.  Fr.  *  1842.  Histoire, 
paysage.  =  Elève  de  P.  Delaroche.  =  Saint 
Michel. 

Blondel  (Marie-Joseph).  E.  Fr.  1781-1853. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Regnault.  =  His- 
toire de  Diane  (fresque),  Fontainebleau.  —Mort 
de  Louis  XII,  Toulouse. 

Bloot  (Pierre  De).  E.  FI.  f  1667.  Kermesses, 
intérieurs,  etc.  =  Ce  peintre,  dont  la  vie  est 
ignorée,  avait  un  grand  talent  ;  ses  tableaux 
ont  beaucoup  de  valeur  et  se  rencontrent  très 
rarement  dans  les  ventes.  On  l'a  dit  élève  de 
Jordaens.  =  Il  peignait  dans  le  genre  de  Te- 
niers.  Belle  entente  du  clair-obscur  et  de  la 
perspective,  coloris  moelleux  et  agréable, 
rigide  imitation  de  la  nature,  au  point  de  ren- 
dre les  types  les  plus  ignobles  tels  qu'ils  se 
présentaient  à  lui  =  Ventes  :  V.  Saint-George 
(1776),  Intérieur  d'une  maison  rustique,  65  fl. 
—  V.  Maison  du  Roi  (1786), paysage,  51  fl.  — 
V.  Brabeck  et  de  Stolberg  (1859),  place  publi- 
que dans  un  village,  295  thalers.  —V.  Stange, 
à  Cologne  (1879),  Intérieur,  525  fr. 

oinm  (M.).  E.  Al.  Allemagne.  Genre.  = 
Détails  inconnus. 


Blum  (Maurice).  E.  Fr.  1832.  Lyon.  Genre. 
=  Elève  d'Eug.  Delacroix  et  de  Picot.  =  Une 
affaire  d'honneur. 

Blumenthal.  E.  Al.  *  XVIIIe  siècle.  Nor- 
wège.  Histoire. 

Blnnk  (Ditlef).  E.  Al.  1800  (?)-1853.  Hol- 
stein.  Histoire,  genre.  =  lie  graveur,  Copen- 
hague. —  Vision  d'Ezéchiel,  ib.  —  Allégorie  de 
la  vie  humaine,  ib. 

Blyhooft  (Zacharie).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Hoogerzaal  (?)  (près  Middelbourg).  Portrait, 
marine  et  paysage.  =  Portraits  dans  le  genre 
de  ceux  de  G.  Netscher.  Bon  dessinateur. 

oiyk  (François-Jacques  Van  den).  E.  H. 
1806.  Dordrecht.  Marines.  =  Elève  de  J.  C. 
Schotel.  =  Mer  calme. 

Boaden  (John).  E  An.  f  1839  Portrait. 

Boba  (George).  E.  Fr.  1550  (?).  Reims.  Por- 
trait. =  Connu  sous  le  nom  de  maître  Geor- 
ges. On  a  prétendu  qu'il  était  élève  de  Frans 
Floris;  d'autres  ont  dit  qu'il  l'avait  été  du 
Titien.  On  connaît  de  lui  six  paysages  gravés 
à  l'eau-forte  ornés  de  sujets  historiques  d'a- 
près le  Primatice.  =  Portrait,  Reims. 

Bobrun.  V.  Beaubrun. 

Bobadilla  (Jérôme).  E.  Es.  1620-1680.  An- 
tequerra.  Genre.  =  Elève  de  Zurbaran.  Il 
avait  l'habitude  de  mettre  un  tel  vernis  sur 
ses  tableaux  que  Murillo  disait  qu'il  employait 
du  cristal.  =  Mauvais  dessin,  excellente  cou- 
leur ;  petites  figures,  bonne  perspective. 

Bocanegra  (Pierre-Athanase),  dit  Ata. 
nsisîo.  E.  Es.  f  1688.  Grenade.  Histoire.  = 
Elève  d'Alonzo  Cano.  Il  arriva  à  cet  artiste 
de  mérite  plusieurs  aventures  que  lui  attira 
son  excessive  vanité  et  qui  causèrent  sa  mort. 
Il  fut  nommé  peintre  du  roi  en  1676.  =  La  der- 
nière heure  du  Christ,  Grenade.  —  Tableaux, 
Saint-Pétersbourg.  —  Le  jugement  dernierr 
Paris.  ==  Beaucoup  d'énergie,  teintes  savan- 
tes. Il  a  imité  Van  Dyck  à  s'y  tromper. 

Bocatis  (Jean).  E.  I.  *  1447.  Camerino. 
Histoire.  =  Peintre  médiocre. 

Boccaccino  de  Vérone.  E.  I.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  La  Vierge  et 
plusieurs  saints,  Venise  (Académie.  Signé  : 
Bochazinus). 

Boccaccino  (Bocaccio).  E.  I.  *  1516.  CRÉ- 
MONE. Histoire  et  portrait.=  Se  rendit  à  Rome 
et  ne  put  y  réussir  ;  revint  à  Crémone  et  y 
travailla  à  la  cathédrale  ;  mort  à  l'âge  de  58 
ans.  =  Jouit  dans  sa  patrie  d'une  réputation 
méritée. 

Boccaccino  (Camille),  fils  de  Bocaccio. 
E.  I.  f  1546.  Crémone.  Histoire.  =  Elève  de 
son  père  ;  serait  parvenu  à  un  haut  degré  de 
talent,  si  la  mort  n'était  venue  l'enlever  à  ses 
travaux.  =  La  Vierge,  l'Enfant  Jésus,  St-Jo- 
seph  et  St-François,  Berlin.  =  S'attacha  à  évi- 
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ter  les  défauts  de  son  père  ;  allia  la  grâce  à 
ia  force  ;  dessin  énergique  ;  coloris  clair  et 
suave. 

Boccaccino  (François).  E.  I.  f  1750  (?). 
Crémone.  Histoire.  =  Elève  de  J.  B.  Natali, 
de  Brandi  et  de  Maratti  à  Rome.  Le  dernier 
des  peintres  de  sa  famille;  mort  très  vieux. 

Boccali  (Salomon).  E.  I.  *  xvnc  siècle.  His- 
toire. =  Il  fut  le  premier  maître  de  Louis 
Garzi. 

Bnccardino.  E.  I.  *  XV0  siècle.  TOSCANE. 
Miniature.  =  Orna  de  miniatures  la  plupart 
des  livres  de  l'abbaye  de  Florence. 

Bocchi  ou  Boccliin  (Faustino).  E.  I. 
1659-1742  (?).  Brescia.  Histoire  et  sujets  bi- 
zarres, sas  Elève  d'Ange  Everardi,  dit  il  Fiam- 
minghino.  =  Fête  populaire,  Bergame.  = 
S'adonnait  principalement  à  faire  des  por- 
traits de  nains  et  en  plaçait  dans  tous  ses 
tableaux. 

Bocciardo  (Clément).  E.  I.  1620-1658. 
Gênes.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Ber- 
nard Strozzi;  nommé  le  Clementone  à  cause 
de  sa  grosseur  énorme.  Mort  à  Pise.  =  Style 
correct  et  idéal. 

Bocciardo  (Dominique).  E.  I.  1686  (?)-1746. 
Finale  (Etats  de  Gênes).  Histoire.  =  Elève  de 
J.  M.  Morandi.  =  Peu  d'imagination,  style  cor- 
rect, belles  teintes. 

Bocco  da  Fabriano.  E.  I.  *  1306.  Fa- 
briano.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Boc  du  Breuil  de  Saint  -  Hilaice 
(Jean-L.-J.-C).  E.  Fr.  1809.  Colombes.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Devéria.  =  Chaumière  bre- 
tonne. 

Bochdani.*  1700.=Cité  dans  les  livres  des 
ordonnances  du  prince  Frédéric-Henri  comme 
ayant  fait  pour  le  château  de  Dieren  et  pour 
le  service  de  S.  M.  Guillaume  III,  quatre  ta- 
bleaux qui  lui  furent  payés,  en  1700,  la  somme 
de  flor.  1373-10. 

Bochoven  (Roger  Van).  E.  H.  *  1625.  = 
Florissait  à  Utrecht. 

Bock  (Folkert).  E.  H.  *  1683.  Dokkum.  Ba- 
tailles. =  En  1683  il  reçut  le  droit  de  bour- 
geoisie à  Leeuwarden.  =  Chevaux  finement 
dessinés  ;  beaucoup  de  vie  ;  talent  remar- 
quable. 

Bock  (Jean).  E.  Al.  *  xvie  siècle.  Histoire. 
=  Florissait  à  Bàle  où  il  peignit  des  fresques 
à  l'hôtel  de  ville.  Inscrit  dans  la  corporation 
artistique,  en  1572.  —  Le  Jour  et  la  Nuit,  allé- 
gorie, Bâle.  —  La  Calomnie  d'Apeiles,  ib. 
(hôtel  de  ville).  =  Style  maniéré;  grande 
énergie. 

Bock,  Bœkel  ou  Bouck  (Van).  E.  FI. 
1 1673.  Genre,  portrait,  animaux.  =  Elève  de 
Snyders;  mort  à  Paris,  à  l'Hôtel-Dieu.  De  Ma- 
rolles  le  nomme  Van  Boucle.  =  Tête  de  vieil- 


lard, Dresde  (attribué).  —  Valet  gardant  du 
gibier,  Paris.  =  Excellait  à  peindre  les  ani- 
maux. 
Bockhornl.  E.  Al.  *  xixe siècle.  Paysage, 
Bockiioi'Ht  ou  Boeckhorti  (Jean 
Van),  dit  Langenjan.  E.  FI.  1610(?)-1668 
Munster.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  >\r 
Jordaens.  Il  passa  la  plus  grande  partie  de  sa 
vie  à  Anvers  où  il  fut  reçu  franc-maître  de 
Saint-Luc,  en  1633,  et  où  il  mourut.  Quelques 
auteurs  prétendent  à  tort  qu'il  est  né  à  Gand. 
=  L'Ancien  et  le  Nouveau  Testament  (tableau 
allégorique),  Gand.  —  Le  Jugement  de  Da\  id 
pénitent,  ib.  —  Martyre  de  saint  Jacques,  ib. 
—  Résurrection  (avec  volets).  Anvers  (église 
du  Béguinage).  —  L'impératrice  Hélène  tenant 
la  vraie  croix,  ib.  (église  des  Augustins.  — 
Couronnement  de  la  Vierge,  ib.  (Musée).  — 
Mercure  et  la  fille  de  Cécrops,  Munich.  — 
Ulysse  découvrant  Achille  à  Scyros,  ib.  — 
Les  quatre  Evangélistes,  Stockholm.  =  Ses 
tableaux  ont  été  souvent  comparés  à  ceux  de 
Van  Dyck.  Quelques-unes  de  ses  œuvres  sont 
dignes  de  ce  maître;  dans  ses  portraits  sur- 
tout, il  l'a  parfois  égalé  au  point  de  faire  con- 
fondre ses  productions  avec  celles  du  grand 
peintre.  —  Ventes  :  V.  des  couvents  supprimés 
(1785),  Sainte  Famille  et  Fuite  en  Egypte 
(deux  tableaux)  225  florins. 
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Bocklin  (Arnold).  E.  Al.  1827.  Bale.  His- 
toire, paysage,  etc.  =  Elève  de  Schirmer.  = 
Pan  jouant  de  la  flûte,  Munich.  —  La  Made- 
leine près  du  corps  du  Christ. 

Bockman  (G.).  E.  An.  *  1745.  Angle- 
terre (?).  Paysage  et  portrait.  =  Détails  in- 
connus. =  Portraits  de  plusieurs  amiraux 
anglais,  Londres  (Hampton  Court).  =  Gra- 
veur en  manière  noire. 

Bocksberger  (Jean).  E.  Al.  *  XVIe  siècle. 
Salzbourg.  Batailles,  chasses,  histoire.  =  Il 
peignit  des  fresques  à  Munich,  en  1560;  puis  à 
Augsbourg,  Landshut,  etc.  =  Graveur. 

Bocquet-Lemoine  (Elisabeth).  E.  F. 
*  1689.  =  Travaillait  en  Flandre  où  elle  éta 
née. 

Boddington  (H.-L).  E.  An.  1811-1865.  Pay 
sage. 

Bode  (Guillaume).  E.  Al.  1830.  Hambourg 
Paysage.  =  Lithographe. 

Bodekker  ou  Boddecker  (Jean-Fré- 
déric). E.  H.  1660-1737.  Clèves.  Portrait,  = 
Elève  de  J.  de  Baan  ;  en  1684  il  est  inscrit  dans 
la  Chambre  de  peinture,  à  La  Haye,  et,  en 
1707,  dans  celle  de  Haarlem.  Mort  à  Amster- 
dam où  il  séjourna  longtemps.  =  Peintre  de 
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talent.   Graveur.    Ses  portraits  en   manière 
noire  sont  très  estimés  des  amateurs 

Bodem  (André-Joseph).  E.  Fr.  1791.  Paris. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Regnault.  = 
Herminie  et  Tancrôde.  —  Ascension,  Ascen- 
sion (Amérique). 

Bodeman  (Guillaume).  E.  H.  *  1806.  Ams- 
terdam. Paysage.  =  Elève  de  B.  C.  Koekkoek. 
=  Intérieur  de  forêt,  Haarlem. 

Bodcsson.  V.  Baudesson. 

Bodin  (François  A.  .1.).  E.  Fr.  1838.  Tour- 
coing. Histoire.  Suzanne  au  bain. 

Bodinier  (Guillaume).  E.  Fr.  1795-1872. 
Angers.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  et  ami 
de  Guérin.  =  Le  bon  Samaritain.  —Mort  d'un 
brigand. 

Bodmer  (Charles).  E.  Fr.  1805.  Zurich. 
Paysage.  Animaux.  =  Feuilles  sèches.  — 
Combat  de  cerfs. 

Oodom  (Edouard).  E.  Al.  1829.  Norwège. 
Paysage  neigeux. 

Bodt  (François  De).  E.  FI.  *  1701.  =  Nommé 
doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  An- 
vers, en  1701  ;  il  se  racheta  de  ce  service.  = 
Peintre  et  marchand. 

Bodumont  (Antoine).  E.  FI.  *  1830.  His- 
toire. 

Boe  (Frans).  E.  Al.  1820.  Bergen.  Nature 
morte.  Genre.  =  Raisins  au  soleil.  —  Le  bou- 
doir. 

Boecklin  (Jean-Christophe).  E.  Al.  *  1695. 
Portrait.  =  Etabli  à  Leipzig,  y  travailla  de- 
puis 1680  jusqu'en  1704.  =  Graveur  médiocre. 

Boecop  (Machteld  Van  Lichtenberg, 
femme  d'Egbert  Van).  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Utrecht  (?)  Portrait,  etc.  =  Citée  par  J.  Van 
Beverwyck  ;  noble  de  naissance.  Sa  fille,  Cor- 
nélie,  s'adonna  aussi  à  la  peinture  et  mourut 
très  âgée,  en  1629. 

Boehmer  (Charles -Guillaume).  E.  Al. 
1750.  Paysage  et  marine.  =  Elève  et  beau- 
frère  de  Chr.  Dietrich  ;  florissait  en  Saxe.  = 
Graveur  à  l'eau-forte. 

Boekel  (Van).  V.  Bock. 

Boekhorst  (Jean  De).  E.  H.  1661-1724. 
Doetinghem  (Gueldre).  Histoire,  portrait  et 
batailles.  =  Elève  de  G.  Kneller,  à  Londres, 
où  il  s'était  rendu  très  jeune;  il  y  entra  au  ser- 
vice de  lord  Pembroke  ;  plus  tard  il  parcou 
rut  l'Allemagne  et  mourut  à  Clèves.  =  Nym- 
phes et  satyres,  Vienne.  =  Peintre  renommé. 

Boel  (Pierre).  E.  FI.  1622-1674.  Anvers. 
Fruits,  animaux,  nature  morte.=Elève  de  Sny- 
ders,se  forma  en  Italie  et  en  France.  Il  n'épousa 
pas  la  veuve  de  Snyders  ainsi  que  l'ont  avancé 
quelques  biographes,  puisque  Snyders  sur- 
vécut dix  ans  à  sa  femme,  mais  bien  une  pa- 
rente des  peintres  DeWael,  Maria  Blanckaert. 
Cette  alliance  a  donné  lieu  à  erreur  dans  la 


biographie  de  Boel  en  faisant  dire  que  celui-ci 
était  également  élève  de  C.  De  Wael,  son 
oncle.  La  dette  mortuaire  de  Marie  Blanc- 
kaert est  inscrite  aux  Liggeren  en  1658-59. 
Pierre  s'établit  à  Paris  où  il  reçut  le  titre  de 
peintre  de  la  cour.  Il  y  travailla  aux  tapisse- 
ries des  Gobelins  pour  le  roi  Louis  XIV,  avec 
Adr.  Baudouin  et  Vander  Meulen.  La  dette 
mortuaire  d'un  peintre  Boel,  se  trouve  inscrite 
au  registre  de  Saint- Luc  en  1702-03.  On  sup- 
posait, à  cause  du  manque  de  surnom  qu'il 
s'agissait  de  notre  Pierre  Boel,  mais  on  a  dé- 
couvert dans  le  registre  de  la  paroisse  Saint  - 
Hyppolite,  à  Paris,  l'acte  incomplet  suivant  : 
«  Le  4 septembre  1674  fut  enterré...  Boul,  pain- 
tre  ordinaire  du  Roi,  âgé  de...  décédé  le  jour 
d'hyer  avant  midy,  pris  en  la  cour  des  Gobe- 
lins.  »  Un  des  témoins  signataires  de  cet  acte 
comme  ami  du  défunt  se  trouve  être  Vander 
Meulen.  M.  Van  Lerius  a  découvert  que  Pierre 
Boel  fut  inscrit  dans  la  gilde  en  1650-51  sous 
le  nom  de  son  frère  Jean  décédé  en  1640  à  l'âge 
de  16  ans  ;  de  plus,  que  la  même  erreur  a  été 
commise  lors  du  paiement  de  sa  dette  mor- 
tuaire en  1673-74.  =  Les  quatre  éléments  : 
Paris.  —  Paysage,  gibier  mort,  Madrid.  — 
Chien  gardant  du  gibier  mort,  Munich.  —  Le 
repas  de  l'aigle,  Anvers,  (faussement  attribué 
autrefois  à  Jean  Fyt).  =  Pinceau  hardi,  coloris 
admirable,  composition  mal  agencée,  dessin 
souvent  maniéré.  Graveur.  Ses  gravures  sont 
très  recherchées.  =  Ventes  :  V.  Robyns,  Bru- 
xelles (1758).  Taureau  dans  la  campagne,  50 
florins.  —  V.  Plattenberg  (1774),  Gibier  dans 
un  paysage  peint  par  Michaux,  22  florins.  — 
V.  Rocheb  (1873),  Le  homard,  2950  fr. 

Boel  (Jean-Baptiste)  E.  FI.  fils  de  Pierre, 
1650-1688-89.  Anvers (?).  Nature  morte,  gi- 
bier, etc.  =  Admis  dans  la  corporation  des 
peintres  à  Anvers  en  1674-75.  =  Cygne  mort, 
paon,  fleurs,  attributs,  Anvers.  =  Grâce  à 
une  erreur  de  transcription  des  Liggeren  il 
a  longtemps  passé  pour  le  père  de  Pierre  dont 
il  était  le  fils.  Un  autre  fils  de  Pierre,  nommé 
Balthazar  Luc,  né  en  1651,  mort  en  1702-03, 
cultiva  également  la  peinture. 

Boelaart  Van  Wyngaarden  (A.). 
E.  H.  *  1842.  La  Haye.  Paysage.  —  Intérieur 
de  forêt.  —  Paysage  :  hiver. 

Boelaert  ou  Bollaert  (Corn.).  E.  FI.  * 
xve  siècle.  Bruges.  =  Membre  de  la  confrérie 
de  Saint-Luc,  à  Bruges,  en  1450. 

Boeliaard  (Marguerite-Corn.).  E.H.  1705. 
Utrecht.  Portrait  et  genre.  =  Jeune  fille 
faisant  un  bouquet. 

Boel»  (Gérard).  E.  FI  *  1525.  Louvain. 
Peintre  sur  verre.  =  Un  des  verriers  les  plus 
distingués  de  son  époque.  Mourut  avant  le 
mois  de  février  1548.  Son  fils  Pierre,  ses  petits- 


BOE  113 

fils  Gérard  le  Jeune  et  Simon,  cultivèrent 
le  même  art.  La  fille  de  Simon,  Anne,  épousa 
le  célèbre  verrier  Jean  de  Caumont. 

Boels  (François).  E.  FI.  *  1570,  Malines. 
Paysage.  =  Issu  de  la  famille  louvaniste  de 
-ce  nom.  Elève  de  Jean  Bol  qui  épousa  sa  mère 
devenue  veuve  et  alla  s'établir  en  Hollande 
où  Boels  le  suivit.  Ce  dernier  y  embrassa  la 
réforme  et  mourut  peu  de  temps  après  son 
beau-père.  =  Du  talent  dans  le  dessin  des 
paysages. 

Boene  ou  Boone  (Etienne,  le  Vieux). 
E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Maître  peintre  en  1424  ; 
juré  en  1437. 

Boene  ou  Boone  (Corneille),  fils  d'E- 
tienne le  Vieux.  E.  FI.  *  xvie  siècle.  =  Maître 
peintre  et  maître  sculpteur  en  1452  ;  juré  en 
1470.  =  Peignit  un  Calvaire  pour  les  domini- 
cains. 

Boene  ou  Boone  (Etienne  le  Jeune),  fils 
-de  Corneille.  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Maître 
peintre  en  1458  ;  juré  en  1477. 

Boene  ou  Boone  (Liévin),  fils  de  Cor- 
neille. E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Maître  peintre  en 
1462. 

Boene  ou  Boone  (Jacques).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  =  Reçu  dans  la  corporation  de  Gand 
on  1443. 

Boene  ou  Boone  (Hugues).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  =  Maître  peintre  en  1429,  juré  en  1447, 
doyen  en  1472. 

Boene  ou  Boone  (Michel).  E.  FI.  *  XIVe 
siècle.  =  Maître  peintre  à  Gand  ;  affilié  à  la 
-corporation  en  1397. 

Boens  (Alex-Jos.).  E.  FI.  1760-1835.  Char- 
leroy.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1780.  Graveur  et  lithographe. 

Boens  (L.).  E.  FI.  '  XIXe  siècle.  Tournay. 
Histoire.  Graveur. 

Boer  (E.-E.  de).  E.  H.  1800-1855.  MlD- 
wolde  (Groningue).  Portrait  et  paysage.  = 
S'établit  et  mourut  à  Gorcum. 

Boer  (Otto  de).  E.  H.  1797-1856.  Woud- 
send  (Frise).  Histoire  religieuse  et  portrait. 
=  Elève  de  G.  Van  der  Kooi;  s'établit  et  mou- 
rut à  Leeuwarden.  En  1823  il  visita  l'Italie. 
=  Résurrection  de  Lazarre,  Woudsend.  — 
Transfiguration,  Dronryp. 

Boesen  (J.-B.).  E.  Al.  t  1858.  En  DANE- 
MARK. Paysage.  =  Vue  de  Palerme  et  de 
Monte-Pelegrino,  Copenhague. 

Boetto  (Juvénal).  E.  I.  *  1660.  Fossano. 
Histoire  et  portrait.  =  Florissait  à  Turin.  = 
Bonne  invention;  clair-obscur  vigoureux.  Bon 
graveur  sur  cuivre. 

Boeyermans  (Théodore).  E.  FI.  1620-1677- 
78.  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  Van  Dyck 
selon  les  uns,  de  Rubens  selon  les  autres;  on 
ne  saurait  rien   affirmer  à  ce  sujet.  Reçu 
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franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1654. 
Il  est  qualifié  de  licencié,  ce  qui  permet  de 
supposer  qu'il  ne  se  destina  pas  tout  d'abord 
à  l'art;  cette  circonstance  explique  sa  récep- 
tion tardive  à  Saint-Luc.  =  Jésus,  source  de 
salut  'et  de  guérison,  Anvers.  —  Assomption 
de  la  Vierge,  ib.  (église  Saint-Jacques,  chef- 
d'œuvre).  —  L'Ambassadeur,  ib.  —  La  Visite, 
ib.  —  Anvers,  mère  nourricière  des  peintres, 
ib.  —  Tête  de  femme,  ib.  —  Tableau  d'autel, 
Malines.  —  Saint  François  Xavier  convertis- 
sant un  chef  indien,  Ypres.  (Ce  tableau  est 
son  chef-d'œuvre.)  —  Vision  de  sainte  Marie 
Madeleine  de  Pazzi,  Gand.  —  Allégorie,  Nan- 
tes. =  Bon  coloris  et  bon  dessin.  Parfaite  en- 
tente du  clair-obscur.  Ses  principaux  tableaux 
sont  dignes  de  Van  Dyck:  Effet  un  peu  théâ- 
tral. 

Bogaart  (Henri).  E.  H.  *  xviie  siècle.  Ams- 
terdam. =  Mort  misérablement  à  l'hôpital. 

Bogaerde  (Donatien  Van  den).  E.  FI. 
1644-1695).  Près  de  Bruges.  Paysage.  =  Il  se 
fit  moine  à  l'abbaye  des  Dunes  à  Bruges  et 
peignit  plusieurs  grands  paysages  dans  le 
cloître  de  son  couvent.  =  Paysage  boisé, 
Bruges  (Acad).  =  Manière  de  Van  Artois,  mais 
sans  le  goût  de  ce  maître. 

Bogaerde  (Simon  Van  den).  E.  FI.  é  xv° 
siècle.  =  Reçu  franc-maître  peintre,  à  Gand, 
en  1474. 

Bogaert  (Henri).  E.  FI.  *  XVIe  siècle:  We- 
sel  (Clôves).  =  Reçu  bourgeois  d'Anvers  en 
1552. 

Bogaert  (Jean).  E.  FI.  *  xve  siècle.  An- 
vers. =  On  le  trouve  inscrit,  en  1455,  sur  les 
registres  de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à  An- 
vers. Doyen  de  la  confrérie  en  1455,  1459  et 
1462. 

Bogaert  (A.  Van  den).  E.H.f  1723.Delft(?)- 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Bogault  (Moïse).  E.  Fr.  *  Fin  du  xvie  siè- 
cle. =  Employé  à  restaurer  les  peintures  de  la 
galerie  des  Cerfs  au  palais  ducal  de  Nancy. 

Bogdani  (James).  E.  An.  f  1720.  En  Hon- 
grie. Fleurs. 

Bogie  (J.).  E.  An.  *  xvnr3  siècle.  Portrait. 
==  Détails  inconnus.  Manière  de  Hodges. 

Bogoljabow  (Alexis).  E  Al.  1824  .En 
Russie.  Marine.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Dusseldorf.  =  Bombardement  de  Petropaw- 
lowsk.  —  La  Corne  d'or. 

Boguet  (Nicolas-Didier).  E.  Fr.  1755-1839. 
Chantilly.  Batailles,  etc.  =  Mort  à  Rome.  = 
Passage  du  Pô.  Versailles.— Prise  d'Ancône,  ib. 

Boher  (François).  E.  Fr.  1769-1825.  Ville- 
franche.  Histoire. = Fut  également  statuaire, 
architecte  et  littérateur.  =  Directeur  de 
l'école  de  dessin  de  Perpignan.  =  Tableaux 
représentant  la  vie  des  SS.  Abdon  et  Sennen. 
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Bohhomme  ou  Bonhomme  (Colin). 
E.  Fr.  *  xvfi  siècle.  Paris.  Travailla  pour  la 
cour  de  Lorraine. 

Bôiuu  (François-Jean-Emmanuel).  E.  FI. 
1801-1873.  Ypres.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  l'Académie  d'Ypres  et  de  celle  des  Beaux  • 
Arts  de  Paris,  de  Kinsoen  et  de  L.  Cogniet.  = 
La  Transfiguration,  église  d'Oostvleteren 
(Flandre).  —  Apothéose  de  saint  Nicolas, 
Ypres.  =  Lithographe. 

Bôiim  (François-Ignace-Auguste),  fils  du 
précédent.  E.  FI.  1819.  Ypres.  Paysage.  = 
Elève  de  l'Académie  d'Ypres,  de  son  père  et 
de  L.  Cogniet.  =  L'Etang  de  Cernay,  vallée 
de  Chevreuse,  Ypres.  =  Lithographe  et  gra- 
veur sur  bois 

Bonn  (Germain).  E.  Al  *  1866.  Histoire.  = 
Elisabeth  de  Hongrie.  —  Tête  de  Christ. 

Boichard  (Henri-Joseph).  E.  Fr.  1783. 
Versailles.  Paysage,  portrait  et  genre.  = 
Elève  de  Regnault.  =  Bayard  quittant  la  mai- 
son où  il  a  été  soigné.  —  Vue  de  la  cascade  de 
l'Ecureuil. 

Boichard  (Jean  A.  H.),  fils  de  Henri  Jo- 
seph. E.  Fr.  1841.  Bourges.  Genre,  etc.  = 
Elève  de  son  père  et  de  L.  Cogniet.  ==  Marie- 
Antoinette  à  la  conciergerie. 

Boichot.  E.  Fr.  *  1812.  Histoire.  =*  Dessi- 
nateur. 

Boidelsîn  ou  Boidessin.  E.  Fr.  '  XVIII0 
siècle  Histoire.  =  Vivait  à  Metz  où  il  peignit 
une  Nativité  pour  un  des  couvents  de  cette 
ville. 

Boigeïot  (Eugène).  E.  FI.  *  1842.  Genre. 

Boileau  (François  J.).  E.  Fr.  1720-1785. 
Paris.  Portrait.  =  Chargé  par  le  duc  d'Or- 
léans de  l'entretien  de  sa  galerie. 

Boîllot  (Hippolyte).  E.  Fr.  1821.  Louhans. 
Genre.  =  Elève  de  Schopin. 

Boillot  (Joseph).  E.  Fr.  1546  (?).  =  Plutôt 
connu  comme  ingénieur  attaché  à  l'armée 
d'Henri  IV.  =  Graveur. 

Boilly  (Louis-Léopold).  E.  Fr.  1761-1845. 
La  Basée  (Nord).  Genre  et  portrait.  =  Etudia 
sans  maître;  artiste  très  laborieux;  travailla 
à  Douai,  à  Arras  et  enfin  à  Paris  où  il  s'éta- 
blit; obtint  plusieurs  prix  et  médailles,  et  fut 
décoré  de  la  Légion  d'honneur:  ses  tableaux 
de  genre  eurent  un  immense  succès  et  furent 
reproduits  par  la  gravure;  leur  nombre  ainsi 
que  celui  de  ses  portraits,  est  incalculable; 
ceux-ci  s'élèvent  à  plus  de  5,000;  il  les  finis- 
sait en  deux  heures.  Il  peignit  pendant  72  ans. 
=  L'arrivée  d'une  diligence  dans  la  cour 
des  Messageries,  Paris  —  Tableaux,  la  Bas- 
sée.  =  Facilité  extraordinaire;  talent  spiri- 
tuel et  original.  =  Ventes  :  V.  Lafontaine 
(1810),  L'expérience  d*  électricité,  100  francs. 
—  V.  duchesse  de   Raguse  (1857),   intérieur 


de  chambre  à  coucher,  830  fr.  —  V.  de  Morny 
(1865).  La  promenade,  7,100  fr.  —  V.  Boit- 
telle  (1866)  La  mère  de  famille,  2,000  fr. 

Boilly  (Jules  Léopold),  fils  de  Louis-Léo- 
pold. E.  Fr.  1796.  Paris.  Histoire,  genre  et 
portrait.  =  Les  voleurs  surpris.  —  Une  pro- 
cession sous  l'arc  de  Titus.  —  Portr.  de  son 
père  Louis-Léopold,  Lille.  Lithographe. 

Boilly  (Eugène),  petit  fils  de  Louis-Léo- 
pold. E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Genre.  =  Elève  de 
L.  Cogniet. 

Boiivin  (Emile).  E.  Fr.  1845.  Metz.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Pils.  =  Louis  XI 
en  prière. 

Boin.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Histoire.  = 
Deuxième  prix  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture de  France,  en  1726 

Boinard  (Jean).  E.  Fr.  vers  1627-1711.  Au 
Mans.  =  Auteur  des  Tableaux  changeants. 
Copia  des  tableaux  de  Raphaël. 

Bohienfant  (Jean).  E.  Fr.  1390  (?).  LlLLE. 
Histoire.  =  Artiste  de  mérite. 

Boissard  de  Boisdenier  (Joseph.  F.). 
E.  Fr.  1838-1866.  Chateauroux.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  Gros  et  de  Dévéria.  =  Le 
Calvaire.  —  Intérieur  flamand. 

Bois  (Edouard  Du).  Voir  Dubois. 

Bois  (Mathieu  du).  E.  H.  *  xvne  siècle.  La 
Haye  (?).  Décors,  histoire.  =-  Reçu  en  1635  dans 
l'ancienne  confrérie  de  Saint-Luc  à  La  Haye. 
Il  doit  avoir  eu  un  talent  distingué  si  l'on  en 
juge  par- les  sommes  considérables  qui  sont 
inscrites  dans  les  livres  d'ordonnance  des 
princes  Frédéric  Henri  et  Guillaume  comme 
lui  ayant  été  payées  de  1641  à  1653,  surtout 
pour  la  peinture  des  appartements.  Ces 
sommes  se  montent  à  plus  de  17,000  florins. 

Bois  Chevalier.  E.  Fr.  *  1842.  Histoire. 
=  Sainte  famille. 

Boisfremont  (Charles  de).  E.  Fr.  1838. 
Histoire  et  portrait.  =  Napoléon  accorde  à  la 
princesse  de  Hatzfeld  la  grâce  de  son  mari, 
Versailles.  —  La  Samaritaine,  Rouen. 

Boisse  (Jean).  E.  Fr.  *  1565.  Limoges. 
Peintre  émailleur.  =  Artiste  de  mérite. 

Boisseau  (Alfred).  1823-1848.  Paris. Genre, 
portrait.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 

Boisseiat  (Jean  Fr.).  E.  Fr.  1812  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  Hersent.  =  Glorification 
de  la  Vierge.  —  Jeanne  d'Arc  enfant. 

Boisselier  (Félix),  l'aîné.  E.  Fr.  1776- 
1811.  Damphal  (Haute-Marne).  Histoire.  = 
Elève  d'un  peintre  décorateur  italien  ;  empri- 
sonné un  istant  pendant  la  révolution  ;  à  sa 
sortie  de  prison,  il  devint  élève  de  Regnault  ; 
grand  prix  de  Rome.  Mourut  en  Italie.  =Mort 
d'Adonis,  Paris. 

Boisseiiei»  (Antoine-Félix),  frère  de  Fé- 
lix. E.  Fr.  1790-1857.  Paris.  Paysage  histori- 
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que.  =  Elève  de  Bertin.  Professeur  de  dessin 
à  St-Cyr.  =  Mort  de  Bayard,  Fontainebleau. 
—  Tobie  et  l'ange. 

Boissier  (André-Claude).  E.  Fr.  1760-1840. 
Nantes.  Histoire.  —  Elève  de  Bernot;  profes- 
seur des  enfants  du  Saint-Esprit.  Etabli  à 
Château  -  Gontier.  =  Assomption  ,  Péking 
(Chine) .  —  Apothéose  de  saint  Vincent  de  Paul, 
ih.  —  Résurrection,  Haussaye. 

Boissier  (Julienne  Marie  Boussuge  Mmc). 
E.  Fr.  1777.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  son 
mari,  André  Cl.  Boissier.  =  La  Vierge  et  la 
Madeleine,  Château -Gontier.  —  Le  Christ  en 
croix. 

Boi&sière  (Samuel).  E.  Fr.  1620-1703. 
Montpellier.  Histoire,  paysage.  =  Paraît 
avoir  été  un  peintre  assez  médiocre.  Connu 
par  ses  démêlés  avec  Sébastien  Bourdon. 

Boissieu  (Jean-Jacques  De).  E.  Fr.  1736- 
1810.  Lyon.  Paysage.  =  Elève  de  J.  Frontier. 
D'origine  noble,  il  fut  d'abord  destiné  à  la 
magistrature,  mais  son  goût  pour  les  arts 
triompha  de  tous  les  obstacles  ;  étudia  beau- 
coup les  maîtres  flamands  et  hollandais  dont 
quelques  tableaux  étaient  à  sa  disposition  ;  se 
rendit  à  Paris  en  1760,  s'y  lia  avec  les  meil- 
leurs artistes  de  l'époque;  protégé  par  M.  de 
Larochefoucauld,  il  accompagna  ce  dernier  en 
Italie,  en  1765.  Après  de  nombreuses  et  con- 
sciencieuses études,  il  revint  à  Lyon  où  il  dut 
renoncer  à  la  peinture  à  l'huile  à  cause  de  sa 
santé.  Il  ne  fit  plus  que  dessiner  et  graver.  = 
Paysage,  Paris.  —Paysage,  Lyon.  —  Paysage, 
Nantes.  =  Ventes  :  V.  Revil  (1845)  le  Petit 
courrier,  520  fr. 

Boissot  i  Alfred).  E.  Fr.  *  1844.  Genre.  = 
Visite  au  garde-chasse. 

Boit  (Charles).  E.  Fr.  1663-1727.  Stock- 
holm. Email  et  miniature.  =  Premier  peintre 
du  roi  d'Angleterre;  célèbre  dans  son  genre; 
reçu  à  l'Académie  de  Paris,  en  1717. 

Boîtard  (Louis -Pierre).  E.  Fr.  *  1750 
France.  Portrait.  =  S'établit  à  Londres.  — 
Graveur. 

Boizot  (Antoine).  E.  Fr.  1702-1782.  Paris. 
Histoire.  =  Rc?u  académicien  en  1737.  Attaché 
à  la  manufacture  des  Gobelins. 

Boizot  (Louis-Simon),  fils  d'Antoine.  E  Fr. 
1748-1809.  =  Plus  connu  comme  sculpteur. 

Boizot  (Antoine  H.  L.(,  fils  de  Louis-Si- 
mon. E.  Fr.  f  1817.  Paris.  Vues,  batailles,  etc. 
=  Capitaine  d'artillerie. 

Bojerano.  E.  Es  *  xixe  siècle.  =  Peintre 
d'Isabelle  II. 

BoUing  (Adolphe).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Trarrach.  Paysage. 

Boks  (E.  J.).  E.  FI.  *  1875.  Genre.  =  Quand 
les  chats  sont  sortis  les  souris  dansent.  —  Vi- 
site inattendue. 


BokHhoorn  (Joseph).  E.  H  '  1670.  La 
Haye.  Portrait,  histoire.  =  S'établit  à  Lon- 
dres, en  1670,  et  y  mourut  à  l'âge  de  35  ans. 
=  Il  s'occupa  principalement  a  copier  les 
portraits  de  P.  Lely  et  de  Van  Dyck.  P.  Lely 
se  servait  de  lui  pour  peindre  les  vêtements 
de  ses  modèles. 

Bol  (Jean)  le  Vieux. E.  FI.*  1540.MALINES 
Il  eut  un  procès  avec  son  frère  Simon,  I*'  père 
de  Hans  Bol  et  avait  déjà  eu  une  querelle 
grave  dans  sa  jeunesse.  Il  cultivait  les  lettres 
et  les  arts.  Un  autre  de  ses  frères,  Jacques, 
fut  reçu  franc-maître  à  Saint-Luc  en  1540. 

Bol  (Corn.),  frère  de  Jean  Bol.  E.  FI.*  xvr  siè- 
cle. Malines.  =  Un  artiste  de  ce  nom  résidait 
à  Anvers  en  1577.  Les  Liggeren  indiquent  un 
peintre  du  même  nom  comme  élève  «le  Tobie 
Verhaeght,  en  1609,  reçu  franc-maitre  en  1615 
et  rhétoricien  de  la  Violette,  la  même  année 
Nous  ignorons  quel  degré  de  parenté  a  existé 
entre  Corneille  qui  s'expatria  en  Hollande  et 
Philippe  qui  lit  de  même. 

Bol  (Jean  ou  Hans),  neveu  de  Jean  le  Vieux. 
E.  FI.  1534-1593.  Malines.  Paysage,  animaux, 
vues  de  ville,  histoire. =  Dès  l'âge  de  14  ans  il 
dessinait  sous  la  direction  de  deux  de  ses  on- 
cles, puis  il  partit  pour  l'Allemagne  et  étudia 
pendant  deux  ans  à  Heidelberg.  Revenu  à  Ma- 
lines en  1560,  il  y  entra  dans  la  corporation 
de  Saint  Luc  et  donna  des  leçons  à  François 
Boels  dont  il  épousa  lanière  veuve.  Dépouillé 
par  les  gens  de  guerre  qui  envahirent  Malines 
en  1572,  Bol  alla  à  Anvers  où  il  fut  reçu  franc- 
maître  en  1574  et  bourgeois  en  1575  et  où  il 
resta  jusqu'en  1584.  Chassé  de  nouveau  par 
les  troubles,  il  se  rendit  par  Berg-op-Zoom, 
Dort  et  Delft  à  Amsterdam  où  il  mourut. 
Peignit  aussi  des  miniatures.  =  Les  minia- 
tures d'un  livre  d'heures  (Bibliothèque), 
Paris.  —  Miniatures,  Munich.  —  Le  Christ 
devant  Pilate,  ib.  (signé  :  I.  B.  entrelacés, 
1561).  (Toile  médiocre  et  peut-être  douteuse). 
—  Miniatures,  Berlin.  =  Composition  agréa- 
ble, bon  coloris.  Manière  large  d'esquisser. 
=  Peignit  beaucoup  à  la  gouache  et  fut 
également  un  graveur  l  rès-fécond.  =  Ventes  : 
V.  Van  Nispen  (La  Haye  L768),  Petit  paysage 
avec  fig  haut  de  6  pouces,  12  florins  (1). 

Bo3  (Philippe).  E.  H.  f  1664.  Anvers.  = 
Habitait  à  Haarlem  où  il  s'était  marié  en  1639 
et  où  il  était  diacre  de  l'église  réformée,  en 
1645.  En  1659,  on  lui  permit  de  vendre  publi- 
quement quelques-unes  de  ses  toiles. 

Bol  (Corneille).  E  H.  f  1666.  Anvers.  Ma- 

(1)  En  1870,  l'auteur  de  ce  Dictionnaire  a  vu  chez  l'anti- 
quaire  De  Bruyne,  a  Malines,  une  composition  de  Hans  Bol 
qui  se  rapporte  directement,  pour  le  sujet,  a  un  grand  ta- 
bleau décrit  par  Van  Mander.  Cette  œuvre  est  une  délicieuse 
gouache  peinte  sur  parchemin  de  moyenne  grandeur  et  signée 
en  lettres  d'or  :  Hans  Bol.  1560. 


BOL 

rines,  perspective,  etc.  =  Il  quitta  sa  ville 
natale  pour  aller  s'établir  à  Haarlem  où  il  se 
maria  en  1613  et  où  il  mourut.  Ces  enfants 
naquirent  dans  cette  dernière  ville,  en  1619, 
1023,  1G29  et  1632.  En  1637,  Corneille  Bol  donna 
à  la  gilde  de  Saint-Luc  un  grand  tableau  avec 
des  vaisseaux  pour  orner  la  chambre  de  la 
confrérie.  Il  fut  vinder  de  cette  dernière,  en 
1655.11  se  trouvait  à  Londres,dit-on,pendant  le 
terrible  incendie  qui  dévora  une  grande  par- 
tie de  cette  ville  et  dont  il  retraça  quelques 
épisodes  sur  la  toile.  =  Il  grava  plusieurs 
sujets  représentant  des  marines. 

Bol    (Ferdinand),   E.  H.   1611-1681.   Dor- 
drecht.  Histoire,  portrait  et  genre  =  Elève 
et  ami  de  Rembrandt  à  Amsterdam   où  il 
demeurait   depuis  son   enfance.  Ce  peintre 
mourut  riche  et  considéré.  Des  commandes 
importantes    lui   valurent    sa  fortune    :   la 
chambre  de   conseil  d'Amsterdam,  celle  de 
Gouda  et  tous  les  principaux  établissements 
de  la  Hollande,  le  firent  travailler  à  l'envi.  A 
l'instar  de  son  maître,  on  croit  qu'il  ne  quitta 
jamais  sa  patrie.  =  Philosophe  méditant,  Pa- 
ris. —  Enfants  traînés  par  des  chèvres,  ib.  — 
Deux  portraits,  ib.  —  Scène  d'arbalétriers, 
Gouda  (1663).  —  Portrait  de  l'amiral  De  Ruy- 
ter,  Amsterdam.  —  Portrait  de  l'architecte 
Van  Campen,  ib.  —  Port,  du  peintre,  ib.  — 
Scène  de  la  léproserie,  portraits,  ib.  (Lepro- 
zenhuis.  Chef-d'œuvre).  — Portrait  de  l'amiral 
De  Ruyter,  La  Haye.  —  Portrait  d'Engel  De 
Ruyter,  fils  de  l'amiral,  ib.  (signé  et  daté  de 
1669).    —   Vieillard   méditant  et   étudiant, 
Bruxelles.  —  Deux  portraits  de  femme  et  un 
portrait  d'homme,  ib.  —  Portrait  d'une  vieille 
femme,  Berlin.  —  Portrait  d'un  jeune  homme, 
ib.  —  Un  ecclésiastique  étudiant,  ib.  —  Le 
songe  de  Jacob,  Dresde.  —  Repos  pendant  la 
fuite  en  Egypte,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Sacri- 
fice d'Abraham,  Munich.  —  Portrait  d'homme, 
ib.  —  L'astronome,  Saint-Pétersbourg.  —  Por- 
traits, ib.  —  L'amiral  Ruyter,  Copenhague.  — 
Les  anges  lumineux,  apparaissant  aux  saintes 
femmes,  ib.  —  Dame  hollandaise,  ib.  =  Ma- 
nière large,  mais  il  ne  peignit  pas  avec  ce 
relief  qui  fit  la  réputation  de  son    maître. 
Bonne  composition ,  chairs  trop  brunes.  Ses 
portraits  sont  exécutés    avec   beaucoup  de 
hardiesse  et  se  rapprochent  de  la  vie  et  de  la 
nature  d'une  manière  très  remarquable.  Dans 
ses  tableaux  d'histoire,  les  figures  ont  une 
expression  juste  et  convenable,  mais  l'effet 
est  souvent  peu  agréable.  Graveur.  =  Ventes 
V.  de  Vence  (1761),  la  Savoyarde  endormie, 
21  1.  —  V.  Lenglier  (1788),  Trois  enfants  traî- 
nés par  deux  chèvres,  2,000  1.  —  V.  Basan 
père  (1798),  Saint  Jérôme,  280  fr.  —  V.  Perre- 
gaux  (1841),  Portrait  d'homme,  2,000  fr.  — 
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V.  Demidoff  (1869),  Portrait  d'un  bourgmestre 
et  de  sa  femme,  7,600  fr. 


JE 


Bolanachi  (A.).  E.  AL  *  1868.  MUNICH. 
Marine. 

Roland  (Charles  H.  D.).  E.  H.  *  1870.  Genre. 
=  En  méditation. 

itoMrini.  E.  I.  xixe  siècle.  Vienne.  His- 
toire, etc. 

Bolduc  (Jean  ou  Sigismond).  E  Al.  *  xve 
siècle.  Uri.  =  Quelques  auteurs  le  font  naître 
à  Venise.  =  Graveur  sur  médailles  ;  un  des 
premiers  artistes  qui  aient  gravé  sur  acier. 

Boigieri  (Jean).  E.  I.  Turin.  Histoire.  = 
C'est  peut-être  le  même  que  Bolgeri  (Gulyano) 
que  Romagnoli  fait  vivre,  en  1740,  à  Sienne  où 
il  exécuta  quelques  fresques. 

Bolgon  (Nicolas).  E.  Fr.  *  xvir3  siècle.  = 
Cité  par  de  Marolles. 

Bolkeman.  E.  Fr.  *  1752.  Fleurs,  fruits, 
animaux.  =  Membre  de  l'Académie  française 
de  Saint-Luc,  à  Paris. 

Bon.  E.  Al.  1823.  Norwège.  Paysage,  ma- 
rine. 

Bollen  (Guillaume).  E.  Fr.  '  xv*  siècle. 
Peintre  verrier.  =  Appelé  en  Portugal  où  il 
exécuta  de  1448  à  1473  les  vitraux  du  monas- 
tère de  Batalha. 

Bollory  ou  Bellori  (Jérôme).  E.  Fr. 
*  xviie  siècle.  Paris  (?).  Histoire  et  portrait.  = 
Oncle  de  J.  Blanchard;  il  fut  peintre  du  roi 
de  France.  =  On  connaît  des  sujets  de  la  vie 
d'Henri  IV,  de  Bollory,  gravées  par  un  ano- 
nyme, =  Peintre  de  grand  mérite;  pinceau 
séduisant,  composition  savante. 

Bollory  ou  Bellori  (Jean),  fils  de  Jé- 
rôme. E.  Fr.  *  1590.  Paris.  Portrait.  —  Elève 
de  son  père.  Très  recherché  pour  les  portraits. 
Bologne  (Jean  de).  V.  Jean  de  Bologne. 
Bologne  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  = 
Cité  par  de  Marolles. 

Bologne  (Jean  de).  E.  Fl.f  1655  (?).  Liège. 
Histoire.  =  Elève  de  P.  Dufour.  Visita  l'Italie 
et  mourut  très  vieux,  après  une  vie  laborieuse. 
=  Plusieurs  églises  et  abbayes  possédaient  de 
ses  tableaux.  =  Il  introduisait  un  grand  nom- 
bre de  figures  dans  ses  compositions.  Travail- 
lait trop  vite;  manque  de  soin,  composition 
trop  chargée  mais  vive  et  animée. 
Boïognese  (le).  V.  Grimaldi. 
Boiognese  (le).  V.  Mainardi. 
Bolognini    (Barthélémy).    E.  I.    *   1350. 
Sienne.   Histoire   et    portrait.  =  Elève   de 
P.  Lorenzetti  ;  travailla  dans  presque  toutes 
les  villes  d'Italie  ;  personnage  de  qualité  qui 
obtint  une  magistrature.  =  Artiste  de  talent. 
Bolognini  (Jean-Baptiste).  E.  1. 1612-1689. 
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Bologne.  Histoire.  =  Elève  du  Guide;  son 
neveu,  Jacques,  fut  son  élève,  naquit  en  1651 
et  mourut  en  1774.  =  Saint  Ubald.  Bologne. 
—  Madeleine  au  désert,  ib.  =  Imita  la  manière 
de  son  maître. 

Bolomey  (Benjamin).  E.  Fr.  *  1766. 
Genre,  etc.  =  Suisse  d'origine.  Il  étudia  à 
Paris  où  il  choisit  le  genre  de  Boucher;  alla 
s'établir  à  La  Haye  où  il  devint  un  des  direc- 
teurs de  l'Académie  et  où  il  travailla  pour  la 
cour.  En  1792,  il  retourna  dans  sa  patrie  = 
Effet  agréable,  mais  manière.  Graveur. 

Bolongier  OU  Bollongie  (HailS  OU 
Johan).  E.  H  *  xvne  siècle.  Fleurs,  vues  de 
ville,  genre.  =  Reçu  franc-maitre  de  St-Luc 
en  1623;  cité  encore  dans  les  registres  de 
St-Luc,  à  Haarlem,  en  1642.  Avant  l'incendie 
du  musée  Boymans,  à  Rotterdam,  on  y  voyait 
un  beau  tableau  de  H.  Bolongier,  représentant 
une  grande  foule  clans  une  rue.  On  ne  savait 
si  cette  œuvre  était  de  Hans  ou  d'un  autre 
Bolongier,  nommé  Horace,  également  peintre 
à  Haarlem  et  décédé  en  1681. 

Bols  (Jacques  et  Pierres  E.  FI.  *  1600. 
Malines.  =  Peintres  flamands  établis  proba- 
blement à  Amsterdam  où  ils  se  marièrent, 
l'un  en  1599.  l'autre  en  1602. 

Boite  (George-Frédéric).  E.  Al.  1814.  Ha- 
novre. Histoire,  portrait  et  genre.  =  Elève 
de  Wach.  =  Sainte  Catherine.  —  Deux  enfants 
dans  une  forêt. 

Boltrafflo  ou  Beltraffo  (Jean-All- 
toine).  E.  I.  1467-1516.  Milan.  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  de  L.  de  Vinci;  gentilhomme 
de  naissance;  travailla  à  Bologne,  dans  sa 
ville  natale  et  dans  plusieurs  autres  localités. 
=La  Vierge  et  J'Enfant,  tableau  dit  :  la  Vierge 
de  la  famille  Casio,  Paris.  —  Même  sujet, 
Berlin.  —  Sainte  Barbe,  ib.  —  Portrait  d'un 
membre  de  la  famille  Bentivoglio,,  ib.  = 
Goût  pur.  =  Ventes  :  V.  de  Breschia  (1869), 
Portrait  déjeune  femme,  3,600  fr. 

Boni  (Pierre).  E.  FI.  *  1560.  Anvers.  Pay- 
sage. =  Reçu  dans  la  corporation  de  St-Luc, 
à  Anvers,  en  1560.  Quelques  biographes  don- 
nent pour  dates  certaines  de  sa  naissance  et 
de  sa  mort,  1530-1572  ;  cette  dernière  date  est 
une  erreur  puisqu'il  fut  doyen  de  St-Luc,  à 
Anvers,  en  1599.  Deux  Pierre  Bom,  peintres, 
sont  encore  inscrits  comme  fils  de  maitres 
dans  la  corporation  anversoise,  postérieure- 
ment à  l'artiste  qui  nous  occupe.  Le  dernier 
décéda  en  1668-69.  =  Peignit  à  la  détrempe. 

Bombelli  (Sébastien).  E.  I.  1635-1716  (?). 
Udine.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  du  Guer- 
chin  ;  appelé  à  Inspruck  par  l'archiduc  Joseph , 
fut  protégé  par  tous  les  Électeurs,  par  l'em- 
pereur Léopold  et  par  le  roi  de  Danemarck. 
Son  frère,  Raphaël,  fut  un  peintre  médiocre. 


=  Conception,  Rome.  —  Portrait  de  François 
de  Médicis  jeune.  Vienne.  =  Imita  avec  bon- 
heur Paul  Véronèse,  dont  on  confond  souvent 
les  tableaux  avec  les  siens;  renommé  pour  le 
portrait;  poses  vraies,  coloris  vif  et  frais; 
style  vénitien  et  style  bolonais  mêlés;  em- 
ployait un  vernis  qui  gâtait  ses  tableaux. 

Borabcrg.  E.  Al.  f  1855.  En  Bavière. 
Paysage. 

Bomberghen  (G.  Van).  E.  FI.  *  1843. 
Portrait  et  paysage. 

Bombologno  (Le).  E.  I.  *  1450.  Bologne. 
Histoire  et  portrait.  =  Exécuta  un  grand 
nombre  de  crucifix.  =  Beaucoup  de  fini. 

Bommol  (Élie-Pierre  Van).  E.  H.  1819. 
Amsterdam.  Paysage,  vues  de  ville. 

Bona  (Thomas).  E.  I.  *  1580.  Brescia.  His- 
toire et  perspective.  =  Exécuta  des  fresques 
dans  la  chapelle  souterraine  de  l'église  de 
Saint-Faustin,  à  Brescia.  =  Travaillait  encore 
en  1591. 

Bonaccorso  di  Gino.  E.  I.  *  XIVe  siècle. 
Florence.  Histoire  =  Il  refit,  en  1347,  avec 
Alessio  d'Andréa,  les  peintures  de  la  chapelle 
Saint-Jacques  de  Pistoia,  exécutées  précé- 
demment par  Coppo  Coppi. 

Bonacossa  (Hector).  E.  I.  *  1448.  Fer- 
rare.  Histoire.  =  Peintre  médiocre  de  l'école 
Ferraraise. 

Bonagrazia  (Jean).  E.  I.  1654.  TrÉVISE. 
Histoire.  =  Elève  d'Antoine  Zanchi 

Bonasia  (Barthélémy).  E.  I.  f  1527  (?). 
Modène.  Histoire  et  portrait.  =  Détails  in- 
connus. =  Excella  dans  les  ouvrages  de  mar- 
queterie. 

Bonasoni  (Jules),  dit  Jules  Bolog- 
nèse.  E.  I.  *  1560.  Bologne.  Histoire.  = 
Elève  de  L.  Sabbattini.  Mort  à  Rome.  Ses 
estampes  sont  datées  depuis  1521  jusqu'en 
1574.  =Bon  graveur  à  l'eau-forte  et  au  burin. 

Bonatti  (Jean).  E.  I.  1636-1681.  Ferrare. 
Histoire.  =  Elève  de  P.  Fr.  Mola  à  Rome,  du 
Guerchin  à  Bologne  et  de  C.  Cattanio;  séjourna 
à  Venise  et  dans  plusieurs  villes  de  la  Lom- 
bardie  ;.  Bonatti  dut  toutes  ses  études  à  la  pro- 
tection du  cardinal  Pio,  qui  le  retint  à  sa  cour 
comme  surintendant  de  sa  collection  de  ta- 
bleaux et  le  combla  de  bienfaits,  ce  qui  le  fit 
surnommer  Giovanni  del  Pio.  =  Saint  Charles 
Borromée  secourant  les  pestiférés,  Florence. 
=  Beaucoup  d'exactitude  ;  choix  heureux  ; 
grandes  connaissances  théoriques. 

Bonaventuur  (D.  S.).  *  XVIIe  siècle.  (?) 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  Cité  par 
Kramm,  qui  a  trouvé  son  nom  sur  une  gra- 
vure faite  en  Espagne  par  l'Anversois  Fr.  Van 
Heylen.  =  Beau  dessin. 

Bonaventure  (Amicus).  E.  Fr.  *  1547. 
Amiens (?).    Histoire.  =  Capucin.    Il  eut  de 
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grands    succès   comme   peintre.    Maître   de 
Quentin  Varin. 

Bonavla  (Jacques).  E.  Es.  f  1760.  =  Plus 
connu  comme  architecte. 

Bonconti  (Jean-Paul).  E.I.  1563(?)-1605(?). 
Bologne.  Histoire  (?)  —  Elève  d'Annibal  Car- 
rache  ;  suivit  son  maître  à  Rome  et  mourut 
dans  cette  ville.  =  On  ignore  s'il  a  exécuté 
des  tableaux  ;  ses  dessins  sont  estimés 

Bond  (Jean-Daniel).  E.  An.  1725-1803.  Bir- 
mingham (?).  Paysage. 

Bon<li  (André  ou  François).  E.  I.  *  1700. 
Forli.  Histoire.  =  Elève  de  Cignani.  =  Belle 
touche;  expression  et  formes  communes. 

Bondone  dit  Giotto.  E.  I.  1276-1336. 
Vespignano  (près  de  Florence).  Histoire.  = 
Elève  de  Cimabuë  ;  fils  d'un  laboureur  et 
employé  à  garder  les  troupeaux  ;  Cimabuë 
l'ayant  trouvé  dans  la  campagne,  crayonnant 
un  de  ses  moutons,  l'emmena  à  Florence  et 
devint  son  maître  ;  orna  le  chœur  et  le  maître- 
autel  de  la  cathédrale  de  Florence.  Ce  fut  son 
premier  ouvrage,  suivi  bientôt  d'une  multitude 
d'autres  ;  appelé  à  Assise  afin  d'y  terminer 
les  ouvrages  commencés  par  son  maître  ;  re- 
vint à  Florence  ;  fut  demandé  à  Rome  par  le 
pape  Boniface  VIII  ;  y  exécuta  un  grand 
nombre  de  compositions  ;  emmené  à  Avi- 
gnon par  Clément  V  élu  pape  en  1305  ;  tra- 
vailla dans  cette  localité  et  dans  les  autres 
villes  du  Languedoc,  puis  à  Padoue,  à  Vé- 
rone ,  à  Ferrare ,  à  Ravenne ,  à  Urbin ,  à 
Arezzo,  à  Lucques,  à  Gaëte  ;  à  Naples,  ap- 
pelé par  le  roi  Albert  ;  à  Rimini,  par  le  prince 
Pandolfo  Malatesta  ;  à  Milan  et  enfin  à  Flo- 
rence, où  il  était  revenu  de  France,  en  1316, 
comblé  de  biens  et  d'honneurs.  Ami  du  Dante, 
Giotto  lui  survécut  et  orna  son  tombeau  ; 
nommé  architecte  de  sa  ville  natale,  en  1334. 
Comparé  à  Raphaël,  à  Corrége  et  à  d'autres 
grands  génies  qui  lui  succédèrent,  Giotto 
laisse  sans  doute  beaucoup  à  désirer,  mais  eu 
égard  à  l'époque  où  il  vivait,  considérant  qu'il 
avait  presque  tout  à  créer,  on  est  forcé  d'a- 
vouer qu'il  fit  faire  à  l'art  un  pas  immense  et 
qu'il  exerça  sur  la  peinture  une  énorme  in- 
fluence. =  La  navicella  (mosaïque),  Rome.  — 
Boniface  VIII  publiant  le  jubilé  de  1300,  ib.  — 
Le  crucifix,  ib.  —  Saint  Paul,  Anvers.  —  Saint 
Nicolas,évêque  deMyre  en  Lycie,  t'ô.— Jésus- 
Christ  au  jardin  des  Olives,  Florence.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  Jésus  entourés  d'anges  et 
de  saints,  ib.— Jésus-Christ  recevant  un  apôtre 
dans  le  ciel,  ib.  —  Vie  de  Jésus-Christ  (en 
douze  petits  tableaux),  ib.  —  Annonciation,  rô. 
—  Crucifix,  ib.  —  Vie  de  saint  François,  ib.  — 
Portraits  du  Dante,  de  Donati,  de  Latini,  etc. 
ib.  (fresques  découvertes  en  1840).—  La  Vierge 
et  l'Enfant,  Milan  (musée,  signé  :  Op.magîs- 
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tri  iocti  flor.  —  Le  Calvaire,  Bruxelles.  — 
Tableaux, Venise.—  Plusieurs  saints,  Munich. 

—  Pendant  du  précédent,  ib.  —  La  sainte 
Cône,  ib.  —  Le  Christ  en  croix,  ib.  —  Quatre 
sujets  saints  en  un  seul  cadre,  ib.  —  Portrait 
de  François  Braccio,  ib.  —  Deux  apôtres,  Lon- 
dres.— Saint  François  recevant  les  stigmates, 
Paris.  ---  Miracle  de  saint  François,  Berlin. 

—  Descente  du  Saint-Esprit,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  ib.  —  Portrait  de  Louis  le  Jeune, 
évêque  de  Toulouse,  Aix.  =  Dessin  noble  et 
gracieux  quoique  peu  correct  ;  composition 
intelligente,  pensées  élevées,  expression  juste 
et  digne  ;  beaucoup  d'esprit  et  de  vérité  dans 
le  portrait  ;  style  naïf,  animé,  tons  vrais  et 
transparents,  draperies  larges  et  faciles,  co- 
loris vif;  imagination  féconde;  perspective 
faible  ;  contours  souvent  lourds  et  raccourcis 
tronqués.  Paolo  Ucello  a  peint  son  portrait 
qui  se  trouve  au  musée  du  Louvre. 

Bondt  (Jean  De).  E.  H.  *  1641.  Utrecht. 
Portrait,  histoire.  =  En  1641,  il  offrit  à  l'hô- 
pital de  Saint-Job,  un  tableau  représentant 
Job  et  ses  amis. 

Bone  (Henri).  E.  An.  1755-1834.  Email.  = 
Les  travaux  de  cet  artiste  émailleur  ont  beau- 
coup de  réputation. 

Bone  (Robert-Trewickj.  E.  An.  1790-1840. 
Londres.  Genre.  Portrait.  =  Une  Nymphe  et 
Cupidon. 

Bonecchi  (Mathieu).  E.  I.  *  1726.  Histoire. 
=  Elève  de  J.  C.  Sagrestani.  =  Dessin  faible, 
coloris  satisfaisant;  de  l'imagination. 

Bonelli  (Aurèle).  E.  I.  *  1640.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Elève  fort  médiocre  des  Carrache. 

Bonesi  (Jean-Jérôme).  E.  I.  1653-1725.  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  de  J.  Viani.  =  Imi- 
tateur de  C.  Cignani;  pinceau  agréable,  déli- 
cat et  recherché. 

Bonet  (Louis).  E.  FI.  Namur.  *  1855.  His- 
toire. =  Elève  de  Navez.  =  Présentation  au 
temple.  —  Mariage  de  sainte  Catherine.  — 
Miton  et  ses  filles. 

Bonfireni  ou  I*onft*e<li  (Jean-Baptiste). 
E.  I.  *  xvme  siècle.  Histoire.  =  Elève  de  M.  Be- 
nefiali.  =  Le  bienheureux  Michel,  Rome. 

Bongi  (Dominique).  E.  I.  *  1582.  Pietra- 
Santa.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Style 
de  Périn  del  Vaga. 

Bonheur  (Raymond).  E.  Fr.  f  1849.  Bor- 
deaux. Paysage,  histoire,  genre,  etc.  =  Le 
pèlerin.  —  Soleil  couchant.  —  Saint- Amand  et 
St-Seurin,  Bordeaux  (église  de  St-Seurin). 

Bonheui»(Auguste),filsdeRaymond.E.Fr. 
1824-1880.  Bordeaux.  Paysage,  animaux.  = 
Elève  de  son  père.=  Bords  du  Rhin,  Amiens. 

Bonheur  (Juliette,  Mme  Peyrol),  fille  de 
Raymond.  E.  Fr.  1830.  Paris.  Animaux.  = 
Elève  de  son  père.  —  Le  troupeau  d'oies. 
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i toi: in  m-  (Rosa),  ïille  de  Raymond.  E.  Fr. 
1822.  Bordeaux.  Animaux,  paysage.  —  Elève 

de  son  père  et  de  Léon  Cogniet.  Décorée  de  la 
Légion  d'honneur.  =  Le  labourage  Nivernais. 

—  Retour  du  marché.  —  Marché  aux  che- 
vaux. —  La  fenaison  en  Auvergne,  Paris. 

Bonheur  (Isidore-J.),  fils  de  Raymond. 
E.  Fr.  1827.  BORDEAUX.  Animaux.  —  Elève  «le 
son  père.  Sculpteur. 

Bonhomme  (François).  É.  Fr.  1809.  Paris. 
Genre,  portrait,  etc.  =  Elève  de  Lethière  et 
de  Paul  Dclaroche.  Lithographe. 

Boni  (Jacques).  E.  I.  1688-1766.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  M.  A.  Franceschini  ; 
accompagna  son  maître  à  Gènes.  =  Réussit 
surtout  dans  les  fresques;  coloris  peu  solide, 
contours  précis,  style  riant  et  ouvert;  abusa 
de  sa  facilité. 

Boiiiconsilii.  V.  Buonconsigiio. 

Bonlface  de  Ramenant.  E.  Fr.  * 
xve  siècle.  Bourges.  Miniature.  =  Illustra  les 
oeuvres  de  Boccace.  =  Artiste  distingué. 

Bonifazio.  E.  I.  1491-1553.  Vérone.  His- 
toire. =  Il  faut  distinguer  ce  peintre  de  Boni- 
fazio  do  Venise.  Nous  croyons  avec  M.  Villot 
que  ce  sont  deux  artistes  parfaitement  dis- 
tincts. Le  Bonifazio  dont  nous  nous  occupons 
a  été  inscrit  clans  la  corporation  des  peintres 
de  Venise  où  il  a  travaillé  et  où  il  est  mort. 
=  Jugement  de  Salomon,  Venise  (Acad.  Daté  : 
MDXXXIII).  —  Et  autres,  ib.  =  Style  sec,  co- 
loris terne.  —  Ventes  :  V.  de  Blaisel  (1870), 
Sainte  Famille  avec  saints,  2000  fr. 

Bonifazio,  dit  Boniface  Vénitien. 
E.  I.  1500(?)-  Venise.  Histoire.  =  Les  uns  le 
font  élève  du  Palma,  les  autres  du  Titien. 
Confondu  quelquefois  avec  Bonifazio  Bembo, 
qui  ne  possédait  pas  le  même  talent.  La  plu- 
part des  auteurs  le  font  mourir  en  1562;  cepen- 
dant il  est  fait  mention  d'un  portrait  fait  par 
lui  et  qui  porterait  la  date  de  1579.  =  Triom- 
phes, Rome.  —  Sainte  famille,  ib.  —  Sainte 
famille,  Florence.—  La  Cène,  ib.  —  Saint  Fran- 
çois d'Assise,  Vienne.  —  Annonciation,  ib.  — 
Madeleine  chez  le  Pharisien,  Venise.  —  Jésus- 
Christ  chassant  les  vendeurs  du  temple,  ib.  — 
Résurrection  de  Lazare,  Paris.  —  Sainte  fa- 
mille, la  Madeleine,  saint  François  et  saint 
Antoine,  ib.  (chef-d'œuvre).  —  Sainte  famille 
et  d'autres  saints,  ib.  —  La  femme  adultère, 
Berlin.  =  Imita  le  Giorgion  pour  la  force,  le 
Palma  pour  la  délicatesse  et  le  Titien  pour 
le  coloris.  Grand  talent  pour  la  perspective 
linéaire  ;  costumes  inexacts  ;  génie  libre  et 
indépendant.  —  Ventes  :  V.  Pourtalès  (1865), 
La  sainte  Vierge  et  Venfant  Jésus,  1700  fr. 

—  V.  Poniatowski  (1867),  Portrait  d'homme, 
900  fr. 

Bonifazio  (François).  E.  I.  1637.  Viterbe. 
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Histoire.  —  Elève  de  P.  de  Cortonc.  Ta- 
bleaux à  Viterbe. 

Bonlfortl  (Jérôme  ou  François).  E  I.  1594. 
Macerata.  Histoire.  Assez  bon  imitateur 
du  Titien. 

Bonln  (Fr.).  E.  Fr.*  1525.  Limoges.  Email- 
leur.    -  Artiste  (le  iviinm. 

Bonlngtou  (  Richard  -  Parkes  ).  E.  An. 
1801-1828.  Abnold  (près  Nottingham;.  Pay- 
sage, marine,  genre,  etc.  Elève  de  son  père, 
peintre  de  paysages  e1  de  portraits,  puis  de 
Gros.  Voyagea  en  Italie,  séjourna  à  Venise, 
retourna  à  Londres  et  fit  encore  une  appari- 
tion à  Pans;  atteinl  de  consomption,  il  reprit 
la  route  de  Londres  pour  y  mourir  quelques 
jours  après  son  arrivée.  =  François  I"r  e1  la 
duchesse  d'Etampes,  Paris.  —  La  colonne  de 
St-Marc,  Venise.— Marché  au  Poisson.-  Beau 
coloris,  exécution  vraie  et  Unie.  —  Ventes  : 
V.  Pourtalès  (1865),  Rivage  de  la  mer  à  marée 
basse,  6,500  fr. 

Boninï  (Jean).  E.  I.  *  1321.  Assise.  Histoire. 
=  Travailla  dans  ia  cathédrale  d'Orviéto. 

Bonini  (Jérôme),  dit  Anconitano.  E.  I. 
*  1660.  Ancone.  Histoire.  =  Elève  de  l'Albane 
et  son  ami  intime;  résida  à  Rome,  à  Venise  et 
à  Bologne.  =  Le  Christ  adoré  par  les  anges  et 
par  d'autres  saints,  Paris. 

Bonino  (Gaspard).  E.  I.  *  1460.  Crémone. 
Histoire  et  portrait.  =  Travailla  pour  Fr. 
Sforza. 

Boninsegna  ou  Buoninsegna.V.  Duc- 
cio. 

Bonirotte.  E.  Fr.  *  1840.  Lyon.  Genre. 

Bonisch  (Gustave).  E.  Al.  1803.  SlLÉSIE. 
Paysage.  =  Elève  de  Wach.  =  Vue  des  Car- 
pathes. 

Bonisoli  (Augustin).  E.  I.  1633-1700.  Cré- 
mone. Histoire  et  portrait.  =  Elève  du  Torti- 
roli ,  puis  de  Miradoro  ;  demeura  pendant 
vingt-huit  ans  auprès  de  D.  Jean-François  de 
Gonzague.  =  Beaucoup  de  grâce  et  d'éclat, 
bon  coloris. 

Bonito  (le  chevalier  Joseph).  E.  I.  1705- 
1789.  Castellamare.  Portrait  et  histoire.  = 
Elève  de  Solimône;  peintre  de  la  cour.  Quel- 
ques auteurs  le  font  naitre  à  Naples.  =  Por- 
trait d'un  ambassadeur  turc,  Madrid.  =  Bonne 
invention;  réussit  dans  le  portrait. 

Bonmalle  (Villaume),  E.  Fr.  *  1389.Valkn- 
ciennes.  Histoire,  ornements.  =  Travailla 
pour  l'hôtel  de  ville  de  Valenciennes. 

Bonnard.  E.  Fr.  *  1823.  Paysage,  etc.  — 
Vue  de  Nice.  —  Prise  d'Utrecht,  Versailles. 

itoiui.ni  (Robert-François).  E.  Fr.  1646. 
Paris.  Paysage  et  histoire.  =  Elève  de  Van- 
dermeulen  =  Graveur.  =  Tableaux,  Perpi- 
gnan. —  Tableaux,  Versailles. 

Bonnart.    E.    Fr.    *    1752.    Portrait.    = 
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Membre  de  l'académie  française  de  St-Luc, 
à  Paris. 

Bonnnrt  (Guillaume).  E.  An.  1800-1853. 
Edimbourg.  Genre,  portrait. 

k i.-ii    (Léon-Joseph-Florentin).    E.   Fr. 

1833.  Ba yonne.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Fr.  de  Madrazzo  et  de  Léon  Cogniet.  =  Adam 
et  Eve  trouvant  Abel  mort,  Lille.  —  Portrait 
de  L.  Cogniet.  —  Job.  —  Peintures  à  la  cham- 
bre de  la  cour  d'assises  de  la  Seine,  Paris. 

Bonneau  (Jacques).  E.  An.  f  1786.  pay- 
sage. —  Peintre  d'origine  française  établi  à 
Londres. 

Bonnecroy  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  * 
xviie  sièele.  Anvers  (?).  Vues  de  ville.  =  Reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc  à  Anvers  en  1645-46. 
=  Il  existe  de  lui,  au  grand  séminaire  de 
Bruges  une  Vue  d'Anvers,  très  bien  peinte  et 
signée  J,  B.  Bonnecroy,  1656.  Il  existe  égale- 
ment de  lui  un  beau  tableau  à  l'hôtel  de  ville 
d'Anvers.  Le  Blanc  dit  qu'il  a  gravé  à  l'eau- 
forte  huit  planches  qu'il  cite. 

Bonnecroy  (Philippe-Joseph).  E.  FI.  * 
1762.  =  Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc 
à  Anvers,  en  1762  et  1771.  Vivait  encore  en 
1773.  Un  Philippe  Bonnecroy,  peintre  et  mar- 
chand, est  inscrit  comme  élève  de  Pierre  De 
Witte  I  dans  les  registres  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1633-34  ;  il  fut  reçu  comme  fils  de 
maître  en  1651-52  et  mourut  en  1660 

Bonnecroy  (Sébast.).  E.  FI.  *  xviie  siècle, 
Anvers  (?)•  Portrait.  =  Reçu  comme  fils  de 
maître  dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1662-63.  =  On  lisait  autrefois,  dans 
l'église  des  carmélites  espagnoles,  à  Anvers, 
sous  le  portrait  d'un  prêtre  mort  :  Mt  suae 
58  obiit  a0  1657  a.  19  jan.  Sebastiaen  Bonne- 
croy  fecit. 

Bonnefond  (Jean-Claude).  E.  Fr.  1790- 
1860.  Lyon.  Genre.  =  Directeur  de  l'école  des 
beaux-arts  de  Lyon.  =  Bergers  et  bergères 
des  environs  de  Rome. 

Bonnefoy  (Arthur-H.).  E.  Fr.  1839  BOU- 
LOGNE- sur-Mer.  Genre,  etc.  =  Elève  de  Cog- 
niet. =  Nature  morte,  Boulogne. 

Bonnegpace  (Charles-Adol.).  E.  Fr.  1808. 
Toulon.  Portrait.  =  Elève  de  Gros.  =  Ta- 
beaux,  Versailles. 

Bonnel  (A.).  E.  Fr.  f  1838.  Lisieux.  Pay- 
sage. =  Vue  de  Montaigu,  Caen. 

Bonnemaison  (Feréol,  le  Chevalier).  E. 
Fr.  f  1827.  Genre,  portrait.=Fut  directeur  des 
travaux  de  restauration  des  tableaux  du 
Louvre.  Lithographe 

Bonnemaison  (Jules  de).  E.  Fr.  1809. 
Paris.  =  Portrait,  animaux,  chasses. 

Bonnemer  (Fr.).  E.  Fr.  1637-1689.  FA- 
LAISE. Histoire.  =  Obtint  en  1666  le  premier 
prix  à  l'Académie   royale   de   peinture   en 


France,  pour  son  tableau  :  La  Renommée 
annonçant  aux  quatre  parties  du  monde,  les 
merveilles  du  règne  de  Louis  XIV,  et  leur 
présentant  son  portrait.  Membre  de  l'Acadé- 
mie. =  Graveur. 

Bonneret  (C).  *  1393.  Milan.  =  Peintre 
de  bannières,  travailla  pour  les  ducs  de  Bour- 
gogne. 

Bonnes  ou  Bonnais  (Jean  de).  E.  Fr. 

*  xve  siècle.  =  Travailla  au  banquet  de  Lille 
en  1453,  et  aux  entremets  de  Bruges,  en  1468. 
=  Artiste  habile. 

Bonnet  (Alexandre-R.).  E.  Fr.  *  1799.  His- 
toire. =  Prix  de  Rome  à  Paris  en  1799.  = 
Manlius. 

Bonnet  (Sylvain),  E.  Fr.  *  xvir3  siècle. 
Blois.  =  Reçu  maître-peintre  en  1683. 

Bonnet-Danval.  E.  Fr.  "  1752.  Histoire, 
portrait.  =  Membre  de  l'Académie  française 
de  St-Luc,  à  Paris. 

Bonnetty  (Antoine-Louis).  E.  Fr.  1788. 
Entrevaux  (Basses-Alpes).  Histoire.  =  Elève 
de  David. 

Bonnier  (Isidore).  E.  Fr.  1792.  Lille.  Inté- 
rieurs, architecture.  =  Ancien  conservateur 
du  musée  de  Lille.  =  Vue  de  l'intérieur  du 
musée  de  Lille,  Lille. 

Bonnieu.  V.  Bounieu. 

Bonnuit  (Mme,  née  Derichsweiler).  E.  Fr. 

*  1865.  Peintre  sur  porcelaine. 

Bono.  E.  I.  *  xve  siècle.  Bologne  ou  Fer- 
rare.  Histoire.  =  Travailla  avec  André 
Mantegna  et  reçut  les  leçons  de  Squarcione. 

Bono  (Ambroise).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Elève  de  Ch.  Loth  (peintre  allemand). 

Bono  (Grégoire),  E.  1.  *  1414.  Venise.  His- 
toire et  portrait.  =  Appelé  à  Chambéry  pour 
faire  le  portrait  d'Amédée  VIII,  peinture  qu'il 
exécuta  sur  bois. 

Bonomo  (Jacques,).  E.  I.  *  1385.  Venise. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Bononi  (Barthélémy).  E.  I.  *  1507.  Pavie. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Bononi  (Charles).  E.  1. 1569-1632.  Ferrare. 
Histoire.  =  Elève  du  Bastaruolo;  étudia  à 
Bologne;  séjourna  à  Rome,  s'arrêta  à  Venise 
et  à  Parme;  rival  du  Scarsellino  auquel  il  ne  le 
céda  point;  ce  peintre  mérita  le  surnom  du 
Carrache  Ferrarais.  Son  neveu  et  son  élève, 
Lionnello,  fut  un  peintre  médiocre.  =  Déli- 
vrance de  saint  Pierre,  Florence.  —  Tableaux, 
Ferrare.  =  Dessin  grandiose,  draperies  am- 
ples et  pleines  d'effet;  composition  riche y 
perspective  aérienne  très  savante,  attitudes 
variées,  costumes  originaux;  grand  imitateur 
des  Carrache. 

Bonsignori.  V.  Monsignori 

Bonté  (Jean).  E.  Fr.  '  1490.  Lyon  (?)  His- 
toire. ==  Travailla  sous  la  direction  de  Perréal 
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aux  fêtes    données  par  la  ville  de  Lyon  à 
Louis  XII. 

Bonté  (Pierre).  E.  Fr.  *  1509.  Lyon  (?).  Or- 
nements. =  Frère  de  Jean.  Travailla  pour  le 
cardinal  d'Amboise  au  château  de  Gaillon. 

Bontemps.  E.  Fr.  *  1843.  CHOISY-LE-Roi. 
Peintre  sur  verre. 

Bonten  (Louis).  E.  FI.  *  1450.  Louvain(?). 
Histoire.  =  Cité  comme  maitre  peintre  dans 
un  acte  de  1450.  M.  Van  Even  croit  que  c'est 
l'artiste  cité  dans  la  première  édition  de  Vasari 
(1550)  sous  le  nom  de  Louis  de  Louvain  et  que 
cet  auteur  place  entre  Memling  et  P.  Cristus. 
Guicciardin  cite  aussi  parmi  les  bons  peintres 
anciens  «  Ludovico  da  Lovanio.  » 

Bonvicini  (Alexandre),  dit  Le  Mo- 
retto.  E.  I.  *  1530.  Brescia  ou  Rovato  (bourg 
près  de  Brescia).  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  son  père,  puis  de  Floriani  Ferramola  ;  se 
rendit  à  Venise  et  y  suivit  les  leçons  du  Titien; 
travailla  à  Vérone,  à  Milan,  à  Trente;  se  mit 
à  imiter  Raphaël,  et  enfin  finit  par  se  créer  un 
style  nouveau.  =  Vénus  pleurant  Adonis, 
Florence.  —  Jésus -Christ  descendant  aux 
limbes,  ib.  —  Un  homme  jouant  de  la  guitare, 
ib.  —  Fresques  :  Hermaphrodite  et  Salmacis, 
Rome.  —  Sainte  Justine  (attribué).  Vienne: 
Saint  Bernardin  de  Sienne  et  saint  Louis, 
évèques,  Paris.  —  Saint  Bonaventure  et  saint 
Antoine  de  Padoue,  ib.  —  Saint  Augustin,  Ber- 
lin. —  Portrait  de  deux  hommes  dont  l'un  lit 
une  lettre,  ib.  —  Adoration  des  mages,  ib. 
(signé  :  Alexandre  Morettus).  —  Même  sujet, 
(esquise).  ib.  —  La  sainte  famille  au  donateur, 
ib. — Portrait  de  jeune  homme,Copenhague. — 
Portrait  d'un  noble  Italien,  Londres.  —  Appa- 
rition à  saint  Bernard  de  Sienne  entouré 
d'autres  saints,  ib.  =  Excella  dans  le  portrait; 
coloris  argentin  plein  de  charme  ;  exécution 
soignée  ;  têtes  gracieuses,  naïves ,  mais  un 
peu  mesquines  ;  expressions  pieuses  et  dou- 
ces. Draperies  variées ,  mais  peu  choisies , 
bonne  perspective  et  ornements  magnifiques. 
=  Ventes.  V.  Northwick  (1859),  Glorification 
de  la  Vierge,  14,300  frs. 

Bonvin  (François).  E.  Fr.  1817.  Vaugirard. 
Genre,  portrait.  =  La  lettre  de  recommanda- 
tion. —  Tableaux  à  Rodez,  à  Niort,  à  Arras,  à 
Langres,  etc. 

Bonvoisia  (Jean).  E.  Fr.  1752-1837.  His- 
toire. =  Grand  prix  de  peinture.  Mort  à  Paris. 
=  Hercule  et  Apollon  se  disputant  un  trépied. 
Bonvoisin  (Mme,  née  Lassare).  Epouse  du 
précédent.  E.  Fr.  1788.  Paris.  Fleurs,  etc.  = 
Elève  de  Redouté. 

Bonvoisin  (B.).  E.  Fr.  f  1862.  MontÉVIL- 
liers.  Histoire,  genre. 

Bonysart    (Guillaume).   E.   Fr.   *   1509 
Noyon  i?)  Peintre  verrier.  =  Exécuta  de  re- 


marquables   verrières   à    la  cathédrale    de 
Noyon. 

Bonzi  (Pierre-Paul),  dit  II  Gohho  <1I 
Carracci.  E.  I.  1570-1630. Cortone, Histoire, 
fleurs,  fruits,  paysage,  etc.  =  Elevé  par  Anni- 
bal  Carrache.  Reçut  aussi  les  leçons  de 
J.-B.  Viola.  Abandonna  l'histoire  pour  peindre 
les  fruits  et  le  paysage;  vivait  à  Rome  et  y 
mourut  ;  désigné  alternativement  sous  les 
noms  de  Gobbo  dei  Carracci,  Gobbo  dei  frutti, 
Pierre- Paul  Cortonôse.  =  Latone  métamor- 
phosant des  paysans  en  grenouilles,  Paris.  — 
Portrait  du  peintre,  Berlin.  =  Orna  ses  pay- 
sages de  jolies  figures.  Excella  à  représenter 
les  fruits  et  réputé  paysagiste  habile.  Graveur 
à  l'eau-forte.  =  Ventes,  V.  de  Conti  (1777), 
Paysage  avec  chute  d'eau,  470  1. 

Boon  (C).  E.  FI.  *  1845.  Fleurs  et  fruits. 

Boon  (Daniel).  E.  FI.  f  1698.  Borgerhout 
(près  d'Anvers)  (?).  Mythologie,  sujets  fami- 
liers. =  D'après  quelques  auteurs,  Daniel 
Boon  serait  né  en  Hollande,  se  serait  établi  en 
Angleterre  sous  le  règne  de  Charles  II,  et  y 
serait  mort.  =  Il  s'attachait  à  provoquer  le 
rire  par  la  représentation  des  sujets  et  des 
grimaces  les  plus  grotesques  et  il  y  réussissait 
presque  toujours. 

Boonen  (Arnold).  E.  H.  1669-1729.  Dor- 
drecht.  Portrait,  genre.  =  Elève  d'A.  Ver- 
buys  et  de  God.  Schalken;  à  25  ans  il  avait  la 
réputation  d'un  grand  peintre.  Il  parcourut 
l'Allemagne  où  il  peignit  beaucoup  de  tableaux 
et  finit  par  s'établir  à  Amsterdam.  Immerzeel 
cite  son  fils  Gaspar  (Kasper)  comme  ayant 
peint  le  portrait  sans  parvenir  à  une  grande 
réputation.  —  Assemblée  de  régents,  Amster- 
dam (Leprozenhuis).  —  Portrait  d'homme, 
Rotterdam.  —  Vieillard  lisant,  ib.  —  Portrait 
du  czar  Pierre,  de  la  czarine,  du  prince 
d'Orange  et  de  Marlborough,  Paris.  —  Un 
homme  qui  lit  à  la  lumière  d'un  flambeau,  ib- 
—  L'ermite,  Dresde.  —  Jeune  femme  avec  une 
lanterne,  ib.  —  Le  fumeur,  ib.  —  Et  autres 
(tous  effets  de  lumière),  ib.  Il  a  souvent  signé 
Van  Boonen.  =  Coloris  agréable.  Bonne  res- 
semblance dans  ses  portraits.  Ses  effets  de 
lumière  sont  très  estimés.  =  Ventes.  V.  Lorez 
(1804),  Diane  à  la  chasse,  1,502  fr. 

Boonen  (Gaspard),  frère  d'Arnold.  E.  H. 
1677-1729.  Dordrecht.  Portrait,  =  Elève  de 
son  frère.  =  Peignit  un  grand  nombre  de 
portraits.  =  Bonne  ressemblance. 

Boons  (Babet).  E.  FI.  xve  siècle.  =  Béguine 
enlumineuse,  inscrite,  en  1468,  sur  les  regis- 
tres de  la  corporation  des  libraires  de  Bruges. 

Booth  (Herman).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Peintre  sur  verre  et  architecte  à  Utrecht. 

Booth  (Guillaume).  E.  An.  1807-1845-Aber- 
deen.  Miniature.  =  Il  y  eut  aussi  un  Booth 
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(Joseph)  qui  peignit  avec  snccôs  la  miniature 
en  1770  à  Dublin. 

Boquet  (Jean).  E.  Fr.  *  1417.  Paris  (?).  Mi- 
niature. =  Tenait  boutique  de  librairie  et 
t  ra\  aillait  pour  le  duc  d'Orléans. 

Hoquet  (  Félix-  Hilaire  -Joseph).  E.  Fr. 
1813.  Maubeuge.  Portrait,  genre  et  histoire. 
=  Elève  d'Abel  de  Pujol  et  de  Blondel.  =  La 
Vérité. 

Roquet  (Pierre-Jean).  E.  Fr.  1751-1817. 
Paris.  Paysage  et  peintre  sur  porcelaine  = 
Elève  de  Leprince.  =  Vues  de  la  Franche- 
Comté.  -  Sainte  famille  (sur  porcelaine). 

Hoquet  (Mlle  Virginie).  E.  Fr.  Paris.  * 
1835.  Peintre  sur  porcelaine.  =  Elève  de 
Mme  de  Mirbel  et  de  Mme  Hersent.  =  Le 
lion  amoureux.  —  Portraits. 

Bor  (Paul).  E.  H.  *  1631.  Utrecht.  Portrait. 
=  En  1631,  ce  peintre  envoya  à  l'hôpital 
de  Saint-Job  un  tableau  représentant  :  Une 
femme  en  prière. 

Borbone  (Jacques).  E.  I.  *  1614.  Novaure. 
Histoire.  =  Elève  de  Lelio  Orsi. 

Borcht  (Henri  Van  Der),  le  Vieux.  E.  FI. 
1583-1660.  Bruxelles,  Histoire.  =  Elève  de 
Yalckenburg,  à  Francfort-sur-le-Mein,  où  ses 
parents  s'étaient  établis  en  1586.  Visita  l'Ita- 
lie; s'occupa  longtemps  à  Frankenthal,  passa 
plusieurs  années  en  Angleterre  et  mourut  à 
Francfort.  =  Graveur  et  antiquaire. 

Borcht  (Henri  Van  der),  le  Jeune,  fils  de 
Henri,  le  Vieux.  E.  FI.  1620  (?).  Frankenthal. 
Histoire.  =  Elève  de  son  père.  Il  voyagea  en 
Italie  et  se  fixa  en  Angleterre,  près  du  comte 
d'Arundel  qui  fut  son  protecteur.  Après  la 
mort  du  comte,  il  passa  au  service  de  Char- 
les II,  puis  il  s'établit  à  Anvers,  où  il  mourut 
dans  un  âge  très  avancé.  =*  Egalement  gra- 
veur, très  laborieux;  signait  ses  estampes  de 
la  même  manière  que  son  père. 

Borcht  (Pierre  Van  der),  le  Vieux.  E.  FI. 
'  1560.  Bruxelles.  Paysage  avec  figures,  his- 
toire. =  Il  a  gravé  beaucoup  de  ses  composi- 
tions. On  cite  parmi  ses  nombreuses  gravures 
les  Métamorphoses  cl 'Ovide,  publiées  à  An- 
vers, en  178  planches.  =  Dessin  médiocre 
têtes  expressives,  ordonnance  habile. 

Borcht  (Paul  Van  der),  frère  (?)  de  Pierre 
le  jeune.  E.  FI.  *xvie  siècle.  Mallnes.=  Reçu 
bourgeois  d'Anvers  en  1597. 

Borcht  (Pierre  Van  der),  le  Jeune,  frère  (?) 
de  Paul.  E.  FI.  *  xvie  siècle.  Malines.  =  Reçu 
bourgeois  d'Anvers  en  1597.  Ce  peintre  et  le 
précédent  sont  cités  erronément  tous  deux 
comme  étant  fils  de  Jacques  Van  der  Borght. 
Il  est  à  supposer  qu'ils  appartiennent  à  la  fa- 
mille de  Pierre  le  Vieux. 

Borcona  ou  Bourgogne  (Jean  de). 
E.  Es.  f  1533  (?).  Histoire  et  portrait.  ==  Un  des 


peintres  que  l'école  espagnole  compte  parmi 
ses  plus  illustres  membres.  Travailla  conjoin- 
tement avec  d'autres  artistes  dans  les  princi- 
pales villes  de  l'Espagne.  Les  biographes 
ne  nous  renseignent  pas  sur  les  dates  de 
naissance  et  de  mort  de  ce  peintre.  Il  ne  faut 
pas  le  confondre  avec  Juan  Flamenco.  = 
Histoire  de  la  sainte  Vierge  (fresques),  Tolède 
(salle  capitulaire).Il  reçut,en  1511, pour  cet  ou- 
vrage, 165,000  maravédis.=  Il  est  particulière- 
ment cité  pour  le  coloris  et  le  jet  des  draperies. 
Imita  le  style  des  grands  maîtres  italiens. 

Bordeau  (Michel  de).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  D'après  Félibien  il  aurait  été  l'un 
des  maîtres  de  Phil.  de  Champagne.  Etabli  à 
Bruxelles  de  1602  à  1612  ;  en  1620  et  en  1624,  il 
reçut  un  grand  nombre  d'élèves  parmi  lesquels 
on  remarque  Antoine  Stallaert  et  Gér.  van 
Hoochstadt. 

Bordeaux  (Hennequin  de).  E.  FI.  '  xve 
siècle.  =  Peintre  demeurant  à  Bruges,  en  1453. 

Bordes  (Joseph).  E.  Fr.  1773.  Toulon.  Mi- 
niature. =  Elève  d'Isabey;  remporta  diffé- 
rentes médailles  aux  expositions 

Bordier.  (Jacques).  E.  Fr.  1616-1684  (?). 
Genève.  Email.  =  Embrassa  l'état  d'orfèvre; 
fut  le  collaborateur  du  célèbre  Petitot,  l'aida 
dans  toutes  ses  découvertes  et  mérite  une 
part  dans  sa  gloire;  il  l'accompagna  dans  tous 
ses  voyages,  et  lut  associé  avec  lui  pendant  50 
ans.  Les  familles  des  deux  peintres  ayant  con- 
tracté des  alliances  et  étant  devenues  trop 
nombreuses",  ils  furent  obligés  de  se  séparer, 
et  partagèrent  intégralement  le  fruit  de  leurs 
travaux  qui  s'élevait  à  un  million.  =  Ses  ou- 
vrages ayant  été  très  peu  nombreux,  et  son 
talent  consistant  plutôt  en  découvertes  utiles 
à  l'art,  on  ne  trouve  aucune  de  ses  produc- 
tions dans  les  principales  collections. 

Bordier  du  Bignon  (Jacques-Charles). 
E  Fr.  1774-1846).  Paris.  Histoire.  =  Elève  de 
Regnault.  =  Consécration  de  la  Vierge,  Le 
Mans.— Combat  d'Hippolyte  contre  le  monstre. 

Bordone  (Paris).  E.  I.  1500-1570.  TrÉVISE. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  du  Titien;  ap- 
pelé en  France  par  François  I,  en  1538;  y  fit  le 
portrait  du  roi  et  ceux  des  principaux  sei- 
gneurs et  des  plus  grandes  dames  de  la  cour; 
comblé  de  faveurs  par  le  roi  de  France.  = 
Mars  et  Vénus,  Rome.  —  Un  homme  écrivant, 
Londres.  —  Daphnis  et  Chloé,  ib.  —  Une  si- 
bylle, ib.  —  Christ  bénissant,  La  Haye.  — 
Apollon  jouant  de  la  lyre,  Dresde.  —  Diane, 
ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  ib.  —  Jésus- 
Christ  mort,  pleuré  par  deux  personnages, 
Venise.  —  Pêcheur  présentant  au  doge  l'an- 
neau de  saint  Marc  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Por- 
traits, Florence.  —  Repos  en  Egypte,  ib.  — 
Sibylle  devant  Auguste,  ib.  =  Le  pape  Paul 
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III,  ib.  —  Saint  Roch  et  la  Madeleine  devant  la 
Vierge  et  l'Enfant,  Munich.  —  Portrait  de 
femme,  ib.  —  Vierges  glorieuses,  Berlin.  — 
Vénus  dans  un  paysage,  ib.  —  Portraits,  ib.-< 
Portrait  de  femme,  Madrid.  —  Vénus  et  Ado- 
nis, Vienne.  —  Portraits,  ib.  —  Allégories,  ib. 
—  Ruines  avec  figures,  ib.  —  Gladiateurs  ro- 
mains, ib.  —  Vertumne  et  Pomone,  Paris.  - 
Portraits  présumés  de  Philippe  II  et  de  son  pré- 
cepteur, ib.  —  Portrait  d'homme,  ib.  =  Imita 
d'abord  le  Giorgion,  puis  se  créa  une  manière 
particulière.  Coloris  peu  vrai,  dessin  correct, 
composition  savante.  =  Ventes  :  V.  Didier 
(1868),  Bethsabée,  1625  fr. 


n. 


Bordoni  (Benoit).  E.  I.  f  1529  ou  1531, 
Padoue.  Miniature.  =  Habita  Venise  ;  se  livra 
d'abord  à  l'astrologie;  revint  à  des  idées  plus 
saines  et  s'occupa  avec  succès  de  la  géogra- 
phie et  de  la  littérature.  Quelques  auteurs 
prétendent  qu'il  a  existé  deux  personnages  de 
ce  nom,  dont  l'un  fut  peintre  et  l'autre  père  du 
célèbre  Jules-César  Scaliger;  d'autres  font 
naître  ce  dernier  du  peintre  et  géographe 
Benoît  Bordoni,  et  assurent  qu'il  prit  le  nom 
de  Scaliger  d'une  échelle  (scala)  que  son  père 
avait  prise  pour  enseigne. 

«oi*ely.  E.  Fr.  1817.  Montpellier.  His- 
toire, portrait.  =  Numa  Pompilius. 

Borgani  (François).  E.  I.  *  1650.  Mantoue. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Imita  le  Par- 
mesan. 

Borgen  (Frédéric).  E.  Al.  1852.  Christia- 
nia. Paysage. 

Borget  (Auguste).  E.  Fr.  1809.  Issoudun. 
Genre  et  paysage.  =  Mosquée.  —  Vue  de  Rio 
de  Janeiro,  Fontainebleau. 

Borghese  (Hippolyte).  E.  I.  *  1620.  His- 
toire. =  Elève  de  Fr.  Curia;  séjourna  à  Pé- 
rouse.  =  Imitateur  habile  de  son  maître. 

Borghese  (Pierre).  V.  Francesca. 

Borghese  (le).  V.  Guidotti. 

Borghesi.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Borghcsi  (Jean  de)  E.  I.  *  xvie  siècle. Mes- 
sine. Histoire.  =  Elève  d'Antonello  de  Mes- 
sine et  de  L.  Costa. 

Borghes*i  (Jean- Ventura).  E.  I.  f  1708. 
Citta  di  Castello.  Histoire.  =  Elève  de 
Pierre  de  Cortone  dont  il  termina  le  dernier 
tableau;  laissa  beaucoup  de  ses  ouvrages  en 
Allemagne.  =  Tableaux  à  Rome. 

Borgliesi  (Jérôme).  E.  I.  *  1500.  Hizza  DE 
la  Paille.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Borght  (Jacques  van  der).  E.  FI.  +  xvnfl 
siècle.  Fleurs.  =  Reçu  comme  étranger  dans 
la  corporation  bruxelloise  de  St-Luc,  en  1699. 


«oi-friit  (Charles-Jean  Van  der).  E.  FI. 
*  1845.  Anvers.  Paysage.  =  Vues  prises  dans 
la  province  de  Liège. 

Borglanl  (Horace).  E.  I.  *  1615.  EtOME.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  son  frère  Jules, 
dit  Scalzo,  sur  lequel  on  n'a  pas  de  détails. 
Les  uns  le  font  naître  en  1577,  les  autres  en 
1030.  La  date  de  1615  est  inscrite  sur  ses 
estampes.  =  Tableaux,  Rome.  —  Du  naturel 
dans  le  portrait.  Graveur  à  l'eau-forte. 

Borgo  (Jean-Paul  Del).  E.  i.  *  1545.  Bom  0 
San  Sepolcro.  Histoire.  =  Aida  le  Vasari  en 
1545. 

Borgognone  (Ambroise).  E.  I.  *  1500.  Mi- 
lan (?).  Histoire.  =  On  le  croit  descendu  de 
l'école  de  Vincent  Foppa.  Travailla  beaucoup 
à  Milan.  D'après  le  catalogue  de  la  National 
Gallery,  de  Londres,  cet  artiste  ne  fait  qu'un 
avec  le  peintre-architecte  Ambrogio  da  Fos- 
sano  (voir  ce  nom).  Il  le  dit  né  à  Fossano  (Pié- 
mont), et  donne  à  l'appui  de  son  opinion  des 
faits  qui  nous  paraissent  péremptoires.  =  La 
Vierge  et  l'Enfant,  Berlin.  —  Vierge  glorieuse, 
ib.  —  Marie  adorant  l'Enfant  Jésus,  Dresde.— 
Crucifiement,  Pavie  (Chartreuse).  —  Baptême 
de  Jésus-Christ,  Melegnano.  —  Assomption, 
Milan.  —  Mariage  mystique  de  sainte  Cathe- 
rine, Londres.  —  Exécution  naturelle  et  soi- 
gnée; têtes  jeunes  et  belles;  physionomies 
très  variées,  costumes  simples  et  exacts,  ex- 
pression gracieuse  ;  jambes  trop  grêles.  = 
Le  Crucifiement  de  la  Chartreuse  de  Pavie 
est  signé  :  Ambrosius  Fosanus,  pinxit  1490, 
may  44  ;  un  Baptême  de  Jésus-Christ,  dans 
la  sacristie  de  l'église  de  Melegnano ,  est 
signé  :  Ambrogio  da  Fosano  Bignognone; 
une  Assomption  dans  la  galerie  Brera,  à  Mi- 
lan, porte  la  signature  suivante:  Ambrosio 
Bgogoj,  1522;  enfin  le  tableau  de  Berlin  porte  : 
Ambrosii  Bergognoni,  op.  —  Ventes  :  V.  Da- 
venport  à  Londres  (1863),  La  Vierge  avec  V en- 
fant Jésus,  saints  et  anges,  1950  francs.  — 
V.  De  Blaisel  (1870),  Education  de  l'enfant 
Jésus,  4620  francs. 

Borione  (Guillaume-M.  ditWilliam).  E.  Fr. 
1817.  Sablons.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève 
d'Orsel  et  d'Ingres. 

Borit  (P.).  E.  FI.  (?).  Paysage  et  hivers.  = 
Peintre  dont  l'existence  est  inconnue.  Cité 
par  les  catalogues  espagnols.  =  Les  Pati- 
neurs; dans  le  fond  on  voit  la  ville  de  Ma- 
lines,  Madrid.  —  La  place  du  village,  ib.  — 
Une  cathédrale  sur  une  place  avec  une  foule 
de  monde,  ib.  (signé). 

Borlaer  (A.  van).  E.  H.  *  1640.  Portrait,= 
Détails  inconnus. 

itoiiiuii  (Josse  et  Guillaume).  E.  FI.  *  xvr 
siècle.  Gand.  =  Ces  deux  membres  d'une  des 
plus  illustres  -familles  de  la  Flandre,  furent 
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élèves  de  Luc  de  Heere  qui  les  tenaient  en 
haute  estime  et  parle  d'eux,  comme  artistes, 
dans  les  termes  les  plus  élogieux.  Guillaume, 
forcé  de  quitter  Gand  vers  1557,  se  rendit  à 
Lyon  où  il  composa  les  vers  explicatifs  de 
quatre  de  ses  ouvrages,  car  il  était  à  la  fois 
dessinateur,  peintre  et  poète. 

Born  (Ewout).  E.  H.  *  1643.  =  Peintre  sur 
verre,  à  Utrecht. 

Borneraient.  E.  Al.  *  1839.  Genre.=  Elève 
de  Begas. 

Bopiio.  V.  Benoli. 

Bornot  (Jules.P.-A.).  E.  Fr.  1802-1863.  Sa- 
voisy.  Histoire,  genre,  ete.  =  Elève  de  Gros. 

Bornschlegel  (Victor  de).  E.  Fr.  1820. 
Sierck  (Moselle).  Genre.  =  Elève  de  Charlet. 
=s  Bons  avis,  Boulogne  sur  mer. 

Bornwater  (Jacques).  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Dordrecht.  Histoire.  =  Il  y  a  peu  d'années 
on  voyait  encore  à  Dordrecht  un  tableau  de 
ce  peintre,  représentant  :  le  Crucifiement.  = 
Un  prêtre  de  Louvain  possédait  également  un 
tableau  de  cet  artiste  signé  comme  suit  : 
JACOBUS  BORNWATER  DORDRACENSIS, 
PICTOR  ME  PINGEBAT.    1554. 

Borovikofïsky.  E.  R.  f  1825.  Histoire, 
portrait  et  miniature.  =  Elève  de  Levitzki; 
abandonna  l'état  militaire  pour  se  livrer  aux 
arts.  Travailla  beaucoup  pour  les  églises, 
entre  autres  pour  celle  de  Kasan,  à  Saint-Pé- 
tersbourg. =  Tableaux  à  Saint-Pétersbourg. 
—  Bonne  ressemblance;  il  excellait  à  peindre 
les  étoffes.  Miniatures  d'un  fini  admirable. 

Borrani  (Edouard).  E.  I.  *1866.  FLORENCE. 
Genre. 

Bon-as  (le  Père  Nicolas).  E.  Es.  1530  1610. 
Cocentayna.  Histoire.  =  Peintre  et  prêtre. 
Elève  de  Vincent  Joanès  ;  prononça  ses  vœux 
en  1576.  Il  mourut  en  laissant  le  cloitre  de 
Gandie  comme  preuve  de  son  talent;  ce 
monastère  se  trouvait  littéralement  en- 
combré des  beaux  tableaux  de  Borras.  = 
Peignit  exactement  dans  la  manière  de  son 
maître. 

Borrekens  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  f  1654- 
55.=  Reçu  franc-maître,  à  Anvers,  en  1629  30. 
Un  Pierre  Borrekens  fut  reçu  en  1647-48.  Jean- 
Baptiste  était  gendre  de  Jean  Breughel,  de 
Velours.  11  avait  épousé  une  de  ses  filles  :  Ca- 
therine. 

Borrekens  (Jean-Pierre-François).  E.  FI. 
1747-1827.  Anvers.  Histoire  et  paysage.  = 
Elève  de  l'Académie  d'Anvers;  il  avait  épousé 
la  sœur  d'A.-C.  Lens.  Peintre  amateur.  = 
Plusieurs  de  ses  tableaux  sont  étoffés  par  Om- 
meganck  et  d'autres  maîtres.  Bonne  perspec- 
tive aérienne.  Imita  Both. 

Borremans.  E.  FI.  *xrxe  siècle.  Histoire. 
=  Martyre  de  saint  André,  Gand. 


Boppo  (Baptiste).  E.  I.  1567.  Arezzo.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  du  frère  Guillaume, 
de  Marseille.  =  Peintre  sur  verre  ;  imita  son 
maître  avec  bonheur. 

Borroni  (Jean-Ange).  E.  1. 1684-1772  Cré- 
mone. Histoire.  =  Elève  de  R.  La  Longe  et 
d'Ange  Massarotti;  habita  Crémone,  Bologne 
et  Milan  ;  mort  dans  cette  dernière  ville.  = 
Talent  énergique;  draperies  heureuses. 

Borroni  (Paul-Michel-Benoît).  E  I.  f 
1819.  Histoire.  =  Peignit  dans  le  style  du 
Corrôge.  Pie  VI  le  fit  chevalier  de  l'Eperon 
d'Or,  et  le  roi  de  Sardaigne  lui  accorda  une 
pension.  Mort  à  Boghera. 

Borsati  (Charles).  E.  I.  *  xvir3  siècle.  His- 
toire. =  Elève  de  C.  Cattanio;  il  eut  pour 
condisciples  François  Fantozzi,  dit  le  Parma, 
et  Camille  Setti,  tous  deux  de  Ferrare. 

Borsato  (Joseph).  E.  I.  1771.  Venise.  In- 
térieurs d'église  et  décorations.  =  Détails  in- 
connus. =  L'église  St-Marc  à  Venise,  Vienne. 
=  Peignit  aussi  dans  le  genre  de  Canaletto. 

Borssum  (Abraham  Van).  E.  H.  *  1670. 
Paysage,  vues  de  ville,  animaux,  etc.  =  Il  fut 
excellent  dessinateur.  =  Clair  de  lune,  Rot- 
terdam (signé  A.  V.  Borssum).  (Ce  tableau  at- 
tribué à  Abraham,  ne  serait-il  pas  d'Adam^ 
puisque  celui-ci  imita  van  der  Neer  et  que  ce 
dernier  excellait  dans  les  clairs  de  lune?).  = 
Ecole  de  Rembrandt:  bon  dessin,  faire  vigou- 
reux et  piquant,  ton  un  peu  sombre. 

Borssum  (Adam Van).  E.  H/ 1666.  Paysage 
et  animaux.  =  Détails  inconnus;  il  ne  faut 
pas  le  confondre  avec  Abraham  Van  Borssum. 
=  Genre  de  A.  Van  der  Neer  et  de  P.  Potter  ; 
coloris  naturel,  pinceau  ferme,  touche  libre 
et  spirituelle. 

Borsteegh  (Corneille).  E.  H.  1773-1834. 
Ameide.  Paysage  et  animaux.  =  Fut  nommé 
professeur  de  dessin  de  la  ville  de  Gouda.  = 
Il  peignait,  de  préférence,  des  hivers. 

Borzino  (Léopoidine).  E.  I.  *  1869.  Venise. 
Intérieurs. 

Borzone  (Lucien^.  E.  I.  1590-1645.  Gênes. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Pierre  Ber- 
tolotto,  son  oncle,  et  de  César  Corte  ;  se  ren- 
dit à  Milan,  s'y  lia  d'amitié  avec  Cérano  et 
Procaccini;  s'acquit  beaucoup  de  célébrité; 
fit  les  portraits  de  plusieurs  personnages 
illustres,  fut  honoré  de  l'estime  du  Guide, 
reçut  des  commandes  de  l'Espagne,  de  la 
France  et  mourut  d'une  chute,  au  milieu  de 
sa  gloire.  =  Grande  réputation  ;  littérateur 
peu  célèbre.  Graveur. 

Borzone  (Charles),  fils  de  Lucien.  E.  I. 
t  1657.  Portrait  et  histoire.  =  Elève  de  son 
père.  Mort  de  la  peste.  =  Ses  portraits  étaient 
d'une  dimension  plus  petite  que  ceux  de  son 
père;  il  réussit  dans  ce  genre. 
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Borzone  (Jean-Baptiste),  fils  de  Lucien. 
E.  I.  f  1657.  Gênes  (?).  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  son  père;  termina  quelques  tableaux 
que  celui-ci  n'avait  pu  achever.  Mort  de  la 
peste. 

Borzone  (Marie-François),  fils  de  Lucien. 
E.  I.  1625-1679.  Gênes.  Paysage  et  marines. 
=  Appelé  en  France,  par  Louis  XIV,  qui  le 
distingua  et  le  protégea;  peignit  au  Louvre 
et  au  château  de  Vincennes;  reçu  à  l'Acadé- 
mie française,  en  1663;  retourna  dans  sa  patrie 
et  mourut  à  Gènes.  Les  Archives  de  fart  fran- 
çais le  font  mourir  en  1672.  =  Manières  du 
Poussin,  de  Salvator  Rosa  et  de  Claude  Lor- 
rain, mêlées;  couleur  tendre,  touche  délicate 
et  légère.  Peignait  à  fresque. 

Bas  (Gaspard  Van  den).  E.  H.  1634.  Hoorn. 
Marines.  =  Il  n'est  guère  connu  que  par  ses 
dessins  à  la  plume  et  au  pinceau.  La  mort  le 
frappa  au  moment  où  il  donnait  de  grandes 
espérances. 

Boe  (H.).  E.  H.  *  1730.  Portrait.  =  Détails 
inconnus. 

Boe  ou  Bosch  (Jérôme).  V.  Aken  (Van). 

Bos  (P.  Van).  E.  H.  Genre,  intérieurs.  = 
Détails  inconnus 

Bos  (R.  ten).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Portrait. 
=  Détails  inconnus. 

Bosboom  (J.).  E.  H.  1817.  La  Haye.  Vues 
de  ville,  etc.  =  Elève  de  Van  Brée.  =  La 
tombe  d'Engelbert  II,  comte  de  Nassau,  dans 
l'église  de  Breda.  —  La  grande  église  protes- 
tante, à  Amsterdam,  Munich. 

Bosch  (Adrien).  E.  H.  *  xvn9  siècle.  = 
Reçu  en  1622  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  la  Haye. 

Bosch  (Antoine  Van  den).  E.  H.  1763-1838. 
Nimègue.  Paysage.  =  Travailla  pour  les  ta- 
pisseries, dont  il  tenait  une  fabrique.  Mort  à 
Amsterdam.  =  Ses  ouvrages  ont  presque  tous 
disparu. 

Bosch  (Corneille  Van  'S).  E.  H.  *  1566.  His- 
toire. =  Cité  par  Guicciardin  comme  un  des 
meilleurs  peintres  sur  verre  de  son  temps.  = 
Beaucoup  d'effet.  Composition  heureuse. 

Bosch  (Jacques  Van  den).  E.  H.  1636-1676. 
Amsterdam.  Fruits.  =  Détails  inconnus. 

Bosch  (Jean  De).  E.  H.  1713-1785.  Amster- 
dam. Paysage.  =  Appartenant  à  une  famille 
riche,  il  ne  cultiva  l'art  que  comme  distrac- 
tion. =  Plutôt  dessinateur.  Choisissait  de  pré- 
férence des  paysages  arcadiens  dans  lesquels 
il  cherchait  à  imiter  Van  Huysum. 

Bosch  (Jean-Henri  Van  den).  E.  FI.  *  xvme 
siècle.  Anvers.  Paysage.  =  Elève  de  l'Acadé- 
mie d'Anvers,  en  1792. 

Bosch  (Louis-Jean  Van  Den).  E.  H.  f  1507. 
Bois-le-Duc.  Fleurs,  fruits  et  insectes.  =  Dé- 
tails inconnus.  =   Représenta  souvent  des 
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fleurs  dans  des  bocaux  ;  il  fallait  examiner  ses 
insectes  à  la  loupe.  =  Touche  légère,  trans- 
parence admirable. 

Bosch  (Ernest).  E.  Al.  1834.  Crefeld.  Pay- 
sage, genre.  =  Tsiganes.  —  Le  premier  lièvre. 

Bosch  (Ed.  Van  den).  E.  FI.  1828-1878. 
Anvers.  Décors,  genre.  =  Le  chat  s'amuse, 
Bruxelles.  =  Graveur. 

Boschi  (Fabrice).  E.  I.  1570  (?)- 1642.  His- 
toire. =  Elève  du  Passignano.  =  Election  de 
saint  Mathias,  Florence.  =  Composition  ori- 
ginale et  élégante. 

Boschi  (Alph.),  neveu  de  Fabrice.  E.  I.  ' 
xvne  siècle.  Histoire.  =Elève  de  M.  Rosselli  ; 
acquit  un  talent  remarquable.  Mort  jeune. 

Boschi  (Benoît),  neveu  de  Fabrice.  E.  I. 

*  xviie  siècle.  Paysage.=Elève  de  M.  Rosselli. 
=  Imita  Gaspard  Falgani. 

Boschi  (François),  neveu  de  Fabrice.  E.  I. 
1619-1675.  Histoire,  portrait. = Elève  et  neveu 
de  M.  Rosselli  ;  embrassa  la  vie  ecclésiastique 
lorsqu'il  était  déjà  avancé  en  âge.  =  Saint 
Pierre  conduit  au  martyre,  Florence.  —  Por- 
trait de  Galilée,  Paris.  =  Excella  à  donner  à 
ses  figures  une  expression  de  sainteté  et  de 
probité.  Réussit  surtout  dans  le  portrait. 

Boschini  (Marc).  E.  I.  1613-1678.  Venise. 
Histoire  =  Elève  de  Palma,  le  Jeune.  Tra- 
vailla pour  l'empereur  Léopold  Ir,  pour  l'ar- 
chiduc d'Autriche  et  pour  Alphonse  IV,  duc 
de  Modène.  =  Graveur  sur  cuivre  et  auteur 
de  plusieurs  bons  ouvrages. 

Boscoli  (André  i.  E.  I.  f  1606  (?).  Florence. 
Genre,  histoire,  etc.  =  Elève  de  Baccio  Ciarpi; 
laissa  de  ses  ouvrages  dans  la  plupart  des 
villes  d'Italie.  =  Tableaux.  Florence. 

Boseli  (Félix».  E.  I.  1650-1731.  PLAISANCE. 
Anim., oiseaux  et  poissons.=El.  des  Nuvolone. 

Boselli  (Antoine).  E.  I.  *  1512.  San  Gio- 
Bianco  (Vallée  de  Brembana).  Histoire.  = 
Elève  de  P.  Amalteo  ou  plutôt  son  comgagnon 
de  travail;  peignit  à  Padoue.  =  Tableaux, 
Bergame.  —  Plusieurs  saintes,  Paris.  =  Pein- 
tre de  talent;  son  plus  ancien  ouvrage  connu 
est  daté  de  1509. 

Boehamer  (Jean-Henri).  E.  H.  1775.  Dor- 
drecht.  Marines.  =  Elève  d'Ary  Lamme. 

Boehamer  (Jean),  fils  de  Jean -Henri. 
E.  H.  1800.  Dordrecht.  =  Vues  de  rivières,  ef- 
fets de  lumière  et  portrait.=Femme  près  d'une 
lampe.  —  Paysan  endormi  (effet  de  lumière). 

Boshamer  (Jean-Guillaume),  fils  de  Jean- 
Henri  E.  H.  1802.  Dordrecht.  Paysage  et 
portrait.  =  Elève  de  son  père. 

Boshast  (Guillaume).  E.  Al.  1815.  Munich. 
Paysage.  =  Vallée  dans  la  forêt. 

Bosi  (François),  dit  le  Gobbino.  E.  I. 

*  xviiie  siècle.  Faenza.  Histoire.  =  Elève  de 
J.  Donini. 
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Bosio  (Jean),  frère  du  sculpteur.  E.  Fr. 
1764-1827.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
David.  =  Portrait  de  Charles  X.  —  Mort  de 
la  Vierge. 

Bosman  (Bernard).  E.  H.  1742(?)-1807. 
Environs  de  Dordrecht.  Portrait  et  minia- 
ture. =  Mort  à  Bois-le-Duc.  =  Peintre  de 
mérite. 

Bosman  (J.).  E.  H.  *  1767.  AMSTERDAM. 
Miniature.  =  Travaillait  à  La  Haye,  en  1767; 
de  là  il  retourna  dans  sa  ville  natale  où  il 
s'occupait  encore  en  1776.  Il  est  probablement 
le  fils  de  Bernard  Bosman.  =  Peintre  de 
talent. 

Bosman  (André).  E.  FI  *  1657.  Anvers. 
Fleurs.  =  Chanoine  et  chapelain  de  Mgr  An- 
toine Triest,  évoque  de  Gancl.  Il  se  trouve 
inscrit  en  1637-38,  comme  clerc  dans  les  re- 
gistres de  Saint-Luc,  à  Anvers.  Nommé  cha- 
noine en  1657,  résigna  sa  prébende  en  1664,  se 
rendit  à  Rome  et  y  mourut.  ===  Excellent 
peintre  de  fleurs. 

Bossaert  ou  Bosschaert  (Thomas- 
Willebrord).  E.  FI.  1613.-1654.  Berg-op-Zoom. 
Histoire  et  portrait.  =Elève  de  Gérard  Zegers 
en  1629,  à  Anvers.  Franc-maître  de  St-Luc  en 
1636.  Reçu  bourgeois  d'Anvers  en  1637.  Il  visita 
l'Italie,  et  à  son  retour,  fit  les  portraits  de 
plusieurs  grands  personnages.  Il  travailla 
beaucoup  pour  le  prince  d'Orange,  Frédéric- 
Henri,  ainsi  que  pour  son  fils,,  le  prince 
Guillaume.  En  1650-51  il  fut  doyen  de  St-Luc, 
à  Anvers,  où  il  mourut.  =  Saint  Willebrord 
prosterné  devant  la  sainte  Famille,  Saint- 
Willebrord  (faub.  d'Anvers).  —  Des  anges 
annonçant  à  Abraham  la  naissance  d'Isaac, 
Bruxelles.  —  Mariage  mystique  de  Sainte 
Catherine,  Berlin.  —  Diane  revenant  de  la 
chasse  (avec  Fyt),  Vienne.  -  Elie  au  désert, 
ib.=  Pinceau  moelleux  et  harmonieux;  dessin 
correct.  Chercha  à  imiter  Van  Dyck  ;  têtes  peu 
animées,  coloris  froid;  composition  faible. 
Exécuta  de  beaux  portraits.  Ses  derniers  ta- 
bleaux sont  les  meilleurs. 

Bossange  (Pauline).  E  Fr.  *  1837.  Parts. 
Miniature. 

Bosschaert  (C.  A.).  *  1643.  Nature  morte, 
fleurs,  allégories,  histoire.  =  Détails  incon- 
nus. =  Dans  le  tableau  que  Kramm  cite  de 
lui  et  qui  est  intitulé  :  Tout  est  vanité,  la 
nature  morte  est  peinte  avec  fini  et  talent. 

Bosscîiaert  (G.  J.  J.).  E.  FI.  1757-1815. 
Bruxetj.es.  =  Elève  de  Lens.  Il  est  plutôt 
connu  pour  les  soins  qu'il  apporta  à  la  créa- 
tion du  musée  de  Bruxelles. 

Bosschaert  (Jean).  E.  FI.  *  XVe  siècle.  = 
C'est  à  propos  de  cet  artiste  qu'on  rencontre 
pour  la  première  fois,  dans  les  archives  d'An- 
vers, le  mot  scilder  (peintre)  :  acte  du  29  juil- 


let 1412,  par  lequel  Jean  Bosschaert,  scilder, 
vend  une  rente. 

Bosschaert  (Jean-Baptiste).  E.  FL*  xvme 
siècle.  Anvers.  FJeurs  et  fruits.  =  Elève  de 
Crépu  qu'il  surpassa.  Il  fut  souvent  employé 
pour  peindre  les  fleurs  et  les  fruits  dans  les 
tableaux  de  ses  compatriotes.  Quelques  au- 
teurs donnent  les  années.  1696-1746  comme 
celles  de  sa  naissance  et  de  sa  mort.  Dès 
1649  -50,un  Jean-Baptiste  Bosschaert  est  inscrit 
comme  franc-maître  dans  la  gilde  de  St-Luc, 
à  Anvers.  En  1692-93  il  fut  reçu  franc-maître 
de  St-Luc  comme  fils  de  maître;  il  était  sans 
doute  le  fils  de  notre  peintre  de  fleurs  qui  ne 
s'appelait  pas  Nicolas,  comme  on  l'a  dit,  mais 
Jean-Baptiste.  Lorsque  Campo  Weyerman 
ignorait  le  prénom  des  artistes  il  le  remplaçait 
par  un  N.  qui  était  pour  lui  le  signe  de  l'in- 
connu.Plustard  cette  lettre  a  été  prise  pour  la 
première  de  Nicolas.  C'est  ce  qui  a  eu  lieu  pour 
Bosschaert  comme  pour  Morel  et  pour  Crépu 
qui  tous  trois  portaient  le  prénom  de  Jean- 
Baptiste  =  Bon  coloris,  composition  gracieuse. 
=  Ventes  :  V.  des  couvents  supprimés,  (1785). 
deux  tableaux  de  fleurs.  26  florins. 

Bossche  (Achille  Van  clen).  E.  FL  *  xve 
siècle.  =  Établi  à  Gand.  Travailla  avec  Nabur 
Martins  en  1451-1452. 

Bossche  (Balthasar  Van  clen).  E.  FI.  1681- 
1715.  Anvers.  Intérieurs,  histoire  et  portrait. 
=  Elève  de  Gérard  Thomas  ;  reçu  franc-maî- 
tre de  Saint-Luc,  en  1697-98.  Travailla  à 
Nantes,  à  Paris  et  surtout  à  Douai.  Sa  réputa- 
tion était  telle  que  le  comte  Marlborough 
lui  fit  faire  son  portrait  pendant  son  séjour  à 
Anvers.  Un  coup  qu'il  se  donna  à  la  tête,  dé- 
termina un  abcès  au  cerveau  qui  l'emporta 
après  deux  années  de  souffrances.  =  Réunion 
du  serment  de  l'arbalète,  Anvers.  (Architec- 
ture de  Verstraeten,  paysage  de  C  Huysmans). 

Bossche  (Tristan  Van  den).  E.  FL  ' 
xve  siècle.  =  Maître  peintre  ;  travailla  à  Tour- 
nai, en  1451.  En  1453  et  en  1466,  on  le  voit  em- 
ployé à  des  travaux  commandés  par  la  ville 
de  Gand. 

Bossche  (Liévin  Van  den),  fils  de  Tristan. 
E.  FL  *  xve  siècle.  Histoire.  =  Travailla  pour 
la  commune  de  Gand  pendant  près  de  40  an- 
nées. Décora  la  galerie  du  baptême  de  Char- 
les-Quint. •En  14C;0-l4(jl,  il  exécuta  avec  Ghe- 
rolf  Van  den  Mortele,  un  tableau  d'autel  pour- 
l'église  d'Everghem,  près  de  Gand.  Travailla 
à  Tournai  en  1475  et  en  1487. 

Bossche  (Agnès  Van  den),  fille  de  Tristan. 
E.  FI.  *  xvc  siècle.  =  S'affilia  à  la  corporation 
des  peintres  de  Gand,  en  1469.  La  commune 
l'employa  à  des  peintures  d  écoratives  et  au 
dais  de  N.-D.  de  Tournai. 

Bossche  (Simon  Van  den),  le  Vieux.  E.  FL 
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*  xv"  siècle.  =  On  le  croit  élève  dos  Van  Eyck. 
Doyen  des  peintres  et  sculpteurs  de  G  and,  en 
1428  et  1444. 

Bossclie  (Simon  Van  den),  le  Jeune,  fils 
de  Simon,  le  Vieux.  E.  FI.  1425.  Portrait. 

Bosselie  (Liévin  Van  den),  fils  de  Simon, 
le  Vieux.  E.  FI.  1427-1481.  Gand.  =  Elève  de 
son  père,  de  Jean  et  de  Nabur  Martins.  Tra- 
vailla à  Bruges,  en  1468,  aux  peintures  déco- 
ratives des  fêtes  nuptiales  de  Charles  le  Té- 
méraire. 

Bossetie  (Dom.  Van  den).  E.  FI.  1808-1860. 
(ikammont.  Histoire  et  portrait.=  Professeur 
à  l'Académie  royale  de  Gand,  où  il  mourut. 

Bosse  (Abraham).  E.  Fr.  1002-1678  Tours. 
Genre  et  caricature.  =  Elève  de  J.  Callot.  Fils 
d'un  tailleur  ;  se  fit  assez  rapidement  con- 
naître et  devint  professeur  de  perspective  à 
l'Académie  royale  de  peinture,  place  qu'il 
perdit  par  ses  satires  contre  Lebrun.  Mort 
dans  sa  ville  natale.  =  Les  heures  du  jour.  — 
Les  quatre  saisons.  —  Les  quatre  âges.  —  Les 
cinq  sens.  =  Beaucoup  d'exactitude;  esprit 
fin  et  observateur  ;  arrangement  adroit  et 
raisonné  ;  dessin  correct;  attitudes  et  expres- 
sions variées.  Plus  connu  comme  graveur  à 
l'eau- forte. 

Bossé  (Mme  née  Girardot).  E.  Fr.  1831.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Lesourd-Beaure- 
gard.  =  Copies  d'après  Raphaël. 

Bosseimaii.  E.  Fr.  *  1811.  Histoire  et 
genre.  =  Amours  de  Têlémaque  et  d'Eucharis. 
-  Femme  effrayée  par  la  foudre. 

Bosshardt  (C).  E.  Al.  1823.  Bale.  His- 
toire et  genre.  =  Bataille  de  Morat. 

Bossi  (le  chevalier  Joseph).  E.  I.  1777-1815. 
Milan.  Histoire  =  Copie  de  la  Cène  de  L.  de 
Vinci. 

Bossuet  (F.  A.  J.).  E.  FI.  1800.  Ypres.  Ar- 
chitecture, vues  de  ville,  paysage,  etc.  = 
Entrée  de  l'Alhambra  à  Grenade.  —  Proces- 
sion à  Séville,  Bruxelles.  —  La  tour  à  Ander- 
nach,  Hambourg. 

Bost  (Pierre).  E.Fr.  *  1389  Limoges.  Email- 
leur. 

Bost  (Mmenée  Lebel).  E.  Fr.  ■*  1850.  Paris 
Portrait.  =  Elève  d'Aubry. 

Bost  (Mlle  Wilhelminei.  E.  Fr.  *  1865.  Pa- 
rts. Portraits. 

Boston  (R.).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Fleurs  et 
fruits 

Botli  (Pierre  et  Volkert).  E.  H.  *  xvic  siè- 
cle =  Inscrits  comme  peintres  dans  la  gilde 
de  St-Luc,  à  Utrecht,  en  1598. 

Both  (Thierry  Joriaenz).  E.  H.  *  1603. 
Monïfoort,  Peintre  sur  verre.  =  S'établit  à 
Utrecht,  où  il  acquit  le  droit  de  bourgeoisie  ; 
il  se  pourrait  qu'il  fût  le  père  de  Thierry  Both. 

Botli  (Thierry).  E.  H.  *  1625.  Peintre  sur 


7erre.  Probablement  originaire  de  Mont- 
foort;  acquit  le  droit  de  bourgeoisie,  à  Utrecht^ 
en  1625.  Il  esi  le  père  des  célèbres  jumeaux 
Jean  et  André  Both. 

Botta  (André  et  Jean).  E  H.  Vers  1610- 
1650(?)  et  1651  (?).  Utrecht,  Paysage.=  Elèves 
de  leur  père,  puis  d'Àb.  Bloemaart.  Une  tou- 
chante amitié  unissait  ces  deux  frères.  Les 
tableaux  de  l'un  étaient  ornés  île  figures 
peintes  par  l'autre.  Ils  se  rendirent  fort  jeunes 
en  France,  et  de  la  en  Italie;  ils  séjournèrent 
longtemps  à  Rome.  André  s'étant  par  malheur 
noyé  à  Venise,  son  frère  .Jean  en  éprouva 
un  tel  chagrin  qu'il  ne  tarda  pas  à  suivre 
André  dans  la  tombe.  Jean  devait  être  re- 
venu en  Hollande  avant  1650,  puisque,  en  mai 
1649,  une  pièce  signée  de  lui  et  reposant  dans 
les  archives  de  Wyk-by-Duurstede,  prouve 
qu'il  était  alors  un  des  chefs  de  la  gilde  des 
peintres  à  Utrecht.  =  Paysage  (avec  André), 
Munich.  —  Paysages  (avec  André),  Dresde.  — 
Vue  d'Italie,  soleil  couchant  (figures  d'André), 
Paris.  —  Défilé  entre  des  rochers,  ib.  —  Vue 
d'une  écurie  et  d'une  cour  d'auberge  en  Italie, 
Amsterdam.  —  Paysages  (figures  d'André),  ib. 

—  Paysages  (figures  d'André),  La  Haye.  — 
Paysage  avec  pâtre  et  chèvres,  Rotterdam. 

—  Paysage  italien  :  effet  du  soir,  ib.  -  Pay- 
sages (avec  André),  Copenhague.  —  Chau- 
dronnier au  travail  (d'André),  ib.  —  Paysage  : 
site  d'Italie,  Bruxelles.  —  Paysages  (figures 
d'André),  Berlin.  —  Paysage,  Florence.  — 
Paysage  :  le  matin,  Londres.  —  Paysage  :  le 
jugement  de  Paris  (Jean  avec  Poelenburg),  ib. 

—  Paysage  avec  figures,  ib.  (Buck.  Pal.).  — 
Paysages,  Rome.  —  Paysages,  Madrid.  —  Pay- 
sage avec  figures  (paysage  de  Jean),  Berlin. 

—  Tableaux,  Rome.  —  Vue  d'Italie  (figures 
d'André),  Anvers.  =  Beaucoup  de  naturel  et 
d'effet.  Bon  coloris.  Ton  chaud  et  clair.  Touche 
spirituelle;  émules,  l'un  de  Claude  Lorrain, 
L'autre  de  Van  Laar,  leBamboccio.  Jean  Both 
est  un  des  plus  grands  paysagistes  qui  aient 
existé;  rien  ne  surpasse  le  charme  de  bi  s 
toiles  embellies  encore  par  le  spirituel  et  déli- 
cieux étoffage  dont  son  frère  André  les  ornait. 
Poelenburg  a  parfois  étoffé  aussi  les  paysages 
de  Jean.  Les  deux  frères  ont  gravé  quelques 
planches.  =  Ventes.  Tableaux  de  Jean  Both  : 
V.  de  La'Roque  (1745),  Les  courriers  et  un  hi- 
ver, 124  I.  —  V.  Lempereur  (1773),  Vue  d'um 
rivière,  250  1.  —  V.  Conti  (1777),  Paysage,  600  1. 

—  V.  Verhulst  (1779),  Paysage  avec  figures 
d'André,  1100  fl.  —  V.  Talleyrand-Perigord 
(1817),  Vue  d'un  pays  montagneux,  4,650  fr. 

—  V.  Lapeyrière(1817),  Paysage  montagneux, 
11,050  fr.  —  V.  Lapeyrière  (1823),  Paysage, 
16,300  fr.  —V.  Krard  (1832),  Paysage,  13,600  fr, 

—  V.  du  duc  de  Berry  (1837),   Vue  des  Apen* 
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nins,  9,150.  —  V.  Heris  (1841),  Deux  vues  d'Ita- 
lie, ensemble,  17,850  fr.  —  V.  Perregaux  (1841), 
Soleil  couchant,  21,200  fr.  —  V.  Guillaume  II 
(1850),  Paysage  d'Italie,  par  Jean  et  André, 
10,400  fl.  —  V.  Meffre  (1863),  Paysage  italien, 
13,000  fr.  —  V.  Bon  Van  Brienen  de  Grootelindt 
(1865),  Site  italien,  35,000  fr.  —  V.  Delessert 
(1869),  Vue  d'Italie,  Soleil  couchant,  18,000  fr. 
N.B.  La  plupart  de  ces  tableaux  sont  ornés  de 
figures  d'André. 

Botkin  (Michel).  E.  R.  '  1867.  Histoire. 
Bottaglia  (Denis).  E.  I.  *  1547.  Vérone. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 
Bottalla   (Jean -Marie),  dit  II  Rafaël- 

lino.  E.  I.  1613-1644.  Savone.  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  de  P.  de  Cortone  ;  d'abord  très 
pauvre  ;  fut  protégé  par  le  cardinal  Jules  Sac- 
chetti  ;  habita  Naples,  puis  Gênes  et  ensuite 
Milan  où  il  mourut.  =  Réconciliation  de  Jacob 
et  d'Esau.  Rome.  —  Saint  Sébastien,  Gênes 
—  Deucalion  et  Pyrrha,  ib.  =  Imita  parfaite- 
ment la  manière  de  son  maître  ;  dessin  vrai, 
beaux  effets  de  clair-obscur,  composition  ori- 
ginale et  noble,  belle  couleur;  s'approcha 
parfois  des  Carrache  ;  peignit  à  fresque  ;  il  a 
laissé  des  dessins  à  la  plume  fort  estimés. 

itoi i :iiti  (Joseph).  E.  I  1717-1784.  Crémone. 
Histoire  et  paysage.  =  Elève  d'A.  Masucci,  à 
Rome  ;  s'établit  à  Mantoue.  =  Sainte  Paule, 
Milan.  —  Fresques,  Rome.  =  Imita  le  Poussin 
pour  le  paysage  et  C.  Maratti  pour  la  figure  ; 
peu  de  soin  et  de  fini. 

Bottcher  (Christian).  E.  Al.  Dusseldorf. 
*  1865.  Genre.  =  Nuit  d'été  sur  le  Rhin.  —  Fête 
aux  bords  du  Rhin. 

Bottemley  (J.  Guillaume).  E.  Al.  *  xixe 
siècle.  Hambourg.  Histoire. 

Botti  (François).  E.  I.  1640  (?).  Florence. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Botti  (Gaudenzio).  E.  1. 1698-1775.  Brescia. 
Paysages  et  effets  de  lumière.  =  Imita  N.  Ber- 
chem  avec  succès.  Renommé  surtout  pour  ses 
effets  de  lumière  terminés  avec  une  grande 
perfection. 

Botti  (Rinaldo).  E.  I.  *  1718.  Perspective  et 
ornements.  =  Elève  de  J.  Chiavistelli  ;  parent 
de  Laurent  del  Moro. 

Botticelli  (Pierre-François)    E.  I.  *  xvie 
siècle.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  d'André 
del  Sarto  et  ami  de  Jean-Antoine  Lappoli. 
Botticello.  V.  Filipi  (Alexandre). 
Bol  nui  (Impériale).  E.  I.  *  1690.  Histoire 
et  portrait.  =  Elève  de  Grégoire  de  Ferrare  n 
Bottschildt  (Samuel).   E.  Al.   1641-1707.* 
Sangerhausen  (Prusse).  Portrait  et  histoire. 
=  Peintre  de  la  cour,  directeur  de  l'Acadé- 
mie et  inspecteur  de  la  galerie  de  Dresde  : 


mort  dans  cette  ville.  =  Portrait  du  colonel 
Gaspard  de  Klengel,  Dresde.  =  Graveur  à 
l'eau-forte. 
Bouchardy.  E.  Fr.  *  1819.  Lyon.  Portrait. 
Bouchardy  (Etienne),  fils  du  précédent. 
E.  Fr.  1797-1849.  Portrait  et  miniature.  = 
Elève  de  Gros  et  de  Sicardy. 

Bouchaud  (Prudent  L.).  E.  Fr.  1817. 
Nantes.  Histoire,  paysage,  etc.  =  Elève  de 
Drolling  et  de  Marilhat. 

Bouche  (Valentin).  E.  Fr.  *  1530.  Metz  (?). 
Verrier.  =  Travailla  de  1510  à  1541  aux  ver- 
rières de  plusieurs  églises  de  Metz.  Il  légua 
un  tableau  à  la  cathédrale. 

Bouché  ou  Bouchet  (Louis-André-Ga- 
briel). E.  Fr.  *  1815.  Histoire.  =  Elève  de 
David.  =  Hazaël  rendant  Mentor  à  Téléma- 
que.  —  Clémence  d'Auguste. 

Bouché  (Louis-Alexandre).  E.  Fr.  1838. 
Luzancy.  Paysage.  =  Elève  de  Remy  et  de 
Corot. 

Bouché  (Louis-Alphonse-E.).  E.  Fr.  1823. 
Montmartre  (Paris).  Paysage.  =  Elève  de 
Court. 

Boucher  (Charles-Adolphe-Léon).  E.  Fr. 
1804  (?).  Paris.  Paysage.  ==  Elève  de  Guérin  et 
d'Ingres.  =  Port  de  mer,  Hambourg.  —  Scène 
de  pêcheurs.  —  Côtes  de  Normandie. 

Boucher  (Jean).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
Bourges.  =  Cité  par  de  Marolles. 

Boucher  (François),  le  Vieux.  E.  Fr.  1703- 
1770.  Paris.  Histoire,  genre,  etc.  =  Fils  d'un 
dessinateur  de  broderies;  étudia  trois  mois 
chez  Lemoine  et  se  perfectionna  lui-même; 
fut  employé  par  le  graveur  L.  Cars  à  dessiner 
des  vignettes;  cultiva  simultanément  la  gra- 
vure et  la  peinture  ;  remporta  le  premier  prix 
à  l'Académie  en  1723;  partit  pour  l'Italie  en 
1725  ;  fut  reçu  académicien  en  1734  ;  directeur 
de  l'Académie  en  1765;  succéda  à  Carie  Van 
Loo  comme  peintre  du  roi  ;  attaché  à  la  ma- 
nufacture de  tapisseries  de  Beauvais  ;  eut  une 
vogue  immense  et  produisit  d'innombrables 
œuvres  dans  tous  les    genres.  =  Fuite  en 
Egypte,  Saint-Pétersbourg.  —  Renaud  et  Ar- 
mide,  Paris.  —  Diane  sortant  du  bain,  ib.  — 
Vénus  commandant  à  Vulcain  les  armes  d'E- 
née,  ib.  —  Quatre  sujets  champêtres,  ib.  = 
Effet  mignard  et  affecté, coloris  répréhensible 
dessin  peu  correct  ;  possédait  des  qualités 
réelles,  mais  sacrifiait  tout  au  goût  dominant; 
facilité   inouïe;    infatigable    travailleur.    = 
Ventes  :  Les  prix  suivants  feront  suffisam- 
ment connaître  l'engouement  et  le  refroidis- 
sement avec  lesquels  le  public  accueillit  alter- 
nativement les  œuvres  de  Boucher.  —  Vente 
Julienne  (1767),  Noé  dans  V arche  et  Noé  sacri- 
fiant, 1,190  1,  —  V.  La  Live  de  Jully  (1770), 
Naissance  et  mort  d 'Adonis ,  1,021 1.  —  Saoi- 


La  Marquise  de  Pompadour.     Par  François  Boucher.     Collection  particulièie  à  Paris. 


Madone  entourée  d'anges.     Peinture  par  Sandro  Bot-ticelli.     Galerie  des  Uffizi. 
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fice  de  Gédéon,  750  1.  ;  ce  dernier  tableau  fut 
vendu  2,012 1.  à  la  vente  Conti  (1777).— V.  Ran- 
don  de  Boisset  (1777),  Hercule  et  Omphale, 
3,840  1.  —  V.  Choiseul-Praslin  (1793),  Deux 
bergeries,  321  1.  —  Même  V.  Sacrifice  de  Gé- 
déon  (le  même  que  plus  haut),  225  fr.  —  V.  de 
Laujac  (1802)  et  V.  Saint-Victor  (1822),  Le  pont 
de  bois,  12  fr.  —  Même  V.  Vierge  et  Enfant 
Jésus,  5  fr.  75  c  —  Vente  Perier  (1838).  Deux 
jeunes  filles  surprises  par  un  berger,  780  fr. 
— V.jVasserot  (1845),  Retour  à  la  ferme,  810  fr. 
—  V.  de  Narbonne  (1851),  Diane  chasseresse. 
3,150  fr.  —  V.  Patureau  (1857),  Le  printemps 
et  V automne,  14,500  fr.  —  V.  D'hane  de 
Steenhuyse  (1860),  Léda,  3,000  fr.  —  V.  Pour- 
talès  (1865),  La  famille  de  l'artiste,!, 000  fr.  — 
V.  de  Morny  (1865),  Les  Grâces  et  V Amour, 
19,000  fr.  —  V.  Didier  (1868),  Portrait  en  pied 
de  Mme  de  Pompadour,  28,000  fr.  —  Même  V. 
Naissance  d'Adonis  et  Mort  d'Adonis,  4,100  fr. 
les  deux.  —  V.  Demidoff  (1870),  La  toilette  de 
Vénus,  23,000  fr.  (A  cette  même  vente  dix 
tableaux  de  Boucher  ont  encore  été  vendus  et 
ont  donné  103,000  fr.)  —  V.  Pereire  (1872),  Ve- 
nus et  V Amour,  12,600  fr. 

Boucher  (Franc.),  le  Jeune,  fils  de  Fran- 
çois le  Vieux.  E.  Fr.  1740-1781.  Architecture  et 
ornements.  =  Mort  à  Paris.  =  Goût  médiocre. 
Plutôt  connu  comme  dessinateur. 

Bouchez  (Charles).  E.  Fr.  1811.  Lille. 
Paysage,  genre.  =  Elève  de  Lepoittevin. 

Bouchier  (J.).  E.  Fr.  xvie  siècle.  Bourges. 
Il  fut  le  maitre  de  Pierre  Mignard.  Fixé  à 
Paris  en  1590.  Exécuta  les  portraits  du  Roi, 
Henri  IV,  armé  à  l'antique,  de  la  Reine  et  du 
Dauphin.  Peintre  du  Roi.  Plus  connu  comme 
graveur. 

Bouchorst  (Jean).  E.  H.  *  1620.  Histoire, 
peintre  sur  verre.  =  D'origine  noble.  En  1623 
Il  exécuta  plusieurs  travaux  pour  la  ville 
de  Haarlem.Son  fils  Jacques  fut  inscrit  comme 
peintre  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  en  cette 
ville,  en  1637  =  Il  fut,  paraît-il,  le  maitre  de 
Pierre  Janssens. 

Bouchot    (François).    E.   Fr.    1800-1842. 

Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Le- 

thière  et  de  Regnault.=  Silène  surpris  par  des 

bergers,  Lille.— Bataille  de  Zurich, Versailles. 

Bouckhaers  (Michel).  E.  H.  * xviie  siècle. 

=  Tout  ce  que  l'on  sait  de  cet  artiste  c'est  que 

en  réclamant,  en  1637,  sa  cotisation  comme 

membre  de  Saint-Luc,  à  Haarlem,  on  apprit 

qu'il  avait  quitté  la  ville  et  on  raya  son  nom 

de  la  liste. 

Boucle  (van).  V.  Boekel  (van). 

Boucoiran  (Numa).  E.  Fr.  1805.  NÎMES. 

Histoire.  =  Elève  de  Vignaud  et  de  Sigalon. 

=  Tableaux  à   Nîmes,  Rome,  Uzôs,  Gene- 

rac,  etc. 


Boucquet  (Victor),  fils  de  Marc.  E.  FI 
1619-1677.  Furnes.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  son  père,  peintre  peu  connu.  Sa  ma- 
nière de  peindre  fait  croire  qu'il  visita  l'Italie. 
=  Le  Jugement  de  Cambyse.  (Se  trouvait  à 
l'hôtel  de  ville  de  Nieuport,  en  1754.)=  Dessin 
incorrect.  Couleur  froide,  bonne  entente  du 
clair-obscur.  Il  peignait  bien  le  nu,  le  portrait 
et  les  draperies. 

Boudard  (J.-B.).  E.  Fr.  f  1778.  Histoire.  = 
Grand  prix  de  Rome  de  1732.  Peintre,  sculp- 
teur et  graveur  à  l'eau-forte.  Sculpteur  ordi- 
naire du  duc  de  Parme. 

Boudcwyns  (Adrien-François).  E.  FI. 
1644-17**.  Bruxelles.  Paysages,  figures.  = 
De  nombreuses  erreurs  ont  été  commises  à 
l'égard  de  ce  peintre  ;  nous-mêmes  les  avons 
involontairement  reproduites,  mais  nous  pou- 
vons aujourd'hui  rétablir  les  faits  grâce  à  la 
notice  de  M.  Th.  Van  Lerius  insérée  dans  le 
Supplément  du  catalogue  du  musée  d'Anvers. 
N.  Boudewyns,  Ant.-Fr.  Boudewyns,  Bauduin, 
Bauduins,  etc.,  ne  font  qu'un  avec  le  nôtre. 
Celui-ci  fut  reçu  en  1665  apprenti  et  franc- 
maître  à  la  fois  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  Bruxelles.  L'acte  nous  apprend  qu'il 
était  élève  du  paysagiste  Ignace  Van  den 
Stock.  Quelques  auteurs  croient  qu'il  étudia 
chez  Van  der  Meulen  pendant  son  séjour  à 
Paris  en  1669  ou  70.  On  a  la  preuve  qu'en  1677 
Boudewyns  était  de  retour  à  Bruxelles;  il  y 
fut  alors  parrain  d'un  fils  de  son  frère  nommé 
Adrien  et  qui  devint  son  élève  en  1694  en 
même  temps  qu'on  l'inscrivait  comme  étran- 
ger dans  la  gilde  de  Saint-Luc.  L'année  du 
décès  d'Adrien-François  est  restée  inconnue. 
En  1664  il  épousa,  à  Bruxelles,  Louise  de  Ceul. 
En  1670  il  se  remaria  à  Paris  avec  la  sœur  de 
Van  der  Meulen.  Cette  union  nous  donne  la 
clef  de  son  intimité  avec  le  célèbre  peintre. 
Il  avait  alors  26  ans.  Son  premier  mariage  fut 
conclu  lorsqu'il  n'avait  pas  encore  20  ans.  En 
1673  Boudewyns  devint  de  nouveau  veuf.  Un 
document  de  1771  que  nous  avons  plus  d'une 
fois  consulté,  note  un  François  Baudewyns, 
bon  paysagiste,  reçu  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Bruxelles,  en  1720.  Notre  peintre 
employa  souvent  Pierre  Bout  pour  orner  ses 
paysages  de  figures.  On  a  dit  la  même  chose 
pour  Charles  Breydel,  mais  on  n'en  a  pas  la 
preuve.  Graveur.=  Paysages  (figures  de  Bout), 
Madrid.—  Paysage  (avec  Bout),  Vienne.—  Pay- 
sage (avec  Bout).  Florence.  —  L'ancien  marché 
aux  poissons  d'Anvers  (avec  Bout),  Paris.  — 
Paysage  montagneux  (avec  Bout),  Dresde.— La 
porte  du  couvent,  ib.  —  Marché  au  bétail,  ib. 
—  Et  autres,  ib.  —  Paysage  (avec  Bout),  An- 
vers. —  Paysage  avec  cavaliers,  paysans  et 
animaux,  Rotterdam.  —  Marché  aux  poissons 
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et  marché  aux  fruits,  Stockholm.  =  Ce  pein- 
tre a  laissé  une  bonne  réputation;  il  a  montré 
du  goût  et  de  la  finesse.  Souvent  il  rappelle 
l'Italie  sans  qu'on  sache  s'il  s'y  est  rendu. 
Graveur  de  mérite.  =  Ventes  :  V.  de  Verrue 
(1730)  Deux  paysages  avec  Bout,  1601.— V.  de 
Vence  (1761),  deux  paysages  avec  Bout,  440  1. 
—  V.  Saint-Georges  (1776),  deux  paysages, 
37  florins.  —  (La  Biographie  nationale  de 
Belgique  renferme  une  notice  développée  sur 
Boudewyns.Voir  aussi  le  Dictionnaire  de  Jal). 

Boudin  (Eugône-L.).  E.  Fr.  1825.  Hon- 
fleur.  Genre,  marine,  etc. 

Boudin  (Thomas).  E.  Fr.  f  1637.  =  Plus 
connu  comme  sculpteur. 

Bouet  (Pierre  Henri).  E.  Fr.1828.  Beziers. 
Intérieurs,  etc.  =  Intérieur  de  l'église  de 
Dives. 

Bouffret  (de).  E.  Fr.  *  1815.  Paysage.  = 
Vue  de  Sèvres.  -  Ruines  du  château  de  Mon- 
bazon. 

Boug  d'Orscheviller  (Henri).  E.  Fr. 
1733.  Colmar.  Paysage.  =  Intérieur  de  la  forêt 
de  Compiègne.  —  Vue  d'Alsace. 

Boug  d'Orscheviller  (Hippolyte).  E. 
Fr.  1810-1868.  Strasbourg.  Animaux,  pay- 
sage, etc. 

Bougenier  (Henri  -  Marcellin  -Auguste) . 
1799-1866.  Valenciennes.  Histoire.  =  Elève 
de  Momal  et  de  Gros.  =  Tableaux,  Valen- 
ciennes. 

Bougereau  (Adolphe-Guillaume).  E.  Fr. 
1825.  La  Rochelle.  Histoire.  =  Elève  de  Pi- 
cot. Premier  grand  prix  de  Rome.  =  L'âge 
d'or.  —  Christ  à  la  colonne.  —  Tableaux  à 
Marseille,  Dijon,  Bordeaux,  Gand,  etc. 

Bough  (Samuel).  E.  An.  1822-1878.  Car- 
lisle.  Paysage. 

Bouhot  (Etienne).  E.  Fr.  1780-1862.  Bard- 
lez-Epoisses  (Côte- d'Or).  Architecture,  vues. 
=  Place  du  Châtelet.  —  Le  jour  de  la  Fête- 
Dieu.  —  Tableaux  à  Cherbourg,  Semur,  Châ- 
lons  sur  Saône,  etc. 

Boughton  (George-H.).  E.  An.  Albany. 
Paysage.  =  L'hiver. 

Boutllard.  E.  Fr.  f  1852.  Portrait. 

Bouillard  (Jacques).  E.  Fr.  1744  1806. 
Versailles.  Histoire  et  portrait.  =  Membre 
de  l'Académie  de  peinture,  un  des  collabora- 
teurs de  la  Galerie  du  Palais  Royal.  =  Plus 
connu  comme  graveur. 

Bouillat.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Fleurs  et 
fruits.  ■  Employé  à  la  manufacture  de  Sè- 
vres. =  Bon  peintre  sur  porcelaine. 

Bouiliet  (Mmft,née  Lambert).  E.  Fr.  f  1866. 
Fleurs  et  fruits. 

Bouillon  (Jean).  E.  FI.  *  xvne  siècle.  Ere, 
près  de  Tournai.  Nature  morte.  =  Inscrit 
dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Bruxelles, 


comme  y  ayant  reçu  des  élèves,  en  1609, 1611r 
1616  et  1623.  Il  passe  pour  avoir  donné  des 
leçons  à  Phil,  de  Champagne.  Reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Tournai /en  1638. 
=  Tableaux  de  nature  morte,  Tournai. 

Bouillon  (Pierre).  E.  Fr.  1776-1831.  Thi- 
viers  (Dordogne).  Histoire.  =  Elève  de  Mon- 
siau;  grand  prix  de  peinture  en  1797;  consa- 
cra une  partie  de  sa  vie  à  dessiner  et  à  graver 
les  statues  et  les  autres  monuments  antiques 
que  possédait  le  Louvre,  avant  1815.  =  Jésus- 
Christ  ressuscitant  le  fils  de  la  veuve,  Paris. 

Bouillon-Landais  (Paul-L.).  E.  Fr.  182a- 
Marseille.  Paysage.  =  Elève  de  Loubon. 

Bouiliot  (Emile).  E.  FI.  '  1845.  Histoire.  = 
Elève  de  Navez. 

Bouinnd  (J.).  E.  H.  *  1680.  Portrait.  =  Dé- 
tails inconnus.  On  croit  que  ce  fut  un  amateur 
de  talent. 

Boulangé  (Louis-J.-B.).  E.  Fr.  1812-1878. 
Verzy.  Paysage.  =  Elève  d'E.  Delacroix.  = 
Vues  de  la  foret  de  Fontainebleau. 

Boulanger  (Clément).  E.  Fr.  1805-1842. 
Histoire,  portrait  et  paysage.  =  Elève  d'In- 
gres. Mort  en  Turquie.  =  Procession  du  Cor- 
pus Domini,  Lille.  —  Portrait  de  Mgr  Donnet, 
archevêque  de  Bordeaux,  Bordeaux.  —  Ven- 
danges au  Médoc,  ib.  —  Mazeppa.  —  Entrée 
de  l'armée  française  à  Moutiers,  Versailles. 

Boulanger  (Elise).  E.  Fr.  '  1842.  Genre. 
—  Les  Etrennes. 

Boulanger  (F.-J.).  E.  FI.  *  1855.  Paysage* 
vues  de  ville.  =  Vues  de  Gand. 

Boulanger  (Gustave-Clarence).  E.  Fr. 
1824.  Paris.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  P.  Dela- 
roche.  —  Lucrèce,  Lesbie,  Jules-César.  Pein- 
tures au  musée  de  Rennes. 

Boulanger  (G.R.).  E.  Fr.  *  1858.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Delacroix.  Premier 
grand  prix  de  Rome. 

Boulanger  (Hippolyte-E.).  E.  FI.  1837- 
1874.  Paysage.  =  Avenue  des  charmes,  Bru- 
xelles. -  Vue  de  Dinant,  ib. 

Boulanger  lj.).  E.  Fr.  1576-1660.  TROYES. 
Histoire.  =  Se  rendit  fort  jeune  en  Italie  et 
devint  peintre  de  la  cour  de  Modône.  =  In- 
vention heureuse,  coloris  expressif  et  harmo- 
nieux, mouvements  spirituels,  sentiment  sou- 
vent exagéré. 

Boulanger  (Jules).  E.  FI.  *  1843.  Genre. 

Boulanger  (Louis).  E.  Fr.  1806-1867. Ver- 
ceil.  Histoire.  =  Mort  directeur  du  Musée  et 
de  l'école  des  Beaux-Arts,  à  Dijon.  =  Trois 
amours  poétiques.  —  Procession  des  Etats- 
Généraux,  Versailles. 

Bouliar  (Marie-Geneviève).  E.  Fr.  1772- 
1819.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Duples- 
sis.  =  Herminie. 

Bouilain  (Jean).  E.  Fr.  *  1560.  Rennes. 
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Ornements. 
Charles  IX. 

Boullay  (René).  E.  Fr.  *  1597.  Rennes. 
Ornements.  =  Peignit  avec  Godivière  les  dé- 
cors et  ornements  des  principaux  hôtels  de 
Rennes.  Tous  deux  s'acquirent  une  grande  re- 
nommée. 

Boullogne  (Louis),  le  Vieux.  E.  Fr.  1609- 
1674.  Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Blanchard,  le  père  ;  visita  l'Italie,  s'établit  à 
Rome  et  s'y  lia  avec  Bourdon  ;  un  des  dix 
premiers  académiciens.  Etudia  les  grands  maî- 
tres, fut  protégé  par  la  ville  de  Paris. La  reine- 
mère  Anne  d'Autriche,  Colbert  et  d'autres 
personnes  de  qualité  l'employèrent.  11  peignit 
des  fresques  au  Louvre  et  à  Versailles.  Peintre 
du  roi.  =  Composition  peu  savante,  beau  co- 
loris, expression  mignarde. 

Boullogne  (Bon),  fils  de  Louis  le  Vieux. 
E.  Fr.  1649-1717.  Paris.  Histoire  et  portrait. 
=  Elève  de  son  père;  visita  l'Italie;  passa 
cinq  ans  à  Rome  et  quelque  temps  en  Lom- 
bardie;  admis  à  l'Académie,  en  1677;  profes- 
seur au  même  Institut.  Travailla  à  l'escalier 
de  Versailles,  sous  les  ordres  de  Lebrun; 
exécuta  plusieurs  autres  grands  travaux  à 
fresque  dans  des  églises  et  les  diverses  rési- 
dences royales.  Laborieux,  bon  et  aimable; 
s'acquit  l'estime  de  tous.  Mort  à  Paris.  = 
Saint  Jérôme  et  saint  Ambroise,  aux  Invalides. 

—  Saint  Benoît  ressuscitant  un  enfant,  Paris. 

—  L'annonciation,  ib.  —  Hercule  combattant 
les  Centaures,  ib.  —  Fresques,  Versailles.  — 
Mariage  de  sainte  Catherine,  Saint-Péters- 
bourg. =  Dessin  correct;  coloris  vigoureux; 
possédait  à  un  haut  degré  l'art  d'imiter  plu- 
sieurs grands  maîtres;  peignit  à  fresque.  Gra- 
veur. =  Ventes  :  V.  Verrue  (1737),  Chercheuses 
de  puces,  400  1.  —  V.  Fonspertuis  (1747),  Jeune 
fille  donnant  à  manger  à  un  oiseau  (très  petit 
tableau),  48  1.  —  V.  La  Live  de  Jully  (1770), 
Latone  et  ses  enfants,  720  fr.  —  V.  La  Vallière 
(1781),  Diane  recevant  Adonis  au  moment  de 
sa  naissance,  610  1. 

Bouliogne  (Geneviève),  fille  de  Louis  le 
Vieux.  E.  Fr.  1645-1709.  Fleurs,  fruits  et  his- 
toire. =  Epousa  J.  Clérion,  statuaire,  et  fut 
nommée  membre  de  l'Académie,  en  1669,  le 
même  jour  que  sa  sœur  Madeleine.  Morte  à 
Aix.  Aida  son  père  dans  ses  travaux. 

Bouliogne  (Louis)  le  Jeune,  fils  de  Louis, 
le  Vieux.  E.  Fr.  1654-1733.  Paris.  Histoire, 
allégories.  =  Grand  prix  de  Rome;  séjourna 
dans  cette  ville  pendant  cinq  ans  et  revint  en 
France  en  1680;  académicien  en  1681;  profes- 
seur, recteur,  et  enfin,  en  1722,  directeur  de 
l'Académie  ;  décoré  de  l'ordre  Saint-Michel  et 
anobli  en  1724,  lui  et  sa  postérité;  succéda  à 
Coypel,  en  1725,  comme  premier  peintre  du 


roi;  lié  à  son  frère,  Bon,  parla  plus  tendre 
affection;  artiste  très  laborieux.  =  Présenta- 
tion au  temple,  Paris.  -  Tableaux,  Versailles. 
—  Le  printemps,  l'été  et  l'automne,  Berlin.  = 
Moins  de  réputation  que  son  frère,  quoique 
compris  dans  les  bons  artistes  de  l'école  fran- 
çaise; talent  académique  fort  prisé  par  les 
opulents  de  l'époque  qui  l'employèrent  à  dé- 
corer leurs  palais.  =  Ventes  :  V.  Verrue  (1737), 
Vénus  sortant  de  la  mer  et  Naissance  de  Bac- 
chus  (ensemble),  1,500 1.  V.  Lauraguais  (  1772), 
Femme  tenant  une  corbeille  de  fruits,  60  1.  — 
V.  Conti  (1777),  Le  mariage  de  sainte  Cathe- 
rine, 125 1.  —  V.  Blondel  d'Azincourt  (1783),  La 
famille  des  Centaures,  790 1.  (fut  vendu  1,300 1. 
à  la  vente  Blondel  de  Gaigny,  1176). 

Bouliogne  (Madeleine),  fille  de  Louis,  le 
Vieux.  E.  Fr.  1646-1710.  Paris.  Fleurs  et  fruits. 
=  Travailla  aux  tableaux  de  son  père.  Reçue 
académicienne,  en  1669.  Morte  à  Paris. 

Boullongne  (Jean  de).  V.  Valentin  (Le). 

Boulogne  (Hue  de).  E.  FI.  f  1449.  =  Pein- 
tre de  Philippe  le  Bon.  Peignit  à  l'huile,  en 
1427,  les  ornements  de  la  nef  de  mer  de  ce 
prince  et,  en  1431  et  1435,  des  étendards  de 
guerre  armoriés. 

Boulogne  (Jean  de),  fils  aine  de  Hue  de 
Boulogne.  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Peintre  des 
cottes  d'armes  à  Saint-Omer.  11  est  désigné 
dans  les  comptes  de  Lille  comme  varlet  de 
chambre  et  peintre  du  duc  de  Bourgogne.  Il 
hérita  donc  des  charges  de  son  père.  Il  pëi  gnit 
un  tableau  sur  bois  pour  l'église  de  Sainte - 
Waudru  à  Mons,  en  1451-52. 

Boulvène  (Jacques).  E.  Fr.  *  1595.  Mois- 
sac  Histoire.  =  Auteur  d'un  tableau  allégo- 
rique qui  se  voit  au  musée  de  Toulouse 

Bouman  (Pierre).  E.  H.  1765  (?)•  Dor- 
drecht.  Paysage.  =  Il  travailla  dans  sa  ville 
natale,  puis  à  Amsterdam  ;  de  là  il  alla  se  fixer 
à  Heemstede. 

Bounieu  (Michel-Honoré  de).  E.  Fr.  1740- 
1814.  Marseille.  Genre,  histoire,  etc.  =  Elève 
de  J.  B.  Pierre;  agréé  à  l'Académie  en  1767; 
conservateur  du  cabinet  des  estampes  à  la 
Bibliothèque  nationale,  de  1792  à  1794,  et,  pen- 
dant vingt  ans,  professeur  de  dessin  à  l'école 
des  ponts  et  chaussées.  Mort  à  Paris.  =  Deux 
jeunes  filles  en  prière,  Valenciennes.  =  Gra- 
veur au  burin  et  à  la  manière  noire. 

Bounieu  (Mlle  Emilie  de),  fille  de  M.  H. 
E.  Fr.  *  1810.  Histoire,  portrait. 

Bouny  (François).  E.  Fr.  *  1575.  Limoges. 
Emailleur.  =  Artiste  habile. 

Bouny  (Pierre-Paul-Charles).  E.  Fr.  1820- 
1861.  Sainte  Foy  (Gironde).  Genre,  paysage 
et  portrait.  =  Elève  de  Drolling. 

Bouquet.  E.  Fr.  *  xvnie  siècle.  Email,  m 
Détails  inconnus. 
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Bouquet  (Emile).  E.  Fr.  1819.  Lyon.  Pay- 
sage, histoire,  etc. 

Bouquet  (Michel).  E.  Fr.  1807.  Lorient. 
Paysage,  marine.  =  Paccage  en  Normandie. 
—  Cabane  de  pêcheurs  sur  la  côte. 

Bouquet  (Pierre-A.).  E.  Fr.  1800.  Saint 
Ouen  l'aumône.  Portrait. 

Bourbon  (Dominique).  E.  Fr.  *  xvir3 siècle. 
Boulogne.  Histoire,  décorations.  =  Il  peignit 
avec  grand  succès,  en  1649,  la  toile  et  les  dé- 
corations du  théâtre  sur  lequel  se  joua  le  bal- 
let de  la  Fontaine  de  Vaucluse. 

Bourbon-Leblanc  (Louis-Gabriel).  E. 
Fr.  1813.  Amboise.  Histoire,  genre.  =  Elève 
de  Gros  et  de  Paul  Delaroche. 

Bourbon  (l'infant  don  Gabriel  de).  E.  Es. 
f  1788.  Histoire,  etc.  =  Nommé,  en  1782,  mem- 
bre de  l'Académie  de  Saint-Fernand.  Mort  à 
la  fleur  de  l'âge.  =  Deux  apôtres  de  grandeur 
naturelle  qu'il  envoya  à  l'Académie  de  Saint- 
Fernand.  =  Il  s'amusa  à  peindre  avec  de  la 
poussière  de  laine  en  couleur. 

Bourbonnois.  E.  Fr.  1615-1698.  Histoire 
et  portrait.  =  Mort  à  Paris,  professeur  à 
l'Académie  royale. 

Bourcart  (Emile).  E.  Fr.  *  1865.  Gueb- 
willer.  Histoire.  =  Elève  d'Ary  Scheffer. 

Source  (Henw-J.)  E.  FI.  1826.  ANVERS. 
Genre,  marine.  =  Fatale  nouvelle,  Bruxelles. 

Bourcier  (François).  E.  Fr.  *  1490.  Nancy  (?) 
Miniatures.  =  Peintre  du  duc  de  Lorraine  qui 
l'employa  à  illustrer  des  manuscrits. 

Bourdet  (Jules-Joseph).  E.  Fr.  1799.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =  Saint  Sébastien. 
—  Adoration  des  bergers. 

Bourdichon  (Jean).  E.  Fr.  1457.  TOURS. 
=  Peintre  de  Louis  XI.  M.  de  Laborde  (Re- 
naissance des  arts  et  les  Archives  de  fart 
français  (IV,  p.  1),  démontrent  que  Bourdi- 
chon a  été  employé  par  Louis  XI  à  un  grand 
nombre  de  travaux  de  nature  diverse  ;  pein- 
ture de  statues,  plans,  vues,  enluminures,  su- 
jets religieux,  armoiries,  patrons  d'habits, 
bannières,  miniatures,  etc.  Plus  tard  il  fut 
peintre  et  valet  de  chambre  de  Charles  VIII, 
de  Louis  XII  et  de  François  Ier.  Anne  de  Bre- 
tagne le  protégea  tout  particulièrement.  Dès 
1484,  il  figure  dans  les  archives  comme  pein- 
tre du  roi.  Il  dut  être  un  artiste  excessive- 
ment fécond,  car  on  retrouve  les  preuves 
d'une  masse  de  commandes  importantes  qu'il 
reçut  de  ses  divers  souverains.  En  1507,  à 
l'époque  de  la  mort  de  François  de  Paule, 
Anne  de  Bretagne  le  chargea  de  faire  le  por- 
trait du  saint.  Ceci  est  acte  dans  le  procès- 
verbal  de  canonisation  dans  lequel  Bourdi- 
chon déclare  «avoir  moulé  ses  traits  restés 
intacts  depuis  douze  jours,  afin  de  les  peindre 
plus  exactement.  »  Il  est  connu  aujourd'hui 
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que  c'est  lui  qui  exécuta  les  fameuses  minia- 
tures des  Heures  d'Anne  de  Bretagne  ainsi 
qu'il  résulte  d'une  quittance  signée  d'Anne 
qui  ordonne  à  scm  argentier  de  payer  à  Jehan 
Bourdichon  la  somme  de  mil  cinquante  livres 
tournois  en  six  cents  écus  d'or  pour  avoir  ri- 
chement et  sumptueusement  historié  et  en- 
luingné  unes  grans  Heures  pour  nostre 
usaige  et  service  (Archives  de  Vart  français , 
2e  série,  tome  11,  p.  1,  1880).  La  quittance  qui 
fournit  la  preuve  que  Bourdichon  est  l'auteur 
de  ce  grand  travail,  a  été  découverte  par 
M.  André  Steyert. 

Bourdier  (Dieudonné  -  R.).  E.  Fr.  1794. 
Versailles.  Nature  morte. 

Bourdilliat  (François).  E.  Fr.  1796.  Ivry. 
Genre.  =  Elève  de  Guérin. 

Bourdon  (Louis-J.-B.).  E.  Fr.  1806.  Paris. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  d'Ingres.  =  Epi- 
sode de  la  vie  de  saint  Hilaire. 

Bourdon  (Pierre -Michel).  E.  Fr.  1778. 
Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Re- 
gnault.  =  Héloïse  et  Abeilard  au  Paraclet.  — 
Sommeil  d'Antigone. 

Bourdon,  le  père.  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus.  = 
Peintre  sur  verre  fort  médiocre. 
Bourdon  (Charles).  E.  Fr.  *  1848.  Paysage. 
Bourdon  (Sébastien),  fils  de  Bourdon,  le 
Vieux.  E.  Fr.  1621  ou  22-1671.  Montpellier. 
Histoire,  portrait,  paysage,  chasses,  batailles. 
=  Vint  à  Paris  à  l'âge  de  sept  ans;  y  devint 
élève  d'un  certain  Barthélémy;  partit  pour 
Bordeaux  et  y  peignit,  à  quatorze  ans,  une 
œuvre  déjà  remarquable;  séjourna  à  Tou- 
louse et  n'y  trouvant  rien  à  faire,  s'engagea; 
son  talent  reconnu  lui  valut  son  congé;  se 
rendit  à  Rome  où  il  se  trouva  dans  un  dénue- 
ment complet;  en  fut  réduit  à  l'imitation  des 
grands  maîtres,  imitations  qu'il  vendait  à  un 
marchand  de  tableaux;  se  lia  avec  Claude 
Lorrain  et  travailla  dans  son  atelier;  par 
suite  d'une  querelle,  il  fut  menacé  d'être  dé- 
noncé comme  calviniste;  se  réfugia  chez 
M.  Hesselin  qui  l'emmena  à  Paris  et  le  mit 
en  relations  avec  S.  Vouet;  se  rendit  en 
Suède,  lors  de  la  révocation  de  l'édit  de  Nan- 
tes ;  nommé  premier  peintre  de  la  reine  Chris- 
tine; revint  en  France,  vers  1653.  Fit  encore 
une  visite  à  sa  ville  natale,  en  1655.  En  1648  il 
fut  un  des  douze  anciens  qui  fondèrent  l'Aca- 
démie de  peinture,  dont  il  devint  recteur. 
Peintre  du  roi.  =  Un  groupe  de  marchands, 
La  Haye.  —  Paysage,  Londres.  —  Retour  de 
l'arche,  ib.  —  Repos  en  Egypte,  Florence.  — 
Saint  Paul  et  saint  Barnabe  dans  la  ville  de 
Lystria,  Madrid.  —  Allégorie,  ib.  —  Vue  aux 
environs  de  Rome,  Munich.  —  Sacrifice  de 
Noé  au  sortir  de  l'arche,  Paris.  —  Repos  de 
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la  Sainte  Famille,  ib.  —  Jésus-Christ  faisant 
venir  à  lui  les  enfants,  ib.  —  Descente  de 
croix,  ib.  —  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Mar- 
tyre de  saint  Pierre,  ib.  (chef-d'œuvre).  —  Et 
autres,  ib.  —  Persée  et  Andromède,  Saint- 
Pétersbourg.  —  Jacob  et  Laban,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  Mariage  mystique  de  sainte  Ca- 
therine, Amsterdam.  =  Proportions  sveltes, 
attitudes  naïves,  expression  austère,  distri- 
bution antique,  style  noble,  dessin  correct, 
coloris  transparent.  Imitait  à  s'y  tromper  les 
principaux  maîtres  de  son  temps.  Traita  avec 
un  égal  succès  l'histoire,  le  portrait  et  le  pay- 
sage. Graveur  à  l'eau-forte.  =  Ventes  :  V.  Go- 
defroy  (1748),  Andromède  délivrée,  900  1.  — 
V.  de  Tugny  (1751),  Mort  de  Bidon,  1,340  1.  — 
V.  Julienne  (1767),  Adoration  des  mages  (sur 
cuivre),  1,504  1.  —  V.  La  Live  de  Jully  (1770), 
Adoration  des  bergers  et  Adoration  des  ma- 
ges, deux  tableaux  sur  cuivre,  3,000 1.  —  V.  de 
Saint-Hubert  (1774),  Peste  de  Milan,  2,601  1.  — 
V.  Ledoux  (1775),  Adoration  des  mages,  3,600 1. 
—  (Même  V.),  Assemblée  de  gueux,  1,000  1.  — 
V.  Horion  (1788),  Sainte  Famille,  410  fl.  — 
V.  Lebrun  (1791),  Martyre  des  Machabées, 
500   fr.    —  V.   Tolozan   (1801),   Famille   de 
paysans,   1,719    fr.   —  V.   Duch.   de   Berry 
(1837),  Portrait  de  Christine,  reine  de  Suéde, 
1,530  fr. 

Bourel.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Portrait  et 
miniature. 

Bouret  (Gabriel-Pierre-M.).  E.  Fr.  1817. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Rémond. 
Bourgeois,  v.  Le  Bourgeois. 
Bourgeois  (Charles-G.-AL).  E.  Fr.  1759- 
1832.  Amiens.  Portrait  en  miniature.  =  Elève 
de  Kemly.  Auteur  de  plusieurs  découvertes 
utiles  à  la  partie  chimique  de  la  peinture.  = 
Manuel  d'optique  expérimentale,  à  l'usage 
des  artistes  et  des  physiciens,  Paris,  1821.  Et 
autres  ouvrages.  =  Peignit  également  sur  por- 
celaine; bonne  ressemblance;  teintes  pures  et 
harmonieuses.  Fut  aussi  graveur. 

Bourgeois  (Florent- Fidèle-  Constant). 
E.  Fr.  1767.  Paris.  Paysage  historique.  == 
Elève  de  David  ;  visita  trois  fois  l'Italie, 
voyagea  en  Suisse,  parcourut  toute  la  France; 
fut  nommé  membre  de  la  Légion  d'honneur, 
en  1827.  =  Plusieurs  de  ses  tableaux  sont  en 
Russie  et  en  Allemagne.  —  Tableau,  Fontai- 
nebleau. =  Tableau,  Trianon.  =  S'occupa 
également  de  lithographie. 

Bourgeois  (Amédée),  fils  de  PL  F.  Con- 
stant. E.  Fr.  1798-1837.  Paris.  Paysage  et 
histoire.  =  Elève  de  son  père,  de  Gros  et  de 
Regnault.  ==  Enlèvement  de  Proserpine.  — 
Jacob  et  Laban. 

Bourgeois  (Francis).  E.  An.  1756-1811. 
Londres.  Paysage  et  histoire.  =  Elève  de 


Loutherbourg  ;  nommé  en  1791  peintre  du  roi 
de  Pologne,  et  en  1794,  peintre  du  roi  d'An- 
gleterre. ==  Coloris  faux  ;  bon  dessin. 

Bourgeois  (Albert  Paul).  E.  Fr.  f  1812. 
Histoire.  =  Elève  de  David.  =  Mort  du  maré- 
chal Lannes,  Versailles. 

Bourgeois  (Léon-P.-U.).  E.  Fr.  1842.  Ne- 
vers.  Histoire.  =  Elève  de  Flandrin  et  de 
Cabanel. 

Bourgeois  (Jean).  E.  Fr.  *  1860.  ViENNE- 
le-Chateau.  Paysage. 

Bourgeois  (Paul-J.).  E.  Fr.  1811.  Paris. 
Paysage. 

Bourgeois  de  Castelet  (Jean-Isidore). 
E.  Fr.  *  1825.  Paysage.  =  Vue  prise  à  Mont- 
morency. —  Cascade  de  Souchot  (Vosges). 

Bourgeois  de  Mercey  (Frédéric).   E. 
Fr.  1805-1860.  Paris.  Paysage.=  Le  lac  majeur. 
Bourgeron  (Eutrope).  E.  Fr.   1804.   La 
ville  du  Bois..  Genre,  portrait. 

Bourges  (Mme  de,  née  Destailleur).  E.  Fr. 
1812.  Paris.  Portrait.  =  Elève  de  Hersent. 

Bourges  (Mlle  Pauline-E.-L.).  E.  Fr.  1838. 
Paris.  Genre,  etc.  =  Elève  de  Salmin  et 
d'Ed.  Frère. 

Bourgoin  (Aimé  G.-A.).  E.  Fr.  1824.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Bouchot  et  de 
L.  Cogniet. 

Bourgoin  (Marie-Désirée).  E.  Fr.  1839. 
Paris.  Portrait. 

Bourgongnon  (Pierre).  E.  Fr.  *  xve  siè- 
cle. Montpellier.  Ornements.  =  Peintre  em- 
ployé aux  entremets  de  Bruges  en  1468. 

Bourgoys  (Jean).  E.  Fr,  *  1499  Lyon  [?). 
Histoire.  =  Travailla  à  Lyon  sous  la  direction 
de  J.  Perreal. 
Bourguignon  (le).  V.  Courtois. 
Bourguignon  (Pierre).  E.  Fr.  1630-1698. 
Namur.  Portrait.  =  Membre  de  l'Académie 
de  peinture  où  il  fut  reçu  en  1671.  Mort  à  Lon- 
dres. Les  Archives  de  Vart  français  le  font 
naître  en  1632. 

Bourguignon  (Thiebault).  E.  Fr.  k  xve 
siècle.  =  Peintre  employé  aux  entremets  de 
Bruges  en  1468. 

Bouri.  E.  Fr.  *  xvnc  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Bourières  (Jean-Baptiste-E.).  E.  Fr.  1812- 
Agen.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Gros. 

Bouritsch.  E.  Al.  *  XVIIe  siècle.  Saltz- 
bourg.  —  Détails  inconnus. 

Bourjé (Jean-Pierre).  E.  H.  1774-1834.  Mid- 

delbourg.  Portrait,  etc.  =  Elève  de  P.  Gaal. 

Il  publia  aussi  quelques  ouvrages  de  mérite. 

Bourlard   (A.).   E.   Fl.  *   1875.   Histoire 

portrait.  =  Allégorie,  Bruxelles. 

Bourlet  de  la  Vallée  (née   Langlois). 
E.  Fr.  f  1864.  =  Peintre  graveur. 
Bourlier  (François).  E.  Fr.  1672.  Histoire. 
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=  Elève  de  L.  Boullongne  ;  se  livra  au  com- 
merce  d'estampes.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Bourrelier  (Germain).  E.  Fr.  f  1700. 
Besançon 

Bourse  ou  Boutze  (A.  OU  L.)  (?).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Genre,  portrait.  =  Détails  in- 
connus. =  Jeune  dame  à  sa  toilette,  Rotter 
dam.  =  Genre  de  P.  de  Hooghe  avec  les  œu- 
vres duquel  ses  tableaux  sont  souvent  confon- 
dus. =  Ventes  :  V.  Leroy  d'Etiolles  (1861).  La 
partie  de  cartes,  1480  fr.  —  V.  Roëll  à  Amster- 
dam (1872),  Intérieur  rustique,  6,600  fl. 

Bourzone.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  GÊNES. 
Paysage,  marines.  =  Cité  par  deMarolles. 

Bousgard  (A.).  E.  Fl.  *  1842.  Paysage. 

Boussonnet.  V.  Stella. 

B  ont  (Pierre).  1658-17**.  Bruxelles.  Genre. 
=  Ce  peintre  ornait  les  tableaux  de  Boude- 
wyns  de  figures  très  estimées.  Les  biographes 
le  nomment  tantôt  François  Bout,  tantôt  N. 
Bout  ou  Baut,  ce  qui  pourrait  faire  croire  qu'il 
y  a  eu  plusieurs  artistes  du  même  nom,  tan- 
dis qu'en  réalité  il  n'y  en  a  eu  qu'un  au  sujet 
duquel  on  ne  possède  encore  que  peu  de  ren- 
seignements. =  Vue  d'un  palais  avec  figures 
(avec  N.  Dupont),  Gand.  —  Figures  dans  les 
tableaux  de  Van  Heil,  représentant  l'incendie 
de  l'ancienne  cour ,  à  Bruxelles ,  en  1731 , 
Bruxelles.  —  Deux  paysages  avec  Boude- 
wyns), Vienne.— Paysages  (avec  Boudewyns), 
Madrid.  —  Paysages  (avec  Boudewyns),  Flo- 
rence. —  Paysage  avec  figures,  Dresde.  (Le 
livret  dit  que  ce  tableau  est  fait  en  collabora- 
tion avec  Luc  van  Uden,  ce  qui  n'est  guère 
probable  puisque  Luc  est  mort  en  1672  et  que 
Bout  à  cette  époque  n'avait  que  14  ans).  — 
Tableaux  (avec  Boudewyns),  ïb.  —  Paysages 
(avec  Boudewyns),  Anvers.  —  La  foire  de  vil- 
lage, ib.(avec  Boudewyns).  —-  L'ancien  marché 
aux  poissons  à  Anvers,  Paris  (avec  Boude- 
wyns). =  Sa  touche  spirituelle  rapproche  sa 
manière  de  celle  de  Teniers.  Quelque  ressem- 
blance avec  Jean  Breughel  de  Velours,  mais 
plus  de  mérite  et  moins  de  roideur. Graveur  à 
î'eau-forte.— Ventes  :  V.  Pommersfelden  (1867), 
Au  bord  d'un  fleuve  (avec  Boudewyns)  3150  fr. 

Bouteilier  (Mlle  Louise).  E.  Fr.  1783-1828. 
Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Bouil- 
lon. =  Portrait  du  général  Frotté.  —  Portrait 
de  Charles  X,  Nantes. 

Bouteloup  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1558. 
Peintre  du  roi.  Cité  dans  des  comptes  pour 
avoir  fait  le  portrait  d'un  fou  du  roi. 

Bouterwek  (Frédéric).  E.  Fr.  1800.  Tar- 
nowitz  (Prusse).  Histoire,  genre.  =  Elève  de 
P.  Delaroche  et  d'Horace  Vernet.  =  Soirée 
au  cap  de  Sorrente.  —  Noces  de  Gamache. 

Bouteux.  V.  Lebouteux. 

Boutevillate  (Collart).  E.  Fr.  *  xve  siècle. 


Arras.  =  Travailla,  comme  peintre,  au  ban- 
quet de  Lille,  en  1453. 

Boutibonne  (Charles  E.).  E.  Fr.  1816. 
Pesth.  Genre.  =  Elève  d'A.  Deveria  et  de 
Winterhalter.  , 

Bon  tillier-Bemontières  (Léon).  E.  Fr. 
1820.  Rouen.  Portrait.  =  Elève  de  C.  Jacquand. 

Bouton.  E.  Fr.  *  xvnr3  siècle.  Email.  = 
Détails  inconnus. 

Bouton  (Charles-Marie).  E.  Fr.  1781-1853. 
Paris.  Intérieurs  d'église,  etc.  =  Elève  de 
David.  Inventeur,  avec  Daguerre,  du  Diorama. 
=  Souterrains  de  Saint-Denis.  —  Saint  Louis 
au  tombeau  de  sa  mère.  =  Ventes  :  V.  La  Fon- 
taine (1821),  Charles -Edouard,  6,100  fr.  — 
V.Delessert(1869),  Thermes  de  Julien,  1,110  fr. 

Bouts.  V.  Stuerbout. 

Bouts  (Thierry  le  vieux  dit  Thierry  de 
Haarlem,  E.  Fl.  1391  ou  1400-1475.  Haarlem. 
Histoire,  portrait  et  paysage.  =  C'est  avant 
de  venir  à  Louvain  que  ce  grand  peintre  dut 
connaitre  Jean  Van  Eyck,  alors  au  service  de 
Jean  sans  pitié  ;  une  seule  œuvre  est  citée 
dans  un  document  de  1667,  c'est  un  saint  Chris- 
tophe fait  en  1428  pour  l'église  de  Ste-Ursule, 
à  Delft  ;  ce  fait  est  contesté  par  M.  Van  Even 
et  d'autres.  On  ne  sait  rien  de  Thierry  Bouts 
depuis  cette  date  jusqu'à  son  arrivée,  bien  des 
années  plus  tard,  à  Louvain,  ville  qu'il  adopta 
pour  sa  seconde  patrie.  Avant  1448  il  y  épousa 
uae  personne  riche  et  de  bonne  famille,  nom- 
mée Catherine  Vander  Bruggen  dite  Metten- 
gelde  (avec  l'argent).  Il  la  perdit  après  1462. 
Le  seul  tableau  que  Van  Mander  ait  connu  de 
Thierry  date  de  1462  ;  c'était  une  tête  de  Christ 
entourée  de  celles  de  St-Pierre  et  de  St-Paul 
sous  forme  de  triptyque.  Sous  ce  triptyque 
se  trouvait  écrit  en  lettres  d'or  et  en  langue 
latine  :  L'an  mil  quatre  cent  et  soixante  deux 
après  la  naissance  du  Christ,  Thierry  qui 
naquit  â  Haarlem,  m'a  fait  à  Louvain.  Que 
le  repos  éternel  lui  soit  accordé.  En  1468  il  fut 
nommé  peintre  de  la  ville,  titre  créé  pour  lui: 
il  se  remaria  avec  la  veuve  d'un  boucher. 
Depuis  le  mois  d'avril  1475  on  ne  le  voit  plus 
apparaître  personnellement  dans  des  actes 
publics.  Bouts  mourut  le  6  mai  1475.  Il  avait 
dicté  son  testament  le  17  avril  précédent  et 
rendu,  par  cet  acte,  à  sa  seconde  femme,  la 
fortune  importante  qu'elle  lui  avait  apportée. 
Jérôme  Cock  a  fait  reproduire  le  portrait  de 
Bouts  dans  sa  collection  éditée  en  1572.  Lamp- 
sonius  y  a  inscrit  un  quatrain  très  élogieux. 
On  pense  que  ce  portrait  a  été  fait  d'après 
celui  qui  se  trouvait  peint  à  l'église  des  Récol- 
lets à  Louvain.  au  temps  de  Molanus  (1575), 
église  dans  laquelle  Bouts  qui  demeurait  vis- 
à-vis  du  couvent,  a  été  enterré.  Les  deux  fils 
de  Bouts  s'adonnèrent  à  la  peinture  et  sont 
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cités  plus  loin.  Ses  deux  filles,  Catherine  et 
Gertrude,  embrassèrent  la  vie  religieuse 
Thierry  Bouts  a  été  souvent  confondu  avec 
Hubert  Stuerbout,  également  établi  à  Louvain, 
et  son  contemporain  et  son  ami;  on  a  fini  par 
en  faire  des  frères  et  on  a  ainsi  enlevé  à  Bouts 
son  nom  véritable  pour  lui  donner  celui  de 
Stuerbout.  La  découverte  de  la  vérité  est  toute 
récente  et  est  due  surtout  aux  patientes  et 
savantes  recherches  de  MM.  Van  Even  et 
Wauters.  =  Légende  de  l'empereur  Othon, 
deux  tableaux,  Bruxelles.  —  Légende  de  la 
vie  de  Ste-Ursule,  Bruges  (hôpital  des  sœurs- 
noires.)  —  Martyre  de  St-Hippolyte,  ib.  (église 
St-Sauveur).—  Martyre  de  St-Erasme,  Louvain 
(église  St-Pierre).  —  La  Cône,  ib.  (église  Saint- 
Pierre).  —  Madone.  Anvers.  —  St-Christophe, 
ib.  —  Exposition  du  Christ,  Nuremberg  (cha- 
pelle St-Maurice).  —  Deux  volets  de  la  Cône 
de  Louvain  représentant  Abraham  et  Melchi- 
sedech.  Munich.  -  Arrestation  de  Jésus,  ib. 
—  Deux  autres  volets  de  la  Cène  représentant 
Elie  au  désert  et  une  célébration  de  la  Pàque, 
Berlin.  =  Profond  sentiment  religieux  joint  à 
une  expression  solennelle  et  mélancolique  d'un 
charme  particulier  ;  arrangement  pittoresque  ; 
formes  un  peu  raides  et  anguleuses;  propor- 
tions trop  longues  et  trop  maigres;  caractères 
de  têtes  très  variés  ;  beaucoup  d'animation  et 
d'originalité;  intentions  marquées  ;  sentiment 
délicat  de  la  beauté  ;  bon  dessin  ;  belles  dra- 
peries approchant  de  celles  d'Hubert  Van 
Eyck;  coloris  admirable;  charmants  fonds  de 
paysage  traité  avec  une  transparence  de  ton 
et  un  style  parfaits.  Grande  science  anato- 
mique.  On  croit  pouvoir  assurer  qu'il  connut 
Memling  et  sa  manière  de  travailler. 

Bouts  (Albert),  fils  de  Thierry  le  vieux 
E.  FI.  f  1549.  Louvain.  Histoire.  =  En  1476 
Albert  n'était  pas  majeur  ayant  dû  être  assisté, 
dans  plusieurs  actes,  par  des  tuteurs.  La  majo- 
rité était  alors  établie  à  25  ans.  Il  se  maria 
peu  de  temps  après.  Molanus  nous  apprend 
qu'il  travailla  pour  plusieurs  églises  de  Lou- 
vain, surtout  pour  celle  des  Augustins.  Le 
même  auteur  cite  une  Assomption  dont  il  fit 
don  à  l'église  St-Pierre  et  qui  lui  coûta  trois 
années  d'un  travail  assidu.  En  1486,  il  fnt 
chargé,  conjointement  avec  son  frère  Thierry, 
d'enluminer  les  volets  du  triptyque,  La  Cène, 
peint  par  son  père.  En  1518  on  le  chargea  de 
restaurer  pour  l'hôtel  de  ville,  un  grand  ta- 
bleau représentant  la  sainte  Croix.  Il  fut  un 
bourgeois  dévoué,  riche  et  estimé  à  Louvain 
où  il  devint  magistrat  électif.  En  supposant 
qu'il  ait  eu  25  ans  en  1480,  Albert  a  dû  mourir 
nonagénaire;  il  avait  été  marié  deux  fois  ;  sa 
première  femme  mourut  jeune.  Il  survécut  à 
ses  enfants  et  fut  enterré,  croit-on,  ainsi  que 


son  père  et  son  frère,  au  couvent  des  Récollets. 
Bouts  (Thierry  le  jeune),  fils  aîné  de 
Thierry  le  vieux.  E.  FI.  Vers  1448-1491.  Lou- 
vain. Histoire. = Aucun  ouvrage  de  cet  artiste 
n'est  cité  ni  connu;  les  œuvres  qui  lui  avaient 
été  attribuées,  appartiennent  à  son  père;  on 
sait  qu'il  se  maria  en  1476  et  qu'il  avait  25  ans 
en  1473.  Son  fils  aîné,  nommé  Jean,  fut  égale- 
ment peintre.  Il  se  fixa  àMalines,  avant  1516, 
attiré  par  la  cour  de  Marguerite'd'Autriche. 
Bouverie  ou  Boverie  (J.  B.)  E.  FI. 
XVIIe  siècle.  Namur.  =  Allié  à  la  famille  du 
peintre  La  Fabrique.  =  Tableaux  dans  l'église 
du  village  de  Hierges  (département  des 
Ardennes).  —  Tableau  signé,  Saint-Servais 
(Namur). 

Bouvier  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1590.  Paris. 
Ornements.  =  Travailla  au  Louvre  et  aux 
Tuileries. 

Bouvier  (Charles-A.).  E.  Fr.  *  1840.  Besan- 
çon. Paysage,  genre,  =  Les  rochers  rouges. 
Bouvier  (A.).   E.  FI.  *  1875.  Marines.  = 
Coucher  de  soleil.  —  Mer  houleuse. 
Boliviens  (J.  F.).  E.  FI.  *  1843.  Paysage. 
Bouys  (André).  E.  Fr.  1657-1740..  Hyères. 
Portrait.  =  Elève  de  Fr.  de  Troy.  Membre 
de  l'Académie.  =  Graveur  en  manière  noire. 
Bouzas   (Jean-Antoine).    E.   Es.   f  1730. 
Gallice:  Genre.  =  Elève  de  Luc  Giordano  ; 
mourut  en  laissant  un  fils  qui  peignit  bien  les 
fleurs.  =  Réussit  mieux  dans  les  fresques. 

Bouys  (André).  E.  Fr.  1656  ou  1663-1740J 
Hyères.  Portrait.  =  Elève  de  Fr.  de  Troy. 
Membre  de  l'Académie.  Eut  de  la  célébrité 
comme  portraitiste  et  graveur. 

Bouzé  (Jacques).  E.  Fr.  *  1595.  =  Travailla 
au  château  de  Fontainebleau.  Artiste  de  mé- 
rite. 

Bouzey  (Pompée  de)#E.  Fr.  *  xvr3  siècle» 
Miniature.  =  Travailla  pour  le  duc  de  Lor- 
raine. On  le  croit  fils  du  graveur  Pierre  Woe- 
riot.  Graveur. 

Bova  (Antoine).  E.  I.  1641-1711.  Messine. 
Histoire.  =  Elève  d'A.  Suppa.  =  Tableaux, 
Naples.  =  Imita  avec  bonheur  la  manière  de 
son  maître. 

Bovelandt  (Pierre  dit  Peerken).  E.  FI. 
*  1504  =  Elève  de  R.  Van  der  Weyden. 

Bovetius  (Jean'.  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Peintre  à  Haarlem  ;  cité  dans  les  archives  de 
St-Luc,  en  1638,  comme  ayant  abandonné 
l'exercice  de  son  art. 

Bovie  (Félix).  E.  FI.  1812-1880.  Bruxelles. 
Paysage.  =  Elève  de  E.  Verboeckhoven  et  de 
B.  C.  Koekkoek. 

Bovy  (Firmin).  E.  FI.  *  1850.  Genre.  =Elève 
de  H.  Dillens.=  Scène  du  roman  de  Don  Qui- 
chotte. 
Bower  (Edouard).  E.  An.  *  xvn*  siècle. 


BOW 


136 


BRA 


Portrait.  =  Travailla  avec  succès  sous  le 
règne  de  Charles  Ier.  =  Le  roi  sur  son  trône. 

—  Lord  Fairfax.  Lord  Finch.  =  Beaucoup  de 
ses  portraits  ont  été  gravés. 

Bowler  (Thomas-Guillaume).  E.  An.  f 
1869.  Paysage.  =  Vues  prises  au  cap  de  Bonne 
Espérance  et  au  cap  Town. 

Bowness  (Guillaume).  E.  An.  1809-1867. 
Kendal.  Portrait,  genre.  =  Sollicitude  mater- 
nelle. 

Bowring  (Benjamin).  E.  An.  *  1781.  Lon- 
dres (?)  Miniature.  =  Appollon  et  Diane. 

Bowyer  (Robert).  E.  An.  1758-1834.  Por- 
trait, miniature.  =  Peintre  de  Georges  III  et 
de  la  reine.  Publia  une  Histoire  d'Angleterre 
illustrée. 

Boxa»  (Guillaume)  E.  An.  1800-1879.  Lon- 
dres. Portrait,  genre.  =  Directeur  de  la  Gale- 
rie nationale  de  Londres.  =  Géraldine,  Lon- 
dres. =  Portrait  de  J.  Gibson,  ib. 

Boy  (Gilles).  E.  Fr.  *  xve  siècle.  Valen- 
ciennes.  Ornements. 

Boy  (Pierre).  E.  Al.  f  1717.  =  Habile  or- 
fèvre et  peintre  sur  émail.  Mort  à  Dusseldorf. 

Boyd-Haighton.  E.  An.  f  1875.  Aqua- 
relliste. 

Boydell  (Jean).  E.  An.  1719-1805.  Dorring- 
tow-  (Shropshire).  =  Fonda  la  Galerie  de 
Shakspeare,  célèbre  entreprise  qui  le  ruina  : 
il  finit  par  la  mettre  en  loterie.  =  Plus  conuu 
comme  graveur. 

.  Boydell  (Josiah).  E.  An.  Vers  1750-1817. 
Stanton  (Shropshire).  Portrait,  histoire.  = 
Neveu  de  Jean.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Boyenval  (Alexis-François).  E.  F.  1784. 
Paris.  Paysage  historique.  =  Elève  de  David 
et  de  Bertin.  =  Saint-Louis  rendant  la  justice. 

—  Philippe-Auguste  et  Marie  d'Isembourg. 

.  Boyenval  (Vicior-A.-C.) .  E.  Fr.  1832. 
Arras.  Genre.  =  Elève  de  Picot. 

Boyer  (Auguste).  E.  Fr.  1824.  Hericy. 
Histoire,  portrait,  etc.  =  Mater  dolorosa. 

Boyer  (Ernest).  E.  Fr.  *  1843.  Paysage. 

Boyet»  (Jean -Baptiste,  marquis  d'Ai- 
guilles). E.  Fr.  1645-1709.  Aix.  =  Ce  célèbre 
jurisconsulte  qui  fut  peintre,  graveur  et 
dessinateur,  est  plus  connu  pour  la  protection 
qu'il  accorda  aux  arts  et  aux  artistes. 

Boyei-  (Michel).  E.  Fr.  1668-1724.  Le  Puy. 
Architecture,  perspective  et  paysage.  = 
Membre  de  l'Académie  de  peinture,  en  1701. 

Boys.  V.  Wells 

Boysse  (Jean).  E.  Fr.  *  1575.  Limoges. 
Emailleur.  =  Artiste  habile. 

Boyvîn  (Nicolas).  E.  Fr.  1450-1516.  Or- 
léans. Miniature  et  calligraphie. 

Boy  vin  (Robert).  E.  Fr.  *  1500.  Paris  (?) 
Miniature.  =  Miniaturiste  de  la  ville  de  Paris. 
Le  cardinal  d'Amboise  l'employa  à  orner  des 


manuscrits,  à  illustrer  son  bréviaire  et  un 
Tite-Live.  Les  miniatures  de  ce  dernier  ma- 
nuscrit sont  citées  comme  des  chefs-d'œuvre. 

Boze  (Joseph).  E.  Fr.  1746(?)- 1826.  Marti- 
gues  (Bouches  du  Rhône.)  Portrait  et  batailles. 
=  Obtint,  sous  le  ministère  de  Brienne,  le 
titre  de  peintre  breveté  de  la  guerre;  son 
attachement  à  la  famille  royale  le  fit  empri- 
sonner; rendu  à  la  liberté,  il  alla  en  Angle- 
terre et  revint  en  France  à  la  restauration.  = 
Joignait  à  son  talent  pour  la  peinture  des 
connaissances  assez  étendues  en  mécanique. 
=  Sa  fille,  morte  en  1856,  a  laissé  des  portraits 
de  divers  républicains  célèbres. 

Bozza.  V.  Bozzato  (Barthélémy). 

Bozzato.  V.  Ponchino. 

Bozzato  ou  Bozza  (Barthélémy).  E.  I. 
1542.  Bologne.  Mosaïque.  =  Contemporain 
et  rival  des  mosaïstes  Zuccati. 

Braakman  (Antoine).  E.H.  1811.  ROTTER- 
DAM. Hivers  et  paysage.  =  Elève  de  Schelf- 
hout. 

Braccelli  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1584-1600. 
Gènes.  =  Elève  de  G.  B.  Paggi.  Abandonna  la 
sculpture  en  bois  pour  la  peinture.  Une  mort 
prématurée  le  frappa  alors  que  ses  rapides 
progrès  permettaient  d'entrevoir  en  lui  un 
artiste  remarquable. 

Bracci  (Pierre).  E.  I.  Histoire.  =  Détails 
inconnus.  =  Fresques,  Rome. 

Braceioli  (Jean-François).  E.  T.  1697-1762. 
Ferrare.  Histoire.  =  Elève  de  Crespi  ;  mort 
fou. 

Br-acii  (Nicolas  Vander).  *  xvir3  siècle. 
Fleurs,  fruits,  animaux,  etc.  =  On  le  prétend 
né  à  Messines  sans  que  l'on  dise  s'il  s'agit 
de  Messines  en  Flandre  ou  de  Messine  en 
Sicile.  Son  portrait  se  trouve  dans  la 
galerie  des  portraits  d'artistes,  à  Florence; 
il  a  demeuré  à  Livourne.  Ses  ouvrages  avaient 
une  réputation  européenne.  Le  Dr  Kramm 
qui  déjà  confond  ce  peintre  avec  Nie.  Van  den 
Berge,  d'Anvers,  en  le  nommant  Van  der 
Bergh,  émet  à  tort,  l'opinion,  à  l'article  Van  der 
Bracht,  que  celui-ci  pourrait  être  Jacques  Van 
der  Gracht  ou  quelque  autre  de  cette  dernière 
famille. 

Bracht  (Cuillaume).  E.  Al.  1807.  Goch  (près 
Clôves).  Histoire.  —  Elève  de  Schnorr. 

Bracony  (Armand-E.).  E.  Fr.  1825.  Paris. 
Paysage. 

Bracquemond  (Joseph-F.).  E.  Fr.  1833. 
Paris.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Bracquot  (Philippe).E.  Fr.  *  1558.  Douai. 
Histoire.  =  Artiste  de  mérite. 

Brade  (G.  C.).  E.  H.  *  xixe  siècle  Paysage. 
=  Vue  en  Gueldre,  Haarlem. 

Bradford  (Guillaume).  E.  An.  *  1867.  New- 
York. 
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Bradiey  (B.).  E.  An.  "  1867.  Londres.  Ani- 
maux. 

Bradley  (Guillaume).  E.  An.  1801-1857 
Manchester  Portrait. 

Braekeleer  (Ferdinand  de).  E.  FI.  1792. 
Anvers.  Genre.  =  Elève  de  M.  Van  Brée.  = 
Vue  intérieure  de  la  ville  d'Anyers,  Bruxelles. 
— Le  Comte  de  mi-carême,  ib.  —  La  furie  espa- 
gnole, Anvers.  —  Le  vieux  musicien,  Munich. 
—  Intérieur  :  le  produit  de  la  chasse,  ib. 

Braekeleer  (Ferdinand  de),  le  jeune,  fils 
de  Ferdinand,  le  Vieux.  E.  FI.  1829-1857.  An- 
vers. Genre. 

Braekeleer  (Henri  de)  fils  de  Ferdinand 
le  vieux.  E.  FI.  1840.  Anvers.  Genre.  =  Le 
Géographe,  Bruxelles. 

Braekeleer  (Adrien. -F.  de),  neveu  de 
Ferdinand.  E.  FI.  1818.  Anvers.  Genre. =Elève 
de  son  oncle.  =  Intérieur  de  forge,  Anvers. 

Braem  (Adrien).  E.  FI.  *  1482.  =Florissait 
à  Bruges  ;  vinder  de  la  corporation  de  St-Luc, 
en  cette  ville,  pendant  plusieurs  années.  Mort 
vers  1512.  Il  eut  pour  élève  Jean  de  Momper 
inscrit  chez  lui,  en  1512. 

Braie  (le  chanoine).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Liège.  Fleurs  et  fruits.  =  Chanoine  de  St-Jean 
de  Liège.  =  Peignait  les  fleurs  avec  quelque 
succès. 

Braith  (Antoine),  E.  Al.  *  1870.  Munich. 
Animaux. 

Brakenburg  (Régnier),  frère  de  Ri- 
chard^). E.  H.  1649.  Haarlem.  Genre.  = 
Elève  de  son  frère.  On  n'est  pas  encore  cer- 
tain que  ce  peintre  ne  soit  pas  le  même  que 
Richard;  il  y  a  évidemment  confusion  dans 
leurs  ouvrages;  les  tableaux  indiqués  dans 
les  catalogues  allemands,  y  sont  avec  le  pré- 
nom de  Régnier,  et  font  celui-ci  l'élève  de 
Henri  Mommers. 

Brakenburg  (Richard).  E.  H.  1650-1702. 
Haarlem.  Portrait,  foires  et  intérieurs.  =  Son 
père  était  d'Amsterdam;  il  se  nommait  Menno 
Richardts.  Richard  fut  reçu  dans  la  gilde  en 
1687.  On  le  croit  élève  de  A.  Van  Ostade;  il  a 
peint  quelquefois  des  figures  dans  les  pay- 
sages de  Philippe  De  Koning  et  d'autres.  Le 
27  et  le  28  mars  1703,  on  vendit  publiquement 
son  cabinet  d'estampes,  de  tableaux,  de  des- 
sins, etc.,  qui  parait  avoir  été  remarquable 
en  quantité  et  en  qualité.  =  Scène  de  paysans 
joyeux,  Amsterdam.  —  Le  jeune  malade,  Rot- 
terdam. —  Fête  villageoise,  Vienne.  —La  fête 
des  rois  au  village,  ib.  —  La  place  du  village 
avec  beaucoup  de  figures,  Berlin.  —  Un  jeune 
paysan  examine  une  bouteille  qu'il  tient  en 
l'air,  Dresde.  — Le  jeune  soldat  joyeux,  Copen- 
hague. —  Fête  d'enfants,  Bruxelles.  —  Inté- 
rieur d'estaminet,  Bordeaux  (Signé  :  R.  Bra- 
kenburgh,  1692).  =  Composition  spirituelle. 


=  Ventes  :  V.  Verhulst  (1779),  Tabagie.  Vieil- 
lard caressant  une  jeune  fille,  57  fl.  —  Même 
V.,Le  Roi  du  mai,12f\. —  V.  d'Hane  de  Steen- 
huyse  (1860),  La  famille  du  peintre,  625  fr. 

Bralle  (Jean-Marie-Nicolas),  E.  Fr.  1785- 
1863.  Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Prudhon.  =  Mort  de  Procris.  —  Adoration 
des  bergers. 

Bramaere  (Chrétien)).  E.  Fl.  *  xve  siècle. 
Bruges.  =  Inscrit  comme  peintre,  en  1450, 
sur  les  registres  de  la  confrérie  de  Saint-Luc 
de  Bruges.  On  croit  qu'il  eut  un  frère  nommé 
Pierre. 

Bramante  (le).  V.  Lazzari. 

Bramant  ino.  V.  Suardi. 

Brambilla  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1770. 
Histoire.  =  Florissait  en  Piémont.  =  Style 
solide,  coloris  de  bon  goût. 

Bramer  (Léonard).  E.  H.  1596.  DELFT. 
Histoire,  incendies  et  genre.  =  Visita  la 
France  ;  se  rendit  en  Italie,  y  étudia  avec 
ardeur  et  fruit;  ses  tableaux  y  furent  recher- 
chés et  dans  ses  représentations  de  vases 
d'or,  d'argent,  de  bronze  et  de  marbre,  aucun 
peintre  ne  le  surpassa;  revenu  dans  son  pays, 
il  y  fut  protégé  par  le  prince  Frédéric-Henri 
et  le  comte  Maurice  de  Nassau.  En  1656  et  en 
1661,  il  fut  doyen  de  la  corporation  de  St-Luc 
à  Delft.  Il  décéda  probablement  en  1673  ou 
au  commencement  de  1674.  car  le  6  mai  de 
cette  dernière  année,  on  vendit  publiquement 
à  Delft,  au  local  de  la  confrérie  de  St-Luc, 
les  objets  d'art  délaissés  par  lui.  De  1660  à 
1668,  il  exécuta  un  grand  nombre  de  travaux 
pour  la  ville  de  Delft  .=  Portrait  de  P.-C.  Hooft, 
Amsterdam.  —  La  douleur  d'Hécube,  Madrid. 

—  Les  anges  visitant  Abraham,  ib.  —  Descente 
de  croix,  Rotterdam.  —  Vieillard  lisant,  ib.  — 
Un  homme  se  mirant  et  une  femme  jouant  du 
luth  (allégorie),  Vienne.  —  Le  néant  des  choses 
de  la  terre,  ib.  —  Christ  livré  aux  railleries 
des  soldats,  Dresde.  —  Salomon  au  temple,  ib. 

—  La  reine  de  Saba,  ib.  —  Adoration  des 
mages,  (effet  de  lumière),  Copenhague.  —  Ré- 
surection  de  Lazare,  Turin.  —  Jésus  parmi  les 
docteurs,  Brunswick.  —  Circoncision,  ib.  — 
Siméon  au  temple,  ib.  —  Triptyque,  Delft.  = 
Touche  fine  et  spirituelle.  Il  aimait  dans  ses 
petits  tableaux  à  représenter  des  effets  de  feu  ; 
peignit  beaucoup  sur  cuivre.  La  plupart  de  ses 
dessins  sont  tracés  des  deux  côtés  du  papier. 
=  Ventes  :  V.  La  Roque  (1745),  lête  de  vieil- 
lard,  13  1.  —  V.  Fondpertuis  (1747),  David  de- 
vant Saûl,  120 1.  —  V.  de  l'électeur  de  Cologne 
(1764),  Mort  de  Pyrame  et  Thisbé,  500  1.  — 
V.  Maison  du  Roi  (1786),  Bohémiens  disant  la 
bonne  aventure,  65  fl. 

Bramereau.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  AVI- 
GNON. =  Cité  par  de  Marolles. 
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Brand  (Chrétien),  le  Vieux.  E.  Al.  1693- 
1756.  Francfort-sur-L'Oder.  Paysage.  = 
Elève  de  C.-A.  Agricola,  professeur  à  l'Aca- 
démie impériale.  Mort  à  Vienne,  où  il  passa 
sa  vie.  =  Paysage  :  femmes  occupées  à  blan- 
chir, Vienne.  —  Paysage  avec  figures  et  ani- 
maux, ib.  =  Paysage,  ib.  =  Excellent  imita- 
teur de  la  nature.  Graveur  à  l'eau-forte. 

Brand  (Chrétien),  le  Jeune,  fils  de  Brand, 
le  Vieux.  E.  Al.  1723  1795.  Vienne.  Paysage, 
batailles,  allégories,  etc.  =  Elève  de  son 
père;  peintre  de  l'empereur  François  I,  et 
depuis  1771,  professeur  de  peinture  de  pay- 
sage à  l'Académie  des  beaux-arts.  =  Bataille 
de  Hochkirchen,  Vienne.  —  Paysages  avec 
ruines,  ib.  —  Paysages,  ib.  =  Coloris  vrai, 
figures  groupées  avec  art. 

Brand  (  Frédéric-Auguste).  E.  Al.  1735- 
1806.  Vienne.  Paysage.  =  Elève  de  Paul  Tro- 
ger.  Quitta  la  peinture  pour  se  livrer  entière- 
ment à  la  sculpture.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Brandel  (Pierre).  E.  Al.  1660  ou  1668- 
1739.  Prague.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Schrœ- 
der.  Mort  à  Kuttenberg.  =  Tableaux  d'église 
à  Prague.  —  Idem,  Breslau.  —  La  femme 
adultère,  Vienne.  =  Imita  Rembrandt  pour  le 
clair-obscur,  mais  sans  pouvoir  y  réussir; 
demi-teintes  sans  transparence  ;  ses  tableaux 
se  sont  noircis. 

Branden  (Jean  Van  den).  E.  H.  '  xvne  siè- 
cle. La  Haye.  Genre.  ==  Elève  de  G.  Netscher; 
en  1690.  il  partit  pour  l'Angleterre,  accompa- 
gnant l'ambassadeur  de  ce  dernier  pays;  il  y 
fit  sa  fortune  et  y  mourut.  Terwesten  cite  un 
certain  N.-N.  Brandt,  de  La  Haye  et  bon 
élève  de  G.  Netscher,  qui  probablement  ne 
fait  qu'un  avec  J.  Van  den  Branden.  =  Peintre 
de  talent. 

Brandenberg  (Jean).  E.  Al.  1660-1729. 
Zvg.  Histoire,  batailles,  portrait,  etc.  =  Fut 
pendant  deux  ans  au  service  du  trésorier  po- 
lonais George  Bembo,  à  Inspruck  ;  se  rendit  à 
Mantoue  à  la  suite  du  comte  Ferrari  ;  parcou- 
rut l'Italie;  habita  l'Allemagne,  revint  dans 
sa  ville  natale  et  n'y  trouva  qu'une  existence 
malheureuse.  Son  père,  nommé  Thomas,mort 
en  1688,  avait  eu  la  réputation  d'un  assez  bon 
peintre.  =  Un  souper  à  la  campagne,  Rome. 
=  Les  circonstances  malheureuses  où  il  se 
trouva  lui  firent  abandonner  sa  première  ma- 
nière pour  en  adopter  une  plus  facile  et 
moins  soignée. 

Branders  (P.).  E.  H.  Fleurs  et  fruits.  = 
Détails  inconnus,  toutefois  on  suppose  que  ce 
fut  un  peintre  amateur  résidant  à  Middel- 
bourg  au  xvne  siècle. 

Brandes  (George-Henri).  E.  Al.  1803-1868. 
Bortfeld  (duché  de  Brunswick).  Paysage.  = 
Vue  prise  aux  environs  de  Salzbourg,Munich. 


Brandet  (Guillaume).  *  1490.  Lyon.  Orne- 
ments. =  Peintre  de  la  ville  de  Lyon;  tra- 
vailla sous  les  ordres  de  J.  Perréal. 

Brandhof  (Jean-Bernard).  E.  H.  1738- 
1803.  Ham.  Paysage,  animaux  et  ornements. 
=  Elève  de  Jelgersma.  Etabli  à  Haarlem  où 
il  mourut.  =  Il  a  fait  de  bons  dessins. 

Brandi,  le  Vieux.  E.  I.  *  1625.  Décorations 
et  arabesques.  —  Détails  inconnus.  =  Excel- 
lait dans  son  genre.  Pinceau  léger  et  spirituel. 

Brandi  (Hyacinthe),  fils  de  Brandi,  leVieux. 
E.  I.  1623-1691.  Poli  ou  Gaete.  Histoire.  = 
Elève  de  son  père,  puis  de  Lanfranc  ;  honoré 
du  titre  de  chevalier;  nommé  prince  de  l'Aca- 
démie de  Saint-Luc  ;  ami  de  Michel-Ange  des 
Batailles,  le  seul  artiste  qu'il  voulût  recevoir. 
Mort  à  Rome.  =  Saint  Antoine,  Rome.  —  Mar- 
tyre de  saint  Biaise,  ib.  —  Assomption,  saint 
Jean-Baptiste,  saint  Sylvestre,  etc.  (fresques), 
ib.  —  Moïse  tenant  les  tables  de  la  loi,  Dresde. 
—  Dédale  et  Icare,  ib.  —  Saint  Paul  et  saint 
Antoine,  ermites,  Vienne.  =  Couleur  sage, 
composition  variée,  beaucoup  de  facilité;  des- 
sin peu  correct. 

Brandi  (Dominique).  E.  I.  1683-1735  ou 
1736.  Naples.  Animaux  et  paysage.  =  Peintre 
du  vice-roi  de  Naples.  =  Paysage  avec  figu- 
res et  animaux,  Madrid. 

Brandimarte  (Benoit).  E.  I.  *  1592.  LUC- 
ques.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Brandino  (Octave).  E.  I.  *  XVe  siècle. 
Brescia.  Histoire.  =  On  le  met  au  même  rang 
que  Gentile  da  Fabriano. 

Brandmuller  (Grégoire).  E.  Al.  1661- 
1691.  Bale.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
G.  Meyer,  puis  de  Lebrun,  à  Paris  ;  séjourna 
à  Prague,  revint  en  France  et  travailla  à  Ver- 
sailles. Poursuivi  par  l'envie,  l'amitié  de  Le- 
brun ne  put  le  retenir;  il  retourna  dans  sa  pa- 
trie, s'y  maria  et  y  mourut  d'excès  de  travail. 
Les  cours  de  Wurtemberg  et  de  Bade-Dour- 
Iach  lui  cQmmandèrent  la  plupart  de  ses  ou- 
vrages. =  Composition  noble  et  animée; 
dessin  assez  correct,  coloris  vigoureux,  tou- 
che franche,  bonne  expression;  peignit  à 
fresque. 

Brandmuller  (Michel).  E.  Al.  1797. 
Vienne.  Miniature  et  portrait. 

Brandon  (Jean-Henri).  E.  H,  -f  1716. 
France.  Portrait.  =  S'établit  en  Hollande. 
Devint  membre,  puis  directeur  de  la  société 
artistique  de  La  Haye.  Mort  à  Utrecht.  =  Il 
fit,  en  Hollande,  les  portraits  de  plusieurs 
personnages  distingués.  =  Les  livres  d'or- 
donnance du  prince  Frédéric-Henri ,  citent 
deux  portraits  de  S.  M.  Guillaume  III,  faits 
en  1699,  l'un  destiné  à  la  salle  du  Parlement, 
l'autre  à  l'hôtel  de  ville;  Brandon  reçut  de  ce 
chef  la  somme  de  400  florins. 


Une  opération  chirurgicale.     Par  Adr.  Brouwer.     Galerie  de  Staedel  à  Francfort. 
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Brandon  (Jacques  -E.-E.).  E.  Fr.  1831. 
Paris.  Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de 
Picot  et  de  Montfort.  =  Le  baiser  de  la  mère 
de  Moïse.  —  L'improvisateur,  Lille. 

Brands  (N.).  E.  Al.  Cologne.  Histoire, 
portrait,  paysage,  fleurs,  etc. 

Brandt  (Joseph).  E.  Al.  *  1867.  MUNICH. 
Batailles. 

BrandtouBraendt(Albert-Jonas).E.H. 
1788-1821.  Amsterdam.  Fleurs,  fruits.  =  Elève 
de  J.  Morel  et  de  G.  J.  Van  Os.  =  Fleurs  et 
fruits,  La  Haye. 

Brascassat  (Jacques-Raimond).  E.  Fr. 
1804-1867.  Bordeaux.  Paysage,  animaux.  = 
Elève  de  Richard  et  de  Hersent.  Membre  de 
l'Institut.  =  Mort  du  sanglier  de  Calydon, 
Bordeaux.  —  Tableaux  dans  les  musées  de 
Nantes,  Aix,  Toulouse,  etc. 

Brasch  (Wenceslas-Ignace).  E.  Al.  f  1761. 
Prague.  Batailles,  chasses  et  chevaux.  = 
Travailla  quelque  temps  à  Francfort-sur-le- 
Mein,  et  mourut  à  Schwabach,  près  de  Nu- 
remberg. 

Brassauw  (Melchior).  E.  FI.  *  1757.  = 
Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  An- 
vers, en  1757. 

Brassemary  (Guillaume).  E.  H.  *  1657. 
Amsterdam  (?).  Histoire.  =  Détails  inconnus. 
Il  était  surnommé  Stryker.  =  Un  de  ses  ta- 
bleaux, qui  fut  découvert  à  la  chambre  d'as- 
surance d'Amsterdam,  porte  la  date  de  1657- 

Brasser  (P.-M.).  E.  H.  *  xvin0  siècle.  Ze- 
lande.  Oiseaux,  portrait.  =  Elève  de  Ph.  Van 
Dyk.  S'occupa  longtemps  à  La  Haye  où  il 
faisait  partie  de  la  chambre  de  peinture,  en 
1749.  Il  mourut  dans  sa  ville  natale  dans  la 
force  de  l'âge.  =  Il  dessinait  également  les 
portraits  au  crayon. 

Brauer  (Charles).  E.  Al.  '  1854.  Breslau. 
Paysage,  Histoire.=  Madone,  Wohiau  (église). 

Brauer.  E.  Al.  *  1837,  Intérieurs  d'église. 
=  Un  baptême  dans  une  église. 

Braun  (Adam- Jean).  E.  Al.  1750-1827. 
Vienne  Genre.  =  Détails  inconnus.  =  Une 
jeune  femme  au  travail  ;  près  d'elle  un  homme, 
Vienne. 

Braun  (Barthélémy).  E.  Fr.  *  1583.  Nan- 
cy (?),  Histoire.  =  Peintre  ordinaire  du  duc 
de  Lorraine. 

Braun  (Gaspard  .  E.  Al.  1807.  Aschaffen- 
bourg.  Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Schnei- 
der. 

Braun  (Louis).  E.  Al.  1836.  En  Souabe. 
Batailles. 

Braun  (Jacques-Augustin).  E.  Al.  "1837. 
Histoire. 

Braun  (Isidore).  E.  FI.  *  1845.  Histoire.  = 
Elève  de  Navez.  .=■  Le  Christ  et  la  Samari- 
taine. 


Brausewetter  (Otto).  E.  Al.  *  1859.  MU- 
NICH. Histoire. 

Br&utlgam  (Jean  J.).  E.  Al.  1790-1868.  En 
Thuringe.  Portrait.  Peintre  sur  porcelaine. 
=  Inspecteur  de  la  manufacture  de  porcelai- 
nes, à  Munich. 

Brauwer  (Adrien).  E.  FI.  1608-1638.  Au- 
dlnarde  (?).  Genre.  =  Elève  de  Frans  Hais. 
La  biographie  de  Brauwer  a  d'abord  été  écrite 
par  De  Bie  qui  le  représente  comme  un  gai  bu- 
veur,philosophe  pétillant  d'esprit  et  de  malice. 
Houbraken,  un  demi  siècle  plus  tard,  raconte 
sa  vie  comme  un  roman  de  débauche,  d'aven- 
tures immorales,  d'habitudes  crapuleuses  ; 
presque  tous  les  biographes  venus  depuis  ont 
répété  ces  assertions  qui  ne  sont  basées  sur 
aucune  espèce  de  preuves.  Nous  ne  les  répé- 
terons donc  point  ;  Brauwer  a  habité  Haar- 
lem,  Amsterdam  puis  Anvers  ;  son  voyage  à 
Paris  d'où  il  serait  revenu  mourir  de  la  peste 
à  l'hôpital  d'Anvers,  nous  paraît  encore  du 
domaine  de  l'imagination.  Son  lieu  de  nais- 
sance est  contesté.  Houbraken  désigne  la  ville 
de  Haarlem  sur  la  foi  d'un  ancien  écrit  à  lui 
communiqué  par  un  sieur  Nie.  Six.  La  tradi- 
tion d'Audenarde  et  l'assertion  de  l'historien 
consciencieux  Jean-Joseph  Raepsaet,  en  font 
un  Audenardais  dont  le  père,  peintre  et  des- 
sinateur pour  les  célèbres  manufactures  de 
tapis  de  cette  ville,  mourut  en  état  de  décon- 
fiture. »  Les  tuteurs,  dit  M.  Raepsaet,  d'après 
un  inventaire  après  décès  qu'il  a  vu,  n'accep- 
tèrent point  la  succession  pour  les  enfants.  » 
Le  fils  aîné,  Adrien,  le  peintre  alors  âgé  de  16 
ans,  avait  déjà  abandonné  la  maison  pater- 
nelle sans  que  l'on  sut  où  il  était  allé.  En 
1631-32,  Adrien  Brauwer  est  inscrit  sur  les 
registres  de  St-Luc,  à  Anvers,  comme  franc- 
maitre.  La  même  année  il  reçoit  comme  élève 
un  certain  Jean  Dandoy  ;  en  1634-35  on  le  ren- 
contre payant  sa  cotisation  de  18  florins  comme 
membre  de  la  Société  de  Rhétorique  la  Vio- 
lette, toujours  à  Anvers.  En  1637-38,  le  1  février 
sur  le  registre  des  enterrements  dits  :  Schel- 
lyhen,  on  lit  :  «  Le  peintre  Brauwer,  aux 
grands  Carmes,  18  sous.  »  A  la  date  du  19  fé- 
vrier 1638  sur  les  registres  du  tribunal  dit 
Vierschaere,  on  lit  :  «Jean  Dandoy  faisant 
saisie-arrêt  sur  la  succession  de  feu  Adrien 
Brauwer.  »  L'élève  aura  probablement  prêté 
de  l'argent  au  maître.  Enfin,  le  registre  mor- 
tuaire de  Haarlem  renferme,  à  la  date  du 
31  mars  1640,  la  mention  suivante  :  «  Pour 
ouvrir  une  tombe  dans  la  grande  église  pour 
Adrien  Brauwer;  les  cloches  ont  sonné  1/2 
heure,  flor.  8  »  mais  on  ne  dit  pas  s'il  s'agit 
ici  d'un  peintre.  Du  reste,  les  registres  de 
Haarlem  de  même  que  ceux  d'Audenarde  ren- 
ferment une  quantité  de  Brauwer,  Brouwer, 
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de  Brauwere,  Brouwers,  comme  ce  doit  être 
le  cas  pour  beaucoup  de  communes  Hollan- 
daises et  Belges  où  ce  nom  est  des  plus  ré- 
pandus. La  liaison  de  Brauwer  et  de  Craes- 
beke  est  constatée  mais  rien  ne  prouve  qu'elle 
existât  dans  les  conditions  immorales  où  cer- 
tains biographes  l'ont  placée.  =  Dispute  gro- 
tesque de  joueurs  de  cartes,  Bruxelles.  —  Le 
Trio  burlesque,  Madrid.  —  Conversation  de 
paysans,  ib.  —  La  Musique  à  la  cuisine,  ib.  = 
Intérieur  d'une  tabagie,  Paris.  —  Rixe  entre 
des  paysans,  Dresde.— Deux  paysans  assis,  ib. 

—  Et  plusieurs  autres,  ib.  —  Taverne,  Lyon. 

—  Plusieurs  scènes  de  paysans,  Munich.  — 
Le  Médecin  de  village,  ib.  —  Le  Barbier  hol- 
landais, ib.  —  Tableaux  Avignon,  Rennes  et 
Bordeaux.  =  Dessin  spirituel  et  correct,  beau- 
coup d'expression  ;  beau  coloris,  effet  piquant, 
grande  finesse  de  ton,  clair-obscur  savant, 
réalisme  quelquefois  ignoble  mais  toujours 
frappant  de  vérité.  Graveur.  =  Ventes  :  V. 
Fraula  (1738),  Le  tric-trac,  88  fl.  —  V.  de  Was- 
senaer  d'Obdam  (1750),  Bataille  de  paysans 
dans  une  cuisine-cabaret,  378  fl.  —V.  Verhulst 
(1779),  Tabagie,  106  fl.  —V.  Nogaret  (1780),  Bu- 
veur vidant  un  pot  de  bière,  1,000  1.  —  V.  Cuy- 
pers  de  Reymenam  (1802),  Berger  jouant  de 
la  flûte,  155  fl.  —  V.  Clos  (1812),  Intérieur  de 
cabaret,  1,000  fr.  —  V.Paignon  Dijonval  (1821), 
Un  musico,  120  fr.  —  V.  Patureau  (1857),  In- 
térieur rustique,  2,150  fr.  —  V.  Pommersfel- 
den  (1867),  Le  Pédicure,  5,300  fr. 


a 


Bravo  (Jacques).  E.  I.  *  1638.  Trévise.  His- 
toire et  ornements. = Travailla  avec  B.  Orioli. 

Bray  (Salomon  De).  E.  H.  1597-1664.  Am- 
sterdam. Histoire  et  portrait.  =  Grâce  aux 
recherches  de  M.  van  der  Willigen,  l'histoire 
de  la  famille  de  Bray  est  complètement  re- 
constituée. On  sait  qu'elle  paya  un  terrible 
tribut  à  la  peste  qui  désolait  Haarlem  à  cette 
époque  ;  Salomon  mourut  le  11  mai,  quelques 
semaines  après  son  plus  jeune  fils  Jacques.  Le 
16  du  même  mois,  un  autre  de  ses  fils,  nommé 
Joseph,  succomba  à  son  tour  et  le  23  deux  de 
ses  filles  furent  enterrées  à  côté  de  leurs  pa- 
rents, car  leur  mère  les  avait  précédées  dans 
la  tombe  dès  le  3  mars.  De  1615  à  1630,  Salo- 
mon fut  mousquetaire  dans  une  société  de  ti- 
reurs; de  1616  à  1622,  il  fut  membre  honoraire 
de  la  société  de  rhétorique  De  Wyngaerdran- 
ken  (les  vrilles  de  vigne).  Son  acte  de  mariage 
daté  de  1625,  nous  apprend  qu'il  est  né  à  Am- 
sterdam et  non  à  Haarlem,  mais  qu'il  habitait 
cette  dernière  ville  et  que  sa  femme  était  ori- 
ginaire de  La  Haye.  En  1645,  il  concourut  pour 


le  plan  de  la  nouvelle  église  de  Haarlem  et 
remporta  le  prix  :  c'est  son  modèle  qui  fut 
exécuté;  cependant  les  comptes  de  la  ville 
prouvent  que  l'on  paya  au  célèbre  architecte 
Jacques  Van'Campen  une  forte  somme  pour 
la  direction  des  travaux  de  cette  même  église, 
de  sorte  que  l'on  est  autorisé  à  conclure  qu'il 
en  fut  l'architecte  principal.  De  Bray  fit  des 
projets  et  des  notes  pour  l'agrandissement  de 
la  ville  de  Haarlem,  ils  furent  publiés  en  1661 
chez  Abraham  Casteleyn.  Plus  tard,  en  1664, 
on  introduisit  dans  quelques  exemplaires  de 
cet  ouvrage,  le  portrait  de  l'auteur,  très  bien 
gravé  par  Thierry  d'après  son  frère  Jean.  = 
Buste  d'un  jeune  homme  couronné  de  verdure, 
Dresde.  —  Buste  d'une  jeune  fille  en  chapeau 
de  paille,  ib.  =  Il  avait  du  mérite,  comme 
peintre,  mais  il  était  meilleur  architecte.  Quel- 
ques-uns croient  qu'il  a  gravé.  On  ne  saurait 
cependant  l'affirmer.  =  Ventes  :  V.  Lambert 
et  du  Porail  (1786),  La  crèche,  900  1.  (vendu 
500  1.  à  la  vente  Boisset). 

Bray  (Jacques  de),  fils  de  Salomon.  E.  H. 
f  1664.  Haarlem.  Histoire  et  portrait.  =  Une 
des  premières  victimes  de  la  peste  qui  désola 
Haarlem  en  1664.  fut  Jacques  de  Bray,  le  plus 
jeune  des  fils  de  Salomon.  Tous  les  tableaux 
qui  ornent  le  musée  de  Haarlem  lui  ont  été 
faussement  attribués;  deux,  il  est  vrai,  portent 
la  date  de  1663  et  un  celle  de  1664,  mais  ils  sont 
évidemment  de  la  même  main  que  ceux  qui 
sont  signés  de  1667  à  1683  et  appartiennent, 
par  conséquent  au  frère  dé  Jacques,  Jean  de 
Bray.  Il  en  est  de  même  du  tableau  des  Syn- 
dics, d'Amsterdam,  qui  se  rapporte  à  l'année 
1675.  Comme  Jacques  mourut  très  jeune,  on 
ignore  même  s'il  cultiva  la  peinture  et  la  gra- 
vure. Les  portraits  dessinés,  que  l'on  possède 
et  que  l'on  croyait  représenter  Jacques,  repro- 
duisent les  traits  de  Jean. 

Bray  (Jean  de),  fils  de  Salomon.  E  H.  f  1697. 
Haarlem.  Portrait.  =  On  connaît  peu  de  par- 
ticularités sur  ce  peintre  dont  les  œuvres 
furent  longtemps  attribuées  à  son  frère  Jac- 
ques, mort  de  la  peste,  en  1664.  Il  fut  plusieurs 
fois  vinder  et  doyen  de  St-Luc,  à  Haarlem. 
En  1668,  il  se  maria  une  première  fois  avec 
Marie  Van  Hees  ;  puis,  en  1672  avec  Margue- 
rite de  Mayer,  enfin  en  1678,  pour  la  troisième 
fois,  avec  Victoire  Van  der  Wiele  qui  était 
déjà  morte  en  1680.  Il  apparait  sur  les  regis- 
tres jusqu'en  1685  et  vivait  encore  en  1687.  = 
Portraits  des  Syndics  rassemblés  de  la  corpo- 
ration des  peintres  à  Haarlem,  en  1675,  Am- 
sterdam.—Portrait  du  prince  Frédéric-Henri, 
Haarlem  (hôtel  de  ville).  —  Neuf  tableaux,  ib. 
(musée).  —  David  avec  la  tête  de  Goliath,  Co- 
penhague. =  Peintre  de  talent  ;  beaux  por- 
traits. =  Ventes  V.  Edward  O  (1877).  Portrait 
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du  régent  de  V université  de  Leyde,  6,000  fr. 
Bray  (Thierry  de),  fils  de  Salomon.  E.  H. 

*  1670.  Haarlem.  Fleurs,  portrait,  paysage,  na- 
ture morte.  =  Cet  artiste  de  talent  se  trouve 
inscrit  sur  la  liste  des  apprentis-imprimeurs 
et  relieurs,  en  1651.  En  1671,  il  était  secrétaire 
de  St-Luc,  à  Haarlem.  =  Dessinateur  et  gra- 
veur sur  bois  et  à  l'eau-forte  de  beaucoup  de 
mérite  ;  il  a  gravé  d'après  son  père,  son  frère 
Jean  et  d'après  ses  propres  compositions. 

Bray  (Albert  de)  neveu  de  Salomon.  E.  H. 

*  1640.  Haarlem.  =  En  1635,  il  était  élève  de 
son  oncle  Salomon.  En  1643  il  était  déjà  parti 
pour  la  France. 

Brazze  (Jean -Baptiste),  dit  le  Bigio 
(le  gris).  E.  I.  *  xvii9  siècle.  Genre.  =  Elève 
de  J.  Chimenti  da  Empoli.  =  Peignit  des  fi- 
gures humaines  qui,  vues  de  près,  sont  com- 
posées de  fleurs,  de  fruits  et  même  d'instru- 
ments de  musique  ;  réussit  parfaitement  dans 
ce  genre. 

Bréa  (Louis).  E.  I.  *  1499.  Nice.  Histoire. 
=  S'établit  à  Gênes  et  y  fonda  une  école  ;  tra- 
vailla à  Taggia.  Son  premier  tableau  connu 
est  de  1480.  D'après  le  père  Spotorno  (Histoire 
littéraire  de  l'Italie,  1824),  Bréa  ne  serait  point 
le  fondateur  de  l'école  de  Gênes  ;  cet  auteur 
cite  26  peintres  qui  y  ont  travaillé  avant  lui. 
=  Dessin  très  sec,  emploi  fréquent  des  do- 
rures, beau  style  dans  les  têtes,  couleurs 
vives,  plis  gracieux,  composition  sage,  mou- 
vements assez  hardis. 

Brebar  (Raymond-Joseph).  E.  FI.  1736- 
1820.  Tournai.  Genre.  =  Elève  de  Gilis  fils  ; 
reçu  peintre  en  1764.  =  Tableau  au  musée  de 
Tournai. 

Brébar  (Nicolas-François-Joseph).  E.  FI. 

*  1750.  Portrait.  =  Elève  de  R.  Malaine.  Reçu 
peintre  dans  la  corporation  de  Tournai  en 
1750. 

Brebiette  (Pierre).  E.  Fr.  1598-1650. 
Mantes-sur-Seine.  Histoire.  =  Elève  de  Lal- 
lemand.  Voyagea  en  Italie.  Peintre  du  roi. 
Génie  bizarre  et  original.  =  Plus  connu 
comme  bon  graveur  à  l'eau-forte. 

Brèce  (Jean -Marie  De).  E.  Fr.  *  1502. 
Brèce.  Histoire  et  portrait.  =  Fut  employé 
au  couvent  des  Carmes,  à  Brèce.  Travaillait 
encore  en  1534.  Graveur. 

Breda  (Charles).  1759-1818.  Suède.  Por- 
trait. =  Etudia  en  Angleterre  sous  Reynolds. 
Peintre  en  renom  dans  son  pays.  =  Portraits, 
Stockholm.  =  Bon  dessin.  Copia  beaucoup 
d'œuvres  de  Van  Dyck. 

Breda  (J.  Van),  fils  de  Charles.  E.  Al.  1788- 
1835.  Portrait,  histoire. 

Bredael  (Guillaume  Van).  E.  FI.  *  xvne 
siècle.  =  Reçu  franc-maître  de  St-Luc,  à  An- 
vers, en  1638. 


Bredael  (Pierre  Van),  le  Vieux.  E.  PL 

1 1719.  Anvers.  Paysage. =  Reçu  franc-maitre 
de  St-Luc,  à  Anvers  en  1650.  Son  enterrement 
estacté  dans  les  registres  de  l'égliseSt-Jacij  uns, 
à  Anvers.  On  y  ajoute  qu'il  est  décédé  à  l'âge 
de  97  ans.  Si  ce  n'est  point  une  erreur  Van 
Bredael  serait  donc  né  en  1622.  On  croit  qu'il 
visita  l'Italie.  Ce  qu'on  peut  avancer  comme 
certain,  c'est  qu'il  passa  quelque  temps  en 
Espagne  où  ses  ouvrages  étaient  très  recher- 
chés. =  Paysage  avec  ruines,  animaux,  mar- 
ché et  beaucoup  de  figures,  Berlin  (signé,  Pee- 
ter  Van  Breda).— Deux  paysages  italiens  avec 
beaucoup  de  figures,  Bruges.  =  Il  a  imité 
J.  Breughel.  Ce  peintre  a  eu  beaucoup  de  suc- 
cès de  son  vivant.  = Ventes  :  V.  Sweerts  (1776), 
Un  marché  à  Vitalienne  avec  une  fontaine 
au  milieu,  32  florins,  signé  :  P.  V.  B.  F.  —  V. 
Pomersfelden  (1867),  Convoi  militaire,  4,200  fr. 

Bredael  (Alexandre  Van),  fils  de  Pierre. 
E.  FI.  f  1720.  Anvers.  Paysage,  kermesses.  = 
Elève  de  son  père  avec  lequel  il  travailla  jus- 
qu'en 1701.  Il  épousa  à  Anvers,  en  1685,  Cor- 
nélie,  fils  du  peintre  Hubert  Sporckmans.  II 
peignit  beaucoup  de  vues  d'Italie.  Reçu  franc- 
maitre  de  St-Luc,  à  Anvers,  en  1686.  =  Ses 
tableaux  étaient  très  recherchés.  Il  a  peint 
avec  Van  Huysum. 

Bredael  (Jean-François  Van),  fils  d'Alex- 
andre. E.  FI.  1686-1750  (?).  Anvers.  Paysage. 
=  Elève  de  son  père  ;  il  visita  Londres,  où 
son  talent  fut  extrêmement  goûté.  Doyen  de 
St-Luc,  à  Anvers,  en  1726.  =  Un  cavalier  fait 
ferrer  son  cheval  à  côté  de  garçons  montés 
sur  des  échasses,  Dresde.  —  Départ  pour  la 
chasse  au  faucon,  ib.  —  Campement  militaire, 
Paris.  —  Vue  de  village  aux  abords  d'une  ri- 
vière, Amsterdam.  =  Son  talent  se  forma  par 
l'étude  des  tableaux  de  Jean  Breughel  et  de 
Philippe  Wouwerman,  qu'il  s'appliqua  à  imi- 
ter avec  bonheur.  Belle  ordonnance. 

Bredael  (François  Van),  fils  de  Jean- 
François.  E.F1.  *  xvine  siècle.  =  Remplit  les 
fonctions  de  doyen  de  St-Luc,  à  Anvers,  pen- 
dant une  partie  des  annéesl733, 1734  et  1735,  en 
remplacement  d'autres  artistes  qui  s'étaient 
rachetés. 

Bredael  (Jean  Van),  fils  de  Pierre  le 
vieux.  *  1700.  Anvers.  =  Reçu  franc-maître 
de  St-Luc,  à  Anvers,  en  1683. 

Bredael  (Jean-Pierre  Van),  fils  de  Pierre 
le  vieux.  E.  FI.,  1654-1733  (?).  Anvers.  Ba- 
tailles, chasses,  paysage. = Reçu  franc-maître 
de  St-Luc,  à  Anvers  en  1680;  doyen  en  1689. 
Il  doit  avoir  visité  l'Italie  car  en  1716,  il  fut 
reçu  dans  la  gilde  des  Romanistes  dont  il  fut 
consul  en  1718.  Ce  peintre  alla  s'établir  en 
Allemagne  où  il  se  mit  au  service  du  prince 
Eugène  de  Savoie.  Mort  à  Vienne.  =  Bataille 
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du  prince  Eugène  contre  les  Turcs,  à  Péter- 
waradin,  Vienne.  =  Bataille  du  prince  Eu- 
gène contre  les  Turcs,  à  Belgrade,  ib.  — 
Chasse  au  faucon,  ib.  —  Chasse  au  sanglier,  ib. 
Paysage,  Stockholm. 

Bredael  (George  Van),  fils  de  Pierre  le 
Vieux.  *  1685.  Anvers.  Chasses,  paysage.  = 
Elève  de  son  père.  Il  épousa  en  juillet  1681, 
Jeanne-Marie,  fille  du  peintre  Abraham  Van 
Diepenbeke.  Reçu  dans  la  gilde  anversoise 
comme  fils  de  maître  en  1683-84. 

Bredael  (Pierre  Van),  le  Jeune.  E.  FI. 
'xvine  siècle.  Anvers  (?).  =  Reçu  franc-maître 
de  St-Luc,  à  Anvers,  en  1720.  Allié  aux  autres 
Van  Bredael,  mais  on  ne  sait  à  quel  degré. 

Brée  (Égide  Van).  *  1700.  Détails  inconnus. 
=  Cité  à  propos  d'un  portrait  que  fit  de  lui 
H.  Goltzius. 

Brée  (J.  Van).  E.  FI.  *  1842.  Genre. 

Brée  (Mathieu-Ignace  Van).  E.  FI.  1773- 
1839.  Anvers.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève 
de  J.  G.  Van  Regemorter.  Il  se  rendit  jeune  à 
Paris,  où  il  fut  élève  de  Vincent;  les  beaux 
succès  qu'il  y  remporta,  firent  prévoir  l'ave- 
nir qui  l'attendait.  Malgré  les  offres  bril- 
lantes qu'il  reçut  de  la  France  il  rentra  en 
1804;  il  fut  nommé  directeur  de  l'Académie 
d'Anvers  en  1827.  On  lui  doit,  en  Belgique,  le 
rétablissement  du  bon  goût  en  peinture  ;  il 
forma,  par  ses  soins  infatigables,  des  élèves 
qui  maintenant  jettent  tant  d'éclat  sur  leur 
pays.  Possédant  la  théorie  de  toutes  les 
sciences  artistiques,  mettant  sans  cesse  sous 
les  yeux  de  ses  élèves  l'exemple  de  leurs  il- 
lustres prédécesseurs,  consacrant  aux  arts  sa 
vie  toute  entière,  il  est  un  des  hommes  qui 
ont  rendu  à  la  Belgique  les  services  les  plus 
signalés.  En  1821,  il  fit  un  voyage  en  Italie. 
Van  Brée  fit  partie  du  conseil  communal 
d'Anvers ,  fut  nommé  membre  d'une  foule 
d'Académies  et  reçut  la  plupart  des  ordres 
européens.=Portrait  en  pied  de  Guillaume  Ier, 
roi  des  Pays-Bas ,  Bruxelles.  =  Le  prince 
d'Orange  intercédant,  en  1577,  auprès  des  fac- 
tieux, en  faveur  des  catholiques  opprimés, 
Gand.  —  Entrée  du  premier  consul  à  Anvers, 
Versailles.  —  Mort  de  Rubens,  Anvers.  — 
Mort  du  comte  d'Egmont,  Haarlem.  —  Le 
prince  d'Orange  visitant  les  inondés  de  1825, 
ib,  —  Portrait  de  Pie  VII,  Rome  (Vatican). 
=  Dessin  large  et  hardi,  coloris  harmonieux, 
figures  parfaitement  groupées. 

Brée  (  Philippe  -Jacques  Van),  frère  de 
Mathieu.  E.  FI.  1786-1871.  Anvers.  Histoire  et 
genre.  =  Elève  de  son  frère  et  de  Girodet.  = 
Dibutade.  —  Procession  de  Saint-Pierre,  à 


Rome,  le  jour  de  la  Fête-Dieu,  Bruxelles.  — 
Sixte-Quint  pâtre,  ib. 

Breeker  (Jean).  E.  FI.  *  1646.Batailles,etc. 
=  Travailla  pour  le  prince  d'Orange,  Frédéric 
Henri.  Kramm  le  croit  né  en  Belgique. 

Breekvelt  (Guill.).  E.  H.  1658-1687.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Breen  (Adam  Van).  E.  H.  *  1618.  Genre,etc. 
Peintre  et  graveur  établi  à  la  Haye.  =  Le 
29  juin  1617,  il  reçut  une  récompense  de  100  li- 
vres pour  son  ouvrage  sur  l'usage  des  diverses 
armes  inventées  récemment  par  le  prince 
Maurice,  ouvrage  qu'il  avait  dédié  à  ce  der- 
nier. En  1863,  à  l'exposition  d'antiquités,  à 
Delft,  se  trouvait  un  tableau  de  ce  peintre, 
représentant  YEtang  de  la  Baye,  en  hiverr 
couvert  de  personnages.  =  Genre  de  S.Vrancx 
et  d'A.  Vander  Neer. 

Breenbergh  (Barthélémy).  E.  H.  1620- 
1660.  Utrecht.  Histoire  et  paysage.  =  Connu 
en  France  et  en  Italie,  où  il  séjourna,  sous 
le  nom  de  Bartholomée.  On  n'a  que  peu  de 
détails  sur  sa  carrière  artistique.  Graveur. 
=  Paysage  avec  figures,  La  Haye.  —  Paysage 
renfermant  trois  petits  portraits  en  pied, 
Amsterdam.  (Mus.  V.  D.  Hoop.)  —  Paysages, 
Florence.  —  Paysage  avec  ruines  et  animaux, 
Vienne.  —  Paysage,  repos  de  la  Sainte  Famille 
(figures  de  Poelenburg),  Paris.  —  Martyr  de 
saint  Etienne,  ib.--  Ruines,  ib.  —  Et  autres,  ib. 
—Joseph  en  Egypte,  Dresde.— Un  moine  dans 
une  grotte,  Munich.  —  Paysage  :  Moïse  sauvé 
des  eaux,  Londres.  —  Offrande  d'Elie,  Copen- 
hague. —  Coucher  du  soleil,  ib.  =  Ses  petits 
tableaux  ont  plus  de  mérite  que  ses  grandes 
compositions.  Beaucoup  de  fini,  coloris  vigou- 
reux. Sa  touche  est  agréable;  il  eut  deux  ma- 
nières, l'une  beaucoup  meilleure  que  l'autre  ; 
dans  îa  moins  bonne,  on  remarque  assez  de 
lourdeur.  Graveur.=Ventes  :V.deVence  (1761),, 
Le  Christ  et  leCentenier,  860  1.  —  V.  Braam- 
camp  (1771),  Saint  Jean  dans  le  désert,  925  fl. — 
V.  de  Choiseul  (1772),  Sujet  d'architecture  avec 
figures,  2,000  1.  —  V.  Van  der  Mark  (1773), 
Saint  Jean  prêchant  dans  le  désert,  800  fl.  — 
V.  du  Barry  (1774),  Cymon  d' Athènes  près  des 
nymphes  de  Diane,  726  1.  —  V.  Blondel  de 
Cagny  (1774),  six  tableaux  représentant  :  des 
fabriques ,  des  arbres ,  des  animaux ,  des 
ruines,  etc  ,  ensemble,  6,744  1.  —  V.  Randon 
de  Boisset  (1777),  Saint  Jean  dans  le  désert, 
5,019  1.  —  V.  Deux-Ponts  (1778),  Martyre  de 
saint  Laurent,  1,000  1.  —  V.  Poullain  (1780), 
le  Christ  et  le  Centenier,  2,000 1.  —  V.  Blondel 
d'Azincourt  (1783),  Deux  pendants  :  Paysage, 
ruine,  etc.,  3,000  1. 
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Brehal  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1453.  Peintre 
verrier.  =  Exécuta  des  vitraux  au  château 
d'Evreux.  =  Excellent  artiste. 

Brehmer  (Emile).  E.  Al.  1822.  Dans  le 
Schleswig.  Portrait,  genre. 

Breil  bach  (Charles).  E.  Al.  Berlin.  Pay- 
sage, portrait. 

Brekelenkamp,  (Quiryn  Van).  E.  H. 
*  1668.  Intérieurs  et  ligures.  =  On  le  croit  élève 
de  G.  Dou.  On  n'a  aucun  renseignement  posi- 
tif sur  la  vie  de  cet  artiste.  =  La  santé  du 
nouveau-né,  Dresde.  —  Vieillard  et  pêcheur, 
Amsterdam.  —  Vieillard  assis  au  coin  du 
feu,  ib.  —  Le  repas  de  l'enfant,  ib.  (Mus. 
V.  D.  Hoop).  --La  boutique  du  tailleur,  ib. 

—  Deux  tableaux,  Francfort-sur-le-Mein.  — 
Tableau,  Leyde  —Un  moine  écrivant,  Paris. 
=  Touche  spirituelle,  bon  dessin,  fini  de 
détails  qui  rappelle  G.  Dou.  Coloris  peu 
agréable.  —  Ventes  :  V.  Saint-Georges  (1776), 
Une  servante  apportant  du  poisson  à  sa 
maîtresse  74  fl.  —  V.  Verhulst(1779),  Boutique 
d'un  tailleur  à  qui  une  Hollandaise  montre 
un  habillement  à  racommoder,  485  fl.  — 
V.  Vanderpot  (1808),  Vieillard  et  pêcheur, 
425  fi,  —V.  H.  De  Kat  (1866)  Intérieur  hol- 
landais, 1,350  fr. 

Brémond  (Jean-François).  E.  Fr.  1807- 
1868.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Couder  et 
d'Ingres.  =  Une  caravane.  —  Le  Christ. 

Brémond  (Melle  Amélie  C),  fille  du  précé- 
dent. E.  Fr.  1831-1856.  Portrait. 

Brendel  (Albert).  E.  Al.  '  XIXe  siècle. 
Berlin.  Animaux,  genre. 

Brendel  ou  Brentel  (Frédéric).  E.  Al. 
t  1651.  Strasbourg.  Miniature,  histoire  et 
portrait.  =  Protégé  par  les  principaux  sou- 
verains de  son  époque.  Demeurait  à  Augs- 
bourg.  Mort  très  vieux.  On  met  l'époque  de 
sa  naissance  tantôt  en  1580,  tantôt  en  1586,  et 
enfin  parfois  en  1590.  =  Miniatures  d'un  ma- 
nuscrit intitulé  ;  Offîcium  B.  Mariœ  Yirginis, 
PU  V,  Pont.  Max.jussu  editum,  in-8°  (1647), 
chef-d'œuvre,  bibliothèque  impériale,  Vienne. 
=  Dessin  correct,  coloris  brillant  et  agréable; 
peignit  à  la  gouache.  Graveur  à  l'eau-forte. 

Brenet  (Nicolas-Guy).  E.  Fr.  1728-1792. 
Paris.  Histoire  et  portrait.  =  Membre  de 
l'Académie  en  1769;  il  fut  le  premier  maître 
de  Gérard.  Graveur.  =  Prise  de  Châteauneuf 
de  Randon  et  Mort  de  Duguesclin,  Versailles. 

—  Le  jeune  Thésée  retrouvant  les  armes 
d'Egée,son  père, Paris. —Courtoisie  deBayard, 
ib.  =  Ventes  :  V.  Terray  (1779),  Cressinus  et 
Cincinnatus,  les  deux,  4,710  1. 


Brenet  (Louis).  E.  Fr.  1798.  Paris.  His- 
toire. =  Elève  de  Bridan.  =  Annonciation, 
Luzarches. 

Brennnn  (G.  Michel).  E.  An,  1840.  Castle- 
Bor.  Genre. 

Brenner  (Adami.  E.  Al.  1801.  Vienne. 
Histoire,  genre  et  nature  morte  =  Intérieur 
de  cuisine,  Vienne.— Martyre  de  saint  Etienne, 
ib. 

Brentann  (Simon).  E.  I.  1656.  Venise. 
Histoire.  =  S'établit  à  Vérone  ;  vivait  encore 
en  1718.  =  Peu  de  soin,  beaucoup  de  feu. 

Brcntaiio  (F.).  E.  Al.  1838.  Histoire.  = 
Maxîmilien  Ier. 

Brentel.  V.  Brendel. 

Brentel  (George).  E.  Al.  '  1603.  Lauingen. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Graveur  sur 
bois. 

Brescia  (Léonard).  E.  I.  f  1598.  Ferrare. 
Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  N.  Rossi; 
plutôt  marchand  de  tableaux  que  peintre. 

Brescianino  des  Batailles  (le).*  V. 
Monti. 

Brescianino  (André  Del).  E.  I.  1620. 
Sienne.  Histoire  et  portrait.  =  Travailla  avec 
un  de  ses  frères  dont  on  ne  cite  pas  le  nom. 
=  Enfance  de  la  Vierge,  Berlin. =Talent  mou  ; 
manque  total  de  vigueur. 

Bresciano.  V.  Savoldo. 

Breseiano  (Augustin).  E.  I.  *  1559.  Bres- 
cia. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Adora- 
tion des  mages,  Vicence.  =  Belle  perspective 
architecturale. 

Breslauer  (Charles)  E.  Al.  *  1832.  Var- 
sovie. Paysage. 

Brest  (Germain-Fabien).  E.  Fr.  1823.  Mar- 
seille. Paysage.  =  Elève  de  Troyon.  =  Le 
Bosphore,  Venise. 

Breton  (Jean-François  Le).  E.  Fr.  1761. 
Bonchamp  (près  Laval,  Mayenne).  Perspec- 
tive. =  Elève  de  Vincent  et  de  David;  pro- 
fesseur de  dessin  et  de  perspective  à  l'insti- 
tution des  Sourds  et  Muets. 

Breton  (Jules).  E.  Fr.  1827.  Courrières, 
Genre.  =  Elève  de  Drolling  et  de  De  Vigne, 
son  beau-père.  =  Les  sarcleuses.  —  Scènes 
des  champs.  —  La  fin  du  jour.  —  Tableaux 
dans  les  musées  d'Arras,  de  Lille,  Bagnères 
de  Bigorre,  de  Gand,  etc. 

Breton  (Emile-A.),  frère  de  Jules.  E.  Fr. 
*  1856.  Courrières.  Paysage.  =  Elève  de  son 
frère»  =  Un  ouragan,  Arras. 

Breugel  (Michel).  E.  Fl.  '  xvme  siècle.  = 
Reçu,  vers  1731,  franc-maître  de  Saint-Luc,  à 
Bruxelles. 

Brett  (Joseph-G.).  E.  An.  1814-1848.  Chel- 
sea  (?).  Histoire. 

Breughel  (Abraham),  le  Jeune,  frère  de 
Jean-Baptiste.  E.  Fl.  1672-1720.  Anvers.  Fleurs 
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et  fruits.=  A  l'Académie  de  Saint-Luc,  à  Rome, 
dont  il  fut  membre,  on  le  nommait  le  Comte 
du  Rhin.  Mort  à  Rome.  Quelques  auteurs 
disent  que  Abraham  le  Jeune  et  Jean-Baptiste 
sont  fils  d'Ambroise;  celui-ci  n'a  pas  eu  de 
fils  du  nom  d'Abraham;  il  en  eut  un  du  nom 
de  Jean,  mais  né  en  1654.  Ambroise  s'était 
marié  en  1649.  Il  faut  donc,  ou  que  ces  deux 
frères  n'aient  été  que  des  parents  plus  éloi- 
gnés d'Ambroise,  ou  que  les  dates  citées  pour 
eux  ainsi  que  leurs  noms,  soient  mal  parve- 
nus jusqu'à  nous.  =  Guirlande  de  fleurs 
entourant  une  Sainte  Famille  et  des  anges 
(figures  de  l'école  de  Rubens),  Florence.  — 
Fruits,  Stockholm.  —  Bouquet  de  fleurs, 
St-Pétersbourg.  =  On  a  parfois,  .surtout  dans 
les  anciens  livrets  de  musée,  confondu  Abra- 
ham avec  Ambroise. 


Breughel  (Gaspard),  fils  d'Abraham,  le 
Jeune.  E.  FI.  *  xvme  siècle.  Fleurs  et  fruits. 
=  Détails  inconnus.  Cité  par  Fiorillo. 

Breughel  (Jean-Baptiste),  frère  d'Abra- 
ham le  Jeune.  E.  FI.  1670-1719.  Anvers.  Fleurs 
et  fruits.  =  Surnommé  Méléagre,  en  Italie.  Il 
demeura  quelques  années  dans  la  ville  de 
Rome  où  il  mourut.  =  Ses  productions  sont 
dignes  de  louange. 

Breughel  (Corneille).* xvie siècle. E.  Fl.= 
Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1514. 

Breughel  (François- Jérôme).  E.  FI.  * 
xvme  siècle.  Marines.  =  Peintre  et  graveur. 
Un  document  de  1771  cite  un  Jérôme  Van 
Breughel  reçu  comme  étranger  dans  la  gilde 
bruxelloise  de  Saint-Luc  en  1696. 

Breughel  (Pierre),  le  Vieux.  E.  FI.  f  1569. 
Breughel  (Majorât  de  Bois-le-Duc).  Histoire, 
kermesse,  diableries,  fêtes  villageoises.  = 
Fils  d'un  paysan.  Elève  de  Pierre  Coucke. 
Il  reçut  également  les  leçons  de  Jérôme 
Kock.  Il  se  rendit  deux  fois  en  Italie,  d'abord 
après  avoir  achevé  ses  études,  puis  après 
sa  réception  à  Saint-Luc.  Quelques  estam- 
pes gravées  par  lui  à  Rome,  en  1553,  prou- 
vent son  second  séjour  en  Italie.  Il  s'était 
établi  à  Anvers  où  il  entra  dans  la  corpo- 
ration des  peintres  en  1551.  Il  visita  la 
France  et  la  Suisse  et  représenta  les  sites  de 
ces  contrées,  surtout  les  vues  alpestres.  Vers 
1561,  il  alla  habiter  Bruxelles  où  il  épousa  la 
fille  de  son  ancien  maître,  Pierre  Coucke.  Il 
y  resta  jusqu'à  sa  mort.  D'un  caractère  émi- 
nemment gai  et  sociable,  il  sut  l'imprimer  à 
toutes  ses  œuvres  parmi  lesquelles  il  y  en 


a  de  charmantes,  entre  autres  le  tableau 
de  Nancy  cité  plus  bas.  Mort  à  Bruxelles. 
=  Paysages  avec  figures,  Madrid.  —  Vue  de 
village ,  bataille  entre  des  pèlerins  et  des 
malingres,  Berlin.  —  Village  au  bord  de  l'eau, 
Rotterdam.  —  Pendant   du    précédent,  ib. 

—  Les  Israélites  et  les  Philistins ,  Vienne. 

—  La  tour  de  Babel,  ib.  —  Un  hiver,  le  mas- 
sacre des  Innocents,  ib.  —  Et  autres,  ib.  — 
Vue  d'un  village,  Paris.  —  Danse  de  paysans, 
ib.  —  Rixe  entre  des  paysans,  Dresde.  —  Pré- 
dication de  Jésus-Christ  sur  la  montagne,  ib. 

—  Massacre  des  Innocents,  Bruxelles.  —  Fête 
d'un  village  flamand,  Nancy.  —  Prédication 
de  St-Jean-Baptiste  (chef-d'œuvre),  Bàle.  = 
Manière  animée  et  spirituelle;  la  disposition 
gaie  et  comique  de  son  esprit  se  retrouve  dans 
presque  tous  ses  tableaux.  Ses  charges,  ses 
déguisements  de  chats,  feraient  envie  à  nos 
plus  spirituels  dessinateurs  modernes.  =  Ven- 
tes :  V.  de  Carignan  (1742),  Un  calvaire  avec 
nombreuses  figures,  1,900  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Paysage  tyrolien,  270  1. 

Breughel  (Jean),  dit  De  Velours,  fils  de 
Pierre  Breughel  le  Vieux.  E.  FI.  1568-1625. 
Bruxelles.  Paysage,  fleurs,  fruits.  =  Il  étu- 
dia quelque  temps  en  Italie  et  fut  élève  de 
P.  Goe-Kindt  ou  Goetkint.  Sa  grand'mère 
maternelle ,  Marie  Bessemers ,  femme  de 
P.  Coucke,  d'Alost,  lui  enseigna  la  peinture 
a  la  détrempe.  A  son  retour  dans  sa  patrie, 
il  s'établit  d'abord  à  Bruxelles,  puis  à  Anvers 
où  il  fut  doyen  de  Saint-Luc  en  1602  ;  il  avait 
été  reçu  franc-maître  en  1597.  Protégé  par 
l'empereur  Rodolphe  II  et  attaché  à  la  cour 
d'Albert  et  d'Isabelle,  Breughel  doit  s'être 
trouvé  en  Allemagne  en  1617,  car  il  existe  au 
musée  de  Bàle  un  dessin  à  la  plume  signé  : 
Joan  Breugel  1617  in  Neurenberg.  Son  carac- 
tère et  ses  vertus  le  firent  estimer  de  ses 
contemporains.  Rubens  avait  pour  lui  une 
affection  particulière;  il  contribua  à  lui  faire 
élever  à  Anvers,  un  monument  funéraire  et 
servit  de  père  à  deux  des  filles  délaissées  par 
le  peintre;  l'aînée,  Anne  avait  épousé  le  grand 
Teniers.  =  Bataille  d'Arbelles,  Paris.  —  Le 
paradis  terrestre,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Beau- 
coup de  tableaux,  Dresde.  —  Halte  en  Egypte, 
Amsterdam,  et  autres.  — Les  quatre  éléments, 
Rome.  —  Prédication  de  St-Norbert  contre 
l'hérésie  de  Tanchelin,  à  Anvers,  Bruxelles. 

—  L'abondance  et  l'amour  (fig.  de  Van  Balen), 
ib.  —  J.-C.  et  la  Madeleine,  (fig.  de  J.  B.  Franc- 
ken).  Rotterdam—  La  déesse  Flore  (fig.  de 
Rubens),  Munich.  —  L'automne  et  l'hiver  (fig. 
de  Van  Balen  (H.),  ib.  —  Plusieurs  paysages, 
ib.  —  Les  forges  de  Vulcain  (fig.  de  Van  Balen). 
Berlin.  —  Fête  de  Bacchus  (avec  Jean  Rotten- 
hamer),  ib.  —  Le  paradis  terrestre,  ib.  —  Plu- 
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sieurs  paysages  avec  ligures,  ib.  —  Les  quatre 
éléments  (fig.  d'Henri  de  Clerck),  Madrid.  — 
Même  sujet  (fig.  de  Van  Balen),  ib.  —  Et  beau- 
coup d'autres,  en  tout  54  œuvres,  ib.  —  Les 
quatre  éléments  (fig.  de  J.  Rottenhamer), 
Vienne  (signé  :  Brueghel  1604).  —  Le  paradis, 
La  Haye.  —  Fuite  en  Egypte,  ib.  (fig.  de  Rot- 
tenhamer). —  Et  autres,  ib.  —  Neuf  tableaux 
de  genres  différents,  St-Pétersbourg.  =  Etof- 
fage  riche,  bien  dessiné  et  peint  avec  soin; 
Rubens,  H.  Van  Balen,  H.  de  Clerck  et  Rotten- 
hamer, peignirent  parfois  les  figures  de  ses 
tableaux,  tandis  que  Jean  peignait  le  paysage 
dans  les  toiles  de  ses  confrères.  =  Ventes  : 
V.  de  Fraula  (1738),  le  Voiturier,  880  florins. 

—  V.  de  Carignan  (1742),  Bataille  des  ama- 
zones, 1,500  1.  —  V.  Wasseman  d'Opdam  (1750), 
Paysage  avec  figures,  etc.,  1,160  fl.  —  V. 
Vence  (1761),  Tente  de  poissons  à  Schevenin- 
gen,  1,650  1.  —  V.  Allart  de  la  Court  (1766), 
Adam  et  Eve  (avec  Rubens),  7,350  fl.  —  V. 
Choiseul  (1772),  Un  bois  avec  figures,  3,910  1. 

—  V.  Blondel  de  Cagny  (1776),  Deux  paysages, 
4,000  1.  —  Un  village,  1,000  1.  —  V.  Sassenus 
<1776),  Paysage,  200  fl.  —  V.  de  Boonem  (1776), 
Enée  et  Bidon  aux  enfers,  625  fl.  —  V.  Conti 
(1777),  Entrée  d'un  bois,  1,600  1.  —  V.  de  Beyer 
(1784),  La  moisson  et  le  mois  de  mai,  420  fl. 

—  V.  D'Hane  de  Steenhuyse  (1860),  Le  feu  et 
l'eau.  Deux  tableaux,  5,450  fr.  —  V.  Sala- 
manca  (1867), 'La  terre,  2,700  fr.  —  Même  V. 
L hiver,  1,800  fr.  —  Même  V  Le  feu,  2,500  fr. 

—  Môme  V.  Veau,  3,600  fr.  —  Même  V.  V abon- 
dance, 3,600  fr.  —  Même  V.  Trésors  de  Vart 
et  de  la  science,  3,550  fr. 

BreuKiiei  (Ambroise),  fils  de  Breughel 
de  Velours.  E.  Fl.  1617-1675.  Anvers.  Fleurs 
et  fruits.  =  Elève  de  son  frère  Jean  le  Jeune. 
Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1645;  il  en  fut  doyen  en  1654-55  et  en  1671-72. 
=  Fleurs,  Copenhague.  =  Beaucoup  de  mérite. 

Breughel  (Jean),  le  Jeune,  fils  de  Jean 
Breughel  de  Velours.  E.  Fl.  1601.  Genre,  fleurs, 
animaux,  paysages.  =  Doyen  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1630-31;  en  1676  il  était  le  plus  an- 
cien des  doyens  vivants.  Il  avait  épousé  une 
fille  d'Abraham  Janssens,  en  1626,  après  avoir 
fait  un  voyage  d'Italie.  Devenu  malade  à  Mi- 
lan il  y  fut  logé  dans  le  palais  de  Frédéric 
Borromée,  cardinal-archevêque.  =  On  cite  de 
lui  une  bataille  de  Calloo  (1638)  en  petit;  sujet 
sortant  du  genre  ordinaire  du  peintre.  =  Pay- 
sage; cabaret  de  campagne;  le  charretier, 
Dresde  (Signé  :  Brueghel,  1641).  —  Paysage 
boisé  avec  lointain,  ib.  (Signé  :  Brueghel,  1642). 

—  Une  tour  sur  le  bord  de  la  mer,  ib.  (Signé  : 
Brueghel,  1642).  Ces  trois  tableaux  sont  men- 
tionnés dans  le  catalogue  comme  étant  de 
Breughel  de  Velours.  Les  dates  démontrent 
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nait  dans  la 
manière  de  Breughel  do  Velours.  Beaucoup 
détalent;  Rubens,  Van  Diepenbeke,  Van  Thul- 
den,  Van  Balen  le  vieux  et  d'autres,  étoffèrent 
ses  paysages.  A  son  tour  il  peignit  des  figures 
dans  les  tableaux  de  Josse  de  Momper  et  de 
Pierre  Van  Loon,  peintre  d'architecture.  Il 
n'y  a  pas  à  douter  qu'on  fasse  passer  ses 
tableaux  pour  ceux  de  son  père. 

Breughel  (Abraham),  le  Vieux,  fils  de 
Jean  le  Jeune,  E.F1. 1631, Anvers.  =  Reçu  dans 
la  société  littéraire  :  Rhetorica,  à  Anvers,  en 
1660.  On  n'est  pas  sûr  qu'il  fût  peintre  et  son 
nom  ne  se  rencontre  pas  dans  les  listes  de  la 
corporation  de  Saint-Luc. 

Breughel  (Jean-Pierre),  fils  de  Jean  le 
Jeune,  E.  Fl.  1628,  Anvers.  =  Reçu  franc- 
maitre  de  Saint- Luc,  à  Anvers,  en  1645, 
comme  fils  de  maître. 

Breughel  (Philippe),  fils  de  Jean  le  Jeune, 
E.  Fl.  1635,  Anvers.  =  Reçu  franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1655. 

Breughel  (Pierre),  le  jeune,  dit  d'enfer, 
fils  de  Pierre  le  Vieux.  E.  Fl.  1564  (?).  1637-38. 
Bruxelles.  Incendies,  diableries,  histoire,  etc. 
=  Elève  de  Gilles  Van  Coninxloo  :  reçu  dans 
la  corporation  de  Saint-Luc  en  1585.  =  Jésus- 
Christ  délivrant  les  âmes  du  purgatoire,  la 
Haye  —  Enlèvement  de  Proserpine,  Madrid. 

—  Un  incendie,  ib.  —  Le  chemin  du  Calvaire, 
Berlin.  —  Bataille  de  paysans  et  de  lansque- 
nets, ib.  —  Chute  des  anges  rebelles,  Bruxelles. 

—  Orphée  (deux  tableaux),  Stockholm.  — 
Portement  de  croix,  Anvers.  —  Tentation  de 
saint  Antoine,  Dresde.  —  L'enfer,  ib.  =  Bon 
coloris,  touche  légère,  effet  médiocre,  manque 
de  goût.  =  Ventes  :  V.  Willebroek  (1781), 
Bataille  entre  paysans,  58  fl.  —  V.  Couvents 
supprimés  (1785),  Massacre  des  innocents , 
30  fl.  -  V.  Paignon  Dijonval  (1821).  Incendie 
de  Troie,  39  fr.  Ventes  :  T.  Wellesley  (1846), 
Une  foire,  450  fr.  —  V.  Leroy  d'Etiolles  (1861), 
Kermesse  flamande,  310  fr.  —  V.  Monbrun 
(1861),  Intérieur  de  village,  305  fr. 

Breughel  (Pierre),  le  troisième,  fils  de 
Pierre  le  Jeune.  E.  Fl.  1589.  Anvers.  Portrait. 

—  Reçu  en  1608  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  Anvers.  On  assure  qu'il  possédait  un 
talent  remarquable;  on  croit  qu'il  fut  le  maitre 
de  Gonzalès  Coques. 

Breuhaus  Be  Groot  (François).  E.  II. 
1796.  Leyde.  Paysage  et  vues  de  ville.  = 
Elève  de  Besters  et  de  Schelfhout. 

Breuhaus  de  Groot,  fils  de  François. 
E.  H.  1824-1872.  Paysage.  =  Etabli  à  Bruxelles 
et  mort  dans  cette  ville. 

Breuil  (du)  voir  Dubreuil. 

Breuhelaer  (Henri).  E.  H.  1809-1839- 
Amsterdam.  Genre.  —  Elève  de  J.-A.  Krusc- 
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man.  =  Van  Speyk  au  tombeau  de  de  Ruyter. 
—  Réunion  de  paysans  sur  la  glace. 

Breviglieri  (Jean).  E.  I.  f  1755.  Bologne. 
Histoire.  Elève  de  F.  Torelli.  Mort  en  odeur 
de  sainteté.  =  Tableaux  à  Bologne. 

Brey  (Henri).  E.  H.  1682.  La  Haye.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Breydel  (Charles),dit  le  chevalier  Breydel. 
E.  FI.  1677-1744.  Anvers.  Animaux,  paysages, 
batailles.  =  Elève  en  1690-91  de  Pierre  Ykens, 
franc-maître  en  1704-05,  visita  la  Hollande  et 
l'Allemagne.  Sa  conduite  le  rendit  peu  esti- 
mable ;  après  avoir  habité  Anvers  et  Bruxelles, 
il  s'établit  à  Gand  où  on  dit  qu'il  mourut. 
Nous  ferons  toutefois  observer  que  la  pierre 
tumulaire  de  son  tombeau  se  trouve  dans  une 
des  églises  de  Bruges.  =  Il  a  peint  des  vues 
du  Rhin  dans  la  manière  de  Griffîer  :  ses  ba- 
tailles sont  d'une  belle  ordonnance  et  exécu- 
tées spirituellement.  =  Ventes.  V.  Guignon 
(1774),  deux  Batailles  turques,  style  de  Wou- 
werman,  500  1.  —  V.  Paar  (1802),  Scènes  de 
guerres  civiles  dans  les  Flandres,  980  fr.  — 
V.  Saint-Georges  (1776),  deux  Batailles,  145  fl. 
V.  Van  Bellingen  (1786),  deux  Batailles,  164  fl. 
V.  Van  den  Branden  (1801),  deux  Paysages, 
175  fl. 

Breydel  (François),  frère  de  Charles. 
E,  Fl.  1679-1750.  Anvers.  Histoire,  portrait, 
carnavals.  =  Elève  de  son  frère  et  de  Rys- 
braeck;  il  passa  la  plus  grande  partie  de  sa 
vie  à  la  cour  de  Hesse-Cassel  dont  il  fut  le 
peintre  attitré  et  demeura  quelques  années  à 
Londres;  son  talent  fut  très  goûté  partout  où 
il  résida.  Mort  à  Anvers.  =  Miracles  de  Notre- 
Dame,  à  Hasselt.  (Ces  tableaux,  au  nombre  de 
six,  ont  été  découverts  en  1872  dans  les  com- 
bles de  l'église  de  Notre-Dame.  Quatre  sont 
signés  Frans  Breydel  1730).  —  Danse  théâtrale 
au  milieu  de  ruines,  Dresde.  —  Même  sujet, 
ïb.  =  Coloris  agréable,  pinceau  délicat. 

Breyer.  E.  Al.  XIXe  siècle.  Dusseldorf. 
Nature  morte,  genre.=  Le  déjeûner  servi  dans 
le  Bochkeller,  Munich. 

Breyer  'Jean  Henri)  le  Vieux.  E.  H.  f 
1861.  Paysage.  =  Mort  à  Arnhem  où  il  rési- 
dait. 

Breyer  (Jean  Henri),  le  Jeune,  fils  de 
Jean  Henri,  le  Vieux.  E.  H.  1818.  Arnhem. 
Paysage.  —  Elève  de  B.  C.  Koekkoek  et  de 
son  père. 

Brian  (Jean).  E.  Fr.  1760-1799.  Bordeaux. 
Paysage.  =  Paysage,  Bordeaux. 

Briard  (Gabriel)  E.  Fr.  1725-1777.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Natoire  ;  visita  l'Italie 
en  1749  :  reçu  à  l'Académie,  en  1768.  =  Belle 
ordonnance  ;  effet  satisfaisant  ;  de  la  grâce  et 
de  la  facilité  ;  peu  de  coloris  ;  dessin  assez 
correct  ;  peignait  à  fresque. 


Brias  (Charles)  E.  Fl.  1798.  Malines.  His- 
toire, genre  et  paysage.  =  Le  retour  du 
marché.  —  Le  général  Chassé  à  Waterloo.  = 
Graveur. 

Brice  (J.).  È.  Fl.  *  1840.  Portrait  et  genre. 
=  La  cuisinière  et  le  poullailler,  Haarlem. 

Bridell  (Frédéric  L.).  E.  An.  1831-1863. 
Southampton.  Paysage,  portrait. 

Brie  (Jean  De)  E.  Fr.  *  xvir3  siècle.  Histoire 
ornements,  etc.  =  Elève  de  T.  Dubreuil  ;  tra- 
vaillait vers  le  règne  d'Henri  IV. 

Briétès  ou  Briès.  410  ans  avant  Jésus- 
Christ.  Sicyone.  Histoire.  =  Cité  par  Pline. 

Briotseels  (Jean).  E.  Fl.  *  1596.  LOUVAIN. 
Histoire. =Peintre  en  titre  de  sa  ville  natale; 
travailla  aux  chars  de  l'Omgang  en  1605  et  en 
1606  et  fit,  pour  66  florins,  un  Calvaire  destiné 
à  l'église  de  Wesemael. 

Briggs  (Henri-Perronet).  E.  An.  1792-1844. 
Portrait.  Histoire.  î=  Membre  de  l'Académie 
royale  ;  mort  à  Londres.  =  Juliette  et  la  nour- 
rice, Londres.  —  Les  Espagnols  et  les  Péru- 
viens en  1531,  ïb. 

Briglia  (Jean-Bonaventure).  E.  I.  1737- 
Rome.  Histoire  (?).  =  Détails  inconnus. 

Brigot  (Ernest  P.).  E.  Fr.  1836.  Neuilly. 
St-Front.  Genre.  =  Elève  de  Gleyre  et  de 
Courbet. 

Briguiboul  (Jean  P.  M.  N.).  E.  Fr.  1837. 
Ste-Colombe-sur-le-Hers.  Histoire  —  Elève 
de  L.  Cogniet  et  de  Gleyre.  =  Venus  et  Ado- 
nis, Narbonne. 

Brïl  (Mathieu),  le  Vieux.  E,  Fl.*xvie  siècle. 
Breda.  Portrait,  fleurs  et  fruits. =Alla  s'établir 
à  Anvers.  Cité  comme  peintre  dans  un  ;docu- 
ment  anversois  de  l'année  1546.  Dans  la  des- 
cription de  la  ville  de  Breda  par  Van  Goor,  on 
lit:  «  Mathieu  Bril,  portraitiste  renommé,  est 
aussi  né  à  Breda.  Il  a  laissé  un  fils  nommé 
Paul  Mathieu  qui  fut  un  des  plus  célèbres 
paysagistes,  à  Rome.  »  Les  deux  fils  du  vieux 
Mathieu  sont'  ici  confondus  en  un  seul,  mais 
la  filiation  directe  ressort  assez  clairement  de 
ce  document.  En  1570,  les  Liggeren  de  Saint- 
Luc,  à  Anvers,  citent  encore  deux  peintres  de 
ce  nom,  Jacques  et  Hans  (Jean),  sans  cloute  de 
la  même  famille. 

BrîB  (Mathieu),  le  Jeune,  fils  de  Mathieu, 
le  Vieux.  E.  Fl.  1550-1584.  Anvers.  Paysage. 
=  Il  alla  très  jeune  à  Rome  où  il  travailla  au 
palais  du  Vatican  qu'il  orna  de  fresques.  = 
La  chasse  au  daim,  Paris.  —  La  chasse  au 
cerf,  ïh.  —  Paysage  :  le  jeune  Tobie,  Dresde. 
—  Chasse  au  sanglier,  ïb.  —  Chasseurs  en 
plaine,  Naples.  =  Manque  d'harmonie,  trop 
de  sécheresse. 

Bril  (Paul),  fils  de  Mathieu,  le  Vieux.  E.  Fl. 
1556-1626.  Anvers.  Paysage,  marine.  =«  Elève 
de  Damien  Oortelman  et  de  son  frère  qu'il 
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surpassa  de  beaucoup.  Son  goût  pour  le  beau 
le  conduisit  en  Italie,  où  il  finit  par  se  lier 
intimement  avec  Annibal  Carrache  qui  pei- 
gnit souvent  les  figures  de  ses  paysages.  Quoi- 
qu'on en  dise  et  malgré  le  talent  reconnu  de 
Paul  Bril,  cette  amitié  ne  dut  pas  être  sans 
influence  sur  sa  manière.  Il  acheva  au  Vati- 
can les  ouvrages  que  son  frère  Mathieu  ne 
put  terminer.  Le  pape  Clément  lui  en  confia 
plusieurs  autres  très  importants.  Les  com- 
mandes ne  lui  manquèrent  pas  après  le  suc- 
cès de  ses  premiers  travaux.  Mort  à  Rome.= 
Saint-Paul  dans  le  désert,  Florence.  —  Chasse 
au  sanglier,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Paysage, 
Londres.  —  Caravane  dans  un  paysage,  Am- 
sterdam. —  Plusieurs  paysages,  Madrid.  — 
Id.,  Munich.  —  Ici.,  Vienne.  —  La  Tour  de 
Babel  et  autres,  Berlin.  —  Chasse  aux  canards, 
Paris.  —  Diane  et  ses  nymphes,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  Plusieurs  paysages,  Dresde.  — 
Paysage  :  l'Enfant  prodigue,  Anvers.  —  Fres- 
ques, Rome.  —  Tableaux,  ib.  (palais  Doria).  — 
Paysages,  Naples.  —  Paysages,  Milan.  —  Ta- 
bleaux, Stockholm.  —  Paysages,  St-Péters- 
bourg.  =  Touche  moelleuse,  feuille  admira- 
ble. On  lui  a  reproché  d'employer  un  peu  trop 
le  vert.  Graveur  à  l'eau-forte.  =  Ventes  : 
V.  Verrue  (1737);  Marine,  1,050  1.  —  Marine 
(pendant,  1,350  1.  —  V.  Carignan  (1742).  Deux 
paysages,  1,060  1.  —  V.  Vence  (1761),  Rivière 
avec  trois  pêcheurs,  560  1.  —  V.  Platten- 
borse  (1774),  Paysage,  202  fl.  —  V.  Gram- 
mont  (1775),  Paysage  avec  cinq  chasseurs, 
600  1.  —  V.  Blondel  de  Cagny  (1776),  Paysage 
où  l'on  voit  Latone  avec  ses  enfants  et  quatre 
paysans,  1,870 1.  —  V.  Randon  de  Boisset(1776), 
Deux  paysages,  figures  du  Josépin,  5,000  1. 
—  V.  Verhulst  (1779),  Paysage  avec  fuite  en 
Egypte,  100  fl. 
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Brillet  (Georges).  E.  Fr.  f  1565.  Rennes. 
Ornements. 

oriiioiiin  (Louis  G.).  E.  Fr.  1817.  Saint- 
Jean  d'Angely.  Genre  en  petit.  =  Elève  de 
Drolling  et  de  Cabat.  ==  Sermon  en  Provence. 
—  Visite  d'amateurs.  —  Partie  de  musique.  — 
Le  portrait  de  l'hôte. 

Brinckman  (Philippe-Jérôme).  E.  Al.  t 
1761.  Paysage.  =  Mort  à  Manheim,  où  il  était 
peintre  de  la  cour.  =  Graveur  à  l'eau-forte 
dans  le  goût  de  Rembrandt. 

Brîni  ou  Brin»  (François).  E.  I.  *  xvne 
siècle.  Volterre.  Histoire.  =  On  ignore  qui 
fut  son  maitre.  =  Sainte  Famille,  Florence. 


—  Epiphanie,  ib.  —  Jésus- Christ  mort  (attri- 
bué), Berlin. 

Brion  (Gustave).  1824-1877. RoTHAN.Genre. 
=  Elève  de  Gab.  Guérin.  =  Une  noce  en 
Alsace  —  La  fin  du  déluge.  —  Lecture. 

RrioBciii  (Vincent).  E.  I.  *  1828.  Florence. 
Histoire.  =  On  voit  son  portrait  dans  la  col- 
lection iconographique  de  Florence. 

Briciueiisot  (Guillaume).  E.  Fr  *  1506. 
ornements.  =  Travailla  au  château  de  Gaillon . 
Brlseghella.  v.  Eisenmann. 
BrUetout  (Guillaume,  Guyot  et  Jean)  E. 
Fr.  *  xiv  et  xve  siècles.  =  Famille  de  peintres 
verriers  qui  travaillèrent  au  Louvre  et  à  la 
cathédrale  de  Troyes.  =  Artistes  de  grand 
talent. 

Brlsou  (Emile)  E.  Fr.  1796.  Dinan.  Pay- 
sage. 

Brissclinu,  Brisschmiw  ou  B t i-ï -.- 
jouw.  (le  Vieux  et  le  Jeune).  E.  H.  *  xvne 
siècle  (?)  Genre.  =  Peintres  cités  dans  les  ca- 
talogues de  Hoet  et  Torwesten.  =  Genre  de 
G.  Dou. 

BriMHot  (Pierre-Nicolas).  E.  Fr.  1810.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Picot.  =  Saint-Sé- 
bastien. —  Peintures  dans  les  galeries  de 
Versailles  et  dans  plusieurs  églises  de  Paris. 
Brlssot  de  YVarviHe.  (Félix  S.).  E.  Fr. 
1818.  Veron.  Paysage  =  Tableaux  dans  les 
musées  de  Marseille,  Chartres,  etc. 

Bristow  (Ed.JE.  An.  1786-1876.  Windsor. 
Pays. 

Brizé  (Corneille)  E.  H.  *  xvne  siècle.  Na- 
ture morte.  =  Vondel  fit  des  vers  à  la  louange 
de  son  talent,  qui  était  remarquable  ;  il  avait 
choisi  un  singulier  genre  ;  il  excellait  à  pein- 
dre des  harnais,  des  lettres,  des  liasses  de  pa- 
piers. =  Beaucoup  de  naturel. 

Brizio  (François).  E.  I.  1574  (?)- 1623(0- 
Bologne,  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Louis  Carrache.  Apprenti  cordonnier,  il  aban- 
donna ce  métier  pour  s'adonner  entièrement  à 
l'art  et  réussit  d'une  manière  très  remarqua- 
ble. =  Annonciation,  Bologne.  —  Saint-Pierre 
ressuscitant  un  enfant,  ib.  —  Sainte  Catherine 
de  Sienne,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entou- 
rés de  saints,  ib.  =  Bonne  perspective,  dessin 
élégant,  magnifiques  fonds  d'architecture  ; 
beaucoup  de  fini.  Graveur. 

Brizio  (Philippe),  fils  de  François.  E.  I. 
1603-1675.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son 
père.  Style  du  Guide. 

Brizzi  (Séraphin).  E.  1.  1648-1737.  Bolo- 
gne. Perspective.  =  Un  des  meilleurs  élèves 
desBibbiena.  =  Du  mérite.  Beaucoup  de  per- 
spective. 

Broc  (Jean).  E.  Fr.  1780  1850.  Montignao. 
Histoire.  =  Elève  de  David.  =  Mort  de  Desaix. 
—  La  magicienne. 
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Broc  (Pierre).  E.  FI.  '  xve  siècle.  =  Peintre 
à  Bruges  en  1450. 

Brocas  (Charles).  E.  Fr.  1774-1835.  Tou- 
louse. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Roque 
et  de  Regnault.  =  Peintures  dans  les  galeries 
de  Versailles. 

Brocas  (Eugène  M.)  fils  du  précédent.  E. 
Fr.  1813.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Hersent. 

BrocaH  (Henri).  E.  An.  1766-1838.  Dublin. 
Paysage. 

Brocas  (Samuel),  fils  d'Henri.  E.  An. 
*  1817.  Paysage. 

Brocas  (Guillaume),  frère  de  Samuel.  E. 
An.  *  1825.  Dublin.  Portrait. 

Brochart  (Constant-Joseph.)  E.  Fr.  1816. 
Lille.  Genre.  =  Ondine  près  d'une  cascade. 
Lille. 

Brochon  (Jean)  E.  Fr.  *  1525.  Peintre  ver- 
rier. =  Exécuta  de  beaux  vitraux  à  l'église 
de  Brou. 

Brockedon  (Guillaume).  E.  An.  1787-1854. 
Totness.  Genre,  histoire.  =  Adam  et  Eve. 
Résurrection  du  fils  de  la  veuve.  —  L'allégro. 

Brocky  (Charles).  E.  An.  1808-1855.  En 
Hongrie.  Histoire  et  portrait.  =  Venus  et 
Phaon.  —  Psyché  —  L'automne. 

Brocq  (Pierre  J.).  E.  Fr.  1811.  Paris. 
Fruits,  Fleurs.  =  Elève  de  Pigal  et  de  Jules 
Cognet. 

Brodador  (Hugonin)  E.  Fr.  *  1407.  En 
Languedoc  Ornements.  =  Se  fixa  àMontpel- 
lier  en  1407jet  fut  nommé  trois  fois  Consul  de  la 
ville. 

Brodowski.  *  xixe  siècle.  Pologne.  Por- 
trait. 

Broeck  (Crispin  Van  den).  E.  FI.  1530  (?)- 
1601.  (?).  Malines.  Paysage,  architecture  et 
histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris  ;  mort  en  Hol- 
lande. Il  fut  également  un  architecte  renommé 
et  un  bon  graveur.  Inscrit  comme  franc-maî- 
tre de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1555  ;  obtint  en 
1559,  dans  cette  ville,  les  droits  de  bourgeoisie. 
=  Le  dernier  jugement,  Anvers  (Signé;  CRIS- 
PIAN  F.  A0 1571.).  =  Ses  compositions  furent 
reproduites  par  les  meilleurs  graveurs  de 
l'époque. 

Broeck  (Elie  Van  den).  E.  H.  1657  (?)  1711. 
Anvers.  Fleurs,  fruits,  etc.  =  Elève  d'Ab. 
Mignon  et  de  De  Heem  ;  Reçu  franc-maître 
de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1673-74.  S'établit 
à  Amsterdam,  où  il  mourut.  =  Fleurs  sur  un 
socle  de  pierre,  Rotterdam.  —  Nature  morte: 
huîtres,  argenterie,  etc.,  Vienne.  —  Fleurs, 
etc.,  ib.  —  Fleurs  dans  un  vase,  ib.  —  Fleurs 
dans  un  vase,  St-Petersbourg  =  Peignit  dans 
le  goût  de  De  Heem  ;  pinceau  moelleux  et 
spirituel. 

Broeck:  (Michel  Van  den)  E.  H.  1776-1853. 


Dordrecht.  Paysage  et  genre.  =  Elève  de  A. 
Lamme  et  de  J.  B.  Scheffer.  =  Une  poisson- 
nière, Haarlem. 

Broederlani  (Melchior).  E.  Fl.*xive  siècle 
Ypres  (?).  Histoire,  miniature.  =  Nommé 
peintre  du  duc  de  Bourgogne  avec  200  livres 
de  pension  annuelle,le  13  mai  1384.  Chargé  en 
1393  par  Philippe  le  Hardi  de  couvrir  de  pein- 
tures les  faces  extérieures  du  magnifique  re- 
table que  ce  prince  avait  fait  faire  pour  le 
maître  autel  de  la  Chartreuse  de  Dijon.  Il 
n'acheva  ce  travail  qu'en  1399.  Ces  tableaux 
existent  encore  et  sont  cités  ci-après.  En 
1388,  on  l'appelle  peintre  et  valet  de  chambre 
de  Monseigneur  ;  en  1389  et  1391  il  exécute 
divers  travaux  au  château  de  Hesdin.  Broe- 
derlam  fit  usage  de  la  peinture  à  l'huile 
entre  1393  et  1397.  D'après  des  comptes  pu- 
bliés dans  le  tome  2.  p.  175  des  Annales 
de  la  société  archéologique  d' Ypres,  il  a 
travaillé  dans  cette  ville  vers  la  fin  du 
xive  siècle.  Depuis  on  a  pu  s'assurer  qu'il  y 
habitait.  =  L'Annonciation,  la  Visitation,  la 
Présentation  et  la  Fuite  en  Egypte  (tableaux 
du  retable  de  la  Chartreuse).  Dijon  (Musée).  = 
Mélange  de  grâce  et  de  trivialité  ;  peu  d'en- 
tente du  clair-obscur  ;  contraste  trop  accusé 
entre  les  ombres  et  la  lumière,  coloris  inégal. 

Broederlani  (Rycke),  E.  FI.  *  1460. 
Ypres.  Portrait.  =  Chargé  par  le  magistrat 
d'Ypres,  en  1460,  de  restaurer  les  anciens 
portraits  des  comtes  et  comtesses  de  Flandre 
peints  dans  la  chambre  des  échevins,  avant 
1368. 

Broek  (J.-G.  ten).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Por- 
trait. =  Détails  inconnus. 

Broers  (Gaspard).  E.  FI.  f  1716.  Anvers. 
(?).  Marchés,  scènes  villageoises,  batailles.  = 
Inscrit  sur  le  registre  de  Saint-Luc  à  Anvers 
comme  élève  d'un  certain  Jean-Baptiste  Ver- 
meiren,  en  1695,  et  comme  franc-maître  en 
1703-04.  =  Combat  près  d'un  rocher,  Dresde.  — 
Pendant,  ib.  Selon  le  livret  du  musée  de  Dresde 
ces  deux  tableaux  sont  signés,  l'un  :  L.  Broers  f. 
l'autre  de  même,  avec  la  seule  différence  que 
le  L  et  le  -B  sont  entrelacés.  Si  le  copiste  ne 
s'est  pas  trompé,  il  faut  admettre  l'existence 
d'un  L.  Broers  en  même  temps  que  celle  d'un 
Gaspard  Broers.  Dans  quelques  catalogues  on 
trouve  écrit  Broes.  =  Ses  tableaux  représen- 
tent très  souvent  des  marchés  brabançons. 
Etoffage  riche  et  spirituel  ;   bonne  exécution. 

Broekman  (M.)  E.  H.  Portrait.  =  Détails 
inconnus. 

BrokofT.  E.  Al.  *  xvne  siècle.  =  Vivait  en 
Bohême. 

Bromeis.  E.  Al.  1813.  HESSE-CASSEL. 
Paysage.  =  Les  marais  pontins.  —  Paysage 
italien,  Berlin. 
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Brompton.  (Richard)  E.  An.  f  1782.  Por- 
trait. =  Elève  de  Wilson  et  de  Mengs.  Voya- 
gea en  Italie,  en  Russie,  etc.  Se  distingua  dans 
son  genre. 

Bromston.  E.  R.  *  xvine  siècle.  =  Pre- 
mier peintre  de  Catherine  IL 

Bron  (Philippe).  E.  FI.  *  1830.  Bruxelles. 
Paysage  et  figures.  =  Le  Grec  vainqueur  du 
Musulman. 

Bronckhorst  (Gerrit-Hugues  Van).E.  IL 
*  xvi°  siècle.  =  Inscrit  dans  le  registre  de 
Saint-Luc,  à  Utrecht  en  1575. 

Bronckhorst  (Jean-Gerritz  Van),  fils  (?) 
de  Gerrit.  E.  H.  *  1600.  Peintre  sur  verre.  — 
On  le  croit  fils  de  Gerrit  Van  Bronckhorst  et 
peut-être  frère  aîné  de  Jean.  Inscrit  dans  le 
registre  de  Saint-Luc,  à  Utrecht,  en  1638.  Ce 
peintre  devait  jouir  d'une  assez  grande  répu- 
tation car  les  traces  des  travaux  qu'il  exécuta 
sont  très  nombreuses. 

itroiiokiiorst  (Jean  Van).  E.  H.  1603  (?). 
Utrecht.  Histoire,  paysage,  peintre  sur  verre. 
=  Elève  de  Jean  Verburgh  ;  en  1620  il  partit 
pour  la  France.  Il  travailla  un  an  et  demi  à 
Arras,  chez  un  certain  Pierre  Mathys,  fort 
habile  verrier.  De  là  il  entra,  à  Paris,  dans 
l'atelier  du  verrier  Charnu.  Revenu  dans  sa 
patrie  il  y  devint  l'ami  de  Poelenburg  et  se 
mit  à  peindre  à  l'huile.  En  1639  il  abandonna 
complètement  la  peinture  sur  verre.  =  Pay- 
sage italien  avec  ruines,  Rotterdam.— Tableau 
d'histoire,  Brunswick.  —  Les  vitraux  de  la 
nouvelle  église  d'Amsterdam.  =  Atteignit  une 
certaine  perfection  dans  la  peinture  sur  verre. 
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Brondgeest  (Albert).  E-  H.  1786-1849. 
Amsterdam.  Paysage.  =  Elève  de  P.  G.  Van 
Os. 

Brongniart  (Edouard-Ch.-F.).  E.  Fr.  1830. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Picot  et 
de  Heim. 

Bronkhorst  (Pierre-Antoine  Van).  E.  H. 
1588-1661.  Delft.  Histoire,  vues  d'église,  por- 
trait. =  Travailla  en  France.  Doyen  de  St-Luc 
à  Delft.  en  1655.  =  Le  jugement  de  Salomon, 
Delft.  (Ce  tableau  fut  payé  par  la  ville  150  fi. 
en  1622). 

BronUhorst  (Jean).  E.  H.  1648  ou  1652. 
Leyde.  Oiseaux  et  animaux  à  la  gouache.  = 
On  ne  lui  connait  pas  de  maitre.  Se  maria  à 
Hoorn,  en  1670,  et  continua  à  résider  dans 
cette  ville.  Un  portrait  de  lui  fait  par  Jean  Van 
der  Vinne,  le  vieux,  porte  une  inscription  qui 
le  fait  naitre  en  1652,  tandis  que  celui  exécuté 
par  Jelgersma,  en  1736,  d'après  l'original  peint 


par  Nicolas  Verkolje,  en  1726,  alors  qu'il  était 
âgé  de  78  ans,  dit-on,  porte  à  son  tour  :  Jean 
van  BronUhorst,  habile  peintre  à  la  détrempe, 
né  à  Leyde,  en  4648.  Houbraken  donne  la 
même  date.  Kramm  confond  les  portraits  des 
deuxBronkhorst.  Notre  artiste  était  en  môme 
temps  pâtissier  et  exerça  ce  métier  toute  sa 
vie.  =  Artiste  de  beaucoup  de  talent, 

Bronniko  w  (Théodore).  E.  1. 1825.  Parme. 
Histoire.  =  Horace  lisant  ses  odes  devant 
Auguste. 

Brontln  (Pierre).  E.  Fr.  *  1510.  Histoire 
=  Se  fixa  à  Lille  où  il  fit  plusieurs  tableaux 
pour  les  églises  de  la  ville. 

Bronwater  (Jacques).  E.  H.  *  1554.  Dor- 
drecht.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  On 
cite  de  lui  un  Calvaire  avec  une  multitude  de 
figures,  tableau  de  beaucoup  de  mérite  et 
signé  comme  suit  :  Jacobus  Bronwater,  Dor- 
dracensis,  Pictor,  mepingebat  45S4.  =  Colo- 
ris vigoureux,  pinceau  de  maitre. 

Bronzino.  V.  Allori. 

Brookbank  (Mme).  E.  An.  *  XIXe  siècle. 
Aquarelle. 

Brooke  (Guillaume-H.).  E.  An.  1772-1860. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Drummond.  = 
Anacréon.  —  Musidora.  —  Meurtre  de  Thomas 
Becket. 

Brooke  (Henri).  E.  An.  1738-1806.  Dublin. 
Histoire,  portrait. 

Brooking  (Charles).  E.  An.  1723-1759- 
Angleterre.  Marine.  =  Etudia  d'après  les 
tableaux  de  Van  de  Velde.  =  Imita  parfois 
avec  un  grand  bonheur  le  style,  la  manière 
et  les  beaux  effets  de  lumière  de  son  modèle, 

Broshamer  (Jean).  E.  Al.  1506  (?)- 1560  (?). 
Fulde.  Histoire,  portrait.  =  On  le  croit  élève 
d'Aldegrever.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Brossard  (A.  G.  E.).  E.  Fr.  1808.  La  Ro- 
chelle. Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Gros 
et  de  Delaroche.  =  Jésus  couronné  d'épines. 
—  Une  noce. 

Brossard  de  Baulieu.  E.  Fr.  *  XVIIIe 
siècle.  La  Rochelle.  Portrait.  =  Portraits, 
Versailles, 

Brossard  de  Beaulieu  (Marie-Renée- 
Geneviôve),  fille  du  précédent.  E.  Fr.  1760,  La 
Rochelle.  Portrait  et  histoire.  =  Elève  de 
Greuze  ;  membre  de  l'Académie  de  Lyon  et  de 
Rome.  Fonda  à  Lille  une  école  gratuite  de 
dessin.  '=  Tableaux,  Pologne.  =  Graveur  en 
manière  noire. 

Brosset  (Mlle  Marie-L.).  E.  Fr.  1817.  Pa- 
ris. Genre,  etc.  =  Elève  de  Boulard.  =  Femme 
travaillant. 

Brou  (Ch.  de)  E.  FI.  1811-1877.  Bruxelles. 
Genre,  etc.  =  La  Saint-Valentin  —  La  sainte 
famille.  =  On  lui  doit  les  grandes  planches 
curieuses  qui  se  trouvent  dans  le  catalogue 


BRO 

des  mss.  de  la  bibliothèque  de  Bourgogne.  = 
De  Brou  était  conservateur  des  collections  de 
la  maison  d'Aremberg  à  Bruxelles.  Il  avait 
un  talent  spécial  pour  la  restauration  des 
tableaux  gothiques.  Graveur. 
Brouwer.  V.  Brauwer. 
Brouwer  ou  Brower  (Nicolas).  E.  FI. 
*  xvc  siècle.  Miniature.  =  Enlumineur  des  ducs 
de  Bourgogne. 

Brouwer  (Pierre).  E.  H.  1779.  Amster- 
dam. Batailles,  etc.  =  Elève  de  P.  Barbiers. 
=  Vue  de  forêt.  —  Bataille  de  Waterloo. 

Brouwer  (Jean).  E.  H.  *  1697.  DELFT.  = 
Franc-maître  de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à 
La  Haye,  en  1697.  Une  annonce  du  Haarlem- 
sche  Courant  de  1703,  fait  connaître  qu'il  était 
à  cette  époque  peintre  et  marchand  d'objets 
d'art  à  Rotterdam. =On  pense  qu'il  a  gravé  en 
manière  noire. 

Brouwere  (Philippe  de).  E.  FI.  *  xive  siè- 
cle. Bruges.  Histoire.  =  Peignit,  en  1396  la 
Nativité  de  notre  Seigneur  pour  l'abbaye  de 
Saint-Bavon  lez-Gand. 

Brown.  E.  Al.  4  1836  Histoire.  —  Mort  du 
jeune  Talbot. 

Brown  (Jean).  E.  An.  1752-1787.  EDIM- 
BOURG. Portrait.  =  Passa  plusieurs  années 
en  Sicile  et  en  Italie;  séjourna  à  Londres, 
y  réussit  et  y  fut  recherché  par  les  person- 
nages les  plus  distingués.  ==  Dessinateur  cor- 
rect et  de  bon  goût.  Littérateur. 

Brown  (David).  E.  An.  *  1797.  Paysage.  = 
Elève  de  Georges  Marland. 

Brown  (Pierre).  E.  An.  *  1791.  Plantes  et 
fleurs. 

Brown  (Robert).  E.  An.  f  1753.  Décors.  = 
Elève  de  James  Tornhiel. 

Brown  (John-Lewis).  E.  Fr.  1829  Bor- 
deaux. Chevaux,  chiens,  etc. 

Brown  (Mathieu).  E.  An.  1760  (?)-1831. 
Amérique.  Histoire  et  portrait.  =  Se  rendit 
en  Angleterre  et  y  fut  élève  de  B.  West. 
Plusieurs  grands  personnages,  et  entre  autres 
le  roi  George  III  et  la  princesse  Charlotte,  se 
firent  peindre  par  lui  ;  mais  la  fortune  ne  lui 
fut  pas  Adèle,  et  sur  la  fin  de  ses  jours  son 
nom  était  presque  oublié.  =  Lord  Cornwallis 
recevant  en  otage  les  fils  de  Tippo-Saïb  — 
Résurrection.  =  Admirateur  enthousiaste  de 
son  maître,  il  imita  ses  défauts  sans  posséder 
ses  qualités;  grandes  connaissances  théo 
riques;  rarement  il  s'éleva  au  dessus  de  la 
médiocrité;  dans  son  tableau  de  la  Résurrec- 
tion, on  admire  avec  surprise  un  dessin  très 
pur  et  un  coloris  vrai  et  vigoureux. 

Browne  (Sophie  de  Bouteiller,  dame 
de  Saux,  dite  Henriette).  E.  Fr.  1829.  Paris. 
Genre,  portrait,  etc.  =  Elève  de  Chaplin.  = 
Sœurs  de  charité.— La  Grand'Môre.=Graveur. 
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Browne  (John).  E.  An.  Vers  1485-1532. 
Angleterre.  Portrait.  =  Peintre  (sergeant- 
painter)  du  roi  Henri  VIII.  Citoyen  distingué, 
il  fut  appelé,  en  1522,  au  poste  d'Alderman,  à 
Londres. 

Brownson  (Silvestre).  E.  An.  *  xvne  siè- 
cle. Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Portrait, 
de  John  Locke,  Londres. 

Broyon  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1534.  Peronne  (?). 
Ornements.  =  Artiste  de  mérite. 

Bru  (Moïse-Vincent).  E.  Es.  1682-1703.  Va- 
lence. Histoire.  =  Elève  de  J.  Conchilos; 
mort  avant  d'avoir  pu  répondre  au  brillant 
espoir  que  donnaient  ses  talents.  =  Belle 
composition,  pinceau  de  maître. 

Bmiandet  (Lazare).  E.  Fr.  1755-1803.  Pay- 
sage. =  Vue  prise  dans  la  forêt  de  Fontaine- 
bleau :  étude  d'après  nature.  Paris.  =  Ses 
meilleurs  tableaux  représentent  des  forêts; 
imitation  vraie,  exécution  soignée  ;  style  de 
Ruisdael.  =  Peintre  de  beaucoup  de  mérite. 

Bruck  (Amand  de).  E.  FI  *  1843.  Ypres. 
=  Intérieur  d'église.  —  Ruines  d'un  cloître. 

Brûcke  (Hermann).  E.  Al.  *  1867.  Histoire. 
=  Guttenberg  et  Faust. 

Bruckmann.  E.  Al.  1806.  HEILBRONN. 
Histoire  et  portrait.  =  Galathée  (fresques), 
Munich.  —  Mort  de  Barberousse. 

Bruellow  (Charles),  ou  Bruloff  ou 
Brulow.  E.  R.  1779-1852.  Saint-PÉTERS- 
bourg.  Histoire,  portrait,  genre.— Peintre  de 
la  cour.=  Ascension.  Kasan.  —  Inès  de  Castro. 
=  Coloris  vigoureux. 

Bi'ugada  (Antonio).  E.  E.  f  1864.  Madrid. 
Histoire.  =  Bataille  de  Lépante. 

Bruges  (Hennequin  de).  V.  Hennequin. 

Bruges  (Jean  de).  V.  Jean  de  Bruges. 

Brugge  (G.  Van).  E.  H.  *  xvnr3  siècle. 
Portrait.  =  Travailla  à  Alkmaar. 

Bruggen  (Jean  Van  der).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Gand.  =  Quatre  peintres  de  ce  nom  figurent 
dans  les  archives  gantoises  :  plusieurs  furent 
doyens  du  métier.  Il  y  eut  encore  un  Etienne 
Van  der  Bruggen.  On  ne  connaît  rien  de  leurs 
œuvres.  Peut-être  est-ce  d'un  d'entre  eux  que 
descendit  Hans  Van  der  Bruggen,  qui  appar- 
tient à  l'école  française  et  que  M.  L.  Dussieux, 
seul,  mentionne  dans  les  Archives  de  Vart 
français  (1851).  Voici  le  renseignement  qu'il 
extrait  de  la  liste  des  membres  de  l'Académie 
de  peinture  et  de  sculpture  :  Eans  Vander 
Brughen,p.  min.  né  à  Paris  f  43,  5  avril  1658. 

Brugghen  (Guillaume-Anne  Van  den). 
E.  H.  1811.  Nimègue.  Paysage.  =  Elève  de 
P.  G.  Van  Os.  =  Graveur. 

Biuggink  (Jacques).  E.  H.  1801-1855.  AM- 
STERDAM. Paysage.  =  Elève  de  J.  Pieneman. 
Mort  à  Groni ngue. 

Brughi    Jean-Baptiste).   E.   I.  f  1730  (?). 
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Histoire  et  mosaïque.  =  Elève  du  Baciccio. 

Brugieri  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1678-1744. 
Lucques.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Baldi  et  de 
C.  Maratti.  =  Style  de  Pierre  de  Cortone. 

Brugno  (Innocent).  E.  I.  *  1610.  Udine. 
Histoire.  =  Ecole  de  Venise. 

Bruin  (Corneille  de).  E.  H.  Vers  1768. 
Middelbourg.  Fleurs,  figures,  etc.  =  Travail- 
lait pour  les  fabriques  de  tapisseries. 

Bruin  (Corneille  De).  E.  H.  1652-1726  ou 
1727.  La  Haye.  Portrait,  animaux,  paysage, 
etc.=  Elève  de  Th.  Van  der  Schuur.  La  rela- 
tion de  ses  voyages  dans  presque  toutes  les 
parties  du  monde  fut  publiée  par  lui,en  1698  et 
en  1711.  Pendant  son  séjour  en  Russie,  il  eut 
l'honneur  d'y  l'aire  le  portrait  du  czar  Pierre 
le  Grand  et  des  princes  impériaux.  Il  habita, 
à  son  retour,  Amsterdam,  La  Haye  et  Utrecht 
et  mourut  dans  cette  dernière  ville  =  Dessin 
correct;  fini  de  détails  précieux. 

Bruine  (Adrien-Henri  de).  E.  H.  1808. 
Amsterdam.  Paysage. 

Bnilow.  V.  Bruellow 

Bruis  (L.).  E.  FI.  *  1842.  Genre,  histoire. 
=  Bénédiction  du  Sauveur,  Munich. 

Brun  (Jean).  E.  H.  *  xvir3  siècle.  =  Reçu, 
en  1623,  dans  la  corporation  de  St-Luc,  à  La 
Haye. 

Brun  (Nicolas-Antoine).  E  Fr.  *  1810. 
Beauvais.  Genre  et  portrait.  =  Elève  de  Vin- 
cent. =  L'accordée.  —Les  fileuses  normandes. 

Brun  ou  Braun  (Augustin)  E.  Al.  *  XVIe 
siècle.  Cologne.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 
=  La  Salutation  angélique,  Dresde.  — La  Visi- 
tation, ib.  —  La  naissance  de  Jésus-Christ,  ib. 

—  Circoncision,  ib.  —  Apparition  du  Christ,  ib. 
(La  Visitation  et  la  Nativité  sont  signées). 

Brun  (Chrétien).  E.  FI.  *  1560.=  Ce  peintre 
est  cité  dans  un  compte  de  1560,  pour  avoir 
été  chargé  de  la  restauration  des  tableaux  qui 
ornaient  les  diverses  salles  du  palais  du  grand 
conseil  à  Malines. 

Brun  (Chrétien)  E.  Al.  1828.  Histoire. 

Brune  ou  Bruyne  (Augustin  de).  E.  FI. 
•  xve  siècle.  Histoire,  ornements.  =  Maître 
peintre  à  Gand  ;  travailla  à  Bruges  en  1468 
Fit  des  écussons  pour  la  commune  de  Gand  ; 
restaura  en  1482,  pour  le  conseil  de  Flandre 
à  Gand,  un  tableau  peint  en  1413  par  Liévin 
vanden  Clite  :  le  Jugement  dernier. 

Brune  (A.).  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Louis  XII,  Versailles.  —  Charles 
IX,  ib. 

Brune  (Christian).  E.  Fr.  1789-1849.  Paris: 
Paysage  et  aquarelle.  =  Elève  de  Bertin.  = 
=  Vue  prise  en  Alsace.  —  Vue  du  château  de 
Coucy. 

Brunel  (Robinet)  E.  Fr.  *  1507.  Rouen  (?). 

—  Fut  également  sculpteur. 
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Brunelleschi  (Jules).  E.  I.  1551.  Udine. 
Histoire. 

Brunellesehi  (Philippe).  E.  I.  1377-1416. 
Perspective  et  architecture.  =  Plus  connu 
comme  célèbre  sculpteur  et  architecte. 

Brunelli  (Jean-Baptiste).  E.  I.  '  1760.  BO- 
LOGNE. Ornements.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux, Bologne. 

BrunePagèi(Mme).  E.  Fr.  *  1840.  Paris. 
Histoire,  genre.  =  .Mois»-  sauvé  dos  eaux, 
Bordeaux. 

Brunet.  E.  Fr.  *  XIXe  siècle.  Histoire.  = 
Combat  de  Renty,  Versailles. 

Brunet  (Thomas).  E.  Fr.  '  L571.  Tours. 
Ornements.  =  Peintre  de  la  ville  de  Rouen. 
Son  iils  Sébastien  lui  succéda  dans  cette 
charge. 

Brunet-Behsiines  (Louis  A.).  E.  Fr. 
1845.  Havre.  Paysage.  =  Elève  de  Pils  et  de 
M.  Lalanne.  =  Graveur. 

Brunetti  (Sébastien).  E.  I.  1649.  Histoire. 
=  Elève  du  Guide.  =  Madeleine  pénitente, 
Bologne. 

Bruni  (Dominique).  E.  I.  1591-1666.  Bres- 
cia  Perspective  et  architecture.  =  Elève  de 
T.  Sandrino.  ==  Tableau  à  Brescia. 

Bruni  (Jérôme). E.I.  *  xvne  siècle. Batailles. 
=  Elève  de  J.  Courtois  dit  le  Bourguignon. 

Bruni  (Luc).  E.  I.  *  1585.  Vicence.  His- 
toire. Détails  inconnus.  =  Peignit,  en  1585, 
un  Mariage  de  sainte  Catherine  pour  Saint- 
Jacques  de  Vicence. 

Bruni  (Jean).  E.  I.  *  1840.  Sienne.  Histoire. 
=  Présentation  au  temple. 

Bruni  (Jules).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Piémont. 
Histoire.  =  Elève  du  Tavarone,  à  Gènes,  puis 
de  J.  B.  Paggi.  =  Tableaux  à  Gênes.  =  Bon 
dessin  et  bonne  composition.  Son  frère,  Jean- 
Baptiste,  fut  son  élève. 

Bruni  (Féodor).  E.  R.  *  1800-1875.  Histoire, 
genre.  =  Directeur  de  l'Académie  de  St-Pé- 
tersbourg,  puis  de  l'Ecole  de  mosaïque,  depuis 
1866.  =  J.-C.  au  jardin  des  Oliviers.  St-Péters- 
bourg.  —  Bacchante  enivrant  un  enfant,  ib.  — 
Le  serpent  d'airain.  =  Peintre  renommé. 

Brunn,  dit  Camiiclus.  *  ixe  siècle.  His- 
toire. =  Religieux  à  l'abbaye  de  Fulde.  Il 
embellit  de  fresques,  vers  821,  l'église  de  son 
couvent.  =  Egalement  poète  latin. 

Bru ii ner  (Jean).  E.  Al.  1813.  Munich. 
Genre.  =  Diseuse  de  bonne  aventure.  —  Scène 
de  cabaret. 

Brunner  (Joseph).  E.  Al.  1826.  VIENNE. 
Paysage. 

Brunner  (Léopold).  E.  Al.  1789-1849. 
Vienne.  Paysage,  animaux. 

Bruno.  E.  Fr.  *  1637.  Histoire.  =  Le  nom 
de  ce  peintre  se  trouve  dans  des  comptes  de 
l'église  de  St-Sulpice  d'Izon,  comme  auteur  de 
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plusieurs  tableaux  pour  lesquels  il  aurait  reçu 
210  livres. 

Bruno  (Antoine).  E.  I.  *  xvi°  siècle.  Mo- 
dène.  Histoire.  =  Bon  imitateur  du  Corrége. 

Bruno  (François).  E.  I.  1648-1726.  Port- 
Maurice.  Histoire.  =  Elève  de  P.  Cortone. 

Bruno  (Silvestre).  E.  I.  *  1585.  Histoire.  = 
Elève  de  J.  Bernard  Lama. 

Bruno  <lï  Giovanni.  E.  I.  *  XIVe  siècle. 
Histoire  et  portrait.  =  Contemporain  de  Buf- 
falmacco.  La  légende  raconte  que,  ne  pouvant 
donner  autant  d'expression  à  ses  têtes  que  ce 
dernier,  il  le  consulta  pour  y  parvenir.  Buffal- 
macco  lui  dit  de  faire  sortir  de  la  bouche  de 
ses  personnages  des  paroles  qui  traduiraient 
leurs  sentiments  ;  Bruno  prit  au  sérieux  cette 
plaisanterie  et  cette  idée  bizarre  eut  depuis 
un  grand  succès.  =  Peintre  de  très  peu  de 
mérite. 

Brunoinï.  V.  Brunori. 

Brunori  ou  Brunoîni  (Frédéric).  E.  I. 
*  xvie  siècle.  Gubbio.  Histoire.  =  Elève  de 
Felice  Damiani.  Suivit  les  préceptes  de  l'école 
vénitienne  et  se  distingua  par  un  coloris  très 
vigoureux. 

Brusaccorsi.  V.  Riccio. 

Brusafferro  (Jérôme).  E .  I.  f  1760.  His- 
toire. =  Elève  de  N.  Bambini.  =  Tableaux, 
Rovigo.  =  Bon  talent. 

Brusca  (Jérôme).  E.  I.  1742-1820.  Savone. 
Histoire.  =  Elève  de  Mengs  et  de  Battoni.  = 
Judith.  —  Assomption. 

Brusco.  V.  Poelenburg. 

Bruseoli.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Florence. 
Histoire.  =  Travailla  avec  Fréd.  Zuccari  à  la 
cathédrale  de  Florence. 

Brussel  (Antoine  Van).  E. FI.  *xvie  siècle. 
=  Vasari  le  cite  comme  travaillant  à  Séville, 
vers  le  milieu  du  xvie  siècle,  avec  Pierre 
Campana  et  Ferdinand  Strum  de  Zirickzée,  et 
y  obtenant  une  grande  renommée. 
-  Brussel  (Louis  Van).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Histoire(?).  =Elève  de  Fr.Floris  ;  cité  par  Van 
Mander  comme  aussi  bon  musicien  que  bon 
peintre. 

Brussel  (Herman  Van).  E.  H.  1763-1815. 
Haarlem.  Paysage,  histoire.  ==  Elève  de  J.  B. 
Brandhof;  bon  peintre.  Mort  à  Utrecht.=Colo- 
ris  vrai,effetagréable,pinceau  ferme.  Graveur. 

Brussel  (Paul-Théodore  Van).  E.  H.  1754- 
1795.  Environs  de  Schoonhoven.  Fleurs , 
fruits,  genre.  =  Reconnu  pour  le  meilleur 
peintre  de  fleurs  et  de  fruits  de  la  fin  du 
xvine  siècle.  Mort  à  Amsterdam.  =  Beau 
coloris,  pinceau  frais,  dessin  correct,  ordon- 
nance riche  et  variée  ;  on  a  de  lui  de  magni- 
fiques dessins  ;  ses  meilleures  productions  ne 
seraient  pas  désavouées  par  Van  Huysum. 

Bruycfcer  (François-Antoine  de)  E.  FI. 


1816,  Gand.  Genre.  =  Elève  de  F.  de  Braeke- 
leer.  =  L'amoureux  suranné.  —  1  ne  espiè- 
glerie. 

Bruyère  (Mme  Elisa  Lebarbier).  E.  Fr. 
*  1820.  Portraii,  miniature  et  fleurs.  =  Elève 
de  Lebarbier  et  de  Van  Dael. 

Bruyères  (Hippolyte).  E.  Fr.fl856.  His- 
toire, genre  et  portrait.  =  Mort  à  Poitiers.  = 
Les  mendiants  suspects.  —  L'aumône  à  la 
sortie  de  l'église.  —  Combat  de  Fontaine- 
Française,  Versailles.  —  Auteur  d'un  ouvrage 
intitulé  :  La  phrénologie,  le  geste  et  la  phy- 
sionomie démontrés  par  120  portraits,  sujets- 
et  compositions. 

Bruyn  (Augustin), E.  H.  *xvne  siècle.  Por- 
trait. =  Détails  inconnus. 

Bruyn  (Abraham  De).  E.  FI.  1538  (?).  An- 
vers. Portrait.  =  Il  fut  aussi  graveur  et  imita 
dans  cet  art  la  manière  de  Wierix.  Mort  à 
Cologne.  =  Dessin  peu  correct.  Quelques 
biographes  le  font  mourir  à  un  âge  très 
avancé.  Ses  portraits  sont  recherchés. 

Bruyn  (Nicolas  De),  fils  d'Abraham.  E.  FL 
1570.  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  son  père 
qu'il  surpassa;  il  est  connu  comme  bon  gra- 
veur, On  assure  qu'il  est  mort  à  Amsterdam 
en  1656.  =  Il  a  peint  dans  la  manière  de  Lucas 
de  Leyde.Un  peu  de  raideur  et  manque  d'effet. 
Beaucoup  de  vérité  dans  ses  têtes. 

Bruyn  (Barthélémy  de).  E.  Al.  *xvi°  siècle. 
Cologne.  Histoire  et  portrait.  =  Florissait  à 
Cologne,  de  1520  à  1550;  du  reste,  les  ren- 
seignements que  l'on  a  sur  ce  peintre  sont 
fort  obscurs  et  fort  contradictoires  ;  presque 
tous  ses  tableaux  sont  en  Allemagne,  ce  qui 
fait  supposer  avec  raison  qu'il  passa  toute  sa 
vie  dans  ce  pays.  ==  Portrait  d'un  bourg- 
mestre de  Cologne,  Berlin.  —  Jésus-Christ 
mort  sur  les  genoux  de  sa  mère,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'enfant  Jésus  adorés  par  un  duc  de 
Clèves,  ib.  —  Incrédulité  de  saint  Thomas,  ib. 
—  Saint  Cunibert,  Munich.  —  Saint  Suibert, 
ib.  —  Saint  Etienne,  ib.  —  Descente  de  croix, 
ib.  =  Saint  Géréon,  ib.  —  Volets  d'un  tableau 
d'autel,  Xanten.  —  Portrait  du  sieur  Browil- 
ler,  Cologne.  —  Et  autres,  ib.  —  Portrait 
d'homme,  Bruxelles.  —  Portrait  de  femme, 
ib.  =  Style  gothique,  avec  quelques  beautés 
et  beaucoup  de  défauts  de  l'ancienne  manière. 
Vasari  et  d'autres  encore,font  de  lui  un  grand 
éloge  et  disent  qu'avec  Quentin  Metzys  et 
Van  der  Weyde,  il  fut  le  continuateur  de 
l'école  des  Van  Eyck.Dans  sa  seconde  manière, 
il  abandonna  le  genre  de  Holbein  qu'il  avait 
adopté  pour  imiter  les  Italiens  et  ne  produisit 
plus  que  des  œuvres  très  secondaires.  Quel- 
ques-uns de  ses  premiers  portraits  sont  dignes 
de  Holbein.  =  Ventes  V.  Weyer  (1862),  Por- 
trait d'homme,  1,875  fr. 


L'empereur  Henri  et  St.  George.     Par  Hans  Burgkmeir.     Galerie  Augsbourg. 
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Bruyn  (Corneille-Jean  de).  E.  H.  *  xix' 
siècle.  Utrecht.  Fleurs  et  fruits. 

Bruyn  (Jean  de).  B.  PI.  f  1665-66.  Alost. 
=  Reçu  comme  fils  de  maître  à  Saint-Luc,  à 
Anvers  en  1649-50;  s'est  fait  inscrire  comme 
bourgeois  forain  en  1652  puis  de  1653  à  59.  Il 
paya  sa  redevance  comme  tel  en  1666.  11  fut 
doyen  de  Saint-Luc  en  1653-54.  La  dette  mor- 
tuaire d'un  autre  Jean  de  Bruyn,  peintre,  est 
inscrite  dans  les  Liggeren  en  1654-55  et  celle 
d'un  troisième  homonyme  en  1667-68. 

Bruyn  (Th.  de).  E.  FI.  *  1766.  Amsterdam. 
=  Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1766. 

Bruyninx  (Daniel).  E.  H.  1724-1780.  ROT- 
TERDAM. Miniatures,  portrait.  =  Peignit  beau- 
coup d'éventails.  =  Bonne  ressemblance,  du 
fini. 

Briiyns  (Anne-Françoise  de).  E.  FI.  1605. 
Portrait,  histoire.  =  Parente  et  élève  de 
Jacques  Franquaert.  Elle  épousa,  à  Bruxelles, 
le  chevalier  Bullart,  de  Rotterdam.  Elle  a  fait 
le  portrait  de  son  maitre.  D'après  Weyerman 
Franquaert  la  présenta  à  l'Infante  Isabelle 
qui,  charmée  de  son  talent,  lui  commanda  les 
quinze  Mystères  du  rosaire.  Cette  œuvre  fut 
jugée  digne  par  l'archiduchesse  d'être  offerte 
en  don  au  Pape  Paul  V. 

Bruzelin  (Emma).  V.  Desportes. 

Bryer.  E.  H.  *  xvine  siècle.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Brzozowski.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Po- 
logne. Histoire.  =  Elève  d'Overbeck. 

Bue  (Jean).  E.  H.  Commencement  du  xvie 
siècle.  Bois-le-Duc.  Histoire.  =  Il  eut  une 
bonne  réputation  comme  peintre  sur  verre. 
=  Cet  artiste  peignit  les  vitraux  de  l'église 
Notre-Dame,  à  Bois-le-Duc. 

Buchot  (Jean).  E.  Fr.  *  1565.  Rennes.  Orne- 
ments. 

Buchser  (Frans).  E.  Al.  *  1865.  Soleure. 
Genre,  etc. 

Rucher  (Léopold).  E.  Al.  1797.  Schwechad 
(près  de  Vienne).  Histoire  et  genre.  =?  Tableau 
allégorique,  Vienne. 

Bucker.  E.  Al.  *  1837.  =  Peintre  sur 
porcelaine. 

Buckshorn  (Joseph).  E.  An.  *  1671.  Pays- 
Bas.  Portrait.  =  Établi  en  Angleterre  où  il 
fut  élève  de  P.  Lely.  sous  le  règne  de  Charles  II. 
=  Il  montra  du  talent  à  copier  les  portraits 
de  son  maitre  et  ceux  de  Van  Dyck. 

Bucq  (Adam).  E.  An.  *  1811.  Cork.  Por- 
trait. 

Bucq  (Christophe  de).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Ypres.  =  Travailla  en  1468  aux  entremets  de 
Bruges. 

Bucquet.  E.  Fr.  '  1842.  Paysage.  =  Vue 
prise  sur  les  bords  de  la  Vienne. 


itiMi.i  (George),  E.  An.  '  1754.  Portrait, 
paysage. 

Budde  (Jeanne-Alida).  E.  H.  1800.  Deven- 
TBR.  Genre.  =  Elève  de  P.  Pieneman. 

Budelot  (Philippe).  E.  F.  *  1810.  Paysage. 
=  Elève  de   Bruandet.  =  Vue  de  l'Elysée. 

Budkorosky.  E.  R.  *  1850.  Genre. 

Biieren  (Henri  Van).  E.  FI.  '  xve  sirr!<\ 
Miniature.  =-  Calligraphe  et  enlumineur.  Fut 
admis  en  1463  dans  la  corporation  de  Gand. 
En  1467,  il  exécuta  des  légendes  et  des  figures 
lors  de  la  joyeuse -entrée  de  Marguerite 
d'York. 

BufTngnotti  (Charles -Antoine).  E.  I. 
*  1690.  Perspective  et  décors.  =  Travailla  à 
Bologne  et  à  Gênes.  =«  Graveur. 

BufTalmacco,  V.  Buonamico  di  Cristo- 
fano. 

BufTequiii  (George).  E.  Fr.  *xvne  siècle. 
=  Les  registres  des  décès  de  Saint  Eustache, 
à  Paris,  font  mention  d'un  George  Buffequin, 
"  peintre  et  artificier  ingénieur  du  roi,  décédé 
au  palais  Cardinal  et  porté  à  Saint-Sauveur 
le  17  février  1641.  »  Il  eut  un  fils,  Denis,  né  en 
1616,  peintre  comme  son  père. 

Buffet  (François).  E  Fr.  1789.  Cormatin. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Vincent.  = 
Sainte  Marthe  près  de  son  frère  mourant, 
Cluny.  —  Trait  de  vertu  conjugale. 

Buffeti  (Louis-Joseph).  E.  I.  *  xvnr3  siècle. 
Vérone.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux, Vicence. 

Buffini  (Michel).  E.  I.  *  1620.  Florence. 
Histoire.  =  Travailla  aux  fresques  du  palais 
Borgo,  à  Florence. 

Bughier  (Jennin).  E.  Fr.  *  xve  siècle.  = 
Travailla  en  1468  aux  entremets  de  Bruges. 

Bugîardini  (Julien).  E.  I.  1481-1556.  FLO- 
RENCE. Histoire.  =  Elève  de  M.  Albertinelli, 
travailla  avec  Michel-Ange,  le  Granacci  et 
D.  Ghirlandaio.  =  Vierge  allaitant,  Florence. 
—  Saint  Jean-Baptiste  au  désert,  Bologne. 
(Signé  :  Jules-Flor.-F.)  —  Mariage  de  sainte 
Catherine,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entou- 
rés de  saints.  Berlin.  —  Sainte  famille,  ib.  = 
Lucrèce,  ib.  —  Les  fils  de  Jacob  vengent  le 
rapt  de  leur  sœur  Dina,  Vienne.  =  Esprit  peu 
inventif;  exécution  soignée;  dessin  parfois 
très  correct.  =  Ventes  :  V.  San  Donato  (1870), 
La  Vierge,  Venfant  Jésus  et  Saint  Jean,  16*0 

fr  fines. 

Buguet  (Henri)  E.  Fr.  1761.  Fresne  (Seine- 
et-Marne).  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
David. 

Buguin.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles. 

Buhlmeyer  (Conrad).  E.  AL*  1867.  Vienne. 
Paysage. 

Buisson  (L'abbé  Du).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
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Portrait,  pastel.  =  Religieux  de  l'abbaye  de 
St- Victor,  à  Paris.  Cité  avec  éloges  par  de 
Marolles  et  par  Furetiêres  qui  vante  beau- 
coup un  portrait  de  l'archevêque  de  Paris, 
exécuté  par  cet  artiste. 

Buisson  (Jean-Baptiste  Du).  E,  Al.  *  xvmft 
siècle.  Allemagne.  =  Détails  inconnus. 

Buitenweg  (Guillaume).  E.  H.  *  XVIIe 
siècle.  Rotterdam.  Histoire,  paysage,  genre. 
=  Se  maria  à  Haarlem,  en  1613.  Un  de  ses  fils, 
nommé  également  Guillaume,  (1626-1670)  fut 
un  assez  bon  peintre  d'animaux.  =  Isaac  Van 
de  Velde,  C.  Kittensteyn  et  Van  Scheyndel  ont 
gravé  d'après  lui.  Graveur.    " 

Bularqne.  715  ans  avant  J.  C.  (?).  Grèce. 
Histoire  et  batailles.  =  Le  tableau  que  Pline 
cite  de  cet  artiste  fut  acheté  au  poids  d'or  par 
Candaule,  roi  de  Lydie  ;  ce  prince  mourut  715 
ans  avant  J.-C.  On  présume  que  Bularque  était 
plus  ancien  que  lui.  Pline  le  cite  comme  le 
premier  peintre  polychrome.  =  Bataille  :  dé- 
faite des  Magnètes,  =  Employait  des  couleurs 
propres  à  imiter  la  nature. 

Bulgherini  (Martin).  E.  I.  *  1407.  Sienne. 
Histoire.  =  On  ne  connaît  de  cet  artiste  que 
quelques  fresques  dans  l'hôpital  de  la  Madone 
et  dans  un  palais  public  de  Sienne. 

Bullinger  (Jean-Balthasar).  E.  Al.  1713. 
Langnau  (Suisse),  Histoire,  portrait  et  pay- 
sage. =  Elève  de  Tiepolo,  à  Venise  ;  revint 
dans  sa  patrie,  parcourut  toute  l'Allemagne, 
séjourna  à  Dusseldorf,  à  La  Haye  et  à  Amster- 
dam :  retourna  en  Suisse,  en  1742,  s'y  maria 
et  s'y  établit.  =  Abandonna  l'histoire  pour  le 
paysage  à  la  manière  hollandaise.  Graveur. 

Bûlow  (Otto).  E.  Al.  f  1873.  Portrait.  = 
Restaurateur  des  tableaux  de  la  cour  de 
Prusse.  Mort  à  Berlin. 

Bulteel  ou  Bulleteel  (Pierre).  E.  FI. 
*  xve  siècle.  =  Peintre  et  sculpteur;  sous- 
doyen  de  la  corporation  de  St-Luc  à  Gand,  en 
1456.  Travailla  en  1468  à  Bruges.  On  perd  ses 
traces  en  1487. 

Etulthuis  (Jean).  E.  H.  *  1785.  Groningue. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  Andriessen.  Il  a 
peint  des  tapisseries,  mais  s'est  particulière- 
ment occupé  de  dessiner  à  l'encre  de  Chine. 
Mort  au  commencement  du  xixe  siècle.  Gra- 
veur. 

0uma  (Jean).  E.  H.  1694-1756.  Leeuwar- 
den.  Paysage.  =  Il  cultiva  également  les 
lettres. 

Bumot.  E.  Fr.  '  1576.  Nevers.  Histoire. 
*=  Surnommé  l'Apelles  de  Nevers.  Travailla 
à  Bourges. 

Bundel  (W.  van  den)  OU  Bundelen 
(W.  Van).  E.H.  *  xvne  siècle.  Haarlem(?).  His- 
toire, paysage.  =  Un  grand  paysage  parut  à 
Haarlem,  en  1634,  dans  une  loterie  de  ta- 
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bleaux,  sous  le  nom  de  W.  Van  den  Bundel. 
Il  est  probable  que  c'est  le  même  artiste  dont 
on  voit  un  tableau  à  Berlin  avec  la  dénomi- 
nation de  W.  van  Bundelen.  =  Le  prophète 
Elisée  maudissant  ceux  qui  le  raillent,  Berlin. 
(Ce  tableau  est  signé  W.-V.  BUNDELEN). 
(N.  B.  Le  livret  du  musée  de  Berlin,  édition 
de  1878,  ne  mentionne  plus  ce  tableau)  (1).  = 
Sa  manière  appartient  à  l'école  flamande. 

Bundsen  (Jean).  E.  Al.  1766  (?)-1829.  As- 
sens.  Paysage,  architecture  et  intérieurs 
d'église.=  Se  forma  à  Copenhague  et  à  Dresde. 
Mort  à  Altona.  =  Vue  intérieure  de  l'église 
du  couvent  de  St-Jean,  à  Hambourg,  au  xvie 
siècle,  Hambourg.  =  Peintre  de  mérite  ;  gra- 
veur. 

Bunel  (Jacques)  E.  Fr.  1558-1614,  BLOis. 
Histoire.  =  Son  père  François  fut  également 
peintre  et  lui  donna  des  leçons.  Peintre  du 
roi,  travailla  avec  Dubreuil,  au  Louvre,  à  la  ga- 
lerie brûlée  en  1660  ;  s'occupa  à  Fontainebleau 
et  dans  plusieurs  autres  résidences  royales. 
Peignit  des  tableaux  pour  plusieurs  églises  de 
Paris.  Philippe  II,  roi  d'Espagne,  lui  com- 
manda quarante  tableaux  pour  l'Escurial.  = 
Fresques,  Fontainebleau.  =  Peintre  de  grand 
mérite. 

Bunnik  (Jacques  Van),  frère  de  Jean. E.H. 
f  1725.  Paysage,  chevaux,  etc.  =  Il  accompa- 
gna son  frère  en  Italie.  =  Imita  la  manière  et 
le  coloris  de  Jean. 

Bunnik  (Jean  Van),  frère  de  Jacques.  E.  H. 
1654-1727  (?).  Utrecht.  Paysage  et  histoire.  = 
Elève  de  H.  Saftleven.  Fit  un  voyage  au  pays 
de  Clèves,  puis  continua  ses  études  avec 
G.  Hoet.  Visita  l'Allemagne,  la  France,  la 
Suisse,  l'Italie  et  d'autres  contrées  encore;  il 
fut  au  service  du  duc  de  Modène  et  revint 
dans  sa  ville  natale  en  1684.  =  Paysage  mon- 
tagneux avec  rochers,  Rotterdam.  =  Contri- 
bua à  embellir  la  résidence  princière  de  Loo. 
=  Il  est  cité  comme  l'un  des  plus  habiles  pay- 
sagistes de  son  temps. 

Buns  (Jean).  E.  H.  Portrait.  =  Beaucoup 
de  poètes  hollandais  l'ont  chanté.  =  On  ne 
connaît  aucun  tableau  de  ce  peintre. 

Buns  (Jacques  de).  E.  FI.  *  1555.  =  Peintre 
et  enlumineur;  travailla  pour  Philippe  II. 

Buntzen  (H.).  E.  Al.  *  1839.  Paysage.  = 
Taillis  d'arbres  dans  la  forêt  Dyrchaven,  Co- 
penhague. 

Buooaccorsi  (Pierre),  dit  Perino  del 
Vaga.  E.  I.  1500  OU  1501-1547.  FLORENCE. 
Histoire.  =  Son  enfance  fut  très  malheureuse  ; 
presque  abandonné  par  ses  parents,  recueilli 

(1)  Il  est  regrettable  que  les  administrations  des  musées 
publics  en  Europe,  jugent  à  propos  d'enlever.pour  faire  de  la 
place,  des  tableaux  peut-être  moins  beaux  que  ceux  qui  les 
remplacent,  mais  qui  ont  très  souvent  une  incontestable  utilité 
au  point  de  vue  de  l'histoire  des  artistes. 
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dans  un  village  près  de  Florence,  il  eut  le 
bonheur  de  plaire  à  André  de  Cerri,  peintre 
médiocre  qui  le  prit  chez  lui  et  le  confia  plus 
tard  à  son  ami  D.  Ghirlandaïo;  le  Vaga  ayant 
été  frappé  de  ses  dispositions,  remmena  à 
Toscanello  et  le  conduisit  à  Rome;  c'est  par 
reconnaissance  que  le  jeune  homme  prit  le 
nom  de  son  maitre.  Devint  élève  de  Raphaël, 
à  Rome,  et  fut  employé  par  lui  dans  les  tra- 
vaux du  Vatican;  visita  successivement  Luc- 
ques  et  Pise,  puis  s'établit  à  Gènes,  où  il  ou- 
vrit une  école  devenue  célèbre;  reçut  l'accueil 
le  plus  favorable  du  prince  Doria  qui  lui  con- 
fia des  travaux  importants;  fut  rappelé  à 
Rome  pour  restaurer  plusieurs  tableaux  en- 
dommagés lors  du  sac  de  cette  ville.  On  lui 
reproche  d'avoir  étouffé  plusieurs  réputations 
en  faisant  travailler  ses  meilleurs  élèves 
sous  son  nom  et  en  les  empêchant  de  se 
produire;  il  nuisit  d'ailleurs  à  sa  gloire  par 
sa  cupidité  qui  lui  faisait  confier  ses  tra- 
vaux à  ceux  qui  les  exécutaient  au  plus  vil 
prix.  Mort  à  Rome.  =  Naissance  d'Eve,  Rome. 

—  Sainte  Famille,  ib.  —  Saint  Jean  au  désert, 
Tivoli.  —  Mutius  Scsevola,  Gènes.  —  Sainte 
Famille,  Naples.  —  Le  bon  larron,  Londres. 

—  Le  mauvais  larron,  ib.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant Jésus,  Dresde.  —  Le  Parnasse,  Munich. 

—  Prédication  de  saint  Jean,  Berlin.  —  Saint 
Paul,  ib.  (tous  deux  attribués).  —  Le  défi  des 
Piérides,  Paris.  —  Marie  avec  l'enfant  Jésus, 
Dresde.  —  Saint  Mathieu,  Copenhague.  =  Re- 
gardé comme  le  plus  grand  dessinateur  de 
l'école  de  Florence,  après  Michel -Ange  et 
comme  le  meilleur  de  tous  les  peintres  qui 
aidèrent  Raphaël  dans  ses  travaux;  rappelle 
quelquefois  la  composition  et  l'imagination  de 
ce  dernier;  expression  moins  profonde,  grâce 
moins  surnaturelle,  manière  moins  finie;  se 
rapprocha  davantage  de  Michel-Ange  dans  le 
dessin  du  nu.  Prenant  sur  lui  tous  les  travaux 
et  faisant  souvent  exécuter  ses  dessins  par 
des  artistes  médiocres,  ses  tableaux  offrent 
beaucoup  d'inégalités.  On  lui  doit  le  plus  bel 
ouvrage  qui  ait  été  fait  à  Rome  de  son  temps  : 
la  Salle  Royale,  commencée  sous  Paul  III  et 
terminée  en  1572,  sous  le  pontificat  de  Gré- 
goire XIII,  vingt-cinq  ans  après  la  mort  de 
Périn  del  Vaga.  On  rencontre  de  lui  dans  les 
ventes  plus  de  dessins  que  de  tableaux. 

Buonamici  (Augustin),  dit  Tassi.  E.  I. 
1566-1642.  Perouse.  Paysage,  histoire,  ma- 
rine, perspective  et  ornements.  =  Elève  de 
Paul  Bril  (peintre  flamand),  à  Rome;  con- 
damné aux  galères  de  Livourne;  sa  conduite 
fut  aussi  mauvaise  que  son  talent  était  remar- 
quable. Travailla  beaucoup  à  Gênes  avec  le 
Salimbeni  et  le  Gentileschi.  =  Paysage  :  Or- 
phée (figures  de  M.  A.  Cerquozzi),  Rome.  — 


Paysage  avec  figures,  Florence.  —  Jésus- 
Christ  conduit  au  Calvaire,  ib.  —  Paysage  : 
prédication  de  saint  Jean,  ib.  =  Excella  à  re- 
présenter les  bourrasques  et  tout  ce  qui  a  rap- 
port aux  marines;  spirituel,  fécond,  original 
même  dans  les  figures,  dont  exquis  d'orne- 
ments; perspective  très  savante. 

Buonamlcodl  Crlatoffenoydit  :  But- 
fttlmaeco.  E.  [.  1262  (?)-1340  (?).  Florbngb. 
Histoire  =  Elève  d'André  Tafi;  peu  d'apti- 
tude au  travail;  grandes  dispositions  litté- 
raires; célèbre  pour  ses  plaisanteries  et  ses 
bons  mots;  caractère  généreux  et  obligeant; 
ami  de  Bruno  di  Giovanni  et  de  Nello  di  Dino. 
Visita  Rome  et  plusieurs  autres  villes  de  l'Ita- 
lie et  mourut  pauvre  à  l'hôpital  de  Florence. 
=  Tableaux,  Arezzo.  —  Tableaux,  Pise.  —  Vie 
de  sainte  Humilité  de  Faënza,  Florence.  = 
Ses  meilleures  compositions  ont  péri.  Imita 
Giotto;  pinceau  facile,  composition  originale; 
figures  de  femmes  remarquables  par  leur  lai- 
deur et  la  grandeur  de  leur  bouche. 

Buonarroti  (Michel-Ange).  E.  I.  1475- 
1564.  Château  de  Caprèse  (  Territoire 
d'Arezzo). Histoire  et  portrait.=Reçut  les  pre- 
mières notions  de  dessin  de  Fr.  Granacci  ;  fut 
ensuite  élève  desGhirlandaï.  D'une  famille  no- 
ble et  riche,ses  parents  se  refusèrent  d'abord  à 
lui  laisser  suivre  sa  vocation,  mais  les  dispo- 
sitions étonnantes  du  jeune  Michel-Ange  les 
forcèrent  bientôt  à  consentir  à  son  apprentis- 
sage; dès  l'âge  de  quinze  ans  ses  maîtres 
n'avaient  plus  rien  à  lui  apprendre,  et  même 
il  corrigeait  leurs  dessins.  Une  telle  supério- 
rité lui  valut  la  jalousie  de  ses  condisciples  : 
l'un  deux,  Torregiani,  fit  éclater  la  sienne 
d'une  manière  odieuse  :  un  coup  de  poing  qu'il 
donna  à  Michel-Ange  défigura  celui-ci  pour 
toute  sa  vie,  en  lui  cassant  le  nez  ;  la  protec- 
tion spéciale  de  Laurent  de  Médicis  n'avait 
pas  peu  contribué  à  cette  animosité,  mais  elle 
l'en  vengea  bientôt,  et  Torregiani  fut  exilé  de 
Florence.  Ce  fut  à  cette  époque  que  le  grand 
artiste  s'adonna  à  la  sculpture,  dont  il  disait 
avoir  sucé  l'amour  avec  le  lait,  ayant  eu  pour 
nourrice  la  femme  d'un  sculpteur.  Pierre  do 
Médicis,  fils  de  Laurent,  n'hérita  ni  des  ta- 
lents de  son  père ,  ni  de  son  amitié  pour 
Michel-Ange;  il  l'occupa  pendant  tout  un  hi- 
ver au  travail  ridicule  de  faire  des  statues  de 
neige  ;  le  grand  homme  se  retira  à  Venise 
pendant  la  disgrâce  des  Médicis,  se  rendit  do 
là  à  Bologne,  et  revint  à  Florence  lorsque  le 
calme  y  fut  rétabli;  accepta  la  protection  du 
cardinal  de  Saint-George,  alla  le  rejoindre  à 
Rome  et  n'eut  guère  à  s'en  louer.  Peu  de 
temps  après,  le  pape  Jules  II  conçut  le  projet 
de  se  faire  élever  un  mausolée  et  chargea 
Michel- Ange  de  cet  ouvrage  :  l'artiste  apporta 
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au  pontife  des  dessins  magnifiques.  Le  Bra- 
mante, architecte  du  pape,  profita  de  l'ambi- 
tion de  ce  dernier  et  appuya  son  projet  d'être 
le  fondateur  de  la  grande  basilique  :  dès  lors 
les  dessins  du  mausolée  furent  oubliés  pour 
ne  recevoir  une  exécution  partielle  que  sous  le 
pontificat  de  Clément  VIL  Grâce  aux  insinua- 
tions et  à  la  rivalité  du  Bramante,  la  faveur 
de  Michel-Ange  diminua  sensiblement  :  celui- 
ci,  s'en  étant  aperçu,  se  retira  secrètement 
à  Florence  et  ce  ne  fut  qu'après  trois  mois 
de  menaces  et  de  prières  qu'il  alla  rejoindre 
Jules  II,  auprès  duquel  il  rentra  promptement 
en  grâce.  La  jalousie  du  Bramante  fut  de 
nouveau  éveillée,  et  espérant  perdre  Michel- 
Ange  en  le  faisant  comparer  à  Raphaël,  son 
protégé,  il  insinua  au  pape  de  confier  à  Buo- 
narroti  les  peintures  de  la  chapelle  Sixtine  : 
en  vain  Michel-Ange  résista-t-il,  il  fallut  obéir. 
Alors  son  génie  parut  dans  tout  son  éclat; 
Raphaël  lui-même  fut  le  premier  à  profiter  de 
la  belle  manière  de  son  rival  :  cet  admirable 
ouvrage  lui  valut  l'affection  du  pape  et  sa  plus 
grande  faveur.  Après  la  mort  de  Jules  II, 
Léon  X  l'envoya  à  Florence  pour  bâtir  la  fa- 
çade de  l'église  de  Saint-Laurent,  dont  la  mort 
du  pape  empêcha  l'édification.  A  quarante 
ans,  Buonarroti  s'adonna  à  l'architecture  et 
étudia  cet  art  pendant  le  court  pontificat 
d'Adrien  VI;  il  travailla  alternativement  à 
Rome  et  à  Florence,  pour  le  pape  Clément  VII, 
devint  ingénieur  lors  du  siège  de  Florence, 
qu'il  soutint  pendant  un  an  :  la  ville  fut  prise, 
les  Médicis  y  rentrèrent,  et  Clément  VII  fit 
d'abord  rechercher  Michel-Ange  en  lui  pro- 
mettant l'oubli  du  passé,  mais  en  lui  ordon- 
nant de  terminer  les  monuments  des  Médicis. 
Ce  fut  sous  les  règnes  de  Paul  III,  de  Jules  III 
et  de  Pie  V,  que  Michel-Ange  exécuta  encore 
quelques  peintures  dans  la  chapelle  Sixtine  et 
qu'il  fit  les  plans  et  une  grande  partie  des 
constructions  de  la  basilique  de  Saint-Pierre. 
Tout  le  reste  de  sa  vie  fut  employé  à  des  tra- 
vaux d'architecture  ;  il  termina  sa  glorieuse 
carrière  à  l'âge  de  90  ans,  et  dicta  son  testa- 
ment à  son  neveu  Léonard  Buonarroti,  en  ce 
peu  de  mots  :  Je  laisse  mon  âme  à  Dieu,  mon 
corps  à  la  terre  et  mon  bien  à  mes  parents 
les  plus  proches.  D'un  caractère  sérieux  et 
sévère,  il  réprouva  les  débordements  de  son 
siècle,  méprisa  toujours  le  luxe,  méconnut 
même  les  commodités  de  la  vie  ;  il  fuyait  les 
grands,  quoique  aimé  et  recherché  par  eux. 
Frugalité ,  désintéressement ,  austérité  de 
mœurs,  piété  profonde,  simple  et  sévère,  in- 
flexibilité, mépris  de  la  fortune  et  même  de  la 
gloire,  tels  sont  les  principaux  traits  de  son 
caractère.  Le  seul  reproche  à  lui  faire,  c'est 
qu'il  ne  sut  pas  être  assez  grand  pour  cacher 


en  maintes  occasions  la  jalousie  que  lui  inspi- 
raient ses  rivaux.  =  La  Vierge  agenouillée, 
Florence.  —  Parques,  ih.  —  Sainte  famille  aux 
baigneurs,  ib.  —  Crucifiement  de  saint  Pierre 
(fresque),  Rome.  —  Conversion  de  saint  Paul 
(fresque),  ib.  —  Jugement  dernier  (fresque  et 
chef-d'œuvre),  ib.  —  Jésus-Christ  crucifié,  ib. 
—  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Deux  apôtres, 
ib.  —  Annonciation,  ib.  —  Création  du  monde 
(fresque  et  chef-d'œuvre),  ib.  —  Le  songe  de 
Michel-Ange,  Londres.  —  Ganymède  enlevé 
par  l'aigle  de  Jupiter,  Saint-Pétersbourg.  — 
Jésus- Christ  aux  Oliviers,  Munich.  —Jésus- 
Christ  à  la  colonne,  Madrid.  —  Dans  ces  der- 
niers temps,  M.  Morris  Moore  a  restitué  à 
Michel-Ange  un  tableau  attribué  au  Ghirlan- 
daïo  et  qui  a  acquis  aujourd'hui  une  grande 
célébrité  sous  le  nom  de  la  Vierge  de  Man- 
chester. =  Ceux  qui  ont  le  mieux  imité  la  ma- 
nière de  Michel-Ange  de  façon  à  permettre 
de  s'y  tromper,  sont  François  Granacci,  Fran- 
çois Pagani,  Sébastien  Filippi,  Daniel  Riccia- 
relli,  Marc  Spino,  Baptiste  Franco,  Marcel 
Venusti,  Ange  Bronzino,  Jean  André  Dondacci, 
Pellegrini  le  vieux  et  Mathieu  Alesio.  =  Des- 
sin d'une  correction  et  d'une  grandeur  inimi- 
tables ;  imitation  des  formes  antiques,  qu'il 
copia  sans  servilité  et  auxquelles  il  donna  les 
mouvements  que  sentait  son  âme  vigoureuse; 
style  terrible  et  sublime,  simple  et  rempli  de 
sentiment.  Comme  il  passa  une  partie  de  sa 
vie  à  disséquer,  non-seulement  des  hommes, 
mais  différentes  espèces  d'animaux  et  parti- 
culièrement des  chevaux,  ses  connaissances 
anatomiques  étaient  immenses  ;  originalité 
parfaite;  pensées  grandes  et  imposantes  ;  on 
dirait  que  le  mot  grandiose  a  été  inventé  pour 
caractériser  sa  manière;  draperies  extraor- 
dinaires et  d'une  beauté  singulière.  La  cha- 
pelle Sixtine  renfermant  son  chef-d'ouvre  en 
peinture,  c'est  là  qu'on  peut  le  mieux  étudier 
le  grand  homme  ;  il  y  a  représenté  la  création 
et  d'autres  épisodes  du  Testament.  Sublime 
comme  ses  sujets,  il  a  donné  la  mesure  de  la 
plus  grande  force  de  l'esprit  humain.  Les 
images  imposantes  de  l'austère  religion  des 
juifs,  le  cortège  effrayant  et  sacré  des  mi- 
nistres d'un  Dieu  en  courroux,  les  sibylles, 
ces  prophètes  dont  les  bouches  semblent  an- 
noncer les  rigueurs  de  ses  vengeances,  y  sont 
représentés  avec  cette  vérité  surnaturelle 
que  le  seul  Michel-Ange  pouvait  atteindre. Son 
génie,  tout  en  excellant  dans  le  terrible,  s'est 
montré  doux  et  gracieux  dans  la  représenta- 
tion d'Eve,  sortant  du  néant  :  ce  sont  bien  les 
grâces  de  l'épouse  du  premier  homme,  mo- 
dèle parfait  de  beauté  et  de  force,  grâce  sans 
aucune  altération  et  pure  comme  lorsqu'elle 
sortit  des  mains  du  créateur;  le  plus  bel  éloge 
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que  l'on  puisse  faire  de  ces  admirables  pein- 
tures, c'est  (il  faut  le  répéter  ici),  que  Raphaël, 
en  les  voyant  agrandit  sa  manière.  Michel- 
Ange,  peignit  dans  la  même  chapelle,  le  Juge- 
ment dernier,  le  plus  célèbre  de  ses  ouvrages  : 
on  entend  le  son  des  trompettes  divines,  an- 
nonçant la  destruction  des  mondes  orgueil- 
leux, éveillant  les  morts  dans  la  poussière 
des  tombeaux  et  rassemblant  tous  les  hom- 
mes aux  pieds  d'un  juge  terrible  qu'il  nous 
représente  plaçant  ses  élus  à  sa]droite  et  fou- 
droyant les  damnés.  Les  monstres  infernaux, 
les  ossements  blanchis  qui  se  raniment  et  se 
lèvent,  les  abîmes  affreux,  les  tortures  déjà 
commencées  des  victimes,tout  y  est  représen- 
té avec  un  génie  qui  a  fait  et  qui  fera  toujours 
l'admiration  des  siècles.  Pour  la  couleur,  les 
grâces  et  le  clair-obscur,  Michel-Ange  doit  cé- 
der la  place  à  Raphaël.  Regardant  la  fougue  et 
l'élévation  des  pensées,  le  grandiose  du  style  et 
la  science  du  dessin  comme  la  perfection  de 
l'art,  il  sembla  dédaigner  les  autres  branches, 
et  ainsi  son  caractère  austère  et  sérieux  se 
traduisit  jusque  dans  les  chefs-d'œuvre  que 
son  ciseau  et  son  pinceau  léguèrent  à  la  posté- 
rité. Quelques  tableaux  et  des  dessins  attri- 
bués à  ce  grand  artiste  ont  paru  à  des  ventes 
publiques  mais  les  prix  minimes  auxquels  ils 
ont  été  adjugés,  autorisent  à  affirmer  qu'ils 
n'étaient  pas  de  lui. 


fc*  là. 


Buonaventura.    E.    I.   *   1319.    Sienne 
Histoire.  =  On  voit  de  lui  à  Sienne  sur  la 
porte  de  la  sacristie  de  la  Conception,  une 
Vierge,  peinte  en  1319. 

Buonconsiglio  ou  Bonconsigli,  ou 
Boniconsilii  (Jean),  dit  il  Marescalco. 
E.  I.  1460  (?).  Vicence.  Histoire.  =  On  ignore 
l'époque  de  sa  mort  ;  il  ne  faut  pas  confondre 
cet  artiste  avec  Pierre  Marescalco.  =  Ta- 
bleaux (1511),  Montagnana.  —  Trois  saints, 
Venise  (Acad.  Signé  :  1497  a  du  22  decêbris 
|  Joanes  Boni  Chosilij.  Mare  |  schalchus. 
da  Vicenza.  p.  —  (La  date  est  douteuse).  — 
Sainte  famille  entourée  de  saints,  Dresde. 
=  Bonne  perspective,  proportions  exactes. 
Grandes  dispositions  pour  l'architecture.  Imita 
le  style  des  Bellini. 

Buonconti  (Jean-Paul).  E.  I.  1565  (?)-1605. 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  des  Carrache.  = 
A  produit  peu  d'ouvrages.  =  Dessin  très  pur, 
coloris  fort  et  nourri. 

Buoncori  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1643-1699. 
Campli  (dans  les  Abruzzes).  Histoire.  =  Elève 
de  P.  Fr.  Mola.  =  Visitation,  Rome.  =  Beau- 
coup d'effet  ;  style  un  peu  lourd. 

Buonfaiiti(Antoine),ditleXorr>icelIa. 


E.  I.  *  xvii6  siècle.  Ferrare.  Histoire.  =  On 
le  dit  élève  du  Guide. 

Ouonfigli  (Antoine).  E.1. 1680-1750.  Sienne. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux, 
Sienne. 

Buonfiglio  (Benoît).  E.  I.  1420.  Pérouse. 
Histoire,  portrait  et  grotesques.  =  Associé  et 
ami  de  Bernard  Pinturicchio  ;  fut  le  maître 
du  Pérugin  ;  travailla  à  Rome,  dans  le  palais 
du  pape  ;  vivait  encore  en  1496.  =  Fresques, 
Pérouse.  —  Tableaux,  ib.  =  Fort  estimé  dans 
sa  patrie.  Peignit  très  bien  le  paysage.  Bon 
architecte. 

Buongiovanni  (Salvator).  E.  I.  *  XIX'" 
siècle.  Histoire.  =  Dédale  et  Icare. 

Buoni  (Sylvestre).  E.  I.  f  1484  (?).  Naples. 
Histoire.  =  Elève  d'A.  Solario  et  de  Donzelli. 
On  le  confond  quelquefois  avec  Buoni,  son 
père,  mort  vers  1465,  peintre  médiocre.  = 
Clair-obscur  vigoureux,  de  la  morbidesse 
dans  les  contours. 

Buono  (Sylvestre).  E.  I.  1550  (?).  Naples. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  B.  Lama.  Imita  le 
Caravage.  Un  des  meilleurs  peintres  de  l'école 
napolitaine. 

Buono  (Jacques).  E.  1. 1690-1750.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  Marc-Antoine  Frances- 
chini  avec  lequel  il  a  longtemps  travaillé  sans 
toutefois  s'approprier  son  style. 

Buontalenti  (Bernard),  dit  Dalle  Cii- 
randolcE.  1. 1536-1608.  FLORENCE.  Histoire, 
portrait  et  miniature.  =  En  1547,  toute  sa  fa- 
mille fut  engloutie  par  un  débordement  de 
l'Arno  ;  lui  seul  fut  sauvé  et  élevé  par  le  duc 
Côme  de  Médicis.  Elève  de  Fr.  Salviati,  du 
Bronzino,  de  Vasari  et  de  Giulio  Clovio,  pour 
la  peinture,  et  de  Michel-Ange  pour  la  sculp- 
ture et  l'architecture  ;  son  surnom  de  Giran- 
dole (soleil  d'artifice)  lui  vient  de  son  habileté 
à  arranger  des  feux  d'artifice.  Compagnon  de 
François  de  Médicis  ;  envoyé  au  service  du 
duc  d'Albe,  à  Naples,  en  1556.  Désintéressé, 
prodigue  à  force  de  générosité,  aimé  de  tous, 
il  mourut  presque  pauvre,  après  avoir  rem- 
pli l'Italie  de  ses  ouvrages  comme  architecte. 
=  Sainte  famille  (miniature),  Florence.  = 
Considéré  comme  le  plus  grand  architecte  de 
son  temps  ;  bon  mécanicien ,  inventeur  de 
plusieurs  armes  de  guerre. 

Buonvicino  (Ubaldo).  E.  I.  *  1775.  BO- 
LOGNE. =  Elève  et  imitateur  de  J.  Pedretti. 

Binai  ti  (Jérôme).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Elève  de  L.  Cardi  dit  le  Cigoli.  =  La 
crèche,  Ascoli.  =  Peintre  de  mérite. 

Burbarini  (  Deifebo  ).  E.  I.  1619-1680. 
Sienne,  Histoire.  =  Détails  inconnus.  ■=  Fres- 
ques, Sienne. 

Burch  (Albert  Van  der).  E.  H.  1672-173*. 
Delft.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  J.Ver- 
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kolje  et  de  A.  Van  (1er  Werff.  Voyagea  en 
Allemagne  et  fut  protégé  par  l'électeur  Pala- 
tin. Graveur. 

Burch  (André-Jacques-Edouard  Van  der). 
E.  Fr.  1761-1803.  Montpellier.  Paysage.  = 
Mort  à  Paris.  =  L'institution  du  Rosaire 
Lille.  —  Deux  paysages,  ib. 

Burch  (Jacques-Hippolyte  Van  der),  fils 
d'André.  E.  Fr.  1796-1854.  Paysage.  =  Elève 
de  son  père,  de  Guérin,de  David  et  de  Muller, 
Dessinateur  au  Muséum  d'histoire  naturelle. 
=  Vue  de  la  Cara.  —  Vue  de  Normandie. 

Burckner  (Léopold-H.).  E.  Al.  1819.  Des- 
sau.  Genre,  etc.  =  Plus  connu  comme  graveur 
sur  bois. 

Burde  (Paul).  E.  Al.  *  1866.  Berlin.  Genre. 
=  La  jeune  mère. 

Buren  (Jacques  Van).  E.  FI.  *xve  siècle.  = 
Reçu  dans  la  corporation  des  peintres,  à 
Gand,  en  1436.  Enlumineur. 

Burette.  E.  Fr.  *  1842.  Paysage. 
Burford  (Robert).  E.  An.  *  1827.   Lon- 
dres (?).  Panoramas. 

Burg  (Adrien  Van  der).  E.  H.  1693-1733. 
Dordrecht.  Portrait  et  intérieurs.  =  Elève 
de  A.  Houbraken  qu'il  suivit  à  Amsterdam. 
Mort  dans  sa  ville  natale.  =  On  citait  comme 
une  de  ses  meilleures  productions,  les  por- 
traits des  directeurs  de  la  Monnaie,  à  Dor- 
drecht. =  Manière  de  son  maître  ;  bonne  res- 
semblance, coloris  agréable.  Graveur.  — 
Ventes.  V.  Delessert  (1869).  Jeune  femme  écou- 
tant le  tic-tac  d'une  montre,  450  fr.  (16  cent, 
sur  12.  Cuivre). 

Burg  (Jean  Van  der).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Utrecht.  Portrait.  =  De  naissance  noble,  il 
cultiva  l'art  pour  son  agrément. 

Burg  (Thierry  Van  der).  E.  H.  1723-1773. 
Utrecht.  Paysage  et  animaux.  =  Egalement 
dessinateur. 

Burgau  (P.  Von).  E.  Al.  *  1750.  Oiseaux 
et  fleurs.  =  Florissait  à  Vienne.  =  Oiseaux, 
Vienne.  —  Oiseaux  et  plantes,  ib. 

Burger   (Louis).    E.   Al.    1825.    Crakau. 
Genre,  etc.  =  Plus  connu  comme  dessinateur. 
Burger  (Adolphe).  E.  Al.  '  1866.  Berlin. 
Genre.  =  Sur  un  tombeau. 

Burger  (Jean).  E.  H.  *  xviie  siècle.  =  Reçu 
en  1623,  dans  la  corporation  de  St-Luc,  à  la 
Haye. 

Burgess  (Thomas).  E.  An.  1784-1807.  Pay 
sage. 

Burgess  (Guillaume).  E.  An.  1749-1812. 
Portrait. 

Burgess  (John  C.  ).  E.  An.  1798-1863. 
Fleurs. 

Burggrar (Charles).  E.  Al.  1803.  Halber- 
stadt.  Genre  et  portrait.  =  Elève  de  Her- 
big  et  de  Hensel.  =  Un  jeune  homme  et  une 


jeune  fille  admirant  un  tableau.  —  Une  Alle- 
mande en  Italie. 

Burgh  (Arthur  Van  der),  aussi  nommé 
ARY  BUURMAN.  E.  H.  Genre.  =  Détails  in- 
connus. 

Burgh  (Jean  Van  der).  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Peintre  sur  verre,  à  Utrecht. 

Burgh  ou  Burgt  (R.  Van).  *  xviiie  siècle. 
Gibier  mort,  attributs  de  chasse,  fleurs  et 
fruits.  =  Détails  inconnus. 

Burgh  (H.  Van  der).  E.  H.  *  xixe  siècle.  La 
Haye  (?).  Genre  et  intérieurs.  =  Intérieur 
d'une  maison  de  paysans,  Haarlem. 

Burgh  (H. -A.  Van  der).  *  xixe  siècle.  La 
Haye.  Animaux,  paysage  et  intérieurs.  = 
Bestiaux,  Haarlem. 

Burgh  (P.  Van  der).  *  xixe  siècle.  La  Haye. 
Vues  de  ville,  monuments.  =  Vues  à  La  Haye, 
Haarlem. 

Burghmann  (F.-J.).  E.  H.  Portrait.  = 
Détails  inconnu. 

Burglily-Glimmer  (Mme).  E.  Fr.  *  1842. 
Fleurs  et  fruits. 

Burgkmayr  (Jean).  E.  Al.  1472-1531. 
Augsbourg.  Histoire,  portrait  et  batailles.  = 
Il  reçut  probablement  les  premières  leçons  de 
son  père.  Envoyé  très  jeune  à  Colmar  auprès 
de  Schongauer,  mais  il  progressa  bien  plus  en 
travaillant  d'après  les  gravures  de  son  illus- 
tre contemporain  et  ami  Albert  Durer.  A  par- 
tir de  1507  ses  oeuvres  dénotent  à  tel  point 
l'influence  italienne  qu'on  doit  admettre  qu'il 
visita  l'Italie.  Les  dates  de  naissance  et  de 
mort  de  cet  artiste  ne  sont  point  connues  de- 
puis longtemps.  Sur  son  portrait  qui  se  trouve 
à  Vienne,  daté  de  1528,  il  se  dit  âgé  de  56  ans. 
La  date  de  sa  mort  est  extraite  des  registres 
de  la  corporation  des  peintres,  à  Augsbourg. 
Son  père,  Thomas,  mort  en  1523,  était  égale- 
ment peintre.  En  1501  un  peintre  romain  tra- 
vaillait dans  son  atelier.  Il  est,  avec  Holbein 
le  vieux,  le  chef  de  l'école  d'Augsbourg  ;  tra- 
vailla pour  l'empereur  Maximilien  I.  =  Cou- 
ronnement de  la  Vierge,  Augsbourg  (1507).  — 
Et  autres,  ib.  —  Bataille  de  Zama,  Munich.  — 
Saint  Jean  à  Pathmos,z&.—  Esther,  ib.  —  Saint 
Erasme,  ib.  —  Saint  Nicolas,^.  —  Saint  Jean- 
Baptiste,  ib.  —  Saint  Jean  l'Evangéliste,  ib.  — 
Portraits  du  duc  Guillaume  de  Bavière  et  de 
sa  femme,  ib.  —  La  Vierge  donnant  une 
grappe  de  raisins  à  l'enfant  Jésus,Nuremberg. 
(1507).  —  Portrait  :  le  peintre  et  sa  femme, 
Vienne.  —  Saint  Jérôme  se  donnant  la  disci- 
pline, Berlin.  —  La  Vierge  et  l'enfant  avec 
sainte  Catherine  et  sainte  Barbe,  ib.  —  Saint 
Ulrich,  ib.  —  Sainte  Barbe,  ib.  —  Sainte  Fa- 
mille, ib.  (signé  :  Jo.  Burgkmair  pingebat  in 
Augusta  Regia  1511).  —  Saint  Jean  l'Evan- 
géliste, Munich.  —  Et  autres,  ib.  —  Tableau 
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d'autel  à  deux  volets  :  mort  de  sainte  Ursule 
et  de  ses  compagnes,  dans  les  environs  de 
Cologne,  Dresde.  =  De  l'énergie  et  de  l'expres- 
sion dans  les  têtes  ;  trop  de  dureté  et  de  sé- 
cheresse. Beaucoup  de  vérité  ;  de  la  faiblesse 
dans  le  dessin;  bonne  couleur  dans  les  drape- 
ries. Egala  Durer  pour  la  gravure  sur  bois  ; 
grava  en  clair-obscur  et  à  l'eau-forte. 

Burgos  de  i\i.>ni illa  (Isidore).  E.  Es. 
*  1671.  Portrait.=Peintre  et  poête.=Portraits 
des  rois  d'Espagne.  =  Assez  bonne  couleur. 

Buri  (Frédéric).  E.  Al.  1763.  Hanau.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  d'abord  de  son  père 
qui  était  orfèvre  et  professeur  de  dessin  à 
l'Académie  de  Hanau,  puis  de  Tischbein.  Se 
rendit  à  Dusseldorf  en  1780  et  à  Rome  en  1782. 
Séjourna  en  Italie,  puis  s'établit  à  Dresde,  et, 
plus  tard,  à  Berlin.  =  Cupidon  triomphant,  la 
Haye. 
Burini.  V.  Burrini. 

Burkel  (Henri).  E.  Al.  1802-1869.  Pirma- 
sens  (près  de  Deux-Ponts).  Batailles,  genre, 
paysage  et  chevaux.  =  Elève  de  Guill.  Kôbell. 
=  Vue  de  Benedicter-Wand.  —  Scène  de  vil- 
lage, Munich.  —  Troupeau  de  moutons  dans 
la  campagne  romaine,  ib.  —  Chevaux  chez 
le  maréchal-ferrant  du  village,  Hambourg. 
Burkeloo  (J.).  Paysage.  =  Détails  incon- 
nus. 

Burkman  (J.).  E.  AL  1761.  Bavière.  Mi- 
niature. =  Demeura  longtemps  à  Amsterdam. 
=  Sa  manière  large  et  son  talent  remarquable 
donnent  un  grand  prix  à  ses  productions. 

Burling  (Gilbert).  E.  An.  1843-1875.  Oi- 
seaux. =  Peintre  américain.  Mort  à  Riverdale 
(Hudson).  =  Ecrivit  sur  son  art. 

Burnet  (Jacques).  E.  An.  1788-1816.  Pay- 
sage. 

Burnet  (Jean).  E.  An.  1784-1868.  Edim- 
bourg. Histoire,  etc.  =  Plus  connu  comme 
graveur. 

Burnet  (James),  fuôre  du  précédent.  E. 
An.  1788-1816.  Musselburgh.  Animaux.  =  Imi- 
tateur des  hollandais. 

Burney  (Edouard-F.).  E.  An.  1760-1848. 
Worcester.  Portrait,  genre.  =  E  véline. 

Burnier  (Richard).  E.  H.  *  1866.  Paysage, 
animaux.  =  Taureau  dans  un  paysage.  Bru- 
xelles. 

Burnitz  (Charles-P.).  E.  Al.  1824.  Franc-- 
fort-sur-Mein.  Paysage. 

Binon  (Virgile).  E.  Fr.  *  1528.  Histoire, 
ornements.  =  Travailla  à  Fontainebleau  sous 
les  ordres  du  Primatice  et  du  Rosso.  =  Artiste 
distingué. 

Buron  (Jean),  frère  de  Virgile.  E.  Fr. 
'  xvie  siècle.  Histoire,  ornements,  etc.  =  Em- 
ployé par  le  Primatice,  pendant  le  séjour  de 
ce  dernier  en  France. 
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Bnrr  (Alexandre-H,).  E.  An.  1835.  Man- 
chester. Genre.  =  La  politique.  —  Dora.    , 

Burr  (Jean).  E.  An.  *  1869.  Genre.  =  La 
leçon  de  musique. 

Burri.  E.  Al.  *  1837.  Paysage. 

Burrini  (Jean-Antoine),  E.  I.  1656-1727. 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Pasinelli; 
un  des  premiers  maîtres  de  J.  M.  Crospi,  dit 
l'Espagnol.  Quelques  auteurs  donnent  pour 
les  dates  de  naissance  et  de  mort  de  cet  artiste, 
1660-1730.  =  Génie  fécond;  ardeur  incroyable 
pour  le  travail;  sa  facilité  l'égara. 

Burrini  (Barbara),  fille  de  Jean-Antoine. 
E.  I.  1700-175*.  Bologne.  Portrait,  histoire.  = 
Elève  de  son  père.  =  Tableaux,  Bologne.  = 
Excella  dans  le  portrait. 

Busati  (André).  E.  I.  Histoire.  =  Détails 
inconnus.  =  Saint  Marc  entre  deux  autres 
Saints,  Venise.  (Acad.  signé  :  Andréa  Busati). 

Busca  (Antoine).  E.  I.  1625-1686.  Milan. 
Histoire.  =  Elève  d'Hercule  Procaccini,  le 
jeune,  qu'il  aida  dans  ses  travaux;  la  goutte 
paralysa  de  bonne  heure  ses  forces  et  son 
talent.  =  Expression  parfois  très  pathétique. 

Busch  (Frédéric).  E.  Al.  *  1836.  Dusski.- 
dorf.  Genre.  =  Pèlerin  au  repos,  —  Enfants 
à  une  fenêtre. 

Busch  (Henri).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Frise. 
Fleurs.  =  Cet  artiste  qui  travaillait  à  Lecu- 
waarden,  avait  inventé  l'art  de  peindre  des 
fleurs  sur  des  tables  en  pierre.  Il  réussit  par- 
faitement en  ce  genre,  mais  il  emporta  son 
secret  avec  lui  dans  la  tombe. 

Busehmann  (François  Gustave).  E.  FI. 
1818-1852.  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  F.  de 
Braekeleer.  =  Translation  d'une  relique  de 
sainte  Catherine  de  la  Palestine  en  Flandre, 
Sinay  (Flandre  orient.)  =  Graveur. 

Bushel  (François).  E.  Es/ 1865.  Alicante. 
Paysage. 

Busi  (Louis).  E.  I.  *  1869.  Bologne.  His- 
toire. =  Le  Tasse  et  le  cardinal  Aldobrandini. 

Busi  (Jean-Baptiste),  frère  de  Jean-Paul. 
E.  I.  *  1600  Bologne.  —  Elève  des  Carrache. 
—  Fut  également  sculpteur. 

Busi  (Jean-Paul),  frère  de  Jean-Baptiste. 
E.  1.  *  1600.  =  Elève  des  Carrache.  =Fut  aussi 
architecte  à  Paierai  e. 

Busio  (Aurèle).  E.  I.  f  1520  (?).  Crème.  His- 
toire, paysage.  =  Elève  et  compagnon  de 
travail  de  Polydore  Caravage  ;  mort  dans  la 
misère.  =  Imita  la  manière  de  son  maître. 

Busolen.  E.  H.  *  xviie  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Il  fit  le  portrait  de  Charles  II,  roi 
d'Angleterre. 

Bussche  (J.  E.  Van  den).  E.  FI.  *  1875.  An- 
vers. Histoire.  ==  Le  dernier  des  romains.  — 
Retraite  de  Russie. 
Bussler  (Ernest-Frédéric).    E.  Al.   1773. 
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Berlin.  Portrait  en  miniature,  histoire.  = 
Elève  de  l'Académie  de  Berlin  ;  employé  de  la 
maison  du  roi.  =  Graveur. 

Busson  (Charles).  E.  Fr.  1822.  Montoire. 
Paysage.=Elève  de  François.=Tableaux  dans 
les  musées  de  Tours,  Blois,  Compiègne,  etc. 

Bustamante  (François).  E.  Es.  1680-1737. 
Oviedo.  Portrait.  =  Elève  de  Michel-Hya- 
cinthe Menendez. 

Busti  (François).  E.  I.  *  1730.  Histoire.  = 
Appartient  à  l'école  romaine  et  peignit  à 
Saint-Dominique  de  Pérouse,  en  1730. 

Bustini.  V.  Bianchi  (Pierre)  et  Crespi  (Be- 
noît). 

Butay  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1760.  Pau. 
Histoire  et  paysage.  =  Professeur  de  dessin 
au  collège  royal  et  à  l'école  gratuite  de  la 
ville  de  Pau.  =  Tableaux  d'autel,  Bayonne.  — 
Fresques,  Pau. 

Butay  (Robert).  E.  Fr.  1586(?)-1662.  PARIS  (?) 
=  Peintre  du  roi.  Il  y  eut  encore  d'autres 
Butay,  artistes,  sur  lesquels  les  renseigne- 
ments font  défaut  et  dont  Jal  signale  l'exis- 
tence dans  son  Dictionnaire. 

Buti  (Dominique).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Fres- 
ques, Florence.— Intérieur  d'un  laboratoire,  ib. 

Buti  (Louis).  E.  I.  *  1590.  Florence.  His- 
toire. =  Elève  de  Santi  Titi.  Fut  employé  lors 
de  la  pompe  funèbre  de  Michel -Ange;  ne 
quitta  point  son  pays.  =  Fresques,  Rome.  — 
Fresques,  Florence.  =  Pensées  heureuses; 
dessin  correct;  coloris  satisfaisant;  abus  de 
la  couleur  rouge;  trop  de  crudité. 

Buttafogo  (Antoine).  E.  I.  *  1777. Venise  (?). 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Mort  de  saint 
Antoine  de  Padoue,  Padoue. 

Buttei-i  (Jean-Marie).  E.  I.  f  1606.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  d'Ange  Bronzino;  travailla 
au  catafalque  de  Michel-Ange.  =  Fournaise 
ou  fabrique  de  verre,  Florence.  —  Débarque- 
ment d'Enée  en  Italie,  ib.  =  Composition 
riche;  de  l'effet;  coloris  trop  dur. 

Buttinone  (Bernard).  E.  I.  f  1520  (?). 
Treviglio  (Milanais).  Histoire.  =  Elève  de 
Civerchîo.  Ami  de  Zenale. 

Butts  (Jean).  E.  An.  f  1764.  Cork.  Paysage. 

Buttura  (Eugène  F.).  E.  Fr.  1812-1852. 
Paris.  Paysage.  =  Premier  grand  prix  de 
l'Institut  en  1837.  =  Apollon  berger.  —  Site 
d'Italie,  Montpellier. 

Buttura  (Antoine  E.  E.),  fils  du  précédent 
E.  Fr.  1841.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Bar- 

rias. 

Buuren  (H.  L.  Van).  E.  H.  f  1840.  Pay 
sage,  animaux,  tapisseries.  =  En  1794,  il  était 
un  des  directeurs  du  collège  de  peinture,  à 
Utrecht. 
•  Buy»  (Corneille  B.).  E.  H.    1808.  Frise 


Fruits,  fleurs  et  portrait.  =  Elève  d'Eelkema, 
d'O.  de  Boer  et  de  G.  Van  der  Kooi. 

Buys  (Jacques).  E.  H.  1724-1801.  Amster- 
dam. Portrait,  genre,  bas-reliefs  et  tapisseries. 
=  Elève  de  C.  Pronk,  étudia  d'après  J.  De- 
wit  et  reçut  encore  des  leçons  de  C.  Troost. 
Il  fut  directeur  de  l'Académie  de  dessin.  Il  a 
beaucoup  dessiné  et  fait  des  copies  d'après  les 
bons  artistes  du  xvne  siècle.  Graveur. 

Buzekin  (Haine).  E.  FI.  *  xve  siècle.=  Tra- 
vailla en  1468  aux  entremets  de  Bruges. 

Bye  (Gerrit  de).  E.  H.  *  xvie  siècle.  Delft. 
Peintre  sur  verre.  ==  Il  fit,  en  1544,  par  ordre 
de  Charles-Quint,  des  vitraux  fort  renommés 
pour  une  église  à  Delft;  un  orage  qui  causa 
dans  cette  ville  des  dégâts  épouvantables, 
détruisit  l'œuvre  de  de  Bye. 

Bye  (Marc  de).  E.  H.  1612.  La  Haye.  Ani- 
maux. =  Elève  de  Jacques  Van  der  Does. 
Abandonna  la  peinture  pour  embrasser  l'état 
militaire.  =  Imitateur  de  Paul  Potter.  Gra- 
veur. 

Byer  (Nicolas).  E.  H.  Drontheim.  Histoire 
et  portrait. 

Bykowsky  (N-).  E.  Al  *  1868.  En  RUSSIE. 
Genre.  =  Faust  et  Marguerite. 

Bylard  (Corneille).  E.  H.  1813.  Hilversum. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  de  Ryk. 

Byler  ou  Beylert  (Hermann  Van).  E  H. 
*  xviie  siècle.  Histoire,  portrait.  =  Etabli  à 
Utrecht.  On  ne  cite  aucun  de  ses  ouvrages. 
=  Peintre  sur  verre. 

Byler  où  Bylei*t  (Jean  Van),  fils  d'Her- 
mann.  E.  H.  *  Commencement  du  xvne  siècle. 
Utrecht.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  son 
père.  Il  fut  aussi  peintre  sur  verre.  Doyen  de 
Saint-Luc,  à  Utrecht,  en  1626.  =  Presque  tous 
ses  tableaux  lui  furent  commandés  par  des 
souverains  étrangers.  =  Une  réunion,  Koenigs- 
berg.  —  Femme  tenant  un  bijou,  Rotterdam. 
=  Tableaux,  Cassel.  =  Ventes  :  V.  Maison 
du  roi  (1786).  La  Vierge  avec  l'Enfant  Jésus, 
130  fl. 

Byng  (R.).  E.  An.  *  Portrait.  =  Aida  Knel- 
ler  dans  ses  travaux  surtout  dans  les  drape- 
ries de  ses  portraits. 

Byme  (Anna).  E.  An.  1775-1837.  Londres. 
Fleurs  et  fruits. 

Byrne  (Charles).  E.  An.  1810.  Dublin. 
Miniature  =  Mort  fou. 

Bys  (Jean-Rodolphe).  E.  Al.  1660-1738.  So- 
leure.  Histoire,  paysage,  portrait.  =  Etu- 
dia à  Rome;  appelé  à  Vienne,  en  1704,  par 
l'empereur  Charles  VI  ;  puis  à  Mayence,  par 
l'électeur,  qui  le  nomma  peintre  de  sa  cour; 
comblé  de  biens  par  ce  prince  et  plusieurs 
grands  personnages.  Mort  à  Wurtzbourg.  = 
Fresques,  Vienne.= Peignit  beaucoup  à  fresque 
et  jouit  d'une  excellente  réputation. 


Caan  (Jacques).  E.  H.  *  xvie  siècle.  Peintre 
sur  verre.  =  Elève  des  Crabeth. 

Cabaillot  dit  Lasalle  (Louis-S.).  E.  Fr. 
1810.  Paris.  Genre.  =  Elève  de  Paris  et  de 
C.  Muller.  =  Jour  des  Ramaux.  —  Prière  à  la 
•croix  de  bois. 

Cabaillot  dit Lasalle  (Camille-L.).  E.  Fr. 
1839.  Paris.  Genre.  =  Fils  et  élève  de  Louis-. S. 
=  La  réponse. 

Caban.  E.  Al.  *  1837.  Paysage,  genre  et 
animaux.  =  Scène  villageoise. 

Cabane  (Florian-N.).E.  Fr.  1831.  Logriand. 
Genre,  etc.  =  Elève  de  Picot.  =  Un  puits  au 
village. 

Cabanel  (Alexandre).  E.  Fr.  1823.  Mont- 
pellier. Histoire  et  Genre.  =  Elève  de  Picot. 
=  Paradis  perdu,  Munich.  —  Velléda.  -  Le 
Christ  au  jardin  des  Oliviers.  —  Venus  Ana- 
dyomêne.  Peintures  décoratives  dans  des  mo- 
numents publics  et  des  hôtels  particuliers. 

Cabanne  (Mme.  née  Garnery).  E.  Fr. 
*  1837  Intérieurs,  fleurs. 

Cabart  (Mme.  née  Serret).  E.  Fr.  1812. 
Paris.  Histoire,  portrait. = Elève  de  Mme  Hau 
debourt-Lescot. 

Cabassî  (Marguerite).  E.  I.  1663-1734. 
Carpi.  Scènes  comiques.  =  Détails  inconnus. 
=  Réussit  dans  son  genre. 

Cabasson  dit  Barang  (Guillaume).  E. 
Fr.  1814.  Rouen.  Histoire,  genre.  =  Christ 
mort.  =  Pifferaro. 

Cabat  (Louis  Nicolas).  E.  Fr.  1812.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  Fiers.  =  Le  Repos.  — 


Bords  de  la  rivière  d'Argas.  —  Campagne  de 
Rome,  Lille. 

Cabei  (Adrien  ou  Arie  Van  Der).  E.  H. 
1631-1705.  Ryswyck  (près  de  La  Haye).  Pay- 
sage et  marine.  =  Elève  de  J.  Van  Goyen. 
Visita  l'Italie;  c'est  à  Rome  qu'il  fut  sur- 
nommé Corydon  et  Esprit.  Se  rendit  à  Lyon,  s'y 
maria  avant  1669  avec  Suzanne  Bourgeois  dont 
il  eut  plusieurs  enfants;  il  y  fut  maître-garde 
(Syndic)  pour  la  corporation  des  peintres  en 
1670  et  en  1686.  Un  parent  d'Adrien,  peintre 
comme  lui  et  portant  le  prénom  d'Ange,  vécut 
aussi  à  Lyon  où  il  occupa  également  et  plu- 
sieurs fois,  la  charge  de  Syndic,  de  1673  à 
1695.  Il  a  fait  en  Italie,  à  Lyon  et  à  Aix,  en 
Provence,  une  quantité  considérable  de  ta- 
bleaux. Il  n'est  pour  ainsi  dire  pas  de  maison 
qui  n'ait  quelque  chose  de  lui.  Van  der  Cabel 
fut  inhumé  à  Lyon,  dans  l'église  de  la  Plat- 
tière.  Graveur.  =  Paysage,  Munich.  —  Ta- 
bleaux, Aix  (Provence),  a-  Figures  et  ani- 
maux bien  dessinés,  pinceau  vif  et  spirituel. 
Style  des  Carrache,  Salvator  Rosa  et  autres 
Italiens.  Coloris  trop  sombre  (on  attribue  ce  dé- 
faut aux  mauvaises  couleurs  qu'il  employait). 
= Ventes  :  V.  Mme  Lenglier  (1788),  Entrée  d'un 
port,  500  1. 

Gabezalero  (Jean-Martin).  E.  Es.  1633- 
1673.  Almaden  (royaume  de  Cordoue).  His- 
toire religieuse.  =  Elève  de  don  Juan  Careno. 
Mort  à  Madrid.  Les  églises  de  cette  ville  pos- 
sèdent plusieurs  de  ses  ouvrages  :  on  fondait 
sur  son  talent  les  plus  belles  espérances,  lors- 
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que  la  mort  vint  l'enlever  au  milieu  de  sa 
carrière.  =  Portraits,  Madrid.  =  Coloris  re- 
marquable; style  sage,  correct  et  gracieux. 

Cabianca  (Vincent).  E.  I.  *  1867.  VÉRONE. 
Genre.  ==  L'attente. 

Cabrera  (Jérôme).  E.  Es.  *  1570.  Histoire. 
=  Détails  inconnus.  =  Fresques  au  Prado. 
=  Manière  large. 

Cabrol  Aguado  (D.  Manuel).  E.  Es. 
'  1860.  Séville.  Histoire,  genre.  =  Procession 
du  Sacré  Corps,  à  Séville. 

Cacault  (Pierre-R.).  E.  Fr.  1744-1810. 
Nantes.  Histoire,  portrait.  =  Caton.  --  Le 
musée  de  Nantes  possède  une  collection  de 
tableaux  connue  sous  le  nom  de  Collection 
Cacault  et  qui  a  appartenu  au  frère  de  cet 
artiste. 

Cacchi.  V.  Cucchi. 

Caccia  (Guillaume),  dit  Moncalvo.  E.  I. 
1568-1625  (?).  Montabone  ou  Novare.  His- 
toire. —  On  le  croit  élève  de  Soleri;  séjourna 
à  Milan,  Pavie ,  Novare,  Verceil,  Casai , 
Alexandrie.  =  Saint  Paul,  Milan.  —  Fresques, 
ib.  —  Déposition,  Novare.  —  Saint  Pierre. 
Turin.  —  Sainte  Thérèse,  ib.  —  La  Vierge 
consacrée  au  Seigneur  (fresque),  Créa,  près 
Moncalvo.  —  Epousailles  de  la  Vierge  (fres- 
que), ib.  —  Le  Paradis  (fresque),  ib.  —  Multi- 
plication des  pains,  Chiari.  —  Résurrection 
de  Lazare,  ib.  —  Saint  George,  Moncalvo.  — 
Conception,  ib.  —  Résurrection  de  Jésus- 
Christ,  Asti.  =  Pinceau  plein  de  grâce  et  de 
vigueur.  Deux  de  ses  filles,  Françoise  et 
Ursule,  ont  presque  égalé  son  talent.  La 
seconde  mourut  en  1678;  la  première  décéda  à 
l'âge  de  57  ans. 

Caccia  (Pompée).  E.  I.  *  1615.  Histoire.  = 
Travailla  â  Pistoie. 

Caccianiga  (François).  E.  I.  1700-1781. 
Milan.  Histoire.  =  Elève  du  Franceschini,  à 
Bologne;  se  perfectionna  à  Rome  et  s'établit 
dans  cette  ville;  fut  assailli  de  graves  cha- 
grins dans  sa  vieillesse  et  trouva  un  soutien 
et  un  protecteur  constant  dans  le  prince  Bor- 
ghêse.= Fresque  :  la  chute  de  Phaéton,  Rome. 
==  Manque  de  hardiesse  et  d'esprit;  coloris 
frais,  riant  et  harmonieux.  Graveur. 

Caccianiga  (Paul).  E.  I.  *  xvni0  siècle. 
Milan.  Histoire.  =  Ecole  des  Recchi.  Thomas 
Formenti  et  Jean-Baptiste  Pozzi,  le  jeune, 
furent  ses  condisciples  et  ses  compatriotes. 

Caccianimicî  (François).  E.  I.  f  1542. 
Bologne.  Histoire,  portrait.  =  Employé  par 
le  Rosso  aux  travaux  de  Fontainebleau.  = 
Imitateur  du  Primatice. 

Caccianimicî  (Vincent).  E.  I.  *  1530.  Bo- 
logne. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Fr.  Maz- 
zuoli,  dit  le  Parmesan,  son  intime  ami;  cet 
artiste  gentilhomme  ne  peignait  qu'en  ama- 
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teur.  =  Imita  le  style  de  son  maître;  habile 
coloriste.  Graveur. 

Caccioli.  V.  Cacciolo. 

Cacciolo  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1628-1675. 
Budrio.  Histoire.  =  Elève  de  Canuti  ;  peignit 
les  figures  dans  les  tableaux  de  J.  Paderna, 
Balthasar  Bianchi,  J.  J.  Monti,  etc.  =  Bon 
imitateur  du  Cignani;  ses  têtes  de  vieillards 
sont  estimées. 

Cacciolo  (Joseph-Antoine),  fils  de  Jean- 
Baptiste.  E.  I.  1670  (?)- 1740.  Ornements  et 
architecture.  =  Elève  de  Roli.  S'associa  avec 
Pietro  Farina  pour  peindre  les  ornements. 
Travailla  beaucoup  en  Allemagne. 

Caceres  (Felices  De).  E.  Es.  *  1630.  =  S'éta- 
blit à  Saragosse  et  peignit  peu  à  l'huile.  = 
Grand  dessinateur.  Un  de  ses  fils,  peu  habile 
dans  le  dessin,  avait  un  coloris  suave. 

Caceres  (François- Gines  De).  E.  Es.  *  xvne 
siècle.  Madrid  (?).  Histoire.  =  Elève  d'Esca- 
lante. 

Cachetemier  (Francisque).  E.  Fr.  *  XVIe 
siècle.  Histoire,  ornements,  etc.  =  Travailla 
sous  les  ordres  du  Primatice. 

Cachenx  (Jean-P.),  l'aîné.  E.  Fr.  *  1822. 
Épinay.  Intérieurs.  =  Intérieur  du  couvent 
de  l'Ara- Cœli,  à  Rome.  =  Maison  de  Michel- 
Ange. 

Cadagora,  dit  le  Viviane  E.  I.  *  1650. 
Perspective.  =  Inscrit  sur  la  liste  des  com- 
pagnons de  la  mort  ;  florissait  à  l'Académie 
de  Rome.  Il  ne  faut  pas  le  confondre  avec 
Octave  Viviani  qui  cultiva  le  même  genre.  = 
Excella  dans  la  perspective;  observateur  du 
goût  antique;  exact  dans  la  perspective  li- 
néaire, effet  harmonieux  ;  l'abus  qu'il  fit  du 
noir  rendit  ses  tableaux  durs  et  les  détériora 
avec  le  temps. 

Cadeau  (René).  E.  Fr.  1782-1859.  ANGERS. 
Portrait,  genre.  =  Elève  de  Guérin.  =  La 
petite  dormeuse. 

Cadès  (Joseph).  E.  I.  *  xvnie  siècle.  Rome. 
Histoire.  =  Elève  de  D.  Corvi,  qu'il  surpassa; 
né  d'un  père  Français  ;  il  mourut  à  l'âge  de 
49  ans.  =  Saint  Joseph  de  Cupertino,  Rome. 
=  Posséda  une  incroyable  facilité  à  contre- 
faire les  œuvres  de  tous  les  anciens  maîtres. 

Cadet  (Mme).  E.  Fr.  f  1801.  Peinture  sur 
émail.  =  Nommée  peintre  de  la  reine. en  1787. 
=  Portrait  de  Necker, 

Cadioli  (Jean).  E.  I.  *  xvnr3  siècle.  Man- 
toue.  Paysage.  =  Auteur  d'une  histoire  des 
Peintres  deMantoue  où  il  fonda  une  Académie 
dont  il  fut  le  premier  directeur. 

Cadolle  (Auguste-J.-B.-A.).   E.   Fr.    1782. 

1849.  Paris.  Vues.  =  Lithographe.  =  Vues  de 

Moscou.  —  Vue  de  Paris  prise  de  l'arc  de 

triomphe  de  l'Etoile. 

Cadolle  (Alexandre-J.  ),   fils  d'Auguste. 
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E.  Fr.  1826.  Moscou.  Vues.  =  Elève  de  son 
père  et  de  Tabar. 

Caenen  (F.).  E.  Al.  4  xvme  siècle.  Alle- 
magne. Portrait,  genre.=  S'établit  à  Nymègue 
puis  devint  peintre  de  la  cour  chez  un  souve- 
rain allemand. 

Caes  (Jean)  (peut-être  Jan  Claes).  E.  FI. 
'  xve  siècle.  =  Peintre  inscrit  en  1470-80  sur 
les  registres  de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à 
Bruges. 

Gaetano  (Simon).  E.  Es.  *  xvme  siècle.  = 
Détails  inconnus. 

CafTé  (Daniel).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Por- 
trait. =  Vivait  à  Dresde  au  commencement 
du  xix°  siècle.  =  Portrait  de  Diez,  professeur 
de  dessin  à  Leipzig,  Dresde. 

Caffl  (Hyppolite).  E.  1. 1814-1866.  Belluno. 
Architecture.  Marine. 

Caffi  (Marguerite).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Florence  ou  Crémone  ou  Vicence.  Fleurs  et 
fruits.  =  Détails  inconnus.  =  Ventes  :  V.  Per- 
reire  (1872),  Fleurs  dans  un  vase  et  entourant 
une  colonne  (toile  signée),  2000  fr.  —  Même  V. 
Fleurs  dam  la  vasque  d'une  fontaine,  1,520  fr. 

Cagnacci.  V.  Canlassi. 

Cagnard  (Etienne).  E.  Fr.  *  1842.  Lyon. 
Paysage. 

Cai.  ■  xvne  siècle.  =  Cité  par  de  Marolles. 

Caigny  (Mme  J.  de,  née  Mourian).  E.  Fr. 
*  1842.  Genre.  =  Vues  prises  en  Suisse. 

Caille  (Léon-L.).  E.  Fr.  1836.  Merville. 
Genre.  =  Élève  de  L.  Cogniet.  =  Chut  !  il  dort. 

CalUeau  (Hubert).  E.  Fr.  Vers  1520. 
Valenciennes.  Histoire  et  miniature.  =  On 
voit  de  lui,  au  cabinet  des  manuscrits  de  la 
Bibliothèque  nationale,  des  dessins  à  la  plume 
coloriés  à  l'eau,  dans  le  manuscrit  d'un  mys- 
tère de  la  passion  joué  à  Valenciennes  en  1547. 

Caillet  (M"e  Eulalie).  E.  Fr.  *  1837.  Pay- 
san. 

Cailloux  dit  Cailloux  (Alphonse-A.-A. 
de).  E.  Fr.  1788-1876.  Rouen.  =  Plus  connu 
comme  architecte. 

Caillou-I^egendi-e  (Louis).  E.  Fr.  1820. 
Lisieux.  Genre,  paysage.  =  Elève  de  Grenet 
et  de  Fontenay.  =  Souvenir  de  Bretagne. 

Cairo  (Ferdinand).  E.  I.  1701-1778.  Casal- 
monkerrato.  Histoire.  =  Elève  de  Frances- 
chini,  à  Bologne.  =  Style  facile  et  gracieux. 

Cairo  (le  chevalier  François).  E.  I.  1598- 
1674.  Varèse  (Milanais).  Histoire  et  portrait. 
=  Elève  de  P.  F.  Mazzuchelli.  =  Le  festin 
d'Epulon,  Rome.  —  Vénus  tenant  une  flèche, 
Dresde.  —  Portrait  d'homme,  Vienne.  =  Pein- 
tre grandiose,  coloriste  habile,  pinceau  dé- 
licat, formes  élégantes,  expression  gracieuse. 

Caisin  ou  Kaisin  (Jean).  '  xve  siècle.  = 
Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Caisne  (Henri  De).  E.  FI.  1799-1852.  Bru- 


xelles. Histoire.  =  Elève  de  C.  François  et 
de  Girodet.  =  Les  Belges  illustres,  Bruxelles. 
—  La  Charité,  Hambourg. 

Cakl  (Jean-Fr.).  E.  FI.  '  xviiic  siècle.  Saint- 
Trond.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1787. 

Calabi-eso  (le).  V.  Preti. 

Calabrla  (Pierre  de).  E.  Es.  *  1712.  His- 
toire et  batailles.  =  Elève  de  Luc  Giordano 
et  peintre  de  Philippe  V.  =  Grand  imitateur 
de  son  maître. 

Calamal  (Balthasar).  E.  I.  '  xix*  siècle. 
Florence.  Histoire.  =  Galilée  visité  par  Mil- 
ton. 

Calamatta  (Mmfl,  née  Raoul-Rochette).  E. 
I.4  1842.  Histoire  et  portrait.  =  Femme  à  sa 
toilette.  —  La  Sainte  Famille. 

Calame  (Alexandre).  E.  Al.  1817-1864.  Ve- 
vey.  Paysage.  =  Elève  de  Diday.  =  Ruines  de 
Pestum.  —  Vue  en  Tyrol.  —  Le  grand  Eiser. 

Calandra  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1586  ou 
1589  —  1644  ou  1648.  Veiiceil.  Mosaïque.  = 
Elève  de  Marcel  Provenzale.  =  Saint  Michel 
et  les  quatre  docteurs  de  l'Eglise,  Rome. 

Calandr-lno.  E.  I.  *  xive  siècle.  Histoire 
et  portrait.  =  Objet  des  plaisanteries  et  des 
tours  comiques  de  Buffalmacco  et  de  ses  amis. 
=  Talent  peu  estimé. 

Calandrucci  (Hyacinthe).  E.  I.  1646-1707. 
Palerme.  Histoire.  =  Elève  préféré  de  C. 
Maratti;  s'occupa  à  Rome,  puis  à  Palerme,  et 
mourut  dans  cette  dernière  ville.  Son  frère 
Dominique,  élève  du  même  maitre,  acquit 
peu  de  réputation.  Son  fils  ou  son  neveu  Jean- 
Baptiste,  fut  guidé  par  lui  et  s'occupa  quel- 
que temps  à  Rome.  =  Sainte  Anne,  Rome.  — 
Saint  Jean-Baptiste,  ib.  =  Vierge  entourée  de 
saints,  Palerme.  =  Ses  tableaux  sont  estimés. 

Calani  (Charles).  E.  I.  f  1812.  Parme.  His- 
toire. =  Il  fut  également  sculpteur.  =  Il  fut 
un  des  peintres  qui,  à  l'époque  de  décadence 
dans  laquelle  ils  vivaient,  s'efforcèrent  de 
ramener  le  bon  goût  dans  les  arts. 

Calani  (Marie),  fille  de  Charles.  E.  I.  1781- 
1804.  Parme.  Histoire.  =  Elève  de  son  père; 
remporta  le  second  prix  à  un  grand  concours 
de  peinture  ouvert  à  Milan,  en  1801.  =  Bap- 
tême du  Christ.  —  Hébé. 

Calâtes,  300  ans  avant  J.-C  Genre.  = 
Nommé  Rhyparographe ,  peintre  de  petits 
sujets.  (Pline.) 

Calau  (Benoît  ou  Benjamin).  E.  Al.  1724- 
1785.  Frederickstadt  (Holstein).  Portrait.  = 
Peintre  de  la  cour,  et  membre  de  l'Académie 
des  beaux-arts  de  Berlin,  où  il  mourut.  =  Il 
passe  pour  avoir  retrouvé  la  composition  de 
la  cire  punique  dont  se  servaient  les  peintres 
de  l'antiquité. 

Calcar  (Jean-Stephanus  dit  Jean  von). 
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E.  Al.  1510(0-1546.  Calcar  (duché  de  Clôves) 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  du  Titien,  à  Ve- 
nise; passa  une  grande  partie  de  sa  vie  en 
Italie;  Vasari  et  Van  Mander  font  de  ce  pein- 
tre un  grand  éloge;  Vasari  se  lia  intimement 
avec  lui,  à  Naples,  et  rapporte  qu'il  fit  les 
dessins  pour  le  traité  d'anatomie  du  célè- 
bre Vésale;  mort  à  Naples  dans  un  âge  peu 
avancé,  après  avoir  acquis  beaucoup  de  célé- 
brité. —  Mère  des  douleurs,  Munich.  —  Por- 
trait d'homme,  Vienne.  —  Tableaux,  Cal- 
car  (église).  —  Portrait,  Berlin.  —  Portrait 
d'homme,  Paris.  =  Illustra  les  vies  des  pein- 
tres et  sculpteurs,  publiées  par  Vasari.  = 
Imita  si  parfaitement  la  manière  de  son  maî- 
tre que  l'on  confond  parfois  leurs  tableaux. 
Belle  ordonnance,  coloris  et  dessin  parfaits; 
sentiment  très  délicat  dans  les  portraits. 

Calci  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1760.  Gênes. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Beau  coloris  ; 
bon  ajustement  des  draperies. 

Caicia  (Joseph).  E.  I.  *  xvine  siècle.  Gènes. 
Histoire.  =  Ce  peintre  est  parfois  confondu 
avec  Marc  Genovesini.  peintre  milanais.  = 
Beaucoup  de  grâce  dans  la  composition  et  de 
fraicheur  dans  le  coloris. 

Caidana  (Antoine).  E.  I.  *  xviiic  siècle. 
Ancone  Histoire.  =  Travailla  à  Rome. 

Caldara  (Polydore),  dit  Caravage.  E.  I. 
1495  (?)- 1543.  Caravaggio  (Milanais).  Histoire 
et  paysage.  =  Alla  jeune  à  Rome,  où  sa  voca- 
tion se  révéla  en  voyant  travailler  Jean 
d'Udine  et  d'autres  artistes,  aux  loges  du  Va- 
tican; ami  de  Mathurin  de  Florence,  qui  lui 
donna  des  conseils  et  qu'il  surpassa  promp- 
tement.  Quitta  Rome  après  le  sac  de  cette 
ville,  ouvrit  une  école  à  Naples,  puis  à  Mes- 
sine. Mort  assassiné  par  un  de  ses  élèves, 
Tonno  Calabrese,  au  moment  de  retourner  à 
Rome,  après  avoir  passé  quelque  temps  à 
Messine  et  y  avoir  fait  élever  des  arcs  de 
triomphe  pour  le  passage  de  Charles-Quint. 
=  Un  architecte,  Rome.  —  Fresques,  ib.  — 
La  Vierge  et  l'Enfant  avec  saint  François, 
Florence.  —  Combat  de  cavalerie  (grisaille), 
Dresde.  —  Amours  et  Satyres,  Londres.  — 
Amours  et  Chèvres,  ib.  —  Tableaux,  Naples. 
—  Céphale  et  Procris,  Vienne.  —  Assem- 
blée des  Dieux,  Paris.  =  Dessin  correct; 
suivit  avec  succès  le  style  de  l'antique;  de 
l'expression,  du  naturel;  composition  noble, 
coloris  vigoureux.  S'appliqua  au  clair-obs- 
cur, dans  le  genre  qu'on  appelle  sgraffiato. 
Etudia  l'architecture.  Peignit  un  grand  nom- 
bre de  façades  de  maisons. 

Calderari  ou  Caldelari  (Jean-Marie). 
E.  I.  f  1564  (?).  Pordenone.  Histoire.  =  Elève 
du  Pordenone;  son  mérite  surpasse  sa  répu- 
tation. =  Grand  imitateur  de  son  maître. 


Calderon  de  Labarca  (Vincent).  E.  Es. 
1762-1794.  Guadalaxara.  Portrait,  paysage  et 
histoire.  =  Elève  de  Fr.  Goya;  donnait  les 
plus  belles  espérances,  lorsqu'une  mort  pré- 
maturée vint  l'enlever  aux  arts.  =  Imita  son 
maître  ;  bonne  ressemblance  et  bonne  manière 
dans  le  portrait;  touche  spirituelle;  pinceau 
fin  et  gracieux  dans  le  paysage. 

Calderon  (Philippe-H.).  E.  Fr.  1833.  POI- 
TIERS. Histoire,  genre.  =  Elève  de  Picot.  =* 
La  fille  du  geôlier.  —  La  dernière  touche. 

Caletti  (Joseph),  dit  le  Cremooeee. 
E.  I.  1600(?)-1660(?).  Ferrare.  Histoire.  =  On 
le  croit  élève  du  Guerchin;  il  disparut  un 
jour  de  la  ville  et  l'on  n'entendit  plus  jamais 
parler  de  lui.  =  Chairs  un  peu  bronzées,  om- 
bres trop  chargées,  accessoires  négligés,  com- 
position souvent  extravagante;  style  quel- 
quefois grandiose,  expressif  et  pittoresque. 
Graveur. 

Caliari  (Benoît),  frère  de  Paul.  E.  I.  1538- 
1598.  Vérone  (?).  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  son  frère,  avec  lequel  il  travailla  souvent. 
=  Fresques  mythologiques,  Vérone.  —  Anges 
portant  les  instruments  de  la  passion,  Venise. 

—  Institution  de  la  confrérie  del  Soccorso,  ib. 

—  Jésus-Christ  portant  sa  croix  et  rencontré 
par  Véronique,  ib.  =  Peu  d'imagination,  du 
naturel  et  quelque  élévation.  Sculpteur  mé- 
diocre. Grandes  connaissances  en  architec- 
ture. 

Caliari  (Paul),  dit  I*atil  Véronèse. 
E.  I.  1528-1588.  Yérone.  Histoire,  portrait.  = 
Fils  d'un  sculpteur.  Elève  de  son  oncle  Ba- 
dile.  La  vie  de  ce  grand  peintre  fut  tout  en- 
tière consacrée  au  travail;  s'occupa  à  Vé- 
rone, fut  protégé  par  Hercule  de  Gonzague 
qui  l'emmena  à  Mantoue;  séjourna  à  Vicence 
et  enfin  à  Venise  où  il  s'établit;  il  acquit 
une  immense  réputation  à  laquelle  ses  rivaux 
mêmes  rendirent  hommage.  Après  être  sorti 
vainqueur  d'un  concours  célèbre  à  la  biblio- 
thèque de  Saint -Marc,  il  alla  visiter  sa 
patrie  ;  revint  à  Venise ,  puis  se  rendit  à 
Rome  à  la  suite  de  l'ambassadeur  de  la  répu- 
blique; ses  études  dans  cette  ville  influen- 
cèrent très  heureusement  son  talent.  Revenu 
à  Venise,  il  ne  pouvait  y  satisfaire  à  toutes 
les  commandes  qu'on  lui  faisait,  malgré  sa 
prodigieuse  facilité;  ses  ouvrages  remplissent 
l'Etat  vénitien  ;  son  caractère  doux,  aimable 
et  généreux  lui  concilia  l'affection  et  l'estime 
générales.  =  Noces  de  Cana  (chef-d'œuvre), 
Milan.  —  Jésus  avec  Marthe  et  Marie,  ib.  — 
Adoration  des  rois,  ib.  —  Sainte  Hélène,  Rome. 

—  Saint  Jean  dans  le  désert,  ib.  —  Saint  An- 
toine, ib.  —  Déposition  de  croix,  ib.  —  Enlève- 
ment d'Europe,  ib.  —  Moïse  sauvé  des  eaux, 
Naples.  —  Portrait  du  cardinal  Bembo,  ib.  — 
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Nativité,  Venise.  —  Baptême  de  Jésus-Christ, 
ib.  -  Saint  Pierre  et  saint  Paul,  ib.  —  Deux 
Madones,  ib.  —  Histoire  d'Esther,  ib.  —  Et 
beaucoup  d'autres,  ib.  —  Martyre  de  saint 
Côme  et  de  saint  Damien  (esquisse  sur  pa- 
pier), La  Haye.  —  La  richesse  répandant  ses 
dons  sur  Venise,  Bruxelles.  —  Adoration  des 
bergers,  ib.  —  Sainte  Catherine  adorant  l'en- 
fant Jésus,  ib.  —  Consécration  de  Saint  Ni- 
colas, Londres.  —  Jupiter  et  Europe,  ib.  — 
Annonciation,  ib.  -  Mariage  de  sainte  Cathe- 
rine, ib.  —  Le  tribut,  ib.  —  Sacrifice  magique, 
ib.  —  Adoration  des  Mages,  ib.  —  La  famille 
de  Darius  aux  pieds  d'Alexandre,  ib.  —  Les 
noces  de  Cana,  Dresde.  —  Moïse  sauvé  des 
eaux,   ib.   —  Jésus- Christ  crucifié,    ib.    — 
Suzanne  au   bain,   ib.    —   Et  autres,  ib.  — 
Résurrection  de  Lazare,  Florence.  —  Sainte 
Catherine  enchaînée,  ib.  —  Annonciation,  ib. 

—  Jésus-Christ  crucifié,  ib.  —  Esther  devant 
Assuérus,  ib.  —  Madone,  ib.  —  Adieux  de 
Jésus-Christ  à  la  Vierge  avant  la  Passion,  ib. 

—  Présentation  au  temple,  ib.  -  Saint  Benoît. 
ib.  —  Repos  en  Egypte,  Saint-Pétersbourg. 

—  Pèche  miraculeuse,  ib.  —  Sainte  famille, 
ib.  —  Moïse  retiré  du  Nil,  ib.  —  Epiphanie,  ib. 

—  Saint  George,  ib.  —  La  justice  et  la  pru- 
dence, Munich.  —  L'amour  maternel,  ib.  — 
La  foi  et  la  piété,  ib.  —  La  force  et  la  tempé- 
rance, ib.  —  Sainte  famille,  ib.  —  Mort  de 
Cléopàtre,  ib,  —  Repos  en  Egypte,  ib.  —  La 
femme  adultère,  ib.  —  Le  Centenier,  ib.  — 
L'Amour  tenant  deux  chiens,  ib.  —  Epiphanie, 
ib.  —  Portrait  du  peintre,  ib.    -  Portraits,  ib. 

—  Madeleine  chez  le  Pharisien,  Vienne.  —  La 
Samaritaine,  ib.  —  Annonciation,  ib.  —  Epi- 
phanie, ib.  -  Portrait  de  Catherine  Cornaro, 
ib.  —  Judith,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  ado- 
rés par  des  saintes,  ib,  —  La  fille  de  Jaîre,  ib, 

—  Curtius,  ib.  —  Enlèvement  de  Dèjanire.  ib. 
—Vénus  et  Adonis,  ib.  —  Mariage  de  sainte  Ca- 
therine, ib.  —  Saint  Sébastien,  ib.  —  Le  Christ, 
ib.  —  Saint  Nicolas,  ib.  —  Saint  Jean-Baptiste, 
ib.  —  Lucrèce,  ib.  —  Loth  et  ses  filles,  Paris. 

—  Evanouissement  d'Esther,  ib.  —  Les  noces 
de  Cana,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.  — 
Sainte  famille,  ib.  —  Les  pèlerins  d'Emmaus, 
ib.  —  Jésus-Christ  dans  la  maison  de  Pierre 
ib.  —  Jésus-Christ  succombant  sous  la  croix, 
ib.  —  Jésus-Christ  entre  les  larrons,  ib.  - 
Suzanne  et  les  vieillards,  ib.  —  Une  femme 
fit  un  enfant,  ib.  —  Jésus -Christ  mort  pleuré 
par  des  anges,  Berlin.  —  Moïse  sauvé  des 
eaux,  ib.  —  Allégorie  mythologique,  ib.  —  La 
religion  et  l'hérésie,  allégorie,  ib.  -  Minerve, 
ib.  —  Apollon  et  Junon,  ib.  —  Plafond  :  les 
Dieux  de  l'Olympe,  ib.  —  Plusieurs  tableaux 
représentant  des  génies,  ib.  —  Pie  V  adorant 
le  Christ  mort,  Madrid.  -  La  femme  adultère, 
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ib.  —  Les  noces  de  Cana,  ib.  —  Le  Calvaire, 
ib.  -  Le  Centenier,  ib.  —  Rébecca  et  Eliézer,' 
ib.  —  Moïse  sauvé  du  Nil,  ib.  -  Madeleine,  ib. 
—  Baptême  de  Jésus-Christ,  ib.  —  Vénus  et 
Adonis,  ib.  —  Allégorie,  ib.  —  Sacrifice  d'Abra- 
ham, ib.  —  Caïn  après  son  crime,  ib.  —  Mar- 
tyre de  saint  Ginès.  ib.  —  Suzanne  et  les  vieil 
lards,  ib.  —  Jésus  christ  au  milieu  des  doc- 
teurs,  ib.   ~   Epiphanie,   ib.  —  Portrait    <i<3 
femme,  Nantes.  —  La  femme  adultère,  Bor- 
deaux. —  La  Charité,  Marseille.  —  Martyre 
de  St-Georges,  Lille.  =  Composition  noble  et 
élevée,  imita  le  Titien  et  le  Tintoret  et  les 
surpassa  par  son  élégance  ainsi  que  par  ses 
ornements  variés.  Belle  couleur,  grande  ima- 
gination, expression   spirituelle.   On   lui  re- 
proche l'anachronisme  de  ses  costumes;  son 
sujet  favori  était  la  Cène.  =  Ventes  :  V.  Fraula 
(1738),  Enlèvement  d'Europe,  325  fl.  —V.  Cro- 
zat  (1741),  Vierge  entourée  d'anges,  325  liv.  — 
V.  Carignan  (1742),  Apparition  de  J.-C.  d  la 
Madeleine  et  une  Annonciation,  2,000  liv.  —  V. 
Pontchartrain  (1747),  Présentation  de  J.-C. 
au  temple,  8,500  liv.  —  V.  Pasquier  (1755), 
Vierge  présentant  V Enfant  Jésus  à  Siméon, 
2,761  liv.  —  V.  Tallard  {Hb6),Vierge  à  genoux 
présentant  Jésus  au  grand  prêtre,  15,101  liv. 
—  V.  Randon  de  Boisset  (1777),  Amours  de  Vé- 
nus et  d'Andonis,  2,401  liv.  —  V.  Conti  (1777), 
Femme  adultère,  5,000  liv.  —  V.  Perregaux 
1841),  Jeune  Vénitienne  tenant  un  écureuil, 
2,510  fr.  —  V.  Aguado  (1843),  la    Vierge  et 
r Enfant,  sainte  Catherine  d'Alexandrie  et 
sainte  Lucie,  3,200  fr.  —  V.  Pourtalôs  (1£G.j). 
Jésus  à  Emmaûs,  1,010  fr.  -  Même  V.  Portrait 
à  mi-corps  de  la  fille  du  peintre,  20,500  fr. 


& 


Caliai-i  (Charles),  dit  Carlotto,  fils  de 
Paul.  E.  I.  1572-1596.  Histoire.  =  Elève  de  son 
père  et  de  Jacques  Bassan;  tendrement  aimé 
par  son  père  et  son  oncle  Benoît;  mort  à 
24  ans,  victime  de  sa  trop  grande  ardeur  au 
travail.  =  Saint  Augustin,  Venise.  —  Cône,  ib. 

—  Le  doge  Cicogna  donnant  audience,  ib.  — 
Jésus-Christ  mort,  ib.  —  La  ville  de  Venise, 
ib-  —  Visitation,  Florence.  -  Miracle  de  saint 
Frédien.  évêque  de  Lucques,  ib.  —  Histoire  de 
nos  premiers  pères  (en  4  tableaux),  ib.  — 
La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.  —  Saint  Augustin, 
évêque  d'Hippone,  Vienne. —Allégorie,Dresde. 

—  La  Vierge,  l'Enfant  et  saint  Jean.  ib.  — 
Baptême  de  Jésus-Christ,  ib.  —  Adoration  des 
mages,  La  Haye.  —  Sacrifice  du  sage,  Londres. 

—  Présentation  de  Jésus-Christ  au  temple. 
Berlin.  -  -  Allégorie  :  Naissance  d'un  prince 
royal,  Madrid.  —  Sainte  martyre,  ib.  =  Ma- 
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nières  de  ses  deux  maîtres  mêlées;  il  aurait 
peut-être  surpassé  son  père  s'il  n'était  mort 
trop  tôt.  =  Ventes  :  V.  Carignan  (1742),  Assem- 
blée des  apôtres,  1,200  liv.  —  V.  Celotti  (1807), 
Le  Centenier,  213  fr. 

Galiarl  (Gabriel),  fils  de  Paul.  E.  I.  1568- 
1631.  Histoire,  portrait.  =  S'occupa  avec  son 
frère  et  son  oncle  ;  quitta  presque  entière- 
ment les  arts  pour  le  commerce.  Mort  de  la 
peste.  =  Exécuta  au  pastel  quelques  portraits 
qui  sont  fort  rares. 

Calici  (Achille).  E.  I.  *  xvie  siècle,  Bolo- 
gne (?).  Histoire.  =  Elève  de  Louis  Carrache. 
=  Peintre  médiocre. 

Caligarino  (le).  V.  Cappellilli. 

Calimberg  ou  Calimperg  (Joseph). 
f  1570.  =  Cité  par  Lanzi  comme  un  excellent 
peintre  allemand;  établi  à  Venise  et  mort 
dans  cette  ville. 

Oaliphon.  318  ans  avant  Jésus-Christ. 
Samos.  =  Fit,  pour  le  temple  d'Ephèse,  le 
tableau  de  la  Discorde  (Pausanias). 

Calisch  (Maurice).  E-  H.  1819-1870.  Am- 
sterdam. Histoire,  genre.  =  Elève  de  J.  A. 
Kruseman.  =  La  poissonnière.  —  Mort  de 
Démosthènes. 

Caiisto.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire.  = 
Elève  de  Camille  Procaccini. 

Call  (Jean  Van).  E.  H.  1655-1703.  Nymègue. 
Paysage  et  vues  de  villes  (en  miniature).  = 
Exécuta  un  grand  nombre  de  gravures  et  de 
dessins.  On  ne  connaît  de  lui  que  peu  de 
tableaux.  =  Touche  délicate  et  spirituelle, 
composition  ingénieuse. 

Cail  (Pierre  Van),  fils  de  Jean.  E.  H.  f  1737. 
Paysage.  =  Le  roi  de  Prusse  le  chargea  de 
peindre  à  l'aquarelle  les  forteresses  et  les 
champs  de  bataille  de  la  guerre  de  Flandre. 
=  Réputation  méritée. 

Gallande  de  Ghampmartin  (Charles- 
E.).  E.  Fr.  1797.  Bourges.  Histoire,  genre, 
portrait.  =  Elève  de  Guérin.  =  Tableaux  au 
Louvre,  dans  les  musées  de  Nimes,  d'Avig- 
non, de  St-Cloud,  de  Versailles,  etc.,  et  dans 
quelques  églises  de  Paris. 

Callcott  (Auguste-Wall.).  E.  An.  1779- 
1844.  Kensington.  Paysage,  genre,  portrait, 
etc.  =  Elève  de  Hoppner;  membre  de  l'Aca- 
démie royale,  depuis  1810.  =  Paysans  fla- 
mands revenant  du  marché,  Londres.  — 
Scène  de  la  côte,  ib.  —  Paysage  avec  animaux, 
ih.  —  Et  plusieurs  autres,  ib. 

Callebei-t  (F.  J.).  E.  FI.  *  1865.  Roulers. 
Histoire. 

Calleja  (André  De  La).  E.  Es.  1705-1785. 
Rioja.  Histoire.  =  Elève  de  Jérôme  de  Es- 
querra;  directeur  de  l'Académie  et  peintre 
du  roi  ;  son  plus  grand  mérite  est  d'avoir  res- 
tauré admirablement  les  tableaux  de  la  galerie 


de  Philippe  V.  =  Forma  beaucoup  de  bons 
élèves. 

Callet  (Antoine-François).  E.  Fr.  1741- 
1823.  Paris.  Portrait,  histoire.  =  Remporta 
le  grand  prix  à  l'âge  de  18  ans,  et  fit  le  voyage 
d'Italie.  Membre  de  l'Académie  de  peinture, 
en  1780.  =  Portrait  de  Louis  XVI,  Valen- 
ciennes.  —  Fresques,  Paris.  —  Les  Saturnales 
ou  l'Hiver,  ib.  —  Le  Printemps,  ib.  —  L'Eté, 
ib.  =  Qualités  et  défauts  de  l'ancienne  école. 

Callet  (Apollodore)  Ë.  Fr.  1799-1831,  Pa- 
ris. Histoire.  =  Condamnation  de  Séjan.  — 
Bataille  de  Marengo,  Versailles. 

Cailiadès.  Peintre  grec.  =  Cité  par  Lu- 
cien. 

Calliclès.  300  ans  avant  J.-C.  Grèce.  Ta- 
bleaux en  miniature.  =  On  raconte  que  les 
tableaux  de  ce  peintre  n'avaient  que  3  pouces 
de  circonférence.  (Pline.)  =  Varron  assure 
que  le  talent  de  cet  artiste  se  serait  élevé  au 
même  rang  que  celui  d'Euphranor,  s'il  avait 
entrepris  de  grandes  compositions. 

Callimaque.  415  ans  avant  J.-C.  CORIN- 
the.  Histoire.  =  Sculpteur,  architecte  et  pein- 
tre célèbre;  ses  ouvrages  eurent  une  grande 
réputation.  C'est  à  lui  qu'appartient  l'inven- 
tion de  l'ordre  corinthien.  (Pline,  Plutarque 
et  Vitruve.)  =  Aucun  auteur  ancien  ne  cite 
de  ses  tableaux.  =  Retouchait  beaucoup  ses 
ouvrages  et  n'était  jamais  content  de  son 
exécution  ;  c'est  pourquoi  on  l'avait  sur- 
nommé l'ennemi  de  son  art.  Inventeur  du 
trépan,  instrument  dont  se  servent  les  sculp- 
teurs pour  fouiller  le  marbre. 

Callot  (Jacques).  E.  Fr.  1592-1635.  Nancy. 
Histoire  et  batailles.  =  Elève  de  Ph.  Tho- 
massin;  s'échappa  deux  fois  de  la  maison 
paternelle,  afin  d'étudier  les  maîtres  anciens, 
en  Italie  ;  reçut  enfin  le  consentement  de  sa 
famille  à  la  carrière  qu'il  avait  choisie;  atta- 
ché d'abord  à  Cosme  II,  duc  de  Médicis,  puis 
à  Henri,  duc  de  Lorraine.  Mort  d'excès  de  tra- 
vail. Caractère  noble,  grand  et  généreux.  = 
Le  portement  de  croix,  Nancy.  —  La  vie  du 
soldat  (12  tableaux),  Rome.  —  Jésus-Christ 
montré  au  peuple,  Florence.  —  Le  châtiment 
militaire,  Dresde.  —Foire  d'Imprunata  (près 
Florence),  Venise.  —  La  Tour  de  Nesle,  ib. 
=  Brillante  imagination.  Célèbre  graveur  à 
l'eau-forte  et  dessinateur.  Sa  célébrité  est  due 
beaucoup  plus  à  son  burin  qu'à  son  pinceau. 
(Voir  E.  Meaume.  Recherches  sur  la  vie  et  les 
ouvrages  de  Jacques  Callot.  Paris,  2  vol.  in-8°, 
1860.  Ve  Jules  Renouard). 

Callot  (Adolphe  J  -B.).  E.  Fr.  1830.  Paris. 
Histoire,  portrait.=Elève  deL.Cogniet.=Saûl 
évoquant  l'ombre  de  Samuel,  d'après  S.  Rosa. 

Cailow  (Guillaume).  E.  An.  *  xixe  siècle. 
Greenwich.  Aquarelle. 
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Calmelet  (H.).  E.  Fr.  1814.  Laon.  Histoire, 
paysage,  etc.  =  Atala.  —  L'aiguille  du  Dru. 

Calmeyer.  E.  Al.  *  XVIIIe  siècle.  En  Noit- 
WÈGE. 

Caiomato  (Barthélémy).  E.  I.*  XVIIe siècle. 
=  Détails  inconnus.  =  Peu  de  vigueur  et  de 
fini;  de  la  grâce  et  de  la  vivacité. 

Galorl  (Raphaël).  E.  I.  *  1460.  Modène. 
Histoire  et  portrait.  =  Travailla  pour  le  duc 
Borso.  =  Bon  style. 

Caloriti  (Jean-Baptiste).  E.  I.  '  xvne  siècle. 
Malte.  Histoire.  =  Elève  du  Calabrese. 

Cals.  E.  Fr.  *  1840.  Genre.  =  Deux  buveurs. 
—  Le  bon  ménage. 

Calsa.  V.  Cuningham. 

Caltbrop.  E.  An.  *  1868.  Histoire.  =  Le 
dernier  chant  des  Girondins. 

Calvaert  (Denis),  dit  Le  Flamand. 
E.  FI.  1540(?)-1619.  Anvers.  Histoire,  paysage 
avec  figures.  =  Inscrit  dans  les  Liggeren  an- 
versois,  en  1556-57,  comme  élève  de  Chr.  van 
Queecborne  sous  son  vrai  nom  de  Caluwaert. 
Parti  pour  l'Italie,  il  s'arrêta  à  Bologne  où  il 
fut,  dès  son  arrivée,  reçu  et  protégé  par  la 
famille  Bolognigni  ;  il  y  devint  l'élève  de 
Fr.  Fontana,  puis  de  L.  Sabbatini;  il  accom- 
pagna ce  dernier  à  Rome,  en  1572,  et  resta 
dans  cette  ville  pendant  deux  ans,  aidant  son 
maitre  aux  peintures  du  Vatican.  Revenu  à 
Bologne,  son  séjour  de  prédilection,  il  y  fonda 
la  célèbre  école  d'où  sortirent  tant  de  grands 
artistes,  parmi  lesquels  il  faut  citer  en  pre- 
mière ligne,  le  Guide,  le  Dominiquin  et  l'Al- 
bane.  A  sa  mort,  qui  arriva  à  Bologne,  Louis 
Carrache,  son  rival,  alla  à  ses  obsèques  en  tête 
de  ses  élèves. =Assomption  de  la  Vierge  (attri- 
bué), Londres.  —  Jésus-Christ  apparaissant  à 
Marie-Madeleine  sous  les  habits  d'un  jardi- 
nier, Bologne.  —  Une  masse  de  saints,  ib., 
(chef-d'œuvre,  église  des  Pères  servites).  — 
Et  beaucoup  d'autres,  ib.  —  Martyre  de  sainte 
Agnès,  Mantoue.  —  Sainte  Cécile  et  d'autres 
saints,  Dresde  (copie  d'après  Raphaël).  —  Vi- 
sitation, Saint-Pétersbourg.  —  Assomption, 
Florence.  —  L'enfant  Jésus  sur  les  genoux  de 
sa  mère  et  adoré  par  sainte  Apolline,  Reggio 
(chef-d'œuvre).  —  Martyre  de  saint  Laurent, 
Plaisance  (chef-d'œuvre).  —  Transfiguration, 
Parme.  —  Sainte  Marie-Madeleine  portée  au 
ciel  par  des  anges,  Milan.  —  Saint  Sébastien, 
Caen.  =  Calvaert  avait  de  grandes  connais- 
sances dans  l'architecture,  l'anatomie  et  l'his- 
toire. Pinceau  plein  de  fougue,  ordonnance 
spirituelle  et  beau  coloris.  L'école  bolonaise 
révère  la  mémoire  de  ce  maître  flamand. 

Calvert  (Charles).  E.  An.  1785-1852.  Der- 
byshire.  Paysage. 

Galvetti  (Albert).  E.  I.  *  xvme  siècle.  His- 
toire. =  Elève  d'A.  Celesti. 


Oaivi  (Augustin).  E.  I.  *  1518.  GÊNES.  His- 
toire et  portrait.  =  Détails  inconnus.  =  L'un 
des  premiers  qui  substitueront  les  fonds  peints 
aux  fonds  d'or. 

Gaivi  (Lazare),  fila  d'Augustin.  E.  1. 1502- 
1607.  GÊNES.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
son  père  et  de  Période]  Vagaqùi  L'affectionna 
beaucoup;  s'occupa  à  Rome,  à  Monaco  et  à 
Naples;  d'un  caractère  jaloux,  il  empoisonna 
un  jeune  artiste  nommé  Jacques  Bargone,  au- 
quel il  portait  envie;  ce  même  défaut  lui  fit 
abandonner  la  peinture  pendant  vingt  ans, 
pour  la  reprendre  ensuite  jusqu'à  quatre- 
vingt-cinq  ans.  =  Fresques,  Gênes.  =  Ses 
fresques  lui  méritèrent  une  belle  réputa- 
tion; on  lui  reprocha  trop  de  sécheresse;  bon 
dessin. 

Galvl  (Pantaléon),  fils  d'Augustin.  E.  I. 
1 1595.  Histoire  et  portrait.  =  Travailla  beau- 
coup avec  son  frère  Lazare.  Peignait  à  fres- 
que; ses  fils  Marc-Antoine,  Benoit  et  Félix, 
s'occupèrent  de  peinture. 

Caivî  (Jacques-Alexandre).  E.  I.  1740.  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  de  Joseph  Varotti  et 
de  Pierre  Zanotti.  Cultiva  également  la  poésie. 
Travailla  à  Bologne  et  à  Sienne. 

Oalvi  (Jules),  dit  Le  Coronaro.  E.  I. 
f  1596.  Crémone.  Histoire.  Elève  de  Trotti.  = 
Tableaux  à  Crémone.  =  Peintre  de  mérite. 

Oalvi  (Pompée).  E.  I.  1706.  Milan.  Vues  de 
ville.  =  Vue  prise  de  Rome,  Vienne. 

Calypso.  Portrait.  =  Détails  inconnus.  = 
Cette  femme  artiste  avait  peint  le  portrait 
d'un  vieillard  et  d'un  charlatan  nommé  Théo- 
dore. (Pline). 

Calzo  (Antoine).  E.  I.  1636  ou  1653-1714  ou 
1738.  Vérone.  Batailles  et  paysage.  =  Elève 
de  Ch.  Cignani,  puis  du  Bourguignon,  à  Rome  ; 
résida  en  Toscane,  à  Milan  et  surtout  à  Bo- 
logne. 

Calzolaio  (Alexandre  Del)..  E.  I.  *  xvie 
siècle.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  J.  A. 
Sogliani;  mort  prématurément. 

Cama  (Jean-Bernard).  E.  I.  *  1550.  Naples. 
Histoire.  =  Excella  dans  le  portrait. 

Camacho  (Pierre).  E  Es.  "  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Travailla  beaucoup  pour  les  cou- 
vents de  Murcie.  =  Bonne  couleur. 

Camaron  Y  Bononat  (don  Joseph). 
E.  Es.  1730-1803.  Ségovie.  Histoire.  =  Direc- 
teur de  l'Académie  de  Saint-Charles,  à  Va- 
lence. Mort  dans  cette  ville.  =  La  Douleur, 
Madrid. 

Camassei  (André).  E.  I.  1601  ou  1602-1648. 
Bevagne.  Histoire.  =  Elève  du  Dominiquin 
et  d'A.  Sacchi  ;  mort  à  Rome.  =  Jésus-Christ 
mort,  Rome.  —  Saint  Gaétan,  ib.  =  Du  naturel 
et  de  la  grâce  ;  teintes  de  bon  goût. 

Cambiaso  (Jean).  E.  I.  1495.  GÊNES.  His- 
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toire.  =  Né  dans  l'opulence;  condisciple  de 
Semini.  Bon  modeleur;  mort  très  vieux.  = 
Peignit  beaucoup  à  fresque  ainsi  que  la  plu- 
part des  peintres  italiens. 

Cambiaso  (Luc),  fils  de  Jean.  E.  I.  1527- 
1580  ou  1585.  Moneglia  (Etat  de  Gênes).  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  son  père,  s'oc- 
cupa à  Madrid,  où  il  avait  été  appelé  par  le 
roi  Philippe  II.  Mort  de  chagrin  de  n'avoir  pu 
obtenir  les  dispenses  nécessaires  pour  épouser 
la  sœur  de  sa  première  femme.  Son  caractère 
timide  et  son  manque  de  confiance  nuisirent 
beaucoup  à  son  avancement  et  à  sa  gloire.  = 
Nativité,  Bologne.  —  Christ,  Naples.  —  Sainte 
Famille,  Milan.  —  Madeleine,  Rome.  —  Vénus 
et  Adonis,  ib.  —  Vénus  dans  la  mer,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  Florence.  —  La  sainte 
Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  La  Haye.  —  Nais- 
sance de  la  Vierge,  ib.  —  Sainte  Famille,  Ma- 
drid. —  Amour  dormant,  ib.  —  Fresques,  ib. 
—  Portrait  d'un  vieillard,  Munich.  —  La  Cha- 
rité, Berlin.  =  Excellait  dans  les  raccourcis; 
dessin  correct,  composition  sage,  expression 
juste;  connaissances  peu  profondes  en  his- 
toire; s'appliqua  quelque  temps  à  la  sculp- 
ture. Peignait  des  deux  mains.  Son  fils,  Ho- 
race, fut  son  élève  et  imita  sa  manière. 

Cambon  (Armand).  E.  Fr.  1819.  Montau- 
ban.  Histoire,  genre.  =  La  poésie  héroïque  et 
la  poésie  d'amour.  —  Vengeance  de  Medée.  — 
Trop  tard. 

Cambon  (Charles-Antoine).  E.  Fr.  1802- 
1875.  Paris.  Décors.  =  Elève  de  Ciceri.  Tra- 
vailla à  Paris,  à  Lyon,  à  Brest,  etc. 

Cambray  (Jean  de).  *  xve  siècle.  ==  Tra- 
vailla, en  1468  aux  entremets  de  Bruges. 

Cambray  (Nicaise  de).  E.  Fr.  *  xve  siècle. 
Douai.  =  Joua  des  jeux  de  personnages  en 
1448-49,  à  Bruges. 

Cambruzzi  (Jacques).  E.  1. 1701.  Feltre. 
Histoire,  etc.  =  Détails  inconnus. 

Camden  (Samson).  E.  An.  *  1540.  Portrait. 
=  Portrait  de  la  reine  Elisabeth,  Londres 
(British  M.). 

Camerano  (J.).  E.  I.  1766-1850.  Histoire 
.  et  portrait. 

Camerata  (Joseph).  E.  I.  1671(?)-1761. 
Venise.  Miniature.  =  Elève  de  Jean  Cattini, 
pour  le  dessin  ;  se  rendit  à  Vienne,  en  1742,  à 
Dresde,  en  1751  ;  premier  graveur  d'Auguste, 
roi  de  Pologne;  revint  quelque  temps  en  Ita- 
lie, pour  se  rendre  ensuite  à  Munich,  et  y 
resta  jusqu'en  1763;  revenu  à  Dresde,  il  y  fut 
nommé  professeur  de  gravure  à  l'Académie 
de  cette  ville  et  y  mourut.  =  Sa  réputation 
est  au  dessus  de  ses  talents.  On  ne  s'accorde 
pas  sur  la  date  de  sa  naissance.  Les  uns  le 
font  naître  en  1724,  d'autres  en  1728;  enfin 
quelques  auteurs  le  font  mourir  en  1764  à 


l'âge  de  93  ans,  ce  qui  mettrait  l'époque  de  sa 
naissance  en  1671. 

Camillo.  E.  I.  *  1540.  Mantoue.  Paysage, 
fleurs,  fruits,  etc.  =  Travailla  sous  la  direc- 
tion du  Genzo.  =  Très  habile  dans  son  genre. 

Camillo.  E.  I.  *  1634.  Histoire.  =  Elève  du 
Guide  ;  d'après  quelques-uns,  il  appartient  à 
la  noble  maison  Incontri  de  Volterra. 

Camillo  (François).  E.  Es.  1610  (?)- 1671. 
Madrid.  Histoire.  =  Elève  et  beau-fils  de  Las 
Cuevas  ;  son  père  était  un  Florentin,  établi 
en  Espagne.  Bon  peintre  de  fresques  et  de  pe- 
tits tableaux  de  chevalet.  Eut  beaucoup  de 
succès  à  la  cour.  ==  Tableaux,  Tolède.  —  Saint 
Charles  Borromée,  Salamanque.  —  Descente 
de  croix,  Ségovie.  —  Vierge  de  Bélem,  Ma- 
drid. —  Sainte  Marie  d'Egypte,  Alcala.  —  Ado- 
ration, Paris.  -  Martyr,  ib.  =  Dessin  correct, 
quoique  s'éloignant  des  formes  antiques;  cou- 
leur excellente. 

Caminade  (Alexandre-François).  E.  Fr. 
1783-1862.  Paris.  Histoire  et  portrait,  =  Elève 
de  David  et  de  Mérimée.  =  Mariage  de  la 
Vierge.  —  Prise  d'Anvers,  Versailles.  =  Li- 
thographe. 

Camino  (Joseph).  E.  I.  *  1867.  Turin.  Pay- 
sage. =  Paysage  à  Oliveto.  —  La  Spezzia. 

Camino  (Charles).  E.  Fr.  1824.  St-Etienne. 
Genre  et  portrait. 

Cammas  (Lambert-François-Thérèse).  E. 
Fr.  1743-1804.  Toulouse.  Histoire.  =  Elève 
d'A.  Rivais  ;  membre  de  l'Académie  de  Saint- 
Luc  et  professeur  à  celle  de  Toulouse.  =  Un 
de  ses  tableaux,  le  Rappel  des  Parlements 
sous  Louis  XVI,  fut  couronné  par  l'Académie 
de  peinture  de  Toulouse.  =  Egalement  archi- 
tecte et  ingénieur. 

Campagnuola  (Dominique).  E.  I.  1482- 
1550. Venise.  Histoire.  =  Elève  et  imitateur  du 
Titien  et  de  Jules  Campagnuola,  son  parent.  = 
Le  Sauveur  entre  Aaron  et  Melchisédech,  Pa- 
doue.  —  Les  saints  protecteurs  de  Padoue,  ib. 

—  Enfant  ressuscité  par  saint  Antoine,  ib.  — 
Les  Evangélistes,  ib.  —  La  libéralité,  Dresde. 

—  Buste,  Florence.  —  Adam  et  Eve,  ib.  — 
Touche  libre  et  savante,  coloris  frais  et  animé, 
beaucoup  de  naturel  et  de  verve  poétique. 
Graveur. 

Campagnuola  (Jérôme),  dit  Girolamo 
de  Padoue  ou  del  Santo.  E.  I.  1480  (?)- 
1550 (?).  Padoue.  Histoire,  portrait  et  minia- 
ture. =  Elève  du  Squarcione  ;  travailla  à  Flo- 
rence ;  nommé  quelquefois  Girolamo  del  Santo  ; 
son  frère,  Juste,  cultiva  le  même  art.  =  Imi- 
tateur de  don  Barthél.  délia  Gotta.  Beau  co- 
loris, exécution  supérieure,  dessin  et  expres- 
sion faibles;  grande  exactitude  à  retracer 
les  mœurs  anciennes. 

Campagnuola  (Jules),  fils  de  Jérôme. 
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E.  I.  *  xvie  siècle.  Padoue.  Histoire,  portrait 
et  miniature.  =  Savant  distingué  et  bon  pein- 
tre. =  Graveur. 

C«mpain.  v.  Campin. 

Gampana  (Pedro)  OU  Pierre  «le  Cham- 
pagne dit  Pierre  DE  KEMPENEER,  selon 
quelques  biographes  :  Van  de  Velde.  E.  FI. 
1503-1580.  Bruxelles.  Histoire,  portrait.  = 
On  le  dit  élève  de  Raphaël  ce  que  son  âge  rend 
douteux.  Il  partit  de  bonne  heure  pour  l'Italie 
où  il  travailla  à  Rome,  Venise  et  Bologne  ;  pro- 
tégé par  le  cardinal  Grimani  il  se  rendit  en 
Espagne;  séjourna  à  Séville  où  on  le  trouve 
de  1537  à  1562  et  où,  avec  Louis  de  Vargas  et 
l'Italien  Torregiano,  il  établit  une  école  de 
peinture,  plus  tard  érigée  en  Académie.  On 
cite  parmi  ses  élèves  le  célèbre  Morales. 
Mort  à  Bruxelles  où  l'on  constate  sa  présence 
en  1563.  =  Purification,  Séville.  —  Descente 
de  croix,  ib.  (cathédrale)  ce  chef-d'œuvre  est 
signé  et  daté  de  1548.  —  Beaucoup  de  tableaux 
dans  les  églises  de  Séville.  —  Vierge  allaitant, 
Berlin.—  La  Vierge  au  pied  de  la  croix,  Paris. 
—  Madeleine,  ib.  =  Tous  ses  tableaux  sont 
peints  sur  bois;  composition  admirable,  cor- 
rection irréprochable  ,  clair-obscur  vigou- 
reux, artiste  d'un  grand  talent,  très  admiré 
par  Murillo.  qui  voulut,  dit-on,  être  enterré 
devant  la  Descente  de  croix  de  notre  artiste, 
=Ventes  :  V.  Aguado  (1843),  Descente  de  croix, 
1,905  fr. 

Campana  (André).  E.  I.  *  xv*  siècle.  Mo- 
dène.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Style 
gracieux,  bon  coloris. 

Campana  (Thomas).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  des  Carrache.  = 
Imita  le  Guide. 

Campello  (Antoine).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Chercha  à  imiter  Michel-Ange.  = 
Jésus  portant  sa  croix,  au  monastère  de  Be- 
lem.  =  Composition  majestueuse. 

Campen  (Jacques  Van),  le  Vieux.  E.  H. 
*  xvie  siècle.  Haarlem.  Histoire.  =  Cité  avec 
grand  éloge  par  ses  contemporains.  Il  été  par- 
fois confondu  avec  le  célèbre  architecte  du 
même  nom  qui  florissait  dans  le  siècle  suivant. 
C'est  ainsi  qu'Immerseel  lui-même  attribue  à 
l'architecte  un  tableau  cité  par  Hoet,  La  Dé- 
collation de  Saint- Jean,  et  vendu  pour  280  fl. 
somme  très-forte  pour  l'époque;  cette  toile 
appartenait  certainement  à  Van  Campen,  le 
vieux.  Deux  peintres  du  nom  de  Van  Campen 
ont  probablement  existé,  outre  l'architecte 
qui  peignit  aussi,  puisque  dans  la  description 
de  Haarlem  par  Ampsing,  publiée  en  1628,  il 
est  déjà  question  dans  un  quatrain  du  talent 
pictural  d'un  ancien  Van  Campen,  contempo- 
rain de  Floris  Van  Dyck,  en  même  temps 
que  plusieurs  notules  extraites  des  registres 


de  Saint-Luc,  par  M.  van  der  Willigen,  se 
rapportent  à  un  peintre  du  même  nom  et 
donnent  quelques  dates  intéressantes;  voici 
ces  indications  :  en  1637,  réclamé  de  Fr.  P.  de 
Grebber,  sa  contribution  pour  son  élève  Jac- 
ques Van  Campen.  Dans  le  Viodersboek  de 
1682;  reçu  de  la  vente  de  M.  Van  Campen, 
II.  6-5.  Dans  le  registre  mortuaire  au  2  avril 
1689  :  demandé  une  sépulture  dans  la  grande 
église  pour  Jacques  Van  Campen.  La  cham- 
bre de  la  gilde  était  ornée  autrefois  d'une 
allégorie  par  Van  Campen.  D'autre  part, 
M.  Kramm  a  trouvé  dans  une  salle  publique 
à  Francker,  le  portrait  en  buste  d'un  peintre 
Jacques  Van  Campen  qui  fut  recueilli,  enfant, 
à  l'orphelinat  de  Francker,  demeura  plus 
tard  dans  cette  dernière  localité  comme  pein- 
tre et  comme  géomètre  et  fut  probablement 
sourd-muet,  puisqu'il  y  était  connu  sous  le 
nom  du  muet  Van  Campen  (den  stomme  Van 
Campen).  On  savait  qu'il  vivait  encore  en  1635, 
puisqu'il  fit,  en  cette  année,  quelques  métrages 
pour  la  ville.  Ce  personnage  nous  parait  fort 
distinct  des  autres  Van  Campen;  nous  nous 
demanderons  même  s'il  n'y  a  pas  là  une  con- 
fusion avec  Van  Avercamp,  dit  de  stomme 
Van  Campen. 

Campen  (Jacques  Van),  le  jeune.  E.  H.  t 
1657.  Amersfort.  Histoire,  portrait.  =  Etu- 
dia d'abord  la  peinture  et  visita  l'Italie  afin 
de  s'y  perfectionner;  abandonna  le  pinceau 
et  la  palette  et  devint  un  des  plus  célèbres 
architectes  de  son  pays.  C'est  à  lui  qu'est  dû 
le  beau  palais  d'Amsterdam.  L'année  de  sa 
naissance  est  inconnue.  On  sait  qu'il  habita 
Haarlem  et  qu'il  mourut  à  son  château  de 
Randenbroek,  près  d' Amersfort.  La  fille  d'un 
Jacques  Van  Campen  d'Amersfort  épousa  le 
peintre  Jean  Torrentius  et  ce  même  Van  Cam- 
pen fut  très  lié  avec  Salomon  de  Bray.  Il  est 
probable  que  lui  et  de  Bray  se  seront  connus 
lors  de  la  bâtisse  de  la  nouvelle  église  de  Haar- 
lem à  laquelle  ils  furent  tous  deux  employés. 

Campen  (Jean  Van).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Portrait  et  histoire.  =  Il  habitait  Haarlem  et 
donna  les  premières  leçons  de  son  art  à  Pierre 
Van  Laar,  le  Bamboccio. 

Campeny.  E.  Es.  *  xixe  siècle.  Histoire, 
=  Directeur  de  l'académie  de  Barcelone. 

Camphausen  (Guillaume).  E.  Al.  1818. 
Dusseldorf.  Batailles.  =  Elève  de  l'Académie 
de  Dusseldorf.  ==  Prisonniers  puritains  trans- 
portés par  des  soldats  anglicans,  Munich.  — 
La  garde  puritaine,  Hambourg.  —  Le  renvoi 
du  parlementaire.  —  Frédéric  le  Grand  avant 
la  bataille. 

Camphuysen  ou  Kainphujsen  (Th.- 
Raphaël).  E.  H.  1586-1627.  Gorcum.  Animaux, 
paysage,  etc.=  Elève  de  Govaerts  ;  abandonna 
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]a  peinture  à  l'âge  de  18  ans.  Se  fit  prédica- 
teur et  mourut  à  Dokkum.  Bon  poète.  =  Cou- 
leur naturelle,  dessin  pur,  pinceau  habile. 

Cainphuysen  (Govert),  fils  de  Thierry- 
Raphaël.  E.  H.  1624-1674.  Gorcum.  Paysage, 
scènes  villageoises,  portrait.=Reçu  bourgeois 
d'Amsterdam,  en  1650  ;  il  s'y  était  marié  en 
1647.  D'après  M.  Burger,  le  tableau  de  Rotter- 
dam est  signé  en  toutes  lettres  :  G.  Camp- 
huysen  ;  il  ne  peut  donc  appartenir  à  aucun 
des  Camphuysen  cités  par  les  biographes,  et 
il  est  plus  que  probable  qu'il  est  de  Govert. 
C'est  aussi  M.  Burger  qui  fait  remarquer  avec 
raison,  selon  nous,  que  Herman  Camphuysen 
cité  par  des  biographes  mais  dont  l'existence 
n'est  pas  prouvée  n'est  autre  que  Govert. 
=  Halte  de  villageois,  Rotterdam.  —  Portrait 
d'homme,  ib  =  Style  de  Paul  Potter;  les  ta- 
bleaux qu'on  donne  erronément  aux  autres 
peintres  du  même  nom,  sont  probablement  de 
celui-ci. = Ventes  :  V.  Van  Leyden  (1804),  Etable 
avec  animaux,  4,750  fr.  —  V.  Paillet  (1814),  le 
même  tableau,  1,030  fr.  —  V.  Northwiek  (1859), 
Ferme,  laiterie  hollandaise,  soleil  couchant. 
Chef-d'œuvre  de  la  collection  Solly,  13,260  fr. 
—  V.  Lissingen  (1856),  Scène  d'intérieur  de 
ferme  :  un  homme  cherche  à  embrasser  une 
femme,  6,700  fr. 

Camphuysen  (Raph),  le  vieux.  E.  H. 
1598.  Gorcum.  Paysage.  =  Il  se  maria  à  Ams- 
terdam, en  1626. 

Camphuysen  (Joachim),  E.  H.  1602.  Gor- 
cum.  Paysage.  =  Demeurait  à  Amsterdam  en 
1627. 

Camphuysen  (Raphaël),  le  jeune,  fils  de 
Thierry-Raphaël.  E.  H.  f  1691.  Gorcum.  Pay- 
sage. =  On  ne  sait  pas  de  qui  il  fut  élève  et 
on  ne  connaît  rien  de  sa  vie.  =  Deux  clairs  de 
lune,  Dresde  (signé  :  R.  Kamphuysen).—  Pay- 
sage, Schleissheim.=  Style  d'A.  Van  der  Neer. 

Camphuysen  (J.-C).  E.  H.  *  XVIIe  siècle. 
Paysage.  =  Détails  inconnus.  Probablement 
le  même  que  Joachim. 

Campi  (Galeazzo).  E.  1. 1477-1536.  Crémone. 
Histoire,  portrait.=Fit  plusieurs  tableaux  d'é- 
glise pour  sa  ville  natale.=  Peintre  médiocre. 

Campi  ou  Campo  (le  chevalier  Antoine), 
fils  de  Galeazzo.  E.  I.  '  1586.  Crémone.  Histoire. 
=  Elève  de  son  frère  Jules  ;  il  possédait  les 
talents  les  plus  variés  :  sculpteur,  graveur, 
architecte  et  historien.  Vivait  encore  en  1591. 
Il  fut  créé  chevalier.  =  Imitateur  du  Corrège. 

Campi  (Jules),  fils  de  Galeazzo.  E.  I.  1500 
ou  1502-1572.  Crémone,  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  son  père  et  de  Jules  Romain.  Tra- 
vailla à  la  cathédrale  de  Mantoue.  =  Imita  le 
Sqjaro  et  Fr.  Salviati.  Dessin  correct,  figures 
belles  et  variées. 

Campi  (Bernardin).  E.  I.  1522.  Crémone 


Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Jules  Campi, 
puis  d'Hippolyte  Costa,  à  Mantoue;  travailla 
dans  cette  dernière  ville,  puis  à  Crémone,  à 
Parme,  à  Modène,  à  Reggio  et  à  Milan.  Vivait 
encore  en  1590.  Parent  des  autres  artistes  du 
nom  de  Campi.  =  Saint  Jérôme  et  une  sainte, 
Rome.  (On  ne  désigne  pas  à  quel  Campi  appar- 
tient ce  tableau).  —  Saint  Jérôme,  Madrid.  — 
Jesus-Christ  pleuré  par  sa  mère,  Paris.  = 
Etudia  avec  ardeur  d'après  Jules  Romain,  le 
Titien  et  le  Corrège  ;  pinceau  vigoureux,  effet 
brillant;  réussit  dans  le  portrait;  auteur  d'un 
ouvrage  intitulé  :  Parère'  sopra  la  pittura, 
Crémone,  1580,  in-4°. 

Campidoglio  (Michel-Ange  del).  E.  I.  * 
1600.  Rome.  Fleurs  et  fruits.  =  Détails  incon- 
nus. =  Fleurs,  Londres.  =  Excella  dans  la 
représentation  des  fruits. 

Campiglia  (Jean-Dominique).  E.  I.  1692- 
1770.  Lucques.  Histoire.  =  Dessinateur  ;  eut 
du  succès  comme  peintre. 

Campin  ou  Campain  (Robert).  E.  FI. 
xve  siècle.  =  Vivait  à  Tournai  au  commen- 
cement du  xve  siècle  ;  il  y  fut  inscrit  en  qua- 
lité de  bourgeois  le  29  décembre  1410.  Cité 
pour  divers  ouvrages  faits  au  compte  de  la 
ville  en  1415,  1418,  1427,  1428,  1429,  1433  et 
1441.  Ce  sont  souvent  des  peintures  d'armoi- 
ries. Celles  de  1428  étaient  des  portraits. 
Après  avoir  occupé  plusieurs  charges  hono- 
rables, il  perdit  l'estime  de  ses  compatriotes 
pour  avoir  çélé  la  vérité  en  justice  et  encou- 
rut l'amende  et  la  privation  des  droits  civils. 
Plus  tard,  il  fut  condamné  pour  sa  vie  scan- 
daleuse à  un  an  de  bannissement,  ce  qui  était 
une  peine  infamante;  il  fut  gracié  par  l'inter- 
vention de  Jacqueline  de  Bavière.  Parmi  ses 
élèves  on  cite  Jacques  Daret  et  Roger  de  la 
Pasture  connu  sous  le  nom  célèbre  de  Roger 
Van  der  Weyden  (voir  ce  nom).  On  assure 
que  Campin  était  un  artiste  de  premier  ordre; 
il  était  un  des  chefs  et  probablement  un  des 
fondateurs  de  la  corporation  de  St-Luc,  à 
Tournai,  en  1426. 

Campino  ou  Del  Campo  (Jean).  E.  I. 
1590(?)-1650(?).  Cambrai  (?).  Histoire,  portrait. 
=  Elève  d'Abr.  Janssens,  à  Anvers;  résida  à 
Rome,  où  il  devint  imitateur  du  Caravage,  et 
mourut,  croit-on,  en  Espagne  avec  le  titre  de 
peintre  de  la  cour.  =  La  vie  de  cet  artiste  est 
peu  connue.  Quelques  auteurs  disent  à  tort, 
pensons-nous  puisqu'ils  ne  peuvent  le  prou- 
ver,que  Jean  Campino  demeura  à  Haarlem  où 
il  fut  le  premier  maître  du  Bamboccio. 

Campo  (Jean).  E.  Es.  1530.  Italie.  His- 
toire. =  Elève  de  Fr.  de  Comontes,  il  partit 
en  1557  pour  l'Amérique  où  il  mourut. 

Campo  Largo  (Pierre).  E.  Es.  *  1660.  SÉ- 
ville  (?).  =  Peintre  et  graveur.  =  Ses  gra- 
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vures  sont  plus  estimées  que  ses  tableaux. 

Gampolo  (Placide).  E.  I.  1G93-1743.  Mes- 
sine. Histoire.  =  Elève  de  Coma  à  Rome; 
établi  à  Messine;  mort  de  la  peste.  =  Bon 
dessin;  goût  solide. 

Campolongo.  V.  CapolongO. 

Campora  (François).  E.  I.  f  1763.  Polce- 
vera  (Gênes).  Histoire.  =  Elève  de  Solimène 
à  Naples. 

Campovecchio.  E.  I.  Mantoue.  Pay- 
sage. Mort  à  Rome.  =  Paysage,  Troyes.  — 
Etude  de  paysage,  Montpellier  (peint  à  Ri- 
voli). =  Très  estimé  en  Italie;  tableaux  pleins 
d'air  et  de  lumière. 

Camprobln  (Pierre  de).  E.  Es.  *  1660.  SÉ- 
ville  (?).  Fleurs,  fruits  et  animaux.  =  Un  des 
professeurs  distingués  de  l'Académie  de  Sé- 
ville.  =  Beaucoup  de  vérité  et  de  fraîcheur. 

Camuccini  (Vincent).  E.  I.  1773-1844. 
Rome.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Corvi. 
Débuta  à  24  ans  par  un  magnifique  tableau 
représentant  la  mort  de  César.  La  vie  de 
Camuccini  fut  une  suite  de  succès  mérités. 
Bon  et  savant  littérateur,  habile  et  modeste, 
sa  perte  fut  vivement  sentie  en  Italie.  =  Mort 
de  César,  Vienne.  —  Portrait  de  Pie  VII,  ib.  — 
Continence  de  Scipion,  ib.  —  Présentation  au 
temple,  Plaisance.  =  Un  des  plus  grands 
peintres  de  l'école  italienne  moderne.  Imita- 
teur de  Raphaël,  du  Dominiquin  et  d'André 
del  Sarto.  Son  coloris  est  inférieur  à  son  des- 
sin. 

Camullo  (François).  E.  I.  Histoire.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Vision  de  saint  Jérôme,  Bo- 
logne. 

Canal  (Antoine),  dit  Le  Canaletto. 
E.  I.  1697-1768.  Venise.  Vues  de  ville.  =  Elève 
de  son  père,  Bernard,  peintre  de  décors. 
Suivit  d'abord  le  même  genre;  puis  étudia 
à  Rome  et  peignit  un  grand  nombre  de  vues, 
après  être  revenu  dans  sa  ville  natale.  Sé- 
journa deux  fois  à  Londres  et  y  eut  une 
vogue  extraordinaire.  =  Vue  du  château  de 
Naples,  Rome.  —  Le  grand  canal  à  Venise, 
Florence.  —  Même  sujet,  Dresde.  —  Place  de 
l'église  Saint-Jérôme,  à  Venise,  ib.  —  Petite 
place  Saint-Marc,  à  Venise,  ib.  —  Grande 
place  Saint-Marc.  ib.  —  Vue  de  Venise,  Lon- 
dres. —  Ruines  avec  figures,  ib.  —  Le  grand 
canal  à  Venise,  ib.  —  Le  Colisée  à  Rome,  ib. 
(Ce  tableau  est  de  son  neveu  Bellotto.)  — 
Douze  vues  de  Venise,  Naples.  —  Deux  vues 
de  Venise,  Saint-Pétersbourg.  —  Vue  de  Mu- 
nich du  côté  de  l'est,  Munich.  —  Le  palais  du 
doge  à  Venise,  Berlin.  —  L'église  de  la  Madone 
du  Salut,  à  Venise,  ib.  —  Le  palais  Grimani, 
etc.,  ib.  —  Vues  de  l'église  la  Madonna  délia 
Salute,  Paris.  —  Scènes  du  Carnaval  de  Ve- 
nise, Nantes.  =  Le  premier   qui  appliqua 


l'usage  de  la  chambre  obscure  à  la  peinture; 
pinceau  savant,  grande  finesse,  imitation 
belle,  exacte  et  harmonieuse;  négligea  un 
peu  l'étude  de  la  figure;  ordinairement  c'est 
Tiepolo  qui  peignait  l'étoflage  de  ses  tableaux. 
=  Ventes  :  V.  Celotti  (1807),  Quatre  vues, 
2,500  fr.  —  V.  Le  Brun  (1810),  Vue  d'une  place 
de  Venise,  1,060  fr.  —  V.  Aguado  (1843),  Vue 
de  Venise,  2,200  fr.  •-  V.  Guillaume  II  (1850), 
Quatre  vues  de  Venise,  10,380  fr.  —  V.  North- 
wick  (1859),  Scène  des  fiançailles  du  doge  sur 
le  canal  de  Venise,  10,400  fr.  —  V.  Brett  (Lon- 
dres (1864),  vue  de  V église  S.  Maria  délia  sa- 
inte, 4450  fr.  —  V.  Pourtalès  (1865),  vue  du 
grand  canal  de  Venise  et  du  Rialto,  8,000  Ir. 
—  V.  Delessert  (1869).  Le  palais  Grassi  et 
V église '  St-Jérémie,  les  deux  13,500  fr.  —  V.  de 
Blaisel  (1870),  vue  de  Venise,  2,500  fr.— V.  Kou- 
cheleff  (1869)  Quai  des  esclavons,  8,700  fr. 

Canale  (Fabio).  E.  I.  1703-1767.  VENISE. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  B.  Tiepolo. 

Canaletto.  V.  Canal. 

Cancino  (Louis).  E.  Es.  1685(?)-1758.  SÉ- 
ville.  Histoire.  =  Elève  de  Lucas  Valdès. 
Historien  et  peintre.  Mort  à  Madrid.  =  Plus 
connu  comme  historien. 

Candito.  V.  Witte  (de). 

Cane  (Charles).  E.  I.  *  1600.  Trino.  His- 
toire. =  Elève  deMelchior  Giraldini;  l'Orlandi 
le  fait  naître,  par  erreur,  en  1618. 

Canella  (Joseph).  E.  I.  *  1827.  VÉRONE. 
Paysage  et  vues  de  ville.  =  Vues  prises  à 
Montmartre.  —  Un  boléro. 

Caneti  (François- Antoine).  E.  I.  1652-1721. 
Crémone.  Histoire  et  miniature.  =  Elève  de 
J.  B.  Natali;  se  fit  capucin.  =  Miniaturiste 
recommandable. 

Cani  ou  Cannes  (de).  E.  Fr.  XVIIe  siècle. 
Paysage.  =  Détails  inconnus. 

Cani  ni  (Jean- Ange).  E.  I.  1621-1666.  Rome. 
Histoire.  =  Elève  du  Dominiquin  ;  accom- 
pagna le  cardinal-légat  Chigi  en  France  où  il 
présenta  au  ministre  Colbert  le  projet  d'un  re- 
cueil des  portraits  de  tous  les  grands  hommes 
de  l'antiquité;  Colbert  l'approuva.  Canini  re- 
tourna dans  sa  patrie  et  mourut  avant  d'avoir 
pu  mener  à  fin  son  entreprise  commencée 
avec  succès.  =  Peintre  très  médiocre.  S'ac- 
quit une  certaine  célébrité  dans  la  peinture 
imitant  les  pierres  gravées  ;  dessin  très 
délicat. 

Canlassi  (Guido),  dit  Cagnacci.  E.  I. 
1601-1681.  Castel-San-Arcangelo.  Histoire. 
=  Elève  du  Guide;  son  surnom  lui  vient  de 
sa  difformité.  Mort  à  Vienne,  en  Autriche.  = 
Narcisse.  Rome.  —  Une  sibylle,  ib.  —  Gany- 
mède,  Florence.  —  Une  tête,  ib.  —  Madeleine 
enlevée  au  ciel,  ib.  —  Jacob,  Rachel  et  Lia, 
Londres.  —  Madeleine,  Dresde.  —  Suzanne  et 
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les  vieillards,  Saint-Pétersbourg.  —  David, 
vainqueur  de  Goliath,  ib.  —  Marie  portée  au 
ciel  par  les  anges,  ib.  —  Madeleine  enlevée 
au  ciel,  Munich.  —  La  femme  adultère,  ib.  — 
Vierge  douloureuse,  ib.  —  Madeleine  péni- 
tente, Madrid.  —  Madeleine  pénitente,Vienne. 
—  Cléopâtre,  ib.  —  Saint  Jérôme,  ib.  —  Saint 
Jean,  Paris. =  Imita  la  manière  de  son  maître; 
plus  de  vigueur;  le  coloris  de  ses  derniers 
tableaux  est  très  inférieur  à  celui  des  autres; 
peignait  dans  presque  toutes  ses  compositions 
des  anges  très  vieux.  =  Ventes  :  V.  Pourtalès, 
Jeune  femme  nue  sur  un  lit  se  débattant 
contre  un  homme  armé  d'un  poignard,  4000  fr . 

Canneel  (Théodore-Joseph).  E.  FI.  1817. 
Gand.  Histoire  et  genre.  ==  Elève  de  P.  Van 
Hanselaere.  =  Un  pauvre  demandant  l'au- 
mône, Bruges  (Acad.).  —  Peintures  murales  à 
l'église  de  Saint-Sauveur,  Gand.  —  Id.  église 
Sainte-Anne,  ib. 

Canneri  (Anselme).  E.  I.  *  1575.  VÉRONE. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  J.  Caroto; 
travailla  beaucoup  à  Vicence  et  fut  un  auxi- 
liaire de  Paul  Véronèse. 

Cannici  (Cajetan).  E.  I.  *  xixe  siècle.  His- 
toire. =  Le  déluge. 

Cano  (Alonzo  ou  Alexis).  E.  Es.  1601-1667. 
Grenade.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Fr.  Pacheco,  à  Séville,  de  Juan  del  Castillo  et 
de  Herrera;  visita  Madrid  et  y  résida  pen- 
dant treize  ans  ;  fut  nommé,  par  la  protection 
du  duc  d'Olivarez,  en  1638,  maître  des  œuvres 
royales,  peintre  de  la  chambre  et  premier 
professeur  du  prince  Balthasar  Carlos,  d'Au- 
triche. Perdit  sa  femme  par  la  main  d'un 
assassin  italien;  poursuivi  par  l'envie,  on 
l'accusa  d'avoir  été  l'auteur  de  ce  crime,  fut 
condamné,  s'enfuit  à  Valence,  y  fut  reconnu, 
et  eut  l'imprudence  de  revenir  à  Madrid,  où 
on  l'arrêta;  soumis  à  la  question,  il  la  subit 
avec  un  courage  héroïque  qui  lui  rendit  la 
faveur  du  roi;  entra  dans  les  ordres  et  mourut 
tranquille  après  une  vie  si  pleine  d'orages.  = 
Plusieurs  tableaux,  Grenade.—  Saint  Jacques, 
Séville.  —  Tableaux,  Paris.  —  La  Vierge  ap- 
paraît â  saint  Antoine  de  Padoue,  Munich.  — 
Saint  Jean  écrivant  l'Apocalypse,  Madrid.  — 
Saint  Benoît,  abbé,  ib.  —  Jésus-Christ  mort, 
ib.  —  Saint  Jérôme  au  désert,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'enfant  Jésus,  ib.  —  Jésus-Christ  à  la  co- 
lonne, ib.  —  Portraits,  ib.  —  Portrait  d'un 
ecclésiastique,  Berlin.  —  L'âne  du  prophète 
Balaam,  ib.  —  Sainte  Agnès,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'enfant  Jésus,  Saint-Pétersbourg.  —  L'apô- 
tre saint  Paul,  Dresde.  =  Pinceau  suave  et 
gracieux;  coup-d'œil  admirablement  juste  et 
sûr;  dessin  très  pur,  naïf  et  majestueux  en 
même  temps;  coloris  savant  surtout  dans  les 
demi-teintes;  composition  sage,  harmonieuse 


et  pleine  dégoût;  draperies  heureuses;  exé- 
cution d'un  soin  parfait  dans  les  pieds  et  les 
mains.  Sculpteur,  architecte  et  peintre;  un 
des  plus  grands  artistes  que  l'Espagne  ait  pro- 
duits. =  Ventes  :  V.  Lebrun  (1809),  Un  Rosaire, 
6,650  fr.  —  V.  Livry  (1814),  Buste  de  saint 
Jean-Baptiste,  225  fr.  —  V.  Soult  (1852),  Eve 
que  communiant  une  jeune  fille,  7,000  fr.  - 
Vision  de  saint  Jean,  12,100  fr.  —  V.  Louis- 
Philippe  (1853),  La  Vierge  et  V Enfant,  5,250  fr. 
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Cano  de  Arevalo  (Jean).  E.  Es.  1656- 
1696.  Valdemoro.  Genre.  =  Elève  de  Fr.  Ca 
milo.  Peintre  de  la  reine.  Il  parvint  à  exécuter 
des  éventails  si  minitieusement  qu'il  dut  sa 
fortune  à  cet  art.  Assassiné  après  un  combat 
de  taureaux,  en  Andalousie.=  Il  voulut  traiter 
l'aquarelle  en  grand,  mais  il  n'y  réussit  pas. 

Cano  (Joachim- Joseph).  E.  Es.  t  1784. 
Séville.  Histoire.  =  Secrétaire  de  l'école  de 
dessin  de  Séville.  =  Ne  pouvant  créer,  cet 
artiste  s'attacha  à  copier  Murillo,  ce  qu'il  fit 
admirablement. 

Cano  (Edouard).  E.  Es.  *  1867.  Madrid. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  Becquer.  =  Exe- 
cution de  D.  Alvaro  de  Luna. 

Canon  (Louis).  E.  Fr.  1809.  Paris.  Genre, 
portrait.  =  Elève  de  Charlet.  =  La  toi- 
lette. —  Giotto.  =  Egalement  lithographe. 

Canon  (Pierre-Laurent).  E.  Fr.  1787-1852- 
Caen.  Portrait,  paysage  et  miniature.  = 
Ruines  d'une  abbaye  dans  les  Ardennes.  — 
Ruines  du  château  d'Heidelberg. 

Canon  (Jean)  dit  Jean  de  Straschi- 
lipka.  E.  Al.  1829.  Vienne.  Histoire,  genre 
et  portrait.  =  Cromwell  devant  le  cadavre  de 
Charles  Ier.  —  Les  musiciens. 

Canone  (Colart).  E.  Fr.  =  Peintre  cité  en 
1419-1420,  époque  à  laquelle  le  duc  de  Bour- 
gogne lui  commanda  des  travaux  importants. 

Canova  (Antoine).  E.  I.  1747-1822.  Pos- 
sagno.  Histoire.  =  Il  existe  de  ce  grand  sculp- 
teur, au  musée  de  Nantes,  un  tableau  repré- 
sentant Godefroid  de  Bouillon  revêtu  d'une 
cuirasse  el  tenant  la  lance.  Ce  tableau  fut 
donné  par  l'auteur,  en  1803,  à  M.  Cacault,  aine, 
ambassadeur  à  Rome. 

Canovelle  ou  CanonvïIIe.  E.  Fr.* XVIIe 
siècle.  Histoire.  =  Deuxième  prix  de  l'Acadé- 
mie royale  de  peinture  de  France,  en  1680.  = 
Fratricide  de  Caïn. 

Canozio  (Laurent)  dit  Lorenzo  da  Len- 
dinara.  E.  I.  f  1477  (?).  Lendinara.  Mar- 
queterie. =  Elève  du  Squarcione.  Son  frère 
Christophe,  et  Pierre  Antoine,  son  gendre,  tra- 
vaillèrent avec  lui.=  Le  Christ  chez  les  Marie. 
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Venise  (Acad.  Signé  LAURENTII  Canotii  de 
Lendinaria  opus.)  Grande  réputation. 

Canta  (Jean-Antoine).  E.  H.  1816.  Rotter- 
dam. Figures  et  genre. 

Gantaccl  (André),  dit  tlel  Sansovino. 
E.  I.  *  xve  siècle.  San-Savino.  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  d'Antoine  Pollaiolo. 

Canta-Gallina  (Rémi).  E.  I.  1556-1624. 
Paysage.  =  Connu  pour  avoir  donné  à  Jacques 
Callot  les  premières  notions  de  son  art.  = 
Graveur  et  ingénieur;  ses  dessins  de  paysages 
à  la  plume  sont  estimés. 

Cantarini  (Simon),  dit  le  Pegarese. 
E.  I.  1612-1648.  Oropezza  (près  de  Pesaro). 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Cl.  Ridolfi; 
étudia  le  Baroche,  puis  Je  Guide  qu'il  choisit 
pour  modèle;  il  se  rendit  à  Bologne  pour  y 
entrer  dans  l'école  de  ce  dernier;  lui  cacha 
•d'abord  son  habileté,  ne  la  lui  découvrit  que 
peu  à  peu  et  acquit  ainsi  l'estime  du  maître. 
Sa  vanité  lui  attira  la  colère  du  Guide  et 
l'obligea  à  quitter  Bologne;  se  rendit  à  Rome, 
revint  à  Bologne,  puis  alla  se  mettre  au  ser- 
vice du  duc  de  Mantoue  ;  son  insuccès  ne  le 
corrigea  point,  il  alla  jusqu'à  traiter  d'artistes 
vulgaires,  Raphaël  et  Jules  Romain  ;  son  mau- 
vais caractère  lui  valut  la  disgrâce  du  duc, 
et  n'ayant  pas  réussi  dans  un  portrait  qu'il 
faisait  du  prince,  celui-ci  le  mortifia  tellement 
qu'il  en  tomba  malade  de  douleur.  D'après 
quelques  historiens  il  se  retira  à  Vérone  où  il 
mourut  empoisonné.  =  Repos  en  Egypte , 
Rome.  —  Et  autres,  ib.  —  Saint  Isidore,  Flo- 
rence. —  Saint  André,  ib.  —  Assomption, 
Bologne.  —  Portrait  du  Guide,  ib.  —  Saint 
Jérôme,  ib.  —  Lucrèce  et  Sextus,  Vienne.  — 
Saint  Charles  Borromée  adorant  l'Enfant  Jé- 
sus, ib.  —  Sainte  famille,  Madrid.  —  Jésus- 
Christ  apparaissant  à  Madeleine,  Munich.  — 
Incrédulité  de  saint  Thomas,  ib.  —  Sainte 
Cécile,  ib.—  Sainte  famille,  Saint-Pétersbourg. 
—  Deux  repos  de  la  sainte  famille,  Paris.  — 
Sainte  famille,  ib.  —  Joseph  fuyant  la  femme 
de  Putiphar,  Dresde.  =  Cité  comme  un  second 
Guide  ;  moins  de  noblesse,mais  plus  de  charme 
dans  les  idées;  moins  savant  et  plus  soigné  ; 
excellait  dans  l'exécution  des  extrémités  dont 
il  avait  fait  une  étude  profonde  chez  Louis 
Carrache;  mettait  un  soin  particulier  à  mo- 
deler ses  figures  d'étude;  ne  faisait  les  plis 
de  ses  draperies  que  d'après  le  modèle  et  ne 
parvenait  pas  cependant  à  leur  donner  autant 
de  noblesse  et  de  majesté  que  le  Guide  et  le 
Tiarini  ;  coloris  vrai  et  varié  ;  chairs  pleines 
de  vivacité,  beau  relief;  têtes  de  saints  d'une 
expression  et  d'une  variété  admirables.  Bon 
graveur. 

Cantellops  (Joseph).  E.  Es.  f  H85. 
Palma  (Majorque).   Histoire.  =  Membre  de 


l'Académie  do  Saint-Fernand.  =  Tableaux, 
Palma. 

«i.i.fi  (Jean).  E.  I.  f  1719.  Parme.  Histoire, 
portrait,  paysage  et  bataille.  =  S'établit  jeune 
à  Mantoue. 

Cantineau  (Clovis).  E.  FI.  '  1842.  Inté- 
rieurs d'église. 

Canton.  E.  Al.  xrx"  siècle.  Animaux. 

Canton  (Jean-Gabriel).  E.  Al.  1710-1753. 
Vienne.  Batailles,  animaux  et  paysage.  = 
Elève  de  son  père,  François-Thomas.  Ses  ou- 
vrages sont  très  recherchés  en  Angleterre.  = 
Paysage  :  danse  de  paysans,  Vienne.  =  Pei- 
gnait les  animaux  dans  les  tableaux  du  pein- 
tre Orient  et  les  batailles  dans  ceux  de  Martin 
vonMeytens;  touche  hardie. 

Canut  i  (Dominique  Marie).  E.  I.  1620  ou 
1623-1677  ou  1684.  Bologne.  Histoire.  =  Elève 
du  Guide.  =  Tableaux,  Rome.  —  Mort  de 
saint  Benoît.  Bologne.  —  La  Vierge,  l'Enfant 
Jésus  et  sainte  Françoise,  ib.  =  Perspective 
savante,  composition  riche  et  pleine  de  feu. 
Coloris  faible.  Graveur. 

Canzi.  E.  Al.  *  1840.  Vienne.  Portrait  et 
histoire.  ==  Oreste  et  Pylade  en  Tauride. 

Canzi  (Auguste).  E.  Al.  1814-1866.  Pesth. 
Portrait. 

Canziani  (Jean- Baptiste).  E.  I.  *  1712.  Vé- 
rone. Portrait.  =  Banni  de  sa  patrie  pour  un 
homicide,  il  alla  s'établir  à  Bologne  et  y  obtint 
du  succès. 

Canzio  (Michel).  E.  I.  1787-1868.  Gênes. 
Ornements.  =  Peintures  murales,  villa  Palla- 
vicini,  près  de  Gênes. 

Cap  (Jean).  E.  Fr.  *  1389.  Limoges.  Peintre 
émailleur. 

Capanna  de  Sienne.  E.  I.  *  1500.  Sienne. 
Histoire.  =  On  prétend  qu'il  fut  le  maître  de 
D.  Beccafumi. 

Capanna  (Puccio).  E.  I.  '  1321.  FLORENCE. 
Histoire.  =  Elève  de  Giotto,  travailla  avec 
lui  à  Assise,  dans  l'église  de  Saint-François  ; 
se  maria  dans  cette  ville  où  sa  famille  existait 
encore  au  xvr5  siècle.  =  Un  de  ses  premiers 
ouvrages  fut  un  tableau  à  fresque  qui  se  trou- 
vait chez  les  Dominicains  de  Rimini  et  qui 
représentait  :  Vœu  fait  par  des  navigateurs, 
au  milieu  d'un  violent  orage  dont  ils  sont 
assaillis.  —  On  cite  de  lui  un  autre  tableau 
qui  se  trouvait  dans  l'église  de  Saint- Domi- 
nique, à Pistoie,  et  qui  représentait  :  le  Christ, 
la  Vierge  et  saint  Jean,  avec  cette  inscrip- 
tion :  Puccio  di  Fiorenza  mi  fece.  =  Pinceau 
moelleux,  manière  de  son  maître. 

Capdebos  (Pierre-François).  E.  Fr.  1795- 
1836.  Perpignan.  Histoire,  genre  et  portrait. 
=  Elève  de  Berthon.  =  Laitière.  —  Portrait 
d'Henri  IV,  Perpignan. 

Capeclion  ou  Capellion  (Jean)    E.  Fr. 
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*  xvne  siècle.  Lorraine.  Portrait.  Mort  vers 
le  milieu  du  xvir3  siècle.  =  Bon  portraitiste. 

Capel  (Guill.  Van).  E.  H.  1639.  Utrecht. 
Histoire.  =  Il  envoya  en  1639,  à  l'hôpital  Saint- 
Job,  un  tableau  représentant  Zacharie  et 
V Enfant  Jésus. 

Capella  (François).  E.  I.  xvme  siècle. 
Venise.  Histoire.  =  Elève  de  Piazetta. 

Capelie  (Pierre).  E.  H.  1644.  Haarlem. 
=  Détails  inconnus. 

Capelie  (Alfred  E.).  E.  Fr.  1834.  Rouen. 
Animaux,  paysage.  =  Elève  de  T.  Couture  et 
de  Sauvageot.  =  Bœufs  dans  une  lande. 

Capet  (Marie-Gabrielle).  E.  Fr.  1761-1818. 
Lyon.  Portrait,  miniature,  genre  et  pastel.  = 
Elève  de  Mme  Vincent.=Portrait  de  MUe  Mars. 
—  Hygie,  déesse  de  la  santé. 

Capiomont  (Mlle).  E.  Fr.  *  1842.  Portrait 
en  miniature. 

Capitaine  (le).  V.  Wamps. 

Capitani  (Jules).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Lodi. 
Histoire.  =  Elève  de  B.  Campi.  à  Milan. 

Capitelli  (Bernard).  E.  I.  1589-1639. 
Sienne.  Histoire.  =  Elève  d'Alexandre  Caso- 
lano  et  de  R.  Manetti  ;  travailla  à  Rome.  = 
Graveur. 

Capo  di  F"eri»o  ( Jean-François).  E.  I. 
t  1533.  Bergame.  Marqueterie.  =  Travailla 
avec  succès  à  Bergame,  sur  les  dessins  de 
Lotto.  Son  frère  Pierre  et  son  neveu  Zinino, 
furent  les  compagnons  de  ses  travaux.  =  Un 
peu  de  sécheresse. 

Gapolongo  ou  Campolongo  (Antoine). 
E.  I.  *  1580.  Naples.  Histoire.  =  Elève  de 
J.  B.  Lama. 

Capon  (Guillaume).  E.  An.  1757-1827.  Nor- 
wich.  Genre.  =  Egalement  architecte. 

Caporali  ou  Bitti  (  Jean  -  Baptiste  ). 
t  1562  (?).  Pérouse.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  Pierre  Pérugin  ;  plusieurs  écrivains 
et  Vasari  lui-même,  lui  donnent,  par  erreur, 
le  prénom  de  Benoît.=Architecte  et  écrivain. 

Caporal!  ou  Bïttî  (Jules),  fils  se  Jean- 
Baptiste.  E.  I.  *  1582.  Pérouse.  Histoire  et 
portrait.  =  Marcha  sur  les  traces  de  son  père. 
=  Eut  du  succès  comme  peintre  et  comme 
architecte. 

Cappelaere  (Mlle  H.  J.).  E.  Fr.  *  1859. 
Paris.  Genre,  portrait. 

Cappelen  (Auguste).  E.  Al.  1827-1852. 
Paysage. 

Cappella  (Scipion).  E.  I.  1743.  Histoire.  = 
Elève  de  Solimène  qu'il  copia  assez  habile- 
ment. 

Cappelie  (Jean  Van  der),  E.  H.  *  xvn  siè- 
cle. Amsterdam.  Marine,  hivers.  =  Reçu  la 
franchise  à  Amsterdam,  en  1653;  il  est  égale- 
ment annoté  dans  les  registres  de  St-Luc 
comme  bourgeois  marié.  Un  Jean  Capelle  est 
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inscrit  en  1686,  comme  peintre,  dans  la  gilâe 
de  St-Luc  à  Haarlem.  =  Marine,  Vienne.—  Ma- 
rine  avec  vaisseaux,  au  fond  une  plage  et  une 
ville,  Berlin.  —  Marine  (temps  calme),  Rotter- 
dam. =  Pinceau  agréable,  coloris  chaud,  vais- 
seaux très  bien  dessinés;  peignit  tour  à  tour 
dans  le  genre  de  Cuyp,  de  Van  de  Velde,  de 
de  Vlieger,  et  atteignit  parfois  l'effet  magique 
de  Rembrandt.  Il  peut  être  mis  au  nombre 
des  plus  grands  peintres  hollandais.  Graveur. 

Cappelli.  E.  I.  1669-1741,  Brescia.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  Pasinelli,  à 
Bologne,  et  du  Baciccio,  à  Rome. 

Cappelli  (François).  E.  T.  *  1568  Sassuolo. 
Histoire.  =  Elève  du  Corrége  ;  s'établit  à  Bo- 
logne. 

Cappellini  (Gabriel),  dit  Le  Caliga- 
rino.  E.  I.  *  1520.  Ferrare.  Histoire.  =  Sa 
première  profession  était  celle  de  cordonnier, 
de  là  lui  vient  son  surnom;  recevant  un  jour 
les  éloges  de  Dosso  Dossi  à  propos  d'une  paire 
de  souliers  qui,  lui  disait  ce  dernier,  était  faite 
comme  une  peinture,  il  regarda  ces  mots 
comme  un  encouragement,  devint  élève  de 
sa  pratique  et  réussit  parfaitement.  =  Dessin 
plein  de  franchise,  coloris  solide. 

Capellino  (Jean-Dominique).  1580-1651. 
Gènes.  Histoire.  =  Elève  de  J.-B.  Paggi.  = 
Coloris  agréable,  bon  choix  de  nature;  style 
original;  sa  seconde  manière  est  beaucoup 
inférieure  à  la  première. 

Cappeln  )Herman-A.).  E.  Al.  1827.  Skien 
(Norwège).  Paysage,  =  Paysage,  Christiania. 

Caprinozzi  (Marc).  E.  I.  Histoire.  —  Dé- 
tails inconnus.  =  Tableaux  et  fresques,  Rome. 

Caprioli  (François).  E.  I.  f  1505.  Reggio. 
Histoire.  =  Détails  inconnus 

Capron  (Mlle  Adèle).  E.  Fr.  1806.  CALAIS.. 
Portrait.  =  Elève  de  Mme  Hersent, 

Capronnier  (J.-B.).  E.  FI.  *  1850.  Peintre 
sur  verre.  =  Nombreuses  verrières  dans  les- 
églises  de  Belgique. 

Capucino  (le).  V,  Strozzi, 

Capuro  (François).  E.  I.  *  xvnc  siècle. 
Etat  de  Gênes.  Histoire.  —  Elève  de  D.  Fia- 
sella;  séjourna  à  Modône  :  reçut  les  leçons  de 
Ribera,  à  Naples.  —  Dessin  et  composition  du 
Fiasella,  coloris  de  TEspagnolet. 

Car  (H.).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Portrait.  = 
Vivait  à  Rotterdam.  On  a  supposé  que  ce  nom, 
trouvé  au  bas  d'un  portrait,  pourrait  être  une 
abréviation  d'Henri  Carré,  le  Jeune  (?). 

Caracca  (Isidore).  E.  I.  *  1595.  Portrait, 
histoire.  =  Peintre  de  la  cour  de  Savoie. 

Caraccioli  (Jean-Baptiste(,  dit  Bâtis- 
tieilo.  E.  I.  1580-1645.  Naples.  Histoire.  = 
Elève  du  Caravage;  reçut  d'abord  quelques 
leçons  de  l'Imparato  :  parvenu  à  l'âge  mur  et 
n'ayant  encore  produit  que  des  œuvres  mé- 
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diocres,  l'émulation  que  lui  causèrent  les 
chefs-d'œuvre  d'Annibal  Carrache  l'engagea 
à  se  rendre  à  Rome  ;  revenu  dans  son  pays, 
il  y  occupa  un  rang  honorable  parmi  ses  con- 
frêres.=  Bon  dessin,  manières  du  Carrache  et 
du  Caravage  mêlées. 

Caracretti.  E.  I.  *  1866.  Venise.  Histoire. 
=  Les  fiancés  d'après  Manzoni. 

CarafTe  (Armand-Charles).  E.  Fr.  1762- 
1822,  Histoire.  =  Elève  deL.Lagrenée;  habita 
Rome;  se  fit  remarquer,  à  son  retour  en 
France,  par  ses  opinions  républicaines.  Passa 
dix  ans  en  Russie.  Remporta  un  prix  avec  son 
tableau  :  L'Amour  se  consolant  auprès  de 
V Amitié  des  outrages  du  Temps.  =  Sujets 
allégoriques,  Paris.  =  Bon  goût  de  dessin, 
coloris  suave,  effet  lumineux,  composition 
gracieuse,  caractères  vrais. 

Caraud  (Joseph).  E.  Fr.  1821.  Cluny. 
Portrait,  genre.  =  Elève  d*Abel  de  Pujol.  = 
Brune  et  blanche.  —  L*Alerte. 

Caravage.  V.  Amerighi. 

Caravage.  V.  Caldara. 

Caravaggino.  (le).  V.  Luini. 

Caravaggio  ou  Caravaggino  (le). 
V.  Secchi. 

Caravaque  (Louis).  E.  Fr.  f  1752.  En 
Gascogne.  Portrait.  =  Etabli  en  Russie  où  il 
est  mort  après  avoir  fait  de  nombreux  por- 
traits. 

Caravoglïa  (Barthélémy).  E.  I.  *  1673. 
En  Piémont.  Histoire.  =  Elève  du  Guer- 
chin. 

Carbajal  ou  Carabajal  (Louis  de). 
E.  Es.  1534-1613  (?).  Tolède.  Histoire.  =  Elève 
de  Jean  Villoldo.  Peintre  de  Philippe  II.  Exé- 
cuta d'importants  travaux  pour  ce  prince.  = 
La  Madeleine  pénitente,  Madrid.  —  Circonci- 
sion, Saint-Pétersbourg.  =*=  Dessin  très-pur, 
têtes  expressives,  un  peu  de  timidité  dans  la 
composition  et  dans  le  coloris. 

Carnilius.  50  ans  environ  avant  J.-C.  Cité 
par  Bracci. 

Carbillet  (J.-B.-Prudent).  E.  Fr.  1804.  Es- 
soye.  Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =*  Madeleine 
repentante.  Tableaux  à  Versailles  et  dans 
quelques  églises  de  France.  Restaura  les 
fresques  du  Primatice  à  Fontainebleau. 

Carboncino  (le  chevalier  Jean).  E.  I. 
*  1675.  Venise.  Histoire.  =  Elève  de  M.  Pon- 
zone  ;  étudia  à  Rome.  =  Imitateur  du  Titien. 

Carbone,  V.  Scacciani. 

Carbone  (Jean).  E.  I.  *  1665.  San  Severino. 
Histoire.  =  Elève  de  d'A.  Camassei  ;  membre 
de  l'Académie  de  Saint-Luc. 

Carbone  (Jean-Bernard).  E.  I.  1614-1683. 
Albaro  (Etat  de  Gênes).  Histoire,  portrait.  = 
Elève  d'André  Ferrari;  visita  Venise;  fut 
appelé  à  Gènes  pour  y  terminer  une  fresque 
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que  la  mort  avait  empêché  Valerio  Caste) lo 
d'achever.  =  Tableaux,  Celle.  —  Idem,  Lérici. 
=  Pinceau  fin,  touche  franche;  imita  avec 
bonheur  la  manière  de  Van  Dyck  pour  le  por- 
trait qu'il  exécuta  dans  toutes  les  dimensions 
jusqu'à  la  plus  petite  miniature. 

Curbonnier  (Fran<;ois-C.).  E,  Fr.  1787, 
Beauvais.  Histoire.  —  Elève  do  David  et 
d'Ingres,  ,père  Lazariste.  =  Peintures  dans 
la  maison  mère,  rue  de  Sevrés  a  Paris. 

Careano  (Philippe).  E.  I.  '  L868.  Milan. 
Paysage. 

Cardenas  (Barth.  de).  E.  Es.  1517-1606. 
Valladolid.  Histoire.  =  Faève  de  Sanchez 
Coello.  =  Fresques,Madrid.  —  Fresques,  Val- 
ladolid. 

Cardenas  (Juan  de).  E.  Es.  '  1620.  VALLA- 
DOLID. Paysage,  fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
Barth.  de  Cardenas.  =  Jouit  d'une  grande  ré- 
putation. 

Carderaro  (Vincent).  E.  Es.  *  1860.  His- 
toire, portrait.  =  Peintre  de  la  reine  d'Es- 
pagne Isabelle.  En  1867  il  portait  le  titre  de 
peintre  honoraire.  Ecrivain  et  critique  d'art 
des  plus  distingués.  Auteur  de  Y  Iconographie 
espagnole. 

Cardi  (le  chevalier  Louis),  dit  Cigoli  ou 
Civoli.  E.  I.  1559-1613.  Chateau-Cigoli  (Tos- 
cane). Histoire.  =  Elève  d'Alex.  Allori  à  Flo- 
rence où  il  était  venu  à  treize  ans  ;  reçut  des 
leçons  de  perspective  de  Buontalente;  étudia 
beaucoup  les  maîtres  vénitiens.  Le  pape  Paul  V 
le  fit  venir  à  Rome  et  le  chargea  de  grands 
travaux  ;  en  récompense,  il  fut  nommé  che- 
valier de  l'ordre  de  Malte  ;  mais,  au  moment 
de  recevoir  sa  nomination,  il  mourut  d'une 
fièvre  maligne.  Il  était  peintre,  architecte, 
sculpteur,  poète,  musicien  et  fut  employé  à 
Florence  aux  décorations  élevées  à  l'occasion 
du  mariage  de  Marie  de  Médicis  avec  Henri  IV. 
=  Saint  François  pénitent,  Rome.  —  Des 
joueurs,  ib.  —  Fresques,  ib.  —  Martyre  de 
saint  Laurent,  Florence.  —  Madeleine,  ib.  — 
Saint  François  en  prière,  ib.  —  Le  même  stig- 
matisé, ib.  —  Martyre  de  saint  Etienne  (chef- 
d'oeuvre),  ib.  —  Saint  Pierre,  ib.  —  Déposition, 
ib.  —  Ecce  homo,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant» 
ib.  —  Portrait  d'homme,  ib.  —  Sainte  famille, 
Bruxelles  —Circoncision,  Saint-Pétersbourg. 

—  La  Cône,  ib.  —  Retour  du  jeune  Tobie,  ib. 

—  Sainte  famille  en  Egypte,  Paris.  —  Saint 
François  en  contemplation,  ib.  —  Portrait 
d'homme,  ib.  —  Jésus-Christ  portant  sa  croix, 
Munich.  —  Saint  François  d'Assise  devant  le 
crucifix,  ib.  —  La  Madeleine,  Madrid.  — Jésus- 
Christ  mort  sur  les  genoux  de  sa  mère,Vienne. 

—  Jésus-Christ  mort  dans  les  bras  du  Père 
Eternel,  ib.  =-  Imita  Michel-Ange,  le  Corrège, 
André  del  Sarto,  le  Pontormo  et  Barroccio. 
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Pinceau  facile,  génie  profond  ;  surnommé  le 
Corrège  florentin. 

Cardlnael  (Jean-Auguste-Druon).  E.  FI. 
"  1760.  Tournai.  Histoire.  =  Inscrit  comme 
franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Tournai,  en  1755. 
S'occupait  spécialement  de  la  restauration  des 
tableaux  et  prétendait  avoir  découvert  le  se- 
cret du  rentoilage.  C'est  lui  qui  restaura  une 
première  fois  le  Martyre  de  saint  Etienne,  de 
Rubens,  aujourd'hui  au  musée  de  Valen- 
eiennes. 

Cardisco  (Marc),  dit  Marco  Cala- 
breso.  E.  I.  *  1535.  En  Calabre.  Histoire  et 
portrait.  =  Se  fixa  à  Naples,  y  resta  toute  sa 
vie,  eut  une  existence  paisible  et  de  grands 
succès.  =  Descente  de  croix,  Naples. —  Piété, 
ih.  =  Coloris  brillant  ;  style  soutenu. 

Cardon  (Ant.-Alex.-Jos.).  E.  FI.  1739-1822. 
Bruxelles.  —  Elève  de  H.  de  la  Pegna  avec 
lequel  il  séjourna  à  Vienne  ;  visita  l'Italie  en 
qualité  de  pensionnaire  impérial.  Abandonna 
la  peinture  pour  la  gravure.  Revint  à  Bru- 
xelles où  il  fut  professeur  à  l'Académie.  = 
Excellent  graveur,  surtout  à  l'eau-forte. 

Cardon  (Alexandre-A.).  E  Fr.  1821.  Paris. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 
=»  Sainte  Vierge,  Rodez  (musée). 

Cardona.  E.  I.  Histoire.  =  Détails  incon- 
nus. =  Jésus-Christ  rencontré  par  sainte  Vé- 
ronique, Rome. 

Garducho  ou  Carducci  (Barthélémy), 
frère  de  Vincent,  peintre  espagnol.  E  1. 1560  (?)- 
1608  ou  1610.  Florence.  Histoire  et  portrait. 
=  Elève  de  Zucchero  ;  accompagna  son  maî- 
tre en  Espagne  ;  travailla  à  l'Escurial  ;  obtint 
par  ses  qualités  et  ses  talents  l'estime  et  la 
faveur  de  Philippe  II,  puis  de  son  successeur, 
Philippe  III.  Travailla  quelque  temps  à  Val- 
ladolid.  Mort  en  Espagne.  =  Descente  de 
croix,  Madrid.  —  Saint  Sébastien,  ih.  —  La 
Cène,  ih.  =  Bon  dessin  ;  exécution  supérieure, 
pinceau  de  maître.  Sculpteur  et  architecte. 

Card«cho(Vincent),frère  de  Barthélémy, 
peintre  italien.  E.  Es.  1578-1638. Florence. His- 
toire et  portrait.= Elève  de  son  frère  ;  peintre 
de  Philippe  II  et  de  Philippe  III,  dont  il  obtint 
également  la  protection  et  la  faveur  particu- 
lière; il  était  venu  en  Espagne  en  1585,  n'ayant 
pas  encore  passé  la  première  enfance  ;  il  reçut 
une  des  plus  vastes  commandes  dont  l'histoire 
de  l'art  fasse  mention,  celle  de  décorer  le 
cloître  de  la  chartreuse  del  Paular.  =  Con- 
stance délivrée  en  1633,  Madrid.  —  Baptême 
de  Jésus-Christ,  ih.  —  Salutation  angélique,*Z>. 
—  Naissance  de  la  Vierge,  ih.  —  Bataille  de 
Fleurus,  ih.  —  Présentation  de  Jésus-Christ 
au  temple,  ih.  —  Visitation  de  sainte  Anne  à 
la  Vierge,  ih.—  Vie  de  saint  Bruno  et  miracles 
des  chartreux  (provenant  de  la  chartreuse 
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del  Paular.,  ih.  —  Sainte  Famille,  Paris.  — 
Trois  religieux  en  prière,  ih.  —  Dominicain  et 
franciscains  implorant  l'enfant  Jésus,  Dresde. 
=Auteur  d'un  traité  sur  la  nature  et  la  dignité 
de  la  peinture,  divisé  en  huit  livres  et  intitulé  : 
Dialogo  de  la  Pintura,  su  defensa,  origen^ 
essencia,  définition,  modos  y  diferencias, 
Madrid,  1633,  in-4. 

Careel  (Jean).  E.  Al.  *  1770.  Fleurs  et  fruits. 
=  Florissait  à  Nuremberg. 

Carega.  E.  I.  *  xvne  siècle.  En  Sicile. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Carelli  (Gonzalve).  E.  I.  '  1843.  Naples. 
Histoire,  paysage.  =  Paysage  sicilien  avec 
figures,  dans  le  fond  Palerme,  Hambourg.  — 
Paysage  avec  figures,  ih 

Carême  (Jacques-Philippe).  E.  Fr.  1734- 
1796.  Paris.  Histoire,  genre,  etc  =  Agréé  à 
l'Académie  en  1766;  exclu  en  1778  pour  des 
causes  sur  lesquelles  les  registres  de  l'Acadé- 
mie se  taisent.  =  Tableaux  aux  musées  de 
Nantes,  Bordeaux,  etc. 

Careno  (André).  E.  Es.  *  1626.  Vallado- 
lid  (?).  =  Surnommé  l'avocat  des  artistes. 

Careno  de  Miranda  (don  Juan).  E.  Es. 
1614-1685.  Aviles  (Asturies).  Histoire  et  por- 
traits Elève  de  P.  de  Las  Cuevas  et  de  B.  Ro- 
man. A  vingt  ans  il  surpassait  ses  maîtres. 
Velasquez  l'enleva  aux  charges  honorifiques 
dont  il  était  revêtu  et  le  fit  travailler  avec 
lui  aux  fresques  du  palais.  En  1669,  Philippe  V 
le  nomma  son  peintre  ;  en  1671,  Charles  II  en 
fit  autant  et  eut  pour  lui  une  amitié  durable. 
Careno  eut  une  vie  paisible,  heureuse,  que 
son  caractère  plein  de  générosité  sut  embellir 
de  traits  qui  lui  font  honneur.  Il  est  mort  à 
Madrid,  regretté  de  ses  élèves  et  de  tous  ceux 
qui  le  connaissaient.  =  Portrait  en  pied  de 
D.  Carlos,  fils  de  Philippe  IV,  Valenciennes. 

—  Portrait  de  Charles  II  d'Espagne,  Berlin. 

—  Marie- Anne  d'Autriche,  femme  de  Philippe 
IV,  Madrid.  —  Charles  II  d'Espagne,  ib.  — 
Charles  II  d'Espagne  enfant,  ib.  —  Portrait 
de  Pierre-Ivanovitch  Potemkin,  ib.  —  Por- 
traits, ib.  —  Martyre  de  saint  Barthélémy,  ib. 

—  Tableaux,  Saint-Pétersbourg.—  Institution 
de  l'ordre  des  Trinitaires,  Pampelune.  —  Ta- 
bleaux, Paris.  =  Dessin  large  et  pur,  coloris 
vague  et  suave,  invention  facile.  Il  rappelle 
dans  ses  tableaux  Van  Dyck  et  Velasquez 
qu'il  a  cherché  à  imiter.  Graveur. 

Carest  (Goswin).  E.  FI.  *  xvie  siècle.  Co- 
logne. =  Reçu  bourgeois  d'Anvers,  en  1536. 

Carette  (Antoine-Auguste).  E.  Fr.  1788. 
Paris.  Genre  et  intérieurs  d'église.  =  Fonts 
baptismaux  de  Saint-Etienne-du-Mont. 

Cargusel  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1565.  Ren- 
nes (?).  Peintre  verrier.  =  Travailla  à  la  ca- 
thédrale de  Rennes. 
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CaWa  (François).  E.  1.  '  xvr3  siècle.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  L.  Pistoia. 

Cariage  (Paill-Cl.).  E.  Fr.  1835.  VES0UL. 
Genre.  =  Elève  de  Gleyre  et  de  Gérôme.  = 
Diogène  et  la  statue.  —  La  cigale  et  la  fourmi 

Gariani  (Jean).  E.  I.  *  1510.  Bergame.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  ou  imitateur  du 
Giorgion  ;  d'autres  lui  donnent  le  Titien  pour 
maitre.  =  Triomphe  de  l'amour,  Vienne.  — 
Triomphe  sur  l'amour,  ib.  —  Portrait  d'un 
jeune  homme,  Berlin.=  Grâce  achevée,  teintes 
douces,  bel  empâtement,  excella  dans  le  por 
trait.  =  Ventes  :  V.  Celotti  (1807),  Jeune  femme 
en  Cérês  (figure  représentant  Violente,  fille 
de  Pal  ma  le  Vieux),  360  fr. 

Carillo.  E.  Es.  *  xve  siècle  (?).  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Vierge  allaitant,  Berlin. 
Ce  tableau  est  signé  :  Carillo. 

Cari  (Adolphe).  E.  Al.  1814-1845.  CASSEL.  = 
Paysage.  =  Mort  à  Rome.  =  Vue  près  de  Ko- 
nigsée,  Hambourg.  (Achevé  par  J.  C.  Coqui). 

Carlarî  ou  Carlieri  (Albert).  E.  I.  '  1700. 
Rome.  Histoire,  portrait  et  perspective.  = 
Elève  du  père  Pozzo. 

Carie  (Jean).  *  1543  Beauvais.=  Travailla 
avec  Hitard  à  la  décoration  de  la  cathédrale 
de  Beauvais. 

Carletto.  V.  Caliari. 

Carlevaris  (Luc).  E.  I.  1665-1729  OU  1731. 
Udine.  Histoire,  vues  de  ville,  paysage  et  ma- 
rine. =  Protégé  par  la  famille  Zenobio,  ce 
qui  Lui  valut  le  surnom  de  Luea  di  Cà  Zeno- 
bio—Nue  du  palais  du  doge  à  Venise,  Dresde. 
—  Régates  à  Venise  lors  du  sujour  de  Frédé- 
ric IV,  roi  de  Danemark,  dans  cette  ville,  Co- 
penhague. =  Graveur. 

Cai-lier  (Jean-Guillaume).  E.  FI.  1638-1675. 
Liège.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Ber- 
tholet  Flemalle,  il  accompagna  son  maitre  à 
Paris,  mais  il  n'y  résida  que  peu  de  temps. 
Un  saisissement  qu'il  éprouva  pendant  les 
troubles  de  Liège  lui  fit  une  telle  impression 
qu'il  en  mourut  peu  de  jours  après.  Les  ta- 
bleaux de  Carlier  attestent  que  s'il  n'avait  été 
enlevé  à  la  fleur  de  1  âge,  il  serait  devenu  un 
des  meilleurs  peintres  de  son  époque.  =  La 
femme  adultère,  Liège.  —  Le  martyre  de  saint 
Denis,  tableau  peint  sur  bois,  ib.  considéré 
comme  son  chef  d'œuvre  ;  malheureusement, 
lorsque  les  agents  du  gouvernement  français 
voulurent  le  détacher,  il  tomba  et  fut  entière- 
ment abimé.  Depuis  on  l'a  restauré  et  replacé. 
La  plupart  de  ses  ouvrages  se  trouvent  à 
Dusseldorf  et  à  Saint-Pétersbourg.  —  Es- 
quisse du  martyre  de  saint  Denis,  Bruxelles. 
=  Dessin  correct,  coloris  vigoureux. 

Carlier  (Vincent-L.),  fils  de  Jean-Guil- 
laume. E.  FI.  1674-1726.  Liège.  Histoire.  =  Tra- 
vailla pendant  plus  de  vingt  ans  au  Louvre. 


puis  revint  â  Liège  où  il  fit  pour  l'église  de 
St-Christophe  le  martyre  du  saint. 

Cai-iler  (P.).  E.  Fr.  '  xvnr5  siècle.  Genre. 
=  Ancien  restaurateur  des  tableaux  du  roi 

Carlier  (Modeste).  E.  FI.  1820-1878.  Qua- 
regnon.  Histoire,  portrait  et  paysage.  =  Elève 
de  Picot.  =  Locuste  essayant  un  poison  sur 
un  esclave,  Bruxelles. 

Carlieri.  V.  Carlari. 

Carlin  (Etienne).  E.  Fr.  1808-1869.  Cler- 
mont.  Portraii.  =  Mort  à  Paris. 

Carlini  (le  P.  Alberigo).  E.  I.  f  1775.  Pes- 
cia.  Histoire.  =  Elève  d'O.  Dandini,  puis  du 
Conca  à  Rome  ;  frère  mineur  observantin. 

Carlini  (Auguste).  E.  An.  f  1790.  Genève. 
=  Plus  connu  comme  statuaire. 

Carlini  (Jules).  E.  I.  '  1866.  Venise.  His- 
toire, genre,  portrait.  =  Leda.  —  L'amour  et 
Psyché. 

Carlisle  (Anne).  E.  An.  f  1670.  Angle- 
terre. Portrait.  =  Peintre  estimée  à  la  cour 
de  Charles  I  et  de  Charles  IL  Elle  réusissait 
particulièrement  ses  copies  d'après  les  grands 
maitres  italiens. 

Carlo  Loti.  V.  Loth. 

Carlone  (Charles).  E.  I.  1686-1776.  SCARIA 
(près  de  Côme).  Histoire.  =  Elève  de  J.  Qua- 
glio.  =  Allégories,  Vienne.  —  Dieu  le  Père  et 
Dieu  le  Saint-Esprit  dans  une  gloire  (toutes 
fresques),  ib. 

Carloni  (Thadée).  E.  I.  f  1613.  Reno  (près 
du  lac  de  Lugano).  Histoire.  =  Elève  de  son 
père,  Jean  le  Vieux,  peintre  médiocre;  se  per- 
fectionna à  Rome  ;  s'établit  à  Gènes,  y  exé- 
cuta beaucoup  de  tableaux  et  y  mourut.  = 
Egalement  sculpteur. 

Carloni  (Jean),  fils  de  Thadée.  E.  I.  1591  (?)- 
1630.  Gènes  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Sorri,  puis  du  Passignano.  Mort  à  Milan.  = 
Bon  coloris,  composition  facile,  dessin  gra- 
cieux ;  excellait  dans  les  peintures  à  fresque. 

Carloni  (Jean-Baptiste),  fils  de  Thadée. 
E.  I.  1595(0-1680.  Gènes.  Histoire.  =  Elève  du 
Passignano  ;  le  surpassa  ainsi  que  son  frère, 
tout  en  empruntant  leur  manière  ;  travailla 
jusqu'à  la  fin  de  sa  vie.  =  Beaucoup  de  soin 
et  de  facilité,  composition  riche  et  originale  ; 
expression  vivante  et  animée,  couleur  extra- 
ordinairement  brillante  ;  porta  la  peinture  à 
fresque  à  sa  perfection.  Meilleure  entente  du 
clair-obscur  et  dessin  plus  grandiose  que  son 
frère. 

Carloni  (André  ou  Jean-André),  fils  de 
Jean-Baptiste.  E.  1. 1626  ou  1639-1697.  Histoire, 
portrait.  =  On  le  croit  élève  de  son  père; 
travailla  beaucoup  à  Pérouse;  se  perfectionna 
dans  un  voyage  qu'il  fit  à  Rome.  Son  frère 
Nicolas  qui  n'a  point  laissé  de  réputation,  fut 
son  élève.  =  Madeleine  pénitente,  Florence 
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=  Fut  loin  d'égaler  son  maître;  composition 
facile  et  spirituelle. 

Carloni  (Marc).  E.  I.  *  1760.  Rome.  His- 
toire.^ Détails  inconnus.=  Cité  plutôt  comme 
graveur. 

Carlo  Veneziano.  V.  Saracino. 

Carmanides.  352  ans  avant  J.-C.=  Elève 
d'Euphranor.  =  Cité  par  Pline. 

Carmichael  (James  Wilson).  E.  An.  1800- 
1860.  New-Castle.  Marine.  =  Bataille  de  Tra- 
falgar. 

Car-midas,  1400  ans  avant  J.-C.  Grèce. 
Ornements.  —  Peignit  beaucoup  de  vases. 

Carmiencke  (Herman).  E.  Al.  1810.  HAM- 
BOURG. Paysage.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Copenhague.  Voyagea  en  Amérique.  =  Pay- 
sage bohémien,  Copenhague.  Graveur. 

Cannois  OU  Charmoy  (Charles).  E.  Fr. 
*  1540.  Orléans.  Histoire,  ornements,  etc.  = 
Employé  à  l'embellissement  du  Louvre  et  de 
Fontainebleau,  sous  les  ordres  du  Primatice. 

Carmona.  E.  Es.  1730-1807.  Castellon 
de  la  Plana.  Histoire.  =  Reçu  à  l'Académie 
de  peinture,  à  Paris,  en  1761. 

Carmontelle.  V.  Carrogis. 

Carnallet  (Jean).  E.  Fr.  *  1586.  TOURS. 
Ornements.  —  Travailla  pour  sa  ville  natale. 

Carnevale  (Fr.).  V.  Corradini. 

Carnevale  (Dominique).  E.  I.  *  1564.  Mo- 
dène.  Histoire.  =  Employé  à  Rome  à  restau- 
rer les  peintures  de  Michel-Ange. 

Carnevali  (Jules-César).  E.  I.  *  1823.  Mi- 
lan. Décors. 

Carnevali  (P.-F.-A.).  E.  Es.  *  XIXe  siècle. 
Barcelone.  Histoire. 

Carnicero  (don  Antoine).  E.  Es.  1748- 
1814.  Salamanque.  Paysage,  etc.  =  Etudia  à 
Rome  et  fut,  à  son  retour,  nommé  peintre  du 
roi.=Vue  d'Albufera,  près  de  Valence,Madrid. 

Carnio  (Antoine).  E.  I.  *  1660.  En  Frioul. 
Histoire.  =  Elève  de  son  père,  qui  peignait 
avec  talent  en  1625.  S'établit  à  Udine. 

Carnio  (Jacques).  E.  I.  *  1690.  Histoire.  = 
Peintre  très  médiocre. 

Carnuli  (frère  Simon  da).  E.  I.  *  1519. 
Etat  de  Gênes.  Histoire.  =  Religieux  fran- 
ciscain. =  Perspective  très  savante. 

Caro  (Balthasar  di).  E.  I.  *  1740.  Fleurs, 
gibier  et  chasses.  =  Elève  d'André  Belvédère  ; 
florissait  à  Naples  et  fut  employé  à  la  cour  du 
roi  Charles  de  Bourbon.  =  Peignit  d'abord  les 
fleurs  avec  succès  et  ensuite  choisit  le  genre 
des  chasses  dans  lequel  il  montra  une  belle 
manière. 

Caro  (Francois-Lopez).  E.  Es.  1598-1662. 
Seville.  Portrait.  =  Elève  de  Roelas;  vint  à 
Madrid  en  1660.  =  Style  maniéré. 

Caro  (François),  fils  de  François-Lopez. 
E.  Es.  1627-1667.  Seville.  Histoire.  =  Elève 


d'Al.  Cano;  reçut  les  premières  leçons  de  son 
père;  fut  chargé  de  travaux  importants  qu'il 
accomplit  avec  talent.  =  Tableaux,  Ségovie. 
=  Imita  la  manière  de  son  maître. 

Caro  de  Tavira  (Jean).  E.  Es.  *  XVIIe 
siècle.  Carmona.  Histoire.  =  Elève  de  Zur- 
baran;  Philippe  IV  le  nomma  chevalier  de 
Saint-Jacques.  =  Mort  jeune. 

Carocci  (Pierre).  E.  I.  *  1637.  Histoire. 
Quelques  auteurs  le  nomment  Philippe.  = 
Graveur. 

Caroli  (François-Pierre).  E.  I.  1638-1716. 
Turin.  Intérieurs  d'église  et  architecture.  = 
S'établit  à  Rome  où  il  fut  nommé  professeur- 
perpétuel  de  l'Académie  de  peinture.  S'appli- 
qua particulièrement  à  la  perspective. 

Carolus  (Louis-Antoine).  E.  FI.  1814-1865. 
Anvers.  Histoire,  genre,  etc.  =  Elève  d'Eeck- 
hout  et  de  F.  de  Braekeleer.  =  Intérieur  de 
corps  de  garde.  =  Graveur. 

Caron  (Antoine).  E.  Fr.  1520 (?)- 1598 (?). 
Beauvais.  Histoire.  =  Peintre  du  roi  Fran- 
çois Ier.  Il  eut  pour  gendre  l'habile  graveur 
Thomas  De  Leu  qui  fit  son  portrait. Caron  pro- 
duisit des  ouvrages  estimés.  Le  Louvre  pos- 
sède quelques  dessins  de  lui. 

Caron.  E.  Fr.  1774-1831.  Saint-Cloud. 
Histoire  naturelle.  =  Elève  de  Baraband.  = 
Le  faisan  doré  de  la  Chine.  —  Une  perruche 
de  la  Nouvelle-Hollande. 

Caron  (Auguste).  E.  Fr.  1806.  Foëcy.  Aqua- 
relle et  sépia.  =  Elève  de  Cicéri. 

Caron  (Mlle).  E.  Fr.  *  1770.  En  France.  Por- 
trait. =  Travaillait  à  La  Haye,  en  1769;  de  là 
se  jendit  à  Amsterdam  où  elle  eut  beaucoup 
de  succès;  se  maria  et  s'occupait  encore  en 
1776. 

Caron  (Mlle  Rosalie).  E.  Fr.  *  1818.  Senlis. 
(Oise).  Genre  et  portrait. = Elève  de  Regnault. 
=  Mathilde  et  Malek-Adhel.  —  Marguerite 
de  Valois  et  le  connétable  de  Bourbon. 

Caroselli  (Ange).  E.  I.  1585-1653.  Rome. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  M.  A.  de  Ca- 
ravage.— Samson,  Rome.— Portrait  d'homme, 
Vienne.  —  Saint  Venceslas,  ih.  =  Imita  la  ma- 
nière de  son  maitre  en  la  rendant  plus  gra- 
cieuse; coloris  plein  de  goût,  mouvements 
vifs;  fini  parfait.  Excella  dans  l'art  d'imiter 
les  plus  grands  maîtres. 

Carotio  (Jean),  frère  de  Jean-François. 
E.  I.  *  1530.  Vérone.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  son  frère;  il  eut  la  gloire  de  donner 
des  leçons  à  Paul  Véronèse;  célèbre  archi- 
tecte. =  Imita  la  manière  de  son  maître. 

Carotto  (Jean-François),  frère  de  Jean. 
E.  I.  1470-1546.  Vérone.  Histoire,  portrait  et 
paysage.  =  Elève  de  Libérale  de  Vérone  et 
d'André  Mantegna,  à  Mantoue;  travailla  à 
Milan  et  exécuta  des  ouvrages  qui  établirent 
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promptement  sa  réputation.  =  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Berlin.  =  Caractère  de  têtes  plein 
de  douceur  et  de  beauté;  bon  coloris,  dessin 
satisfaisant. 

Carpaccio  ou  Scappaccla  (Victor). 
E.  I.  *  1506.  Venise  ou  Capo  d'Istria.  Histoire. 
=  On  n'est  d'accord  ni  sur  la  patrie  ni  sur  le 
nom  de  cet  artiste;  vénitien  par  ses  tendances; 
employé,  en  1474,  par  le  sénat  de  Venise,  à  la 
salle  du  Grand  Conseil;  ses  œuvres  périrent 
dans  les  incendies  de  1574  et  1577;  vivait  en- 
core en  1522;  mort,  d'après  Ridolfi,  dans  un 
âge  très  avancé.  Contemporain  de  Marc  Ba- 
saïti,  avec  lequel  son  talent  a  quelque  analo- 
gie; peintre  renommé;  son  frère  et  son  élève, 
Lazare-Sébastien,  imita  sa  manière.  Benoît, 
fils  ou  neveu  de  Victor,  travaillant  en  1540, 
imita  son  style.  =  Vie  de  sainte  Ursule  en 
neuf  tableaux,  Venise.  —  Supplice  des  dix 
mille  martyrs,  ih.  (Acad.  Signé  :  Carpathius, 
M.D.XV.)  —  Présentation  de  Jésus-Christ  au 
temple,  ih.  (Acad.  Signé).  —  Mort  de  la  Vierge, 
Ferrare  (Signé  :  Victor  Carpathius  Venetus 
MCVIII.)  —  Dispute  de  saint  Etienne  avec  les 
docteurs  de  la  Loi,  Milan  (Musée.  Signé  :  Vic- 
tor |  Carpathius  |  pinxit  |  MCXIIIL)  —  Les 
rois  mages,  Florence.  —  Prédication  de  saint 
Etienne,  Paris.  —  Saint  Pierre  bénissant  plu- 
sieurs saints,  Berlin.  =  Sentiment  du  vrai; 
exécution  heureuse  ;  imagination  féconde  ; 
belle  entente  de  la  composition,  manière  na- 
turelle et  pleine  de  charme;  manque  de  vi- 
gueur dans  les  chairs  et  de  douceur  dans  les 
contours.  =  Ventes  :  V.  Pereire  (1872),  La 
Madone  et  Venfant  Jésus  (Bois.  H.  69  C.  — 
Larg.  55  C.)  5,600  fr. 

Carpenter  (Mme  Marguerite-S.).  E.  An. 
1793-1872.  Salisbury.  Portrait. 

Garpentero  (Jean-Ch.).  E.  FI.  1784-1823. 
Anvers.  Paysage,  animaux.  =  Elève  de  Van 
den  Bosch  et  de  Van  Brée.  Imita  Ommeganck 
avec  bonheur;  ses  bons  tableaux  passent  sou- 
vent pour  ceux  de  son  modèle. 

Cappentero  (Henri),  fils  de  Jean-Ch. 
E.  FI.  1820.  Anvers.  Genre.  =  Elève  de  F.  de 
Braekeleer  et  de  N.  de  Keyser.  «=  Halte  de 
chasseurs.  —  Blessés  de  Waterloo,  Bruxelles. 

Carpenticr  (François).  E.  Fr.  *  1563. 
Roye.  =  Exécuta  à  l'église  de  Roye  les  vitraux 
du  soleil  et  de  la  lune  dont  on  vantait  l'ordon- 
nance et  l'éclat. 

Carpentier  ( Germain -Primidi).  E.  Fr. 
1794-1817.  Valenciennes.  Histoire.  =  Elève 
de  Momal  et  de  Gros.  =  Tableaux,  Valen- 
ciennes. 

Carpentier  (Paul-Claude-Michel).  E.  Fr. 
1787.  Rouen.  Histoire,  genre  et  portrait.  = 
Elève  de  David.  =  Incendie  de  l'Odéon.  — 
Stratagème  de  Vénus. 


Carpentlers  (Adrien).  E.  An.  f  1774.  En 
Suisse.  Portrait. 

Carpl  (Hugues  de).  E.  I.  1486.  Rome.  His- 
toire, mi  Passe,  en  Italie,  pour  être  l'inventeur 
de  la  gravure  en  clair-obscur;  ce  fait  est  au 
moins  douteux.  Plus  cité  comme  graveur  que 
comme  peintre. 

Carpi  (Jacques  Da).  E.  H.  1685-1748.  VÉ 
rone.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Arnold 
Boonen  ;  s'occu  pa  à  Amsterdam  et  à  La  Haye  ; 
en  1721;  son  nom  est  inscrit  sur  le  registre  de 
la  société  Pictura  de  cette  dernière  ville.  II 
possédait  un  beau  cabinet  de  tableaux ,  de 
dessins  et  d'estampes.  Il  était  marchand  de 
tableaux.  =  Mort  à  Amsterdam. 

Carpi  (Jérôme).  E.  I.  1501-1556.  Ferrare. 
Histoire.  =  Elève  du  Garofolo,  à  Ferrare. 
Etudia  à  Bologne,  à  Parme,  puis  à  Rome  ;  tra- 
vailla pour  le  roi  de  France,  fut  protégé  par 
le  cardinal  Hippolyte  d'Esté;  refusa  d'autres 
honneurs,  afin  de  mettre  en  pratique  sa 
maxime  favorite  :  «  Le  pain  et  l'eau  avec  la 
tranquillité,  valent  mieux  que  les  honneurs 
et  les  richesses.  »  Finit  sa  vie  à  Ferrare.  = 
Adoration  des  mages.  Bologne.  —  La  Vierge 
et  l'enfant  Jésus,  ib.  —  Jésus -Christ  chez 
Marthe  et  Marie,  Florence.  —  Portrait  de 
l'archevêque  Salimbeni,  ib.  —  Jésus-Christ 
mort,  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  ib.  — 
Vénus  et  l'Amour  trainés  par  des  cygnes, 
Dresde.  =  Style  plein  de  charme,  portraits 
vrais  et  remplis  de  vivacité,  accessoires  de 
bon  goût,  exécution  très  soignée.  Grand  imi- 
tateur du  Corrôge.  Architecte. 

Carpioni  (Jules).  E.  I.  1611-1674.  VENISE. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  d'A.  Varotari; 
mort  à  Vérone;  son  fils  Charles  suivit  ses  tra- 
ces. =  Coronis  poursuivie  par  Neptune,  Flo- 
rence. -  Latone  métamorphose  le  pêcheur  en 
grenouille,  Dresde.  —  Neptune,  ib.  —  Bacchus 
et  Ariane,  ib.  —  Faunes  et  Bacch  mtes,  ib. 
—  Allégories,  Vienne.  —  Bacchanale,  ib.  — 
Narcisse  auprès  de  Tirésias,  ib.  —  Portrait 
d'homme,  ib.  —  Bacchanale,  Bordeaux.  = 
Peintre  de  beaucoup  de  mérite.  Graveur. 

Carr  (Jean).  E.  An.  1743-1765.  Paysage.  = 
Elève  de  R.  Wilson.  Annonçait  devoir  être  un 
brillant  artiste. 

Carracci  (Louis),  frère  de  Paul.  E.  I. 
1555-1619.  Bologne.  Histoire,  portrait.  =  Fils 
d'un  boucher,  il  fut  envoyé  dans  l'atelier  de 
Prosper  Fontana;  très  lent  dans  ses  études 
et  son  travail,  il  fut  considéré  comme  inapte 
et  surnommé  le  Bœuf^&v  ses  condisciples; 
sorti  de  chez  Fontana,  il  se  rendit  à  Venise  où 
il  entra  chez  le  Tintoret  qui,  comme  son  pre- 
mier maître,  lui  déconseilla  la  peinture  ;  mais 
rien  ne  put  changer  la  vocation  du  jeune  ar- 
tiste ;  il  travailla  chez  le  Passignano  à  Flo- 
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rence  et  étudia  les  grands  artistes  de  Parme 
et  de  Mantoue.  Il  revint  enfin  à  Bologne  où  il 
sut  prouver  qu'il  avait  eu  raison  de  persévé- 
rer: les  commandes  lui  arrivèrent  de  tous 
côtés;  le  cardinal  Farnèse  l'appela  à  Rome 
avec  Annibal,  son  parent,  mais  il  préféra  res- 
ter dans  la  ville  où  il  avait  ouvert  la  célèbre 
école  des  Carrache  et  envoya  Augustin  à  sa 
place.  C'est  lui  qui  avait  entraîné  et  conduit 
ses  cousins,  Annibal,  Augustin   et  François 
dans  la  carrière  des  arts.  =  Apôtres  portant 
le  corps  de  la  Vierge,  Parme.  —  Apôtres  dé- 
couvrant le  tombeau  de  la  Vierge,  ib.— Vierge 
dans  la  gloire,  Bologne.  —  Transfiguration, 
ib.  —  Flagellation,  ib  —  Conversion  de  saint 
Paul.  ib.  —  Vocation  de  saint  Mathieu,  ib.  — 
Saint  Jean  au  désert,  ib.  —  Jésus  Christ  cou- 
ronné d'épines,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Descente 
de  croix,  Naples,  —  Chute  de  Simon  le  Magi- 
cien, ib.  —  Suzanne  entre  les  vieillards,  Lon- 
dres. —  Descente  de  croix,  ib.  —  Cléopâtre, 
ib.  —  Ecce  Homo,  ib.  —  Mise  au  tombeau,  ib. 
—  Sainte  Famille,  Rome.  —  Saint  Sébastien, 
ib.  —  Ecce  Homo,  ib.  —  Saint  François,  ib.  — 
La  Vierge,  ib.  —  L'Enfant  Jésus,  ib.  —  Saint 
Joseph  et  deux  saintes,  sur  ardoise,  ib.  — 
Jésus-Christ  couronné  d'épines,  Florence.  — 
Saint  François  avec  la  croix,  ib.  —  Jésus- 
Christ  couronné  d'épines  et  entouré  d'anges, 
Dresde.  —  Repos  en  Egypte,  ib.  —  Saint  Fran- 
çois recevant  les  stigmates,  Vienne.  —  Vénus 
et  l'Amour  et  un  satyre,  ib.  —  Miracle  de  la 
multiplication  des  pains,  Berlin.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  ib.  —  Vénus  et  l'Amour,  ib.  — 
Saint  Charles  Borromée  en  prière,  ib.  —  Jé- 
sus-Christ couronné  d'épines,  Madrid.  —  Vi- 
sion de  saint  François  d'Assise,  Munich.  — 
Jésus-Christ  mis  au  tombeau  ,  ib.  —  Saint 
François  méditant,  ib.  —  Portement  de  croix, 
Saint-Pétersbourg.  —  Mariage  de  sainte  Ca- 
therine, ib.  —  Mise  au  tombeau,  ib.  —  Sainte 
Famille,  ib.  —  L'Annonciation,  Paris.  —  La 
Nativité,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.  — 
Apparition  de  la  Vierge  avec  l'Enfant  à  saint 
Hyacinthe,  ib.   —  Assomption,  Marseille  = 
Imitation  parfaite  de  la  nature;  dessin  cor- 
rect; excella  dans  les  vues  d'architecture; 
grande  connaissance  dans  la  partie  théorique 
et  savante  de  l'art  ;  génie  élevé  ;  style  gra- 
cieux. Sa  manière  rappelle  le  Titien.  On  lui 
doit  la  réforme  complète  de  l'école  lombarde. 
=  Ventes  :  V.  Carignan  (1743),  Mort  de  saint 
Joseph,  440  1.  —  V.  Conti  (1777),  Vierge  au 
chardonneret,  6,700  1.  —  V.  Erard  (1833),  la 
Vierge,  V Enfant  Jésus  et  saint  Jean  Baptiste, 
3,810  fr.  —  V.  Pourtalès  (1865).  Nymphe  el 
Satyres,  (de  la  collection  Lebrun,  puis  do  sir 
Boyer),  4,900  fr. 
Carracci  (Paul),  frère  de  Louis.   E.  I. 


xvi«  siècle.  Bologne.  Histoire,  portrait.  = 
Travailla  beaucoup  avec  ses  cousins  et  son 
frère  ;  ne  possédait  tout  au  plus  que  le  génie 
de  l'imitation  et  encore  à  un  degré  fort  mé- 
diocre. 

Carracci  (Annibal),  frère  d'Augustin). 
E.  I.  1560-1609.  Bologne.  Histoire,  portrait  et 
paysage.  =  Elève  de  Louis;  fils  d'un  tailleur, 
il  avait  embrassé  le  même  état  que  son  père, 
lorsque  son  cousin  Louis  lui  inspira  le  goût 
des  arts.  Etudia  et  travailla  à  Parme,  à  Ve- 
nise et  s'y  lia  avec  Paul  Véronôse  et  le  Tinto- 
ret;  revenu  à  Bologne,  il  y  contribua  puissam- 
ment à  la  fondation  de  l'école  qui  illustra  sa 
famille.  Caractère  violent  et  nature  inculte,  il 
se  plaisait  dans  des  sociétés  peu  choisies  ;  mais 
rempli  de  fermeté,  il  s'opposa  le  plus  forte- 
ment aux  ennemis  que  l'école  des  Carrache 
avaitsuscités  ;  d'ailleurs  plein  de  génie  et  d'une 
certaine  grandeur  d'âme,  il  mourut,  dit-on,  du 
chagrin  que  lui  causa  l'ingratitude  du  prince 
Farnèse  pour  lequel  il  avait  travaillé  pendant 
huit  ans  et  qui  le  paya  à  peine  de  ses  ouvra- 
ges. Le  palais  qu'il  décora  pour  ce  cardinal 
est  un  magnifique  chef-d'œuvre  ;  il  essaya 
d'aller  dissiper  son  chagrin  à  Naples,  mais  il 
ne  put  y  réussir;  il  revint  mourir  à  Rome  où 
il  demanda  à  être  enterré  auprès  de  Raphaël. 
=  Sauveur,  Rome.  —  Enfance  de  Jésus  (six 
petits  tableaux),  ib.  —  Charité,  ib.  —  Vénus, 
Naples.  —  Apollon,  ib.  —  Hercule,  ib.  —  Saint 
Eustache,  ib.  —  Un  ange,  ib.  —  Madone,  ib. 

—  Jésus-Christ  mort,  ib.  —  Charité,  Londres. 

—  Plusieurs  cartons,  ib.  —  Jésus-Christ  appa- 
raissant à  saint  Pierre,  ib.  —  Saint  Jean  au 
désert,  ib.  —  Paysages  avec  figures,  ib.  — 
Herminie  chez  les  bergers,  ib.  —  Pan  et  Apol- 
lon, ib.  —  Tentation  de  saint  Antoine,  ib.  — 
Silène,  ib.—  La  Vierge,  l'Enfant  Jésus  et  saint 
Jean,  Florence.—  Pan,  Bacchantes  et  Satyres, 
ib.  —  Portrait  d'un  moine,  ib.  —  Un  homme 
avec  un  singe,  ib.  —  Jésus-Christ  dans  la 
gloire  entouré  des  saints,  ib.  —  Repos  en 
Egypte,  ib.  —  Deux  Vierges  glorieuses,  Bo- 
logne. —  Assomption,  ib.  —  Annonciation  (en 
deux  tableaux),  ib.  —  Saint  Augustin,  ib.  — 
Vénus  et  Adonis,  Vienne.  —  Saint  François  en 
extase,  ib.  —  Le  prophète  Isaïe,  ib.  —  La  Sa- 
maritaine, ib.  —  Jésus-Christ  mis  au  tombeau, 
ib.  —  Sainte  Famille,  Berlin.  —  Jésus-Christ 
crucifié,  ib.  —  Musiciens  dans  un  paysage,  ib. 
Plusieurs  apôtres,  ?'£.— La  Renommée, Dresde. 

—  La  Vierge  et  l'Enfant  entourés  de  saints. 
ib.  —  Saint  Roch  distribuant  des  aumônes, 
ib.  —  Portraits,  ib.  —  Assomption  (chef-d'œu- 
vre), ib.  — -  Vierge  allaitant,  ib.  —  Buste  du 
Sauveur  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Un  satyre  of- 
frant une  coupe  de  vin  à  Vénus,  Madrid.  — 
La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  ib.  —  Madeleine, 
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ib.  —  Ascension,  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oli- 
viers, ib.  ~  Vénus  et  Adonis,  ib.  —  Suzanne  et 
les  vieillards,  Munich.  —  Massacre  des  inno- 
cents, ib.  —  Eros  et  Anteros  combattant  de- 
vant Vénus,  ib.  —  Ecce  Homo,  ib.  —  Portrait 
du  peintre,  ib.  —  Jésus-Christ  mort,  ib.  — 
Jacob  et  ses  fils,  dans  un  paysage,  Saint-Pé- 
tersbourg. —  Plusieurs  saintes  familles,  ib.  — 
Saint  Jean-Baptiste,  ib.  —  La  Samaritaine, 
M,  —  Jésus-Christ  apparaissant  aux  saintes 
femmes,  ib.  —Madone,  ib.  —  Sacrifice  d'Abra- 
ham, Paris.  —  Joab  et  Absalon,  ib.  =  Nais- 
sance de  la  Vierge,  ib.  —  Deux  Nativités,  ib. 

—  La  Vierge  aux  cerises,  ib,  —  Le  silence, 
ib.  —  Apparition  de  la  Vierge  à  saint  Luc  et 
à  sainte  Catherine,  ib.  —  Prédication  de  saint 
Jean,  ib.  —  Jésus-Christ  mort,  ib.  —  Résur- 
rection, ib.  —  La  Madeleine,  ib.  —  Martyre  de 
saint  Etienne,  ib.  —  Saint  Sébastien,  ib.  — 
Hercule  enfant,  ib.  —  Diane  et  Calisto,  ib.  — 
Concert  sur  l'eau,  ib.  —  Portrait  d'homme,  ib. 

—  Paysages,  ib.  —  David,  vainqueur  de  Go- 
liath, Marseille.  —  Diane  et  Actéon,  Bruxelles. 
=  Beaucoup  de  feu  et  d'énergie;  belle  imita- 
tion des  grands  maîtres  qui  l'avaient  précédé; 
composition  savante,  manière  éloquente,  no- 
ble et  grandiose.  Imitateur  du  Corrège.  = 
Ventes  :  V.  Fraula  (1738),  Christ  mort  avec  un 
ange,  336  florins.  —  V.  Carignan  (1743),  Mort 
de  saint  François,  1,310  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Saint  Joseph  et  la  Vierge,  5,660  1.  —  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Le  Christ  mort  sur  les  genoux 
de  la  Vierge,  4,800  fr.  ;  Madone  avec  V Enfant, 
3,200  fr.  —  V.  Salamanca  (1875),  Etude  de 
quatre  têtes  (collection  Madrazzo)  4,050  fr. 
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donna  la  peinture  pour  les  sciences  et  la  gra- 
vure, vint  à  Venise,  puis  retourna  à  Bologne 
où  il  reprit  ses  pinceaux.  Excellent  profes- 
seur; il  fut  un  membre  actif  dans  l'école  des 
Carrache,  il  aida  son  frère  Annibal  à  la  gale- 
rie Farnèse,  mais  ne  put,  de  nouveau,  s'en- 
tendre avec  lui.  Retourna  enfin  à  Parme  où 
il  mourut  d'excès  de  travail.  =  Vierge  allai- 
tant, Parme.  —  Assomption,  Bologne.  —  Com- 
munion de  saint  Jérôme,  ib.  —  Madeleine, 
Rome.  —  Sainte  famille,  ib.  —  Communion  de 
saint  Jérôme,  ib.  —  Saint  Jérôme,  Naples.  — 
Saint  Pierre,  ib.  —  Amours  dormant,  ib.  ~ 
Armide  et  Renaud,  ib.  —  Fuite  en  Egypte, 
Venise.  —  Ecce  Homo,  ib.  —  Paysage  avec 
musiciens,  Florence.  —  Saint  François  stig- 
matisé. Vienne.  —  Saint  François  d'Assise, 
Madrid.  —  Saint  François  recevant  les  stig- 
mates, Munich.  —  Céphale  et  l'Aurore,  Lon- 
dres. —  Galatée,  ib.  =  Grande  imagination, 
expression  admirable,  idées  remplies  de  poé- 
sie ;  excellent  graveur  au  burin.  Auteur  d'un 
traité  de  perspective  et  d'architecture.  Il  se 
rapprocha  le  plus  du  Tintoret.  =  Ventes  : 
V.  Conti  (1777),  L'enfant  Jésus  tenant  un  char- 
donneret, 3,700  1.  —  V.  de  Meulan  (1778), 
Femme  endormie  avec  les  attributs  de  la 
peinture.  270  1.  —  V.  Nogaret  (1782),  Sainte 
Catherine  à  mi-corps  accompagnée  de  deux 
anges,  2,400  1.  —  V enfant  Jésus  tenant  un 
chardonneret  (de  la  vente  Conti),  2,602  1.  — 
V.  Lebrun  (1791),  le  même  tableau,  2,110  fr. 
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Carracci  (Augustin),  frère  d'Annibal. 
E.  I.  1557-1602.  Bologne.  Histoire.  =--  Elevé 
pour  l'orfèvrerie,  il  la  quitta  pour  s'adon- 
ner à  la  peinture,  d'après  le  conseil  de  son 
cousin  Louis  ;  il  entra  à  l'atelier  de  Prosper 
Fontana,  puis  dans  celui  de  Passarotti  ;  visita 
Parme  et  Venise,  en  1580;  eut  beaucoup  à 
souffrir  de  l'humeur  inquiète  et  jalouse  de  son 
frère  Annibal,  aux  tableaux  duquel  on  préfé- 
rait souvent  les  siens  ;  supporta  ses  persécu- 
tions avec  la  plus  grande  douceur  et  s'adonna 
principalement  à  la  gravure,  afin  d'éloigner 
toute  espèce  de  rivalité.  Nous  devons  ajouter 
que  plusieurs  auteurs  donnent  une  version 
bien  différente  ;  ces  derniers  mettent  le  senti- 
ment jaloux  du  côté  d'Augustin  ;  il  quitta, 
disent-ils,  Bologne  pour  étudier  seul,  aban- 


Carracci  (Antoine),  fils  d'Augustin.  E.  I. 
1583-1618,  Venise.  Histoire,  portrait —Elève 
d'Annibal;  chéri  de  son  maitre  qui  lui  donna 
tous  ses  soins  et  pour  lequel  il  eut  la  plus 
vive  reconnaissance  et  les  égards  du  fils  le 
plus  tendre.  Travailla  beaucoup  à  Rome  et  y 
mourut.  =  Fresques,  Rome.  —  Saint  Thomas, 
ib.  -  Le  déluge,  Paris.  —  Portrait  d'homme, 
Vienne.  =  Magnifique  expression;  beaucoup 
d'effet;  de  la  vigueur. 

Carracci  (François),  frère  d'Annibal  et 
d'Augustin.  E.  I.  1595-1622.  Bologne.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  ses  frères  ;  après  leur 
mort  il  voulut  lutter  contre  son  cousin  Louis, 
et  fit  mettre  sur  sa  porte  :  Ici  est  la  véritable 
école  des  Carrache.  Caractère  présomptueux 
et  méprisable.  Mort  à  Rome,  à  l'hôpital,  des 
suites  de  son  libertinage.  =  Peu  de  talent 
bon  dessinateur. 

Carracci  (Clovisj.  E.  I.  *  xvie  siècle.  His* 
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toire.  =  Détails  inconnus.  =  Eliézer  et  Re- 
becca,  Florence.  =  Le  plus  médiocre  de  la 
célèbre  famille  à  laquelle  il  appartenait. 

Garraccino.  V.  Mollineri. 

Garradori  (Jacques-Philippe).  E.I.  '  1580. 
Faenza.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Carrari  (Balthasar).  E.  I.  *  1511.  Ravenne. 
Histoire  et  portrait.  =  Travailla  en  commun 
avec  son  fils  Mathieu.  =  Beaucoup  de  grâce 
et  d'élégance. 

Carre.  E.  Fr.  *  1825.  Paysage.  =  Offrande 
à  Pan.  —  Vue  prise  au  petit  Trianon. 

Carré  (Michel).   E.   Fr.   *  1548.  Lyon. 
Travailla  en  1548  aux  fêtes  offertes  à  Henri  II 
et  à  Catherine  de  Médicis. 

Carré  (Jean-Baptiste-L.).  E.  Fr.  1749-1835. 
Varennes.  =  Elève  de  Clerisseau.  Copia  des 
tableaux  de  la  galerie  de  Versailles,  puis  aban- 
donna la  peinture  pour  les  sciences.  Dessina 
beaucoup  pour  la  flore  du  Clermontois  et  pour 
la  conchyliologie. 

Carré  (François).  E.  H.  1630-1669.  Frise- 
Histoire,  sujets  villageois,  etc.  =  Peintre  de 
Guillaume-Frédéric.  Mort  à  Amsterdam.  =  Il 
cultiva  également  la  gravure. 

Carré  (Henri),  le  Vieux,  fils  de  François. 
E.  H.  1656  ou  1658-1721.  Amsterdam.  Kermès 
ses,  paysage  et  animaux.  =  Elève  de  J.  Ja 
cobse  et  de  Jacques  Jordaens.  Les  circonstan- 
ces du  temps  le  forcèrent  à  accepter  une  place 
de  porte-drapeau  dans  l'armée  hollandaise 
Plus  tard  il  reprit  sa  palette  et  ses  pinceaux 
et  devint  aussi  bon  peintre  qu'il  avait  été 
brave  militaire.  Travailla  à  Amsterdam  et  à 
La  Haye;  ses  quatre  fils  furent  tous  artistes 
=  Pinceau  ferme,  bon  coloris. 

Carré  (Abraham),  fils  de  Henri  le  Vieux 
E.  H.  1694-1758  ou  1759.  La  Haye.  Intérieurs 
et  portrait.  =  Il  copiait  avec  talent  les  ta- 
bleaux des  bons  artistes,  ses  compatriotes. 
Mort  à  La  Haye.  =  Bonne  ordonnance. 

Carré  (François-Abraham),  fils  de  Henri 
le  Vieux.  E  H.  1684-1721.  La  Haye.  *»  Mort 
en  Angleterre  où  il  s'était  établi. 

Carré  (Henri),  le  Jeune,  fils  de  Henri,  le 
Vieux.  E.  H.  1696-1775.  La  Haye  Décorations, 
portrait,  miniature,  etc.  =  Il  a  peint  des  dé- 
cors pour  les  théâtres  français  ==  Fortes  étu- 
des en  architecture.  Renommé  pour  la  pein- 
ture des  bas-reliefs;  dessinait  des  portraits 
au  crayon. 

Carré  (Jean),  fils  de  Henri,  le  Vieux.  E.  H- 
1698-1772.  Portrait  et  histoire.  =  Détails  in- 
connus. 

Carré  (Henri),  le  quatrième  fils  de  Jean. 
E.  H.  *  xvme  siècle.  La  Haye.  Tous  les  genres. 
=  Elève  de  son  père;  bon  restaurateur  de  ta- 
bleaux. 
Carré  (Michel),  frère  de  Henri,  le  Vieux. 

/ 


E.  H.  1666-1728.  Amsterdam  (?).  Paysage  et 
animaux.  =  Elève  de  son  frère  et  de  N.  Ber- 
chem.  Il  habita  quelque  temps  l'Angleterre, 
mais  son  talent  n'était  pas  assez  remarquable 
pour  y  être  distingué;  il  revint  dans  sa  patrie 
et  y  resta  jusqu'à  ce  que  Frédéric  I,  roi  de 
Prusse,  le  nomma  peintre  de  sa  cour  en  rem- 
placement d'A.  Begyn.  Mort  à  Alkmaar.  = 
Paysage  avec  animaux,  Londres.  —  Paysage, 
Rotterdam.  =  Il  a  peint  beaucoup  de  grandes 
toiles  pour  tapisseries  de  salon.  Graveur.  = 
Ventes  :  V.  Van  Cleef  (1864),  Paysage  du  gué 
(signé  et  date  1692)  670  fr. 

Carré  (Alida),  fille  de  Michel.  E.  H.  *  xviir3 
siècle.  =  Peignait  à  la  détrempe  avec  talent  ; 
travailla  aussi  sur  ivoire  et  surtout  sur  éven- 
tails. 

Carré  (Henri),  le  troisième  fils  de  Michel. 
E.  H.  f  1726.=  S'établit  et  mourut  à  La  Haye. 

Carré  (Jacques).  E.  Fr.  1649  ou  1651-1694. 
Paris.  Portrait.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1682. 

Carré  (Martin).  E.  H.  Paysage,  histoire. 
=  Détails  inconnus. 

Carrey  (Jacques).  E.Fr.  1646-1726. TROYES. 
Histoire,  monuments,  etc.  =  Elève  de  Lebrun; 
désigné  par  ce  dernier  pour  accompagner  le 
marquis  de  Nointel,  ambassadeur  français,  à 
Constantinople;  visita  avec  Jui  Athènes,  la 
Palestine  et  l'Archipel  ;  revint  en  France,  ob- 
tint une  pension,  un  logement  aux  Gobelins  et 
un  autre  à  Versailles.  Mort  dans  sa  ville  na- 
tale. ==  Le  feu  sacré,  Jérusalem.  —  Vie  de 
saint  Pantaléon,  Troyes  (en  six  tableaux).  -— 
Cérémonies  turques  (deux  tableaux),  Bor- 
deaux. =  Grand  dessinateur. 

Carrier  (Joseph- Auguste).  E.  Fr.  1800-1875. 
Paris.  Portrait  en  miniature,  paysage.  = 
Elève  de  Prudhon,  de  Gros  et  de  Saint.  =  Che- 
min creux  aux  choisets.  —  Vue  de  la  forêt  de 
Rambouillet. 

Carriera  (Rosalba).  E.  I.  1675-1757.  Ve- 
nise. Miniature,  pastel,  portrait  et  histoire.= 
Appartenait  à  une  famille  distinguée;  mani- 
festa de  bonne  heure  son  goût  décidé  pour  la 
peinture  ;  habita  le  Frioul  avec  ses  parents, 
puis  revint  avec  eux  à  Venise.  Elève  de  J.  A. 
Lazzari.  Frédéric  IV,  roi  de  Danemark,  sé- 
journant à  Venise,  en  1709,  se  fit  peindre  par 
elle  et  lui  fit  des  commandes  importantes;  ce 
succès  attira  dans  son  atelier  tous  les  princes 
qui  visitèrent  Venise.  Ses  tableaux  furent 
bientôt  recherchés  dans  toute  l'Europe.  Elle 
eut  pour  rival  et  pour  compétiteur  Nicolas 
Grassi  et  l'emporta  souvent  sur  lui  ;  voyagea 
en  France  ;  y  fut  reçue  à  l'Académie,  en  1720  ; 
fut  appelée  dans  plusieurs  cours  d'Allemagne 
et  à  Vienne  ;  fut  partout  comblée  d'honneurs 
et  de  présents,  et  devint  aveugle  dix  ans 
avant  sa  mort.  Ces  années,  si  longues  et  si 
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douloureuses,  furent  consacrées  à  la  bienfai- 
sance, et  l'amour  et  le  respect  de  tous  vinrent 
récompenser  une  vie  de  travail  et  d'honneur. 
Sa  sœur,  Jeanne  Carriera,  morte  en  1737.  pei- 
gnait également  au  pastel  et  en  miniature  = 
Portrait  d'une  femme,  au  pastel,  Florence.  - 
Portraits,  Londres.  —  Cent  cinquante-sept 
portraits,  Dresde.  --  Allégories  diverses  :  les 
Saisons,  les  Vertus,  les  Eléments,  etc.,  ib.  — 
Portrait  de  Frédéric,  Vienne.  —  Auguste  III, 
ib.  =  Coloris  doux  et  pur;  dessin  noble  et 
correct;  beaucoup  de  grâce  et  de  majesté 
dans  ses  Madones  et  ses  sujets  sacrés;  res- 
semblance parfaite  dans  le  portrait,  nuances 
délicates  et  vraies,  ses  pastels  avaient  parfois 
la  force  des  tableaux  à  l'huile. 

Carrière  (Alphonse).  E-  Fr.  1808.  Cam- 
brai. Genre.  =  Elève  de  Couture  et  d'Ange 
Tissier.  =  Discussion  entre  convives. 

Carrogis  dit  Garmon telle.  E.  Fr.  1717- 
1806.  Paris.  =  Plus  connu  comme  dessinateur 
et  graveur.  Il  fut  lecteur  du  duc  d'Orléans. 

Carruccl  (Jacques),  dit  Pontormo. 
E.  1. 1493-1558.  Pontormo.  Histoire  et  portrait. 
=  Se  rendit  jeune  à  Florence;  y  fut  élève  de 
L.  de  Vinci,  d'Albertinelli,  de  P.  de  Cosimo  et 
enfin  d'A.  del  Sarto;  ce  dernier,  devenu  ja- 
loux de  son  élève,  le  força,  par  ses  mauvais 
procédés,  à  quitter  son  école,  mais  Carrucci 
devint  bientôt  son  rival  et  son  compétiteur, 
réalisant  ainsi  les  prédictions  de  Raphaël  et 
de  Michel-Ange  qui  avaient  vu  dans  ses  pre- 
miers essais  les  promesses  d'un  grand  peintre; 
d'un  caractère  bizarre,  cet  artiste  changea 
trois  ou  quatre  fois  de  manière  et  ne  fut  pas 
heureux  dans  ses  innovations.  ==  Portrait  de 
femme,  Rome.  —  Léda,  Florence.  —  Adam  et 
Eve  chassés  du  paradis,  ib.  —  Martyre  de 
saint  Maurice  et  de  la  légion  thébaine  (pe- 
tites figures),  ib.  —  Joseph  se  préparant  à 
présenter  son  père  à  Pharaon,  ib.  —  Por- 
traits, ib.  —  Transfiguration,  ib.  —  Vénus  et 
Cupidon,  Londres.  —  La  Vierge  et  l'Enfant, 
Munich.  —  Portrait  d'André  del  Sarto,  Ber- 
lin. —  Vénus  et  l'Amour,  ib.  —  Portrait  d'un 
jeune  garçon,  Londres.  —  Sainte  famille,  Ma- 
drid. —  Portrait  d'homme,  Vienne.  —  Sainte 
famille,  Paris.  —  Portrait  du  Corniole  (gra- 
veur), ib.  =  Imita  avec  bonheur  et  sans  ser- 
vilité la  manière  d'A.  del  Sarto;  ses  airs  de 
tête,  ses  figures  conservent  une  originalité 
qui  les  fait  toujours  reconnaître.  Dans  sa  pre- 
mière manière,  le  dessin  est  correct  et  le  co- 
loris plein  de  force  :  c'est  celle  où  il  se  rappro- 
che le  plus  d'A.  del  Sarto;  la  deuxième  se  fait 
toujours  remarquer  par  le  dessin,  mais  le  co- 
loris est  plus  faible.  La  troisième  est  une  imi- 
tation servile  d'Albert  Durer,  dans  la  compo- 
sition, les  figures  et  les  draperies. 


Caruccl  (Barthélémy;.  E.  I.  *  xvr  siècle. 
His\oire  et  portrait.  =  Elève  du  Ghiiiandaio; 
yint  s'établira  Pontormo.— Peintre  médiocre. 

Gamelle  d'Allgny  (Claude-Franc.  Tb,). 

E.  Fr.  1798.  Chaumes.  Histoire,  genre,  pay- 
sage. =  Elève  de  Watelet  et  de  Regnault.  = 
Tableaux  dans  quelques  églises  de  Paris.  — 
Tableaux,  musées  de  Nantes,  Rennes,  etc. 

Cara  (Laurent).  E.  Fr.  1699-1771.  Paris. 
Histoire.  =  Plus  connu  comme  graveur  de 
mérite. 

Carse  (W,).  E.  An.  '  1808.  Genre. 

Carstena  (Asmus-Jacques).  E.  Al.  1754- 
1798.Saint-Gurgen,  près  de  Sleswig.  Histoire, 
portrait.  =  Fils  d'un  meunier,  il  n'eut  point 
de  maitre  et  apprit  de  sa  mère  les  principes 
du  dessin;  passa  sept  ans  à  Copenhague  et 
habita  Lubeck;  il  partit  à  pied  pour  l'Italie, 
mais  sa  pauvreté  le  força  à  revenir  à  Berlin, 
où  il  fut  nommé  membre  de  l'Académie,  aus- 
sitôt que  son  talent  y  fut  reconnu.  Visita  une 
seconde  fois  l'Italie  et  mourut  à  Rome.  — 
Bacchus  faisant  boire  Cupidon,  Copenhague. 

—  Finga  et  Loda,  ib.  =  Grand  dessinateur; 
beaucoup  de  force  et  d'expression;  formes 
pures,  poses  gracieuses;  parfois  un  peu  de 
rudesse  ;  ne  peignit  que  sur  la  fin  de  sa  vie. 
C'est  à  lui  que  remonte  la  régénération  de 
l'école  allemande  moderne;  il  substitua  un 
style  noble  et  pur  au  goût  dépravé  de  son 
époque. 

Garteaux  (Jean-Franc  ).  E.  Fr.  1751-1813. 
Aillevans.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Doyen.  Plus  connu  comme  militaire.  =  Por- 
trait de  Louis  XVI,  Versailles.  Ce  portrait  de 
Versailles  est  signé  :  Carteaux,  peintre  du 
roi,  officier  de  la  cavalerie  parisienne,  1791. 

Cartelier  (Jérôme).  E.  Fr.  1813.  Màcon. 
Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  d'Ingres. 
=  Portrait  de  Dumont  d'Urville,  Versailles. 

—  Pèche  miraculeuse. 

Carter  (George).  E.  An.  f  1795.  Colches- 
ter.  Genre,  histoire.  =  Voyagea  beaucoup  ; 
se  fit  une  excellente  réputation  et  une  belle 
fortune.  =*  Adoration  des  bergers.  —  Siège 
de  Gibraltar. 

Carterius.  211  ans  avant  J.-C.  =  Peintre 
de  grand  renom.  =  Cité  par  Porphyre. 

Cartier  (Claude-F.  Ami  dit).  E.  Fr.  1824. 
Marseille.  Histoire.  =  Elève  de  Horace  Ver- 
net.  =  Moine  en  méditation.  —  Assomption 
de  la  Vierge. 

Cartier  (Joseph-B.).  E.  Fr.  1784.  Lyon. 
Histoire,  paysage,  etc.  =  Elève  de  Valencien- 
nes.  =  Belisaire.  —  Vallée  de  Deville. 

Cartier  (Victor-Emile).  E.  Fr.  1811-1866. 
Versailles.  Paysage,  genre.  =  Elève  de  Pa- 
ris. =  Le  soldat  bouvier.  —  Marché  d'ani- 
maux. 
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Cartissani  (Nicolas).  E.  I.  1670-1742.  MES- 
SINE. Paysage.  =  Mort  à  Rome. 

Cartwright  (Jean).  E.  An.  "  1719.  Por- 
trait. 

Gartwrlght  (Joseph).  E.  An.  f  1829.  Ma- 
rine. =  Attaché  comme  peintre  à  l'amirauté; 
alla  en  Grèce. 

Carvalho  (Joseph  dos  Reis).  *  1842.  Bré- 
sil. Paysage.  =  Elève  de  l'Académie  de  Rio- 
Janeiro. 

Carve  (Josse).  E.  FI.  '  xve  siècle.  =  Peintre 
à  Gand.  Travailla  avec  Nabur  Martins  en 
1451-1452. 

Carver  (Richard).  E.  An.  *  1778.  Irlande. 
Histoire  et  paysage. 

Carver  (Robert).  E.  An.  f  1791.  IRLANDE. 
Genre,  etc.  =  Fils  de  Richard. 

Carystius  de  Pergame.  C'est  le  pre- 
mier peintre  qui  représenta  la  victoire  avec 
des  ailes. 

Casa  (délia).  V.  Bernabei. 

Casa  (Jean-Martin).  E.  I.  *  1554.  Verceil. 
Histoire.  =  Elève  et  gendre  de  B.  Lanino  ; 
vécut  à  Milan. 

Casado  del  Alsal  (José).  E.  Es.  *  1868. 
Palencia.  Histoire.  =  Mort  de  Ferdinand  IV. 

Casali.  E.  I.  * xviiie  siècle.  Rome.  Histoire. 
=  Agréé  à  l'Académie  de  peinture,  à  Paris, 
en  1741. 

Casali  (André).  E.  I.  1720  OU  1724.  ClVITA 
Vecchia.  Peintre  et  aquafortiste.  =  Travailla 
beaucoup  à  Londres  qu'il  quitta  pour  Rome. 

Casalina  (Lucie)  E.  I.  1677-1762.  BOLOGNE. 
Histoire,  portrait.  =  Elle  épousa  F.  Torelli 
et  fut,  comme  lui,  élève  de  J.  J.  dal  Sole.  = 
Tableaux,  Bologne.  =  Excella  dans  le  por- 
trait. 

Casanova  (Charles).  E.  Es.  f  1762.  Exea. 
(Aragon).  =  Peintre  et  graveur. 

Casanova  (  François  -  Joseph  ) ,  fils  de 
Charles.  E.  Fr.  1727-1802.  Londres.  Paysage, 
batailles  et  scènes  militaires.  =  Né  d'une 
famille  vénitienne;  partit  pour  Venise  à  l'âge 
de  six  ans;  élève  de  Guardi  et  de  Simo- 
nelli;  séjourna  à  Paris  en  1751;  passa  quatre 
années  à  Dresde  ;  ami  de  Dietrich  ;  revint  à 
Paris,  y  fut  reçu  à  l'Académie,  en  1763.  Em- 
ployé par  Catherine  II  de  Russie  pour  peindre 
ses  victoires  sur  les  Turcs.  S'établit  à  Vienne 
et  mourut  à  Brùhl,  près  de  cette  ville  Vie  de 
luxe,  d'aventures  et  de  prodigalités.  Graveur 
=  Convoi  attaqué,  Angers.  —  Bataille,  ib.  — 
Combat  de  cavalerie,  Vienne.  —  Le  premier 
combat  de  Fribourg,  Paris.  —  Bataille  de 
Lens,  ib.  —  Deux  paysages,  ib.  —  Reconnais 
sance  de  cavalerie,  Bordeaux.  =  Ventes 
V.  Dubarry  (1774),  Le  lever  et  le  coucher  du 
soleil,  1,020  1.  —  V.  Blondel  de  Cagny  (1776) 
deux  Batailles,  312  1.  —  V.  Conti  (1777),  Ba- 


taille, 1,740  1.  —  V.  Choiseul-Praslin  (1793), 
Paysage  avec  animaux,  258  1.  —  V.  Saint- 
Victor  (1823),  six  tableaux,  231  fr.  —  V.  Boit- 
telle  (1866),  Paysage  (avec  Hue)  940  fr. 

Casanova  (Jean-Baptiste),  fils  de  Charles. 
E.  I.  f  1795.  Londres.  Histoire.  =  Elève  de 
Mengs  et  très  lié  avec  Winckelmann  ;  il  fit 
pour  lui  les  dessins  de  divers  ouvrages  sur 
les  antiquités;  Casanova  fut  professeur  de 
peinture  et  directeur  à  l'Académie  de  Dresde, 
et  ses  ouvrages  sur  l'art  ancien  sont  encore 
cités  comme  bonnes  autorités  ;  fut  employé 
par  l'électeur  de  Saxe  pour  l'acquisition  de 
tableaux.  Mort  à  Venise.  =  Artiste  médiocre. 

Casarès  (Jacques-Antoine).  E.  Es.  *  1670. 
SÉviLLE(?).Histoire.=Mortjeune.=EcceHomo. 

Case.  E.  Fr.  *  1752.  Histoire.  =  Membre  de 
l'Académie  française  de  Saint-Luc,  à  Paris. 

Casella  (François).  E.  I.  *  1507.  Crémone. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Casella  (Jean-André).  E.  I.  '1658.  Lugano. 
Histoire.  =  Elève  de  P.  de  Cortone  ;  son  ne- 
veu, Jacques,  l'aida  dans  ses  travaux. 

Casella  (Polidore).  E.  I.  *  1345.  Crémone. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Caselli  (Christophe),  ditCristoforo  de 
Parme,  ou  le  Temperello.  E.  I.  *  1499. 
Parme.  Histoire  et  portrait  =  Peintre  de 
mérite;  Ridolfo  le  fait  élève  de  Jean  Bellini. 

Casemnroodt  (Abraham).  E.  FI.  *  xvil* 
siècle.  Flandre.  Histoire,  paysages  et  ma- 
rines. =  Vécut  longtemps  en  Sicile.  =  Ta- 
bleaux :  sujets  tirés  de  la  Passion,  Messine. 
=  On  a  de  lui  de  bonnes  gravures. 

Casey  (Daniel).  E.  Fr.  *  1868.  Bordeaux. 
Histoire,  etc.  =  Elève  de  G.  Wappers.  =  Le 
Christ  aux  Oliviers.  —  Animaux  à  l'abreuvoir. 

Casimir.  Voir  Karpff. 

Casini  (Jean),  dit  Varlunga.  E.  I.  1689- 
1748.  Varlunga  (Toscane).  Portrait.  =  Pein- 
tre et  sculpteur.  =  Sainte  Luce,  saint  Jacques 
de  l'Arno. 

Casini  (Valore  et  Domenico).  E.  I.  *  xvir* 
siècle.  Portrait.  =  Elèves  du  Passignano  ;  se 
firent  une  grande  réputation  ;  Valore,  doué 
du  talent  de  retenir  toutes  les  physionomies, 
faisait  les  figures  de  souvenir;  Domenico  se 
chargeait  des  mains  et  du  costume.  =  Touche 
franche  et  vraie,  grande  facilité. 

Casini  (Victor).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Contemporain  de  Vasari  ;  l'aida 
dans  ses  travaux.  =  Les  forges  de  Vulcain, 
Florence. 

Casolano  (Alexandre),  E.  I.  1552-1606. 
Sienne.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Salimbeni  et 
de  Christophe  Roncalli.  =  Fresques  à  Sienne 
et  à  Pavie.  =  Style  varié,  dessin  correct,com- 
position  sage,  teintes  modérées  et  harmo- 
nieuses. Graveur. 
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Casolano  (Hilaire  ou  Christophe),  fils  d'A- 
lexandre E.  I.  1588-1661.  Sienne.  Histoire.  = 
Elève  de  son  père,  puis  de  Christophe  Ron- 
calli,  à  Rome;  vécut  peu  de  temps;  nommé 
par  quelques  auteurs  Christophe  Consolano. 
=  Tableaux  à  Sienne. 

Casoli  (Hippolyte).  E.  I.  f  1622.  Ferrare. 
Ornements  et  architecture.  =  Elève  de  J. 
Carpi. 

Casone  (Jean- Baptiste).  E.  I.  *  1668.  Sar- 
zane.  Histoire.  =  Elève  de  D.  Fiasella.  = 
Teintes  vigoureuses. 

Caspari  (Henri-Guillaume).  E.  H.  1770- 
1829.  Wezel.  Portrait,  paysage.  =  A  six  ans 
il  vint  à  Amsterdam  avec  ses  parents  et  y 
devint  élève  du  paysagiste  Grypmoed.  Il  a 
dessiné  une  grande  quantité  de  portraits.  = 
Bonne  ressemblance  et  touche  excellente. 

Caseagne  (Armand-Th.).  E.  Fr.  1823.  Au 
Landin.  Paysage.  =  Lisière  de  bois.  —  Forêt 
de  Fontainebleau. 

Cassana  ( Jean-François).  E.  I.  1611  ou 
1620-1691  ou  1700.  Cassana  (Etat  de  Gênes). 
Histoire.  =  Elève  de  Bernard  Strozzi,  dit  IL 
CAPUCINO.  Habita  Venise,  y  fut  malheureux, 
méconnu  et  poursuivi  par  l'envie  ;  trouva 
enfin  un  protecteur  dans  Alexandre  II,  prince 
de  la  Mirandole  ;  appelé  dans  cette  ville,  il  y 
exécuta  plusieurs  ouvrages  et  y  mourut.  = 
Coloris  moelleux  et  délicat. 

Cassana  (Jean-Augustin),  dit  L'Abbé, 
fils  de  Jean-François.  E.  I.  1658-1720.  Portrait 
et  animaux.  =  Abandonna  le  portrait,  dans 
lequel  il  avait  pourtant  parfaitement  réussi, 
pour  ne  pas  devenir  le  rival  de  son  frère  Ni- 
colas. Porta  l'habit  d'abbé  dans  sa  jeunesse, 
le  quitta  et  le  reprit  ensuite.  Mort  à  Gênes.  = 
Chasseurs  (deux  tableaux),  Florence.  —  Buste 
d'homme,  ib.  =  Réussit  également  bien  dans 
le  portrait  et  dans  les  animaux  :  pour  ce  der- 
nier genre,  on  confond  souvent  ses  tableaux 
avec  ceux  du  Benedetti. 

Cassana  (Jean-Baptiste),  fils  de  Jean-Fr. 
E .  I.  f  1701  (?).  Fleurs,  fruits  et  animaux.  = 
Mort  à  la  Mirandole. 

Cassana  (Marie- Victoire),  fille  de  Jean-Fr. 
E.  I.  f  1711.  Histoire  religieuse.  =  Elève  de 
son  frère,  Jean-Augustin.  Morte  à  Venise.  = 
Peignait  en  demi-figures. 

Cassana  (Nicolas),  fils  de  Jean-François, 
et  dit  Le  IVicoletto.  E.  I.  1659-1713  ou  1714. 
Venise.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  son 
père  ;  appelé  à  Florence  par  le  grand-duc  Fer- 
dinand ;  puis  en  Angleterre  par  la  reine  Anne 
dont  il  fit  le  portrait  et  qui  le  nomma  son 
premier  peintre.  On  raconte  qu'il  dut  parfois 
ses  plus  belles  inspirations  aux  accès  de  fu- 
reur auxquels  son  caractère  bouillant  et  im- 
pétueux était  sujet.  Mort  de  s'être  livré  avec 
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excès  à  la  passion  du  vin.  =  Du  feu,  de  la 
vigueur,  composition  originale. 

Cassard  (François-Alphonse).  E.  Fr.  1787, 
Paris.  Histoire,  etc.  =  Paysage.  —  Ascension 
de  la  Vierge,  Limoges  (église).  —  Présentation 
au  temple,  Vouvray  (église). 

Cassas  (Louis-François).  E  Fr.  1756-1827. 
Azay-le-Feron  (Indre).  Paysage.  =  Passa 
une  partie  de  sa  jeunesse  en  Italie;  accompa- 
gna l'ambassadeur  français  en  Turquie  ;  visita 
la  Terre- Sainte  et  revint  en  France  vers  la 
révolution;  inspecteur  général  de  la  manu- 
facture des  Gobelins,  chevalier  de  Saint-Mi- 
chel et  de  la  Légion  d'honneur.  =  Vue  de 
Constantinople.  =  Ses  recherches  sur  les  mo- 
numents de  l'antiquité  sont  pleines  de  science, 
d'exactitude  et  de  mérite.  Graveur  et  archi- 
tecte. 

Casse  (Ides).  *  xve  siècle.  =  Travailla  en 
1468  aux  entremets  de  Bruges. 

Cassel  (Félix-P.-A.-V.-F.).  E.  Fr.  1801-17, 
Lyon.  Genre,  paysage,  histoire.  =  Elève  de 
Gros.  =  Réveil  d'une  mère.  —  Incrédulité  de 
saint  Thomas. 
Cassel  (Lucas).  V.  Gassel. 
Cassiani  (le  père  Etienne),  dit  Le  Cer- 
tosino.  E.  I.  *  1660.  Lucques.  Histoire.  = 
Religieux  de  l'ordre  des  Chartreux.  Travailla 
dans  presque  tous  les  couvents  de  son  ordre. 
=  Style  de  Pierre  de  Cortone. 

Cassie  (Jacques).  E.  An.  1818_1873.  Aber- 
deen.  Marine,  portrait.  =  Elève  de  J.  Giles- 
Membre  de  l'Académie. 

Cassino  (Barthélémy).  E.  I.  *  xve  siècle. 
Milan.  Histoire.  =  Elève  de  V.  Civerchio. 

Cassiodore.  *  v°  siècle,  Miniature.  — 
Ministre  de  Théodoric;  bon  calligraphe  et 
peintre  en  miniature;  il  enrichit  de  ses  œuvres 
les  manuscrits  de  la  bibliothèque  du  monas- 
tère qu'il  avait  fondé  en  Calabre. 

Cassioli  (A.).  E.  I .  *  1870,  Ascanio,  Histoire, 
portrait. 

Castagno  (André  del).  E.  I.  1403(?)-1477  (?). 
Castagno  (Toscane).  Histoire,  portrait.  =  On 
le  croit  élève  de  Masaccio,  à  Florence;  pâtre, 
ainsi  que  Giotto,  son  talent  avait  été  découvert 
de  même  ;  travailla  avec  Baldovinetti  et  Domi- 
nique de  Venise;  ce  dernier,  élève  d'Antonello 
de  Messine,  avait  introduit  la  peinture  à  l'huile 
à  Florence  ;  André,  son  ami,  réussit  à  lui  arra- 
cher son  secret  et  l'assasina  ensuite;  ce  crime 
aurait  toujours  été  ignoré  si  André  lui-même 
ne  l'eût  confessé  à  l'article  de  la  mort.  = 
Saint  Jérôme,  Florence.  —  Saint  Jean-Baptiste, 
ib.  —  Déposition  de  croix,  Naples.  —  Saint 
Jérôme  se  donnant  la  discipline,  Berlin,  — 
Jésus-Christ  mort  sur  les  genoux  de  sa  mère. 
ib.  =  La  plupart  de  ses  ouvrages  ont  été 
détruits.  L'effrayante  vérité  avec  laquelle  il 
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exécuta  un  tableau  représentant  une  exécu- 
tion de  conjurés,  lui  valut  le  surnom  d'André 
degl'  lmpiccati  (des  pendus).  Pinceau  fier, 
expressions  exagérées;  couleur  vigoureuse, 
quoique  trop  crue;  bon  dessin  ;  meilleure  per- 
spective et  meilleurs  raccourcis  que  ses 
devanciers. 

Castagnoli  (Barthélémy),  frère  de  César. 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Castel-Franco.  Histoire. 
= Imitateur  du  Véronôse.  =  Moins  d'agrément 
et  d'originalité  que  son  frère;  qualités  plus 
solides. 

Castagnoli  (César),  frère  de  Barthélémy. 
E  I.  *  1570.  Castel-Franco.  Histoire.  =  Imi- 
tateur de  Paul  Véronôse,  =  Idées  abondantes 
et  assez  spirituelles;  grande  facilité. 

Gastan  (Gustave).  E.  Fr.  1823.  Genève. 
Paysage.  =  Elève  de  Calame.  =  Souvenirs  du 
Bourbonnais. 

Gastan  (Pierre-J.-E.).  E.  Fr.  1817.  Tou- 
louse. Genre,  paysage.  —  Elève  de  Drolling 
et  de  Gérard,  =  Conscrits  bretons.  —  Soir 
d'Automne. 

Castaneda  (Grégoire).  E.  Es.  f  1629.  Va- 
lence (?).  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Ribalta; 
on  croit  qu'il  fut  aussi  son  gendre.  Les  archives 
d'Audilla  constatent  que  ce  peintre  vint  tra- 
vailler à  la  cathédrale  de  cette  ville.  =--  On 
confond  souvent  les  tableaux  du  maitre  avec 
ceux  de  l'élève. 

Casteele  (P.  J.).  E.  FI.  *  1694.  Histoire, 
fleurs.  =  Il  existe  à  l'église  St-Sauveur  à 
Bruges  deux  tableaux  signés  de  ce  nom  et  de 
cette  date.  Ces  tableaux  sont  des  médaillons 
représentant  l'Annonciation  et  une  Sainte 
famille  entourées  de  fleurs,  Nous  ignorons  si 
cet  artiste  appartient  aux  Casteels,  d'Anvers. 

Casteelen  (J.  G.),  E.  H.  f  1850  (?).  Leyde. 
Paysage.  ==  D'abord  sculpteur,  il  abandonna 
cet  art  pour  la  peinture. 

Casteels  (Pierre).  E.  PL  *  xvnc  siècle. 
Anvers.  Fleurs,  fruits,  kermesses,  marines. 
=  Reçu  franc-maître  de  St-Luc  à  Anvers  en 
1673-74,  la  même  année  qu'un  autre  peintre 
nommé  Pierre-Paul  Casteels.  Pendant  quel- 
que temps  il  put  envoyer  des  tableaux  en 
Espagne  et  les  y  vendre  fort  cher.  Lorque 
cette  ressource  vint  à  lui  manquer,  il  alla 
travailler  à  Amsterdam,  puis  retourna  à  An- 
vers où  il  mourut,  On  sait  qu'il  donna  des 
leçons  à  François  Xavier  Verbeek  qui  épousa 
sa  fille  en  1719.  Cette  dernière  date  condamne 
eelle  de  1684  donnée  communément  pour  celle 
de  sa  naissance.  On  trouve  encore  un  Pierre 
Casteels,  franc-maître  peintre  à  Anvers  en 
1629-30  et  un  François,  franc-maître  en  1654-55. 
La  dette  mortuaire  d'un  Pierre  Casteels 
figure  aux  Liggeren  anversois  en  1682-83.  Il 
s'agit  peut-être  là  du  franc -maître  de  1629-30. 
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Enfin,  un  Pierre  François,  était  en  1690-91 
élève  de  Gaspard  Pierre  Verbruggen  II  ;  il 
fut  reçu  dans  la  corporation  en  1697-98  comme 
fils  de  maitre.  =  Graveur.  =  En  Hollande, 
dans  les  anciennes  ventes,  on  rencontre  beau- 
coup de  tableaux  de  Casteels,  lesquels  se  sont 
vendus  de  vingt  à  cinquante  florins. 

Csi«teei*  (Nicolas),  frère  ou' neveu  de 
Pierre.  E.  FI.  xvnr3  siècle,  Fleurs,  fruits.  = 
S'établit  en  Angleterre.  On  prétend  qu'il  sur- 
passa Pierre. 

Gasteels,  Gasteele,  ou  Kastiels  dit 
Castel  (Alexandre).  E.  Fl.f  1694 (?).  Flandre 
Paysage,  batailles.  =  Reçu  franc -maître 
de  St-Luc  à  Anvers  en  1658-59.  Inscrit  comme 
fils  de  maitre.  La  dette  d'un  Alex.  Casteels 
est  inscrite  dans  les  registres  de  St-Luc,  à 
Anvers,  en  1681-82.  S'il  s'agit  de  notre  artiste 
il  ne  serait  point  décédé  en  1694,  comme  on  le 
dit,  à  Berlin.  Il  y  aura  ici  peut-être  confusion 
avec  la  date  de  floraison  de  P.  J.  Casteele.  En 
Allemagne  on  rencontre  quelques  tableaux 
d'Alexandre. 

Castel  E.  Fr.  *  xviii6  siècle.  Oiseaux.  = 
Travailla  dans  la  manufacture  de  Sèvres.  = 
S'acquit  de  la  réputation  comme  peintre  sur 
porcelaine. 

Casteleyn  (Abraham).  E  H.  f  1681.  HAAR- 
lem.  —  D'après  le  portrait  dessiné  qu'on  pos- 
sède de  lui,  il  était  à  la  fois  peintre,  graveur 
et  poète.  Mais  c'est  comme  imprimeur-éditeur 
et  fondateur  d'un  des  plus  anciens  journaux 
de  la  Hollande,  que  son  nom  est  surtout  connu. 
En  effet,  c'est  lui  qui  créa,  en  1656,  le  Haar- 
lemsche  Courant.  Il  acquit  tant  de  célébrité 
par  l'autorité  qu  il  sut  donner  à  son  journal 
que  celui-ci  fut  imprimé  sous  son  nom  jusqu'en 
1723.  En  1737,  un  de  ses  descendants  en  céda 
la  propriété  aux  Enschedé.  Il  existe  une 
gravure  sur  bois  de  Thierry  de  Bray  qui  nous 
apprend  une  chose  assez  singulière  :  cette 
gravure  représente  les  armes  de  Haarlem 
entourées  de  quelques  attributs  allégoriques 
avec  l'écusson  et  le  monogramme  de  Casteleyn; 
au  dessous  est  écrit  en  français  :  La  Gazzette 
de  Harlem  n°  .  Ceci  prouve  qu'Abr.  Casteleyn 
avait  d'abord  eu  l'idée  de  publier  son  journal 
dans  cette  langue.  Abraham  Casteleyn  est 
inscrit  dans  la  gilde  comme  imprimeur,  en 

1653. 

Casteleyn  (Pierre),  EH.*  xvii°  siècle. 
=  Reçu  comme  élève,  en  1635,  chez  Guil.  de 
Poorter,  à  Haarlem. 

Casteleyn  (Gaspard),  E.  H.  *  xviii6  siècle. 

Haarlem.  —  Cité  comme  peintre  et  bourgeois 

de  Haarlem  dans  les  registres  de  St-Luc  en 

1653. 
Castellaeci  (Auguste).  E.  I.  1670.  Pesaro. 

Histoire.  =  Elève  de  C.  Cignani. 
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Castellamarc  (Joseph  de.)  E.  I.  XVIIIe 
.siècle.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Fr.  Soli- 
mène. 

Castellan  (Antoine-Laurent).  E.  Fr.  1772- 
1838.  Montpellier.  Paysage.  =  Elève  de 
Valenciennes;  membre  honoraire  de  l'Aca. 
demie  royale  des  beaux-arts,  du  conseil  des 
Musées,  etc.  Voyagea  beaucoup  et  publia  les 
résultats  de  ses  voyages.  =  Graveur. 

Castellani  (Antoine).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Pologne.  Histoire.  =  Elève  de  Garrache. 

Castellani  (Léonard).  E.  I.  *  1568.  His- 
toire, portrait.  =  Beau-frère  de  J.  P.  Crescione, 
avec  lequel  il  travailla. 

Castelli  (Annibal;.  E.  I.  *  1615  Bologne. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Castelli  (Bernard).  E.  1.  1557-1629.  Gênes. 
Histoire.  =  Elève  d'André  Semini  et  de  Cam- 
biasi  ;  visita  Rome,  y  fut  accueilli  par  le  pape, 
travailla  pour  le  duc  de  Savoie,  se  lit  des  amis 
très  puissants,  et  fut  célébré  par  les  poètes  de 
son  temps.  =  Tableaux,  Gênes.  =  Idem,  Rome. 
—  Idem,  Turin.  —  Sainte  famille,  Nantes.  — 
Il  a  fait  des  dessins  pour  la  Jérusalem  délivrée 
du  Tasse.  =  Bon  dessin,  belle  couleur,  beau- 
coup de  facilité. 

Castelli  (Valère),  fils  de  Bernard.  E.  I. 
1625-1659,  Batailles,  histoire,  =  Elève  de 
Dominique  Fiasella;  visita  Milan  et  Parme, 
travailla  beaucoup  pour  la  France  et  l'Angle- 
terre; mort  à  Gênes;  son  frère  Jean-Baptiste, 
élève  de  Bernard  et  de  I.  Cambiaso,  excella 
dans  la  miniature  et  mourut  en  1637;  Bernar- 
din, son  autre  frère,  fut  également  peintre  et 
entra  dans  l'ordre  des  Cordeliers.  =  Enlève- 
ment des  Sabines,  Florence  =  Génie  fécond 
et  facile,  bon  dessin,  coloris  suave  et  transpa- 
rent; chevaux  savamment  dessinés;  connais- 
sances anatomiques;  ses  compositions  d'his- 
toire sont  dans  la  manière  de  Paul  Véronôse. 
«  Ventes  :  V.  Lebrun  (1806),  Le  frappement 
du  rocher,  400  fr.  —  V,  de  Fourcroy  (1810),  Les 
trois  anges  et  Abraham,  200  fr. 

Castelli  (Castellino).  E.  I.  1579-1649  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  J.-B.  Paggi;  parent 
de  Ber.  et  de  Val.  Castelli.  =  Style  correct  et 
élégant;  excella  dans  le  portrait;  on  assure 
que  van  Dyck  désira  que  le  sien  fût  fait 
par  lui. 

Castelli  (Nicolas),  fils  de  Castellino.  E.  I. 
*  1668.  Portrait.  =  Elève  de  son  père.  =  Réussit 
dans  son  genre. 

Castelli  (Joseph-Antoine),  dit  Castellini 
de  Monza.  E.  I.  *  1718.  Monza.  Histoire, 
architecture.  =  Elève  de  D.  Mariani. 

Castellini  (Jacques).  E.  I.'  1678.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Gessi. 

Castellini  de  Monza.  V.  Castelli. 
Castello  (Jean-Baptiste),  dit  Le  Berga- 
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masque.  E.  I.  f  1570  (?).  Bergame.  Histoire, 
portrait.  =  Etudia  à  Rome  d'après  Michel- 
Ange  et  Raphaël  ;  ami  de  Luc  Cambiaso  avec 
lequel  il  travailla  souvent  en  commun.  Visita 
l'Espagne,  sous  le  règne  de  Charles-Quint  ;  tra- 
vailla au  palais  de  Madrid.  Mort  dans  cette 
dernière  ville.  =  Savoir  profond,  beaucoup 
de  soin,  beau  coloris,  composition  savante, 
expression  remarquable,  architecture  magni- 
fique, phisionomies  vives,  clair-obscur  vigou- 
reux; architecte  et  sculpteur. 

Castello  (Fabrice),  fils  de  Jean-Baptiste, 
E.  Es.  f  1617.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève 
de  son  frère  et  de  Fr.  d'Urbin.  Travailla  con- 
tinuellement avec  son  frère.  =  Fresque  (avec 
son  frère)  à  l'E'scurial.  =  Considéré  comme 
peintre  de  grand  talent.  Composition  agréable 
et  variée;  belle  ordonnance. 

Castello  (Félix),  fils  de  Fabrice.  E.  Es. 
1602-1656.  Madrid.  Histoire,  bataille.  =  Elève 
de  son  père  et  de  Vincent  Carducho,  =  Pas- 
sage de  rivière  par  des  soldats.  Madrid.  — 
Combat  entre  des  Espagnols  et  des  Hollandais, 
ib.  =  Facture  large,  composition  grandiose. 

Castello  (Nicolas),  appelé  Cranelo,  fils 
de  Jean-Baptiste.  E.  Es.  f  1593.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  son  père,  artiste  italien. 
Peintre  de  Philippe  II  qui  le  chargea  d'impor- 
tantes commandes.  =  Exécuta  beaucoup  de 
fresques  à  l'Escurial  ainsi  que  dans  un  grand 
nombre  de  palais,  à  Madrid.  =  Dessin  très 
correct,  on  lui  reproche  un  peu  de  sécheresse 
de  détail, 

Castello  (Francesco  de)  ou  François  Cas- 
tel,  Casteel  ou  Vandercasteelen.  E. 
FI.  *  1595.  Genre,  histoire,  miniature.  = 
Travaillait  à  Rome  sous  le  pontificat  de 
Clément  VIII  et  mourut  à  l'âge  de  80  ans.  = 
Plusieurs  saints,  Rome  (église  St-Roch).  = 
Très  loué  par  Lanzi 

Castellucei  (Salvi).  E.  I.  1608-1672. 
Arfzzo.  Histoire.  =  Elève  de  P.  de  Cortone  ; 
exécuta  plusieurs  ouvrages  remarquables. 
Il  eut  un  fils,  Pierre,  qui  lui  fut  très  inférieur. 
=  Pinceau  facile;  grand  imitateur  de  son 
maître:  teintes  pleines  de  douceur.. 

Castelnau  (Alexandre-E.).  E.  Fr.  1827. 
Montpellier.  Paysage,  genre.  =  Elève  de 
Gleyre.  ==  Le  gué.  —  Leçon  de  musique. 

Castiglione  (le  frère)  E.  I.  1698-1768. 
Histoire.  =  Appelé  par  ses  talents  à  une 
grande  célébrité,  il  préféra  la  simple  qualité 
de  frère  convers  chez  les  jésuites  ;  envoyé  en 
Chine,  résida  presque  toute  sa  vie  à  Pékin  ; 
particulièrement  protégé  par  les  empereurs 
Yong-Tching  et  Kien-Long;  s'occupa  avec  le 
frère  Attiret,  jésuite-peintre,  comme  lui  établi 
à  Pékin.  Intercéda  plusieurs  fois  pour  les 
catholiques  persécutés,  mais  pas  toujours  avec 
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le  même  succès.  Mort  en  Chine.  =  Egalement 
architecte;  éleva  des  palais  européens  qui 
embellirent  la  résidence  de  l'empereur  Kien- 
Long. 

Castiglione  (Jean- Benoit),  dit  Le  Be- 
nedetto  et  l^e  Grechetto.  E.  I.  1616- 
1670.  Gênes.  Histoire,  portrait,  paysage,  ani- 
maux, etc.  =  Elève  de  Paggi,  de  J.  A.  de  Fer- 
rari et  de  Van  Dyck,  qui  voyageait  en  Italie; 
parcourut  toutes  les  principales  villes  de  sa 
patrie  et  y  laissa  des  preuves  de  ses  talents; 
alla  à  Mantoue,  sur  la  fin  de  sa  vie,  y  fut  pro- 
tégé par  le  duc  Charles  I,  qui  lui  assigna  une 
forte  pension,  et  mourut  de  la  goutte.  Son 
frère,  Salvator,  cultiva  aussi  la  peinture,  tra- 
vailla beaucoup  et  fut  également  graveur.  = 
Une  femme  turque  à  cheval,  Rome.  —  Gi- 
bier, ib.  —  Circé,  Florence.  —  Noé  introduisant 
les  animaux  dans  l'arche,  ib.—  Eson  et  Médée, 
ib.  —  Noé  faisant  entrer  les  animaux  dans 
l'arche,  Dresde.  —  Jacob  et  sa  famille  se  ren- 
dant à  Chanaan,  ib.  —  Jacob  et  Rachel,  ib.  — 
Portrait  de  vieillard,  Bruxelles.  —  Enfant 
avec  des  petits  chiens,  Londres.  —  Un  jeune 
More,  Munich.  —  Repos  d'une  caravane,  ib. 
—  Une  caravane,  Paris.  —  Oiseaux  et  ani- 
maux, ib.  —  Nativité,  ib.  —  Vendeurs  chassés 
du  temple,  ib.  —  Melchisédech,  ib.  —  Et  autres, 
ib.  —  Noé  faisant  entrer  les  animaux  dans 
l'arche,  Vienne.  —  Même  sujet  traité  différem- 
ment, ib.  —  Voyage  de  Jacob,  Madrid.  --  Un 
concert,  ib.  —  Diogène  cherchant  un  homme, 
ib.  —  Lutte  de  Jacob  avec  un  ange,  ib.  —  Ani- 
maux, nature  morte,  ib.  —  Embarquement  de 
troupes,  ib.  —  Eléphants  et  lutteurs  indiens, 
ib.  —  Gladiateurs  romains,  ib.  =  Du  goût  pour 
le  portrait;  style  noble  et  élégant,  couleur 
vive  et  brillante;  manière  se  rapprochant  de 
celle  de  Jacques  Bassan.  Graveur  à  l'eau-forte 
dans  le  style  de  Rembrandt.  =Ventes  :  V.Ver- 
rue  (1737),  Histoire  de  Jacob,  retiré  à  850  1.  — 
V.  La  Roque  (1745),  L'enlèvement  d'Europe, 
650  1.  —  V.  de  Tallard  (1756),  Jeune  femme 
près  d'une  vieille,  300  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Marche  d'animaux,  avec  figures,  1,650  1.  — 
V.  Vassal  de  Saint-Hubert  (1779),  Entrée  des 
animaux  dans  V arche,  350  1. 

Castigiione  (François),  fils  de  Jean-Be- 
noît. E.  I.  f  1716.  Histoire,  paysage,  etc.  = 
Elève  de  son  père  ;  mort  vieux.  =  Deux  nègres 
et  un  nain  jouant  avec  des  chiens,  Dresde.  = 
Imita  le  style  de  son  maitre. 

Caetiglione  (François).  E.  Fr.  *  1868. 
Naples.  Genre.  =  La  Guérison.  —  La  visite. 

Castillo  (Augustin  del),  frère  de  Jean. 
E.  Es.  1565-1626.  Séville.  Histoire.  =  Elève 
de  L.  Fernandez,  s'établit  à  Cordoue  ;  le  temps 
a  détruit  la  plupart  des  ouvrages  de  cet  artiste 
éminent,  et  d'ignorantes  retouches  permettent 


à  peine  déjuger  de  ce  qui  reste.  =  Conception, 
Cordoue.  —  Fresques,  ib.  —  Saint  François  en 
extase,  Paris.  —  Adoration  des  mages,  Ca- 
dix. =  Peignait  le  plus  souvent  à  fresque. 

Castiilo  (Jean  del),  frère  d'Augustin.  E.  Es- 
1584-1640.  Seville.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  L.  Fernandez;  séjourna  à  Grenade. 
Mort  à  Cadix.  Son  plus  beau  titre  à  la  célé- 
brité est  d'avoir  été  le  premier  maitre  de  trois 
grands  peintres,  Moya,  Alonzo  Cano  et  Murillo. 
=  Assomption,  Séville.  —  David,  Paris.  — 
Saint  Jérôme,  ib.  —  Saint  Paul  terrassé  par 
la  grâce,  ib.  —  Et  autres,  ib.  =  Excellait  dans 
le  dessin. 

Cttstïiio  (Ferdinand  del),  frère  de  Joseph. 
E.  Es.  1740-1777.  Madrid.  Genre.  =  Peintre  et 
sculpteur.  En  1757,  nommé  peintre  de  la  fa- 
brique royale  de  portraits,  au  Retiro  de  Ma- 
drid. =  Tableaux,  Madrid. 

Castillo  (Joseph  del),  frère  de  Ferdinand. 
E.  Es.  1737-1793.  Madrid.  Histoire.  =  Elève 
de  Joseph  Roméo  et  de  Giacuinto;  on  a  de  lui 
de  célèbres  gravures  à  l'eau-forte. =Tableauxr 
Madrid.  —  Idem,  Rome.  —  Sommeil  de  la 
Vierge,  Paris.  =  On  voudrait  chez  ce  peintre 
plus  de  connaissance  des  lois  de  la  perspec- 
tive, et  une  plus  grande  harmonie  de  cou- 
leurs. 

Castillo  Y  Saavreda  (Antoine  del),. 
fils  d'Augustin.  E.  Es.  1603-1667.  Cordoue. 
Histoire,  portrait  et  paysage.  =  Elève  de 
son  père  et  de  Zurbaran,  à  Séville;  s'occupa 
longtemps  à  Cordoue;  revint  à  Séville,  en 
1666,  y  vit  les  tableaux  de  Murillo  dont  s'éta- 
blissait alors  la  célébrité,  reconnut  de  suite 
le  génie  de  ce  maître  et  s'écria  avec  douleur  : 
Il  n'y  a  plus  de  Castillo!  Il  mourut  l'année 
suivante  de  chagrin  de  ne  pouvoir  acquérir 
les  qualités  qui  lui  munquaient.  =  Adoration 
des  bergers,  Madrid.  —  Saint  Pierre,  Paris. 
—  Sainte  Lucie,  ib.  —  Un  franciscain,  ib.  — 
Un  dominicain,  ib.  =  Dessin  très  correct; 
coloris  défectueux;  grande  finesse  dans  ses 
dessins  à  la  plume;  cultiva  la  poésie;  ses  por- 
traits étaient  très  ressemblants  et  fort  re- 
cherchés. 

Castleyn  (C).  E.  H.  *  xviie  siècle.  Portrait. 
=  Détails  inconnus. 

Castrejon  (Antoine).  E.  Es.  1625-1690. 
Madrid.  Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Fr. 
Fernandez;  un  des  meilleurs  artistes  de  son 
époque;  on  cite  la  facilité  extraordinaire  avec 
laquelle  il  passait  des  grands  sujets  d'histoire, 
aux  petits  tableaux  de  genre,  dans  la  manière 
hollandaise;  on  voit  qu'il  s'est  choisi  Murillo 
pour  modèle.  =  Bonne  ordonnance,  touche 
large  et  facile,  coloris  brillant,  beaucoup 
d'effet;  peignit  souvent  de  petits  sujets  his- 
toriques dans  les  tableaux  de  Roch  Ponce,  de 
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J.  Garcia  et  de  Gabriel  de  la  Corte,  en  imitant 
avec  grand  succès  la  manière  de  ses  maîtres, 
quoique  dans  ses  grands  tableaux  il  ait  une 
manière  tout  originale. 

Castro  (Gabriel- Henri  de).  E.  H.  1808. 
Amsterdam.  Fruits,  fleurs  et  animaux.  = 
Elève  de  A.  Bloemers.  —  Tableau  de  nature 
morte,  Hambourg. 

Castro  (le  licencié  don  Léonard-Antoine 
De).  E.  Es.  *  1640.  Lucena.  =  Ecclésiastique  et 
amateur  distingué. 

Castro  (Pierre  de).  E.  Es.  f  1663.  Nature 
morte  et  intérieurs.  =  Détails  inconnus.  = 
Bonne  perspective,  vérité  et  naturel. 

Cat  (Arnold  de).  E.  FI.  *  xv*  siècle.  =  En- 
lumineur, porté  en  1470  sur  les  registres  de  la 
corporation  des  libraires  de  Bruges. 

Catalan!  (Antoine).  E.  I.  *  xviie  siècle. 
Rome.  Histoire.  =  Elève  de  l'Albane;  résida 
à  Bologne.  =  Vieillard  lisant,  Londres. 

Catalano  (Antoine),  le  Vieux.  E.  I.  1560- 
1630.  Messine.  Histoire.  =  Elève  de  D.  Gui- 
naccio;  séjourna  à  Rome,  étudia  d'après  le 
Barocci.  =  Tableaux  dans  des  églises  de  Mes 
sine.  =  Couleur  fleurie  et  transparente,  goût 
raphaëlesque. 

Catalano  (Antoine),  le  Jeune.  E.  I.  1585- 
1666.  Messine.  Histoire.  =  Elève  de  J.  S.  Co- 
mandè.  =  Manière  spirituelle  mais  incorrecte 
et  expéditive  jusqu'à  la  négligence. 

Catalano  (frère  Bernard).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Urbin.  Histoire  et  portrait.  =  On  pense  qu'il 
fut  élève  de  Vincent  Pagani;  moine  Capucin. 
=  Peintre  très  estimé. 

Cate  (Henri-G.  ten).  E.  H.  1803-1856.  Ams- 
terdam. Vues  de  ville,  hivers,  etc.  =  Vue 
d'une  ville,  Haarlem.  —  Un  hiver,  ib. 

Catel  (François).  E.  Al.  1778-1856.  Berlin. 
Genre,  paysage,  etc.  =  Mort  à  Rome.  =  Tem- 
pête près  d'Amalfi,  Munich.  —  Plusieurs  vues 
d'Italie,  ib.  —  Le  navigateur  heureux.  —  Le 
navigateur  malheureux. 

Catelan  (Jacques).  E.  Fr.  *  1490.  Lyon  (?). 
=  Travailla  aux  ornements  des  fêtes  du  Roi 
sous  la  direction  de  J.  Perreal. 

Catena  (Vincent).  E.  I.  f  1530.  Venise. 
Portrait,  genre  et  histoire.  =  Elève  de  Jean 
Bellini,  citoyen  riche  et  distingué,  peignit  en 
amateur  et  se  fit  une  grande  réputation.  = 
Madone  entre  saint  François  et  saint  Jérôme, 
Venise.  —  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus  entourés 
de  saints,  Dresde.  —  Portrait,  Vienne.  —  La 
Vierge  et  l'enfant  Jésus  endormi,  entourés  de 
saints,  Berlin.  —  Portrait  du  comte  Raymond 
Fugger,  ib.  —  La  Vierge  au  donateur,  ib.  = 
Fresques  dans  le  genre  du  Giorgion;  réussit 
dans  le  portrait  et  les  tableaux  de  cabinet. 

Catenaeci  (Hercule).  E.  1. 1816.  Ferrare. 
Paysage.  =  Plus  connu  comme  dessinateur. 
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Caterino  de  Venise.  E.  [.  *  1400  (?). 
Venise.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Cathalan  (Barthomien  ou  Barthélémy). 
E.  Fr.  *  1458.  Montpellier.  Ornements.  =  On 
vanta  son  mérite.  Il  fut  deux  fois  consul  de  la 
ville. 

Catlielinaux  (Christophe).  E.  Fr.  1839. 
Warcq.  Animaux.  =  Elève  de  Drolling. 

Cathelineau  (Gaétan).  E.  Fr.  1787-1859. 
Montrichard.  Paysage  et  portrait.  =  Ermite 
en  prière.  —  Vue  de  la  rivière  des  Gobelins, 
près  Gentilly. 

Cati  (Pascal).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Jesi.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Beaucoup  d'ap- 
titude. 

Catlin.  f  1873.  Histoire.  =  Peintre  amé- 
ricain. Consacra  sa  vie  aux  plus  périlleux 
voyages  afin  de  reproduire  les  principaux 
types  des  races  indiennes. 

Caton.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Figures.  = 
Peintre  de  la  manufacture  de  Sèvres.  =  Ar- 
tiste de  mérite. 

Cattamara  (Paoluccio).  E.  I.  *  1718.  Ani- 
maux, fleurs,  fruits.  =  Détails  inconnus. 

Cattaneo  (Félix).  E.  I.  *  1740.  Milan.  His- 
toire. =  Elève  de  J.  Bossi  ;  envoyé  à  Rome 
comme  pensionnaire  du  gouvernement.  = 
Saint  Joseph  mourant,  Milan. 

Cattanio  (Constant).  E.  I.  1602-1665.  FER- 
RARE.  Histoire.  =  Elève  du  Guide;  d'un  ca- 
ractère batailleur,  brave  sans  raison,  il  vécut 
souvent  exilé,  toujours  en  état  d'hostilité  avec 
une  partie  de  ses  compatriotes.  =  Manière 
correcte  et  savante;  son  caractère  se  dévoile 
dans  le  choix  de  ses  sujets. 

Cattapane  (Luc).  E.  I.  *  1590.  CRÉMONE. 
Histoire.  =  Elève  de  Vincent  Campi.  =  Ta- 
bleaux, Crémone.  =  Pinceau  plein  de  fran- 
chise. 

Cattermole  (George).  E.  An.  1800-1868. 
Dickleborough.  =  Célèbre  aquarelliste. 

Catton  (Charles).  E.  An.  1728-1798.  Nor- 
wich.  Paysage,  histoire,  etc.  =  Faisait  partie 
d'une  famille  de  trente-cinq  enfants.  Acquit 
de  la  réputation  et  de  la  fortune  et  fut  mem- 
bre de  l'Académie  royale.  =  Jupiter  et  Leda. 

Catton  (Charles),  fils  du  précédent.  E.  An. 
1756-1819.  Londres.  Animaux,  vues.  =  Elève 
de  son  père.  Travailla  en  Ecosse.  Mort  en 
Amérique. 

Caucig  (François).  E.  Al.  1762-1828,  Gorz. 
Histoire,  paysage.  =  Professeur  à  l'Académie 
devienne,  en  1799,  puis  directeur  et  conseiller 
de  la  même  Académie.  =  Le  jugement  de  Sa- 
lomon,  Vienne.  =  Manière  se  rapprochant  de 
l'antique  pour  la  disposition  des  sujets  ;  con- 
naissance approfondie  des  mœurs  et  costume* 
des  anciens.  Bon  dessinateur. 


CAU 


190 


CAV 


Caudl  (Joseph).  E.  Es.  f  1696.  Valence.  = 
Plus  connu  comme  ingénieur. 

Caudron  (Jules-D.).  E.  Fr.  1816.  PARIS. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  David  d'Angers. 
=  Martyre  de  saint  Firmin.  —  Ménétrier 
Picard. 

Oaula  (Sigismond).  E.  I.  1637.  Modène. 
Histoire.  ==  Elève  de  J.  Boulanger  ;  se  perfec- 
tionna à  Venise.  =  Style  élevé. 

Caulitz  (Pierre).  E.  Al.  f  1719.  Berlin. 
Paysage  et  animaux.  =  Etudia  à  Berlin  et  en 
Italie.  =  Oiseaux  et  animaux  dans  une  basse- 
cour,  Berlin. 

Cauliet  (Charles  A.  J.).  E.  Fr.  1741-1825. 
Berveaux.  =  Professeur  à  l'école  de  Douai 
depuis  1774  jusqu'en  1820. 

Caumont  (Jean  de).  E.  FI.  1603-1659.  Lou- 
vain.  =  Peintre  sur  verre.  Epousa  Jeanne 
Boels,  fille  de  Simon  et  petite  fille  de  Gérard 
le  vieux,  tous  verriers  distingués.  Auteur  des 
quarante-deux  magnifiques  verrières  du  cloî- 
tre de  l'abbaye  de  Parc  aujourd'hui  dispersées. 
Jean  de  Caumont  fut  le  dernier  grand  artiste 
verrier  de  Louvain. 

Gausabon  (Frédéric),dit  Karsseboom. 
E.  H.  (?)  1623-1690.  Solingen  (Prusse).  His- 
toire. =  On  pense  qu'il  étudia  en  Hollande. 

Causet.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Histoire.  = 
Elève  et  filleul  de  Ch.  Parrocel. 

Caussade  (Charles).  E.  Fr.  1837.  Bor- 
deaux. Paysage.  ==  Elève  de  Carrier  et  de 
Tournemine.  =  Bac  sur  une  rivière  de  Bre- 
tagne. 

Causse  (Jules).  E.  Fr.  *  1822.  A  LA  CAVA- 
LERIE (Aveyron).  Genre.  =  Jeune  femme  ber- 
çant son  enfant. 

Causse.  E.  Fr.  *  1842.  Marines.  =  Combat 
de  Trafalgar. 

Caussin  (Marc).  E.  Fr.  *  1460.  Valen- 
ciennes  (?)  Histoire,  ornements.  =  Travaillait 
à  Valenciennes. 

Cautaerts  (François).  E.  FI.  *  1842.  Bru- 
xelles. Histoire  et  genre.  =  André  Vésale.— 
Jeanne  Grey. 

Cautaerts  (J.).  E.  FI.  *  xixe  siècle.  Genre. 
=  Les  politiques,  Bruges  (Acad.). 

Cauvïn,  jeune.  E.  Fr.  1817.  Toulon.  Ma- 
rine. =  La  rade  de  Toulon.  —  Vue  des  côtes 
de  Provence,  Toulon  (musée). 

Cauwer  (Emile  de),  E.  FI.  *  1850.  Inté- 
rieurs d'église.  =  Cloître  St-Macaire  à  Gand. 
—  St-Martin  et  l'hôtel  de  ville  d'Audenarde. 

Cauwer-Beversluys  (Pierre-R.  de). 
E.  FI.  1783.  Beveren.  Paysage. 

Cauwer.Ronsse  (Joseph  de).  E.  FI. 
1778-1854.  Beveren.  Histoire,  etc. —  Baptême 
deJésus-ChristrGand.— Henriette-Marie,reine 
d'Angleterre,  dans  sa  fuite,  Bruges  (Acad.). 

Cavael  (Jacques).  E.  FI.  f  1399.  =  Tra- 


vaillait pour  la  ville  d'Ypres  qui,  à  sa  mort, 
le  remplaça  par  France  ou  Frans  Van  der 
Wichterne  =  Cavael  exécuta,  à  l'huile  pour 
les  Halles  d'Ypres  en  1397  un  St-  Christophe. 
une  Annonciation  de  N.-D. 

Cavagna  (Jean-Paul).  E.  I.  f  1671  (?).  Ber- 
game.  Histoire.  =  Elève  de  J.  B.  Moroni  ;  rivaT 
d'Enée  Salmeggia  qu'il  égala  presque  toujours 
et  qu'il  surpassa  parfois.  =  Génie  vaste  et 
hardi  ;  imita  Paul  Véronèse  et  le  surpassa 
pour  l'étude  du  nu  ;  style  grandiose. 

Cavagna  (François),dit  le  Cavagnuolo* 
fils  de  Jean-Paul.  È.  I.  f  1630  (?).  Histoire.  = 
Elève  de  son  père  qu'il  imita. 

Cavagnuolo.  V.  Cavagna. 

Cavaillé  (Pierre  P.).  E.  Fr.  1827.  Làu- 
zerte.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Picot. 
=  Exécution  du  duc  de  Montmorency. 

Cavaillé  (Mme  née  Massenet).  Epouse  de 
Pierre-P.  E.  Fr.  1834.  Toulouse.  Portrait.  = 
Elève  de  son  mari. 

Cavalcabo.  V.  Baroni. 

Cavalier!.  V.  Cavalori. 

Cavallini  (Pierre).  E.  I.  1258  ou  1259-1344. 
Rome.  Histoire.  =  Elève  de  Giotto  ;  travailla 
avec  son  maître  aux  mosaïques  de  l'église 
Saint-Pierre,  à  Rome  ;  s'occupa  à  Florence  et 
à  Assise.  =  La  Vierge  et  l'enfant,  Rome 
(fresque  ,  église  d'Ara  Cœli).  —  Annonciation, 
Florence  (fresque  à  l'église  Saint -Marc).  — 
Fresque,  ib.  (église  Saint-Basile).  —  Crucifie- 
ment de  Jésus-Christ  (fresque  et  chef-d'œuvre),. 
Assise.—  Mosaïques,  Rome.—  Christ  en  croix, 
grandeur  naturelle,  Paris  (musée  Campana). 
=  Bonne  expression,  coloris  brillant.  Sculp- 
teur. Mêla  la  manière  grecque  à  celle  de  son 
maitre.  Peignit  en  fresque  et  en  mosaïque. 

Cavallino  (Bernard).  E.  I.  1822-1656.  Na- 
ples.  Histoire  en  petit.  ==  Elève  de  M.  Stan- 
zioni  :  son  talent  excita  d'abord  quelque  ja- 
lousie chez  son  maître;  mais  comme  on  s'aper- 
çut qu'il  réussissait  surtout  dans  les  petites 
figures,  on  lui  pardonna  sa  supériorité  :  ses 
désordres  abrégèrent  sa  vie.  =  Sainte  Cécile, 
Naples.  =  Ses  petites  figures  sont  remplies 
d'expression,  d'esprit,  et  ont  une  grâce  simple 
et  naïve  qui  lui  est  particulière  ;  imita  pour 
le  coloris  son  maître,  Artémise  Gentileschi  et 
Rubens. 

Cavallo  (Albert).  E.  I.  1540.  Savone.  His- 
toire. =  Elève  de  J.  Romain  (?)  ;  on  croit  qu'il 
mourut  en  pays  étranger.  =  Grand  mérite. 

Cavalori  ou  Cavalier!  (Mirabella),  dite 
Salincorno  ou  Solincoruo.  E.  I.  *  1565- 
Portrait,  genre  et  histoire.  =  Elève  de  D.  Cor- 
radi  del  Ghirlandaio  ;  travailla  à  la  pompe 
funèbre  de  Michel-Ange.  =  Une  chambre  où 
l'on  nettoie  les  laines,  Florence.  —  Lavinie  à 
l'autel,  ib.  —  La  tète  de  saint  Jean-Baptiste 
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apportée  à  Hérode,  ib.  =  Exécuta  un  grand 
nombre  de  portraits  ;  ne  réussit  que  dans  les 
tableaux  de  cabinet. 

Gavalucci  (Antoine).  E.  I.  1752  (?)- 1795. 
Sermoneta.  Histoire  et  miniature.  =  Etudia 
à  Rome  ;  protégé  par  le  duc  Gaëtani  di  Ser- 
moneta. Mort  à  Rome  avec  la  réputation  d'un 
des  meilleurs  artistes  de  son  époque.  =  Ta- 
bleaux, Rome.  —  La  Charité,  Vienne.  =  Co- 
loris clair,  vif,  gai  et  harmonieux  ;  dessin  peu 
savant;  s'approcha  le  plus  de  Pompée  Battoni, 
son  contemporain. 

Cavarozzi  (Barthélémy),  dit  Barto. 
lommeo  del  Crescenzio.  E.  I.  f  1625. 
Viterbe.  Histoire.  =  Elève  de  J.  B.  Crescenzi  ; 
étudia  d'après  Ch.  Roncalli,  puis  se  forma  un 
style  original.  =  Belle  manière,  goût  remar- 
quable, touche  pleine  de  vigueur. 

Gavazza  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1620  (?).  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  du  Guide  et  du  Ca- 
vedone.  =  Composition  noble,  dessin  correct, 
coloris  agréable.  Imita  avec  assez  de  bonheur 
la  manière  de  ses  deux  maîtres.  Graveur. 

Cavazza  (Pierre-François).  E.  1. 1675-1733 
ou  1738.  Bologne.  Histoire.  =  Elève  de 
J.  Viani  ;  réussit  très  médiocrement  dans  la 
peinture  ;  s'occupa  à  former  une  collection 
d'estampes  des  plus  riches  qui  aient  existé. 

Cavazzone  (François).  E.  I.  1557.  BO- 
LOGNE. Histoire.  =  Peintre  de  mérite.  =  Est 
aussi  connu  comme  écrivain. 

Cavazzuola  (Paul),  dit  Hlorando.  E.  I. 

*  1530.  Vérone.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  Libérale  de  Vérone  et  de  François  Moroni. 
Mort  à  37  ans,  d'excès  de  travail.  =  Jésus- 
Christ  mort  (attribué),  Vienne.  =  Belle  com- 
position, expression  noble  et  remarquable. 

Cave  (Mme)  née  Blavot.  E.  Fr.  1810.  Paris. 
Aquarelle. =Elève  de  Cam.  Roqueplan.  Veuve 
en  premières  noces,  de  Clément  Boulanger.  = 
La  sainte  Vierge  après  la  mort  de  J.-C, 
Rouen  (musée). 

Cavedone  (Jacques).  E.  I.  1577-1660.  Sas- 
suolo  (duché  de  Modène).  Histoire,  portrait. 
=  Proscrit  de  la  maison  paternelle  et  sans 
ressources,  il  vint  à  Bologne  en  1591  ;  on  s'a- 
perçut de  ses  dispositions  et  on  le  lit  entrer 
chez  Passarotti,  puis  chez  Baldi;  il  devint  en- 
tin  élève  des  Carrache,  puis  du  Guide  qui 
l'emmena  à  Rome  ;  ayant  perdu  un  fils  qui 
était  son  élève  et  qui  promettait  le  plus  bel 
avenir,  Cavedone  tomba  dans  l'idiotisme,  per- 
dit son  talent,  fut  réduit  à  la  mendicité  et 
mourut  dans  une  écurie  où  on  l'avait  reçu 
par  charité.  =  Saint  Etienne,  Imola.  —  Vierge 
dans  l'étable,  Bologne.  —  Epiphanie,  ib.  — 
Vierge  dans  la  gloire,  ib.  —  Madeleine,  Flo- 
rence. —  St-Sébastien,  Vienne.  —  Epiphanie, 
Madrid.  —  Jésus-Christ  mort  pleuré  par  un 


ange,  Munich.  —  Même  sujet  (sur  cuivrée 
ib.  —  Sainte  Cécile,  Paris.  =  Dessin  fini  et 
correct;  expressions  douces  et  tranquilles. 
Beaucoup  de  vigueur  dans  Les  fresques.  L'Al- 
bane  comparait  les  tableaux  de  ce  maître  à 
ceux  du  Titien. 

Caversegno  (Auguste).  E.  I.  *  1540.  Ber- 
game.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Cavin  (Pierre).  E.  Fr.  1670  (?)- 1745  (?).  Pa- 
ris (?).  Portrait.  =  Peintre  du  Roi.  Travailla 
beaucoup  pour  le  Duc  et  la  Duchesse  de 
St-Simon,  ainsi  qu'il  résulte  des  pièees  pu- 
bliées par  les  Nouvelles  archives  de  Vart 
Français  187  S. 

Cawse  (Jean).  E.  An.  1799-1862.  Genre  et 
portrait. 

Caxès,  Caxesi  ou  Caxete  (Patrice). 
E.  Es.  f  1612.  Arezzo.  Histoire.  —  L'ambassa- 
deur d'Espagne,  don  Louis  de  Requesens, 
l'emmena  dans  son  pays  ;  accueilli  à  la  cour 
de  Philippe  III,  Caxès  y  travaillapource  prince 
et  mourut  en  Espagne.  =  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  Madrid. 

Cax.es,  Caxesï  ou  Caxete  (Eugène), 
fils  de  Patrice.  E.  Es.  1577-1642.  Madrid.  His- 
toire. =  Elève  de  son  père  ;  nommé  peintre 
du  roi,  en  1612  ;  il  est  considéré  comme  un 
des  bons  maîtres  de  l'école  espagnole.  — 
Saint  Ildefonse,  Paris.  —  Débarquement  des 
Anglais  à  Cadix,  Madrid.  —  Jugement  de  Sa- 
lomon,  ib.  —  Vie  d'Agamemnon,  ib.  —  Ma- 
done, ib.  —  Chapelle  de  la  Vierge  (avec  Car- 
ducho),  Tolède.  —  Chute  des  mauvais  anges, 
Copenhague.  =  Dessin  plein  de  pureté,  de 
grâce  et  de  correction.  Coloris  harmonieux. 

Caylus  (Anne-Cl.-Ph.  comte  de).  E.  Fr. 
1692-1765.  Paris.  Genre  et  histoire.  =  Littéra- 
teur, archéologue,  membre  de  l'Académie  de 
peinture  et  de  l'Académie  des  inscriptions. 
Voyagea  en  Orient.  =  Recueil  d'antiquités 
égyptiennes,  grecques,  etc.  —  Recueil  de  pein- 
tures antiques.  Œuvres  badines,  etc.  =  Gra 
veur. 

Cazabon  (Michel).  E.  Fr.  1815.  La  Trinité 
(Antilles).  Marines.  =  Elève  de  Drolling,  de 
Gudin  et  de  Morel-Fatio.  =  Vues  prises  à 
Corbeil.  —  Vue  prise  près  de  Gènes. 

Cazares  Laurent).  E.  Es.  f  1678.  Burgos, 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux, 
Burgos. 

Cazes  (Pierre-Jacques).  E.  Fr.  1676-1754. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Houasse, 
puis  de  Bon  Boullongne  ;  reçu  à  l'Académie, 
en  1703,  il  en  remplit  successivement  toutes 
les  places  jusqu'à  celle  de  chancelier  ;  deux 
de  ses  fils  embrassèrent  la  même  carrière, 
sans  se  faire  aucune  réputation.  =  Saint  Pierre 
ressuscitant  Tabith,  Paris.  =  Bonne  compo- 
sition, dessin  assez  correct,  coloris  chaud» 
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harmonieux,  mais  trop  uniforme  ;  peu  d'ima- 
gination ;  touche  large  ;  exécutant  bien  les 
figures  de  femmes  et  d'enfants,  il  en  introdui- 
sait dans  tous  ses  tableaux.  =  Ventes  :  V. 
Changran  (1780),  Toilette  de  Vénus.  Vénus  et 
Adonis  (les  deux),  175  1. 

Caze»  (Romain).  E.  Fr.  1810.  St-Beat.  His- 
toire, paysage,  genre.  =  Elève  d'Ingres  = 
Les  baigneuses.  —  Sommeil  de  Jésus. 

Cazin  (Jean-Baptiste-Louis).  E.  Fr.  *  1815. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Jollain.  =  La 
pêche  interrompue.  —  Vue  de  la  fontaine  de 
la  place  du  Châtelet. 

Cea  (Jean  de).  E.  Es.  *  1565.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Peignit  en  1565,  avec 
J.  de  Aneda,  des  tableaux  dans  la  cathédrale 
de  Burgos. 

Ceccarini  (Sébastien)  E.  1. 1701  (?)-1780  (?). 
Urbin.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Mancini;  pei- 
gnit à  Rome;  vécut  longtemps  à  Fano.  = 
Teintes  bien  variées,  clair-obscur  vigoureux, 
style  inégal. 

Coccato  (Laurent).  E.  I.  *  1590.  Venise. 
Mosaïque.  =  Artiste  estimé. 

Cecchini  (Antoine).  E.  I.  1660  (?).  Pesaro. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Gecchino  del  Fratre.  E.  I.  *  1510.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  Frère  Barthé- 
lémy de  Saint-Marc,  dit  le  Frate. 

Cecco  ou  François  da  Gubbio.  E.  I. 
*  1321.  Gubbio.  Histoire.  =  Peintre  de  la  ca- 
thédrale d'Orviéto. 

Cecco  Bravo.  V.  Montelatici. 

Cecco  di  Salviati.  V.  Rossi. 

Ceining  (Gérard).  E.  H.  =  Histoire  et  por- 
trait. 

Celdrïn  (Elisabeth)  E  FI.  *  xvme  siècle. 
Paysage,  kermesses.  =  Citée  par  un  document 
de  1771  comme  ayant  été  reçue,  en  qualité 
d'étrangère,  dans  la  corporation  bruxelloise 
de  Saint-Luc,  en  1699. 

Celentano  (Bernard).  E.  I.  1835-1860.  Nà- 
ples.  Histoire.  =  Le  Tasse. 

Celers  (Zacharie).  E.  Fr.  *  1551.  Amiens  (?). 
Peintre  géographe.  =  Auteurs  de  plusieurs 
plans  de  monuments  d'Amiens.  Il  fut  jugé 
criminellement  pour  avoir  fait  une  vue  de  la 
ville  et  de  ses  fortifications. 

Celesti  (André).  E.  I.  1637-1700.  Venise. 
Histoire.  =  Elève  de  Ponzone.  =  Cérôs  et 
Bacchus,  Dresde.— Massacre  des  innocents,  ib. 
—  Adoration  du  veau  d'or,  ib.  —  Madeleine 
chez  le  Pharisien,  Munich.  =  Images  agréa- 
bles et  fécondes;  contours  grandioses,  fonds 
riants,  coloris  assez  vrai,  gai,  brillant  et  doux; 
têtes  et  costumes  gracieux;  ses  tableaux  ne 
se  sont  pas  conservés. 

Celesti.  E.  I.  *  xvme  siècle.  Portrait.  Flo- 
rissait  à  Venise;  descendant  probablement. 


d'André  Celesti.  =  Excella  dans  le  portrait. 

Ceiestini.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Naples.  His- 
toire. 

Celi  (Placide).  E.  1. 1710.  Messine.  Histoire. 
=  Elève  d'A.  Scilla  ;  suivit  son  maitre  à  Rome. 
=  Peintre  médiocre. 

Celio  (le  chevalier  Gaspard).  E.  1. 1  1640. 
Rome.  Histoire.  =  Elève  de  Christophe  Ron- 
calli,  dit  le  Pomerance,  d'autres  disent  de 
Nicolas  Circignani  da  Pomerancio.  Mort  vieux. 
=  Imita  son  maitre  avec  bonheur. 

Cellier  (Célestin).  E.  Fr.  1745-1793.  Por- 
trait et  histoire.  =  Fut  souvent  employé  pour 
la  décoration  des  églises.  =  La  ville  de  Valen- 
ciennes  protégeant  les  arts,  Valenciennes.  = 
La  plupart  de  ses  tableaux  ont  disparu,  lors 
de  la  révolution  de  1793.  =  Artiste  distingué. 

Cellier  (François-Placide),  fils  de  Céles- 
tin. E.  Fr.  1768-1849.  Valenciennes.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  son  père  et  de  Momal; 
membre  de  l'Académie  de  sa  ville  natale; 
peintre  amateur.  =  Méléagre  et  Atalante, 
Valenciennes.  —  Une  Idylle,  ib. 

Cellier  (Paul  V.  A.).  E.  Fr.  1826.  Paris. 
Portrait,  genre. 

Cellony  (Joseph),  E.  Fr.  1663-1731.  Aix. 
Portrait.  =  Contribua  à  décorer  en  1716,  la 
grande  salle  des  conseils  à  l'hôtel-de-ville 
d'Aix  des  portraits  des  comtes  de  Provence. 

Cellony  (Joseph  André).  E.  F.  1696-1746. 
Aix.  =  Fils  de  Joseph  dont  il  fut  l'élève  ainsi 
que  de  H.  Rigaucl.  Aida  son  père  dans  ses  tra- 
vaux et  le  surpassa. 

Cellony  (Joseph)  E.  Fr.  1730-1786.  An. 
Histoire  etc.,  =  Fils  de  Joseph-André.  Tra- 
vailla pour  les  églises  et  les  monuments  de 
Marseille. 

Celoni.  E.  Fr.  '  xvme  siècle.  Histoire.  = 
Deuxième  prix  de  l'Académie  royale  de  France, 
en  1756,  avec  son  tableau  de  Samson  livré  aux 
Philistins.  Nous  croyons  que  ce  peintre  n'est 
autre  que  Joseph  Cellony,  né  en  1730. 

Cela  (Corneille).  E.  FI.  1778- 1859.  Lierre. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  A.  Lens.  = 
Descente  de  croix,  Anvers.  —  La  Visitation, 
ib.  —  Paysanne  suisse,  Haarlem.  —  Décolla- 
tion de  saint  Jean,  Lierre. 

Cels  (Jean-Michel),  fils  de  Corneille,  1819. 
Bruxelles.  Paysage.  =  Elève  de  son  père  et 
de  Hellemans. 

Cenni  (Pasquino).  E.  I.  *  xive  siècle.  Flo- 
rence (?).  Histoire  et  portrait.  =  Fut  au  nom- 
bre des  fondateurs  de  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  en  1350. 

Cennino  (André).  E.  I.  *  1437.  COLLE-DI- 
Valdelsa.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  d'A- 
gnolo  Gaddi;  travailla  avec  son  maitre  à  Flo- 
rence et  lui  fit  honneur.  —  On  voit  encore  de 
lui  des  fresques  de  1410,  dans  une  des  cha- 
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pelles  de  l'église  de  Saint-François  de  Volterra. 
=  Auteur  d'un  ouvrage  sur  la  peinture.  Dessin 
incorrect,  composition  pleine  de  fougue. 

Centino  (le).  V.  Nagli. 

CSéplilsodore,  416  avant  J.-C.  Cité  par 
Pline. 

Céphisodote,  le  Jeune,  324  avant  J.-C. 
Paros  (?).  =  Fils  de  Praxitèle  (Pausanias  et 
Pline). 

Gerajuolo  (Antoine  del).  E.  I.  *  xvie  siè- 
cle. Florence.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
-de  Rodolphe  Ghirlandaio;  il  avait  également 
travaillé  dans  l'atelier  de  Laurent  di  Credi.  = 
Dessin  incorrect;  portraits  ressemblants, 
"beaucoup  de  naturel. 

Cerano  (da).  V.  Crespi. 

Cerano  (le).  E.  I.  *  xixe  siècle.  En  Novar- 
kais.  Histoire. =Déposition  de  croix,  Novarre. 

Cereeedo  (Jean  de).  E.  Es.  *  1577.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  Il  concourut  avec 
Oaspard  de  Palencia  pour  des  travaux  à  exé- 
cuter à  Espinar.  =  Bonne  réputation. 

Cereso  (Charles).  E.  1, 1609-1679.  Bergame. 
Histoire.  ==  Détails  inconnus.  =  Pinceau  élé- 
gant et  étudié;  coloris  agréable,  belles  ex- 
pressions de  têtes. 

Cerezo  (Mathieu).  E.  Es.  1635-1685.  Bur- 
<Gos.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  don  Juan 
Careno,  à  Madrid;  à  vingt  ans  il  égalait  son 
maitre;  vie  très  laborieuse  ;  peu  d'artistes  ont 
exécuté  autant  de  travaux.  Mort  à  Madrid. 
=■  Madeleine  en  adoration.  La  Haye.  —  Saint 
Jérôme.  Madrid.  —  Assomption,  ib.  —  La 
Manne  au  désert,  ib.  —  Visite  de  Saint  Joa- 
chim,  Paris.  —  Sainte  Vierge  et  saint  Joseph, 
ib.  —  Sainte  Vierge  et  Jésus,  ib.  —  Saint  Mar- 
tin, etc.,  iô.=Imitation  parfaite  de  la  nature  ; 
s'appropria  la  manière  de  son  maître  à  tel 
point  que  l'on  confond  souvent  leurs  tableaux; 
bonne  couleur,  du  relief,  pinceau  large,  beau- 
coup d'harmonie.  Ventes  V.  Salamanca  (1875). 
Apparition  de  la  Vierge  à  saint  François, 
3,000  frs. 

Ceri  (André  de').  E.  I.  *  xvie  siècle.  Flo- 
rence (?).  Histoire  et  portrait.  =  Il  ne  mérite 
d'être  cité  que  pour  a\oir  donné  les  premières 
leçons  à  Périn  del  Vaga. 

Ceriez  (Théodore).  E.  FI.  1832.  Poperin- 
ghe.  Genre.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers 
et  de  Fauvelet  à  Paris.  =  L'estafette,  Ypres 
(musée).  —  Le  Liseur. 

Cermak  (Jaroslav).  E.  FI.  1831-1878.  Pra- 
gue. Histoire.  =  Elève  de  Gallait.  Etabli  à 
Paris  où  il  est  mort.  =  Bachi-Bouzouks  enle- 
vant des  femmes.  —  Femmes  monténégrines 
esclaves,  Bruxelles.. 

Gerquozzi  (Michel-Ange)  des  Batail- 
les ou  des  Bambochades.  E.  I.  1600  OU 
1602-1660.  Rome.  Batailles,  marine,  histoire, 


bamboches,  etc.  =  Elève  d'un  peintre  fla- 
mand, Jacques  d'Asé,  établi  à  Rome;  se  lia 
avec  Hyacinthe  Brandi  et  établit  conjointe- 
ment avec  lui  une  espèce  d'Académie  où  ils 
étudiaient  d'après  le  modèle  vivant.  La  grande 
ardeur  de  Michel-Ange  pour  le  travail  faillit 
lui  devenir  funeste;  il  fut  atteint  d'une  mala- 
die qui  le  rendit  perclus  des  deux  bras,  et 
sans  les  secours,  les  recherches  et  les  soins 
dévoués  du  peintre  Dominique  Viola,  le  talent 
et  le  nom  de  Cerquozzi  auraient  été  perdus 
pour  les  arts;  mais,  grâce  à  lui,  Michel-Ange 
se  rétablit  et  put  reprendre  ses  travaux  ;  aussi 
conserva-t-il  toute  sa  vie  pour  Viola  la  recon- 
naissance et  l'amitié  la  plus  vive.  Sa  réputa- 
tion grandit  rapidement;  la  plupart  des  sou- 
verains de  l'Europe  l'engagèrent  à  venir  à 
leur  cour,  mais  il  ne  voulut  jamais  quitter 
Rome.  Exempt  de  jalousie,  Cerquozzi  fut  le 
premier  à  signaler  le  talent  du  Bourguignon. 
=  Vie  de  Saint  François  de  Paule,  Rome.  — 
Joseph  expliquant  les  songes,  ib.  —  Le  môme 
vendu  par  ses  frères,  ib.  —  Bambochade,  ib. 

-  Le  marché  de  Naples,  ib.  —  Révolte  de 
Masaniello,  ib.  —  Tableaux  ronds,  ib.  —  Fi- 
leuse,  Florence.  —  Scène  en  temps  de  guerre, 
Dresde.  —  Halte  de  chasseurs,  Munich.  — 
Bélisaire,  ib.  —  Le  savetier,  ib.  —  Paysage 
avec  animaux,  Madrid.  —  Entrée  d'un  pape  à 
Rome,  Berlin.  —  Voleurs  de  bestiaux.  Nantes. 

—  Paysans  italiens,  Londres.  —  Mascarade 
italienne,  Paris.  =  Meilleur  coloriste  que 
Pierre  Molyn,  qu'il  imita;  moins  de  correc- 
tion que  ce  peintre  hollandais  dans  le  dessin 
des  chevaux;  choisit  plus  tard  pour  modèle 
Pierre  Van  Laar,  dit  Bamboche,  autre  pein- 
tre hollandais  ;  pinceau  spirituel  ;  coloris 
plein  de  douceur,  touche  vigoureuse. 

Cerres  (Mme).  V.  Baudry  de  Balzac. 

Cerrini  (Jean-Dominique),  dit  Le  che- 
valier Perugino.  E.  I.  1609-1681.  PEROUSE. 
Histoire.  =  Elève  du  Guide;  émule  et  com- 
pagnon de  Louis  Scaramuccia.  avec  lequel  il 
exécuta  plusieurs  travaux  à  Rome;  les  ou- 
vrages remarquables  qu'il  y  termina  lui  valu- 
rent la  distinction  du  pape  et  le  titre  de  che- 
valier. ==  Les  tableaux  qu'il  peignit  sous  la 
direction  de  son  maître  s'approchent  fort  de 
ceux  de  ce  dernier. 

Cei*rini  (Laurent).  E.  I.  *  xvir3  siècle.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Chr.  Allori.  Ce 
peintre,  ainsi  que  la  plupart  des  élèves  du 
Bronzino,  copia  avec  plus  ou  moins  de  perfec- 
tion les  tableaux  de  son  maitre. 

Cerruti  (Michel- Ange).  E.  I.  *  xviii6  siècle. 
Rome.  Histoire  —  Travailla  vers  le  temps  de 
Clément  XI  et  de  Benoit  XIII.  =  Tableau, 
Rome. 

Certosino  (le).  V.  Cassiani. 
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Ceru  (Bartolo).  E.  I.  *  1640.  Venise.  Archi- 
tecture et  perspective.  =  Détails  inconnus. 

Ceruti  (Fabio).  E.  I.  *  xvn°  sièle.  Milan. 
Paysage.  =  Elève  d'Agricola  (peintre  alle- 
mand). 

Cerva  (Jean-Baptiste  délia).  E.  I.  *  1550. 
Histoire.  =  Imitateur  de  Gaud.  Ferrari  ;  de- 
meura toujours  à  Milan.  =  Têtes  animées  et 
bien  choisies,  coloris  brillant,  ensemble  har- 
monieux. 

Cerva  (Pierre-Antoine),  dit  Giovanni 
Maria  de  Bologne.  E.  I.  *  1650.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Elève  de  D.  Ambrogi 

Cervelli  (Frédéric).  E.  I.  *  1675.  Milan. 
Histoire.  =  Florissait  à  Cividale-di-Belluno; 
passa  quelque  temps  à  Milan  et  à  Venise  et 
ouvrit  une  école  dans  cette  dernière  ville.  == 
Peintre  médiocre. 

Cervera  (frère  Blas  de).  E.  Es.  *  1644. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Peignit,  en 
1644,  des  tableaux  pour  le  cloitre  de  Saint- 
François  à  Valladolid. 

Cervetti  (Félix),  E.  I.  *  1764.  Histoire.  = 
Florissait  à  Turin.    . 

CervettoJ  (Jean-Paul).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Val.  Castelli. 

Cervi  (Bernard).  E.  I.  f  1630.  Modène. 
Histoire.  =  Elève  du  Guide.  Mort  fort  jeune 
de  la  peste.  =  Beau  dessin;  graveur. 

Cesa  (Mathieu).  E.  I.  *  1475.  Bellune.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

César.  E.  Fr.  *  xive  siècle  =  Peintre  d'Avi- 
gnon cité  par  le  troubadour  provençal,  B.  de 
Parasolz,  qui  vivait  au  xive  siècle. 

César  V'A.).  E.  Al.  *  1865.  Genre.  =  Lans- 
quenets jouant. 

César  de  Conegliano.  E.  I.  '  XVIe  siè- 
cle. Conegliano.  Histoire.  =  Placé  au  rang 
des  bons  peintres  de  son  époque. 

César  de  Naples.  E.  I.  1583.  NAPLES. 
Histoire.  =  Elève  de  D.  Guinaccio. 

César  de  Piémont.  E.  I.  *  XVIe  siècle. 
En  Piémont.  Paysage.  =  Florissait  à  Rome. 
Cesarei    (Pierre),    dit  Perino  de  I*é- 
ronse.  E.  I.  *  1595.  Histoire.  =  Bonne  répu- 
tation. 

Cesarei  (Séraphin).  E.  1.  '  1554.  PÉROUSE. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Cesari  (Antoine).  E.  I.  *  xixc  siècle.  His- 
toire. 

Cesari  (Bernard),  frère  de  Joseph.  E.  1. 
*  xviie  siècle.  Histoire.  =  Elève  de  son  frère  ; 
mort  jeune.  =  Triomphe  de  Constantin,  Rome. 
=  Copia  avec  intelligence  les  dessins  de  Buo- 
narroti  et  aida  son  frère  dans  ses  travaux. 

Cesari  (Joseph),  dit  Le  .Josépin  ou  le 
chevalier  d'Arpin.  E.  I.  1552  ou  1560-1640. 
Arpino  (royaume  de  Naples).  Histoire,  por- 
trait et  genre.  =  Fut  envoyé  de  bonne  heure 


à  Rome;  employé  auprès  des  peintres  qui 
travaillaient  au  Vatican,  son  talent  précoce  y 
fut  découvert  par  hasard,  et  Joseph  devint 
l'élève  et  bientôt  l'émule  des  Roncalli,  de 
Palma  le  Jeune  et  de  Muziano  ;  travailla  sous 
Sixte-Quint,  Clément  VIII,  qui  le  nomma  che- 
valier de  l'éperon,  Paul  V,  Urbain  VIII  et 
d'autres  papes  encore  qui  tous  le  comblèrent 
de  leurs  faveurs;  visita  la  France  sous  les 
règnes  de  Henri  IV  et  de  Louis  XIII,  y  reçut 
l'ordre  de  saint  Michel  ;  travailla  à  Naples  et 
dans  toutes  les  principales  villes  d'italie;  eut 
des  démêlés  avec  Annibal  Carrache  et  Michel 
Caravage,  et  refusa  de  se  battre  avec  ce  der- 
nier parce  qu'il  ne  portait  pas,  comme  lui,  le 
titre  de  chevalier.  =  Saint  Michel,  Naples.  — 
Madeleine,  ib.  —  Samaritaine,  ib.  —  Jésus. 
Christ  aux  Oliviers,  ib.  —  Chœur  d'anges,  ib. 
—  Tritons  portant  une  nymphe,  Londres.  — 
Ecce  homo,  Rome.  —  Bataille  entre  les  Ro- 
mains et  les  Veîens,  ib.  —  Episodes  de  l'his- 
toire romaine,  etc.,  ib.  —  Bataille,  Dresde.  — 
Vierge  glorieuse,  Munich.  —  Adam  et  Eve 
chassés  du  paradis,  Paris.  —  Diane  et  Actéon, 
ib.  —  Persée  et  Andromède,  Vienne.  =  Coloris 
agréable  ;  composition  facile  et  pompeuse  ; 
figures  gracieuses  et  animées.  La  seconde 
manière  de  ce  peintre  fait  ressortir  tous  ses 
défauts  ;  exécution  négligée,  pauvreté  de  des- 
sin, d'expression  et  d'effet  ;  contribua  beaucoup 
à  la  décadence  de  l'art  en  Italie.  =  Ventes  :' 
V.  Conti  (1777),  Adam  et  Eve  chassés  du  para- 
dis terrestre,  3,000. 


$ 


PIN 


Cesariano  (César).  E.  I.  1483-1543.  MlLAN. 
Histoire,  miniature.  =  Elève  de  L.  de  Vinci  ; 
également  architecte. 

Cesi  (Barthélémy).  E.  1. 1557-1629.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  Calvart  ;  un  des  modèles 
du  Guide  et  le  maitre  du  Tiarini  ;  aimé  de  tous 
ses  confrères  pour  la  droiture  de  son  caractère 
et  son  amour  pour  son  art;  fonda  une  com- 
pagnie de  peintres,  séparée  des  autres  métiers. 
=  Sainte  Anne  adorant  la  Vierge,  Bologne.  — 
Saint  Pierre,  ib.  —  Saint  Paul,  ib.  =  Beau 
choix  de  formes,  attitudes  mesurées,  teintes 
plus  agréables  que  vigoureuses;  style  très 
gracieux. 

Cesilles  (Jean).  E.  Es.  *  1382.  Barcelone. 
Histoire.  =  On  sait,  par  les  archives  de  Reus, 
qu'il  s'engagea  à  peindre,  le  16  mars  1382, 
l'histoire  des  douze  apôtres  et  quelques  orne- 
ments pour  la  somme  de  300  florins  d'Aragon. 
En  1557,  on  remplaça  cet  ouvrage  par  un 
tableau  d'un  maitre  de  l'époque. 
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Cesio  (Charles).  E.  1. 1626-1686.  Antradoco. 
(près  de  Rome).  Histoire,  etc.  =  Elève  de  P.  de 
Cortone,  dont  il  imita  la  manière  avec  ses 
défauts  et  souvent  avec  toutes  ses  beautés. 
Mort  à  Rieti.  =  Jugement  de  Salomon,  Rome. 
—  Visitation,  ib.  —  Le  Temps  détruisant  la 
Beauté,  Madrid.  =  Ordonnance  riche,  bonne 
composition  ;  bon  graveur. 

Cespedès  (Paul  de).  E.  Es.  1538-1608. 
Cordoue.  Histoire,  etc.  =  Peintre,  sculpteur, 
architecte  et  érudit  ;  un  des  noms  illustres  de 
l'Espagne.  Il  fut  guidé  dans  la  peinture  par 
un  des  élèves  de  Michel-Ange  dont  le  nom  est 
perdu.  Alla  deux  fois  à  Rome  où  il  se  perfec- 
tionna dans  son  art.  De  retour  à  Cordoue,  où 
on  le  surnomma  le  Raphaël  espagnol,  Cespedès 
fut  nommé  chanoine  du  chapitre  de  sa  ville 


Chabry  (Léonce).  E.  Fr.  1832.  Bordeaux. 
Paysage.  =  Un  Verger. 

Chncaton  (Henri  de).  E.  Fr.  1813.  Chézy 
(Allier).  Histoire,  paysage. =Elève  de  Hersent, 
Ingres  et  Marilhat.  =  Jésus- Christ  au  Jardin 
des  Oliviers,  Chartres.  —  Les  trois  âges. 

4  ii. m  on  (Jean).  E.  Es.  '  1557.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Travailla  au  monument 
de  Séville. 

Clmderle  (Colin).  E.  Fr.  *  1313.  Minia- 
ture. =  Son  nom  se  rencontre  au  dernier 
feuillet  d'un  manuscrit  de  l'Apocalypse  con- 
servé à  la  bibliothèque  nationale  de  Paris. 

Chagot  (Edmond).  E.  Fr.  1832.  Paris.  Pay- 
sage, marine.  =  Elève  de  Durand  Brager  et 
de  Ziem.  =  Rade  de  Rio.  —  Place  de  Belem. 

Chaigneaux  (Jean  F.).  E    Fr.  1830.  BOR- 


natale,  et  mourut  dans  un  âge  avancé,  après  deaux.  Paysage,  animaux.  =  Elève  de  Picot 


avoir  été  longtemps  l'ami  de  Zucchero.  = 
Cône,  Cordoue.  =  Assomption,  Madrid.  — 
Portrait  du  peintre,  Paris.  —Par  une  fatalité 
déplorable  laplu  part  des  tableaux  de  Cespedès 
ont  disparu  sans  que  l'on  connaisse  leur  sort. 
=  Grand  imitateur  du  Corrége,  et  un  des 
meilleurs  coloristes  de  l'Espagne.  Dessin  ferme 
et  élégant,  grande  intelligence  de  l'anatomie, 
expression  vraie  et  excellente  entente  du 
clair-obscur.  Il  a  laissé  de  très  bons  ouvrages 
sur  la  peinture,  sur  les  antiquités  et  sur 
d'autres  matières. 

Cesson  (Victor-E.).  E.  Fr.  1835.  Coincy. 
Histoire,  paysage.  =  Elève  d'Amaury  Duval. 
=  Psyché.  —  Le  mont  Canigou. 

Ceulen.  V.  Janssens. 

Chabal'Dussurgey  (Pierre- Adrien). 
E.  Fr.  1815.  Lyon.  Fleurs  et  fruits  à  la  gouache. 
=  Elève  de  l'école  de  Lyon.  =  Vase  de  fleurs, 
Lyon  (musée).  —  Fleurs,  (foyer  du  théâtre 
français)  Paris. 

Cliabanne  (Flavier).  E.  Fr.  *  1825.  Minia- 
ture et  aquarelle. 

Ciiî»i»o  (Henri).  E.  FI.  *  xve  siècle.  Peintre 
du  Tournaisis.  =  Détails  inconnus. 

Chabord  (Joseph).  E.  Fr.  1786-1848.  Cham- 
béry.  Histoire.  =  Elève  de  Regnault.  =  Mort 
de  Turenne,  Versailles.  —  Le  bon  Samaritain, 
Lyon. 

Chabrïllar  (Charles  R.).  E.Fr.  1804.  Paris. 
Portrait.  =  Elève  de  Lethière. 

Chabry  (Marc).  E.  Fr.  1660-1725  ou  1727. 
Barbentane.  Histoire,  portrait.  =  Etabli  à 
Lyon  où  il  mourut.  Nommé  par  le  roi  sculp- 
teur de  cette  ville  ;  se  rendit  en  Allemagne, 
dut  revenir  dans  son  pays  par  suite  de  la 
mort  du  prince  qui  l'avait  appelé;  s'arrêta  à 
Mayence  et  y  fit  le  portrait  de  l'électeur. 
Agréé  à  l'Académie,  en  1688.  =  Sculpteur 
assez  renommé;  le  maréchal  de  Villeroi  lui 
paya.une  Allégorie  de  l'hiver  6000  livres. 


de  Brascassat  et  de  J.  Coignet.  =  Lycidas  et 
Meris.  Bordeaux  (musée).  —  Basse-Cour. 

Chaignon  (Alphonse).  E.  Fr.  1828.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  Belloc. 

Chaises  (Ch.-Ed.).  E.  Fr.  1759.  PARIS. 
Histoire.  =  Mort  jeune  après  avoir  été  agréé 
à  l'Académie  en  1789.  =  Peintre  médiocre. 

Chaix  de  Hollande.  E.  H.  *  XVe  siècle. 
=  Travailla  au  banquet  de  Lille  en  1453. 

Chalamet  (Pierre  L.  V.).  E.  Fr.  1805. 
Paris.  Genre  etc.  =  Elève  de  Ponce  Camus 
et  de  Picot.  =  L'amateur. 

Clialette.  E.  Fr.  1585?-1645.  Troyes.  His- 
toire, portrait.  =  Etudia  en  Italie  et  s'établit 
à  Toulouse  où  il  devint  peintre  officiel  de  la 
ville.  =  Les  huit  capitouls  de  Toulouse,  Tou- 
louse. =  Imita  Caravage  et  Véronèse;  talent 
réputé.  Décorateur  et  architecte. 

Ghaiiamel  (Pierre  J.).  E.  Fr.  Paris.  1813. 
Vues.  =  Elève  d'Ingres  et  de  Rémond.  =  Ega- 
lement lithographe. 

Challe  (Charles-Michel-Ange).  E.  Fr.  1718- 
1778.  Paris.  Histoire,  etc.  =  Elève  du  frère 
dominicain  André, de  Lemoine  et  de  Boucher; 
séjourna  à  Rome.  1er  prix  de  peinture.  Profes- 
seur de  perspective  à  l'Académie  où  il  fut  reçu 
en  1753;  dessinateur  du  cabinet  du  roi  et  che- 
valier de  Tordre  de  Saint-Michel.  Architecte 
et  géomètre  distingué.  =  On  a  de  lui  quelques 
ouvrages  sur  son  art.  La  chaire  de  Saint-Roch 
fut  faite  d'après  ses  dessins.= Manière  grande, 
pinceau  hardi;  on  lui  reproche  d'avoir  prodi- 
gué les  ornements  dans  Ja  plupart  de  ses  ta- 
bleaux. =  Tableaux  dans  les  églises  et  cou- 
vents de  Paris,  de  Lyon,  d'Orléans,  etc. 
Ventes  :  V.  Boitelle  (1866).  La  lecture,  980  fr. 

Chalmers  (Georges).  E.  An.  Edimbourg. 
f  1791.  Portrait.  =  Elève  de  Ramsay.  Visita 
Rome. 

Ghalmers  (G.-Paul).  E.  An.  1837-1878. 
Edimbourg.  Genre.  =  Peintre  de  réputation  ; 
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mort  assassiné.  =  Le  Torrent  —  Fin  de  la  ré- 
colte. —  Chant  d'amour. 

Chalon  (Alfred-Edouard).  E.  An.  1781-1860. 
Genève.  Genre,  portrait.  =  Membre  de  l'Aca- 
démie royale. 

Chalon  (J.-J.),  frère  d'Alfred.  E.  An.  1778- 
1855.  Genève.  Paysage.  =  Membre  de  l'Aca- 
démie royale.  =  Arrivée  du  paquebot  de  Bou- 
logne. 

Chalon  (Louis).  E.  H.  1687-1741.  AMSTER- 
DAM. Paysage  avec  figures.  =  Détails  incon- 
nus. ==  Bon  pinceau  et  bonne  couleur. 

Cham  (Amedée  De  IVoé  dit).  E.  Fr.  1819- 
1879,  Paris.  =  Elève  de  Paul  Delaroche. 
Abandonna  la  peinture  pour  se  livrer  au  des- 
sin caricatural. 

Chaînant  ou  Chaman  (Jean-Jacques). 
E.  Fr.  1708-1770.  Nancy.  Décorations.  =  Elève 
de  Claude  Charles.  Peignit  beaucoup  pour 
Charles  de  Lorraine,  puis  pour  François  Ier 
empereur  d'Autriche.  Directeur  de  l'Acadé- 
mie de  Florence.  Architecte  et  graveur.  = 
Tableaux,  en  Lorraine.  —  Tableaux,  Vienne 
(Autriche). 

Chambellan  (Victor-A.).  E.  Fr.  1810-1845. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =  Destruc- 
tion de  Sodome. 

Chamberlin  (Marc).  E.  An.  f  1787.  Por- 
trait. =  Membre  de  l'Académie  royale. 

Chambers  (Georges).  E.  An.  1803.Witbey. 
Marine.  =  Bombardement  d'Alger. 

Ghambert  (Germain).  E.  Fr.  1784-1821. 
Grisolles.  Histoire.  =  Assomption.  =  Dessi- 
nateur et  graveur. 

Chamerlat  (Jules-M.).  E.  Fr.  1828-1868. 
Avesnes.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  L.  Co- 
gniet.  =  La  petite  ravaudeuse,  Boulogne-sur- 
Mer  (musée). 

Chaîne u lx  (Jean).  E.  Fr.  *  1565.  Rennes  (?). 
Ornements  et  attributs.  =  Travailla  à  Rennes. 

Chamiseo  (Adalbert).  E.  Al.  1781-1838. 
Boncourt,  près  de  St-Menehould.  =  Célèbre 
comme  poète  lyrique  et  naturaliste.  Dans  sa 
jeunesse  il  entra  comme  peintre  dans  la  ma- 
nufacture de  porcelaines  à  Berlin  d'où  il  sortit 
bientôt  après. 

Ghamorro  (Jean).  E.  Es.  *  1669.  Séville  (?). 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Herrera,  le  Vieux  ; 
président  de  l'Académie  de  Séville.  =  Ta- 
bleaux, Séville.  =  Peintre  très  laborieux. 

Ch anioni  n  (  Claude  -  Hilaire  -  Alphonse  ) . 
E.  Fr.  1808.  Paris.  Paysage. 

Champagne  ou  Champaigne  (Philippe 
Van  ou  de).  E.  Fr.  1602-1674.  Bruxelles.  His- 
toire, portrait.  =  Montra  de  bonne  heure  les 
plus  grandes  dispositions  pour  la  peinture; 
on  prétend  qu'il  sut  dessiner  avant  de  savoir 
écrire.  D'après  Félibien,  son  premier  maître 
fut  un  artiste  médiocre  nommé  J.  Bouillon; 


ensuite,  ajoute  le  même  auteur,  il  étudia  sous 
Michel  de  Bordeau  ou  Bourdeaux,  puis  enfin 
sous  Fouquières;  se  rendit  à  Paris  en  1621  et 
s'y  lia  intimement  avec  le  Poussin.  En  1627 
son  père  le  fit  revenir  à  Bruxelles  pour  l'exé- 
cution d'un  tableau  destiné  à  la  confrérie  des 
pèlerins  de  Saint-Job.  Ce  tableau  était  com- 
mandé pour  la  chapelle  Saint-Job;  au  hameau 
de  Carloo  (Uccle,  Belgique)  où  il  fut  placé. 
A  cette  époque  un  des  deux  prévôts  de  cette 
chapelle  s'appelait  Pierre  de  Champaigne.  Il 
retourna  à  Paris  où  il  reçut  en  1629  des  lettres 
de  naturalisation.  Cette  circonstance  et  les 
tendances  de  sa  peinture,  réclament  son 
classement  dans  l'école  française.  Il  fut  pro- 
fesseur et  recteur  de  l'Académie  à  Paris, 
où  il  avait  épousé  la  fille  du  peintre  Du- 
chesne,  son  ancien  collaborateur  et  son  rival 
auquel  il  succéda  comme  peintre  de  Marie 
de  Médicis,  chargé  de  décorer  le  Luxem- 
bourg. Il  exécuta  en  outre  plusieurs  travaux 
importants  pour  Louis  XIII,  Richelieu,  Anne 
d'Autriche  et  Louis  XIV.  Il  fut  uni  de  cœur  et 
d'esprit  aux  célèbres  solitaires  de  Port-royal 
et  son  chef-d'œuvre  même,  une  Cène,  fut  exé- 
cuté pour  cette  institution.  Sa  vie  fut  un  mo- 
dèle de  piété,  de  travail,  de  désintéressement, 
d'honneur  et  de  dignité.  =  Repas  chez  Simon 
le  Pharisien,  Paris.  —  La  Cène,  ib.  —  Christ 
mort,  ib.  —  Deux  paysages,  ib.  —  Portraits 
de  Louis  XIII  et  du  cardinal  de  Richelieu,  ib. 

—  Les  religieuses  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Saint 
Grégoire  le  Grand,  Gand.  —  Portrait  d'un 
religieux,  Joseph  Govaerts,  La  Haye.  —  Edu- 
cation de  la  Vierge,  Madrid.;— Seize  tableaux, 
Bruxelles.  —  Portrait  d'homme,  Florence.  — 
Adam  et  Eve  pleurant  la  mort  d'Abel,  Vienne. 

—  La  mère  mourante,  ^.  —  Assomption,  Nan- 
tes. —  Et  autres,  ib.  —  Saint  Jean-Baptiste 
Grenoble.  — Lazare,  ib.— J.-C.  crucifié  ib.— Un 
chapitre  du  Saint-Esprit  tenu  par  Louis  XIV, 
ib.  —  Portrait  du  peintre,  ib.  -  Portrait  de 
saint  Cyran,  ib.  —  Assomption,  Marseille.  — 
Apothéose  de  la  Madeleine,  ib.  —  Tableaux, 
Toulouse,  Bordeaux,  Nancy,  Strasbourg,  Lille, 
Caen,  Metz,  Rouen,  Angers,  le  Mans,  Rennes, 
Dijon,  Lyon,  etc.  —  Moïse  tenant  les  tables  de 
la  loi,  Saint-Pétersbourg.— Portrait  d'homme, 
ib.  »  Ce  peintre  austère  était  très  versé  dans 
les  sciences  qui  se  rapportent  à  son  art.  Son 
dessin  est  correct,  son  coloris  vrai  et  vigou- 
reux, et  un  sentiment  grave  et  profond  règne 
dans  toutes  ses  œuvres  dont  le  nombre  est 
considérable.  =  Ventes  :  V.  Julienne  (1767), 
Fraction  du  pain,  400  1.  —  V.  Lalive  de  Jully 
(1770),  Moïse,  1481  1.  —  V.  Conti  (1777),  Frac- 
tion du  pain  (même  tableau  que  celui  de  la 
V.  Julienne),  2390.  1.  —  V.  Robit  (1802),  J.-C. 
avec  les  apôtres,  2090  fr.  —  V.  Fesch  (1845), 
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V Annonciation,  3100  fr.  —  Ecce  agnus  Dei, 
1000  fr.  —  V.  Leroy  d'Etiolles  (1864),,  Moïse 
tenant  les  tables  de  la  Loi ,  4,300  frs.  - 
V.  Pourtalès  (1865),  Mariage  de  la  Vierge  (ta- 
bleau d'autel  de  la  chapelle  du  palais  royal), 
43,500  fr.  —  Même  V.  Fuite  en  Egypte,  3400  fr. 
—  Même  V.  Portrait  de  la  fille  aînée  du 
peintre  22,100  fr.  =  On  a  considérablement 
gravé  d'après  ce  célèbre  artiste. 

Chnmpagne  (Jean-Baptiste  Van  ou  de), 
neveu  de  Philippe.E.Fr.1631-1681. Bruxelles. 
Histoire.  =  Elève  de  son  oncle  qui  le  fit  venir 
à  Paris  puis  voyager  en  Italie.  Reçut  ses 
lettres  de  naturalisation  française  en  1655. 
Membre  de  l'Académie  de  Paris  en  1663  et 
professeur  au  même  institut.  Son  père  se  nom- 
mait Evrard  et  occupa  des  charges  impor- 
tantes dans  le  magistrat  de  Bruxelles  où  de 
1655  à  1666,  il  fut  tour  à  tour  conseiller,  bourg- 
mestre, receveur  de  la  ville  et  receveur  du 
canal.  Il  fut  présent  au  mariage  de  Jean- 
Baptiste  qui  eut  lieu  à  Paris  en  1669.  La  même 
année  ce  dernier  le  fit  inscrire  dans  la  corpo- 
ration bruxelloise.  Toutes  les  dates  données 
jusqu'ici  au  sujet  de  sa  naissance  et  de  sa 
mort  sont  fausses;  celles  qui  précèdent  ont 
été  récemment  reconnues  comme  authenti- 
ques. =  Assomption  de  la  Vierge,  Bruxelles. 
—  St-Pierre ,  ib.  —  Saint  Paul ,  Nancy.  — 
Lapidation  de  saint  Paul,  Nantes.  =  Il  fut  loin 
d'égaler  son  maître. 

Champeaux  (Octave  de).  E.  Fr.  1827. 
Orléans.  Histoire.  =  Paysage. 

Champel  (Adrien).  E.  Fr.  *  1845.  Beaume- 
les-Dames.  =  Marine,  paysage.  =  Rade  de 
Marseille. 

«  lhampin  (Jean-Jacques).  E.  Fr.  1796-1860. 
Sceaux  (Seine).  Paysage  historique  à  l'aqua- 
relle. =  Elève  de  Storelli.  =  Site  agreste 
dans  le  Mont-d'Or.  —  La  rade  et  la  ville 
d'Antibes. 

Champin  (Amélie).  E.  Fr.  *  1842.  Paris. 
Genre,  portrait.  =  Sainte  Cécile.  —  Un  ange 
de  plus  au  ciel. 

Ghampmartin  (Charles -Emile).  E.  Fr. 
*  1823.  Bourges.  Histoire,  portrait,  =  Prédi- 
cation de  saint  Jean.  —Bataille  de  Mons-en- 
Puelle,  Versailles. 

Charnu.  E.  Fr.  *  1585.  Paris  (?).  =  Pein- 
tre verrier  ;  travailla  à  l'église  de  St-Mery.  On 
admirait  ses  travaux. 

Chancel  (Benoît).  E.  Fr.  1819.  Lyon.  His- 
toire. =  Elève  de  H.  Flandrin.  =  Mariage  de 
sainte  Clotilde,  Paris  (église  Sainte-Clotilde). 
—  Lithographe. 

Chandelier  (Jules-M.).  E.  Fr.  *  1868.  La 
Rochelle.  Paysage.  =  Elève  de  Rémond.  == 
Vallée  de  Dampierre. 

Chandepie  de  Boiviers.  E.  Fr.  *  1815. 


H>7  CHA 

Jersey.  Portrait  en  miniature.  =  Elève  de 
David. 

Chandler  (J.  W.).  E.  An.  f  1804.  Portrait. 
=  Artiste  qui  donnait  de  belles  espérances  et 
qui  mourut  jeune. 

Ghangenot  (Jean).  E.  Fr.  *  xvr  siècle. 
Miniature.  =  Peintre  à  Avignon  avant  1509. 
Il  eut  un  frère  nommé  Jacques  qui  travailla 
également  à  Avignon. 

Chanson  (Emile-Ch.).  E.  Fr.  1820.  PARIS. 
Histoire,  etc.  =  Elève  de  Reinhard  et  de  Le- 
quien.  =  Travaux  d'émaillerie  d'après  des 
tableaux  de  grand  maitre. 

Chantereau  (J.).  E.  Fr.  *  1752.  Animaux, 
chasses,  etc.  =  Membre  de  l'Acad.  franc,  de 
Saint-Luc,  à  Paris.  =  Peignit  dans  la  manière 
de  Watteau  et  de  Pater.  Graveur. 

Chantereine  (Mme  Camille  de).  E.  Fr. 
f  1847.  Paris.  Fleurs.  =  Elève  de  Redouté. 

Chantre.  E.  Fr.  f  1859.  Fleurs.  =  Mort 
à  Lyon. 

Chantron   (Antoine).    E.   Fr.    1771-1842. 

Avignon.  Paysage.  =  Vues,  Avignon  (musée). 

Chanuel  (Hugonet).  E.  Fr.  '  1560.  Avignon. 

Histoire.  =  Eut  une  grande  réputation;  on 

vantait  son  coloris  et  sa  touche. 

Chanut  (Charles).  E.  Fr.  1822.  Dijon.  Pay- 
sage. =  Vallée  de  la  Sole. 

Chapelle  (George  de  la).  *  xvne  siècle.  = 
Cité  par  De  Marolles. 

Chapelle  (Girard  de  la).  E.  Fr.  '  xive 
siècle.  =  Peintre-verrier.  Travailla  en  1390, 
à  Dijon,  avec  Jeliau  de  Beaumes. 

Chaperon  (Nicolas).  E.  Fr.  1596  (?)- 1647. 
Chateaudun.  Histoire.  =  Elève  de  Simon 
Vouet;  habita  Rome  et  y  grava  les  Loges  de 
Raphaël;  s'établit  à  Paris,  où  il  mourut.  = 
Composition  facile.  Plutôt  connu  comme  cé- 
lèbre graveur  à  l'eau-forte.  Les  pièces  qu'il  a 
gravées,  d'après  ses  propres  compositions, 
représentent  ordinairement  des  Bacchanales. 
Chaperon  (Philippe-M.).  E.  Fr.  1823.  PA- 
RIS. Vues.  =  Intérieur  de  l'église  de  Bougival. 
Chaplin  (Charles).  E.  Fr.  1825.  Les  Ande- 
lys.  Portrait,  genre,  etc.  =  Elève  de  Droling. 
=  Peintures  au  palais  de  l'Elysée,  Paris.  — 
Les  bulles  de  savon.  =  Graveur. 

Chapman  (Charles).  E.  An.  f  1770.  Décors. 
=  Travailla  à  Paris. 

Chaponnier  (Alexandre).  E.  Fr.  f  1805. 
Genève.  =  Se  distingua  dans  la  peinture  sur 
émail  qu'il  quitta  pour  la  gravure. 

Chaponnier  (J.  E.).  E.  Fr.  *  1822.  Genre. 
=  Papillon.  —  Pêcheur  de  l'île  de  Procida. 

Chapperon  (Mathurin).  E.  Fr.  *  1545. 
Tours  (?).  Ornements.  =  Travailla  à  la  déco- 
ration picturale  des  édifices  de  la  ville  de 
Tours. 

Chapron   (Nicolas).   E.  Fr.   1599-1656  (?). 
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Chateaudun.  Histoire.  =  Elève  de  Simon 
Vouet.  Vierge  montant  les  dégrés  du  temple. 
=  Sainte  Famille.  —  Plus  connu  comme  gra- 
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veur. 

Chapsal  (Jean-E.).  E.  Fr.  1811.  Aurillac. 
Genre.  =  Le  poète  mort  à  l'hôpital. 

Chapuis  (Honoré).  E.  Fr.  1817.  Arlay. 
Genre.  =  Elève  de  Brune  et  de  Gigoux.  = 
Chute  des  feuilles. 

Ghapuy.  E.  Fr.  *  1840.  Paysage. 

Charay  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1530.  Lyon. 
Ornements.  =  Travailla  pour  sa  ville  natale. 

Chardin  (Jean-Baptiste-Siméon).  E.  Fr. 
1699-1779.  Paris.  Genre,  portrait,  nature 
morte.  =  Fils  d'un  menuisier  habile,  il  fut  de 
bonne  heure  destiné  aux  arts.  Elève  de  Cazes 
et  de  Noël  Coypel;  reçu  dans  l'Académie  de 
Saint-Luc,  puis  à  l'Académie  de  Paris,  en 
1728  ;  il  en  fut  plus  tard  conseiller  et  tréso- 
rier; logé  au  Louvre  et  pensionnaire  du  roi; 
nommé  membre  de  l'Académie  de  Rouen,  en 
1765.  Un  fils  de  Chardin  obtint  le  grand  prix 
de  peinture,  à  l'Académie,  en  1754;  il  mourut 
jeune;  deux  de  ses  tableaux  ou  du  moins  qui 
lui  sont  attribués,  se  trouvent  au  musée  de 
Nantes.  =  Intérieur  de  cuisine,  Paris.— Fruits 
et  animaux,  ib.  —  La  mère  laborieuse,  ïb.  — 
Le  Bénédicité,  ib.  —  Plusieurs  tableaux  de 
nature  morte,  ib.  —  Grande  vérité  d'expres- 
sion ;  naïveté  charmante  ;  coloris  frais  et 
agréable  ;  clair-obscur  savant,  touche  ferme, 
effet  harmonieux  et  pittoresque.  Chardin  tra- 
vailla jusque  dans  l'âge  le  plus  avancé;  c'est 
peu  d'années  avant  sa  mort  qu'il  s'essaya  au 
pastel  par  quelques  têtes  d'étude.  =  Ventes  : 
V.  Laroque  (1745),  Jeune  écolier  jouant  au 
toton,  50  1.  —  La  fontaine  et  la  blanchisseuse 
(deux  tableaux),  480  1.  —  V.  De  Vence  (1761), 
Lécureuse  et  le  garçon  cabaretier  (deux  ta- 
bleaux), 550  1.  —  V.  Fortier  (1770),  Le  Béné- 
dicité, 900  1.  —  V.  P.  H.  Lemoyne  (1828),  Le 
jeune  dessinateur  et  V ouvrière  (deux  tableaux 
signés),  40  fr.  —  V.  Baroilhet  (1855),  Instru- 
ments de  musique,  2,000  fr.  —  V.  D'Houdetot 
(1859),  La  serinette,  4,510  fr.  —  Deux  lapins 
morts,  600  fr.  —  V.  de  Morny  (1865),  La  Seri- 
vette,  7,200  fr.  —  Même  V.  La  petite  rêveuse, 
8,300  fr.— V.  Laperlier  (1867),  La  Pourvoyeuse, 
4050  fr.  —Même  V.  Les  bulles  de  Savon,  820 fr. 
—  Attributs  (deux  tableaux),  8,850  fr.  —  Même 
V.  Le  Gobelet  d'argent,  1600  fr.  —  V.  Marcille 
(1876),  Garçon  cabaretier,  6,100  fr.  —  Même 
V.  L'Ecureuse,  23,100  fr. 

Chardin  (Gabriel-G.).  E.  Fr.  1814.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  Roqueplan  et  de  Troyon. 
=  La  source.  —  Le  chemin  de  la  ferme. 

Chardin  (Paul-L.-L.).  E.  Fr.  1833.  Paris. 
Genre.  =  Elève  de  Dauzats  et  d'Ouvrié.  = 
L'affût. 


Charette-Duval  (François).  E.  FI.  *  1852. 
Fleurs.  =  Bouquet  d'auricules. 

Charlemagne  (Adolphe).  E.  Al.  1826. 
St-Pétersbourg.  Histoire.  =  Catherine  II 
chez  Falconnet.  —  Souwarow  à  Milan. 

Charlerie  (Hipp.  de  la).  1829-1869.  His- 
toire, genre,  portrait.  =  Bon  dessinateur;  il 
a  illustré  bon  nombre  de  livres  pendant  dix 
années  de  séjour  à  l'étranger.  Mort  à  Paris. 
=  Les  dames  de  Haarlem.  —  Lulli. 

Charles  d'Ypres.  V.  Ypres. 

Charles  de  Varye.  E.  Fr.  *  1534.  PA- 
RIS (?).  Histoire.  =  Peintre  du  roi.  Il  décora 
l'hôtel  de  ville  de  Paris  et  y  travailla  jusqu'en 
1549. 

Charles  (Frère).  E.  Es.  *  1535.  Histoire.  = 
Détails  inconnus. 

Charles  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1609.  =  Pein- 
tre du  roi. 

Charles  (Claude).  E.  Fr.  1661-1747.  Nancy. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  G.  Gérard.  Héraut 
d'armes  de  Lorraine,  en  1702;  travailla  neuf 
ans  à  Rome  avec  Carlo  Maratti;  recteur  et 
professeur  de  l'Académie  de  peinture  et  de 
sculpture  fondée  à  Nancy  par  le  duc  Léopold 
dont  il  était  le  peintre.  Artiste  d'une  grande 
fécondité;  la  ville  de  Nancy  était  pleine  de  ses 
travaux;  on  en  trouve  encore  dans  quelques- 
unes  de  ses  églises,  notamment  dans  la  cathé- 
drale. 

Charles  (Claire -Thérèse  d'Ancré,  Mme). 
E.  FI.  f  1703.  Malines.  Histoire.  =  Issue 
de  la  famille  de  Jean-Philippe  van  Thielen 
dont  une  des  filles  épousa  un  d'Ancré.  =  Le 
tableau  qui  servait  d'épitaphe  à  sa  tombe, 
dans  l'ancienne  église  de  Saint-Pierre,  à  Ma- 
lines, était  d'elle  et  représentait  une  sainte 
famille. 

Charles.  E.  Fr.  1772.  Paris.  Paysage.  = 
Elève  de  Delamarre. 

Charles  XV,  roi  de  Suède  et  de  Nor- 
wège.  *  1850.  Paysage.  =  Vue  de  File  de 
Werdmoe,  Stockholm.  —  Paysage  :  vallée  de 
Gudbrand,  ib. 

Charlet  (Nicolas-Toussaint).  E.  Fr.  1792- 
1845.  Paris.  Genre  et  scènes  militaires.  ==  Fils 
d'un  dragon  de  Sambre-et-Meuse;  élève  de 
Gros;  se  distingua  par  ses  dessins  lithogra- 
phies représentant  des  scènes  de  mœurs  mili- 
taires ;  intime  ami  de  Géricault  avec  lequel 
il  voyagea  jusqu'en  1836  en  Angleterre  où  on 
le  citait  comme  dessinateur;  l'épisode  de  la 
Campagne  de  Russie  qu'il  exposa  cette  année, 
le  plaça  au  rang  des  premiers  peintres.  = 
Passage  du  Rhin,  Versailles.  —  Convoi  de 
blessés,  Valenciennes.  —  Episode  de  la  cam- 
pagne de  Russie,  Lyon.  =  Esprit,  finesse  et 
observation;  grandeur  dans  le  style;  pinceau 
énergique.  Son  œuvre  lithographiée  se  monte 


La  mère  laborieuse.     Par  Simon  Chardin.     Galerie  du  Louvre. 
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à  près  de  2,000  pièces.  =  Ventes  :  V.  Charlet 
(1846),  La  visite  du  curé,  161  fr.  —  L'anti- 
quaire, 175  fr.  —  V.  Thevenin  (1851),  Sergent 
de  voltigeurs,  315  fr.  —  V.  Seymour  (1860),  Le 
sans-culotte  converti,  750  fr.  —  Fête  du  grand- 
papa,  1,810  fr.  —  Concert  burlesque,  980  fr.  — 
L'improvisateur,  1,010  fr. 

Charlier  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvin0  siècle. 
Miniature,  portrait,  mythologie.  =  On  le  croit 
élève  de  Boucher.  =  Peignit  beaucoup  sur 
ivoire,  d'après  des  tableaux  de  son  maître.  = 
Ventes  :  V.  Caylus  (1773),  Neuf  petits  tableaux 
mythologiques,  2,156 1.  —  V.  Conti  (1777;,  Deux 
miniatures,  sujets  mythologiques,  900  1.  — 
V.  Pauwels,  (1877).  Noces  de  Vamour  et  de 
Psyché,  3000  fr. 

Chariot  de  Gourcy  (Alex.  de).  E.  Fr. 
1832.  Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Pi- 
cot. Cet  artiste  a  reproduit  en  émail  beau- 
coup de  tableaux  connus. 

Gharmadas.  850  ans  avant  J.-C.  =  Pein- 
tre monochrome  (Pline). 

«  h..i  mm  il  (Mme).  E.  Fr.  *  1842.  Fleurs  et 
fruits. 

Charmeton  (George).  E.  Fr.  1629  (?)  ou 
1619-1674.  Lyon.  Histoire,  ornements,  pers- 
pective et  architecture.  =  Elève  de  Jacques 
Stella.  Reçu  à  l'Académie,  en  1663.  Il  eut  un 
frère  artiste,  Vincent  dont  le  fils,  Jean,  fut 
également  peintre;  tous  deux  sans  notoriété. 
Charmoy  (Charles).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  = 
Travailla  à  Fontainebleau  sous  le  Primatice. 
Charnay  (Armand).  E.  Fr.  1844.  =  Elève 
de  Feyen-Perrin. 

Charon  (Benjamin-Théo.).  E.  Fr.  1807.  Pa 
ris.  Portrait,  etc. 

Charpentier  (Nicolas).  E.  Fr.  f  1663.  = 
Peintre  du  Roi  ;  ami  de  Lesueur. 

Charpentier  (Auguste).  E.  Fr.  *  1840.  PA- 
RIS. Histoire  et  portrait.  =  Sainte  Marie  l'E- 
gyptienne. —  L'enfant  Jésus  dormant  sur  la 
croix. 

Charpentier  (Eugène-Louis).  E.  Fr.  1811. 
Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Gérard  et 
de  Cogniet.  =  Crucifiement  de  saint  Pierre. 
—  Jésus-Christ  mort  sur  les  genoux  de  sa 
mère.  —  Retour  d'Inkerman.  —  Portraits,  Ver 
«ailles. 

Charpentier  (Auguste).  E.  Fr.  1815.  PA- 
RIS. Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Ingres.  = 
La  Madeleine.  —  Jeune  Napolitaine. 

Charpentier  (Jean-Bapt.).  F.  Fr.  1728- 
1806.  Paris.  Genre.  =  Peintre  du  duc  de  Pen- 
thiôvre.  =  La  mère  de  famille.  —  Alphonsine 
ou  la  tendresse  paternelle.  —  Portrait  du  duc 
de  Penthièvre,  Rennes  (musée). 

Charpentier  (Jean-Bapt.),  fils  du  précé- 
dent. E.  Fr.  1779-1835.  PARIS. 
Charpentier  (  Marie -Const.  Blondelu, 


Mme).  E.  Fr.  1767-1849.  Paris.  Genre  et  portrait. 
=  Elève  de  David,  de  Gérard,  etc. 

Charria  (Fanny).  E.  Fr.  f  1854.  Lyon.  = 
Miniature  et  peintre  sur  porcelaine. 

Charrin  (Sophie),  sœur  de  Fanny.  E.  Fr.  f 
1856.  Portrait  et  miniature.  =  Elève  de  Legay. 
Chartier  (Jean).  E.  Fr.  f  Vers  1586.  Or- 
léans. =  Plus  connu  comme  graveur. 

Chartier.  E.  Fr.  *  xvnfi  siècle.  Email.  = 
Elève  de  Toutin.  =  Les  portraits,  bagues  et 
boites  de  montres  des  élèves  ou  imitateurs  de 
Toutin  étaient  fort  célèbres  au  xvir  siècle. 
Charton  (Camille).  E.  Fr.  1800.  Paris. 
Chase  (Jean).  E.  An.  1810-1879.  Genre,  etc. 
=  Elève  de  Constable. 

Chaseleu  (Renault).  E.  Fr.  *  1509.  Beau- 
vais  (?).  Histoire.  =  Fut  assassiné  à  Beauvais. 
Chaeselat  (Pierre).  E.  Fr.  f  1814.  Minia- 
ture et  portrait.  —  Elève  de  Vien.  Mort  à  Pa- 
ris. 

Chasselat  (Charles-Abraham).  E.  Fr.  1782- 
1843.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  son  père 
et  de  Vincent.=  Repos  de  Bélisaire.  —  L'As- 
somption. 

Chasselat  (Henri-J. -Saint-Ange),  fils  de 
Charles-Abraham.  E.  Fr.  1813-1880.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  Lethiôre.  =  Assemblée  de 
protestants.  —  Portrait,  Versailles  (musée). 

Chassériau  (Théodore).  E.  Fr.  1819-1856. 
Samana  (Amérique  espagnole).  Portrait,  his- 
toire. =  Elève  d'Ingres.  =  Fresques  dans  les 
églises  de  Paris.  —  Portrait  du  père  Lacor- 
daire.  —  Jésus-Christ  au  jardin  des  Oliviers. 
Chassevent  (Gustave-A.).  E.  Fr.  1818. 
Paris,  Histoire,  genre,  etc.  =  Elève  de  L.  Co- 
gniet. =  La  fiancée  de  Lammermoor. 

Chassevent  (Marie-J.-C  ).  E.  Fr.  *  1866. 
Histoire,  etc.  =  Elève  de  L.  Cogniet  et  de 
Diaz. 

Ghasteau  (Jean  du).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Ypres.  =  Travailla  aux  entremets  de  Bruges, 
en  1468. 

Chastelin  (Charles).  E.  Fr.  1674-1755.  Pay- 
sage et  vues  de  ville.  =  Reçu  à  l'Académie  en 
1740.  Mort  à  la  manufacture  des  Gobelins. 

Chatard.  E.  Fr.  *  1269.  Limoges.  =  Peintre 
orfèvre  émailleur.  =  Connu  pour  avoir  exé- 
cuté un  calice  précieux  destiné  à  l'église  de 
l'abbaye  de  St-Martial. 

Chataud  (Marc-A.).   E.   Fr.    1833.  MAR- 
SEILLE. Histoire,  genre.  =  Elève  de  Loubon. 
Château  (Guillaume).   E.   Fr.   1634-1683. 
Orléans.  =  Membre  de  l'Académie  de  pein- 
ture en  1663.  =  Détails  inconnus.  Il  y  a  eu 
dans  cette  famille  plusieurs  peintres  dont  la 
vie  et  les  œuvres  sont  ignorées. 
Chatel  (Franc,  du).  V.  Duchatel. 
Châtelain.  E.  Fr.  *  xviiie  siècle.  =  Détails 
inconnus. 
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Chatelet  (Charles-Louis).  E.  Fr.  1753-1795. 
Paris.  =  Fut  un  peintre  médiocre  ;  embrassa 
la  cause  de  la  révolution  et  mourut  sur  l'écha- 
faud  après  le  9  thermidor. 

Chatfleld  (Edouard).  E.  An.  1803-1839. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Haydon.  = 
Mort  de  Locke.  —  Ophelie. 

Cliatillon  (Louis  de).  E.  Fr.  1639-1734. 
Sainte-Menehould.  Email  et  miniature.  = 
Employé  par  Colbert,  conjointement  avec 
Robert  et  Bosse,  à  la  fameuse  collection  des 
plantes  sur  vélin,  conservée  au  cabinet  des 
estampes.=  Dessinateur  et  graveur.=Ventes  : 
V.  Saint-Martin  (1806),  Portrait  en  émail  de 
Mlle  de  Fontanges,  350  fr. 

Cliatillon  (Henri-Guillaume).  E.  Fr.  1780. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Girodet  et  de 
Girardet.  =  Hygie. 

Chatillon  (Auguste  de).  E.  Fr.  1808.  Paris. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  Guillon-Lethière. 
a-  Le  petit  ramoneur.  —  Christ  au  tombeau. 

Cliatillon  (Lucie).  E.  FI.  *  xixe  siècle.  = 
Fleurs  et  fruits. 

Chatillon  (Pauline).  V.  Gauffier. 

Chaudet  (Jeanne-Elisabeth  Gabion.  Mme), 
femme  d'Antoine  Denis.  E.  Fr.  1767-vers 
1830.  Genre,  portrait.  =  Elève  de  son  mari.  =■ 
Peintre  qui  eut  la  vogue  de  1798  à  1812. 

Chaudet  (Antoine-Denis).  E.Fr.  1763-1810. 
Paris.  Histoire.  =  Membre  de  l'Institut;  plus 
connu  comme  sculpteur. 

Chauffer  (Pierre -Charles).  E.  Fr.  1779. 
Rouen.  Histoire.  =  Elève  de  David.  =  Scène 
de  naufrage.  —  Baigneuse. 

Chaufourrier  (Jean).  E.  Fr.  1672-1757. 
Marine  et  paysage.  =  Professeur  de  perspec- 
tive ;  reçu  à  l'Académie,  en  1735,  mort  à  Pa- 
ris. =  Bonne  perspective  ;  ses  tableaux  ont 
du  mérite. 

Chautard  (Joseph-E.).  E.  Fr.  1821.  AVI- 
GNON. Histoire.  =  Elève  de  Lehmann.  = 
Saint  Jean  Baptiste,  Avignon  (musée).  =  Pein- 
tures murales  dans  plusieurs  églises  du  Puy- 
de-Dôme. 

Chauveau  (François).  E.  Fr.  1613-1676. 
Paris.  Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Laurent 
de  la  Hyre  pour  le  dessin  ;  membre  et  con- 
seiller de  l'Académie  de  peinture  où  il  fut  reçu, 
en  1663.  =  Figures  pour  les  poèmes  de  la 
Pucelle,  de  Clovis  et  d'Alaric.  =  Dessinateur 
et  graveur  à  l'eau-forte  et  au  burin.  Ses  ta- 
bleaux, en  petit  nombre,  sont  d'un  genre 
gracieux. 

Chauveau  (Evrard),fils  de  François.  E.Fr. 
*1675.  Histoire  et  portrait.= Peintre  de  la  reine 
de  Suède.  Il  résidait  à  Stockholm.  Un  de  ses 
fils,  établi  à  Paris,  fut  également  peintre  ;  il 


réussit  dans  le  paysage  et  lit  de  bonnes  copies 
d'après  Wouwerman  et  Watteau. 

Chauveau  (Camille).  E.  Fr.  1826.  BOU- 
LOGNE sur  mer.  Histoire,  genre.  =  Défilé  de 
l'armée,  Boulogne  sur  mer  (musée). 

Chauvel.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  De 
Marolles. 

Chauvel  (Théophile-Narcisse).  E.  Fr.  1831. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Picot.  =  Forêt 
de  Fontainebleau.— Lisière  de  bois.=Graveur. 

Chauvin.  (Pierre-A.).  E.  Fr.  1774-1832.  Pa- 
ris. Paysage.  =  Elèvde  Valenciennes.  =  Vue 
des  environs  de  Salerne.  —  Vue  du  lac  de 
Varèse.— Vue  de  Naples,  Montpellier  (musée). 

Chauvin  (Charles),  fils  de  Pierre.  E.  Fr. 
1820.  Rome.  Décors. 

Chauvin  (A.).  E.  FI.  *  1855.  Histoire.  = 
Directeur  de  l'Académie  de  Liège.  =  Saint 
Lambert  au  banquet  de  Pépin  de  Herstal. 

Chavannes(Pierre-Domanchin,  sieur  de). 
E.  Fr.  1672-1744.  Paris.  Paysage.  =  Reçu  à 
l'Académie,  en  1709.  =  Les  pasteurs,  Paris. 

Cha vannes.  E.  Fr.  f  1860.  =Mort  à  Lyon. 

Chavannes  (Alfred).  E.  Al.  *  1865.  Dus- 
seldorf.  =  Elève  de  Calame.  =  Vue  des  Alpes 
suisses.  —  Brienz. 

Chavarito  (Dominique).  E.  Es.  1676-1750. 
Grenade.  =  Elève  de  Joseph  Risueno  et  de 
Benoit  Lutti.  Etudia  à  Rome.  =  Tableaux  à 
Grenade  dans  des  collections  particulières.  — 
Epiphanie,  Paris.  =  Bonne  couleur  et  compo- 
sition d'une  heureuse  originalité. 

Chavassieu  d'Audebert  (Adèle).  E. 
Fr.  1788.  Niort.  Miniature  sur  émail,  etc. 

Chavet  (Victor).  E.  Fr.  1822.  Pourcieux. 
Genre.  =  Elève  de  Révoil  et  de  Roqueplan.  = 
Charles  VII  et  Agnès  Sorel.  —  Lecture  du 
feuilleton. 

Chazai  (Antoine).  E.  Fr.  1793-1854.  Paris. 
Histoire  et  fleurs.=  Elève  de  Van  Spaendonck, 
de  Bidauld,  etc.  =  Saint  Joseph,  Riom.  —  No- 
tre-Dame de  bonne  mort.  =  Graveur. 

Chazai  (Charles-Camille),  fils  d'Antoine. 
E.  Fr.  1825-1875.  Paris.  Histoire,  genre.  = 
Elève  de  Drolling  et  de  Picot.  =  Le  Christ.  — 
Duellistes  et  témoins. 

Chazeraud  (Claude-L.-A.).  E.  Fr.  1757- 
1795.  Besançon.  Histoire.  =  Mort  à  l'hôpital 
des  suites  de  ses  débauches.  =  Christ  en 
croix,  Besançon  (musée). 

Chébouieff  (Wassily-Cozmitch).  E.  R. 
1778.  Histoire.  =  Assomption,  Saint-Péters- 
bourg. —  Saint  Jean  dans  les  forêts,  ib. 

Chelone.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Vues  de  ville. 

Chenavard.  E.  Fr.  f  1805.  =  Peintre  sur 
porcelaine. 

Chenavard  (Aimé).  E.  Fr.  1798-1838. 
Lyon.  Ornements.  =  Ecrivit  sur  l'art  de  l'or- 
nementation. 
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Chenavard  (Paul).  E.  Fr.  1808.  LYON. 
Histoire.  =  Elève  de  Hersent  et  d'Ingres.  = 
=  Le  Déluge.  —  Attila,  etc.  (peintures  au  Pan- 
théon), Paris. 

Chenda  (le).  V.  Rivarola. 

Chenesson  (Antoine).  E.  Fr.  *  1482.  Or- 
léans. =  Peintre  verrier.  Travailla  au  châ- 
teau de  Gaillon.  =  Composition  savante.  Style 
gracieux. 

Chenibault  (Pierre).  E.  Fr.  '  1507.  His- 
toire et  ornements. =Travailla  au  château  de 
Gaillon. 

Chenois  (Claude).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Lor- 
raine. =  Florissait  à  Nancy  en  1527.  Le  mu- 
sée de  cette  ville  possède  de  lui  un  tableau 
de  mérite. 

Cheradame  (Mme,  née  Bertaud).  E.  Fr. 
1 1824  i?).  Histoire  et  genre.  =  Elève  de  David. 
=  Une  jardinière.  -  Les  filles  de  Minée.  — 
Portrait,  Nancy  (musée). 

Chereau  (MUe  Antoine).  E.  Fr.  *  xixe  siècle. 
Riceys.  Miniature. 

Cherelle  (Léger).  E.  Fr.  1816.  Versailles. 
Histoire,  etc.  =  Elève  d'Eug.  Delacroix.  = 
Martyre  de  sainte  Irène.  —  L'été. 

Cher-fils.  E.  Fr.  *  1756.  Histoire,  portrait. 
Membre  de  l'ancienne  Académie  de  Saint-Luc, 
à  Paris. 

Cherier  (Bruno-Joseph).  E.  Fr.  1819.  Va- 
lenciennes.  Histoire.  =  Elève  de  Picot.  = 
Esquisse  d'un  plafond,  Valenciennes. 

Chéron  (Henri).  E.  Fr.  f  1677.  Meaux. 
Email.  =  Tout  ce  que  l'on  sait  de  ce  peintre, 
c'est  qu'après  avoir  abandonné  sa  femme  et 
ses  enfants,  il  alla  mourir  à  Lyon.  Ses  por- 
traits émaillés  sont  très  recherchés. 

Chéron  (Elisabeth  Sophie),  fille  de  Henri. 
E.  Fr.  1648-1711.  Paris.  Portrait,  histoire. 
=  Une  des  artistes  les  plus  célèbres  de  la 
France  ;  excellente  musicienne  et  poète  ;  ses 
tableaux,  ses  gravures  et  ses  dessins  lui  firent 
une  grande  réputation.  Reçue  à  l'Académie 
de  peinture  à  Paris,  en  1676  ;  à  celle  de  Pa- 
doue,  en  1699,  sous  le  nom  de  la  Muse  Erato  ; 
reçut  de  Louis  XIV  une  pension  de  500  livres; 
née  calviniste,  elle  embrassa  le  catholicisme 
et  épousa,  à  l'âge  de  60  ans,  M.  Lehay, 
dont  ce  mariage  assurait  la  position  ;  pratiqua 
toutes  les  vertus  de  la  femme  chrétienne  et 
mourut  universellement  regrettée.  =  Dessin 
correct,  coloris  naturel  et  vigoureux,  de  l'har- 
monie ;  ressemblance  parfaite.  M,le  Chéron 
connaissait  le  latin  et  l'hébreu.  Ses  deux 
nièces,  les  dames  De  la  Croix,  ont  été  ses 
élèves. 

Chéron  (Marie-Anne),  sœur  d'Elisabeth. 
E.  Fr.  1649-1718.  Paris.  Miniature.  =  Epousa, 
à  l'âge  de  52  ans,  le  peintre  Simon  Belle  qui 
avait  20  ans. 


Chéron  (Louis),  fils  de  Henri.  E.  Fr.  1660- 
1713.  Paris.  Histoire.  =  Visita  l'Italie;  étudia 
les  chefs-d'œuvre  de  Raphaël  et  de  Jules  Ro- 
main; forcé  de  quitter  le  pays  par  suite  de  la 
révocation  de  l'édit  de  Nantes,  il  se  rendit  en 
Angleterre  où  il  eut  du  succès.  Il  mourut  à 
Londres.  =  Le  prophète  Habacuc  devant  St- 
Paul.  —  Herodiade.  (Ces  deux  tableaux  or- 
naient autrefois  l'église  de  Notre-Dame,  à 
Paris).  Beau  caractère  de  dessin,  coloris  mé- 
diocre; peu  de  grâce.  Graveur. 

Chéry  (Louis).  E.  Fr.  1791.  Thionvillk. 
Genre  et  portrait.  =  Elève  de  David  et  de 
Bouillon. 

Chery  (Philippe).  E.  Fr.  1759-1838.  PARIS. 
Histoire  =  Elève  de  Vien.  Joua  un  certain  rôle 
dans  les  événements  politiques  du  temps; 
occupa  des  emplois  militaires  et  civils.  Mort 
pauvre.  =  Annonciation,  Gonerville.  —  Ta- 
bleaux, Boulogne-sur-mer.  —  Décollation  de 
saint  Jean,  Carentan.  —  Martyre  de  saint 
Etienne,Metz.= Auteur  de  plusieurs  ouvrages 
de  littérature.  Peintre  de  talent.  =  Ventes. 
V.  Boitte\le{l$66).  Le  jeune  volontaire,  1320  fr. 

Cheschini  (Jean).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Vé- 
rone. Histoire.  =  Elève  d'A.  Turchi. 

Chevalier  (Jean).  E.  Fr.  *  1532.  Rennes  (?). 
Ornements.  =  Travailla  pour  la  ville  de 
Rennes. 

Chevalier.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Portrait, 
genre,  histoire,  nature  morte.  =  Elève  de 
J.  Raoux.  Membre  de  l'Acad.  franc,  de  St-Luc 
à  Paris. 

Chevalier  Perugino.  V.  Cerrini 

Chevandier  de  YTaldrome  (Paul). 
E.  Fr.  1817.  Saint-Quirin.  Paysage. 

Cheveneau  (Claude).  E.  Fr.  xvne  siècle. 
Lorraine.  =  Détails  inconnus. 

Chevillard  (  Vincent-J.-B.).  E.  Fr.  1841. 
Frascati.  Genre,  etc.  =  Elève  de  Picot.  = 
Une  malade. 

Cheville  (André).  E.  Fr.  *  1625.  Histoire, 
portrait.  =  Etabli  à  Turin. 

Chevrier  (Mathieu).  E.  Fr.  *  1555.  Histoire 
et  ornements.  =  Travailla  à  Lyon  en  1555. 

Chevrier  (Jules).  E.  Fr.  1816.  Chalon 
sur  Saône.  Genre.  =  Elève  de  Couture. 

Chezy-Quevanne  (Mm0),  E.  Fr.  *  1820. 
=  Elève  de  Bounieu. 

Chialiva  (Louis).  E.  I.  *  1868.  LUGANO, 
Animaux. 

Chialii  (Vincent).  E.  I.  Citta  di  Castelixk 
Genre.  =  Détails  inconnus.  =  Chœur  de  ca- 
pucins, Florence.  ---  Funérailles  d'un  capu- 
cin, ib. 

Chiappe  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1723-1765. 
Novi.  Histoire.  =  Etudia  à  Rome  et  à  Milan. 
=  Le  Saint,  Alexandrie.  =  Belle  expression, 
bonne  composition. 


CHI 


202 


CHO 


Cliiui-i  ou  Clarus  (Fabrice).  E.  I.  1621- 
1695.  Rome.  Histoire.  —  Détails  inconnus.  = 
Sainte  Anne,  Rome.  =  Graveur. 

Gblarl  (Joseph).  E.I.  1675-1733.  Rome.  His- 
toire. =Un  des  bons  élèves  de  C.Maratti.  Mort 
d'apoplexie.  =  Fresques,  Rome.  —  Le  pro- 
phète Abdia,  ib.  —  Venus  et  Adonis,  Londres. 
—  Nymphes,  ib.  —  Adoration  des  mages, 
Dresde.  —  Jésus-Christ  guérissant  le  paraly- 
tique, Saint-Pétersbourg,  —  Le  Sauveur  appe- 
lant à  lui  les  petits  enfants,  ib.  —  Daphné 
changée  en  laurier,  ib.  =  Doué  de  peu  de 
génie,  son  travail  constant  et  judicieux  le 
rendit  pourtant  un  artiste  de  mérite. 

Chiari  (Thomas).  E.  I.  1735-1773.  Histoire. 
=  Elève  médiocre  de  C.  Maratti. 

Chlarini  (Marc-Antoine).  E.  I.  1652-1730. 
Bologne.  Architecture.  =  Elève  de  Fr.Quaini 
et  de  Dominique  Santi  ;  séjourna  en  Alle- 
magne. =  Fresques,  Vienne.  =  Goût  solide  et 
vrai. 

Chinveghïno  (le).  V.  Mainardi. 

Chiavistelli  (Jacques).  E.  I.  1618-1698. 
Florence.  Perspective.  =  Elève  de  Colonna; 
fondateur  d'une  bonne  école.  =  Fresques, 
Rome.  =  Goût  solide. 

Cliibourg  (Pierre-J.-L.).  E.  Fr.  1823.  Pa- 
ris. Paysage,  nature  morte.  =  Elève  de  Picot. 

Chiesa  (Silvestre).  E.  I.  1623  (?)  -1657. 
Gênes.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
L.  Borzoni;  à  dix-huit  ans  sa  réputation  était 
déjà  excellente, surtout  pour  les  portraits;  il 
en  faisait  souvent  de  mémoire  et  même  par- 
fois^ ce  qu'il  paraît,  d'après  de  simples  rensei- 
gnements. Ses  grandes  compositions  promet- 
taient un  artiste  supérieur.  Mort  de  la  peste. 
=  Ressemblance  parfaite  ;  physionomies  ad- 
mirablement bien  saisies. 

ChifTeiin  (Olivier).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Angers.  Histoire,  ornements.  =  Chargé  par 
Philippe  de  Commines  de  peindre  la  chapelle 
de  son  château  de  Dreux.  Ce  qu'il  fit  avec  un 
tel  succès  qu'on  en  a  conservé  le  souvenir 
dans  le  pays. 

<  iii!ii:.i  <i  (François).  E.  Fr.  1825.  Saint- 
Omer.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  =  Da- 
vid vainqueur,  St-Omer  (musée).  =  Graveur. 

Ghiinenti  (Jacques),  dit  l'EmpoIi.  E.  I. 
1554-1640.  Empoli.  Histoire.  =  Elève  de  Tho- 
mas de  San  Friano  ;  se  perfectionna  d'après 
les  ouvrages  d'André  del  Sarto.  =  Le  Père 
éternel  après  la  création  d'Adam,  Florence. 
—  Portrait  de  Jean-Baptiste  Gambetti,  ib.  - 
Noé  dans  son  ivresse,  ib.  —  Sacrifice  d'Abra- 
ham, £6.  —  Saint  Yves  lisant  des  requêtes  qui 
lui  sont  présentées  par  des  veuves  et  des  or- 
phelins (chef-d'œuvre),  ib.  —  Vocation  de 
saint  Mathieu,  ib.  —  Saint  Eloi,  ib.  -  Suzanne 
au  bain,  Vienne.  —  La  Vierge  et  l'Enfant, 


Paris.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  Madrid. 
=  Dessin  assez  moelleux  ;  coloris  agréable. 

Chintreuil  (Antoine).  E.  Fr.  1816.  Pont- 
de-Vaux  (Ain).  Paysage.  =  Elève  de  Corot.  == 
L'ondée,  Troyes  (musée).  —  La  mare  aux 
biches. 

Ghinnery  (George).  E.  An.  *  1846.  Portrait. 
=  Membre  de  l'Académie.  Mort  en  'Chine. 

Chiocca  (Jérôme).  E.  I.  *  1500.  Milan. 
Histoire.  =  Cité  avec  éloge. 

<  :iiio<i;u*oio  (Jean-Marie).  E.  I.  *  xve  siè- 
cle. Bologne.  Histoire.  =  Compétiteur  des 
Aspertini  et  d'Innocent  d'Imola.  =  Sainte 
famille,  Bologne.  =  Artiste  de  beaucoup  de 
talent. 

Chiozzotto  (le).  V.  Marinetti. 

ciiipot  (Jean).  E.  Fr.  *  1599.  Paris.  = 
Peintre  émailleur  du  roi,  poste  dans  lequel  il 
remplaça  son  père  qui  à  son  tour  avait  rem- 
placé Léonard  le  Limousin. 

Chii-at  (Benoit).  E.  Fr.  1795.  Lyon.  Fleurs, 
fruits. 

Chirinos  (Jean  de).  E.  Es.  1564-1620.  Ma- 
drid. Histoire.  ==  Elève  du  Greco.  =  Bon 
professeur. 

Chisaire.  E.  FI.  *  XVIIIe  siècle.  =  Floris- 
sait  à  Mons. 

ChïslioIm(A).  E.  An.  1792-1847.  Aquarelle. 

Chocame  (Geoffroy).  E.  Fr.  1797.  Bou- 
logne. Genre,  portrait,  etc.  =  Elève  de  Re- 
gnault.  =  Portrait  de  Van  der  Meulen,  Ver- 
sailles. 

Chodowiecki  (  Daniel  -Nicolas).  E.  Al. 
1726-1801.  Dantzick.  Histoire,  miniature  et 
portrait.  =Remplaça  Rode,  en  1797,  comme 
directeur  de  l'Académie  à  Berlin.  Né  de  pa- 
rents peu  fortunés,  il  fut  élevé  pour  le  com- 
merce d'épicerie  et  donnait  à  l'étude  du  dessin 
une  partie  de  ses  nuits  ;  le  désir  d'améliorer 
la  position  malheureuse  de  sa  mère  le  fit 
travailler  à  son  art  avec  la  plus  grande  ar- 
deur. Sa  réputation  égala  son  beau  talent. 
Mort  à  Berlin.  =  Passion  de  Jésus-Christ, 
miniatures  en  douze  parties.  —  Cavaliers  et 
dames  en  plein  air  :  le  colin-maillard,  Berlin.  — 
Le  jeu  du  coq,  ib.  =  Saisissait  admirablement 
le  caractère  principal  des  figures  qu'il  était 
appelé  à  peindre.  Fini  précieux,  grande  éner- 
gie. Un  des  plus  célèbres  graveurs  modernes 
de  l'Allemagne. 

Ghoerephanes.  Sujets  licencieux  =  Pei- 
gnit beaucoup  de  vases. 

Ohoiiiier  (Antoine).  E.  Fr.  *  1555.  Tours  (?). 
Ornements.  =  Travailla  pour  la  ville  de 
Tours. 

Choiet.  E.  Fr.  *  1840.  Portrait. 

eiiolet  (Léonie).  E.  Fr.  *  1842.  Paysage.  = 
Vue  du  village  de  Chêne. 

Choiet  (André-C).  E.  Fr.  1807.  Bassane. 
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(Gironde).  Paysage ,  animaux. 
Thomas. 

Chopin  ou  Scliopïn  (Frédéric-Henri)* 
E.  Fr.  1804  ou  1805.  Lubeck.  Histoire  et  genre. 
=  Elève  de  Gros.  =  Virginie  au  bain.  —  Ba- 
taille de  Hohenlinden.  Versailles. 

Ghoquet.  E.  Fr.  f  1825  (?).  Miniature.  = 
Elève  d'Aubry. 

Ghoris  (Louis).  E.  R.  1795-1828.  Iekateris- 
noslaw.  Costumes,  paysages,  etc. 

Chose  (Geoffroi).  E.  Fr.  *  1397.  Miniature. 
=  Artiste  de  grand  talent  qui  travailla  pour 
la  reine  Isabeau. 

Ghotart  (Michel).  E.  Fr.  *  xve  siècle.  Mi- 
niature. =  Miniaturiste  parisien  cité  dans  un 
compté  de  1470  trouvé  aux  Chartreux  de 
Pans. 

Chouppe  (Jean-H.).  E.  Fr.  1817.  Orléans. 
Paysage.  =  Elève  de  L.  Fleury. 

Chractsky.  E.  R.  *  xixe  siècle.  Fruits  et 
nature  morte. 

Christ  (Jean-François).  E.  H.  1790.  Ni- 
mègue.  Vues  de  ville,  paysage  et  intérieurs. 
=  Elève  de  J.  Van  Eynden.  =  Vue  d'une  ville, 
Haarlem.  —  Intérieur  rustique,  ib. 

Christ  (Pierre-Gaspard), fils  de  J.François. 
E.  H.  1822.  NiMÈGUE.Vues  de  ville  et  paysage. 
=  Elève  de  son  père, 

Christensen  (Chrétien-Frédéric).  E.  Al. 
*  xixe  siècle.  Décors. 

Christie  (A.).  E.  An.  1807-1860.  EDIMBOURG. 
Genre,  portrait. 

Christison  (Marie-Sympson  née  Tovey). 
E.  An  f  1879,  portrait,  histoire.  =  Ruth  et 
Booz. 

Christofle  de  Trefoulx.  E.  Fr.  *  1506. 
Bourges.  Ornements. 

Christoforo  de  Parme.  V.  Caselli. 

Christophe  de  Coitis.  E.  Fr.  *  1502. 
Beauvais.  Histoire.  =  En  1502  on  le  chargea 
d'exécuter  plusieurs  tableaux  parmi  lesquels 
on  citait  avec  de  grands  éloges  une  Nativité. 

Christophe  de  Cologne.  E.  Al.  *  XVe 
siècle.  Histoire.  =  Florissait  à  Cologne  dans 
la  première  moitié  du  xvie  siècle;  l'exactitude 
de  son  nom  ne  repose  pas  sur  des  documents 
certains.  =  Figures  de  saints,  Munich  (long- 
temps attribués  à  Luc  de  Leyde).  —  Figures 
de  saints,  Mayence.  —  Id.,  Kensington  Palace. 
=  Goût  antique ,  formes  maigres ,  chairs 
grises  ;  draperies  à  plis  cassés  exécutés  très 
minitieusement  ;  beau  modelé.  =  Influence 
flamande  très  marquée. 

Christophe  van  Utrecht.  E.  H.  1491- 
1550.  Utrecht.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
d'Antoine  Moro  ;  travailla  en  Espagne  avec  ce 
peintre  ;  fut  attiré  à  la  cour  de  Portugal  où  il 
fut  comblé  d'honneurs  et  de  bienfaits.  Mort  à 
Lisbonne.  =  Tableaux,  Lisbonne.  =  Un  des 


peintres  de  son  époque  qui  ont  le  mieux  ob- 
servé les  lois  de  la  perspective. 

Christophe  (Claude),  frère  de  Joseph. 
E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Verdun.  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  de  Rigaud;  revint  à  Nancy 
après  sept  ans  d'absence  ;  il  donna  plus  de 
200  tableaux  aux  églises  pauvres  de  la  Lor- 
raine et  en  envoya  plusieurs  aux  mission- 
naires du  Mont-Liban. 

Christophe  (Joseph),  frère  de  Claude. 
E.  Fr.  1662-1748.  Verdun.  Histoire.  =  Peintre 
du  duc  Léopold,  en  1724;  il  fit  tous  les  portraits 
de  la  famille  royale  et  satisfit  à  un  tel  point 
son  souverain  que  celui-ci  le  chargea  d'exé- 
cuter dans  les  cours  étrangères  les  portraits 
qu'il  désirait  posséder,  et  afin  de  lui  donner 
un  témoignage  encore  plus  grand  de  l'estime 
que  méritaient  son  talent  et  son  caractère,  le 
duc  Léopold  lui  accorda  en  1726  des  lettres 
de  noblesse  réversibles  sur  ses  descendants. 
Reçu  à  l'Académie,  en  1702;  mort  à  Paris  où 
il  était  établi. 

Christophsen.  V.  Cristus. 

Christus  (Bastien).  E  FI.  *  xve  siècle. 
=  Inscrit  en  1570-80  sur  les  registres  de  la 
confrérie  de  Saint-Luc,  à  Bruges. 

Chtehedrine  (Silvestre).  E.  R.  1790-1830. 
Paysage. = Le  Circus-Maximus  à  Rome, Saint- 
Pétersbourg. 

Chulot.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Arabesques. 
=  Employé  à  la  manufacture  de  Sèvres.  = 
Peintre  distingué. 

Chuppin  (Nicolas),  frère  de  Médard. E.Fr. 

*  xvie  siècle.  Décorations.  =  Peintre  lorrain. 

Chuppin  (Médard),  frère  de  Nicolas. E.Fr. 
f  1580.  Lorraine.  Histoire.  =  Elève  de  Hugues 
de  la  Fare  ;  peintre  du  duc  de  Lorraine.  Il  fut 
anobli  en  1566.  Presque  toujours  associé  aux 
travaux  de  Claudin  Crocx. 

Chuppin  (Charles),  fils  de  Médard.  E.  Fr. 

*  xvie  siècle.  Lorraine.  Histoire.  =  Peintre 
du  duc  de  Lorraine,  qui  l'employa  aux  déco- 
rations de  son  palais  en  même  temps  que 
Balthasar  Crocx. 

Ciafferi  (Pierre),  dit  le  Smargiasso. 
E.  I.  *  1651.  Pise.  Marine.  =  Vécut  longtemps 
à  Livourne.  =  Habile  architecte.  Beaucoup 
de  fini,  figures  bien  dessinées,  costumes  va- 
riés, effet  piquant. 

Ciaidieri  (Jérôme).  E.  I.  1593.  Ubbin.  His- 
toire, paysage  et  perspective.  =  Elève  de 
Cl.  Ridolfi.  =  Talent  vif  et  gracieux;  réussit 
dans  le  paysage  et  excella  dans  la  perspec- 
tive. 

Ciamberlano  (Luc).  E.  I.  1586-1641.  Ur- 
bin.  Histoire.  =  Docteur  en  droit  dans  sa  ville 
natale;  travailla  presque  toujours  à  Rome.  = 
Graveur. 

Ciampeiii  (Auguste).  E.  I.  "  xvi8  siècle. 
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Florence.  Histoire.  =  Elève  de  Santi  Titi; 
peignit  à  Rome,  sous  le  pontificat  de  Clément 
VIII.  =  Histoire  de  sainte  Bibiane  (fresques), 
Rome.  =  Mêmes  qualités  et  mêmes  défauts 
que  Louis  Buti,  son  condisciple,  avec  les  ta- 
bleaux duquel  on  peut  confondre  les  siens. 

Cianfanelll  (Nicolas).  E.  I.  *  xixe  siècle. 
Histoire. = La  colombe  revenant  dans  l'arche. 

Cianfenini  (Benoît).  E.  I.  *  1512.  Histoire 
et  portrait.  =  Elève  de  frère  Barthélémy  de 
Saint -Marc,  dit  II  Frate. 

Ciarla  (Raphaël).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Urbin. 
=  Peintre  sur  porcelaine.  Se  rendit  à  la  cour 
d'Espagne  avec  un  nombreux  assortiment  de 
faïences  peintes  et  d'après  les  ordres  du 
grand  duc  de  Toscane.  ==  Un  des  plus  habiles 
peintres  dans  son  genre. 

Ciarpi  (Baccio).E.I  1578-1642.FL0RENCE(?). 
Histoire.  =  Florissait  à  Rome,  où  il  eut  la 
gloire  de  donner  des  leçons  à  Pierre  Berret- 
tini  dit  de  Cortone.  =  Beaucoup  de  soin  et  de 
correction. 

Cibot  (Edouard).  E.  Fr.  1799.  Paris.  His- 
toire, genre  et  portrait.  =  Elève  de  Guérin  et 
de  Picot.  =  La  paresseuse.  —  Défense  de 
Beauvais,  Versailles. 

Ciccio  (l'abbé).  V.  Solimena. 

Ciceri  (Bernard).  E.  I.  1650.  Pavie.  His- 
toire. =  Elève  de  Ch.  Bersotti  ;  étudia  à  Ve- 
nise. 

Cicerï  (Pierre-Luc-Charles).  E.  Fr.  1782. 
Saint-Cloud.  Décors.  =  Décorations  de  la 
Vestale,  d'Armide,  de  la  Muette  de  Portici, 
etc. 

Cîceri  (Eugène),  fils  de  Pierre.  E.  Fr. 
*  xixe  siècle.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  son 
père. 

Cid  (François).  E.  Es.  *  1594.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  A  travaillé  au  monument 
de  Séville. 

Cieco  (Nicolas).  E.  I  *  xve  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Dominique  Ghirlandaio. 

Cierkens  (Jean).E.  FI.  1819-1853.  Bruges. 
Histoire  et  genre.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Bruges,  de  Wallays  et  de  Wappers  à  Anvers. 
Mort  à  Rome. 

Cietener  (D.).  E.  FI.  *  1630.  Genre.  =  Au- 
cun biographe  ne  parle  de  ce  peintre  qui  n'est 
cité  que  dans  le  catalogue  de  Berlin,  par  le 
Dr  Waagen.  =  Scène  militaire  :  bombarde- 
ment d'une  ville  fortifiée,  Berlin  (ce  tableau 
est  signé  :  D.  Cietener.  fe.  1630).  =  Sa  manière 
l'a  fait  classer  dans  l'école  flamande. 

Cieza  (Joseph  de).  E.  Es.  1656-1692.  Gre- 
nade. Histoire  et  décors.  =  Peignit  les  décors 
du  théâtre  de  Retiro;  peintre  du  roi.  Mort  à 
Madrid.  =  Mauvais  dessin,  pinceau  suave. 

Cieza  (Michel-Jérôme  de).  E.  Es.  f  1677. 
Grenade.  Histoire.  =  Elève  d'Alonzo  Cano. 


Laissa  deux  fils  qui  cultivèrent  la  peinture  et 
eut  pour  élève  Philippe  Gomez  de  Valence.  = 
Il  rappelle  son  maitre  aussi  bien  dans  le  colo- 
ris que  dans  le  dessin. 

Cieza  (Vincent  de),  fils  de  Michel-Jérôme. 
E.  Es.  1656-1701.  Grenade.  Histoire.  =  Elève 
de  son  père.  =  Saint  Ambroise,  Paris. 

Cifroncli.  V.  Zifrondi. 

Cignani  (Charles).  E.  1. 1628-1719.  Bologne. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  l'Albane; 
s'occupa  à  Parme  ;  protégé  par  le  pape  Clé- 
ment XI,  qui  l'honora  de  plusieurs  titres, 
entre  autres  de  ceux  de  comte  du  palais  et 
de  prince  de  l'Académie  de  Bologne;  d'un  ca- 
ractère doux  et  modeste.  Mort  à  Forli.  = 
Vierge,  Forli.  —  Assomption,  ib.  —  Saint  Mi- 
chel, Bologne.  —  François  I  guérissant  les 
écrouelles,  ib.  —  Entrée  de  Paul  III  (fresques), 
ib  —  La  sainte  Vierge,  Rome.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Florence.  —  Adoration  des  bergers, 
Saint-Pétersbourg.  —  La  fille  de  Cimon  allai- 
tant son  père,  Vienne.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant, ib,  —  Joseph  et  la  femme  de  Putiphar, 
Dresde.  —  Adam  et  Eve  dans  le  paradis  ter- 
restre, La  Haye.  -  La  Charité,  Londres.  — 
Une  Sybille,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  ib.  —  Enfance  de  Jupiter,  Munich 
—  Assomption,  ib.  —  Sommeil  de  Jésus,  ib.  — 
Madeleine  pénitente,  ib.  —  Anchise  et  Vénus, 
Berlin.  -  Sainte  Famille ,  Copenhague.  — 
Chasteté  de  Joseph,  ib.  -  Tarquin  et  Lucrèce, 
ib.  =  Composition  savante,  imita  son  maître 
tout  en  agrandissant  sa  manière,  et  le  sur- 
passa parfois  :  contours  finis,  belles  drape  • 
ries,  dessin  correct,  coloris  vif  et  suave.  = 
Ventes  :  V.  Tallard  (1756).  Une  femme  tenant 
un  livre,  3,000  1.  — V.  Gaignat  (1768),  la  même, 
3.221  1.  —  V.  Félino  (1775),  Jupiter  enlevé  par 
les  Corybantes,  900  1.  —  V.  Lebrun  (1778),  Ju- 
piter et  Danaé,  1,530  1.  —  V.  Braamcamp 
(1771),  Jacob  abreuv  int  les  brebis  marquer  s* 
1,370  fl. 


&Sl 


Cignani  (le  comte  Félix),  fils  de  Charles. 
E.  I.  1660.  Forli.  Histoire.  =  Elève  de  son 
père;  peintre  amateur;  son  fils  et  son  élève, 
le  comte  Paul  Cignani,  se  distingua  dans  la 
peinture  par  un  style  fini,  recherché  et  plein 
d'effet.  =  Très  inférieur  à  son  maître. 

Clgnaroll  (Jean).  E.  I.  1706-1772.  Vérone. 
Histoire.^  Elève  d'Antoine  Calza  et  de  Santo- 
Prunato;  reçut  des  offres  de  plusieurs  cours 
étrangères,  mais  ne  voulut  pas  quitter  son 
pays  ;  deux  de  ses  frères  cultivèrent  le  même 
art,  Jean-Dominique  et  Félix;  ce  dernier  se 
fit   mineur  observantin.    Mariette ,    qui    l'a 


La  Madone  de  Rucellai  par  Giovanni  Cimabue.     Notre  Dame  de  Bonne 
Nouvelle  à  Florence. 
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connu,  le  fait  mourir  le  premier  décembre 
1770.  (Voir,  dans  Mariette,  Abecedario,  t.  I, 
p.  371,  une  note  écrite  par  Cignaroli  lui- 
même).  =  La  Vierge  et  l'Enfant,  Vienne.  — 
Sujet  mystique,  Madrid.  =  Du  naturel  et  du 
goût;  beautés  sévères  et  majestueuses,  com- 
positions sages  ;  se  rapprocha  beaucoup  de 
C.  Maratti,  excepté  pour  la  justesse  du  ton. 

Cigognini  (Antoine).  E.  I.  *  1500.  Cré- 
mone. Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Cigoli.  V.  Cardi. 

Ciliars  (frère  Jacques).  '  xvir3  siècle.  = 
Cité  par  de  Marolles. 

Cima  (Jean-Bapt.),  dit  II  Conegliano. 
E.  I.  1480  (?)-1520  (?).  Conegliano.  Histoire.  = 
Elève  de  Jean  Bellini;  on  ignore  l'année  de 
sa  naissance  ;  d'après  les  auteurs  anciens,  il 
travaillait  encore  en  1517  et  mourut  jeune; 
c'est  ce  qui  fait  supposer  qu'il  est  venu  au 
monde  vers  1480;  travailla  à  Bologne,  à  Ve- 
nise, à  Rovigo,  à  Parme  et  dans  beaucoup  de 
châteaux;  son  fils,  Charles,  cultiva  la  pein- 
ture avec  succès  et  imita  la  manière  de  son 
père.  =  Saint  Jean-Baptiste,  Venise.  —  Saint 
Thomas  touchant  les  plaies,  ib.  -  Vierge  glo- 
rieuse, ib.  —  Déposition,  ib.  (Acad.  signé  : 
Joannis  Baptiste  Coneglianensis  opus).  — 
Sainte  conversation,  Florence.  —  Présenta- 
tion de  Marie  au  temple,  Dresde.  —  Le  Christ 
bénissant,  ib.  —  Tableau,  Milan.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  Bologne.  —  La  Vierge,  l'Enfant 
Jésus  et  autres  saints  dans  un  paysage, Vienne. 

—  Portrait  de  Jean  Bellini,  Berlin.  —  Là 
Vierge  et  l'Enfant,  ib,  —  La  Vierge  et  l'Enfant 
bénissant  le  donateur,  ib.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant entourés  de  saints,  ib.  —  La  Vierge,  l'En- 
fant Jésus,  saint  Jérôme  et  la  Madeleine,  Mu- 
nich. —  La  Vierge,  l'Enfant  Jésus,  saint  Jean 
et  la  Madeleine,  Paris.  —  La  Vierge  et  l'En- 
tant Jésus,  Londres.  —  Madone  avec  l'Enfant, 
ib.  =  Bonne  imitation  de  la  nature,  composi- 
tion vive  et  gracieuse  ;  bon  coloris.  Moins  de 
délicatesse  que  son  maître.  =  Ventes  :  vente 
Northwick  (1859),  Sainte  Catherine,  20,800  fr. 

—  V.  Leroy  d'Etiolles  (1861),  Madone  avec  des 
anges,  2,800  fr. 

Cimabue  ou  Gualtieri  (Jean).  E.  1. 1240. 
Florence.  Histoire.  =  Elève  de  deux  peintres 
grecs,  appelés  à  Florence  par  le  sénat.  Con- 
sidéré comme  le  père  de  la  peinture  moderne 
et  le  fondateur  de  l'école  italienne.  Charles 
d'Anjou,  frère  de  saint  Louis  et  couronné  roi 
de  Sicile  et  de  Jérusalem,  passant  à  Florence, 
alla  voir  Cimabue  dont  la  réputation  remplis- 
sait déjà  l'Italie;  l'artiste  peignait  alors  une 
Vierge,  que  le  peuple  enleva  et  porta  en 
triomphe  à  l'église  Santa-Maria-Novella,  à  la- 
quelle elle  était  destinée.  Les  défauts  de  ce 
grand  homme  appartiennent  à  l'enfance  de 


l'art;  ses  qualités  prouvent  ce  que  pouvait 
son  génie.  On  a  contesté  aux  maitres  grecs 
l'honneur  d'avoir  donné  des  leçons  à  Cimabue 
et  même  la  grande  révolution  que  ce  dernier 
a  fait  subir  à  l'école  italienne;  le  premier 
point  n'est  point  prouvé  d'une  manière  abso- 
lue, c'est  donc  une  affaire  d'appréciation; 
quant  à  l'influence  de  Cimabue,  elle  n'existe- 
rait que  par  le  fait  d'avoir  été  le  maître  de 
Giotto,qu'elle  nous  paraîtrait  déjà  concluante. 
Cimabue  vivait  encore  en  1302.  =  Saint  Bar- 
thélémy assis  dans  une  chaire,  Florence.  — 
Madone,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus  en- 
tourés d'une  multitude  d'anges,  ib.— La  sainte 
Vierge,  Munich.  —  La  Vierge  aux  anges,  Pa- 
ris.— La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.—  Saint  Chris- 
tophe portant  l'Enfant  Jésus ,  musée  Cam- 
pana,  Paris.  (C'est  une  fresque  détachée  en 
1853  du  mur  d'une  maison  que  Cimabue  habita 
à  Florence).  —Vierge  assise  sur  un  trône  avec 
l'Enfant  Jésus  dans  ses  bras,  même  musée. 
—  La  Vierge  et  l'Enfant  entourés  d'anges, 
Londres.  —  Tableaux,  Venise,  -  Fresque, 
Assise.  =  Peu  d'entente  du  clair-obscur,  cou- 
leur sèche,  plate  et  froide,  contours  durement 
accusés,  ignorance  complète  de  la  perspective 
linéaire  et  aérienne.  Style  grandiose,  dessin 
sévère,  naïf  et  vrai,  expressions  parfaitement 
imitées  de  la  nature,  composition  noble,  belles 
draperies.  Peintre  sur  verre  et  à  fresque  ; 
architecte  distingué  ;  savant  et  littérateur  ha- 
bile. =  Ventes  :  V.  Lebrun  (1810),  Une  jeune 
fille  à  mi-corps,  vue  de  profil,  1.000  fr. 

Cimaroli  (Jean -Baptiste).  E.  I.  *  1718. 
Salô  (sur  le  lac  de  Garde).  Paysage.  =  Elève 
d'A.  Calza. 

Gimatori  (Antoine),  dit  Le  Visacei. 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Urbin.  Histoire.  =  Employé 
aux  décorations  exécutées  à  Urbin  à  l'occa- 
sion du  mariage  de  Julie  de  Médicis  avec  le 
prince  Frédéric.  Séjourna  à  Pesaro.  =  Ex- 
cella dans  le  clair-obscur  et  les  dessins  à 
la  plume  ;  style  grandiose. 

Cimon.  830  ans  av.  Jésus-Christ.  Clêone 
(Grèce).  Histoire.  =  Elève  d'Eumarus  d'Athè- 
nes. Un  auteur,  en  parlant  de  cet  artiste,  dit 
qu'il  augmenta  le  salaire  qu'il  tirait  de  ses 
élèves  en  raison  des  progrès  que  lui  devait  la 
peinture.  Nommé  Conon  par  d'anciens  écri- 
vains. =  Contribua  beaucoup  au  progrès  de 
l'art,  varia  les  traits  du  visage,  donna  aux 
regards  différentes  directions,  et  imagina,  à 
ce  que  l'on  croit,  les  raccourcis.  Parvint  éga- 
lement à  indiquer  les  articulations  des  mem- 
bres, les  veines  du  corps  et  les  plis  rentrants 
et  saillants  des  draperies. 

Cincinnato  (Romulo).  E.  1.  1502-1593  OU 
1600.  Florence.  Histoire.  =  Elève  de  Sal- 
viati;  ses  deux  fils,  Diego  et  François,  joui- 
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rent  de  la  faveur  de  Philippe  IV,  roi  d'Espa- 
gne, et  furent  des  artistes  habiles.  Le  pape 
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Urbain  VIII  les  créa  chevaliers.  =  Circonci- 
sion, Cuenca. 

Cinganelli  (Michel).  E.  I.  *  1600.  Histoire. 
=  Employé  à  Pise  où  il  exécuta  des  ouvrages 
remarquables. 

Cingaroli  (Martin).  E.  I.  1667-1729.  Vé- 
rone. Histoire  en  petit  et  genre.  =  Elève  de 
son  père,  peintre  médiocre  ;  reçut  les  conseils 
de  Jules  Carpioni  ;  appelé  à  Milan  par  le 
baron  Martino,  y  exécuta  un  très  grand  nom- 
bre de  tableaux  qui  établirent  promptement 
sa  réputation  ;  accablé  d'ouvrages,  il  trouvait 
à  peine  le  temps  de  les  exécuter.  Mort  à  Mi- 
lan, où  son  frère  Pierre,  peintre  comme  lui, 
l'avait  accompagné.  Scipion,  son  fils,  devint 
bon  paysagiste  à  Rome  et  habita  Turin  et 
Milan.  =  Sa  manière  se  rapproche  davantage 
de  l'école  hollandaise  et  de  l'école  flamande 
que  de  celle  d'Italie  ;  ses  ouvrages  sont  encore 
recherchés. 

Cinnuzzl.  V.  Vanni. 

Cinier  (Ponthus).  E.  Fr. +  1865.  Lyon.  Pay- 
sage. =  Elève  de  P.  Delaroche.  =  Vue  prise 
en  Provence.  —  Paysage  d'automne. 

Cinqui  (Jean).  E.  I.  1667-1744.  FLORENCE. 
Histoire.  =  Elève  de  P.  Dandini.  =  Suite  de 
tableaux  représentant  la  vie  de  Jésus-Christ 
et  celle  de  la  Vierge,  Florence  et  Viterbe. 

Ciocca  (Christophe).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Milan.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  J.  P. 
Lomazzo. 

Ciocchi  (Jean-Marie).  E.  I.  1658-1725.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Elève  de  Pierre  Dandini. 

Cior  (Pierre-Charles).  E.  Fr.  1769.  Paris. 
Histoire,  miniature  et  portrait.  =  Elève  de 
Bauzin;  peintre  en  miniature  du  roi  d'Espa- 
gne. =  Saint  Thibault,  Rue-Saint-Pierre  (près 
Beauvais).  —  Tableaux,  Paris. 

Cipriani  ( Jean-Baptiste).  E.  I.  1732-1785 
ou  1790.  Florence.  Histoire.  =  Se  rendit  en 
Angleterre  et  mourut  à  Londres.  =  Graveur. 

Circlgnano  (Nicol.),  dit  Pomerancio. 
E.  I.  1516  (?).  Pomerancia  (Toscane).  Histoire. 
=  S'établit  à  Rome;  fit  d'excellentes  études 
qui  le  placèrent  de  bonne  heure  au  rang  des 
meilleurs  peintres  et  le  firent  juger  digne  de 
travailler  aux  loges  du  Vatican  ;  Baglione  le 
fait  mourir  en  1588;  c'est  une  erreur,  Nicolas 
travaillait  encore  en  1591.=  Baptême  de  Con- 
stantin, Rome.  —  Fresques,  ib.  ==  Composition 
grande  et  hardie,  dessin  pur  et  correct. 

dircignano  (Antoine),  fils  de  Nicolas 
surnommé  comme  lui,  Il  Pomerancio. 
E.  I.  1559-1619.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  son  père  qui  l'associa  à  tous  ses  ouvrages 
et  avec  lequel  il  fit  en  commun  les  grandes 
compositions    dont  on   le   chargea.  Mort  à 


Rome.  =  Fresques,  Rome.  =  Imita  son  maî- 
tre. Dessin  franc,  manière  grande  et  décidée, 
bonne  composition.  Auteur  de  quelques  des- 
sins qui  furent  gravés  de  son  temps. 

Cirello  (Jules).  E.  I.  *  1697.  Padoue.  His- 
toire. =  Elève  de  Luc  Ferrari. 

Cii»o  de  Conegliano.  E.  I.  *'xvie  siècle. 
Conegliano.  Histoire.  =  Imitateur  de  Paul 
Véronôse;  mort  jeune. 

Cirseeclce.  E.  FI.  *  xviie  siècle.  Paysage. 
=  Détails  inconnus.  =  On  voyait  autrefois  de 
lui,  à  l'abbaye  de  Baudeloo,  une  suite  de  pay- 
sages dans  lesquels  Jean  Van  Cleef  avait  peint 
des  épisodes  de  la  vie  de  saint  Bernard.  En 
1841,  ces  tableaux  se  trouvaient  à  l'église  de 
la  Byloque,  à  Gand. 

Gisneros  (les  frères).  E.  Es.  *  1580.  To- 
lède. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tra- 
vaillèrent au  monastère  de  Silos. 

Citadella  (Barthélémy).  E.  I.  *  1690.  His- 
toire. =  Elève  ou  compagnon  de  travail  de 
Jules  Carpioni. 

Cittadini  (Pierre-François),  dit  il  Mila- 
nese.  E.  I.  1613  ou  1616-1681.  Milan.  Fleurs, 
fruits,  oiseaux  morts,  petites  figures,  histoire 
et  portrait.=  Elève  du  Guide.  Mort  à  Bologne. 
L'Albane  nommait  les  trois  fils  de  ce  peintre  : 
i  Fruttajuoli  et  i  Fîoranti.  =  Gibier  mort 
sur  une  table,  Dresde.  —  Agar  et  l'ange,  ib. 
—  L'ange  conduisant  la  famille  de  Loth,  ib.  — 
Portrait  de  femme,  Bologne.  —  Saint  Thomas 
de  Villeneuve,  ib.  =  Annonçait  de  bonnes 
dispositions  pour  de  grands  ouvrages  ;  aban- 
donna ce  genre  et  réussit  très  bien  dans  celui 
qu'il  adopta. 

Cittadini  (Jean-Baptiste),  fils  de  Pierre- 
François.  E.  I.  1657-1693.  Fleurs,  fruits,  oi- 
seaux et  histoire.  =  Elève  et  compagnon  de 
travail  de  son  père.  =  Réussit  aussi  dans  la 
grande  peinture. 

Cittadini  (Charles),  fils  de  Pierre-Franc. 
E.  I.  1669-1744.  Fleurs,  fruits,  oiseaux  et  his- 
toire. =  Elève  de  son  père,  qu'il  aida  dans  ses 
ouvrages.  Ange-Michel,  son  frère,  partagea 
les  travaux  de  la  famille.  =  Posséda  égale- 
ment du  talent  pour  la  grande  peinture. 

Cittadini  (Gaétan),  fils  de  Charles.  E.J. 
xvme  siècle.  Paysage  et  figures.  =  Il  eut  un 
frère,  nommé  Jean-Jérôme,  qui  peignit  avec 
succès  dans  le  même  genre  que  toute  sa  fa- 
mille. =  Habile  distribution  des  ombres  et  de 
la  lumière;  épisodes  d'un  effet  heureux. 

Cittermans  (Jean).  *  XVIIe  siècle.  =  Cité 
par  de  Marolles.  Ce  nom  paraît  révéler  une 
origine  flamande. 

Ci  val  (Marius).  E.  Fr.  1817.  Marseille. 
Animaux.  =  Combat  de  coqs.  —  Renard  prê- 
chant. 

Civalli  (Franc.).  E.  1. 1660-1703.  PÉrouse. 
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Histoire.  =  Elevé  du  Baciccio  et  d'Ant.  Car- 
lone. 

Civerchio.  V.  Verchio. 

Civeton  (Christophe).  E.  Fr.  1796-1831. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin.  ==  Vues 
des  environs  de  Paris.  =  Graveur  et  dessina- 
teur. 

Civetta.  V.  BlêS  (de). 

Civeli.  V.  Cardi. 

Civoli  (Joseph).  E.  I.  *  xvme  siècle.  =  Elève 
de  Ferdinand  Galli  di  Bibbiena;  académicien 
de  Bologne. 

Claeis  ou  Claeissens  (Pierre),  le  Vieux. 
E.  FI.  f  1576.  Histoire,  portrait.  =  Inscrit 
dans  la  corporation  de  Saint-Luc ,  comme 
élève,  à  Bruges,  en  1516;  franc-maître  en 
1529  et  doyen  en  1572.  Kramm  mentionne 
un  fait  excessivement  intéressant  au  sujet  de 
ce  peintre.  Dans  le  catalogue  d'une  riche 
vente  faite  à  Copenhague,  en  1837,  des  objets 
d'art  délaissés  par  le  conseiller  Bugges,  on 
trouve  au  n°  370  :  «  Le  remarquable  portrait 
du  peintre,  peint  par  lui-même  d'après  na- 
ture, sur  un  panneau  ovale,  entouré  de  divers 
ornements  originaux  sous  lesquels  on  lit  :  Pe- 
trus-Claeiss.  pic.  Sur  le  fond  vert  se  trouve 
ce  qui  suit  :  a.  dni.  15.  6.  0.  .^etatis  su^e.  60.  » 
On  ne  sait  ce  qu'est  devenue  cette  peinture 
qui  donnerait  l'année  1500  comme  celle  de  sa 
naissance,  ce  qui  s'accorde  bien  avec  1516  et 
1529,  dates  de  son  apprentissage  et  de  sa  ré- 
ception comme  franc-maître.  =  On  ne  connaît 
aucun  tableau  authentique  de  ce  peintre. 

Claeis  ou  Claeissens  (Antoine),  fils  de 
Pierre  le  Vieux.  E.  FI.  f  1613.  Bruges.  His- 
toire, portrait  et  allégories.  =  Entra  dans  le 
serment  de  Saint-Luc ,  à  Bruges ,  en  1575. 
Doyen  en  1586,  1590  et  1601.  =  Un  grand  fes- 
tin flamand  avec  plusieurs  portraits  de  ma- 
gistrats du  temps,  Bruges  (hôtel  de  ville), 
signé  :  ANTHONIUS  CLAEISIUS  me  fecit. 
Sur  le  cadre  le  millésime  1574.  —  Mars  en- 
touré des  Beaux- Arts,  ib.  —  Légendes  de  la 
vie  de  saint  Bernard,  ib.,  église  Saint-Sauveur 
(porte  le  monogramme  A.  C).  —  Descente  de 
croix  (avec  volets)  et  portrait  de  l'évêque  Ro- 
doan,  ib.  (signé  :  ANTONIUS  CLAEISSEN  F.) 
—  Et  autres,  Bruges.  =  Grande  réputation, 
Beau  coloris.  Pinceau  dur  et  manière  sèche. 
Beaucoup  de  fini.  Il  surpassa  son  frère  Gilles. 

Claeis  ou  Claeissens  (Pierre-Antoine), 
fils  d'Antoine.  E.  FI.  f  1608.  =  Doyen  de  Saint- 
Luc,  à  Bruges,  en  1607. 

Claeis  ou  Claeissens  (Gilles),  fils  de 
Pierre  le  Vieux.  E.  FI.  f  1607.  Bruges.  Histoire. 
=  Peintre  domestique  d'Alexandre  Farnôse, 
duc  de  Parme,  gouverneur  des  Pays-Bas,  et 
d'Albert  et  Isabelle  ;  membre  du  Serment,  à 
Bruges,  en  1570.  Doyen  de  Saint-Luc,  en  1577. 


Son  épitaphe  se  trouve  encore  à  l'église  de 
Saint-Jacques,  à  Bruges. = En  1607,  un  compte 
le  signale  comme  ayant  peint  à  l'huile  un  pe- 
tit portrait  de  l'infante  Isabelle  qui  fut,  avec 
le  plus  grand  soin,  enfermé  dans  une  superbe 
cassette  d'or  garnie  de  diamants.  =  On  lui 
accorde  beaucoup  moins  de  talent  qu'à  son 
frère  Antoine. 

Claeis  ou  Claeissens  (Pierre),  le  Jeune, 
fils  de  Pierre  le  Vieux.  E.  FI.  f  1612.  Histoire, 
portrait,  allégories.  =  Franc-maître  de  Saint- 
Luc,  à  Bruges,  en  1570.  Entra  dans  le  Serment 
en  1571  ;  doyen  en  1587,  1600  et  1606.  En  L584, 
il  était  peintre  de  la  ville  de  Bruges.  =  Paci- 
fication de  Gand,  Bruges  (Académie),  signé  : 
Petrus  Claeis,  fecit.  —  Triptyque  :  Ecce 
homo,  saint  Jean  l'évangéliste  et  Jean  Mon- 
tanus,  abbé  d'Eeckhoutte,  ib.  (église  Saint-Sau- 
veur), signé  :  Petrus  Claeiss,  fecit  -f  1609  -}- 
—  Triptyque  :  Notre-Dame  de  l'Arbre-Sec  ; 
sur  les  volets,  les  membres  de  la  confrérie,  ib> 
(église  Sainte-Walburge,  chef-d'œuvre).  Ce  ta- 
bleau, peint  pour  la  confrérie  de  Notre-Dame 
de  l'Arbre-Sec,  est  sans  nul  doute  de  Pierre  le 
Jeune,  car  le  dernier  paiement  pour  solde  de 
ce  triptyque,  peint  en  1606-1608,  a  été  fait  à  sa 
veuve,  en  1618.  Ce  travail  a  toujours  été  erro- 
nement  attribué  à  Pourbus.  —  En  1585-86, 
cet  artiste  fit  des  cartes  de  la  ville  d'Ostende 
et  de  celle  de  l'Ecluse.  —  En  1596-97,  une 
grande  carte  de  tout  le  Franc  de  Bruges,  se 
trouve  à  l'hôtel  de  ville.  —  En  1600-01,  des 
arcs  de  triomphe.  —  En  1609-10,  les  portraits 
de  Charles  V  et  de  Philippe  II.  —  En  1611-12, 
un  tableau  d'autel  pour  la  chapelle  du  Franc. 
=  Dessin,  coloris  et  sentiment  remarquables; 
goût  excessif  de  l'allégorie  inhérent  à  l'époque; 
manque  d'animation  et  de  vie. 

Claeis  ou  Claeissens  (Pierre),  le  troi- 
sième, fils  de  Pierre  le  Jeune.  E.  FI.  t  1623. 
Histoire,  vues  de  ville,  portrait.  =  Détails 
inconnus.  =  Le  portement  de  la  croix,  Bruges 
(Hôpital  Saint-Jean). 

Claeis  ou  Claeissens.  E.  FI.  =  On  cite 
encore  plusieurs  membres  de  la  corporation 
de  Saint-Luc,  à  Bruges,  qui  appartenaient  à 
la  nombreuse  famille  artistique  des  Claeissens; 
jusqu'à  présent,  il  n'a  pas  été  possible  de  dé- 
terminer si  ce  furent  des  artistes  ou  de  sim- 
ples peintres  en  bâtiments.  Voici  leurs  noms 
avec  le  peu  que  nous  savons  d'eux  :  Allard, 
florissant  en  1520.  —  André,  date  inconnue.— 
François,  reçu  franc-maître  en  1625.  —  Jean, 
entré  dans  le  Serment,  en  1620;  doyen  en 
1629,  vivait  encore  en  1643.  —  Jean-Baptiste, 
franc-maître,  en  1652. 

Claes  (Arentzoen).  E.  H.  *  xivc  siècle.  = 
Inscrit  sur  le  registre  de  Saint-Luc,  à  Utrecht, 
en  1376. 
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Claee  (Constant).  E.  FI.  1826.  Tongres. 
Genre.  =  Le  bon  curé.  —  La  visite  du  docteur. 

Claes  (Florent).  E.  FI.  1818-1870.  ANVERS. 
Intérieurs  et  genre.  =  Elève  de  N.  de  Keyser. 
=  La  visite  du  parrain. 

Claesson  (Arthur).  E.  H.  1498-1564.  Leyde. 
Histoire.=Elève  de  Corneille  Engelbrechtsen  ; 
travailla  à  Utrecht  de  1520  à  1562.  =  Talent 
remarquable.  Graveur. 

Glaegsen  (Corneille).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Reçu  en  1622,  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  la  Haye. 

Ciaesseiis  (Pierre).  E.  FI.  *  1688.  =  Reçu 
franc-maitre  de  Saint-Luc  sous  le  nom  de  Pie- 
ter  Klassens,  en  1658-1659.  Doyen  de  Saint-Luc 
en  1676-1677. Cité  par  M.  Félix  Bogaerts,  comme 
ayant  reçu  à  Rome  le  surnom  de  Vlugt  (dili- 
gent). 

Claessens  (Lambert-Ant.).  E.  FI.  1764  (?)- 
1834.  Anvers.  Paysage.  =  Abandonna  la  pein- 
ture pour  la  gravure  ;  résida  à  Londres,  à 
Amsterdam,  et  s'établit  à  Paris  où  il  mourut. 
Exécuta  fort  peu  de  tableaux. 

Clairin  (Jules-V.-G.).  E.  Fr.  1843.  Paris. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Picot  et  de  Pils. 
=  Portrait  de  Mlle  Sarah  Bernard.  —  Le  fils 
du  cheik. 

cianot  (A.).  E.  Al.  *  1831.  Portrait,  minia- 
ture et  aquarelle. 

Clarke  (Théophile).  E.  An.  1776.  Portrait. 
=  Membre  de  l'Académie  royale. 

Claros  (le  frère  Louis).  E.  Es.  1667  (?).  Va- 
lence. Histoire.  =  On  ignore  le  nom  de  son 
maître. 

Clary  (Justinien,  N.  Vicomte).  E.  Fr.  1816- 
1869.  Paris.  Animaux,  etc.  =  Relais  volant.— 
Chien  d'arrêt. 

Clasen  (Charles).  E.  Al.  *  1812.  Dussel- 
dorf.  Histoire,  portrait.  =  Peintures  murales 
dans  plusieurs  églises  d'Allemagne. 

Clasen  (Laurent),  frère  de  Charles.  E.  Al. 
*  1812.  Dusseldorf.  Histoire.  =  Fresques  à 
Elberfeld  et  à  Crefeld. 

dater  (T.).  E.  An.  *  xixc  siècle.  Genre. 

Glaterbog  (A.  ou  R.).  E.  H.  *  xvme  siècle. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Claude  Lorrain.  V.  Gelée. 

Claude  de  la  Fontaine.  E.  Fr.  *  1511 .  Pont- 
audemer  (?).  Peintre  verrier.  =  Exécuta  en 
1511  les  verrières  de  Pont-audemer  fort  re- 
marquées. 

Claude.  E.  Fr.  *  1530.  Paris.  =  Travaille 
à  Fontainebleau  sous  la  direction  du  Prima- 
tice. 

Claude  (Corneille).  E.  Fr.  *  1546.  Lyon. 
Portraits.  =  Exécuta  un  grand  nombre  de 
portraits  sous  les  règnes  des  rois  François  Ir, 
Henri  II,  François  II  et  Charles  IX.  On  a  de 
lui  58  pièces  gravées  pour  le  livre  d'Arnoullet  : 


Portraits  des  rois  de  France  =  Très  estimé 
de  son  temps. 

Claude.  E.  Fr.  *  1500.  France  méridio- 
nale. Histoire,  portrait  sur  verre.  =  Habitait 
Marseille.  Le  pape  Jules  II  ayant  ordonné  au 
Bramante,  son  architecte,  d'orner  de  sujets 
historiques  quelques  fenêtres  du  Vatican,  le 
Bramante  appela  Claude  à  Rome  ;  celui-ci  y 
emmena  le  frère  Guillaume  (voir  ce  nom),  et 
les  deux  artistes  exécutèrent  de  concert,  en 
Italie,  plusieurs  peintures  fort  admirées  ; 
Claude  mourut  peu  de  temps  après.  Quelques- 
uns  le  font  naître  en  1465,  et  d'autres  en  1470. 
=  Coloris  brillant  ;  grande  réputation. 

Claude  (Grégoire).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  = 
Vivait  à  Avignon  en  1603. 

Claude  (Jean-M.).  E.  Fr.  1824.  Paris.  Scè- 
nes de  chasse,  sport,  etc.  =  Elève  de  V.  Gal- 
land.  =  Retour  de  chasse.  —  Ces  messieurs 
sont  servis. 

Claude  (Eugène).  E.  Fr.  1841.  Toulouse- 
Nature  morte. 

Claude  (Victor).  E.  Fr.  Bonhomme.  1811- 
1853.  Paysage.  ==  Forêt  dans  les  Vosges. 

Claudio  Véronèse.  V.  Ridolfi. 

Claudot.  (Jean-B. -Charles).  1733-1814.  Ba- 
donviller  (Vosges).  Paysage,  fleurs  et  fruits. 
=Vint  s'établir  à  Nancy  qu'il  ne  voulut  jamais 
quitter  malgré  les  efforts  de  son  ami  Joseph 
Vernet  pour  l'attirer  à  Paris.  =  Tableaux  au 
musée  de  Nancy.  =  Manière  de  Jos.  Vernet  ; 
talent  agréable  et  facile. 

Claudot  (Dominique-Charles),  fils  de  Jean- 
Baptiste.  E.  Fr.  *  xvnr3  siècle.  Lorraine.  Pay- 
sage. =  Conservateur  du  musée  de  Nancy.  = 
Imita  la  manière  de  son  père. 

Clans  (N.)  ou  Klaus.  E.  Al.  '  xvii*  siècle. 
Lucerne.  =  Détails  inconnus. 

Glauwart  (J.).E.Fl.1  xva  siècle.  Louvain. 
=  Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de 
Bruges. 

Claveaux  (Claude-Auguste).  E.  Fr.  1789. 
Valence  (Drôme).  Miniature  et  paysage.  = 
Elève  de  Bertin  et  de  Fontainieu. 

Clavekln.  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Enlumi- 
neur inscrit  sur  les  registres  de  la  corporation 
des  libraires  de  Bruges,  en  1471. 

ciaxton  (Marshall).  E.  An. 

Clavet  (Michel).  E.  Fr.  f  1497.  Valen- 
ciennes  (?).  Histoire.  =  Artiste  de  mérite. 

Clay  (Alfred).  E.  An.  1831.  Walton-le- 
Dale.  Histoire,  portrait.  =  Emprisonnement 
de  la  reine  Marie.  —  La  Saint-Barthélémy. 

Clays  (Pierre  Jean).  E.  FI.  1819.  Bruges. 
Marines.  =  Elève  de  Gudin.  =  Le  port  Ferra- 
gudo,  vue  prise  sur  les  côtes  de  Portugal, 
Bruges  (Académie).  —  Mer  agitée,  Hambourg. 
—  Mer  calme,  ib  —  Entrée  de  la  reine  Victoria 
à  Ostende. 
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Cléanthe.  900  avant  J.-C.  Corinthe.  Pre- 
mier peintre  monochrome.  =  Peignit  avec 
Arégon  dans  le  temple  de  Diane  Alphéonie 
plusieurs  tableaux  sur  mur.  Parmi  ces  pein- 
tures, Strabon  cite  la  Prise  de  Troie  et  la 
Naissance  de  Minerve.  Ces  derniers  tableaux 
paraissent  apocryphes. 

Clé(Corn.de).E.Fl.f  1724.  Anvers.  Histoire. 
=  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
en  1660-1661.  Inscrit  comme  fils  de  maitre.  En 
1690,  il  exécuta  pour  la  salle  de  la  Sodalité 
des  hommes  mariés,  un  tableau  représentant 
le  Jardin  des  Oliviers  ainsi  que  les  effigies  du 
Christ  et  de  Pilate.  Un  Jacques  Le  Clé  est 
inscrit  comme  fils  de  maitre,  l'année  du  dé- 
cannat  de  Corneille,  Corneille  le  jeune,  sans 
■doute  le  fils  du  doyen.  Enfin,  on  rencontre  en 
1671-73  un  Gaspard  de  Clé  comme  fils  de  mai- 
tre. Doyen  de  Saint-Luc,  en  1695. 

Cleef  ou  Cleve  (Van).  E.  FI.  Ce  nom  est 
•celui  d'une  des  plus  anciennes  grandes  familles 
-d'Anvers.  En  1453,  un  Jean  Van  Clève  est  in- 
scrit comme  membre  de  la  corporation,  mais 
sans  désignation  de  la  qualité  de  peintre.  En 
1489,  nous  trouvons  dans  la  même  confrérie 
un  Henri  Van  Cléve  toujours  sans  désigna- 
tion. Celui-ci  reçut  deux  élèves  en  1520.  Nous 
allons  maintenant  faire  suivre  les  biographies 
•de  ceux  qui  cultivèrent  la  peinture,  en  es- 
sayant d'apporter  un  peu  de  clarté  dans  leurs 
filiations  très  embrouillées.  Afin  d'y  arriver, 
nous  avons  dû  suivre  parfois  l'ordre  chrono- 
logique. 

Cleef  (Josse  Van),  le  Vieux.  E.  FI.  *  xive 
siècle.  Anvers  (?).  Histoire.  =  Cité  par  Van 
Mander  comme  étant  entré  dans  la  confrérie 
de  Saint-Luc,  en  1511,  ce  que  confirment  les 
Liggeren.  Ceux  ci  nomment  un  Josse  Van 
•Cleef  comme  ayant  reçu  des  élèves  en  1516, 
23  et  36,  et  comme  ayant  été  doyen  de 
Saint-Luc  en  1519,  20  et  25.  Il  est  probable  que 
«es  dates  se  rapportent  à  l'artiste  dont  nous 
nous  occupons  puisqu'elles  sont  antérieures  à 
«elles  qui  concernent  Josse  le  Fou  avec  lequel 
notre  peintre  ne  doit  pas  être  confondu  Van 
Mander,  à  la  fin  de  son  article,  cite  encore  un 
Josse  Van  Cleef  qui  excellait  à  peindre  les 
figures  ;  on  peut  supposer  que  c'est  le  même 
que  celui  qu'il  mentionne  à  la  page  précé- 
dente et  dont  il  s'agit  ici.  =  Peignait  fort  bien 
les  figures  de  vierges  entourées  d'anges. 

Cleef  (Guillaume  Van),  le  Vieux.  E.  FI. 
*  xvie  siècle.  Anvers.  Histoire.  =  Franc-maître 
de  Saint-Luc  en  1518.  Reçut  des  élèves  en 
1520,  25  et  43.  Van  Mander  le  désigne  comme 
étant  le  père  de  Van  Cleef  le  Fou. 

Cleef  (Henri  Van),  le  second,  frère  de 
Martin  le  Vieux  et  de  Guillaume  le  Jeune. 
E.  FI.  f  1589.  Anvers.  Paysage.  =  Visita  l'Ita- 


lie. Reçu  dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1551,  comme  fils  de  maître.  = 
L'enfant  prodigue,  Vienne.  =  Excellent  colo- 
riste. Peignit  presque  tous  les  fonds  de  Frans 
Floris  avec  un  talent  d'harmonie  parfait.Beau- 
coup  de  mérite.  =  Graveur. 

Cleef  (Henri  Van) ,  le  troisième,  fils  de 
Henri  le  second.  E.  FI.  f  1646.  Anvers.  Pay- 
sage. =  Probablement  élève  de  son  père. 
S'établit  à  Gand  vers  1597;  reçu  dans  la  cor- 
poration de  Saint-Luc,  en  1598.  Il  en  fut  sous- 
doyen  en  1610,  11,  14,  21  et  31.  Allié  à  une  fa- 
mille patricienne  de  Gand  par  son  mariage 
avec  Florence  d'Hane.  Ne  laissa  point  d'en- 
fants. =  Quoiqu'en  grande  estime  à  Gand 
pour  son  talent  on  ne  connait  pas  ses  produc- 
tions, confondues  sans  doute  avec  celles  de 
son  père. 

Cleef  (Guillaume  Van),  le  Jeune,  frère  de 
Henri  et  de  Martin.  E  FI.  *  xvie  siècle.  An- 
vers. = Franc-maitre,  en  1551,  comme  fils  de 
maitre.  =  Bon  peintre  de  grandes  figures. 

Cleef  (Martin  Van) ,  le  Vieux,  frère  de 
Henri  le  Vieux  et  de  Guillaume.  E.  FI.  *  xvi« 
siècle.  Anvers.  Histoire,  genre.  =  Elève  de 
Frans  Floris.  Il  entra  dans  la  corporation  des 
peintres  en  1551  comme  fils  de  maître.  Mort  à 
l'âge  de  50  ans,  sans  avoir  jamais  quitté  sa 
patrie.  =  Intérieur  villageois,  Vienne.  =  Il 
peignait  souvent  les  figures  dans  les  tableaux 
de  son  frère,  de  Gilles  Van  Coninxloo  et  d'au- 
tres. 

Cleef  (  Georges  Van  ),  fils  de  Martin  le 
Vieux.  E.  FI.  *  xvie  siècle  Anvers.  Paysage 
et  petites  figures.  =  Mort  jeune. 

Cleef  (Gilles  Van),  fils  de  Martin  le  Vieux. 
E.  FI.  *  xvie  siècle  Anvers.  Histoire,  por- 
trait. =  Mort  jeune. 

Cîeef  (Martin  Van),  le  Jeune,  fils  de  Mar- 
tin le  Vieux.  E.  FI.  *  xvie  siècle.  Anvers.  His- 
toire. =  Travailla  en  Espagne  et  se  rendit  aux 
Indes. 

Cleef  (Nicol.  Van),  fils  de  Martin  le  Vieux. 
E.  FI.  *xvi°  siècle.  Anvers.  Paysage.=  Franc- 
maître  de  Saint-Luc,  en  1595-96.  La  même 
année  il  reçut  un  élève. 

Cleef  (Gérard  Van).  E.  FI.  *xvie  siècle.  An- 
vers. =  Franc-maitre  en  1552.  On  ignore  s'il 
était  parent  des  autres  Van  Cleef. 

Cleef  (Albert  Van).  E.  FI.  *  xvie  siècle.  An- 
vers.  =  Franc-maitre  de  Saint-Luc  en  1581. 
Vivait  encore  en  1585-86. 

Cleef  (Marie  Van).  E.  FI.*  xvne  siècle.  An- 
vers. =  Elle  fut  reçue  dans  la  gilde  de  Saint- 
Luc,  en  1602,  comme  faisant  le  commerce  de 
tableaux.  On  ignore  si  elle  a  peint.Elle  épousa 
Antoine  Cossiers  et  devint  la  mère  du  peintre 
Jean  Cossiers. 

Cleef  (Josse  Van),  dit  Le  Fou,  fils  de 
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Guillaume  le  Vieux.  E.  FI.  *  xvi°  siôele.  An 
vers.  Portrait.  =  Aucune  date  certaine  n'est 
connue  en  ce  qui  concerne  cet  excellent  pein 
tre.  En  1511  un  Josse  Van  Cleef  (voir  plus 
loin)  est  reçu  franc-maître,  mais  Van  Mander 
dit  expressément  que  ce  n'est  pas  Josse  le 
Fou.  Les  Liggeren  citent,  en  outre,  un  Josse 
Van  Cleef  comme  ayant  reçu  des  élèves  en 
1516,  23,  35  et  36,  et  comme  ayant  été  doyen 
en  1519,  20  et  25.  Il  ne  peut  être  question  de 
Josse  le  Fou  dont  le  père,  Guillaume,  ne  fut 
reçu  franc-maitre  qu'en  1518.  La  réception  de 
Josse  le  Fou  n'est  donc  pas  consignée  aux 
Liggeren.  Il  était  parent  des  trois  frères  Van 
Cleef,  Guillaume,  Henri  et  Martin,  et  aurait 
atteint  une  plus  grande  célébrité  s'il  n'était 
devenu  fou.  On  le  fait  mourir  en  1536,  à  la 
fleur  de  l'âge.  Cette  assertion  doit  être  erron- 
née;  elle  ne  s'accorde  pas  avec  le  récit  de  Van 
Mander.  En  effet,  d'après  le  vieux  et  véridique 
auteur,  la  folie  de  Van  Cleef  date  du  mariage 
de  Philippe  II  avec  Marie  Tudor.  Or,  cet  évé- 
nement eut  lieu  en  1554.  Il  parait  qu'il  eut  un 
fils  dont  le  talent  fut  également  remarquable. 
C'est  du  moins  ce  qui  ressort  des  vers  que 
Lampsonius  lui  a  consacrés  et  qui  sont  répé- 
tés par  Van  Mander.  Comme  on  le  voit,  l'his- 
toire de  ce  peintre  est  obscure.  Le  comte  de 
Laborde  extrait  de  Vasari  et  de  Louis  Guic- 
ciardin  des  notices  qui  le  citent  comme  ayant 
été  appelé  à  la  cour  de  François  Ier  en  1540,  et 
y  ayant  fait  des  portraits  remarquables  du 
roi,  de  la  reine  et  d'autres  grands  person- 
nages ;  le  même  auteur  répète  comme  une 
anecdote  que  Van  Cleef  s'étant  vu,  à  la  cour 
de  Henri  VIII,  préférer  le  Titien  en  perdit  la 
raison.  Van  Mander  ne  parle  point  de  la  cour 
de  France,  ni  de  Henri  VIII.  Il  raconte  que 
lors  du  mariage  de  Philippe  II  avec  la  reine 
Marie  d'Angleterre,  Van  Cleef  tâcha,  par  l'en- 
tremise d'Antoine  Moro,  peintre  du  roi,  de 
vendre  ses  tableaux  à  la  cour,  mais  qu'ayant 
vu  préférer  à  ses  œuvres  celles  du  Titien,  il 
en  devint  fou  et  se  livra  aux  excentricités  les 
plus  originales.  Il  sortit  avec  un  vêtement 
entièrement  enduit  de  térébenthine;  il  tâcha 
de  rentrer  en  possession  des  tableaux  qu'il 
avait  peints  autrefois,  soi  disant  pour  les  per- 
fectionner, mais  en  réalité  pour  les  abîmer 
à  jamais.  Il  peignit  aussi  ses  panneaux  des 
deux  côtés  afin,  disait-il,  qu'on  vit  aussi 
quelque  chose  en  les  retournant  =  Saint 
Côme  et  saint  Damien,  Anvers  —  Jugement 
dernier,  Gand.  —  La  Cône,  ib.  —  Rachat  des 
esclaves,  ib.  —  Portrait  du  peintre,  château 
de  Windsor.  —  Portrait  de  sa  femme,  ib.  = 
Réputé  le  plus  grand  coloriste  de  son  temps  ; 
comparé  sous  ce  rapport  aux  meilleurs  Vé- 
nitiens. Pinceau  décidé;  bon  dessin.  On  con- 


fond   parfois  ses  peintures    avec   celles  de 
Holbein. 

Cleef  (Jean  Van),  le  Jeune.  E.  FI.  1646-1716. 
Venloo.  Histoire.  =  Elève  de  De  Crayer  et  de 
Louis  Primo.  De  Crayer  l'employait  très  sou- 
vent pour  l'aider  dans  les  nombreux  travaux 
dont  il  était  chargé,  et,  à  sa  mort,  Jean  Van 
Cleef  acheva  les  tableaux  commencés  par  son 
maître,  notamment  ceux  que  Louis  XIV  fai- 
sait exécuter  en  Belgique.  Mort  à  Gand  où  il 
s'était  établi.  =  L'enfant  Jésus  couronnant 
saint  Joseph,  Gand.  —  La  manne  au  désert, 
ib.  —  Saint  Biaise,  évêque,  ib.  —  Et  autres, 
ib.  —  Saint  Joseph  et  l'enfant  Jésus,  Rotter- 
dam. =  Meilleur  dessinateur  que  son  maître, 
mais  moins  bon  coloriste. 

Cleef  (N.).  E.  FI.  '  1708.  Histoire.  =Fit,  en. 
1708,  un  tableau  d'autel  pour  la  cathédrale  de 
Gand. 

Clerc  (Hans  ou  Jean).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Malines.  =  S'établit  à  Leeuwarden  en  1601. 

Clercli  ou  Klerck  (Henri  de).E.Fl.*  1595. 
Bruxelles.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  Martin 
De  Vos.  Il  fut  également  poète.  On  le  croit  né 
en  1570  et  mort  en  1629.  Les  églises  de  Bru- 
xelles possèdent  plusieurs  de  ses  tableaux.  = 
Intérieur  de  Téglise  de  Saint- Rombaut,  Mali- 
nes. —  Descente  de  croix,  Cruybeke  (Flandre 
orient.).  —  Paysage  avec  figures  (avec  D.  Al- 
sloot),  Vienne.  —  Jésus-Christ  appelant  à  lui 
les  petits  enfants,  Bruxelles.  —  Sainte  Famille 
(triptyque),  ib.  —  Martyre  des  saints  Crépin 
et  Crépinien,  ib.  (église  de  N.-D.  de  la  Cha- 
pelle). =  Il  suivit  la  manière  de  son  maître .= 
Ventes  :  V.  Salamanca  (1866),  Le  Festin  des 
Dieux,  1420  fr.  (sur  cuivre). 

Clémens  (Mme,  née  Marie  Crevoisier).  E. 
Fr.  1755-1781.  Paris.  Portrait.  =  Morte  à 
Berlin  où  elle  a  laissé  de  nombreux  travaux. 

Clément  (Mme,  née  Delautel).  E.  Fr. 
Montbard  (Côte-d'Or).  1822-1865.  Histoire, 
portrait.  =  Ste-Catherine  de  Sienne.  —  Le 
rat  retiré. 

Clément  (Auguste-Clément).  E.  Fr.  Don- 
zère  (Drôme).  *  1826.  Histoire.  =  Elève  de 
Drolling  et  de  Picot.  =  Fête  au  Caire.  —  Mort 
de  César. 

Clément.  E.  Fr.  *  xme  siècle.  Chartres. 
=  Peintre  verrier.  Travailla  aux  cathédrales 
de  Rouen  et  de  Chartres. 

Clément.  E.  Fr.  *  1292.  Paris.  =  Miniatu- 
riste. 

Clementz  (Jacques).  E.  H.  *  XVe  siècle. 
Portrait.  =  Cité  dans  des  comptes  de  la  ville 
de  Leyde,  en  1461  et  1462,  pour  avoir  fait  les 
portraits  des  comtes  de  Hollande,  etc. 

Cléophante,  1400  ans  avant  J.-C.  (?).  Co- 
rinthe,  Histoire.  =  Les  Grecs  le  regardent 
comme  l'inventeur  de  la  peinture,  parce  qu'il 
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est  le  premier  qui  appliqua  de  la  couleur  sur 
les  dessins.  =  Un  des  premiers  peintres  mo- 
nochromes; l'unique  couleur  qu'il  employait 
était,  d'après  Pline,  de  la  brique  pilée. 

Clerc  (Sébastien  Le).  V.  Leclerc. 

Clerc  (Barthélémy).  E.  Fr.  *  1447.  Minia- 
ture. =  Exécuta  des  miniatures  pour  le  roi 
René. 

Clercq  (Henri-Jos.  Le).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1788. 

Cère  (Jacques  F.-C.).  E.  Fr.  1825.  Valen- 
ciennes.  Histoire,  portrait.  =  César  dans  la 
barque.  —  Jeune  Italienne. 

Clerebault  (Jean).  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
Peintre  de  Valenciennes.  =  Travailla  aux 
entremets  de  Bruges,  en  1468. 

Clerengue  (Jean).  E.  Fr.  *  1507.  VERDUN. 
=  Peintre  verrier.  René  II  d'Anjou  l'employa 
à  décorer  des  églises  et  le  combla  de  faveurs. 

Clerget(Hubert).  E.  Fr  *  1818.  Dijon.  Inté- 
rieurs, paysage,  vues.  =  Elève  de  Devosge. 

—  Intérieur  de  l'église  de  St-Etienne,  Vienne. 

—  Vues  de  Biarritz. 

Clerget  (Adèle  Melling,  Mme).  E.  Fr.  *  1831. 
Paysage.  =  Vue  des  tombeaux  à  Pompéia.  — 
Vue  des  coteaux  de  Sèvres. 

Clérian  (Louis-Mathieu).  E.  Fr.  *  1768- 
1851.  Pont-Audemer  (Normandie).  Histoire. 
=  Etabli  à  Aix,  où  il  fut  élève  de  Constantin 
et  où  il  devint  premier  professeur. 

Clerian  (Thomas-Joseph),  fils  de  Louis, 
E.  Fr.  1796-1843.  Aix.  Genre  et  paysage.  = 
Elève  de  son  pôre.=  Apparition  de  la  Vierge  à 
saint  Luc. 

Clerïci  (Rob.).  E.  I.  *  xvnr3  siècle.  Parme. 
=  Elève  de  Ferdinand  Galli  di  Bibbiena. 

Clérissemi  (Charles-Louis).  E.  Fr.  1721- 
1820.  Paris.  Paysage,  vues  et  architecture.  = 
Doyen  de  l'ancienne  Académie,  à  Paris;  il  y 
fut  reçu  en  1769  ;  membre  de  celles  de  Lon- 
dres et  de  Saint-Pétersbourg  et  architecte  de 
Catherine  de  Russie  ;  séjourna  longtemps  à 
Rome. = Auteur  des  Antiquités  de  France,  mo- 
numents de  Nimes,  etc.  in-folio,  42 planches, 
1778.  —  Ruines  (à  la  détrempe),  Florence.  == 
Egalement  architecte. 

Clermont  (Jean)  E.  Fr.  1630.  Chartres. 
Histoire.  =  Elève  de  Lesueur.  Agréé  à  l'Aca- 
démie en  1660. 

Clermont.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Histoire, 
portrait  et  paysage.  =  Agréé  à  l'Académie  en 
1760;  il  était  membre  de  l'ancienne  Académie 
de  Saint-Luc,  à  Paris,  en  1756. 

Clermont  (G.).  E.  Fr.  xvme  siècle.  Gro- 
tesques, ornements,  plafonds.  =  Travailla  en 
Angleterre.  Revint  en  France  ;  il  y  fut  direc- 
teur de  l'Académie  de  Reims.  On  suppose  que 
c'est  le  même  que  le  précédent. 


Clésides,  294  ans  av.  J.-C.  Ephese.  His- 
toire, portrait.  =  Se  rendit  en  Egypte  ;  fut 
admis  chez  la  reine  Stratonice;  peu  satisfait 
de  l'accueil  de  cette  princesse,  il  peignit  la 
reine,  dans  tout  l'éclat  de  sa  beauté,  parta- 
geant l'ivresse  d'un  vulgaire  pêcheur,  et  laissa 
ce  tableau  exposé  à  la  vue  du  peuple,  après 
s'être  assuré  d'un  navire  qui  mettait  à  la  voile. 
Stratonice  se  trouva  si  belle  qu'elle  conserva 
le  tableau. 

Ciesinger  (Jean  B.-A.).  E.Fr.  1814.=  Plus 
connu  comme  sculpteur. 

cietas,  764  ans  avant  J.-C.  Grèce.  =  Tra- 
vailla au  temple  de  Junon,  à  Ardôe.  =  Cité 
par  Pline. 

Cleveley  (J.).  E.  An.  1745-1786.  Londres. 
Marines.  Voyagea  en  Islande  dont  il  reprodui- 
sit des  vues.  =  Marine,  Londres.  =  Artiste 
de  valeur. 

Cleveley  (R.).  E.  An.  f  1809.  =  Marine, 
paysage. 

Clevenbergh  (Antoine).  E.  FI.  1755-1810. 
Louvain.  Nature  morte.  Histoire.  =  Etudia 
le  genre  historique  avec  Verhaeghen.  On  a  de 
lui  de  grands  dessins  à  la  plume  où  il  y  a 
beaucoup  de  mérite.  Il  eut  deux  fiJs,  Martin 
et  Charles,  peintres  comme  lui.  =  Nature 
morte.  Hambourg. 

Cleyn.  V.  Kleyn. 

Clïnchamp  (François-Etienne-Victor  de). 
E.  Fr.  1787.  Toulon.  Histoire.  =  Guérison 
d'un  paralytique.  —  Mort  de  Phocioir. 

Clincke  (Jean),  E.  FI.*  xve  siècle.  =  Seul  p- 
teur  et  peintre,  à  Gand.  Doyen  ou  sous-doyen 
de  la  corporation  gantoise  à  diverses  reprises 
de  1453  à  1477.  Travailla  aux  entremets  do 
Bruges  en  1468.  D'anciens  documents  citent 
quatre  Jean  Clincke.  Celui  dont  nous  nous 
occupons  parait  avoir  eu  du  mérite.  Il  mourut 
vers  1481. 

Clinket  (Paul).  E.  FI.  *  1467.  Ypres.  = 
Peintre  verrier. 

Clint  (George).  E.  An.  1770-1854.  Londres. 
Portrait,  miniature  et  genre.  =  Son  père 
était  coiffeur  ;  lui-môme  essaya  plusieurs 
carrières  avant  de  se  livrer  à  la  peinture.  Il 
cultiva  d'abord  la  miniature  et  grava  beau- 
coup en  mezzo-tinto;  il  reçut  plus  tard  des 
conseils  de  sir  William  Beechey.  Il  fit  une 
série  de  portraits  des  principaux  artistes 
dramatiques  de  son  temps,  dans  les  costumes 
de  leur  rôle  favori.  ==  Falstaff  et  mistress 
Ford,  Londres. 

Clippele  (Mrae),  née  Elisa  Mercier.  *  1843. 
Fleurs  et  fruits. 

Clite  (Liévin  Van  den).  E.  FI.  '  xve  siècle. 
Gand  \1).  Histoire.  ==  Fit,  pour  le  conseil  de 
Flandre,le  tableau  du  Jugement  dernier  en 
1413.  Il  dut  remettre,  de  ce  qui  lui  fut  payé, 
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une  somme  importante  pour  certaine  déso 
béissance  commise  envers  Jean  sans  Peur.  Ce 
tableau  est  cité  avec  grand  éloge  par  les  do 
cuments  contemporains. 

Glock  ou  Cloeck  (Corneille^.  E.H.  *  1600 
Leyde.  Peintre  sur  verre.  =  Vitraux,  église 
Saint-Jean,  àGouda.Ces  vitraux  furent  peints 
d'après  les  cartons  d'Isaac  Swanenburg 
bourgmestre  de  Leyde.  Ils  furent  donnés  à 
l'église  de  Gouda  en  1601  et  1603  par  les  villes 
de  Leyde  et  de  Delft  ;  ils  sont  fort  remar- 
quables. 

Clodt  (Baron  Michel).  E.  Al.  1836.  Saint- 
Pétersbourg.  Paysage. =Retour  des  champs. 

Clodt  (Baron  Michel  II).  EL  Al.  1839.Satnt- 
Pétersbourg.  Genre.  =  Le  bénédicité. 

Cloet  (Bernard).  E.  FI.  1806.BRUGES.Genre. 
=  Rubens  visitant  Brauwer  dans  la  citadelle 
d'Anvers,  Bruges  (Académie). 

Clos*  (Gustave).  E.  Al.  1840-1870.  Stutt- 
gart. Paysage.  =  Plus  connu  comme  dessi- 
nateur. Illustra  plusieurs  ouvrages.  =  Cam- 
pagne près  de  Rome. 

Closson  (François).  E.  FI.  *  xixe  siècle. 
Liège.  Paysage. 

Clotz,  Clôt*  ou  Klotz  (Valentin).  E.  H. 
*  1680.  Maestricht.  Paysage.  ==  Excellent 
dessinateur  à  la  plume  et  ingénieur.  Touche 
légère,  beaucoup  de  soin. 

Clouet  ou  Cloet  (Jean),  le  Vieux.  E.  FI. 
1420.  Bruxelles.  =  Il  était  attaché  au  duc  de 
Bourgogne,  pour  lequel  il  travailla  en  1475. 
Un  artiste  de  ce  nom  est  encore  cité  dans  un 
compte  de  la  ville  de  Bruxelles,  de  1498-99. 

Clouet  ou  Cloet,  (nom  primitif  de  cette 
famille)  dit  Jehannet  (Jean),  le  Jeune,  fils 
de  Jean  le  Vieux.  E.  Fr.  Ver»  1485-1541.  Bru- 
xelles (0-  Portrait.  =  Peintre  du  roi  Fran- 
çois Ier  dès  1518.  Un  acte  du  registre  du  Trésor 
des  Chartes  démontre  que  ce  peintre  vint  de 
l'étranger  s'établir  en  France,  où  il  se  maria  à 
Tours  avec  Jeanne  Boucault.  Son  fils  François 
y  naquit.  Toutefois,  Jehannet  alla  se  fixer  à 
Paris  où  probablement  il  mourut.  Il  eut  un 
grand  succès  à  la  cour  de  France,  mais  ne 
parvint  point  à  obtenir  des  lettres  de  natura- 
lisation. Elles  furent  accordées  à  son  fils 
qui,  sans  l'octroi  du  roi  de  France,  n'aurait 
pu  entrer  en  possession  des  biens  délaissés 
par  son  père.  Si  ce  peintre  est  le  même  que 
celui  cité  par  Jean  Lemaire,  sous  le  nom  de 
Jehan  Hay  (Jehannet)  (?)  dans  une  poésie  de 
1509  faite  sur  un  événement  de  1503,  il  est 
difficile  d'admettre  sa  naissance  en  1485.  Ce 
n'est  pas  à  18  ans  qu'il  pouvait  déjà  être 
cité  comme  artiste  célèbre.  =  On  ne  connait 
de  lui  aucun  ouvrage  authentique. 

Clouet  (François),  dit  .lam-i,  fils  de  Jean 
le  Jeune.  E.  Fr.  1510  (?)-1572(?).;Tours.  Histoire, 


portrait.  =  M.  de  Laborde  croit  que  ce  pein- 
tre est  désigné  dans  les  vers  de  Marot  : 
Epître  au  Roy  sur  la  traduction  des  psaumes 
de  David.  Une  lettre  de  Marguerite  de  Na- 
varre, publiée  par  M.  Genin  et  provenant  de 
la  Bibliothèque  nationale,  fonds  Béthune, 
n°  8516,  fol.  3,  tendrait  à  prouver  que  François 
eut  un  frère  également  bon  peintre,  mais  M.d^ 
Freville  fait  observer  que  la  lettre  date  de 
1529  et  qu'il  est  plus  probable  qu'il  s'agit  d'un 
frère  de  Jean,  le  Jeune.  Le  Clouet  qui  fait  l'ob- 
jet de  cette  notice  fut  nommé  peintre  ordi- 
naire des  rois  François  Ier,  Henri  II, François  II, 
Charles  IX  et  Henri  III.  François  Ier  lui  ac- 
corda des  lettres  de  naturalisation,  en  1541  ; 
on  le  surnomma  JANET,  diminutif  du  surnom 
de  son  père  ;  lors  de  la  mort  de  François  Ier, 
il  fut  chargé  de  mouler  le  visage  et  les  mains 
de  ce  prince  pour  l'effigie  qui  devait  le  repré- 
senter aux  funérailles  ;  il  fit  la  même  chose 
pour  Henri  II.  M.  Pinchart  dit,  sans  citer  de 
preuves,  qu'il  florissait  de  1545  à  1580.  =  Le 
Louvre  ne  possède  que  deux  portraits  authen- 
tiques de  ce  peintre  :  portrait  de  Charles  IX 
et  portrait  d'Elisabeth  d'Autriche.  —  Portrait 
de  François  II,  dauphin,  Anvers.  —  Portrait, 
Berlin.  —  Portrait  d'homme,  Londres.  =  On 
connaît  beaucoup  de  portraits  des  xve  et  xvift 
siècles  traités  dans  un  ton  et  dans  un  genre 
qui  les  ont  fait  attribuer  aux  Clouet.  Ces  pein- 
tres montrent  leur  origine  flamande  dans  les 
travaux  que  l'on  connait  d'eux.  La  naïveté, 
la  vérité  forment  la  base  de  leur  talent  que 
complétèrent  par  la  suite  le  style  et  l'élégance 
des  Français.  Malheureusement,  les  Clouet,  en 
subissant  l'influence  d'une  école  étrangère, 
perdirent  de  leur  originalité.  Modelé  plein  de 
finesse,  touche  ferme  et  légère,  caractères 
admirablement  rendus.  Cette  famille  de  pein- 
tres a  été  remise  en  honneur  par  les  amateurs 
de  notre  époque.  Dans  les  ventes  publiques, 
beaucoup  de  portraits  sont  présentés  comme 
sortant  de  leurs  pinceaux,  mais  ils  n'ont  aucun 
caractère  d'authenticité.  =  Ventes  :  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Portrait  de  Henri  II,  peint 
par  Jean  Clouet  II,  230  fl.  (Le  catalogue  a  at- 
tribué erronément  ce  portrait  à  François 
Clouet  ;  par  erreur  aussi  il  fait  de  ce  portrait 
celui  de  don  Juan  d'Autriche).  —  V.  De  Bruge- 
Dumesnil  (1851),  Portrait  dEléonore  d'Au- 
triche, sœur  de  Charles-Quint ,  430  fr  —  V. 
Pourtalôs  (1865),  Portrait  de  femme,  4020  fr. 
—  V.  Hédouin  (1866),  Portrait  de  Charles  IX, 
2000  fr.  -  V.  Marcille  (1876),  Portrait  de  Jac- 
queline, comtesse  deMontbel  et  tf  Entremonts, 
4000  fr.  (sur  bois.  Haut.,  24  cent.  Larg.,  20  c). 
ciouwet  (Pierre).  E.  Fl.  1606.  Anvers.  = 
Visita  l'Italie,  étudia  à  Paris  et  s'établit  dans 
sa  ville  natale.  Plus  connu  comme  graveur. 
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Clovio  (don  Giulio).  E.  I.  1498(?)-1578.  Gri- 
sone  (village  de  l'Esclavonie).  Miniature.  == 
Vint  en  Italie  à  l'âge  de  dix-huit  ans  ;  ami  de 
Jules  Romain  ;  fut  appelé  à  la  cour  de  France  et 
revint  en  Italie,  après  la  mort  du  roi  Louis. 
Tombé  entre  les  mains  des  Espagnols,  pen- 
dant le  sac  de  Rome,  en  1527,  il  fit  vœu  d'en- 
trer en  religion  s'il  parvenait  à  s'échapper  ; 
ayant  réussi  à  se  sauver,  il  se  fit  chanoine, 
et  fut,  peu  de  temps  après,  attaché  à  la  mai- 
son du  cardinal  Grimani  et  ensuite  à  celle 
d'Alexandre  Farnôse.  Il  exécuta  pour  ces  deux 
princes,  ainsi  que  pour  Côme  de  Médicis,  des 
travaux  admirables.  La  dédicace,  autographe 
de  son  missel  de  Naples  est  signée  :JuliusClo- 
vius  Macedo.  =  Miniatures  d'une  psalmodie 
romaine  (attribué),  Bibliothèque  nationale,Pa 
ris.  —  Déposition  de  la  croix  (miniature),  Flo 
rence.—  Les  victoires  de  Charles-Quint,  douze 
miniatures  sur  vélin,  Londres.  —  Le  Paradis 
du  Dante,  illustré,  Rome.  —  Missel,  Naples 
(chef-d'œuvre).  =  Détails  supérieurement  ren- 
dus ;  portraits  parfaitement  ressemblants  ; 
expression  profondément  sentie  et  remplie  de 
noblesse  et  de  grandeur  ;  science  remarqua- 
ble du  dessin  ;  belle  entente  de  la  composition, 
costumes  riches,  variés  et  très  gracieux;  per- 
spective savante. 

Glutinck  (Gisbert).  E.  H.  *  xve  siècle.  = 
Florissait  à  Utrecht. 

Gluysenaer  (Alfred).  E.  FI.  1840.  Bru- 
xelles. Histoire.  =  Elève  de  Navez  et  de 
L.  Cogniet.  Peintures  à  l'université  de  Gand. 
—  Henri  IV  à  Canossa. 

Cluyt  (Adrien).  E.  H.  *  1604.  Alkmaar. 
Portrait.  =  Elève  d'A.  Van  Montfoort.  Son 
père  était  peintre  sur  verre  et  n'était  pas  sans 
mérite  pour  la  représentation  des  armoiries. 

Cnudde  (Louis).  E.  FI.  1682-1741.  Gand. 
Histoire.= Elève  de  Jean  Van  Cleef  de  Venloo. 
Immerzeel,  Piron  et  nous  même  d'après  eux, 
avons  cité  un  Augustin  comme  fils  et  élève  de 
Louis.  Un  manuscrit  de  l'abbé  Van  de  Velde, pe- 
tit-fils de  Louis  par  sa  mère,  nomme  cet  Augus- 
tin frère  et  non  fils  de  Louis.  Il  ajoute  qu'Au- 
gustin donna  des  leçons  d'architecture,  fut 
considéré  comme  excellent  dans  cet  art  et 
mourut  en  1756.  En  même  temps  il  fut  un  bon 
peintre  de  fresques.  =  Louis  imita  la  manière 
de  son  maître. 

Cobergher  (Wenceclas).  E.  FI.  1556,  60  ou 
61-1634.  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  Martin 
de  Vos,  chez  qui  il  fut  reçu  en  1573.  En  1579,  il 
étudiait  la  peinture  à  Paris  ;  vers  1583  il  se 
rendit  en  Italie,  séjourna  à  Naples  où  il  de- 
meura chez  le  peintre  anversois  Jean  Franc- 
ken  dont  il  épousa  la  fille.  En  1600,  il  se  trou- 
vait à  Rome  où  on  constate  sa  présence  depuis 
plusieurs  années  déjà.  Il  y  épousa  en  secondes 


noces  la  fille  d'un  Bruxellois  qui  y  était  établi. 
Goberger  jouissait  en  Italie  d'une  grande  ré- 
putation comme  peintre,  architecte  et  ingé- 
nieur. Rome  et  Naples  ornèrent  leurs  églises 
de  ses  tableaux  et  lui  firent  construire  des 
palais,  des  châteaux  etdes  forteresses.  Protégé 
tout  spécialement  par  les  cardinaux  Cinthio  et 
Pedro  Aldobrandini,   neveux  du   pape  Clé- 
ment VIII,  par  les  ducs  de  Sorra,  de  Sessa  et 
autres  princes  de  l'époque.  Excellent  numis- 
mate, il  réunit  et  classa  une  importante  col- 
lection de  médailles  et  de  monnaies  qu'il  des- 
sina à  la  plume  en  les  accompagnant  d'une 
légende  en  italien.  Doué  d'une  intelligence 
supérieure  et  d'aptitudes  toutes  spéciales  pour 
les  arts  et  les  sciences,  il  devint,  non  seule- 
ment bon  peintre,  mais  encore  ingénieur  de 
talent,  antiquaire,  graveur,  architecte,  poète, 
économiste  et  savant.  En  1604  il  était  de  re- 
tour dans  sa  patrie  où  il  fut  reçu,  en  cette 
année,  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers. 
Nommé  en  1605  architecte  et  ingénieur  des 
archiducs.  En  1618,  les  mêmes  souverains  lui 
conférèrent  la  direction  des  Monts-de-piété  r 
institution  qu'il   avait   introduite   dans  son 
pays  ;  ces  fonctions  nécessitèrent  sa  résidence 
à  Bruxelles  où  il  mourut.  Quoique  l'on  ait  pu- 
blié d'excellentes  recherches  sur  les  dates  de 
naissance  et  de  mort  de  ce  grand  homme,  la 
question  est  loin  d'être  définitivement  résolue. 
Les  lettres  de  légitimation  demandées  par 
l'artiste  et  obtenues  par  lui  en  mai  1579,  disent 
qu'à  cette  date  il  était  âgé  d'environ  18  ans 
(out  ontrent  xviij  jaeren).  Cela  permettrait 
de  supposer  la  date  de  1561  si  un  autre  docu- 
ment, extrait  des  Lettres  scabinales  anver- 
soises  de  1583,  cité  par  le  chr  Léon  de  Burburer 
ne  le  disait  en  toutes  lettres  âgé  à  cette  date 
de  plus  de  26  ans.  Enfin,  sa  propre  déclaration 
et  des  documents  de  la  plus  grande  importance 
pour  la  biographie  de  Cobergher,  documents 
publiés  par  M.  Pinchart  dans  le  Messager  des. 
Sciences  etc.  (1858),  le  disent  en  1600,  âgé  d'en- 
viron 40  ans.  Les  mêmes  contradictions  exis- 
tent pour  l'époque  de  sa  mort,  comme  on  va 
le  voir.  Il  est  donc  bien  difficile  sinon  impos- 
sible de  décider  en  présence  de  documents 
authentiques  qui  se  détruisent  les  uns  les  au- 
tres. Son  épitaphe  donnait  l'année  1630  pour 
celle  de  sa  mort,  mais  il  paraît  prouvé  que 
cette  date  est  fautive  :  un  document  digne  de 
foi  (les  comptes  du  Mont-de-piété  de  Bruxelles) 
dit  que  Charles  Cobergher,  fils  de  Wenceslas, 
remplit  gratuitement  ses  fonctions  au  Mont- 
de-piété  de  Bruxelles  jusqu'en  novembre  1634, 
époque  de  la  mort  de   son  père   auquel  il 
succéda  comme  directeur.  D'un  autre  côté, 
M.  Alex.  Pinchart  extrait  d'un  autre  docu- 
ment, Registre  aux  gages   et  pensiom   de 
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1625-1639,  laldate  du  23  novembre  1635.  =  Le 
Christ  porté  au  tombeau,  Bruxelles.  —  Fuite 
en  Egypte,  ib.  (église  du  Sablon).  —  Le  Christ 
sur  les  genoux  de  sa  mère,  Anvers  (église  de 
Saint-André).  —  Constantin  adorant  la  vraie 
croix,  ib.  (église  de  Saint-Jacques).  —  Saint 
Hubert,  église  de  Tervueren,  près  Bruxelles. 
-  Sainte  Famille,  ib.  —  Le  Christ  présenté  au 
peuple,  Toulouse.  =  Imitateur  des  Italiens. 
Formes  raides  et  souvent  guindées.  Il  était 
excellent  architecte  ;  plusieurs  belles  églises 
de  la  Belgique,  entre  autres  celle  de  Mon- 
taigu,  ont  été  bâties  par  lui  ;  il  était  encore 
bon  ingénieur  et  dessécha  plusieurs  marais 
en  conduisant  leurs  eaux  vers  la  mer. 

Coblegers  (Anne».  E.  FI.  *  xvine  siècle.  = 
Son  père  était  un  médecin  de  Bréda  établi  à 
Anvers,  où  Anne  cultiva  la  peinture  avec 
succès. 

Coblitz.  E.  Fr.  *  1842.  Genre. 

Cobo  de  Gusman  (Joseph).  E.  Es.  1666- 
1746.  Jaen.  Histoire.  =  Elève  de  Valois;  mort 
à  Cordoue.  Peignit  dans  beaucoup  de  cou- 
vents de  son  pays.  =  Grande  fécondité. 

Goccapani  (Sigismond).  E.  I.  1585-1642. 
Florence.  Histoire.  =  Elève  de  Louis  Cardi, 
dit  Cigoli;  étudia  d'abord  les  belles-lettres  et 
les  mathématiques;  les  abandonna  pour  la 
peinture  ;  se  rendit  à  Rome,  en  1610  ;  revint 
dans  sa  patrie  et  s'y  acquit  une  belle  réputa- 
tion comme  peintre  et  comme  architecte.  = 
Excellent  architecte  ;  auteur  d'un  traité  sa- 
vant sur  les  moyens  d'encaisser  le  fleuve 
Arno  dans  un  canal.  Cet  ouvrage  fut  approuvé 
par  Galilée. 

Coccorante  (Léonard)  E.  I.  *  1714.  Ma- 
rine et  paysage.  =  Elève  de  J.-F.  Van  Bloe- 
men. 

Cochereau  (Mathieu).  E.  Fr.  1793-1817. 
Montigny.  Genre.  =  Elève  de  David.  =  Inté- 
rieur de  l'atelier  de  David  avec  portraits 
Paris. 

Cochet  (Augustine).  E.  Fr.  1788-1832. 
Saint-Omer.  Genre  et  portrait.  =  Elève  de 
Chéry.  =  Prédication  de  saint  Jean.  —  Retour 
du  soldat. 

Cochetti.  E.  I.xixe  siècle.  Rome.  Histoire. 

Cochin.  V.  Tardieu. 

Cochin  (Jacques).  E.  Fr.  *  1533.  Troyes(?). 
a  Peintre  verrier  et  d'ornements.  Travailla 
aux  églises  de  Troyes.  =  Artiste  de  mérite. 

Cochin  (Charles).  E.  Fr.  *  xvme  siècle. 
Il  figure  avec  la  qualité  de  peintre  dans  l'acte 
de  baptême  de  Charles-Nicolas  Cochin,  fils, 
dressé  le  22  février  1715. 

Cochran  (Guillaume).  E.  An.  1738-1785. 
Sjrathoven  (Ecosse).  Portrait,  histoire.  = 
Etudia  à  Glasgow,  puis  à  Rome  avec  Gavin 
Hamilton,  et  revint  dans  son  pays  où  il  exé- 
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cuta  des  travaux  considérables.  =  Ses  por- 
traits sont  estimés. 

Cock  ou  Kock  (Jérôme  Willems  dit),  frère 
de  Mathieu,  E.  FI.  1509  ou  10-1570.  Anvers. 
Paysage.  =Fils  de  franc-maître;  reçu  dans  la 
gilde  anversoise  en  1545.  Il  fit  le  commerce  de 
tableaux.  L'époque  de  sa  naissance  n'est  pas 
connue  :  les  uns  la  mettent  à  1498,  les  autres 
à  1510  ou  1520.  Beaucoup  plus  connu  comme 
excellent  graveur,  imprimeur  et  éditeur.  Rhé- 
toricien  et  poète. 

Cock  ou  Kock  (Mathieu)  (Willems  dit), 
frère  de  Jérôme.  E.  FI.  1500  (?)  1554.  Anvers. 
Paysage.  =  Naquit  en  1500  ou  1505.  Mort  selon 
quelques  biographes  en  1552.  Séjourna  en  Italie 
où  il  se  perfectionna.  Mentionné  dans  les  regis- 
tres de  Saint-Luc  en  1580  comme  ayant  reçu 
un  élève.  C'est  la  seule  trace  que  l'on  ait  de 
son  retour  à  Anvers.  =  Grande  vérité  ;  génie 
inventif  :  composition  facile ,  naturelle  et 
mouvementée. 

Cock:  (César  de),  frère  de  Xavier.  E.  FI. 
'1860.  G  and.  Paysage. 

Cock.  (Xavier  de),  frère  de  César.  E.  FI. 
1818.  Gand.  Paysage  et  animaux.  =  Elève  de 
F.  de  Braekeleer.  =  Bœufs  au  repos.  —  Envi- 
rons de  Dinant. 

Cock  (François  de).  E.  FI.  1643-1709  An- 
vers. Portrait,  histoire  (?).  =  Il  se  destina  à 
l'état  ecclésiastique  :  après  l'achèvement  de 
ses  études,  l'amour  de  l'art  l'appela  à  Rome  ; 
il  en  revint  pour  occuper  un  canonicat  à  An- 
vers en  1662.  Tous  ses  moments  de  loisir 
étaient  consacrés  à  la  peinture  ou  au  dessin. 
Il  ne  cultivait  l'art  qu'en  amateur  et  y  obtint 
néanmoins  un  succès  véritable.  Parmi  ses  ta- 
bleaux on  cite  les  portraits  de  deux  évoques 
d'Anvers,  J.  Fr.  de  Beughem  et  R.  Cools, 
ainsi  que  celui  de  l'ambassadeur  autrichien  le 
fameux  comte  de  Kaunitz.  S'occupa  aussi  d'ar- 
chitecture. 

Cock  (Nicolas-Gisbert).  E.  H.  *  xvir3  siècle. 
=Peintre  sur  verre.  Demeura  d'abord  àYssel- 
steyn  et  de  là  s'établit  à  Utrecht  (1620-1621). 

Cockq  (Paul-Joseph  de).  E.  FI.  1724-1801. 
Bruges.  Histoire,  paysage.  =  Elève  de  Ma- 
thias  De  Visch.  Il  fut  directeur  de  l'Académie 
de  Bruges,  en  1775.  =  Apollon  couronnant  la 
poésie  et  la  musique,  Bruges  (Acad.).  —  Pay- 
sage avec  bâtiments  (copie  d'après  Canaletti), 
ib.  —  La  sainte  Trinité,  ib.  =  Egalement  ar- 
chitecte. 

Codera  (Philippe).  E.  H.  *  1700  (?).  Maes- 
tricht.  Portrait,  histoire.  ==  Etudia  d'après 
les  grands  maîtres,  en  Italie.  Revint  dans  sa 
patrie,  obtint  le  titre  de  peintre  du  prince- 
évêque  de  Liège,  Joseph-Clément  de  Bavière. 
Mort  dans  les  premières  années  du  xviir3  siè- 
cle à  l'âge  de  76  ans,.  =  Artiste  habile. 
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Coclers  (Jean-Baptiste),  fils  de  Philippe. 
E.  FI.  1692-1762.  Maestricht.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  son  père,  il  se  rendit  en 
Italie  où  il  épousa  une  Romaine  et  où  il  tra- 
vailla avec  Servàndoni  ;  en  revenant  dans  sa 
patrie,  il  s'arrêta  à  Marseille  et  y  perdit  sa 
femme  ainsi  que  tous  ses  enfants.  Il  se  remaria 
peu  après.  A  Marseille  il  peignit  à  fresque  les 
murs  de  la  Bourse;  cet  ouvrage  est  détruit. 
Il  s'établit  à  Liège  où  il  devint  peintre  de  la 
cour  du  prince -évoque,  Georges-Louis.  Fit 
successivement  les  portraits  des  trois  princes 
dont  il  fut  peintre  et  mourut  riche  et  consi- 
déré. Outre  ses  fils  Louis-Bernard  et  Coclers 
Van  Wyk,  il  eut  encore  une  fille,  Marie-Lam- 
bertine  qui  grava  dans  le  style  d'Adr.  Van 
Ostade.  =  Il  existe  encore  de  lui  à  Liège  des 
tableaux  médiocres. 

Coclers  (Jean-G.-C),  frère  de  Jean-Bapt. 
E.  FI.  1715-1751.  Liège.  Fleurs.  =  Devint  in- 
specteur-général de  la  douane.  =  Peintures 
et  décorations  au  palais  des  princes-évêques, 
Liège. 

Coclers  (Louis -Bernard),  fils  de  Jean- 
Baptiste.  E.  FI.  1740-1817.  Maestricht.  Por- 
trait et  intérieurs.  =  Elève  de  son  père.  Visita 
l'Italie  en  1759,  revint  à  Liège  puis  travailla  à 
Maestricht,  Nymègue,  Dordrecht  et  Leyde  où 
il  se  fixa  en  1769.  Compromis  dans  la  politique 
il  se  rendit  à  Paris  en  1787  et  y  vendit  sa  belle 
collection  d'objets  d'art,  séjourna  ensuite  à 
Amsterdam  et  revint  mourir  à  Liège.  Fut 
aussi  marchand  de  tableaux  et  excellent  res- 
taurateur. =  Villageoise  avec  son  enfant, 
Amsterdam.  —  Baptême  de  Jésus  par  le  pré- 
curseur, Maestricht.  (Eglise  Notre  Dame).  = 
Ses  intérieurs  sont  dans  la  manière  de  Mieris, 
Metzu  et  Schalken.  Graveur. 

Coclers  Van  Wylc,  fils  de  Jean-Bap- 
tiste.  E.  FI.  *  xvme  siècle.  Histoire.  =  Alla 
s'établir  à  Marseille,  où  il  devint  directeur  de 
l'Académie  des  beaux-arts  et  où  il  mourut 
après  y  avoir  formé  quelques  bons  artistes. 

Cocq  (Corneille  De).  E.  H.  1815.  Munster. 
Portrait,  nature  morte  et  intérieurs.  =  Elève 
de  B.  J.  Van  Hove. 

Cocq  (Jean-Claude  De).  E.  FI.  f  1735.  An- 
vers. Portrait.  =  Plutôt  connu  comme  sculp- 
teur; on  sait  qu'il  a  dessiné  des  portraits, 
mais  on  ignore  s'il  en  a  peint. 

Coda  (Benoit).  E.  I.Vers  1460-1520  (?).  Fer- 
rare.  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Bellini;  ha- 
bita Rimini  où  il  a  laissé  quelques  ouvrages. = 
Goût  recommandable. 

Coda  (Barthélémy),  fils  de  Benoit,  dit 
l'Ariminese.  E.  I.  *  1543.  Histoire,  portrait. 
=  Habita  Rimini  en  même  temps  que  son 
père.  =  Anges  d'une  grâce  parfaite;  goût  ex- 
cellent. 


Codazzo  (Nicolas -Viviani).  E.  Pr.  1647- 
1693.  Architecture  et  perspective.  =  Membre 
de  l'Académie  royale  de  peinture  et  sculpture 
de  Paris.  Mort  à  Gènes. 

Codde  (Charles).  E.  H.  f  1098.  La  Haye. 
Paysage,  genre,  portrait.  =  Son  maître  n'est 
point  connu;  il  est  inscrit  dans  la  confrérie 
de  Saint- Luc,  à  La  Haye,  en  1662,  et  il  est 
mort  dans  cette  ville.  =  Il  imita  avec  bonheur 
la  manière  de  Both  et  aussi  celle  de  Berchem; 
pour  ses  figures,  il  les  peignit  dans  le  genre 
de  Terburg,  avec  beaucoup  de  goût  et  de  fini. 

Codde  (Pierre).  E.  H.  *  xvne  siècle.  La 
Haye.  Histoire,  corps  de  garde,  intérieurs.  = 
On  croit  que  Charles  et  Pierre  furent  deux 
frères.  =  Cet  artiste  possédait  un  talent  re- 
marquable qui  rappelle  un  peu  la  manière 
de  Rembrandt;  bon  dessin,  beau  coloris.  = 
Ventes  ;  V.  Delmarmol  (1791),  Une  compagnie 
ou  société  espagnole,  140  florins. 

Coddeman,  Codden  ou  C  odde  (Luc). 
1 1469.  Anvers.  Histoire,  portrait.  =  C'est  le 
second  artiste  que  l'on  trouve  inscrit  sur  le 
registre  de  Saint-Luc  dont  il  était  franc-maître 
en  1453. En  1426,  il  était  déjà  qualifié  de  peintre 
de  figures.  Doyen  de  Saint-Luc,  en  1455, 1457, 
1460  et  1464.  Très  apprécié  dans  sa  ville  na- 
tale. Il  y  reçut  des  commandes  officielles 
importantes.  Beau-frère  du  peintre  Guillaume 
Coeman.  Ses  deux  frères  Guillaume  et  Jean 
étaient  sculpteurs. 

Coddesteyn  (Jacques).  E.  H.  *  xve  siècle. 
Gouda  (?).  Peintre  sur  verre.  =  Cité  comme 
ayant  acheté  plusieurs  maisons  à  Gouda,  en 
1481.  On  le  considère  comme  un  des  maîtres 
des  célèbres  frères  Crabeth.  =  Il  doit  avoir 
peint  quelques-uns  des  beaux  vitraux  de 
Gouda,  détruits  par  l'incendie  de  1552. 

Codere  (Hugues).  E.  Fr.  *  1385.  Rodez. 
Ornements. 

Codioue  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1598.  Mo- 
dène.  Histoire.  =  Egalement  sculpteur. 

Coeberger.  V.  Cobergher. 

Coeberghs  de  Grave  (Corneille).  E.  FI. 
*  1629.  =  Reçu  bourgeois  d'Anvers,  en  1629. 

Coecke  (Pierre).  V.  Coucke. 

Coeclcx  (Jacques).  E.  FI.  *  xvnr3  siècle. 
Anvers.  —  Remporta  un  prix  à  l'Académie 
d'Anvers,  en  1768. 

Coedes  (Louis  E.).  E.  Fr.  1810.  Paris. 
Genre,  etc.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  =  Le  bon 
pasteur. 

Coeffier  (Mme  née  Lescuyer).  E.  Fr.  1814. 
Paris.  Portrait.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 

Coelenbier  (Jean).  E.  H.  *  XVIIe  siècle. 
Utrecht,  Paysage,  vues  de  rivière,  etc.  = 
Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Haarlem, 
en  1632.  Se  maria  dans  cette  ville,  en  1638. 
Vivait  encore  en  1671.  =  On  cite  de  lui  une 


COE 


216 


COF 


Vue  de  rivière  datée  de  1644  parue  à  Amster- 
dam en  1770,  et  dont  l'exécution  était  remar- 
quable; on  la  comparait  aux  œuvres  de  van 
Goyen. 

Coelho  Bento  de  Silveli-a.  E.  Es. 
f  1708.  Histoire.  =  Mort  très  âgé.  =  Tableaux, 
Lisbonne.  =  Bon  dessin,  coloris  satisfaisant. 

Coello  (Àlonzo-Sanchez).  E.  Es.  1515  (?)- 
1590.  Bourg  de  Benifayro  (?)  (royaume  de 
Valence).  Histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
Raphaël,  à  Rome,  et  d'Antoine  Moro,  peintre 
hollandais,  établi  en  Espagne;  se  rendit  en 
Portugal,  y  fut  au  service  de  don  Juan.  A  la 
mort  de  ce  prince,  Coëllo  revint  en  Espagne 
et  s'attacha  à  dona  Juana,  sœur  de  Philippe  II, 
et  ensuite  à  ce  dernier.  En  grande  faveur  à  la 
cour  d'Espagne,  favorisé  par  plusieurs  papes, 
par  les  ducs  de  Florence,  de  Savoie,  le  car- 
dinal Farnèse  et  plusieurs  autres  grands  per- 
sonnages. Mort  à  Madrid,  après  avoir  fondé, 
à  Valladolid,  un  hospice  pour  les  enfants 
trouvés.  Célébré  par  le  fameux  Lopez  de 
Vega,  qui  fit  son  épitaphe.  =  Tableaux,  Pans. 

—  Portrait  de  femme,  Vienne.  —  Portrait  de 
don  Carlos  (?),  Madrid.  —  Portrait  d'Isabelle- 
Claire-Eugénie,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Mariage 
de  sainte  Catherine,  ib.  —  Portrait  de  Jeanne 
d'Autriche,  fille  de  Charles-Quint,  Bruxelles. 

—  Portrait  de  Marguerite  de  Parme,  ib.  — 
Portrait  de  Marie  d'Autriche,  ib.  =  Belle  ex- 
pression, beaucoup  de  relief,  coloris  dans  le 
genre  de  celui  du  Titien.  Portraits  ressem- 
blants et  pleins  de  vérité.  =  Ventes  :  V.  Sala- 
manca  (1867),  Portrait  de  Fernand  Cortez, 
6,700  fr.  —  Même  V.  Portrait  d'an  jeune  gen- 
tilhomme, 4,600  fr.  —  V.  Salamanca  (1875), 
Portrait  de  Fernand  Cortez,  1,750  fr.  (On  re- 
marquera que  c'est  le  même  que  celui  de  la 
vente  de  1867).  —  Même  V.  Communion  de 
sainte  Thérèse,  4,700  fr. 

Coello  (Dona-Isabelle  ou  Elisabeth),  fille 
de  Sanchez.  E.  Es.  1564-1612.  Madrid.  Portrait, 
histoire.  =  Elève  de  son  père;  citée  comme 
une  femme  accomplie  pour  son  esprit,  ses  ta- 
lents en  musique  et  ses  connaissances  variées. 
=  Acquit  dans  le  portrait  une  réputation  mé- 
ritée. 

Coello  (Claude),  de  la  même  famille 
qu'Alonzo.  E.  Es.  1621  (?)- 1693.  Madrid.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  F.  Rizi;  regardé 
comme  le  dernier  peintre  de  talent  qui  ait 
paru  en  Espagne,  au  xvir3  siècle.  Travailla  à 
Madrid,  à  Tolède,  à  Saragosse;  succéda  à 
Careno,  comme  peintre  du  roi  et  dans  toutes 
ses  autres  charges.  Le  roi  d'Espagne,  ayant 
fait  venir  Luc  Giordano  pour  peindre  plu- 
sieurs parties  de  l'Escurial,  Claude  mt  si  sen- 
sible à  cette  préférence  qu'il  en  mourut  de 
chagrin  après  une  vie  très  laborieuse.  =  Saint 


Pierre  d'Alcantara,  marchant  sur  les  ondes, 
Munich.  —  Sujets  mystiques,  Madrid.  —  La 
santa  forma,  ib.  —  Apparition  de  Jésus-Christ 
à  saint  François,  Paris.  =  Etudia  le  Titien, 
Rubens  et  Van  Dyck.  Coloris  remarquable; 
dessin  correct,  beaucoup  d'effet  %  excellait 
dans  l'architecture.  Il  n'a  manqué  à  ce  pein- 
tre pour  être  un  génie  immense  que  de  naitre 
plus  tôt.  =  Ventes  :  V.  Lebrun  (1810),  Saint 
Pierre  d'Alcantara  avec  un  de  ses  compa- 
gnons, 7,300  fr.  =  V.  Salamanca  (1875),  Jésus 
et  saint  Pierre,  600  fr 

Coeman  (Guillaume).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
=  Ce  peintre  paie  les  droits  de  bourgeoisie, 
à  Anvers,  en  1434  ;  il  était  beau-frère  de  Luc 
Codde  et  est  cité  comme  tel  dans  un  docu- 
ment de  1440.  Vivait  encore  en  1453,  année  où 
il  est  inscrit  parmi  les  premiers  francs- maî- 
tres de  St-Luc. 

Coene  (Jean).  E.  FI.  *  xv«  siècle.  Bruges. 
=  Porté  sur  les  registres  de  la  confrérie  de 
Saint-Luc  en  1470. 

Coene  (Jean-Henri  de).  E.  FI.  1798-1866. 
Nederbrakel.  Genre.  =  Elève  de  David  et 
de  Paelinck.  =  La  tournée  pastorale.  —  Le 
vendredi. 

Coene  (Constantin-F.).  E.  FI.  1780-1841. 
Vilvorde.  Genre,  paysage  et  histoire.=  Elève- 
de  Henri  Van  Assche.  =  Soldat  de  la  bataille 
de  Waterloo  rentrant  dans  la  maison  pater- 
nelle, Bruxelles.  —  Famille  de  paysans  devant 
leur  demeure,  Haarlem. 

Coene  (Jean),  fils  de  Constantin.  E.  FI. 
1805.  Paysage.  =  Elève  de  son  père  et  de 
H.  Van  Assche. 

Coene  (Jean-Baptiste),  fils  de  C.-F.-E.  FL 
1842.  Animaux. 

Coentgen  (George-Joseph).  E.  Al.  1770. 
Mayence.  Genre  (?).  =  S'établit  à  Francfort- 
sur-le-Mein,  et  y  érigea,  en  1779,  une  école  de 
dessin.  =  Graveur. 

Coessin  de  la  Fosse  (Charles  A.).  E.  Fr. 
1829.  Lisieux.  Histoire,  genre  etc.  =  Elève  de 
Picot  et  de  Couture.  =  Mort  du  général  Espi- 
nasse.  —  Le  Soir. 

Coets  (Herman).  E.  H.  1863-17".  Middel- 
bourg.  Portrait  et  marines.  =  Elève  de  Bly- 
hooft.  =  Il  habita  Amsterdam  sur  la  fin  de  se& 
jours.  =  Graveur. 

Coetsoen  (Etienne).  E.  FI.  *  xve  siècle.  =* 
Enlumineur  porté  sur  les  registres  de  St-Luc, 
à  Bruges,  en  1470. 

Coeuré  (Sebastien).  E.  Fr.  1678.  Histoire, 
portrait.  =  Niobé. 

Coftetier  (Nicolas).  E.  Fr.  1821.  Gorze 
(Mozelle).  Paysage.  =  Elève  de  Marchai  de 
Metz. 

Coffire  (Benoît).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Premier  prix  de  l'Académie  royale 
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de  peinture  de  France,  en  1692,  avec  son 
Abraham  répudiant  Agar  et  son  fils  Ismaèl. 
Travailla  à  Copenhague. 

Cogel.  E.  Fr.  *  1718.  Suède.  Paysage  (?).  = 
Etabli  en  France  et  professeur  à  l'école  pu- 
blique de  Lyon. 

Cogels  (Joseph-Charles).  E.  FI.  1786-1831. 
Bruxelles.  Paysage.=  S'établit  à  Dusseldorf, 
en  1805,  fut  appelé  en  Bavière  pour  y  donner 
des  leçons  à  la  princesse  Elisabeth  et  mourut 
à  Donawerth.  Peintre  en  titre  de  la  cour  de 
Bavière. 

Coglietti.  E.  I.  1804-1875.  Bergame.  His- 
toire. =  Etudia  à  Rome  où  il  a  laissé  des  tra- 
vaux importants.  =  Fresques  dans  la  basi)  ique 
de  Savone  (chef-d'œuvre). 

Cogniet  (Marie- Amélie),  sœur  de  Léon. 
E.  Fr.  1798-1869.  Paris.  Genre,  portrait.  = 
Elève  de  son  frère.  =  La  confession.  —  Por- 
trait de  madame  Adélaïde  d'Orléans.  Ver- 
sailles. —  Portrait  du  maréchal  de  Marrillac,  ib. 

Cogniet  (Léon),  frère  d'Amélie.  E.  Fr. 
1794-1880.  Paris.  Histoire,  genre  et  portrait. 
=  Elève  de  Guérin.  Célèbre  peintre  dont  le 
nombre  des  élèves  est  considérable  ;  il  s'est 
particulièrement  voué  à  l'enseignement  et  les 
succès  qu'il  y  obtint  en  dirigeant  ses  élèves 
ont  fait  plus  pour  sa  renommée  que  ses  ta- 
bleaux. Ses  compositions  toujours  très  dra- 
matiques ont  été  popularisées  par  la  gravure. 
Il  a  fait  aussi  de  la  grande  peinture  décorative. 
=  LeTintoret  et  sa  fille  morte,  (chef  d'œuvre), 
Bordeaux.—  Combat  de  Limbourg,  Versailles. 
—  Bataille  de  Rivoli,  ib.  —  Massacre  des  in- 
nocents. 

Cogniet  (Mme,  née  Catherine  Thevenin), 
épouse  de  Léon.  E.  Fr.  1813.  Lyon.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  son  mari.  =  Un  atelier.  — 
Sainte  Geneviève,  enfant. 

Cohen  Pariara  (D.).  E.  H.  *  XIXe  siècle. 
Histoire.=  Exposa  en  1825,  à  Haarlem,  une 
Terpsichore;  habitait  Amsterdam. 

Coignard  (Louis).  E.  Fr.  1812.  Mayenne. 
Histoire,  genre  et  paysage.  =  Elève  de  Picot. 
=  Jésus-Christ  à  Emmaùs.  —  Troupeau  dans 
un  pâturage  hollandais,  Lille.  —  Tableaux 
dans  les  musées  de  Rodez,  du  Havre,  etc. 

Coignet,  Congnet  ou  Gognet  (Jac- 
ques). E.  FI.  *  xvie  siècle.  Détails  inconnus. 

Colgnet  (Gilles),  fils  de  Jacques.  E.  FI. 
1540  (§)  -1599.  Anvers.  Paysage,  figures  et  effets 
de  lumière.  =  Nommé  parfois  dans  les  actes 
authentiques  Quinget,  Coingnet  et  Quinet.  Son 
père  était  orfèvre  et  reçu  franc-maître  de 
St-Luc  en  1543.  Habita  très  jeune  dans  la  mai- 
son d'Antoine  Van  Palerme;  affilié  à  la  corpo- 
ration, en  1553,  comme  élève  d'un  artiste  peu 
connu  nomméBernard  Wenslyns.  Partit  pour 
l'Italie  avec  un  peintre  du  nom  de  Stello  avec 


lequel  il  travailla  à  Terni  entre  Rome  et  Lo- 
rette.  Visita  Naples,  la  Sicile  et  le  reste  de 
l'Italie.  Revint  à  Anvers  et  y  fut  reçu  dans  la 
confrérie  de  St-Luc,  en  1561  ;  il  en  fut  doyen  en 
1584;  alla  habiter  Amsterdam,  vers  1586,  pro- 
bablement à  cause  de  ses  opinions  religieuses  ; 
de  là  se  rendit  à  Hambourg  où  un  tombeau  lui 
fut  élevé  par  sa  veuve  et  sa  fille  unique.  Il  a 
peint  avec  Corneille  Molenaer.  =  Portrait  en 
pied  de  Pierson  la  Hues,  tambour  du  Vieux 
Serment  de  l'arc,  à  Anvers,  Anvers.  —  Saint 
Georges,z7j.  (tous  deux  signés  :  Gillis  Cogne't). 
=  11  travailla  beaucoup  à  la  détrempe.  Touche 
spirituelle.  Dessin,  coloris  et  composition  re- 
marquables. 

Coignet  (Jules-Louis-Philippe).  E.  Fr. 
1798-1860.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin. 
=  Les  temples  à  Pestum,  Munich. 

Cok.  V.  Kok. 

Col  (Jean -David).  E.  FI.  1822.  Anvers. 
Genre.  =  Elève  de  De  Keyser.  =  L'amateur 
de  serins.  —  Le  conteur  d'anecdotes. 

Cola.  V.  Gennaro. 

Goiaert  (J.).  *  xviie  siècle.  Portrait.  = 
Cité  par  Kramm  comme  l'auteur  d'un  bon 
portrait  exécuté  vers  1659,  à  Utrecht. 

Colandon  ou  Collandon  (D.).  E.  Fr. 
*  xviie  siècle.  Cannes.  Genre,  paysage.  =  Il  a 
travaillé  à  Paris.  Graveur. 

Colantonio.  V.  Fiore. 

Golantonio.  V.  Marzio. 

Colsn-t  de  Laon.  E.  Fr.  "  XIVe  siècle. 
Laon.  =  Cité  en  1391,  dans  les  statuts  des 
peintres  de  Paris.  En  1390,  il  était  peintre  et 
valet  de  chambre  de  Louis,  duc  de  Tourraine 
puis  d'Orléans.  En  1396,  on  le  voit  peintre  et 
valet  de  chambre  du  roi  et  du  duc.  On  a  pro- 
duit, à  propos  de  cet  artiste,  de  nombreux 
comptes  qui  prouvent  les  travaux  considé- 
rables qu'il  a  exécutés  pour  la  cour  de  France» 
Les  dates  de  sa  naissance  et  de  sa  mort  sont 
inconnues.  La  dernière  date  trouvée  et  qui  le 
concerne  est  1411. 

Colas  (Alphonse).  E.  Fr.  1818.  Lille.  His* 
toire,  portrait.  Acheva  ses  études  en  Italie.  = 
Elévation  de  la  croix,  Lille.  —  Saint  Grégoire 
le  Grand  délivrant  des  captifs,  ib.  —  Portrait 
de  M.  Souchon,  directeur  de  l'école  de  pein- 
ture à  Lille,  ib.  —  Samson,  ib. 

Colas  (Jean-L.-A.).  E.  Fr.  1816.  Gouville 
(Manche).  Genre.  =  Elève  d'Aubert. 

Colberg  (Antoine  de).  E.  Al.  *  1840.  Var- 
sovie. Histoire.  =  Elève  de  Wach. 

Cole  (Thomas).  E.  An.  1 1848.  Portrait. 

Cole  (Vicat).  E.  An. 

Coleman  (O.).  E.  An. 

Coles  (François).  E.  An. 

Coleins  ou  Colyns.  E.  FI.  '  XVIIIe  siècle. 
Histoire.  =  Ce  peintre  est  connu  pour  avoir 
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repeint  d'une  manière  remarquable  la  tête 
d'Io  dans  un  tableau  du  Corrége.  Il  mourut 
avant  1789. 

Coli  (Jean).  E.  I.  1634-1681.  Lucques.  His- 
toire. =  Lié  avec  Ph.  Gherardi  de  la  plus 
étroite  amitié,  il  composa  presque  tous  ses 
tableaux  avec  lui. 

Collez  (Adrien -Norbert-Joseph).  E.  Fr. 
1754-1824.  Valenciennes.  Décors,  vues  de 
ville  et  paysage.  =  Visita  l'Espagne,  dont  les 
beaux  sites  déterminèrent  sa  vocation  pour 
la  peinture.  =  Plusieurs  vues  de  ville,  Valen- 
ciennes. —  Eruption  du  Vésuve,  ib.  —  Et 
autres,  ib. 

Coller,  Coleyer  ou  Colynei*  (Evrard 
ou  Edouard).  E.  H.*  1691.  Breda.  Nature  morte 
et  intérieurs.  =  Fut  inscrit  dans  la  gilde  de 
Saint-Luc  à  Harlem  en  1673.  Il  habita  Leyde 
où  de  1670  à  1681  il  se  maria  quatre  fois.  Il 
était  décédé  en  1702. 

Collez  (Adrien-N.-J.).  E.  Fr.  1754-1824.  Va- 
lenciennes. Décors.  =  Tableaux  au  musée 
de  Valenciennes. 

Colin  (Olivier).  E.  Fr.  *  1411.  Tours.  Or- 
nements. =  Travailla  pour  le  duc  d'Or- 
léans. 

Colin.  E.  Fr.  *  1420.  Histoire  et  ornements. 
=  Excellent  artiste  et  bon  ingénieur;  peintre 
et  valet  de  chambre  du  duc  de  Bourgogne. 
Travailla  au  château  de  Hesdin  et  au  banquet 
de  Lille. 

Colin  d'Amiens  (Maître).  E.  Fr.  *  1482. 
Portrait.  =  Il  fut  chargé  par  Louis  XI  de 
peindre  le  portrait  de  ce  prince.  Célébré  par 
les  poètes  de  son  temps. 

Colin  (Pierre).  E.  Fr.  1550.  Limoges.  Email- 
leur.  =  Artiste  de  valeur. 

Colin  (Charles -Fr.).  E.  Fr.  1795.  Fruits, 
fleurs.  =  Elève  de  Garnier. 

Colin  (François).  E.  Fr.  1798-1864.  Bor- 
deaux. Genre.  =  Elève  de  Lacour,  père.  =■■ 
Fontaine  des  amours,  Bordeaux  (musée). 

Colin  (Alexandre).  E.  Fr.  1798-1875.  Paris. 
Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Girodet.  =  Une 
famille  taïtienne.  —  Un  poste  d'Arabes  à  Mas- 
cate.— Tableaux  dans  les  musées  de  Versailles, 
Avignon,  etc.  et  peintures  dans  les  églises  de 
Paris. 

Colin  (Paul),  fils  d'Alexandre.  1838.  Nîmes. 
Paysage. 

Colinet.  E.  Fr.  *  XVe  Siècle.VALENCIENNES. 

=  Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de  Bru- 
ges. On  croit  qu'il  est  fils  de  Simon  Marmion 
(voir  ce  nom). 

Colins  (Jean).  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Peintre 
demeurant  à  Gand  en  1466. 

Colins  (N.).  E.  FI.* xviie  siècle. Bruxelles. 
Paysage  avec  ruines.  =  Voyagea  en  Italie.  = 
Coloris  vif  et  effet  agréable;  il  étoffait  souvent 


ses  paysages  avec  des  bandits,  des  mendiants 
ou  des  voyageurs. 

Coiiaceroni  (Augustin).  E.  I.  *  1700.  Bo- 
logne. Histoire,  portrait  et  perspective.  = 
Elève  du  père  André  Pozzo. 

Coiiado  (Jean).  E.  Es.  f  1767.  Valence. 
Histoire.=Elôve  de  Richarte.=Ne  peignit  que 
des  fresques.  On  le  cite  comme  bon  poète. 

Coiiaert  (Jean).  E.  FI.  *  xvie  siècle.  Bru- 
xelles. =  Reçu  bourgeois  d'Anvers,  en  1564. 

Collaert  (Michel).  E.  FI.  *  xvie  siècle.  = 
Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1579. 

Collantes  (François).  E.  Es.  1599-1656. 
Madrid.  Paysage,  histoire.  =  Elève  de  Vin- 
cent Carducho.  =  Paysage  traversé  par  un 
ruisseau,  Munich.  —  Vision  d'Ezéchiel,  Ma- 
drid. —  Paysages,  ib.  —  Saint  Guillaume,  duc 
d'Aquitaine,  ib.  —  Pénitence  de  saint  Jérôme, 
Paris.  —  Extase  de  saint  Jérôme,  Copenhague. 
=  Excellent  dessinateur. 

Coliai-t  (Simon).  E.  Fr.  *  1565.  Rennes. 
Peintre  verrier.  =  Artiste  très  vanté  de  son 
temps  pour  son  originalité  et  son  talent. 

Collait  (Mlle  Marie).  E.  FI.  1842.  Bru- 
xelles. Paysage ,  animaux.  =  Verger  en 
Flandre,  Bruxelles. 

Collas  (Robert).  E.  Fr.  4  1527.  Rouen. 
Histoire,  ornements.  =  Il  exécuta  une  danse 
macabre  pour  le  cimetière  de  Saint-Maclou, 
à  Rouen. 

Coiiasius.  E.  H.  *  xvnie  siècle.  Portrait. 
=  Il  demeura  à  Utrecht. 

Collaudon.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Cannes. 
Paysage.  =  Travaillait  à  Paris. 

Collault  (Etienne).  E.  Fr.  *  1520.  =  Enlu- 
mineur. Travailla  pour  le  roi  François  Ier. 

Colle  (Raphaël  Dal).  E.  I.  1490  (?)-1530  (?). 
Colle  (près  de  Borgo  San-Sépolcro).  His- 
toire, portrait.=  Elève  de  Raphaël  et  de  Jules 
Romain  et  l'un  des  plus  grands  peintres  de  son 
époque  ;  travailla  souvent  de  concert  avec  le 
second  de  ses  deux  maîtres  et  imita  beaucoup 
la  manière  du  premier,  ce  qui  lui  valut  le  sur- 
nom de  Rafaellino.  S'occupa  au  Vatican.  = 
Saint  Michel,  Rome.  =  Imita  Jules  Romain  ; 
style  noble  et  sévère,  dessin  pur  et  correct, 
couleur  chaude  et  éclatante,  composition  sage. 

Collebant  ou  Collebrand  (Jean). 
E.  Fr.  *  1397.  Ornements.  =  Exécuta  pour  la 
ville  de  Lille  des  travaux  remarquables  que 
des  délégués  de  la  ville  de  Rouen  vinrent 
examiner. 

Colleman  (Gilles  et  Guillaume).  E.  FI. 
*  xve  siècle.  =  Travaillèrent  en  1468  aux  en- 
tremets de  Bruges. 

Collenius  (H.).  E.  H.  *  1705.  Portrait.  « 
Connu  par  un  tableau  de  famille  et  cité  par 
Kramm. 
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Colleoni  (Jérôme).  E.  I.  *  1540.  Bergame. 
Histoire.  =  Ecole  du  Titien;  peu  apprécié 
dans  sa  patrie,  il  alla  s'établir  à  Madrid,  et 
ne  laissa  en  Italie  qu'un  cheval  peint  sur  une 
façade ,  avec  cette  inscription  :  Nemo  pro- 
pheta  inpat?*ia. 

Collet  (Jean).  E.  Fr.  *  1583.  Troyes.  Orne- 
ments. =  Travailla  à  l'église  de  Saint-Jean  à 
Troyes. 

Collet  (Jean -Baptiste)  E.  Fr.  *  1822. 
France  (?).  Paysage.  Détails  inconnus. 

Collet  (Jacques-Claude),  fils  de  Jean-Bap- 
tiste. E.  Fr.  1792.  Paris.  Paysage  et  portrait. 
=  Elève  de  son  père.  =  Vue  de  la  vallée  de 
Royat,  près  de  Clermont,  en  Auvergne. 

Collet  (Jean).  E.  An.  1725-1780.  Londres. 
Genre.  =  Style  de  Hogarth.  Graveur. 

Collî  (Antoine).  E.  I.  *  1700  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  du  père  André  Pozzo.  = 
Célèbre  par  la  peinture  du  grand  autel  de 
Saint-Pantaléon. 

Collière  (Mme  Lucienne  Forestier).  E.  Fr. 
1785.  Saint-Quentin  (Aisne).  Miniature.  = 
Elève  d'Aubry. 

Collignon  (Charles).  E.  Fr.  *  1845.  Ma- 
rine. —  Vue  , prise  en  Zélande,  effet  d'orage. 

—  Marine,  effet  de  matin. 

Collignon  (J).  E.  Fr.  *  1840.  Paysage  et 
aquarelle.  =  Vue  prise  aux  environs  de  Paris. 

—  Fête  de  village  (aquarelle). 

Collin.  E.  Fr.  *  1864.  =  Excellent  copiste 
de  Rembrandt.  Mort  à  Bordeaux. 

Collin  de  Coter.  V.  Coter. 

Collin  (Mme  B.).E.  Fr.  *  xixe  siècle. Portrait 
et  miniature.  =  Elève  de  Mme  Haudebourt. 

Collin  de  Vermont  (Hyacinthe).  E.  Fr. 
1693-1761.  Versailles.  Histoire.  =  Elève  et 
filleul  de  H.Rigaud;  visita  l'Italie;  professeur 
à  l'Académie  de  peinture  où  il  fut  reçu  en 
1725.  =  Présentation  au  temple,  Versailles. = 
Bon  dessin,  pinceau  pur  et  élégant. 

Colinet  de  Merties.  E.  Fr.  *  1454.  Pa- 
ris. Miniature.  =  Travailla  pour  le  duc  d'Or- 
léans. 

Collins  (Guillaume).  E.  An.  1787-1847. 
Londres.  Paysage,  genre  et  portrait.  =  Mem- 
bre de  l'Académie  royale  en  1814  ;  visita  Pa- 
ris, la  Belgique  et  la  Hollande,  résida  quelque 
temps  à  Boulogne,  parcourut  l'Italie,  l'Alle- 
magne, les  îles  Shetland,  de  1817  à  1842.  = 
Plus  heureux  qu'un  roi,  Londres.  —  Les  jeunes 
pêcheurs,  ib.  =  Peintre  très  populaire  ;  beau- 
coup de  grâce  et  de  naïveté;  la  plupart  de 
ses  tableaux  sont  connus  par  la  gravure. 

Collins  (Charles  A.),  fils  du  précédent. 
E.  An.  1828-1873.  Hampstead.  Genre.  =  Elève 
de  son  père. 

Collinson  (Robert).  E.  An.  1832.  Cheshire. 
Paysage,  genre.  =  Le  changeur. 


Collom  (J.-J.  Van).  E.  H.  '  xvir3  siècle. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Colis  (R.).  E.  An.  xixe  siècle.  Fleurs  et 
fruits 

Collyn  (Henri).  E.  FI.  *  xvi°  siècle.=Elôve 
d'A.  Van  Noort.  Franc-maître  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1594. 

Collyns  (Jean).  E.  FI.  *  xvic  siècle.  = 
Franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1556. 

CoiiyiiH  (Pollen).  E.  FI.  *  xve  siècle.=Reçu 
comme  élève  chez  Jean  Snellaert,  à  Anvers, 
en  1480. 

Colman  (S).  E.  An.  '  1866.  New-York. 
Paysage.  =  L'alhambra. 

Cologne  (le  Maitre  de).  E.  Al.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Le  nom  de  ce  peintre  est  inconnu, 
mais  ses  tableaux  sont  parfaitement  recon- 
naissables.  Les  œuvres  de  la  première  partie 
de  sa  vie  trahissent  ses  études  en  Flandre  ; 
les  postérieures  montrent  clairement  qu'il 
visita  l'Italie.  =  Mort  de  la  Vierge,  Cologne. 
—  Même  sujet,  Munich  (faussement  attribué 
à  Schoreel).  —  Crucifiement,  Naples.  —  Ado- 
ration des  Mages,  ib.  (faussement  attribué  à 
Luc  de  Hollande  ou  de  Leyde).  —  Adoration 
des  Mages,  Dresde  (faussement  attribué  à  de 
Mabuse).  —  Triptyque  :  la  Cène,  une  Piété  et 
saint  François  recevant  les  stigmates,  Paris. 
(Placé,  dans  le  catalogue  du  Louvre,  sous  la 
rubrique  des  maîtres  inconnus).  =—Sa  couleur 
et  ses  fonds  de  paysage  montrent  l'influence  de 
Quentin  Metzys;  dans  sa  seconde  manière,  on 
remarque  une  composition  plus  judicieuse  et 
un  sentiment  religieux  profond  et  élevé  ;  ses 
types  de  femme  sont  beaux  ;  le  contraire  est  à 
constater  dans  ses  figures  d'homme  ;  nu  un 
peu  maigre;  paysage  minutieux.  Une  copie 
de  la  Descente  de  croix  de  Roger  Van  der 
Weyden  le  Jeune,  dont  un  des  trois  exem- 
plaires existait  en  ce  temps  à  Louvain,  prouve 
qu'il  a  séjourné  en  Belgique  et  dans  cette  der- 
nière ville.  Cette  copie  se  trouve  dans  une 
galerie  particulière  de  l'Angleterre. 

Cologne  (Jean  de).  E.  Al.  *  xve  siècle.  = 
Peintre  et  orfèvre  cité  en  1440  dans  le  Mémo- 
rial du  couvent  de  Zwoll. 

Colomb  (François).  E.  Fr.  *  1511.  Histoire, 
ornements.  =  Neveu  du  célèbre  sculpteur  de 
ce  nom.  Fut  employé  par  Marguerite  d'Au- 
triche à  l'église  de  Brou.  Il  y  eut  un  Michel 
Colomb  de  la  même  famille  qui  naquit  à  Tours 
où  il  était  peintre  vers  1520. 

Colombano  (Bernardin).  E.  I.  '  1515.  Pa- 
vie  (?).  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Colombel  (Nicolas).  E.  Fr.  1644-1717.  SoT- 
teville  (près  de  Rouen).  Histoire  et  portrait. 
=  Visita  l'Italie,  séjourna  longtemps  à  Rome 
où  il  étudia  Raphaël  et  Poussin  ;  reçu  à  l'Aca- 
démie de  Saint-Luc,  en  1686  ;  arriva  à  Paris 
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en  1694,  y  fut,  la  même  année,  reçu  à  l'Aca- 
démie où  il  fut  professeur.  =  Miracle  de 
saint  Hyacinthe,  Paris.  —  Mars  et  Rhea 
Sylvia,  ib.  —  Fuite  en  Egypte,  Saint-Péters- 
bourg. =  Style  froid  ;  goût  sage,  perspective 
savante  ;  fonds  d'architecture  magnifiques  et 
bien  ordonnés. 

Colombini  (Jean).  E.  I.  f  1774  TrÉVISE. 
Perspective,  histoire  et  portrait.  =  Elève  de 
S.  Ricci. 

Colonia  (Adam).  E.  H.  1634-1685.  Rotter- 
dam. Paysage,  animaux  et  kermesses.=  Passa 
la  plus  grande  partie  de  sa  vie  en  Angleterre 
et  mourut  à  Londres.  =  Noé  quittant  l'arche 
avec  tous  les  animaux,  Copenhague.  =  Le 
réveil  des  bergers,  Lille.  —Manière  de  N.Ber- 
chem  et  parfois  d'Adam  Pynacker;  les  ta- 
bleaux de  ce  dernier  genre  furent  peints  avec 
J.  Snellinks. 

Colonia  (Henri  A.),  fils  d'Adam.  E.  H. 
1668-1701.  Paysage.  =  Elève  de  son  père  ;  s'é- 
tablit à  Londres  et  y  mourut.  =  Il  peignit 
souvent  les  figures  dans  les  tableaux  de  son 
beau -frère,  Van  Diest. 

Colonna.  V.  Mengozzi. 

Colonna  (Ange-Michel).  E.  I.  1600-1681  ou 
1687.  Terre  de  Revel  (Côme).  Histoire,  ani- 
maux, perspective  et  ornements.  =  Elève  de 
Gabriel  Ferrantino  et  de  Dentone,  à  Vérone  ; 
s'occupa  avec  Augustin  Metelli  pour  plusieurs 
princes  d'Italie;  fut  appelé  en  Espagne  par 
Philippe  IV,  qui  le  combla  de  ses  bienfaits  ; 
revint  mourir  à  Bologne  =  Fresques,  Madrid. 
—  Pandore,  ib.  —  Le  Temps,  Florence.  —  La 
Fortune,  ib.  —  Prométhée,  ib.  —  Pinceau  spi- 
rituel, habile  fresquiste,  facilité  et  harmonie 
remarquables. 

Colonna  (Lucrèce -Tomaceili).  E.  I.  Por- 
trait. =  Détails  inconnus.  =  Portrait  flamand, 
Rome. 

Colonna  (Melchior).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Imitateur  du  Tintoret. 

Coloretti  (Mathieu).  E.  I.  1616.  Reggio. 
Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Excella  dans 
le  portrait. 

Colotès.  407  ans  avant  J.-C.  TÉos.  =  Cité 
par  Quintilien. 

Colson  (Jean-Baptiste-Gilles).  E.  Fr.  1680- 
1762.  Verdun.  Miniature.  =  Détails  inconnus. 
=  Pastelliste. 

Colson  (Jean-Francois-Gilles),  fils  de  Jean- 
Baptiste.  E.  Fr.  1733-1803.  Dijon.  Portrait.  = 
Elève  du  frère  Imbert,  à  Avignon  et  de  No- 
notte,  à  Lyon.  Se  rendit  à  Paris,  y  fut  présenté 
au  prince  de  Bouillon  qui  s'attacha  à  lui,  rem- 
plit la  Navarre  de  ses  travaux  comme  archi- 
tecte, sculpteur,  peintre  et  même  jardinier; 
survécut  peu  à  son  protecteur  et  mourut  à 
Paris.  =  Portrait  du  comte  Mokronowski, 


Varsovie.  =  Se  fit  une  grande  réputation  dans 
le  portrait  ;  laissa  plusieurs  ouvrages  manus- 
crits sur  la  perspective  et  les  beaux-arts,  et 
un  recueil  de  poésies  écrit  avec  goût  et  faci- 
lité. 

Colson  (Guillaume-François).  E.'Fr.  1785. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  David.  =  Saint 
Charles  Borromée  communiant  les  pestiférés. 
—  Agamemnon  méprisant  les  prédictions  de 
Cassandre. 

Colson  (Charles  J.-B.).  E.  Fr.  1810.  Stras- 
bourg. Portrait.  =  Elève  de  Gros. 

Coltellini  (Michel).  E.  I.  '  xvi*  siècle.  Fer- 
rare.  Histoire. =  On  le  croit  élève  de  L.  Costa  ; 
vivait  encore  en  1517.  =  Style  de  son  maitrer 
mais  plus  moderne  dans  les  tètes. 

Col \  ille  (Antoine).  E.  Fr.  1793.  Ruffey 
(Jura).  Chasses  et  animaux.  =  Elève  de  Mor- 
telèque. 

Colyns  (David).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Am- 
sterdam. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Le 
banquet  des  dieux,  Madrid.  (Attribué  :  signé 

D.  C).  =  Il  choisissait  de  préférence  les  sujets 
bibliques  où  les  figures  abondaient. 

Colzî  (Joseph).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Comairas  (Philippe).  E.  Fr.  1803-1875. 
Saint-  Germain-en-Laye.  Histoire.  =  Elève 
d'Ingres. 

Comandè  (Jean-Simon),  frère  de  Fran- 
çois. E.  I.  1588.  Naples.  Histoire.  =  Elève  de 
l'école  vénitienne.  =  Supérieur  à  son  frère. 

Comandè  (François),  frère  de  Jean-Simon. 

E.  I.  *  xvie  siècle.  Messine.  Histoire.  =  Elève 
de  D.  Guinaccio.  =  Suivit  le  style  de  Polidore 
Caravage. 

Combra  (Giraud).  E.  Fr.  *  1567.  Auch. 
Histoire. =Exécuta  en  1567  pour  sa  ville  natale 
deux  tableaux  d'histoire  locale  importants. 

Comendich  (Laurent).  E.  I.  *  1700.  Vé- 
rone. Batailles.  ==  Elève  de  Fr.  Monti  de  Bres- 
cia  ;  s'établit  à  Milan. 

Comi  (Jérôme).  E.  I.  *  1540.  Modène.  Per- 
spective. =  Détails  inconnus. 

Comi  (François),  dit  le  Fornaretto  ou 
le  Muet  de  Vérone.  E.  I.  1682-1737.  BO- 
LOGNE. Histoire.  =  Elève  de  J.  dal  Sole  ;  ce 
peintre,  sourd  et  muet,  vécut  à  Vérone. 

Comino  (Joseph).  E.  I.  *  1865.  Turin.  Pay- 
sage. =  Le  mont  rose. 

Commaus  (H.).  E.  Al.  *  1865.  =  Dessina- 
teur et  peintre  de  cartons  pour  vitraux.  Ecole 
de  Dusseldorf. 

Commenduno.  E.  I.  XVe  siècle.  Ber- 
game.  Histoire.  =  Elève  de  Nova. 

Commodi  (André).  E.  I.  1560-1638.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Copia  avec  un  talent  re- 
marquable les  tableaux  des  meilleurs  maîtres  ; 
imitateur  du  Cigoli  ;  ses  ouvrages  originaux 
se  distinguent  par  le  dessin,  le  fini  et  la  force 
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de  l'empâtement.  =  Ventes  :  V.  de  Blaisel 
(1870),  La  Vierge,  Jésus  et  Ste- Catherine, 
1320  fr. 

Gommonasse  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1575. 
Auxerre.  Peintre  verrier.  =  Fit  pour  la  ca- 
thédrale d'Auxerre  des  travaux  importants. 

Comontes  (Antoine  de),  frère  d'Inigo. 
E.  Es.  *  1519.  Tolède  (?).  Histoire.  =  Elève 
■d'Antoine  del  Rinçon.  =  Peintre  médiocre. 

Gomontes  (InigO  de).  E.  Es.  *  1495.  = 
Elève  d'Antoine  del  Rinçon.  =  Peignit  l'his- 
toire de  Pilate  :  cet  ouvrage  a  été  anéanti. 

Gomontes  (François  de),  fils  d'Inigo.  E. 
Es.  f  1564.  Tolède  (?).  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  son  père  ;  fit  les  portraits  de  beau- 
coup de  dignitaires  ecclésiastiques.  =  Compo- 
sition facile  et  grande  fécondité. 

Compagno(Scipion).  E.I  1624(?).NAPLES. 
Histoire,  paysage  et  marines.  =  Elève  d'A. 
Falcone  et  de  S.  Rosa.  Vivait  encore  en  1680. 
=  Tableaux,  Vienne.  =  Coloris  peu  agréable, 
composition  peu  savante.  Ses  dessins  sont 
estimés. 

Compagnon!  (le  chevalier  Sforza).  E.  I. 

1560.  Macerata.  Histoire.  =  Elève  du  Guide. 
=  Un  des  meilleurs  maîtres  de  son  école. 

Compe  (Jean  Ten).  E.  H.  1713-1761.  Ams- 
terdam. Paysage,  vues  de  ville,  etc.  =  Elève 
-de  Th  Dalens  ;  il  s'était  choisi  pour  modèles 
J.  Van  der  Heyde  et  les  Berkheyden.  =  Vue 
du  Keyzersgracht  à  Amsterdam,  Amsterdam 
<musée  V.  D.  Hoop).  —  Vue  du  marché  de 
Haarlem,  Copenhague.  =  Belle  manière, 
beaucoup  de  vérité. =Ventes  :  V.  Braamcamp 
{1771),  Vue  de  la  tour  de  la  monnaie  à  Ams- 
terdam, 1,225  fl. 

Compère  (Jacques).  E.  Fl.  '  xive  siècle.  = 
Peintre  à  Gand.=Travailla  jusqu'en  1339.  Pei- 
gnit à  V  huile, en  1328,des  pommeaux  de  tentes. 

Compère  (Charles -Constant- Florentin). 
E.  Fr.  1796.  Happencourt  (Aisne >.  Paysage. 
=  Elève  de  Watelet.  =  Vue  de  Verbrier,  prés 
Compiègne. 

Compte-Calix(François-Claudius).E.Fr. 
1813-1830.  Lyon.  Genre.  =  Elève  de  l'école  de 
Lyon.  =  Surprise  au  bain.  —  L'infirmière.  — 
Le  départ  des  hirondelles. 

Comte  (Pierre-Charles).  E.  Fr.  1823.  Lyon. 
Histoire. =Elève  de  Robert  Fleury.=Henri  III 
et  le  duc  de  Guise.  —  Eléonore  d'Esté  et  Henri 
de  Guise,  Lyon  (musée). 

Comtesse  (Jean).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Lor- 
raine. Décorations,  armoiries.  =  Peignit  les 
murailles  du  jeu  de  paume  reconstruit  par 
le  duc  de  Lorraine,  Charles  III  ;  il  fit  aussi 
beaucoup  de  décors  de  théâtre.  =  Excellent 
artiste. 

Conca  (Jacques).  E.  I.  Histoire.  =  Imma- 
culée conception,  Novarre. 


CON 
(Sébastien).  E.  I. 


Conca  (Sébastien).  E.  I.  1676  ou  1079-1761 
ou  1774.  Gaete.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  Fr.  Solimône,  à  Naples  ;  étudia  les  chefs- 
d'œuvre  des  anciens  à  Rome;  établit  une  Aca- 
démie dans  sa  maison  ;  fut  protégé  par  Clé- 
ment XI  et  reçut  des  commandes  de  toute 
l'Italie.  Son  frère  Jean  l'aida  dans  ses  tra- 
vaux, mais  lui  resta  très  inférieur.  =  Assomp- 
tion, Rome.  —  Le  prophète  Jérémie,  ib.  — 
Portrait,  ib.  —  Fresques  :  Sacrifice  à  Silène, 
ib.  —  Hérode  et  les  mages,  Dresde.  —  Jésus- 
Christ  servi  par  les  anges,  Madrid. —Abraham 
renvoyant  Agar,  Berlin.  =  Fidèle  imitateur 
de  son  maître.  Composition  sage,  dessin  cor- 
rect, beau  pinceau,  assez  bonne  entente  du 
clair- obscur  et  de  l'art  de  draper;  formes 
souvent  mesquines  et  maniérées  à  force  de 
vouloir  être  agréables  ;  il  contribua  par  là, 
malgré  son  talent  supérieur,  à  accélérer  la 
chute  du  bon  goût  en  peinture. 

Concliillos  Faico  (Jean).  E.  Es.  1641- 
1711.  Valence.  Histoire  et  genre.  =  Elève  de 
Marc  de  Valence.  Ce  peintre  eut  beaucoup  à 
souffrir  :  il  perdit  la  vue  et  fut  attaqué  de 
paralysie.  =  Ses  œuvres  se  trouvent  dissé- 
minées dans  toute  l'Espagne.  =  Graveur. 

Concioli  (Antoine).  E.  I.  Histoire.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Fresques  et  tableaux,Rome. 

Conciolo.  E.  I.  *  1219.  Histoire.  =  Auteur 
d'un  tableau  représentant  la  consécration 
d'une  église.  Au  monastère  de  Subiaco,  on 
voit  une  fresque  de  ce  peintre  avec  cette  in- 
scription :  Magister  Conxolus  pixit  hoc  opus. 

Concon!  (M.).  E.  I.  1815  (?).  Milan.  His- 
toire. =  Elève  de  Sanguinetti.  ==  Jeunesse  de 
Christophe  Colomb.  —  Baigneuses  surprises. 

Gondivi  (Ascanio),  dit  Ripatransone. 
E.  1. 1520.  Pistoie  ou  Ripatransone.  Histoire. 
=  Elève  de  Michel-Ange.  =  Publia  une  vie  de 
son  maître. 

Conegliano  (il).  V.  Cima. 

Couine  (Michel  de).  E.  Fl.  *  xve  siècle.  = 
Inscrit  en  1470-80  sur  les  registres  de  la  con- 
frérie de  Saint-Luc,  à  Bruges. 

Coiiinck  (David  de).  E.  Fl.  1636-1687.  Pay- 
sage, animaux  et  fleurs. =  Après  avoir  fait  des 
études  assez  remarquables,  il  visita  l'Alle- 
magne, la  France  et  l'Italie,  et  s'établit  à 
Rome  où  il  fut  surnommé  Rommelaer  et  où 
il  mourut  =  Jardin  orné  d'une  fontaine  et 
rempli  d'animaux  domestiques, Gand.  —  Chasse 
au  cerf  et  aux  ours  (deux  tableaux),  Amster- 
dam. —  Il  y  avait  jadis  de  lui  une  Vue  de 
Hollande,  au  musée  de  Bruxelles ,  mais  le 
nouveau  catalogue  ne  la  mentionne  plus.  =  Ce 
peintre  plaçait  un  tapis  clans  tous  ses  ta- 
bleaux. Il  a  quelques  affinités  avec  Fyt.  = 
Ventes  :  V.  Van  der  Pot  (1808),  Chasse  au  cerf, 
72  fl. 
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Ooninck  (Pierre  de).  E.  Fr.  1828.  Meteren 
(Nord).  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Cogniet. 
=  Les  deux  amis. 

Coniiicii(P.).  E.  H.  *  xvne  siècle.  =  Peintre 
sur  verre.  Cité  dans  les  archives  d'Utrecht, 
en  1630. 

Génlnckx  (J.-D.).  E.  FI.  *  1842.  Genre. 

Coninxlo  ou  Coninxloo  (Gilles  Van).  E. 
FI.  1544-1610  (?).  Anvers.  Paysage.  =  Elève  de 
Pierre  Coucke,  le  Jeune,  et  d'un  peintre 
nommé  Léonard  Kroes.  Plus  tard  il  alla  de- 
meurer chez  Gilles  Mostaert.  Son  père,  pein- 
tre comme  lui  et  portant  le  même  prénom, 
avait  été  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc  en 
1539  et  avait  épousé,  vers  1543,  la  veuve  de 
Paul  Van  Aelst  ou  Coucke,  fils  naturel  de 
Pierre  Coucke,  d'Alost.  Cette  veuve  était  la 
sœur  cadette  de  la  seconde  femme  de  Pierre 
Coucke,  Marie  Bessemers,  artiste  elle-même 
et  aïeule  des  frères  Breughel.  Gilles  Van  Co- 
ninxloo était  donc,  par  sa  mère,  proche  pa- 
rent des  Breughel  et  c'est  ainsi  qu'il  enseigna 
son  art  à  Pierre,  le  Jeune.  Il  voyagea  en 
France  et  revint  à  Anvers  où  il  se  maria  et  où 
il  habita  assez  longtemps;  demeura  en  Zé- 
lande;  de  là  se  rendit  à  Frankenthal,  en  Alle- 
magne, où  il  resta  dix  ans,  puis  enfin  alla 
habiter  Amsterdam  où  il  travaillait  encore  en 
1604.  =  L'agneau  pascal  ;  la  manne  céleste  ; 
David  dansant  devant  l'arche;  les  disciples 
d'Emmaus,  quatre  petits  panneaux,  Bruges 
(église  Saint-Sauveur).  =  Belle  ordonnance. 
Van  Mander  assure  qu'il  surpassa  tous  ses 
contemporains  dans  le  paysage.  Invention 
riche  et  large;  excellait  dans  le  feuille  des 
arbres,  la  perspective  et  les  premiers  plans. 
Ses  paysages  sont  très  bien  étoffés  ;  ils  l'ont 
été  souvent  par  Martin  van  Cleef.  On  a 
longtemps  attribué  à  Gilles  les  tableaux  du 
musée  de  Bruxelles  qui  sont  de  son  frère  Jean. 

Coninxlo  (Jean  Van).  E.  FI.  1489.  Bru- 
xelles. Histoire.  =  Les  travaux  de  cet  ar- 
tiste ont  été  pendant  longtemps  attribués  à 
Gilles  qui  vécut  à  peu  près  cinquante  ans 
après  lui.  On  sait  que  Jean  était  fils  d'un 
peintre  portant  le  même  prénom  et  père  de 
Pierre  également  peintre.  Jean  le  Vieux  pei- 
gnaità  Bruxelles  en  1491  ;  un  ancien  document 
raconte  qu'il  y  mit  en  couleur  des  statues 
exécutées  par  Laurent  De  Bruyne.  Ce  docu- 
ment l'appelle  Coninxlo  alias  Scharnier.Reçxx 
bourgeois  d'Anvers  en  1555.  Jean  Van  Co- 
ninxlo y  avait  déjà  été  inscrit  dans  la  confré- 
rie de  Saint-Luc  en  1552.  Il  était  sans  doute 
venu  y  rejoindre  son  fils  Pierre,  entré  comme 
franc-maître  dans  la  confrérie,  en  1544.  En 
1527  Jean  Van  Coninxlo  avait  été  avec  ses 
parents,  les  Van  Orley  et  beaucoup  d'autres, 
poursuivi  pour  avoir  assisté  à  des  prêches 


clandestins.  On  rencontre  plusieurs  Van  Co- 
ninxlo dans  les  archives  de  Cologne.  =  Des- 
cendance apostolique  de  sainte  Anne  (tripty- 
que), Bruxelles.  — Naissance  de  saint  Nicolas, 
ib.  —  Mort  de  saint  Nicolas,  ib.  —  Jésus  parmi 
les  docteurs,  ib.  (sig.  :  JAN  VAN  COJWNXLO). 

—  Noces  de  Cana,  ib.  =  Style  lourd. 
Conjola  (Charles).  E,  Al.  1773-1831.  Man- 

heim.  Paysage.  =  Mort  à  Munich.  =  Exécuta 
beaucoup  de  travaux  à  l'aquarelle. 

Conrader  (George).  E.  Al.  *  1866.  Ba- 
vière. Histoire.  =  Elève  de  Piloty.  =  Tilly. 

Conscience  (François  A.).  E.  Fr.  1795- 
1840.  Besançon.  Animaux,  portrait,  etc.  = 
Chevaux  jouant.  —  Tableaux,  Besançon 
(musée). 

Consettï  (Antoine).  E.  I.  1686-1766.  Mo- 
dène.  Histoire.  =  Elève  de  Stringa.  =  Dessin 
très  correct  ;  coloris  trop  cru. 

Consoni.  E.  I.  *  XIXe  siècle.  ETATS  DU 
Pape.  Histoire.  =  Elève  de  Sanguinetti. 

Constante  (Jean)  E.  An.  1776-1837.  East- 
Bergholt.  Paysage.  =  Fils  d'un  meunier; 
travailla  chez  Farrington,  à  Londres,  où  il  ne 
resta  pas  longtemps.  Membre  de  l'Académie 
en  1809;  mort  subitement.  =  Le  champ  de 
blé,  Londres.  —  La  ferme  de  la  vallée,  ib. 

—  Delham  Church.  =  Exagération  dans  la 
manière  de  disposer  les  masses  de  lumière  ; 
grand  observateur  de  la  nature;  exécution 
généreuse  et  facile.  Constable  n'a  pas  consi- 
dérablement produit. 

Constance  (Hance,  Hans  ou  Jean  de). 
*  xve  siècle.  =  Peintre  que  Philippe  le  Bon  fit 
venir  de  Paris  à  Bruges,  en  1424-25. 

Constant  (Eugène).  E.  Fr.  *  1843.  Inté- 
rieurs d'église.  =  Intérieur  de  l'église  Saint- 
Marc,  à  Venise. 

Constant  (Raymond).  E.  Fr.  *  xvnc  siècle. 
Lorraine.  Histoire.  =  Restaura  les  apparte- 
ments du  palais  ducal  de  Nancy  et  peignit 
pour  les  églises  de  cette  ville  et  pour  la  ca- 
thédrale de  Toul.  =  Saint-Yves,  Nancy  (mu- 
sée). 

Constantin  (Abraham).  E.  Al.  1785-1851  (?) 
Genève.  Histoire  et  animaux.  =  Peintre  sur 
émail  et  sur  porcelaine.  =  Littérateur. 

Constantin  (Jean-Antoine).  E.  Fr.  1756- 
1844.  Près  de  Marseille.  Paysage.  =  Elève 
de  l'Académie  de  Marseille,  visita  Rome,  s'é- 
tablit à  Aix,  en  1780,  y  fut  nommé  directeur 
de  l'école  de  dessin  et  y  mourut  pauvre  après 
que  la  révolution  lui  eut  enlevé  sa  place.  = 
Imita  Salvator  Rosa.  Graveur. 

Constantin  (Sébastien),  fils  de  Jean-An- 
toine. E.  Fr.  1793-1864.  Paysage  et  genre.  = 
Elève  de  son  père.  Mort  aveugle.  =  Vue  des 
bains  de  Sextius,  à  Aix.  —  Vue  intérieure  du 
château  de  Greoux,  en  Provence. 
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Constantin  (Vivant).  E.  Fr.  1804.  Dijon. 
Animaux. 

Constantin  (Auguste  A.  J.).  E.  Fr.  1824. 
Fruits,  fleurs,  intérieurs,  etc.  =  Elève  de  Picot 
et  de  Couture. 

Constant  yn  (N.).  E.  H.  '  1712.  La  Haye. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Th.  Van  der 
Schuur.  Il  alla  s'établir  en  Allemagne  et  de- 
puis l'on  n'a  plus  de  renseignements  sur  lui. 
Il  est  sans  doute  le  même  qu'un  R.-A.  Con- 
stantyn  dont  Kramm  cite  une  Suzanne  au 
bain. 

Constanzi  (Placide).  E.  I.  1688-1759.  His- 
toire. =  Elève  de  B.  Luti;  reçu  à  l'Académie 
de  Saint- Luc,  en  1841.  =  Portrait  de  saint 
Camille  de  Lellis,  Rome.  —  Tableaux,  ib.  — 
Fresques,  ib.  =  Figures  gracieuses;  expres- 
sion délicate  et  belle. 

Gontarini  (Jean).  E.  I.  1549-1605.  Venise. 
Histoire,  portrait.  =  Elevé  pour  le  droit,  il 
préféra  la  peinture  ;  se  rendit  en  Allemagne, 
travailla  pour  Rodolphe  II  qui  le  créa  cheva- 
lier. =  Résurrection  (fresque),  Venise.  —  Le 
Doge  Grimani  à  genoux  devant  la  Vierge,  ib. 
—  Jésus-Christ  mort,  Vienne.  —  Saint  Sébas- 
tien, Berlin.  =  Imita  la  manière  du  Titien  ; 
excella  à  peindre  les  voûtes  et  les  plafonds  ; 
choisissait  ordinairement  des  sujets  mytho- 
logiques. 

Conte  (Jacques  de).  E.  I.  1502  ou  1510-1598. 
Florence.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'André 
del  Sarto  ;  appelé  à  Rome,  il  y  fit  les  portraits 
de  plusieurs  papes,  princes  et  autres  grands 
personnages  et  y  mourut.  =  Tableaux  et 
fresques,  Rome.  =  Dessin  correct,  coloris 
agréable,  composition  sage.  Renommé  pour 
le  portrait. 

Conté  (Nicolas-Jacques).  E.  Fr.  1755-1805. 
Saint-Cèneri  (Normandie).  Portrait,  his- 
toire. =  Dès  l'âge  de  douze  ans  un  penchant 
irrésistible  l'entraîna  vers  la  mécanique  et  la 
peinture;  sans  aucun  maître,  il  parvint  à 
réussir  d'une  manière  assez  remarquable  dans 
le  portrait  et  exécuta  même  quelques  sujets 
religieux  pour  l'hôpital  de  Séez  qui  satisfirent 
tout  le  monde  ;  n'ayant  d'autre  outil  qu'un 
couteau,  il  était  parvenu  à  fabriquer  un  vio- 
lon qu'on  entendit  avec  plaisir  et  que  l'on 
conserve  encore;  on  lui  conseilla  d'aller  per- 
fectionner ses  talents  à  Paris  ;  Conté  s'y  ren- 
dit, y  fit  un  grand  nombre  de  portraits  et 
s'occupa  en  même  temps  de  suivre  les  cours 
d'anatomie ,  de  chimie ,  de  physique  et  de 
mécanique  ;  directeur  de  l'école  des  aéros- 
tiers  à  Meudon,  membre  du  Conservatoire 
établi  pour  les  arts  et  métiers,  créateur  de  la 
manufacture  de  crayons  qui  porte  son  nom, 
attaché  à  l'expédition  d'Egypte,  rendit  à  l'ar- 
mée les  services  les  plus  signalés  ;  de  retour 


en  France,  fut  nommé  directeur  de  la  corn" 
mission  d'Egypte  et  inventa  à  cet  effet  une 
machine  à  graver.  Son  zèle  pour  les  décou- 
vertes le  priva  de  l'œil  gauche,  par  une 
explosion  qui  le  blessa  dans  le  laboratoire 
où  il  travaillait;  un  des  premiers  membres 
de  la  Légion  d'honneur;  rempli  de  génie, 
simple,  modeste,  bon,  aimant,  dévoué,  désin- 
téressé, l'estime  de  toute  une  nation  ne  put 
lui  faire  oublier  la  mort  d'une  femme  à  qui  il 
rapportait  tous  ses  travaux.  Ce  chagrin  le 
conduisit  au  tombeau.  —  Ressemblance  par- 
faite, coloris  rempli  de  fraîcheur  et  de  vérité. 
Pour  de  plus  longs  détails  sur  les  découvertes 
et  la  vie  de  cet  homme  célèbre,  voir  l'article 
chronologique  inséré  dans  le  premier  numéro 
de  YAthœneum,  par  M.  Verrier. 

Conti  (Bernard  de).  E.  I.  f  1525.  Pavie. 
Portrait  et  histoire.  =  Né  vers  le  milieu  du 
xve  siècle;  se  fit  une  bonne  réputation  ;  ses 
tableaux  sont  estimés  en 'Italie.  =  Portrait 
d'un  cardinal,  Berlin.  (Ce  tableau  est  signé  : 
Bernardinus  de  Comitibus.  jEtatis  annorum 
XLVII.  MCCCCLXXXXVIIII,  die  XV  martis.) 
=  Coloris  brillant. 

Conti  (César),  frère  de  Vincent.  E.  I. 
1 1615  (?).  Ancone.  Histoire  et  ornements.  = 
Orna  de  ses  tableaux  plusieurs  églises  de 
Rome  ;  fut  souvent  employé  par  les  papes 
Grégoire  XIII  et  Sixte-Quint;  mort  à  Mace- 
rata.  =  Possédait  un  talent  particulier  pour 
les  arabesques  et  les  grotesques. 

Conti  (Vincent),  frère  de  César.  E.  I.  '  1600. 
Ancone.  Histoire  et  ornements.  =  Elève  de 
son  frère;  s'occupa  de  concert  avec  lui;  reçut 
plusieurs  commandes  importantes  du  pape 
Sixte-Quint  et  quitta  l'Italie  pour  passer  au 
service  du  duc  de  Savoie.  =  Meilleure  répu- 
tation que  César. 

Conti  (Dominique).  E.  I.*  xvie  siècle.  Flo- 
rence. Histoire  et  portrait.  =  Elève  d'André 
del  Sarto,  auquel  il  fit  élever  un  monument 
en  marbre  dans  l'église  des  Pères  Servîtes 
de  Florence,  dont  la  partie  statuaire  fut  con- 
fiée à  Raphaël  de  Montelupo.  =  Moins  connu 
par  ses  ouvrages  que  par  le  témoignage  de 
sa  reconnaissance  envers  son  maître. 

Conti  (François).  E.  1. 1681-1760.  Florence. 
Histoire.  =  Elève  de  C.  Maratti.  =  Imita  quel- 
quefois le  Trevisani. 

Conti  (Jean-Marie).  E.  I.  *  1666.  Parme. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Conti.  E.  I.  *  1866.  Histoire.  =  Dante  et 
Béatrix. 

Contreras  (Antoine  de).  E.  Es.  1587-1654. 
Cordoue.  Histoire,  portrait.  =  Elève  deP.de 
Cespedès;  s'établit  et  se  perfectionna  à  Gre- 
nade; travailla  quelque  temps  à  Buxalance, 
ville  du  royaume  de  Cordoue.  =  Beaucoup 
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de  fraîcheur 
semblance. 

Contreras  (I. -Marcello).  E.  Es.  *  1866. 
Grenade.  Histoire.  =Martyre  de  saint  Pierre. 

Contrl  (Antoine).  E.  I.  1660(?)-1721  ou  1732. 
Ferrare.  Paysage,  fleurs,  perspective  et  ani- 
maux. =  Visita  Rome  et  Paris  et  étudia  l'art 
de  la  broderie  dans  cette  dernière  ville;  s'éta- 
blit à  Crémone  et  y  commença  à  peindre  sous 
la  direction  du  Bassi.  François,  son  fils  et  son 
élève,  fut  son  imitateur.  =  La  célébrité  de  ce 
peintre  vient  de  l'invention  qu'on  lui  attribue 
de  transporter  les  tableaux  à  fresque  sur  la 
toile.  Quelques  biographes  font  honneur  de 
cette  invention  à  son  fils. 

Cook  (Richard).  E.  An.  1784-1857.  Londres. 
Histoire.  =  Membre  de  l'Académie  royale.  = 
Agonie  du  Christ.  —  Acis  et  Galathée. 

Cook  (Henri).  E.  An.  1642-1700.  Portrait, 
etc.  =  Elève  de  Salvator  Rosa.  Charles  II  le 
chargea  de  restaurer  les  cartons  de  Raphaël. 
Peignit  quelques  fresques.  Séjourna  pendant 
sept  ans  en  Italie,  où  il  s'était  réfugié  après 
un  duel  dans  lequel  il  tua  son  adversaire. 

Cooke  (Edouard-Guillaume).  E.  An.  *  1860. 
Marine.  =  Barques  flamandes  par  un  temps 
calme,  Londres.  —  Le  bateau  du  pêcheur,  ib. 
=  Ventes  :  V.  Northwick  (1859;  vente  faite  en 
Angleterre),  Marine,  8,060  fr.  —  Même  V. 
Marée  basse,  5,720  fr. 

Cooke  (Guillaume).  E.  H.  1803.  Rotter- 
dam. Paysage.  =  Elève  de  C.  Bakker,  d'A.-J. 
Offermans  et  de  M.  Van  Brée. 

Cool.  (Jean  Damien).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Il  résulte  d'une  pièce  intéressante  publiée 
dans  les  Archief  voor  Nederlandsche  kunst- 
(jeschiedenis  de  Obreen  (T.  I,  p.  158),  que  ce 
peintre,inconnu  jusqu'aujourd'hui, est  l'auteur 
du  tableau  représentant  les  Régents  du  musée 
de  Rotterdam  attribué  à  D.  Mytens,  le  jeune. 
Cool  serait  mort  en  1660. 

Coomans  (Auguste).  E.  FI.*  1855.  Paysage. 

Coomans  (Mlle  Célestine).  E.  FI.  *  1855. 
Paysage. 

Coomans  (Pierre-Olivier  Joseph).  E.  FI. 
1816.  Bruxelles.  Histoire,  etc.  =  Elève  de 
Van  Hanselaere  et  de  de  Keyser.  ==  Déluge. 
—  Repos  de  la  Sainte  Famille.  —  Scènes  de 
mœurs  arabes.  —  La  coupe  de  l'amitié,  Bru- 
xelles. 

Coopal  (Pierre-François).  E.  FI.  *  xvnr3 
siècle.  Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1783. 

Cooper  (Abraham),  le  Jeune.  E.  An.  1787- 
1860.  Holborn.  Genre,  chasses,  paysage,  ba- 
tailles. =  Elève  de  Marshall.  =  Peignit  toutes 
les  grandes  batailles  de  l'Angleterre,  Membre 
de  l'Académie  royale.  =  Bataille  de  Marston- 
Moores.  =  Graveur. 


Cooper  (Alexandre),  frère  de  Samuel. 
E.  An.  *  xvne  siècle.  Portrait,  paysage.  =  Se 
forma  sous  les  grands  maîtres  de  l'école  hol- 
landaise; fut  appelé  en  Suède  par  la  reine 
Christine. 

Cooper  (Samuel), frère  d'Alexandre.  E.  An. 
1609-1670  ou  1672.  Londres.  Portrait,  histoire. 
=  On  le  croit  élève  de  son  frère;  visita  la 
France,  y  fit  les  portraits  de  plusieurs  hommes 
célèbres  et  mérita  par  ses  talents  le  surnom 
du  petit  Van  Dyck.  =  Bonne  ressemblance, 
pinceau  gracieux. 

Cooper  (Edouard).  E.  An.  *  xvnr3  siècle. 
Portrait.  =  Dessinateur,  peintre  et  graveur; 
marchand  d'estampes  à  Londres.  On  trouve 
dans  son  œuvre  de  gravure  une  pièce  remar- 
quable par  le  phénomène  qu'elle  représente  : 
c'est  le  portrait  d'une  certaine  Marguerite 
Patten,  âgée  de  136  ans,  fait  d'après  nature 
en  1779.  =  Réussit  dans  le  genre  qu'il  avait 
adopté.  Grava  d'après  l'Albane,  C.  Lebrun, 
G.  Kneller  et  d'autres. 

Cooper  (F.-S.).  E.  An.  *  1840.  Paysage.  = 
Vue  dans  les  montagnes  du  Cumberland. 

Cooper  (Guillaume).  E.  An.  *  xvme  siècle. 
Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Vander  Gucht 
a  gravé  d'après  lui.  Deux  artistes  portant  le 
même  nom  de  famille  que  Guillaume  floris- 
saient  en  Angleterre  vers  1730  et  jouissaient 
d'une  certaine  réputation. 

Cooper  (Richard).  E.  An.  1708  (?).  Ecosse. 
Portrait.  =  Florissait  à  Edimbourg  en  1730.  Il 
ne  faut  pas  le  confondre  avec  un  autre  Richard 
Cooper,  très  célèbre  graveur,  né  en  Angleterre 
en  1736.  =  Graveur. 

Cooper  (Richard).  E.  An.  *  1800.  Paysage. 
=  Surnommé  le  Poussin  anglais.  =  Exposa 
en  1801  deux  admirables  vues  de  Windsor.  = 
Artiste  de  grand  mérite. 

Cooper  ( Thomas -Sidney).  E.  An.  1803. 
Cantorbery.  Paysage.  =  La  ferme,  Londres. 
—  Le  troupeau;  effet  de  brume  du  matin,  ib. 
=  Ventes  :  V.  V.  Northwick  (1859,  V.  faite  en 
Angleterre).  Prairie  avec  animaux  11,830  fr. 

Coopse  (Pierre).  E.  H.  (?).  *  1672.  Marine. 
=  Plus  connu  comme  dessinateur.  Bryan- 
Stanley  assure  que  le  tableau  de  la  galerie  de 
Munich  qui  est  attribué  à  Ludolf  Backhuyzen, 
appartient  à  Coopse  et  même  porte  son  nom. 
Ce  tableau  représente  Un  grand  vaisseau  en- 
trant à  pleines  voiles  dans  le  port  d'Anvers. 

Cooriihuuse  (Jacques  van  den).  E.  FI. 
*  xvie  siècle.  Histoire.  =  Il  remplit  des  charges 
dans  la  corporation  brugeoise  des  peintres, 
en  1559  et  1579.  Il  avait  été  reçu  franc-maître 
en  1556.  =  Il  existe  de  lui  un  tableau  repré- 
sentant le  Jugement  dernier  et  daté  de  1578. 
Avant  la  révolution  de  1792  ce  tableau  se 
trouvait  dans  la  salle  du  conseil  de  la  prévoté 
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de  St-Donat  à  Bruges.  =  Coloris  vigoureux, 
bon  dessin. 

Coos.mii.uw  (Alard).  E.  H.  (?).  1630.  Hol- 
lande (?).  Fruits.  =  Détails  inconnus.  Un 
Alexandre  Coosemans  (Cossemans)  est  inscrit 
comme  franc-maitre  peintre  dans  la  Gilde  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1645-46,  sans  autres 
renseignements.  =  Fruits,  raisins  et  autres, 
Vienne  (signé  A.  Coosemans).  —  Deux  tableaux 
de  fruits,  Madrid.  L'un  est  désigné  sous  le 
nom  de  J.  de  Coosemans,  l'autre  est  signé  : 
A.  Cooseman. 

Coosemans  (Joseph  Théodore).  E.  FI.  ' 
1828.  Bruxelles.  Paysage.  —  Mare  aux  cor- 
beaux. Gand  (musée).  —  Journée  d'hiver,  An- 
vers (musée). 

Cope  (C.-G.).  E.  An.  1811.  Leeds.  Histoire, 
genre.  =  Fresques.  —  Othello. 

Copin  (Corneille).  E.  FI,  *  xve  siècle.  — 

Travailla  en  1468  aux  entremets  de  Bruges. 

Copin  dit  Grand  Dent.  E.  Fr.  *  1397. 

Paris.  Histoire  et  ornements.  =  Travailla 

avec  Collart  de  Laon. 

copin*  (Gérard).  E.  H.  1730-1785.  La  Haye. 
Portrait.  =  Elève  d'H.  Van  Limborg.  Il  fit 
partie  de  la  direction  de  TAcadémie  de  dessin 
de  La  Haye. 

Copley  (Jean-Singleton).  E.  An.  1737-1815. 
Boston  (Amérique).  Histoire,  portrait.  =  Vi- 
sita l'Italie  en  1774  et  l'Angleterre  en  1776; 
s'établit  dans  ce  dernier  pays,  y  devint  mem- 
bre de  l'Académie,  en  1783,  et  y  mourut.  = 
Mort  de  lord  Chatham,  Londres.  =  Considéré 
comme  un  artiste  distingué. 

Copmann  (P.).  E.  Al.  *  1830.  Paysage.  = 
Peintre  danois  qui  vécut  à  Hambourg  de  1829 
à  1832;  il  partit  de  là  pour  l'Amérique  du  nord. 
=  Vue  près  de  Hambourg  :  clair  de  lune, 
Hambourg. 
Coppa  (le  chevalier).  V.  Giarola. 
Coppa  (Le).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Paysage 
et  bamboches.  =  Elève  d'A.  Magnasco,   à 
Milan. 
Coppée  (Théodore).  E.  FI.  *  1842.  Marine. 
Coppens  (Augustin).  E.  FI.  *  xviie  siècle. 
Bruxelles.  Portrait,  paysage.  =  Reçu  dans 
la  corporation  bruxelloise  de  Saint-Luc,  en 
1698.  =  Portrait  du  peintre,  Bruxelles.  — 
Paysage,  ib.  (église  Sainte-Gudule).  =  Il  a 
gravé  quelques  séries  de  planches.  Bon  pay- 
sagiste. Grande  renommée  pour  les  patrons 
de  tapisseries. 

Coppi  (Jacques),  ou  I>el  Meglio.  E.  I. 
1523-1591.  Peretola  (Florentin).  Histoire.  = 
Travailla  au  catafalque  de  Michel- Ange.  Ce 
peintre  ne  fait  qu'un  avec  Jacques  di  Meglio 
=  Fresques,  Rome.  —  Le  Moine  Schwartz 
dans  son  laboratoire  :  au  fond  un  incendie, 
Florence.  —  Alexandre,  la  femme  de  Darius 


et  Roxane,  ib.  =  Composition  parfois  riche  et 
savante;  son  coloris  rappelle  celui  du  Vasari. 
Réussit  fort  peu  dans  les  grands  tableaux. 

Coppin-Delf.  E.  Fr.  *  de  1456  à  1482. 
Histoire.  =  Tantôt  désigné  sous  son  prénom 
de  Coppin,  (corruption  flamande  de  Jacques), 
tantôt  sous  son  nom  de  famille  de  Delf.  Pein- 
tre du  roi  René  et  de  Louis  XL  Exécuta  les 
peintures  murales  de  l'église  de  Saint-Mar- 
tin de  Tours. Travailla  également  dans  l'église 
de  Saint-Maurice,  à  Angers,  et  dans  celle  de 
Saint-Pierre,  à  Saumur. 

Coppin,  le  Jeune.  E.  FI.  *  xvc  siècle.  =  En- 
lumineur et  peintre  de  Bruges,  inscrit  en  1460 
sur  le  registre  de  la  confrérie  des  libraires. 

Coppin  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1564.  Roye. 
Histoire.  =  Exécuta  deux  tableaux  religieux 
en  1564  pour  l'église  Saint-Pierre,  à  Roye. 

Coppo  ou  Coppi  Marcovaldo.  E.  I. 
*  1265.  Florence  (?).  Histoire.  =  Contemporain 
de  Cimabue;  peignit,  en  1265,  la  madone  dite 
ciel  Bor clone,  dans  l'église  des  Servites,  à 
Sienne.  Peignit  des  fresques  dans  la  cathé- 
drale de  Pistoie.  Ces  fresques  ont  été  renou- 
velées en  1347,  par  Alessio  d'Andréa  et  Bonac- 
corso  di  Cino. 

Coppoia  (Charles).  E.  I.  *  1665.  Histoire  et 
batailles.  =  Elève  d'A.  Falcone;  fit  partie  des 
compagnons  de  la  mort.  =  Manière  de  son 
maitre,  mais  plus  de  vigueur  dans  les  chevaux 
de  bataille. 

Coquelet.  E.  Fr.  *  1752.  Histoire,  por- 
trait. =  Membre  de  l'Académie  française  de 
Saint-Luc,  à  Paris. 

Coquelimont  (Jean).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
=  Cité  par  De  Marolles. 

Coqueret.  E.  Fr.  =  Ce  nom  se  trouve 
sous  le  portrait  du  curé  de  la  paroisse  de 
Saint-Louis,  M.  Boret,  avec  la  date  de  1776 
(musée  de  Versailles). 

Coques  (Gonzalve),  Coc  ou  Cocx  dit  : 
Gonzales  Coques.  E.  FI.  1614-1684  ANVERS. 
Portrait,  paysage,  animaux.  =  Elève  de 
Pierre  Breughel  (le  troisième?)  chez  lequel  il 
est  inscrit  en  1626-27,  donc  à  l'âge  de  12  à 
13  ans,  et,  plus  tard,  disent  quelques  auteurs, 
sans  en  donner  des  preuves,  de  David  Ryc- 
kaert,  dont  il  épousa  la  fille.  Le  père  de 
Coques  s'appelait  Coc  ou  Cocx  ;  Gonzales  sui- 
vit la  mode  du  temps  et  écrivit  son  nom  à 
l'espagnole.  Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc, 
à  Anvers,  en  1640.  En  1665  et  en  1679  il  fut 
doyen  de  la  corporation.  En  1671  il  ne  put 
remplir  cette  dernière  charge  étant  au  ser- 
vice de  S.  E.  le  comte  de  Monterey,  gouver- 
neur général  des  Pays-Bas  espagnols.  Il  se 
dévoua  exceptionnellement  aux  intérêts  de 
la  corporation  de  Saint-Luc.  Il  s'acquit  bientôt 
une  telle  réputation  pour  le  portrait,  que  la 
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plupart  des  grands  personnages  de  l'époque 
voulurent  se  faire  peindre  par  lui;  l'archiduc 
Léopold,  le  duc  de  Brandebourg,  don  Juan, 
posèrent  devant  lui;  le  roi  d'Angleterre  vou- 
lut aussi  posséder  de  ses  ouvrages;  le  prince 
d'Orange  lui  fit  présent  d'une  médaille  avec 
son  portrait  et  d'une  chaîne  en  or.  C'est  à 
peine  si  Coques  pouvait  suffire  aux  com- 
mandes. Sa  vie  privée  fut  souvent  doulou- 
reuse :  sa  fille  Gonzaline  mourut  à  24  ans,  le 
fils  de  celle-ci  ne  lui  survécut  que  de  3  ans  ; 
enfin  Catherine  Ryckaert,  femme  du  peintre, 
fut  enlevée  à  son  tour.  Coques  habitué  à  la 
vie  de  famille,  se  remaria  en  1675  avec  Cathe- 
rine Rysheuvels.  =  Une  galerie  de  tableaux 
où  le  peintre  s'est  représenté  avec  sa  famille. 
La  Haye.  (Les  petits  tableaux  figurant  dans 
cette  galerie  sont  peints  par  divers  artistes.) 

—  La  famille  de  l'artiste  avec  quelques  in- 
struments de  musique  à  terre  (chef-d'œuvre), 
Dresde.  —  Un  magistrat  flamand  et  sa  famille 
(dix  personnages),  Nantes.  —  Portrait  de 
femme ,  Anvers.  —  La  famille  Verhelst, 
Londres,    Buckingam-palace   (chef-d'œuvre). 

—  Portrait  d'homme,  Saint-Pétersbourg.  = 
Il  peignit  dans  le  goût  de  Van  Dyck.  Les 
tableaux  de  sa  seconde  manière  sont  bien 
au-dessus  des  premiers,  ils  ont  une  très 
grande  valeur,  sont  agréables  à  voir  et  font 
preuve  de  mérites  solides  ;  beaucoup  de  goût 
et  d'élégance,  bon  dessin,  beaux  et  harmo- 
nieux tons  de  chair,  touche  large  et  spiri- 
tuelle ;  il  introduisait  souvent  des  chiens  dans 
ses  tableaux  de  famille. Tour  à  tour  Gherincx, 
Van  Artois,  Van  Steenwyck  et  P.  Gysels  ont 
peint  les  fonds  ou  les  accessoires  de  ses 
tableaux.  =  Ventes  :  V.  Blondel  de  Gagny 
(1776),  Un  enfant  à  mi-corps  se  regardant 
clans  un  miroir,  1550  1.  —  V.  Gros  (1778),  Une 
famille  de  six  personnes,  2,900  1.  —  V.  Lan- 
cret  (1782),  Le  prince  d'Orange  en  pied  (chef- 
d'œuvre),  393  1.  —  V.  Robit  (1801),  Famille 
hollandaise  de  six  personnes ,  3000  fr.  —  V 
Paignon  Dijonval  (1821),  Portrait  du  peintre, 
210  fr.  —  V.  Sirot  (1833),  La  promenade  dans 
le  bois,  6,100  fr.  —  V.  Guillaume  II  (1850), 
Famille  hollandaise  (celle  de  la  vente  Robit), 
7,200  fl.  (Ce  tableau  porte  au  catalogue  de  la 
vente  le  titre  de  :  Le  repas  champêtre.)  — 
V.Patureau  (1857),  Le  même  tableau,  45,000  fr. 
=  V.  Oppenheim  (1864),  Le  docteur  Van  Ruy- 
ter  faisant  un  cours  iïanatomie,  paysage  et 
animaux,  par  Gyzels,  3,020  fr.  —  V.  Pommers- 
fi'lden  (1867),  Banquet  d'artistes,  40500  fr.  — 
V.  Salamanca  (1867),  Assemblée  de  famille, 
4-150  fr,  V.  Rochebr...  (1873),  Un  planteur  hol- 
!  i '/dais, 2,200  fr. (sur bois;  haut.  58  cent.,  larg. 
50  cent. ).  — Même  V. Portrait  d'un  gentilhom- 
me (hauteur,  1  m,  03,  larg.  83  cent.),  18,150  fr. 
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Coradl  (Octave).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Elève  du  Cavedone. 

Coraebus  ou  Corybas,  314  ans  avant 
J.-C.  Athènes.  Miniature.  =  Elève  de  Nico- 
maque.  Orna  de  ses  peintures  les  vases  an- 
tiques. 

Coralll  (Jules).  E.  I.  1641.  Bologne.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  du  Guerchin  à  Bo- 
logne et  de  Cairo  à  Milan  ;  travailla  à  Parme, 
à  Plaisance  et  à  Mantoue  Mort  très  vieux.  = 
Réussit  dans  le  portrait. 

Corbaux  (Fanny).  E.  An.  1812.  Londres. 
Portrait.= Cette  dame  peintre  s'est  également 
fait  connaître  par  des  travaux  de  littérature 
archéologique. 

Corbeen.  E.  Fl.  *  1640.  Belgique.  His- 
toire et  paysage.  =  Détails  inconnus.  =  Ma- 
nière de  Jean  de  Reyn. 

Corbellini  (Le).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire, s*  Elève  de  Ciro  Ferri;  termina  avec 
assez  peu  de  talent  la  coupole  de  l'église  de 
Sainte-Agnès ,  ouvrage  commencé  par  son 
maître.  =  Fresques,  Rome. 

Corbier  (Jean).  E.  Fr.  *  1470.  Nevers  (?). 
Ornements.  =  Fut  chargé  en  1479  de  décorer 
la  chapelle  ardente  pour  la  comtesse  de  Ne- 
vers. 

Corbin  (Mlle).  E.  Fr.  +1840.  Fleurs  et  fruits. 

Corbouid  (Edmond  H.).  E.  An.  1815.  Lon- 
dres. Histoire.  =  Fresquiste  et  aquarelliste. 

Corbusier  (F.).  E.  Fl.  *  1845.  Paysage. 

Cordegliaghi  (Gianetto  ou  Giovanetto). 
dit  Le  Cordella.  E.  I.  *  1517.  Venise.  His- 
toire, portrait.  =  Talent  supérieur  à  celui  de 
la  plupart  de  ses  contemporains;  on  pense 
que  Vasari  a  mai  écrit  le  nom  de  ce  peintre 
et  qu'il  aurait  dû  mettre  :  Cordelle  Agi,  parce 
qu'on  rencontre  des  tableaux  signés  de  ce 
dernier  nom  et  peints  dans  la  même  manière 
que  ceux  de  Cordegliaghi.  =  Mariage  de 
sainte  Catherine,  Berlin.  =  Manière  douce  et 
délicate;  draperies  très  heureuses.  Il  est  quel- 
quefois nommé  Andréa  Cordeliaghi  et  Zanin 
del  Comandador. 

Cordeiia  (le).  V.  Cordegliaghi. 

Cordes  (Jean- Guillaume).  E.  Al.  1824-1869. 
Lubeck.  Paysage,  marine.  =  Habita  Prague 
et  Dusseldorf.  Revint  dans  sa  patrie  en  1856. 

Gordier  (Nicolas).  E.  Fr.  1567-1612.  En 
Lorraine.  =  Elève  de  Michel-Ange.  Fut  d'a- 
bord peintre,  puis  graveur,  puis  sculpteur.Ré- 
sida  à  Rome  où  il  laissa  une  grande  réputation. 

Cordoba  (Pierre  de).  E.  Es.  *  1500.  Cor- 
doue.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  An- 
nonciation et  divers  saints,  Cordoue  (cathé- 
drale. Ce  tableau  porte  la  date  de  1475).  — 
Jésus-Christ  à  la  colonne,  Paris.  —  Mort  de 
saint  Jérôme,  ib.  =  Bon  dessin,  grand  finL 
Manière  flamande. 
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Cordonnier.  E.  FI.  *  1590.  BeauvoisiS. 
Histoire.  =  Peintre  sur  verre.  Travaillait  à 
Houplin. 

Cordonnier  (Jacques-I.).  E.  Fr.  *  1457. 
Troyes  (?)  Ornements.  =  Travailla  beaucoup 
aux  monuments  de  la  ville  de  Troyes.  Il 
eut  un  fils  qui  l'aida  et  qui  continua  ses  tra- 
vaux. Il  y  eut  encore  trois  Cordonnier  du 
prénom  de  Nicolas  qui  furent  tous  peintres 
verriers  dans  la  ville  de  Troyes  et  qui  y  lais- 
sèrent des  travaux  considérables. 

Cordreau  (Allart).  E.  Fr.  '  1510.  Valen- 
ciennes  (?).  Miniature. 

Corduer  (Pierre-Antoine).  E.  Al.  1 1644. 
Nuremberg.  Histoire.  =  Elève  de  Michel 
Heer;  demeura  à  Venise. 

Coreggio  (François).  E.  I.  *  1678.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Gessi. 

Corenzio  (Bélisaire).  E.  I.  f  1643  (?).  Grèce. 
Histoire.  =  Quelques  auteurs  le  font  naître 
en  1588,  d'autres  le  font  élève  du  Tintoret  et 
disent  qu'il  se  fixa  à  Naples  vers  1590;  cause 
de  tous  les  mauvais  traitements  que  les  ar- 
tistes étrangers  eurent  à  souffrir,  à  Naples, 
où  il  s'était  créé  une  espèce  de  royauté  ; 
craint  comme  un  homme  méchant,  vindicatif. 
Il  poursuivit  de  sa  jalousie  Annibal  Carrache, 
le  Josépin,  le  Guide,  le  Gessi,  J.  B.  Ruggieri 
et  Laurent  Menini;  mais  l'action  la  plus  noire 
de  sa  vie  fut  l'affreuse  persécution  dont  il 
poursuivit  le  Dominiquin.  Mort  des  suites 
d'une  chute.  =  Multiplication  des  pains,  Na- 
ples. —  Fresques,  ib.  =  Imagination  riche, 
grande  facilité;  imita  le  Josepin;  varié,  éner- 
gique, assez  soigneux  dans  les  fresques. 

Coriolan  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1595.  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  de  J.  L.  Valesio;  sa 
sœur,  Thérèse  Marie,  partagea  ses  travaux 
comme  peintre  et  comme  graveur.  =  Plus 
connu  en  qualité  de  graveur. 

Corkole  (Auguste).  E.  FI.  1822-1875.  Gand. 
Genre.  =  Entrée  interdite. 
Cormaxide.  Peintre  grec. 
Corménide,  345    avant  J.-C.    =  Elève 
d'Euphranor.  (Pline.) 

Cormier.  E.  Fr.  + 1842.  Paysage.  =  Vue 
du  Louvre. 

Cormont  (Jean).  E.  Fr.  *  1492.  Paris.  His- 
toire. =  La  reine  Anne  de  Bretagne  lui  com- 
manda un  tableau  représentant  l'image  de 
Notre-Dame. 

Corna  (Antoine  Délia).  E.  I.  *  1478.  Cré- 
mone. Histoire.  =  Elève  du  Mantegna. 

Cornaccini  (Augustin).  E,  I.  *  1727.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Deux  anges  en 
adoration  devant  l'enfant  Jésus,  Londres. 
(Kensington.  Peinture  en  cire  sur  ardoise). 

Cornara  (Charles).  E.  I,  1605-1673.  His- 
toire. =  Florissait  à  Milan.  Une  de  ses  filles 


cultiva  également  la  peinture.  =  Goût  très 
délicat. 

Corneil  ou  Corneille.  E.  Fr.  '  XVIe  siè- 
cle. Histoire,  portrait, etc.  =  Détails  inconnus. 

Corneille  (Claude).  E.  Fr.  *  xvr  siècle. 
La  Haye.  Histoire,  portrait.  =  Etabli  à  Lyon 
où  il  mourut.  Peintre  des  rois  François  Ir, 
Henri  II,  François  II  et  Charles  IX.  Protégea 
le  jeune  peintre  flamand  Stradan  lors  du 
séjour  de  ce  dernier  à  Lyon.  =  Renommé 
pour  le  portrait. 

Corneille  (Michel),  le  Vieux.  E.  Fr.  1601(?)- 
1664.  Orléans.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
S.  Vouet,  à  Paris,  il  y  épousa  une  des  nièces 
de  ce  peintre.  Un  des  douze  premiers  mem- 
bres qui  fondèrent  l'Académie,  en  1648.  Il  en 
fut  nommé  recteur.  =  Style  antique,  manière 
sage  ;  peu  d'intelligence  du  clair-obscur.  Gra- 
veur. 

Corneille  (Jean-Baptiste),  fils  de  Michel, 
le  Vieux.  E.  Fr.  1649-1695.  Paris.  Histoire.  = 
On  le  croit  élève  de  son  père  ;  reçu  à  l'Aca- 
démie, en  1675,  séjourna  à  Rome,  et,  à  son 
retour,  fut  nommé  professeur ,  en  1692.  = 
Hercule  punissant  Busiris,  Paris.  —  Tableaux 
dans  les  musées  de  Nîmes,  Rouen,  Reims,  etc. 
=  Peignit  surtout  des  tableaux  d'église;  sa 
manière  ressemble  à  celle  de  son  frère,  quoi- 
que moins  sévère  et  moins  pure. 

Corneille  (Michel),  le  Jeune,  fils  de  Mi- 
chel, le  Vieux,  et  nommé  parfois  Corneille 
l'Aîné.  E.  Fr.  1642-1708.  Paris.  Histoire.  = 
Elève  de  son  père;  étudia  à  l'Académie  de 
Rome;  admis,  en  1663,  à  l'Académie  de  pein- 
ture, à  Paris;  copia  la  coupole  de  Mignard  au 
Val-de-Grâce;  travailla  pour  le  dauphin  et 
pour  le  roi  dans  les  diverses  résidences  roya- 
les; orna  de  peintures  et  de  fresques  diverses 
églises  de  Paris  ainsi  qu'une  chapelle  aux 
Invalides:  logé  aux  Gobelins,  par  le  roi,  ce 
oui  le  fait  parfois  nommer  Corneille  des  Go- 
belins-, nommé  professeur  à  l'Académie,  en 
1690,  et  conseiller  l'année  suivante;  ne  jouit 
pas,  de  son  vivant,  de  toute  la  réputation 
qu'il  méritait,  à  cause  de  son  caractère  mo- 
deste^ Mercure,  Dieu  des  artsetdes  sciences, 
avec  ses  attributs  (fresque),  Versailles.  —Ap- 
parition de.  J.-C.  à  saint  Pierre,  Rennes.  —  Le 
Repos  en  Egypte,  Paris.  —  La  Visitation, 
Saint-Pétersbourg.  =  Manière  des  Carrache, 
dessin  spirituel,  grandiose  et  correct,  com- 
position noble  et  sage,  expression  juste,  pin- 
ceau large,  coloris  vigoureux  ;  teintes  trop 
rembrunies;  ton  violet  désagréable.  =  Bon 
graveur. 

Cornelis  (frère).  E.  H.  *  1500.  =  Peintre 
sur  verre.  Religieux  qui  florissait  à  Gouda  où 
il  s'acquit  beaucoup  de  réputation  dans  sa 
spécialité. 
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Cornelis  ou  Cornelisz.  v.  Engel- 
brechtsen. 

Cornelis  van  s'Bosch.  E.  H.  '  1566.  = 
Placé  parmi  les  bons  peintres  sur  verre  de 
son  temps. 

CornelU  (Albert).  E.  FI.  *  1532.  Bruges. 
Histoire.  —  On  ne  cite  point  l'année  où  il  fut 
reçu  franc-maitre  de  la  corporation  de  Saint- 
Luc;  il  y  remplit  la  dignité  de  vinder  en  1518 
En  1520  il  fut  un  de  ceux  qui  s'occupèrent 
aux  décors  pour  la  Joyeuse  Entrée  du  roi  des 
Romains.  Sa  veuve  épousa,  en  1537,1e  peintre 
Guillaume  d'Hervy.  Son  fils  Nicolas  fut  reçu 
à  la  maîtrise  en  1542.  =  Couronnement  de  la 
sainte  Vierge,  Bruges  (église  Saint- Jacques). 
=  Peintre  de  mérite. 

Cornelisz  (Corneille).  V.  Haarlem  (Cor- 
neille de). 

Cornelisz  (Gisbert).  E.  H.  *  1568.  Alk- 
maar  (?).  =  Détails  inconnus. 

Cornelisz  ou  Cornelissen  (Jacques). 
E  H.  '  1512.  Oost-Zaan.  Histoire,  vues  de 
ville,  portrait.  =  Un  des  maîtres  de  Jean 
Schoorl.  Mort  à  Amsterdam  dans  un  âge  très 
avancé.  =  Portraits  d'un  gentilhomme  fla- 
mand et  de  sa  femme  avec  leurs  patrons, 
Londres.  —  Portrait  d'homme,  Berlin.  =  Belle 
ordonnance,  beau  pinceau;  du  naturel  ;  plis 
bien  compris;  de  l'effet.  Jean  Schoorl  ou 
Schooreel  a  peint  parfois  le  paysage  des  com- 
positions de  son  maître.  Van  Mander,  qui  a 
vu  plusieurs  de  ses  œuvres,  en  fait  le  plus 
grand  éloge.  Le  même  auteur  cite  un  frère  de 
Jacques,  qu'il  nomme  Buys  et  qu'il  dit  avoir 
été  bon  peintre.  Graveur  sur  bois 

Cornelisz  ou  Cornelissen  (Thierry), 
fils  de  Jacques.  E.  H.  1497  (?)-1567.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  son  père.  Il  fut  conseil- 
ler de  la  ville  d'Amsterdam  en  1567.  Kramm 
critique  les  auteurs  qui  ont  nommé  ce  peintre 
Cornelisz  ou  Cornelissen,  du  nom  de  son 
grand-père,  Corneille.  Il  veut  qu'on  le  nomme 
Jacobz,  du  nom  de  son  père  Jacques.  Nous  ne 
contestons  pas  que  ce  serait  plus  conforme 
aux  usages  du  vieux  temps  qui  ajoutait  au 
prénom  du  fils  celui  du  père.  Nous  n'avons 
pas  suivi  cet  usage  en  cette  circonstance  pour 
la  clarté  de  nos  indications;  nous  nous  sommes 
contenté  de  mentionner  cet  artiste  sous  le  nom 
de  Jacobsz  en  renvoyant  à  celui  de  Cornelisz. 
Il  nous  a  paru  que  le  lecteur  aurait  pu  trouver 
quelque  confusion  en  voyant  le  fils  de  Jacques 
Cornelisz  se  nommer  Thierry  Jacobsz.  La 
même  chose  existe  pour  les  Engelbrechtsen  à 
qui  nous  avons  laissé  ce  dernier  nom  afin  de 
ne  pas  disséminer  cette  famille  à  trois  ou 
quatre  places  différentes.  =  Portrait  d'homme 
(Ce  portrait  porte  la  date  de  1529),  Vienne.  Le 
catalogue  de  ce  musée  donne  à  cet  artiste  le 


nom  (XOstsamen,  probablement  d'Oost-Zaan 
lieu  de  naissance  de  son  père.  =  Il  a  fait  beau- 
coup de  portraits  parmi  lesquels  on  en  citait 
de  très  remarquables. 

Cornélius  (Pierre  de).  E.  Al.  1783-1867. 
Dusseldorf.  Histoire.  =  Fils  d'un  peintre 
inspecteur  de  l'Académie  de  Dusseldorf.  Etu- 
dia longtemps  à  Rome.  Toute  sa  vie  fut  con- 
sacrée au  travail.  Directeur  de  l'Académie  de 
Dusseldorf.  Mort  à  Berlin.  =  Les  Niebelungen 
et  autres  fresques,  Munich.  —  Les  cavaliers 
de  l'Apocalypse.  —  Dernière  scène  de  Faust. 
-  Saint  Luc.  —  Marguerite  devant  la  Vierge. 
—  Joseph  reconnu  par  ses  frères,  Rome.  = 
Chef  d'école,  Cornélius  a  cherché  à  unir  la 
majesté  et  la  rudesse  de  l'art  byzantin  aux 
exigences  et  au  progrès  de  l'art  moderne.  Il 
composait' grandement,  certaines  de  ses  œu- 
vres sont  remplies  d'un  souffle  puissant,  d'au- 
tres sont  tourmentées,  ambitieuses  et  laissent 
froid.  Son  dessin  est  d'une  grande  allure, 
tandis  que  son  coloris  manque  d'accent  et 
semble  n'être  pour  lui  qu'un  accessoire  plus  ou 
moins  utile.  Organisation  vigoureuse;  c'est 
un  des  grands  artistes  de  l'Allemagne  mo- 
derne. 

Cornet  (Jacques-Louis).  E.  H.  1815.  Leyde. 
Genre  et  intérieurs.  =  Le  roi  du  tir.  —  Rem- 
brandt et  ses  parents  au  moulin  de  Koude- 
kerk. 

Cornet  (Alphonse).  E.  FI.  *  1842.  Anvers. 
Genre.  =  Elève  de  P.  Kremer.  =  Le  régal  de 
la  grand'mère. 

Cornia  (Fabio  délia).  E.  I.  1600-1643.  PÉ- 
rouse.  Histoire.  =  Elève  d'Edouard  Amadei; 
frère  du  duc  de  la  Cornia.  Bon  peintre. 

Cornical  (Nicolas-M.).  E.  Fr.  1668-1705. 
Saint-Lo.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Boullongne, 
le  Jeune.  Agréé  à  l'Académie  en  1704. 

Cornicelius  (George).  E.A1.  1826.  Hanau. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Hanau;  se  perfectionna  à  Anvers  et  à  Dresde. 
=  Luther  ayant  cloué  sa  thèse  à  l'église  de 
Wittenberg,  Hambourg. 

Cornouailles  (Jean).  E.  Fr.  *  1570.  Au- 
xerre  (?).  Peintre  verrier.  =  Exécuta  la  ma- 
gnifique rose  du  portail  occidental  de  l'église 
d'Auxerre. 

Cornilliet  (Jules).  E.  Fr.  1830.  VERSAIL- 
LES. Genre,  etc.  =  Elève  d'A.  Scheffer  et 
d'Horace  Vernet.  =  Salvator  Rosa.  —  Conso- 
latrix  afflictorum. 

Cornu  (Gabriel).  E.  Fr.  *  1763.  Histoire.  = 
Membre  de  l'Académie  française  de  Saint-Luc, 
à  Paris.  =  Jugement  de  Paris.  —  Le  soir  et 
le  matin  de  l'hymen.  =  Il  a  existé  un  Nicolas 
Cornu,  peintre  ordinaire  du  roi,  mort  en  1660, 
sur  lequel  on  manque  de  détails. 

Cornu   (Jean- Alexis).  E.  Fr.   1755-1807. 
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Etrepigney.  Genre.  —  Professeur  à  Vesoul. 
=  Tableaux,  Vesoul. 

Cornu  (Sébastien-Melchior).  E.  Fr.  1804. 
Lyon.  Portrait,  genre  et  histoire.  =  Elève  de 
Richard,  de  Bonnefond  et  d'Ingres.  =  Baccha- 
nale, Grenoble.  —  Vision  d'un  Turc,  Valen- 
ciennes.  ^=  Cet  artiste  termina  les  travaux 
d'H.  Flandrin  à  Saint-Germain-des-Prés. 

Cornuat.  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Troyes.  = 
Peintre  verrier.  Travailla  à  plusieurs  églises 
de  Troyes. 

Coroenne  (Henri).  E.  Fr.  1822.  VALEN- 
ciennes.  Histoire,  genre,  etc.  =  Elève  de 
Pujol  et  de  Picot.  =  Vision  de  Pierre  l'Her- 
mite.  —  Le  salut  d'un  raffiné. 

Gorona  (Léonard).  E.  I.  1561-1605.  Mu- 
rano.  Histoire  et  paysage.  =  Elève  de  son 
père  Michel,  peintre  médiocre,  et  de  Rocco 
dit  San  Silvestro,  peintre  de  peu  de  mérite. 
Voulut  rivaliser  avec  Palma  et  fut  aidé  dans 
cette  entreprise  par  le  Vittoria,  architecte  et 
sculpteur,  qui  lui  composait  des  modèles  en 
terre  cuite  pour  lui  faire  trouver  de  beaux 
effets  de  clair-obscur.  =  Imita  le  Titien  et 
surtout  le  Tintoret.  Artiste  renommé. 
Coronaro.  V.  Calvi. 

Coronat  (Prosper-P.).  E.  Fr.  1822.  MONT- 
PELLIER. Portrait.  ==  Elève  de  Drolling. 

Corot  (Jean-Baptiste-Camille).  E.  Fr.  1796- 
1875.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Michallon 
et  de  Bertin.  On  a  fait  de  lui  le  chef  d'une 
école  de  paysage  dont  le  mérite  consiste  à 
rendre  l'impression  du  moment  sans  tenir 
compte  de  l'étude  des  détails.  Cette  méthode 
applicable  au  décor  seulement  ou  à  l'esquisse, 
attend  la  consécration  de  l'avenir.  Corot  qui 
n'a  commencé  à  peindre  qu'assez  tard  et  qui 
a  eu  quelque  peine  à  se  faire  comprendre,  a 
joui  d'une  grande  popularité  vers  la  fin  de  sa 
carrière.  =  Vue  prise  à  Narni.  —  Campagne 
de  Rome.  —  Danse  de  Nymphes.  —  Tableaux 
dans  les  musées  de  Paris,  Douai,  Metz,  Lan- 
gres,  Marseille.  =  Excellait  à  rendre  la  frai- 
cheur  du  matin  et  le  calme  du  soir.  Sentiment 
poétique  très  profond.  Coloris  léger,  touche 
délicate  mais  souvent  superficielle;  dessin 
vague. 

Corpet  (Charles-Etienne).  E.  Fr.  1831. 
Paris.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  M.  Le- 
sourd-Beauregard. 

Corplet  (Etienne-Charles).  E.  Fr.  1781-1847. 
Paris.  Portrait,miniature,  genre,  paysage,etc. 
=  Elève  de  Servandoni  et  de  Machy. 
Corradi.  V.  Ghirlandaio. 
Corradini  (Barthélémy),  dit  Fra  Cap. 
neval.  E.  I.  *  1470.  Urbin.  Histoire  et  por- 
trait. ==  Moine  dominicain.  =  Tableaux,  Mi- 
lan. =  Peintre  de  beaucoup  de  mérite  ;  per- 
spective défectueuse;  profusion  d'ornements; 


portraits  parlants  et  pleins  de  vie;  belle  ar- 
chitecture ;  coloris  brillant  ;  têtes  gracieuses 
et  nobles. 

Gorrado  (Hyacinthe).  E.  I.  1693-1768.  Mol- 
peta  (royaume  de  Naples).  Histoire,  portrait, 
etc.=  Etudia  dans  sa  ville  natale,  puis  à  Rome 
à  l'Académie  de  Saint -Luc  ;  fut  nommé 
membre  de  cette  société  en  1735;  appelé  à 
Madrid,  en  1753,  par  le  roi  Ferdinand  VI,  afin 
de  remplacer  Amiconi,  premier  peintre  de 
S.  M.,  mort  l'année  précédente;  peignit  les 
voûtes  du  palais  royal;  resta  en  Espagne 
jusqu'en  1761,  époque  de  l'arrivée  de  Mengs 
dans  ce  pays.  Mort  à  Naples.  =  Tableaux  et 
fresques,  Rome.  -  Flagellation,  Madrid.  — 
Couronnement  d'épines,  ib.  —  Jésus -Christ 
devant  Pilate,  ib.  —  Paysage,  ib.  —  Mort 
d'iphigénie,  ib.  —  Descente  de  l'Esprit-Saint, 
ib.— Epiphanie,^.— Allégories,  ib.— Et  autres, 
^.^Imagination  riche;  beau  coloris;  excellait 
dans  les  fresques;  ensemble  plein  d'effet; 
composition  gracieuse  et  correcte.  Ce  peintre 
est  parfois  désigné  sous  le  nom  de  Corrado 
Giacinto. 

Corrales  (François  de  los).  E.  Es.  *  1500. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  On  croît  qu'il 
travailla  à  la  cathédrale  de  Tolède. 

Correa  (Diego).  E.  Es.  *  1550.  Castille. 
Histoire.  =  On  croit  qu'il  étudia  en  Italie.  = 
Deux  tableaux  en  forme  de  diptyque,  Madrid. 
—  Tableaux,  Paris.  —  Jésus-Christ  crucifié 
avec  Marie  et  saint  Jean,  Dresde.  =  Imitation 
de  l'école  florentine.  Un  tableau  de  ce  maître, 
à  Saint-Martin  de  Valdeiglesias,  porte  la  si- 
gnature :  D.  Correct  f'ecit  1550. 

Correa  (Marc).  E.  Es.  *  1670.  =  Elève  de 
Bobadilla  =  Beaucoup  de  vérité. 

Coppéapd  (Louis-F.).  E.  Fr.  1815-1858. 
Genre.  =  L'Etude. 
Coppège.  V.  Allegri. 
Coppège.  E.  Fr .  *  xvme  siècle. = Deu  xiôme 
prix  de  l'Académie  royale  de  peinture  de 
France,  en  1751,  avec  son  Job  sur  le  fumier. 
Membre  de  l'ancienne  Académie  de  Saint- 
Luc,  à  Paris,  en  1756. 

Coppegio  (Joseph).  E.  Al.  *  1866.  Munich. 
Fleurs,  fruits,  etc. 

Correns  (Joseph).  E.  FI.  1814.  Anvers. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  M.  Van  Brée. 
=  Le  Serpent  d'airain.  —  Saint  Willebrord, 
Berchem 

Corro  (Cecilio).  E.  Es.  *  1845.  ESPAGNE. 
Portrait,  etc.  =  Portrait  de  dona  Louise,  in- 
fante d'Espagne,  duchesse  de  Montpensier. 

Coppodi  (Salomon).  E.A1.  *  1839.  Paysage. 
=  Etabli  en  Suisse.  —  Site  de  l'Italie  méri- 
dionale. 

Corrodi(Hermann),  filsde Salomon. E.  Al. 
'  1784.  Suisse.  Paysage. 
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Corrodi  (Arnold),  fils  de  Salomon.  E.  Al. 
f  1874.  Genre.  =  Mort  à  Berlin  dans  la  fleur 
de  l'âge. 

Corsino  (Buonajuti).  E.  I.  *  xive  siècle. 
Florence  (?).  Histoire,  portrait.  =  Inscrit 
sur  les  registres  de  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  comme  ayant  été  un  des  fondateurs  de 
cette  société. 

Cor.o  (Nicolas).  E.  I.  *  1503.  Gênes.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Idées  fécondes, 
sentiments  expressifs,  coloris  vif  et  solide. 

Corso  (Jean-Vincent).  E.  I.  *  1545.  Naples. 
Histoire.  =  Elève  de  l'Amato,  puis  de  Périn 
del  Vaga,  à  Rome. 

Corso  (Jacques  del).  E.  I.  *  xve  siècle.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  d'An,  del  Castagne 

Cort  (Henri  de).  E.  FI.  1742-1810.  Anvers. 
Vues  de  ville,  intérieurs,  paysage.  =  Elève 
de  Herreyns  et  de  H.-J.  Antonissen.  Mort  à 
Londres,  où  il  s'était  rendu  en  1790.  =  Vue  du 
vieux  château  de  Tamise  sur  l'Escaut  avec  la 
ville  d'Anvers  dans  le  lointain,  Vienne  (signé  : 
Henri  de  Cort  à  Anvers.  A.  1774).  Ommeganck 
et  P.  Van  Regemorter  ont  peint  l'étoffage  de 
plusieurs  de  ses  tableaux.  =  Beaucoup  de 
fini  et  de  naturel.  Bon  dessinateur. 

Cortbemde  (Balthasar  Van).  E.  FI.  1612- 
1670  (?).  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  Jean 
Blanckaert,  peintre  peu  connu  ;  franc-maître 
de  Saint- Luc,  à  Anvers,  en  1631-1632;  épousa 
en  1637,  Ursule  Van  Hoeck,  sœur  de  Jean, 
l'excellent  élève  de  Rubens.  Il  reçut  quatre 
élèves  en  1640-41  et  deux  autres  en  1654;  vivait 
encore  en  1662.  =  Le  Bon  samaritain,  Anvers. 
=  Il  peut  être  classé  parmi  les  bons  artistes 
du  xviie  siècle;  ce  peintre  était  complètement 
inconnu  ;  c'est  grâce  au  nouveau  livret  du 
musée  d'Anvers  qu'il  a  été  rendu  à  l'histoire. 

Corte  (Jean  de  la).  E.  Es.  1597  (?)- 1660.  Ma- 
drid. Histoire,  batailles,  paysage  et  perspec- 
tive. =  Elève  de  Velasquez;  fut  chargé,  jeune 
encore,  de  plusieurs  ouvrages  importants  et 
s'en  acquitta  à  la  satisfaction  générale;  peintre 
du  roi  d'Espagne  ;  le  nombre  de  ses  grandes 
compositions  est  peu  considérable.  =  Grande 
facilité,  goût  sûr  ;  ses  tableaux  de  batailles 
et  de  paysages  sont  les  plus  recherchés  ;  pin- 
ceau gracieux  ;  touche  fraîche. 

Corte  (François  de  la).  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Antequerra.  Perspective. =Talent  renommé. 

Corte  (Gabriel  de  la),  fils  de  François. 
E.  Es.  1648-1694.  Madrid.  Fleurs.  =  Elève  de 
son  père.  Antoine  de  Castrejon  et  Mathieu 
de  Torres  peignirent  des  petits  sujets  tirés  de 
la  fable  au  milieu  de  ses  guirlandes  de  fleurs. 
Mort  dans  sa  ville  natale  au  sein  de  la  plus 
profonde  misère. =  Imita  le  Mario  et  Arellano  ; 
du  goût  et  de  l'harmonie. 

Corte    François  de).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 


Ypres.  Histoire.  =Peignit  le  Jugement  de  Sa- 
lomon qui  se  trouvait  dans  l'ancienne  cham- 
bre échevinale,  à  Ypres. 

Cortens  (N.).  E.  FI.  '  1700.  Histoire  et  por- 
trait. =  Il  était  prêtre  et  fut  reçu,  en  1713, 
comme  étranger,  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  Bruxelles.  =  Martyre  des  SS.  Crépin 
et  Crépinien,  Bruxelles  (église  du  Sablon).  = 
Auteur  de  quelques  tableaux  relatifs  au  St-Sa- 
crement  de  miracle  à  l'église  Sainte-Gudule, 
à  Bruxelles. 

Cortereai  (Jérôme).  E.  Es.  f  1593.  Por- 
tugal. Histoire.  =  Poète  et  compositeur.  = 
Saint-Michel,  Evora.  =  Les  écrivains  de  l'é- 
poque en  font  un  grand  éloge. 

Cortese  (Frédéric).  E.  I.  1829.  Naples. 
Paysage.  =  Campagne  romaine.  —  Les  Apen- 
nins. 

Corti  (Valère).  E.  I.  1530-1580.  Venise. 
Portrait,  histoire.  =  Elève  du  Titien,  qui  lui 
prodigua  les  plus  grands  soins;  Corti  y  répon- 
dit dignement  et  reçut  beaucoup  de  comman- 
des dans  sa  ville  natale.  Mort  à  Gênes  où  il 
avait  été  appelé.  =  Ses  portraits  historiques 
sont  encore  estimés. 

Corti  (César),  fils  de  Valère.  E.  I.  1550- 
1613  (?).  Gênes.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
L.  Cambiaso;  célèbre  en  Toscane,  en  France 
et  en  Angleterre;  très  renommé  à  Gênes, 
comme  ingénieur  militaire,  comme  savant  et 
comme  peintre  ;  mort  en  prison  par  suite 
d'opinions  religieuses.  =  Pinceau  délicat,  co- 
loris vrai  et  agréable. 

Corti  (David),  fils  de  César.  E.  I.  f  1657.  His- 
toire. =  Mort  de  la  peste. =  Excellent  copiste. 

Cortone.  V.  Berrettini. 

Cortonese  (le).  V.  Gobbo. 

Cortoni.  V.  Zoccoli. 

Corvi  (Dominique).  E.  I.  1723  (?)-1803.  Vi- 
terbe.  Histoire  et  perspective.  =  Elève  de 
Fr.  Mancini.  =  Peintre  savant;  grandes  con- 
naissances pour  le  dessin,  l'anatomie  et  la 
perspective.  Manque  de  couleur  et  de  charme. 
Réussit  dans  les  effets  de  nuit. 

Corvus  (Hans).  E.  FI.  *  xvie  siècle.  = 
Cité  par  Fiorillo  ;  parait  avoir  exercé  son  art 
en  Angleterre. 

Corybas.  V.  Coraebus. 

Cosattini  (Joseph).  E,  I.  *  1672.  Udine. 
Histoire.  =  Chanoine  d'Aquilée;  nommé  pein- 
tre de  la  cour  impériale. 

Cosei.  V.  Balducci. 

Cosci  (François).  E.  L  *  xvie  siècle.  Flo- 
rence (?).  Histoire.  =  Travailla  à  la  pompe 
funèbre  de  Michel-Ange.  =  Vénus,  Junon, 
femmes  et  amours,  Florence. 

Cosida  (Jérôme).  E.  Es.  *  xvne  siècle.  Sa- 
ragosse.  Genre.  =  Détails  peu  connus.  = 
Couleur  très  suave,  invention  féconde. 


! 
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Cosmati  (Les).  E.  I.  *  xme  siècle.  Mosaïque. 
=  Parmi  cette  famille,  établie  à  Rome,  on  cite 
Adeodato  di  Cosimo  Cosmati  qui  travaillait  en 
1290. 

Cossa.  V.  Cozza. 

Cossa  (François).  E.  I.  *  1474.  Histoire. 
Ferrare.  =  On  pense  qu'il  aida  L.  Costa  lors 
de  son  séjour  à  Ferrare;  vécut  longtemps  à 
Bologne.  =  LaVierge  et  plusieurs  saints,  Bo- 
logne (Signé  et  daté  de  1476) —Architecture  de 
bon  goût,  physionomies  communes,  coloris 
médiocre. 

Cossale  ou  Cozzale  (Grazio).  E.  I.  *  1605. 
Bîiescia.  Histoire.  =  Mort  assassiné  par  un 
de  ses  fils.  =  Grande  imagination,  exécution 
habile. 

Gossiau  (Jean-Job).  E.  H.  *  1700.  Breda. 
Paysage  avec  animaux  et  architecture.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  On  n'est  aucunement  d'ac- 
cord sur  les  dates  de  naissance  et  de  mort  de 
cet  artiste;  on  donne  alternativement  1654, 
1664  et  1666  pour  la  naissance.  Fùssli  le  fait 
mourir  en  1732  à  l'âge  de  78  ans  ;  Nagler  donne 
1734  comme  date  de  son  décès.  =  Tableaux, 
Dusseldorf.  —  Paysages  avec  figures  et  bétail. 
Munich. =  Bonne  ordonnance,  étoff'age  soigné  ; 
imita  Gaspard  Poussin. 

Cossiers  (Jean;.  E.  FI.  1600-1671.  Anvers. 
Histoire,  portrait  et  genre.  =  Son  père,  An- 
toine, était  un  peintre  à  la  détrempe  qui  mou- 
rut en  1646-47.  Elève  de  Corn,  de  Vos;  visita 
l'Italie  et  divers  autres  pays;  franc-maître  de 
Saint-Luc,  en  1628-29;  doyen  en  1640-1641;  il  a 
voyagé  et  a  travaillé  pour  plusieurs  souve- 
rains. =  Adoration  des  bergers,  Anvers,  (deux 
fois).  —  Scène  d'intérieur,  ib.  —  Portrait  d'un 
chirurgien,  ib.  —  Flagellation,  ib.  —  Licaon 
et  Jupiter,  Madrid.  —  Prométhée,  ib.  —  Nar- 
cisse, ib.  —  Le  Déluge,  Bruxelles.  =  Fonds 
richement  ordonnés,  surtout  lorsqu'il  y  intro- 
duisait de  l'architecture  ;  il  eut  du  succès  dans 
les  différents  genres  qu'il  entreprit;  ses  mains 
laissent  toujours  à  désirer;  beau  coloris  quoi- 
que un  peu  jaunâtre. 

Cossmans  (Herman-M.).  E.  Fr.  1821.  Ber- 
lin. Histoire,  etc.  =  Elève  d'E.  Lepoitevin. 

Costa  (André).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  distingué  des  Carrache. 

Costa  (François).  E.  I.  1672-1740.  Gênes. 
Ornements  et  perspective. = Elève  de  Gr.  Fer- 
rari et  d'Ant.  Haffner. 

Costa  (Hippolyte).  E.  I.  *  1538.  Mantoue. 
Histoire,  portrait.  =  Travailla  à  l'embellisse- 
ment de  la  cathédrale  de  Mantoue.  On  le  croit 
de  la  famille  de  Laurent  Costa,  le  Vieux.  = 
Imita  la  manière  de  Jules  Romain. 

Costa  (Jean).  E.  Fr.  *  1355.  Montpellier. 
=  Peintre  verrier.  Fut  nommé  quatre  fois 
consul.  Travailla  à  l'église  de  N.  D.  des  Tables. 


Ne  serait-ce  point  le  même  que  celui  qui  exé- 
cuta des  travaux  au  château  de  Vaudreuil? 

Costa  (Jean-Franrois).  E.  I.  *  1775.  Pay- 
sage. =  Membre  de  l'Académie  des  arts  à 
Venise.  =  Plus  connu  comme  dessinateur. 

Costa  (Joseph  Ncgrciros  da).  E.  Es.  f  1759. 
Histoire.  =  On  sait  que  cet  artiste  peignit 
plusieurs  grands  tableaux  de  saints. 

Costa  (Laurent),  le  Vieux.  E.  I.  f  1530  (?). 
Ferrare.  Histoire. =Etudiaà  Florence  d'après 
les  meilleurs  maîtres  de  cette  époque;  se  mit 
sous  la  direction  de  Gozzoli;  fut  appelé  à  Bo- 
logne où  il  exécuta  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages; intimement  lié  avec  le  Francia,  il  par- 
tagea les  travaux  de  cet  artiste;  ouvrit  une 
école  à  Ferrare,  revint  à  Bologne,  puis  fut 
appelé  à  Mantoue  par  le  marquis  François  de 
Gonzague  qui  le  combla  de  biens  et  d'hon- 
neurs; il  doit  être  compté  au  nombre  des 
meilleurs  peintres  de  son  temps.  =  Jésus- 
Christ  mort  soutenu  par  des  anges,  Bologne. 

—  Saint  Pétrone,  saint  Thomas  d'Aquin  et 
saint  François  d'Assise,  ib.  —  Adoration  des 
mages,  Milan  (musée,  signé  :  Laurentius 
Costa  f.  1499).  —  La  Vierge  entre  un  groupe 
d'hommes  et  un  groupe  de  femmes,  ib.  (église 
San  Giacomo  Maggiore,  signé  :  Me  |  patriam 
etdulces  |  caracumconjuge  |  natocommendo 
precibus  |  Virgo  beata  |  tuis  |  mcccclxxxviii 

|  Agusti  |  Laurentius  Costa  faciebat).  —  Pré- 
sentation de  Jésus-Christ  au  temple,  Berlin. 

—  Jésus-Christ  mort,  entouré  de  saints,  ib.  — 
Cour  d'Isabelle  d'Esté,  Paris.  —  Sujet  allégo- 
rique, ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entourés 
d'anges  et  de  saints,  Londres.  =  Têtes  expres- 
sives, coloris  énergique;  fonds  d'architecture 
riches  et  variés;  perspective  savante  et  bien 
entendue.  =  Ventes  :  V.  Comte  de  Lochis,  de 
Bergame  (1868),  Sainte  Famille,  3,000  fr. 

Costa  (Laurent),  le  Jeune.  E.  I.  *  1560.  Man- 
toue. Histoire.  =  On  le  croit  fils  d'Hippolyte. 
Son  frère,  Jérôme,  fut  également  peintre  et 
laissa  deux  fils,  François  et  Alexandre,  morts 
de  la  peste,  en  1575.  Un  autre  frère  de  Laurent 
le  Jeune,  Louis,  eut  moins  de  talent  que  les 
autres. 

Costa  (Louis  da).  E,  Es.  1591  ou  1599.  Lis- 
bonne. =  On  lui  doit  une  traduction  du  livre 
d'Albert  Durer  Sur  la  symétrie  du  corps  hu- 
main. =  Fut  aussi  fondeur. 

Costa  (Thomas).  E.  I.  1634  (?)- 1690.  Sas- 
suolo.  Histoire,  perspective  et  paysage.  = 
Elève  de  J,  Boulanger;  vécut  à  Reggio.  = 
Coloris  plein  de  vigueur. 

Costa  (J.-F.  da).  *  1825.  Chevaux.  =  Détails 
inconnus. 

Costa  (J.  Mendès  da).  *  1825.  Genre.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Costa-Meesen  (Félix  da).  E.  Es.  f  1712. 
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Portugal.  =  Fut  également  écrivain;  en 
1705,  il  fit  partie  de  la  congrégation  de  Saint- 
Luc,  à  Lisbonne. 

Costa  -  San  -  Giorgio  (Nannocio  dalla). 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
d'André  del  Sarto;  se  rendit  en  France,  et  fut 
en  grand  crédit  auprès  du  cardinal  deTournon. 

Coste  (Jean).  E.  Fr.  *  1353.  Histoire,  orne- 
ments. =  Cité  dans  des  pièces  relatives  à  des 
travaux  de  peinture  exécutés  au  château  de 
Vaudreuil,  en  Normandie.  Dans  une  de  ces 
pièces,  publiée  par  la  Bibliothèque  de  l'école 
des  chartes,  2e  série,  tome  1, 1844-5,  page  544-5, 
il  est  fait  mention  de  peinture  à  l'huile  en  1356. 

Voici  cette  phrase  « Et  toutes  ces  choses 

dessus  dévisées  seront  fêtes  de  fines  couleurs 
à  huile.  »  Sergent  d'armes  du  Roi.  On  croit 
qu'il  mourut  en  1391. 

Coster  (Adam  de).  E.  FI.  *  xvne  siècle.  An- 
vers. Histoire,  portrait,  effets  de  lumière.  = 
On  croit  qu'il  fut  élève  de  Th.  Rombouts.  = 
Bonne  composition,  coloris  vigoureux.  Il  ex- 
cella dans  les  représentations  de  réunions  et 
de  fêtes. 

Coster  (Pierre  de),  neveu  d'Adam.  E.  FI. 
1614  (?)- 1702  (?).  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de 
son  oncle;  il  visita  l'Italie,  séjourna  à  Venise 
et  y  mourut.  Son  fils,  Ange,  se  rendit  célèbre 
à  Rome  par  son  remarquable  talent  comme 
peintre. 

Coster  (Mme,  née  Vallayer).  E.  Fr.  1744- 
1818.  Paris.  Portrait,  nature  morte.  =  Reçue 
académicienne  en  1770.  =  Instruments  de 
musique.  —  Fleurs  et  fruits.  —  Vase  de  fleurs, 
Nancy  (musée).  =  Artiste  de  beaucoup  de 
mérite. 

Costoli  (Aristodème).  E.  1.  *  1828.  Flo- 
rence. Portrait.  =  Détails  inconnus,  —  Por- 
trait du  peintre,  Florence.  =  Sculpteur. 

Cosway  (Marie).  E.  An.  1765.  Londres. 
Histoire.  =  Elève  et  femme  de  R.  Cosway; 
visita  la  France  en  1802  et  se  trouvait  à  Lyon 
en  1805. 

Cosway  (Richard).  E.  An.  1740-1821.  Ti- 
verton.  Miniature. 

Cot  (Pierre-A.).  E.  Fr.  1837).  Bedarieux. 
(Hérault).  Histoire,  portrait. = Elève  de  L.  Co- 
gniet,  Cabanel  et  Bouguereau.  =  Promethée. 
—  Le  printemps. 

Cotel  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1353.  Langue- 
doc, =  Peintre  verrier.  Fut  nommé  trois  fois 
consul  à  Montpellier. 

Cotelle  (Jean),  le  Vieux.  E.  Fr.  vers  1610- 
1676.  Meaux.  Ornements.  =  Une  de  ses  tilles 
épousa  le  peintre  François  de  Troy.  =  Tra- 
vailla beaucoup  aux  Tuileries.  ==  Graveur. 

Cotelle  (Jean),  le  Jeune,  fils  de  Jean,  le 
Vieux.  E.  Fr.  1650-1708.  Paris.  Miniature.  = 
Travailla  à  Rome;  fut  reçu  à  l'Académie  de 


peinture,  à  Paris,  en  1672.  =  Noces  de  Cana. 
=  Graveur. 

Coter  (Colin  de)  probablement  I>e  Cos- 
ter. E.  FI.  Bruxelles.  xve  siècle.  =  Détails 
inconnus.  =  On  voit  à  Vieure,  village  près  de 
Moulins,  un  tableau  de  1  m.  35  c.'de  hauteur 
sur  1  m.  08  de  largeur,  représentant  saint  Luc 
peignant  la  Vierge,  avec  l'inscription  sui- 
vante :  Colin  de  Coter  —  pingit  me  in  Bra- 
bancia  —  Bruselle  VII.  —  Triptyque  :  Le 
Christ  mort  sur  les  genoux  du  père  éternel. 
Sur  un  des  volets,  la  donatrice  (Madame 
D'Averoult)  en  adoration,  Saint-Omer.  (Cha- 
pelle des  frères  de  la  doctrine  chrétienne). 
Sur  le  bas  du  manteau  on  lit  l'inscription 
suivante  :  Colin  de  Coter,  pingit  me  in  Bra- 
bancia,  Bruselle.  M.  Dinaux  qui  cite  ces 
œuvres  en  fait  une  appréciation  très  élo- 
gieuse  :  exécution  admirable,  or  et  soie  rendus 
avec  une  grande  perfection  ;  style  rappelant 
Luc  de  Leyde  avec  plus  de  brillant  et  d'éclat; 
belle  harmonie  des  couleurs.  Si  ce  jugement 
n'est  pas  exagéré,  de  Coter  serait  une  des 
gloires  de  l'école  flamande, 
Cotignola  (le),  V.  Marchesi. 
Cotman  (J.  S.).  E.  An.  '  xixe  siècle.  Aqua- 
relle. =  Graveur. 

Cotthem  (Robert  van).  E.  FI.  *xive  siècle. 
=  Peintre  de  statues,  à  l'Ecluse  dans  le  franc 
de  Bruges.  En  1396,  il  peignit  un  Crucifix  en 
or  et  en  couleur  à  Vhuile. 

Cottrau  (Félix).  E.  Fr.  1799-1852.  PARIS. 
Genre,  paysage  et  histoire.  =  La  grotte  de 
Pausilippe.  —  Pêche  aux  flambeaux  (scène 
napolitaine). 

Couaski  (Alexandre).  E.  Al.  1736-1829.  En 
Pologne.  Portrait.  =  Exécuta  les  portraits 
de  la  plupart  des  membres  de  la  famille  des 
Bourbons. 

Coubertin  (Charles-L.  Fredi  de).  E.  Fr 
1822.  Paris.  Histoire,  genre,  etc.  =  Elève  de 
Picot,  =  Découverte  du  Laocoon.  —  Enfance 
de  sainte  Rose. 

Coueke  (Jean).  E.  FI.  1783.  Gand.  Paysage 
et  vues  de  ville.  =  Vues  aux  environs  de 
Gand. 

Coueke  (Pierre),  E.  FI.  1502-1550.  Alost. 
Histoire  religieuse,  portrait,  etc.  =  Elève  de 
B.  Van  Orley.  Il  fut  architecte,  géomètre  et 
graveur  de  Charles-Quint  qui  le  nomma  aussi 
son  peintre.  Il  voyagea  en  Italie  et  en  Tur- 
quie. A  Constantinople,  il  fut  directeur  d'une 
vaste  manufacture  flamande  de  tapisserie  de 
haute  lisse.  Van  Mander  nous  dit  qu'il  n'y  fit 
rien,  la  religion  turque  défendant  la  repré-, 
sentation  d'hommes  et  d'animaux.  Donc, 
ajoute  ce  biographe,  un  voyage  et  beaucoup 
d'argent  perdu.  D'autre  part  un  auteur  plus 
ancien  que  Van  Mander  écrit  que  l'empereur 
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Soliman  lui  donna  de  magnifiques  présents 
au  moyen  desquels  il  achepta  après  à  Bru- 
xelles des  rentes  annuelles  (Braun,  Urbes 
praecipuae  totius  mundi.  1574).  11  travailla 
beaucoup  aux  ornementations  des  fêtes 
d'inauguration  de  Philippe  II,  à  Anvers  où  il 
fut  doyen  de  Saint-Luc  en  1537  après  avoir  été 
reçu  franc-maitre  en  1527.  C'est  lui  qui  est 
l'auteur  du  fameux  géant  qui  figure  dans  les 
cortèges  organisés  par  cette  ville.  Il  eut  une 
grande  et  salutaire  influence  sur  l'architec- 
ture nationale  et  publia  sur  cet  art  des  ou- 
vrages remarquables.  Il  fut  un  des  hommes 
les  plus  distingués  de  son  pays  et  mourut  à 
Bruxelles.  Coucke  avait  épousé  Marie  Bes- 
semers,  de  Malines,  qui  peignait  à  la  dé- 
trempe. Leur  fille  épousa  Pierre  Breughel  le 
vieux.  Pierre  Coucke  et  Marie  Bessemers 
devinrent  ainsi  les  aieux  des  deux  Breughel, 
Pierre  dit  d'Enfer  et  Jean  dit  de  Velours. 
Coucke  eut  un  fils  naturel  nommé  Paul, 
plus  connu  sous  le  nom  de  Paul  Van  Aelst 
(V.  ce  nom).  Van  Mander  cite  encore  un 
Pierre  Coucke,  fils  de  Pierre  le  vieux,  issu 
sans  doute  de  la  première  femme  de  celui-ci 
et  qui  a  donné  des  leçons  à  Gilles  van  Coninx- 
loo.  La  mère  de  ce  dernier  était  sœur  de  la 
seconde  femme  de  Pierre  Coucke  le  vieux, 
Marie  Bessemers.  =  Le  Christ  descendu  de 
la  croix.  Bruxelles.  =  Peignit  à  l'huile  et  à  la 
détrempe;  bon  dessin,  composition  spirituelle 
et  savante.  Il  a  publié  de  curieuses  gravures 
représentant  des  scènes  turques. 

Coucke  (Paul).  V.  Aelst  (Van). 

Coucke  (Marie  Verhulst  ou  Bessemers) 
V.  Bessemers. 

Goudenberghe  (Jean  Van).  E.  FI.  *  1430. 
Flandre.  Histoire  religieuse.  =  Il  a  peint  en 
1430,  avec  Marc  Vangestele  ou  Van  Ghistele, 
un  tableau  pour  l'église  de  Ruysselede.  Ce  ta- 
bleau se  composait  de  quatre  sujets  bibliques 
à  l'intérieur  et  d'autant  de  compositions  mys- 
tiques à  l'extérieur.  L'acte  qui  mentionne  ce 
travail  ne  parle  pas  de  peinture  à  l'huile. 

Couder  (Jean-Alexandre).  E.  Fr.  1808. 
Paris.  Genre,  histoire,  fleurs.  =  D'abord  gra- 
veur, sculpteur  puis  élève  de  Gros.  =  Les 
deux  favoris,  Lille.  =  Bourguignon  dans  son 
atelier,  Blois  (musée). 

Couder  (Louis-Charles-Auguste).  E.  Fr. 
1790-1873.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Regnault  puis  de  David.  Travailla  quel- 
que temps  à  fresque  à  Munich  puis  revint 
en  France  après  1830.  =  Portrait  équestre  de 
François  Ier.  —  Prise  de  Lérida,  Versailles. 

—  Fresques  à  St-Germain,  l'Auxerrois,  Paris. 

—  Léonidas  quittant  sa  famille.  —  Le  lévite 
d'Ephraïm. 

Coueflfard  (Louis).  E.  Fr.  4  1507.   ROUEN. 


=  Peintre  verrier.  A  laissé  la  réputation  d'un 
excellent  artiste. 

CouIogne(Herman  de).  E.  Fr.  *  xve  siècle. 
=Travailla,  en  1402,  avec  Jehan  Malouel,  à  la 
décoration  du  grand  cloitre  de  la  chartreuse 
de  Dijon. 

Coulom  (Jean  de).  E.  Fr.  *  1696.  Jurançon. 
Portraits.  =  Détails  inconnus.  =  Vingt-sept 
compositions  au  Mans  (musée). 

Coulomb*  t  (Pierre).  E.  Fr.  xvie  siècle.  = 
Cité  par  de  Marolles. 

Coulon.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Paris.  Portr. 
en  miniature.  =  Détails  inconnus. 

Coulon  (Louis).  E.  FI.  1820-1855.  Nivelles. 
Genre.=Mort  à  Paris.  =  J.-J.  Rousseau  et 
Mmede  Warens. 

Coumont  (Charles).  E.  FI.  *  1842.  Animaux. 

Counet  (Jean-L.).  E.  FI.  t  1743.  Liège. 
Histoire.  =  Exécuta  des  tableaux  pour  l'hôtel 
de  ville  de  Liège. 

Cou  ni*  (Salomon-Guillaume).  E.  Fr.  1785. 
Genève.  Email.  =  Elève  de  Girodet.  =  Por- 
trait du  comte  de  Forbin.  —  Jeune  paysanne 
en  prière. 

Coupan.  E.  Fr.  *  1842.  Paysage.  =  Vue 
prise  dans  la  forêt  de  Fontainebleau. 

Couper  (Jean).  E.  H.  *  xvir3  siècle.  Lon- 
dres. Portrait.  =  Etudia  à  Amsterdam. 

Coupin  de  la  Couperie  (Maiïe-Phil.). 
E.  Fr.  1773-1851.  Sèvres.  Histoire.  =  Etabli  à 
Versailles;  professeur  de  dessin  à  l'école  mi- 
litaire de  Saint-Cyr.  =  Sully  au  tombeau  de 
Henri  IV,  Paris.  —  Valentine  de  Milan,  Saint- 
Cloud. 

Courault  (Etienne).  E.  Fr.  *  1534.  Paris  (?), 
Miniature.  =  Attaché  à  la  bibliothèque  de  la 
cathédrale  de  Paris. 

Courbet  (Gustave).  E.  Fr.  1819-1875.  Or- 
nans  (Doubs).  Genre,  paysage,  animaux,  ma- 
rine etc.= Après  avoir  pris  quelques  leçons  de 
Steuben  et  de  Hesse,  il  s'attacha  à  étudier  les 
écoles  de  Flandre  et  d'Italie.  Bientôt  Courbet, 
grâce  à  un  talent  d'une  grande  puissance, 
parvint  à  imposer  à  son  époque  ses  exagéra- 
tions systématiques  et  devint  le  chef  de  l'école 
dite  réaliste.  =  Les  casseurs  de  pierre.  — 
Enterrement  à  Ornans.  —  Les  demoiselles  de 
la  Seine  —  Chasse  au  chevreuil.  —Combat  de 
cerfs.—  Retour  d'une  conférence.  —  La  femme 
au  perroquet.  —  La  baigneuse.  —  Mer  ora- 
geuse. =  Habileté  de  facture  extraordinaire, 
touche  large,  facile  et  abondante.  Nus  d'un 
réalisme  parfois  repoussant.  Absence  com- 
plète d'idéalisme.  Peinture  où  la  passion  rem- 
place le  sentiment.  Un  des  plus  forts  colo- 
ristes de  l'époque. 

Courde  (François).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  = 
Religieux  augustin.  Cité  par  de  Marolles. 

Courdouau  (Vincent).  E.  Fr.   1810.  Tou- 


cou 


234 


COU 


lon.  Paysage  et  marines.  =  Elève  de  Paulin 
Guéri n.  =  Naufrage  de  la  corvette  de  charge 
la  Marne.  —  Solitude. 

Courland  (I,.  E.).  E.  H.  *  XVIIIe  siècle. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Court  (Jean,  dit  vigier).  E.  Fr.  *  1556.  Li- 
moges. Peintre  émailleur.=  Elève  de  Léonard 
le  Limousin.  Cet  artiste  ne  doit  pas  être  con- 
fondu avec  les  Courtois,  peintres  émailleurs. 
Notre  Court  dit  Vîgier  est  le  chef  d'une  autre 
famille  d'émailleurs.  Celui-ci  a  parfois  signé 
ses  oeuvres,  qui  sont  rares,  avec  les  initiales 
J.  C.  D.  V.  d'autre  fois  Jean  Court  dit  Vigier. 
Il  y  eut  encore  un  Jean  De  Court,  peintre 
émailleur  qui  travailla  en  1570  et  fut  peintre 
«tu  roi;  il  eut  une  fille,  Suzanne,  qui  se  distin- 
gua dans  le  genre  de  son  père  dont  elle  fut 
l'élève.  =  Touche  spirituelle  et  délicate.  = 
Egalement  peintre  et  arpenteur. 

Court  (Jean  et  Charles  de).  E.  Fr.  *  xvie 
siècle.  Portrait.  =  Jean  est  un  portraitiste 
que  l'on  voit  apparaître  dans  des  comptes  de 
1572.  Il  était  peintre  de  Charles  IX.  Desportes 
et  Joachim  Blanchon  lui  ont  adressé  des  son- 
nets. Charles ,  son  fils ,  fut  peintre  du  roi 
Henri  IV  et  son  valet  de  chambre. 

Court  (Joseph  Désiré).  E.  Fr.  1797-1865. 
Rouen.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève  de 
Gros.  Conservateur  du  musée  de  Rouen.  = 
Portrait  de  Henri  Fonfrède ,  Bordeaux.  — 
Scène  du  déluge.  —  Boissy  d'Anglas. 

Court  (M.  D.  L.)  OU  M.  De  la  Court. 
E.  H.  *  1704.  Portrait.  =  Détails  inconnus.  = 
Bon  pinceau;  mains  très  soignées. 

Court  van  der  Voort,  née  Backer 
(Catherine  de  la).  E.  H.  f  1766.  Fleurs  et  fruits. 
=  Cette  dame,  d'un  rang  élevé,  cultiva  la 
peinture  en  amateur.  =  Pinceau  moelleux, 
beaucoup  de  fini,  style  de  Rachel  Ruysch. 

Courtin  (Jacques-François).  E.  Fr.  1672- 
1752.  Sens  (Bourgogne).  Histoire.  =  Elève  de 
L.  Boullongne,  le  Jeune.  Reçu  à  l'Académie, 
en  1710.  =  Le  Christ  mort  sur  les  genoux  de 
sa  mère,  Bruxelles. 

Courtin  (Louis).  E.  Fr.  *  1818.  Intérieurs 
et  paysage.  =  Vue  du  palais  de  Laziensky,  à 
Varsovie.  — Fontaine  d'ordre  toscan. 

Courtois.  E.  Fr.  "  1640.  =  Peintre  cité  à 
Avignon  pour  sa  spécialité  de  traiter  les  pla- 
fonds. Il  peignit,  en  1640,  celui  de  la  chapelle 
des  dames  de  la  miséricorde,  à  Avignon. 

Courtois  (Jean).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  His- 
toire (?).  =  Il  fut  le  père  du  célèbre  Jacques 
Courtois.  =  Peintre  médiocre. 

Courtois  (Jacques)  dit  Le  Bourgui- 
gnon, fils  de  Jean.  E.  Fr.  1621-1676.  Saint- 
Hippolyte  (Franche-Comté).  Batailles,  por- 
trait, histoire  et  paysage.  =  Elève  de  son 
père;  partit  fort  jeune  pour  l'Italie,  visita  les 


écoles  les  plus  célèbres  de  Milan,  de  Venise, 
de  Bologne  et  de  Rome;  se  lia  intimement 
avec  le  Guide  et  l'Albane;  se  mit,  pendant 
trois  ans,  à  la  suite  d'une  armée  pour  mieux 
étudier  toutes  les  parties  du  genre  qu'il  pei- 
gnait de  préférence.  Séjourna  à  Florence,  à 
Sienne  et  à  Rome  ;  passa  une  année  à  l'abbaye 
de  Citeaux  et  y  peignit  plusieurs  tableaux  ; 
fut  connu  et  estimé  par  Pierre  de  Cortone  et 
Pierre  Van  Laar;  se  livra  exclusivement  à 
peindre  des  batailles,  travailla  à  Sienne  et  à 
Florence  pour  Mathias  de  Médicis;  alla  visiter 
sa  patrie  en  passant  par  la  Suisse  ;  se  maria 
avec  la  fille  du  peintre  Vajani  ;  au  bout  de  sept 
ans,  il  perdit  sa  femme  presque  subitement, 
et  entra  dans  l'ordre  des  jésuites,  comme 
frère  lai;  ses  ennemis  l'accusèrent  d'avoir 
empoisonné  sa  femme  et  de  s'être  fait  reli- 
gieux afin  de  se  soustraire  à  la  vengeance  de 
ses  parents  et  au  châtiment  que  ce  crime 
attirait  sur  lui.  Mort  à  Rome  dans  la  maison 
de  son  ordre.  =  Batailles,  Rome.  —  Crucifie- 
ment, ib  —  Marche  d'une  armée,  Londres.  — 
Soldats  dans  un  paysage,  ib.  —  Bataille,  ib.— 
Choc  de  cavalerie,  Bruxelles.  —  Une  grande 
bataille,  Florence.  —  Batailles,  ib.  —  Quatre 
batailles,  Dresde.  —  Bataille,  Madrid.  —  Ba- 
taille, Berlin.  —  Paysage  :  clair  de  lune  avec 
cavaliers,  ib.  —  Bataille  de  cavalerie,  Vienne. 

—  Champ  de  bataille,  Munich.  —  Bataille,  ib. 

—  Choc  de  cavalerie,  Paris.  —  Batailles,  ib.- 
Batailles,  Saint-Pétersbourg.  —  Et  autres,  ib. 

—  Bataille,  Copenhague.  =  Grande  vérité, 
figures  bien  disposées,  remplies  de  variété  et 
de  mouvement;  imagination  brillante,  touche 
admirable,  pinceau  facile,  coloris  chaud  et 
vigoureux  ;  beaucoup  de  ses  tableaux  sont 
noircis  par  le  temps;  ses  grandes  composi- 
tions ont  bien  moins  de  mérite;  le  dessin  en 
est  ordinairement  très  faible.  Graveur.  = 
Ventes  :  V.  Fraula  (1738),  Josué  arrêtant  le 
soleil,  1,920  fl.  —  V.  Lorangôre  (1744),  Deux 
paysages,  150  1.  —  V.  Tallard  (1756),  Bataille, 
150  1.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1769),  Bataille  près 
d'un  fort,  800  1.  —  V.  Blondel  de  Gagny  (1776), 
Deux  paysages,  600  1.  —  V.  Fesch  (1845),  Ba- 
taille, 60  fr.  —  V.  Boitelle  (1866),  Deux  Ba- 
tailles contre  les  Turcs,  les  deux  :  3,850  fr. 


Courtois  (Guil.),fils  de  Jean.E.  Fr.  1628(?)- 
1679.  Saint-Hippolyte.  Histoire.  =  Elève  de 
Pierre  de  Cortone;  travailla  aux  grandes 
compositions  de  son  frère  Jacques  et  fut  em- 
ployé par  le  pape  Alexandre  VII.  Mort  à 
Rome.  =  Bataille  (petit  tableau),  Florence. 
—  Sacrifice  d'Abraham,  Dresde.  —  Ensevelis- 
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sèment  des  morts  pendant  la  peste,  à  Rome, 
Bruxelles.  =  Quelques-uns  l'égalent  à  son 
maître;  môme  manière,  mais  moins  de  cor- 
rection; coloris  trop  mou;  graveur. 
Courtois  (Le  frère),  fils  de  Jean.  E.  Fr. 

*  xviie  siècle.  Histoire.  =  Entra  de  bonne 
heure  dans  l'ordre  des  capucins  et  ne  tra- 
vailla que  pour  les  maisons  de  son  ordre.  = 
Artiste  très  peu  connu. 

Courtois  ou  Courteys  (Pierre).  E.  Fr. 

*  1555.  =  Peintre  sur  émail.  Détails  inconnus. 
Quelques-uns  de  ses  travaux  sont  datés  de 
1550  à  1568.  =  Emaux,  au  Louvre,  Paris.  = 
Compositions  animées.  Grand  artiste. 

Courtois  (Robert).  E.  Fr.  *  xvr3  siècle. 
Peintre  sur  verre.  =  On  le  croit  né  au  Mans. 
Exécuta  en  1498  pour  l'église  de  la  Ferté-Ber- 
nard  un  Arbre  de  Jessé  couvrant  une  surface 
de  trente-six  mètres.  Ce  travail  a  été  détruit, 
mais  il  en  reste  quelques  fragments  qui  don- 
nent une  haute  idée  du  savoir  et  de  l'habileté 
de  l'artiste. 

Courtois  (Jean),  fils   de  Robert.   E.  Fr. 

*  xvie  siècle.  Peintre  sur  émail.  =  Travailla  à 
la  Ferté-Bernard ,  puis  à  Limoges.  =  Emaux, 
au  Louvre,  Paris.  =  Finesse  d'exécution;  des- 
sin faible  ;  abus  des  tons  d'or. 

Courtois  (Nicolas-André).  E.  Fr.  *  xvnr3 
siècle.  Peintre  sur  émail.  =  Agréé  à  l'Acadé- 
mie de  peinture,  à  Paris,  en  1770. 

Cousin  (Jean).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Soucy 
(près  de  Sens).  Histoire,  portrait,  miniature  et 
peinture  sur  verre.=  De  récentes  découvertes 
ont  jeté  quelques  clartés  sur  la  vie  jusqu'ici 
obscure  du  fondateur  de  l'école  française.  On 
sait  qu'il  fit  ses  premières  études  avec  les 
peintres  verriers  de  Sens,  qu'il  s'établit  à 
Paris,  qu'il  fut  marié  trois  fois  et  que,  très 
considéré  de  son  temps,  ses  vertus  le  firent 
aimer  et  estimer.  D'après  Taveau,  son  con- 
temporain, il  serait  décédé  en  MDLX...  On 
remarquera  que  cette  indication  est  inache- 
vée. Comme,  selon  Félibien,  il  est  mort  fort 
âgé ,  il  faudrait  reporter  sa  naissance  au 
xve  siècle.  Du  reste,  le  même  Félibien  dans 
un  volume  abrégé  de  son  grand  ouvrage 
dit  qu'il  vivait  encore  en  1589.  N'ayant  sous 
les  yeux  que  les  statues  et  les  tableaux  que 
François  Ier  avait  fait  revenir  d'Italie, il  s'éleva 
à  une  grande  hauteur.  On  a  prétendu  qu'il  fut 
sculpteur,  mais  on  n'en  a  aucune  preuve  bien 
certaine.  M.  Bowyer,  arrière-petit-neveu  de 
J.  Cousin,  existait  encore  en  Touraine,  en 
1825,  et,  dans  une  lettre  qu'il  écrivait  de  Tours 
à  M.  Tarbé,  de  Sens,  le  31  mai  1825,  il  disait 
posséder  cinq  portraits  de  famille  dus  à 
J.  Cousin.  Graveur.  =  Repas  chez  le  phari- 
sien, Rennes.  —  Jugement  dernier,  Paris.  — 
Vitraux  :  Légende  de  saint  Eutrope,  Sens  (ca- 


thédrale). —  Jugement  dernier  (vitrail),  Vin- 
cennes.  —  Vitraux,  Paris  (église  Saint-Ger- 
vais).  —  Jugement  dernier  (vitrail),  Notre- 
Dame  de  Villeneuve- sur -Yonne.  =  Dessin 
correct  et  savant,  belle  composition,  style 
élevé;  coloris  médiocre,  pinceau  sec.  Composa 
divers  ouvrages  sur  la  perspective  et  sur  la 
géométrie  (1563).  Exécuta  peu  de  tableaux  à 
l'huile;  la  plupart  de  ses  compositions  sont 
sur  verre.  (Voir  :  Etude  sur  Jean  Cousin,  etc. 
par  Ambroise  Firmin  Didot,  Paris,  1872,  avec 
album.  Ouvrage  curieux,  complet  et  inté- 
ressant). =  Ventes  :  A  la  vente  Denon  (1826) 
on  a  vendu  deux  dessins  de  ce  maître,  Scène 
du  jugement  dernier,  221  fr.  Ce  prix  fait 
douter  de  l'authenticité  de  ces  dessins.  A  la 
vente  Lenoir  (1837)  on  voit  deux  fragments  de 
sculpture,  Saturne  dévorant  ses  enfants  et 
Vénus  endormie,  placés  sous  son  nom. 

Cousin  (Pierre-Léonard).  E.  Fr.  1788.  Li- 
moges. Miniature.  =  Elève  d'Aubry  et  de 
Saint. 

Coussinet.  E.  Fr.  *  1756.  Histoire.  = 
Professeur  et  membre  de  l'ancienne  Acadé- 
mie de  Saint- Luc,  à  Paris. 

Coustnîn  (Pierre).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Histoire,  etc.  =  Peintre  et  valet  de  chambre 
du  duc  de  Bourgogne,  dès  1454;  demeura  à 
Bruges  ;  y  dirigea  une  partie  des  entremets  : 
garde  des  galeries  de  Hesdin  depuis  1450. 
Donna  des  leçons  à  Jean  de  Hervy,  vers  1470. 
On  suit  la  trace  de  ses  travaux  jusqu'en  1484. 

Coustel  (Jean).  E.  Fr.  *  1690.  Rouen  (?).  = 
Travailla  pour  les  églises  et  beaucoup  de 
maisons  particulières  de  Rouen. 

Cousyns  (Pierre).  E.  H.  *  xvne  siècle.  La 
Haye.  Fleurs,  genre.  =  Il  fut  bon  musicien  ; 
remplit  la  charge  d'organiste  d'église,  puis  de 
carillonneur,  à  La  Haye,  où  il  mourut  dans 
un  âge  très  avancé.  Nous  trouvons  dans  les 
livres  des  ordonnances  du  prince  Frédéric- 
Henri,  un  Etienne  (Stefanus)  Cousyns  qui,  en 
1697,  reçut  une  somme  de  800  florins  (son 
compte  était  de  1266-10)  pour  avoir  peint,  de 
1685  à  1688,  toutes  les  plantes  qui  se  trou- 
vaient à  la  résidence  de  Leeuwenhorst  et 
avoir  fait  quelques  débours.  =  Bon  peintre 
de  fleurs. 

Coutan  (Amable-Paul).  E.  Fr.  1792-1837. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =  Achille 
donnant  le  prix  de  la  sagesse  à  Nestor.  — 
Philémon  et  Baucis. 

Coutel  (Antoine-G.-M.).  E.  Fr.  1814.  Aix. 
Histoire.  =  Elève  d'Ingres. =  Saint-Sébastien. 

Coutet.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire. 

Coutheren  (Jean  Van  der).  E.  FI.  *  1530. 
Louvain.  Histoire.  =  Appartenait  à  une  fa- 
mille honorable,  mais  ne  parait  pas  avoir 
vécu  avec  beaucoup  d'ordre  ;  existait  encore 
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en  1545.  =  Légendes  de  saint  Etienne,  pein- 
ture d'un  rétable,  Corbeek-over-Dyle  (Bra- 
bant).  =  Dessin  faible,  effet  pittoresque,  figu- 
res vivantes  et  animées. 

Couture  (Thomas).  E.  Fr.  1815-1879.  Sen- 
lis.  Histoire,  portrait  et  genre.  —  Elève  de 
Gros  et  de  P.  Delaroche.  =  L'amour  de  l'or. 
Toulouse  (musée).  —  Orgie  romaine.  —  Enrô- 
lements volontaires.  —  Décoration  de  la  cha- 
pelle de  la  Vierge,  à  Saint-Eustache,  Paris. 

Couturier  (Charles).  E.  Fr.  1768-1852. 
Plailly  (Seine  et  Marne),  Paysage.  =  Vue 
de  la  grande  Chartreuse,  Grenoble  (musée). 

Couturier  (Etienne-Fr.).  E.  Fr.  1809-1843. 
Paris.  Paysage.  =  Intérieur  de  forêt. 

Couturier  (Philibert).  E.  Fr.  *  1823.  Cha- 
lons-sur- Saône.  Nature  morte,  etc.  =  Elève 
de  Couture  et  de  Picot. 

Couveley  (Adolphe).  E.  Fr.  1805-1867. 
Charleville.  Marines.  =  Mort  directeur  du 
musée  de  peinture  au  Havre. 

Couverchel  (Alfred).  E.  Fr.  1831-1867. 
Histoire. =  Elève  d'Horace  Vernet.=  Femmes 
maronites  conduites  en  captivité. 

Couwenberg  (Abraham-Jean).  E.  H. 
1806-1844.  Delft.  Paysage.  =  Vue  d'une  ville 
en  hiver,  Haarlem. 

Couwenburg.  V.  Kawenberg. 

Covins.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Fleurs  et 
fruits.  =  Elève  de  Blain  de  Fontenay. 

Covyn  (Israël).  E.  FI.  *  xviie  siècle.  Bra- 
bant.  Histoire,  portrait.  =  S'établit  à  Dor- 
drecht ,  en  1647 ,  et  atteignit  un  âge  très 
avancé. = Presque  tous  les  sujets  des  tableaux 
de  ce  peintre  sont  tirés  des  œuvres  de  Cats. 

Covyn  (Renier).  E.  FI.  *  xviir3  siècle.  Bra- 
bant.  Genre,  fruits,  légumes.  =  Il  habitait 
Dordrecht,  et  il  est  probablement  le  frère 
d'Israël. 

Cox  (David).  E.  An.  1783-1859.  Birmingham. 
Paysage. 

Coxcie  ou  Van  Coxcyen  (Michel),  le 
Vieux,  dit  le  Ftaphael  Flamand..  E.  FI. 
1499-1592.  Malines.  Histoire  religieuse.  = 
Elève  de  son  père,  peintre  de  peu  de  renom 
et  qui  s'appelait  aussi  Michel,  puis  de  Van 
Orley.  Il  résida  longtemps  en  Italie  où,  en 
1532,  il  connut  Vasari.  C'est  à  Rome  qu'il 
épousa  sa  première  femme,  Ida  Van  Hasselt; 
celle-ci  revint  avec  son  mari  à  Malines  en 
1539.  La  même  année  Michel  entra  dans  la 
corporation  des  peintres  de  cette  ville  ;  il 
s'en  retira  probablement  pour  aller  habiter 
Bruxelles  où  il  posséda  une  maison,  car,  en 
1561,  alors  qu'il  était  de  retour  dans  sa  ville 
natale,  on  trouve  un  Michel  Coxcie,  peintre, 
inscrit  à  nouveau  dans  la  Gilde.  Or,  il  ne  pou- 
vait être  question  que  de  lui  puisque  Michel  III, 
fils  de  Jeanne  Van  Schelle,  n'était  né  qu'après 


1569.  Il  fut  peintre  de  Philippe  II  pour  lequel  il 
fit  de  grands  ouvrages,  entre  autres  une  copie 
du  tableau  de  l'Adoration  de  l'Agneau  des 
frères  Van  Eyck.  Ida  Van  Hasselt  ou  Hesselt 
que  la  tradition  s'accorde  à  représenter 
comme  une  femme  des  plus  remarquables  et 
probablement  une  Malinoise  établie  en  Italie, 
mourut  en  1569.  La  même  année  et  âgé  de 
70  ans,  Coxcie  se  remaria  avec  Jeanne  Van 
Schelle.  En  1578  il  fut  inscrit  dans  la  société 
de  secours  mutuels  de  la  gilde  de  Saint-Luc, 
à  Anvers.  En  1584  il  habitait  cette  dernière 
ville.  Ayant  été  appelé  à  exécuter  des  tra- 
vaux de  peinture  à  la  maison  communale,  il 
tomba  d'un  escalier  et  se  fit  une  blessure  dont 
il  mourut  à  Malines  où  on  l'avait  transporté. 
Michel  II  eut  de  sa  première  femme  trois 
enfants  :  Anne,  béguine,  qui  s'occupa  de  sculp- 
ture; Guillaume  et  Raphaël,  tous  deux  pein- 
tres. Sa  seconde  femme  lui  donna  deux  fils  : 
Michel  III,  peintre,  et  Conrad  ;  de  plus,  une 
fille  dont  le  prénom  est  inconnu.  Guillaume 
fit  partie  de  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  Anvers. 
En  1574  il  s'éloigna  de  sa  patrie.  Il  était  dé- 
cédé en  octobre  1597.  =  Le  couronnement 
d'épines,  Bruxelles.  —  La  cène,  ib.  —  Mort  de 
la  Vierge  (triptyque),  ib.  —  Vie  de  sainte  Gu- 
dule,  ib.  (Eglise  de  Sainte-Gudule.  Tableau  à 
volets).  —  Crucifiement,  ib.  =  Martyre  de 
saint  Sébastien,  Anvers  (signé  ;  Michiel  D 
Coxcyen  aetatis  suae  76  Ft  1575).—  Episodes 
du  martyre  de  saint  Georges  (deux  tableaux), 
ib.  —  Saint  Georges  (portrait  du  peintre)  ib.  — 
Sainte  Marguerite  (revers  des  tableaux  pré- 
cédents), ib.  —  Jésus- Christ  ressuscité,  ib.  — 
Mort  de  la  Vierge,  Madrid.  —  Sainte  Cécile, 
ib.  -  Les  sept  œuvres  de  miséricorde,  Gand 
(Eglise  Saint-Bavon).  —  Christ  entre  les  lar- 
rons, Louvain.  —  La  résurrection,  ib.  (Hôtel 
de  ville).  —  La  circoncision,  Malines  (Archi- 
tecture de  Jean  Vredeman  De  Vries)  (signé  : 
Michael  D.  Coxcyen  pictor  regius,  fecit 
anno  1587  aetatis  suae  88).  —  Martyre  de 
saint  Sébastien,  ib.  (Eglise  Saint-Rombaut).  — 
Annonciation,  Saint-Pétersbourg  (signé).  — 
Fresques,  Rome  (Eglise  dell'  Anima).  —  Ta- 
bleaux à  Vienne  et  à  Munich.  —  Copie  d'une 
grande  partie  de  l'adoration  de  l'Agneau  des 
Van  Eyck,  Berlin.  =  Pinceau  moelleux.  Les 
études  qu'il  avait  rapportées  d'Italie  lui  ser- 
virent beaucoup  dans  l'ordonnance  de  ses 
tableaux.  Les  figures  de  femmes  sont  parti- 
culièrement bien  traitées  dans  ses  ouvrages. 
Souvent  maniéré,  exagéré  dans  les  détails 
anatomiques  et  aussi  quelquefois  dans  les 
poses.  Il  y  a  plusieurs  de  ses  œuvres  où  ces 
défauts  n'existent  pas  et  qui  sont  de  beaucoup 
supérieures  aux  autres. 

Coxcie   ou  Van    Coxcyen   (Raphaël), 
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ïils  de  Michel.  E.  FI.  1540-1616.  Malines.  His- 
toire. =  Elève  de  son  père.  Franc-maitre  à 
Malines  en  1562.  En  1570  et  71  il  reçut  des 
commandes  importantes  du  magistrat  de  sa 
ville  natale;  il  s'agissait  de  tableaux  de  che- 
valet à  offrir  à  des  officiers  supérieurs  de 
Philippe  II.  S'établit  à  Anvers  où  il  fut  reçu 
franc- maître  de  Saint- Luc  en  1585  et  où  il 
contracta  un  troisième  mariage.  En  1588  notre 
artiste  s'était  rendu  à  Gand  pour  y  peindre 
son  célèbre  Jugement  dernier  qui  fut  achevé 
l'année  suivante  et  devint  l'objet  d'un  procès 
curieux  entre  l'auteur  et  les  échevins  de 
Gand.  Ce  procès  dura  sept  ans  et  fut  gagné 
par  l'artiste.  Comme  son  père,  Raphaël  obtint 
le  titre  de  peintre  de  Philippe  II  ;  il  fut  un 
des  premiers  maîtres  de  Gaspard  De  Crayer 
et  mourut  à  Bruxelles  où  il  s'était  établi  en 
1586  et  où  il  fit  beaucoup  de  tableaux  d'his- 
toire. Le  surnom  de  Raphaël  flamand  donné 
à  Michel  II  a  induit  les  biographes  en  erreur 
et  quelques-uns  même  ont  douté  de  l'exis- 
tence de  notre  Raphaël.  Ils  se  trompaient  : 
Raphaël  qui  fait  l'objet  de  cette  notice  est 
bien  le  ïîls  de  Michel  et  d'Ida  Van  Hasselt,  sa 
première  femme.  —  Le  jugement  dernier, 
Gand  (chef-d'œuvre).  =  Dessin  étudié,  anato- 
mie  savante  ;  composition  riche  et  bien  com- 
prise. Peintre  d'un  grand  mérite,  mais  infé 
rieur,  assez  généralement,  à  celui  de  son 
père. 

Coxcie  ou  Van  Coxcyen  (Michel),  le 
Jeune,  fils  de  Michel  le  Vieux.  E.  FI.  f  1616. 
Malines.  Histoire.  =Cet  artiste,  fils  du  grand 
Michel  et  de  sa  seconde  femme  Jeanne  Van 
Schelle,  fut  élève  de  son  frère  consanguin 
Raphaël.  Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à 
Malines,  en  1598.  Il  épousa,  la  même  année, 
une  personne  du  nom  de  Sillevoorts.  Il  mou- 
rut à  Malines  la  même  année  que  son  frère 
Raphaël.  =  Episode  de  la  vie  de  saint  Antoine, 
Malines  (église  Notre  Dame.  Ce  triptyque  est 
signé  etdaté  de  1607).  —  Peignit  une  Concorde 
pour  un  arc  de  triomphe  lors  de  l'entrée  d'Al- 
bert et  Isabelle  à  Malines.  =  Genre  et  ma- 
nière de  son  frère  Raphaël,  même  coloris; 
beaucoup  de  finesse  et  de  naïveté  ;  style  go- 
thique. 

Coxcie  ou  Van  Coxcyen  (Michel),  qua- 
trième du  nom,  fils  de  Michel  III,  le  Jeune. 
E.  FI.  1603.  Malines.  Histoire.  =  Elève  de 
son  père.  Reçu  dans  la  corporation  des  pein- 
tres, à  Malines,  en  1630.  Epousa  Catherine 
Heyns.  Peintre  du  roi.  Vivait  encore  en  1667. 

Coxcïe  ou  Van  Coxcyen  (Jean),  fils  de 
Michel  quatrième  du  nom.  E.  FI.  1629.  Ma- 
lines. Paysage  avec  figures.  =  Epousa  en 
1650  une  sœur  de  Ch.  Em.  Biset,  le  peintre 
d'histoire  ;  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Ma- 


lines, en  1651.  =  Paysages  historiques,  abbaye 
de  Parc,  à  Louvain.  (L'un  d'eux  est  signé  : 
J.  D.  Coxcïe  inventor).  Il  parait  qu'un  cer- 
tain maître  Van  Rindel  peignait  les  figures  de 
ses  paysages.  Exécution  médiocre. 

Coxcie  ou  Van  Coxcyen  (Antoine), 
fils  de  Jean.  E.  Fl.f  1720  (?)  Malines.  Histoire, 
portrait,  genre,  paysage.  =  Elève  de  Biset, 
son  oncle.  Se  réfugia  à  Ostende  pour  échapper 
à  ses  créanciers,  y  fut  emprisonné  pour  det- 
tes, puis  relâché.  La  vie  cellulaire  lui  conve- 
nant il  demanda  à  rentrer  en  prison,  ce  qui 
lui  fut  accordé.  Il  y  mourut.  =  Un  amateur 
de  Malines  possède  de  lui  une  toile,  signée  : 
A.  De  Coxie,  1693,  représentant  une  Réunion 
de  membres  de  la  famille  Faydherbe.  C'est 
une  œuvre  charmante  et  d'un  haut  intérêt, 
très  fine  d'exécution  ;  elle  mesure  près  d'un 
mètre  de  longueur.  —  Paysage  avec  figures, 
Bruges  (signé  et  daté  :  A.  de  Coxie  fecit,  1698. 
=  Grandes  qualités  de  couleur,  de  perspec- 
tive et  de  composition. 

Coxcie  ou  Van  Coxcyen  (Jean-Mi- 
chel), fils  de  Jean.  E.  FI.  f  1720.  Malines. 
Histoire,  portrait,  paysage.  =  Elève  de  son 
père  et  de  son  oncle  Biset.  Né  borgne.  Il  fut 
inscrit  dans  la  corporation  malinoise  de 
Saint-Luc;  voyagea  en  Hollande  et  en  Alle- 
magne ;  protégé  par  Frédéric  Ier  de  Prusse  ; 
vers  1708  il  en  fut  nommé  peintre.  Visita 
Mayence,  s'établit  à  Milan  et  vint  mourir  en 
Hollande  où  il  fut  très  apprécié.  Les  poètes 
Feitema  et  Halma  le  chantèrent.  Il  eut  pour 
élève  Wybrand  de  Geest  le  jeune.  =  Dans 
une  Description  de  la  province,  de  la  ville  et 
du  district  de  Malines  imprimée  à  Bruxelles, 
en  1770,  sont  cités  deux  de  ses  tableaux  d'his- 
toire, un  saint  François  Xavier,  à  l'église 
des  Jésuites,  et  une  sainte  Ursule  et  ses  com- 
pagnes, dans  l'oratoire  des  Ursulines,  à  Ma- 
lines. Ces  toiles,  signées  :  Joannes  Michael 
Coxcyen,  sont  aujourd'hui  à  l'église  Saint- 
Pierre,  à  Malines.  On  cite  encore  de  lui,  entre 
autres,  une  vaste  composition  de  20  pieds  de 
haut  sur  30  de  large  dont  il  avait  couvert  un 
des  murs  du  couvent  de  Notre-Dame  d'Hans- 
wyck.= Ordonnance  riche,  beaux  caractères, 
composition  facile,  coloris  clair. 

Coxi  (A.  de).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Portrait. 
=  Cité  par  Kramm  comme  auteur  d'un  por- 
trait d'ecclésiastique. 

Coxo  (El.).  V.  Guzman. 

Coypel  (Noël).  E.  Fr.  1628-1707.  PARIS. 
Histoire.  =  Elève  de  Guillerié,  peintre  obs- 
cur; travailla,  en  1655,  au  Louvre;  orna  les 
plafonds  de  l'appartement  de  la  reine,  au 
mariage  de  Louis  XIV;  fut  reçu,  en  1663,  à 
l'Académie;  nommé  directeur  de  l'Académie 
de  Rome,  en  1672;  ensuite,  après  la  mort  de 
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Milliard,  appelé  au  poste  de  directeur  perpé- 
tuel de  l'Académie  royale  de  peinture,  à  Paris, 
avec  un  traitement  de  mille  écus.  Epousa,  en 
premières  noces,  Madeleine  Hérault,  qui  eut 
quelque  talent  pour  la  peinture  et  fut  la  mère 
d'Antoine  Coypel.  Sa  seconde  femme  fut  Anne- 
Françoise  Perrin,  dont  les  tableaux  sont  ou- 
bliés. Coypel  travaillait  encore  peu  de  temps 
avant  sa  mort.  =  Suzanne  accusée  par  les 
vieillards,  Madrid.  —  Sol  on  se  séparant  des 
Athéniens,  Paris.  —  Ptolémée  Philadelphe 
donnant  la  liberté  aux  juifs,  ib.  —  Trajan 
donnant  audience  publique,  ib.  —  Prévoyance 
d'Alexandre  Sévère,  ib.  —  Réprobation  de 
Caïn,  ib.  —  Ptolémée,  Alexandre  Sévère,  Tra- 
jan et  Solon,  Versailles.  =  Belle  imagination, 
pinceau  gracieux,  dessin  peu  correct,  peu  de 
fidélité  dans  le  costume,  attitudes  trop  théâ- 
trales, coloris  plein  de  vie,  ordonnance  ma- 
gnifique ;  possédait  à  un  haut  degré  les  con- 
naissances théoriques  de  l'art.  Graveur.  = 
Ventes  :  V.  Blondel  de  Gagny  (1776),  Enlè- 
vement d'Europe,  2,021  fr.  —  V.  Randon  de 
Boisset  (1777).  La  Vierge  tenant  V enfant  Jésus 
près  de  son  berceau,  800  fr.  —  V.  Fesch  (1845), 
Sacrifice  d'Abraham,  232  fr. 

Coypel  (Antoine),  fils  de  Noël.  E.  Fr.  1661- 
1722.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
son  père  ;  l'accompagna  à  Rome,  se  lia  avec 
le  Bernin,  écouta  ses  conseils  et  le  prit  pour 
guide;  nommé  premier  maître  de  Monsieur, 
en  1681;  reçu  la  même  année  à  l'Académie, 
n'ayant  encore  que  vingt  ans.  Directeur  de 
l'Académie  en  1714;  premier  peintre  du  roi 
en  1716;  anobli  en  1717.  Le  régent  le  nomma 
à  son  tour  son  peintre  et  le  combla  de  com- 
mandes et  d'honneurs  ;  il  voulut  même  être 
son  élève.  =  Athalie  chassée  du  temple,  Pa- 
ris. —  Même  sujet,  ib.  —  Suzanne  accusée  par 
les  vieillards,  ib.  —  Esther  et  Assuérus,  ib.  — 
Rébecca  etEliézer,  ib.  —  Fresques,  Versailles. 
—  Composition  assez  bien  entendue;  on  lui  a 
reproché  d'avoir  introduit  dans  son  pays  le 
mauvais  goût  en  peinture,  en  suppléant  à  la 
grâce  véritable  par  l'afféterie,  à  l'expression 
vraie  par  des  poses  et  des  minauderies  de 
théâtre,  manière  qu'il  avait  puisée  dans  sa 
liaison  avec  le  Bernin,  et  qui  contribua  à  ses 
succès  à  Tépoque  où  il  vivait.  Bon  graveur. 
=  Ventes  :  V.  Ch.  Coypel  (1752),  Baptême  de 
Jésus-Christ,  320  1.  —  V.  Julienne  (1767),  Un 
Christ,  100 1.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1770),  Bap- 
tême de  Jésus- Christ,  410  1.  (le  même  qui  a 
figuré  à  la  vente  Ch.  Coypel). 

Coypel  (Charles-Antoine),  fils  d'Antoine. 
E.  Fr.  1694-1752.  Paris.  Histoire,  bambocha- 
des  et  portrait.  =  Elève  de  son  père  ;  reçu  à 
l'Académie  en  1745  ;  il  en  fut  recteur  en  1746  ; 
élevé  par  la  faveur   au   poste  de  premier 


peintre  du  roi,  en  1747,  et  directeur  de  l'Aca- 
démie la  même  année.  Peintre  bel  esprit. 
Coypel  composa  un  assez  grand  nombre  de 
pièces  pour  le  théâtre,  qui  eurent  du  succès, 
mais  dont  aucune  ne  fut  imprimée.  =  Imita 
la  manière  de  son  maître  avec  une  grande 
infériorité;  quitta  l'histoire  pour  la  bambo- 
chade  et  ne  réussit  pas  mieux  dans  l'un  que 
dans  l'autre  genre.  =  Ventes  :  V.  Ch.  Coypel 
(1753),  Renaud  quittant  le  jardin  d'Armide, 
240  1.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1770),  Un  jeune 
homme  se  faisant  dire  la  bonne  aventure, 
160  1.  —  V.  Fesch  (1845),  Jésus-Christ  déli- 
vrant un  possédé  du  démon,  370  fr.  —  V. 
Pourtalès  (1865),  Jeunes  filles  jouant  à  la 
madame,  3,400  fr. 

Coypel  (Noël-Nicolas),  fils  de  Noël.  E.  Fr. 
1692-1734.  Paris.  Histoire,  genre  et  portrait. 
=  Elève  de  son  père  ;  annonça  dès  sa  jeunesse 
les  meilleures  dispositions.  Reçu  à  l'Acadé- 
mie en  1720.  L'ouvrage  qui  lui  fit  le  plus 
d'honneur  fut  la  coupole  de  la  chapelle  de 
la  Vierge  à  l'église  Saint-Sauveur,  peinte 
en  1731.  Issu  du  second  mariage  de  son 
père  ;  son  frère  Antoine  avait  déjà  31  ans  à 
l'époque  de  sa  naissance.  =  Bacchus  avec 
trois  bacchantes,  Varsovie.  =  Composition 
riche,  formes  élégantes,  dessin  correct,  intel- 
ligence du  claîr-obscur,  harmonie  d'ensemble. 
Ses  dessins  sont  estimés.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  Conti  (1777),  Zéphire  et  Flore,  240  1.  — 
Triomphe  de  Galathée,  155  1. 

Cozens  (Jean).  E.  An.  f  1794.  Aquarel- 
liste de  talent. 

Cozens  (Alexandre).  E.  An.  f  1786.  =  Fils 
naturel  de  Pierre  le  Grand.  Connu  pour  ses 
travaux  à  l'aquarelle. 

Cozza  ou  Cossa  (François).  E.  I.  1605- 
1682.  Istilo  (Calabre).  Histoire.  =  Elève  du 
Dominiquin,  à  Rome  ;  excellent  connaisseur. 
=  Agar  et  l'ange,  Copenhague.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant  et  deux  autres  saints. 

Cozza  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1676-1742.  Mi- 
lan. Histoire.  =  Florissait  à  Ferrare.  =  Style 
fécond,  harmonieux  et  facile,  mais  parfois 
incorrect. 

Cozzale.  V.  Cossale. 

Crabbe  alias  XTan  Espleghem  (Fran- 
çois). E.  FI.  f  1553.  Malines.  Histoire,  por- 
trait. =  Fils  de  Jean,  également  peintre  : 
franc-maître  de  Saint- Luc,  en  1501  ;  il  en  fut 
juré  en  1538-39  et  40  et  doyen  en  1549.  Son 
fils  Jean  fut  également  peintre,  il  mourut  en 
1576.  On  cite  encore  un  Pierre  né  en  1563  qui, 
en  1599,  envoya  des  tableaux  en  Espagne,  et 
un  Gilles,  parent  des  précédents,  qui  travailla 
pour  la  Joyeuse  Entrée  de  Philippe  II,  à  Ma- 
lines. Peignit  à  fresque  et  à  la  détrempe.  = 
Style  de  Luc  de  Leyde  et  de  Quentin  Metsys. 
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D'après  Van  Mander  son  œuvre  capitale  était 
un  Christ  en  croix  avec  volets  qui,  avant  les 
troubles  de  religion,  se  trouvait  sur  le  maître- 
autel  du  couvent  des  Franciscains  à  Malines. 
=  On  doit  supposer  que  ce  peintre  ne  fait 
qu'un  avec  le  suivant. 

Crabbc  dit  Minnebroer  et  IV»  Frans 
(François).  E.  FI.  *  1540.  Malines  (?).  Histoire. 
=  Ce  peintre  a  figuré  deux  fois  dans  l'histoire 
de  l'art,d'abord  sous  le  nonïque  lui  donne  Van 
Mander,  François  Minnebroer,  puis  sous  celui 
de  N.  Frans.  M.  Neeffs,  l'historien  moderne 
des  peintres  malinois,  a  élucidé  la  question. 
Un  vieux  journal,  le  Mechelsche  Bericht,  du 
7  mai  1786,  nous  apprend  que  le  peintre  ré- 
collet connu  sous  le  nom  de  François  Minne- 
broer, s'appelait  dans  le  monde  François 
Crabbe.  Tous  les  détails  donnés  par  les  bio- 
graphes sur  N.  Frans  sont  les  mêmes  que 
ceux  qui  concernent  Fr.  Minnebroer.  Celui-ci 
exécuta  des  compositions  importantes  pour 
l'église  du  prieuré  d'Hanswyck  et  pour  l'église 
de  Notre-Dame  au-delà  de  la  Dyle.  Il  fut  le 
maître  de  Fr.  Verbeek.  =  Grande  vérité  dans 
le  caractère  de  ses  personnages.  Végétaux 
traités  avec  exactitude. 

Crabeth  (Adrien),  frère  de  Thierry  et  de 
Vautier,  le  Vieux.  E.  H.  *  xvie  siècle.  Gouda. 
=  Elève  de  J.  Swart,  de  Groningue.  Il  fit  des 
progrès  assez  rapides  pour  surpasser  son 
maître  de  bonne  heure,  voyagea  en  France 
et  y  mourut,  à  Autun,  dans  la  fleur  de  l'âge. 
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Crabeth  (Thierry  et  Vautier,  le  Vieux). 
E.  H.  *  1560.  Gouda.  Histoire,  portrait.  =  Ils 
furent  les  meilleurs  peintres  sur  verre  de 
leur  époque.  Quoique  vivant  en  bonne  har- 
monie, ils  tenaient  à  se  surpasser  en  talent. 
Vautier  visita  la  France  et  l'Italie;  il  demeura 
vingt  ans  à  Haarlem  et  de  là  se  rendit  à 
Amsterdam  où  il  mourut  en  1606.  Thierry 
vivait  encore  à  Gouda  en  1600  et  est  devenu 
très  vieux.  Leurs  chefs-d'œuvre  sont  les  vi- 
traux de  la  grande  église  de  Saint-Jean,  à 
Gouda,  qui  furent  donnés  par  plusieurs  sou- 
verains et  peints  entre  1555  et  1571.  =  Thierry 
avait  une  touche  vigoureuse  et  Vautier  se 
faisait  remarquer  par  un  bon  dessin  et  une 
couleur  tranchée. 

Crabeth  (Vautier),  le  Jeune,  petit-fils  de 
Vautier,  le  Vieux.  E.  H.  *  1628.  Gouda.  His- 


toire, portrait.  =  Elève  de  C.  Ketel;  il  passa 
plusieurs  années  en  France  et  en  Italie.  = 
Peintre  renommé. 

Cracht.  Voir  Kraft. 

Cr-atloeh  (Luc).  E.  An.  f  1717.  Somerton. 
Oiseaux,  etc,  =  Détails  inconnus. 

Craesbeek  ou  Craesbeke  (Joseph  OU 
Josse  Van).  E.  FI.  1608  (?).  Neerlinter  (Bra- 
bant  Belgique).  Genre,  portrait.  =  Elève  et 
ami  d'Ad.  Brauwer.  Etabli  à  Anvers  où  il 
reçut  le  droit  de  bourgeoisie  en  1631  avec  le 
titre  de  boulanger.  Ce  fut  en  voyant  peindre 
son  maître  que  lui  vint  le  désir  de  l'imiter. 
Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc  en  1633-34. 
nous  trouvons  tour  à  tour  les  années  1641, 
1661  -et  1668  comme  dates  de  son  décès. Toute- 
fois il  faut  remarquer  que  Corneille  De  Biele 
cite  parmi  les  artistes  décédés  dans  son  Gul- 
den  Cabinet,  approuvé  en  1662;  il  faut  donc 
rejeter  la  dernière  des  trois  dates  ci-dessus 
rappelées.  =  Tabagie  flamande,  Bruxelles.  — 
Soldats  et  paysannes,  Vienne.  —  Craesbeek 
faisant  un  portrait  dans  son  atelier,  Paris.  — 
Fêtes  villageoises(pendants),  Bruges  (Hôpital), 
—  Scène  d'intérieur,  Saint-Pétersbourg.  = 
Manière  de  son  maître  qu'il  fut  bien  près  d'é- 
galer. Malheureusement  comme  lui,  il  choi- 
sissait des  sujets  triviaux.  Beaucoup  de  vérité, 
de  variété  et  de  vie  ;  coloris  chaud  et  clair  ; 
bel  empâtement;  pinceau  spirituel.  =  Ventes: 
V.  de  Vence  (1761),  Buveur  endormi  sur  sa 
chaise,  100  1.  —  V.  Lormier,  à  La  Haye  (1764), 
Femme  ratissant  des  carottes,  310  fl.  —  V. 
Fesch  (1845),  L'Orgie,  652  fr. 
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Craey  (Thierry).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Peintre  et  conservateur  des  collections  artis- 
tiques du  prince  Frédéric- Henri  de  Nassau. 

Craeyer  ou  Crayer  (Gaspard  de).  E.  Fl. 
1582-1669.  Anvers.  Histoire  et  portrait.  = 
Elève  de  Raphaël  Coxcie  et  peintre  du  prince- 
cardinal  Ferdinand.  Il  avait  été  attaché  à  la 
cour  des  gouverneurs  généraux  des  provinces 
belges,  en  qualité  d'archer  de  la  garde  noble, 
mais  il  se  démit  de  ses  fonctions,  pour  pou- 
voir mieux  cultiver  son  art.  Honoré  par  l'ami- 
tié de  Rubens  et  de  Van  Dyck;  celui-ci  peignit 
son  portrait.  Les  registres  paroissiaux  d'An- 
vers donnaient  la  date  de  1585  comme  celle 
du  baptême  du  peintre  ;  on  pouvait  donc  suppo- 
ser que  cette  année  était  celle  de  sa  naissance. 
D'autre  part,  on  lit  sur  le  Martyre  de  saint 
Biaise,  à  Gand.  écrit  de  la  main  de  l'artiste  : 
G.  D.  CRAYER  1668,  JEtatis  86.  Pendant  long- 
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temps  on  n'avait  pu  donner  une  explication 
satisfaisante  de  cette  contradiction  lorsque 
parut  le  supplément  du  Catalogue  du  musée 
d'Anvers  par  M.  Th.  Van  Lerius.  Ce  savant  a 
enfin  découvert  la  vraie  mention  de  la  date 
de  naissance  du  peintre,  naissance  qui  eut 
lieu  en  1582.  Le  Gaspard  baptisé  en  1585  est 
un  frère  du  peintre  et  c'est  le  même  prénom 
qui  avait  égaré  les  biographes.  En  1607,  il  en- 
tra dans  la  corporation  des  peintres,  à  Bru- 
xelles. Doyen  en  1614-15  et  en  1615-16.  De  1610 
à  1648  il  reçut  des  élèves  dans  son  atelier  de 
Bruxelles.  Peu  de  temps  après  il  alla  s'établir 
à  Gand  où  il  fut  reçu  franc-maître  en  1664  et 
où  il  mourut.  =  Elie  au  désert,  Anvers.  — 
Saint  Dominique  se  donnant  la  discipline,  ib. 

—  Le  Christ  mort  en  présence  de  sa  mère,  ib. 

—  Le  Martyre  de  saint  Biaise,  Gand.  —  Juge- 
ment de  Salomon  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Sainte 
Rosalie  couronnée  par  l'Enfant  Jésus,  ib.  — 
Conversion  de  saint  Julien,  Bruxelles.  —  Pêche 
miraculeuse,  ib.  —  Sainte  Catherine,  ib.  —  Le 
chevalier  Donglebert  ou  Dongelberge  et  sa 
femme  adorant  le  Christ  mort,  ib.  —  Sainte 
Appoline,  ib.  —  Saint  Paul  et  saint  Antoine, 
ermites,  ib.  —  La  Vierge  parée  par  les  anges, 
ib.  —  La  Vierge  protectrice  du  grand  Serment 
de  l'arbalète,  ib.  —  Saint  Florent,  ib.  —  Saint 
Agapit,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus, 
église  d'Opwyck  (Brabant-Belgique).  —  Le 
Rosaire,  église  d'Anderlecht-lez-Bruxelles.  — 
Adoration  des  Bergers,  Amsterdam.  —  Des- 
cente de  croix,  ib.  —  Les  Disciples  d'Emmaus, 
Berlin.  —  Sainte  Thérèse  recevant  une  chaîne 
de  la  sainte  Vierge,  Vienne.  —  La  Salutation 
angélique.  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entou- 
rés de  saints  (chef-d'œuvre),  ib.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant  adorés  par  plusieurs  saints  (chef- 
d'œuvre),  Paris.  —  Saint  Augustin  en  extase, 
ib.  —  Portrait  de  l'infant  Ferdinand,  ib.  —  La 
Salutation  angélique,  ib.  —  Tableau  d'autel, 
Aix  (Provence).  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus 
entourés  de  plusieurs  saints,  Munich  (le  pein- 
tre s'y  est  représenté  avec  sa  famille,  Signé  : 
Gaspar  de  Craeyer  fecit  1646)  (chef-d'œuvre). 

—  Une  esquisse,  ib.  -  Cléopàtre,  Copenhague. 

—  Martyrs  enterrés  vivants  (chef-d'œuvre), 
Lille.  —  Descente  de  croix,  Rotterdam.  — 
Jésus-Christ  crucifié,  ib.  —  La  peste  de  Milan 
(chef-d'œuvre),  Nancy.  —  Trois  portraits, 
Saint-Pétersbourg.  =11  peignit,  comme  on  l'a 
vu,  le  martyre  de  saint  Biaise  à  l'âge  de  i<6  ans. 
La  mort  ne  lui  permit  pas  d'achever  ce  ta- 
bleau. Dessin  admirable  de  pureté.  Ordon- 
nance sage.  Belle  composition.  Draperies  va- 
riées. Coloris  naturel.  Goût  pur;  sentiment 
remarquable  de  la  beauté  idéale.  =  Ventes  : 
V.  De  Fraula  (1738),  Assomption  de  la  Vierge, 
240  fi.— V.  Ru bem pré  (1765),  Biogène  et  Alexan 


dre,  420  fi.  —  V.  Pauwels  (1803),  Sainte  Fa- 
mille, 335  fi.  —  Sainte  Vierge  avec  plusieurs 
saints,  1,300  fl.  —  La  Résurrection  de  Lazare, 
1,800  fl.  —  Décollation  de  saint  Jean,  1,320  fl. 
(Voir  sur  ce  peintre  la  Notice  qui  lui  a  été 
consacrée  par  M.  Ed.  De  Busscher,  dans  la 
Biographie  nationale  de  Belgique). 


*CBL 


Craeyvanger  (Gisbert).  E.  H.  1810. 
Utrecht.  Paysage,  chevaux,  etc.  =  Elève  de 
J.  Pieneman. 

Craeyvanger  (Renier),  frère  de  Gisbert. 
E.  H.  1812.  Utrecht.  Genre.  =  Elève  de  J.  Pie- 
neman. =  Deux  hussards  et  une  vivandière, 
Haarlem. 

Craft  (Guillaume).  E.  An.  *  1778.  =  Peintre 
émailleur  de  grand  mérite.  Exposa  des  por- 
traits émaillés  très  remarqués. 

Craig  (Guillaume).  E.  An.  *  1820.  Portrait, 
etc.  =  Peignit  beaucoup  de  portraits  en  mi- 
niature pour  la  famille  royale  d'Angleterre. 
S'occupa  de  dessins  pour  illustrations  d'ou- 
vrages de  tout  genre. 

Crakoo  (Jean).  E.  H.  *  1770.  Utrecht. 
Portrait.  =  Ses  protecteurs  l'envoyèrent  à 
Paris  où  il  étudia  pendant  quatre  ans.  Mort  à 
Amsterdam  où  il  s'était  établi. 

Cramer  E.  Al.  *  XVIe  siècle.  Allemagne. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux, 
Nuremberg.  =  Réunissait  les  qualités  élevées 
de  la  peinture  gothique  à  une  expression  plus 
avancée. 

Cramer  (N.).  E.  H.  1670-1710  (?).  LEYDE. 
Portrait,  intérieurs.  =  Elève  de  G.  Van  Mie- 
ris  et  de  Ch.  De  Moor.  =  Imita  beaucoup  la 
manière  de  peindre  de  ce  dernier. 

Cramer  (  Henri  -Guillaume).  E.  H.  1809. 
Amsterdam.  Genre.  =  Elève  de  M.  Van  Brée. 
=  Déclaration  d'un  paysan,  Haarlem. 

Cramot  (Pierre  ou  Pierchon).  E.Fr.  '  1480. 
Bethune  (?).  Ornements.  =  Cité  pour  avoir 
travaillé  à  la  décoration  de  l'hôtel  de  ville  de 
Bethune. 

Cranach  (Luc  Siinder,  dit),  le  Vieux. 
E.  Al.  1472-1553.  Cranach,  près  de  Kulmbach 
et  de  Bamberg.  Histoire,  portrait.  =  Son  nom 
de  famille  était  Sunder;  mais  il  prit  celui  de 
sa  ville  natale;  reçut  les  premières  leçons 
de  son  père,  et,  plus  tard,  croit-on,  de  M.  Grùne- 
wald.  Attaché  de  bonne  heure  à  la  maison 
électorale  de  Saxe,  il  suivit  Frédéric  le  Sage 
en  Palestine,  reçut  des  lettres  de  noblesse,  en 
1508;  fut  un  des  premiers  adeptes  de  la  doc- 
trine de  Luther,  son  ami  ;  partagea  volontai- 
rement pendant  cinq  ans  la  prison  de  Jean 
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Frédéric,  le  Magnanime,  et  mourut  àWeimar. 
après  avoir  passé  beaucoup  d'années  à  Wit- 
tenberg  et  y  avoir  rempli  la  dignité  de  bourg- 
mestre. =  Les  dix  commandements,  Witten- 
berg.  —  Les  sacrements  protestants,  ib.  — 
Vénus  dans  un  paysage,  Paris.  —  Portrait,  ib. 

—  L'électeur  Jean  Frédéric,  ib.  —  Portraits  : 
les  électeurs  de  Saxe,  Cologne.  —  Martyre  de 
saint  Sébastien  (triptyque),  ib.  —  Vénus,  Nu- 
remberg. —  Portrait  :  Chrétien  II,  roi  de  Da- 
nemark, ib.  —  Descente  de  croix,  ib.  —  La 
femme  adultère  (chef-d'œuvre),  Munich.  — 
Portrait  :  Luther,  ib.  —  Portrait  :  Calvin,  ib. 

—  Portrait  :  Martin  Luther,  Dresde.  —  Mé- 
lanchton, ib.  —  Crucifiement,  ib.  —  Et  beau- 
coup d'autres,  ib.  —  Portrait  de  l'électeur 
Jean  le  Constant,  Weimar.  —  Saint  Jean-Bap- 
tiste attirant  l'attention  de  Luther  et  de  Cra- 
nach  sur  le  sacrifice  de  la  Rédemption,  ib. 
(Ce  tableau,  exécuté  l'année  de  la  mort  de 
l'artiste,  est  un  de  ses  plus  importants;  il 
renferme  les  portraits  de  Mélanchton,  de  Lu- 
ther et  du  peintre  lui-même;  ces  deux  der- 
niers sont  admirables).  —  Laissez  venir  à  moi 
les  petits  enfants,  Naumbourg.  —  Catherine 
•de  Bore,  femme  de  Luther,  Florence.  —  Por- 
trait :  Luther,  ib.  —  Portraits  :  les  électeurs 
<ie  Saxe,  ib.  —  Adam  et  Eve,  ib.  —  Portrait 
d'une  jeune  dame,  Londres.  —  Adam  et  Eve, 
Anvers.  —  La  Charité,  ib.  —  Lucrèce  se  don- 
nant la  mort,  Bàle.  —  Même  sujet,  Vienne.  — 
Paysage  :  adoration  des  mages,  ib.  —  Por- 
trait d'une  jeune  femme,  ib.  —  Portrait  : 
Martin  Luther,  ib.  —  Portrait  :  Philippe  Mé- 
lanchton, ib.  —  Chasse  au  cerf  :  parmi  les 
chasseurs  on  remarque  les  portraits  de  l'em- 
pereur Charles  V  et  de  Jean  Frédéric,  le  Cou- 
rageux, duc  de  Saxe,  ib.  —  Le  baiser  de  Judas, 
ib.  —  Adam  et  Eve,  ib.  —  Joab  et  Abner,  ib. 

—  Portraits  :  trois  jeunes  filles,  ib.  —  Por- 
trait :  Frédéric  III,  électeur  de  Saxe,  ib.  — 
Jésus-Christ  apparaissant  aux  saintes  femmes, 
ib.  —  Mariage  de  sainte  Catherine,  ib.  —  Un 
vieillard  mettant  un  anneau  au  doigt  d'une 
jeune  fille,  ib.  —  Saint  Jérôme  et  saint  Léo- 
pold,  margrave  d'Autriche,  ib.  ~  Loth  et  ses 
filles,  Venise.  —  Hercule  et  Omphale,  Berlin. 

—  Portrait  :  l'électeur  Albert  de  Brandebourg, 
ib.  —  Portrait  :  Jean  Frédéric,  le  jeune,  duc 
de  Saxe,  ib.  —  Adam  et  Eve,  ib.  —  Jésus- 
Christ  lavant  les  pieds  aux  apôtres,  ib.  — 
Jésus-Christ  mis  au  tombeau,  ib.  —  Portrait  : 
Mélanchton,  ib.  —  Portrait  :  Luther,  ib.  —  Le 
jugement  de  Salomon,  ib.  —  Portrait  :  la 
femme  de  Luther,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Ma- 
deleine aux  pieds  du  Christ,  ib.  —  La  fontaine 
de  Jouvence,  ib.  (Ce  tableau  est  de  1546,  alors 
que  l'artiste  avait  déjà  74  ans).  —  Jésus-Christ 
au  jardin  des  olives,  ib.  —  Apollon  et  Diane, 


ib.  —  Vénus,  ib.  —  Repos  en  Egypte,  Rome 
(palais  Sciarra).  —  Samson  et  Dalila,  Augs- 
bourg  (chef-d'œuvre).  —  Chasse  au  cerf,  Ma- 
drid. —  Chasse  aux  cerfs  et  aux  sangliers,  ib. 

—  Un  homme  mourant,  Leipzig.  —  La  chute 
et  la  rédemption  do  l'homme,  Gotha.  —  Vieil- 
lard caressant  un  enfant,  Prague.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant  avec  deux  saints,  Copenhague.  — 
Hercule,  ib.  —  Le  jugement  de  Paris,  ib.  — 
Cupidon,  ib.  —  Portraits  de  Luther  et  de  Ca- 
therine Bore,  ib.  —  Allégorie,  ib.  —  Chasse  au 
cerf,  ib.  =  Couleur  large,  touche  facile;  la 
manière  italienne  se  mêle  à  la  naïveté  chaste 
de  la  peinture  allemande;  invention  variée, 
grandiose,  sévère,  ou  gracieuse  et  tendre. 
Dessin  peu  correct,  exécution  sèche  ;  la  grâce 
timide,  et  une  certaine  tendresse  enfantine 
dominent  dans  ses  œuvres.  Graveur  sur  bois 
et  sur  cuivre.  Un  des  plus  grands  artistes  que 
l'Allemagne  ait  produits.  =  Ventes  :  V.  Va- 
lenti,  Amsterdam  (1763),  La  Récolte  de  la 
manne,  66  fl.  —  V.  Snels,  la  Haye  (1763),  La 
Vierge  et  V Enfant  Jésus,  30  fl.  —  V.  Guil- 
laume II  (1850).  Portrait  de  l'empereur  Maxi- 
milien  7er,  146  fl.  —  V.  Pommersfelden  (1867), 
Laissez  venir  à  moi  les  petits  enfants,  3100  fl. 

—  V.  de  Blaisel  (1870),  Allégorie  de  la  charité 
1300  fr. 

(monogrammes  du  père  et  du  fils.) 
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Cranach  (Luc  Sonder  dit),  le  Jeune,  fils 
de  Luc,  le  Vieux.  E.  AL  1515-1586.  Witten- 
berg.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  père, 
qu'il  aida  dans  ses  travaux  et  avec  lequel  il 
ne  forma,  pour  ainsi  dire,  qu'un  seul  artiste. 
Il  remplit,  comme  son  père,  la  dignité  de 
bourgmestre  de  Wittenberg.  Un  second  fils 
de  Luc  le  Vieux,  nommé  Jean  Lucas,  fut  éga- 
lement peintre,  aida  son  père  et  son  frère, 
mais  décéda,  jeune  encore,  en  Italie.  =  David 
au  désert,  Nuremberg.  —  Conversion  de  saint 
Paul,  ib.  —  La  chute  et  la  rédemption  (allé- 
gories), ib.  Portraits  :  Maurice,  électeur  de 
Saxe,  et  sa  femme,  Dresde.  —Le  crucifiement, 
ib.  —  Portrait  d'une  jeune  femme,  en  Judith, 
Vienne.  —  Portrait  d'un  jeune  homme,  ib.  — 
Portrait  d'une  jeune  femme,  ib.  —  Portrait 
d'homme,  Berlin.  —  Le  Christ  entre  les 
deux  larrons,  avec  la  famille  du  donateur, 
Wittenberg.  —  Nativité,  ib.  —  Prédication  de 
saint  Jean,  Brunswick  (saint  Jean  a  les  traits 
de  Mélanchton).  —  La  Vierge  au  raisin,  Mu- 
nich. =  Il  imita  tantôt  son  père,  tantôt  Albert 
Durer  ;  il  se  distingue  d'eux  par  une  grâce  et 
une  certaine  douceur  qui  lui  sont  particulières  ; 
coloris  éclatant,  mais  parfois  trop  rosé;  il 
atteignit  souvent  la  hauteur  de  son  père  à  tel 
point  qu'il  est  difficile  de  distinguer  leurs 
œuvres.  Bon  littérateur. 

Crâne  ou  Craene  (Ghisb.).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  =  Peintre  vivant  à  Bruges  en  1450. 


Crâne  (Thomas).  E.  An.  1808-1859.  Chester. 
Portrait. 

Cranenburgh  (Henri  Van).  E,  H.  1754- 
1832.  Amsterdam.  Paysage,  vues  de  ville.  = 
Elève  de  Barbiers  ;  abandonna  la  peinture. 
=  Copia  beaucoup  de  bons  tableaux  avec  une 
exactitude  et  un  talent  remarquables. 

Cranke  (James).  E.  An.  1707-1780.  LON- 
DRES (?).  Portrait. 

Crans  ou  Cransse  (Jean).  E.  FI.  1480  (?). 
Anvers.  Histoire  religieuse.  =  Reçu  dans  la 
corporation  des  peintres  en  1523.  Doyen  de  la 
corporation  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1535. 
On  voyait  autrefois,  à  Anvers,  un  beau  tableau 
de  Cransse  représentant  Notre-Seigneur  la- 
vant les  pieds  aux  apôtres.  Cité  avec  éloge 
par  Van  Mander. 

Crapelet  (Louis-A.).  E.  Fr.  1822-1867.  Pay- 
sage, décors. 

Crastona  ou  Cristona  (Joseph).  E.  L 
1664.  Pavie.  Histoire  et  paysage.  =  Elève  de 
B.  Ciceri  ;  étudia  à  Rome. 

Craterus  ou  Cratinus.  =  Cité  par 
Pline.  Peignit  à  Athènes  des  portraits  de  co- 
médiens, sur  des  vases. 

Craton,  de  Sycione,  900  ans  avant  J.-C.  = 
Passe  pour  un  des  inventeurs  de  la  peinture. 

Crank  (Charles-A.).  E.  Fr.  1819.  Douchy 
(Nord).  Histoire,  etc.  =  Elève  de  Picot.  =  Ma- 
ladie d'Antiochus.  Peintures  au  musée  d'A- 
miens. 

Crawfort  (Guillaume).  E.  An.  f  1869.  Por- 
trait de  Guillaume  Allan. 

Crayer  (François  de).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Reçu  comme  élève  d'Eg.  Backereel,  à  Anvers, 
en  1652. 

Creara  (Santo).  E.  I.  *  1602.  Vérone  His- 
toire. =  Elève  de  Félix  Brusasorci. 

Crée  (J.  C.  de).  E.  Fr.  '  1717.  Genre.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Bal  travesti  dans  lequel 
figurent  les  domestiques  de  la  maison  du 
prince  de  Croy,  Valenciennes. 

Credi  (di).  V.  Sciarpelloni. 

Creetvn  (Charles).  E.  H.  *  xviie  siècle.  His- 
toire, portrait.  —  Détails  inconnus. 

Crégan  (Martin).  E.  An.  *  1820.  Portrait. 
=  Travailla  à  Dublin  et  à  Londres. 

Crehay  (Gérard).  E.  FI.  *  1845.  Paysage. 

Cremonese  (le).  V.  Caleti. 

Cremoïiinï  (Jean-Baptiste).  E.  I.  f  1610. 
Cento.  Histoire,  perspective  et  animaux.  = 
Remplit  Bologne  de  ses  ouvrages;  employé 
également  dans  toutes  les  villes  environ- 
nantes. =  Jésus-Christ  allant  au  calvaire, 
Bologne.  =  Excella  dans  les  ornements  et  les 
perspectives. 

Crépin  (Louis-Philippe).  E.  Fr.  1772-1851. 
Paris.  Marine.  =  Elève  de  Regnault,  d'Hu- 
bert Robert  et  de  C.  J.  Vernet;  peintre  de 
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beaucoup  de  mérite.  =  La  Bavonnaise  pre- 
nant à  l'abordage  la  corvette  anglaise  F  Em- 
buscade, Paris.  —  Voyage  de  Louis  XVI  à 
Cherbourg,  Versailles.  —  Combat  naval  entre 
les  Anglais  et  les  Français,  ib.  =  Dessinateur, 
graveur. 

Crépu  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  1680-1742. 
Bruxelles.  Fleurs.  =  Un  Jean-Baptiste  Crépu 
fut  reçu  franc-maître  peintre  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1684-85.  Si  cet  artiste  ne  fait  qu'un 
avec  celui  qui  nous  occupe,  les  dates  de  nais- 
sance et  de  mort  adoptées  jusqu'ici  doivent 
être  erronnées.  Lieutenant  au  service  de  l'Es- 
pagne Crépu  ne  commença  à  peindre  qu'à 
l'âge  de  40  ans.  Appelé  longtemps  par  erreur 
Nicolas.  Il  n'a  laissé  que  peu  de  tableaux.=  Or- 
donnance agréable,  ton  animé,  pinceau  facile. 
Crescenzi  (le  marquis  Jean-Baptiste).  E.  I. 
1595-1660  (?).  Rome.  Histoire,  portrait,  paysage 
et  fleurs.  =  Elève  de  Ch.  Roncalli,  dit  le  Po- 
merance  ;  Philippe  IV,  roi  d'Espagne,  lui  fit 
exécuter  le  Panthéon  de  l'Escurial.  Mort  à 
Madrid.  =  Paysages,  Rome.  =  Architecte. 

Grescenzio  d'Onofrio.  E.  I.  *  1712. 
Onofrio.  Paysage  historique.  =  Elève  de 
Gaspard Dughet dit  Poussin;  florissaitàRome. 
=  Vénus  et  Adonis,  Berlin.  =  Beaucoup  de 
mérite. 

Crescione  (Jean-Philippe  ou  Jean-Bap- 
tiste). E.  I.  *  1568.  Naples.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  Marc  Cardisco. 

Crespelle  (Emile).  E.  Fr.  1831.  Douai 
(Nord),  Histoire,  genre. 

Crespi  (Benoit),  dit  le  Sustini.  E.  I. 
*xvne  siècle.  Côme.  Perspective.  =  Son  fils  An- 
toine-Marie fut  son  élève  ;  il  enseigna  égale- 
ment Pierre  Bianchi,  à  qui  il  légua  ses  dessins. 
Ces  trois  peintres  reçurent  le  surnom  de  Bus- 
Uni.  =  La  Charité  romaine,  Madrid.  =  Style 
vigoureux  et  élégant. 

Crespi  (Daniel).  E.  I.  1590  (?)-1630.  Burto- 
Asizio  (Milanais).  Histoire.  =  Elève  de  J.-B. 
Crespi  da  Cerano  et  des  Procaccmi.  Ce  pein- 
tre faisait  tous  ses  efforts  pour  se  surpasser 
lui-même  à  chaque  nouvelle  oeuvre  qu'il  en- 
treprenait ;  aussi,  dans  ses  dernières  compo- 
sitions, s'est-il  montré  l'égal  des  plus  grands 
maîtres.  Travailla  beaucoup  à  Milan  et  y  mou- 
rut de  la  peste.  =  Jésus-Christ  portant  sa 
croix,  Milan.  —  Martyre  de  saint  Etienne,  ib. 

—  Saint  Charles,  Rome.  —  Vieux  mendiant, 
Florence.  —  Songe  de  saint  Joseph,  Vienne. 

—  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  Berlin.  —  Jésus- 
Christ  mort,  Madrid.  =  Figures  bien  grou- 
pées, expressions  et  attitudes  justes,  coloris 
vigoureux,  composition  et  manière  d'Annibal 
Carrache.  =  Ventes  :  V.  Trivulzio,  Amster- 
dam (1764),  Christ  mort,  50  fl. 

Cre»pi  (Jean-Baptiste),  dit  da  Cerano. 


E.  I.  1557-1633.  Cerano.  Histoire,  oiseaux  et 
animaux.  =  Son  aïeul,  Jean  Pierre,  et  Ra- 
phaël, son  père  ou  son  oncle,  étaient  peintres 
comme  lui;  architecte,  modeleur,  littérateur  ; 
renommé  pour  l'équitation  ;  ses  talents  le  mi- 
rent en  faveur  à  la  cour  de  Milan  par  laquelle 
il  était  pensionné.  =  Jésus-Christ  apparais- 
sant à  saint  Pierre  et  a  saint  Paul,  Vienne.  — 
Société  de  franciscains,  Berlin.  =  Pinceau 
spirituel  et  harmonieux,  mais  souvent  ma- 
niéré, ombres  trop  chargées;  excella  à  repré- 
senter les  animaux  et  surtout  les  oiseaux. 

Crespi  (Joseph-Marie),  dit  il  Spagnuolu. 
E.  I.  1665-1747.  Bologne.  Histoire,  portrait  et 
genre.  =  Elève  du  Canuti,  puis  de  C.  Cignani  ; 
étudia  les  ouvrages  des  Carrache  à  Bologne,, 
ceux  du  Corrége  à  Parme  et  ceux  du  Barroche 
à  Urbin  et  à  Pesaro.  Travailla  beaucoup  à 
Bologne  et  au  palais  Pitti,  à  Florence.  Protégé 
par  le  pape  Benoît  XIV,  qui  le  créa  chevalier 
de  l'Eperon.  Mort  aveugle    Son  surnom  lui 
vient  de  sa  manière  élégante  de  s'habiller.  = 
Portrait  du  général  Palfi,  Dresde.—  La  Vierge,. 
l'Enfant  Jésus  et  saint  Jean,  ib.— Saint  Joseph, 
ib.—  Adoration  des  bergers,  ib.—  Jésus-Christ 
couronné  d'épines,  ib.  =  Les  sept  sacrements, 
ib.  —  Sainte  famille,   Florence.  =  Tète  de 
vieillard,  ib.  —Saint  Jérôme,  ib.  —  Saint  Jean  - 
Népomucène,  Bologne.  —  Education  d'Achille,. 
Vienne.  —  La  sibylle  de  Cumes,  ib.  —  Une- 
sainte   religieuse,  Munich.   —  La  maîtresse 
d'école,  Paris.  —  Un  religieux  porté  sur  des 
nuages,  ib.  =  Composition  bizarre;  s'appli- 
quait à  renfermer  beaucoup  de  figures  dans 
un  petit  cadre;  aimait  les  raccourcis,  et,  à 
force  de  vouloir  être  original  et  neuf,  tomba 
souvent  dans  le  maniéré  et  traita  les  sujets 
historiques  ou  religieux  comme  il  aurait  traité- 
la  caricature  ;  grande  imagination,  beaucoup» 
de  facilité.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  de  l'élec- 
teur de  Cologne  (1764),  Une  paysanne  donnant 
à  manger  à  des  volailles,  700  liv.  —  V.  Blonde  1 
de  Cagny  (1776),  Le  même,  1.305  1. 

Crespi  (Antoine),  fils  de  Joseph-Marie. 
E.  I.  f  1781.  Histoire.  =  Elève  de  son  père 
S'occupa  beaucoup  pour  les  églises.  =■=  Saint 
François  de  Paule,  Bologne.  =  Imita  la  ma- 
nière de  son  maître;  style  plus  correct. 

Crespi  (Louis),  fils  de  Joseph-Marie).  E.  I. 
f  1779.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son- 
père;  chanoine  et  camérier  secret  du  pape. 
Les  églises  lui  firent  beaucoup  de  commandes; 
son  frère  Ferdinand,  religieux  franciscain,, 
mort  en  1754,  peignit  la  miniature.  =  Auteur 
d'une  Vie  des  peintres  de  Bologne  (1769)  et  de 
notices  sur  ceux  de  Ferrare. 

Cressent.  E.  Fr.  *  1756.  Histoire.  =  Mem- 
bre de  l'ancienne  Académie  de  Saint-Luc,  à 
Paris. 
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dressent!  (François).  E.  I.  Rome.  His- 
toire, genre.  =  Travailla  pour  le  livre  Docu- 
menta d'amore,  etc. 

Cresti  (le  chevalier  Dominique),  dit  Le 
Passignano.  E.I.  1560  (?)-1638.  PASSIGNANO 
(Toscane).  Histoire.  =  Envoyé  à  Florence 
pour  y  exercer  l'état  de  libraire  ;  abandonna 
le  commerce  et  devint  élève  de  Machietti, 
puis  de  J.-B.  Naldini,  et  enfin  de  F.  Zucchero; 
se  rendit  à  Pise  et  à  Venise  ;  rappelé  à  Florence 
pour  les  décorations  exécutées  à  l'occasion 
du  mariage  du  grand-duc  Ferdinand  Ier  avec 
Christine  de  Lorraine;  partit  pour  Rome,  y 
travailla  pour  Clément  VIII  qui  le  nomma 
chevalier  du  Christ  ;  ne  trouva  pas  la  même 
faveur  auprès  u'Urbain  VIII  ;  retourna  à  Flo- 
rence, y  fut  nommé  premier  maitre  de  l'Aca- 
démie de  dessin  et  y  mourut.  =  Une  Gloire, 
Passignano.  —  Naissance  de  Jésus-Christ, 
Rome.  —  Assomption,  ib.  —  Fresques,  ib.  — 
Jésus-Christ  succombant  sous  la  croix,  Flo- 
rence. —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus  sur  les 
nuages,  ib.  —  Epiphanie,  ib.  —  Assomption, 
ib.  —  Saint  André,  ib.  —  Saint  Pierre,  ib.  — 
Festin  d'Assuérus,  Vienne.  —  Invention  de  la 
croix,  Paris.  =  La  correction  et  le  choix  de 
la  nature  laissent  à  désirer;  du  talent  dans 
les  grandes  machines  ;  architecture  riche; 
draperies  traitées  à  la  manière  de  Paul  Vé- 
ronèse;  se  servait,  comme  le  Tintoret,  d'hui- 
les trop  grasses,  ce  qui  a  perdu  plusieurs  de 
ses  tableaux  ;  facilité  extraordinaire  et  rapi- 
dité incroyable,  ce  qui  lui  fit  donner  le  sur- 
nom de  Passa  ognuno  (qui  passe  tout  le 
monde),  jeu  de  mots  composé  sur  son  nom.| 

Creewick  (Thomas).  E.  An.  1811-1869. 
Sheffield.  Paysage.=Membre  de  l'Académie 
royale.  =  Le  sentier  de  l'église  du  village. 
Londres .  =  Peintre  de  grand  mérite.  Il  savait 
donner  à  ses  paysages  une  extraordinaire 
fraicheur.  =  Ventes  :  V.  Northwick  (1859), 
Montagnes  avec  petites  rivières,  9,100  fr. 

Cretey  ou  Cretel  ou  Cretet.  E.  Fr. 
*  xvne  siècle.  Lyon.  =  Ce  nom  appartient  à  une 
famille  d'artistes  sur  lesquels  on  sait  peu  de 
chose.  Il  a  existé  un  Pierre-Louis  Cretey  qui 
exécuta  des  tableaux  en  1684  pour  l'abbaye 
de  Saint-Pierre  à  Lyon. 

Creti  (Donato).  E.  I.  1671-1749.  Crémone. 
Histoire,  etc.  =  Elève  du  Pasinelli  ;  travailla 
peu  dans  sa  jeunesse  et  s'en  ressentit  toute  sa 
vie;  il  ne  croyait  jamais  ses  tableaux  assez 
finis  et  les  retenait  parfois  très  longtemps 
dans  son  atelier.  Nommé  par  le  pape  cheva- 
lier de  l'Eperon  ;  habita  longtemps  à  Bologne 
chez  le  chevalier  Fava  et  mourut  dans  cette 
ville.  =  Enfant  endormi,  Paris.  =  Etudia  le 
Cantarini;  imita  la  manière  de  ce  dernier  et 
celle  de  son  maître  en  essayant  de  les  per- 


fectionner; coloris  cru  et  dur;  composition 
agréable. 

Cretius  (Constantin).  E.  Al.  1814.*Silesie. 
Histoire,  genre  et  paysage.  =  Elève  de  Wach. 
=  Repas  des  Grecs.  —Jacob  pleurant  la  perte 
de  son  fils. 

Creuse  (Auguste  de).  E.  Fr.  1806-1839.  = 
Elève  de  Gros.  =  Portrait. 

Creutzfelder  (Jean).  E.  Al.  f  1636.  Nu- 
remberg. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  N.  Ju- 
venell,  en  1593.  =  Martyre  de  saint  Ignace, 
évêque  d'Antioche,  Vienne,  =  Beaucoup  de 
fini. 

Crignier  (Louis).  E.  Fr.  1790.  Amiens 
(Somme).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  David 
et  de  Gros.  =  Raphaël  présenté  au  Pérugin, 
Douai.  —  Milon  de  Crotone. 

Crignier  (Georges).  E.  Fr.  1808.  Au  Mans 
(Sarthe).  Paysage. 

Crims  (Antoine).  E.  H.  *  1767.  Middel- 
courg.  =  Fut  appelé  de  Middelbourg  à  Veere 
lors  de  l'inauguration  du  prince  Guillaume  V, 
comme  margrave  de  Veere,  afin  de  travailler 
aux  décorations  de  cette  fête. 

Crinon  (Pierre-Médard).  E.  Fr.  1770.  Vez 
(Oise).  Miniature.  =  Elève  de  Vincent  ;  mem- 
bre de  l'ancienne  Académie. 

Criscuolo  (Jean-Ange),  fils  de  Jean-Phi- 
lippe. E.  I.  f  1572  (?).  Naples.  Histoire,  minia- 
ture. =  Elève  de  Marc  Pino  da  Siena;  exer- 
çait la  charge  de  notaire. 

Criscuolo  (Jean-Philippe),  frère  de  Jean- 
Ange.  E.  1.  f  1584.  Gaete.  Histoire.  =  Elève 
de  Périn  del  Vaga,  à  Rome;  excellent  pro- 
fesseur. =  Imitateur  de  Raphaël;  style  un 
peu  sec. 

Crispi  (Scipion).  E.  I.  *  1592.  Tortone. 
Histoire.  =  Peintre  de  mérite. 

Crispinus.  E.  Fl.=  Ce  peintre  n'est  autre 
que  Crispian  Van  den  Broeck  cité  page  148 
et  qui  est  plus  connu  par  son  prénom  que 
par  son  nom  de  famille.  =  Sainte  Famille, 
Madrid  (musée).  =  La  dernière  édition  du 
catalogue  rédigé  par  M.  Madrazzo  restitue  au 
peintre  son  nom  de  famille. 

Cristail  (Joshua).  E.  An.  Cambourne. 
1767-1847.  =  Aquarelliste  renommé. 

Cristiani  (Giovanni).  V.  Giovanni  de  Pis- 
toie. 

Cristoforo  de  Bologne.  E.  I.  *  1390.  Bo- 
logne. Histoire ,  portrait  et  miniature.  = 
Elève  de  Franco,  de  Bologne;  quelques  au- 
teurs le  font  naître  à  Modène,  d'autres  à  Fer- 
rare.  =  Dessin  grossier,  coloris  pâle,  goût 
original. 

Cristoforo  (Babio).  E.  I.  *  1658.  Mosaïque. 
=  Apporta  de  grands  perfectionnements  à  son 
art  :  académicien  de  Saint-Luc  ;  son  fils  Pierre  | 
Paul  suivit  ses  traces  avec  succès. 


Saint  Eligius  ;  par  Christus.     Cologne. 


CRI 


245 


CRI 


Cristona.  V.  Crastona. 

Cristus,    Ctiristoplisen    ou    Crista 

(Pierre).  E.  FI.  '  xve  siècle.  Baerle,  près  de 
Tronchiennes  (Flandre).  Histoire,  portrait.  = 
M.  James  Weale,  à  qui  l'on  doit  déjà  de  pré- 
cieuses découvertes  sur  Memlinc,  a  fourni  sur 
Cristus  quelques  indications  intéressantes. 
Les  archives  de  Bruges  donnent  l'année  où  il 
acheta  son  droit  de  bourgeoisie  en  cette  ville. 
^Pierre  Cristus,  fils  de  Pierre,  né  à  Baerle 
(hameau  près  de  Tronchiennes),  acheta  son 
droit  de  bourgeoisie  le  sixième  jour  de  juillet 
par  Joseph  (Joos)  Van  der  Donck  pour  être 
peintre. «C'était  en  1444.  Avant  1462  Cristus  et 
sa  femme  dont  on  ignore  le  nom,  étaient 
membres  de  la  confrérie  de  Notre-Dame  de 
l'arbre  sec,  à  Bruges.  En  1463  Cristus  peignit 
les  tableaux  d'un  arbre  de  Jessé  qui  figura 
longtemps  dans  la  procession  annuelle  du 
Saint-Sang.  En  1467,  il  renouvela  ces  pein- 
tures. Il  y  a  encore  des  mentions  de  son  nom 
dans  les  archives  de  Bruges  en  1469  et  1471, 
puis  plus  rien.  M.  Weale  rejette  le  séjour  de 
Cristus  à  Cologne  et  à  Anvers  dont  quelques 
biographes  ont  parlé  ;  on  n'a  en  effet  aucune 
preuve  à  l'appui.  Le  tableau  de  1417  dont  il  va 
être  parlé  deviendrait  aussi  assez  difficile  à 
admettre  à  moins  d'altération  dans  la  signa- 
ture, puisque  Cristus  a  acheté  son  droit  de 
bourgeoisie  en  1444  pour  être  peintre.  Cepen- 
dant, nous  ferons  remarquer  que  le  texte  fla- 
mand ne  dit  pas  :  pour  devenir  peintre,  mais 
bien  :  pour  être  peintre,  ce  qui  peut  signifier  : 
pour  pouvoir  exercer  son  métier  de  peintre, 
mais  des  travaux  récents  ont  donné  la  clef 
du  mystère  sur  cette  date  de  1417.  M.  Otto 
Mundler,  séjournant  à  Francfort  en  1862, 
reconnut  très  distinctement  que  le  millésime 
de  1417  avait  été  retouché,  que  le  troisième 
chiffre  est  moderne  et  qu'il  a  dû  être,  selon 
toutes  les  probabilités,  un  4,  peut-être  un  3. 
Afin  de  ne  rien  négliger  sur  ce  vieil  et 
intéressant  artiste,  disons  que  dans  des  pu- 
blications récentes,  M.  Weale  assure  que  le 
Baerle  où  est  né  Cristus  n'est  pas  la  dépen- 
dance de  Tronchiennes,  mais  bien  la  commune 
indépendante  (Baerle-Duc)  de  ce  nom  sur  les 
confins  de  la  Hollande.  Sans  rejeter  a  priori 
l'opinion  de  cet  auteur,  nous  trouvons  que  ses 
preuves  ne  sont  pas  suffisantes.  Outre  les 
tableaux  des  galeries  dont  trois  sont  signés 
et  datés,  les  deux  volets  de  Berlin  et  la  ma- 
done de  Francfort,  nous  citons  encore,  à  titre 
de  renseignement,  un  saint  Eloi  dans  la  gale- 
rie de  M.  Oppenheim  à  Cologne  et  le  portrait 
d'Edouard  Grimson,  un  des  maîtres  de  lord 
Vérulam  dont  le  descendant  possède  actuel- 
lement le  tableau.  Celui-ci  est  signé  :  Petrus 
Xpi  me  fecit  a.  1446.  Enfin,  pour  compléter 


ce  que  l'on  croit  savoir  de  lui,  ajoutons  qu'on 
le  dit  élève  des  Van  Eyck  et  qu'il  fut  le  pro- 
tégé du  comte  d'Etampes.  =  La  Vierge  et 
l'Enfant  Jésus  ayant  à  droite  saint  François 
et  à  gauche  saint  Jérôme,  tableau  très  rc- 
nommé,Francfort  s/M.  (Institut  Stâdel).  Signé: 
Petrus.  XPs.  me.  fecit,  1417.  =  Annoncia- 
tion, Berlin  (signé  :  Petrus  Xpi  me  fecit).  b= 
Le  dernier  jugement,  ib.  (signé  :  Anno  Do- 
mini  MCCCCLII).  —  Portrait  d'une  jeune  fille 
de  la  maison  Talbot,  ib.  (marqué  :  Opus  Pétri 
Christophori).  —  L'Annonciation,  la  Visita- 
tion, l'Adoration  des  bergers  et  des  mages, 
Madrid.  —  Saint  Jérôme,  Anvers  (contesté).  — 
Crucifiement  et  Jugement  dernier,  Saint-Pé- 
tersbourg (attribué).  =  On  trouve  dans  un 
document  reposant  aux  archives  de  Cambrai 
et  que  nous  reproduisons  d'après  M.  de  la 
Borde  :  Concluserunt,  domini  imaginera  bae 
Vgi,  quae  legavit  Mgr  Furseus  du  Bruille, 
archid .  Valenchen  ponendam  esse  in  cap- 
pella Stae  Trinitat.  (séance  du  13  août  1451). 
—  Plus  loin  :  Ad  requisitionem  illustris  dni 
comitis  de  Stampis,  PETRVS  CRISTVS pic- 
tor  incola  Brugen.  Tornacen.  Dioc.  depixit 
très  imagines  ad  similitudinem  illius  ima- 
gines bea  Mar.  et  Sanctae  Yirg.  quae  in 
cappella  est  Trinitat  collocata  (séance  du  24 
avril  1454).  Cette  image  de  la  Vierge  est  celle 
que  la  tradition  assurait  avoir  été  peinte  par 
saint  Luc  et  qui  fut  transportée  de  Rome  à 
Cambrai.  Un  des  trois  exemplaires  susdits 
fut  donné  à  l'hôpital  de  cette  dernière  ville, 
où  il  est  encore.  =  Moins  habile  pour  le  co- 
loris et  le  dessin  que  Hub.  Van  Eyck;  moins 
d'esprit  et  de  sentiment  que  Jean.  Beau  colo- 
ris. Fini  précieux.  Pinceau  hardi.  Ses  pre- 
mières œuvres  sont  les  meilleures. 

Ci*ivelli  (Ange-Marie),  dit  Crivellone. 
E.  I.  f  1730  (?).  Batailles,  paysage.  =  Florissait 
à  Milan.  =  Ruines  romaines,  Dresde.  —  Rui- 
nes sur  lesquelles  travaillent  des  charpen- 
tiers, ib. 

Crivelli  (Jacques),  fils  d'Ange-Marie.  E.  I. 
1 1760.  Oiseaux  et  poissons.  =  Travailla  beau- 
coup pour  la  cour  de  Parme. 

Crivelli  (Carlo).  E.  I.  *  1476.  Venise.  His- 
toire, portrait,  architecture  et  paysage.  = 
Elève  de  Jacobello  de  Flore.  Ce  fait  avancé 
par  plusieurs  auteurs  ne  doit  pas  être  exact, 
Jacobello  ayant  fleuri  trop  antérieurement  à 
Crivelli.  Nommé  chevalier  par  Ferdinand  II, 
roi  de  Naples.  Voyagea  beaucoup  et  s'établit 
à  Ascoli.  =  Saint  François  portant  les  .stig- 
mates, Bruxelles.  —  La  Vierge  et  l'Enfant, 
ib.  —  Le  Christ  mort  et  sa  mère,  Rome- 
Ruines  (figures  d'Al.  Magnasco),  Dresde.  — 
Ruines  avec  ouvriers,  ib.  —  Le  Christ  pleuré 
par  la  Vierge  et  saint  Jean,  avec  volets,  Ber- 
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lin  (signé  :  Opus.  Karoli.  Crivelli.  Venet-), 
—  Marie  Madeleine  richement  habillée,  ib. 
(signé  comme  le  précédent).  —  Saint  Pierre 
et  saint  Paul,  ib.  —  Jésus-Christ  mort  (avec 
volets),  ib.  —  Piété,  Londres.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  Bruxelles.  —  Saint  François  d'As- 
;sise,  ib.  —  Triptyque  :  La  Vierge  et  plusieurs 
.saints,  Milan  (signé  :  Opus  Caroli  Crivelli 
VENETiM°L°XII°).=Coloris  vigoureux,  dessin 
médiocre  ;  ses  petits  tableaux  d'histoire,  em- 
bellis par  de  riants  paysages,  sont  gracieux 
et  pleins  de  mouvement.  =  Ventes  :  V.  Da- 
venport  (Londres,  1863),  Saint  Georges  vêtu 
d'une  riche  armure  ayant  à  ses  pieds  le  dra 
gon,  2,704  fr.  —  V.  de  BJaisel  (1870),  La  Vierge 
et  Jésus  adorés  par  deux  anges,  2,250  fr. 

Crivelli  (François).  E.  I.  *  1450.  Milan. 
Portrait,  histoire.  =  On  le  cite  comme  le  pre- 
mier artiste  qui  peignit  des  portraits  à  Milan. 

Crivelli  (Victor).  E.  I.  *  1489.  Venise.  His- 
toire. =  On  le  croit  de  la  même  famille  que 
C.  Crivelli,  et  l'on  suppose  ou  qu'il  mourut 
jeune  ou  qu'il  s'expatria. 

Crivellone.  V.  Crivelli. 

Crocchia  d'Urbin.  E.  I.  *  XVIe  siècle. 
Urbin.  Histoire.  =  On  le  place  parmi  les 
élèves  de  Raphaël. 

Croce  (Girolamo  da  Santa).  V.  Girolamo. 

Croce  (Balthasar).  E.  1. 1453-1528.  Bologne. 
Histoire.  =  Vécut  à  Rome  et  s'y  perfectionna 
lors  du  séjour  des  Carrache  dans  cette  ville. 
Fresques  et  tableaux,  Rome.  =  Style  facile  et 
.naturel. 

Crocx  (Claudin).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Lor- 
raine. Histoire.  =  Associé  aux  travaux  de 
Médard  Chuppin,  à  Nancy.  Sa  famille  fut, 
pendant  plusieurs  générations,  vouée  aux 
-arts;  le  père  et  le  frère  de  Claudin  étaient 
sculpteurs;  un  Crocx  que  l'on  croit  être  pa- 
rent des  autres,  fut  le  premier  maître  de 
Callot  pour  la  gravure. 

Crocx  (Balthasar),  fils  de  Claudin.  E.  Fr. 
*  1585.  Lorraine.  Histoire.  =  Etudia  en  Italie 
sous  les  auspices  du  duc  Charles  III.  Nommé 
poursuivant  d'armes,  en  1585,  il  précéda,  dans 
-ces  fonctions,  l'illustre  Jacques  Callot. 

Croisac.  E.  Fr.  *  xvnie  siècle.  Histoire. 
=  Elève  d'Ant.  Rivais. 

Crola  (Henri).  E.  Al.  1804.  Dresde.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Kl  eu  gel.  =  Paysage  ;  la 
Chasse,  Hambourg  (étoffage  de  Théod.  Mon- 
ten). 

Croma  (le).  V.  Cromer. 

Crome  (John),  dit  :  Old  Crome  ou 
Crome  le  Vieux.  E.  An.  1769-1821.  NOR- 
wich.  Paysage  =  Elevé  pour  la  médecine,  il 
préféra  se  livrer  à  la  peinture  du  paysage.  Il 
travailla  dans  la  solitude  et  ne  sut  point  tirer 
parti  deses  œuvres  qui  ne  sontconnuesetadmi- 


rées  que  depuis  une  vingtaine  d'années.  Crome 
est  le  plus  grand  paysagiste -naturaliste  de 
l'Angleterre.  Il  eut  un  fils,  John-Bernayx  mort 
en  1842,  peintre  aussi  mais  très  inférieur  à 
son  père.  =  Lisière  de  forêt,  Kensington  (mu- 
sée). —  Clair  de  lune,  ib.  —  La  tour  du  château, 
Bruxelles  (musée). 

Cromer  (Jules),  dit  Le  Groma.  E.  I. 
1572(?)-1632.  Ferrare.  Histoire  et  architec- 
ture. =  Elève  de  D.  Mona.  =  Carnations  re- 
cherchées et  rosées;  teintes  un  peu  chargées; 
on  cite  un  artiste  du  nom  de  Jean-Baptiste 
Cromer,  de  Padoue,  qui  mourut  vers  1750. 

Crone  (Robert).  E.  An.  f  1799.  Dublin. 
Portrait,  paysage.  =  Mort  épileptique  à  Lon- 
dres. =  Le  matin.  —  Le  soir. 

Croneau  (Alphonse).  E.  Fr.  1818.  Bor- 
deaux. Histoire.  =  Elève  de  P.  Delaroche  et 
de  Drolling.  =  Tableaux  dans  des  églises  de 
Paris. 

Cronenburg  (Adrien  Van).  E.  H.  *  xvie 
siècle.  =  Appartenait  à  une  famille  noble;  les 
circonstances  l'obligèrent  à  chercher  un  état 
pour  vivre.  Il  choisit  la  peinture  où  il  acquit 
de  la  réputation.  En  1567,  il  alla  demeurer  à 
Bergum.  Il  dut  quitter  la  Frise  du  temps  des 
Espagnols  et  l'on  ne  sait  ce  qu'il  devint.  Allié 
aux  autres  artistes  du  même  nom. 

Cronenburg  ou  Cronenburch  (Anne 
Van).  E.  H.  *  xvie  siècle.  Portrait.  =  D'une  an- 
cienne famille  noble  de  la  Frise  ;  elle  cultiva 
l'art  en  amateur.  Elle  épousa  en  premières 
noces  Jean  Craen,  de  Cologne,  puis  se  remaria 
avec  Jelle  Sybes  van  Wythama,  bourgmestre 
de  Leeuwarden.  =  On  cite  d'elle  un  portrait 
signé  :  Ghedaen,  A.  1590,  durch  Anna  Cro- 
nenburch. 

Cronenburg  ou  Cronenburch  (Rim- 
bold  Van  Ordelen  Van).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Portrait.  =  Personnage  noble  qui  peignit  en 
amateur  et  parait  avoir  acquis  beaucoup  de 
talent.  Il  est  le  neveu  d'Anne  van  Cronenburg. 

Cronbelm  (Alexandre  Von).  E.  Al.  1810- 
1846.  Paysage.  =  Elève  de  Schirmer.  =  Ca- 
bane de  pêcheur,  Hambourg. 

Croos  ou  Croost  (Antoine  Vander).  E.  H. 
f  1659  ou  1660.  Reenen  (?).  Vues  de  ville,  pay- 
sage. =  Reçu  dans  l'ancienne  corporation  de 
Saint-Luc,  à  La  Haye,  en  1647.  Un  Antoine 
Kroos  est  inscrit  dans  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  en  1649.  Nous  ignorons  si  c'est  le  même 
que  celui-ci.  Il  fut  un  des  qurante-sept  qui 
fondèrent  la  confrérie  Pictura,  à  La  Haye, 
en  1656.  Quelques-uns  le  croient  originaire  de 
Dordrecht;  on  ignore  la  date  de  sa  naissance 
et  le  nom  de  son  maître.  II.  a  demeure  long- 
temps à  La  Haye  et  y  est  mort  dans  un  âge 
avancé.  =  On  cite  de  lui  un  tableau  représen- 
tant la  vue  de  Leyde  avec  seize  villages  envi- 
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ronnants,  peints  à  part,  et  entourant  le  mor- 
ceau principal,  en  un  seul  cadre.  =  Peintre 
estimé,  surtout  pour  ses  vues  de  ville.  — 
Ventes  :  V.  Keiser,  Alkmaar  (1766),  Palais  et 
bâtiments  (deux  tableaux),  25  fl. 

Cpoos  (Jacques  Vander),  fils  d'Antoine. 
E.  H.  *  1650.  Paysage,  marine.  =  Détails  in- 
connus. On  a  de  lui  des  tableaux  qui  portent 
les  dates  de  1643  et  de  1667.  =  Tableau,  La 
Haye  (hôtel-de-ville).  =  Bonne  touche.  Effet 
■clair  et  transparent.  Coloris  naturel. 

Crosato  (Jean-Baptiste).  E.  I.  f  1756.  Ve- 
nise. Architecture.  =  Vécut  en  Piémont.  == 
Goût  pur. 

Cross  (J.).  E.  An.  1819-1861.  Tiverton.  His- 
toire. =  Richard-Cœur-de-Lion  pardonnant  à 
son  meurtrier. 

Crosse  (Lewis).  E.  An.  f  1724.  Portrait.  = 
Fit  les  portraits  en  miniature  des  principaux 
personnages  de  la  cour  de  la  Reine  Anne. 

Crosse  (Richard).  E.  An.  1745-1810.  Dans 
le  Devonshire.  =  Excellent  miniaturiste. 

Crowe  (Eyre).  E.  An.  1824.  Chelsea.  His- 
toire. =  Elève  de  P.  Delaroche. 

Crowley  (N.-J.).  E.  An.  f  1857.  En  IRLANDE. 
Genre.  =  La  consultation. 

Croy  (Raoul  de).  E.  Fr.  1797.  Amiens.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Valenciennes.  =  Vues  d'Au- 
vergne. —  Mort  du  pécheur. 

Cruikehank  (George).  E.  An.  1792-1863. 
Bloomsbury.  Histoire,  etc.  =  Peignit  et  des- 
sina dès  l'âge  de  8  ans.  S'occupa  beaucoup 
<de  dessins  humoristiques  et  satiriques.  ==- 
Triomphe  de  Bacchus  (chef-d'œuvre).  =  Il  est 
le  frère  du  célèbre  caricaturiste. 

Crussenae  (Jean  Van).  E.  Fl.  *  xve  siècle. 
Louvain.  =  Travailla,  en  1468,  aux  entremets 
de  Bruges. 

Cruysmans.  E.  Fl.  1777-1861.  BRUGES. 
=  Professeur  à  l'Académie  de  sa  ville  natale. 

Cruz  (Jean  de  la),  dit  I*antoja  de  la 
Cniz.  E.  Es.  1551-1610.  Madrid.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Sanchez  Coèllo.  Destiné 
à  l'état  ecclésiastique,  il  fut  d'abord  enfant  de 
-chœur  dans  un  couvent;  sa  vocation  se  révéla 
bientôt;  reçut  ses  premières  leçons  en  Es- 
pagne, se  perfectionna  à  Rome;  fut  appelé  à 
la  cour,  par  Philippe  II,  qui  le  protégea.  Mort 
à  Valladolid.  =  Portrait  de  l'Archiduc  Albert 
d'Autriche,  Munich.  —  Portrait  de  l'infante 
Isabelle,  ib.  —  Portrait  de  dona  Maria,  pre- 
mière femme  de  Philippe  IV ,  Madrid.  — 
Naissance  de  la  Vierge,  ib.  —  Naissance  de 
Jésus -Christ,  ib.  —  Marguerite  d'Autriche, 
femme  de  Philippe  II,  ib.  —  Portrait  de  Phi- 
lippe II,  ib.  —  Portrait  de  Charles  Ier,  ib.  — 
Dona  Juana,  infante  de  Castille,  ib.  —  L'Em- 
pereur Charles  V,  ib.  —  Portraits,  Paris.  = 
Dessin  pur,  figures  gracieuses  et  expressives; 


vérité  remarquable  dans  les  chairs;  excella 
dans  le  portrait;  égala  son  maitre  dans  toutes 
ses  qualités  et  le  surpassa  pour  la  délicatesse 
de  son  fini. 

Cruz  (Manuel  de  la).  E.  Es.  1750-1792.  Ma- 
drid. Histoire,  genre.  =  Obtint  le  premier 
prix  de  l'Académie  de  Saint-Fernand,  à  19  ans. 
et  lut  reçu  dans  cet  institut,  en  1789.  =  Foire 
de  Madrid,  Madrid.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Cruz  (Marcos  da).  E.  Es.  1649  (?)-1078(?). 
En  Portugal.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 
=  Sainte  Marie  Madeleine,  Lisbonne.  = 
Grande  réputation  qu'il  a  du  reste  justifiée. 

Cruz  (Maria  da).'  E.  Es.  f  1619.  Portugal. 
Histoire.  =  Religieuse  de  l'ordre  de  Sainte- 
Claire;  morte  en  odeur  de  sainteté.  Elle  orna 
de  tableaux  son  couvent  de  Las  Chagas. 

Cruz  (Michel  de  la).  E.  Es.  *  1633.  Madrid  (?). 
Histoire.  =  Mort  très  jeune.  =  Carducho  as- 
sure qu'il  donnait  de  magnifiques  espérances. 

Cruz  (Santos).  E.  Es.  *  1497.  Histoire.  = 
Travailla  avec  P.  Berruguete. 

ctésidème.  352  ans  avant  J.-C.  Maître 
d'Antiphile  de  Naucratès  en  Egypte.  Cité  par 
Pline.  =  Hercule  assiégeant  l'Œchalie.  —  Lao- 
damie. 

ctésiloque.  320  ans  avant  J.-C.  Grèce. 
Histoire.  =  On  croit  qu'il  ne  forme  qu'un  avec 
Ctésiochus,  frère  et  élève  d'Apelle;  sa  célé- 
brité vient  d'un  tableau  bizarre  qu'il  exécuta 
et  qui  représentait  Jupiter  accouchant  de  Bac- 
chus ;  cette  composition  fut  répétée  sur  plu- 
sieurs monuments.  (Pline.) 

Cubrian  (François).  E.  Es.  *  1642.  SÉ- 
ville  (?).  Histoire.  =  Elève  de  Zurbaran.  = 
Tableaux,  Séville.  =  Bonne  entente  du  clair- 
obscur.  Figures  sveltes  et  gracieuses. 

Cuechi  ou  Cacchi  (Antoine),  dit  Gio- 
van  Antonio  de  Milan.  E.  I.  *  1750.  MlLAN. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Imita  les 
peintres  de  l'école  romaine.  Pinceau  fini. 

Cueva  Benavidel  I>e  Barradas 
(Dona  Mariana).  E.  Es.  *  xvir3  siècle.  =  Détails 
inconnus.  Citée  par  Palomino. 

Cuevas.  E.  Es.  *  xvie  siècle.  Huesca.  His- 
toire. =  Elève  de  Th.  Pelegret;  travailla  avec 
son  maitre  dans  la  cathédrale  d'Huesca.  — 
Pinceau  très  gracieux. 

Cuevas  (Pierre  de  Las).  E.  Es.  1568-1635. 
Madrid.  Histoire.  =  Epousa  la  veuve  de  Do- 
minique Camilo,  son  ami,  et  eut  un  soin  tout 
particulier  de  son  fils  François.  Forma  de 
nombreux  et  de  bons  artistes;  mort  de  cha- 
grin de  ne  pas  avoir  été  nommé  peintre  du 
roi  à  la  mort  de  Barthélémy  Gonzalès.  =  Ado- 
ration de  Jésus-Christ,  Saint-Pétersbourg.  — 
La  réputation  de  son  fils  Eugène  semble  avoir 
plus  fait  pour  sa  renommée  que  son  talent; 
dessin  très  ferme. 
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Cucvae  (Eugène  de  Las),  fils  de  Pierre. 
E.  Es.  1613-1667.  Madrid.  Genre,  portrait.  = 
Fut  choisi  pour  donner  des  leçons  de  dessin 
à  don  Juan  d'Autriche.  Poète,  musicien  et 
ingénieur.  =  Il  composait  ses  petits  tableaux 
avec  un  goût  exquis. 

Cuitt  (George).  E.  An.  1743-1808  ou  1818. 
Moulton  (York).  Paysage.  =  Etudia  six  ans 
à  Rome,  par  la  protection  de  lord  Laurent 
Dundas;  s'établit  et  mourut  à  Richmond.  = 
Vue  des  forts  du  comté  d'York.  =  Excellait 
dans  la  représentation  des  vieux  murs  en 
ruine;  sentiment  vrai,  naïf,  vigoureux  et  gra- 
cieux. On  lui  reproche  un  effet  trop  semblable 
à  celui  que  produit  la  chambre  noire  sur  le 
papier. 

Cuming  (Guillaume).  E.  An. 4  xvme  siècle. 
Dublin  (?).  Portrait. 

Cungi  (Baptiste).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Borgo 
San-Sepolcro.  Histoire,  portrait.  =  Travailla 
longtemps  avec  Vasari,  le  Doceno  et  Baptiste 
Bilia.  =  Sa  manière  ressemble  à  celle  des 
autres  peintres  du  même  nom  et  à  la  famille 
desquels  il  appartient. 

Cungi  (Léonard).  E.  I.  *  1560.  Borgo  San- 
Sepolcro.  Histoire.  =  Détails  inconnus  ;  un 
de  ses  contemporains  et  son  compatriote,  Du- 
rante del  Nero,  peignit  au  palais  pontifical. 
=  Dessinateur  de  mérite. 

Cungi  (François),  fils  de  Léonard.  E.  I. 
*  1587.  Borgo  San-Sepolcro.  Histoire.  =  Tra- 
vailla pour  la  cathédrale  de  Yolterra,  en  1587. 
=  Tableaux,  Borgo  San-Sepolcro.  =  Compo- 
sition simple  ;  coloris  assez  satisfaisant;  bonne 
imitation  de  la  nature. 

Cunha  (Jean  Da).  E.  Es.  '  1650  (?).=  Détails 
inconnus. 

Cuniberti  (François-Antoine).  E.  I.  fl745. 
Savigliano.  Histoire.  =  Florissait  en  Pié- 
mont. 

Cuningham  (Edouard-Franc.), dit  Kelso 
et  Calsa,  en  Italie.  E.  An.  1742  (?)-1793.  Kelso 
(Ecosse).  Histoire.  =  Fils  d'un  frère  du  duc  de 
Cuningham  ;  élevé  en  Italie  ;  étudia  à  l'Aca=- 
démie  de  Parme;  vint  à  Rome  en  1757;  tra- 
vailla sous  Francesillo,  à  Naples;  revint  en 
Lombardie,  visita  Venise,  retourna  à  Parme, 
où  le  duc  l'avait  appelé,  partit  pour  l'Angle- 
terre ,  en  1764  ;  visita  successivement  la 
France,  la  Russie,  où  il  s'associa  avec  Brom- 
ston,  premier  peintre  de  Catherine  II,  et  à  la 
mort  de  ce  dernier,  avec  Trombara,  premier 
architecte  de  la  cour  ;  parcourut  l'Allemagne, 
se  rendit  à  Berlin,  y  remporta  deux  fois  le 
grand  prix  de  l'Académie  de  peinture  et  re- 
vint enfin  mourir  à  Londres.  Cuningham  mena 
la  vie  la  plus  dépravée;  plusieurs  fois  posses- 
seur d'une  immense  fortune,  produit  de  son 
aient  autant  que  de  ses  héritages,  il  dut 


abandonner  Londres  à  deux  reprises  afin 
d'échapper  aux  poursuites  de  ses  créanciers,, 
et  mourut  dans  un  état  voisin  de  la  misère. 
=  Le  Grand  Frédéric  à  une  revue.  =  Ses 
tableaux  ne  se  ressentent  nullement  du  dés- 
ordre de  sa  vie  ;  se  forma  sur  les  grands 
ouvrages  du  Corrège  et  du  Parmesan,  étudia 
ceux  de  Solimène  et  de  Corrado.  Ressem- 
blance parfaite,  grande  facilité,  beaucoup  de 
fini. 

Cunio  (Daniel).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Milan. 
Histoire  et  paysage.  =  Compagnon  de  travail 
des  Campi,  à  Milan.  =  Paysagiste  distingué. 

Cunio  (Rodolphe).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Frère  ou  parent  de  Daniel  Cunio.  = 
Dessin  très  estimé. 

Cuny  (Léon).  E.  Fr.  1802.  Paris.  Histoire. 
=  Elève  de  Lethière.  =  L'enfant  prodigue.  — 
Lecture  d'une  sentence  de  mort. 

Cuquet  (Pierre).  E.  Es.  f  1666.  Barce- 
lone. Histoire.=  Homme  d'esprit  et  de  génie,, 
ami  de  François  Gazen  ou  Gassen  avec  lequel 
il  travailla.  =  On  voyait  naguère  quelques- 
unes  de  ses  œuvres  dans  le  couvent  de  Saint 
François  de  Paule.  =  Les  restaurateurs,  sous 
le  prétexte  de  restaurer  les  tableaux  de  Cu- 
quet, les  ont  totalement  perdus. 

Cure  (Ghislain  van).  E.  FI.  "  xve  siècle.  = 
Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Cureau  (Guillaume).  E.  Fr.  f  1647.  Por- 
trait. ==  Peintre  de  la  ville  de  Bordeaux  ;  pei- 
gnit les  portraits  des  jurats  de  la  ville. 

Curia  (François).  E.  I.  1538  (?)-1610  (?).  Na- 
ples. Histoire.  =  Elève  de  Léonard  Pistoia. 
=  Composition  gracieuse  et  noble,  coloris  na- 
turel. 

Currado  (le  chevalier  François).  E.  I. 
1570-1661  (?).  Florence.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  J.-B.  Naldini;  travailla  beaucoup 
pour  les  églises  de  son  pays;  s'occupa  jusqu'à 
la  fin  de  sa  vie  et  mourut  à  Florence.  Ses- 
deux  frères,  Côme  et  Pierre,  cultivèrent  le 
même  art.  =  Episodes  de  la  vie  de  sainte 
Marie  Madeleine  (trois  tableaux),  Florence. 
=  Madeleine  au  désert,  ib.  —  Les  trois  Marie 
au  sépulcre,  ib.  —  Martyre  de  sainte  Thècler 
ib.  —  Saint  Eustache,  ib.  —  Narcisse,  ib.  — 
Sainte  Catherine,  ib.  —  Abraham  et  les  trois 
anges,  Vienne.  =  Peignit  son  propre  portrait 
à  l'âge  de  84  ans. 

Currier  (P.-F.).  E.  FI.  *  1825.  Miniature. 
=  Exposa  quelques  miniatures,  à  Haarlem, 
en  1825.  Il  habitait  la  commune  de  Hoey. 

Curti  (François).  E.  I.  1603-1693  (?).  Bolo- 
gne. Histoire.  =  On  connait  peu  ses  ouvrages 
comme  peintre.  =  Graveur. 

Cui*ti  (Jérôme),  dit  II  Dentone.  E.  I. 
1576-1632.  Bologne.  Histoire  et  architecture. 
=  Elève  de  L.  Spada  et  de  C.  Baglioni;  ne 
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commença  à  étudier  qu'à  l'âge  de  25  ans.  Son 
surnom  lui  vient  de  deux  grandes  dents  qu'on 
apercevait  lorsqu'il  ouvrait  la  bouche.  =  Le 
meilleur  peintre  quadratoriste  et  en  clair- 
obscur  de  son  temps.  Lionello  Spada,  Massari 
et  Colonna  lui  servirent  ordinairement  de 
figuristes. 

Curty  (Claude-J.-E.).  E.  Fr.  1799.  Paris. 
Genre,  paysage,  etc. 

Cury  (Thomas).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Ma- 
rine et  genre.  =  Barque  ramenant  un  pilote 
à  terre. 

Curzou  (Paul-Alfred  de).  E.  Fr.  1820. 
Migné  (Vienne).  Histoire,  paysage,  genre. 
Elève  de  Drolling  et  de  Cabat.  =  Souvenir 
d'Auvergne.  —  Démocrite. —  Tableaux,  Paris 
(église  de  Saint-Nicolas  du  Chardonneret) , 
Laval  (musée),  Angers  (musée). 

Cusa  (Michel).  E.  1.  *1835.  Turin.  Histoire. 
=  Elève  de  l'Académie  de  Saint-Luc,  à  Rome. 
=  La  Sicilienne,  demi-figure,  Hambourg. 

Cusci  (Lapo).  E.  I.  * xive siècle.  Florence  (?). 
Histoire,  portrait.  =  Cité  comme  un  des  fon- 
dateurs de  la  première  corporation  de  Saint- 
Luc,  en  1350. 

Cusen  (Liévin).  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Ru- 
bricateur  et  enlumineur  à  Gand  en  1448. 

Cusseus  (Corneille  Yzebrandsz)  E.H.*  xvie 
siècle.  =  Premier  maitre  de  Henri  Goltzius. 

Custine  (S.-V.).  E.  FI.  *  1805.  LlÉGE  (?). 
Portrait.  ==  Portrait  de  H. -P.  Gérard,  violo- 
niste liégeois  et  compositeur. 

Custodio  (Jérôme).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Anvers.  Portrait.  =  Vivait  en  Angleterre,  en 
1589. 

Cutbert.  E.  Fr.  *  1840.  Aquarelle. 

Cuvelier  (Hippolyte).  E.  Fr.  1803.  Saint- 
Omer  (Pas-de-Calais).  Intérieurs,  portrait, etc. 
=  Elève  de  Hersent.  =  Tableaux  à  Saint- 
Omer. 

Cuyck  Van  Mierhop  ou  Myerop 
(François  Van).  E.  FI.  1640  (?)-1678.  Bruges. 
Poissons,  animaux  et  figures.  =  Descendant 
d'une  noble  famille,  il  ne  cultiva  d'abord  la 
peinture  que  comme  passe-temps,  mais  il  s'y 
adonna  bientôt  sérieusement.  11  s'établit  à 
Gand  où  le  corps  des  bouchers  le  choisit  pour 
doyen,  arbitre  ou  protecteur,  selon  la  cou- 
tume de  cette  époque  qui  appelait  à  ce  grade 
les  principaux  citoyens.  Mort  dans  cette 
ville.  =  Nature  morte,  Bruges.  =  Il  peignait 
les  figures  avec  assez  peu  de  talent,  mais  il 
réussissait  extrêmement  bien  dans  les  ani- 
maux et  fut  presque  le  rival  de  Fr.  Snyders. 
Graveur. 

Cuyck  (Michel  Van).  E.  FI.  *  1842.  Pay- 
sage. 

Cuyck  (Pierre  Van),  le  Vieux.  E.  H.  1687- 
1765.  La  Haye.  Histoire.  =  Elève  de  Math. 


Terwesten.  Il  abandonna  la  peinture  de  bonne 
heure.  =  Il  avait  du  mérite  comme  dessina- 
teur. Graveur. 

Cuyck  (Charles  Van),  fils  de  Pierre,  le 
Vieux.  E.  H.  1724.  La  Haye.  Portrait,  pay- 
sage, etc.  =  Elève  de  son  père;  grand  ama- 
teur de  musique;  vivait  encore  en  1776. 

Cuyck  (pierre Van),  le  Jeune,  fils  de  Pierre, 
le  Vieux.  E.H.  1720-1787.  La  Haye.  Histoire, 
portrait,  intérieurs.  =  Elève  de  son  père.  Sa 
femme,  Catherine  Dubois,  acquit  du  talent 
comme  peintre  de  fleurs.  =  Il  a  fait  un  ou- 
vrage sur  les  antiquités  du  Texel.  On  connait 
de  lui  de  jolis  dessins. 

Cuyck  (Caroline-Pétronille  Van),  fille  de 
Pierre  le  Jeune.  E.  H.  1749.  La  Haye.  Paysage 
et  miniature.  =  Elle  eut  un  grand  talent  pour 
le  dessin;  l'œuvre  dont  elle  fit  don  à  la  cham- 
bre Pictura,  la  fit  recevoir  comme  membre 
honoraire  de  cette  Société,  en  1777. 

Cuyck  (Catherine  Van).  V.  Dubois  (Cathe- 
rine). 

Cuylenborch  ou  Cuylenburg.  V. 
Kuilenburg  (Abraham  Van). 

Cuylenburg  (C.  Van).  E.  H.  * XVIIIe  siècle, 
Utrecht.  Portrait,  paysage,  etc.  =  Membre 
de  l'Académie  de  dessin  d'Utrecht  et  l'un  de 
ses  directeurs,  en  1783.  Il  s'établit  à  La  Haye 
où  il  resta  jusqu'à  sa  mort.  Il  exposa  encore 
à  Amsterdam  en  1824.  =  Portrait  du  chef  d'es- 
cadre Willem  Crul,  Amsterdam. 

Cuylenburg  (J.  Van),  fils  du  précédent. 
*  1824.  Paysage  et  animaux. 

Cuylenburg  (Gérard).  E.  H.  *  xvme  siè- 
cle. =  Reçu  membre  de  Saint-Luc,  à  Haarlem, 
en  1715. 

Cuyp  (Jacques-Gerritse).  E.  H.  1575.  Dor- 
drecht.  Paysage,  animaux,  portrait,  etc.  = 
Elève  d'Ab.  Bloemaert.  En  1642  il  fonda,  de 
concert  avec  trois  autres  peintres,  une  nou- 
velle corporation  de  Saint-Luc.  =  Portrait 
de  la  famille  du  peintre  C.  Troost,  Amsterdam. 
—  Paysages  avec  figures,  Bruxelles.  —  Une 
ville  près  d'un  large  fleuve,  Munich.  —  Por- 
trait d'une  vieille  femme ,  Berlin  (daté  de 
1624).  —  Portrait  de  femme,  Francfort-sur-le- 
Mein.  —  Deux  portraits,  Metz  (signés  :  J.  G. 
(entrelacés)  Cuyp  fecit  A0  1649).  =  Coloris 
chaud,  transparent  et  d'un  admirable  empâ- 
tement, pinceau  large  et  spirituel. 

Cuyp  (Albert),  fils  de  Jacques.  E.  H.  1605- 
1691.  Dordrecht.  Portrait,  oiseaux,  fruits, 
marine,  paysages,  clairs  de  lune,  etc.  =  Elève 
de  son  père.  Il  avait  passé  la  cinquantaine 
lorsqu'il  contracta  mariage  avec  une  veuve 
dont  il  eut  une  fille  née  en  1659.  La  même 
année  il  fut  revêtu  d'une  dignité  dans  l'église 
réformée;  il  fut  également  Ancien  de  sa  com- 
mune en  1673  et  1674.  D'après  des  documents 
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qui  paraissent  mériter  croyance,  Cuyp  aurait 
appartenu  à  une  famille  patricienne  et  n'au- 
rait cultivé  l'art  qu'en  amateur.  Sa  fille  Aren- 
dina  épousa  un  brasseur  dont  la  brasserie 
s'appelait  les  Lys  (de  Lelien);  les  historiens 
ont  confondu  le  beau -père  et  le  gendre  en 
attribuant  au  premier  l'état  du  second.  Ses 
contemporains  et  lui-même  ignoraient  la 
valeur  de  son  talent;  ce  n'est  que  vers  la 
fin  du  xvme  siècle  que  l'on  apprécia  les 
tableaux  de  ce  grand  peintre.  Kramm  donne 
pour  la  première  fois  la  date  de  sa  mort, 
extraite  des  archives  de  Dordrecht.  On  sait 
que  l'artiste  habita  pendant  de  longues 
années  une  campagne  nommée  Dordwyk  près 
de  Dordrecht.  =  Choc  de  cavalerie  dans  un 
paysage,  Amsterdam.  —  Paysage  :  Bergers 
et  animaux,  ib.  —  Portrait  d'homme,  La  Haye. 

—  Vue  d'une  rivière,  Rotterdam.  —  L'écurie, 
ib.  —  Plat  avec  des  pêches,  ib.  —  L'homme 
endormi,  ib.  —  Deux  portraits  d'homme,  ib. 

—  Fleurs,  fruits  et  nature  morte,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  -  Intérieur  d'étable,  Bruxelles.  — 
Paysage  et  animaux,  Vienne.  —  Le  soir,  pay- 
sage avec  figures  et  animaux,  Londres.  —  Pay- 
sage rhénan  (?),  Londres  (Buck.  Pal.).  —  Vue 
de  Hollande,  ib.  —  Halte  de  cavaliers,  ib. 
(chef-d'œuvre).  —  Paysage  et  animaux  :  les 
deux  grandes  vaches,  ib.  —  La  rencontre, 
effet  du  soir,  ib.  —  Pâturage,  Paris.  —  Le  dé- 
part, ib.  —  Le  retour,  ib.  —  Jeune  fille  don- 
nant à  manger  à  une  chèvre,  ib.  —  Le  chas- 
seur, ib.  —  Marine,  ib.  —  Le  cavalier  au 
cheval  blanc,  Munich.  —  Le  coq  et  la  poule, 
ib.  —  Halte  de  cavaliers,  Anvers.  —  Paysage  : 
la  chaumière,  effet  de  soleil,  Berlin.  —  Les 
deux  cavaliers,  Copenhague.  =  Exécution 
large  et  spirituelle;  belle  imitation  de  la  na- 
ture. Coloris  vrai,  vigoureux,  chaud,  agréable. 
On  distingue  très  facilement  dans  ses  paysages 
le  matin,  le  midi  et  le  soir.  Quelques-uns  de 
ses  portraits  sont  admirables.  Graveur.  = 
Ventes  :  V.  Nogaret  (1780),  Une  marine, 
1,350  1.  —  V.  Lambert  et  Duportail  (1787), 
Quatre  vaches  au  repos,  3,000  1.  —  V.  Lebrun 
(1791),  Vue  de  terre  et  d'eau,  5,150  fr.  —  V. 
Choiseul  Praslin  (1793),  Six  vaches  sur  les 
bords  de  la  Meuse,  2,350 1.  —  V.  Tolozan  (1801), 
Bords  de  la  Meuse,  5,500  fr.  —  V.  Robit  (1801), 
Vue  de  la  Meuse,  10,100  fr.  —  V.  Van  Leyden 
(1804),  Vue  de  Flessingue,  4,000  fr.  —V.  Schwau- 
berg  (1809),  La  Famille  de  Thiboel,  de  Dor- 
drecht, 5,101  fr.  —  V.  Grandpré  (1809),  Prairie 
avec  vaches,  une  paysanne  et  un  pâtre, 
30,000  fr.  -  V.  Lafontaine  (1821),  Paysage, 
2,000  fr.  —  V.  Denon  (1826),  Paysage,  jour 
d'été,  11,000  fr.  —  V.  De  Berry  (1837),  L'Avenue 
du  château,  18,000  fr.  —  V.  Heris  (1841).  Pay- 
sage, pâtres,  vaches,  ruines,  etc.,  4,000  fr.  — 


V.  Comte  Perregaux  (1841),  Le  Pâturage, 
18,100  fr.  —  V.  De  Morny  (1852),  Vn  Pâturage, 
10,000  fr.  —  V.  Patureau  (1857),  Marine, 
26,000  fr.  —  V.  De  Stolberg  (1859),  Paysage, 
(tempête),  720  thalers.  —  V.  Demidoff  (1863), 
Intérieur  d'une  étable,  7,100  fr.  —V.  de  Morny 
(1865),  Paysage  avec  figures,  6,200  fr.  —  V. 
San  Donato  (1868),  L'Avenue  de  Dordrecht, 
140,000  fr.  —  Même  V.  Bestiaux  au  bord  d'une 
rivière,  50,000  fr.  —  V.  Stevens  (1867),  Pâtu- 
rage avec  animaux,  9,650  fr.  —  Même  V.  Por- 
traits, 1,440  fr. 

Cuyp  (Benjamin),  neveu  d'Albert.  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Dordrecht.  Histoire,  paysage 
et  marines.  =  On  croit  qu'il  mourut  à  la  fin 
du  xvne  siècle.  Nous  trouvons  la  date  de  1608 
dans  un  catalogue  allemand,  comme  celle  de 
sa  naissance,  mais  sans  qu'aucune  autorité 
soit  citée.  =  Adoration  des  mages,  Bruxelles. 
=  Imita  Rembrandt.  Pinceau  léger,  tons 
chauds,  dessin  faible. 

Cuyp  (Chrétien).  E.  H.  Gibier,  nature 
morte.  ==  Détails  inconnus;  signataire  d'un  ta- 
bleau très  fini,  d'un  ton  peu  vigoureux,  d'un  co- 
loris tranquille,  mais  d'un  effet  très  agréable. 

Cuypei*  (Jacques-F.  de).  E.  FI.  *  xvme  siè- 
cle. Malines.  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1786. 

Cuypere  (Charles  De).  E.  FI.  *  1564.  Lou- 
vain.  Histoire.  =  Il  est  probablement  le  des- 
cendant d'un  peintre  peu  connu  de  la  même 
ville,  Grégoire  De  Cuypere,  cité  en  1502.  Exé- 
cuta des  tableaux  importants  pour  différentes 
autorités  de  Louvain.  Il  parait  avoir  été  un 
artiste  de  talent. 

Cuypers  (Herman).  E.  H.  1707-1779.  La 
Haye.  Portrait,  etc.  =  Elève  de  M.  Terwes- 
ten.  =  Bon  dessinateur. 

Cuypers  (Thierry).  E.  H.  1733-1796.  Dor- 
drecht. Genre,  ornements.  =  Elève  de  G. 
Ponse  et  de  A.  Schouman.  Ses  poésies,  comme 
ses  tableaux,  ont  peu  de  valeur. 

Cybo  ou  le  moine  des  iles  d'Or  ou  îles 
d'Hyères.  E.  I.  f  1408.  Gênes.  Paysage,  oi- 
seaux, architecture,  animaux,  perspective, 
miniature,  etc.  =  Peintre,  poète  et  historien; 
moine  de  l'abbaye  d'Oro,  habile  calligraphe; 
protégé  par  le  roi  et  la  reine  d'Aragon. 

Cydias.  364  ans  avant  J.-C  Ile  de  Cythnos 
(Cyclades).  Histoire.  =  Ses  ouvrages  avaient 
une  immense  réputation;  dans  la  suite,  l'ora- 
teur Hortensius  en  paya  un  154,000  sesterces 
et  fit  construire  dans  sa  maison  de  Tusculum, 
une  place  pour  le  recevoir.  Ce  tableau,  repré- 
sentant le  départ  des  Argonautes  pour  la  Col- 
chide,  fut  transporté  par  M.  Agrippa,  dans  un 
portique  dédié  à  Neptune.  =  Les  Argonautes. 
=  On  lui  attribue  l'invention  d'une  couleur 
rouge  produite  par  l'ocre  brûlée,  et  l'on  assure 
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qu'il  fit  cette  découverte  pendant  un  incendie 
en  s'apercevant  que  cette  matière  rougissait 
par  l'action  du  feu. 

Cypierre  (Casimir).  E.  Fr.  1783.  PARIS. 
Paysage.  =  Environs  de  Lucerne.  Vue  prise 
au  pied  du  grand  Schedec  (Suisse). 


Cyi-iHo.  E.  Es.  *  xvme  siècle.  Histoire  allé- 
gorique, etc.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux 
en  Portugal  et  particulièrement  à  Lisbonne. 
=  Genre  facile  et  style  léger. 


D 


Daame.  E.  H.  *  xvme  siècle.  Marine. 

Dabos  (Laurent).  E.  Fr.  1761-1835.  Tou- 
louse. Histoire,  portrait  et  genre.  =  Elève 
de  Vincent;  obtint  plusieurs  médailles  et  des 
marques  de  distinction  des  principaux  sou- 
verains de  l'Europe.  =  On  doit  à  cet  artiste 
Louis  XVI  écrivant  son  testament,  tableau 
fait  au  Temple  pendant  la  captivité  de  la  fa- 
mille royale,  et  le  portrait  de  Louis  XVII, 
d'après  nature. 

Dabos  (Mme  Jeanne-Bernard).  E.  Fr.  1763- 
1842.  Luneville.  Portrait,  genre.  =  Elève  de 
Mme  Guiard.  =  La  Paresseuse.  —  J.  J.  Rous- 
seau et  Thérèse. 

Dach  (Jean).  E.  Al.  1566-1650.  Cologne. 
Histoire. =  Elève  de  Barth.  Spranger.  Protégé 
par  Rodolphe  II.  Visita  l'Italie  deux  fois.  Mort 
à  Vienne,  aussi  admiré  pour  ses  talents  qu'es- 
timé pour  ses  vertus.  =  Contours  fermes  et 
élégants  ;  plusieurs  de  ses  dessins  sont  en 
Angleterre. 

Dadd  (Richard).  E.  An.  1818.  Chatam.  His- 
toire, genre.  =  Don  Quichotte. 

Daddi  (Bernard),  E.  I.  f  1380.  Histoire.  = 
Elève  de  Spinello  d'Arezzo;  mérita  d'être  em- 
ployé aux  affaires  publiques.  Mort  très  vieux. 
Un  des  fondateurs  de  la  première  société  de 
Saint-Luc,  établie  en  1350,  à  Florence.  =  Ses 
ouvrages  étaient  très  estimés. 

ift.-Mitii  (Côme).  E.  I.  *  1614.  Histoire.  = 
Elève  de  B.  Naldini;  il  eut  la  gloire  de  former 
le  Volterrano  dans  la  patrie  duquel  il  s'était 
établi.  =  Tableaux,  Volterre. 


Dadure  (Marie-Michel  A).  E.  Fr.  1804-1868. 
Histoire.  =  Pèlerinage  de  sainte  Hélène,  reine 
de  Suède. 

Daege  (Edouard).  E.  Al.  1805.  Berlin.  His- 
toire, genre.  =  Elève  de  Wach.  =  Le  Refuge 
des  parents.  —  Capucin  portant  le  viatique. 

Dael  (Jean-Fr.  Van).  E.  FI.  1764-1840.  An- 
vers. Fleurs,  fruits.  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers.  Etabli  à  Paris,  il  y  fut  protégé  par 
Napoléon  et  Louis  XVIII.  En  1793,  il  travailla 
dans  une  des  salles  du  Louvre  où  il  obtint  un 
logement.  Décoré  de  la  Légion  d'honneur,  en 
1825.  Il  mourut  à  Paris  où  il  est  enterré,  au 
Père  Lachaise,  à  côté  du  célèbre  peintre  de 
fleurs  G.  Van  Spaendonck.  Son  talent  lui  valut 
la  fortune  et  une  grande  réputation.  =  Plu- 
sieurs tableaux  de  fleurs  et  fruits,  Paris.  = 
Ordonnance  riche,  beaucoup  de  fini.=Ventes  : 
V.  Lafontaine  (1821),  Bouquet  de  fleurs,  6,300 
fr.  —  V.  Van  Dael  (1840),  Trois  tableaux  de 
Fleurs  et  fruits,  ensemble  9,150  fr.  —  V.  De- 
lessert  (1869),  Bouquet  dans  un  vase  de  terre 
sur  une  table  de  marbre,  2,450  fr. 

Daele  (C.  Van  den).  E.  FI.  *  1852.  Genre  et| 
intérieurs.  =  Intérieur  de  famille,  Bruges | 
(Acad.). 

Daele  (Jean  Van).  E.  FI.  *  1560.  Anvers. 
Paysage.  =  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc, 
à  Anvers,  en  1545. 

Daelmans  (Jean).  E.  FI.  *  XVIe  siècle. | 
Histoire.  =  Elève  de  Frans  Floris. 

I>aems  (Ferdinand-J.-J.).  E.  FI.  1809-1875. 
Bruxelles.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Davi< 
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>t  de  Navez.  =  La  comtesse  d'Egmont  implo- 
Irant  la  grâce  de  son  époux.  —  Mise  au  tom- 
|beau.  =  Peignit  également  sur  porcelaine. 

Dafflnger  (Maurice).  E.  Al.  *  1837.  Por- 
[trait,  miniature  et  aquarelle. 

Dagar.  V.  Agar  (D.). 

Dagescy  ou  D'Agescy  (Bernard).  E. 
Fr.  1757-1828.  Niort  (Deux-Sèvres).  Portrait, 
genre.  =  Tableaux  à  Niort  (musée). 

Dagley  (Richard).  E.  An.  f  1841.  Genre, 
portrait.  =  Plus  connu  comme  dessinateur. 

Dagnan  (Isidore).  E.  Fr.  1794-1873.  Mar- 
seille. Paysage.  =  Tableaux  dans  les  musées 
de  Grenoble,  Avignon,  Orléans,  Montpellier, 
etc.  —  Le  lac  de  Genève. 

Dagomer.  E.Fr.  *  1762.  Paris(?).  Animaux. 

Daguerre  (Louis-Jacques-Mandé).  E.  Fr. 
1787-1851.  Cormeilles.  Décors.  =  Elève  de 
Degotti.  Inventeur  du  diorama  et  du  daguer- 
réotype. 

Dahl  (Charles).  E.  Al.  *  1835.  Berlin.  Pay- 
sage, -a  Torrent  dans  un  bois  après  l'orage. 

Dahl  (Jean-Chrétien).  E.  Al.  1788-1857. 
Bergen  (Norwège).  =  Mort  à  Dresde  où  il 
était  professeur  à  l'Académie.  =  Grand  pay- 
sage de  Norwège,  Dresde.  —  Paysage  :  Hiver, 
Munich.  —  Un  torrent  dans  les  montagnes, 
Copenhague.  —  Environs  de  Vordingborg  : 
Hiver,  ib.  —  Un  orage  dans  le  golfe,  ib.  — 
Contrée  montagneuse,  ib. 

Dahl  (Sigwald).  E.  Al.  1827.  Dresde.  Ani- 
maux, etc. 

Dahl  (Jean).  E.  Al.  1849.  Province  de  Har- 
danger.  Paysage,  genre. 

Dahl  (Michel).  E.  Al.  1646-1743.  Stock- 
holm. Portrait.  =  Il  se  rendit  en  Angleterre 
en  1688  et  mourut  à  Londres.  =  Charles  XII, 
à  18  ans,  à  la  tête  de  son  armée,  Stockholm 
—  George,  prince  de  Danemark,  Londres. 

Dahieu  (Renier).  E.  Al.  1811-1874.  Colo- 
gne. Animaux,  paysage,  chasses,  etc.  =  Mort 
à  Dusseldorf. 

Dahling  (Henri).  E.  Al.  1773.  Hanovre. 
Genre.  =  Le  chanteur  de  romances. 

Dahlstrung  (C.-A.).  E.  Al.  1806-1869. 
Suède. 

Dai  Fiori.  v.  Lopez. 

Dai  Llbrî.  V.  Libri. 

Daiwaille  ( Jean-Auguste).  E.  H.  1786- 
1850.  Cologne.  Portrait,  paysage,  etc.  =  Elève 
d'A.  de  Lelie.  Ses  parents  vinrent  en  Hollande 
lorsqu'il  était  encore  fort  jeune.  Nommé  sous- 
directeur  de  l'Académie  d'Amsterdam;  aban- 
donna ce  poste  et  établit  une  imprimerie  sur 
pierre  ;  alla  s'établir  à  Rotterdam. 

Daiwailie  (Alexandre-J  ),  fils  de  Jean. 
E.  H.  1818.  Amsterdam.  Paysage.  =  Elève  de 
son  père  et  de  B.  C.  Koekkoek.Etabli  à  Clèves, 
puis  à  Bruxelles. 


Date  (Corneille  Van),  le  Vieux.  E.  F).  *xvie 
siècle.  Anvers.  Histoire.  =  Franc-maitre  de 
Saint-Luc  en  1534.  Cité  par  Guicciardin  parmi 
les  principaux  peintres  d'Anvers  et  comme 
peignant  également  des  tableaux.  En  1573  il 
payait  encore  un  cens  à  l'église  Saint-Jacques. 
En  1557  sa  femme  figure  dans  un  acte  comme 
veuve.  Un  Corneille  Van  Dale,  fils  de  Cor- 
neille, est  inscrit  comme  peintre  dans  la  cor- 
poration en  1587. 

Dale  (Simon  Van).  E.  FI.  *  1519.  Peintre 
sur  verre.  ;=  Doyen  de  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1519.  Décédé  en  1532- 
33  ;  forma  un  grand  nombre  d'élèves. 

Dalen  ou  Dale  (Corneille  Van).  E.  FI. 
*  1590.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  La 
Cène,  Anvers  (église  Saint-Jacques).  —  Et 
autres,  ib.=  Le  catalogue  du  musée  de  Vienne 
cite  un  tableau  d'un  Corneille  Van  Dalen  et 
donne  l'année  1626  comme  date  de  naissance 
de  ce  peintre,  en  le  faisant  de  l'école  de  Cor- 
neille Visscher.  Ceci  nous  fait  supposer  qu'un 
des  graveurs,  Corneille  Van  Dalen,  père  ou 
fils,  a  été  également  peintre;  le  tableau  de  la 
galerie  de  Vienne  représente  Bacchus.  Il  y  a 
encore  un  Corneille  Van  Dalen  inscrit  comme 
peintre  à  Anvers,  en  1695-96. 

Dalen  ou  Dalem  (Corneille  Van).  E.  FI. 
1566.  Paysage.  =  Elève  de  Jean  Adriaensens. 
Reçu  dans  la  corporation  des  peintres,  à  An- 
vers, en  1556.  Cité  par  Van  Mander  comme 
contemporain  de  Pierre  Bom  et  comme  ex- 
cellant à  peindre  les  rochers. 

Dalen  (E.  Van).  E.  H.  =  Il  existe  de  lui 
un  portrait  gravé  sous  lequel  on  lit  :  E.  Van 
Dalen,  peintre  à  Gorcum.  C'est  tout  ce  qu'on 
sait  de  cet  artiste. 

Dalen (N.  Van).  E.  FI.  *  xviiie  siècle. Fleurs. 
=  Vivait  à  Bois-le-Duc  ;  il  fut  obligé  par  les 
circonstances  les  plus  pénibles  de  vendre  ses 
tableaux  à  bas  prix  et  mourut  dans  la  misère. 

Dalens  (Thierry),  le  Vieux.  E.  H.  *  1648. 
Dordrecht  (?).  Paysage.  =  En  1626,  on  le 
trouve  inscrit  dans  les  registres  aux  maria- 
ges de  La  Haye  pour  y  avoir  épousé  Cornélie, 
fille  de  Guillaume  (Neeltje  Willems).  En  1632, 
il  est  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  dans  la 
même  vilie.  Un  vieux  document  découvert  par 
M.  V.  Van  Westrheene,  nous  apprend  que,  en 
1636,Thierry  Dalens,  peintre  et  maître  d'école, 
eut  des  démêlés  avec  la  gilde  de  Saint-Luc. 
Il  voulut  quitter  La  Haye  prétendant  ne  pou- 
voir y  gagner  sa  vie.  Au  bout  d'un  an  de 
séjour  à  Leyde,  il  demanda  à  revenir  et  son 
beau-père  Guillaume  Lucas  (Willem  Lucas) 
obtint  pour  lui  cette  permission  des  doyens 
de  la  gilde.  Il  faut  croire  que  le  talent  de  l'ar- 
tiste n'était  pas  encore  en  vogue  comme  il  le 
fut  plus  tard.  En  effet,  en  1648,  il  reçut  1200 
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florins  pour  quatre  grands  tableaux  que  lui 
avait  commandés  le  prince  Frédéric-Henri  ; 
cette  somme,  si  forte  pour  l'époque,  permet 
d'apprécier  le  talent  et  la  réputation  du  pein- 
tre. Selon  Pierre  Terwesten,  de  La  Haye,  il 
alla  s'établir  à  Rotterdam.  On  ignore  où  il 
mourut.  Il  est  probable  qu'il  était  allié  aux 
autres  peintres  du  même  nom.  =  Deux  pay- 
sages, Haarlem  (hôtel-de-ville). 

Dalens  (Thierry),  le  Jeune.  E.  H.  1659- 
1688.  Amsterdam.  Paysage  avec  figures.  = 
Elève  de  son  père  Guillaume,  peintre  fort 
médiocre.  Mort  au  moment  où  il  allait  jouir 
de  ses  travaux.  =  Paysages  avec  grands  ar- 
bres, Rotterdam.  =  Ventes  :  V.  Van  Mansfeld, 
Utrecht  (1755),  Quatre  paysages,  77  florins. 

Dalens  (Thierry),  le  Troisième,  fils  post- 
hume de  Thierry,  le  Jeune.  E.  H.  1688.  Ams- 
terdam. Paysage,  animaux,  figures,  etc.  = 
Elève  de  Th.  Van  Pée.  =  Il  a  peint  beaucoup 
de  tapisseries  dans  les  principaux  salons 
d'Amsterdam,  de  Leyde  et  de  La  Haye.  Son 
style  se  rapproche  de  celui  de  Pynacker.  = 
Ventes  :  V.  Sydervelt,  Amsterdam  (1766),  Vue 
du  Rhin,  50  fl. 

Dalgas  (C).  E.  Al.  1821-1851.  Animaux.  = 
Le  repos  de  la  brebis,  Copenhague. 

Daiila  (Jean).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Bour- 
ges ((?).  Histoire,  etc.  =  En  1522  il  fit  pour 
l'hôtel- Dieu  un  Christ  en  croix.  Son  frère 
Guillaume  était  un  habile  peintre  verrier  qui 
travailla  pour  la  cathédrale  de  Bourges  enl519. 

Daliphard  (Edouard). E.  Fr.  1833.  Rouen. 
Paysage.  =  Elève  de  Morin  et  de  Quinaux. 

Dali  (Nicolas-Th.).  E.  An.  f  1777.  Paysage, 
décors. 

Dallamano  (Joseph).  E.  I.  1679-1758.  Mo- 
dène.  Perspective  et  architecture.  =  On  as- 
sure qu'il  n'avait  aucune  instruction  et  qu'il 
n'étudia  point  les  principes  de  l'art;  vécut 
longtemps  à  Turin.  =  Talent  naturel  très 
supérieur,  surtout  pour  le  coloris. 

Dalle  l^odole.  V.  Franco. 

Daiieizette  (Ami).  E.  Fr.  1799.  Genève. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Hersent. 

Dallemagne  (  Adolphe-J.-F.-M.  ).  E.  Fr. 
1811.  Pontoise.  Paysage.  =  Elève  d'Ingres, 
de  L.  Côgniet  et  de  Monvoisin. 

Dallemagne  (Mm"),  née  Cagny.  E.  Fr. 
f  1875.  Beauvats.  Miniature.  =  Elève  de  Ma- 
dame de  Mirbel.  Décédée  à  Corbeil.  =  Artiste 
de  talent. 

Dalliker  (Jean-Rodolphe).  E.  Al.  1694- 
1769.  Zurich.  Portrait.  =  Séjourna  k  Magde- 
bourg,  à  Brunswick,  à  Cassel,  à  Leipzig  et  à 
Berne  ;  visita  Paris,  y  connut  Largillière  et 
Rigaud.  Habita  Saint-Gall  et  mourut  â  Schaf- 
fouse.  =  La  plupart  des  grands  personnages 
de  sa  patrie  se  firent  peindre  par  lui. 
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Dallinger  de  Dalling  (Jean-Alex. 


Al.  1788-1844.  Vienne.  Paysage  et  animaux. 
=  Troupeau  de  vaches  traversant  un  gué, 
Vienne.  =  Graveur. 

Dallinger  de  Dalling  (Jean-Baptiste), 
frère  de  Jean-Alexandre.  E.  Al.  1782.  Animaux 
et  paysage.  =  Chevaux  de  labour  dans  y  a 
prairie,  Vienne. 

Dallinger  (Ignace).  E.  Al.  1803.  Munz- 
kirchen.  Histoire  et  genre.  =  Le  denier.]  de 
la  veuve. 

Daiiweich  (Henri).  E.  Al.  f  1854.  Cassel. 
Paysage. 

Dalmasio.  V.  Scanabecchi. 

Dalmasio  (François).  E.  I.  *  xvmc  siècle. 
Bologne.  Paysage  et  fleurs.  =  Elève  de  Vit- 
torio  Bigari. 

Daimau  (Louis).  E.  Es.  *  1445.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  La  Vierge  et  l'Enfant 
adorés  par  des  magistrats  en  costume,  Barce- 
lone (église  Saint-Michel).  Ce  tableau  est  si- 
gné :  Sub  anno  MCCCCXLV  per  Ludovicum 
Dalmau  fui  depictum.  =  Les  types  flamands 
de  la  Vierge  et  de  l'Enfant,  la  ressemblance 
des  magistrats  avec  des  personnages  flamands 
identiques  de  l'époque,  la  manière  de  peindre 
enfin,  annoncerait  un  élève  des  Van  Eyck. 

Dalsgaard  (Chrétien).  E.  Al.  *xixe  siècle. 
Genre.  =  Intérieur  d'une  cabane  de  pêcheur 
du  Lùmfiord,  Copenhague.  —  La  saisie  mobi- 
lière, costume  du  Jutland,  ib.  =  Les  apôtres 
mormons,  ib. 

Dal  Xiti.  V.  Rainaldi. 

Daiton  (Richard).  E.  An.  f  1791.  Histoire, 
paysage.  =  D'abord  peintre  de  voitures  ;  alla 
à  Rome,  visita  la  Grèce  et  l'Egypte.  Le  roi 
Georges  III  le  prit  sous  sa  protection.  =  Il  a 
gravé  beaucoup  de  planches  d'après  des  sta- 
tues, des  portraits,  des  antiquités,  etc. 

Daiton  (Mme  E.).  E.  Fr.  *  1827.  Portrait  et 
paysage. 

Dam  (Vauthier).  E.  H.  1726-1786.  Dor- 
drecht.  Animaux  et  oiseaux  =  Elève  de 
A.  Schouman.  =  Plus  connu  comme  dessina- 
teur. Il  a  très  peu  peint.  Il  n'égala  pas  le 
talent  de  son  maître,  mais  atteignit  cepen- 
dant une  assez  grande  hauteur  dans  son 
genre. 

Dam  (Antoine  Van).  E.  H.  1682.  Middel- 
bourg.  Marine,  vaisseaux,  ornements.  = 
Cité  dans  un  ouvrage  publié  en  1778. 

Damame  Demai»trais(Michel-Franç.). 
E.  Fr.  1763-1828.  Paris.  Histoire,  genre  et 
paysage.  =  Elève  de  David.  =  Le  grand  San- 
hédrin. -  Couronnement  de  Marie  de  Médi- 
cis.  =  Graveur. 

Dambrin.  E.  Fr.  *  1800.  Miniature.  = 
Etabli  à  Middelbourg. 
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Damery  (Eugêne-J.).  E.  Fr.  1823.  Paris 
Histoire. 

Damery  (Simon).  E.  FI.  1604-1640.  Liège 
Histoire.  =  Elève  de  Jean  Tauler.  Il  s'enfuit 
de  la  maison  paternelle  pour  visiter  l'Italie; 
arrivé  à  Rome,  il  s'y  occupa  activement  d'é- 
tudes sérieuses;  après  quelques  années  de 
séjour,  il  allait  revenir  dans  sa  patrie,  lors- 
que, s'étant  arrêté  à  Milan,  il  s'y  maria  avec 
la  fille  d'un  peintre,  s'y  établit  et  y  mourut 
de  la  peste.  =  Tableaux  à  Liège.  =  Contours 
gracieux.  On  a  prétendu  qu'il  a  gravé,  mais 
nous  pensons  que  sous  ce  rapport  il  a  été 
confondu  avec  Jacques. 

Damery  (Walter  ou  Gautier),  frère  de 
Jacques.  E.  FI.  1610-1678.  Liège.  Histoire  et 
paysage. =  Elève  d'un  peintre  nommé  Antoine 
Deburto.  Il  visita  l'Angleterre,  la  France  et 
l'Italie.  A  Rome,  il  fut  admis  dans  l'atelier  de 
Pierre  de  Cortone.  En  retournant  dans  sa 
patrie,  il  fut  pris  par  des  corsaires  qui  l'em- 
menèrent à  Alger,  d'où  il  réussit  à  s'échap- 
per. Il  se  rendit  à  Paris  où  il  se  fit  remarquer 
dès  l'abord  par  un  fort  beau  tableau  peint 
pour  les  Carmes,  rue  de  Vaugirard.  Il  existe 
encore  et  représente  V Enlèvement  du  pro- 
phète Elie  dans  an  char  de  feu.  Revenu 
dans  sa  patrie,  il  y  soutint  la  réputation  qu'il 
avait  méritée  à  l'étranger.  ===  Tableaux  à 
Liège.  =  Il  imita  entièrement  la  manière  du 
Cortone.  Il  peignait  avec  talent  les  enfants 
nus.  Natalis  a  gravé  d'après  lui. 

Damery  ou  Damri  (Jacques),  frère  de 
Walter.  E.  FI.  1619-1685.  Liège.  Fleurs,  fruits 
et  vases.  =  11  passa  sa  vie  à  Rome  où  il 
mourut  après  y  avoir  acquis  une  excellente 
réputation.  =  Graveur. 

Damery  (Jean).  E.  Fr.  '  1375.  Troyes.  = 
Savant  peintre  verrier  à  qui  l'on  doit  les 
belles  verrières  de  la  cathédrale  de  Troyes. 

Dameez  (Jean).  E.  H.  *  xvie  siècle.  Peintre 
sur  verre.  =  Elève  des  Crabeth. 

Damian  (Pierre).  E.  Fr.  1476.  Rouen.  Mi- 
niaturiste établi  à  Rouen. 

Damiani  (Félix).  E.  I.  Vers  1550.  Gubbio. 
Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  l'école  véni- 
tienne. =  S'approcha  le  plus  souvent  de  l'école 
romaine  et  produisit  des  œuvres  remarqua- 
bles. Bon  dessin,  coloris  vif  et  expressif,  ri- 
chesse dans  les  détails,  architecture  soignée. 

Damiano  (George),  frère  de  Pierre.  E.  L 
f  1631.  Histoire  et  portrait.  =  Mourut  peu  de 
temps  après  son  frère.  ==  Réussit  dans  le  por- 
trait et  les  tableaux  à  petites  figures. 

Damiano  (Pierre),  frère  de  George.  E.  I. 
1592-1631.  Castel-Franco  (Etat  de  Venise). 
Histoire.  =  Sans  maitre,  cet  artiste  se  forma 
seul  après  avoir  lu  et  étudié  les  ouvrages  de 
Lomazzo  et  d'Albert  Durer.  J.  B.  Novello  lui 


enseigna  l'emploi  et  le  mélange  des  couleurs; 
travailla  avec  succès  à  Padouc,  à  l'âge  de 
vingt  ans,  et  fut  appelé  successivement  à 
Créma,  Chiozza  et  Venise.  Mort  de  la  peste. 
=  Tableaux,  Padoue.  —  Son  chef-d'œuvre, 
représentant  le  bienheureux  Simon  Stock,  se 
trouve  à  l'église  de  Santa  Maria,  à  Castel- 
Franco.  =  Compté  au  nombre  des  bons  pein- 
tres d'Italie. 

Damiano  de  Bergame  (frère).  E.  I. 
f  1549.  Bergame.  Marqueterie.  =  Religieux 
dominicain;  travailla  à  Bologne  avec  beau- 
coup de  succès.  =  Excella  dans  la  distribution 
des  couleurs,  des  ombres  et  de  la  lumière. 

Damie  (Amédée-G.-Fr.).  E.  FI.  1811-1851. 
Bruges.  Fleurs.  =  Elève  de  Redouté.  Tra- 
vailla longtemps  à  Paris.  Egalement  sculp- 
teur. 

Dammas ,  Damesz  ou  Damessen. 
V.  Hooy  (de). 

Damoiselet.  E.  Fr.  1644.  Paris.  Histoire» 
=  Détails  inconnus. 

Damophilus  ou  Demophilus,  491  ans 
av.  J.-C.  Himère.  Histoire.  =  Décora,  de  con* 
cert  avec  Gorgasus,  l'ancien  temple  de  Cérès, 
à  Rome;  une  inscription  en  vers  grecs  annon- 
çait que  les  ouvrages  de  peinture  et  de  sculp- 
ture de  la  droite  avaient  été  faits  par  Damo- 
philus.  Quelquefois  le  nom  de  ce  peintre  se 
trouve  écrit  Dimophilus.  Avant  ses  œuvres, 
on  ne  connaissait  à  Rome  que  des  peintures 
et  des  sculptures  étrusques. 

Damour  (Charles).  E.  Fr.  1813.  Paris. 
Histoire,  genre  et  paysage.  =  Elève  d'Ingres. 
=  Plus  connu  comme  graveur. 

Danby  (François).  E.  An.  1793-1861.  Wex- 
ford  (Irlande).  Paysage  historique,  Marine. 
=  Elève  de  l'Académie  des  arts  de  Dublin. 
Membre  de  l'Académie  royale  d'Angleterre, 
dès  1826.  =  La  Demeure  du  pêcheur,  Lon- 
dres. —  Tempête  sur  mer—  La  Délivrance 
d'Israël  de  la  servitude  d'Egypte.  =  Ventes  : 
V.  Northwick  (1859),  Nymphe  chantant  une 
hymne  au  soleil  levant  (chef-d'œuvre),  9,360 
fr. 

Danby  (James-Francis),  fils  de  François. 
E.  An.  1816-1875.  Paysage 

Danee  (Nathaniel).  E.  An  1734-1811.  Lon- 
dres. Portrait,  histoire.  =  L'évêque  de  Win- 
chester, Londres  (Hampton-Court). 

Danckerts  (Corneille).  E.  H.  1561.  Ams- 
terdam. Portrait,  histoire.  =  Il  s'établit  à 
Anvers  où  il  se  fit  marchand  de  tableaux.  =s 
Graveur. 

Danckerts  (Henri),  frère  de  Jean.  E.  H. 
1630  (?).  La  Haye.  Marine,  vues  de  ville,  etc. 
=  11  existe  un  portrait,  fait  par  lui,  et  repré- 
sentant Christ,  Rompf,  mort  en  juin  1645.  Cet 
ouvrage  n'étant  pas  celui  d'un  enfant  de  quinze 
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ans,  il  est  à  supposer  que  la  date  de  naissance 
donnée  par  Pilkington  et  Bryan  est  fautive  et 
que  H.  Danckerts  est  né  avant  1630.  D'abord 
graveur,  il  s'adonna  plus  tard  à  la  peinture  et 
passa  quelque  temps  en  Italie  pour  y  étudier 
cet  art.  De  là  il  se  rendit  en  Angleterre  où  le 
roi  Charles  II  le  chargea  de  représenter  les 
résidences  royales  et  les  ports  de  mer  de  l'An- 
gleterre; il  fut  également  protégé  par  Jac- 
ques II;  il  dessina  beaucoup  pour  Hollar.  Re- 
venu dans  sa  patrie,  il  s'établit  à  Amsterdam 
où  il  mourut,  on  ne  sait  en  quelle  année.  = 
Bon  graveur. 

Danckerts  (Jean),  frère  d'Henri.  E.  H. 
*  xviie  siècle.  La  Haye  (?).  Histoire,  portrait, 
etc.  =  Il  existe  de  lui,  en  Hollande,  un  tableau 
d'environ  trois  aunes  de  large  sur  deux  aunes 
de  haut,  renfermant  23  figures  dont  11  por- 
traits représentant  le  bourgmestre  A.  Bosch, 
sa  femme,  son  fils  B.  Bosch  avec  sa  femme  et 
ses  sept  enfants.=  Plus  connu  comme  graveur. 
Danckerts  de  Ry  (Pierre).  E.  H.  1605- 
1659.  Amsterdam.  Portrait.  —  Peintre  du  roi 
de  Suède;  mort  à  Stockholm.  On  le  croit  fils 
de  Corneille,  l'architecte  renommé  de  ce  nom 
et  dont  Pierre  a  peint  le  portrait.  =  Portrait 
de  Corn.  Danckerts  de  Ry,  Bruxelles.  —  Por- 
trait de  la  femme  de  Corn.  Danckerts  de  Ry, 
ib,  =  Ses  portraits  ont  beaucoup  de  mérite. 
Dandini  (César),  frère  de  Vincent.  E.  I. 
1595  (?)- 1658.  Florence.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Currado  et  du  Passignano.  Peignit 
plusieurs  tableaux  d'autel  pour  les  églises  de 
Volterre  et  de  Florence.  =  Saint  Charles,  An- 
cône  (?).  =  Manière  étudiée;  imita  le  Passi- 
gnano. 

Dandini  (Vincent),  frère  de  César.  E.  I. 

.1607-1675.  Florence.  Histoire.  =  Elève  de  son 

frère  et  de  Pierre  de  Cortone.  =  Supérieur  à 

son  frère  pour  le  dessin  et  le  moelleux  des 

couleurs. 

Dandini  (Pierre),  fils  de  Vincent.  E.  I. 
1646  ou  1647-1712.  Florence.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  son  père;  étudia  ensuite  à 
Venise,  à  Bologne,  à  Modène  et  à  Rome;  sa 
réputation  s'étendit  au  loin  et  particulière- 
ment en  Pologne  où  il  dut  envoyer  plusieurs 
de  ses  tableaux.  Son  fils  Octave  fut  son  élève. 
=  Tableaux,  Florence.  =  Composition  riche, 
coloris  brillant  et  vif;  beaucoup  de  relief. 

Dandiran  (Frédéric).  E.  Fr.  *  1841.  Nan- 
tes. Paysage. 

Dandolo  (César).  E.  I.  *  1595.  Venise.  His- 
toire, miniature.  =  Renonça  à  son  rang  de 
sénateur,  dans  sa  patrie,  pour  venir  s'établir 
à  Milan. 

Dandré«Bardon  (Michel-François).  E. 
Fr.  1700-1783.  Aix.  Histoire.  =  Elève  de  P. Van 
Loo  et  de  Detroy;  visita  l'Italie;  membre  de 


l'Académie,  à  Paris.  Fondateur  et  directeur 
d'une  Académie  de  peinture,  à  Marseille.  = 
Mort  de  Socrate.  —  Auguste  punissant  des 
concussionnaires,  Aix  (musée).  =  Poète  et 
musicien,  auteur  de  plusieurs  ouvrages  dis- 
tingués sur  la  peinture  et  sur  les  artistes. 

Dandridge  (Barthélémy).  E.  An.  *  1750. 
Portrait.  =  Mort  jeune  et  dans  la  plénitude 
d'un  beau  talent. 

Dandrillon  (Pierre-Ch.).  E.  Fr.  1757-1812. 
Paris.  Vues,  etc. 

Danedi  (Jean-Etienne),  dit  Montalte, 
frère  de  Joseph.  E.  I.  1608-1689.  Trévise.  His- 
toire. =  Elève  de  Morazzoni,  à  Milan;  sur- 
passa promptement  son  maître,  remplit  Milan 
de  ses  ouvrages  et  s'acquit  une  grande  répu- 
tation. =  Tableaux,  Milan.  =  Manière  large 
et  sage,  imagination  riche,  ordonnance  gran- 
diose. 

Danedi  (Joseph),  frère  de  Jean-Etienne, 
et  dit,  comme  lui,  Montalte.  E.  I.  1629  (?) 
—  1689.  Histoire.  —  Elève  du  Guide;  travailla 
conjointement  avec  son  frère  et  se  montra 
digne  de  son  maître.  =  Saint  Antoine  avec 
l'Enfant  Jésus,  Dresde. 

Danek.es  (André).  E.  H.  1788.  AMSTERDAM. 
Paysage.  =  Elève  de  P.  G.  Van  Os  et  de  G.  Van 
Ravenswaay. 

Danet.  E.  Fr.  *  1566.  =  Travailla  à  la  ca- 
thédrale de  Valenciennes. 

Dangers  (Jean).  E.  Fr.  *  1595.  Paris  (?). 
Histoire,  portrait.  =  Exécuta  pour  la  muni- 
cipalité un  tableau  avec  portraits. 

Danglus  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvir3  siècle. 
Lorraine.  Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Dangréaux  (Antoine).  E.  Fr.  1803-1831. 
Valenciennes.  Histoire.  =  Elève  de  Momal 
et  de  Lethière.  =  La  Marche  des  Incas,  Va- 
lenciennes. —  Sisyphe  aux  enfers,  ïb. 

Dannauer.  E.  Al.  f  1733.  SouABE.  His- 
toire, miniature.  =  Elève  de  S.  Bombelli 
(peintre  italien);  fils  d*un  horloger,  il  le  fut 
d'abord  lui-même;  passa  en  Italie  pour  culti- 
ver la  peinture  et  abandonna  également  cet 
art  pour  se  livrer  à  la  sculpture.  Mort  à  Saint- 
Pétersbourg,  après  avoir  passé  plusieurs  an- 
nées en  Russie  et  y  avoir  laissé  ses  plus  beaux 
ouvrages.  =  Grande  facilité  dans  les  minia- 
tures aussi  bien  que  dans  les  compositions 
importantes. 

Danhauser  (François- Joseph).  E.  Al. 
1805-1845.  Vienne.  Histoire,  genre.  =  Atelier 
d'un  peintre,  Vienne.  —  Abraham  chassant 
Agar  et  Ismaël,  y'b. 

Danlell  (Thomas).  E.  An.  1749-1840.  King- 
ston-on-Thames.  Paysage.  =  Scènes  orien- 
tales. —  Scènes  égyptiennes. 

Daniell  (Samuel),  frère  de  Guillaume.  E. 
An.  1775-1811.  Paysage. 
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Danlell  (Guillaume).  E.  An.  1773-1837.  His- 
toire, genre.  =  Scène  des  Indes  orientales, 
Londres  (Hampt.  Court). 

Danlell  (Abraham).  E.  An.  f  1803.  Bath. 
Portrait.  =  Miniaturiste  distingué. 

Daniel  <Ie  Volterre.  V.  Ricciarelli. 

Daniello  de  Parme.  V.  Por  (de). 

Danks  (François).  E.  H.  1650  (0-17O3.  Ams- 
terdam. Histoire  en  petit,  portrait.  =  Il  fut 
aussi  modeleur.  En  1670  il  modela  une  statue 
du  Temps,  qui  fut  reproduite  en  pierre. 

Danloux  (Pierre).  E.  Fr.  1753-1809.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Se  rendit  jeune  en  Italie 
où  il  se  trouvait  encore  en  1791;  revint  en 
France,  y  acquit  de  la  célébrité,  passa  en 
Angleterre  dans  les  premières  années  de  la 
révolution.  Ami  de  Delille  dont  il  fit  le  por- 
trait et  qui,  dans  son  Poème  de  la  Pitié,  parle 
ainsi  d'un  tableau  du  peintre  : 

Nous  pleurons  quand  Danloux  dans  la  fosse  fatale 
Plonge,  virante  encor,  sa  charmante  Vestale. 

=  Diogène.  —  Enterrement  d'une  Vestale.  = 
Ah!  si  je  te  tenais.  =  Grande  réputation  du 
temps.  On  a  beaucoup  gravé  d'après  cet  ar- 
tiste. =  Ventes  :  V. Boittelle  (1866),  Jeune  mère, 
1,620  fr.  —  V.  Laperlier  (1867),  Deux  artistes 
dessinant  d'après  nature  (Portraits  présumés 
de  Fragonard  et  de  M110  Gérard),  1,050  fr. 

Dansaert  (Léon).  E.  Fr.  1830.  BRUXELLES. 
Genre.  =  Elève  de  E.  Frère.  =  Un  monde  qui 
s'écroule.  —  Marché  aux  fleurs. 

Dante  (Jérôme),  dit  GIrolamr»  <ti  Xi- 
-zlano.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire.  =  Elève 
du  Titien  qu'il  aida  dans  quelques-uns  de  ses 
ouvrages. 

Danti  (Ignace),  frère  de  Jérôme  et  de  Vin- 
cent. E.  I.  1537-1586.  Pérouse.  Histoire.  = 
Moine  dominicain.  Mathématicien  et  cosmo- 
graphe de  la  cour  de  Grégoire  XIII. 

Danti  (Jérôme),  frère  d'Ignace  et  de  Vin- 
cent. E.  I.  1547-1580.  Pérouse.  Histoire.  =  Il 
promettait  de  devenir  un  grand  peintre,  mais 
la  mort  vint  prématurément  l'enlever  aux 
arts.  =  Fresques,  Pérouse.  =  Style  de  Vasari. 

Danti  (Vincent),  frère  de  Jérôme  et  d'I- 
gnace. E.  I.  1530-1576.  Pérouse.  Histoire.  = 
S'appliqua  d'abord  à  l'orfèvrerie  et  surpassa 
tous  ses  condisciples  dans  ce  genre  ;  coula  en 
bronze,  à  l'âge  de  vingt  ans,  la  statue  du 
pape  Jules  II,  que  l'on  voit  encore  sur  la  place 
de  Pérouse,  et  qui  passe  pour  son  chef-d'œu- 
vre. Architecte  du  grand-duc  Cosme  de  Mé- 
dicis  ;  exécuta  plusieurs  dessins  pour  l'Escu- 
rial,  qui  furent  envoyés  à  Philippe  II,  roi 
d'Espagne.  Travailla  aux  obsèques  de  Michel- 
Ange  et  recueillit  avec  beaucoup  d'adresse 
les  eaux  perdues  de  la  fontaine  de  Pérouse 
<1560).  On  parle  moins  de  ses  ouvrages  comme 
peintre. 


Danti  (Théodora).  E.  1. 1498-1573.  Pérouse. 
Histoire  et  genre.  =  Tante  de  Jérôme,  d'I- 
gnace et  de  Vincent  Danti.  Elle  suivit  la  ma- 
nière du  Pérugin  dans  ses  tableaux  de  cabi- 
net. 

Danus  (Michel).  E.  Es.  '  xvnr3  siècle.  Ile 
Majorque.  =  Elève  de  C.  Maratti.  =  Ta- 
bleaux, Palma.  =  Imita  la  manière  de  son 
maître:  on  le  place  quelquefois  dans  l'éole 
italienne. 

Danvin  (Marie-Victor-Félix).  E.  Fr.  1802- 
1842.  Paris.  Paysage  et  genre.  =  Elève  de 
Lethiôre,  de  Guérin.  de  Watelet  et  de  Ré- 
mond.  =  Vallée  de  Chamouny.  —  Ferme  nor- 
mande. 

Danvin  (Mme),  née  Lambert.  Epouse  du 
précédent.  E.  Fr.  1810.  Lille.  Paysage. 

Dappere  (Pierre  de).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Bruges  (?).  =  Peintre  sur  verre  distingué. 
Dignitaire  de  la  corporaton  de  Saint-Luc,  à 
Bruges ,  à  plusieurs  reprises,  de  1513  à  1538. 
Exécuta  de  beaux  vitraux,  pour  l'église  de 
Saint-Donatien  ;  une  partie  a  été  vendue  à  un 
brocanteur  anglais  dans  le  courant  de  ce 
siècle;  le  reste  a  été  détruit.  Un  fils  naturel 
de  Pierre,  nommé  Jacques,  fut  admis  comme 
verrier  à  la  maitrise  en  1545. 

Darbois (Pierre). F.  Fr.  1785.  Dijon.  Genre, 
histoire,  portrait  et  miniature.  =  Elève  de 
Desvoge  et  d'Augustin.  =  Dédale  et  Icare 
(sur  parchemin).  —  Corinne  en  Ecosse. 

Darche  (Charles).  E.  Fr.  1810-1838.  Paris. 
Vues,  etc. 

Dardant  (Antoine).  E.  I.  1677-1735.  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  de  M.  A.  Toni  et  de 
J.  Viani. 

Dardel  (Léon-H.-F.).  E.  Fr.  1814.  Paris. 
Intérieurs. 

Dardolze  (Louis-E.).  E.  Fr  1826.  PARIS. 
Paysage.  =  Quand  trois  cannes  vont  aux 
champs... 

Daret  (Daniel),  frère  de  Jacques.  E.  FI. 

*  1449.  Tournai.  Histoire  (?).  =  Elève  de  son 
frère,  en  1433;  inscrit  comme  franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Tournai,  en  1441;  nommé  peintre 
et  valet  de  chambre  de  Philippe  le  Bon,  en 
1449,  mais  sans  aucun  gage;  il  fut  ainsi  le 
successeur  de  Jean  Van  Eyck,  après  une  in- 
terruption de  quelques  années. 

Daret  (Jacques),  frère  de  Daniel.  E.  FI. 

*  xve  siècle.  Histoire.  Tournai.  =  Elève  de 
Robert  Campin.  Travailla  au  banquet  de  Lille 
en  1453  et  aux  entremets  de  Bruges  en  1468. 
Il  y  eut  aussi  un  Martin  Daret  qui  travailla 
aux  mêmes  entremets.  Le  talent  de  J.  Daret 
avait  une  si  grande  réputation  que  le  jour  de 
sa  réception  dans  la  confrérie  de  Saint-Luc  à 
Tournai  il  fut  promu  à  la  dignité  de  prévôt  de 
cette  corporation.  Cet  artiste  relie,  comme  le 
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fait  fort  bien  remarquer  M.  Genard  dans  son 
Luister  der  Sint  Lucasgilde,  l'école  de  Tour- 
nai à  celle  d'Anvers,  car  on  voit  travailler  en 
même  temps  que  lui,  aux  fêtes  du  mariage 
de  Charles  le  Téméraire  avec  Marguerite 
d'Yorck,  les  principaux  artistes  inscrits  en 
ce  temps  sur  les  registres  anversois  de  la 
corporation  de  Saint-Luc. 

Daret  (Pierre).  E.  Fr.  *  1660.  »  Enlumi- 
neur. 

Dnret  (Jean).  E.  FI.  1613-1668.  Bruxelles. 
Histoire,  portrait.  =  Etudia  en  Italie  et  se  fixa 
à  Aix  où  il  fut  protégé  par  Boyer  d'Eguilles 
et  où  il  épousa,  en  1639,  Madeleine  Cabassol. 
En  1625  on  le  trouve  inscrit  sur  le  registre 
des  maîtres  et  apprentis  de  Bruxelles.  Habita 
Paris  pendant  quelque  temps.  Ses  fils  Michel 
et  Jean  Baptiste  et  sa  sœur  Marguerite  furent 
peintres.  On  trouve  plusieurs  Daret  ou  Darret 
sur  la  liste  de  la  corporation  des  peintres  de 
Bruxelles  de  1599  à  1794.  =  Un  guitarrero, 
Aix.  —  Portrait  d'un  gentilhomme,  Marseille. 
—  Tableaux  dans  les  églises  d'Aix.  =  Coloris 
supérieur  ;  dessin  inspiré  et  correct.  Graveur. 

Daret  de  Cazeneuve  (Pierre).  E.  Fr. 
1600-1678.  Paris.  Histoire.  =  Peintre,  graveur 
et  écrivain  ;  fut  reçu  à  l'Académie  en  1663. 
On  a  de  lui  une  Vie  de  Raphaël  publiée  en 
4650.  Mort  à  La  Luque(Dax).  =11  est  connu 
par  ses  gravures  d'après  Michel-Ange,  le 
Guide,  Le  Sueur,  etc. 

Dargelas  (André-H.).  E.  Fr.  1828.  Bor- 
deaux. Genre.  =  Elève  de  Picot.  =  Le  jeu 
de  billes. 

Dargent  (Michel),  le  Vieux.  E.  FI.  1751- 
1824.  Liège.  Portraits,  en  miniature.  =  Pein- 
tre de  mérite. 

Dargent,  le  Jeune,  fils  du  précédent.  E.  FI. 
1794-1812.  Liège.  Portraits  en  miniature.  = 
Ce  jeune  artiste  enlevé  à  la  fleur  de  l'âge 
avait  un  talent  remarquable.  =  Beau  coloris, 
dessin  excellent.  Ses  œuvres  rappellent  les 
meilleures  d'Ed.  De  Latour. 

Dargent  (Marie-Josèphe),  fille  de  Michel, 
le  Vieux.  E.  FI.  1789-1863.  Liège.  Portraits  en 
miniature.  =  Elève  de  son  père  et  de  la  Tour. 

Dargent  (Yan').  E.  Fr.  1824.  Saint-Ser- 
vais  (Finistère).  Genre,  paysage,  etc.  —  Les 
dénicheurs.  —  Kloarek  en  vacances.  —  Pein- 
tures murales  à  la  cathédrale  de  Quimper. 

Daringer  (Jean-George).  E.  Al.  1761-1809. 
Ried.  Histoire.  =  Correcteur  à  l'Académie  de 
Vienne  où  il  mourut  presque  indigent. 

Dario  «le  Xi-évise.  E.  I.  *  1474.  TrÉ- 
vise.  Histoire,  portrait.  =  Elève  du  Squar- 
ciono;  ami  d'Ant.  Mantegpa  avec  lequel  'il 
travailla. 

Darjou  (Victor).  E.  Fr.  1804.  Portrait.    * 

Darjou  (Alfred),  fils  du  précédent.  E.  Fr. 


1832.  Paris.  Genre.  =  Elève  de  son  père  et 
de  Léon  Cogniet. 

Darley  (Nicolas).  E.  Fr.  '  xvne  siècle. 
Lorraine.  =  Détails  inconnus. 

Darley  (Bernard).  E.  Fr.  *  1519.  Valen- 
ciennes.  Histoire.  =  Peintre  de  Marguerite 
d'Autriche. 

Darly  (Jean  Baptiste).  E.  Fr.  *  1530.  Tours. 
Portrait.  =  Peintre  de  grand  mérite.  On  ve- 
nait de  très  loin  pour  se  faire  portraiter  par 
lui. 

Darondeau  (Stanislas).  E.  Fr,  1807-1842. 
Histoire,  paysage  et  genre.  =  Henri  IV  et  sa 
famille.  —  Jeanne  d'Arc. 

Dassonville  ou  Dassonnevllle  (le 
chevalier  Jacques).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Près 
de  Rouen.  Genre.  =  Détails  inconnus.  = 
Graveur. 

Dassy  (Jean).  E.  Fr.  1796-1865.  MARSEILLE. 
Histoire,  portrait.  =  Membre  de  l'Académie 
de  peinture  et  conservateur  du  musée  à  Mar- 
seille. =  Saint  Jérôme  au  désert,  Arras.  — 
Bataille  de  Saucourt,  Versailles. 

Dasvelt  ou  Daveldt  (Jean).  E.  H.  1770- 
1855.  Amsterdam.  Paysage  et  chiens.  —  Elève 
de  H.Stockvisch.Necultivad'abord  la  peinture 
que  comme  amateur,  mais  obtint  bientôt  la 
réputation  d'un  bon  artiste.  Il  excella  surtout 
dans  la  manière  fine  et  spirituelle  dont  il 
peignait  les  chiens  qu'il  introduisait  dans  ses- 
tableaux. 

Dathan  (George).  E.  Fr.  *  1745.  Histoire, 
portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Allégorie  sur 
le  mariage  de  la  princesse  Marie-Joséphine, 
fille  d'Auguste  III,  roi  de  Pologne,  avec  le 
Dauphin,  fils  de  Louis  XV,  en  1747,  Dresde. 

Dauban  (Jules-J.).  E.  Fr.  1822.  PARIS. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Aug.  Debay,  =■ 
Tableaux,  Angers  (musée). 

Daubigny  (Edme),  l'aîné.  E.  Fr.  1789- 
1843.  Paris:  Paysage.  =  Elève  de  Bertin.  =• 
Vue  prise  à  Menilmontant.  —  Vue  de  Beaure- 
paire. 

Daubigny  (Pierre),  cadet,  frère  d'Edme. 
E.  Fr.  1793-1858.  Paris.  Miniature. 

Daubigny  (Amélie  Dautel,  Mme).  E.  Fr. 
1796-1861.  Paris.  Miniature.  =  Femme  et 
élève  de  Pierre  Daubigny;  elle  reçut  aussi 
les  leçons  de  Granger  et  d'Anbry. 

Daubigny  (Charles-François),  neveu  de 
Pierre.  E.  Fr.  1817-1878.  Paris.  Paysage.  = 
Elève  de  P.  Delaroche  et  d'Edme.  =  Chaumière 
en  Picardie.  —  Champ  de  Lilé.  —  Soleil  cou- 
ché. —  Lever  de  lune,  effet  du  matin,  Lille 
(musée). =  Paysagiste  simple  et  vrai.  Graveur. 

Daubigny  (Karl),  fils  de  Charles-Fr.  E. 
Fr.  1846.  Paris.  Paysage. 

Daufin  (Charles).  E.' Fr.  *  xvnc  siècle.  =*= 
Cité  par  de  Marolles.  ■    ■ 
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Daumicr  (Henri).  E.  Fr.  1810-1879.  Mar- 
seille. Genre.  =  Plus  connu  comme  dessina- 
teur. 

Dauphin  (François-Gustave).  E.  Fr.  1804- 
1859.  Belfort  (Haut-Rhin).  Histoire.  =  Elève 
de  Hersent.  =  Mater  dolorosa. 

Dauphin.  V.  Dofin. 

Dautel  (Amélie).  V.  Daubigny. 

Dauvcl.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles. 

Dauvergne  (Anatole).  E.  Fr.  1812.  Cou- 
lommiers  (Seine  et  Marne).  Genre,  histoire  et 
portrait.  =  Elève  de  Gérard  et  de  L.  Cogniet. 
=  Raphaël  et  la  Fornarina.  —  Portrait  de 
Milton. 

Dauzats  (Adrien).  E.  Fr.  1808-1868.  Bor- 
deaux. Paysage  et  intérieurs  d'église.  =  Elève 
de  M.  J.  Gué.  =  Le  passage  des  Bibans,  Lille. 
—  Tableaux  dans  les  musées  de  Lille,  Blois, 
Marseille,  etc.  —  Eglise  de  Belem  en  Portu- 
gal. —  Vue  du  château  de  Murol. 

Davanzo.  V.  Avanzi  (Jacques). 

Daveloose  (Jean- Baptiste).  E.  FI.  *  1852. 
Courtrai.  Paysage.  =  Vue  prise  dans  les 
environs  d'Audenarde,  Bruges  (Acad.). 

Davenport.  E.  An.  1645-1695.  Portrait. 
Elève  de  P.  Lely.  Egalement  musicien. 

Daverdoing.  E.  Fr.  1813.  Arras.  His- 
toire. =  Jésus-Christ  au  jardin  des  Olives. 

Davegne.  E.  Fr.  *  xviii0  siècle.  =  Donna 
des  leçons  à  Madame  Lebrun. 

David  (Gérard).  E.  FI.  1 1523.  Oudewater 
(Hollande).  Histoire,  miniature,  etc.  —  Ce 
peintre  a  été  appelé  jusqu'ici  Oudewater,  nom 
du  lieu  de  sa  naissance.  On  sait  pertinemment 
aujourd'hui  que  son  père  s'appelait  Jean  Da- 
vid. Gérard  naquit  vers  le  milieu  du  xv8  siè- 
cle; on  ne  sait  de  qui  il  apprit  son  art.  Toute- 
fois son  style  accuse  clairement  l'école  de 
Bruges.  Il  vint  s'établir,  dit-on,  dans  cette 
ville  vers  1483  et  y  fut  reçu  franc- maître  de 
Saint-Luc  le  14  janvier  1484.  Rien  pourtant  ne 
nous  semble  s'opposer  à  ce  que  l'arrivée  de 
Gérard  à  Bruges  ait  eu  lieu  bien  avant  1483. 
Gérard  David  remplit  plusieurs  charges  dans 
la  corporation  brugeoise  en  1487, 1495  et  1498  ; 
il  en  fut  doyen  en  1501-02.  En  1496  il  épousa 
Cornélie  Cnoop,  de  Micldelbourg.  Il  se  trouve 
encore  mentionné  dans  les  archives  en  1508 
et  surtout  en  1515,  année  pendant  laquelle  il 
séjourna  à  Anvers  où  il  fut  reçu  dans  la  cor- 
poration. Mort  le  13  août  1523  et  enterré  dans 
l'église  de  Notre-Dame  à  Bruges.  Ce  peintre 
passé  sous  silence  par  les  biographes,  a  été 
remis  en  honneur  par  MM.  Ernest  Forster  et 
James  Weale  dans  plusieurs  de  leurs  publi- 
cations. =  Madone,  Rouen.  Ce  tableau  fut 
commandé  à  l'auteur  en  1500  par  les  sœurs 
de  Notre-Dame  de  Bruges.  —  Le  musée  d'Ar- 


ras  possède  un  dessin  du  maître  signé  :  Gé- 
rard David.  L'histoire  du  juge  prévarica- 
teur, en  deux  panneaux,  de  l'Académie  de 
Bruges,  a  été  attribuée  par  quelques-uns 
à  notre  artiste,  mais  les  preuves  ne  nous 
paraissent  pas  suffisantes  pour  accepter  cette 
attribution.  =  Têtes  pleines  de  caractère; 
grande  finesse  ;  expression  sentie;  beau  des- 
sin. =  M.  Weale  a  suivi  les  traces  de  plu- 
sieurs œuvres  de  ce  peintre,  entre  autres 
d'une  composition  capitale  donnée  originai- 
rement par  l'artiste  au  couvent  des  Carmé- 
lites de  Sion,  à  Bruges.  Ce  tableau  vendu  en 
1785  (  vente  des  couvents  supprimés  )  à  un 
M.  Berthels  pour  la  somme  de  51  florins, 
figura  plus  tard  sur  les  inventaires  du  Lou- 
vre, comme  œuvre  de  Memlinc  provenant  de 
l'émigré  Miliotti.  Enfin,  en  1803,  il  fut  donné 
au  musée  de  Rouen  où  il  est  encore  aujour- 
d'hui. C'est  sans  doute  le  tableau  mentionné 
plus  haut,  seulement  il  y  a  lieu  de  remarquer 
que  les  documents  qui  le  désignent  le  men- 
tionnent tantôt  comme  ayant  été  commandé  à 
l'artiste,  tantôt  donné  par  l'artiste.  Sur  ce 
tableau  David  s'est  représenté,  ainsi  que  sa 
femme  (Cornélie  Cnoop).  Les  connaisseurs 
estiment  que  ce  travail  est  manifestement  de 
la  même  main  que  le  triptyque  du  Baptême 
du  Christ  de  l'Académie  de  Bruges. 

David.  E.  Fr.  *  1770,  Avignon.  Paysage. 
=  Elève  de  l'Académie  de  Marseille,  il  en 
devint  membre  et  professeur.  =  S'inspira  de 
Joseph  Vernet  et  de  Salvator  Rosa.  Bon  des- 
sinateur à  la  plume. 

David  (Jean-Louis).  E.  Fr.  1792-1868.  Pa- 
ris. Genre,  paysage,  etc. 

David  (Louis-Alph.).  E.  Fr.  1798.  Genre. 

David  (Charles).  E.  Fr.  1798-1869.  Avignon 
(Vaucluse).  Miniature.  =  Frère  du  composi- 
teur Félicien  David. 

David  (Jacques-Louis).  E.  Fr.  1748-1825. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Son  père  ayant 
péri  dans  un  duel,  un  de  ses  oncles,  nommé 
Buron,  architecte  et  parrain  du  jeune  David, 
se  chargea  de  son  éducation  et  eut  pour  lui 
les  soins  et  l'affection  les  plus  tendres;  pen- 
dant le  cours  de  ses  études,  un  accident  grave 
lui  occasionna  un  embarras  de  prononciation 
dont  il  ne  se  défit  jamais  :  une  pierre  lancée 
par  un  camarade  l'avait  atteint  au  visage  et 
lui  avait  cassé  une  dent,  ce  qui  le  défigura 
pour  le  reste  de  sa  vie.  Comme  chez  la  plupart 
des  grands  artistes,  sa  vocation  se  détermina 
presque  dès  son  enfance  ;  destiné  à  l'architec- 
ture par  son  oncle  et  sa  mère,  il  sut  faire 
changer  leurs  plans  et  les  faire  consentir  à 
ce  qu'il,  devint  peintre;  on  le  mit  d'abord 
chez  Boucher,- mais  ce  dernier  sentit  son  in- 
suffisance et  eut  la  générosité  de  confier  son 
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élève  à  Vien  ;  David  concourut  cinq  fois  avant 
de  remporter  le  premier  prix  de  Rome;  il 
accompagna  son  maître  dans  cette  ville  et  là 
il  comprit  à  quel  point  de  décadence  était 
arrivée  l'école  française;  il  sentit  quelle  tâche 
il  aurait  à  remplir,  et,  pendant  tout  son  sé- 
jour en  Italie,  son  temps  fut  activement  em- 
ployé à  étudier  à  fond  les  chefs-d'œuvre  de 
l'antique.  Revenu  à  Paris  en  1780,  il  fut,  peu 
de  temps  après,  reçu  académicien  et  logé  au 
Louvre.  C'est  alors  qu'il  ouvrit  cette  école 
célèbre  d'où  sortirent  tant  d'illustres  maîtres; 
il  accompagna  en  Italie  Drouais,  son  élève 
chéri,  et  eut  encore  à  lutter,  à  Rome,  contre 
les  instances  qui  lui  furent  faites  afin  de  le 
fixer  dans  cette  ville;  de  retour  dans  sa  pa- 
trie, son  tableau  des  Horaces  le  fit  proclamer 
le  régénérateur  de  la  peinture.  La  révolution 
arriva  ;  David  fut  nommé,  en  1792,  député  de 
Paris  à  la  convention  ;  cette  époque  malheu- 
reuse de  sa  vie  sera  toujours  une  tache  à  son 
nom;  David,  exalté  par  ses  idées  politiques, 
donna  dans  les  excès  de  la  Terreur  et  vota  la 
mort  de  Louis  XVI  ;  emprisonné  après  la 
réaction  du  9  thermidor,  il  fut  rendu  à  la 
liberté  par  l'amnistie  de  1795;  apprécié  par 
"Napoléon,  il  fut  nommé  son  premier  peintre, 
et,  pendant  toute  la  durée  de  l'Empire,  sa 
fortune  ne  se  démentit  pas;  le  retour  des 
Bourbons  mit  fin  à  son  bonheur;  banni  par 
la  loi,  il  alla  s'établir  à  Bruxelles,  y  reçut 
■encore  les  témoignages  les  plus  vifs  de  l'ad- 
miration des  princes  étrangers  et  de  la  re- 
connaissance de  ses  élèves,  et  y  expira  le 
29  décembre  1825,  à  l'âge  de  77  ans;  le  15  dé- 
cembre il  peignait  encore.  =  Le  serment  des 
Horaces,  Paris.  —  Léonidas  aux  Termopyles, 
ib.  —  Les  Sabines,  ib.  —  Les  licteurs  appor- 
tant à  Brutus  les  corps  de  ses  fils  qu'il  avait 
condamnés  à  mort,  ib.  —  Bélisaire  deman- 
dant l'aumône,  ib.  —  Les  amours  de  Paris  et 
d'Hélène,  ib.  —  Portrait  du  pape  Pie  VII,  ib. 
—  Plusieurs  portraits,  ib.  —  Sacre  de  Napo- 
léon et  couronnement  de  Joséphine,  Versail- 
les. —  Napoléon  distribuant  des  aigles  à  l'ar- 
mée, ib.  —  Le  premier  consul  passant  les 
Alpes,  ib.  —  Portraits,  Rome.  — ■  Le  serment 
du  jeu  de  paume.  =  Recherchant,  comme 
artiste,  les  principes  du  beau,  et  entraîné  par 
son  siècle  vers  l'idéal,  il  donna  parfois  à  la 
nature  vivante  les  formes  de  la  sculpture 
antique;  son  style,  d'ailleurs  plein  de  force  et 
de  mouvement,  s'en  ressentit,  ainsi  que  son 
dessin  qui,  tout  en  étant  correct  et  beau, 
rappelle  parfois  le  marbre  par  sa  fierté,  sa 
rigidité  et  une  sévérité  peut-être  un  peu 
trop  exagérée  ;  pourtant  ses  derniers  ouvra- 
ges se  font  remarquer  par  leur  tendance  à 
plus  de  simplicité  et  à  plus  de  naïveté  ;  goût 


pur  et  élégant,  manière  nette,  mâle  et  vive  ; 
figures  d'un  trait  et  d'un  modelé  remarqua- 
bles; le  coloris  donne  souvent  matière  à  la 
critique  ;  composition  noble,  sévère,  large  et 
grandiose.  Régénérateur  de  l'art  français,  il 
fut  Je  premier  des  peintres  de  son  époque  et 
sera  toujours  une  des  gloires  de  la  France. 
=  Ventes  :  V.  Choiseul-Praslin  (1808),  Mort 
d'Hector,  esquisse  terminée,  1,220  fr.  —  V. 
Lafitte  (1834),  Portraits  réunis  du  pape  et  du 
cardinal  Caprera,  6,300  fr.  —  V.  Baron  Gé- 
rard (1837),  Portrait  du  peintre,  650  fr.  — 
V.  Sommariva  (1839),  V Amour  et  Psyché, 
2,300  fr.— V.  Northwick  (1859),  Bélisaire  men- 
diant aux  portes  de  Carthage,  2,730  fr.  — 
V.  Meffre  (1863),  L'obole  de  Bélisaire,  7,150  fr. 
—  V.  Pourtalès  (1865),  Portraits  grandeur  na- 
turelle de  Pie  VU  et  du  cardinal  Caprera, 
17,800  fr.  —  V,  Boittelle  (1866),  Portrait  de 
Madame  de  Montgiraud,  7,900  fr. 

David  (Jacques-L.-S.),  petit-fils  de  Jacques- 
Louis.  E.  Fr.  1829.  Paris.  Histoire,  genre.  = 
Elève  de  Picot  et  de  L.  Cogniet.  =  L'empe- 
reur Napoléon  visitant  David  dans  son  ate- 
lier. 

David  (Louis).  E.  Al.  *  1680.  Suisse.  His- 
toire. =  Passa  une  partie  de  sa  vie  en  Italie, 
et  y  fut  élève  de  C.  Cignani.  =  Graveur. 

David  (Louis-Antoine).  E.  I.  *  1718.  Lu- 
gano.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Her.  Pro- 
caccini  le  Jeune,  de  Cairo  et  du  Cignani;  vécut 
longtemps  à  Rome  et  voyagea  par  toute  l'Ita- 
lie. Ecrivit  sur  la  peinture. 

David  (Maxime).  E.  Fr.  1798.  Chalons- 
sur-  Marne.  Miniature,  portrait.  =  Elève  de 
Mme  de  Mirbel.  =  La  Jeune  mère.  —  Portrait 
de  la  reine  des  Français. 

David  (Jules).  E.Fr.  •  1845.  Aquarelle.  = 
Les  Moissonneurs. 

Davidson  (Ezéchiel).  E.  H.  1792.  Genre, 
histoire,  etc.  =  Elève  de  Besters.  =  La  com- 
tesse d'Egmont  devant  le  duc  d'Albe,  Haarlem. 

Davidson  (J.).  E.  An.  *  xviii6  siècle.  Edim- 
bourg. Portrait. 

Davin  (Mme,  née  Mirvault).  E.  Fr.  1814. 
Paris.  Miniature.  =  Elève  de  Suvée,  David  et 
Augustin.  =  Mort  de  Malek-Adhel.  —  Le  Fau- 
cheur. 

Davis  (Edouard).  E.  An.  1640  (?).  Portrait. 
=  Etudia  la  gravure;  contraint  par  la  néces- 
sité, il  devint  domestique,  suivit  son  maître 
en  France,  et  apprit  dans  ce  pays  à  manier  le 
pinceau;  revint  en  Angleterre  et  se  fit,  par 
son  talent,  une  position  indépendante.  =  Gra- 
veur estimé;  ses  tableaux  sont  peu  connus. 

Davi©  (Richard).  E.  An.  1782-1854..  Wat- 
ford.  Animaux.  =  Peintre  de  Guillaume  IV. 

Davis  (Guillaume).  E.  An.  1812-1873.  Du- 
blin. Paysage. 
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•  Davie  (Edouard).  E.  An.  1833-1867.  Wor- 
cester.  Genre.  =  Paroles  de  paix. 
Davis  (Jean-G.).  E.  An.  *  1840.  Genre. 
Davis  (J.-P.).  E.  An.  *  1850.  Portrait. 
DavlHon  (Jérémie).  E.  An.  1695-1745.  Por- 
trait. =  Elève  de  P.  Lely.  Fit  les  portraits  de 
beaucoup  de  personnages  de  la  cour  d'Angle- 
terre. 

Davy  (Robert).  E.  An.  f  1793.  Collumpton. 
Portrait. 

i)«we  (George).  E.  An.  1775  (?)- 1829.  Lon- 
dres. Portrait,  histoire.  =  Après  avoir  établi 
brillamment  sa  réputation,  il  alla  se  fixer  en 
Russie  où  l'empereur  Alexandre  lui  donna 
le  titre  de  son  premier  peintre;  il  parcourut 
ensuite  les  différentes  cours  de  l'Europe  et  la 
plupart  des  tètes  couronnées  posèrent  devant 
lui;  revenu  en  Angleterre  en  1829,  présenté 
au  roi  George  IV,  il  mourut  subitement  quel- 
ques jours  après.  Membre  de  l'Académie  de 
Londres  depuis  1814  et  de  celles  de  Florence, 
de  Saint-Pétersbourg,  etc.  On  donne  aussi 
la  date  de  1781  comme  celle  de  sa  nais- 
sance. =  Portrait  du  roi  Léopold  (alors  prince 
de  Saxe-Cobourg).  —  Portrait  de  la  princesse 
Charlotte.  —  Démoniaque.  —  Geneviève.  — 
Andromaque  aux  pieds  d'Ulysse.  =  Pinceau 
brillant  et  facile,  exécution  remarquable;  ses 
portraits  lui  valurent  une  réputation  euro- 
péenne et  une  immense  fortune. 

Day  (Alexandre).  E.  An.  1672-1741.  His- 
toire, portrait.  =  Peintre  miniaturiste  qui  a 
beaucoup  voyagé  et  a  laissé  une  excellente 
réputation  dans  son  genre.  =  Ganimède.  — 
Venus  et  Adonis. 

Dean  (Hugues).  E.  An.  f  1784.  Irlande. 
Paysage.  =  Eruption  du  Vésuve. 
Dearman  (J.).  E.  An.  f  1837  (?).  Animaux. 
Debacq  (Mlle).  E.  Fr.  *  1827.  Miniature  et 
peintre  sur  porcelaine.  =  La  Vierge  et  l'En- 
fant Jésus  (d'après  Raphaël).  —  Femme  endor- 
mie (d'après  G.  Dou). 

Debacq  (Charles-Alexandre).  E.  Fr.  1804- 
1853.  Paris.  Histoire,  genre  et  portrait.  = 
Elève  de  Gros.  =  Martyre  de  saint  Sympho- 
rien.  Eclimont.  —  Marie-Stuart  s'embarquant 
pour  l'Ecosse,  Fontainebleau. 

Debar  (Bonaventure).  E.  Fr.  1700-1729. 
Paris.  =  Reçu  académicien  en  1728  avec  son 
tableau  :  La  foire  de  Bezon  qui  se  trouve  au 
Louvre,  à  Paris. 
Debault.  V.  Tybout. 
Debay  (Caroline-Louise-Emma  Pérignon 
Mme).  E.  Fr.  1809  1832.  Paris.  Histoire,  genre. 
=  Elève  de  son  père,  Alexis  Pérignon. 

Debay  (Auguste-Hyacinthe).  E.  Fr.  1804- 
1865.  Nantes.  Histoire,  genre.  =«  Elève  de 
Gros.  Egalement  sculpteur.  =  François  Ier  et 
Henri  VIII. 


Debeer  (Corneille).  E.  FI.  *  1530.  En  Flan- 
dre. Histoire,  paysage.  =  Voyagea  en  Espa- 
gne où  se  trouvent  ses  tableaux.  =  Triomphe 
du  Saint-Sacrement,  Murcie  (église  des  Capu- 
cins), ts  Beaucoup  d'éclat  dans  le  coloris. 

Debeile  (Alexandre).  E.  Fr.  1805.  Voreppe 
(Isère).  Paysage,  histoire,  etc.  =  Tableaux, 
Grenoble  (musée).  —  Peintures  décoratives, 
Grenoble. 

Debia.  E.  Fr.  *  1825.  Montauban.  Paysage. 
=  Céphale  et  Procris.  —  Inachus  reconnais- 
sant Io. 

Debois  (Nicolas).  E.  Fr.  1804.  Paris.  His- 
toire,portrait.=  Elève  de  Gros  et  de  Lethière. 
Debon  (Mme,  née  Bompart).  E.  Fr.  1787- 
1838.  Histoire,  portrait  et  peintre  sur  por- 
celaine.=  MUe  de  Fontanges  (d'après  Mignard). 
—  La  Vierge  de  Foligno  (d'après  Raphaël). 

Debon  (François-H.),  fils  de  la  précédente. 
E.  Fr.  1807.  Paris.  Histoire,  etc.  =  Elève  de 
Gros  et  d'Abel  de  Pujol.  =  Défaite  d'Attila.  — 
Les  écueils  de  la  vie. 

Debray  (Achille-Hector-Camille).  E.  Fr. 
1799-1842.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Wa- 
telet.  =  Vue  d'Olevano.  —  Vue  du  moulin 
d'Ières. 

Debray  fils.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire. 
=  Entrevue  du  camp  du  Drap  d'or,  Versailles. 
Debret  (Jean-B.).  E.  Fr.  1768-1845.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  David.  =»  Andromède  et 
Persée.  —  Napoléon  distribuant  des  croix 
d'honneur  aux  Invalides,  Versailles. 

Debruxelles  (E.).  E.  FI.  *  1865.  Ath.  His- 
toire. 

Debucourt  (Philippe-Jean).  E.  Fr.  1755- 
1832.  Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Vien  ; 
agréé  à  l'Académie  de  peinture  en  1781.  = 
Inventeur  de  lagravure  en  couleurs.  = Ventes  : 
V.  Belisard  (1783).  Fête  villageoise  et  un  Char- 
latan, les  deux,  446  1.  —  V.  Richard  (1878),  La 
Consultation  redoutée,  1,950  fr. 

Decaen  (Alfred-Ch.-F.).  E.  Fr.  1820.  Pa- 
ris. Histoire,  genre,  etc.  =  Elève  de  Drolling 
et  de  Couder.  =  Louis  XI  à  Péronne.  —  Le 
chien  de  l'officier. 

Deeaiene.  V.  Caisne  (de). 
Deeamps  (Alexandre-Joseph).  E.  Fr.  1803- 
1860.  Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  d'A.  de 
Pujol.  =  Les  Experts.  —  Episode  de  la  guerre 
des  Cimbres.  —  L'Ecole  turque.  =  Ce  coloriste 
a  été  cité  comme  chef  d'école.  Sa  facture  ori- 
ginale et  ses  procédés  variés  ont  eu  de  la 
vogue  et  aussi  de  l'influence  sur  l'art  français. 
Deeamps  avait  étudié  l'Orient,  mais  ses  élèves 
l'ont  surpassé  dans  cette  étude. 

Decaux  (Milet  de  Mureau.  Vicomtesse). 
E.  Fr.  1780.  Fleurs,  fruits.  =  Elève  de  Van 
Dael. 
Decker.  V.  Dekker. 
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Decker.  E.  An.  *  xixc  siècle.  Paysage. 

Decker  (Evrard).  E.  Al.  ■*  1640.  Hambourg. 
Genre,  paysage.  =  Lorsque  Wouwerman  vint 
à  Hambourg,  vers  1640  pour  s'y  marier,il  passa 
quelques  semaines  dans  l'atelier  de  cet  Evrard 
Decker,  désigné  comme  un  artiste  distingué. 

Decker  (George).  E.  Al.  1818.  Vienne. 
Portrait. 

Deckers  (Louis).  E.  FI.  *  1846.  Genre.  = 
Elève  de  Verschaeren.  =  Jeune  Espagnole 
jouant  de  la  mandoline. 

Decort  (  Henri  -François).  E.  Fr.  1745. 
Nancy.  Paysage.  =  Peintre  du  prince  de 
Condé.  Agréé  à  l'Académie  en  1779. 

Decourcelles.  E.  Fr.  *  1825.  Paris.  Por- 
trait, miniature.  ==  Elève  de  Picot.  =  Por- 
trait de  Talma. 

Decourt.  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Limoges. 
Histoire.  =  Cité  avec  éloge  dans  une  ode 
adressée  par  Joachim  Blanchon  à  Limoges, 
sa  ville  natale. 

Decraene  (Florentin).  E.  FI.  1793.  Genre. 
=  Elève  dei  Sauvage.  =  La  reconnaissance. 

Decuypere.  V.  Stevens. 

Dedreux-Dorcy  (Pierre-Joseph).  E.  Fr. 
1789-1860.  Paris.  Histoire,  genre  et  portrait. 
=  Elève  de  Guérin  =  Une  Baigneuse  (avec 
Géricault).  —  Bajazet  et  le  Berger,  Bordeaux. 

Dedreux  (Alfred).  E.  Fr.  1812-1860.  Paris. 
Chevaux,  animaux.  =■  Ses  tableaux  d'ama- 
zones sont  les  plus  connus. 

Deelen.  V.  Delen  (Thierry  Van). 

Deemer.  E.  FI.  1834-1862.  Genre. 

Defaux  (Alexandre).  E.  Fr.  1826.  Paris. 
Vues,  etc.  =  Elève  de  Corot. 

Defer  (Jules).  E.  Fr.  1803.  Paris.  Paysage 
historique.  =  Elève  de  Bertin  et  de  Hersent. 
=  Vues  d'Ecosse. 

Deflubé  (Louis-Joseph).  E.  Fr.  1797.  Pa- 
ris. Paysage,  marine.  =  Vue  prise  à  Nicolosi, 
en  Sicile.  —  Vue  du  Puy-de-Dôme. 

Defrance.  V.  France  (Léonard  de). 

Defregger  (François).  E.  Al.  1835.  Stro- 
nach  (Tyrol).  Genre.  =  Elève  de  l'Académie 
de  Munich,  puis  de  Piloti.  =  Les  braconniers. 

—  Joueur  de  cithare. 

Degault.  E.  Fr.  *  1825.  Camées.  =  S'est 
fait  un  nom  dans  la  peinture  imitative  des 
camées. 

Degeorge  (Christophe-Thomas).  E.  Fr. 
1786-1854.  Blanzat  (Puy-de-Dôme).  Histoire. 
=  Elève  de  David.  =  Jésus-Christ  au  tombeau. 

—  La  petite  glaneuse  auvergnate. 
Deger  (Edouard).  E.  Al.  1809.  Bockenheim. 

(près  de  Hildesheim).  Histoire.  =  La  Vierge 
et  l'Enfant.  —  Résurrection.  —  Peintures  mu- 
rales à  Reimagen  et  au  château  de  Stolzenfels. 

i >«  ^riin jh  .i.,ii.  v.  Ferdinandi. 

Degotti.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Décorations. 


=Décorateur  de  l'opéra  et  maitre  de  Daguerre. 

Degroux  (Charles).  E.  FI.  1826-1870.  Bru- 
xelles. Histoire,  genre  et  portrait.  =  Bru- 
xelles en  hiver.  —  Pèlerinage  à  Dieghem.  — 
Mort  de  Charles  Quint.  —  Les  adieux  du 
conscrit.  =  Graveur. 

Dehaussy  (Jean-B.).  E.  Fr.  1812.  Peronne. 
Genre. 

Dehaussy  (Mme,  née  Doicellet),  épouse  du 
précédent.  E.  Fr.  1823.  Meaux  (Seine  et  Marne). 
Genre,  portrait,  etc. 

Deliay  (Philippe).  E.  Fr.  f  1665.  PARIS.  = 
Il  fut  pendant  dix-sept  ans  peintre  de  la  ville 
de  Bordeaux. 

Deherain  (Mme).  E.  Fr.  1798-1839.  Abbe- 
ville  (Somme).  Histoire,  genre.  =  Lecture  de 
la  Bible.  —  Une  flleuse. 

Dehis.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Dehodencq  (Alfred).  E.  Fr.  1822.  PARIS. 
Histoire.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  =  Charlotte 
Corday. 

Dehoy;(J.  J.).  E.  FI.  *  1843.  Histoire. 

Dei  (Vincent).  E.  I.  1774-1838.  Livourne. 
Histoire.  =  Travaux  à  Sienne. 

Deichs  (F.  Adolphe).  E.  AL  *  xixe  siècle. 
Brunswick.  Paysage. 

Deâter  (H.).  E.  Al.  *  1860.  DUSSELDORF. 
Paysage,  vues. 

Dejuinne  (François-Louis).  E.  Fr.  1786- 
1844.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Girodet.  = 
La  Mort  d'Hector.  —  Saint  Fiacre  refusant  la 
couronne,  Paris.  —  Baptême  de  Clovis,  Ver- 
sailles. 

Dejussieu  (Henri-B.-F.).  E.  Fr.  1828.  Ma- 
çon. Histoire.  =  Elève  de  Gleyre. 

Dekker  (Adrien).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Pay- 
sage. =  Elève  de  César  Van  Everdingen;  on 
suppose  qu'il  fut  le  père  de  Corneille  et  de 
Jean.  En  1635,  il  est  inscrit  dans  la  corpora- 
tion des  peintres,  à  Alkmaar,  sous  le  nom 
d'Adrien  Janz  (fils  de  Jean).  La  liste  de  la 
même  confrérie  le  classe  parmi  les  élèves  de 
Jean  Van  den  Berg,  quoique  celui-ci  ne  s'y 
trouve  inscrit  qu'en  1649,  et  de  Zacharie  Pau- 
lusz. 

Dekker  (Corneille  et  non  Conrad).  E.  H. 
f  1678.?  Paysage.  =  Elève  de  Sal.  Ruysdael. 
Son  inscription  d'enterrement  porte  Corneille 
Gerrits  (fils  de  Gérard)  donc  il  n'est  point  fils 
d'Adrien.  C'est  par  erreur  qu'on  lui  donne  le 
prénom  de  Conrad,  et  qu'on  le  confond  avec 
le  graveur  de  ce  nom;  d'après  Kramm  les 
graveurs,  ses  homonymes,  écrivaient  Decker 
et  étaient  originaires  de  Nuremberg,  tandis 
que  les  peintres  de  ce  nom  étaient  Hollandais 
et  orthographiaient  leur  nom  avec  deux  K. 
Cependant,  le  registre  de  Saint-Luc,  à  Haar- 
lem,  où  Corneille  est  inscrit  en  1643,  ortho- 
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graphie  son  nom  avec  le  c.  =  Paysage  :  maison 
de  paysan,  Rotterdam.— Paysage  :  Chaumière 
(figures  de  A.  Van  Ostade),  Munich.  —  Paysa- 
ges avec  figures,  Londres.  —  Paysage  avec 
(figures  de  A.  Van  Ostade),  Paris.— Habitation 
rustique  au  bord  d'une  rivière  (figures  de 
Fragonard),  rô.— Bergers  conduisant  un  trou- 
peau de  bœufs,  Copenhague.  =»  Quelque  res- 
semblance avec  les  œuvres  de  J.  Ruisdael, 
sans  égaler  ce  maître  en  naturel  et  en  génie. 
Coloris  chaud  et  clair;  quelques-uns  de  ses 
tableaux  sont  ornés  de  figures  par  A.  Van 
Ostade  et  A.  Van  de.Vel.de.  On  a  vu  paraître 
dans  des  ventes,  des  tableaux"  de  ce  maitre, 
catalogués  sous  le  nom  de  Ruysdael,  et  parfois 
sous  celui  de  Hobbema.  =  Ventes  :  V.  Van 
Haanshergen.  La  Haye  (\15b),Maison  rustique, 
25  fl.  —V.  Lambert  (1787),  Paysage,  180 1.  —  V. 
Coclers  (1789),  Paysage,  600  1.  —  Deux  pay- 
sages avec  figures,  par  I.  Van  Ostade,  600  1.  — 
V.Clos  (1812),  Paysage  boisé,  501  fr.— V.Fesch 
<1845),  Maisons  rustiques,  1.000  fr.  —  V.  Van 
Cleef  (1864).  Village  au  bord  d'un  fleuve, 
2,050  fr.  —  V.  de  Morny  (1865).  Paysage  :  une 
mare,  arbres  feuillus  et  vigoureux,  hutte  de 
bûcheron  au  bord  d'une  route,  1,880  fr.  (Le 
catalogue  attribue  cette  toile  à  François). 

Dekker  (Jean),  frère  de  Corneille  (?)  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Genre,  intérieurs,  vues.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Bon  dessin,  ton  vigoureux. 
=  Ventes  :  V.  Snyers  (1758),  Paysage,  24  fl. 

Dekker  ou  Decker  (François).  E.  H. 
1684-1751.  Haarlem.  Portrait,  histoire,  cari- 
cature, paysage.  ==  Elève  de  R.  de  Hoog  et 
de  B.  Engels.  Il  a  fait  les  portraits  de  plu- 
sieurs grands  personnages  hollandais  ;  il  était 
aussi  marchand  de  tableaux.  En  cette  qualité 
il  fut  chargé,  en  1749,  de  vendre  le  cabinet  de 
tableaux  du  sieur  Fabricius,conseiller  et  éche- 
vin  de  la  ville  de  Haarlem.  Il  acheta  pour  lui 
à  cette  vente,  le  fameux  Taureau  de  P.  Pot- 
ter,  pour  la  somme  de  630  florins.  Le  cabinet 
de  M.  Fabricius  contenait  encore,  entre  au- 
tres, un  Potter,  trois  Adr.  van  Ostade,  des 
toiles  de  Wouwerman,  Berchem,  Rembrandt, 
etc.  —  et  la  vente  produisit  en  tout  6318  fl.  et 
dix  sous!  C'est  à  lui  que  la  régence  de  Haar- 
lem confia,  en  1743,  la  restauration  des  por- 
traits des  comtes  de  Hollande.  =  Paysage 
avec  bâtiments  et  figures,  Londres.  —  Un.ate- 
lier  de  forgeron,  Berlin.  =  Deux  tableaux, 
Haarlem.  (Signé  :  F.  Decker).  =  D'après  le 
catalogue  de  M.  Waage.n,  Y  Atelier  de  forgeron 
est  signé  :  F.  Decker,  1644.  Si  cette  date  n'est 
point  fautive,  alors  ce  tableau  appartient  à 
un  autre  F.  Decker  dont  l'existence  est  encore 
inconnue  des  biographes. Pilkington  cite,  à  la 
vérité,  un  Frans  Dekker,  paysagiste,  qui  pei- 
gnit dans  la  manière  de  Ruysdael,  avec  une 


touche  libre,  de  l'harmonie  et  une  bonne. cou- 
leur; mais  il  nous  parait  peu  probable  que  ce 
soit  le  môme  que  le  peintre  de  genre  dont  le 
tableau  est  à  Berlin.  Il  est  à  supposer  que 
le  Frans  Dekker,  cité  par  Pilkington.  n'est 
autre,  avec  une  erreur  de  prénom,  que  Cor- 
neille Dekker,  l'imitateur  de  Ruysdael. 

De  1»  Daer  V.  Baer. 

De  la  Berge.  V.  Berge. 

De  la  Bignatte.  V.  Bignotte. 

Delaborde.  E.  Fr.  '  1683.  Agréé  à  l'Aca- 
démie en  1683. 

Delaborde  (Henri,  vicomte).  E.  Fr.  1811. 
Rennes.  Histoire.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 
=  Offrande  à  Hygie.  —  Le  jour  des  morts.  — 
Peintures  murales,  Paris.  (Eglise  Ste  Clotilde). 

Delacazette  (Sophie-Clémence).  E.  Fr. 
1774-1854.  Lyon.  Miniature,  etc.  =  Elève  de 
Regnault  et  d'Augustin.  —  Portrait  de  jeune 
femme,  Paris  (Louvre). 

Delaeluze  (Jean  -  Edme  -  Pascal  -  Martin). 
E.  Fr.  1778-1858  (?)  Paris.  Histoire,  portrait  en 
miniature.  =  Elève  de  David,  d'Aubry  et  de 
Regnault.  =  Prédication  de  saint  Jean. 

Delacour  (Mme).  Clémentine  Buet.  E.  Fr. 
*  1824.  Genre,  miniature  et  aquarelle.  = 
Elève  de  R.  Lefèvre  et  de  Mme  Chardon.  = 
Daphnis  et  Chloé.  —  Portrait  de  Louis  XVI. 

Delacroix  (Ferdinand  -  Victor  -  Eugène). 
E.  Fr.  1799-1863.  Charenton  Saint-Maurice 
(près  Paris).  Histoire.  =  Elève  de  Guérin  et 
de  David;  chef  de  l'école  de  peinture  roman- 
tique en  France  et  un  des  artistes  les  plus 
populaires.  =  Médée,  Lille.  —  La  Grèce  expi- 
rante sur  les  ruines  de  Missolonghi,  Bordeaux. 
—Un  Arabe,  (esquisse)  ib.—  Un  Lion  (esquisse) 
ib.  —  Le  prisonnier  de  Chillon.  —  Scène  des 
massacres  de  Scio.  —  Les  convulsionnaires 
de  Tanger.  =  Peintre  plein  de  fouge  et  de 
passion.  Composition  le  plus  souvent  désor- 
donnée; coloris  d'une  rare  puissance.  Dessin 
plus  énergique  que  correct  mais  auquel  il  a 
su  imprimer  le  mouvement  et  la  vie. 

Delacroix  (Auguste).  E.  Fr.  1809-1868. 
Boulogne-sur-Mer.  Genre.  =  L'embarque- 
ment. 

Delacroix  (P.).  E.  H.  f  1783.  Portrait. 
=  Il  était  originaire  de  France;  sourd  et  muet 
de  naissance,  il  se  forma  sans  maître  en  co- 
piant les  tableaux  de  bons  artistes.  Il  réussit 
très  bien  dans  le  genre  qu'il  avait  choisi  et 
eut  beaucoup  de  portraits  à  faire  parmi  les- 
quels on  cite  ceux  du  prince  Guillaume  V  et 
de  sa  sœur  Caroline.  Mort  à  La  Haye.  =  Bon 
dessinateur. 

Delacroix  (Victor).  Ê.  Fl.  *  1842.  BRU- 
XELLES. Genre.  =  Le  Bon  pasteur.  —  Mort  de 
Laruelle. 

Delacroix   (Charles).  E.  Fr.  f  1782  (?) 
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Marine.  =  Cet  artiste  peu  connu  a  beaucoup 
voyagé;  on  le  trouve  à  Rome  et  à  Berlin,  puis 
on  perd  ses  traces.  =  Tableaux  dans  les  mu- 
sées d'Angers,  Avignon,  Dijon,  Orléans,  Rouen 

etc. 

Delacroix  (Joseph).  E.  FI.  f  1851.  COUR- 
trai.  Histoire,  etc.=  Professeur  à  l'Académie 
de  Courtrai.  Ce  fut  aussi  un  calligraphe  dis- 
tingué. 

Delafleur  (Nicolas  G  ).  E.  Fr.  *  xvne  siè- 
cle. Fleurs.  —  Plus  connu  comme  graveur. 

De  la  Fosse.  V.  Lafosse. 

De  la  Haye  (Claude  C).  E.  Fr.  *  1564. 
Lyon.  Portrait.  =  La  reine  Catherine  de 
Médicis  visita  l'atelier  du  peintre  à  Lyon  et 
lui  lit  faire  son  portrait.  D'autres  grands  per- 
sonnages imitèrent  cet  exemple.  Charles  IX 
le  protégea  et  lui  octroya  la  succession  d'un 
étranger. 

De  la  Hyre.  V.  Lahire. 

Delaistre.  E.  Fr.  1690-1765.  LlVRY-EN- 
Laulnois.  (Seine  et  Oise).  Histoire. =Deuxième 
prix  de  l'Académie  royale  de  peinture  de 
France,  en  1712,  avec  son  Abigaïl  aux  pieds 
de  David.  Nommé  de  l'Académie  en  1722. 

Delalande  (François).  E.  Fr.  *  xvr3  siè- 
cle. =  Excellent  peintre  verrier  qui  travailla 
en  1520  à  l'église  de  Laferté-Bernard  et  laissa 
une  grande  réputation. 

Delalleau  (Charles  J.  E.).  E.  Fr.  1826-1864. 
Hesdin  (Pas  de  Calais).  =  Elève  de  Drolling. 

Delamaln  (Paul).  E.  Fr.  1821.  Paris. 
Histoire,  genre,  paysage.  =  Elève  de  Leblanc 
et  de  Drolling. 

Delamarre  (Théodore  D.).  E.  Fr.  1824. 
Paris.  Histoire,  sujets  chinois.  =  Elève  de 
Bouret  et  Loyer.  =  Causeurs  chinois.  —  Saint 
Jérôme,  Besançon  (musée). 

Delamarre  (Charles).  E.  Fr.  *  xvnr  siè- 
cle. =  Détails  inconnus. 

Delamonce  (Jean).  E.  Fr.  *  1680.  Paris. 
Portrait,  histoire,  etc.  —  Peintre  et  architecte 
de  l'électeur  de  Munich.  =  Portrait  de  la  prin- 
cesse électorale  Henriette-Marie-Adelaide. 

Delangle  (Julien  F.).  E.  Fr.  1835.  Chalon- 
sur-Saone.  (Saône  et  Loire).  Histoire  etc.  = 
Elève  de  Pils  et  de  Girard. 

Delanoë  (Frédéric).  E.  Fr.  *  1825.  His- 
toire =  Sainte  famille  —  Saint  Jean  écri- 
vant l'Apocalypse.  —  Saint  Vincent  de  Paul, 
Paris.  (Eglise  saint  Germain  l'auxerrois). 

Delanoue.  E.  Fr.  *  1843.  Paysage 

Delany  (Mme).  E.  An.  *  xvme  siècle.  An- 
gleterre. Oiseaux,  fleurs,  insectes,  etc.  = 
Rivale  d'Anne  Lee. 

Delaperche  (Constant),  frère  de  Jean- 
Marie.  E.  Fr.  1790.  Paris.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  David.  =  Egalement  sculpteur. 

Delaperche  (Jean  Marie),  frère  de  Con- 


stant. E.  Fr.  1780-1843.  Orléans.  Histoire.  =* 
Elève  de  David. 

Delaplace  (Jacques).  E.  Fr.  1767.  Ver- 
non  (Eure).  Portrait  en  miniature.  =  Elève 
de  Châtelain  et  de  Renou.  =  Peignit  à  l'aqua- 
relle. 

Delaplanche  (Amélie-Euphrosine).  E.  Fr. 
1808.  Paris.  Camées,  miniature,  peintre  sur 
porcelaine  et  sur  ivoire,  etc.  =  Elève  de 
L.  Bertin,  de  Parent  et  d'Aubry. 

De  la  i»orte.  V.  Porte  (H.  H.  Roland  de 
la). 

Delaporte  (André).  E.  Fr.  '  1562.  Ren- 
nes (?)  =  Peintre  verrier  très  habile. 

Delaporte  (Mme  née  Bessin).  E.  Fr.  1807. 
Paris.  Fleurs.  =  Elève  de  Redouté. 

Delariva  (Nicolas  L.  A.).  E.  Fr.  1755-1818. 
Lille.  Tous  les  genres.  =  A  vécu  et  travaillé 
en  Espagne. 

Deiaroche  (Paul),  le  Jeune.  E.  Fr.  1797- 
1856.  Paris.  Histoire,  genre  et  portrait.  = 
Elève  de  Gros,  =  Un  des  grands  peintres  de 
ce  siècle  et  qui  a  exercé  une  influence  con- 
sidérable sur  le  mouvement  artistique.  = 
Hémicycle  de  l'Ecole  des  beaux -arts,  Paris 
(peintures  murales;  chef-d'œuvre).  —  Crom- 
well  devant  le  cadavre  de  Charles  Ir,  Ham- 
bourg. —  Les  enfants  d'Edouard.  —  Mort  du 
duc  de  Guise.  —  Mazarin.  —  Richelieu.  = 
Coloriste  d'une  rare  distinction,  dessinateur 
correct,  compositeur  très  entendu  et  pénétré 
de  l'esprit  de  son  sujet.  Ses  tableaux  provo- 
quent une  émotion  profonde,  aussi  les  plus 
grands  graveurs  les  ont-ils  popularisés.  Hen- 
riquel-Dupont  agravé,dans  de  grandes  dimen- 
sions, l'hémicycle  de  l'école  des  Beaux-Arts. 

Deiaroche.  E.  Fr.  *  1842.  Paysage  et 
animaux. 

Deiaroche  (Honoré  G.).  E.  Fr.  1804- 
Montmorency.  (Seine  et  Oise).  Paysage. 

Deiaroche  (Jules  H.).  E.  Fr.  1795-1849. 
Genre,  paysage.  =  Elève  de  David  et  de  Gros. 
=  L'abondance,  Amiens,  (musée). 

Delarue  (Philibert-Benoît).  E.  Fr.  1748. 
Paris.  Batailles.  =  Agréé  à  l'Académie  en 
1753. 

Delarue  (Lions  Ir).  E.  Fr.  *  xvr3  siècle. 
Caen.  =  Peintre  verrier  de  talent  à  qui 
Henri  II  conféra  en  1555  le  droit  des  anciens 
privilèges  attachés  aux  peintres  verriers.  Il 
eut  un  fils,  Lions  II,  artiste  verrier  très  habile 
qui  vivait  à  Caen,  sa  ville  natale,  en  1580. 

Delatour  (Mme  E.  M.),  née  Simons.  E.  FI. 
*  1830.  Genre  et  portrait. 

Delatour  (Alexandre),  fils  de  Mme  Dela- 
tour-Simons.  E.  FI.  *  1845.  Miniature.= Sainte 
Cécile.  —  Jeune  Romain. 

Delatour  ou  Latour  (Edouard  M.),  fila 
d'Alexandre.  E.  FI.  1817-1863.  Miniature! 
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Delatour  (Charles).  E.  FI.  '  1842.  Paysage. 
Delatour  (Maurice-Quentin).  E.  Fr.  1704- 
1788.  Saint-Quentin.  Portrait  au  pastel.  = 
S'acquit  une  grande  réputation  comme  pein- 
tre au  pastel  ;  fit  les  portraits  de  Louis  XV  et 
de  Madame  de  Pompadour;  fut  reçu  à  l'Aca- 
démie, en  1746.  Il  devait  sa  fortune  à  la  pein- 
ture et  en  consacra  une  grande  partie  à  fon- 
der des  prix  et  des  institutions  utiles  aux 
arts.  Son  esprit  s'étant  affaibli,  il  gâta  une 
partie  de  ses  portraits  sous  prétexte  de  les 
retoucher;  sur  la  fin  de  sa  vie,  sa  raison 
s'aliéna  entièrement  et  on  le  reconduisit  dans 
sa  ville  natale  où  il  mourut  avec  la  réputa- 
tion d'un  grand  peintre  et  d'un  très  grand 
original.  =  Pastels,  Paris.  —  Pastels,  Saint- 
Quentin.  =  Travaillait  avec  beaucoup  de  len- 
teur, afin  de  rendre  la  nature  avec  fidélité  et 
précision;  malgré  cela,  ses  ouvrages  semblent 
peints  avec  facilité;  touches  larges  et  savan- 
tes qui  rendaient  vigoureux  le  pastel  même: 
expression  vraie  et  sentie,  ressemblance  par- 
faite. =  Ventes  :  V.  Caylus  (1773),  deux  pas- 
tels, 62  1.  —  V.  Maurice  (1820),  Portrait  du 
peintre,  16  fr. 

Delattre  (Henri).  E.  Fr.  1801.  Saint- 
Omer.  Genre. 

Delaunay  (Jules-Elie).  E.  Fr.  1828.  NAN- 
TES. Histoire.  =  Elève  de  Flandrin.  =  Pein- 
tures murales.  Nancy  (Chapelle  de  la  Visita- 
tion sainte  Marie). 

Delaunay.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Portrait. 
=  Elève  d'H.  Rigaud. 

Delaunay  (Louis).  E.  Fr.  *  1516.  Tours, 
=  Travailla  aux  fêtes  offertes  à  François  Ir. 
Delauney  (Pierre  F.).  E.  Fr.   1759-1789. 
Bayeux.  Genre,  etc. 

Délavai  (Josse).  E.  FI.  *  1551.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.=  Quatre  tableaux  des  Œu- 
vres de  miséricorde,  Bruges,  (église  Saint- 
Sauveur). 

Délavai  (Alexandrine)  E.  Fr.  '  1820.  His- 
toire, portrait.  =  Madeleine  au  désert.  — 
Malvina. 

Délavai  (Pierre-Louis).  E.  Fr.  1790.  His- 
toire, genre  et  portrait.  =  Elève  de  Girodet. 
==  Orphée  et  Eurydice.  —  Saint  Louis  reçu 
croisé. 

Délaye  (Charles- Claude).  E.  Fr.  1793.  Pa- 
ris. Paysage,  histoire.  =  Vue  du  Dauphiné. 
—  Intérieur  de  forêt,  Narbonne,  (musée). 

Delcloche  (Paul  Joseph).  E.  FI.  1716- 
1752  (?).  Namur.  Intérieurs,  batailles,  etc.  = 
Fils  de  Pierre,  artiste-peintre  peu  connu  qui 
lui  donna  les  premières  leçons.  Il  se  rendit 
fort  jeune  à  Paris  auprès  d'un  de  ses  frères, 
Perpète,  sur  lequel  nous  n'avons  pas  de  ren- 
seignements. En  1747  il  revint  à  Liège  où  il  se 
fit  une  bonne  réputation.  Le  maréchal  de 


Saxe  et  le  prince  J.  Théodore  de  Bavière  lui 
commandèrent  des  tableaux.  Il  travailla  aussi 
pour  la  Salle  des  Etats  de  Liège  et  pour  quel- 
ques églises.  =  On  ne  connaît  plus  aucune 
œuvre  importante  de  lui  Quelques  unes  de 
ses  peintures  existent  encore  dans  une  des 
salles  du  palais  des  princes-évêques,  à  Liège, 
ainsi  que  chez  des  particuliers  Ses  petits  ta- 
bleaux sont  pleins  de  vie  et  d'esprit,  il  a  bien 
moins  réussi  dans  ses  grandes  compositions. 
Deleour  ou  De  la  Cour  (Jean-Gilles). 
E.  FI.  1632-1695.  Hamoir  (Liège).  Histoire  re- 
ligieuse. =  Elève  de  Gérard  Douffet;  étudia 
longtemps  à  Rome  chez  Andréa  Sacchi  puis 
chez  Carlo  Maratti  et  à  son  retour  travailla 
aux  plafonds  de  l'église  de  N  -D.-aux-Fonts, 
à  Liège.  Mort  subitement  dans  cette  dernière 
ville.  Il  eut  un  frère ,  artiste  comme  lui , 
nommé  Jean,  qui  l'aida  dans  ses  travaux  et 
qui  mourut  en  1707.  =  Tableaux.  Liège. 

Delcourt.  E.  Fr.  *  1790.  Lille.  Portrait. 

Etabli  en  Hollande,  à  La  Haye,  il  s'y  maria  et 

y  passa  sa  vie.  =  Artiste  de  mérite. 

Dele  (J.-B.).  E.  FI.  *  1845.  Fleurs  et  fruits. 

Delecluze  (Etienne-Jean).    E.   Fr.    1781- 

1863.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  David.  Plus 

connu  comme  littérateur.  =  Mort  d'Astianax. 

Herminie  et  Tancrède. 

Delehaye  (F,).  E.  FI.  *  1843.  Genre.  = 
Elève  d'E.  de  Block.  =  L'amour  filial.  —  Epi- 
sode de  la  révolution  française. 

Delen  ou  Deelen  (Thierry  Van).E.  H.  Vers 
1607.  Heusden.  (?)  Architecture,  paysage  et 
genre.  =  Sur  la  fin  de  ses  jours  il  alla  s'éta- 
blir à  Arnemuiden  (Zélande),  et  y  fut  nommé 
bourgmestre.  Fit  présent  à  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  d'un  tableau  où  Théo- 
dore Booyermans  peignit  les  figures  de  la 
peinture  et  de  la  poésie.  Une  grande  incerti- 
tude règne  sur  l'année  et  le  lieu  de  sa  nais- 
sance ;  on  connait  de  lui  des  tableaux  qui  por- 
tent la  date  de  1629  ;  la  ville  d'Alkmaar  a  aussi 
été  indiquée  comme  celle  où  il  vit  le  jour.  On 
sait  seulement  qu  il  mourut  à  Arnemuiden  au 
mois  de  mai  à  l'âge  de  66  ans.  Il  fut  marié 
trois  fois.  =  Tableau  d'église,  Paris.  —  Partie 
de  ballon,  ib.  —  La  salle  du  Binnenhof,  à  La 
Haye,  pendant  l'assemblée  des  Etats,  en  1651 
(avec  Palamède  Stevens),  La  Haye.  —  Riche 
intérieur  :  la  partie  de  musique,  Rotterdam, 
— Tableau  d'architecture  avec  figures,  Vienne 
(signé  :  Dirk  van  Delen  fecit  anno  Do.  1640, 
chef-d'œuvre).  -  Grand  bâtiment  avec  co- 
lonnes, ib.  (signéi.  —  Le  temple  de  la  Paix 
(figures  de  Booyermans),  Anvers.  —  Vue  de 
plusieurs  palais  italiens  avec  figures,  Berlin. 
—  Conversation  dans  la  rue,  Copenhague.  = 
Bon  dessin.  Les  figures  de  ses  tableaux  sont 
quelquefois  peintes  par  Van  Herp,  Antoine 
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Palamède  Stevens  et  Wouwerman;  ton  clair 
et  argenté,  bonne  perspective  aérienne  et 
linéaire,  brosse  habile.  =  Ventes  :  V.  Ph.  Van 
Dyk,  La  Haye  (1753),  Un  Temple,  42  fl.  — 
V*  Van  Hoven,  Amsterdam  (1755),  Une  Eglise 
romaine,  80  fl.  —  V.  Testas  (1757),  Un  Bal 
masqué,  121  fl.  —  V.  Wierman  (1762),  bâti- 
ments, avec  beaucoup  de  figures,  270  fl.  — 
V.  Braamcamp  (1771),  Une  Eglise  d'une  riche 
architecture,  605  fl.  —  V.  Mefl're  (1863),  Le 
Festin,  2,220  fr. 

Delessard  (Augusfe-J.).  E.  Fr.1827.  Genre, 
paysage.  =  Le  Décameron.  —  Clair  de  lune. 

Delestre  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1800. 
Lyon.  Histoire.  =  Elève  de  Gros.  Egalement 
littérateur.  =  Repentir  de  saint  Pierre. 

Deley  (Jean-Jos.).  E.  Fl.  *  xviiie  siècle. 
Anvers.  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1797. 

Delf  (Coppin).  V.  Coppin. 

Delif  (Jacques-Guillaume),  le  Vieux,  dit 
Delphius.  E.  H.  f  1601.  Delft.  Histoire, 
portrait.  —  Il  avait  fait  un  tableau  où  il  s'était 
représenté  avec  toute  sa  famille,  de  grandeur 
naturelle.  =  Réconciliation  d'Esau  et  de  Ja- 
cob, Vienne  (signé  :  Genesis.  xxxiii.  Iacob 
Willem  Delphivs  A0 1584).=  Sentiment  vrai, 
coloris  un  peu  lourd,  bon  pinceau. 

Oelff(Corneille),  fils  de  Jacques-Guillaume. 
E.  H.  1571.  Delft.  Nature  morte.  =  Elève  de 
son  père  et  de  Corneille  de  Haarlem.  Il  existe 
une  pièce  concernant  l'établissement  d'une 
corporation  des  peintres,  où  Corneille  est  in- 
diqué comme  témoin,  peintre  et  âgé  de  39 
ans;  cette  pièce  est  de  1610,  et  fixe  d'une 
façon  certaine  la  date  de  naissance  de  Cor- 
neille. Doyen  de  Saint-Luc,  à  Delft,  en  1614. 

Delff  (Nicolas),  fils  de  Corneille-Jacques. 
E.  H.  xviie siècle.  Histoire,  portrait.=  Kramm, 
tout  en  nommant  ce  peintre  Nicolas  Cornelisz 
(fils  de  Corneille),  le  donne  comme  le  frère  de 
Roch,  par  conséquent  aussi  de  Corneille  et  le 
fait  naitre  en  1571,  la  même  année  que  son 
père  ;  pour  la  date  de  naissance  de  celui-ci, 
il  donne  d'excellentes  preuves  extraites  des 
archives  de  Saint-Luc  (voir  le  précédent);  ces 
archives  le  mentionnent  comme  ayant  servi 
de  témoin,  en  1610,  étant  âgé  de  39  ans.  Pour 
fixer  l'époque  de  la  naissance  de  son  fils  Ni- 
colas, Kramm  cite  une  verrière,  détruite  pro- 
bablement aujourd'hui,  et  sur  laquelle  il  avait 
peint  lui-même  son  portrait,  âgé  de  23  ans  en 
1594.  Ce  renseignement  est  évidemment  fautif, 
et  M.  Kramm  aurait  dû  s'en  apercevoir  en  le 
comparant  avec  la  naissance  de  Corneille. 
D'autre  part,  Van  Mander  cite,  en  1604,  Nico- 
las Cornelisz  comme  élève  et  neveu  de  Michel 
Mierevelt  «  et  commençant  bien.  »  Il  faut, 
nous  l'avouons,  que  Corneille  se  soit  marié 


jeune  et  que  le  petit  Nicolas  ait  commencera 
peinture  de  bien  bonne  heure  ;  mais  cela  n'est 
pas  impossible;  son  père  peut  s'être  marié  à 
20  ans,  Nicolas,  peut  être  né  en  1592  et  s'être 
trouvé  à  12  ans  élève  de  son  oncle  Mierevelt 
qui,  lui-môme,  à  cet  âge,  était  déjà  un  artiste. 
La  parenté  avec  Mierevelt  nous  parait  une 
confusion  pour  Nicolas.  C'est  son  cousin  ger- 
main, Jacques-Guillaume,  le  Jeune,  fils  du 
graveur  Guillaume,  qui  était  allié  à  Miere- 
veldt,  son  grand-père  maternel.  On  donne 
quelquefois  à  Nicolas  le  prénom  de  Claude.  = 
Peintre  sur  verre. 

Delff  (Roch),  fils  de  Jacques-Guillaume. 
E.  H.  'xviie  siècle.  Delft.  Portrait.  =  Elève 
de  son  père.  =  Portraits  d'arbalétriers,  Delft. 
=  Cité  comme  un  bon  peintre  de  portraits. 

Delff  (Jacques-Guillaume),  le  Jeune,  neveu 
de  Corneille  et  de  Roch.  E.  H.  1619-1661. 
Delft.  Portrait,  marine  (?).  =  Il  était  fils  du 
graveur  Guillaume,  troisième  fils  du  vieux 
Delphius  et  d'une  fille  de  Michel  Mierevelt. 
Son  talent  le  fit  protéger  par  de  puissants 
personnages.  Il  peignit  pour  le  conseil  de 
guerre  de  Delft.  Ce  peintre  remplissait  à  Délit 
des  fonctions  élevées.  Après  sa  mort  on  lui 
éleva  un  beau  monument  en  marbre.  =  Por- 
trait de  femme,  Francfort. 

Delfosse  (A.).  E.  Fl.  *  1865.  Renaix.  His- 
toire. 

Delfbsse  (Auguste).  E.  Fl.  *  1845.  Paysage. 

Delft  (Eugène  Van).  E.  Fl.  *  1845.  Paysage. 

Delgado  (Jean).  E.  Es.  *  1719.  Madrid  (?). 
Histoire.  =  Ami  de  Palomino,  pour  qui  il 
composa  des  vers.  =  Excellente  couleur,  mais 
pinceau  maniéré. 

Delgado  (Pierre).  E.  Es.  *  1529.  Orgaz. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  —  Notre-Dame, 
Orgaz  (signé). 

Deihoy  (Jean),  E.  Fl.  1680.  Huy.  Paysage, 
architecture.  =  Elève  de  Fisen  pour  le  des- 
sin. Voyagea  en  Italie.  Exécuta  trois  paysages 
pour  l'hôtel  de  ville  de  Liège  en  1725-26. 

Delhumeau  (Gustave-H.-J.).  E.  Fr.  1836. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  L.  Cogniet  et  de 
Cabanel.  =  Mort  d'Adonis. 

Delibei»»toi*e  ou  Di  Liberatore  (Ni- 
colas). E.  I.  *  1460.  Foligno.  Histoire.  =  On 
pense  qu'il  étudia  à  Florence.  =  Style  des 
derniers  élèves  de  Giotto. 

I>e  Liemakere.  V.  Liemaekere. 

Deligne  (Adolphe-J.).  E.  Fr.  1818.  CAM- 
BRAI. Genre,  portrait.  =  Portrait  de  Fénelon, 
Cambrai  (musée). 

Deligne  (Aline).  E.  Fl.  *  1845.  Genre. 

Deligny  (Théodore).  E.  Fr.  17981863.  Pa- 
ris. Paysage.  =  Elève  de  Guérin. 

Demie  (François).  E.  Fl.  1817.  Marseille. 
Paysage.  =^  Elève  de  Lapito. 
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Delin  (Jean-Joseph).  E.  FI.  1774  ou  76-1811. 
Anvers.  Histoire,  portrait.  =  Elève  des  Aca- 
démies de  Bruxelles  et  d'Anvers  ;  se  rendit  à 
Paris,  en  1804,  pour  y  continuer  ses  études  et 
y  mourut.  =  Siméon  au  temple,  Anvers  (église 
Saint-Charles).  —  Purification. 

Delin  (Nicolas).  E.  FI.  *  1803.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  La  sainte  Vierge  et  l'En- 
fant, entourés  de  saints  (copie  du  célèbre 
maître-autel  de  la  chapelle  funéraire  de  Ru- 
bens), église  Saint-Jacques,  Anvers.  L'original 
se  trouve  dans  la  même  église. 

Delisle  (Philippe).  E.  Fr.  1795.  Etampes 
(Seine  et  Oise).  Vues. 

i ><  ir  \<  <iu..  (César).  E.  FI.  1821  Pirano 
(près  de  Trieste).  Histoire,  genre.  =  Elève  de 
l'Académie  de  Venise.  Etabli  en  Belgique.  = 
Allégorie  sur  la  prospérité  de  Trieste,  Trieste 
(hôtel-de-ville).  —  Dalila.—  Six  tableaux  avec 
plafond  représentant  l'histoire  du  château, 
Miramar,  près  de  Trieste.  =  Graveur. 

Dello.  E.  I.  1372  (?)-1421  (?).  FLORENCE. 
Histoire,  portrait  et  ornements.  =  Excella  à 
peindre  des  ameublements,  d'après  la  cou- 
tume de  son  temps  ;  les  plus  célèbres  pein- 
tres étaient  employés  à  ce  travail.  Se  rendit 
en  Espagne,  y  devint  peintre  du  roi  Jean  II, 
y  fut  comblé  d'honneurs  et  nommé  chevalier; 
fut  poursuivi  par  l'envie  pendant  un  voyage 
qu'il  fit  à  Florence;  retourna  en  Espagne  et  y 
mourut.  =  On  citait  de  cet  artiste,  en  1587, 
une  toile  de  130  pieds  de  longueur,  représen- 
tant la  bataille  de  la  Higueruela.  =  Un  des 
premiers  qui  commencèrent  à  indiquer  les 
muscles  sur  le  nu  avec  assez  de  précision. 
Sculpteur. 

Delmont  (Dieudonné).  E.  FI.  1581-1644.  St- 
Trond.  Histoire  religieuse.  =  Son  véritable 
nom  était  Van  der  Mont.  C'est  en  Italie  que 
ce  nom  fut  changé.  Elève  de  Rubens  ;  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1608.  Il 
fut  aussi  le  compagnon  de  voyage  de  Rubens 
de  1600  à  1608.  Le  grand  peintre  Thonora 
d'une  amitié  particulière.  Il  travailla  pour  le 
roi  d'Espagne  comme  ingénieur,  après  avoir 
été  employé  à  la  cour  du  duc  de  Neubourg 
qui  l'anoblit.  Il  mourut  dans  sa  ville  natale 
où  il  fut  enterré  à  l'église  de  Saint-Jacques. 
—  La  transfiguration,  Anvers.  —  Même  sujet, 
Nancy.  =  Cet  artiste  avait  de  grandes  con- 
naissances en  architecture  et  en  astrono 
mie. 

Oelobel  (Nicolas).  E.  Fr.  1693-1763.  Paris. 
Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève  de  L.  Boul- 
longne,  le  Jeune  ;  membre  de  l'Académie.  = 
L'âge  d'or.  —  Naissance  de  Vénus. 

Delon  (Jacq.-Fr.).  E.  Fr.  17781838.  Mont- 
pellier. Paysage.  =  Vues  de  Suisse,  Mont- 
pellier (musée). 
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Delonne  (Antoine).  E.  Fr.  1653-1723.  Pa- 
ris. Intérieurs  d'église.=  Un  de  ses  tableaux, 
un  Intérieur  d'un  temple  protestant, fut  vendu 
1900  livres,  en  1779,  à  la  vente  Juvigny.  Gra- 
veur. 

Delonne  (François).  E.  Fr.  *  1686.  His- 
soire,  etc.  =  Agréé  à  l'Académie  en  1686. 
Mort  en  Poméranie.  =  Tableau,  Grenoble 
(musée). 

Dclorme  (Mn,e  Emilie,  née  Raige).  E.  Fr. 
*  1827.  Genre.  =  Les  feuilles  de  saule. 

Delorme  (Julien-Paul).  E.  Fr.  *  1829.  Ver- 
sailles. Miniature.  =  Elève  de  Saint. 

Delorme  (Pierre-Claude-François).  E.  Fr. 
1783-1859.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Girodet.  =  Héro  et  Léandre.  —  Jésus- 
'  Christ  apparaissant  dans  les  limbes,  Paris.  — 
Tableaux,  ib.  (à  l'hôtel  de  ville  et  dans  les 
églisesi.  —  Tableau,  Versailles. 

Delort  (Charles-Ed.).  E.  Fr.  1841.  Nîmes 
(Gard).  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Gleyre  et 
de  Gérôme. 

Delpane  (Jérôme).  E.  1.  f  1856.  BOLOGNE. 

Deipérée  (Emile).  E.  FI.  *  1875.  Liège. 
Histoire.  =  Elève  de  Soubre.  =  Les  députés 
gantois  venant  chez  Charles  le  Téméraire.  — 
Luther  à  Worms. 

Delphine.  V.  Delff. 

Delsol  (Théodore).  E.  Fr.  1819.  Paris. 
Paysage.  =  Environs  de  Bue. 

Delvaux  (Edouard).  E.  FI.  1806-1862. 
Bruxelles.  Paysage.  =  Elève  d'Henri  Van 
Assche  Directeur  de  l'école  de  peinture  de 
Spa.  =  Pays  montagneux  :  coup  de  vent, 
Bruxelles.  —  Site  près  de  la  Sambre,  Haar- 
lem. 

Delvaux  (Ferdinand-Marie).  E.  FI.  1782- 
1815.  Bruxelles.  Histoire,  genre.  =  Elève  de 
Lens;  mort  à  Bologne.  =  Intérieur  du  cloître 
des  Chartreux  à  Rome,  Bruxelles.  —  Intérieur 
d'un  couvent  de  femmes  à  Rome,  ib.  —  Mar- 
tyre de  saint  Etienne,  ib. 

Delvautx.  (Laurent).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Tournai.  =  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc, 
à  Tournai,  en  1717. 

Del  vaux  (Léon).  E.  FI.  *  1845.  Histoire. 

Delvaux  (Marie).  E.  FI.  *  1842.  Paysage. 
=  Environs  de  Spa.  —  Environs  de  Bruxelles. 

Delvenaar  (Ugaart).  E.  H.  *  XVIIe  siècle. 
Paysage.  =  Détails  inconnus. 

Demachy.  V.  Machy. 

Demahis  (Etienne-Achille).  E.  Fr.  1801- 
1843.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Abel 
de  Pujol.  =  Bataille  de  Lutzelberg,  Versailles. 

Demallly  (Henri-Aimé-Charles).  E.  Fr. 
1790.  Lille.  Histoire.  =  Tableaux  d'église, 
Lille. 
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Demanet  (A.).  E.  FI.  *  1842.  Paysage. 
Démange  (Pierre-A.).   E.   Fr.   1802-1853. 
Nancy.  Portrait. 

Demanne  (Mmc).  E.  Fr.  *  1817.  Histoire, 
intérieurs.  =  Jeanne,  fille  de  Raymond,  hui- 
tième comte  de  Toulouse.  —  Intérieur  d'une 
église  de  Paris. 
Demarchy.  V.  Machy. 
Demarne.  V.  Marne. 
Demay.  E.  Fr.  1798.  Mirecourt  (Vosges). 
Paysage,  genre.=  Procession  de  campagne.— 
Fête  de  village.  —  Vue,  Cherbourg  (musée). 
Dentelé.  E.  H.  *  xviie  siècle.  Portrait.  = 
Indiqué  sur  les  livres  d'ordonnance  de  Fré- 
déric-Henri de  Nassau,  comme  ayant  copié, 
par  ordre,  en  1679,  le  portrait  de  ce  prince 
placé  dans  la  chambre  du  conseil. 

Demin  (Jean).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Venise. 
Histoire. 
Demoni.  V.  Moni  (de). 
Demonti.  V.  Franco. 

Demory  (Louis-T.-A.).  E.  Fr.  *  1830.  Ar- 
ras.  Paysage.  =  Elève  de  Hersent. 

Demory  (Charles-T.).  E.  Fr.  1833.  Arras. 
Histoire,  genre.  =  Fils  et  élève  de  Louis. 

Demoulin  (Jérôme-R.).  E.  Fr.  1758-1799. 
Montpellier.  Paysage.  =  Paysage,  Montpel- 
lier (musée). 

Demoussy  (Augustin).  E.  Fr.  1809.  Paris. 
Portrait.  ==  Elève  de  Pujol  et  d'Hersent. 

Denduyts  (Gustave).  E.  FI.  *  1878.  GAND. 
Paysage.  =  Entrée  de  bois.  —  Lever  de  lune. 
Deneuviiie  (Alphonse-Marie).  E.  Fr.  1859. 
Histoire.  =  Elève  de  Picot. 

Deneyn  (Pierre).  E.  H.  1597.  Paysage, 
animaux.  =  Elève  d'Isaac  Van  de  Velde. 

Dénies  (François).  E.  FI.  *  xixe  siècle. 
Bruxelles.  Histoire,  portrait  et  genre.  = 
L'Astronome.  —  Judith  et  Holopherne. 

Denis.  E.  Fr.  *  1426.  Tours.  Histoire,  etc. 
=  Un  autre  peintre  de  ce  nom  fit  au  xve  siècle 
des  miniatures  pour  le  cardinal  d'Amboise. 
Denis  (Louis).  E.  FI.  *  1845.  Histoire,  genre. 
Denis  (Pierre-Jos.).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Lierre.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1773. 

Denis  (Simon-Alexandre-Clément).  E.  FI. 
1755  - 1813.  Anvers.  Paysage.  =  Elève  de 
H.  Antonissen.  Il  naquit  à  la  citadelle  d'An- 
vers qu'habitait  son  père,  officier  au  service 
de  l'Autriche.  Ami  intime  d'Ommeganck;  sur- 
nommé le  Louche;  partit  pour  l'Italie,  en  1786, 
s'y  maria  avec  une  romaine;  s'établit  à  Na- 
ples,  y  fut  nommé  premier  peintre  du  roi;  ac- 
quit une  réputation  méritée  et  y  mourut.  Il 
fut  créé  chevalier.  Il  ne  cessa  de  correspondre 
avec  sa  patrie  et  lui  légua  les  tableaux  que  le 
musée  d'Anvers  possède  de  lui.  =  Paysage  : 
Cascade,  Anvers.  —  Paysage  :  le  Soir,  ib.  — 


Paysage,  ib.  —  Paysage  :  Vue  d'Arpino,  Paris. 
=  Bonne  composition,  exécution  habile,  ton 
de  couleur  désagréable. 

Denise  ou  Denisse  (Jean).  *  1680.'  Fleurs,, 
fruits,  histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Touche 
vigoureuse,  bel  effet. 

Denlsot  (Nicolas).  E.  FI.  1515-1554.  Mons. 
=  Peintre,  graveur,  poète  latin  et  français; 
passa  en  Angleterre,  fut  professeur  des  filles 
de  la  famille  Seymour,  revint  en  France, 
et  y  fut  recherché  comme  bel  esprit.  =  Ses 
tableaux  étaient  fort  peu  estimés. 

Denizard  (Charles-J.).  E.  Fr.  1816.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 

Denizot.  E  Fr.  1367.  Troyes.  =  Minia- 
turiste et  calligraphe. 

Denné  (Rosa).  E.  Fr.  *  1830.  Paysage  en 
miniature.  =  Elève  d'Aubry. 

Donner  (Balthasar).  E.  Al.  1685-1749.  HAM- 
BOURG. Portrait,  fruits,  nature-morte  et  genre. 
=  Elève  d'Ammana,  peintre  médiocre  d'Al- 
tona;  étudia  beaucoup  dans  la  galerie  de  Fré- 
déric II,  à  Berlin;  visita  toutes  les  cours  de 
l'Allemagne  pour  y  peindre  les  portraits  des 
princes  et  des  grands;  fit  plusieurs  voyages 
en  Hollande  et  à  Londres  et  mourut  à  Ros- 
tock;  emporta  au  tombeau  le  secret  d'une 
préparation  de  laque,  employée  dans  toutes 
ses  carnations  et  dont  il  se  servait  avec  un 
art  connu  de  lui  seul.  =  Tête  d'une  vieille 
femme,  Vienne.  —  Tète  d'un  vieillard,  ib.  — 
Portrait  d'un  vieillard,  Berlin.  —  Portrait 
d'homme  avec  une  perruque  poudrée,  ib.  — 
La  vieillesse,  Londres.  —  La  jeunesse,  ib.  — 
Quelques  petits  tableaux,  Saint-Pétersbourg. 

—  La  Famille  du  prince  régnant  de  Holstein 
Gottorp,  château  de  Gottorp,  Holstein;  (chef- 
d'œuvre,  31  figures).  —  Tableaux,  Schwerin. 

—  Miniature  à  la  détrempe,  Hambourg.  — 
Portrait  d'homme  à  cheveux  longs,  ib.  —  Por- 
trait du  bourgmestre  Schele,  ib.  —  Portrait 
d'homme,  (B.  H.  Brockes),  ib.  —  Trois  por- 
traits :  les  Enfants  de  B.  H.  Brockes,  ib.  (ils 
portent  l'inscription  suivante  :  Dernier,  les 
portraits  ;  Van  Schuppen,  les  figures  ;  Von. 
Tham,  les  fleurs  ;  Ferg,  le  paysage).  —  Tête 
de  femme,  ib.  —  Saint  Jérôme,  Dresde.  — 
Cinq  portraits  en  buste,  ib.  —  Deux  portraits 
d'hommes,  ib.  —  Portrait  de  femme,  Paris.  — 
Une  jeune  fille,  Rotterdam.  --  Le  vieux  sa- 
vant, Copenhague.  =  Fini  surprenant  dans 
ses  têtes,  touche  juste,  couleur  vraie,  bonne 
expression,  dessin  souvent  faible  et  incorrect, 
draperies  mal  jetées,  compositions  sans  goût 
et  sans  choix.  Ses  miniatures  à  la  détrempe 
appartiennent  aux  meilleures  productions  de 
ce  genre  de  cette  époque.  =  Ventes  :  V.  Tron- 
chin  des  Délices  (1801),  Portrait  du  peintre, 
500  fr.  —  V.  De  Morny  (1852),  Portrait  de 
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femme  (chef-d'œuvre),  18,000  fr.  —  V.  Mettre 
(1863),  Portrait  de  vieillard,  1,530  fr.  —  V.  De 
Morny  (1865),  Tête  de  vieille  femme,  3,500  fr. 
—  V.  Weyer  (1862),  Portrait  dune  princesse 
de  Mechlembourg ,  1,500  fr.  —  Même  V.  Por- 
trait d'homme,  1,875  fr. 

Denning.  E.  Al.  *  1837.  Peintre  sur  por- 
celaine. 

Dennlog  (S.  P.).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Por- 
trait. 

Denon  (Vivant-Dominique,  Baron).  E.  Fr. 
1747-1825.  Givry  (Saône  et  Loire).  Histoire,  etc. 
=  Elève  de  Claude  Halle.  Nommé  académicien 
en  1787.  Cet  artiste  a  produit  un  nombre  con- 
sidérable de  copies.  Plus  connu  comme  gra- 
veur, lithographe  et  écrivain. 
Dénoter.  V.  Noter  (de). 
Den«  (J.).  E.  FI.  *  1843.  Genre.  =  Elève  de 
F.  de  Braekeleer.  =  Le  retour  des  pêcheurs. 
—  Le  réfractaire. 

Dentigny  (Mme,  née  Nolet).  E.  Fr.  1824. 
Paris.  Portrait,  intérieur,  etc.  =  Elève  de 
L.  Cogniet. 
Dentone  (le).  V.  Curti. 
Dentregque  (Henri).  E.  Fr.  *  1423.  Bour- 
oes.  Histoire.  =  Peintre  du  roi. 

Denuelle  (Alexandre-D.).  E.  Fr.  1818-1879. 
Paris.  Peinture  décorative.  =  Travaux  con- 
sidérables dans  les  monuments  publics  de 
France. 

Denys  (François).  E.  FI.  *  1631.  Anvers  (?)'. 
Portrait.  =  Cet  excellent  peintre  était  resté 
inconnu  jusqu'ici,  mais  grâce  aux  rédacteurs 
du  catalogue  du  musée  d'Anvers  on  sait  au- 
jourd'hui qu'en  1631  il  fut  admis  dans  la  cor- 
poration de  Saint-Luc.  Il  se  maria  à  Anvers 
et  eut  sept  enfants  dont  Jacques  fut  le  sixième. 
En  1655  il  se  fait  inscrire  comme  bourgeois 
forain,  ce  qui  signifie  qu'à  cette  époque  il  fit 
une  absence. 

Denys  (Jacques),  fils  de  François.  E.  FI. 
1644.  Anvers.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Jordaens  et  d'Er.  Quellyn.  Séjourna  en  Italie, 
a  Rome,  Venise,  Naples,  Bologne  et  Mantoue 
où  il  se  fixa.  Il  y  reçut  des  commandes  impor- 
tantes de  la  duchesse  de  Mantoue,  fit  les  por- 
traits de  Cosme  de  Medicis  et  de  sa  famille. 
Il  revint  à  Anvers  après  14  ans  d'absence.  Le 
duc  de  Parme  lui  fit  faire  son  portrait.  En 
1679-80  il  fut  doyen  de  la  Gilde.  =  Portrait  de 
Grégoire  Martens,  chef  homme  de  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc,  Anvers.  —  L'étude  du  mo- 
dèle vivant,  ib.  —  Tableau,  Mantoue  (église 
Saint-Maurice).  —  Dessin  correct,  touche  vi- 
goureuse. Sa  manière  se  rapproche  beaucoup 
plus  de  l'école  italienne  que  de  l'école  fla- 
mande, on  y  remarque  la  décadence  qui  com- 
mençait à  régner  à  cette  époque. 
Oeperthee  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1761- 
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1833.  Reims.  Paysage.  =  Elève  de  Valencien- 
nes;  ne  cultiva  la  peinture  qu'en  amateur.= 
Brouillard  tombant,  Reims.  =  Auteur  de  plu- 
sieurs ouvrages  excellents  sur  l'art  et  les 
artistes. 

Deprez  (Henri).  E.  FI.  1720-1797.  LlEGE. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Penhay  de  Ren- 
deux.  Voyagea  en  Italie  où  il  travailla  chez 
Corrado.  Rentré  dans  sa  patrie  il  fut  sur- 
chargé de  commandes.  =  Tableaux  dans  les 
églises  de  Liège. 

Dequoy.  E.  Fr.  *  xviii0  siècle.  Genre,  por- 
trait. =  Membre  de  l'Académie  française  de 
Saint-Luc,  en  1752.  =  Bon  goût  d'exécution. 

Derhodé.  E.  Fr.  *  1581.  Histoire.  =  Ce 
nom  et  cette  date  se  trouvent  sous  un  des 
vitraux  de  la  cathédrale  de  Reims. 

Deriksem  (Philippe).  E.  FI.  *  xvn*  siècle. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Otto  Venius 
Vint  en  Espagne,  en  1627  et  y  brigua  la  place 
de  peintre  du  roi  Philippe  IV  laissée  vacante 
par  la  mortdeBarthél.  Gonzalès.  =  Il  y  avait  de 
lui,  dans  la  sacristie  des  Carmélites  déchaus- 
sées de  Tolède,  un  tableau  représentant  :  Saint 
Diego  et  une  religieuse  agenouillée  (grandeur 
naturelle).  Puis  une  Vierge  accompagnée 
d'anges,  dans  le  monastère  des  religieuses  de 
San  Pasgual.  On  cite  encore  de  lui  un  portrait 
en  pied  de  l'infante  Marie,  sœur  de  PhilippelV 
et  plus  tard  impératrice  d'Allemagne. 

I>e  Rooee.  V.  Roose. 

Deroy  (Isidore-Laurent).  E.  Fr.  1797.  Pa- 
ris. Aquarelle.  =  Elève  de  Cassas.  =  Solen- 
nité du  sacre  (plusieurs  sujets).  —  Vue  de 
Senlis. 

Deruet  ou  Oervet  (Claude).  E.  Fr.  1588- 
1660.  Nancy.  Histoire,  portrait,  genre,  etc.  = 
Elève  de  Claude  Henriet.  Vécut  à  Nancy 
après  avoir  visité  l'Italie.  Anobli  par  le  grand - 
duc  de  Lorraine,  Henri  II,  et  en  grande  faveur 
près  de  ce  prince.  Louis  XIII  dessina  de  sa 
main  le  portrait  de  Deruet,  probablement 
lorsqu'il  s'empara  de  Nancy,  en  1634  ;  des  vers 
ridiculement  élogieux  furent  mis  sous  cette 
œuvre  retrouvée  à  Nancy,  en  1864.  Contem- 
porain et  rival  de  Callot,  celui-ci  grava  en 
pied  le  portrait  de  son  compétiteur.  =  Les 
Quatre  éléments  (divertissements  de  la  cour 
sous  Henri  IV),  Orléans.  —  Portrait  équestre 
du  duc  Charles  IV,  Nancy.  =  Artiste  de  répu- 
tation. Graveur. 

Desaine  (Charles -Porphyre -Alexandre). 
E.  Fr.  1789.  Lille.  Histoire,  genre,  paysage  et 
portrait.  =  Elève  de  David  et  de  Watelet.  = 
Une  négresse.  —  Guerrier  mourant  pour  la 
croix. 

Ifteaallnguef».  E.  Fr.  *  1550.  Auch.  His- 
toire. =  Fit  des  tableaux  pour  la  cathédrale 
d'Auch. 
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Oc  Snivc.  V.  Sayve  (de). 

Dcsnn  (Charles).  E.  FI.  *  xixe  siècle.  Ma- 
lines.  Paysage.  =  Vue  près  de  Louvain.  — 
Les  dunes. 

Desange»  (Louis-G.).  E.  An.  1822.  Lon- 
dres. Portrait. 

Desangives  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1425  (?). 
France.  Histoire,  portrait.  •=  Habile  peintre 
sur  verre.  =  Belle  intelligence  des  formes  et 
des  draperies. 

Desani  (Pierre).  E.  I.  1595-1657.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  L.  Spada  qu'il  suivit  à 
Reggio.  =  Pinceau  prompt  et  facile. 

Deebarolles  (Adolphe).  E.  Fr.  1801.  Pa- 
ris. Genre,  paysage.  =  Etudia  en  Allemagne; 
abandonna  la  peinture  pour  la  chiromancie. 

Desbarres.  V.  Bar  (de). 

Desbometz  (Jean).  E.  Fr.  *  1400.  Lille. 
=  Cité  dans  les  comptes  de  cette  ville  de  1380 
à  1410. 

Desbordes  (Constant).  E.  Fr.  1827.  Por- 
trait, paysage  et  genre.  =  Elève  de  Brenet. 
=  Le  pauvre  Pierre.  —  Le  chariot  brisé. 

Descamps  (Guillaume-Désiré-Joseph).  E. 
Fr.  1779-1858.  Lille.  Histoire.  =  Elève  de 
Vincent.  Peintre  du  roi  Murât,  à  Naples.  = 
Héroïsme  des  femmes  Spartiates ,  Lille.  — 
Jésus-Christ  portant  sa  croix,  ïb.  —  Et  autres, 
il).  —  Départ  de  l'armée  napolitaine  pour 
Caprée,  Naples.  =  Graveur. 

Descaraps  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1711- 
1791.  Dunkerqtje.  Intérieurs,  décors.  =  Elève 
de  Louis  Coypel,  son  oncle  "maternel  ;  étudia 
les  ouvrages  de  l'école  flamande,  se  perfec- 
tionna à  Paris,  y  devint  élève  de  Largilliôre, 
et  fut  employé  aux  travaux  du  sacre  de 
Louis  XV;  s'établit  à  Rouen;  fonda  dans  cette 
ville  une  école  de  dessin,  obtint  la  formation 
d'une  école  gratuite  dont  il  fut  professeur  et 
directeur  ;  reçu  à  l'Académie  royale  de  pein- 
ture, à  Paris,  en  1764.  Mort  chéri  de  ses 
élèves  et  estimé  de  tous  ceux  qui  le  connu- 
rent. Il  publia  plusieurs  ouvrages  sur  les  arts. 
Sa  Vie  des  peintres  flamands,  hollandais  et 
allemands  est  une  œuvre  inexacte  et  fort 
incomplète,  qui  a  jeté  une  grande  perturba- 
tion dans  les  biographies  des  artistes.  =  Une 
mère  dans  sa  cuisine  avec  deux  de  ses  en- 
fants, Paris.  —  Tableaux,  Rouen,  Dunkerque 
(musée). 

Descamps  (Jean-Bapt.),  fils  du  précé- 
dent. E.  Fr.  1742.-1836.  Rouen. 

Descamps  (Noll).  E.  FI.  *xv°  siècle  (?). 
Peintre  du  Tournaisis.  =  Détails  inconnus. 

Deschamps  (Pierre-H.-A.).  E.  Fr.  1784- 
1867.  Poitiers.  Portraits. 

De  Scoenere.  V.  Scoenere  (de). 

Des  Coudres  (Louis-Ph.).  E.  -Al.  1820. 
Cassel.  Histoire,  genre.  =  Elève  de. l'Acadé- 


mie de  Dusseldorf.  =  Adoration  des  bergers. 

Descourt  (Hubert).  E.  Fr.  *  xvme  siècle. 
Bernay  (Eure).  Portrait.  =  Elève  d'H.  Rigaud. 
Desenne  (Al.-J.).  E.  Fr,  1783-1827.  Paris. 
Histoire,  genre.  =  Trait  de  la  vie  de  Fran- 
çois Ier. 

Desfontaines.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Por- 
trait. =  Détails  inconnus. 

Desforets  (Charles).  E.  Fr.  *  x'vii6  siècle 
Histoire.  =  Premier  prix  de  l'Académie  de 
peinture  de  France,  en  1680,  avec  son  Fratri- 
cide de  Caïn. 

Desfossez  (Charles-Henri,  vicomte).  E. 
Fr.  1764.  Château  de  Cappy  (Oise).  Miniature. 
=  Elève  d'Augustin  et  de  Greuze;  membre  de 
l'Académie  des  beaux-arts  de  Florence,  en 
1808,  et  du  Val  d'Arno,  en  1809. 

Desgoffe  (Alexandre).  E.  Fr.  1805.  Paris. 
Histoire,  paysage.  =  Elève  d'Ingres.  =  Pein- 
tures murales,  Paris  (Saint-Nicolas  du  Char- 
donneret). —  Peintures  à  la  Bibliothèque  Ste- 
Geneviève,  etc.  Paris. 

Desgoffc  (Blaise-A.),  neveu  du  précédent. 
E.  Fr.  1830.  Paris  Portrait,  nature  morte, 
bijoux,  etc.  =  Elève  d'Alexandre. 

Desgranges  (Jean-B,-Ch.).  E.  Fr.  1821. 
Paris.  Genre,  animaux.  =  Elève  de  Drolling 
et  de  Cogniet. 

Deshayes  (Jean).  E.  Fr.  f  1572.  En  PRO- 
VENCE. Histoire.  =  Fixé  à  Paris  où  il  fut  tué 
à  la  Saint-Barthélémy. 

Deshayes  (Jean-Eléazar).  E.  Fr.  f  1848. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Schmidt. 

Deshayes  (Eugène) ,  fils  du  précédent.  E. 
Fr.  1828.  Paris.  Paysage.=Elôve  de  son  père. 

Deshays  (Célestin).  E.  Fr.  1817.  Saint- 
Malo.  Paysage.  =  Elève  de  Galetti. 

Desliays  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1729-1765. 
Rouen.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Colin  de 
Vermont  et  de  Restout,  puis  de  Van  Loo,  en 
1751';  visita  l'Italie;  revint  dans  sa  patrie,  fut 
reçu,  en  1758,  membre  de  l'Académie  royale 
de  peinture  et  devint  gendre  de  Boucher. 
Mort  des  suites  de  ses  dérèglements.  Il  eut  un 
frère,  François-Bruno,  qui  fut  un  artiste  mé- 
diocre. =  Saint  Benoit  recevant  le  Viatique, 
Orléans.  =  Beaucoup  d'expression,  de  vérité 
et  d'imagination;  grande  activité.  Très  ad- 
miré de  son  temps.  =  Ventes  :  V.  Baudouin 
(1770),  Saint  Hippolyte,  220  1.  —  V.  Trouard 
(1779),  Caravanes,  1,507  1.  —  V;  Pourtalès 
(1865),  Jeune  femme  surprise- par  un  indis- 
cret, 2,300  fr. 

Deshington.  E.  Al.  * -XVIIIe  siècle.  Nor- 
wÈGE.  Miniature. 

Desideri  (François).  E.  I.  *  xvne  siècle, 
Pistoie.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Sainte  Claire  et  plusieurs  autres  saintes,  Pis- 
toie (église  de  S.  Piero  Maggiore). 
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Desiderio.  E.  I.  *  xvne  siècle.  Perspec- 
tive. =  Travailla  avec  B.  Corenzio.  =  Célèbre 
dans  son  genre. 

Desjobert  (Louis-Remy-Eugêne).  E.  Fr. 
1817-1B63.  Chateauroux.  Paysage.  =Elèvede 
Jolivartetd'Aligny.=Paysage,auMans(mus.). 

Deslyens  ou  Dclyen  ou  Deslyen 
(Jacques-François).  E.  Fr.  1684-1761.  Gand. 
Portrait.=  S'établit  à  Paris,  y  devint  membre 
de  l'Académie  et  peintre  du  roi  de  France  et 
y  mourut.  =  Il  exposa  plusieurs  portraits  à 
Paris  en  1746.  =  Ventes  :  V.  Bourlier  de  Saint- 
Hilaire  (1783),  Femme  portant  des  reliques, 
d'après  Véronèse,  963 1. 

Desmarest  (Martin).  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle. 
Histoire,  portrait. .  =  Détails  inconnus.=  Ede- 
linck,  Bernard  Picart  et  d'autres,  ont  gravé 
d'après  lui. 

Desmartins.  *  XVIIe  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles.  Logé  au  Louvre. 

Desmedt  (Th.).  E.  FI.  '  1842.  Genre.  = 
L'aumône.  —  Rubens  dans  son  atelier. 

Desmit  (Alexandre).  E.  FI.  1812.  Dunker- 
que.  Histoire.  =  Elève  de  M.  Van  Brée,  à 
Anvers,  où  il  s'établit. 

Desmoles  (Arnaud).  E.  Fr.*  1510.  France. 
Histoire.  =  Travailla  à  Auch,  par  ordre  de 
François,  cardinal  de  Sourdis,  de  1509  à  1513. 
= Vitraux  de  la  cathédrale  d'Auch.  =  Peintre 
sur  verre  d'un  talent  très  supérieur. 

Desmoulins  (Auguste).  E.  Fr.  1788-1856. 
Paris.  Histoire.  =  Siège  de  Rhodes.  —  L'an- 
neau d'Elisabeth.' 

Desmoulins  (Emmanuel).  E.  Fr.  1819. 
Amiens.  Histoire,  portrait.  =  Oreste  au  tom- 
beau d'Agamemnon.—  Herminie  etTancrède. 

Desneux  (Henri).  E.  FI.  *  1598.'  Liège. 
Portrait.  =  Fut  chargé  de  faire,  en  1598,  le 
portrait  de  l'évêque  Ernest  de  Bavière. 

Desnos  (Mme),  née  Louise  Robin.  E.  Fr. 
1807.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Hersent.  =  Portraits,  Versailles  (musée). 

Desnouettes.  E.Fr.*  xvne  siècle.  =  Cité 
par  de  Marolles. 

Desnoyers  (Aug.-Gaspard-Louis  Bou- 
cher, baron).  E.  Fr.  1779-1857.  Paris.  His- 
toire, portrait.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Desnoyers  (Jean  François,  Langin).  E. 
Fr.  1776.  Versailles.  Histoire,  portrait,  pay- 
sage en  miniature  et  à  l'aquarelle.  =  Elève 
de  son  père,  artiste  peu  connu.  =  Tableaux 
d'église  en  Vendée,  en  Bretagne,  en  Alle- 
magne et  en  Italie. 

Désoria  (J.-B.-Fr.).  E.  Fr.  *  1816,  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Restout,  fils.  Visita  l'Ita- 
lie. Professeur  à  Evreux,  à  Rouen,  puis  à 
Metz.  =  Tableaux,  Rouen.  —  Id.,  Rhodez.  ■— 
Id.  Nantes.  —  Sacrifice  d'Iphigénie.— Arrivée 
•  de  l'armée  française  au  port  de  Tentoura. 


Desormealx.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  His" 
toire.  =  Elève  fort  médiocre  de  Michel  Cor- 
neille, le  Jeune. 

Desosier.  E.  Fr.  *  xviii0  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Peintre  sur  verre.  =  Vitraux  au 
parc  de  Versailles. 

Despax  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1709-1773. 
Toulouse.  Histoire.  =  Elève  et  gendre  d'Ant. 
Rivais.  Peintre  renommé  de  l'école  toulou- 
saine. =  David  jouant  de  la  harpe,  Toulouse 
(musée). 

Desperrières  (Mrne).  E.  Fr.  *  1815.  Por- 
trait. =  Portrait  de  Charles  X.  —  Portrait  de 
la  duchesse  de  Berry. 

Despinasse.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire. 
=  Combat  d'Arlon,  Versailles. 

Despleehin.  E.  Fr.  f  1871.  Décorations. 

Despois(André-Jean-Antoine).  E.  Fr.  1787. 
Foissy.  Histoire,  portrait  et  paysage.  =  Elève 
de  David  et  de  Gros.  =  Napoléon  à  Wittem- 
berg.  —  Homère  abandonné. 

Despois  (Mme),  femme  d'André.  E.Fr.1795. 
Paris.  Portrait  en  miniature  et  à  l'aquarelle. 

Desportes  (Alexandre-François).  E.  Fr. 
1661-1743.  Champigneul  (Champagne).  Por- 
trait, animaux  et  nature  morte.  =  Fils  d'un 
laboureur;  fut  envoyé  à  Paris  à  l'âge  de  12 
ans;  il  y  devint  élève  de  Nicaise  Bernaerd, 
Anversois,  qui  avait  puisé  d'excellents  princi- 
pes à  l'école  de  Snyders  ;  ce  Nicaise  Bernaerd, 
établi  à  Paris,est  nommé  simplement  Nicasius 
par  plusieurs  écrivains  français  ;  ami  de  C.  Au- 
dran,  peignit  avec  lui  au  château  d'Anet  et  à 
la  ménagerie  de  Versailles;  se  rendit  en  Po- 
logne, y  peignit  les  portraits  du  roi,  de  la 
reine  et  de  presque  toute  la  cour  ;  rappelé  en 
France,  par  Louis  XIV,  reçu  à  l'Académie,  en 
1699;  suivait  le  roi  à  la  chasse  dont  il  pei- 
gnait les  principaux  épisodes;  visita  l'Angle- 
terre, en  1712;  fut  protégé  par  le  régent  et 
travailla  pour  Louis  XV.  =  Animaux,  Le 
Mans.  —  Cerf  poursuivi  par  des  chiens,  Paris. 

—  Volaille,  gibier  et  légumes,  ib.  —  Gibier  et 
fruits,  ib.  —  Deux  chiens  dans  un  paysage,  ib. 

—  Portrait  en  pied  du  peintre,  ib.  —  Chasse 
au  loup,  ib.  —  Chiens  chassant  des  faisans, 
ib.  —  Et  plusieurs  autres,  ib.  —  Cerf  aux 
abois,  Grenoble.  —  Chasse  au  sanglier,  Lyon. 

—  Chasse  au  cerf,  Rouen.  =  Les  habitations 
royales  regprgaient  autrefois  des  tableaux  de 
ce  peintre..  =  Facilité  rare;  excella  dans  le 
genre  des  animaux  et  de  la  nature  morte. 
Dessin  savant,  grande  vérité  ;  coloris  harmo- 
nieux et  vif,  pinceau  ferme,  touche  moelleuse. 
=  Ventes  :  V.  De  Julienne  (1767),  Nature 
morte,  480  1.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1770),  Ani- 
maux, 699 1.  —  V.  l'Empereur  (1773),  Animaux 
et  fruits,  120  1.—  V.  Lafontaine  (1810),  deux 
tableaux  :   Fruits,  pâté,  jambon,  101  fr;  — 
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V.  Patureau  (1857),  Sujet  de  chasse,  10,700  fr. 
—  V.  Goodricke  (1864),  deux  tableaux  :  Chiens 
et  gibier,  ensemble  2,675  fr.  —  V.  à  Paris,  27 
et  28  avril  (1874),  Les  huitres  et  le  jambon; 
les  deux,  3,000  fr. 

Deeportes  (Claude-Franc.),  fils  de  Fran- 
çois. E.  Fr.  1695-1774.  Animaux.  =  Elève  de 
son  père.  Fut  nommé  membre  de  l'Académie, 
en  1723.  Il  est  plus  connu  comme  littérateur 
que  comme  peintre.  Il  fit  l'éloge  de  Lebrun, 
et  on  lui  doit  un  bon  travail  sur  Y  Etat  de  la 
peinture  et  de  la  sculpture  en  France  dans 
les  siècles  précédents.  =  Gibier,  animaux  et 
fruits,  Paris.  =  Très  inférieur  en  talent  à  son 
père. 

Desportes  (Nicolas),  neveu  de  François. 
E.  Fr.  1718-1787.  Portrait,  animaux.  =  Elève 
de  son  oncle  et  de  Rigaud;  nommé  membre 
de  l'Académie,  en  1757. 

Desportes  de  la  Fosse  (Mme),  née 
Emma  Bruzelin.  E.  Fr.  1810-1869.  Paris.  Fleurs. 
=  Elève  de  Vinchon.  =  Fleurs  et  fruits, 
Amiens  (musée). 

Desprets  (J.  B.).  E.  FI.  f  1821.  Fleurs, 
fruits. 

Desprez  (H.  M.).  E.  FI.  *  1845.  Paysage. 
=  Elève  de  l'école  de  peinture  de  Spa. 

Desprez  (Louis-Jean).  E.  Fr.  1740(?)-1804. 
Lyon.  Histoire,  décorations  et  batailles.  = 
S'occupa  à  Paris  et  à  Lyon;  visita  l'Italie; 
attaché  à  la  cour  de  Gustave  III,  roi  de  Suède, 
comme  peintre  et  architecte;  visita  Londres; 
revint  en  Suède,  reçut  des  marques  d'honneur 
de  plusieurs  souverains  et  mourut  à  Stock- 
holm. =  Tableaux,  Suède.  =  Imagination 
riche,  hardie  et  brillante,  manière  grande  et 
large,  peu  de  fini  et  de  correction.  Auteur  de 
quelques  caricatures  fort  spirituelles. 

Desraix  (Claude-L.).  E.  Fr.  1746-1816.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Casanova. 

Desremaux.  V.  Remaux. 

Dessain  (Emile -François).  E.  Fr.  1808. 
Valenciennes.  Paysage,  genre  et  portrait.  = 
Elève  de  Momal  et  de  Boisselier.  =  Paysage  : 
Zénobie,  Valenciennes.  —  Animaux  dans  une 
prairie,  Douai. 

Destallleur  (Henri-P.-A.).  E.  Fr.  1816. 
Paris.  =  Elève  de  L.  Cogniet  et  de  Signol. 

Destouches  (Paul -Emile).  E.  Fr.  1794- 
1874.  Dampierre  (Seine-Inférieure).  Histoire, 
genre  et  portrait.  =  Elève  de  David,  de  Gué- 
rin  et  de  Gros.  =  Bélisaire.  —  Résurrection 
de  Lazare. 

Desubleo.  V.  Sobleo. 

Détaille  (Jean-B.-E.).  E.  Fr.  1848.  Paris. 
Genre.  =  Elève  de  Meissonnier.  =  Halte  de 
tambours.  —  Le  régiment  qui  passe. 

Déterre  (Eugène).  E.  FI.  *  1842.  Bruges. 
Paysage. 


Detouche  (Laurent-Didier).  E.  Fr.  1815.  — 
Reims.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Paul  De- 
laroche  et  de  Robert  Fleury.  =  Le  cabinet  de 
Richelieu.  —  La  Danse  aux  écus. 

Detrlxhe,  appelé  aussi  Tllmant  Woot 
de  Trixhe.  E.  FI.  *  xvne  siècle.  Liège.  His- 
toire. =  Partit  avec  Douffet  pour  Rome  et  re- 
vint à  Liège  en  1623;  se  fit  Jésuite  et  exécuta 
plusieurs  tableaux  pour  les  églises  de  l'Ordre. 
=  Il  eut  de  la  réputation  de  son  vivant.  La 
signature  d'un  H.  De  Trixhe,  se  trouve  appo- 
sée sur  des  peintures  historiques  d'une  des 
salles  de  l'ancien  palais  des  princes  évêques 
de  Liège  de  la  manière  suivante  :  H.  De  Trixhe 
fecit  1732. 

Detroy  (Nicolas).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Tou  • 
louse.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Chalette, 
artiste  habile.  Peintre  de  l'hôtel  de  Toulouse. 
Il  forma  de  nombreux  élèves  et  habita  quel- 
ques années  Paris. 

Detroy  (François),  fils  de  Nicolas.  E.  Fr. 
1645-1730.  Toulouse.  Histoire,  portrait  et 
genre.  =  Elève  de  Loir  et  de  Cl.  Lefèvre,  à 
Paris;  membre  de  l'Académie  dont  il  devint 
un  des  dignitaires,  et  peintre  chéri  des  fem- 
mes, à  cause  de  l'habitude  qu'il  avait  de  les 
représenter  en  déesse  et  de  donner  aux  laides 
mêmes  un  caractère  de  beauté,  tout  en  con- 
servant la  ressemblance.  Fut  envoyé  en  Ba- 
vière par  Louis  XIV,  pour  y  peindre  la  Dau- 
phine.  Travailla  avec  la  même  vigueur  jusqu'à 
l'âge  de  80  ans.  =  Portraits  du  duc  du  Maine 
et  de  Mme  de  Montespan,  Dresde.  —  Portrait 
du  sculpteur  Des  Jardins,  Paris.  —  Portrait 
de  Mansard,  Versailles.  —  Suzanne  surprise 
au  bain, Saint-Pétersbourg.— Loth  et  ses  filles, 
ib.  =  Peintre  de  mérite,  surtout  dans  le  por- 
trait historié.  =  Ventes  :  V.  Lalive  (1769),  Por- 
trait de  Mouton,  joueur  de  luth,  500  1. 

Detroy  (Jean- François),  fils  de  François. 
E.  Fr.  1679-1752.  Paris.  Histoire,  genre.  = 
Elève  de  son  père,  passa  neuf  ans  en  Italie  et 
revint  en  France,  où  il  jouit  d'une  grande  ré- 
putation; membre  de  l'Académie  en  1708;  fut 
chargé  de  travaux  considérables  que  son  goût 
du  plaisir  et  une  brillante  fortune  lui  firent 
souvent  exécuter  avec  peu  de  soin;  directeur 
de  l'Académie  de  Rome  en  1737  et  décoré  de 
l'ordre  de  Saint-Michel;  se  rendit  à  Naples  en 
1742,  fut  nommé,  l'année  suivante,  prince  de 
l'Académie  de  Saint-Luc  à  Rome.  Mort  dans 
cette  ville  au  moment  où  il  se  préparait  à 
revenir  en  France.  =  Tableaux,  Rome.  — 
Henri  IV  reçoit  les  chevaliers  de  l'ordre  du 
Saint-Esprit,  Paris.  —  Peste  de  Marseille, 
Marseille.  —  La  buveuse  de  chocolat,  Berlin. 
=  Dessin  sans  caractère  et  peu  correct,  cou- 
leur agréable,  manière  funeste  à  la  peinture 
réellement  belle  et  sérieuse.  =  Ventes  :  V. 
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Lalive  de  Jully  (1770),  Suzanne  et  les  vieil- 
lards, et  Loth  et  ses  deux  filles,  951  1.  —  V. 
Conti  (1777),  Jugement  de  Salomon  et  Esther 
devant  Assuérus,  463  1.  —  Armide,  820  1.  — 
V.  Menars  (1782),  Bethsabëe  sortant  du  bain, 
473  fr. 

Detpoy  (Jean),  fils  de  Nicolas.  E.  Fr.  Vers 
1640-1691  (?).  Toulouse.  Histoire.  =  Elève  de 
son  pure.  Peintre  de  l'hôtel-de-ville.  Il  fonda 
en  1679,  à  Montpellier,  une  Académie  de  pein- 
ture qui  ne  put  subsister  longtemps.  Il  fit  le 
voyage  d'Italie.  La  biographie  toulousaine 
le  fait  mourir  dans  le  xvme  siècle.  Les  dates 
de  naissance  et  de  mort  de  ce  peintre  sont 
contestées.  =  Conception  de  la  Vierge,  Tou- 
louse. —  Et  autres,  ib.  —  Tableaux,  Montpel- 
lier. =  Graveur. 

Deuren  (Otto  Van).  E.  H.  *  1694.  Genre. 
as  Détails  inconnus.  =  Ermite  lisant  dans  une 
grotte,  Dresde;  (signé  0.  V.  DEUREN,  fecit, 
1694).  =  Maître  très  rare. 

Deurer.  E.  Al.  *  1837.  Manheim.  Genre, 
histoire. 

Deurwerders  (Martin).  E.  FI.  f  1690. 
Histoire.  =  Elève  d'Arn.  Quellyn,  à  Anvers, 
en  1644-45;  reçu  franc-maitre,  en  1646-47.  L'in- 
scription de  sa  dette  mortuaire  lui  donne  le 
titre  de  Doyen.  =  Parmi  les  tableaux  ayant 
appartenu  aux  Jésuites  et  déposés  à  Gand  en 
1777,  on  cite  de  lui  une  Adoration  des  ber- 
gers, d'une  belle  composition  et  d'un  coloris 
clair  et  vif. 

Deusteli  (J.).  E.  Fr.  1784-1860.  Nidervil- 
ler.  Genre.  =  Elève  de  Girodet.  =  Scène 
d'hôpital  militaire.  —  Les  Oies  du  frère  Phi- 
lippe. 

Deutch  (Nicolas-Emmanuel).  E.  Al.  1484- 
1530.  Berne.  HUtoire,  portrait.  =  Issu,  d'après 
Sandrart,  d'une  famille  noble  d'Angleterre, 
réfugiée  en  Suisse;  d'après  Fuessli,  au  con- 
traire, son  véritable  nom  serait  Cholard  et 
lui-même  serait  d'origine  française;  quatre  de 
.ses  fils  furent  peintres  et  graveurs  comme  lui  ; 
un  seul  mérite  d'être  cité,  c'est  Jean-Rodol- 
phe-Emmanuel (voir  ce  nom).  =  L'ouvrage  le 
plus  remarquable  de  Deutch  est  une  suite  de 
six  estampes,  représentant  les  Vierges  folles 
et  les  Vierges  sages.  =  Graveur  très  estimé. 
Ses  tableaux  se  distinguent  difficilement  de 
ceux  des  autres  maitres  de  son  époque. 

Deutch  (Jean-Rodolphe-Emmanuel),  fils 
de  Nicolas-Emmanuel.  E.  Al.  *  1560.  Bale. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Maximin;  ses 
tableaux,  comme  ceux  de  son  père,  sont  con 
fondus  avec  les  ouvrages  de  ses  contempo- 
rains. =  Son  œuvre  de  gravure  représente 
les  principales  villes  de  l'Europe,  dont  elle 
fait  connaître  l'état  pittoresque  au  xvie  siècle 
=  Ses  gravures  sont  très  estimées. 


Devedeux  (Louis).  E.  Fr.  1820.  Clermont- 
Ferrand.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  P.  De- 
laroche  et  de  Decamps. 

Deventer  (Jean-Frédéric  Van).  E.  H.  1822. 
Bruxelles.  Paysage.  =  Elève  de  Van  de  Sande 
Bakhuyzen.  =  Graveur. 

Devei-ia  (Jacques -Jean-Marie- Achille). 
E.  Fr.  1800-1857.  Paris.  Genre.  =  Dessinateur. 
=  Elève  de  Lafitte  et  de  Girodet.  =  L'aprôs- 
dinée  chez  Bartholo.  —  Philippe  le  Bon  et  sa 
maîtresse. 

Oeveria;(Eugône-François-Marie-Joseph), 
frère  du  précédent.  1805-1865.  Paris.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  Girodet.  Mort  à  Pau.  — 
Mort  de  Jeanne  d'Arc,  Angers.  —  Naissance 
de  Henri  IV,  au  Luxembourg. 

Deveria  (MllG  Laure).  E.  Fr.  *  1837.  Fleurs. 

Devers  (Joseph).  E.  Fr.  *  1850.  Turin. 
Email.  =  Elève  d'Ary  Sheffer  et  de  Picot. 

Oevïiiei-s  (George).  E.  Fr.  *  1815.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  David.  =  Enée  sauvant 
son  père  de  l'incendie  de  Troie.  —  Mort  de 
Patrocle. 

Oeviiiiers  (Hyacinthe-Rose).  E.  Fr.  1794. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Guérin 
et  de  Gros.  =  Sapho  et  Phaon. 

Oeviiiy  (Théodore -Louis).  E.  Fr.  1818. 
Metz.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Maréchal 
et  de  P.  Delaroche.  =  Marabout  de  Sidi-Bra- 
him.  —  Triomphe  de  Bacchus. 

Devis  (Arthur-Guillaume).  E.  An.  1762-1822. 
Histoire,  portrait.  =  Voyagea  dans  les  Indes. 
=  Mort  de  Nelson. 

Devise».  V.  Visch  (de). 

Devos  (Pierre).  E.  FI.  f  1545.  =  Mort  à 
Anvers. 

De  Vos.  V.  Vos  (de). 

Devosge  (François).  E.  Fr.  1732-1811. 
Gray.  Histoire.  =  Fondateur  de  l'école  de 
dessin,  peinture  et  sculpture  de  Dijon;  mem- 
bre de  l'Académie  de  cette  ville  et  de  celle  de 
Besançon.  =  Nativité,  Toulongeon. 

Devosge  (Anatole),  fils  de  François.  E.  Fr. 
1770.  Dijon.  Histoire.  =  Elève  de  son  père  et 
de  David;  directeur  et  professeur  de  peinture 
à  l'Ecole  des  beaux-arts  de  sa  ville  natale; 
membre  de  l'Académie.  =  Dévouement  de  Ci- 
mon,  fils  de  Miltiade,  Dijon.  —  Hercule  déli- 
vrant Phillo,  ib. 

Devouge  (Louis  Benjamin-Marie).  E.  Fr. 
1770-1842.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Regnault  et  de  David;  séjourna  en  Russie; 
professeur  au  grand  collège  de  Lyon.  =  Des- 
cente de  croix,  Orléans.  —  Résurrection,  en 
Bretagne.  —  Tableaux,  Saint-Pétersbourg. 

Devriendt  (Jean).  E.  FI.  1809-1868.  GÀND 
Paysage,  fleurs.  =  Elève  d'Engel  et  de  E.  d 
Block.  =  Le  moulin.  —  Jeunes  orpheline 
cueillant  des  fleurs  dans  un  jardin. 
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Oevrlendt  (Clémentine),  fille  de  Jean. 
E.  FI.  1840.  Gand.  Fleurs,  fruits.  =  Elève  de 
son  père. 

Oevrlendt  (Albert),  fils  de  Jean.  E  FI. 
1843.  Gand.  Histoire.  =  Elève  de  son  père  et 
de  V.  Lagye.  =  Jacqueline  de  Bavière  et 
Philippe-le-Bon.  —  Charles-Quint  à  Yuste. 
—  Excommunication  de  Bouchard  d'Avesnes, 
Bruxelles.  =  Graveur.. 

Oevrlendt  (Julien),  fils  de  Jean.  E.  FI. 
1842.  Gand.  Histoire.  =  Elève  de  son  père  et 
de  V.  Lagye.  =  Cantique  de  Noël.  —  Elisa- 
beth de  Hongrie  à  Eisenach.  —  La  veillée  de 
sainte  Cécile. 

Oevrïendt.  V.  Floris. 

Oevries  (Jean).  E.  FI.  f  1628.  Bruxelles. 
=  Peintre  sur  verre  d'un  grand  talent. 

Devuez  (Arnould).  E.  Fr.  1642-1720.  Saint- 
Omer.  Histoire,  portrait  et  bas-reliefs.  = 
Elève  de  frère  Luc,  récollet  à  Paris,  où  il  fut 
envoyé  sur  la  recommandation  d'un  juif  qui 
lui  avait  donné  les  premières  notions  de  pein- 
ture; visita  l'Italie;  rappelé  en  France  par 
Lebrun  afin  d'aider  cet  artiste  dans  ses  im- 
menses travaux;  l'envie  força  Devuez  à  quit- 
ter la  cour;  partit  pour  la  Turquie  et  passa 
un  an  à  Constantinople.  Il  avait  été  reçu  à 
l'Acacémie,  en  1681.  Protégé  par  la  mère  du 
prince  Eugène  et  le  ministre  Louvois.  Se  re- 
tira à  Lille,  y  occupa  la  place  d'échevin  et  y 
mourut.  =  Tableaux  d'église  et  beaucoup  de 
portraits,  Lille.  =  S'inspira  de  Raphaël  dans 
ses  compositions;  dessin  correct,  de  l'harmo- 
nie; imitait,  dans  ses  bas-reliefs,  le  marbre  à 
s'y  méprendre;  mauvais  coloriste. 

Oeweirdt  (Fr.-Charles).  E.  FI.  1799-1855. 
Bruges.  Histoire.  =  Elève  du  peintre  de  por- 
traits Fr.  Simonau  et  de  Jos.  Ducq.  Visita  la 
France;  ouvrit  une  école  de  dessin,  à  Bruges, 
en  1830,  puis  à  Bruxelles,  en  1840;  entreprit 
un  ouvrage  sur  l'art  dont  le  premier  volume 
seulement  a  pu  être  achevé. 

Dewael.  V.  Wael  (de). 

Oewilde  (Samuel).  E.  An.  1748-1832.  Por- 
trait. =  Exécuta  beaucoup  de  portraits  d'ac- 
teurs. 

Oe  Wilde  (Gil.).  E.  FI.  f  1503.  Brabant  (?). 
=  Chanoine  de  Saint- Augustin.  =  Au  couvent 
de  Sainte-Barbe  à  Tamise  il  exécuta  des  mi- 
niatures habilement  faites. 

Dewinne  (Liévin).  1822-1880.  Gand.  Por- 
trait. =  Elève  de  Félix  Devigne.  =  Portrait 
de  Léopold  I,  Bruxelles.  —  Portrait  de  Lord 
Sandtford. 

Oevman  (Gérard,  Jacques  et  Thierry).  E. 
H.  *  xviie  siècle.  Haarlem.  =  Gérard  est  cité 
dans  les  registres  de  la  gilde,  en  1594  ;  Jacques 
était,  en  1643,  élève  de  Salomon  de  Bray  et 
Thierry  était  vinder  de  la  gilde  en  1649. 
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Oeymnns  ou  Vandeynum  (P.).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Poissons,  nature  morte.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Ecrevisse,  fruits  et  verre 
sur  une  table,  Varsovie.  —  Raisins  'et  fruits, 
ib.  (signés  tous  deux  :  P.  Vandeynum).  = 
Peintre  médiocre. 

Deyns  (Jacques).  E.  FI.  1645-1704.  Anvers. 
=  Elève  d'Erasme  Quellyn.  =  Cet  artiste,  sur 
lequel  les  historiens  n'ont  laissé  que  fort  peu 
de  renseignements,  ne  serait-il  pas  le  même 
que  Jacques  Denys  ? 

Oeynum  ou  Deynen  (Guillaume  Van). 
E.  FI.  *  1614.  Miniature.  =  Peintre  de  la  cour 
d'Albert  et  d'Isabelle.  Etranger  à  la  ville  de 
Bruxelles,  la  gilde  des  peintres  voulut  l'em- 
pêcher de  travailler  pour  des  particuliers;  le 
magistrat  et  le  conseil  de  Brabant  donnèrent 
gain  de  cause  à  la  gilde,  mais  les  archiducs 
octroyèrent  au  peintre  l'acte  d'exemption; 
Vandeynum  était  attaché  à  leurs  personnes 
en  qualité  d'enlumineur.  On  cite  encore  un 
Antoine  Vandeynum,  élève  de  Fr.  Francken, 
le  vieux,  en  1595,  franc-maître  en  1616-1617. 

Deynum  (Jean-Baptiste  Van).  E.  FI.  1620- 
1668.  Anvers.  Histoire,  portrait  et  paysage. 
=  Il  peignit  beaucoup  en  miniature  et  tra- 
vailla pour  la  cour  d'Autriche  et  celle  d'Es- 
pagne. Il  était  capitaine  de  la  garde  bour- 
geoise. =  Ses  tableaux  à  la  détrempe  sont 
renommés  pour  leur  coloris  moelleux,  leur 
ordonnance  pleine  de  goût  et  leur  correction. 

Deyrolle  (Lucien).  E.  Fr.  1809.  Paris- 
Fleurs. 

Oeyster  (Louis  de).  E.  FI.  1656(?\-1711. 
Bruges.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Maes.  Il  voya- 
gea longtemps  en  Italie  avec  son  ami  A.  Van 
den  Eeckhoute  dont  il  épousa  la  sœur.  Reçu 
maître  dans  la  corporation  des  peintres,  à 
Bruges,  en  1688.  Son  talent,  longtemps  ignoré, 
se  fit  jour  et  bientôt  les  élèves  et  la  fortune 
arrivèrent  chez  lui;  malheureusement  il  cul- 
tiva trop  d'arts  différents  à  la  fois  et  il  perdit, 
aussi  vite  qu'il  les  avait  gagnés,  ses  admira- 
teurs et  son  argent.  Ce  grand  peintre  fut  par- 
fois sur  le  point  de  mourir  de  misère.  =  Job 
sur  le  fumier,  Bruges.  —  Ermite  au  désert,  ib. 

—  Erection  de  la  croix,  ib.  (église  Sainte- 
Anne).  —  Un  Combat  de  bergers,  ib.  (esquisse). 

—  Résurrection  de  Lazare,  ib.  (hôpital).  — 
Portrait  d'Hubert  Audejans,  ib.  =  Il  se  rap- 
procha parfois,  pour  le  coloris  et  le  dessin, 
d'Ant.  Van  Dyck.  Beaucoup  de  fini,  même 
dans  ses  esquisses,  manière  large,  belle  com- 
position. Ses  tableaux  ont  perdu,  par  le  temps, 
tout  leur  éclat.  Excellent  graveur  à  l'eau- 
forte. 

Oeyster  (Anne  de),  fille  de  Louis.  E.  FI. 
1690-1747.  Bruges.  Histoire,  paysage.  =  On  la 
croit  élève  de  son  père  dont  elle  imitait  si  bien 
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les  tableaux,  que  les  connaisseurs  eux-mêmes 
s'y  trompaient  souvent;  elle  possédait  des 
talents  remarquables  et  était  excellente  mu- 
sicienne. =  On  connaît  peu  de  tableaux  de  ce 
peintre.  Elle  écrivit  la  vie  de  son  père. 

D'Hooghe.  V.  Hooghe  (d'). 

Diamante  (Fra).  E.  I.  f  1440  (?).  Pra/TO 
(Toscane).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  frère 
Philippe  Lippi,  qui  lui  portait  une  très  grande 
affection;  religieux  carmélite.  =  Imita  avec 
succès  la  manière  de  son  maître. 

Diamantini  (le  chevalier  Jean-Joseph). 
E.  I.  1660  (?)- 1708  ou  1722.  Fossombrone  (Ro- 
magne).  Histoire.  =  S'établit  à  Venise;  y  fit 
un  grand  nombre  d'ouvrages  pour  des  édi- 
fices publics  et  particuliers,  en  compagnie 
des  artistes  les  plus  célèbres  de  cette  époque. 
Comme  il  ne  signait  jamais  ses  tableaux,  on 
les  confondit  parfois  avec  ceux  du  Titien.  = 
Adoration  des  mages,  Venise.  —  David  vain- 
queur de  Goliath,  Dresde.  =  Pinceau  ferme, 
bonne  couleur;  manière  de  l'école  vénitienne. 

Diana  (Benoît).  E.  I.  *  1500.  Venise.  His- 
toire, portrait.  =  On  ignore  quel  fut  son  maî- 
tre; un  de  ses  tableaux  le  fit  mettre  sur  la 
même  ligne  que  Jean  Bellini.  =  Sainte  Lucie, 
Venise.  —  La  Vierge,  l'Enfant  et  quatre  saints, 
ib.  (Acad.  signé  :  Benedictus  Dian^e  pix).  = 
Un  des  artistes  qui  contribuèrent  le  plus  aux 
progrès  de  l'art  en  Italie.  Son  style  se  rap- 
proche de  celui  du  Giorgion. 

Diana  (Christophe).  E.  I.  1553.  San  Vito 
(Frioul).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Pom- 
ponio  Amalteo.  =  Jésus-Christ  crucifié,  en- 
touré de  la  Vierge  et  de  saint  Jean,  San  Vito. 
=  Dessin  pur,  coloris  vrai. 

Dianti  (Jean-François).  E.  I.  f  1576.  His- 
toire. =  Elève  du  Garofolo. 

Diftz  (François).  E.  Es.  *  1753.  Genre.  = 
Détails  inconnus.  =  Enlèvement  de  Déjanire. 
=  Dessin  très  pur;  bonne  composition. 

Diaz  (Gaspard).  E.  Es.  f  1571.  Portugal. 
Histoire.  =  Elève  de  Raphaël  et  de  Michel  - 
Ange;  ses  talents  lui  méritèrent  le  surnom  de 
Raphaël  portugais  ;  quelques  auteurs  parlent 
d'un  Gaspard  Dies,  qui  n'est  autre  que  Gas- 
pard Diaz.  =  Pinceau  suave;  dessin  très  cor- 
rect, passions  merveilleusement  exprimées. 

Diaz  (le  frère  Ginès).  E.  Es.  Villena.  His- 
toire. =  Religieux  de  la  chartreuse  de  Porta 
Cosli.  =  Artiste  médiocre;  ayant  cependant 
quelque  élévation  dans  ses  compositions. 

Diaz  (Gonzalès).  E.  Es.  *  1499.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Peignit,  en  1498,  des  sta- 
tues dans  la  cathédrale  de  Séville.  =  Beau 
dessin  et  bon  coloris. 

Diaz  (Jacques-Valentin).  E.  Es.  f  1660.  Val- 
ladolid (?).  Perspective.  =  Fondateur  de  Vhos- 
pice  de  la  Miséricorde,  où  il  est  enterré.  = 
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Tableaux,  Valladolid.  =  Admirable  entente 
de  la  perspective. 

Diaz  de  Aragon  (Joseph).  E.  Es.  *  1661. 
Valladolid.  Genre.  =  Détails  inconnus. 

Diaz  de  Aragon  (Pierre),  fils  de  Joseph. 
E.  Es.  *  1681.  =  Détails  inconnus. 

Diaz  de  la  Pena  ( Narcisse- Virgile). 
E.  Fr.  1808-1877.  Bordeaux.  Genre,  paysage, 
etc.  =  Elève  de  Sigalon.  =  Son  fils  aîné, 
peintre  comme  son  père,  mourut  en  1860  à 
l'âge  de  25  ans.  =  Vue  du  Bas  Préau.  —  Les 
Bohémiens.  =  Ce  peintre  s'est  fait  remarquer, 
surtout  dans  des  Intérieurs  de  bois,  par  des 
effets  de  lumière  d'une  grande  intensité. 

Diaz  Morante  (Pierre).  E.  Es.  *  1630. 
Genre,  etc.  =  Il  fut  dénoncé  à  l'inquisition 
parce  qu'il  écrivait  des  deux  mains,  et  consi- 
déré comme  sorcier  pour  ce  fait.  =  Publia  de 
1623  à  1631,  son  ouvrage  intitulé  :  Instruction 
de  los  principios. 

Dieht  (T.).  E.  H.  Nature  morte.  =  Genre 
de  Guillaume  Kalf  ;  il  n'est  cité  par  aucun  bio- 
graphe si  ce  n'est  par  Gault  de  Saint-Germain, 
qui  parle  de  quelques-uns  de  ses  tableaux. 

Dichtl  (Martin).  E.  Al.  *  1630.  Genre.  = 
Travailla  à  Nuremberg.  —  Graveur  en  ma- 
nière noire. 

Diday  (François).  E.  Fr.  1812-1877.  Genève. 
Paysage.  =  Paysage  montagneux  avec  un 
torrent,  Munich.  —  Le  chêne  et  le  roseau, 
Genève  (musée). 

Diddaert  (Henri).  E.  FI.  *  1845.  Genre.  = 
Elève  d'E.  de  Block. 

Diderik.  E.  H.  *  1428.  Histoire.  =  Cité 
comme  un  grand  artiste  qui  avait  peint,  en 
1428,  un  tableau  d'autel  (saint  Christophe) 
pour  l'église  même  d'Utrecht.  On  suppose  que 
ce  prénom  se  rapporte  à  Thierry  et  s'applique 
à  l'un  des  peintres  renommés  de  cette  époque. 

Didier  de  Vie.  E.  Fr.  *  1561.  NANCY.  == 
Exécuta,  en  1561,  les  peintures  du  jeu  de  paume 
par  ordre  du  duc  de  Lorraine. 

Didier  (Martin-Pape).  E.  Fr.  *  1600.  =  Cé- 
lèbre peintre  émailleur  du  Roi.  =  Imita  les 
italiens.  Grand  style,  goût  distingué. 

Didier.  E.  Fr.  *  1752.  Portrait.  =  Membre 
de  l'Académie  française  de  Saint-Luc. 

Didier  (Alfred)'  E.  Fr.  1840.  Paris.  His- 
toire, paysage,  etc.  =  Elève  de  Barrias.  = 
Mort  de  Bayard.  —  Vallon  de  Marsaline. 

Didier  (Elisabeth  Bignet,  Mme).  E.  Fr. 
1807-1877.  Paris.  Peintre  sur  porcelaine.  = 
Elève  d'Abel  de  Pujol.  =  Mariage  de  sainte 
Catherine,  d'après  le  Corrége. 

Didier.  E.  Fr.  "  1830.  Décorations. 

Didier  (Jules).  E.  Fr.  1831.  Paris.  Histoire, 
paysage,  etc.  =  Elève  de  L.  Cogniet  et  de 
Laurens.  Prix  de  Rome  (paysage  historique)- 
=  Picadores  romains,  Amiens. 
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Diébolt,  le  Vieux.  E.  Fr.  f  1822.  Paysage 
marine.  =  Détails  inconnus.  =  Effets  de  nuit, 
d'orage,  de  pluie,  de  matin,  de  soir. 

Diéboit  (Jean-Michel),  le  Fils.  E.  Fr.  1779. 
Paysage,  animaux.  =  Elève  de  Suvée  et  de 
Demarne. 

Diedrich.  E.  Al.  1791  (?).  Biebrach.  His- 
toire. =  Les  Juifs  se  rendant  à  la  terre  pro- 
mise, Stuttgard.  —  Le  Triomphe  de  Bacchus 
(fresque). 

DiefTenbach  (H.  A.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 
Wirsbaden.  Histoire,  genre.  =  Ecole  de 
Knaus.  =  La  veille  des  noces. 

Dieffenbrunner  (George).  E.  Al.  1718- 
1786.  Mittewald  (Bavière).  Histoire.  =  Pein- 
tre à  fresque.  Etudia  à  Rome  et  s'établit  à 
Augsbourg.  =  Graveur. 

Dielai  (le).  V.  Surchi. 

Dielen  (Adrien  J.  G.  Van).  E.  H.  1772-1812. 
Utrecht.  Paysage.  =  Reçut  une  brillante 
éducation;  nommé  maire  d'Utrecht  en  1811. 
Cultiva  les  lettres  et  les  arts  en  amateur.  = 
Beaucoup  de  fini,  ton  agréable.  Graveur. 

Oieien  (Guillaume  M.  J.  Van),  fils  d'Adrien. 
E.  H.  1805.  Utrecht.  Paysage.  =  Peintre 
amateur.  Directeur  des  écoles  de  dessin  et 
d'architecture  de  sa  ville  natale. 

Oieien  (H.  Van).  V.  Romondt  (Van). 

Dielman  (Pierre-Emm.).  E.  FI.  1800-1858. 
Gand.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  l'Académie 
de  Gand.  =  S'établit  à  Bois-le-Duc  où  il  devint 
directeur  de  l'Académie  et  où  il  mourut.  Beau- 
père  du  peintre  Eug.  de  Block.  =  Pêcheurs 
de  Scheveningue.  —  L'attente. 

Dielman  (Ch.).  fils  de  Pierre.  E.  FI.  *  1860. 
Animaux. 

Dielmaon.  E.  Al.  *  1840.  Genre. 

Diemen  (C.  Van).  E.  H.  *  1700.  Portrait.  = 
On  pense  qu'il  était  de  Gouda  et  qu'il  ne  pei- 
gnit qu'en  miniature. 

Diemerbroeck  (Ger.  Van).  E.  H.  *  1597. 
Peintre  sur  verre.  =  Il  travaillait  à  Utrecht 
et  fut  employé  pour  le  compte  de  la  ville. 

Dien  (L.  C.  J.).  E.  Fr.  1817.  Histoire,  por- 
trait. =  Fils  de  Claude  Marie  François  qui  est 
plus  connu  comme  graveur. 

Dien  (L.  F.  A.).  E.  Fr.  1832.  Paris.  Pay- 
sage. 

Diepen  (Hubert).  E.  FI.  '  1818.  Tilbourg, 
Paysage.  =  Vallée  de  Macugnana.  —  Lacs  et 
glaciers  de  la  haute  Engadine. 

Diepenbeeck  (Abraham  Van).  E.  FI. 
1599-1675.  Bois-le-Duc.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Rubens.  On  ne  sait  en  quelle  année 
il  vint  s'établir  à  Anvers,  mais  on  suppose 
que  ce  fut  vers  1629;  en  1636,  il  fut  inscrit  au 
nombre  des  bourgeois  de  cette  ville;  cet  acte 
nous  apprend  qu'il  est  né  à  Bois-le-Duc,  sans 
indiquer  en  quelle  année;  mais,  dans  un  pro- 


cès concernant  une  vente  de  tableaux  attri- 
bués à  Van  Dyck,  il  déclare  être  né  en  1599; 
franc-maitre  de  Saint-Luc  en  1638,  il  n'en  lut 
pas  doyen,  malgré  les  assertions  contraires; 
revenu  en  Belgique,  il  s'y  occupa  activement 
et  produisit  un  grand  nombre  de  tableaux  et 
de  dessins  dont  la  plupart  ont  été  gravés  par 
Pontius  et  Bolswert.  Il  travaillaquelque  temps 
en  Angleterre  sous  le  règne  de  Charles  Ier. 
On  croit,  sans  pouvoir  l'affirmer,  qu'il  visita 
l'Italie.  =  Episode  de  la  vie  de  saint  Norbert, 
Deurne,  près  d'Anvers  (dans  l'église  de  ce  vil- 
lage, chef-d'œuvre).  —  Portraits  de  quatre 
aumôniers  (vitraux  de  la  cathédrale),  Anvers. 
—  Saint  Norbert  au  milieu  d'une  guirlande 
de  fleurs  (cathédrale),  ib.  —  Extase  de  saint 
Bonaventure  (musée),  ib.  —  Verrières,  ib. 
(église  Saint- Jacques)  —  Diane  et  les  nymphes 
poursuivies  par  les  satyres,  Stockholm.  — 
Portraits,  Paris.  —  Clélie  passant  le  Tibre 
avec  ses  compagnes,  ib.  —  Même  sujet,  Ber- 
lin. —  Mariage  de  sainte  Catherine,  ib.  — 
Saint  François  adorant  le  saint  Sacrement, 
Bruxelles.  —  Le  néant  des  grandeurs  humai- 
nes, Vienne.  —  Descente  de  croix,  ib.  —  Nep- 
tune et  Amphitrite  entourés  d'amours,  Dresde. 
=  Il  peignit  également  sur  verre.  Du  goût, 
de  l'imagination;  ordonnance  et  pinceau  spi- 
rituels; beau  coloris;  touche  vigoureuse;  peu 
d'expression.  =  Ventes  :  V.  De  Neufville,  à 
Amsterdam  (1765),  Diane  et  ses  nymphes, 
350  fi.  —V.  Neyman  (1766),  Portrait  d'un  évê- 
que,  50  1.  —  V.  Lebrun  (1791),  Les  préparatifs 
d'un  sacrifice  dans  le  temple  de  Mars  et  de 
Vénus,  400  fr.  —  V.  Northwick  (1859),  Une 
datne  avec  un  enfant  endormi,  18  gui  nées. 
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Diependael  ou  Diependale  (Henri 
Van).  E.  FI.  *  1483.  Louvain.  Peintre  sur  verre. 
=  Travailla  à  la  Chartreuse  de  Louvain  ainsi 
que  pour  l'hôtel-de-ville.  Il  avait  épousé  la 
fille  du  verrier  Rombaut  Keldermans  dont  il 
était  l'èleve.  On  constate  qu'il  ne  vivait  plus 
le  3  décembre  1509.  =  Peintre  -  verrier  de 
grande  réputation. 

Diependael  ou  Diependale  (Jean)  fils 
d'Henri.  E.  FI.  *  1525.  Louvain.  Peintre  sur 
verre.  =  Elève  de  son  père,  fit  partie  du  ma- 
gistrat de  la  cité;  doyen  de  la  draperie  en 
même  temps  qu'Albert  Bouts;  homme  très 
considéré.    Travailla    pendant    de    longues 
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années  pour  sa  ville  natale  ainsi  que  pour  les 
églises  et  couvents  du  district,  parmi  lesquels 
nous  citerons  la  Chartreuse  de  Louvain.  Il 
était  mort  avant  avril  1538.  Ses  fils  Adrien, 
Arnould  et  Conrard  suivirent  la  carrière  pa- 
ternelle. Un  membre  de  la  môme  famille  s'éta- 
blit à  Milan  où  on  le  nomma  Profondavalle. 
(V.  ce  nom). 

Diepraam  (Abraham).  E.  H.  *  XVIIIe  siècle. 
Paysage,  etc.  =  Elève  d'A.  Brauwer.  En  1648, 
il  entra  dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Dordrecht  :  pauvre  et  malheureux,  ce  peintre 
avait  à  peine  de  quoi  se  vêtir  :  mort  à  l'hôpi- 
tal. J.  P.  Stoop  et  H.  M.  Zorg  lui  avaient 
également  donné  des  leçons,  mais  il  suivit  de 
préférence  la  manière  de  A.  Brauwer.  = 
Ventes  :  V.  Lormier,  La  Haye  (1763),  Fête 
villageoise,  142  fl. 

Diei-ckx  (Mathieu-J.).  E.  Fl.  1807-1832. 
Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  Van  Brée.  Vi- 
sita l'Italie.  =  Jésus-Christ  aux  Oliviers. 

Diercxsens  (Jac.-Nic).  E  Fl.  1744-1829. 
Anvers.  =  S'établit  d'abord  à  Séville  comme 
négociant  ;  de  retour  dans  sa  patrie ,  il 
s'adonna  à  la  peinture,  comme  amateur.  Re- 
tourna en  Espagne,  en  1768;  se  rendit  de  là  en 
Italie  en  1769,  puis  revint  par  Vienne  à  An- 
vers en  1770. 

Diericltx  (Désiré).  E.  Fr.  1826.  Paysage. 
=  Elève  de  Corot. 

Diericxsens  (Michel).  E.  Fl.  *  XVIIIe  siè- 
cle. Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers, 
en  1792. 

Dieripe  (Nicolas).  E.  Fl.  *  xve  siècle. 
Haarlem.  =  Elève  de  Philippot  Truffln. 

Oies  (Albert  Christ).  E.  Al.  1755-1822.  Ha- 
novre. Paysage.  =  Détails  inconnus.  =  Vues 
près  de  Saltzbourg,  Vienne. 

IMest  (Guillaume  Van).  E.  H.  *  1640.  La 
Haye.  Marine,  allégories,  grisailles.  =  En 
1656  il  fit  partie  des  47  artistes  qui  présentè- 
rent au  magistrat  de  la  Haye  le  nouveau  rè- 
glement de  la  société  Pictura.  Il  reçut  de  la 
ville  72  florins  pour  un  tableau  représentant 
un  événement  naval  qui  eut  lieu  sur  les  côtes 
de  la  Hollande,  en  1634.  Il  décéda  dans  sa  ville 
natale  à  un  âge  très  avancé.  =  Ton  argentin, 
bon  pinceau.  =  Ventes  :  V.  Van  Susteren, 
Anvers  (1764),  Marine,  15  fl. 

Diest  (Jérôme  Van),  fils  de  Guillaume. 
E.  H.  f  1673.  La  Haye.  Genre,  allégories,  gri- 
sailles, marine.  =  On  le  croit  élève  de  son 
père;  en  1671  et  1672,  il  fut  nommé  doyen  de 
la  corporation  des  peintres,  à  La  Haye.  = 
Beaucoup  de  fini,  excellait  dans  les  grisailles. 
Diest  (Adrien  Van),  fils  de  Jérôme  (?). 
E.  H.  1655-1704.  La  Haye.  Ruines,  etc.  =  Elève 
de  son  père  ;  il  alla  fort  jeune  en  Angleterre, 
où  il  peignit  beaucoup  pour  le  duc  de  Bath; 


sa  vie  fut  très  malheureuse.  Mort  à  Londres. 
Il  y  laissa  un  fils  qui  peignit  le  portrait.  = 
Bon  coloris;  ton  fin  et  transparent.  Graveur. 

Oieat  (J.  B.  Van).  E  Fl.  *  xvne  siècle.  = 
Cité  par  un  document  de  1771  comme  ayant 
été  reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Bru- 
xelles, en  1694  et  étant  peintre  de  la  cour. 

IMeterle.  (J.  p.)  E.  Fr.  1811.  Architecture 
et  décorations. 

Oieterle  (Pierre  G.).  E.  Fr.  1844.  PARIS. 
Paysage.  =  Elève  de  Corot. 

Dieterle  (Charles).  E.  Fr*  1847.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Baudry  et 
de  Gérome.  =  Devant  les  reliques  de  saint- 
Georges. 

Dieterliug  (Wendelin)  OU  Diettei'lein 
E.  Al.  1540-1599.  Strasbourg.  Perspective, 
architecture,  histoire,  etc.  =  Architecte  et 
graveur.  =  Election  de  saint  Mathias,  ta- 
bleau d'architecture,  Vienne.  =  Il  a  fait  un 
traité  d'architecture.  On  croit  que  le  premier 
il  fit  usage  du  pastel. 

Diethmar.  V    Thiémon. 

Oietler  (F.).  E.  Al.  1804-1874.  Soleure. 
Portrait,  genre.  =  Elève  de  Germann.  Etudia 
à  Paris;  visita  l'Italie.  S'établit  et  mourut  à 
Berne.  =  Wengi  devant  le  canon,  Soleurer 
hôtel  de  ville.  C'est  l'unique  tableau  d'histoire 
que  le  peintre  ait  exécuté.  =  Célèbre  por- 
traitiste à  l'huile  et  à  l'aquarelle. 

Dietrich  (Jean-George).  E.  Al.  1684-1752. 
Weissensee.  Histoire.  =  Artiste  médiocre. 
Parcourait  les  foires  de  Leipzig  et  d'autres 
villes  avec  ses  tableaux  et  ceux  de  son  iLs. 
Etabli  à  Dresde.  =  Imita  parfaitement  les  Fia- 
mands  et  spécialement  Teniers.  =  Graveur, 

Oietricli  ou  EHetrïecy  (Chrétien-Guil- 
laume-E.),  fils  de  Jean-George.  E.  Al.  1712- 
1774.  Weimar.  Paysage,  genre,  portrait,  his- 
toire, etc.  =  Elève  de  son  père  et  d'Alexandre 
Thiele;  se  forma  par  ses  voyages  en  Hollande 
et  en  Italie;  protégé  par  le  comte  de  BruLl; 
travailla  pour  Auguste,  roi  de  Pologne  dont 
il  fut  nommé  peintre,  et  mourut  à  Dresde.  = 
Portrait  du  peintre,  Bruxelles.  —  La  monnaie 
du  tribut,  Londres.  —  La  femme  adultère,  ib. 

—  Nymphes  au  bain,  ib.  —  Les  musiciens 
ambulants,  ib.  (chef-d'œuvre).  —  Portrait  : 
La  mère  du  peintre  (?),  Dresde.  —  Portrait  de 
vieillard, ib.  —  Paysage  :  Nymphes  au  bain,  ib. 

—  Paysage  :  Mercure  et  Argus,  ib.  —  Siméon 
tenant  l'Enfant  Jésus,  ib.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant Jésus,  ib.  —  Les  bulles  de  savon,  ib.  — 
Paysage  :  un  berger  et  une  bergère,  ib.  —  Et 
beaucoup  d'autres,  ib.  —  Femme  vêtue  à 
l'orientale,  Rotterdam.  —  Le  Christ  annoncé 
aux  bergers,  Vienne.  —  Adoration  des  ber- 
gers, ib.  —  Mariage  de  sainte  Catherine,  Ber- 
lin. —  Portrait  d'un  vieillard,  Hambourg.  — 


DIE 


278 


D1N 


Lazare  dans  les  bras  d'Abraham  et  le  mau- 
vais riche  aux  enfers,  Munich.  —  Paysage  : 
vue  de  la  mer.  ib.  —  Paysage,  deux  aveugles, 
ib.  —  Et  autres,  ib.  —  La  femme  adultère, 
Paris.  =  Il  avait  un  talent  incroyable  pour 
imiter  jusqu'à  la  perfection  les  peintres  de 
différents  pays  et  de  différentes  époques. 
Rembrandt,  Van  Ostade,  les  Carrache,  Salva- 
tor  Rosa,  et  d'autres  encore  furent  tour  à 
à  tour  ceux  qu'il  choisit  pour  modèles.  Ce 
peintre  se  distingua  surtout  par  sa  touche 
franche  et  originale  et  son  génie  d'invention. 
=  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Blondel  de  Gagny 
(1776),  Deux  paysages,  390  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Fuite  en  Egypte,  2,200  1.  —  Même  V.  Bai- 
gneuses, 4,040  1.  —  V.  Randon  de  Boisset 
(1777),  Paysage  et  animaux,  1,900  1.  —  V.  Lan- 
geac  (1812),  Deux  paysages  avec  des  baigneu- 
ses, 1,690  fr.  —  V.  Solirône  (1812),  Résurrection 
de  Lazare,  2,010  fr.  —  V.  Lenoir  (1821)  Pré- 
sentation au  temple,  1,400  fr.  —  V.  Aguado 
(1843),  Présentation  au  temple,  3,500  fr.  — 
V.  Fesch  (1845),  Fuite  en  Egypte,  896  fr. 

Dietrich  (Antoine).  E.  Al.  1833.  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  l'Académie  de  Dresde.  = 
Figures  allégoriques. 

Dietrïchson  (Melle  Mathilde).  E:  Al.  1838. 
Christiania.  Genre.  =  Une  servante  distin- 
guée. 

Dieischen,  le  Vieux.  E.  Al.  *  1720.  Alle- 
magne. =  Détails  inconnus. 

Dietschen  (MUe).  E.A1.  1716.  NUREMBERG. 
Fleurs  et  oiseaux  en  miniature.  =  Elève  de 
son  père. 

Dietz  (Feodor).  E.  Al.  1813-1870.  Carls- 
ruhe.  Histoire  et  batailles.  —  Professeur  à 
l'Académie  de  sa  ville  natale.  Décédé  à  Grey 
(France)  où  il  s'était  rendu  aux  ambulances 
pendant  la  guerre  franco-prussienne.  =  Pein- 
tre renommé.  =  Mort  de  Picolomini.  —  Mort 
de  Pappenheim. 

Dietzseh  (Jean-Albert),  frère  de  Jean- 
Christophe.  E.  Al.  1720-1782.  Nuremberg. 
Paysage,  portrait,  batailles,  etc.  ==  Détails  in- 
connus. 

Dietzseh  (Jean-Christophe).  E.  Al.  1710- 
1769.  Nuremberg.  Paysage. ■=  Passe,  en  Alle- 
magne, pour  un  des  bons  peintres  de  paysage 
de  ce  pays  ;  possédait  un  cabinet  précieux  de 
curiosités  et  d'histoire  naturelle.  =  Bonne 
imitation  de  la  nature,  pinceau  facile  et  léger, 
touche  gracieuse,  coloris  agréable.  =  Gra- 
veur. 

Dieu.  E.  Fr.  *  1752.  Paysage  et  marine.  = 
Membre  de  l'Acad.  Fr.  de  Saint-Luc. 

Dieu  (Antoine).  E.  Fr.  1662-1727.  Paris. 
Histoire  et  portrait.  =  On  a  attribué  quelque- 
fois ses  tableaux  à  de  bons  maîtres  d'Italie  ; 
Jean  Arnold  a  gravé  d'après  lui.  =  Mariage 


du  duc  de  Bourgogne  avec  Marie-Adélaïde  de 
Savoie,  Versailles.  —  Et  autres,  ib.  =  Pinceau 
facile,  dessin  lourd,  draperies  embarrassées, 
coloris  faible,  composition  sans  caractère.  = 
Ventes  :  V.  Mauperin  (1780),  La  résurrection 
de  Lazare,  700  1. 

Dieu  (Jean).  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Dieuelonné  (Eugène  P.)  E.  Fr.  1825.N0Y0N. 
Genre,  portrait:  =  Elève  de  H.  Delaborde. 

Diez  (Gustave-A.).  E.  FI.  1801-1844.  Ma- 
lines.  Histoire.  =  Elève  d'Ottevaere.  =  Hébé 
versant  à  boire  à  l'aigle,  Haarlem  (musée). 
—  Peintures  décoratives  avec  Ottevaere  au 
château  de  Tervueren. 

Dighton  (Robert).  E.  An.  1752-1814.  Por- 
trait. 

Dighton  (Richard),  fils  du  précédent. 
E.  An.  1792-1827.  Batailles.  =  Mort  de  Nelson. 

Dighton  (Edouard).  E.  An.*  1840.  Paysage. 
=  Mort  jeune  au  milieu  de  brillantes  espé- 
rances. 

Digman.  E.  H.  '  xvie  siècle.  =  Peintre 
sur  verre.  Détails  inconnus. 

Dignat  (Elie).  E.  Fr.  *  1825  Limoges.  Mi- 
niature, ornements  sur  or  et  argent,  etc.  = 
Baptême  du  duc  de  Bordeaux. 

Digout  (Louis-J.).  E.  Fr.  1821.  Bourges. 
Genre.  =  La  Mansarde. 

Dijon  (Pierin  de).  E.  Fr.  *  xive  siècle.  = 
Travailla  avec  Colart  de  Laon  aux  ornements 
de  la  librairie  du  duc  d'Orléans,  en  1398. 

Dillens  (Adolphe- A.).  E.  FI.  1821-1877. 
Gand.  Genre,  histoire.  =  Le  chef  d'une  tribu 
africaine,  Bruges  (Acad.).  —  Scènes  de  mœurs 
frisonnes.  —  Les  patineurs,  Bruxelles.  =  Gra- 
veur. 

Dillens  (Henri).  E.  FI.  1812-1872.  Gand. 
Genre.  =  Elève  de  Maes-Canini.  =  Charles- 
Quint  et  le  porcher.— Charles-Quint  à  Anvers. 

Dillis  (George  de).  E.  Al.  1759-1841.  Gie- 
bing  (Bavière).  Paysage,  portrait.  =  Elève  de 
J.  Dorner.  Il  fut  directeur  de  la  galerie  royale 
de  Munich  où  il  mourut.  =  Vue  du  lac  de  Te- 
gernsee  avec  la  chapelle  de  Saint -Quirin, 
Munich.  —  Vue  des  environs  de  Grotta  Fe- 
rata,  ib.  =  Paysagiste  distingué,  bon  graveur. 

Dillis  (Cantius  de),  fils  de  Ceorge.  E.  Al. 
1785.  Giebing  (Bavière).  Histoire,  paysage.  = 
Elève  de  son  père  ;  directeur  de  la  galerie  de 
Munich.  =  Peintre  de  mérite. 

Dinarelli  (Jules).  E.  I.  1629-1671.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Elève  du  Guide. 

Dînas,  850  ans  avant  Jésus-Christ.  Grèce. 
Ornements.  =  Peintre  de  vases. 

Dingmans  ou  Dingemans  (Adam).  Le 
Vieux.  E.  H.  1640-1678.  Haarlem.  =  Elève  de 
S.  de  Bray.  =  Il  passait  pour  un  bon  peintre. 

Dingmans  ou  Dingeinans  (Adam),  le 
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Jeune,  fils  d'Adam,  le  Vieux.  E.  H.  f  1704.  = 
On  possède  son  portrait.  On  vendit  sa  biblio- 
thèque et  sa  précieuse  collection  de  dessins, 
miniatures  et  gravures,  en  novembre  1704. 
Immerzeel  rapporte  qu'il  était  lié  d'une  étroite 
amitié  avec  Corneille  Dusart;  les  deux  amis 
moururent  et  furent  enterrés  le  même  jour, 
tous  deux  à  un  âge  peu  avancé,  car,  quoiqu'on 
ignore  l'année  de  naissance  de  Dingemans, 
le  Jeune,  on  sait  que  son  père  se  maria  en 
1661  une  première  fois,  puis  encore  en  1669. 

Dinter  (Gérard  Van).  E.  H.  1745-1820.  Bois- 
le-Duc  Paysage.  =  Destiné  d'abord  à  l'état 
de  médecin,  il  commença  ses  études  à  l'Uni- 
versité de  Louvain  ;  préférant  l'art  à  la  science, 
il  se  rendit  à  Anvers  où  il  devint  élève  de 
H.  J.  Antonissen;  retourna  en  Hollande,  se 
maria  à  Leyde,  puis  alla  se  fixer  à  Bruxelles; 
habita  quelque  temps  Boom,  puis  revint  dans 
sa  ville  natale  où  il  mourut.  Un  des  fonda- 
teurs de  l'Académie  de  Bois-le-Duc.  =  Ses 
paysages  sont  presque  tous  étoffés  avec  des 
animaux  et  sont  très  lumineux. 

Diodato  de  Lucques.  E.  I.  *  1288.  Luo 
ques.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Dionigi  (Marianne).  E.  I.  1756-1826.  Rome. 
Paysage  (?).  =  Femme  auteur  et  archéo- 
logue. 

Dionisy  (Jean-Michel).  E.  H.  1794.  Rure- 
monde.  Miniature.  =  Plus  connu  comme  gra- 
veur sur  pierres  fines  et  sur  métaux. 

Diorès,  494  ans  avant  Jésus-Christ.  =  Cité 
par  Pline. 

Diotisalvi.  E.  I.  *  XIIIe  siècle.  SIENNE.  = 

Cité  dans  une  charte  de  1227,  sous  le  nom  de 
Diotisalvi  del  maester  Guido,  ce  qui  l'a  fait 
donner  pour  élève  à  Guido  da  Siena.  En  1256  il 
était  un  des  vingt- quatre  magistrats  de  la 
ville  de  Sienne.  Vivait  encore  en  1276. 

Oiotti  (Joseph).  E.  I.  1773.  Bergame.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Le  Baiser  de 
Judas,  Vienne. 

i>irek  (Pierre).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Genre. 
—  Elève  de  M.  Mierevelt. 

iMreskin.  E.  H.  *  1408.  Armoiries,  etc.  = 
Détails  inconnus. 

Oiry  (Léonard).  E.  H.  '  1590.  =  Cet  artiste, 
allemand  de  naissance,  habitait,  croit-on, 
Deventer.  Quelques  biographes  le  nomment 
Thiry.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Disbecq  (Julien)  E.  FI.  *  xvme  siècle.  Ath. 
Portrait.  =  Reçu  en  1733,  comme  étranger, 
dans  la  corporation  de  saint-Luc,  à  Bruxelles. 

Discani.  E.  I.  *  1700  (?).  Histoire  et  por- 
trait. =  Elève  de  S.  Ricci. 

IMscepoli  (Jean-Baptiste),  dit  leZoppo 
de  Lugano.  E.  I.  1590-1660.  MlLAN  (?).  His- 
toire. Imitateur  et  élève  de  C.  Procaccini.  = 
Sainte  Thérèse,  Côme.  =  Coloris  vigoureux 


et  vrai  ;  chercha  à  imiter  la  nature  plutôt  que 
le  beau  idéal. 

Disen  (André).  E.  Al.  1844.  Madum.  Pay- 
sage. 

Dist  (Jean  van).  E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Cité 
comme  aide  de  Daniel  de  Rycke  aux  fêtes  de 
Charles  le  Téméraire  à  Bruges,  en  1468. 

Distelbloem.  V.  Vogelaer. 

DU  mar  (Henri).  E.  Al.  *  1680.  Dans  le  Dit- 
marschen.  Portrait.  ==  Détails  inconnus.  = 
Portrait,  Copenhague.  —  Ermite  méditant,  ib. 
=  Travailla  dans  le  style  de  Rembrandt. 

OIttenberger (Jean-Gustave).  E.  Al.  1799. 
Neuenweg  (grand-duché  de  Bade).  Histoire, 
genre  et  miniature.  =  Elève  de  Rottman, 
Roux  et  Gros.  =  Graveur. 

Divini  (Cipriano).  E.  I.  *  1700.  Histoire.  = 
Détails  inconnus. 

iMvino  (El).  V.  Morales. 

Diziani  (Gaspard).  E.  I.  f  1767.  Bellune. 
Histoire  et  décors.  =  Elève  de  S.  Ricci. 

Oo(Jean).  E.  I.  f  1656.  Naples.  Histoire, por- 
trait = Elève  de  l'Espagnolet.  Il  rappelle  beau- 
coup son  maître  avec  les  tableaux  duquel 
on  confondait  parfois  les  siens,  surtout  dans 
ses  portraits  à  mi-corps.  =  Nativité,  Naples. 
=  Excellent  coloriste. 

Dobbelaere  (Henri).  E.  FI.  *  1860.  Bru- 
ges. Histoire,  genre.  =  Le  Calvaire. 

Dobrowolsky  (Stephan).  E.  R.  1786-1855. 
=  Elève  de  l'Académie  de  Moscou. 

Dobson  (Guillaume).  E.  An.  1610-1646. 
Londres.  Portrait.  =  Placé  chez  un  marchand 
de  tableaux,  ses  dispositions  lui  valurent  la 
connaissance  et  les  conseils  de  Van  Dyck, 
alors  à  Londres;  premier  peintre  du  roi  Char- 
les Ir;  exécuta  le  portrait  de  ce  monarque, 
ceux  des  princes  ses  fils  et  de  plusieurs  grands 
personnages.  Mort  de  consomption  par  suite 
de  ses  dérèglements.  =  Portrait  d'homme. 
Londres  —Portrait  du  peintre  et  de  sa  femme, 
ib.  —  Le  comte  de  Sandwich,  ib.  =  Pinceau 
vigoureux  et  suave;  imita  Van  Dyck  avec 
assez  dé  bonheur. 

Dobson  (Guillaume  Ch.  T.)  E.  An.  1817. 
Hambourg.  Histoire.  =  Tobie  et  l'ange.  — 
Saint  Paul  à  Philippi. 

Dobyaschofsky  (Franz).  E.  R.  f  1867. 
Histoire  =  Professeur  à  l'Académie  devienne. 
=  Fresques. 
Dochis  (Jean).  E.  Al.  f  1879.  Histoire. 
Dodd  (Robert).  E.  An.  1748-1810  (?).  Pay- 
sage, marine.  =  Bataille  de  Trafalgar.  = 
Graveur. 

Dodd  (G.-J.).  E.  FI.  *  1842.  Genre.  =  Caba- 
ret de  village. 

Dodin.  E.  F.  *  xviiie  siècle.  Genre,  efc 
=  Peintre  à  la  manufacture  de  Sèvres.  =  Se 
distingua  dans  son  genre. 
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Doed^ns.  V.  Doudyns. 

Dool  (A.  Van).  E.  H.  *  xvnc  siècle  (?)  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Doelen  (Jacques  Van).  E.  H.  *  xvme  sié 
cle.  =  Cité  comme  peintre  dans  les  registres 
de  la  compagnie  de  Saint-Luc,  à  Utrecht,  en 
1788,  où  il  est  nommé  directeur  de  la  corpo- 
ration. M.  Kramm  suppose  qu'il  ne  fait  qu'un 
avec  J.  H.  Van  Doelen. 

Doelen  (J.-H.  Van).  E.  H.  '  XVIIIe  siècle. 
Paysage,  portrait.  =  Détails  inconnus. 

Doerr  (Charles  A.  V.).  E.  Fr.  1825.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elevé  de  L.  Cogniet. 

Does  (Jacques  Van  Der),  le  Vieux.  E.  H. 
1623-1673.  Amsterdam.  Paysage  et  animaux. 
=  Elève  de  N.  Moyaart  et  ami  de  C.  Dujar- 
din  ;  il  visita  l'Italie.  Un  des  fondateurs  de  la 
société  de  peinture,  à  La  Haye,  en  1656  ;  il  en 
fut  choisi  comme  un  des  trois  directeurs.  = 
Moutons  au  pâturage,  Copenhague.  -  Mou- 
tons et  chèvres,  ib.  —  Moutons  sous  des  chê- 
nes, ib.  —  Paysage  avec  figures  et  animaux, 
Vienne  (signé  J.  V.  Does  MVCLII),  (chef-d'œu- 
vre). Paysage  avec  figures,ruines  et  animaux, 
ib.  —  Grand  paysage  avec  figures  et  ani- 
maux, Brunswick.  =  Ordonnance  dans  le 
genre  de  celle  de  Van  Laar,  dit  Bamboche. 
Paysages  italiens  composés  avec  beaucoup  de 
goût;  animaux  finement  exécutés.  Graveur. 
es  Ventes  :  V.  Lorangère  (1744),  deux  paysa- 
ges. 60  fr.  —V.  Conti  (1777),  deux  paysages, 
240  fr.  —  V.  Randon  de  Boisset  (1777),  pay- 
sage avec  figures  et  animaux,  800  fr.  — 
V.  Roux  (1811),  Pâtre  chargeant  son  âne, 
207  fr.  —  V.  Van  der  Plas  à  Rotterdam  (1824), 
paysage,  2,960  fr.  —  V.  Durand-Duclos  (1847), 
Pâturage,  255  fr. 

Does  (Jacques  Van  der),  le  Jeune,  fils  de 
Jacques,  le  Vieux.  E.  H.  1654-1699  (?).  Amster- 
dam. Paysage,  figures  et  animaux.  =  Elève 
de  C.  Dujardin,  G.  Netscheret  G.  deLairesse. 
Ayant,  jeune  encore,  accompagné  l'ambassa- 
deur hollandais  en  France,  son  talent  lui  pro- 
mettait d'y  faire  fortune,  lorsque  la  mort  l'en- 
leva après  un  an  de  séjour.  —  Fit  des  progrès 
rapides  sous  les  célèbres  maîtres  qui  lui  don- 
nèrent des  leçons  ;  sa  sévérité  pour  lui-même 
était  si  grande,  qu'il  détruisait  les  tableaux 
qu'il  n'avait  pas  su  terminer  avec  assez  de 
soin. 

Does  (Simon  Van  der),  fils  de  Jacques,  le 
Vieux.  E,  H.  1653-1717.  Amsterdam.  Portrait, 
animaux,  paysage  et  figures.  =  Elève  de  son 
père.  S'établit  d'abord  à  La  Haye;  s'occupa 
en  Frise.  Voyagea  en  Angleterre,  revint  en 
Hollande,  y  épousa  une  femme  qui  le  ruina, 
se  trouva  dans  la  misère  et  demeura  long- 
temps à  l'hôpital.  Devenu  veuf,  il  travailla  à 
Bruxelles  et  à  Anvers  pour  les  marchands  de 


tableaux.  =  Paysage  :  les  bergers  lisant  r 
Amsterdam.  —  La  bergère,  ib.  —  L'amour 
maternel,  ib.  —  Paysage  avec  figures  et  ani- 
maux, Berlin.  —  Bergère  avec  des  moutons, 
La  Haye.  —  Paysage  avec  animaux,  Rotter- 
dam. —  Troupeau  gardé  par  une  bergère, 
Copenhague.  =  Style  de  G.  Netscher.  Il  excel- 
lait à  peindre  des  moutons.  Graveur.  Ventes  : 
V.  Lormier,  La  Haye  (1763),  deux  enfants, 
chiens  et  moutons,  dans  un  paysage,  161  fl. 

—  V.  Sydervelt,  Amsterdam  (1766),  paysage, 
207  fl. 

Dofln  ou  Dauphin  (Olivier).  E.Fr.f  1693, 
En  Lorraine.  Histoire,  portrait:  etc.  =  Mort 
à  Bologne  ;  on  croit  qu'il  ne  fait  qu'un  avec 
Charles  d'Offin,  peintre  de  la  même  époque. 
=  Graveur. 

Dofin  ou  Dauphin  (Charles  C.  cheva- 
lier), fils  d'Olivier,  E.  Fr.  f  1677.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  son  père  et  de  S.  Vouet.  = 
Ses  travaux  se  trouvent  a  Turin,  dans  des 
palais  et  des  églises. 

Doggeler.  E.  Al.  *  XVIIIe  siècle.  ALLE- 
MAGNE. =  Détails  inconnus. 

Doghens  (Henri).  E.  Fl.  *  xvie  siècle.  = 
Elève  de  Thierry  Jacobssone  et,  comme  lui, 
peintre  sur  verre;  inscrit  dans  le  registre  de 
saint-Luc  à  Anvers  en  1514.  On  pense  que  c'est 
l'artiste  cité  par  Durer,  sous  le  nom  de  Hôni- 
gen,  Hôning  ou  Henickin  (petit  Henri). 

Doix.  (François  J.).  E.  Fr.  1777.  Paris.  = 
Tableaux,  Tours  (musée). 

Dolee  (Luzio).  E.  I.  f  1589  (?).  CASTEL- 
Durante.  Histoire.  =  Son  aïeul  Bernard,  son 
père  Octave  et  l'un  de  ses  frères  dont  on  ne 
cite  pas  le  nom,  cultivèrent  également  la  pein- 
ture. =  Bernard  et  Octave  furent,  en  outre, 
bons  stucateurs. 

Dolceno.  V.  Gherardi. 

Dolei  ou  Dolce  (Charles).  E.  1. 1616-1686. 
Florence.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève  de 
Jacques  Vignali;  appelé  à  la  cour  de  l'empereur 
Léopold  qui  le  combla  d'honneurs  et  de  bien- 
faits ;  un  des  plus  célèbres  artistes  de  son  pays  ; 
ses  tableaux,  très  recherchés  de  son  vivant,  le 
sont  encore  plus  depuis  sa  mort.  =  Sauveur, 
Rome.  —  Madone,  ib.  —  Madeleine  repentante 
(chef-d'œuvre),  Florence.  —  Descente  du  Saint- 
Esprit,  ib.  —  Saint-Clovis  des  cordeliers  en 
prière,  ib.  —  Sainte  Lucie,  ib.  Sainte  Galla 
Placida  (portrait  de  Félicie,  seconde  femme 
de  l'empereur  Léopold),  ib.  —  Ecce  Homo,  ib. 

—  Le  Père  éternel,  ib.  —  Portrait  d'Ang.  de 
Fiesole,  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  ib.  — 
Saintes  familles,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  La  fille  d'Hérodias,  Dresde.  — 
Sainte  Cécile,  ib.  —  Jésus-Christ  bénissant  le 
pain  et  le  vin,  ib.  —  Tableaux,  Milan.  — 
Sainte  Cécile.  Saint-Pétersbourg.  —  La  Vierge 
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et  l'Enfant,  Vienne.  —  La  bonne  foi  (allégorie), 
ib.  —  Jésus-Christ  avec  la  croix,  ib.  —  La 
Mère  des  douleurs,  ib.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant, Munich.  —  L'Innocence,  ib.  —  Deux  Ma- 
deleines repentantes,  ib.  -  Ecce  Homo,  ib.  — 
Sainte  Agnès,  ib.  —  Jésus  enfant  tenant  un 
bouquet  de  fleurs,  ib.  —  Saint  Jean  l'Evan- 
géliste,  Berlin.  —  Tète  de  Christ,  Copenhague. 

—  Mater  dolorosa,  ib.  =  Fini  extraordinaire, 
coloris  suave  et  harmonieux,  touche  pleine 
de  douceur,  pinceau  libre  et  facile,  excellait 
dans  le  portrait.  =  Ventes  :  V.  Praslin  (1793;, 
Sainte  Clotilde,  3,405  1.  —  V.  Robit  (1801),  Ga- 
nymède,  2,511  fr.  Même  V.  —  Sainte  Catherine, 
1,505  fr.  —  V.  Lebrun  (1810),  Assomption  de  la 
Vierge,  3,010  fr.  —  Saint  Louis  de  Bavière, 
5,230  fr.  —  V.  Perrin  (1816),  Sainte  Clotilde 
(celle  de  la  V.  Praslin),  2,200  fr.  —  V.  Som- 
mariva  (1839),  Sainte  enprière,  4,070  fr.  Même 
V.  Sainte  avec  un  mouton,  4,080  fr.  —  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Saint  Luc,  12,000  fr.  Même  V. 

—  Madone,  4,000  fr.  —  V.  Northwick  (1859), 
Saint  Jean  écrivant  V Apocalypse,  52,260  fr.  — 
V.  Pourtalès(1865),  Sainte  Catherine,  27,000 fr. 

—  V.  Pommersfelden  (1867),  Madone,  6055  fr. 
Dolci  (Agnès),  fille  de  Charles.  E.  I.  f  1690  (?). 

Histoire.  =  Elève  de  son  père  ;  elle  reproduisit 
la  plupart  des  tableaux  de  son  maitre.  =  Le 
Sauveur  du  monde,  Paris.  —  Tête  de  la  Vierge, 
Dresde  (attribué). 

Dollet  (Jean  Fr.  V.).  E.  Fr.  1815.  Portrait. 

Ooliinei*  (Etienne).  E.  Al.  1784.  Bischo- 
flack  (Illyrie).  Architecture,  histoire.  =  Jo- 
seph expliquant  les  songes  des  deux  prison- 
niers, Vienne. 

i>oiiy  (Mme  Sophie).  E.  Fr.  *  1846.  Minia- 
ture. 

Dolobella  (Thomas).  E.  I.  1570-1650.  Bel- 
lune.  Histoire.  =  Elève  d'Antoine  Vassillachi 
surnommé  l'Aliense;  fut  longtemps  au  service 
de  Sigismond  III,  roi  de  Pologne.  =  Tableaux 
en  Pologne. 

Domenchin  de  Ghavannes  (Pierre). 
E.  Fr.  1672-1744.  Paris.  Paysage.  =  Peintre 
ordinaire  du  Roi,  membre  de  l'Académie 
royale  de  peinture.  =  Paysage  avec  figures 
et  animaux  sur  le  bord  d'une  rivière. 

Domenech  (Ant.).  E.  Es.  *  1558.  Valence. 
Histoire.  =  Elève  du  père  Nicolas  Borras  qu'il 
aida  dans  plusieurs  ouvrages.  =  Imita  servi- 
lement son  maître. 

Domenichino.  V.  Zampieri. 

Domenici  (Raimond de).  E.  I.  *  xvir3 siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  M.  Preti  le  Calabrese. 

Domenico  de  Rome.  E.  I.  *  1568.  Rome. 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Salviati. 

Domenico  Bolognese.  E.  I.  *  1537.  BO- 
LOGNE. Histoire.  =  Digne  de  le  disputer  en 
talent  aux  plus  habiles  de  ses  contemporains, 


ce  peintre  fut  longtemps  dans  l'oubli  parce 

qu'il  vécut  loin  de  sa  patrie. 

Domenico   Fiorentino.  V.    Barbiere. 

Domenico  Veneziano.  V.  Veneziano. 

Domei*  ou  Doomer  (Jacques).   E.   H. 

'  1680.  Intérieurs,  paysage,  vues  de  ville.  = 

Bryan-Stanley  le  fait  naître  en  1647.  On  croit 

qu'il  habita  Alkmaar.  =  Ecole  de  Rembrandt. 

Plus  connu  comme  excellent  dessinateur. 

Domingo  (Louis).  E.  Es.  1718-1767.  Va- 
lence. Histoire.  =  Peintre  et  sculpteur;  il  est 
plus  connu  sous  ce  dernier  rapport.  =  Il  fit 
un  saint  Louis  qui  lui  valut  beaucoup  d'éloges. 
Dominici  (Bernard).  E.  I.  *  1740.  Paysage 
et  bambochades.  =  Historien  de  l'école  napo- 
litaine. =  Du  soin  ;  quelque  ressemblance  avec 
la  manière  flamande. 

Dominici  (François).  E.  I.  *  1530.  Tre- 
vise  (?).  Histoire,  portrait.  =  Elève  du  Titien 
et  rival  de  Louis  Fiumicelli.  Mort  à  35  ans.  = 
Réussit  surtout  dans  le  portrait. 
Dominiquin.  V.  Zampieri. 
Dommey  (Ferdinand).  E.  Al.  1801-1874. 
Saxe.  Chevaux.  =  Elève  de  Gros. 

Doms  (Gommaire).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Bouchout  (Lierre).  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers,  en  1776.  =  Saint  François  de  Paule, 
(Anvers),  église  Saint-Jacques. 

Domschke.  E.  Al.  '  1835.  Histoire.  = 
Elève  de  Hensel. 

Donado  (Hernand-Adrien).  E.  Es.  f  1630. 
Cordoue.  Histoire.  =  Religieux  des  carmes 
déchaussés,  à  Cordoue;  ignorait  son  propre 
talent,  au  point  qu'on  avait  peine  à  l'empêcher 
de  déchirer  les  toiles  qu'il  venait  de  finir.  Mort 
très  vieux.  =  Madeleine  pénitente;  Crucifie- 
ment. (Tableaux  faits  pour  son  couvent).  = 
Imita  Raphaël  Sadeler  et  fut  un  des  grands 
artistes  de  l'Espagne. 

Donaldson  (Jean).  E.  An.  1737-1801.  Edim- 
bourg. Portrait  en  miniature. 

Donaldson  (André).  E.  An.  f  1824.  Com- 
ber.  Paysage. 

Donatello.  E.  I.  1383-1466.  Florence. 
Histoire.  =  Plus  connu  comme  sculpteur  cé- 
lèbre. =  Peignit  aussi  sur  verre. 

Donati  (Louis).  E.  I.  *  1510.  Côme.  Histoire. 
=  Elève  de  Civerchio. 

Donato.  E.  I.  *  1459.  Histoire.  —  Elève  de 
Jacobello  de  Flore.  =  Surpassa  son  maitre 
pour  le  style. 

Donato  de  I»avie.  E.  I.  *  1495.  Pavie, 
Histoire.  =  Flonssait  à  Alexandrie. 

Donato  di  Formello.  E.  I.  *  XVIIe  siècle. 
Formello.  Histoire.  =  Elève  de  Vasari;  mort 
très  jeune.  =  Perfectionna  la  manière  de  son 
maître. 

Donck  (George  et  Jean  Van  der).  E.  FI. 
*  xve  siècle.  =  Travaillèrent,  en  1468,  aux  en- 
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tremêts  de  Bruges.  On  les  trouve  cités,  en 
1450,  comme  peintres  à  Bruges.  Jean  est  inscrit 
en  cette  qualité  dans  le  registre  de  Saint-Luc, 
en  cette  ville. 

Doncker  (Arthur).  E.  FI.  '  XVe  siècle.  = 
Prêtre  et  peintre.  Inscrit  en  1450  dans  les 
registres  de  la  confrérie  de  Bruges. 

Donckers  (F.  J.  R.).  E.  H.  *  XIXe  siècle. 
Intérieurs  d'église.  =  L'église  de  Bois-le-Duc. 

Donckt  (Auguste  Van  der).  E.  FI.  *  1845. 
Paysage. 

Donckt  (François  Van  der).  E.  FI.  *  xixe 
siècle.  Bruges.  Genre.  =  Van  Dyck  faisant 
le  portrait  d'une  dame,  Haarlem. 

Donckt  (Joseph  Van  der).  E.  FI.  1757-1821. 
Alost.  Portrait,  miniature.  =  Apprit  les  élé- 
ments de  son  art  chez  Jacques  de  Rycke  ; 
puis  fut  élève  de  Suvée  et  de  Gaeremyn  à 
l'Académie  de  Bruges;  d'abord  destiné  à  en- 
trer dans  l'ordre  des  Jésuites,  puis,  après  la 
suppression  de  cet  ordre,  envoyé  à  Marseille 
pour  y  apprendre  le  commerce  ;  son  goût  pour 
l'art  se  développa  dans  cette  dernière  ville. 
Revint  à  Bruges,  se  rendit  à  Paris  pour  conti- 
nuer ses  études  artistiques;  après  plusieurs 
voyages,  entre  autres  celui  d'Italie,  il  ne  re- 
vint définitivement  dans  sa  patrie  qu'en  1791. 
=  Portrait  en  miniature  de  Paul  J.  de  Cockq, 
Bruges  (Acad.).  —  Portrait  en  miniature  du 
peintre,  îb.  —  Portrait  d'enfant,  ïb.  —  Portrait 
en  pied  du  vicomte  de  Croeser  de  Berges, 
maire  de  Bruges,  ib.  =  Ses  portraits  au  pastel 
sont  estimés  et  très  nombreux;  réussit  moins 
bien  à  l'huile. 

Doncre  (Guill.-Dom.-Jac).  E.  Fr.  1748- 
1820.  Zegers-Cappel  (Nord).  Histoire,  por- 
trait et  bas-reliefs.  ==  S'établit  à  Arras,  en 
1770  et  y  mourut.  =  Plusieurs  tableaux,  Arras 
(musée).  —  Judith  et  Holopherne,  Lyon.  — 
Portrait  de  Joseph  II,  Namur  (musée  archéo- 
logique. Signé  :  D.  Doncre,  pinxit,  1783.  = 
Peintre  de  talent;  bon  portraitiste,  excellait 
dans  les  bas-reliefs  en  grisaille. 

Dondni  ou  Domine  (H.  V.).  E.  H.  Pois- 
sons, nature  morte.  =11  cultiva  probablement 
la  peinture  en  amateur.  =  Coloris  naturel, 
bonne  exécution. 

Dondo  (Louis).  E.  I.  *  1585.  Mantoue.  His- 
toire. =Détails  inconnus. = Multiplication  des 
pains,  à  l'église  Saint-Dominique  de  Sienne. 

Dondoli  (Jacques).  E.  I.  *  1660.  Vérone.  = 
Détails  inconnus. 

Dondoli  (l'abbé).  E.  I.  *  1715.  Spello.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Bon  coloris,  des- 
sin médiocre. 

Donducci  (Jean-André),  dit  II  Mastel- 
letta.  E.  1. 1575-1655.  Bologne.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  des  Carrache.  On  croit  que  son 
surnom  lui  vient  du  genre  de  commerce  de 


son  père,  qui  était  faiseur  de  cuvettes  (mas- 
tello).  Rival  du  Guide;  ses  contemporains  le 
préféraient  à  ce  dernier,  mais  la  postérité 
n'a  pas  confirmé  ce  jugement.  =  La  Charité, 
Florence.  —  Jésus-Christ  au  désert  entouré 
d'anges,  Bologne.  =  Jésus-Christ  et  la  Vierge 
apparaissant  à  saint  François  d'Assise  (attri- 
bué), Paris.  =  Imagination  riche  et  brillante, 
composition  pleine  de  feu,  belle  ordonnance, 
pinceau  large  et  facile,  dessin  pur,  coloris 
vigoureux.  Imita  avec  bonheur  Michel-Ange. 

Doneia  (Jean-Fr.).  E.  Fr.  *  1510.  Auch  (?). 
Décora  de  peintures  murales  l'église  de  Sainte- 
Cécile  d'Alby. 

Dongen  (Dyonis  Van).  E.  H.  1748-1819. 
Dordrecht.  Paysage  et  animaux.  =  Elève  de 
J.  Savery.  S'établit  à  Rotterdam,  en  1771.  Des- 
sinateur et  marchand  de  tableaux.  =  Il  a  fait 
d'excellentes  copies  d'après  Potter,  Cuyp,  Wy- 
nands  et  d'autres. 

Dont  (Adone).  E.  I.  *  1560.  Ascoli  ou  Assise. 
Histoire,  portrait.  =  Travailla  à  décorer  les 
salles  de  la  citadelle  de  Pérouse.  =  Sainte  fa- 
mille, Berlin.  =  Admirable  vérité  dans  le  por- 
trait, peu  d'invention,  beaucoup  d'exactitude. 

Donibetti  ou  Dombetti  (Albéric).  E.Fr. 
*  xve  siècle.  =  Peintre  figurant  à  Avignon  en 
1461. 

Donini  (Jérôme).  E.  I.  1681-1743.  Correg- 
gio.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  J.  J.  dal 
Sole,  à  Bologne,  et  de  C  Cignani,  à  Forli; 
s'établit  à  Bologne,  y  exécuta  un  grand  nom- 
bre d'ouvrages  et  y  acquit  une  excellente  répu- 
tation. =  Saint  Antoine,  Bologne.  =  Dessin 
ferme,  coloris  agréable,  beaucoup  de  fini,  en- 
semble harmonieux. 

Donker  (Jean),  frère  de  Pierre.  E.  H.  1610- 
163*.  Gouda.  Portrait.  =  Mort  à  la  fleur  de 
l'âge.  =  Il  fit  les  portraits  des  directeurs  de 
la  prison,  à  Gouda. 

Donker  (Pierre),  frère  de  Jean.  E.  H.  f 
1668.  Gouda.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  Jor- 
daens.  Il  se  trouvait  à  Francfort  lors  du  cou- 
ronnement de  l'empereur  Léopold.  En  1659, 
il  partit  pour  la  France  et  de  là  se  rendit  à 
Rome,  où  il  travailla  plusieurs  années.  Mort 
à  Gouda. 

Donnauer  (Jean).  E.  Al.  *  XVIe  siècle.  AL- 
LEMAGNE. Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Peintre  médiocre. 

Donnino  (Ange).  E.  I.  *  xve siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Intime  ami  de  Côme  Roscelli; 
aide  de  Michel-Ange.  =  Artiste  d'un  grand 
talent. 

Domiy  (Désiré).  E.  FI.  1801-1861.  Bruges. 
Vues,  clairs  de  lune.  ==  Elève  d'Odevaere. 

Dono  (Paul  di),  dit  Uccelli  ou  Uccello. 
E.  I.  1396,  1397  ou  1402-1479  (?).  Florence.  Fi- 
gures, ornements,  oiseaux,  perspective,  por- 
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trait,  etc.  ==  Il  est  impossible  de  fixer  la  date 
de  la  naissance  de  cet  artiste,  car  il  varie  lui- 
même  dans  les  déclarations  qu'il  en  a  faites. 
Fut  d'abord  orfèvre.  Travailla  à  Florence,  à 
Urbiin  et  à  Padoue.  Peignit  sur  verre.  Son 
nom  d'Uccello  lui  vient  de  ce  qu'il  avait  chez 
lui  beaucoup  d'oiseaux  qu'il  se  plaisait  à  des- 
siner. =  Les  Triomphes  de  Pétrarque  que  l'on 
voit  peints  sur  quelques  armoires  de  la  galerie 
de  Florence  sont  attribués  à  cet  artiste.  — 
Saint  Jérôme  au  désert,  Munich.  —  Bataille 
de  St-Egide,  Londres.  —  Portraits  de  Giotto, 
d'Uccello,  de  Donatello,  de  Brunelleschi  et  de 
Giovanni  Manetti,  Paris.  —  Une  bataille,  ib. 
(musée  Campana).  =  Porta  très  loin  l'art  de 
la  perspective. 

Donop  (le  baron  E.  Von).  E.  Al.  *  xvnr3 
siècle.  Allemagne.  Paysage,animaux,oiseaux, 
fleurs  et  fruits.  =  Colonel  au  service  de  Hesse- 
Cassel.  =  Graveur. 

Donoso  (Joseph).  E.  Es.  1628-1686.  Con- 
suegra.  Histoire,  portrait,  perspective.  =  Fut 
également  architecte.  =  Tableaux  à  Madrid. 
=  Sa  manière  se  rapproche  beaucoup  de  celle 
du  Véronôse. 

Donselaer  (Henri).  E.  FI.  *  xixe  siècle. 
Gand.  Paysage. 

Donselaer  (Raphaël),  fils  de  Henri.  E.  FI. 
*  xixe  siècle.  Gand.  Genre  et  histoire.  =  Ta- 
bleaux, Gand.  —  La  Partie  de  musique. 

Dontons(Paul).  E.Es.  1600-1666.  Valence. 
Histoire,  portrait.  =  On  ignore  quel  fut  son 
maître;  on  pense  qu'il  étudia  en  Italie  ;  un  des 
meilleurs  peintres  de  son  époque  ;  travailla 
dans  toute  l'Espagne,  mais  spécialement  dans 
sa  ville  natale.  =  Tableaux,  Valence.  =  Ex- 
cellent coloris,  bonne  composition,  dessin  de 
bon  goût. 

Donvé  (Jean  François).  E.  Fr.  1736- 
1799.  St-Amand  (Nord).  Portrait,  genre.  = 
Elève  de  Watteau,  puis  de  Greuze.  Mort  à 
Lille.  =  Portrait  de  Sauvage,  peintre  en  gri- 
sailles, Lille.  —Deux  portraits  du  peintre,  ib. 
=  Imita  Greuze  au  point  de  tromper  les  con- 
naisseurs, surtout  pour  les  têtes  de  femmes 
qu'il  peignait  avec  grand  talent. 

Donzelli  (Pierre).  E.  I.  *  1700.  Mantoue. 
Histoire.  =  Elève  de  C.  Cignani  ;  travailla  à 
Pescia. 

Donzello  (Pierre).  E.  1. 1404-1470.  Naples. 
Histoire.  =  Elève  de  Colantonio  ;  travailla 
pour  le  roi  Alphonse  et  la  reine  Jeanne,  à  Pog- 
gio  Reale  ;  orna  plusieurs  églises  de  Naples 
de  ses  ouvrages.  Lanzi  nomme  deux  frères 
Donzelli,  Pietro  et  Polito.  =  Tableaux,  Na- 
ples. =  Réussit  également  dans  l'architec- 
ture. 

Doom  (J.  Van).  E.  H.  Paysage  avec  ani- 
maux. =  Détails  inconnus. 


Doopncr  (J.).  E.  H.  Vues  de  ville,  etc.  = 
Beaucoup  plus  connu  comme  dessinateur. 

Doornik  (Jacques  Van).  E.  FI.  *  xv°  siècle. 
=  Membre  de  la  confrérie  de  Saint- Luc,  à  An- 
vers, vers  1497. 

Doornik  (Jean  Van).  E.  H.  *  xvir3  siècle. 
Leyde.  Genre,  portrait,  etc.  =  Peignit  dans 
la  manière  de  Wouwerman.  Dessinateur. 

Dordrecht  (Pierre  et  Jean  Van).  E.  H. 
*  xve  siècle.  =  Travaillèrent,  en  1468,  aux  en- 
tremets de  Bruges. 

Doré  (Gustave).  E.  Fr.  1833.  Strasbourg. 
Histoire,  paysage,  genre,  etc.  =  Soirée  dans 
la  campagne  de  Grenade.  —  Le  Néophite.  = 
Plus  connu  comme  dessinateur. 

Dorfmeister  (Jean-Evangéliste).  E.  Al. 
1741-1765.  Vienne.  Paysage  et  figures.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Paysage  :  Forêt,  Vienne.  = 
Ventes  :  V.  à  Bruxelles  (1767),  Deux  marchés 
aux  légumes,  195  fl. 

Dorigny  (Charles  et  Théodore  ou  Thomas). 
E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Portrait,  ornements,  etc. 
= Travaillèrent  au  Louvre  et  à  Fontainebleau, 
sous  le  Primatice.  =  Ils  furent  sans  doute  les 
aïeux  des  Dorigny  qui  fleurirent  au  xvir3  siè- 
cle. 

Dorigny  (Michel).  E.  Fr.  1617-1666.  Saint- 
Quentin.  Histoire  et  portrait.  =  Elève  et 
gendre  de  Simon  Vouet  ;  professeur  à  l'Aca- 
démie. François  Mansard  ayant  proposé  d'é- 
tablir un  impôt  sur  les  arts,  Dorigny  publia, 
en,  1651  une  estampe  allégorique  connue  sous 
le  nom  de  la  Mansarde,  au  bas  de  laquelle  se 
trouvait  une  satire  contre  cet  architecte.  Mort 
à  Paris.  =  Imita  la  manière  de  son  maître, 
mais  sans  parvenir  à  l'égaler.  Graveur. 

Dorigny  (Louis),  fils  de  Michel.  E.  Fr. 
1654-1742.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Lebrun  ;  visita  Rome,  passa  dix  ans  à  Ve- 
nise, s'établit  à  Vérone  ;  fit  un  voyage  en 
France,  en  1704;  se  présenta  à  l'Académie, 
essuya  un  refus,  par  suite  des  intrigues  de 
Mansard,  qui  se  rappelait  la  satire  de  son  père; 
retourna  en  Italie  et  fut  appelé  à  Vienne,  en 
1711,  pour  orner  le  palais  du  prince  Eugène. 
=  Vierge,  Foligno.  —  Fresques,  Trente.  = 
Beaucoup  d'imagination,  style  élevé,  bonne 
entente  des  raccourcis,  dessin  correct,  bonne 
couleur,  manque  d'agrément  et  de  grâce,  trop 
peu  de  caractère.  Graveur. 

Dorigny  (Nicolas),  fils  de  Michel.  E.  Fr. 
1657-1746.  Paris.  Histoire.  =  Quitta  la  magis- 
trature pour  le  dessin  et  la  peinture,  et 
s'adonna  ensuite  presque  exclusivement  à  la 
gravure  ;  se  rendit  en  Italie,  y  séjourna  vingt- 
huit  ans  ;  fut  appelé  à  Londres,  en  1711,  pour 
y  graver  les  célèbres  cartons  de  Raphaël;  y 
fut  nommé  chevalier  par  le  roi  George  lr, 
revint  en  France,  en  1719,  et  fut  reçu  à  l'Aca- 
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demie  enl725.  =  Plus  connu  comme  graveur  ; 
célèbre  en  cette  qualité. 

Doring  (Adolphe).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Bernbourg.  Paysage. 

Dorly.  E.  Fr.  *  1752.  Portrait,  genre.  = 
Membre  de  l'Académie  française  de  Saint- Luc. 

Dorn  (Joseph).  E.  Al.  1759.  Gratzsambach 
(Bavière).  Genre  et  histoire.  =  Etudia  à  Mu- 
nich, Vienne  et  Dusseldorf  ;  demeura  à  Bam- 
berg.  =  Exécuta  de  bonnes  copies  d'après 
Fr.  Miéris,  Gérard  Dou,  etc. 

Dorne  (A.  Van).  E.  FI.  *  1843.  Genre. 

Dorne  (Martin  Van).  E.  FI.  1736-1808.  Lou- 
vain.  Fleurs.  =  Imitation  patiente  et  souvent 
heureuse  de  la  nature. 

Dorne  (François  Van),  fils  du  précédent. 
E.  FI.  1776-1848.  Louvain.  Portrait,  histoire, 
genre.  =  Elève  de  Verhaeghen  puis  de  David. 
=  Travailla  longtemps  à  Paris.  On  ignorait 
jusqu'ici  que  c'est  lui  qui  fit  le  Traité  de  per- 
spective du  grand  travail  de  Paillot  de  Mon- 
tabert.  On  lui  doit  un  travail  inédit  sur  le 
peintre  Joseph  Verhaeghen. 

Dorner  (Jacques),  le  Vieux.  E.  Al.  1741- 
1813.  Portrait  et  genre.  =  Elève  de  Fr.  Rosch. 
=  La  Femme  de  ménage  :  portrait  de  la  femme 
du  peintre,  Munich. 

Dorner  (Jacques),  le  Jeune.  E.  Al.  1775- 
1852.  Munich.  Paysage  historique.  =  Inspec- 
teur de  la  galerie  de  Munich,  depuis  1808.  = 
Vue  du  Walchensée  dans  les  Hautes-Alpes  de 
la  Bavière,  Munich  (étoffage  de  Wagenbauer). 
—  Chute  d'eau,  ib.  —  Vue  du  Lechtal  près  de 
Reutti,  par  un  orage,  ib.  —  Moulin  près  de 
Fasing,  ib.  =*  De  la  vigueur,  bons  détails, 
bonne  entente  du  clair-obscur. 

Dorner  (Jean-Conrad).  E.  Al.  1810-1866. 
Egg  (près  de  Bregenz,  Suisse).  Genre  et  por- 
trait. 

Dorph  (A.).  E.  Al.  *  1854.  Genre.  =  Pay- 
sanne travaillant  devant  sa  porte,  Copen- 
hague. 

Dorre-Wîlschut  (Hugues  Van).  E.  H. 
'  xviie  siècle.  Rotterdam.  Paysage  et  ani- 
maux. =  Contemporain  de  V.  L.  v.  d.  Vinne. 
Il  était  déjà  décédé  en  1702. 

Dorsman.  E.  H.  1765  (?)-1825  (?).  Leyde. 
Portrait  et  miniature.  =  Détails  inconnus. 

Dorsselaer  ou  Dosselaer  (Jean  Van). 
E.  FI.  *  xvme  siècle.  Flandre.  Histoire.  = 
Détail  s  inconnus—  Dernière  Cène,  Gand  (église 
Saint-Pierre).  —  Résurrection,  ib. 

Dort  (Jacques  Van).  E.  H.  *  1615.  Portrait. 
=  Etabli  à  Copenhague  où  il  peignit,  en  1610, 
le  roi  Christian  IV,  et,  plus  tard,  plusieurs 
personnes  de  la  famille  royale.  Le  portrait  du 
roi  périt  dans  l'incendie  du  château  de  Frédé- 
riksbourg,  en  1859.  =  Artiste  renommé. 

Dort  (A.  Van).  E.  H.  *  1688.  Paysage,  scènes 


militaires.  =  On  le  croit  élève  de  Ph.  Wou- 
werman.  Aucun  détail  sur  sa  vie  n'est  con- 
signé par  les  historiens.  =  Il  suivit  entière- 
ment la  manière  de  son  maître  ;  paysage  très 
fini  ;  si  les  figures  n'avaient  pas  trop  de  lour- 
deur, personne  n'eût  approché  Wouwerman 
d'aussi  près. 

Dosai  (Evangéliste).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Elève  des  Dossi  ;  artiste  fort  mé- 
diocre. 

Dosai  (Dosso),  frère  de  Jean-Baptiste.  E.  L 
1474  (?)-1558  ou  1560  (?).  Dossi  (près  de  Ferrare). 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  L.  Costa  ainsi 
que  son  frère  dont  il  ne  se  sépara  point  mal- 
gré le  peu  de  sympathie  qu'il  y  avait  entre 
eux.  Ami  de  l'Arioste,  qui  le  célébra  comme 
un  des  artistes  les  pLas  distingués  de  cette 
époque;  en  reconnaissance,  Dosso  exécuta  l& 
portrait  de  l'Arioste  avec  une  perfection  rare. 
=  Saint  Barthélémy  et  saint  Jean,  Rome.  — 
Jésus-Christ  parmi  les  docteurs,  ib.—  L'amiral 
André  Doria,  ib.  —  L'amour  et  Psyché,  ib.  — 
Massacre  des  Innocents,  Florence.  —  Bambo- 
chade,  ib.  —  Repos  en  Egypte,  ib.  —  Vision 
d'une  sainte,  ib.  —  Sainte  famille,  Londres.  — 
Adoration  des  mages,  ib.  —Judith,  Dresde. — 
Un  songe,  ib.  —  La  justice,  ib.  —  La  paix,  ib. 
—  Diane  et  Endymion,  ib.  —  Les  quatre  doc- 
teurs de  l'Eglise  avec  saint  Bernard,  ib.  (chef- 
d'œuvre).  —  Tableaux,  Milan.  —  Saint  Jérôme, 
Vienne.  —  Portrait  d'Alphonse  II,  duc  de  Fer- 
rare,  ib.  —  Sainte  famille,  Paris.  —  Saint  Jé- 
rôme, ib.  —  Conférence  sur  l'Immaculée  Con- 
ception. Berlin.  —  La  Vierge  glorieuse  entou- 
rée de  saints,  ib.  —  L'Ascension,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  entourés  de  saints,  Ferrare 
(chef-d'œuvre).  —  J.-C.  chez  Simon  le  Phari- 
sien, Bruxelles.  =  Réussit  merveilleusement 
dans  les  figures  ;  style  original  formé  par  l'é- 
tude de  la  nature  jointe  à  celle  des  meilleurs 
maîtres  romains  et  vénitiens. 


Dossi  (Jean-Baptiste),  frère  de  Dosso.  E.  I. 
f  1545  (?).  Dossi  (près  de  Ferrare).  Paysage  et 
ornements.  =  Elève  de  L.  Costa.  Etudia  à 
Rome,  à  Venise  et  se  fixa  à  Ferrare.  Travailla 
longtemps ,  conjointement  avec  son  frère , 
pour  Alphonse,  duc  de  Ferrare;  son  corps 
difforme  était  le  miroir  de  son  âme  orgueil- 
leuse et  intraitable.  =  Excellait  dans  son 
genre.  Pour  la  figure  il  resta  au-dessous  du 
médiocre,  malgré  ses  prétentions  excessives. 


Portrait  de  Gérard  Dou  par  lui-même.     Galerie  de  Dresde. 
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Dotti  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Pasinelli. 

Dou  (Gérard).   E.  H.   1613-1675.    Leyde. 
Genre,  intérieurs  et  portrait.  =  Elève  de  Rem- 
brandt. Son  père  était  vitrier  selon  les  uns, 
peintre  sur  verre  selon  les  autres;  son  nom  était 
Douwe  Janszoon  De  Vries  van  Arentsvelt.  Dou 
fut  placé  d'abord,  en  1622,  chez  le  graveur 
Barth.  Dolendo  pour  y  apprendre  le  dessin, 
puis,  en  1624,  chez  le  peintre  sur  verre  Pierre 
Kouwenhorn  ou  Kouwenhoven.  Il  surpassa 
bientôt  ces  maîtres,  et  ce  fut  alors  qu'il  entra 
dans  l'atelier  de  Rembrandt  en  1628.  Il  y  resta 
trois  ans.  L'année  de  sa  naissance  a  été  long- 
temps controversée.  Le  catalogue  du  musée 
de  Paris  assure  que  la  Femme  hydropique  du 
Louvre  porte  pour  signature  :  1663.  G.  Dou, 
out  65  jaer.  Ce  doit  être  une  erreur  ou  une 
fausse  signature,  car,  grâce  aux  patientes  re- 
cherches de  M.  Chr.  Kramm,  aidé  de  celles 
de  M.  Elsevier,  archiviste  de  Leyde,  l'année 
du  mariage  des  parents  du  grand  peintre  a 
été  trouvée;  ce  mariage  y  est  annoté  à  la 
date  de  novembre  1609  ;   l'âge  du  père  de 
Gérard  a  également  été  retrouvé;  il  est  né 
en  1584  et  avait  donc  25  ans  à  l'époque  de 
•son  mariage;  un  registre  de  1622  mentionne 
un  Jean  Dou,  frère  aîné  de  Gérard.  Il  résulte 
de  ce  qui  précède  que  l'année  1613  est  celle  que 
l'histoire  peut  adopter.  Des  renseignements 
tout  aussi  authentiques,  extraits  des  régis 
très  du  temps,  donnent  le  lieu  et  le  jour 
de  son  enterrement  :  9  février  1675,  dans 
l'église  de  Saint-Pierre,  à  Leyde.  Le  registre 
de  Saint-Luc,  de  cette  dernière  ville,  constate 
deux  absences  de  G.  Dou,  sans  donner  le  lieu 
où  il  résida;  le  premier  voyage  se  fit  de  1651 
à  1658  ;  le  second  de  1668  à  1673.  C'est  tout  ce 
-qu'on  sait  de  la  vie  de  ce  grand  artiste.  =  La 
femme  hydropique,  Paris  (chef-d'œuvre).  — 
Aiguière  d'argent,  ib.  —  Epicière  de  village, 
ib.  —  Le  trompette,  ib.  —  La  cuisinière  hol 
landaise,  ib.  —  Femme  accrochant  une  vo 
laille,  ib.  —  Le  peseur  d'or,  ib.  —  L'arracheur 
de  dents,  ib.  —  Intérieur  du  ménage  du  père  et 
de  la  mère  de  G.  Dou,  ib.  —  Portrait  de  G.  Dou 
ib.  —  Femme  lisant,  ib.  —  Une  femme  assise 
-et  une  petite  fille  regardant  un  enfant  au 
berceau  devant  une  fenêtre  ouverte,  La  Haye. 
-  Une  femme  devant  une  lampe,  ib.  —  Une 
école  à  la  lueur  des  chandelles  (chef-d'œuvre), 
Amsterdam.  —  Portraits  de  P.  Van  der  Werf, 
bourgmestre  de  Leyde  et  de  sa  femme  (d'après 
des  portraits  de  famille  plus  anciens)  dans  un 
paysage  de  Berchem.  ib.  (On  y  voit  le  nom  et 
le  buste  de  Dou  sur  un  chapiteau).  —  Ermite 
dans  un  souterrain,  ib.  —  Jeune  fille  devant 
une  fenêtre  (effet  de  lumière),  ib.  —  La  ven- 
deuse de  beignets,  Florence.  —  Le  maître 


d'école  (effet  de  lumière),  ib.  —  Tête  de  saint , 
Londres.  —  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Vieille 
femme  écrivant,  ib.  —  L'épicière,  ib.  (Buck. 
Pal.).  —  Jeune  fille  hachant  des  oignons,  ib.  — 
L'empirique,  ib.  (chef-d'œuvre).  —  G.  Dou  des- 
sinant à  la  lueur  d'une  lampe,  Bruxelles.  — 
Jeune  fille  devant  un  miroir,une  vieille  femme 
pleure,  Vienne.  —  Vieille  femme  arrosant  des 
fleurs,  ib.  —  Vieille  femme  habillée  en  four- 
rures, Berlin.  —  Une  servante  tenant  une 
lumière,  ib.  —  Marie-Madeleine,  ib.  —  Vieille 
femme  devant  une  table,  Dresde.  —  Jeune 
fille  arrosant  une  plante  (effet  de  lumière),  ib . 

—  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Et  beaucoup 
d'autres,  ib.  —  Vieille  femme  à  une  fenêtre, 
Munich.  —  Le  charlatan,  ib.  (chef-d'œuvre). 

—  La  marchande  de  crêpes  (effet  de  lumière), 
ib.  -  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Dame  à  sa 
toilette,  ib.  —  Portrait  d'un  vieux  peintre  de- 
vant son  chevalet,  ib.  —  La  vieille  marchande 
de  légumes  et  le  mendiant,  ib.— La  pâtissière, 
ib.  —  Une  vieille  tuant  la  vermine  sur  la  tête 
d'un  apprenti  cordonnier,  ib.  —  Un  ermite 
dans  une  grotte,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  L'al- 
chimiste, Saint-Pétersbourg.  —  Et  autres,  ib. 

—  La  dentellière,  Rotterdam.  —  La  consul- 
tation au  marchand  d'orviétan,  Copenhague. 

—  Jeune  fille  regardant  dans  la  rue  (effet  de 
lumière),  ib.  =  Composition  peu  noble,  dessin 
servile  et  sentant  le  travail.  Couleur  admira- 
ble, d'une  fraîcheur  exquise.  Expression  de 
figures  rendue  avec  finesse  et  vérité.  Fini  de 
détails  qu'on  ne  trouve  nulle  part  ailleurs  que 
chez  lui.  Clair-obscur  merveilleux.  Il  ne  pei- 
gnait jamais  beaucoup  de  personnages  dans 
ses  tableaux  ;  la  plupart  ne  vont  qu'à  mi-corps. 
Il  ressemble  à  son  maître  par  la  vigueur  et  la 
distribution  des  ombres  et  de  la  lumière,  mais 
il  est  loin  d'avoir  cette  poésie,  cette  fougue  et 
ce  génie  qui  distinguent  Rembrandt.  Gérard 
Dou  n'est  que  le  patient  et  laborieux  imitateur 
d'une  nature  immobile  ou  dans  un  très  faible 
mouvement.  Rembrandt,  vu  de  près,  ne  satis- 
fait pas  l'œil;  de  loin,  il  produit  un  effet  ma- 
gique. Les  tableaux  de  Gérard  Dou,  au  con- 
traire, doivent  être  regardés  à  la  loupe  pour 
qu'on  puisse  admirer  l'étonnant  fini  de  son 
pinceau.  Le  tableau  connu  sous  le  nom  de  la 
Femme  hydropique  mérite  d'être  compté  au 
nombre  des  plus  célèbres  que  son  pinceau  ait 
produits;  Dou  y  dépasse  la  dimension  ordi- 
naire de  ses  ouvrages  et  surtout  il  y  met  un 
sentiment  vrai  et  profond,  une  composition 
pleine  d'intérêt  et  d'expression  à  laquelle  il 
ne  nous  a  pas  habitués.  Il  y  parle  à  l'âme  et  à 
l'esprit  tout  en  ne  négligeant  rien  de  la  per- 
fection des  détails,  et  semble  vouloir  nous 
prouver  que,  quand  il  le  veut,  sa  pensée  a  le 
même  génie  que  son  exécution.  Que  n'a-t-il 
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produit  plus  souvent  de  semblables  tableaux. 
On  connaît  de  lui  quelques  gravures —Ventes  : 
V.  Verrue  (1737),  La  souricière,  960  1.  —  V. 
Wassenaer  d'Obdam  (1750),  Une  fille  versant 
du  lait  dans  un  plat,  1,710  fl.  —  V.  Vence 
(1761),  La  dévideuse,  2,567  1.  -  V.  Allard  de 
la  Court  (1766),  Un  ermite  en  prière  dans  une 
grotte,  5,000  fl.  —V.  Julienne  (1767),  La  liseuse, 
3,1001.  —  Même  vente,  Le  dessinateur  d'après 
la  bosse  (effet  de  lumière),  1,160  1.  —  V.  Gai- 
gnat  (1768),  Jeune  femme  tenant  du  poisson, 
6,220  1.  —  V.  Choiseul  (1772),  Le  médecin, 
19,153  1.  —  V.  Du  Barry  (1774),  La  jeune  fille 
au  clavecin,  5,000  1.  —  V.  Blondel  de  Gagny 
(1776),  La  jeune  femme  au  perroquet,  6,000  1. 

—  V.  Randon  de  Boisset  (1777),  La  peseuse, 
15,500  1.  —  Même  vente,  Femme  versant  du 
lait,  9,000  1.  —  Même  vente,  Jardinière  hol- 
landaise, 6,300 1.  —  V.  Conti  (1777),  La  femme 
au  lièvre,  20,000  1.  —  V.  Gerret  Braamcamp, 
La  jeune  mère,  14,100  fl.  —  V.  Poullain  (1780), 
La  femme  au  lait,  10,700  1.  (c'est  le  tableau 
de  la  vente  Randon  de  Boisset).  —  V.  Vau- 
dreuil  (1784),  La  peseuse,  16,900  1.  (c'est  le 
tableau  de  la  vente  Randon).  —  V.  Choiseul 
Praslin  (1793),  La  jeune  mère,  33,500  1.  — 
Même  vente,  La  marchande  d'épices,  34,850 1. 

—  V.  Tolosan  (1801),  La  double  surprise, 
7,350  fr.  —  V.  Van  Leyden  (1804),  Ermite  à 
genoux  sous  une  voûte,  42,000  fr.  —  V.  Vander 
Pot  de  Groeneveld  (1808),  Vécole  du  soir, 
17,500  fl.  —  V.  Emler  (1809),  La  double  sur- 
prise (de  la  vente  Tolosan),  16,000  fr.  —  V. 
Paillet  (1814),  L'ermite  (de  la  vente  Van  Ley- 
den), 15,000  fr.  —  V.  Erard  (1832),  Portrait  du 
peintre,  19,250  fr.  —  V.  Heris  (1841),  L'empi- 
rique, 8,100  fr.  —  V.  Stolberg  (Hanovre)  (1859), 
Tobie  rendant  la  vue  à  son  père,  1,910  thalers. 

—  V.  de  Morny  (1865),  Le  chirurgien  de  vil- 
lage, 8,000  fr.  —  V.  Brienen  de  Grootelindt 
(1865),  La  bonne  ménagère,  36,550  fr.  —  Même 
vente,  ermite  en  prière,  9,700  fr.  —  Même 
vente,  Le  chien  de  garde,  22,000  fr.  —  V.  Pom- 
mersfelden  (1867),  La  marchande  de  poissons, 
42,000  fr.  —  Même  vente,  Préparatifs  du  sou- 
per, 13,000  fr.  —  Même  vente,  Marchande  de 
poissons,  3,600  fr.  —  Même  vente,  Jeune  fille 
se  préparant  à  allumer  sa  lanterne,  15,000  fr. 

—  Même  vente,  Portrait  d'une  petite  fille, 
13,000  fr.  —  V.  Stevens  (1867),  Portrait  de 
G.  Dou,  4,600  fr.  —  V.  Delessert  (1869),  Vieille 
femme  à  sa  fenêtre,  7,500  fr. 


(Eb  'tf£c 


Dou,  Douw  ou  Douwen  (Simon  Van). 


E.  H.  *  1660.  Batailles,  scènes  militaires,  che- 
vaux, animaux,  poissons,  paysage.  =  Reçu 
comme  franc-mai tre  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
en  1653-54,  sous  le  nom  de  Simon  van  Douw. 
=  Le  gué,  paysage  avec  figures  nombreuses, 
Lille  (signé  :  S.  V.  Douw  f.  a0  1671).  =  Ses  ta- 
bleaux ont  du  mérite  et  atteignent  de  bons 
prix. 

Doudyn  (Jean).  E.  H.  *  xvr3  siècle.  Por- 
trait, histoire,  etc.  =  Il  florissait  à  Dordrecht 
où  il  peignit,  en  1588,  l'incendie  de  l'église 
St-Nicolas.  On  connaît  de  lui  un  bon  portrait, 
exécuté  en  1560.  =  Portrait  d'un  directeur  de 
la  Monnaie,  Dordrecht  (hôtel  de  la  Monnaie). 
—  Incendie  de  l'église  de  St-Nicolas  à  Dor- 
drecht, ib.  (hôtel-de- ville). 

Doudyns  ou  Doedyns (Guillaume).  E.  H. 
1630-1697.  La  Haye.  Histoire,  portrait.  ==  Fils 
du  bourgmestre  de  La  Haye.  Il  passa  douze  ans 
en  Italie;  directeur  de  l'Académie  dans  sa  ville 
natale,  après  avoir  puissamment  contribué  à 
fonder  cet  établissement.  En  1673,  il  reçut  de 
la  ville  500  florins  pour  trois  tableaux  qu'il  fit 
pour  elle.  Son  nom  est  erronément  écrit  Dou- 
dyns. =  Le  jugement  de  Salomon  en  trois 
parties,  La  Haye.  —  La  Justice  sur  son  trône, 
Utrecht  (Musée  des  antiquités).  =  Il  dessinait 
parfaitement  l'anatomie  du  corps  humain.  = 
Ventes  :  V.  Van  Cauwerven,  à  Leyde  (1765), 
La  science  des  fortifications,  165  fl. 

Doué.  V.  Hoye  (de). 

Douelle  (Jean).  E.  Fl.  '  xvme  siècle.  Inté- 
rieurs d'église.  =  Il  fut  le  maître  de  P.  J.  La 
Fontaine. 

Donet  (Edme  Jean-Baptiste).  E.  Fr.  *  1757. 
Fleurs.  =  Agréé  à  l'Académie  en  1757. 

Douffet  (Gérard)  dit  Chevaert.  E.  Fl. 
1594-1660.  Liège.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Tauler  à  Liège,  puis  de  Perpète  à  Dinant 
et  enfin  de  Rubens,  chez  qui  il  travailla  pen- 
dant deux  ans.  En  1614,  après  avoir  exécuté 
à  Liège  quelques  études  et  quelques  portraits 
qui  eurent  du  succès,  il  partit  pour  l'Italie, 
résida  sept  ans  à  Rome,  se  rendit  à  Naples 
puis  à  Venise  et  revint  enfin  à  Liège  en  1623, 
non  sans  aventures  souvent  désagréables. 
Travailla  beaucoup  à  Liège  où  il  termina  sa 
carrière,  entouré  de  l'estime  et  de  l'affection 
de  ses  concitoyens.  Un  grand  nombre  de  ses 
tableaux  ont  été  dispersés  et  détruits.  =  Por- 
trait d'homme,  Munich.  —  Autre,  ib.  —  Glori- 
fication de  St-François  d'Assise,  ib.  —  Inven- 
tion de  la  Ste-Croix,  ib.  =  Bon  dessin  ;  études 
profondes  du  style  italien,  coloris  chaud  dans 
les  chairs,  portraits  bien  compris  et  bien  des- 
sinés, expression  vraie,  têtes  fines,  draperies 
médiocres,  coloris  peu  vrai  et  souvent  cru. 

Douglas  (Guillaume).  E.  An.  *  1860.  Genre. 
=  La  bibliomanie,  Londres. 
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Douillard  ( Alexis- M. - L.  ).  E.  Fr.  1835. 

Nantes.  Histoire.  =  Elève  de  Flandrin  et  de 
Gleyre.  =  Peintures  murales  dans  les  églises 
de  Paris,  Bailleux,  Loigny,  etc. 

Doulx  (Adenet  le).  *  xv°  siècle.  =  Tra- 
vailla, en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Doulx  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvir3  siècle.  = 
Cité  à  Avignon  en  1614  et  en  1625. 

Doulx  (Pierre  Le).  E.  FI.  1730-1807.  Bruges. 
Miniature,  fleurs,  etc.  =  Elève  de  J.  Gaere- 
myn  et  M.  De  Visch.  Il  a  laissé  des  notices  sur 
les  artistes  de  la  Flandre  ;  on  y  trouve  un  mé- 
lange de  vérités  et  d'erreurs.  =  Papillons, 
mouches,  etc.  (aquarelle),  Bruges.  —  Pendant 
du  précédent,  ib.  =  Beau  coloris,  dessin  vrai. 

Doussault  (Charles).  E.  Fr.  *  1840.  Fou- 
gères. Histoire.  =  Rosa  mystica. 

Douai  re  (Copin).  E.  Fr.  *  1447.  BETHUNE. 
=  Peintre  et  ingénieur. 

Douve»  (Jean-François).  E.  H.  1655-1727. 
Ruremonde.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de 
G.  Lambertin,  à  Liège;  plus  tard  il  reçut 
quelques  leçons  de  Chr.  Puitlink;  revenu  dans 
sa  ville  natale,  il  l'abandonna  après  peu  de 
temps  pour  se  rendre  à  Dusseldorf  où  il  fit  les 
portraits  de  l'Electeur  et  des  principaux  per- 
sonnages de  la  cour  ;  il  réussit  si  bien  dans 
ces  travaux  qu'il  fut  nommé  premier  peintre 
de  l'Electeur;  presque  tous  les  souverains 
allemands  voulurent  être  peints  par  lui.  Le 
portrait  de  l'artiste,  exécuté  par  lui-même, 
se  trouve  dans  la  célèbre  collection  de  Flo- 
rence. =  Education  de  la  Vierge  (effet  de  lu- 
mière), Florence.  —  Portrait  de  la  princesse 
Anne-Marie-Louise  de  Médicis,  ib.  —  Portrait 
du  peintre,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Suzanne  et 
les  vieillards,  Paris.  —  Sainte  Famille,  ib.  — 
Portrait  équestre  de  l'électeur  Jean-Guillaume, 
Munich.  =  Belle  expression,  bonne  couleur, 
ressemblance  parfaite  et  grande  noblesse.  = 
Ventes  :  V.  Capello,  à  Amsterdam  (1767),  Sainte 
Famille,  150  fl. 

Douven  (Barthélémy),  fils  de  Jean-Fran- 
çois). 1688.  E.  H.  Dusseldorf.  Histoire,  por- 
trait. ==  Elève  de  son  père  et  de  A.  Van  der 
Werf.  Peintre  de  l'électeur  palatin  Jean-Guil- 
laume, qui  le  protégea.  Plus  tard  il  fut  attaché 
à  la  cour  de  l'électeur  de  Cologne.  =  Sainte 
Famille,  dite  la  Vierge  aux  cerises,  Cassel. 

Douw  (Thierry -Renier  Vander).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Peintre  sur  verre.  —  Il  exerça 
son  art  à  Gouda. 

Douzette  (Louis).  E.  Al.  1834.  Paysage.= 
Paysages  du  nord  ;  effets  de  lumière. 

Douxflls  (J.-B.).  E.  Fl.  *  xvme  siècle.  = 
Reçu  comme  étranger  dans  la  gilde  de  Saint- 
Luc  de  Bruxelles,  en  1744. 

Downniaii  (Jean).  E.  An.  f  1824.  Dans  le 
Devonshire.   Portrait,   genre.  =  Elève  de 


B.  West.  =  Rosalinde  —  Miss   Farren   et 
Mr.  King. 

Doyen  (Pierre-Gabriel).  E.  Fr.  1723-1799. 
Ville -l'Evêque.  =  Détails  inconnus.  On  le 
croit  parent  de  Gabriel  François.  Il  y  eut 
encore  plusieurs  artistes  du  nom  de  Doyen 
sur  lesquels  on  manque  de  renseignements. 

Doyen  (Gabriel-François).  E.  Fr.  1726-1806. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Van 
Loo  auquel  il  fut  attaché  par  les  liens  de  la 
plus  étroite  amitié;  obtint  le  grand  prix  à  l'âge 
de  vingt  ans,  partit  pour  Rome  en  1748,  visita 
Naples,  Venise,  Bologne,  Parme  et  Plaisance; 
séjourna  à  Turin,  et  revint  s'établir  dans  sa 
ville  natale  ;  reçu  à  l'Académie  en  1759  ;  étu- 
dia les  grands  maîtres  de  l'école  flamande  ; 
appelé  en  Russie,  il  y  fut  nommé  professeur  à 
l'Académie  de  Saint-Pétersbourg,  et  fut  chargé 
d'orner  les  palais  de  la  czarine  Catherine  II  ; 
après  la  mort  de  cette  princesse,  il  fut  protégé 
par  Paul  Ir,  en  reçut  beaucoup  de  marques 
d'honneur  et  mourut  à  Saint-Pétersbourg.  = 
Triomphe  d'Amphitrite,  Paris.  —  La  peste 
des  ardents,  ib.  (Eglise  Saint-Roch).  —  Mort 
de  saint  Louis,  ib.  —  Fresques,  ib.  (Invalides). 
=  Ordonnance  savante,  riche  et  grandiose, 
bonne  composition,  manière  italienne.  =  Ven- 
tes :  V.  Felino  (1775),  La  mort  de  Virginie, 
440  l.  —  V.  Prault  (1780),  Jupiter  et  Junon, 
390  1. 

Doyen  (Jacques).  V.  Schoemaker. 

Doyle  (John).  E.  An.  1796-1867.  DUBLIN. 
Paysage,  animaux,  portrait  etc.  =  Plus  connu 
comme  dessinateur. 

Draghi  (le  chevalier  Jean-Baptiste).  E.  I. 
1657-1712.  Gênes.  Histoire.  =  Elève  de  D.  Piola 
le  Vieux  ;  séjourna  à  Parme  et  à  Plaisance  ; 
mort  dans  cette  dernière  ville.  =  Pinceau 
soigné  quoique  rapide,  brillant  et  original. 

Drebep  (Charles-Henri).  E.  Al.  1622-1875. 
Dresde.  Paysage.  =  Mort  à  Rome. 

Drecliier  (Jean).  E.  Al.  1756-1811.  Vienne. 
Fleurs,  fruits  et  oiseaux.  =  Professeur  à 
l'Académie  de  Vienne.  =  Fleurs,  fruits  et 
oiseaux,  Vienne. 

Drée  (Adrien,  Comte  de).  E.  Fr.  f  1877. 
Paris.  Paysage. 

Dregt  (Jean  Van).  E.  H.  1737  (?)-l807.  Am- 
sterdam. Paysage  avec  figures.  =  Obtint  une 
médaille  d'or  à  l'Académie  de  dessin  d'Amster- 
dam. Il  donna  des  leçons  de  dessin  au  célèbre 
poète  hollandais  G.  Bilderdyk. 

Dreibholtz  (Chrétien- Louis).  E.  H.  1799. 
Utrecht.  Marine.  =  Elève  de  Schotel.  = 
Côtes  de  Boulogne,  Haarlem.  —  Vue  de  Dor- 
drecht,  ib.  —  Marines  avec  vaisseaux,  Munich. 

Dreppe  (Joseph).  E.  Fl.  1737-1810.  Liège. 
Tous  les  genres.  =  Travailla  pendant  5  ans  en 
Italie  et  revint  à  Liège  où  il  exécuta  des  tra- 
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vaux  dans  lesquels  on  remarque  plus  d'entrain 
et  de  couleur  que  d'invention. 

Dreux  (Alfred  de).  E.  Fr.  1810-1860.  Paris. 
Animaux,  chevaux.  =  Elôve  de  L.  Cogniet. 

Dreux  ou  Drieux  (Jean).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  —  Enlumineur  de  livres  en  1439.  Il  de- 
meurait à  Bruges  et  enlumina  un  livre  aux 
Heures  d'or  pour  le  duc  de  Bourgogne.  En 
1449-50,  on  le  retrouve  attaché  à  Philippe-le- 
Bon  avec  le  titre  de  valet  de  chambre  et  enlu- 
mineur du  duc.  Il  est  encore  cité  en  1452  et 
1455. 

Dre ver  (Adrien  Van).  E.  H.  *  1673.  Paysage 
et  marines.  =  On  croit  qu'il  séjourna  en  An- 
gleterre. =  Paysage  :  Hiver,  Vienne. 

Dreyer  (D.-C  -M.).  E.  Al.  1816-1852.  Pay- 
sage. =  Chemin  dans  une  forêt,  près  d'Else- 
neur,  Copenhague. 

Dreyselere  (François).  E.  FI.  *  1512.  His- 
toire =  Elôve  de  Goswin  Vander  Weyde. 

Drieling  (Frédéric  H.  C).  E.  H.  1805.  Ut- 
recht.  Paysage.  =  Elève  de  Teissier  et  de 
Schelfout.  Protecteur  des  arts  et  peintre  ama- 
teur. 

Drielst  (Egbert  Van).  E.  H.  1746-1818.  Gro- 
ningue.  Paysage.  =  Il  s'occupa  d'abord  dans 
la  fabrique  de  tapisseries  peintes  d'Augustini, 
à  Haarlem  ;  c'est  dans  cette  ville  qu'il  reçut 
les  leçons  de  H.  Meyer.  Plus  tard  il  s'occupa 
•dans  la  fabrique  renommée  de  Snyers.  à  Am- 
sterdam. Il  obtint  la  vogue  pour  ses  tableaux 
de  cabinet.  =  Effet  maniéré,  ordonnance 
ferme. 

Drielst  (Jean  Vuuring  Van),  fils  d'Egbert. 
E.  H.  1790(?)-1813.  Paysage.  =  Elôve  de  son 
père  ;  il  donnait  les  meilleures  espérances. 

Driessche  (Gommaire  Van  den).  E.  FI.  * 
1553.  =  Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc, 
à  Anvers,  en  1553. 

Driessche  (Jean  et  Corneille  Van  der). 
E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Inscrit  sur  les  registres 
de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à  Bruges,  en  1450. 

Driesse  ou  Driessen  (François  Van). 
E.  FI.  *  1635.  =  Elôve  d'Aubin  Vouêt  ;  il  tra- 
vaillait à  Paris  où  il  aidait  son  maître  dans 
ses  grands  travaux. 

Drieu  (Jean).  E.  Fr.  *  1448.  Dijon  (?).  = 
Exécuta  des  miniatures  pour  des  livres  du 
duc  de  Bourgogne. 

Drift  (Jean-Adrien  Van  der).  E.  H  1808. 
La  Haye.  Paysage  et  hivers.  =  Elôve  de 
Schelfout.  =  L'ancienne  prison  à  La  Haye, 
Haarlem. 

DrilIennurg(GuillaumeVan)  E.H.  1625(?). 
Utrecht.  Paysage.  =  Elôve  de  A.  Bloemaart; 
sa  famille  étant  aisée,  il  peignit  par  goût  et 
non  par  nécessité.  En  1668,  il  alla  s'établir  à 
Dordrecht  et  y  donna  des  leçons  à  Arnold 
Houbraken.  =  Manière  de  Jean  Both,  sans 


égaler  toutefois  le  coloris  et  la  touche  de  ce 
grand  maître. 
DringhebreeouDringheberglje(Bar- 

tholomé).  E.  FI.  *  xve  siècle.  Bruges.  =  Inscrit 
dans  les  registres  de  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  en  1450. 

Droege.  E.  Al.  1801.  Hanovre.  Miniature 
et  portrait. 

Droeger  (Antoine).  E.  Al.  1800-1833.  Trê- 
ves. Histoire,  genre.  =  Une  joueuse  de  luth. 
—  Deux  romaines  (dernier  ouvrage  de  l'ar- 
tiste). 

Drolling  (Martin).  E.  Fr.  1752-1817.  Ober- 
bergheim,  près  Colmar.  Portrait,  genre  et 
intérieurs.  =  Etudia  sans  maître  ;  se  rendit  à 
Paris  où  il  mourut.  =  Intérieur  de  cuisine, 
Paris.  =  Bonne  couleur;  vérité. 

Drolling  (Michel-Martin),  fils  de  Martin. 
E.  Fr.  1786-1851.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  son  père  et  de  David.  =  Orphée  perdant 
Eurydice.  —  Le  Bon  Samaritain,  Lyon. 

Droogsloot  ou  Droocii  81oot(Joseph- 
Corneille).  E.  H.  *  1624.  Utrecht.  (?).  Histoire 
et  kermesses.  =  Doyen  de  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Utrecht,  en  1624;  il  y  avait  été 
inscrit  en  1616.  Il  fut  régent  de  l'hôpital 
Saint-Job,  dans  cette  ville,  en  1638  ;  vivait  en- 
core en  1666.  =  Kermesse,  La  Haye.  —  Vil- 
lage hollandais,  ib.  —  Les  lépreux  et  les  boi- 
teux, à  Bethsaïde,  Berlin.  —  Duel  entre  un 
officier  hollandais  et  un  gentilhomme  fran- 
çais, Vienne.  —  Les  patineurs,  Madrid.  — 
Passage  de  troupes  dans  un  village,  Paris.  — 
La  piscine  de  Bethsaïde,  Brunswick.  —  Grande 
kermesse,  Rotterdam.  —  Foire  flamande,  Co- 
penhague. =  Composition  riche,  dessin  spi- 
rituel, coloris  faible,  manière  peu  savante.  Il 
a  produit  une  quantité  innombrable  de  ta- 
bleaux. 


&& 


Droogsloot  (Nicolas).  E.  H.  1650-1702.DOR- 
drecht.  Paysage,  vues.  =  Elôve  de  H.  Mom- 
mers.  Quelques  biographes  l'ont  confondu  avec 
J.-C.  Droogsloot.  =  Ton  agréable,  pinceau 
spirituel. 

Drossaart  ou  Drossaert  (Jacques). 
E.  H.  *  1700.  Paysage  et  chasses  =  Cité 
comme  peintre  en  1706,  sur  le  registre  de 
Saint-Luc,  à  Haarlem. 

Drost  ou  Van  Drost  ou  Drost  (den). 
E.  H.  *  xviie  siècle.  Histoire.  =  Elève  de  Rem- 
brandt; il  continua  ses  études  à  Rome,  dit-on, 
et  y  fut  lié  avec  Jean  Van  der  Meer  et  Ch.  Loth. 
On  lui  donna  tantôt  le  prénom  de  Gérard,  tan- 
tôt celui  de  Willem;  Hoet  le  nomme  J.  Van 
Droste,  Van  Droost  et  Den  Drost;  le  catalogue 
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de  Berlin  l'inscrit  sous  le  nom  de  Horst.  On 
ignore  la  date  de  sa  naissance  et  les  circonstan- 
ces de  sa  vie.  On  a  connu  de  lui  une  superbe 
peinture  signée  et  datée  :  Drost  fe....  1654.  = 
Un  homme  coiffé  d'un  large  chapeau,  Dresde. 
—  La  leçon,  ib.  —  Mercure  et  Argus,  ib.  (Ces 
deux  derniers  attribués).  —  Jésus-Christ  et  la 
Madeleine  après  la  résurrection,  Cassel.  — 
La  ïille  d'Hérodias  recevant  la  tête  de  saint 
Jean-Baptiste,  Amsterdam.  —  Paysage  avec 
figures  et  animaux,  Berlin.  —  Continence  de 
Scipion,  ib.  =  Un  des  plus  fidèles  imitateurs 
de  son  maître  pour  la  chaleur  de  l'effet  et  la 
largeur  de  la  touche  =  Ventes  :  V.  P.  Fouquet 
(1801),  Eérodiade  recevant  la  tête  de  saint 
Jean-Baptiste,  775  fl.  —V.  Leroy  d'Etiolles 
(1861),  La  lettre,  2,140  fr. 

Dpouais  (Hubert).  E.  Fr.  1699-1767.  La 
Roque  (Normandie).  Portrait,  miniature.  = 
Elève  de  Detroy;  lié  d'amitié  avec  Nattier, 
Oudry  et  J.  B.  Van  Loo;  reçu  académicien,  à 
Paris,  en  1730.  Fit  les  portraits  d'un  grand 
nombre  de  célébrités  de  son  temps.  =  Por- 
trait de  Robert  le  Lorrain,  sculpteur  du  roi, 
Versailles.  —  Portrait  de  J.  de  Verdun,  pein- 
tre ordinaire  du  roi,  Paris  (Palais  des  beaux- 
arts).  =  Se  distingua  dans  son  genre.  Carac- 
tère simple  et  grand.  A  la  fin  de  sa  vie,  il 
abandonna  la  peinture  à  l'huile  pour  la  minia- 
ture qui  lui  valut  également  beaucoup  de  suc- 
ées. Coloris  frais  et  brillant.  Travailla  aussi 
au  pastel  =  Ventes  :  V.  Boittelle  (1666),  Por- 
trait de  femme,  1,000  fr.  —  V.  Didier  (1868), 
Portrait  d'une  petite  fille,  2,750  fr.  -  Même  V. 
Portrait  d'un  petit  garçon,  1,000  fr. 

Drouais  (François-Hubert),  fils  d'Hubert. 
E.  Fr.  1727-1775.  Paris.  Portrait,  genre.  «. 
Elève  de  son  père;  se  perfectionna  dans  les 
ateliers  de  Nonotte,  C.  Van  Loo,  Natoire  et 
Boucher;  reçu  à  l'Académie  en  1758,  il  en  fut 
plus  tard  conseiller.  Recherché  comme  por- 
traitiste par  toutes  les  beautés  de  son  temps, 
dont  il  saisissait  à  merveille  les  minauderies 
et  le  teint  d'emprunt.  =  Portrait  du  comte 
d'Artois  et  de  Clotilde  de  France,  enfants, 
Paris.  —  Portrait  de  Coustou,  Paris  (Palais 
des  beaux-arts).  —  Portrait  de  Bouchardon, 
Versailles.  —  Portrait  de  madame  de  Pom- 
padour,  Orléans.  =  Coloris  maniéré  mais  frais 
et  brillant;  nature  souvent  bien  étudiée;  res- 
semblance excellente  ;  beaucoup  de  grâce  dans 
l'arrangement.=  Ventes  :  V.Pembrocke(l862), 
Deux  portraits  que  l'on  croit  être  ceux  des  en- 
fants de  la  famille  royale,  4,200  fr.  —  Vente 
Meffre(1863),  Petit  garçon  tenant  un  épagneul 
noir,  3,400  fr.  —  V.  de  Morny  (1865),  Petit  gar- 
çon au  chat,  20,100  fr. 

Drouais  (Jean-Germain),  fils  de  François- 
Hubert,  E.  Fr.  1763-1788.  Paris.  Histoire.  = 


Elève  de  son  père,  de  Brenet  et  de  David; 
consacrait  tous  les  moments  de  sa  vie  à  la 
pointure  et  dessinait  la  nuit;  à  21  ans,  il  rem- 
porta le  premier  prix  de  l'Académie,  par  le 
beau  tableau  de  la  Cananéenne  aux  pieds  du 
Christ;  l'admiration  pour  cette  œuvre  fut  Si 
grande  que  Drouais  fut  porté  en  triomphe 
dans  les  rues  de  Paris,  par  ses  condisciples  ; 
le  succès  ne  le  rendit  point  orgueilleux;  se 
rendit  en  Italie  afin  de  perfectionner  son  rare 
talent  ;  il  y  mourut  d'une  fièvre  ardente, 
épuisé  par  le  travail  et  à  peine  âgé  de  25  ans. 
=  Le  Christ  et  la  Cananéenne,  Paris.  —  Ma- 
rius  à  Minturnes,  ib.  =  Belle  composition, 
ordonnance  remplie  de  vigueur  et  d'énergie; 
un  des  peintres  distingués  de  l'école  française. 

Drouet.  E.  Fr.  *  1830.  Fleurs,  fruits.' 

Droutn  (Jean-Pierre).  E.  Fr.  1782.  Besan- 
çon. Portrait,  miniature  et  aquarelle.  =  Elève 
du  sculpteur  Dejoux. 

Druez  (Pierre-Jos.).  E.  Fl.  *  xvme  siècle. 
Anvers.  Paysage. = Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1794. 

Druivestein  (Arthur-J.).  E.  H.  1577-1617. 
Haarlem.  Paysage,  animaux.  =  Bourgmestre 
de  Haarlem;  peignait  pour  son  amusement, 
pendant  les  moments  de  loisir  que  lui  lais- 
saient les  différentes  charges  qu'il  remplis- 
sait. Frans  Hais  fit  plusieurs  superbes  por- 
traits de  lui. 

Drulin  (Antoine).  E.  Fr.  1802.  Compiègne. 
Paysage.  =  Elève  de  Renoux.  =  Dessinateur, 

DiMumnond  (Samuel).  E.  An.  1763-1844. 
Londres.  Histoire,  portrait.  =  Mort  de  Nel- 
son. —  Portrait  de  Mrs.  Fry  et  de  Sir  Isam- 
bard  Brunel,  Londres  (nat.  gai.). 

Dryven  (S.  Van).  E.  H.  (?).  *  xvne  siècle- 
Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Talent  hono- 
rable. 

Dubap  (Ed.).  E.  Fl.  *  1842.  Genre  et  ma- 
rines. =  Côtes  de  Flandre. 

Dubasty  (Adolphe-Henri).  E.  Fr.  *  1814. 
Paris.  Genre,  portrait.  =  Elève  d'Ingres.  — 
Un  diner  champêtre  —La  rêveuse. 

Dubbels  (Henri).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Ma- 
rine, hivers.=Il  règne  une  assez  grande  obscu- 
rité sur  la  vie  de  ce  peintre;  les  uns  assurent 
qu'il  ne  fait  qu'un  avec  Jean  Dubbels;  les 
autres  en  font  un  artiste  séparé;  cette  incer- 
titude fait  que  leurs  œuvres  sont  confondues, 
et  que  les  tableaux  indiqués  ici  comme  étant 
d'Henri,  peuvent  tout  aussi  bien  appartenir 
à  Jean.  =  Marine,  Florence.  —  Vue  d'une 
rivière,  Amsterdam.  —  Port  de  mer  :  mer 
agitée,  ib.  (Académie;  chef-d'œuvre).  —  Mer 
houleuse,  avec  navires,  Rotterdam.  —  Bâti- 
ments de  guerre  hollandais  croisant  entre 
des  côtes,  Copenhague.  =  Dessin  correct;  du 
soin;  coloris  agréable.  =  Ventes  :  V.  Samaon 
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(1812),  Dunes  de  Scheveningue,  250  fr.  —  V.  De- 
lessert  (1869),  Marine,  1,750  fr.  —  V.  Pereire 
(1872),  Marine,  mer  agitée.  980  fr. 

Dubbels  (Jean).  E.  H.  *  1715.  Marine.  = 
Elève  de  L.  Backhuysen  ;  d'autres  assurent 
qu'il  fut  son  maître.  On  ne  connaît  rien  de 
certain  au  sujet  de  cet  excellent  peintre.  = 
Côtes  de  la  mer;  mer  agitée,  Florence  (Palais 
Pitti.)  (Signé).  —  On  cite  encore  deux  admira- 
bles tableaux  de  ce  maître  qui  se  trouvent 
dans  des  collections  particulières,  l'un  (signé) 
dans  celle  de  M.  Van  der  Hoop,  à  Amsterdam, 
collection  aujourd'hui  léguée  à  la  ville;  l'au- 
tre dans  celle  du  duc  de  Bedford,  à  Londres. 
=  Grande  vérité,  belle  harmonie,  perspective 
aérienne,  lumière,  largeur  d'exécution  égale- 
ment remarquables.  La  transparence  de  l'eau, 
le  ton  argentin  et  délicat,  les  charmants  ef- 
fets du  soleil,  tout  enfin  rend  cet  artiste,  trop 
peu  connu,  le  rival  des  Backhuysen,  des 
Ruysdael  et  des  Guillaume  Van  de  Velde.  = 
Ventes  :  V.  à  Amsterdam  en  1765,  Marine, 
45  fl. 

Dubié.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Email.  =  Sorti 
de  l'école  de  Toutin. 

Dubleworst  (Nicolas).  E.  H.  *  1636.  His- 
toire. =En  1636,  il  envoya  à  l'hôpital  de  Saint- 
Job,  un  tableau  représentant  Y  Adoration  des 
mages. 

Dubois.  E.  H.  *  xvme  siècle.  Genre.  = 
Détails  inconnus.  =  On  cite  de  lui  un  tableau 
très-fini,  peint  avec  beaucoup  de  fermeté.  On 
pense  qu'il  pourrait  avoir  été  le  père  de  Cathe- 
rine du  Bois  (Van  Cuyck). 

Dubois  (C.  S.).  E.  Fr.  *  xviiie  siècle.  Va- 
lenciennes.  Paysage  historique.  =  Elève 
de  Gérin- Antoine  Pesne,  son  ami;  orna  sou- 
vent de  figures  les  paysages  de  ce  peintre. 
En  1752,  fut  reçu,  comme  étranger  dans  la 
gilde  de  Saint-Luc,  à  Bruxelles,  un  peintre  du 
nom  de  N.  (?)  Dubois. 

Dubois  (Ambroise).  E.  Fr.  1543-1614.  An- 
vers. Histoire.  =  On  ne  connaît  pas  le  nom 
de  son  maître:  vint  à  Pa.ris  en  1568,  déjà  très 
habile  dans  son  art.  Sa  réputation  s'étant 
répandue,  il  fut  employé  à  Fontainebleau  et 
au  Louvre.  Peintre  ordinaire  et  valet  de 
chambre  du  roi  Henri  IV.  Naturalisé  en  1601, 
peintre  de  Marie  de  Médicis  en  1606  ;  forma 
une  école  de  peintres  à  Fontainebleau  où  il 
mourut,  en  1614,  suivant  les  registres  de  la 
paroisse  d'Avon,  en  1615,  suivant  sa  pierre 
tumulaire.  Deux  de  ses  fils,  Jean  et  Louis,  et 
son  neveu  Paul,  furent  également  employés 
au  château  de  Fontainebleau.  Il  est  assez  pro- 
bable que  cette  famille  flamande,  à  son  arri- 
vée en  France,  a  changé  son  nom  de  Van  den 
Bossche  en  celui  de  Dubois,  traduction  fran- 
çaise du  nom  flamand. =  Histoire  de  Théagène 


et  de  Chariclée,  Fontainebleau.  —  Fragments 
de  l'histoire  de  Tancrède  et  Clorinde,  ib.  - 
Chariclée  subissant  l'épreuve  du  feu,  Paris- 
Belle  ordonnance,  grand  style. 

Dubois  (Jean),  le  Vieux,  fils  d'Ambroise. 
E.  Fr.  1604-1679.  Fontainebleau.  Histoire, 
portrait.  =  Obtint  plusieurs  charges  du  roi 
Louis  XIII  ;  marcha  sur  les  traces  de  son  père, 
comme  peintre  et  comme  homme  ;  son  hono- 
rabilité lui  valut  le  titre  de  peintre  du  roi, 
en  1635. 

Dubois  (Louis),  le  Jeune,  fils  de  Jean,  le 
Vieux.  E.  Fr.  1646-1702.  =  Peintre  ordinaire 
du  roi  et  concierge  de  la  Maison  des  Fontaines. 
Mort  à  Fontainebleau. 

Dubois  (Jean),  le  Jeune,  fils  de  Jean,  le 
Vieux.  E.  Fr.  1645-1694.  =  Restaurateur  et 
gardien  des  tableaux  de  Fontainebleau. 

Dubois  (Louis),  le  Vieux,  fils  d'Ambroise. 
E.  Fr.  *  1644.  =  Chargé  par  le  roi  Louis  XIII 
de  l'entretien  des  peintures  de  Fréminet  le 
père,  il  jouit  plus  tard  de  la  pension  de  Fré- 
minet fils,  son  frère  de  mère,  à  la  mort  de  ce- 
dernier. 

Dubois  (Antoine-Benoît).  E.  Fr.  1619-1680. 
Dijon.  Fleurs,  paysage.  =  Reçu  à  l'Académie 
en  1664. 

Dubois  (Jean).  E.  Fr.  '  1498.  Troyes.  = 
Décora  la  cathédrale. 

Dubois  (Catherine).  E.  H.  f  1776.  Fleurs  et 
fruits.  =  Elle  épousa  Pierre  Van  Cuyck,  le 
Jeune,  et  cultiva  l'art  pour  son  agrément; 
elle  y  atteignit  un  rang  élevé. 

Dubois  (Chrétien).  E.  H.  1766-1837.  Am- 
sterdam. Paysage.  =  Elève  de  Marinkelle  et 
de  J.  Andriessen.  Membre  du  conseil  d'admi- 
nistration de  l'Académie  à  Amsterdam. 

Dubois  (Corneille),  frère  d'Edouard.  E.  FL 
*  1647.  Anvers  Paysage.  —  Détails  inconnus. 
=  Vue  d'une  contrée  montagneuse,  Berlin.  = 
Il  s'attacha  à  imiter  J.  Ruysdael.  =  Ventes.  V. 
Stange,  à  Cologne  (1879).  Paysage  sous  bois, 
635  fr. 

Dubois  (Edouard),  frère  de  Corneille.  E.  FL 
1622  (?)-l699  (?).  Anvers.  Portrait  et  paysage. 
=  Visita  l'Italie  où  il  fut  au  service  de  Char- 
les-Emmanuel, duc  de  Savoie.  Il  séjourna  à 
Londres,  sous  Charles  II  et  y  mourut.  Un 
Edouard  Du  Bois  lut  reçu  dans  la  gilde  des 
peintres,  à  Haarlem,  en  1648;  le  même  nom  est 
cité  dans  le  journal  de  voyage  de  V.  L.  van  de 
Vinne.  Nous  ignorons  s'il  y  a  identité  entre 
ces  deux  peintres. 

Dubois  (Charles).  E.  Fr.  *  1734.  Valen- 
ciennes.  Paysage.  =  Dessinateur  pour  tapis- 
series. 

Dubois  (Domin. -Franc.).  [E.  Fl.  1800  1840. 
Bruges.  Histoire,  etc.  =  Elève  de  Ducq,  à 
Bruges,  de  M.  Van  Brée,f  à  Anvers,  et  de  Gros, 
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à  Paris.  Directeur  de  l'école  de  dessin  à  Bois- 
le-Duc.  =  Remise  du  drapeau  aux  archers  de 
Bois-le-Duc,  par  le  prince  d'Orange,  Bois-le- 
Duc. 

Dubois  (Etienne),  frère  de  François.  E.  Fr. 
i- 1854.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Regnault. 
=  Marius  sur  les  ruines  de  Carthage.  —  Louis- 
Philippe  distribue  les  drapeaux  à  la  garde  na- 
tionale (avec  François),  Versailles. 

Dul>ols  (François),  frère  d'Etienne.  E.  Fr. 
1790-1871.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Re- 
gnault. =  Annonciation,  Paris.  —  Sacre  de 
Pépin  le  Bref,  Versailles. 

Dubois  (Eustache).  E.  FI.  '  xvi*  siècle. 
Flandre.  Histoire.  =  Etabli  en  France  où  il 
fut  chargé,  sous  François  Ir,  de  grands  tra- 
vaux d'ornementation  pour  la  réception  de 
Charles-Quint  à  Fontainebleau. 

Dubois  (Simon).  E.  H.  f  1708.  Paysage, 
animaux,  batailles  et  portrait.  =  Elève  de 
Wouwerman;  visita  l'Italie;  il  s'établit  en 
Angleterre  où  il  mourut.  Quelques  auteurs  le 
disent  frère  de  Corneille  et  d'Edouard. 

Dubois  (T.).  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Marine. 
=  Combat  de  la  Concorde  contre  la  Minerve, 
Versailles. 

Dubois  (Louis).  E.  FI.  1830-1880.  Paysage, 
marine,  figures  —  Les  cigognes.  Bruxelles. 
Lever  de  soleil  sur  un  marécage. 

Dubois'Drahonnet  (Alexandre -Jean). 
E.  Fr.  f  1834.  Genre  et  architecture.  =  Cos 
tûmes  de  Dieppe.  —  Portraits  dans  les  musées 
d'Amiens,  Bordeaux,  etc. 

Du  Bois  (Guil.).  E.  H.  f  1680 —Reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Harlem,  en  1646.  Il  fut 
le  compagnon  de  voyage  de  V.  L.van  deVinne. 

Du  Bois  (Henri).  E.  H.  (?)  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Ce  peintre  est  cité  par  V.  L.  van  de 
Vinne  qui  parle  avec  éloge  de  plusieurs  de 
ses  œuvres  visibles  dans  les  églises  de  Cologne 
et  ailleurs  ;  Henri  Du  Bois  n'avait  qu'une 
main.  =  Bon  dessin,  exécution  hardie,  pinceau 
vigoureux  ;  bon  coloris. 

Du  Bois  (Jules  Ch.  Th.).  E.  Fr.  1804-1879. 
Paysage,  Marine.  =  Elève  d'Ary  Scheffer  et 
d'Isabey.  =  Retour  de  la  pêche,  Melun. 

Du  Bois  d'Aisscbe  (Cte).  E.  FI.  ANVERS. 
1822-1864.  Genre.  =  Elève  de  Leys.  =  Inté- 
rieur de  ferme. 

Dubordieu  (Pierre).  E.  H.  y  xvne  siècle. 
Delft.  Portrait.  =  Ce  peintre  n'est  connu  que 
par  les  portraits  que  Suiderhoef,  Natalis  et 
Matham  ont  gravés  d'après  lui. 

Dubos  (Hacquinet).  E.  FI.  *  xve  siècle.  = 
Travailla,  en  1468,  pour  les  ducs  de  Bourgogne. 

Dubost  (Antoine).  E.  Fr.  1769-1825.  His- 
toire, genre,  animaux  et  portrait.  =  L'Epée 
de  Damoclès.  —  Pastorale. 

Dubouloz  (Jean- Auguste).   E.  Fr.   1800- 


1870.  Paris.  Genre  et  histoire.  =  Elève  de 
Gros.  =  Sacre  de  Charles  X.  —  Visite  en  pri- 
son. =  Dessinateur. 

Dubourcq  (Pierre-Louis).  E.H.  1815-1873. 
Amsterdam.  Paysage  et  genre.  =  Elève  de 
J.  Van  Ravenswaay  et  de  A.  Schelfout.  = 
Environs  d'Olevano.  —  L'inondation. 

Dubourg  (Louis-Fabrice).  E.  H  1693-1775. 
Amsterdam.  Histoire  et  paysage.  *=  Issu  d'une 
famille  d'origine  française.  Elevé  pour  le  com- 
merce, sa  vocation  l'entraîna  vers  les  arts. 
Il  eut  un  frère  qui  mourut  jeune  et  qui  peignit 
très  bien  la  miniature.  =  Ses  tableaux  sont 
très  peu  nombreux.  Il  peignit  beaucoup  de 
tapisseries,  de  plafonds  et  d'autres  décora- 
tions pour  les  maisons.  =  Plutôt  connu  comme 
grand  dessinateur.  Graveur. 

Dubourjal  (Savinien-Edme).  E.  Fr.  1797. 
Paris.  Histoire  et  miniature.  =  Elève  de  Gi- 
rodet. 

Duboy s  (Alexandre).  E.  Fr.  *  1507.  =  Pein- 
tre verrier  qui  travailla  au  château  de  Gaillon 
et  qu'on  admirait  pour  sa  riche  imagination 
et  ses  compositions  savantes. 

Dubreuil  (Toussaint).  E.  Fr.  1561-1602.  His- 
toire, portrait.  =  Travailla  à  Fontainebleau 
après  la  mort  du  Primatice,  On  cite  de  lui  les 
quatorze  tableaux  d'Hercule. 

Dubreuil  (Louis).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Por- 
trait, ornements,  etc.  =  Travailla  aux  embel- 
lissements des  maisons  royales,  sous  le  Pri- 
matice. Sans  doute  de  la  famille  de  Dubreuil 
(Toussaint). 

Dubreul  (Jean).  *  xvie  siècle.  =  Cité  dans 
des  comptes  de  1559  pour  avoir  peint  des  ar- 
moiries. 

Dubufe  (Claude-Marie).  E.  Fr.  1789-1864. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  David. 
=  L'Egypte,  la  Grèce,  l'Italie  et  la  France 
(fresques\  Paris.  —  La  surprise,  Londres. 

Dubufe  (Edouard),  fils  de  Claude-Marie. 
E.  Fr.  1819.  Paris.  Histoire,  portrait.  — 
Elève  de  son  père  et  de  Delaroche.  =  Miracle 
des  roses.  —  Betsabée.  —  Tableaux  dans  les 
musées  de  Lisieux,  Aix,  Versailles,  Metz. 

Dubuisson  (Thomas).  E.  Fr.  *  1364.  Pa- 
RIS  (?).  =  Peintre  du  roi  ;  il  travailla  au  Louvre. 

Dubuisson  (Jean).  E.  Fr.  1764.  Langres. 
Histoire.  =  Elève  de  l'Académie  de  Dijon; 
se  rendit  à  Paris  et  y  fut  élève  de  Suvée. 
Attaché  à  la  cour  du  prince  de  Deux-Ponts  et 
ensuite  directeur  de  l'Ecole  des  beaux-arts, 
à  Langres.  =  Apothéose  de  saint  Martin, 
Langres.  —  Fuite  en  Egypte,  ib.  —  Jésus- 
Christ  appelant  à  lui  les  petits  enfants,  ib, 
—  Et  autres,  ib. 

Dubuisson  (Louis- Antoine).  E.  Fr.  1795. 
Dunkerque.  Portrait. 

Dubuisson  (Alexandre).  E.  Fr.  1805-1875 
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Lyon.  Paysage.  Genre.  =  Elève  de  Hersent.^ 
Tableaux  dans  les  musées  de  Grenoble,  de 
Lyon,  etc. 
Du  Buisson  (abbé).  V.  Buisson  (du). 
Duburck  (J.).  E.  FI.  *  1843.  Genre. 
Duc  (A.).  E.  H.  *  1650.  Genre   =  Kramm 
croit   qu'il  pourrait  être  un  fils  de  Jacques 
Duck  ;  cette  opinion  est  fondée  surtout  sur 
une  erreur  dans  l'orthographe  du  nom.  En 
effet,  les  tableaux  de  Vienne  et  de  Dresde 
sont   signés   Pue  et    non  pas  Duck,   ainsi 
que  le  dit  erronément  Kramm.  =  Un  gen- 
tilhomme et  une  femme  implorant  des  offi- 
ciers,   Vienne    (signé   A.   DUC).  —    Paysan 
implorant  un  soldat ,  Dresde.  =  Imitateur 
fidèle  et  énergique  de  Palamèdes,  pour  la 
composition  et  pour  le  style. 
Duc  (R.).  V.  Ducq  (Jos.  Fr.). 
Ducaju  (Domin.).  E.  FI.  1802-1867.  Mel- 
sele  (Flandre).  Miniature.  =  Elève  d'Autis- 
sier  après  avoir  reçu  sa  première  éducation 
artistique  à  Termonde,  berceau  de  sa  famille. 
Lauréat  de  plusieurs  concours.  =  Saint  Jean 
l'évangéliste,  Termonde.  =  Portrait  de  Ma- 
rie-Thérèse, ib. 

Ducaju  (Joseph).  E.  FI.  *  1860.  Histoire.  = 
Le  Miracle  des  roses.  =  Egalement  sculpteur. 
Ducart  (Isaac).  E.  H.  1630-1697.  AMSTER- 
DAM. Fleurs  sur  étoffes.  =  Il  s'occupa  long- 
temps en  Angleterre.  =  Beaucoup  de  naturel  ; 
presque  toutes  ses  compositions  sont  sur  satin. 
Ducci  (Virgile).  E.  I.  *xvne  siècle.  Citta 
di  Castello.  Histoire.  =  Elève  de  l'Albane. 
=  Beaucoup  de  grâce  et  de  finesse. 

Duccio  di  Bonineegna.  f  1340  (?). 
Sienne.  Mosaïque.  =  Exécuta  des  ouvrages 
remarquables  en  pavés  de  mosaïques  ;  repré- 
senta le  premier  avec  vérité  différentes  es- 
pèces d'animaux.  =  La  Vierge  et  l'Enfant 
entourés  d'anges  ;  scènes  de  la  vie  du 
Christ,  Sienne  (cathédrale  ;  chef-d'œuvre).  — 
La  Madone  et  l'Enfant  entourés  d'anges  ;  Da- 
vid et  six  prophètes  ;  saint  Dominique  et 
sainte  Catherine  de  Sienne,  sur  les  volets, 
Londres  (attribué).  —  Tableaux,  Sienne (cathé 
drale  ;  exécutés  de  1308  à  1310)  =  Réussit  à 
donner  à  ses  figures  des  formes  gracieuses  et 
une  fort  belle  expression.  Architecte  et  sculp- 
teur. =  Ventes  :  V.  Davenport  (1863)  à  Lon- 
dres, le  Crucifiement,  6,500  frs. 

Duchale.  *  xviie  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Duchatel  (François  du).  E.  FI.  1625  ou  26- 
1679 (?).  Bruxelles.  Genre,  portrait.  ==*  Elève 
de  D.  Teniers.  D'après  Mariette  il  serait  mort 
en  France  en  1694,  âgé  de  78  ans.  Il  séjourna 
en  France  où  il  subit  l'influence  de  Vander- 
meulen  en  travaillant  avec  lui.  =  Inaugura- 
tion à  Gand  de  Charles  II,  roi  d'Espagne  (1666) 


représenté  par  le  marquis  de  Castel- Rodrigo, 
gouverneur  général  des  Pays  Bas.  On  y  compte 
environ  1000  figures,  Gand  (musée V  Ce  beau 
tableau  a  été  gravé  par  Luc  Vorsterman,  le 
jeune,  en  plusieurs  planches  encadrées  par  116 
portraits  de  personnages  assistant  à  la  céré- 
monie. (Signé  et  daté  de  1668).  —  Un  cavalier 
et  deux  autres  personnages,  Paris.  —  Le  tric- 
trac ;  le  coup  heureux,  Copenhague.  —  Les 
tableaux  de  l'élève  ont  été  comparés  à  ceux 
du  maître,  mais  il  travailla  plus  encore  dans 
la  manière  de  Coques.  Dessin  correct;  très 
bon  coloris  ;  belle  harmonie  ;  grande  ressem- 
blance ;  bon  pinceau.  Duchatel  a  laissé  peu 
de  tableaux  et  de  tout  temps  ils  se  sont  ven  - 
dus  très  cher. 

Dnchemin  (Catherine).  E.  Fr.  1630- 
1698.  Paris.  Fleurs  et  fruits.  =  Elle  épousa 
le  sculpteur  Girardon  ;  ce  fut  la  première 
femme  qui,  en  France,  eut  l'honneur  de  faire 
partie  de  l'Académie  où  elle  fut  reçue  en  1663. 
Les  Archives  des  arts  la  font  mourir  en  1698 
à  l'âge  de  69  ans;  un  document  de  l'époque  dit 
68  ans.  Son  épitaphe  indique  qu'elle  mourut 
le  21  septembre  1690  et  la  Revue  universelle 
des  arts  donne  les  dates  1609-1678.  Après  son 
mariage  elle  abandonna  les  arts  pour  se  con- 
sacrer exclusivement  à  ses  enfants  et  à  son 
ménage.  =  Peignit  avec  succès. 

Duchesne.  E.  Fr.  f  1627  (?).  Histoire.  = 
Premier  peintre  de  la  reine-mère  ;  maltrai- 
tait tous  les  artistes  qu'il  employait  aux  em- 
bellissements de  Fontainebleau  qu'il  dirigea 
avec  talent.  =  Peintre  médiocre. 

Duchesne  (Adolphe).  E.  Fr.  1797.  Paris. 
Paysage. 

Duchesne  (Charles).  E.  Fr.  *  1824.  Por- 
trait. 

Duchesne  des  Argilleres  (Jean-Bap- 
tiste-Joseph).  E.  Fr.  1770-1856.  Gisors  (Eure). 
=  Miniaturiste  et  peintre  sur  émail.  =  Le 
Prince  de  Joinville.  —  Le  duc  de  Bordeaux. 

Duchlno  (le).  V.  Landriani. 

Ducis  (Louis).  E.  Fr.  1773.  Histoire,  por- 
trait. =  Neveu  du  poète.  Elève  de  David.  = 
Mort  du  Tasse,  Lyon.  —  Tableaux,  Paris. 

Duck  (Jacques).  E.  H.  *  1626.  Histoire  et  in- 
térieurs^ En  1626,  il  fut  inscrit  comme  maître 
dans  la  corporation  des  peintres,  à  Utrecht. 
Beaucoup  d'auteurs  croient  qu'il  fut  le  père 
de  Jean  le  Ducq;  ce  qui  ferait  douter  de  cette 
assertion,  c'est,  outre  l'orthographe  si  diffé- 
rente, que  Jean  le  Ducq  est  né  à  La  Haye,  en 
1636,  tandis  que  des  documents  authentiques 
fournis  par  Kramm  démontrent  que  Jacques 
Duck  résida  continuellement  à  Utrecht,  du 
moins  depuis  1626  jusqu'à  1646.  =  Graveur. 

Dûcker  (Eugène  G.).  E.  Al.  1841.  Arens- 
burg.  Paysage.  =  Forêt  près  de  Dusseldorf. 


La  Ste.  Vierge,  peinte  par  Duccio  à  la  Cathédrale  de  Sienne. 
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Duclain.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Lyon.  Pay- 
sage et  genre.  =  Intérieur  de  manège,  Lyon. 
—  Attaque  d'une  chaise  de  poste,  ib. 

Duelaii*c,  aine.  E.  Fr.  "  1691.  =  Un  des 
professeurs-fondateurs  de  l'Académie  de  Bor- 
deaux, en  1691. 

Duclaux  (Antoine-Jean).  E.  Fr.  1783-18G8. 
Lyon.  Genre.  =  Membre  correspondant  de 
l'Institut.  =  Graveur. 

Ducluzeau  (M1»0  Adélaïde).  E.  Fr.  1787- 
1849.  Peinture  sur  Porcelaine. 

Diicui'iiet  (César).  E.Fr.  1806-1856.  Lille. 
Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Lethière.  Il 
peignait  avec  les  pieds  étant  né  sans  bras.  = 
Adieux  d'Hector  à  Andromaque,  Lille.  —  Saint 
Louis  rendant  la  justice,  ib.  —  Repos  de  la 
sainte  famille. 

Ducorron  (J.).  E.  FI.  1770-1848.  Ath. 
Paysage.  =  Elève  d'Ommeganck.  Il  ne  com- 
mença à  peindre  qu'à  l'âge  de  32  ans.  Fonda- 
teur et  directeur  de  l'Académie,  à  Ath.  = 
Tableaux,  Haarlem.  —  Vue  prise  aux  environs 
d'Irchonvelz  (Hainaut),  Bruxelles. 

Ducoi»roii9  fils.  E.  FI.  *  1846.  Paysage.  = 
Environs  de  Laroche.  —  Environs  d'Ath. 

Ducq  (Jean  Le).  E.  H.  1636.  La  Haye.  In- 
térieurs, genre,  scènes  militaires.  =  On  le  dit 
élève  de  Paul  Potter.  Directeur  de  l'Académie 
de  La  Haye.  Ce  peintre  se  fit  militaire,  en 
1672,  et  mourut  capitaine.  Un  extrait  du  Mé- 
morial de  la  cour  de  Hollande  nous  apprend 
que  Jean  le  Ducq  ou  Jean  Ducq  mourut  major- 
commandant  de  la  forteresse  Noordam  (Bra- 
bant  septentrionnal)  ;  qu'il  fit  un  testament  en 
1680  et  qu'en  1685  il  n'existait  plus.  La  date  de 
1692  ou  1693  donnée  comme  telle  de  sa  mort  est 
donc  erronée.  =  L'écurie  de  cavalerie  avec  ca- 
valiers, chevaux  et  attirail  de  guerre,  Amster- 
dam. —  Intérieur  d'un  corps  de  garde,  Paris. 

—  Soldats  maraudeurs,  ib.  —  Officiers  suédois 
et  paysans  dans  une  grange,  Berlin.  —  Suite 
d'une  bataille,  Rome.  —  Portrait  d'homme, 
Dresde.  —  Le  même,  habillé  différemment,  ib. 

—  Soldats  jouant  aux  cartes,  Munich.  —  Corps 
de  garde,  ib.  =  Scènes  militaires  (6  tableaux). 
Gotha.  —  Scène  militaire,  Carlsruhe.  —  Même 
sujet,  Copenhague.  —  La  partie  de  cartes, 
Rotterdam  (chef-d'œuvre).  —  Plusieurs  ta- 
bleaux, Saint-Pétersbourg.  =  Bonne  entente 
du  clair-obscur.  Excellent  fini.  Etoffa  les  ta- 
bleaux de  Th.  Van  Delen.  Ordonnance,  dessin, 
expression  et  coloris  également  recomman- 
dables.  Dessinateur  estimé  et  graveur.  = 
Ventes  :  V.  Tolozan  (1801),  Corps  de  garde, 
991  fr.  —  V.  Maurice  (1808),  le  même,  1,400  fr. 

—  V.  Gauthier  (1833;,  Repaire  de  brigands, 
1,500  fr.  —  V.  Koucheleff  (1869),  Corps  de 
garde y  3,500  fr. 

Ducq  (Joseph-François).  E.  FI.  1762-1829. 


Ledeghem.  (Flandre  occidentale).  Histoire, 
allégories,  etc.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Bruges  et  du  peintre  Suvée,  à  Paris.  Visita 
1  Italie,  professeur  à  l'Académie  de  Bruges, 
peintre  du  roi  des  Pays-Bas,  membre  de  l'In- 
stitut et  de  l'Académie,  à  Anvers.  Mort  à 
Bruges.  Kramm  cite,  d'après  Fiorillo,  un 
R.  Duc,  né  à  Ledeghem,  près  de  Courtrai,  pei- 
gnant l'histoire  et  vivant  à  la  fin  du  xvmc 
siècle .  Cet  artiste  n'est  autre  que  Jos.  Fr.  Ducq. 
Plusieurs  de  ses  compositions  sont  gravées 
dans  les  Annales  du  Musée  de  Paris,  tomes 
IX  et  X.  =  Vénus  sortant  des  eaux,  Bruxelles 
—  Portrait  en  buste  de  Guillaume  Ier,  roi  des 
Pays-Bas,  Bruges  (Acad.).  —  Portrait  d'un 
professeur  de  l'Académie,  ib.  —  Scipion  re- 
voyant son  fils  qu'il  croyait  mort,  ib.  (esquisse). 
=  Composition  riche  et  agréable,  dessin  cor- 
rect. 

Ducreux  (Joseph).  E.  Fr.  1737-1802.  Nancy. 
Portrait.  =  Elève  unique  de  De  Latour;  en- 
voyé à  Vienne  par  le  duc  de  Choiseul,  en  1769/ 
pour  y  faire  le  portrait  de  l'archiduchesse 
Marie-Antoinette,  depuis  Dauphine  et  reine 
de  France,  il  devint  peintre  de  cette  prin- 
cesse; reçu  membre  de  l'Académie  impériale 
de  Vienne;  mort  d'une  apoplexie  foudroyante 
sur  la  route  de  Paris  à  Saint-Denis.  =  Excel- 
lait dans  le  pastel;  beaucoup  de  force  et 
d'éclat;  couleur  médiocre;  attitudes  peu  no- 
bles dans  les  portraits  qu'il  fit  de  lui-même  ; 
réussit  moins  bien  dans  les  tableaux  à  l'huile 
et  en  miniature.  =  Ventes  :  V.  Boittelle  (1866), 
Portrait  de  l'artiste  connu  sous  le  nom  du 
moqueur,  2000  fr. 

Ducros  (Pierre).  E.  Al.  1745-1810.  Suisse. 
Paysage  et  vues  de  ville.  =  S'établit  à  Rome; 
ami  du  célèbre  Volpato,  avec  lequel  il  exécuta 
une  magnifique  suite  de  vues  de  Rome  et  de 
ses  environs  ;  travailla  ensuite  de  concert  avec 
P.  de  Montagnani,  pour  les  vues  de  la  Sicile 
et  de  l'ile  de  Malte.  Mort  à  Lausanne.  =  Vues 
de  Rome  et  de  ses  environs  (avec  Volpato).  — 
Vues  de  Sicile  et  de  Malte  (avec  Paul  de  Mon- 
tagnani). =  Un  des  meilleurs  peintres  mo- 
dernes de  paysage  historique,  beaucoup  d'effet 
et  d'éclat,  exécution  habile,  grande  vérité. 
Excellent  graveur. 

Du  Devant  (Jean  Fr.  M.  dit  «and). 
E.  Fr.  1823.  Paris.  Genre,  paysage.  =  Le 
grand  bissexte  (tradition  du  Berry). 

Dudot  (R.).  E.  Fr.  *  1659.  Histoire.  =  Flo- 
rissait  à  Paris.  =  Mort  de  la  sainte  Vierge. 

Duez  (Ernest  A.).  E.  Fr.  1843.  Paris. 
=  Elève  de  Pils.  =  Saint  Guthbert.  —  Au 
bord  de  la  mer. 

Dufau  (Fortuné).  E.  Fr.  1770-1821.  Saint- 
Domingue  (Amérique).  Genre,  portrait  et  his- 
toire. =  Elève  de  David;  visita  l'Italie;  soldat 


DUF 


294 


DUG 


réquisitionnaire,  il  fut  fait  prisonnier  et  con- 
duit en  Hongrie  où  son  talent  lui  permit 
d'adoucir  sa  captivité;  revint  en  France  après 
la  guerre  et  fut  nommé  professeur  de  dessin 
à  l'école  de  cavalerie  de  Saint-Germain  et  à 
celle  de  Saint-Cyr. 

Duftaut.  E.  Fr.  *  1550.  Auch  (?).  Histoire. 
=  Cité  et  admiré  pour  ses  compositions 
savantes. 

Duffield  (Guillaume).  E.  An.  1817-1863. 
Bath.  Nature  morte. 

Duflos  (Philotée).  E.  Fr.  f  1747.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  F.  Detroy.  Mort  pen- 
sionnaire à  Rome.  =  Ecole  d'Athènes  d'après 
Raphaël,  Lille 

Duflos  (F.  Pierre).  E.  Fr.  *  xviir3  siècle. 
Paysage.  =  Peintre,  dessinateur  et  graveur. 
Se  trouvait  à  Rome  vers  1760.  Nous  ignorons 
s'il  était  parent  de  Philotée.  =  Paysage  avec 
figures,  Varsovie. 

Dufour,  dit  de  Salzea  (Pierre).  Voir 
Four  (du). 

Dufour  (Augustine).  E.  Fr.  1797.  Paris. 
Fleurs,  fruits,  aquarelle  et  animaux.  =  Elève 
de  Redouté. 

Dufour  (Etienne).  E.  Fr.  *  1580.  Paris  (?). 
=  Cet  artiste  fut  appelé  à  Orvieto  pour  ter- 
miner les  mosaïques  du  Dôme  abandonnées 
par  les  Vénitiens.  C'est  de  1559  à  1585  que  ce 
grand  travail  fut  exécuté. 

Dufour  (Jules).  E.  Fr.  *  1842.  Genre.  = 
Scène  de  buveurs. 

Dufour  (Sélima  et  Mélanie).  E.  Fr.  "  1827. 
Cherbourg.  Miniature. 

Dufourmantelle  (Félix).  E.  Fr.  1824- 
1859.  Histoire,  genre.  =  Peintre  et  lithogra- 
phe. 

Dufresne  (Abel-Jean-Henri).  E.  Fr.  1788. 
Étampes.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin  et  de 
Watelet. 

Dufresne  de  I»osteI.  E.  Fr.  f  1675.  AR- 
GENTAN. =  Tableaux,  Argentan. 

Dufresne  de  I»ostel  (Charles-Louis), 
fils  du  précédent,  E.  Fr.  1635-1684.  Nantes. 
Histoire.  =  Peintre  amateur.  Reçu  à  l'Aca- 
démie en  1665.  Hulz  donne  pour  date  de  sa 
mort  l'année  1711. 

Dufreenoy  (Charles-Alphonse).  E.  Fr. 
1611-1668.  Paris.  Histoire  et  paysage. 
Elève  de  Fr.  Perrier  et  de  S.  Vouet;  destiné 
à  la  médecine,  reçut  une  excellente  éducation 
et  fut  irrésistiblement  entraîné  vers  les  arts. 
Il  visita  l'Italie  ;  y  fut  dénué  de  ressources 
dut  quelque  amélioration  de  son  sort  à  son 
ami  Mignard,  qui  vint  le  retrouver;  se  rendit 
à  Venise,  en  1653  ;  revint  en  France,  en  1656, 
et,  devenu  paralytique,  y  mourut  à  la  suite 
d'une  attaque  d'apoplexie,  à  Villers-Lebel, 
près  de  Paris.  =  Mort  de  Socrate,  Florence. 


—  Sainte  Marguerite,  Paris.  —  Nymphes  et 
Naïades,  ib.  =  Dessin  correct,  bon  coloris; 
profondes  connaissances  théoriques;  auteur 
d'un  célèbre  poème  sur  la  peinture,  intitulé  : 
De  Arte  graphica.  Il  fut  également  graveur. 
=  Ventes  :  V.  De  la  Reynière  (1792),  Armide 
abandonnée,  1,498  1.  —  V.  De  la  Reynière 
(1793),  le  même  tableau,  620  fr. 

Dughet  (Gaspard),  dit  Poussin.  E.  Fr. 
1613-1675.  Rome.  Paysage.  =  Elève  et  beau- 
frère  de  N.  Poussin;  pour  mieux  observer  les 
beautés  de  la  nature,  il  avait  loué  quatre 
maisons,  deux  dans  les  endroits  les  plus  élevés 
de  Rome,  une  autre  à  Rivoli  et  la  quatrième 
à  Frascati.  Travailla  à  Milan,  à  Naples,  à  Pé- 
rouse  et  à  Florence.  =  Paysages,  Venise.  — 
Paysages,  Saint-Pétersbourg.  —  Paysages, 
Rome.  —  Paysages  (figures  de  N.  Poussin),  ib. 

—  Paysages  avec  figures,  Florence.  —  Pay- 
sages :  le  sacrifice  d'Abraham,  Londres.  — 
Vue  près  d'Albano,  ib.  —  Un  ouragan,  ib.  — 
Vue  de  Larici,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Saint 
Jérôme  dans  un  paysage,  Madrid.  —  Animaux 
écoutant  un  anachorète,  ib.  —  Paysage  :  effet 
de  tempête,  ib.  —  Madeleine  dans  un  paysage, 
ib.  —  Paysages,  ib.  —  Paysage  avec  figures, 
Paris.  —  Paysage,  Munich.  —  Paysage  :  le 
temple  de  Vesta,  ib.  —  Paysage  :  le  tombeau 
de  Cécilia  Métella,  Vienne.  —  Paysage  :  un 
orage,  ib.  —  Paysage  avec  baigneurs,  ib.  — 
Paysage  avec  forêt,  ib.  —  Paysages,  Dresde. 

—  Paysage  avec  baigneuse,  Berlin.  —  Pay- 
sages, ib.  —  Deux  paysages,  Amsterdam.  — 
Paysage  :  esquisse,  Bruxelles.  —  Paysage  :  la 
ruine  sur  la  montagne,  La  Haye.  =  Manière 
vague  et  agréable;  beaux  sites,  pinceau  har- 
monieux ;  facilité  extraordinaire.  Son  maître 
a  peint  quelquefois  les  figures  de  ses  tableaux. 
=  Ventes  :  V.  Lebrun  (1810),  Paysage,  601  fr. 

—  V.  Saint- Victor  (1823),  Paysage,  300  fr.  — 
V.  La  Perrière  (1823),  Paysage,  8000  fr.  —  V. 
Fesch  (1845),  Site  d'Italie,  2,484  fr.  —  V.  Pour- 
talès  (1865),  Paysage  baigné  par  une  rivière, 
2,100  fr. 

Dughet  (Jean),  frère  de  Gaspard.  E.  Fr. 
Vers  1614.  Paris.  Paysage.  =  Peintre,  puis 
graveur,  puis  marchand  d'estampes.  Le  Pous- 
sin, dont  il  était  le  beau-frère,  l'aida  de  ses 
conseils. 

Duguernier  (Louis),  le  Vieux.  E.  Fr. 
1550-1620  (?).  Portrait  et  miniature.  =  Peignit 
les  portraits  des  personnages  les  plus  distin- 
gués de  son  temps;  exécuta  pour  le  duc  de 
Guise,  avant  le  départ  de  ce  prince  pour 
Rome,  les  miniatures  d'un  livre  d'heures,  où 
il  représenta  les  plus  belles  femmes  de  la 
cour  sous  la  figure  de  saintes.  On  croit  qu'il 
mourut  vers  1620.  =  Ressemblance  parfaite 
même  dans  les  plus  petites  proportions;  il 
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peignait  ordinairement  sur  vélin  et  pointillait 
sans  employer  de  blanc;  un  des  plus  célèbres 
artistes  de  la  France  dans  le  genre  qu'il  avait 
-adopté. 

Dugucrnier  (Louis) ,  le  Jeune,  fils  de 
Louis  le  Vieux.  E.  Fr.  f  1659.  France.  Por- 
trait et  miniature.  =  Elève  de  son  père;  un 
des  fondateurs  de  l'Académie  de  peinture  qui 
le  nomma  professeur  en  1655.  =  Ses  portraits, 
qui  ne  le  cèdent  en  rien  à  ceux  de  son  père, 
ont  conservé  un  éclat  extraordinaire  et  sont 
excessivement  recherchés.  =  N .  B.  La  liste  des 
académiciens  publiée  dans  les  Archives  de 
fart  français  donne  à  Duguernier  45  ans  à  la 
date  de  sa  mort  qui  eut  lieu  en  1659.  Cela  doit 
être  une  erreur,  car  Duguernier  serait  alors 
né  en  1614  tandis  que  son  fils  naquit  en  1624; 
à  moins  que  l'erreur  n'existe  dans  la  tran- 
scription de  la  date  de  naissance  du  fils. 

Duguernier  (Pierre),  fils  de  Louis,  le 
Jeune.  E.  Fr.  1624-1674.  Miniature  et  émail.  = 
Renommé  pour  le  meilleur  peintre  sur  émail 
de  son  temps;  surpassa  dans  ce  genre  tous 
les  artistes  qui  avaient  travaillé  avant  lui, 
membre  de  l'Académie.  =  Grande  ressem- 
blance; couleur  éclatante,  ignorée  par  ses 
prédécesseurs  et  que  Petitot  eut  seul  le  talent 
d'imiter. 

Duguernier  (F.),  fils  de  Louis  le  Jeune  (?). 
E.  Fr.  *  1660.  France.  Paysage  et  portrait  en 
miniature.  =  Travaillait  à  Paris. 

Duhamel  (Tristan).  E.  Fr.  *  1470.  =  Minia- 
turiste établi  à  Amiens  et  dont  on  vantait  la 
grande  habileté. 

iMiiiity  (Richard).  E.  Fr.  *  1509.  Rouen. 
Histoire,  etc.  =  Travailla  au  château  de  Gail- 
lon  et  exécuta  les  peintures  du  tombeau  de 
Georges  d'Amboise. 

Duhme  (Ch.).  E.  Fr.  1779.  Paris.  Portrait. 
=  Elève  de  Pauquet  et  de  Greuze. 
Duîfhuîs.  V.  Duyfhuysen. 
Duinen  (Jean-Baptiste  Van).  E.  FI.  1620. 
Anvers.  Portrait,  etc.  =  Détails  inconnus.  = 
Il  peignait  à  la  détrempe,  avec  beaucoup  d'es- 
prit, de  petits  portraits  et  d'autres  sujets. 

Duinen,  Duive,  Duiven  ou  Duyve 
(Jean).  E.  H.  1600-1649.  Gouda.  Portrait.  = 
Elève  de  Vauthier  Crabeth,  le  petit-fils  du 
grand  peintre  sur  verre.  Il  sortait  de  la  mai- 
son des  orphelins.  Il  était  compagnon  d'études 
d'Arthur  Van  Waes,  avec  lequel  on  croit  qu'il 
visita  l'Italie  et  qui  mourut  la  même  année 
que  lui.  =  Il  fit  sa  réputation  avec  le  portrait 
du  moine  Simpernel  et  les  portraits  des 
régents  de  Y  Orphelinat  du  Saint-Esprit. 
=  Renommé  comme  bon  peintre  dans  son 
genre. 

nuisait  (Chrét.).  E.  H.  *  1655.  Paysage.  — 
Membre  de  la  corporation  des  peintres,  à 


La  Haye,  en  1655.  Mort  dans  cette  ville  à  un 
âge  avancé.  Il  a  peint  aussi  en  miniature. 
Dujardln  (Carie i.  V.  Jardin  (Du). 
Du  jnrciin  (Edouard).  E.  FI.  1817.  Anvers. 
Histoire.  Elève  do  G.  Wappers.  =  La  mort 
d'Abel  (triptyque).  —  Albert  et  Isabelle  visi- 
tant Rubens, 

Dujnrciin  (Dominique).  E.  Fr.  1489.  Lyon. 
Histoire. 

Dukman  (Zacharie).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Reçu,  en  1631,  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  La  Haye. 

Dulnc  (Sébastien).  E.  Fr.  1802.  Paris.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Perron,  de  Vin- 
chon  et  de  Langlois.  =  Martyre  de  saint 
Julien,  Plancy  (Aube).  —  Un  prisonnier  limant 
ses  fers. 

Dulin  (Pierre).  E.  Fr.  1669-1748.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Bon  Boullogne,  aîné. 
Lauréat  dans  le  concours  de  l'Académie.  Se 
forma  sur  les  ouvrages  de  Lebrun;  membre 
de  l'Académie  de  peinture  en  1707  ;  travaillait 
encore  à  soixante  et  dix  ans.  =  Laomédon 
puni  par  Apollon  et  par  Neptune,  Paris.  — 
Etablissement  de  l'hôtel  royal  des  Invalides 
(avec  C.  Lebrun),  Versailles.  =  Bonne  compo- 
sition; ordonnance  riche  et  poétique. 

Dulinert  (Heyman).  E.H.  1636-1684.  Rot- 
terdam. Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève  et 
ami  de  Rembrandt  et  de  Phil.  Koning  qui  fit 
son  portrait.  Il  fut  également  bon  poète,  mu- 
sicien et  occupait  à  Rotterdam  une  position 
très  honorable.  =  Travailla  tout-à-fait  dans 
la  manière  de  son  maître. 

Duloir.  *  xviie  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Dulong  (Jean-Louis).  E.  Fr.  1800-1868.  As- 
taffort  (Lot  et  Garonne).  Histoire.  =  Elève 
de  Gros  et  de  Pujol.=  Adoration  des  bergers. 
—  Jésus-Christ  enseveli  par  les  anges. 

Dumas  (Michel).  E.  Fr.  1812.  Lyon.  His- 
toire. =  Elève  d'Ingres.  =  Dévouement  de 
l'abbé  Bouloy.  —  Mater-Dolorosa. 

Dume.  E.  Fr.  *  xvnc  siècle.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Dumée  (Edme).  E.  Fr.  1792-1861.  Tanlay. 
Genre,  décors.  =  Elève  de  Ciceri. 

Dumée  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1605.  His- 
toire, etc.  =  Elève  de  T.  Dubreuil.  Fut  nommé 
peintre  du  roi  de  France  pour  la  fabrique  des 
tapisseries,  en  1605.  Il  travaillait  avant  cette 
époque  à  Fontainebleau.  =  Les  Archives  de 
Vart  français  le  font  mourir  en  1676  à  l'âge  de 
52  ans  ;  d'autres  documents  donnent  les  dates 
de  1600-1687. 

Dumée  (Toussaint),  fils  de  Guillaume.  E. 
Fr.  '  1626.  =  Obtint,  en  1626,  la  survivance  de 
la  charge  de  son  père. 
Duménil  (Paul-Chrétien-R.-C).  E.  Fr. 
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1779.  Paris.  Histoire  naturelle 
Lair  et  de  Niquevert. 

Dumcray  (...  BRINAU,  Mme),  E.  Fr.  *  1815. 
Miniature  et  aquarelle.  =  Elève  d'Augustin 
et  de  Laurent.  =  Portrait  du  duc  de  Penthiô- 
vre.  —  La  princesse  Paul  de  Wurtemberg. 

Dumesnil  (P.  F.).  E.  Fr.  *  XVIIIe  siècle. 
Portrait,  scènes  familières  et  histoire.  = 
Membre  et  professeur  de  l'Académie  française 
de  Saint-Luc,  en  1752.  Mort  à  Paris.  En  1732, 
un  Frédéric  Du  Mesnil  fut  reçu  comme  étran- 
ger, dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  Bruxelles. 
=  Lit  de  justice  de  Louis  XV,  Versailles.  = 
Les  œuvres  de  cet  excellent  peintre  sont 
introuvables.  =  Ventes  :  V.  Richard  (1878 1  Le 
jeune  dessinateur,  tableau  attribué  jadis  à 
Lepicié,  5400  fr. 

Dumet  (Jean-Philibert).  E.  Fr.  *  1811.  His- 
toire, portrait.  ==  Elève  de  Regnault.  =  Circé. 
—  Générosité  de  Bayard. 

Dumonchet  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1538.  Pa- 
ris. Histoire.  =  On  cite  de  lui  deux  tableaux  : 
L 'Enfer  et  le  Paradis,  très  remarquables 
pour  le  coloris  et  les  raccourcis. 

Dumons  (Jean-Joseph).  E.  Fr.  1687-1779. 
Tulle.  Histoire.  =  Nommé  par  le  roi  peintre 
et  dessinateur  des  manufactures  de  tapisse- 
ries établies  à  Aubusson.  Il  fut  nommé  de 
l'Académie  royale  comme  peintre  d'histoire, 
en  1735.  =  On  trouve  à  l'église  de  Montreuil- 
sur-Mer  neuf  grands  tableaux  de  Dumons.  = 
Peignit  des  sujets  sacrés  et  profanes  avec 
assez  de  succès. 

Dumonstier  ou  Dumoustier  (Etienne) 
le  Vieux,  E.  Fr.  *xvie  siècle.  Miniature.  =  En- 
lumineur à  Rouen  dont  il  est  fait  mention  en 
1501.  Il  existe  plusieurs  artistes  de  ce  nom  sur 
lesquels  on  n'a  que  des  renseignements  va- 
gues et  des  indications  dans  des  comptes.  Les 
Dumonstier  constituent  une  famille  d'artistes 
assez  nombreuse  dont  Daniel  est  le  plus  re- 
marquable. 

Dumonstier  ou  Dumoustier  (Etienne) 
le  Jeune,  E.  Fr.  1540-1603.  Portrait,  histoire. 
=  Il  existe  à  l'Église  de  Saint-Jean-en-grève, 
à  Paris,  une  épitaphe  ainsi  conçue  :  Cy  gist 
Estienne  Bu  Monstier,  noble  rare  et  excel- 
lent en  son  art  :  il  estoit  peintre  et  valet 
de  chambre  ordinaire  des  Roy  s  Henri  II, 
François  II,  Charles  IX  et  Henri  III  et  de  la 
grande  Royne  Catherine  de  Medicis  et  du  Roy 
d'à  présent,  depuis  l'espace  de  50  ans  et  plus 
jusques  à  la  fin  de  son  aage  qui  fut  le  25  jour 
d'octobre  1603,  aagé  de  63  ans.  Amen.  Priez 
Dieu  pour  son  âme.  Le  peintre  de  Henri  II,  etc., 
est  peut-être  le  petit-fils  de  l'enlumineur  de 
1501. 

Dumonstier  (Geoffroi).  E.  Fr.  *  1533.  His- 
toire. =  Plus  connu  comme  graveur. 
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Elève  de\  Dumonstier  ou  Dumoustier  (Daniel), 
E.  Fr.  1574-1646.  Paris.  Portrait.  =  On  ignore 
quel  fut  son  maitre  ;  on  suppose  que  .ce  fut 
son  père  Pierre  que  l'on  croit  mort  en  1604  et 
qui  exécutait  beaucoup  de  portraits  au  crayon, 
art  qu'il  transmit  à  son  fils  mais  dans  lequel 
celui-ci  fut  beaucoup  moins  expert;  fit  les  por- 
traits de  presque  tous  les  grands  personnages 
sous  les  règnes  de  François  Ir,  Henri  IV  et 
même  Louis  XIII.  =  Exécution  facile,  pinceau 
franc,  physionomies  bien  saisies  ;  manière  du 
Primatice;  dessina  une  suite  de  56  portraits 
aux  trois  crayons.  On  lui  doit  aussi  des  vers 
assez  médiocres. 

Dumonstier  ou  Dumoustier  (Nicolas), 
fils  de  Daniel.  E.  Fr.  *  1630.  Histoire,  portrait. 
=  Travailla  avec  Barthélémy  aux  apparte- 
ments du  Louvre,  où  il  obtint  un  brevet  de 
logement,  en  1630,  en  récompense  des  servi- 
ces rendus  par  son  père.  Ce  brevet  lui  fut 
accordé  du  vivant  de  Daniel.  Membre  de 
l'Académie.  Il  exécuta  pour  le  cabinet  de  la 
Reine  trois  tableaux;  Clorinde,  Olinde  et  So- 
phronide. 

Dumonstier  ou  Dumoustier  (Pierre), 
fils  de  Daniel.  E.  Fr.  f  1656.  Paris.  =  Peintre 
et  valet  de  chambre  du  roi. 

Dumont  (A.  L.).  E.  Fr.  f  1853.  =  Secré- 
taire de  l'Ecole  des  beaux-arts. 

Dumont  (....  Corbion,  Mme).  E.  Fr.  *  1824. 
Peintre  sur  porcelaine. 

Dumont  (François),  frère  de  Nicolas- An- 
toine. E.  Fr.  1751-1831.  Lunéville.  Histoire, 
portrait  et  miniature.  =  Elève  de  Girardet  ; 
reçu  membre  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture, en  1788. 

Dumont  (Nicolas -Antoine),  frère  de  Fran- 
çois. E.  Fr.  1752.  Lunéville.  Genre,  histoire. 
=  Elève  de  son  frère. 

Dumont  (Jean  ou  Jacques),  dit  le  Ro- 
main. E.  Fr.  1701-1781.  Paris.  Histoire,  genre. 
=  Son  morceau  de  réception  à  l'Académie  de 
peinture,  représentant  Hercule  et  Omphale, 
est  le  meilleur  tableau  du  maitre.  Quelques- 
unes  de  ses  compositions  ont  été  gravées; 
plus  de  réputation  que  de  talent.  =  Pinceau 
correct;  couleur  médiocre;  peu  de  grâce  et 
de  facilité;  composition  sage  dans  ses  ta- 
bleaux d'histoire.  =  Graveur. 

Dumortier  (Félix).  E.  FI.  *  1852.  Histoire. 
=  Marie  Stuart  la  veille  de  son  supplice. 

Dumortier  (Prosper).  E.  FI.  1805-1879. 
Tournai.  Portrait,  genre. 

Dumoulin  (Lambert).  E.  FI.  1665(?)-1752. 
Liège.  Paysage.  =  On  croit  qu'il  visita  l'Italie. 
Peignit  à  Liège  des  paysages  historiés  pour 
tentures  de  salon  ainsi  que  des  tableaux  de 
petite  dimension  dans  le  style  du  Guaspre.  = 
Composition  agréable,  couleur  lourde. 
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Dumouetier  (Godefroid).  E.  Fr.  *  XVIIe 
siècle.  Douai.  Portrait.  =  Détails  inconnus. 
=  Graveur. 

Dimant  (Jean-François).  E.  Fr.  *  1818. 
Lyon.  Histoire,  genre  et  paysage.  =  Elève  de 
Regnault.  =  Bienfaisance  de  Napoléon.  —  Le 
repas  des  moissonneurs. 

Dunoan  (André-G.).  E.  H.  f  1834.  Amster- 
dam. Vues  de  ville  et  paysage.  =  Etabli  à 
Gand  où  il  mourut.  =  Entrée  de  la  ville  de 
Montfort.  —  Incendie  de  l'entrepôt  d'Anvers. 

Dmican  (Thomas).  E.  An.  1807-1845.  His- 
toire, portrait.  =  Scènes  de  Rob  Roy. 

DuncUei*  (Charles),  E.  Al.  1808.  Kœnigs- 
berg.  Histoire.  ==  Sourd  et  muet.  Elève  de 
Wach.  =  Rébecca.  —  Herminie  chez  les  ber- 
gers. 

Diuikei»  (Balthasar-Antoine).  E.  Al.  1746. 
Saal  (près  de  Stralsund).  Histoire,  paysage. 
=  Elève  de  Hackert;  accompagna  ce  maître, 
à  Paris,  en  1765,  y  reçut  les  leçons  de  Vien, 
puis  de  Halle;  ayant  appris  la  ruine  de  ses 
parents,  il  abandonna  l'histoire  pour  le  pay- 
sage, genre  plus  lucratif;  résida  à  Bàle,  puis 
s'établit  à  Berne,  près  de  son  ami  Freuden- 
berger;  s'y  maria,  en  1775,  et  y  acquit  le  droit 
de  bourgeoisie.  =  Fut  chargé  de  graver  la 
collection  de  tableaux  du  duc  de  Choiseul, 
mais  dut  abandonner  ce  travail  à  cause  de  la 
disgrâce  du  ministre.  =  Bon  graveur  à  l'eau- 
forte;  quelque  talent  pour  la  poésie. 

Dunker  (Philippe-Henri),  fils  de  Baltha- 
sar.  E.  Al.  *  xvnr3  siècle.  Paysage.  —  Détails 
inconnus.  =  Peintre  à  l'aquarelle. 

Dunouy  (Alexandre- Hyacinthe).  E.  Fr. 
1757-1843.  Paris. Paysage.=Elôve  de  G.Briard. 
=  Eruption  du  Vésuve,  Fontainebleau.  —  Et 
autres,  ib.  —  Tableaux,  Trianon.  —  Beaucoup 
de  tableaux,  Naples.  =  Manière  spirituelle. 
=  Graveur. 

Dunstan,  évêque  de  Cantorbéry.  *  xe  siè- 
cle. =  Facteur  d'instruments  et  habile  peintre. 

Dunstan.  *  xviie  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles.  Il  était  bénédictin.  =  Peignit  le  por- 
trait de  Tarisse,  général  des  bénédictins.  Ce 
portrait  a  été  gravé  par  Morin. 

Dunwege  ou  Dunwegge  (Victor  et 
Henri).  E.  Al.  *  1523.  Dortmund.  Histoire.  = 
Cités  comme  étant  deux  frères  de  l'ancienne 
école  de  Cologne  travaillant  ensemble.  = 
Le  Crucifiement,  tryptique,  avec  l'Adoration 
des  mages,  la  Vierge  et  l'Enfant,  la  mère  des 
enfants  de  Zébédée  et  des  scènes  relatives  à 
la  Vierge  sur  les  volets,  église  de  Dortmund. 
—  Crucifiement,  Berlin.  —  Sainte  Famille, 
Anvers.  =  Fonds  dorés,  coloris  dur  et  cru, 
manière  plus  ancienne  que  la  date  du  tableau 
de  Dortmund. 

Dunz  (Jean).  E.   Al.   1645-1736  ou  1738. 


Berne.  Portrait,  fleurs.  =  On  ne  cite  pas  le 
nom  de  son  maître;  possédait  une  grande  for- 
tune; ne  peignant  que  pour  son  plaisir,  ses 
amis  seuls  pouvaient  avoir  de  ses  tableaux; 
doux,  bienfaisant,  menant  une  vie  réglée,  il 
était  le  protecteur  zélé  des  artistes  pauvres. 
=  Ses  ouvrages  sont  peu  connus;  le  témoi- 
gnage de  Fuessli  permet  seul  de  les  juger.  = 
Bonne  ressemblance,  coloris  agréable ,  du 
soin  dans  le  portrait,  composition  savante, 
fini  précieux,  touche  légère  et  ferme,  coloris 
vrai  et  brillant  dans  ses  tableaux  de  fleurs. 

Dupain  (Edmond-L.).  E.  Fr.  1847.  Bor- 
deaux. Histoire,  genre.  =  Elève  de  Cabanel 
et  de  Gué.  =  Saint  Gervais  et  saint  Protais 
conduits  au  martyre. 

Duparc  (Charles).  E.  Fr.  *  xvnc  siècle.  = 
Reçu  à  l'Académie,  en  1663. 

bupasquier  (Mmc).  E.  Fr.  *  1844.  Genre, 

Dupaty  (Louis  M.  C.  H.).  E.  Fr.  1771-1825. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Valenciennes 
de  Vincent  et  de  Lemot.  =  Plus  connu  comme 
statuaire. 

Duperac  (Etienne).  E.  Fr.  1560-1601.  Paris. 
Histoire,  architecture,  etc.  =  Se  perfectionna 
en  Italie,  et  à  son  retour  en  France  mérita, 
par  ses  talents,  d'être  nommé  architecte  du 
roi.  =  Deux  marins,  Fontainebleau.  —  Jupi- 
ter et  Calisto,  ib.  =  Graveur,  architecte  et 
bon  peintre. 

Dupeux  (Pierre).  E.  Fr.  1825.  Paris.  In- 
térieurs d'église,  etc.  =  Elève  de  Prévost.  = 
Vue  de  la  porte  Saint-Denis.  —  Saint-Pierre 
de  Rome. 

Dupirre  (Baltazin).  *  xve  siècle.  Travailla 
pour  les  ducs  de  Bourgogne,  en  1468. 

Dupian  (Pierre).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  = 
Vivait  à  Avignon  en  1576  où  il  exécuta  des 
tableaux  pour  les  églises  de  la  ville. 

Duplat  (Pierre-L.).  E.  Fr.  1795-1870.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Bertin  et  de  Bourgeois.  = 
Henri  IV  et  Gabrielle.  — Un  moulin  à  eau  près 
de  Caudebec. 

Duplessis.  E.  FI.  *  1708.  Portrait.  =Un 
document  de  1771  cite  un  Duplessis,  peintre 
d'histoire  renommé  venu  de  France,  et  reçu 
en  1717,  comme  étranger  dans  la  corporation 
de  Saint-Luc,  à  Bruxelles.  Nous  ignorons  s'il 
s'agit  de  l'auteur  du  portrait  cité  ici.  =  Por- 
trait du  duc  Jean  de  Brabant,  Louvain. 

Duplessis,  le  Vieux.  E.  Fr.  *  1700.  =  Chi- 
rurgien distingué,  abandonna  cet  état  pour  se 
livrer  entièrement  à  la  peinture. = Tableaux, 
Avignon. 

Duplessis  (Joseph -Sifrède),  fils  de  Du- 
plessis, le  Vieux.  E.  Fr.  1725-1802.  Carpen- 
tras.  Portrait,  histoire  et  paysage.  =  Elève 
de  son  père,  puis  du  frère  Imbert;  destiné  à 
l'état    ecclésiastique,   sa   vocation  pour  les 
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arts  I'entraina;  visita  Rome,  en  1745,  y  re- 
çut les  leçons  de  Subleyras;  revint  dans  le 
Comtat,  s'occupa  à  Lyon  et  s'établit  à  Paris 
en  1752;  reçu  à  1  Académie  en  1774;  perdit  sa 
fortune  par  la  révolution,  et  accepta  la  place 
de  conservateur  au  musée  de  Versailles,  où  il 
mourut.  M.  Léon  Lagrange  le  nomme  Jean 
Siftrein.  =  Portrait  de  Gluck,  Vienne.  =  Pos- 
sédait l'art  de  cacher  la  difficulté  du  travail 
sous  un  pinceau  facile  et  gracieux;  grande 
réputation  pour  le  portrait.  Parmi  ceux  qu'il 
exécuta  on  cite  les  suivants  :  Franklin,  Tho- 
mas, Marmontel,  l'abbé  Bossut,  M.  et  Mme  Nec- 
fcer.  =  Ventes  :  V.  Didier  (1868),  Portrait  de 
Necker,  340  fr. 

Dupont.  V.  Pont  (du). 

Dupont  (Pierre).  E.  Fr.  1535  (?).  Paris. 
Miniature. 

Dupont  (Alphonse).  E.  Fr.  '  1824.  Paysage. 
=  Elève  de  Gros  et  de  Bertin.  =  Vue  de  la 
campagne  de  Naples.  —  Environs  du  mont 
Socrate. 

Dupont  (Gainsborough).  E.  An.  1767-1797 
Paysage.  =  Neveu  de  Gainsborough. 

Dupont-Pingenet  (Jean-Marie).  E.  Fr 
*  1830.  Versailles.  Portrait,  miniature  sur 
porcelaine  et  sur  ivoire.  =  Elève  de  David. 

Dupont-Watteau  (François-Léonard). 
E.  Fr.  1756-1821.  Moorsel  (Belgique).  Nature 
morte. =D 'abord  mécanicien,  il  vint  en  France 
où  il  connut  Louis  Watteau  sous  lequel  il  se 
mit  à  étudier  l'art  avec  ardeur.  Le  peintre 
français  lui  donna  sa  fille  en  mariage.  Plus 
tard  il  abandonna  la  peinture  pour  se  livrer 
de  nouveau  à  la  mécanique.  =  Attributs  des 
beaux-arts,  Lille. 

Duport  (Mme  Adrienne).  E.  Fr.  *  1838.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Hersent. 

Duprat  (Sophie).  E.  Fr.  *  1830.  Portrait  en 
miniature,  fleurs  à  l'aquarelle.  =  Elève  de 
Prudhon. 

Dupi-siy  (Henri-L.).  E.  Fr.  1841.  Sedan. 
Scènes  militaires.  -=  Elève  de  Pils  et  de  Léon 
Cogniet.  =  L'arrivée  à  l'étape. 

Dupré.  '  xviie  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Dupré  (Daniel).  E.  H.  1752-1817.  Amster- 
dam. Paysage,  animaux.  =  Elève  de  J.  Van 
Dregt  et  de  J.  Andriessen.  Voyagea  en  Suisse, 
en  Allemagne  et  en  Italie.  =  Graveur. 

Dupré  (François-Xavier).  E.  Fr.  1803. 
Paris.  Histoire.  =  Rémus  et  Romulus  re- 
cueillis par  le  berger  Faustule. 

Dupré  (George).  E.  Fr.  '  1844.  LvoN.Genre. 

Dupré  (Jules).  E.  Fr.  1812.  Nantes.  Pay- 
sage. =  Passage  d'animaux  sur  un  pont  dans 
le  Berry.  —  La  saulée.  —  Retour  du  troupeau. 
-p-  Souvenir  des  landes. 

Dupré  (Léon-Victor).  E.  Fr.  1848-1878.  Li- 


moges. Paysage.  =  Frère  et  élève  de  Jules. 
=  Forêt  dans  le  Berry. 

Dupré  (Louis).  E.  Fr.  1789-1837,  Versail- 
les. Histoire.  =  Elève  de  David.  Peintre  du 
roi  de  Westphalie.  =  Camille  chassant  les 
Gaulois,  Versailles.  —  Homère  au  tombeau 
d'Achille. 

Dupré  (Nicolas).  E.  H.  1734-1786.  Utrecht. 
Paysage,  oiseaux,  portrait,  etc.  =  Détails  in- 
connus. 

Dupressoir  (François-Joseph).  E.  Fr. 
1800-1859.  Paris.  Paysage,  marine.  =  Vue 
prise  près  de  Châteaudun.  —  Bataille  de  Rhe- 
tel,  Versailles. 

Dupuis  (Pierre).  E.  Fr.  1608-1682.  Mont- 
fort  l'Amaury  (Seine  et  Oise).  Fleurs,  fruits. 
=  Artiste  de  talent.  Nommé  quelquefois  Du- 
puy.  Membre  de  l'Académie,  à  Paris. 

Dupuis  (François),  petit  fils  du  précédent. 
E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Auvergne.  Histoire,  por- 
trait, paysage,  etc.  =  Détails  inconnus.  = 
Graveur. 

Dupuis  (Alexandre).  E.  Fr.  f  1854.  Por- 
trait. =  Auteur  d'une  méthode  de  dessin  à 
laquelle  son  nom  est  resté  attaché. 

Dupnis  (Pierre).  E.  Fr.  1833.  Orléans. 
Histoire. =Elève  d'H.  Vernet  et  de  L.  Cogniet. 
=  Jeune  fille  piquée  par  un  reptile. 

Dupuy  ou  Dupuis  (Nicolas-Philippe). 
E.  Fr.  "  1690.  Portrait.  =  Portrait  de  Pierre 
Jobart.maître  des  comptes  du  Barrois,  Nancy. 

Dupuy  (Jean).  E.  Fr.  *  1480.  Montpellier. 
=  Peintre  verrier  qui  exécuta  de  beaux  tra- 
vaux pour  la  cathédrale.  Il  fut  nommé  cinq 
fois  consul. 

Duque  Cornejo.  E.  Es.  1677-1757.  SÉ- 
ville.  Histoire.  =  Sculpteur,  peintre,  archi- 
tecte et  graveur.  Il  fut  nommé  statuaire  de 
la  reine.  On  fit  à  cet  artiste  de  somptueuses 
funérailles.  =  Vie  de  saint  Bruno.  =  Ses  des- 
sins sont  nombreux  et  recherchés.  Invention 
facile  et  grande  fécondité. 

Duquesnoy  (Floris).  *  xve  siècle.  =  Tra- 
vailla pour  les  ducs  de  Bourgogne,  en  1467. 

Duquet.  E.  Fr.  '  1479.  Amiens  (?).  =  Mi- 
niaturiste et  calligraphe  de  mérite. 

Duqueylar  (Paul).  E.  Fr.  1771.  Digne. 
Histoire,  paysage.  =  Elève  de  David. 

Duramano  (François).  E.  I.  *  1750.  VE- 
NISE. Fleurs,  fruits.  =  Florissait  à  Brescia.  = 
Imitateur  maniéré  de  G.  Lopez. 

Durameau  (Louis).  E.  Fr.  1733-1796.  PA- 
RIS. Histoire.  =  Professeur  à  l'Académie  de 
peinture,  peintre  de  la  chambre  et  du  cabinet 
du  roi  et  gardien  des  tableaux  de  la  couronne. 
Mort  à  Versailles.  =  Composition  satisfai- 
sante ;  ses  derniers  tableaux  n'ont  aucune 
espèce  de  mérite;  on  les  croirait  d'une  autre 
main. 
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Portrait  d'Albert  Durer  par  lui-même.     Pinacothèque  à  Munich. 
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Durand.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Email.  = 
Détails  inconnus. 

Durand.  E.  Al.  *  Xixa  siècle.  Hanovre. 
Genre. 

Durand  (Jacq.).  E.  Fr.  1699-1767.  NANCY. 
Histoire.  =  D'abord  élève  du  graveur,  archi- 
tecte et  dessinateur,  Léopold  Durand,  puis  de 
Nattier,  à  Paris;  retourna  à  Nancy,  visita 
Rome,  y  fut  protégé  par  le  grand-duc  Léo- 
pold et  y  séjourna  huit  ans;  de  retour  dans 
sa  patrie,  ses  ouvrages  y  furent  très  recher- 
chés. =  Composition  facile,  dessin  assez  cor- 
rect, coloris  satisfaisant. 

Durand  (Jean-Bapt.).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
En  Bourgogne.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
du  Dominiquin.  =  Manière  de  son  maitre. 
Réussit  surtout  dans  le  portrait. 

Durand  (Flavie),  fille  de  Jean-Baptiste. 
E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Histoire,  portrait.=Elêve 
de  son  père;  épousa  Ph.  Gianetti.  =  Habile 
dans  le  portrait. 

Durand  (Ch.-A.-E.),  connu  sous  le  nom  de 
Carolus  Duran.  E.  Fr  1837.  Lille.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Souchon.  =  Saint  Fran- 
çois d'Assise.  —  Portrait  de  Mademoiselle 
Croisette.  —  Portrait  de  Madame  Vandal.  = 
Egalement  sculpteur. 

Duraiid-Brager  (Henri).  E.  Fr.  1814- 
1879.  Saint-Malo.  Marine.  =  Elève  d'Eugène 
Isabey.  =  Combats  sur  mer  (deux  tableaux), 
Bordeaux. 

Durante  (le  comte  George).  E.  I.  1683- 
1755.  Brescia.  Fleurs,  fruits  et  oiseaux.  = 
Détails  inconnus.  =  Grande  vérité,  composi- 
tion pleine  de  goût,  effet  gracieux  et  pitto- 
resque. 

Durantini  (chevalier  Louis).  E.  I.  1791- 
1857.  Rome. 

Duren  (P.  Van).  E.  H.  Paysage.  =  Détails 
inconnus. 

Durer  (Alb.).  E.  Al.  1471-1528.  Nuremberg. 
Histoire, portrait,  paysage.  =  Elève  de  Wohl- 
gemuth;  destiné  à  l'orfèvrerie,  état  qu'exer- 
çait habilement  son  père,  Albert,  à  peine 
sorti  de  l'enfance,  le  surpassait  déjà,  mais  sa 
vocation  l'entraîna  vers  la  peinture  et  la  gra- 
vure; quitta  Nuremberg  en  1490,  se  trouvait 
à  Colmar  en  1492,  revint  dans  sa  ville  natale 
en  1494,  y  épousa  la  fille  d'un  habile  mécani- 
cien, visita  Venise  en  1506,  y  séjourna  huit 
mois,  se  rendit  à  Bologne,  alla  retrouver  sa 
femme,  se  rendit  avec  elle  dans  les  Pays-Bas, 
en  1520  et  revint  en  1524.  Appelé  à  la  cour 
de  l'empereur  Maximilien  I;  protégé  et  anobli 
par  ce  (prince  ;  accueilli  par  Charles-Quint, 
par  Ferdinand,  roi  de  Bohême  et  de  Hongrie  ; 
ami  d'Erasme,  de  Mélanchton,  de  Raphaël,  de 
Lucas  de  Leyde  et  d'autres  artistes  et  hommes 
célèbres  ;  membre  du  conseil  de  Nuremberg. 


Durer  avait  épousé  une  femme  méchante  et 
acariâtre  ;  tous  les  honneurs  qu'il  reçut  et 
toute  la  gloire  dont  il  jouit  ne  purent  lui 
donner  le  bonheur.  =  Conversion  de  saint 
Eustache,  Milan.  —  Passion,  Paris.  —  Cruci- 
fiement, Augsbourg.—  Saint  Eustache,  Rome. 

—  Un  lapin,  ib.  —  Saint  Jérôme,  ib.  —  Por- 
trait :  un  cardinal,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  ib.  —  Tête  de  l'apôtre  saint  Philippe 
(en  détrempe),  Florence.  —  La  Vierge  et  l'en- 
fant Jé.-sus,  ib.  =  L'Epiphanie,  ib.  —  Portrait 
du  père  du  peintre,  ib.  —  Portrait  du  peintre, 
ib.  —  Portrait  d'homme,  Londres.  —  Jésus- 
Christ  succombant  sous  la  croix  (grisaille), 
Dresde.  —  Un  lapin,  ib.  (à  la  gouache,  sur 
papier).  —  Portrait  d'un  homme  vêtu  de  noir, 
ib.  (Lucas  de  Leyde  ?).  —  Le  Christ  en  croix 
(chef-d'œuvre),  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oli- 
viers, Saint-Pétersbourg.  —  Sainte  Famille, 
ib.  —  L'adoration  des  rois,  ib.  —  Portrait 
d'Erasme,  Rotterdam.—  Portrait  de  Frédéric 
III,  électeur  de  Saxe  (grisaille),  Anvers.  — 
Portrait  :  l'empereur  Maximilien  I,  Vienne. 

—  Le  martyre  de  10,000  chrétiens  ;  on  y  voit 
le  portrait  du  peintre  et  celui  de  son  ami 
Willibald  Pirckheimer,  ib.  —  L'adoration  de 
la  sainte  Trinité,  ib.  —  Vierge  allaitant  (1503), 
ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus  (1512),  ib.  — 
Portrait  d'un  jeune  homme  (1507),  ib.  —Por- 
trait :  Jean  Kleberger  (1526),  ib.  —  Portrait  : 
Jacq.  Fugger  (?),  Munich.  —  Jésus-Christ  des- 
cendu de  la  croix,  ib.  —  Saint  Pierre  et 
saint  Jean  l'Evangéliste,  ib.  —  Saint  Paul  et 
saint  Marc,  ib.  —  Lucrèce  se  donnant  la  mort, 
ib.  —  Portrait  du  peintre  avec  cette  inscrip- 
tion :  Albertus  Burerus  Noricus  ipsum  me 
propriis  sic  efingébam  coloribus  aetatis 
XX  ViiT  (1500),  ib.  —  Portrait  :  Michel  Wohl- 
gemuth,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Jésus-Christ 
crucifié,  Madrid.  —  Eve  et  le  serpent,  ib.  — 
Portrait  du  peintre,  ib.  —  Allégorie,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'enfant  Jésus,  ib.  —  Les  trois  âges 
de  la  vie  humaine,  ib.  —  Adam  et  Eve,  ib.  — 
Portrait  d'homme,  ib.  —  Vierge  allaitant, 
Berlin.  —  Deux  musiciens,  Cologne.  —  Cou- 
leur claire,  délicate  et  lumineuse  ;  beaucoup 
de  force  et  de  vérité,  imitation  parfaite  de  la 
nature,  composition  profonde,  mystique,  et 
souvent  terrible;  imagination  féconde,  touche 
savante,  dessin  correct,  exécution  soignée; 
on  désirerait  un  meilleur  choix  dans  les  ob- 
jets de  la  nature,  plus  de  noblesse  dans  ses 
figures,  moins  de  raideur  dans  le  dessin,  une 
manière  plus  facile,  plus  d'abandon,  et  enfin 
une  perspective  aérienne  plus  juste  dans  la 
rupture  des  couleurs.  Attitudes  vraies  dans 
le  portrait.  Sites  pittoresques  et  agréables 
dans  ses  paysages.  Costumes  mal  observés, 
selon  l'habitude  de  son  époque.  Célèbre  gra- 
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veur  au  burin,  sur  cuivre,  sur  bois,  en  clair- 
obscur,  à  l'eau-forte.  Architecte,  sculpteur, 
écrivain,  Albert  Durer  est  une  des  plus  belles 
gloires  de  l'Allemagne.  =  Ventes  :  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Saint  Hubert,  7,980  fr.  — 
V.  Pourtalês  (1865),  Salomé  demandant  la  tête 
de  saint  Jean,  2.000  fr.  —  Portrait  de  Maxi- 
milien,  1,300  fr.  —  V.  Pommersfelden  (1867), 
Portrait  du  sénateur  Muffel  de  Nurenberg , 
75,000  fr.  —  V.  Salamanca  (1867),  Triptyque, 
Le  Christ  en  croix  au  milieu;  autour  qua- 
torze médaillons  représentant  les  épisodes 
de  la  vie  du  Christ,  7,300  fr.  —  V.  Peleguer 
(1869),  Adoration  du  Christ,  15,000  fr.  — 
Même  V.  Mort  de  la  Vierge,  6,000  fr.  (Voir 
Albert  Durer, sa  vie  et  ses  œuvres  par  M.Thau- 
sing  traduit  par  G.  Gruyer.  Paris,  Firmin 
Didot,  1878). 
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Durer  (Jean),  frère  d'Albert.  E.  Al.  *  1525. 
Histoire,  portrait.  =  Peintre  à  la  cour  du  roi 
de  Pologne.  On  prétend  qu'il  vécut  dans  la 
maison  de  son  frère  depuis  1502.  =  Mauvais 
goût  et  mauvais  dessin. 

Ouret.  E.  Fr.  *  xvn*  siècle.  Paysage,  etc. 
=  Elève  d'A.  Fr.  Vandermeulen. 

Ouret  (Daniel).  E.  FI.  xvr3  siècle.  =  Pein- 
tre du  duc  Philippe-le-Bon  en  1448-1449. 

Ourieu  (M11,  Virginie).  E.  Fr.  1820.  Nîmes. 
miniature.  =  Elève  de  Mme  de  Mirbel. 

Ou  Rieu  (Florent).  E.  FI.  1620  (?).  Na- 
mur  (?).  =  Peintre  et  poète.  Ami  de  Bouverie. 

Durk.  E.  Al.   1809.  Leipzig.  Portrait.  = 


Portrait  d'un  jeune  courlandais.  —  Portrait 
du  peintre  Heinlein. 

Durno  (James).  E.  An.  1750-1795.  Histoire. 
=  Se  rendit  à  Rome  où  il  devint  élève  de 
Casali.  =  Bon  peintre. 

Dure-  (Guillaume).  E.  Al.  1815.  Bade.  His- 
toire. 

Durren  (Olivier  Van).E.H.  Rotterdam  (?). 
Histoire,  portrait.  =  Détails  inconnus.  Cité 
par  Van  Spaen. 

Durupt  (Charles).  E.  Fr.  1804-1839.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =  Assomption, 
Miramont  (Gironde).  —  Défaite  d'Othon  III, 
Versailles. 

Dusart  (C).  E.  H.  *  xvir  siècle.  Portrait. 
=  Détails  inconnus.  Il  est  probablement  le 
père  ou  l'oncle  de  Corneille  Dusart  (V.  ce 
nom). 

Dusart  (Corneille).  E.  H.  1660-1704. 
Haarlem.  Scènes  villageoises.  =  Grâce  à 
M.  A.  Van  der  Willigen,  le  jour  s'est  fait  sur 
C.  Dusart.  La  manière  tout-à-fait  erronnée 
dont  le  nom  de  Dusart  est  écrit  sur  les  regis- 
tres de  baptême  de  Haarlem,  aura  égaré  les 
premiers  chercheurs.  En  effet,  le  père  de 
Corneille  y  est  appelé  Jean  Tucert,  tandis- 
que,  sur  le  livre  des  mariages,  il  apparait 
(1656)  sous  son  vrai  nom  de  Jean  Dusart. 
Corneille  fut  inscrit  comme  maître  peintre, 
en  1679,  l'année  dont  est  daté  un  de  ses  ta- 
bleaux de  Dresde.  De  cette  façon  on  peut 
admettre  qu'il  ait  été  un  des  meilleurs  élèves 
d'Adr.  Van  Ostade.  En  1692,  Corneille  était 
Vinder  de  la  gilde;  les  vieux  documents  di- 
sent «qu'il  avait  le  teint  très  coloré,àtel  point 
qu'on  l'aurait  pris  pour  un  ivrogne,  tandis 
qu'il  vivait  très  honorablement  et  très  mora- 
lement. »  Il  mourut  subitement  le  même  jour 
que  son  ami,  Adam  Dongemans,  le  jeune. 
Comme  ce  dernier  il  laissa  une  riche  collec- 
tion d'objets  d'art;  elle  consistait  en  belles 
toiles  italiennes  et  hollandaises,  sculptures 
de  Duquesnoy,  Quellin,  etc.,  dessins  et  bel- 
les gravures.  Tout  fut  vendu  en  août  1708, 
à  Haarlem.  =  Marché  aux  poissons,  Amster- 
dam (chef-d'œuvre).  Signé  :  Cor*  du  Sart 
f.  1683.  —  Les  musiciens  ambulants,  ib.  — 
Cabaret  de  village,  ib.  —  Scène  villageoise, 
Vienne.  —  Combat  de  paysans,  Dresde.  — 
La  mère  et  l'enfant,  ib.  (Signé  :  C.  Dusart, 
1679).=  Ordonnance  spirituelle.  Beaucoup  de 
figures  dans  ses  tableaux.  Il  savait  très  bien 
reproduire  sur  les  traits  les  divers  sentiments 
dont  l'âme  est  agitée,  mais  il  poussait  parfois 
ce  talent  à  l'excès  et  arrivait  ainsi  à  la  cari- 
cature. Dessinateur  et  graveur.  =  Ventes  : 
V.  Conti  (1777),  Deux  sujets  grotesques,  360  1. 
—  V.  Nogaret  (1780),  Le  Repas  de  paysansy 
1,600  1.  —  Van  der  Pot  de  Groeneveld  (1808), 
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Scènes  de  village,  1,665  fl.  —  V.  La  Fontaine 
(1810),  Intérieur  rustique,  180  fr.  —  V.  de 
Morny  (1865),  Le  Jeu  de  galet,  4,450  fr.  — 
V.  Roëll-Hodshon,  à  Amsterdam  (1872),  Le  Jeu 
de  quilles,  12,715  fr. 

Dusaulchoy  (Charles).  E.  Fr.  f  1852. 
Histoire.  =  Fin  de  la  bataille  d'Iéna.  —  Na- 
poléon rend  la  liberté  aux  prisonniers  saxons. 

Dusautoy  (Jacques  L.  ).  E.  Fr.  1817. 
Meaux  (Seine  et  Marne).  Portrait. 

Duel.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire,  portrait. 

Dueman  (Corneille).  E.  H.  f  1680  (?).  Ams- 
terdam. Paysage,  animaux.  =  Travailla  long- 
temps àVicence  et  y  mourut.  Cité  par  Nagler. 
=  Bonne  manière. 

Dusolt.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Genre. 

Dii8ommerard  (E.).  E.  Fr.  é  1842.  Pay- 
sage et  vues  de  ville.  =.Vue  d'une  place  de 
Bergame. 

Dussauce  (Auguste).  E.  Fr.  1802-1877. 
Beaune  (Côte-d'Or).  Décors,  fleurs  et  fruits. 
=  Elève  de  Matis  et  de  Déroche.  =  Le  génie 
de  l'abondance,  Valenciennes. 

Dussent  (Joseph).  E.  Fr.  *  1752.  Genre.  = 
Elève  et  neveu  de  Van  Loo  ;  fut  un  des  pre- 
miers élèves  de  l'Académie  de  St-Fernand. 
=  Imitateur  éloigné  de  son  maître. 

Dutac  (Antoine).  E.  Fr.  1787.  Epinal. 
(Vosges).  Paysage.  =  Cascade  de  Tendon 
(Vosges).  —  L'ermite  de  Saint-Michel. 

Dutertre  (André).  E.  Fr.  1753-1842.  Por- 
trait et  genre.  =  Elève  de  Vien  et  de  Collet. 
=  Vue  de  File  de  Patmos.  —  Portraits  de 
Kléber,  Desaix,  etc. 

Du  Xliielt  (GuilL).  E-  Fl.  *  XVIIe  siècle 
Ypres.  Histoire.  =  Elève  de  Rubens.  =  On 
voit  de  lui  de  grands  tableaux  religieux  à 
l'église  de  Saint-Pierre,  à  Ypres. 

Duthoreau  (Michau).  E.  Fr.  *  1489. 
Tours  (?).  =  Peintre  verrier  qui  travailla  à 
l'hôtel-de  ville  de  Tours  et  dont  les  travaux 
furent  très  admirés. 

Dut i lieux  (Constant).  E.  Fr.  1807-1865. 
Douai.  Paysage.  =  Elève  de  Hersent-  =  Mort 
à  Cambrai.  Membre  de  l'Académie  d'Arras, 
fondateur  et  président  de  la  Société  des  Amis 
des  Arts.  =  Paysage,  Lille. 

Duval  (Marc).  E.  Fr.  f  1581.  Au  Mans. 
Portrait.  =  Peintre  de  Charles  IX  qui  l'appe- 
lait :  le  Sourd.  =  Graveur. 

Duval  (Charles).  E.  Fr.  1799.  Dombale 
(Meurthe).  Portrait,  miniature  et  aquarelle. 
=  Elève  de  Heim  et  d'Aubry. 

Duval  (Eustache-François).  E.  Fr.  *  1811. 
Paris.  Genre  et  paysage.  =  Elève  de  Hue  et 
de  Brenet.  =  Fête  flamande.  —  Les  vendan- 
geurs. 

Duval  (Robert).  E.  H.  1644-1732.  La  Haye. 
Histoire  et  animaux.  —  Elève  de  N.  Wieling. 


Directeur  de  l'Académie  de  La  Haye.  Visita 
Rome  et  Venise  ;  à  son  retour  dans  sa  patrie, 
le  roi  Guillaume  III  le  nomma  conservateur 
du  cabinet  royal  et  l'envoya  à  Londres  où  il 
restaura,  en  grande  partie,  les  précieux  car- 
tons de  Raphaël, conservés  a  Hampton-Court. 
Il  travailla  beaucoup  pour  la  maison  d'Orange. 
En  1691  et  années  suivantes  il  est  inscrit  sur 
les  livres  d'ordonnances  de  paiement  du  prince 
Frédéric-Henri  pour  des  sommes  importantes; 
presque  toujours  il  porte  le  titre  de  conser- 
vateur des  œuvres  d'art.  Il  touche  tour  à  tour 
630, 600,  320,  200,  700,  800  flor.,  etc.,  etc.,  et  orne 
de  ses  tableaux  les  principales  résidences  de 
la  maison  d'Orange.  Le  21  avril  1695,  il  reçoit 
100  florins  pour  porter  le  deuil  de  la  reine 
Marie  d'Angleterre,  femme  de  Guillaume  III 
d'Orange.  En  1697,  il  s'associe  au  peintre  de 
fleurs  Verbrugge  et  exécute  avec  cet  artiste 
deux  tableaux;  un  des  deux  sujets  est  indi- 
qué :  c'est  Vertumne  et  Pomone.  En  1700,  un 
tableau  fait  pour  la  résidence  de  Honslaer- 
dyck  lui  fut  payé  255  florins  et  représentait 
des  chats  sauvages  et  autres  animaux.  En 
1701  il  peint  pour  S.  M.  Guillaume  III  en  col- 
laboration avec  Charles  Borchart-Voet.=Ma- 
nière  italienne. 

Duval  (Samuel),  fils  de  Robert.  E.  H.  1697- 
1733  (?).  La  Haye.  =  Elève  de  son  père;  visita 
l'Italie  et  mourut  peu  après  son  retour. 

Duval  Le  Camus  (Pierre).  E.  Fr.  1790- 
1854.  Lisieux.  Genre.  =  Elève  de  David.  = 
Les  frères  de  la  doctrine  chrétienne.  —  La 
partie  de  piquet  des  invalides.  =  Tableaux 
dans  les  musées  de  Lisieux,  Bordeaux,  etc. 

Duval  le  Camus  (Jules-Alexandre),  fils 
de  Pierre.  E.  Fr.  1814-1878.  Paris.  Genre  et 
histoire.  =  Elève  de  Drolling  et  de  P.  Dela- 
roche.  -■=  Tobie  et  l'ange.  —  Macbeth.  —  Poste 
avancé  de  routiers.  —  Décorations  de  l'église 
de  Saint-Cloud. 

Duvaux  (Antoine-Jules).  E.  Fr.  1818.  Bor- 
deaux. Batailles.  =  Elève  de  Charlet.  =  Epi- 
sode de  Sébastopol,  Versailles. 

Duveau  (Louis-Jean).  E.  Fr.  1818-1867. 
Saint-Malo.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Cogniet. 
=  Peste  d'Elliant,  Blois.  —  Peintures  dans  les 
églises  de  Saint-Servais  à  Saint  -  Malo ,  de 
Saint -Roch,  etc. 

Duvenede  (Marc  Van).  E.  Fl.  1674-1730. 
Bruges.  Histoire.  =  Elève  de  J.-B.  Herre- 
gouts.  Admis  comme  maître  dans  la  corpora- 
tion des  peintres,  en  1700.  A  son  retour  d'Italie 
il  fut  accablé  d'ouvrage;  malheureusement  il 
épousa  une  femme  dont  le  commerce  l'enri- 
chit mais  l'éloigna  en  même  temps  do  ses 
travaux.  Un  des  fondateurs  de  l'Académie  de 
dessin,  peinture  et  architecture,  à  Bruges,  en 
1717.  =  Martyre  de  saint  Laurent.  —  Sainte 


DUV 


302 


DYC 


Claire  entourée  de  jeunes  filles.  =  Imita 
C.  Maratti;  bon  dessin,  manière  large  et  fa- 
cile. 

Duvergcr  (Théophile  E.).  E.  Fr.  1821. 
Bordeaux  (Gironde). 

Duverger  (P.).  E.  Fr.  *  xviiie  siècle.  Pay- 
sage, animaux  et  figures.  =  Détails  inconnus. 
=  Pastorales  dessinées  avec  goût  et  d'un  effet 
très  pittoresque. 

Duvernay  (Gabriel).  E.  Fr.  *  1683.  = 
Deuxième  prix  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture de  France,  en  1682,  pour  son  Caïn  bâtis- 
sant la  ville  d'Hénoch. 

Duvidal  de  Montferrier  (  Louise- 
Rose-Julie),  comtesse  Hugo.  E.  Fr.  1797. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Gérard  et  de 
Mllc  Godefroid.  =  Iris  et  une  néréide,  Paris 
(Louvre). 

Duvivier  (Conrad).  E.  Fr.  *  1574.  Paris. 
=  Miniaturiste  de  beaucoup  de  talent. 

Duvivier.  E.  Fr.  '  1820.  Histoire,  portrait, 
=  Elève  de  Suvée.  =  Vœu  de  sainte  Clotilde, 
Paris.  —  Petit  saint  Jean. 

Duvivier  (Mlle  Aimée).  E.  Fr.  *  1815.  Por- 
trait. 

Duvivier  (Ignace).  E.  Fr.  1758-1832.  Riom. 
Paysage,  marine,  batailles.  =  Les  catalogues 
allemands  le  font  naître  en  1758.  Les  biogra- 
phes français  vers  1780.  Mort  à  Paris.  =  Pay- 
sage avec  cascade,  Vienne.  =  Paysage,  Saint- 
Pétersbourg. 

Duvivier  (Jean-Bernard).  E.  FI.  1762-1837. 
Bruges.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  l'Aca- 
démie de  Bruges;  travailla  à  Paris,  dans 
l'atelier  de  Suvée  et  visita  l'Italie  en  1790. 
Mort  à  Paris.  =  La  plupart  de  ses  tableaux 
se  trouvent  en  France.  —  La  charité.  =  Bon 
dessin,  coloris  et  composition  agréable.  = 
Graveur. 

Duwée  (Henri  Joseph).  E.  FI.  *  1852.  His- 
toire, genre.  =  Jeanne  d'Arc.  —  Jésus-Christ 
au  tombeau. 

Duyfhuysen  ou  Duifhuls  (Pierre). 
E.  H.  f  1677.  Genre,  ruines,  etc.  =  Kramm  le 
donne  comme  amateur;  c'est  une  erreur;  il 
fut  maître  peintre.  On  lui  donna  aussi  le  nom 
ou  surnom  (?)  de  Colinckhovius.  Habitait  Rot- 
terdam où  la  vente  de  sa  collection  fut  faite 
après  sa  mort  en  mars  1678.  On  y  comptait, 
entre  autres,  trois  cents  tableaux  peints  par 
lui-même. 

Duynen  (Isaac  Van).  E.  H.  '  1665.  Anvers. 
Nature  morte  et  poissons.  =  En  1665  il  entra 
dans  la  corporation  des  peintres,  à  La  Haye. 
On  croit  qu'il  mourut  dans  cette  ville  en  1688 
ou  1689.  Bryan-Stanley  le  fait  naître  à  Dor- 
drecht.  =  Il  peignait  avec  une  grande  vérité 
des  cabillauds  et  des  saumons  coupés  en 
tranches. 


Duynen  (G.  Van).  E.  H.  *  1666.  =  Membre 
de  la  société  Pictura,  à  la  Haye.  C'est  tout 
ce  que  l'on  sait  de  lui. 

Duystern  (J.  Van).  E.  H.  *  xvne  Siècle. 
Nature  morte.  =  Détails  inconnus. 

Duyts  (Jean  De).  E.  FI.  1628-1676-77.  An- 
vers. Histoire,  figures  nues,  portrait.  =  Reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1647- 
48.  =  Jésus-Christ  descendu  de  la  croix  et 
pleuré  par  la  Vierge,  sainte  Marie  Madeleine 
et  saint  Jean,  église  de  Wommelghem  (  An- 
vers). =  Pinceau  agréable  et  moelleux. 

Duyvelnndt  (Jacques  Van).  E.  H.  f  1660. 
=  Un  des  47  artistes  qui  fondèrent  la  société 
Pictura,  à  La  Haye,  en  1656. 

Dyaerc  (Jean).  E.  Fr.  *  1497.  ROUEN  (?). 
Histoire,  ornements.  =  Travailla  à  la  cathé- 
drale et  au  château  de  Gaillon. 

Dyce  (Guillaume).  E.  An.  1806-1864.  Aber- 
deen.  Histoire.=Serendit  en  Italie  où  il  étudia 
les  grands  maîtres.  De  retour  dans  sa  patrie 
il  se  fit  rapidement  connaître  et  remporta  de 
beaux  succès.  =  Bacchus  élevé  par  les  nym- 
phes. —  Madone.  —  Naissance  de  Vénus.  — 
Le  baptême  de  saint  Ethelbert  (fresque).  = 
Un  des  plus  brillants  artistes  de  l'école  an- 
glaise moderne. 

Dyclc  (Hermann).  E.  Al.  1812-1874.  Munich. 
Paysage,  intérieurs,  architecture,  charges.  = 
Directeur  de  l'école  d'art  industriel,  à  Mu- 
nich où  il  mourut.  =  Dessinateur  fin  et  caus- 
tique. =  Effet  de  neige.  —  Entrée  d'une  maison 
de  ville. 

Dyck,  Dycke  ou  Dyke(Van).  Un  grand 
nombre  d'individus  de  ce  nom  ont  été  artistes 
à  Anvers  ;  en  voici  une  simple  nomenclature  ; 
ceux  qui  se  sont  distingués  sont  désignés  dans 
des  articles  séparés  :  Pierre  Van  Dyke,  franc- 
maître  en  1497.  —  Antoine  Van  Dyke,  élève 
de  Jean  Van  Cleef,  en  1546.  —  Pierre  Van 
Dycke ,  élève  chez  Gérard  Geendrinck ,  en 
1552.  —  Antoine  Van  Dycke,  franc-maître  en 
1556.  —  Pierre  Van  Dyck,  élève  de  Jacques 
von  Ceulen,  en  1622.  —  Gaspard  Van  Dyck, 
élève  chez  André  Van  Eerdtvelt,  en  1625.  — 
Daniel  Van  Dyck,  élève  de  Tobie  Verhaeght„ 
en  1632;  franc-maître,  en  1634.  —  André  Van 
Dyck,  franc-maître  en  1634.  —  Jean  Charles 
Van  Dycx,  élève  de  Jean  Erasme  Quellyn,  en 
1668.  —  Jean  Van  Dyck,  peintre  en  miniature,, 
franc-maître  en  1690.  —  Jacques  Van  Dyck, 
fils  de  maître,  peintre  en  miniature,  reçu  en 
1695. 

Dyck  (Abraham  Van).  E.  H.  * 1663.  Alk- 
maar.  Portrait,  genre.  =  Passa  la  plus  grande 
partie  de  sa  vie  en  Angleterre. 

Dyck  (Antoine  Van).  E.  FI.  1599-1641.  An- 
vers. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Henri 
Van  Balen  et  de  P.  P.  Rubens  :  reçu  franc- 


Portrait  du  Syndic  Meerstraten.     Par  A.  Van  Dyck.     Galerie  de  Cassel. 


Charles  Ier,  roi  d'Angleterre.     Par  A.  Van  Dyck.     Galerie  du  Louvre. 
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maître  de  Saint-Luc,  en  1018  ;  il  fit,  comme 
presque  tous  les  artistes  de  cette  époque,  le 
voyage  d'Italie  et  résida  cinq  ans  dans  cette 
contrée  ;  partit  pour  l'Angleterre  où  il  reçut 
le  meilleur  accueil  à  la  cour  de  Charles  Ir;  ce 
prince  le  créa  chevalier  en  1632.  Van  Dyck 
établit  à  Londres  les  bases  d'une  corporation 
de  Saint-Luc  et  fut  aidé  dans  cette  entreprise 
par  les  principaux  artistes  anglais.  Il  alla  à 
Paris  en  1641  où  il  demeura  environ  l'année 
entière  ainsi  qu'il  résulte  de  ce  que  dit  Ma- 
riette et  d'une  lettre  écrite  par  le  grand  ar- 
tiste le  16  novembre  1641.  On  croit  que  ce 
voyage  avait  été  résolu  en  vue  de  consulter 
quelque  célébrité  médicale  sur  la  santé  de 
Van  Dyck.  Il  retourna  donc  à  Londres  en 
novembre  1641  et  y  mourut  à  peine  débarqué 
et  huit  jours  avant  la  naissance  d'une  fille 
qu'il  eut  de  Marie  Ruthven  à  laquelle  il  s'était 
uni  en  1639.  =  Saint  Augustin  en  extase,  An- 
vers (église  Saint-Augustin).  —  Le  Christ  en 
croix,  ib.  (musée).  —  Le  Christ  mort  sur  les 
genoux  de  sa  mère,  ib.  —  Déposition,  ib.  — 
Anvers  possède  vingt -quatre   tableaux    de 
Van  Dyck.  —  Le  Christ  en  croix,  Gand.  = 
Portrait  de  Dellafaille ,  bourgmestre   d'An- 
vers, Bruxelles.  —  Saint  François  en  extase 
devant  le  crucifix,  ib.  —  Le  Christ  en  croix, 
ib.  —  Martyre  de  saint  Pierre,  ib.  —  Vieux 
Silène,  ib.  —  Saint  Antoine  de  Padoue  tenant 
l'enfant   Jésus,  ib.  —  Le  Christ  en  croix, 
Courtrai.  —  Charles  Ir,  Paris.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant  avec  les  donateurs,  ib.  —  Le  por- 
trait du  peintre,  ib.  —  Portrait  équestre  de 
François  de  Moncade,  ib.  (chef-d'œuvre).  — 
Et  beaucoup  d'autres  portraits  et  tableaux, 
ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  Bruges  (hôpital). 

—  Ecce  Homo,  ib.  —  Portrait,  ib.  —  Sainte 
Famille ,  Saint-Pétersbourg.  -  Charles  Ir 
d'Angleterre,  ib.  —  Henriette  de  France,  ib. 

—  Beaucoup  de  portraits,  ib.  —  Martyre  de 
saint  Sébastien,  ib.  —  Saint  Thomas,  ib.  — 
Et  autres,  ib.  —Plusieurs  portraits,  La  Haye. 
—Sainte  Vierge  avec  l'enfant  Jésus  (grisaille), 
Florence.  —  Portrait  du  cardinal  Bentivoglio, 
ib.  —  Portrait  de  femme,  ib.  —  Plusieurs 
portraits,  Londres.  —  L'Amour  et  Psyché,  ib. 

—  Saint  Ambroise  refusant  l'entrée  de  l'église 
à  l'empereur  Théodose,  ib.  —  Etude  de  trois 
cavaliers,  ib.  (Buck.  Pal.).  —  Etude  originale 
pour  le  portrait  de  Charles  Ir,  ib.  —  Mariage 
de  sainte  Catherine,  ib.  -  Portraits,  Amster- 
dam. —  La  Madeleine  dans  un  paysage,  ib.  — 
Esquisse  du  portrait  de  Charles  I  d'Angleterre 
et  de  sa  famille,  Rotterdam.  —  Résurrection, 
Rome.  —  Plusieurs  portraits,  ib.  —  La  Made- 
leine, Madrid.  —  Le  couronnement  d'épines, 
ib.  —  Plusieurs  portraits,  ib.  —  Jésus  livré 
aux  railleries  des  soldats,  Berlin.  —  Déposi- 


tion, ib.  —  Portraits,  ib   —  La  Vierge  et  l'en- 
fant Jésus,  entourés  d'apôtres  et  de  saints» 
Vienne  (chef-d'œuvre).  —   Extase   de    saint 
François,  ib.  —  Crucifiement,  ib.  —  Vénus 
obtenant  de  Vulcain  les  armes  d'Enée,  ib.  — 
Samson  et  Dalila,  ib.  —  Plusieurs  portraits» 
ib.  —  Silène,  Dresde.  —  Saint  Jérôme,  ib.  — 
Danaë,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib.    - 
Portrait  de  Charles  Ir,  ib.  —  Portrait  d'Hen- 
riette Marie,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Saint  Mar- 
tin, Saventhem  (près  Bruxelles).  —  Crucifie- 
ment,   Malines   (cathédrale).  —   Déposition» 
Munich  (chef-d'œuvre).  —  Sainte  Famille,  ib. 
—   Portrait  du  duc  de  Neuburg,  ib.  —  Et 
beaucoup  d'autres,  ib.  —  Portrait  équestre 
du  prince  de  Carignan,  Turin.  —  Portrait  «le 
Marie  de  Médicis,  Lille.  —  Neuf  tableaux  et 
portraits,  Stockholm. =Van  Dyck  savait  join- 
dre dans  ses  portraits  les  perfections  de  l'art 
aux  charmes  de  la  vérité  ;  la  simplicité  réelle 
dont  il  les  ornait  plaisait  à  tout  le  monde. 
Une  ressemblance  frappante  était  un  de  ses 
grands  mérites.  Si  l'on  ne  place  pas  Van  Dyck 
considéré  comme  peintre  d'histoire,  au  même 
rang  que  Rubens,  on  convient  qu'il  l'a  sur- 
passé par  la  délicatesse  des  teintes,  et  par  la 
belle  fonte  des  couleurs.  Il  n'a  pas  eu,  il  est 
vrai,  la  même  abondance  de  génie,  mais  il 
avait  des  expressions  plus  fines,  un  meilleur 
caractère  de  dessin,  et  plus  de  vérité  dans  la 
couleur.  Comme  graveur  Van  Dyck  a  laissé 
des  eaux-fortes  qui  ont  une  célébrité  que  le 
temps  ne  fait  qu'accroître  :  il  en  a  laissé 
vingt-trois.  Le  nombre  des  graveurs  qui  ont 
reproduit  les  tableaux  de  Van  Dyck  est  consi- 
dérable.  =  Ventes  :  V.  de  Carignan  (1742), 
Portrait  de  Thomas  Parr,  1,200  1.  —  (Même 
vente),  Renaud  et  Armide,  3,302  1.  —  V.  Go- 
defroy  (1748),  Samson  surpris,  2,011  1.  —  V, 
Tallard  (1756),  Renaud  et  Armide  de  la  vente 
Carignan,  7,000  1.  —  (Même  vente),   Cavalier 
galoppant  à  toute  bride,  200  1.  —  V.  Gaignat 
(1768),  Portrait   du  président    Guichardot, 
9,200  1.  —  V.  Van  Lancker  (1769),  Le  Christ 
soutenu  par  la  Vierge  et  saint  Jean,  1,500  fl. 

—  V.  de  la  Guiche  (1771),  Portrait  de  Char- 
les P,  retiré  à  17,000  1.  —  V.  Choiseul  (1772), 
Portrait  d'une  dame,  en  pied,  7,380  1.  —  V. 
Randon  de  Boisset  (1776),  Portrait  du  prési- 
dent Guichardot,  10,400  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Portrait  de  Langlois,  8,000  1.  —  V.  De  Vauge 
(1784),  Mariage  de  sainte  Catherine,  2,000  L 

—  V.  Vaudreuil  (1784),  Portrait  du  président 
Guichardot,  14,820 1.  —V.  Lambert  et  du  Por- 
tail (1787),  Portrait  de  Vévêque  de  Trieste, 
4,500  1.  —  V.  Lebrun  (1791),  La  Yierge  et 
Venfant  Jésus,  retiré  (ce  tableau  fut  apporté 
en  France  par  Gersaint  et  vendu  24,000  1).  — 
V.  Choiseul-Praslin  (1793),  Portrait  de  Lan- 
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glois,  8,800  1.  —  V.  Robit  (1801),  La  Vierge 
et  VenfantJésus,d,025  fr.  -  V.  Pauwels  (1803), 
La  guérison  du  paralytique,  25,000  fr.  — 
V.  Erard  (1832),  Le  baiser  de  Judas,  10,000  fr. 
_  V.  comte  Perregaud  (1841),  Portrait 
d'homme,  3,500  fr.  -  V.  Guillaume  II  (1850), 
Portrait  de  Philippe  le  Roy  et  de  sa  femme, 
ensemble  63,600  fl.  —  V.  Vallardi  (1857),  Une 
Femme  avec  deux  enfants  sur  ses  genoux, 
3,600  fr.  —  V.  Patureau  (1857),  Portrait  de 
Martin  Pepyn,  15,000  fr.  —  V.  Moret  (1857), 
La  Résurrection  du  Christ,  6,800  fr.  —  V.  Cou- 
teaux (1865),  Sainte  Marthe  implorant  le 
Christ  en  faveur  des  habitants  de  Taras- 
con,  8,000  fr.  —  V.  Pommersfelden  11867), 
Saint  François  Xavier  au  Japon,  5,100  fr.  — 
V.  Salamanca  (1867),  Portrait  d'homme, 
73,000  fr.  —  (Même  vente),  Portraits  du  mar- 
quis et  de  la  marquise  de  Leganès,  16,550  fr. 
-  V.  Delessert  (1869),  Portrait  de  Michel  Le 
Blon,  15,500  fr.  —  V.  à  Paris  (1874),  Portrait 
de  Martin  Pepyn,  31,000  fr.  (Voir  sur  Antoine 
Van  Dyck  notre  notice  dans  la  Biographie 
nationale.  Bruxelles,  1877.  Tome  6,  p.  422.) 
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Dyck:  (Justine  Van),  fille  d'Antoine.  E.  Fl. 
1641.  Londres.  Histoire.  =  Elle  épousa  à  12 
ans  sir  John  Stepney  de  Prendergast  et  ab- 
jura le  protestantisme  à  Anvers  le  19  août 
1660.  Devenue  veuve,  elle  se  remaria  avec 
Martin  de  Carbonell.  La  fille  de  Van  Dyck  ne 
parait  pas  avoir  été  heureuse,  car  elle  se  vit 
réduite  à  demander  au  roi  une  pension  qu'elle 
obtint.  On  cite  d'elle  un  Christ  dont  quatre 
anges  recueillent  le  sang. 

Dyck  (César  Van).  E.  Fl.  *  xvie  siècle.  An- 
vers (?).  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Adam 
Van  Noort,  en  1598.  On  pense  qu'il  est  le 
même  que  Siger  Van  Dyck,  peintre  d'Anvers 
à  la  même  époque;  Marie,  fille  aînée  de  ce 
dernier,  épousa  le  peintre  Jean  Jordaens. 

Dyck  (Florent  Van),  le  Vieux.  E  H.  fl651. 
Haarlem.  Fleurs  et  fruits.  =  Cité  par  Van 
Mander,  sous  le  nom  de  Floris,  fils  de  Cor- 
neille Willems,  le  maître  de  Martin  Heems- 
kerk.  Franc-maître  en  1610;  doyen  en  1637. 
Van  Mander  nomme  aussi  son  frère  Luc.  Tous 
deux,  dit-il,  furent  assez  bons  peintres  et 
visitèrent  Rome  et  d'autres  lieux. 

Dyck  (Florent  Van),  le  Jeune,  fils  ou  petit- 
fils  de  Florent,  le  Vieux.  E.  H.  1648  (?). 
Haarlem.  Fleurs  et  fruits,  nature  morte.  = 
Il  y  a  eu  confusion  entre  les  deux  Floris 
ou  Florent  Van  Dyck  ;  celui  qui  mourut  vers 
le  milieu  du  xvne  siècle  ne  pouvait  être  le  fils 
du  vieux  maître  de  Heemskerk.  Il  en  descen- 
dait très  probablement.  En  1637  il  était  doyen 


de  Saint-Luc  à  Haarlem;  il  fit  cette  année, 
avec  les  Vinders,  une  joyeuse  entrée  dans  la 
nouvelle  salle  de  la  confrérie.  Déjà  il  avait 
fait  son  voyage  d'Italie,  car  il  est  noté  dans 
les  registres  qu'il  fit  don  à  la  gilde  d'une 
œuvre  de  Michel-Ange  qu'il  avait  lui-même 
rapportée  de  Rome.  C'est  à  lui,  probablement, 
que  se  rapporte  la  note  relatée  par  de  Jongh, 
l'éditeur  de  Van  Mander,  et  qui  raconte  que 
Floris  passa  plusieurs  années  en  Italie  et 
que ,  en  1600 ,  il  fut  employé  par  le  pape 
Clément  VIII  qui ,  l'ayant  en  grande  es- 
time, lui  fit  donner  des  soins  tout  particu- 
liers pendant  une  grave  maladie  dont  il  fut 
atteint.  Il  y  est  encore  dit  que  Floris  travailla 
beaucoup  à  Rome  avec  le  chevalier  d'Arpin, 
et  que,  retourné  à  Haarlem,  sa  patrie  il  y 
mourut  en  1648.  Les  registres  de  Saint-Luc, 
pourtant,  annotent  la  dette  mortuaire  de 
Floris  Van  Dyck  comme  reçue  en  1652.  = 
Acquit  une  grande  réputation  dans  le  genre 
qu'il  avait  adopté. 

Dyck.  (Joséphine  Van).  E.  Fl.  *  1843.  Genre. 

Dyck  (Pauline  Van).  E.  Fl.  *  1843.  Genre. 

Dyckmans  (Joseph-Laurent).  E.  Fl.  1811 
Lierre.  Genre.  =  Elève  de  Tielemans  et  de 
G.  Wappers.  =  Le  mendiant  aveugle,  Lon- 
dres (Nat.  Gai.).  —  Le  marché.  —  La  femme  à 
la  mode. 

Dyk  (Jean  Van).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Por- 
trait, etc.  =  Auteur  d'une  description  des 
tableaux  de  l'hôtel  de  ville  d'Amsterdam. 

Dyk  (Philippe  Van),  dit  Le  petit  Van 
Dyck.  E.  H.  1680-1752.  Amsterdam.  Histoire, 
portrait  et  intérieurs.  =  Elève  de  A.  Boonen. 
Peintre  du  landgrave  deHesse;  fit  les  portraits 
de  beaucoup  de  grands  personnages;  travailla 
à  La  Haye,  à  Middelbourg,  ainsi  qu'à  Cassel.  Il 
faisait  également  le  commerce  de  tableaux. 
Mort  à  La  Haye.  =  Sarah  présentant  Agar, 
Paris.  —  Abraham  renvoyant  Ismaèl,  ib.  — 
Une  dame  à  sa  toilette,  Bruxelles.  —  Une 
dame  jouant  de  la  guitare,,  La  Haye.  —  Une 
dame  devant  sa  toilette,  ib.  —  Judith  tenant 
la  tête  d'Holopherne,  ib.  —  Le  teneur  de  li- 
vres, ib.  —  Jeune  femme  à  une  fenêtre;  près 
d'elle  une  petite  fille  ;  au  fond  un  jeune  homme 
jouant  du  luth,  Berlin.  —  La  leçon  de  dessin 
près  de  la  fenêtre,  ib.  —  Deux  jeunes  filles 
dont  la  plus  jeune  veut  cueillir  des  fleurs  et  un 
jeune  homme  jouant  du  luth,  ib.  =  Composi- 
tion sans  goût,  têtes  peu  agréables,  exécution 
léchée  dans  ses  tableaux  d'histoire  où  il  imita 
Van  der  Werf.  Ses  tableaux  de  genre  sont 
d'une  invention  heureuse,  ont  de  jolis  types 
et  une  touche  très  délicate;  coloris  froid.  = 
Ventes  :  V.  Perregaux  (1841),  La  Servante 
amoureuse,  2,470  fr. 

Dyk  ou  Dyck  (Philippe  Van),  le  Jeune. 
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E.  H.  *  xviii6  siècle.  Paysage,  marines.  =  On 
le  croit  fils  de  Philippe,  dit  Le  petit  Van 
Dyck. 

Dyk  (Philippe  Van  de  Linden  Van),  neveu 
de  Philippe  Van  Dyck,  le  Jeune.  E.  H.  *  xviii6 
siècle.  La  Haye.  Portrait.  =  S'établit  en  An- 
gleterre où  il  vivait  encore  en  1776.  =  Artiste 
médiocre. 

■  >>  u  ou  Oycii  (Daniel  Van  ou  Van  den). 
E.  FI.  1599-1670  (?).  Histoire.  =  D'après  les 
uns  il  naquit  en  France,  d'après  les  autres 
dans  les  Pays-Bas,  ce  qui  est  le  plus  pro- 
bable. Inscrit,  dans  les  Liggeren  anversois, 
en  1631-32,  comme  élève  d'un  artiste  nommé 
Pierre  Verhaegt  ;  travailla  à  Venise  et  fut  in- 
specteur de  la  galerie  du  duc  de  Mantoue,  en 
1658.  =  Tableaux  dans  les  églises  de  Venise, 
=  Bon  graveur. 

i>>  uiioir  (J.).  E.  H.  *  1816.  Paysage.  = 
Elève  de  Hulswit.  =  Vues  de  Gueldre. 

Oyl  (Thierry  Van).  E.  H.  1742-1814.  Ams- 
terdam.   Portrait,    équipages.  =  Elève    de 


C.  Van  der  Myn.  Possédait  une  jolie  collection 
de  tableaux.  Ce  peintre  est  parfois  nommé 
Jean  Van  Dyl.  =  Artiste  de  mérite. 

Dyonysius,  412  ans  av.  Jésus-Christ  (?). 
Colophon.  Histoire,  portrait.  =  Contempo- 
rain de  Polygnote;  allait  étudier  dans  l'atelier 
de  ce  peintre  célèbre  les  expressions,  le  ca- 
ractère, la  pose  et  les  draperies.  Cité  par 
^Elien  et  Plutarque.  =  Portrait  d'Aristarque. 
=  S'attachait  à  rendre  exactement  la  nature. 

Dyxhoorn  (Pierre-A.).  E.  H.  1810-1839. 
Rotterdam.  Marine.  ==  Elève  de  Schouman 
et  de  J.  C.  Schotel.  =  Voyageurs  sauvés  d'un 
naufrage. 

I>yi*ick  de  Saint-Omer  (sans  doute 
Thierry).  E.  FI.  *  1530.  Histoire.  =  Peintre 
employé  à  la  cour  de  Bourgogne.  En  1520  on 
lui  paya  5  livres  pour  un  tableau  représen- 
tant :  ung  Dieu  dé  pitié,  Notre  Dame  etsainct 
Jehan;  puis  on  ajouta  4  sous  pour  les  volets. 

Dyzerin  (Paul).  E.  FI.  *  xve  siècle.  — 
Peintre  de  Bruges  en  1450. 
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Eannes  (Gil.)-  E.  FI.  *  1465.  =  Florissait  en 
Portugal. 

Earle  (A.).  E.  An.  *  1806.  Histoire.  =  Juge- 
ment de  Midas.  —  Bataille  de  Poitiers. 

Eastlake  (Sir  Charles-Lock),  E.  An.  1793- 
1865.  Plymouth.  Histoire.  =  Président  de 
l'Académie  de  Londres,  en  1860.  =  Jésus- 
Christ  pleurant  sur  Jérusalem.  Londres.  —  Le 
pèlerinage.  —  Haydée,  ib.  —  Fuite  de  la  fa- 
mille Carrara,  en  1389  ;  épisode  de  l'histoire 
des  républiques  italiennes,  ib. 

Eaton  (Joseph-O.).  E.  An.  1829-1875.  Por- 
trait, figures.  =  Peintre  américain.  Mort  à 
Yonkers  (Hudson). 

Ebbius  (N.).  E.  H.  *  1640.  Portrait.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Ebeï  (Frédéric).  E.  Al.  1835.  Lauterbach. 
Paysage,  =  Elève  de  Schirmer. 

Ebeling  (Albert).  E.  H.  *  xvir  siècle.  = 
Reçu,  en  1602,  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à 
La  Haye. 

Eberle  (Adam).  E.  Al.  1804  ou  1806-1832. 
Dusseldorf.  Histoire.  =  Elève  de  Cornélius. 
=  Jésus-Christ  au  tombeau  (plafond),  Munich*. 
—  Maximilien  investi  de  l'électorat,  ib 

Eberle  (Robert).  E.  Al.  1815.  Merzbourg. 
Paysage,  animaux.  =  Berger  au  milieu  d'un 
troupeau,  Munich. 

Eherinayr  (Jcan-Erard).  E.  Al.  1659-1692. 
Nuremberg.  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Mur- 
rer;  se  perfectionna  à  Venise. 

Ebers  (Em.).  E.  Al.  1807.  Breslau.  Genre. 
=  Les  contrebandiers.—  Saint  Goar  au  milieu 
des  pêcheurs. 


Ebert  (Charles).  E.  Al.  *  1866.  Paysage. 

Echïon  ou  ^Etion,  330  ans  avant  Jésus- 
Christ.  Grèce.  Histoire.  =  Compté  par  Pline 
au  même  rang  qu'Apelle,  Mélanthius  et  Nico- 
maque  ;  ses  ouvrages  étaient  recherchés  dans 
toutes  les  villes  de  la  Grèce.  Cité  aussi  par 
Cicéron,  comme  ayant  joui  d'une  grande 
célébrité;  cultiva  également  la  sculpture  et 
travailla  avec  Thérimaque.  =  On  signale  de 
lui  :  Bacchus.  —  La  tragédie  et  la  comédie.  — 
Le  couronnement  de  Sémiramis.  —  Une  vieille 
portant  deux  lampes  devant  une  nouvelle 
mariée.  —  Noces  d'Alexandre  et  de  Roxane. 
(C'est  d'après  la  description  de  ce  tableau  que 
Raphaël  composa  un  de  ses  ouvrages  les  plus 
célèbres.) 

Echter  (Michel).  E.  Al.  *  1865.  Munich. 
Histoire,  etc.  =  Bataille  des  Huns. 

Eck  (N.  Van  t.  E.  FI.  *  1690.  Bruxelles. 
Fleurs  et  fruits.  =  D'après  Weyerman,  il  était 
noble  et  occupait  la  charge  de  bourgmestre 
de  sa  ville  natale.  —  Peignit  d'après  nature; 
pinceau  pur  et  vigoureux. 

EcUard  (George-Louis).  E.  Al.  1769  1794. 
Hambourg.  Portrait.  =  A  laissé  un  ouvrage 
estimé  sur  les  artistes  hambourgeois. 

EcUbardt  (Jean-G.).  E.  An.  f  1779.  Por- 
trait. =  Cet  artiste  d'origine  allemande  s'éta- 
blit à  Londres  où  il  fut  réputé  comme  portrai- 
tiste. 

Eckermann  (Charles).  E.  Al.  1834.  Wei- 
mar.  Paysage.  =  Elève  de  Preller. 

Eckersberg  (Christophe- Guillaume).  E* 
Al.  1783-1853.  SuNDEWETT(Holstein).  Histoire, 
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portrait,  marine.  =  L'église  de  Sainte-Agnes 
hors  de  Rome,  Copenhague.  —  Les  Egyptiens 
engloutis  dans  la  mer  Rouge,  ib.  —  Le  vais- 
seau russe  Assow  à  l'ancre  dans  le  Sund,  ib. 
—  Bâtiments  voguant  dans  le  Sund,  ib. 

Eckersberg  (Jean-Fréd.).  E.  Al.  f  1870. 
Christiania.  Paysage.  =  Fonda  l'Académie 
de  Christiania  en  1859. 

Eckert  (Henri).  E.  Al.  1807.  Wurtzbourg. 
Marine,  batailles  et  chasses.  =  Cabanes  de 
pêcheurs  aux  environs  du  Havre. 

Eckman  (Jean).  E.  Fr.  1641-1677.  Paris. 
Portrait.  Miniature.  =  Reçu  à  l'Académie  en 
1675. 

Kcliiiinn-  \i« -son  E.  Al.  (Laurent).  1792. 
Paysage  et  animaux.  =  Peintre  suédois,  élève 
de  Fahlcrantz. 

Eddelien  ou  Eddelîn  (Henri).  E.  Al. 
1803-1852.  Histoire,  genre.  =  Jeune  femme 
cueillant  une  grappe  de  raisins,  Copenhague. 

Edema  (Gérard).  E.  H.  1652-1700.  En  Frise. 
Paysage.  =  Elève  de  A.  Van  Everdingen.  En 
1670  il  alla  en  Angleterre  d'où  il  partit  pour 
la  Norwôge  ;  fit  aussi  un  voyage  dans  le  Nou- 
veau-Monde. Mort  à  Richmond.  =  Paysages, 
Londres.  =  Ses  paysages  représentent  ordi- 
nairement des  vues  de  la  Norwôge  et  se  res- 
sentent de  la  manière  de  son  maitre.  Les 
figures  sont  presque  toujours  de  J.  Wyk. 

Edenbergei*  (J.-N.).  E.  Al.  *  1773.  MAR- 
GRAVIAT de  Baden-Durlach.  Portrait  en  mi- 
niature. =  Séjourna  à  La  Haye,  en  1773;  se 
rendit  de  là  en  Angleterre,  et  revint  s'établir 
à  La  Haye,  en  1776.  =  Peintre  de  beaucoup 
de  talent. 

Edesia  (Andrino  D').  E.  I.  *  1330.  Pavie. 
Histoire,  portrait.  =  Détails  inconnus. 

Edmonstone.  E.  An.  1795-1834.  Kalso 
(Ecosse).  Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève 
de  Harlow.  =  La  muse  blanche. 

Edwards  (Edward).  E.  An.  1738-1806. 
Londres.  Portrait,  genre.  =  Connu  également 
comme  écrivain  d'art.  =  Les  gentilshommes 
de  Vérone. 

Edwards  (George).  E.  An.  1693-1773. 
Stratford  (comté  d'Essex).  Oiseaux,  fleurs, 
plantes,  etc.  =  Destiné  au  commerce;  quitta 
cette  carrière  pour  l'étude  et  les  arts;  par- 
courut la  Hollande,  la  Norwôge  ;  se  trouvait 
en  France  en  1720  ;  fut  sur  le  point  d'être  trans- 
porté au  Mississipi,  comme  vagabond;  revint 
en  Angleterre,  s'y  livra  à  l'étude  de  1  histoire 
naturelle  et  s'occupa  à  exécuter  des  dessins 
coloriés.  Reçu  membre  de  plusieurs  sociétés 
savantes.  Mort  de  la  pierre  et  d'un  chancre 
qui  lui  avait  enlevé  un  œil.  =  Célèbre  natu- 
raliste. 

Eecliault  (C).  E.  FI.  *  1843.  Paysage.  = 
Un  canal. 


Eeckhout  (Jacques-Joseph).  E.  FI.  1793- 
1861.  Anvers.  Histoire,  portrait,  genre.  = 
Elève  de  l'Académie  d'Anvers  ;  alla  s'établir  à 
La  Haye,  en  1831  ;  y  fut  nommé  directeur  de 
l'Académie,  en  1839.  Revint  en  Belgique,  en 
1844;  habita  MaJines  puis  Bruxelles.  Quitta  de 
nouveau  sa  patrie,  en  1859,  pour  aller  se  fixer 
à  Paris  où  il  mourut.  =  L'accouchée  visitée 
par  le  médecin,  Haarlem.  —  Les  enfants  d'E- 
douard. —  Assassinat  de  Guillaume  le  Taci- 
turne. 

Eeckhout  (Victor),  fils  de  Jacques.  E.  FI. 
1821-1879.  Anvers.  Genre.  =  Elève  de  son  père. 
S'est  fixé  en  Orient. 

Eeckhout  (Gerbrand  Vanden).  E.  H.  1621- 
1674.  Amsterdam.  Histoire,  portrait  et  genre. 
==  Fils  d'un  orfèvre  et  l'un  des  meilleurs  élè- 
ves de  Rembrandt  qui  l'affectionnait  beau- 
coup. Il  fut  également  l'ami  de  Rogman.  Fort 
peu  de  peintres  hollandais  ont  traité  les 
grands  sujets  d'histoire;  Van  den  Eckhout  s'y 
distingua.  =  Le  convive  expulsé  pour  ne  pas 
avoir  un  habit  de  noce,  Amsterdam.  —  La 
femme  adultère,  ib.  —  Adoration  des  mages, 
La  Haye.  —  Portrait  d'enfant,  Rotterdam.  — 
Mercure  tuant  Argus,  Berlin.  —  Présentation 
de  l'enfant  Jésus  au  temple,  ib.  —  Résur- 
rection de  la  fille  de  Jaïre  (chef-d'œuvre 
attribué  longtemps  à  Rembrandt),  ib.  — 
Portrait  de  l'historien  O.  Dapper,  Francfort- 
sur-le-Mein.  —  Tête  de  vieillard,  Vienne.  — 
Anne  consacrant  Samuel,  Paris.  —  Siméon 
tenant  l'enfant  Jésus,  Dresde.  —  Abraham 
renvoyant  Agar  et  Ismaël,  Munich.  —  Jésus- 
Christ  enseignant  les  docteurs,  ib.  --  David 
et  Abigaïl,  Schleissheim.  —  Etude  de  musi- 
que, Copenhague.  =  Il  hérita  du  talent  de 
son  maitre  pour  la  composition,  le  clair-obs- 
cur, la  vigueur  et  la  chaleur  du  coloris  ; 
dans  ces  diverses  qualités  il  l'égala  parfois , 
surtout  dans  ses  petits  tableaux  ;  il  n'en  est 
.pas  de  même  pour  l'harmonie  générale,  l'ar- 
rangement des  couleurs  et  la  force  de  l'empâ- 
tement. Graveur.  =  Ventes  :  V.  Nieuhoff  (1777), 
La  Présentation  au  temple,  2,210  fl.  — V.  Van 
Leyden  (1804),  Abraham  et  Sara,  3,600  fr.  — 
V.  Mansfeld  (1806),  La  Femme  adultère,  1,430 
fl.  —  V.  Kalkbrenner  (1850',  Un  Ermite  en 
prière,  800  fr.  —  V.  de  Brienen  de  Grootelindt 
(1865),  Sujet  romain,  880  fr. 

Eecklioute  (Antoine  Van  den).  E.  Fl. 
1651  (0-1695  (?).  Bruges.  Fleurs  et  fruits.  = 
Fort  jeune,  il  accompagna  en  Italie  L.  de 
Deyster,  son  ami  intime  et  plus  tard  son 
beau-frère  ;  il  y  resta  six  ans,  et  y  retourna 
une  seconde  fois.  Pendant  un  séjour  qu'il  fit 
à  Lisbonne  il  s'y  maria,  et  l'on  prétend  que 
peu  de  temps  après  il  fut  assassiné  par  jalou- 
sie; en  1691,  il  se  trouvait  encore  à  Bruges, 
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car  les  registres  de  paroisse  prouvent  qu'il  y 
fut,  en  cette  année,  parrain  d'un  des  enfants 
de  de  Deyster,  mari  de  sa  sœur.  Kramm  as- 
sure qu'Immerzeel  commet  une  faute  en  don- 
nant Bruges  au  lieu  de  Bruxelles,  comme  la 
ville  qui  vit  naître  Antoine;  c'est  une  erreur, 
et  c'est  bien  à  Bruges  que  cet  artiste  est  né. 
La  plupart  de  ses  tableaux  sont  restés  en 
Italie.  =  Il  a  travaillé  beaucoup  avec  L.  de 
Deyster  :  celui-ci  peignait  les  figures  et  Van 
den  Eeckhoute  les  fleurs  et  les  fruits.  Goût 
italien. 

Eeglien  (J.  Van).  E.  H.  *  xix  siècle.  Pay- 
sage. =  Peintre  amateur.  Négociant  à  Ams- 
terdam. 

Eelkema  (Eelke-Gilles)  E.  H.  1788.  Leeu- 
waarden.  Paysage,  fleurs  et  fruits.  Cet  ar- 
tiste était  sourd  et  muet.  =  Le  pont  du  Gard, 
Haarlem.  —  Fleurs  et  fruits,  ib. 

Eernstman  (T.).  E.  H.  1801.  LEEUWAAR- 
den.  Portrait  et  intérieurs.  =  Elève  de  G.  Van 
der  Kooi. 
JEewisclisz  (Corn.).  V.  Rewisch. 
Egas  (Pierre  de).  E.  Es.  *  1533.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  On  croit  qu'il  existe  à  To- 
lède un  tableau  de  ce  peintre. 

Egerton  (D.-T.).  E.  An.  f  1842.  Paysage. 
=  S'établit  au  Mexique  où  il  fut  assassiné. 

Egg  (Anguste-Léopold).  E.  An.  1817-1863. 
Londres.  Genre.  =  Membre  de  l'Académie 
royale.  Mort  à  Alger.  =  Scène  du  Diable 
boiteux,  Londres. 

Eggers.  E.  Al.  *  1835.  Neu-Strelitz.  His- 
toire =  Sainte  Catherine.  —  Sainte  Dorothée. 
EggincU.  E.  R.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Etabli  en  Italie.  =  Le  grand  prince  Vladimir 
choisissant  une  religion,  Saint-Pétersbourg. 
Eginton  (François).  E.  An.  1737  1805.  An- 
gleterre. Histoire  et  portrait  sur  verre.  = 
Un  des  artistes  qui  ont  le  plus  contribué  au 
perfectionnement  de  la  peinture  sur  verre, 
au  xvme  siècle;  ses  ouvrages  se  rencontrent 
dans  les  principales  cathédrales  d'Angleterre. 
=  Résurrection,  Salisbury.  —  Même  sujet, 
Lichfleld.  —  Saint  Paul  converti  et  recouvrant 
la  vue,  Birmingham.  =  Talent  distingué. 

Eglofetein  (la  comtesse  Julie  d').  E.  Al. 
*  xixe  siècle.  Portrait  et  genre. 

Egmont  (Juste  Van).  E.  FI.  1602-1674.  His- 
toire, portrait.  =  Le  lieu  de  sa  naissance  n'est 
pas  encore  clairement  déterminé;  on  hésite 
entre  Leyde  et  Anvers.  Il  règne  au  sujet  de 
cet  artiste  des  obscurités  que  l'article  de  Jal 
dans  son  Dictionnaire  critique  ne  dissipe 
point,  loin  de  là.  Quant  au  Constantin  d'Eg- 
mont,  peintre  ordinaire  du  Roi,  inhumé  à 
Paris  à  Saint-Germain  l'Auxerrois  en  1679, 
âgé  de  cinquante  ans  ou  environ,  il  faut  sup- 
poser qu'il  s'agit  d'un  autre  d'Egmont.  Notre 


Juste  fut  élève  de  Gaspard  Van  den  Hoeck 
en  1615,  puis  de  Rubens  qui  l'employa  pour 
ses  tableaux  et  s'en  fit  beaucoup  aider  dans 
la  galerie  de  Marie  de  Médicis  ;  reçu  franc- 
maître  en  1627-1628;  un  des  fondateurs  de 
l'Académie  de  sculpture,  à  Paris,  en  1648. 
Peintre  de  Louis  XIII  et  de  Louis  XIV.  Mort 
à  Anvers.  =  Deux  portraits  de  Philippe  IV, 
enfant,  Vienne.  —  Portrait  de  l'archiduc  Léo- 
pold-Guillaume,  ib.  —  Portraits  d'un  homme 
et  d'une  femme,  Pommersfelden.  =  Caractère 
agréable,  coloris  chaud  et  clair;  ses  portraits 
sont  estimés;  exécution  trop  molle.  =  Ventes; 
V.  Regaus  (1775),  Naissance  de  Vénus,  330  fl. 
Egogni  (Ambroise).  E.  I.  *  1527.  Milan. 
Histoire,  portrait.  =  Reçut  les  leçons  de  L.  de 
Vinci. 
Egoroif  (Alexis).  E.  R.  1776-1851.  Histoire. 
Egret.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Histoire.  = 
Elève  de  Ch.  Parrocel. 

Ehberhard  (Conrad),  frère  de  François. 
E.  Al.  1768.  Hindelang  (Algau),  Histoire.  = 
Elève  de  l'Académie  de  Munich,  où  il  entra 
par  la  protection  de  l'électeur  de  Trêves,  Clé- 
ment Venceslas;  professeur  de  sculpture  à 
l'Académie,  en  1816.  =  Caractère  gothique 
et  religieux,  composition  riche,  finesse  d'exé- 
cution. Plus  connu  comme  sculpteur. 

Ehberhard  (François),  frère  aîné  de  Con- 
rad. E.  Al.  f  1836.  Hindelang  (?'.  Histoire.  = 
Une  étroite  amitié  le  liait  à  son  frère  avec 
lequel  il  a  exécuté  la  plupart  de  ses  ouvrages. 
Mort  du  choléra.  =  Excellent  sculpteur; 
mêmes  qualités  que  Conrad. 

Eliinger  (Gabriel).  E.  Al.  1652-1736.  Augs- 
bourg.  =  Détails  inconnus.  =  Fut  aussi  gra- 
veur. 

Ehmant  (Frédéric-Joseph).  E.  Al.  *  1835. 
Francfort-sur-le-Mkin.  Paysage.  =  Châ- 
teau d'Elz  sur  la  Moselle. 

Elmle  (Adrien-Jean).  E.  H.  1819-1863.  La 
Haye.  Histoire,  genre  et  portrait.  =  Elève  de 
C.  Kruseman.  =  Corneille  de  Witt  à  Dor- 
drecht.  —  Réception  d'un  enfant  à  la  maison 
des  orphelins  à  Haarlem,  Hambourg. 

Ehoinsky  (Eustache).  E.  Al  *  1837,  Por- 
trait. 

Ehrenberg  (Pierre). E.  H.  *  1700.  Portrait. 
=  Détails  inconnus. 

Ehrenberg  (Guillaume  Van).  E.  Fl.  1630- 
1675  ou  1677.  Anvers.  Intérieurs  d'église,  ar- 
chitecture. =  On  ignore  quel  fut  son  maître; 
reçu  dans  la  confrérie  de  Saint-Luc,  en  1662, 
sous  le  nom  de  Van  Aerdenberch.  =  Intérieur 
d'église  avec  figures,  Vienne  (signé  :  W.  Van 
Ehrenberg  f.  1664).  =  Caricine  devant  le  roi 
d'Ethiopie,  Anvers  (fig.  de  Henri  Van  Minder- 
hout).  —  Architecture  du  Guillaume  Tell  de 
Biset,  Bruxelles.  =  Ce  peintre  eut  une  repu- 
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tation  méritée;  ses  tableaux  sont  étoffés  par 
les  bons  artistes  de  son  époque.  =  Ventes  : 
V.  marquis  de  la  Rocheb...  (1873),  Intérieur  de 
l'église  des  jésuites  (avec  Biset),  2,050  fr. 

Elirenststlil    ou     Eln-eiistrnl    (  David 
Clocker  <F).   E.   Al.    1629-1698.   Hambourg. 
Histoire,  portrait,  animaux,  etc.  =  Elève  de 
P.  de  Cortone;  étudia  en  Hollande;  peintre 
de  la  cour  de  Suède;  il  avait  été  employé 
comme  secrétaire  des  ambassadeurs  de  Suède, 
chargés  de  négocier  le  traité  de  Westphalie; 
voyagea  en  Italie,  par  la  protection  de  la 
reine  Marie  -  Eléonore  ,  veuve   de  Gustave- 
Adolphe;   reçut  des  lettres  de  noblesse  de 
Charles  XI,  en  1674  ;  donna  des  leçons  de  des- 
sin à  ce  prince,  ainsi  qu'à  la  fameuse  Christine 
de  Suède.  Mort  à  Stockholm.  =  Couronne- 
ment de  Charles  XI,  Stockholm.  —  Jugement 
dernier,  ib.  —  Portraits  des  enfants  de  Char- 
les XI  en  divinités,  ib.  —  Portrait  du  peintre 
entouré  de  ses  ïilles,  ib.  —  Groupe  allégorique, 
ib.  =  Dessinateur.  Ses  tableaux  d'animaux 
sont  peints  avec  assez  de  vérité;  architecture 
et  paysages  parfaitement  exécutés;  beaucoup 
de  talent  pour  le  portrait.  Abus  de  l'allégorie. 
Ehret   (George-Denis).    E.   Al.    1710  1770. 
Bade.  Plantes,  fleurs  et  insectes.  =  Fils  d'un 
jardinier,  il  ne  dut  son  talent  qu'à  lui-même; 
visita  Bâle,  Montpellier,  Lyon  et  enfin  Paris, 
où  il  travailla  quelque  temps  à  la  collection 
des  vélins,  commencée  par  Robert,  sous  les 
auspices  de  Gaston  d'Orléans.  Visita  Londres, 
parcourut  la  Hollande,  retourna  en  Angle- 
terre, en  1740,  y  fut  protégé   par  plusieurs 
grands,  s'y  établit  et  mourut  à  Londres.  == 
Hortits  Cliffortianus  (avec  Linnée,  1737).  — 
Flore  de  la  Jamaïque  (texte  de  Brown).  — 
Histoire  des  Corallines  (texte  d'Eilis).  -  Suite 
de  plantes  et  de  papillons  gravés  (de  1748  à 
1759).  =  S'acquit  une  grande  célébrité;  tra- 
vailla avec  Linnée  et  rendit  les  plus  grandi 
services  à  la  botanique  aussi  bien  qu'à  l'art. 
Graveur. 

UtiliMiMlt  (Adolphe).  E.  Al.  *  1839.  Berlin. 
Histoire.  =  Elève  de  Herbig.  =  Salomon  et 
Salamith. 

Eibner  (Frédéric).  E.  Al.  1826.  Oberfalz. 
Architecture. 

Eïchler  (Godefroid),  le  Vieux.  E.  Al.  1677- 
1757.  Augsbourg  Portrait  et  histoire.=Elève 
de  Charles  Maratti,  à  Rome;  se  rendit  à 
Vienne  avec  Kupetzky,  y  résida  cinq  ans, 
voyagea  encore  quelques  années  dans  le  reste 
de  1  Allemagne  et  revint  dans  sa  ville  natale; 
peintre  de  la  cour,  directeur  de  l'Académie 
d'Augsbourg,  en  1742;  malheureux  et  pauvre 
pendant  les  dernières  années  de  sa  vie.  = 
Tableau  d'autel,  Augsbourg.  =  Peintre  cé- 
lèbre. 


Eichler  (Godefroid),  le  Jeune,  fils  de  Go- 
defroid, le  Vieux.  E.  Al.  1715-1770.  AUGS- 
BOURG. Portrait.  =  Elève  de  son  père  ;  voya- 
gea pendant  plusieurs  années,  s'arrêta  à 
Vienne  et  à  Nuremberg  et  exécuta  un  grand 
nombre  d'ouvrages  à  son  retour  dans  sa  pa- 
trie. =  Graveur  en  taille  douce  et  à  la  ma- 
nière noire;  grandes  connaissances  théoriques 
en  peinture. 

Elchler  (Herman).  E.  Al.  1842.  Vienne. 
Histoire. 

i:iek  (J.-F.).  E.  H.  *  1810.  Portrait.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Kick  (Martin  de).  E.  H.  '  1550.  Rkmerswaal 
(Zélande).  =  Contemporain  de  Pierre  Aart- 
sen,  dit  Lange  Pier. 
Eigner.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Genre. 
Eilersen.  E.  Al.  *  1870.  Danemark.  Pay- 
sage. 

Eimbeck  (Jean  Raphon  Von).  E.  A1.*15C8. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tryptique  : 
Crucifiement  avec  volets  représentant  l'An- 
nonciation, l'Adoration  des  bergers,  l'Epipha- 
nie et  la  Présentation,  Halberstadt  (cathé- 
drale).=  Composition  encombrée,  tètes  agréa- 
bles et  variées  mais  souvent  vulgaires  ;  colo- 
ris un  peu  lourd,  manquant  de  vérité  dans  les 
chairs  et  froid  dans  les  parties  éclairées. 
Ëimmart  (George-Christophe),  le  Vieux. 
E.  Al.  1597-1660.  Ratisbonne.  Portrait,  nature 
morte,  paysage  et  histoire.  =  Peintre  de  la 
cour  du  prince-évêque  Freisingue.  Mort  à 
Nuremberg.  =  Graveur. 

Eimmart  (George  Christophe),  le  Jeiu.e, 
fils  de  G.  C.  le  Vieux.  E.  AL  1638-1705.  Ra- 
tisbonne. Portrait,  émail,  histoire,  etc.  = 
Elève  de  son  père;  habita  Nuremberg;  y  fut 
directeur  de  l'Académie  en  1674  et  honoré 
de  la  protection  de  Charles  XI,  roi  de  Suède. 
Il  consacra  sa  vie  aux  arts  et  aux  sciences, 
secondé  par  sa  fille,  Marie-Claire  (  voir  ce 
nom).  =  lconographia  nova,  contemplation  cm 
de  sole,  in  desolatis  antiquorum  philosopho- 
rum  ruderibus  concepta,  Nuremberg,  1701, 
in-folio,  ouvrage  d'astronomie  dédié  à  Louis 
XIV.  =  Mathématicien,  mécanicien,  astio- 
nome  distingué,  graveur  et  dessinateur;  con- 
naissances en  architecture. 

Eimmart  (Marie-Claire),  fille  de  George- 
Christophe,  le  Jeune.  E.  Al.  1676-1707.  Plan- 
ches d'astronomie,  etc.  =  Elève  de  son  père, 
avec  lequel  elle  s'occupa  presque  toujours. 
Epousa  le  physicien  et  astronome  J.  H.  Muller. 
=  Dessinateur  et  graveur. 

Einout  (Jean).  E.  H.  *  1525.  Histoire.  = 

Vivait  à  Rotterdam  du  temps  d'Erasme.  = 

Composition  et  coloris  bizarre  et  fantastique. 

Eisemaiin  ou  Li^maiin  'Jean-Antoine;. 

E.  Al.  1634-1698.  Saltzbourg.  Batailles  et  pay- 
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sage.  =  Mort  à  Vérone.  =  Ruines  au  bord  de 
l'eau,  Dresde.  —  Pendant  du  précédent,  îb.  — 
Paysage  :  combat  de  cavalerie,  Vienne. 
Eiscmann  (Charles),  dit  Briseghell». 

E.  I.  1679.  Venise.  Batailles.  =  On  le  dit  fils 
adoptif  de  Jean  Eisemann,  =  Champ  de  ba- 
taille, Dresde.  —  Combat  sous  les  remparts, 
ib.  —  Combat  de  cavalerie  près  d'une  ville, 
ib.  —  Autre  combat  de  cavalerie,  ib. 

Eisen  (François).  E.  Fr.  1685  (?)-1775  (?)• 
Bruxelles.  Genre,  histoire,  etc.  =  S'établit  à 
Paris  après  avoir  travaillé  à  Bruxelles  et  à 
Valenciennes.  Eut  quelque  vogue  et  mourut, 
ainsi  que  sa  femme,  à  l'hospice  des  incurables. 
=  Graveur. 

Eisen  (Charles -J.),  fils  de  François.  E. 
Fr.  1720-1778.  Valenciennes.  Portrait,  etc.  = 
Professeur  et  conseiller  à  l'Académie  de  Saint- 
Luc,  à  Paris,  où  il  était  établi.  Il  était  aussi 
professeur  de  dessin  de  la  marquise  de  Pom- 
padour.  Il  quitta  Paris  pour  venir  demeurer 
à  Bruxelles  où,  après  avoir  vécu  dans  le  dé- 
sordre une  dizaine  d'années,  il  mourut  pauvre 
et  misérable.  =  Connu  plus  spécialement 
comme  dessinateur  et  illustrateur  de  livres 
plus  ou  moins  licencieux.  Graveur.  =  Ta- 
bleaux dans  les  musées  de  Bordeaux,  d'Alen- 
çon  et  de  Bourg.  =  Ventes  :  V.  Meynier 
Saint-Fal  (1861),  Jeune  femme  avec  un  singe, 
290  fr. 

Eisenhout  (Antsine).  E.  H.  *  1590.  Varn- 
bourg.  Histoire.=  Travailla  à  Rome  et  vivait 
encore  en  1619.  =  Habile  graveur. 

Ekels  (Jean),  le  Vieux.  E.  H.  1724-1781. 
Amsterdam.  Paysage  et  vues  de  ville.  = 
Elève  de  T.  Dalens.  le  Jeune;  il  restaurait 
très  bien  les  tableaux.  =  Piquants  effets  de 
jour,  du  fini;  bon  dessinateur. 

Ekels  (J.),  le  Jeune,  fils  de  Jean  le  Vieux. 
E.  H.  1759-1793.  Amsterdam.  Genre,  etc.  = 
Elève  de  son  père;  étudia  à  Paris.  =  Beau- 
coup de  vérité  dans  ses  compositions;  on  a  de 
lui  de  bons  dessins. 
Ekman  (R.-W.).  E.  Al.  1808.  Suède. 
El  ou  Elle  (Ferdinand).  E.  FI.  *  1600.  Ma- 
lines.  Portrait.  =  Après  des  commencements 
assez  pénibles,  il  se  rendit  à  Paris  où  il  eut  le 
bonheur  de  rencontrer  un  Mécène  qui  fit  sa 
réputation  et  sa  fortune.  Ferdinand  El  est 
cité  pour  avoir  donné  quelques  leçons  au 
Poussin.  =  Renommé  comme  un  excellent 
peintre  de  portraits.  =  Ventes  :  V.  Lemoyne 
(1828),  Deux  portraits  à  mi-corps,  sur  cuivre, 
50  fr. 

El  ou  Elle,  dit  Eerdinand  (Louis),  le 
vieux,  fils  de  Ferdinand.  E.  Fr.  1612-1689. 
Paris.  Portrait.  =  Elève  de  son  père;  la 
grande  réputation  que  ce  dernier  avait  ac- 
quise à  Paris,  sous  son  prénom  de  Ferdinand, 


engagea  ses  fils,  Louis  et  Pierre,  à  ajouter  ce 
prénom  à  leur  nom  de  famille;  en  France  ils 
ne  sont  connus  que  sous  celui  de  Louis  et 
Pierre  Ferdinand.  Louis  fut  un  des  premiers 
membres  de  l'Académie,  où  il  fut  reçu  en 
1648.  Obligé  de  s'en  retirer  comme  protes- 
tant, en  1681,  il  n'y  rentra  qu'en  1686,  après  ab- 
juration. Il  est  à  remarquer  que  les  listes  des 
membres  de  l'Académie,  publiées  jusqu'ici, 
changent,  par  erreur,  le  nom  (ÏElle  en  celui 
d'Elie.  =  Bon  graveur. 

El  OU  Elle,  dit  Ferdinand  (Louis),  le 
Jeune,  fils  de  Louis,  le  Vieux.  E.  Fr.  1648-1717 
Paris  (?).  Portrait.  =  Se  retira  en  Bretagne 
et  mourut  à  Rennes.  Reçu  à  l'Académie  en 
1681  ;  exclu  en  même  temps  que  son  père 
comme  protestant,  le  10  octobre  de  la  même 
année,  il  ne  put  rentrer  qu'en  1686,  après 
abjuration.  =  Portrait  de  Samuel  Bernard, 
le  peintre  en  miniature,  Paris.  —  Portrait 
de  Regnaudin,  ib.  (école  des  beaux-arts). 

El  OU  Elle,  dit  Ferdinand  (Pierre),  fils 
de  Ferdinand.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Paris. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Elants  (Corneille).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Vues  de  ville,  etc.  =  En  1663  il  copia  une  vue 
de  La  Haye,  avec  les  armes  de  la  ville  et  celles 
de  la  Hollande.  Cette  copie,  faite  avec  talent, 
lui  fut  payée  65  florins.  L'année  suivante  il  fit 
encore,  par  ordre  de  la  ville,  la  copie  d'une 
vue  de  Scheveningue  qui  lui  valut  70  florins. 
Ces  toiles  se  trouvent  à  l'hôtel-de-ville  de  La 
Haye.  En  1668  le  même  artiste  reçut  399  flo- 
rins pour  avoir  dessiné  19  cartes  coloriées  de 
la  Haye,  et  24  florins  pour  avoir  livré  à  la  ville 
deux  de  ces  cartes. 

Eihfas  (J.-H.).  E.  Al.  f  1663  (?).  Portraits. 
=  On  connaît  de  lui  un  portrait  du  poète  et 
antiquaire  suédois  Buraeus  dans  le  vieux  ma- 
noir de  Gripsholm  (Suède). 

Elburg  (Jean  Van).  E.  FI.  *  1540.  Elburg, 
près  de  Campen  (Gueldre).  Figures,  paysage, 
marines.  =  Dit  Petit- Jean;  reçu  dans  le  corps 
des  peintres,  à  Anvers,  en  1535.  =  Peignit,  en 
1553,  pour  l'église  de  Notre-Dame,  à  Anvers, 
des  images  de  la  Vierge  entourées  d'anges  et 
des  bannières  avec  la  figure  de  sainte  Véro- 
nique. Ce  peintre  excellait  à  réprésenter  une 
mer  orageuse.  Beaucoup  de  naturel. 

Elder  (Charles).  E.  An.  1830-1851.  Histoire. 
=  Mort  de  Marc-Antoine. 

Elger  (Otmar).  V.  Elliger. 

Eliaerts  (Jean-François).  E.  Fr.  1761-1848. 
Deurne,  près  d'Anvers.  Fleurs  et  fruits.  = 
Etudia  à  Anvers;  séjourna  longtemps  en 
France  où  il  fut  professeur  à  l'institut  de 
l'ordre  de  la  Légion  d'honneur  et  naturalisé. 
—  Bouquet  de  fleurs  dans  un  vase,  Anvers.  = 
Il  imita  la  manière  de  J.  Van  Huvsum. 
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Elias  (Mathieu).  E.  Fr.  1656-1747.  Peer, 
près  Cassel.  Histoire,  mythologie.  =  Elève  de 
Corbeen  qui  le  fit  sortir  du  village  où  il  de- 
meurait. Il  habita  longtemps  Paris  et  fut  pro- 
fesseur à  l'Académie  de  Saint- Luc.  Bryan 
Stanley  donne  pour  dates  de  sa  naissance  et 
de  sa  mort  1658-1741.= Tableaux,  Dunkerque 

Elias  (N.).  E.  H.  *  1639.  Portrait.  =  Détails 
inconnus.  =  Portraits  de  vingt-trois  archers, 
Amsterdam  (au  palais,  signé  :  N.  Elias,  1639). 

Elie  (Mme  veuve).  E.  Fr.  *  1822.  Paris.  Por- 
trait. =  Elève  de  Greuze. 

Elisaert.  V.  Lisaert. 

Elle  (Pierre  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle.  = 
Travailla  au  banquet  de  Lille  en  1453. 

Ellenrieder  (Marie).  E.  Al.  1791-1863. 
Constance.  Histoire.  =  Graveur.  =  Martyre 
de  saint  Etienne,  Carlsruhe.  —  Madone  avec 
l'Enfant  et  deux  enfants  de  chœur. 

EHerbrock.  E.  Al.  *  xvne  siècle.  Alle- 
magne. =  Détails  inconnus. 

Ellerby  (T.).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Genre. 

Elliger  (Otmar),  le  Vieux.  E.  Al.  1632- 
1679  (?).  Gottenbourg.  Fleurs  et  fruits.  = 
Dirigé  vers  les  sciences  qu'il  abandonna  pour 
la  peinture;  se  rendit  à  Anvers,  y  fut  élève  de 

D.  Zegers;  appelé  à  Berlin;  peintre  de  l'élec- 
teur Frédéric-Guillaume ,  dont  il  obtint  la 
faveur.  =  Tulipe,  rose  et  groseilles  sur  une 
table,  Dresde.  =  Manière  de  son  maître  dont 
il  se  rapprocha  beaucoup.  =  Ventes  :  V. 
Stange,  à  Cologne  (1879),  Fruits,  350  fr. 

EUiger  (Otmar),  le  Jeune,  fils  d'Otmar,  le 
Vieux.  E.  Al.  1666-1732.  Hambourg.  Histoire, 
architecture,  genre,  fleurs.  =  Elève  de  son 
père,  se  rendit  à  Amsterdam  où  il  reçut  les 
leçons  de  Van  Musscher  et  de  Lairesse.  Il  a 
fait  beaucoup  de  dessins  et  de  titres  d'ou- 
vrages. Mort  à  Mayence  après  avoir  passé  la 
plus  grande  partie  de  sa  vie  à  Amsterdam.  = 
Femme  tenant  un  bocal  et  des  fruits,  Vienne 
(signé  :  0.  Elliger  :  fec.  Ao.,  1714).  =  Belle 
ordonnance,  pinceau  large.  Graveur.  =  Ven- 
tes :  V.  Van  Haansbergen  (1755),  Marc-An- 
toine et  Cléopâtre;  Mort  de  Cléopâtre  (pen- 
dant), 95  fl. 

Elliger  (Antoine),  fils  d'Otmar,  le  Jeune. 

E.  H.  1701-1781.  Amsterdam.  Histoire  allégo- 
rique. =  Elève  de  son  père  ;  il  avait  épousé 
une  fille  d'A.  Houbraken.  Il  s  établit  à  Haar- 
lem,  et,  plus  tard,  à  Ede.  =  Coloris  peu  sa- 
vant; il  peignit  des  grisailles,  des  bas-reliefs 
et  des  tapisseries. 

Elliot  (Guillaume).  E.  An.  '  xvme  siècle. 
Marine. 

Ellis  (Joseph-F.).  E.  An.  1813-1848.  Irlande. 
Marine. 

Ellys  (John).  E.  An.  1701.Portrait.=Bonne 
réputation. 


Eimei'ieii.  E.  Fr.  *  1840.  Genre  et  pay- 
sage. =  Hermann  et  Dorothée.  —  Combat 
entre  des  brigands  et  des  soldats. 

Elmore  (Alfred).  E.  An.  1815-1881.  Comté 
de  Cork.  Histoire,  genre,  etc.  =  Rienzi  au 
Forum.  —  Invention  du  métier  à  bas.  —  Guel- 
fes et  Gibelins. 
Eiouis.  E.  Fr.  1755-1840.  Histoire,  portrait. 
Elout,  Eloudt  ou  Eiaudts  (François). 
E.  H.  "  xvne  siècle.  Haarlem  (?).  Fêtes  et  con- 
versations. =  Ampzing  mentionne  son  talent 
nature]  et  magistral.  =  En  1596  un  François 
Elaudt,  veuf,  de  Gand,  se  maria  à  Haarlem; 
Van  der  Willigen  ne  pense  pas  que  c'était  là  le 
peintre  célébré  en  vers  par  Ampzing.  Il  le 
trouve  dans  François  Elaudts  de  Haarlem, 
époux  de  Anne  Jans  et  dont  une  fille  fut  bap- 
tisée en  1632. 

Eloy  (Jehan  de  Saint-).  E.  Fr.  *  xiv°  siècle. 
=  Travailla  à  la  librairie  du  duc  d'Orléans 
avec  Peirin  de  Dijon,  en  1377. 

Elsasser  (Auguste).  E.  Al.  1810-1845.  Ber- 
lin. Paysage.  ==  Les  Marais-Pontins.  —  Une 
foret  vierge. 

Elseiaire  vVautier  de).  E.  Fl.  *  xv  siècle. 
Ypres.  =  Travailla,  en  1468,  aux  entremets 
de  Bruges. 

Elsevier  (Arnold).  E.  H.  1575  (?).  Douai. 
Paysage,  incendies,  portrait.  =  Il  s'établit, 
avec  ses  parents,  à  Leyde,  en  1580;  il  s'y 
maria  une  première  fois  en  1607,  une  seconde 
fois  en  1626.  En  1629  il  quitta  Leyde  pour  aller 
habiter  Rotterdam  ou  Utrecht. 

Elsevier  (Louis),  fils  d'Arnold.  E.  H.  1617- 
1675.  Leyde.  =  Elève  de  son  père.  En  1646  il 
alla  s'établir  à  Delft  où  il  mourut. 

Elsheimer  (  Adam  ) ,  dit  Adam  de 
Erancfort  et  Tedesco.  E.  Al.  1574-1620. 
Franctort  sur  le  Mein.  Paysage,  histoire  et 
effets  de  nuit.  =  Elève  de  Ph.  Uffenbach.  De 
bonne  heure  ce  peintre  annonça  un  talent 
remarquable  pour  le  paysage;  afin  de  cul- 
tiver les  heureuses  dispositions  dont  il  était 
doué,  il  partit  pour  l'Italie,  dont  il  visita 
les  principales  villes,  faisant  partout  une 
récolte  d'études  qui  devaient  lui  servir  plus 
tard  à  composer  ses  jolis  tableaux.  Re- 
venu dans  sa  patrie,  il  s'occupa  dans  sa  ville 
natale.  Retourna  en  Italie  et  mourut  à  Rome. 
Quoique  ses  ouvrages  lui  fussent  bien  payés, 
il  y  consacrait  un  temps  si  long  qu'il  ne  ga- 
gnait guère;  aussi,  chargé  d'une  nombreuse 
famille,  il  se  vit  emprisonné  pour  dettes  et 
mourut  dans  la  misère.  Il  fut  un  des  maîtres 
de  Corneille  Poelenburg,  peintre  hollandais. 
Plusieurs  de  ses  fils  furent  également  ses  élè- 
ves. Les  Italiens  le  nommèrent  Adamo  di 
Francoforto  ou  Adamo  Tedesco.  =  Fuite  en 
Egypte,  Paris.  —  Le  bon  Samaritain,  ib.  — 
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Un  berger  jouant  du  chalumeau,  Florence.  — 
Le  triomphe  de  Psyché,  ib.  —  Un  ange  par- 
lant à  une  femme,  ib.  —  Paysages,  La  Haye. 
=  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  Rotterdam.  — 
Une  sorcière;  un  garçon  métamorphosé  en 
lézard,  Londres.  —  Paysage  :  la  fuite  en 
Egypte,  Dresde.  —  Paysages,  ib.  —  Paysage: 
repos  pendant  la  fuite  en  Egypte,  Vienne.  — 
Cérôs  altérée,  buvant  avec  avidité,  Berlin.  — 
Paysage  :  Saint  Laurent,  Munich.  —  Triom- 
phe du  christianisme,  ib.—  Incendie  de  Troie, 
ib.  —  Paysage  ;  clair  de  lune  :  la  fuite  en 
Egypte,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Cérès  dans  la 
maison  de  Bécube,  Madrid.—  Cupidon  et  Psy- 
ché, Cambridge.  -  Saint  Paul  et  saint  Bar- 
nabe à  Lystres,  Francfort  (Inst.-Stadel).  — 
Les  disciples  d'Emmaus,  ib.= Tableaux  agréa- 
bles et  gracieux;  talent  peu  sévère,  mais 
plein  de  charme  et  de  coquetterie;  sentiment 
profond  et  délicat  de  la  nature;  compositions 
historiques  bien  arrangées  et  bien  dessinées, 
tons  chauds,  beaucoup  de  fini.  Un  des  meil- 
leurs paysagistes  de  l'Allemagne;  paysages 
en  miniature  délicieux  ;  nature  vue  à  la  loupe, 
petites  dimensions  et  grands  espaces  repré- 
sentés ;  sites  ravissants  :  forêts  sombres,  ri- 
vières argentées,  montagnes  et  vallées  plei- 
nes d'une  charmante  lumière  ou  d'ombres 
harmonieusement  comprises  ;  de  près  ou  de 
loin,  ces  précieuses  toiles  plaisent  également 
au  spectateur.  Malheureusement  plusieurs 
ont  tourné  au  noir.  Graveur.  =  Ventes  :  V. 
Wassenaar  d'Obdam  (1750),  Jupiter  et  Mer- 
cure chez  Philémon  et  Baucis,  6  pouces 
sur  9,  305  fl.  —  V.  De  Vigny  (1773),  Procris 
blessée,  6  pouces  et  demi  sur  8,  720  1.  —  V. 
Poullain  (1780),  La  religion  chrétienne  triom- 
phant du  paganisme,  tableau  capital  du 
maître,  11  pouces  sur  15,  1,801  1.  —  V. 
Erard  (1833),  Stellionet  Cérès,  167  fr.  —  V.  Gi- 
roux  (1851),  Adoration  des  rois,  250  fr.  —  V 
Pereire  (1872),  Le  bon  Samaritain,  1,400  fr. 
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Elsholz  (Louis).  E.  Al.  1805.  Berlin.  Ba- 
tailles et  genre.  =  La  bataille  de  Ligny.  —  La 
moisson. 

Elst  (Pierre  Van  der).  E.  H.  *  xvne  siècle 
Genre,  effets  de  lumière,  etc.  =  Elève  de 
Gérard  Dou.Mort  à  Amsterdam,  suivant  cer 
tains  biographes,  en  1653.  =  Scène  villageoise 


les  fumeurs,  Vienne.  —  Un  homme  âgé  assis 
devant  un  feu,  Dresde.  —  Un  homme  à  longue 
barbe  lisant  à  la  lueur  d'une  lampe,  ib.  = 
D'ordinaire  ses  figures  sont  peintes  à  mi-corps 
et  sont  éclairées  par  des  torches. 

Elzer  (Henri-Jacques).  E.  H.  1808.  Ams- 
terdam. Marine.  =  Elève  de  Schotel. 

Embde  (A.  Van).  E.  Al.  *  1842.  WlESBADE. 
Genre.  =  L'attente. 

Embden.  (J.  Ger.  Van).  E.  H.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Emeie  (Guillaume).  E.  Al.  1830.  Duché  de 
Bade.  Histoire,  batailles. 

Emelraet.  V.  Hemelraet. 

Emeric.  E.  Fr.  *  1842.  Marine.  =  Pêche 
dans  le  golfe  de  Nice. 

Emmanuel  de  Corne  (frère).  E.  I.  1635- 
1701.  Come.  Histoire.  =  Mineur  réformé;  élève 
de  Scilla,  à  Messine  ;  embellit  de  ses  ouvrages 
plusieurs  couvents  de  son  ordre  en  Sicile  et 
à  Rome. 

Emmanuel  Tzane  (frère).  E.  I.  *  1660. 
Grèce.  Histoire.  =  Séjourna  à  Venise.  =  Saint 
Côme  et  saint  Damien,  Londres.  —  Annoncia- 
tion, Berlin. 

Emmanuel  (Maître).  E.  Es.  *  1555.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Einpi8(...  DAVESiÈS,Mrae).  E.  Fr.  1806-1878. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Watelet. 

Empoli  (Y).  V.  Chimenti. 

Ender  (Jean),  frère  jumeau  de  Thomas. 
E.  Al.  1793:1854.  Vienne.  Histoire  et  portrait. 
=  Judith. 

Ender  (Thomas),  frère  jumeau  de  Jean. 
1793-1875.  Vienne.  Paysage  et  perspective.  = 
Professeur  à  l'Académie  de  sa  ville  natale. 
=  Vue  du  Johannisberg,  Vienne. 

Endout  (Francon  de).  E.  Fl.  *  1386.  Ma- 
lines.  Histoire,  etc.  =  Peignit  en  grisaille 
sur  les  murs  de  la  chambre  du  magistrat,  à 
Malines,  en  1386-87,  un  Christ  en  croix.  Fit 
beaucoup  d'autres  travaux  moins  importants 
pour  sa  ville  natale. 

Enfantin  (  Augustin  ).  E.  Fr.  1793-1827. 
Belle  ville.  Paysage. 

Engalîère.  E.  Fr.  1824-1857.  MARSEILLE. 
=  Tableaux,  Marseille  (musée). 

Engel  (Adolphe-C.-M.).  E.  Fl.  1801-1833. 
Courtrai.  Paysage.  =  Elève  de  J.-B.  de  Noter- 

En^el  (Charles).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Lon- 
dorf.  Histoire. 

Engelbert  (Jean).  E.  H.  Paysage.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Engelberts  (Engelbert-Michel).  E.  H. 
1773-1843.  Hoorn.  Paysage. 

Engelberts  (Albert-Ch.-Fr.).  fils  d'Engel- 
bert-Michel.  E.  H.  1830-1854.  Gendringen 
(Gueldre).  Paysage.  =  Elève  de  B.-C.  Koek- 
koek. 
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Engelherts  (Guillaume -Josse- Mathieu), 
fils  d'Engelbert-Michel.  E.  H.  1809.  Amster 
dam.  Nature  morte  et  oiseaux.  =  Elève  de 
F.  de  Braekeleer.  =  Un  poulailler,  Haarlem. 
=  Graveur. 

Engelherts  (Jacques-Meynaud) ,  ïils  de 
Engelbert-Michel.  E.  H.  1798.  Vues,  paysage 
=  Elève  de  J.  Hulswit.  Colonel  du  génie  hol- 
landais. 

Engelbreehtsen.  V.  Haarlem. 

Engelhart  (André).  E.  Al.  *  1830.  Nurem- 
berg. Portrait. 

Engelmann.  E.  Al.  1795  (?).  Berlin.  His 
toire. 

Engels  (Barthélémy).  E.  H.  *  xvnc  siècle 
Paysage.  =  Reçu  dans  la  gilde  de  Saint-Luc 
à  Haarlem,  en  1656.  Vivait  encore  en  1702. 

Engert  (Erasme  Von).  E.  Al.  t 1871.  His- 
toire. =  Directeur  du  musée  de  Vienne.  Ex- 
cellent restaurateur  de  tableaux  et  copiste 
distingué. 

Engerth  (Edouard  chevalier  d').  E.  Al. 
1818.  Pless.  Histoire.  =  La  famille  de  Man- 
fred  après  la  bataille  de  Bénévent.  —  Le 
prince  Eugène  après  la  bataille  de  Zeuta.  — 
Peintures  murales,  Vienne,  etc. 

Enghebert  (Jacques).  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
Haarlem.  =  Elève  de  Philippot  Truffin. 

Enghelbrecht  (Corneille),  le  Vieux.  E. 
H.  1468-1533.  Leyde.  Histoire,  portrait.  =  Fils 
d'un  graveur  sur  bois  nommé  Engelbert  de 
Leyde,  qui,  d'après  quelques-uns,  a  également 
manié  le  pinceau.  Rathgeber,  entre  autres, 
cite  de  lui  un  tableau  contenant  beaucoup  de 
portraits  de  la  corporation  des  archers.  Van 
Mander  dit  n'avoir  pu  découvrir  si,  en  effet, 
le  père  de  Corneille  avait  été  peintre.  C'est  de 
l'école  de  Corneille  qu'est  sorti  Lucas  de 
Leyde.  Afin  de  ne  pas  disséminer  la  famille 
de  ce  peintre  à  trois  lettres  différentes,  nous 
l'avons  mise  tout  entière  au  nom  de  son  chef, 
Corneille  Enghelbrecht,  le  Vieux,  en  indi- 
quant toutefois  que  ses  fils,  Corneille  et  Pierre 
Corneille  sont  nommés  Kunst  (art)  par  Van 
Mander,  tandis  que  Luc  y  est  désigné  par  son 
surnom  de  Kok  (cuisinier).  Aucun  auteur  n'a 
éclairci  le  fait  de  savoir  si  le  nom  de  Kunst 
est  celui  que  devrait  porter  toate  la  famille. 
Beaucoup  de  ses  œuvres  furent  détruites  par 
les  Iconoclastes.  =  Vierge  avec  l'enfant  Jé- 
sus, tableau  avec  volets,  Vienne.  —  Le  cruci- 
fiement, Munich.  —  Ecce  Homo,  Florence.  — 
Portrait,  Liverpool.  —  Réunion  de  savants, 
Saint-Pétersbourg.  —  Tir  à  l'oiseau,  ib.  — 
Saint  Léonard,  Anvers  (au  revers  S.  George). 
—  Saint  Hubert,  ib.  —  Crucifiement,  avec  vo- 
lets représentant  le  sacrifice  d'Abraham  et  le 
serpent  d'airain.  La  Predella  représente  la 
réhabilitation  dé  la  race  d'Abraham  par  le 


sacrifice  de  Jésus  Christ,  Leyde  (M.  Waagen 
prétend  que  ce  tableau  est  le  seul  authentique 
connu  du  peintre).  =  Belle  ordonnance.  Beau- 
coup de  fini,  bon  dessin.  Un  des  premiers  qui 
peignirent  à  l'huile  dans  sa  patrie;  ses  ou- 
vrages à  l'huile  et  à  la  détrempe  méritent 
également  les  plus  grands  éloges. 


Enghelbrecht  (Corneille),  le  Jeune,  nom- 
mé aussi  Corneille-Cornelisz  Kunst,  fils  de 
Corneille,  le  Vieux  E.  H.  1493-1544.  Leyde. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  père;  ne 
trouvant  pas  assez  à  faire  dans  sa  ville  na- 
tale, il  passait  de  temps  en  temps  trois  ou 
quatre  ans  à  Bruges  où  il  fit  beaucoup  de  ma- 
gnifiques ouvrages  qui  l'enrichirent.  Il  se 
maria  deux  fois.  =  Beau  pinceau,  beaucoup 
de  sentiment,  bon  coloris.  Un  des  peintres 
les  plus  renommés  de  son  temps. 

Enghelbrecht  (Luc),  dit  Kolt  (cuisinier), 
fils  de  Corneille,  le  Vieux.  E.  H.  1495.  Leyde. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  père; 
exerça  quelque  temps,  dans  sa  ville  natale,  le 
métier  de  cuisinier  afin  de  subvenir  aux  be- 
soins de  sa  famille  ;  partit  pour  l'Angleterre, 
où,  sous  le  règne  de  Henri  VIII,  les  peintres 
étaient  bien  payés  ;  depuis  son  départ  pour  ce 
pays,  on  ignore  complètement  les  événements 
de  sa  vie.  =  Tableaux  signés,  Penhurst  (An- 
gleterre). =  Pinceau  pur  et  agréable;  bon 
peintre  à  l'huile  et  à  la  détrempe. 

Enghelbrecht  (Pierre-Corneille), nommé 
aussi  Kunst,  fils  de  Corneille  le  Vieux. 
E.  H.  *  xvie  siècle.  Leyde.  Histoire,  etc.  = 
Excellent  peintre  sur  verre.  Ami  de  Luc  de 
Leyde. 

Enghelrams  ou  Ingelrams  (Corneille). 
E.  FI.  1527-1580.  Malines.  Histoire  religieuse. 
=  Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc  à  Malines, 
en  1546  ;  la  plupart  de  ses  œuvres  furent 
transportées  en  Allemagne.  Appelé  par  Guil- 
laume Ier  d'Orange  pour  peindre  au  château 
d'Anvers  YHistoire  de  David,  d'après  les  des- 
sins de  Luc  de  Heere.  Jean  Vredeman  se 
chargea  des  parties  d'architecture.  Corneille 
mourut  au  moment  où  sa  réputation  grandis- 
sait. =  Beaucoup  d'expression. 

Enghelrams  ou  Ingelrams  (André), 
fils  de  Corneille.  E.  FI.  *  xvi°  siècle.  =  Mem- 
bre de  Saint-Luc  à  Malines  en  1571  Mort 
jeune,  avant  1595.  =  Dessin  très  correct. 
Peintre  à  la  détrempe. 

Engheran  (Jean).  *  xve  siècle.  =  Tra- 
vailla, en  1467,  aux  entremets  de  Bruges. 
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Enhuber  (Charles  de).  E.  Al.  1811-1867. 
Munich.  Genre.  =  Le  grand-père  et  le  petit- 
fils,  Munich.  =  L'atelier  du  sculpteur  en  bois, 

ib. 

Ennis  (W.).  E.  An.  f  1771.  Irlande.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  West.  Voyagea  en 
Italie  et  vint  s'établir  à  Dublin.  =  Bon  dessi- 
nateur. 

Entresque  (Henri  d').  E.  Fr.  *  1423.  Bour- 
ges (?).  Ornements.  =  Peintre  du  roi. 

Ephore  (d'Ephèse).  *  ive  siècle  av.  J.-C. 
=  .Maître  d'Apelle  et  de  Pamphile. 

Epinat  (Fleury).  E.  Fr.  1764-1830.  Mont- 
brison.  Paysage  et  histoire.  =  Elève  de  Da- 
vid ;  accompagna  son  maitre  à  Rome,  passa 
quinze  ans  en  Italie  et ,  à  son  retour  en 
France,  abandonna  l'histoire  pour  le  paysage 
historique. 

Episcopio  (Juste) ,  dit  de  Sal  volini. 
E.  I.  *  1590.  Casteldurante.  Histoire.  =  Etu- 
dia à  Rome  et  y  demeura  longtemps  ;  travailla 
avec  Luzio  Dolce.  =  Peintre  estimé. 

Episcopus  ou  Episcopïus  (Jean).  V. 
Bisschop  (Jean  de). 

Eppenhoff  (Laurent).  E.  H.  *  1685.  Por- 
trait. =  Peintre  hollandais  qui,  d'après  Na- 
gler,  vint,  en  1685,  à  la  cour  de  Berlin  où  il 
lit  plusieurs  portraits  de  l'électeur  et  de  sa 
femme. 

Equennez  (Hippolyte).  E.  FI.  1772.  Tour- 
nai. Animaux,  etc.  =  Détails  inconnus. 

Eraclius.  E.  I.  *  xe  ou  xie  siècle.  Rome. 
Histoire.  =  Auteur  d'un  ouvrage  en  prose  et 
en  vers,  intitulé  :  De  Artibus  Romanorum, 
où  il  traite  de  l'art  de  sculpter  le  verre,  de 
celui  de  peindre  les  vases  d'argile  avec  des 
verres  de  couleur  piles  et  employés  comme 
matière  colorante,  de  la  préparation  des  la- 
ques pour  la  peinture  à  la  détrempe,  de  la 
peinture  à  l'huile  et  de  la  peinture  sur  verre. 
D'après  son  ouvrage,  on  croit  pouvoir  avan- 
cer avec  certitude  qu'il  vivait  vers  la  fin 
du  x*  siècle,  ou  au  commencement  du  xie;  son 
chapitre  sur  la  peinture  à  l'huile  ne  traite 
que  de  la  manière  de  peindre  les  colonnes  en 
imitation  du  marbre. 

Erard.  E.  Fr.  '  xviir  siècle.  Histoire,  allé- 
gories. =  On  connait  de  lui  un  tableau  repré- 
sentant :  le  Temps  soutenant  un  livre  sur 
lequel  l'Histoire  enregistre  le  nom  de  Mont- 
golfler  et  la  date  de  1783.  Dans  le  fond  la 
foule  accourt  pour  voir  lancer  la  première 
Montgolfière.  =  Dessin  correct  et  élégant, 
coloris  chaud. 

Erasme  (Désiré).  E.  H.  1467-1536.  Rotter- 
dam. Histoire  religieuse.  =  Connu  plutôt 
comme  un  des  plus  grands  écrivains  de  son 
siècle  que  comme  peintre.  Holbein,  son  ami? 
lit  son  portrait.  Mort  à  Bàle.  Son  nom  réel 


était  Gérard  Gerardsz,  qu'il  changea,  dans  sa 
jeunesse,  en  celui  de  Désiré  Erasme.  Les  Ico- 
noclastes détruisirent  ses  peintures.  Kramm 
a  suivi  jusqu'en  1800  la  trace  de  l'unique  ta- 
bleau cité  d'Erasme  :  un  Jésus-Christ  crucifié 
entre  la  Vierge  et  saint  Jean.  Le  même  auteur 
croit  qu'une  seconde  œuvre  de  l'illustre  savant 
a  paru  à  la  vente  du  comte  Despinoy,  à  Ver- 
sailles, en  1850.  Il  se  fonde  sur  la  signature 
d'Erasme  qui,  dans  ce  panneau,  se  trouvait 
sur  un  bouclier  portant  une  tête  de  bronze. 
Kramm  se  trompe,  le  tableau  signé  est  le 
même  que  celui  de  1800  et  dont  nous  parlons 
encore  plus  loin.  On  prétend  que  ce  fut  dans 
un  monastère,  près  de  Gouda,  qu'il  s'adonna 
à  la  peinture.  =  Ventes  :  V.  Jacques  De  Wit, 
Amsterdam  (1755),  Jésus-Christ  crucifié,  31  fl. 
C'est  le  tableau  cité  par  Houbraken,  première 
partie,  p.  18  et  19.  Ce  tableau  était  un  triptyque. 
Le  sujet  du  milieu  représentait  le  Calvaire, 
le  volet  de  droite  figurait  le  Portement  de 
Croix  et  celui  de  gauche  la  Déposition  de 
Croix.  Le  catalogue  de  la  collection  Despinoy 
donne  une  description  minutieuse  de  ce  trip- 
tyque. Aujourd'hui  les  volets  ont  été  détachés 
et  nous  ne  savons  ce  qu'ils  sont  devenus.  Nous 
remarquerons  que  Terwesten  en  citant  le  ta- 
bleau d'Erasme  (vente  De  Wit  1755)  ne  dit  point 
que  c'était  un  triptyque  pas  plus  que  Houbra- 
ken. D'après  le  catalogue  de  Despinoy  le  verso 
des  volets  était  également  peint.  Celui  de 
gauche  représentait  saint  Piat.  Ce  Calvaire 
si  rare  s'est  trouvé  dans  le  cabinet  de  M.  Ploos 
van  Amstel  et  a  été  acheté,  en  1800,  à  sa  vente, 
par  un  sieur  Calkoen,  pour  15  fl.  Il  a  reparu, 
comme  nous  l'avons  dit,  en  1850,  à  Ja  vente 
Despinoy,  puis  on  a  perdu  ses  traces  jusqu'en 
1873  où  l'auteur  de  ce  Dictionnaire  l'a  retrouvé 
chez  Heris,  expert  du  musée  à  Bruxelles  (voir 
Journal  des  Beaux-Arts,  année  1873,  p.  183). 

Erba  (Jacques).  E.  I.  *  1632.  Crémone  (?).= 
Il  est  cité  par  Zaist  pour  avoir  été  le  maître 
de  l'architecte  Alessandro  Capra. 

Erchelles.  E.  Al.  '  1837.  PRAGUE.  Por- 
trait. =  Peintre  et  dessinateur. 

Ercolanetti  (Hercule).  E.  I.  *  1683.  PÉ- 
rouse.  Paysage.  =  Détails  inconnus. 

Ercole  de  Bologne  ,  nommé  aussi 
Herculïn  Bolonais. E.  I.  *  1450.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Fresques, 
Rome.  =  Proportions  assez  bien  observées 
dans  les  figures. 

Ercole  de  Ferrare.  V.  Grandi. 

Ercole  Maria  di  San  Giovanni.  V. 
Maria. 

Ercolino  de  Bologne.  V.  Ruggieri. 

Erdmann  (Otto).  E.  Al.  1834.  LEIPZIG. 
Genre. 

Eremltl  (Jacques).  E.  I.  '  xvne  siècle.  Pay- 
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sage.  =  Détails  inconnus.  =  Paysage  :  Nais- 
sance d'Adonis  (fig.  de  N.  Poussin),  Home.  — 
Paysage  :  Rapt  d'Adonis,  ib. 

i  i  Ii.m  <n  (Georges-Fr.).  E.  Al.  1825.  Dans 
le  Wurtemberg.  Portrait. 

Eric  xrv,  roi  de  Suède.  E.  Al.  1533-1577. 
=  On  a  de  lui  un  portrait  en  miniature  à 
l'université  d'Upsal,  et  deux  portraits  au  mu- 
sée de  Stockholm.  La  paternité  de  ces  por- 
traits lui  est  attribuée  par  tradition. 

EHgonus,  236  ans  avant  Jésus-Christ.  = 
Broyait  les  couleurs  chez  Néalcès  et  devint 
lui-même  un  peintre  habile  (Pline). 

Ermanno  (Jean).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Epmel  ou  Ermels  (Jean-François). E.  Al. 
1641-1693.  Près  de  Cologne.  Histoire  et  pay- 
sage. =  Elève  de  J.  Holtzman  ;  habita  Nu- 
remberg, vers  1660.  =  Paysage  avec  ruines 
et  figures,  Vienne.  =  Imita  Jean  Both.  Gra- 
veur. 

Ernestus  (Frère).  E.  FI.  *  Fin  du  xie  siècle. 
Miniature.  =  Moine  del'abbayede  Stavelot;  y 
exécuta,  avec  le  Frère  Goderanus,  une  Bible 
en  deux  volumes  avec  miniatures  qui  ont 
presque  toutes  disparu  depuis  une  époque 
assez  récente.  L'œuvre  est  signée  et  datée  de 
1097. 

Erp.  V.  Herp  (Van). 

Errante  (Joseph).  E.  I.  1760-1821.  TRAPANI 
(Sicile).  Histoire  et  portrait.  =  Se  perfectionna 
à  Home;  passa  la  plus  grande  partie  de  sa  vie 
à  Milan  et  s'y  fit  remarquer.  =  Se  distingua 
par  une  imitation  habile  des  maîtres  anciens 
et  surtout  du  Corrôge. 

Errard  (Charles),  le  Vieux.  E.  Fr.  1570- 
vers  1635.  Bressuire.  Histoire,  portrait.  = 
Fut  appelé  à  la  cour  de  Marie  de  Médicis  en 
1615;  nommé  peintre  ordinaire  du  roi;  voya- 
gea avec  son  fils  en  Italie.  =  Graveur. 

Errard  (Charles),  le  Jeune,  fils  de  Charles 
le  Vieux.  E.  Fr.  1606  (?)-1689.  Nantes.  Histoire.  | 
=  Chargé,  par  Louis  XIII,  des  ouvrages  d'em- 
bellissement au  Louvre;  envoyé  en  Italie,  parj 
le  cardinal  de  Richelieu,  pour  présider  au' 
moulage  des  antiques  et  aux  copies  des  grands 
tableaux  que  l'on  voulait  posséder  en  France;  I 
on  en  abandonna  l'exécution.  Directeur  de 
l'Académie  de  Paris,  puis  de  celle  de  Rome 
où  il  mourut.  Architecte  et  dessinateur.  Il 
composa  avec  M.  de  Chambray  quelques  ou- 
vrages d'architecture  qui  ont  été  imprimés. 
Il  est  à  remarquer  que  Guillet  de  Saint-Geor- 
ges dit  qu'il  mourut  âgé  de  82  ans  et  que  son 
épitaphe,  dans  le  cloître  de  Saint-Louis  des 
Français,  à  Rome,  indique  88  ans. 

Erregouts.  V.  Herregouts. 

Ertebout.  E.  FI.  '  xvne  siècle.  Paysage. 
=  Elève  de  D.  Teniers,  le  Jeune. 


Ertreyck  (Edouard  Van).  E.  FI.  *  1840. 
Oosteriiout.  Histoire  et  genre.  =  Elève  de 
De  Keyser.  =  Jésus-Christ  guérissant  le  para- 
lytique. —  Le  chasseur  amoureux. 

Ertveld.  V.  Arteveldt  (Van). 

Es  ou  Essen  (Jacques  Van).  E.  FI.  1606- 
1665-66.  Anvers.  Fleurs,  fruits  et  poissons.  = 
En  1620-1621  il  est  mentionné  dans  les  regis- 
tres de  Saint-Luc  comme  apprenti.  En  1646-47 
seulement  il  est  inscrit  comme  maître;  il  faut 
donc  qu'il  se  soit  d'abord  et  assez  longtemps 
expatrié.  La  note  du  paiement  de  sa  dette 
mortuaire  porte  Van  Ees  (Jacob  Fobsen  Van 
Es).  =  Poissons,  coupe  de  vin,  Madrid.  —  Le 
pendant  du  précédent,  ib.  —  Marché  aux 
poissons,  Vienne.  —  Marché  de  poissons  et 
autres  animaux  marins,  ?J>.  (ces  deux  tableaux 
sont  des  chefs-d'œuvre  ;  les  figures  sont  ad- 
mirablement peintes  par  J.  Jordaens).  —  Ta- 
bles chargées  de  fruits  et  d'autres  objets  dé 
nature  morte,  Anvers.  =  Il  représentait  la 
nature  avec  tant  de  vérité  que  ses  tableaux 
trompaient  la  vue.  Touche  magistrale.  Son 
portrait  a  été  peint  par  J.  Meyssens  et  gravé 
par  W.  Hollar. 

IV- ES. 

Esbrat  (Raymond-Noël).  E.  Fr.  1809-1856. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Watelet.  =  Ta- 
bleaux dans  les  musées  d'Orléans  et  de  Char- 
tres. 

Esbrot  (Pierre).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Avi- 
gnon. Histoire,  portrait.  =  Demeurait  à  Avi- 
gnon en  1545.  Divers  documents  reposant  aux 
archives  de  Vaucluse,  semblent  démontrer 
qu'il  fut  anobli  vers  1556. 

Escalante  (Jean-Antoine).  E.  Es.  1630- 
1670.  Cordoue.  Histoire  et  genre.  =  Elève  de 
Fr.  Rizi  ;  une  vie  de  saint  Gérard,  qu'il  avait 
peinte  pour  le  cloître  des  Carmes  déchaussés, 
à  Madrid,  fut  beaucoup  admirée.  =  Bohé- 
mienne (attribué),  La  Haye.  —  Sainte  Famille, 
Madrid.  —  L'Enfant  Jésus  et  saint  Jean,  ib.  = 
Couleur  peu  harmonieuse ,  expression  mal 
rendue;  il  passa  sa  vie  à  étudier  les  tableaux 
du  Tintoret. 

Esch  (Mathilde).  E.  Al.  1820.  Klattau 
(Bohème).  Genre  etc. 

Escbard  (Charles).  E.  Fr.  1748-1783.  Caen 
(Calvados).  Genre.  =  Agréé  de  l'Académie  en 
1783.  Exclu  la  même  année  pour  ne  pas  avoir 
fourni  son  morceau  de  réception.  =  Tableaux 
dans  les  musées  de  Rouen  et  d'Alençon. 

Escher.  E.  Al.  1756  (?).  Paysage.=Peignait 
pour  son  amusement,  dans  le  goût  de  S.  Ges- 
sner.  Un  artiste,  nommé  Martin -Frédéric 
Escher,  peintre  de  paysages  et  graveur  à  l'eau- 
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en  1772,  et  mort  à  Zurich 


ESS 


forte,  nô  à  Lyon 

en  Lsi4,  pourrait  être  le  môme  que  celui-ci. 

Eechke  (Guillaume  B.  H.).  E.  Al.  1823.  Ber- 
lin. Histoire,  paysage,  marine.  =  Elève  de 
Herbig,  de  Kramer  et  de  Krause.  =  Crépus- 
cule en  mer,  côte  de  Heligoland.  —  Côtes  de 
Normandie. 

Escobar  (Alphonse  de).  E.  Es.  *  xvne  siè- 
cle. Seville  (?).  Histoire.  =  Détails  inconnus. 
=  Apparition  de  Notre-Dame.  =  Peintre  de 
mérite. 

Escuyep  (Jules).  E.  Fr.  1798-1870.  Com- 
piègne  (Oise).  Paysage. 

Esegrenio.  E.  I.  *  xive  siècle.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Ecole  vénitienne. 

Esman  (Jean).  E.  H.  1793.  Hilversum. 
Fleurs,  fruits,  gibier  mort.  =  Fruits  et  nature 
morte,  Haarlem. 

Esman  (Herman-Jean),  fils  de  Jean.  E.  H. 
*  xixe  siècle. 

Esmenard  (Inès  d').  E.  Fr.  *  1817.  PARIS. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Colson  et  de 
Franque.  =  Portrait  de  Mlle  Duchesnois.  - 
Sujet  tiré  de  Kenilworth. 

Esmenard  (Natalie  cl).  E.  Fr.  '  1825.  Pa 
ris.  Fleurs.  =  Elève  de  Redouté. 

Espagnol  (T).  V.  Crespi  et  Espana. 

Espagnole!  (1').  V.  Ribera. 

Espana  (Jean),   dit    l'Espagnol.   E.    I 
1500.  Histoire.  =  Elève  du  Pérugin  et  ami  de 
Raphaël.  =  Artiste  plein  de  mérite. 

Espanada  (Etienne).  E.  Es.  *  1676.  Histoire 
=  Inquisiteur  du  tribunal  de  Valence;  soutint 
de  ses  propres  deniers  l'Académie  de  cette 
ville. 

EspeiKC.  F.  Van).  E.  FI.  1817-1857  Herent 
(près  Louvain).  Paysage  et  animaux.  =  Vallée 
de  Florenberg. 

Esperstedt  (A.  W.).  E.  Al.  Ibl3.  Berlin. 
Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Wach.  =  La 
Confession  de  la  jeune  fille.  —  Conradin  en 
prison. 

Espinal  (Grégoire  de).  E.  Es.  '  1746.  Se- 
ville. Histoire.  =  Travaillait  à  la  foire  de 
Séville.  •=  Peignit  beaucoup  de  Vierges  pour 
les  possessions  espagnoles.  =  Bon  coloriste. 

Espinal  (Jean  de),  fils  de  Grégoire.  E.  Es. 
f  1783.  Séville.  Histoire.  =  Elève  d'abord  de 
son  père  Grégoire,  puis  de  Dominique  Marti- 
nez.  Directeur  de  l'Académie  ;  Charles  III  eut 
quelque  estime  pour  lui.  Un  jour  qu'il  vit,  à 
Madrid,  les  œuvres  des  grands  maîtres,  il 
conçut  un  tel  désespoir  de  ne  pouvoir  les 
égaler,  qu'il  en  mourut.  =  Tableau  à  l'ancien 
évêché  de  Séville.  -  Histoire  de  saint  Jérôme. 
=  Dessin  peu  correct,  pinceau  assez  énergique, 
style  original.  Il  est,  du  reste,  un  des  meil- 
leurs artistes  de  son  époque. 

Espinos  (Joseph).  E.  Es.  1721-1784.  Va- 


lence. Histoire.  =  Elève  de  Martinez,  puis  de 
Munoz.  =  Tableau,  Valence.  =  Graveur. 

Espinos  (Benoit),  fils  de  Joseph.  E.  Es. 
*  1800.  Fleurs.  =  Directeur  de  l'Académie  de 
Saint-Charles  de  Valence,  en  1800.=  Guirlande 
de  fleurs  entourant  les  figures  de  Mercure  et 
de  Minerve,  Madrid.  —  Plusieurs  tableaux  de 
fleurs,  ib. 

E^pinosa  (Jean  de).  E.  Es.  1653.  Puente 
(en  Navarre).  Histoire,  fruits  et  nature  morte. 
=  Détails  inconnus.  =  Deux  tableaux  de 
fruits,  etc.,  Madrid.  =  Dessin  et  composition 
satisfaisants  ;  mauvaise  couleur. 

Espinosa  (Rodrigue  de).  E.  Es.  1562- 1630  (?). 
Valladolid.  Histoire.  =  Apprit  les  éléments 
de  la  peinture  dans  sa  ville  natale  ;  s'établit  à 
Valence  et  y  mourut.  =  Saint  Sébastien  et 
saint  Roch.  —  Saint  Laurent  et  saint  Hippo- 
lyte.  —  Peintre  de  mérite. 

Espinosa  (Hyac.-Jérôme),  fils  de  Rodrigue. 
E.  Es.  1600-1680.  Concentayna  (royaume  de 
Valence).  Histoire.  =  Elève  de  son  père  et  de 
Ribalta;  on  pense  qu'il  se  perfectionna  en 
Italie  et  surtout  à  Bologne,  devant  les  chefs- 
d'œuvre  des  Carrache  ;  appelé  plusieurs  lois 
à  Madrid,  Espinosa  ne  put  se  résoudre  à  quit- 
ter sa  patrie  et  y  finit  tranquillement  ses  jours 
après  avoir  passé  une  vie  calme,  pieuse  et 
douce.  Le  catalogue  de  Dresde  le  nomme 
Jacques-Jérôme.  =  Sainte  Marie  Madeleine, 
Madrid.  —  Notre-Seigneur  Jésus-Christ,  ib.  - 
Saint  Jean,  ib.  —  Communion  de  la  Madeleine, 
Valence.  —  Mort  de  saint  Louis  Bertrand,  ib. 

—  Transfiguration,  ib.  —  Et  autres,  ib.  — 
L'Ange  et  Tobie,  Paris.  —  Sainte  Famille,  ib. 

—  Jésus-Christ  portant  sa  croix,  ib.  —  Et  au- 
tres, ib.  —  Buste  de  saint  François  d'Assise,. 
Dresde.  —  Jésus-Christ  portant  sa  croix,  ib. 
=  Imita  d'abord  Joannôs,  puis  les  maîtres 
d'Italie  ;  beaux  effets  de  clair-obscur,  dessin 
correct  et  hardi,  pinceau  gracieux,  de  l'ex- 
pression ;  style  grave. 

Espinosa  (Michel- Jérôme),  fils  d'Hya- 
cinthe-Jérôme. E.  Es.  *  1654-  Aragon.  Histoire. 
=  Très  inférieur  à  son  père. 

Espinosa  (François).  E.  Es.  *  xvie  siècle. 
Histoire  et  portrait.  =  Appelé  par  Philippe  II 
pour  travailler  à  l'Escurial,  il  y  montra  un 
talent  remarquable.  =  Peintre  sur  verre. 

Esqiiai*te  (Paul).  E.  Es.  *  xvie  siècle.  Por- 
trait. =  Elève  du  Titien,  travailla  pour  le  duc 
Villa-Hermosa;  mort  en  Espagne.  =  Grande 
réputation  de  son  vivant. 

Esquivei.  E.  Es.  *  xixe  siècle.  ==  Tableaux 
à  Madrid. 

Esquivel  (Jacques).  E.  Es.  *  1594.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Travailla  au  monument  de 
Séville.  s*?  Peu  de  mérite. 

Esselens  (Jacques).  E.  H.  *  xvn°  siècle. 
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Amsterdam.  Paysage,  vues  de  ville  et  ma- 
rines. =  Elève  de  Rembrandt.  =  Retour  de 
la  pêche,  Copenhague.  —  Paysage  monta- 
gneux avec  figures,  Rotterdam.  =  Tons  clairs 
et  vrais,  coloris  agréable  ;  on  recherche  ses 
dessins.  Graveur. 

Essen  (Corneille  Van).  E.  H.  (?).  *  xvnr3  siè- 
cle (?).  Vues,  marine.  =  Détails  inconnus. 

Essesteyn  (Adrien  Van).  E.  H.  "  xvir3  siè- 
cle. =  Etabli  à  Rome  où  il  fut  connu,  en  1647, 
par  l'écrivain  Van  der  Merwede  qui  en  dit 
peu  de  bien,  et  comme  peintre  et  comme 
homme. 

Essex  (Guillaume).  E.  An.  1823-1852.  Email. 
=  Excellent  artiste  protégé  par  la  famille 
royale  d'Angleterre. 

Estain  (Jean-Ninet  de  1').  E.  Fr.  1656.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  S.  Vouet;  flo- 
rissait  à  Paris. 

Esteban  (le  licencié  Jean).  E.  Es.  *  xvne 
siècle.  Madrid  (?).  Histoire,  perspective  et 
paysage.  =  Cet  artiste  était  prêtre.  =  Beau- 
coup de  réputation  ;  jolis  effets. 

Esteban  (Jean).  E.  Es.  '  1666.  Jaën(?).  His- 
toire, portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Une 
Ann<mciation  faite  par  lui  porte  la  date  de 
1666  =  Bon  dessinateur. 

Esteban  (Rodrigue).  E.  Es.  *  1291.  =  Pein- 
tre du  roi  Sanche  IV  ;  c'est  du  moins  ce  qui 
est  prouvé  par  les  comptes  de  ce  prince  que 
possède  la  bibliothèque  royale  de  Madrid. 
L'acte  authentique  qui  révèle  l'existence 
d'Esteban  sert  à  prouver  que,  vers  la  fin  du 
xme  siècle,  les  rois  d'Espagne  avaient  déjà 
leurs  peintres  en  titre.  =  On  ignore  quelles 
sont  les  œuvres  de  cet  artiste  ;  toutes  les 
recherches  faites  à  cet  égard  ont  été  infruc- 
tueuses. 

Esteban  (Victor).  E.  Es.  *  1858.  Madrid. 
Histoire.  =  Jacob  et  Rachel. 

Estense  (Balthasar).  E.I.  *  1472.Ferrare. 
Histoire.  =  Egalement  graveur  en  médailles. 
Estienne  des   Salles.    E.    Fr.   f   1530. 
Paris  (?).  Histoire,  portrait.  =  Peintre  ordi- 
naire du  Roi  en  1502. 

Estienne  (Auguste).  E.  Fr.  1794-1865.  Pa- 
ris. Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de  Gros. 
=  Vert-vert. 

Estoebois  (Alexandre).  *  xve  siècle.  = 
Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 
Estrada  (Jean),  frère  d'Ignace.  E.  Es. 
1717-1792.  Badajoz.  Genre  et  perspective  = 
Elève  de  son  père,  peintre  peu  connu  ;  la 
grande  amitié  qui  le  liait  à  son  frère  lui  fit 
adopter  son  genre  de  peinture  ;  membre  de 
l'Académie  des  beaux-arts,  à  Séville.  =  On  a 
beaucoup  de  peine  à  distinguer  les  tableaux 
de  Jean  de  ceux  d'Ignace  ;  on  trouve  de  leurs 
œuvres  à  Badajoz. 


Estrada  (Ignace),  frère  de  Jean.  E.  Es. 
1724-1790.  Badajoz.  Genre  et  perspective.  = 
Elève  de  son  père  ;  il  fut  également  architecte 
et  sculpteur  ;  on  cite  Jean  et  Ignace  pour  leur 
amitié  et  pour  leur  touchante  conduite  envers 
leur  père  aveugle. 

Etex  (Antoine).  E.  Fr.  1808.  Paris.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  d'Ingres.  =  Femme  au  bain 
(étude).  =  Egalement  sculpteur, 

Etex  (Louis  Jules),  frère  d'Antoine.  E.  Fr. 
1810.  Paris.  Portrait,  histoire.  =  Elève  d'In- 
gres. =  Portrait  de  Henri  Ir  duc  de  Montmo- 
rency, Versailles. 

Ethenard  de  Abarca  (François- An- 
toine). E.  Es.  *  1699.  =  Peintre  et  graveur.  Il 
fut  capitaine  aux  gardes  de  Charles  II. 

Ettinger  (Joseph-Charles).  E.  Al.  1805. 
Munich.  Paysage.  =  Elève  de  Kôbell  et  de 
Wagenbauer. 

Etty  (Guillaume).  E.  An.  1787-1849.  York. 
Histoire.  =  Elève  de  Lawrence;  visita  l'Italie, 
en  1822.  Membre  de  l'Académie  royale,  en 
1827.  =  La  jeunesse  à  la  proue  et  le  plaisir  au 
gouvernail,  Londres.  —  Etude  d'homme  en 
costume  persan,  ib.  —  Le  roi  Candaule,  ib.  — 
Le  joueur  de  luth,  ib.  —  Le  jeu  dangereux,  ib. 
—  Et  plusieurs  autres,  ib.  =  Draperies  et 
fonds  bien  peints;  figures  lourdes,  manque  de 
vigueur  dans  le  dessin.  Affectionnait  le  nu. 

Etzdorf  (Jean-Chrétien).  E.  Al.  1801-1851. 
Posneck  (Saxe).  Paysage.  =  Mort  à  Munich. 
=  Paysage  :  Forge  et  chute  d'eau,  Munich. 

Etzdorf,  le  Jeune,  frère  de  Chrétien.  E.  Al. 
*  xixe  siècle.  Paysage. 

Euchip  et  Eugraiiimus,  660  ans  avant 
Jésus-Christ.  =  Lorsque  les  Bacchyades  furent 
chassés  de  Corinthe,  ces  artistes  suivirent  Dé- 
marate  père  deTarquin  l'Ancien  en  Italie.  On 
leur  a  attribué  à  tort  l'invention  de  la  plas- 
tique  (Pline). 

Eudes.  E.  Fr.  *  1292.  =  Signalé  comme 
peintre  miniaturiste  et  habile  calligraphe. 

Eudier  (Pierre).  E.  Fr.  *  1560.  =  Peintre 
verrier  normand  auquel  le  roi  Henri  II  ac- 
corda, en  1555,  la  confirmation  des  anciens 
privilèges  des  peintres  verriers.  Travaillait 
en  1560  à  l'abbaye  de  Fécamp. 

Eudore.  Peintre  grec  dont  l'existence  est 
problématique. 

Eumarus,  850  ans  avant  Jésus -Christ. 
Athènes.  Histoire.  =  Cité  par  Pline.  =  Le 
premier,  croit- on,  qui  dans  ses  ouvrages  im- 
parfaits parvint  à  faire  distinguer  les  hommes 
des  femmes. 

Eumelus,  220  ans  après  Jésus-Christ.  = 
Cité  par  Pisostrate. 

Euphranor,  dit  L'Isthmien,  364  ans 
avant  Jésus -Christ.  Corinthe.  Histoire.  = 
Etabli    à   Athènes  ;    connaissait   également 
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bien  la  théorie  et  la  pratique  de  son  art; 
auteur  de  plusieurs  ouvrages  perdus  sur  la 
couleur  et  l'ordonnance  des  tableaux.  Chargé 
d'exécuter  les  douze  grands  dieux,  il  fit  le 
Neptune  si  beau,  qu'il  dut  rester  en  des- 
sous pour  les  autres,  même  pour  le  Jupiter. 
Ayant  concouru  avec  Parrhasius  pour  une 
ligure  de  Thésée  et  son  coloris  étant  plus 
vigoureux  que  celui  de  son  rival  :  «  Parrha- 
»  sius,  dit-il,  a  peint  un  Thésée  qu'il  a  nourri 
»  de  roses,  le  mien  est  nourri  de  chair  vive.  » 
=  Bataille  de  Mantinée.  —  Thésée.  —  Junon. 
—  Apollon.  —  Ulysse  contrefaisant  l'insensé. 
=  Parmi  ses  sculptures  :  Paris.  —  Minerve, 
surnommée  plus  tard  Catulienne.  —  Latone 
venant  de  donner  le  jour  a  Apollon  et  à  Diane, 
qu'elle  tenait  dans  ses  bras.  —  La  Grâce  et  la 
Vertu  (figures  colossales).  —  Alexandre.  — 
Philippe.  —  Vulcain.  =  Excellait  dans  tous 
les  genres;  travaillait  également  le  marbre 
et  le  bronze;  produisit  une  foule  de  chefs- 
d'œuvre,  tableaux,  statues,  colosses,  chars, 
vases  ciselés;  le  premier  il  donna  aux  figures 
de  héros  le  caractère  et  la  dignité  convena- 
bles; on  lui  reprochait  de  faire,  en  général, 
les  têtes  et  les  articulations  trop  fortes.  Il  eut 
pour  élèves  Antidote,  Corménide  et  Léonidas 
d'Anthédon. 

Eupompe,  370  ans  avant  Jésus-Christ. 
Sicyone.  Histoire.  =  Rival  et  contemporain 
de  Zeuxis,  de  Timanthe,  d'Androcydès  et  de 
Parrhasius;  on  le  compte  au  nombre  des  plus 
grands  artistes  que  la  Grèce  ait  produits; 
lorsqu'on  lui  demandait  quel  était  celui  de  ses 
prédécesseurs  qu'il  avait  cherché  à  imiter,  il 
en  nommait  plusieurs,  en  ajoutant  :  «  Ce  n'est 
»  pas  un  artiste,  c'est  la  nature  qu'il  faut  co- 
»  pier.  »  =  Un  Grec  vainqueur  aux  jeux  gym- 
niques. =  Sa  réputation  fut  si  grande,  que 
depuis  on  divisa  les  écoles  qui  précédemment 
n'étaient  désignées  que  sous  les  noms  d'Asia- 
tique et  d'Helladique,  en  école  d'Athènes,  de 
Sicyone  et  d'Ionie.  Pamphile,  maître  d'Apelle, 
fut  son  élève. 

Eustache  (frère).  *  xve  siècle.=  Religieux, 
enlumineur.  Peignit  dix -neuf  personnages 
dans  un  livre  de  doctrine  en  1427-28  pour  le 
duc  de  Bourgogne. 

Eustache  -  Lorsay  (  Louis  -  Alexandre  ). 
E.  Fr.  1822.  Paris.  Histoire,  genre  et  portrait. 
=  Elève  de  Monvoisin. 

Euxenidas,  330  ans  avant  Jésus-Christ. 
Sicyone.  Histoire.  =  Aristide  de  Thôbes  fut 
son  élève.  C'est  un  de  ses  principaux  titres  à 
la  gloire. 

Evangelisti  (Philippe).  E.  I.  *  1740.  His- 
toire. =  Valet  de  chambre  du  cardinal  Corra- 
( Uni,  la  protection  de  son  maître  lui  fit  obte- 
nir beaucoup  de  commandes;    n'ayant  pas 


assez  de  talent  pour  y  satisfaire,  il  s'associa 
avec  le  Bénéfial  et  les  ouvrages  faits  en  com- 
mun parurent  sous  le  nom  d'Evangelisti; 
lorsque  Bénéfial  abandonna  ce  dernier  On  re- 
connut enfin  la  médiocrité  du  valet  de  cham- 
bre. =  Conversion  de  sainte  Marguerite, 
Rome.  —  Mort  de  sainte  Marguerite,  ib. 

Evans.  E.  Fr.  *  xviiie  siècle.  Paysage.  = 
Peintre  de  la  manufacture  de  Sèvres.  =  Ar- 
tiste distingué. 

Evans  (Guillaume).  E.  An.  1811-1858.  Bris- 
tol. Paysage,  genre. 

Evenor ,  440  ans  avant  Jésus  -  Christ. 
Grèce.  Histoire  et  portrait.  =  Peintre  re- 
nommé. Son  fils  fut  le  célèbre  Parrhasius. 

Everaards  (N.).  E.  FI.  Portrait.  =  Détails 
inconnus.  =  Il  peignait  en  miniature. 

Everaerts  (D.).  E.  FI.  *  1843.  Paysage, 
animaux. 

Everard.  E.  FI.  *  XVIe  siècle.  SàINT-Omer. 
Histoire.  =  Cité  par  Sanderus  qui  signale  dans 
sa  Flandria  illustrata  le  tableau  que  nous 
mentionnons  et  qui  est  le  seul  connu  du  maî- 
tre. =  La  flagellation,  Poperinghe  (église 
Saint-Bertin ;  ancien  retable).  =  Clair  obscur 
savant  ;  belles  carnations. 

Everardi  (Ange),  dit  Le  Fiammin- 
ghino.  E.  I.  1647-1677  ou  1678.  Brescia.  Ba- 
tailles, histoire.  =  Elève  d'un  peintre  flamand, 
puis  de  Fr.  Monti  dit  le  Bressan;  visita  Rome, 
y  étudia  assidûment  les  ouvrages  des  grands 
maîtres;  revint  dans  sa  patrie  après  deux  ans 
d'absence  et  de  travail,  et  commençait  à  y 
jouir  d'un  succès  légitime  lorsque  la  mort  l'en- 
leva. =  Manière  et  coloris  du  second  de  ses 
deux  maîtres;  étudia  beaucoup  les  batailles 
du  Bourguignon;  fut  surnommé  le  Flamand, 
à  cause  du  pays  de  naissance  de  son  père. 

Everdingen  (Albert  ou  Allart  Van),  frère 
de  César.  E.  H.  1621-1675.  Alkmaar.  Marine, 
paysage.  =  Elève  de  Roland  Savery  et  de 
Pierre  Molyn  dit  Tempesta.  En  1645,  il  se 
maria  à  Haarlem.  Pendant  un  voyage  sur  mer 
qu'il  entreprit  le  long  des  côtes  de  la  Norwége, 
il  prit  une  masse  d'esquisses  qui  lui  servirent 
pour  ses  tableaux  de  marines  rocheuses,  avec 
chutes  d'eau,  vagues  sombres,  etc.,  qui  le  font 
connaître  spécialement.  Jusqu'à  présent  on  a 
cru  qu'il  était  mort  dans  sa  ville  natale;  c'est 
une  erreur.  Il  a  dû  s'établir  à  Amsterdam  avec 
sa  famille,  car  un  avis  du  Haarlemsche  cou- 
rant de  1676,  annonce  que  la  veuve  et  les  héri- 
tiers de  feu  Allart  Van  Everdingen  feront 
vendre  à  Amsterdam,  en  1676,  les  tableaux  dé- 
laissés par  le  maître,  tant  ceux  exécutés  par 
lui-même  que  ceux  d'autres  peintres  qu'il  avait 
rassembles.  Le  même  journal,  annonce  pour 
le  19  avril  1709,  la  vente  d'une  fort  belle  col- 
lection de  tableaux  délaissés  par  la  veuve 
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d'Allart  Van  Everdingen.  Il  résida  aussi  à 
Haarlem,  peut-être  au  début  de  son  mariage, 
car  il  y  est  inscrit  dans  une  compagnie  d'ar- 
chers, en  1648.  Houbraken  cite  trois  fils  d'Al- 
bert, Corneille  (né  à  Haarlem  en  1647),  Pierre 
et  Jean  «  qui  ont  plus  ou  moins  manié  le  pin- 
ceau ».  =  Paysage  de  Norwége,  Amsterdam. 

—  Paysage  avec  cascades,  Rotterdam.  —Une 
grande  chute  d'eau,  Florence.  —  Paysage, 
Londres.  —  Paysage  :  la  montagne  aux  sa- 
pins, Berlin.  —  Paysage  avec  bâtiments  et 
animaux  :  le  cours  d'eau  au  pied  de  la  col- 
line, ib.  —  Paysage  avec  animaux  :  le  tor- 
rent, ib.  —  Paysage  boisé  :  l'eau  calme,  ib. 

—  Paysage  avec  rochers,  cascade,  etc.,  Paris. 

—  Paysage,  Dresde.  —  Paysage,  chasse  au 
cerf,  ib.  —  Tempête  sur  mer,  Munich.  — 
Vallée  rocailleuse,  cascade,  chèvres  et  che- 
vrier  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Et  autres,  ib.  — 
Paysage  :  rivière  et  rochers,  Copenhague.  — 
La  forêt  de  pins,  ib.  —  Le  torrent,  ib.  —  Deux 
paysages  avec  rochers,  ib  =  Grande  facilité; 
couleur  et  dessin  parfaits.  Style  de  Jean  Van 
Goyen,  mais  tons  plus  vigoureux  et  exécution 
plus  énergique.  Caractère  poétique,  effet  par- 
fois monotone;  beaucoup  d'inégalité  dans  ses 
productions.  Il  mérita  le  nom  de  Salvator 
Rosa  du  Nord.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Erard 
(1832),  La  Chute  d'eau,  5,210  fr.  —  V.  de  Morny 
(1865),  Moulin  à  eau,  6,800  fr.  —  V.  à  Paris 
(1866),  Le  Torrent,  3,000  fr.  —  V.  Weyer  (1862), 
Chute  d'eau,  2,550  fr.  —  Les  tableaux  de  ce 
peintre  se  sont  vendus  presque  pour  rien 
pendant  tout  le  xvme  siècle.  Ce  n'est  que  vers 
1810-20  que  l'on  a  commencé  à  en  apprécier  la 
véritable  et  haute  valeur. 

^y    Aâ 

Everdingen  (César  Van),  frère  d'Albert. 
E.  H.  1606-1678.  Alkmaar.  Histoire,  portrait, 
paysage  et  genre.  =  Il  fut,  dit-on,  un  des 
meilleurs  élèves  de  Jean  Van  Bronkhorst. 
Nagler  assure  qu'il  fut  aussi  architecte.  En 
1632,  il  fut  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc 
dans  sa  ville  natale,  puis,  plus  tard,  il  habita 
Haarlem,  car,  en  1648,  il  y  est  inscrit  dans 
la  même  société  d'archers  que  son  frère  Al- 
bert; en  1653  et  1654,  il  y  fut  vinder  et,  en 
1655  et  1656,  doyen  de  la  confrérie  de  Saint- 
Luc  où  il  était  entré  en  1651.  Les  registres 
de  Saint-Luc,  d'Alkmaar,  portent  qu'il  mourut 
en  1678.  =  Allégorie  :  Diogône  cherchant  des 
hommes  justes  au  marché  de  Haarlem,  La 
Haye  (signé  et  daté  de  1652).  —  Portrait  du 
grand  pensionnaire  Steyn,  ib.  —  Portrait  de 
femme,  Rotterdam.  —  Le  Privilège  de  1254 
octroyé   par  Guillaume   II,    comte    de  Hol- 


lande, Leyde  (maison  communale  du  Ryn- 
land).  La  demande  de  paiement  du  peintre 
existe  dans  les  archives  du  Rynland;  elle  est 
signée  :  Caesar  Bouetius  Van  Everdingen. 
Le  tableau  date  de  la  fin  de  1655).  —  La  garde 
bourgeoise,  Alkmaar  (deux  tableaux).  —  Les 
deux  chiens  de  Lycurgue,  ib.  —  Portrait  de 
W.  G.  de  Jong,  ib.  —  Jeune  femme  se  coiffant 
devant  une  glace ,  Bruxelles.  —  Fuite  en 
Egypte ,  Rome.  —  Flore  entourée  d'autres 
divinités,  Dresde.  =  Composition  énergique. 
Bon  dessin.  Couleur  un  peu  rude.  =  Ventes  : 
V.  De  la  Court  Van  der  Voort,  Leyde  (1766), 
Femme  à  la  fenêtre,  40  fl. 


^sE  '(>  s  2. 


Everdingen  (Jean  Van),  frère  d'Albert  et 
de  César.  E.  H.  1625.  Alkmaar.  Nature  morte. 
=  Inscrit  dans  la  confrérie  de  Saint-Luc,  en 
1644.  Il  a  laissé  plus  de  réputation  comme 
avocat  que  comme  peintre. 

Everen  (Gilles  ou  Egide  Van).  E.  Fl.  f 
1513.  Bruxelles.  Histoire.  =  Inscrit  comme 
franc-maître  dans  la  confrérie  de  Saint-Luc, 
à  Anvers,  en  1477.  Ce  peintre  habita  d'abord 
sa  ville  natale.  Un  acte  reçu  par  les  échevins 
d'Anvers  constate  que,  dès  1465,  van  Everen 
exécuta  le  tableau  du  maître-autel  de  l'église 
de  Brecht.  Il  reçut  des  élèves  en  1481,  1486, 
1490,  1508,  1511  et  1512.  En  1490,  1494  et  1501  il 
fut  doyen  de  Saint-Luc.  En  1513,  un  franc- 
maitre,  du  nom  d'Adrien  Tack,  est  inscrit 
dans  les  Liggeren  comme  ayant  été  apprenti 
chez  la  veuve  de  Gilles  Van  Everen  ;  donc  ce 
dernier  mourut  en  1512-13  et  il  eut  pour 
femme  une  artiste  comme  lui,  mais  dont  le 
nom  est  resté  inconnu.  S'il  est  vrai  que  l'em- 
pereur Maximilien  l'appela  à  Prague,  ce  dut 
être  entre  1465  et  1477,  car  dès  son  établisse- 
ment à  Anvers,  les  dates  ci-dessus  prouvent 
qu'il  y  resta  assidûment.  En  1498-99  il  figure 
dans  les  archives,  à  Anvers,  à  propos  d'un 
testament. 

Evers  (Antoine).  E.  Al.  1804.  Moritzburg 
(près  d'Hildesheim).  Genre  et  portrait.  =  Pa- 
tineurs. —  Luther  traduisant  la  Bible. 

Eversdyk  (Corn.).  E.  H.  *  1645.  Tergoes. 
Histoire.  =  Appartenait  h.  une  famille  distin- 
guée. =  Cultiva  son  art  avec  succès. 

Eversdyk  (Guillaume),  fils  de  Corneille. 
E.  H.  *  1660.  Portrait.  =  Exécuta  les  portraits 
d'un  grand  nombre  de  personnes  de  distinc- 
tion. =  Tableaux,  Middelbourg.=  Houbraken 
et  d'autres  ont  gravé  d'après  lui. 

Eversen  (Englebert).  V.  Everardi  (Ange). 

Evertsz  (Herman).  E.  H.  *  xvnc  siècle.  = 
Peintre  sur  verre  qui  florissait  à  Arnhem  en 
1612. 
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Cvnu-d.  B.  Fr.  '  xivc siècle.  =  Peintre  dont 
le  nom  se  trouve  mentionné,  à  Paris,  dans  un 
document  de  1329  qui  l'appelle  maître  et  nous 
le  montre  attaché  aux  travaux  royaux. 

Evrard  (Adèle).  E.  FI.  1792.  Ath.  Fleurs 
et  fruits.  =  Fleurs  et  fruits,  Haarlem. 

Evrard  (Perpête).  E.  FI.  f  1727.  DlNANT. 
Miniature.  =  On  ignore  quel  fut  son  maître. 
Appelé  en  Espagne  pour  y  peindre  la  famille 
royale,  il  se  rendit  de  là  à  Vienne,  et  vint 
enfin  s'établir  à  La  Haye  où  il  mourut.  = 
Plusieurs  de  ses  portraits  ont  été  gravés. 

Evrard  (Jean- Marie).  E.  Fr.  1780  (?). 
Chauny  (Aisne). Histoire  et  miniature. = Elève 
de  Regnault.  =  Conception,  Chauny.  —  Ado- 
ration du  Sacré-Cœur,  Compiôgne. 

Ewald  (Ernest-D.-P.-F.).  E  Al.  1836.  Ber- 
lin. Histoire.  =  Elève  de  Steffeck. 

Ewbank  (John).  E.  An.  1779  1847.  Gates- 
head.  Paysage. 

Exshaw.  E.  An.  f  1771  (?).  Dublin.  His- 
toire. 

Eximeno  (Joachim),  père  et  fils.  E.  Es. 
'  xvme  siôcle.  Valence.  Nature  morte.  =  Le 
premier  est  élève  d'Espinosa,  dont  il  épousa 
une  des  filles  ;  il  en  eut  un  fils  qui  se  distingua 
dans  le  genre  de  son  père,  et  qui  mourut  en 
X754.  =  Tableaux,  Valence. 

Exner  (J.-.J.).  E.  Al.  *  1852.  COPENHAGUE. 
Genre.  =  La  visite  au  grand-père,  costumes 
de  l'île  d'Amager,  Copenhague. — Vieille  mar- 
chande de  légumes,  ib.  —  Fête  chez  un  ma- 
raîcher, ib.  —  Danse  dans  une  ferme  des  en- 
virons de  Copenhague,  ib. 

Eybe  (C.)  E.  Al.  1813.  Hambourg.  Genre, 
histoire.  —  Etudia  à  Dusseldorf.  =  Enfants  se 
baignant,  Hambourg. 

Eybel  (A.).  E.  Al.  *  1839.  Histoire.  =  Elève 
de  Kolbe. 

Eybl  (François).  *  1837.  Genre,  portrait. 

Eyclc  (Hubert  Van).  E.  FI.  1366  (?)-1426. 
Maeseyck  (?).  Histoire  religieuse,  portrait.  = 
C'est  Van  Mander  qui  estime  que  «pour  autant 
qu'on  peut  le  présumer  »  Hubert  naquit  vers 
1366.  Il  n'est  presque  pas  douteux  qu'il  se  soit 
inspiré  des  œuvres  de  Jean  de  Bruges,  le  pein- 
tre de  Charles  V,  le  Sage,  et  que  quelques-uns 
disent  être  son  père.  Du  reste,  la  vie  d'Hubert 
est  encore  entourée  d'obscurités.  On  croit  que 
le  célèbre  artiste  s'établit  à  Gand  vers  1420; 
on  sait  qu'il  y  reçut  la  franchise  de  peintre 
en  1421  en  même  temps  que  son  frère  Jean. 
On  sait  encore  avec  certitude  qu'en  1420  Josse 
Vyd,  seigneur  de  Pamele,  allié  aux  Borluut, 
fonda  une  chapelle  dans  l'église  Saint-Bavon 
et  que,  pour  en  achever  la  riche  ornementa- 
tion, il  commanda  un  grand  retable  à  Hubert 
Van  Eyck  qui  y  travailla  jusqu'à  sa  mort  sans 
pouvoir  l'achever.  Cette  tâche  fut  dévolue  à 
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son  frère  Jean.  Hubert  mourut  à  Gand  en  1426 
et  fut  enterré  dans  la  crypte  de  Saint-Bavon 
sous  la  chapelle  où  figure  le  célèbre  retable. 
Au-dessus  de  son  tombeau  fut  placée  Tépi- 
taphe  suivante  en  langue  flamande,  telle  que 
la  donne  Van  Vaernewyck  : 

Spieghelt  u  an  my,  die  op  my  treden, 

Ick  vvas  als  ghy,  nu  ben  beneden, 

Begraven  doot,  als  is  an  schyne 

My  ne  halp  raedt,  const,  noch  medieyne 

Const,  eer,  wysheyt,  macht,  ryckheydt  groot. 

Is  onghespaert  als  comt.  die  doot. 

Hubrecht  van  Eyck  vvas  ick  ghenant 

Nu  spyse  der  worraen,  voorwaels  bekant 

In  schilderye  seer  hooghe  gheeert  ; 

Corts  na  vvas  yet  in  niete  verkeert. 

In  't  jaer  des  heeren  des  zyt  ghewes, 
Duysent,  vier  hondert,  twintich  en  ses, 
In  de  maend  september  achtien  daghen  viel, 
Dat  ick  met  pynen  Godt  gaf  mijn  siel. 
Biut  God  voor  my  die  const  minnen, 
Dat  ick  zyn  aensicht  moet  ghewinnen 
En  vliedt  sonde,  keert  u  ten  besten 
Want  ghy  my  volghen  moet  ten  lesten. 

Voici  la  traduction  française  de  cette  êpi- 
taphe  : 

u  Prenez  exemple  sur  moi  vous  qui  marebez  sur  moi.  J'étais 
comme  vous;  maintenant  je  suis  sous  la  terre,  mort.  Ni  con- 
seils, ni  science,  ni  médecine  n'ont  pu  me  sauver.  L'art,  l'hon- 
neur, la  sagesse,  la  puissance,  la  richesse,  la  grandeur  sont 
inutiles  quand  vient  la  mort.  Mon  nom  était  Hubert  van  Eyck, 
aujourd'hui  la  proie  des  vers,  autrefois  connu  et  hautement 
renommé  dans  l'art  de  la  peinture.  Peu  après  réduit  à  rien. 

«  En  l'année  de  Notre  Seigneur  mil  quatre  cent  vingt-six, 
le  dix-huitième  jour  de  septembre  au  milieu  des  douleurs,  je 
rendis  mon  âme  à  Dieu.  Priez  donc  pour  moi  vous  qui  aimez 
l'art  afin  que  je  puisse  le  voir  face  à  face.  Fuyez  le  péché,  tour  • 
nez-vous  vers  le  bien,  car  à  la  fin  vous  devrez  me  suivre.  « 

= L'adoration  de  l'agneau,  Gand,  l'église  Saint- 
Bavon.  Oncroit  que  l'Eternel,  la  Vierge,  le  Pré- 
curseur, sainte  Cécile  et  les  Anges  dans  la  par- 
tie supérieure, c  nt  été  peints  par  Hubert.  Dans 
la  partie  inférieure,  les  apôtres  et  les  saints,  et 
les  volets  avec  les  ermites,  et  les  pèlerins,  lui 
appartiennent  également,  dit-on,  à  l'exception 
du  paysage.  Le  reste  serait  de  Jean  ;  le  pro- 
phète Zacharie  et  les  deux  sybilles  trahissent 
une  main  plus  faible,  peut-être  celle  de  Lam- 
bert Van  Eyck.  Les  volets  du  retable  se  trou- 
vent actuellement  dans  le  cabinet  du  roi  de 
Prusse.  Dans  le  panneau  des  Bons  Juges  se 
trouvent  deux  figures  que  l'on  croit  être  les 
portraits  des  deux  frères.  Il  est  juste  de  noter 
ici  que  toutes  ces  attributions  sont  des  hypo- 
thèses qui  varient  selon  les  appréciations  des 
auteurs.  Sur  le  cadre  de  l'Adoration  on  lit  ce 
qui  suit  : 

Pictor  Hubertus  Eyck,  major  quo  nemo  repertus 
Incepit  pondus,  quod  Johannes  arte,  secundus 
Fratcr,  perfectus  Judoci  Vyd  prece  fretus 
VersU  seXta  Mal  Vos  CoLLoCat  aCta  tUerl. 

Traduction  : 

n  Le  peintre  Hubert  Van  Eyck,  auquel  personne  i.'a  encore 
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Adoration  de  l'agneau,  par  les  frères  H.  et  J.  van  Eyck.     Gard.     (Eglise  de  S'-  Bavon.) 
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Adoration  de  L'agneau  par   les   frères  Van  Eyck.     Extérieur  des  volets. 


EYO 


321 


EYC 


■été  trouvé  supérieur,  commença  ce  travail  que,  par  son  art, 
Jean  le  second  frère,  acheva  à  la  prière  de  Josse  Vyd.  Ce  vers 
vous  indique  que  le  6  mai,  cette  œuvre  fut  exposée.  « 

Saint  Jérôme  enlevant  une  épine  de  la  patte 
d'un  lion,  Naples  (attribué).  —  Vierge  allai- 
tant, Anvers.  —  Les  donateurs,  ib.  (ces  deux 
derniers  tableaux  sont  contestés).  =  De  tous 
les  peintres  contemporains  des  Van  Eyck  per- 
sonne ne  comprit  mieux  qu'eux  la  perspective 
linéaire  et  les  effets  de  la  perspective  aé- 
rienne. Leur  coloris  surpasse  celui  de  l'école 
italienne.  Idées  chrétiennes,  nobles  et  éle- 
vées; conception  vaste  et  judicieuse;  noble  et 
belle  expression  dans  les  têtes,  beaucoup  de 
naturel,  de  vérité,  d'harmonie,  de  grandeur; 
belles  draperies;  effet  calme  et  sérieux.  = 
Ventes  :  V.  Stolberg  à  Hanovre  (1859),  La 
Vierge  avec  l'enfant  Jésus  entourés  de  trois 
personnages.  (Les  catalogues  ne  disent  pas  si 
ce  tableau  est  de  Jean  ou  de  Hubert),  1426 
thalers,  —  V.  Northwick  (1859),  Adoration 
des  mages,  12,870  fr.  (le  catalogue  ne  dit  pas 
si  ce  tableau  est  de  Jean  ou  de  Hubert).  — 
V.Weyer  (1862),  La  Vierge  et  V Enfant,  3,035  fr. 

Eyck  (Jean  Van),  frère  d'Hubert,  f  1440. 
Maeseyck  (?).  Histoire,  portrait.  =  Ce  grand 
peintre  naquit  probablement  vers  1380  sans 
que  jusqu'à  présent  on  puisse  indiquer  une 
date  exacte.  Selon  toute  apparence  Maeseyck 
doit  être  considéré  comme  la  ville  qui  l'a  vu 
naître.  Elève  de  son  frère  Hubert,  il  joignit 
bientôt  à  son  génie  artistique  des  talents  que 
nous  pourrions  nommer  diplomatiques ,  ce 
qui  lui  donne  une  similitude  assez  singulière 
avec  Rubens.  Reçu  avec  Hubert  à  la  franchise 
des  peintres  à  Gand,  en  1421.  Il  fut  d'abord 
attaché  à  la  personne  de  Jean  de  Bavière  dit 
Jean  sans  Pitié.  M.  l'archiviste  Pinchart  a 
retrouvé  les  comptes  du  trésorier  de  Hollande 
où  sont  inscrits  les  gages  de  Jean  Van  Eyck 
d'octobre  1422  à  septembre  1424  et  qui  prou- 
vent en  outre  que,  dans  ce  temps,  le  célèbre 
peintre  habitait  La  Haye.  Jean  de  Bavière 
mourut  en  1425  et,  à  cette  époque,  notre  ar- 
tiste devint  peintre  et  valet  de  chambre  de 
Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne;  sa  posi- 
tion équivalait  à  celle  de  chambellan  et  la 
confiance  qu'il  inspirait  le  faisait  charger 
assez  souvent  de  missions  secrètes  et  impor- 
tantes. Le  même  auteur  déjà  cité  a,  pour  ainsi 
dire,  acquis  la  preuve  que  Jean  Van  Eyck 
habita  Lille  de  1426  à  1428.  En  cette  dernière 
année  il  accompagna  en  Portugal  l'ambassa- 
deur chargé  de  demander  en  mariage  la  prin- 
cesse Isabelle;  il  fit  le  portrait  de  cette  prin- 
cesse et  l'envoya  à  Bruges  tandis  qu'il  conti- 
nuait son  voyage  par  la  Gallicie  et  la  Castille. 
On  cite  encore  plusieurs  voyages  qu'il  fit  par 
ordre  de  Philippe,  en  1431,  34  et  36.  Jean  Van 


Eyck  demeurait  à  Bruges,  et  y  possédait  plu- 
sieurs maisons  ;  il  se  maria  vers  1430  et  eut  en 
1434  un  enfant  dont  le  duc  fut  le  parrain. 
Quelques  documents  laissent  soupçonner  que 
de  1438  à  1439  Jean  Van  Eyck  subit  quelque 
disgrâce  dont  le  motif  est  resté  inconnu  et  qui 
peut-être  abrégea  sa  vie,  car  le  9  juillet  de 
l'année  1440  le  célèbre  artiste  mourut.  En- 
terré d'abord  au  pourtour  de  l'église  de  Saint- 
Donatien,  il  fut,  en  1442,  transporté  à  l'inté- 
rieur près  des  fonts  baptismaux.  Voici  l'épi- 
taphe  qui  surmontait  le  tombeau  : 

Hic  jacet  eximia  clarus  virtute  Joannes, 

In  quo  picturae  gratia  mira  fuit, 

Spirantes  formas  et  humum  florentibus  herbis 

Pinxit  et  ad  vivum  quodlibet  egit  opus, 

Quippe  î  11  i  Phidias  et  cedere  débet  Apelles 

Arte  illi  inferior  ac  Policretus  erat. 

Crudeles  igitur,  crudeles  dicite  Parcas 

Qua>  talem  nobis  eripuere  virum. 

Actun.  fit  lachrymis  incommutabile  fatum 

Vivat  ut  in  cœlis  jam  deprecare  Deum. 

Au  xvie  siècle  cette  épitaphe  se  trouvait 
encore  tracée  sur  une  pierre  incrustée  dans 
une  des  colonnes  de  l'église.  D'après  des  auto- 
rités qui  se  basent  sur  les  récits  d'anciens 
biographes,  surtout  de  Guicciardini,  ce  serait 
vers  1410  que  Jean  Van  Eyck  aurait  découvert 
le  procédé  de  peindre  à  l'huile.  =  Triomphe 
de  l'Eglise  sur  la  Synagogue  ;  grande  compo- 
sition dans  le  style  et  le  genre  de  Y  Adoration 
de  V Agneau,  Madrid  (musée  Sancta-Trinidad). 
Ce  chef-d'œuvre  est  attribué  à  Jean  par  les 
meilleures  autorités.  Nous  croyons  cependant 
que  de  même  que  l'Adoration  de  l'Agneau  de 
Gand  il  pourrait  appartenir  aux  deux  frères. 

—  Deux  portraits,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  saint  George,  saint  Donatien  et  le  do- 
nateur, Bruges  (Académie);  tableau  connu 
sous  la  dénomination  du  Chanoine  de  Pala. 

—  Portrait  de  la  femme  du  peintre,  ib.  —  Por- 
trait de  J.  De  Leeuw,  Vienne.  —  Portrait  de 
Josse  Wyts,  ib.  —  La  Vierge  de  Lucques,Franc- 
fort  (institut  Stadel).  —  La  Vierge  couronnée 
par  un  ange,  Paris.  —  Sainte  Barbe  (dessin 
sur  panneau),  Anvers.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  avec  sainte 
Catherine,  saint  Michel  et  le  donateur,  Dresde. 

—  Adoration  de  l'Agneau  (avec  Hubert),  Gand 
(chef-d'œuvre).  —  Six  volets  de  ce  polyptique, 
Berlin  (ces  six  volets  originaux  détachés  en 
1816,  ont  été  remplacés  au  tableau  de  Gand, 
en  1861,  par  les  copies  de  Michel  Coxeie).  — 
Tète  de  Christ,  ib.  —  Portrait  d'un  gentil- 
homme (  Jean  Arnoulphin)  et  de  sa  femme, 
Londres.  —  Deux  portraits  d'homme,^.  — 
Adoration  des  mages  (plusieurs  tableaux  du 
même  sujet),  Munich  (attribués)  —  et  autres, 
ib.  —  Adam  et  Eve  (fragments  de  l'Adoration 
de  l'Agneau  de  Gand),  Bruxelles.  —  Adora- 
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tion  des  Mages,  ib.  -  Salutation  angélique, 
Saint-Pétersbourg.  =  Un  des  plus  illustres 
peintres  qui  aient  existé.  Il  fit  faire  à  l'art 
un  pas  immense  en  le  dégageant  de  la  rou- 
tine où  il  végétait  jusque-là  et  en  lui  impri- 
mant un  cachet  plus  humain.  Esprit  plein 
d'initiative  et  d'originalité.  La  gloire  d'avoir, 
avec  Hubert,  trouvé  le  procédé  de  la  peinture 
à  l'huile  et  de  l'avoir  enseigné  à  l'Italie  dans 
la  personne  d'Antonello  de  Messine,  ne  sau- 
rait lui  être  enlevée.  Tous  les  travaux  qui, 
avant  lui,  avaient  été  exécutés  avec 'cette 
matière,  n'étaient  que  des  peinturages  d'é- 
cussons,  de  gonfanons  et  autres  objets  sans 
réelle  valeur  artistique;  toutefois  il  est  juste 
de  faire  observer  que  parmi  ces  objets  il  doit 
s'être  trouvé  souvent  des  groupes  de  figures. 
Ses  idées  appartiennent  à  l'école  naturaliste 
et  l'exécution  est  tributaire  de  sa  manière  de 
penser.  Ses  peintures  ont  beaucoup  d'effet, 
mais  l'analyse  leur  fait  perdre  de  leur  dis- 
tinction. Il  prenait  ses  types  autour  de  lui 
sans  les  idéaliser  et  rendait  la  nature  avec 
une  vérité  sans  égale.  Il  possédait  au  plus 
haut  degré  Fart  et  la  science  de  la  couleur  et 
savait  joindre  au  fini  le  plus  admirable  une 
largeur  et  une  décision  vraiment  géniales.  = 
Ventes  :  V.  Guillaume  II  (1850),  L'Annoncia- 
tion, 5,375  florins.  —  La  Vierge  de  Lucques, 
3,000  fl.  —  Vente  Weyer  (1862),  L'Annoncia- 
tion, 3,824  fr.  (Voir  sur  les  Van  Eyck  notre 
notice  dans  la  Biographie  nationale.  T.  VI, 
p.  775). 

Eyck  (Lambert  Van),  frère  d'Hubert  et  de 
Jean.  E.  Fl.  *  xve  siècle.  Histoire.  =  Fut  em- 
ployé par  les  ducs  de  Bourgogne.  Vivait  en- 
core en  1442.  Beaucoup  d'auteurs  doutent,  et 
avec  raison,  que  Lambert  fut  véritablement 
un  artiste. 

Eyck  (Marguerite  Van),  sœur  d'Hubert,  de 
Jean  et  de  Lambert.  E.  Fl.  *  xve  siècle.  Minia- 
ture. =  On  ne  peut  lui  attribuer  aucun  ou- 
vrage avec  certitude.  Elle  mourut  avant  son 
frère  Jean  et  fut  enterrée  à  Gand  ainsi  qu'Hu- 
bert. 

Eyck  (Gaspard  Van).  E.  Fl.  f  1673.  Anvers. 
Marine  et  batailles  navales. .  =  Reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  en  1632-1633  ;  cette  der- 
nière date  rend  impossible  sa  naissance  en 
1625,  indiquée  ainsi  jusqu'à  présent.  Presque 
tous  ses  tableaux  de  batailles  navales  repré- 
sentent des  combats  entre  les  Turcs  et  les 
Chrétiens.  =  Bon  dessinateur,  pinceau  facile. 

Eyck  (Nicolas  Van).  E.  Fl.  1627-1677.  An- 
vers. Batailles,  scènes  militaires.  =  Quelques 
biographes  le  disent  frère  de  Gaspard  Van 
Eyck,  mais  ce  fait  ne  peut  être  considéré 
comme  certain.  Un  Nicolas  Van  Eyck  II  fut 
reçu  franc-maitre  peintre,  à  Anvers,  en  1670- 


71.  Inscrit  comme  fils  de  maitre.  =  Halte  mi- 
litaire, Dresde.  =  Halte  militaire  dans  un 
village,  Vienne. 

Eycken  (Jean-Baptiste  Van).  E.  FF.  1809- 
1853.  Bruxelles.  Histoire.  --=  Elève  de  Navez. 
=  L'abondance.  —  Sainte  Cécile.  —  Portrait 
de  Louise-Marie,  première  reine  des  Belges. 
—  Peintures  murales,  Bruxelles  (église  de  la 
Chapelle). 

Eycken  (Julie-Anne-Marie  ]%oël,  (Mme 
Van),  femme  de  Jean-Baptiste.  E.  Fl.  1812. 
Bruxelles.  Genre  et  histoire.  =  La  Vierge  et 
l'enfant  Jésus.  —  Jeune  mère  près  du  berceau 
de  son  enfant. 

Eycken  (Alphonse  Van  der).  E.  Fl.  *  1843. 
Grammont.  Genre.  =  Une  causerie,  Bruges. 

Eycken  (Charles  Van  der).  E.  Fl.  1809. 
Aerschot.  Paysage.  ==  Elève  de  son  père 
François,  peintre-décorateur.  =  Une  cascade 
à  Fribourg  dans  la  forêt  noire. 

Eyckens.  V.  Ykens. 

Eyckens  ou  Ykens  (Charles).  E.  FL 
1719-1753.  Bruxelles.  Histoire.  =  Elève  de 
son  père,  Charles-François,  peintre  établi  à 
Bruxelles,  où  il  fut  reçu,  en  1718,  comme 
étranger  à  la  ville,  dans  la  gilde  de  Saint-Luc. 
Eyckens,  père  était  né  à  Anvers.  Charles, 
le  Jeune,  signait  souvent  C.  Eyckens  fecitr 
quoiqu'il  fût  inscrit  sous  le  nom  de  Ykens. 
Afin  d'exercer  plus  tranquillement  son  art,  il 
s'établit  dans  le  couvent  des  Bogards,  à  An- 
vers et  y  orna  le  réfectoire  de  ses  composi- 
tions. Doyen  de  Saint-Luc,  en  1748.  Mort, 
après  une  courte  maladie,  à  peine  âgé  de 
34  ans.  =  Ventes  :  V.  Van  Susteren  (1764), 
Métamorphoses  d'Ovide  (deux  tableaux),  50  fl. 

Eyclen  (Jérémie  Van  der).  V.  Heyden  (Jean 
Van  der). 

Eyk  (Abraham  Van  der).  E.  H.  *xvir  siècle. 
Portrait  et  intérieurs.  =  Détails  inconnus.  = 
Genre  de  Guillaume  Van  Mieris. 

Eyken  (Jean  Van).  E.  Fl.  *  1842.  Histoire. 
=  Jésus-Christ  descendu  de  la  croix. 

Eymer  (Arnold-Jean).  E.  H.  1803.  Amster- 
dam. Paysage.  =  Elève  de  C.  Steffelaer. 

Eynden  (François  Van).  E.  H.  1694-1742. 
Nimégue.  Paysage,  etc.  =  Elève  de  Rom- 
borgh  et  de  E.  Van  Nymegen.  Il  travailla 
beaucoup  avec  le  dernier  de  ces  deux  artistes, 
pour  les  décorations  d'appartements.  =  Ses 
paysages  ont  une  couleur  animée  et  une  tou- 
che facile. 

Eynden  (Jacques  Van),  neveu  de  François. 
E.  H.  1733-1824.  Nimègue.  Fleurs,  fruits  et 
vues  de  ville.  =  Savant,  lettré,  amateur  d'an- 
tiquités. =  Plutôt  connu  comme  dessinateur. 

Eynden  (Roland  Van),  frère  de  Jacques. 
E.  H.  1747-1819.  Nimkgue.  Paysage  et  portrait. 
=  Connu  par  ses  ouvrages  sur  la  peinture  et 


EYN  323 

sur  les  peintres.  Dessinateur.  Exécuta  peu  de 
tableaux.  =  Bonne  ressemblance. 

Eynden  (?)  (Jean  Van  den).  E.  FI.  *  1626. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Jugement 
dernier,  Saint-Trond  (peinture  murale  de 
l'église  de  Notre-Dame.  Signature  effacée  où 
l'on  croit  lire  :  Ioes  Van  der  Fenhen.  Nous 
pensons  que  c'est  Van  clen  Eynden).  {Journal 
des  Beaux-Arts,  1860,  p.  185.) 

I  >  nlioudts  (Romb.).  E.  FI.  1605-1679-80. 
Anvers.  Portrait.=Elôve  d'Adam  Van  Noort, 
en  1626-1627;  franc-maître  en  1636-37.  =  Dessin 
spirituel,  quoique  souvent  défectueux:  bonne 
entente  du  clair-obscur.  Connu  par  ses  gra- 
vures d'après  Rubens  et  Schut. 


EZQ 
E.    An. 


1802-1829.    Dekby. 


Etyre  (James). 
Paysage. 

Eysden  (Robert  Van).  E.  H.  1810.  Rotter- 
dam. Portrait. 

Ezqiiei'ra  (Dominique).  E.  Es.  '  xvir  siè- 
cle. Portrait.  =  Elève  de  Carreno. 

Ezqucpra  (Jérôme-Antoine).  E.  Es.  *xvnr 
siècle.  Genre  et  paysage.  =  Elève  de  Palo- 
mino;  désigné,  en  1725,  par  le  conseil  de  Cas- 
tille,  pour  taxer  des  peintures  anciennes.  = 
Paysage  :  Neptune,  Tritons  et  Néréides,  Ma- 
drid. =  Couleur  large;  bonne  réputation. 
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Faber.  E.  Al.  *  1837.  Miniature. 

Faber  (Frédéric-Théodore).  E.  FL  1782- 
1844.  Bruxelles.  Paysage,  genre  portrait  et 
peinture  sur  porcelaine.  =  Elève  d'Omme- 
ganck.  =  Repos  d'un  ouvrier,  Bruxelles. 

Faber  (Hermann).  E.  FI.  *  xvine  siècle, 
Ludenschett  (Westphalie). 

Faber  (Jean),  E.  H.  1684-1755  ou  1756.  Hol- 
lande. Portrait,  paysage,  miniature.  =  Il 
était  fils  du  graveur  Jean  Faber.- Mort  à  Lon- 
dres. =  Graveur  en  mezzo-tinto. 

Faber  (Jean).  E.  FI.  f  1674.  Berchem  (An- 
vers). Paysage.  =  Il  était  membre  de  la  cor- 
poration de  Saint-Luc  et  fut  enterré  dans 
l'église  des  Dominicains  à  Anvers.  On  le  gra- 
tifie de  l'épithète  de  «  Signor  »  (Seigneur). 

Faber  (Martin -Hermann).  E.  FL  *  xvir 
siècle.  Embden  ou  Bruges.  Histoire,  portrait. 
=  Ami  de  Finsonius.  Il  était  orfèvre  et  armu- 
rier. =  Même  manière  que  Finsonius  qui, 
croit-on,  a  été  son  maître. 

Fabiaen  (Adrien).  E.  FL  *  1535. 

Fabiaen  (Donatien).  E.  FL  *  1519. 

Fabiaen  (Jean).  E.  FL  *  1500. 

Fabiaen  (Rubrecht).  E.  FL  *  1560. 

Fabio  di  Gentile  di  Andréa.  E.  I. 
'  1442.  San-Ginesio.  Histoire.  =  Détails  in- 
connus. 

Fabius.  300  ans  avant  Jésus-Christ.  His- 
toire. =  On  le  surnomma  Pictor  (le  peintre)  et 
l'on  pense  que  ce  titre  lui  fut  donné  comme 
un  ridicule  parce  que  Fabius,  appartenant  à 
une  famille  illustre,  fut  censé  déroger  en  s'a- 
donnant  à  la  peinture.  =  Peignit  le  temple 


de  Salus  sur  le  mont  Quirinal.  =  Il  est  le 
premier  peintre  romain  que  l'on  cite. 

Fabre.  E.  Fr.  f  1390.  MONTPELLIER.  = 
Peintre  verrier  distingué  qui  travailla  pour 
plusieurs  églises  de  la  ville.  Fut  proclamé 
huit  fois  consul. 

Fabre.  E.  Fr.  *  1840.  Amérique.  Portrait. 

Fabre  (François-Xavier).  E.  Fr.  1766-1837. 
Montpellier.  Histoire,  paysage  et  portrait. 
=  Elève  de  David  ;  grand  prix  de  Rome,  en 
1787;  séjourna  en  Italie  jusqu'en  1826;  habita 
longtemps  Florence,  s'y  lia  avec  le  célèbre 
Alfieri  et  la  comtesse  Albani,  veuve  du  der- 
nier des  Stuarts.  Cette  dame  lui  légua  toute 
sa  fortune.  Il  quitta  l'Italie,  fit  don  à  sa  ville 
natale  de  ses  nombreuses  collections  et  y 
fonda  le  musée  qui  porte  son  nom.  Il  y  établit 
aussi  une  école  des  beaux-arts.  Décoré  de 
plusieurs  ordres  et  créé  baron  en  1830.  = 
Mort  d'Abel,  Montpellier.  —  Saùl  poursuivi 
par  l'ombre  de  Samuel,  ib.  —  Sainte  Famille, 
ib.= Œdipe  à  Colonne,  ib.— Mort  de  Narcisse, 
ib.  —  Portrait  de  Canova,  ib.  —  Néoptolème 
et  Ulysse,  Paris.  —  Agar,  Rotterdam.  =  Por- 
trait de  Vittorio  Alfieri,  Florence.  =  Belle 
exécution;  ressemblance  très  satisfaisante. 
Graveur. 

Fabre  d'Olivet  (M11').  E.  Fr.  *  xix*  siècle. 
Genre  et  portrait.  =  Elève  de  Mad.  Haudê- 
bourt. 

Fabri  (Pierre).  E.  I.  *  1770.  San  Giovanni- 
in-Persiceto.  Histoire.  =  Elève  de  Vittorio 
Bigari.  Vécut  longtemps  à  Rome.  Ses  princi- 
paux ouvrages  sont  à  Bologne. 
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Fabriano  (Gentile  da).  V.  Gentile. 
Fabriano  (Gritto  da).  V.  Gritto. 
Fabricio.  E.  Es.  '  xvie  siècle.  Histoire.  = 
Détails  inconnus. 

Fabritius  (Bernard)  (?).  E.  H.  *  1660.  Por- 
trait. =  Il  règne  beaucoup  d'obscurité  sur  les 
peintres  de  ce  nom;  il  est  certain,  cependant, 
qu'il  y  en  eut  un  du  nom  de  Bernard  qui  aurait 
été  élève  de  Rembrandt  et  aurait  produit  des 
œuvres  assez  belles  pour  avoir  longtemps 
passé  comme  étant  de  ce  maître;  mais  on  ne 
sait  absolument  rien  de  plus.  Les  œuvres  da- 
tées vont  de  1650  à  1672.=  Portrait  d'homme, 
Rotterdam.  M.  Vosmaer  donne  ce  portrait  à 
Charles  Fabritius.  —  Portrait  déjeune  homme, 
Francfort -sur- le -Mein  (signé  B.  Fabritius, 
1650).  —  Naissance  de  saint  Jean-Baptiste,  ib. 
(signé  Bernart  Fabricius,  1669).  —  Saint  Pierre 
dans  la  maison  de  Cornélius,  Brunswick  (sous 
le  nom  de  Charles  Fabritius),  tous  les  person- 
nages sont  des  portraits  de  famille.  —  Pré- 
sentation au  temple,  Copenhague  (daté  de  1668 
et  inscrit  sous  le  nom  de  Charles). M.  Vosmaer 
indique  un  tableau  renseigné  dans  une  note 
manuscrite  vue  par  lui  dans  un  exemplaire 
de  Campo  Weyerman  et  qui  représente  la 
famille  de  l'avocat  Verhooft,  disposée  dans 
l'histoire  de  Méléagre,  d'après  Ovide.  {Rem- 
brandt Harmensz.  van  Ryn.  Sa  vie  et  ses 
œuvres.  La  Haye.  1869.)  =  Vigueur  remar-, 
quable;  manière  large  et  grande;  pinceau 
énergique,  caractère  ferme  et  rude.  =  Ventes  : 
V.  Neven  (1879),  Une  Bergère,  5,250  fr. 

Fabritius  ou  Fabricius  (Charles).  E.  H. 
1624 (?)- 1654.  Perspective,  genre.  =  Inscrit 
comme  étranger  dans  la  gilde  de  Saint-Luc, 
à  Delft,  en  1652.  Il  périt  avec  tous  les  siens 
lors  de  la  destruction  du  magasin  à  poudre, 
à  Delft,  en  octobre  1654;  il  était  occupé  à 
peindre  le  portrait  de  l'ex-marguillier  de  la 
vieille  église  qui  succomba  en  même  temps 
ainsi  que  le  Adèle  disciple  de  Charles,  Mathias 
Spoors.  Van  Bleyswyk  le  range  parmi  les 
peintres  de  Delft,  ignorant,  dit-il,  son  lieu  de 
naissance.  Il  raconte  la  catastrophe  et  appelle 
Faber,  dit  Fabritius,  un  grand  peintre,  n'ayant 
pas  son  égal  pour  les  perspectives,  le  coloris 
naturel  et  la  pose  des  couleurs.  D'après  M. Vos- 
maer, Charles  a  été  sans  aucun  doute  élève  de 
Rembrandt.  Van  Bleyswyk  cite  une  pièce  de 
vers  d'Arnold  Bon  dont  voici  la  fin  :  «Ainsi 
périt  ce  Phœnix,  mais  de  ses  cendres  sortit 
Vermeer  dont  le  talent  magistral  suivit  les 
traces."  En  juillet,  l'année  de  la  catastrophe, 
il  reçut  plusieurs  commandes  de  la  ville  de 
Delft  pour  la  peinture  d'armoiries.  M.  Vos- 
maer cite  un  magnifique  tableau  de  famille 
de  Charles,  à  Rotterdam.  (Il  ne  dit  pas  dans 
quelle  collection.)  =  Jeune  fille  dans  un  pay- 


sage, Nantes  (avec  un  fond  de  perspective. 
Attribué).  —  M.  Vosmaer  donne  à  Charles  le 
buste  d'homme  du  musée  de  Rotterdam  et  un 
tableau  de  famille  au  même  musée.  =  Talent 
hors  ligne,  large,  grand  et  digne  de  Rem- 
brandt. 

Fabritius  (Jean).  E.  H.  *  xvnc  siècle. 
Genre.  =  Cité  par  Pierre  Terwesten.  =  On 
connait  de  lui  un  paysage  où  est  figuré  un 
Chasseur  tirant  un  Canard,  signé  Johannes 
Fabritius  1678.  Il  est  tout  à  fait  dans  le  style 
de  Rembrandt.  =  Ventes  :  V.  Van  Oostrum 
(1765),  Un  Vieillard  priant  pendant  qu'une 
vieille  femme  dévide  son  fil,  50  fl. 

Fabritius  (Kilian).  E.  Al.  *  1660.  Paysage. 
=  Florissait  à  Dresde.  —  Paysage  avec  ruines, 
Vienne.  —  Paysage,  Darmstadt. 

Fabritius  (Martin).  E.  H.  *  xviie  siècle. 
Frise.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  On  cite 
de  lui  une  Résurrection  de  Lazare,  qui  se 
trouvait  à  Gand  (bon  tableau  signé  :  Martinus 
Fabritius,  Frysius  inventor  etpinxit.A0 1617.) 
Fabrizio  de  Parme.  E.  I.  *  XVIe  siècle. 
Parme.  Paysage.  =  S'établit  à  Rome. 

Fabrizzi  (Antoine-Marie).  E.  I.  1594-1649. 
Pérouse.  Histoire.  =  On  le  dit  élève  d'Anni- 
bal  Carrache.  =  Peu  de  soin. 

Facchetti  (Pierre).  E.  I.  1535-1613.  Man- 
toue.  Portrait,  histoire.  =  Travailla  à  Rome, 
sous  le  pontificat  de  Grégoire  XIII.  =  Excella 
dans  le  portrait.  Bon  graveur. 

Facchinetti  (Joseph).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Ferrare.  Architecture,  ornements.  =  Elève 
de  A.  J.  Ferrari.  =  Style  solide  et  délicat. 

Faccini  (Barthélémy).  E.  I.  f  1577.  Fer- 
rare.  Architecture,  ornements  et  portrait.  = 
Emule  de  J.  Carpi;  tomba  d'un  échafaudage 
et  mourut  de  cette  chute;  son  frère,  Jérôme, 
fut  élève  de  J.  Carpi  et  peignit  également  l'ar- 
chitecture et  les  ornements. 

Faclni  (Pierre).  E.  I.  1566  (?)- 1602.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  d'Annibal  Carrache;  paya 
d'ingratitude  les  leçons  de  son  maître,  en  ou- 
vrant à  Bologne  une  école  rivale  et  en  y  atti- 
rant les  jeunes  gens  de  la  ville.  =  Saint  Jé- 
rôme, Rome.  —  Mariage  mystique  de  sainte 
Catherine,  Dresde.  —  Sainte  Famille  et  autres 
saints,  ib.  —  Mariage  de  sainte  Catherine, 
Bologne.  =  Têtes  vigoureusement  exécutées, 
grande  vérité  dans  les  carnations,  dessin  in- 
correct surtout  dans  la  manière  d'attacher  les 
mains  et  les  bras.  Graveur. 

Facis  (Ange  De).  E.  I.  *  1477.  Italie.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Six  sujets  saints 
en  un  seul  cadre,  Paris. 

Faconti  (Dyonis).  E.  I.  i  1865.  =  Profes- 
seur à  l'Académie  de  Turin. 

Factor  (Nicolas).  E.Es.  1520-1583.  Valence. 
=  En  1537,  il  fut  reçu  franciscain  et  illustra 


FAE 


320 


FAL 


par  ses  vertus,  l'ordre  qu'il  avait  chosi.  Le 
pape  Pie  VI,  le  lit  canoniser,  en  1786.  Il  pei- 
gnit spécialement  des  Vierges.  =  Peu  de  cou- 
leur, mais  excellent  dessin;  en  1787,  une 
médaille  fut  frappée  en  l'honneur  du  beat 
Nicolas  Factor, 

Faed  (Thomas-K.).  E.  An.  182G.  Burley 
Mill.  Genre.  =  L'enfant  sans  mère.  —  Nou- 
velles guerres  pour  un  vieux  soldat. 

Faes  (Pierre  Vander),  dit  le  chevalier 
Lely.  E.  H.  1617  ou  1618-1680.  Soest  (?) 
(Westphalie).  Portrait,  etc.  =  Son  père,  né  à 
La  Haye,  était  officier  au  service  hollandais; 
sa  mère  était  d'Utrecht;  un  changement  de 
garnison  fut  cause  que  notre  peintre  naquit 
en  Allemagne.  Le  vieux  Lely  étant  né  dans 
une  maison  dont  la  façade  était  ornée  d'un 
lis,  on  l'appela  Lely.  Elève  de  P.  Fr.  de  Greb- 
ber;  en  1641,  étant  allé  en  Angleterre  avec  le 
prince  d'Orange,  Charles  Ier  lui  fit  faire  son 
portrait  ainsi  que  ceux  des  personnes  de  la 
famille  royale.  Il  fut  nommé  peintre  de  Char- 
les Ier;  après  la  mort  de  ce  dernier,  Cromwell 
le  prit  à  son  service.  Charles  II  le  créa  gentil- 
homme de  la  chambre  avec  une  pension  de 
4,000  florins.  Riche  et  entouré  de  l'estime  de 
tous,  il  mena  une  vie  heureuse  et  honorée.  Il 
mourut  subitement  pendant  qu'il  s'occupait 
de  faire  le  portrait  de  la  duchesse  de  Som- 
merset.  M.  Kramm  soulève  la  question  de 
savoir  si  Lely  ne  serait  pas  né  à  Soest, 
près  d'Amersfort,  en  Gueldre.  =  Portrait 
d'homme,  Paris.  Méléagre  et  Atalante, 
ib.  —  Beaucoup  de  portraits,  Londres.  —  En- 
fant avec  un  agneau,  ib.  —  Madeleine,  ib.  — 
Portrait  de  Cromwell,  Florence.  —  Portrait 
du  peintre,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Portrait, 
Paris.  —  Portraits  de  femme,  Vienne.  =  Imita 
l'élégance,  la  noblesse,  la  pureté  de  dessin, 
les  poses  aisées  et  gracieuses  de  Van  Dyck  ;  il 
s'appropria  si  bien  le  style  du  grand  maître, 
que  parfois  il  s'en  approcha  de  très  près;  sur 
la  fin  de  sa  carrière,  il  perdit  une  grande  par- 
tie de  ses  qualités,  devint  faux,  maniéré,  sans 
goût  et  peignit  avec  un  coloris  gris  et  lourd. 
Ph.  Lankrink  étoffa  ses  meilleurs  tableaux. 
=  Ventes  :  V.  Meffre  (1865),  Portraits  d'un 
gentilhomme  et  de  sa  femme,  les  deux,  2,050  fr. 

Faes  (Pierre).  E.  FI.  1750-1814.  Meir  (pro- 
vince d'Anvers).  Fleurs,  fruits.  =  Elève  de 
l'Académie  d'Anvers.  Ami  de  Van  Spaen- 
donck,  d'Ommeganck  et  de  Van  Dael  et  pa- 
rent du  peintre  d'histoire  A.  C.  Lens.  =  Quel- 
ques-uns de  ses  tableaux  furent  transportés 
à  Vienne,  par  ordre  de  Marie-Christine.  =  Un 
des  meilleurs  peintres  de  son  époque,  dans  le 
genre  qu'il  avait  adopté.  Beaucoup  de  finesse. 

Fagerlla  (Ferdinand- J.).  E.  Al.  1825. 
Stockholm.  Genre,  portrait.=La  déclaration. 


Faget  (Jean-François-Scipion  du).  E.  Fr. 
1776.  Les  Vans  (Ardôche).  Peintre  sur  porce- 
laine, sur  verre  et  à  l'aquarelle.  =  Saint  Mi- 
chel (d'après  le  Guide).  —  Sainte  Famille.- 

i  .•Iii4-r;iiitx  (Charles -Jean).  E.  Al.  1774- 
1861.  Suède.  Paysage.  =  Paysage,  Stockholm. 
—  Clair  de  lune,  ib.  =  Cet  artiste  jouit  d'une 
bonne  réputation. 

i  ïilnu  n-<  hmi<it .  E.  Al.  *  1839.  Genre.  = 
Elève  de  Daege.  =  Trois  enfants  nus. 

Fairless  (Thomas-K.).  E.  An.  1829-1853. 
Hexam.  Paysage.  =  Elève  de  Nicholson. 

Faistenberger  ou  Feietenberger 
(Antoine).  E.  Al.  1678-1722.  Inspruck.  Paysage. 
=  Elève  de  Bouritsch.  Mort  à  Vienne.  =  Pay- 
sage avec  figures,  Dresde.  —  Paysage  :  Voya- 
geurs attaqués  par  des  brigands,  ib.  —  Pay- 
sage :  Voyageurs  attaqués  par  des  brigands, 
Vienne.  =  Paysages  bien  composés;  manière 
de  Glauber  et  de  Dughet. 

Faistenbergei*  (Joseph),  frère  d'Antoine. 
E.  Al.  1684-1735.  Inspruck.  Paysage.  =  Elève 
de  son  frère.  Mort  à  Vienne.  =  Paysage  avec 
figures  et  chute  d'eau,  Vienne.  —  Paysage 
montagneux,  ib. 

i  .-lithoiii  (Guillaume).  E.  An.  1616-1691. 
Londres.  Histoire,  portrait.=Elève  de  Peake. 
Partisan  de  Charles  Ier,  il  fut  pris  à  l'affaire  de 
Bassinghouse  et  jeté  en  prison.  Pendant  sa 
captivité  il  s'occupa  de  gravure.  Mis  en  li- 
berté, il  se  rendit  en  France,  où  il  travailla 
avec  Ph.  de  Champagne  et  Nanteuil.  =  Plus 
connu  comme  graveur. 

Faivre  (Tony-A.-J.-E.).  E.  Fr.  1830.  Besan- 
çon. Portrait,  peinture  décorative,  genre.  = 
Elève  de  Picot.  =  Une  bonne  recette. 

Faivre-Dufer  (Louis-S.).  E.  Fr.  1818-1878. 
Nancy.  Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève 
d'Orsel.  ==  Napolitaine  avec  son  enfant.  — 
Adam  et  Eve. 

Fajon  (Rose-Jeanne).  E.  Fr.  1798.  Mar- 
seille. Portrait.  =  Elève  de  M.  et  de  Mme 
Hersent. 

Falbe  (Jean-Martin).  E,  Al.  f  1782.  His- 
toire, genre.  =  Elève  de  J.  Harper  et  de 
A.  Pesne.  Mort  à  Berlin.  =  Graveur. 

Faice  (Antoine  La).  E.  I.  f  1712.  Messine. 
Ornements.  =  Elève  de  A.  Scilla. 

Falcïeri  (Biaise).  E.  I.  1628-1703.  Vérone. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  Locatelli  et  du  che- 
valier Liberi,  à  Venise.  =  Style  fécond  et 
animé. 

Falco  (Félix).  E.  Es.  *  xviie  siècle. Valence. 
Genre.  =  Elève  d'Espinosa.  =  Tableaux,  Va- 
lence. 

Falco  (Nicolas).  E.  Es.  *  1515.  Valence. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Falcone  (Angelo  ou  Aniello).  E.  I.  1600- 
1665.   Naples.  Histoire,  batailles.   =   Elève 
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de  J.  Ribera  ;  fut  capitaine  de  la  compagnie  de 
la  mort,  lors  de  la  révolte  de  Masaniello  ;  se 
réfugia  en  France  à  la  mort  de  ce  dernier  et 
y  fut  accueilli  par  le  ministre  Colbert.  Falcone 
s'acquit  une  excellente  réputation,  une  bril- 
lante fortune  et  fut  le  maitre  de  Salvator 
Rosa.=  Combat  de  turcs  et  de  chevaliers,  Pa- 
ris. —Bataille,  Madrid.  —  Escarmouche  de  ca- 
valerie, ib.= Manière  large,  couleur  éclatante. 
=-  Surnommé  YOracolo  délie  bataglie.  = 
Ventes  :  V.  Salamanca  (1875).  Attaque  d'un 
pont.  Ce  tableau  a  été  attribué  à  Jean  Miel  ;  il 
est  désigné  sous  le  nom  du  Tambour,  4050  fr. 
FalconettI  (Jean-Marie).  E.  I.  *  1553.  Vé- 
rone. Histoire.  =  Elève  de  son  père,  Jacopo 
de  Vérone,  peintre  médiocre,  qui  lui-même 
était  neveu  de  Stefano  de  Vérone  (voir  ce 
nom).  Quelques  auteurs  le  font  naître  en 
1458  et  mourir  en  1534.  Son  frère  Jean-An- 
toine peignit  les  fruits  et  les  animaux,  excella 
dans  ce  genre,  et  mourut  à  Rovereto,  où  il 
s'était  établi.  =  Architecte  célèbre  et  bon 
peintre  de  fresques. 
Falconetto  (le).  V.  Ottaviana. 
Falconnet  (Pierre  Et.,)  fils  du  sculpteur. 
E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Paris.  Portrait,  etc.  =  Se 
rendit  à  Londres  où  il  travailla  chez  Reynolds. 
=  Tableaux  au  musée  de  Nancy. 

Falcoz  (Alphonse).  E.  Fr.  *  1840.  Histoire. 
=  Saintes  femmes  au  tombeau. 

Faldoni  (Jean-Antoine).  E.  I.  1690  (?).  AS- 
COM. Histoire  (?).  =  Elève  d'Antoine  Luciano  ; 
abandonna  la  peinture  pour  la  gravure. 

Falens  (Charles  Van).  E.  FI.  1683-1733 
Anvers.  Paysage,  animaux,  chasses.  =  Elève 
de  Constantin  Francken  en  1696-97  ;  se  rendit 
à  Paris,  en  1703  et  y  mourut  après  y  avoir  été 
reçu  membre  de  l'Académie,  en  1726.  Il  fut 
peintre  ordinaire  du  Roi  de  France  et  avait 
épousé  à  Paris,  en  1716,  Marie  Fr.  Slodts,  fille 
de  Sébastien,  sculpteur  des  bâtiments  du  roi 
et  sœur  des  artistes  de  ce  nom.  =  Rendez- 
vous  de  chasse,  Paris.  —  Halte  de  chasseurs, 
ib.  —  Paysage  avec  figures,  Berlin.  —  Départ 
pour  la  chasse  au  héron,  Dresde.  =  Départ 
pour  la  chasse  et  halte  de  cavaliers,  Stock- 
holm. =  Il  imita  Philippe  Wouwerman.  Tou- 
che molle,  ton  froid  et  gris  ;  il  n'eut  ni  le  goût 
ni  la  légèreté  de  son  modèle.  =  Ventes  : 
V.  Dubois  (1861),  départ  pour  la  chasse, 
425  fr. 

Faleri  (Dominique).  E.  1. 1595-1640.  Sienne. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux  à 
Sienne. 

Falgani  (Gaspard).  E.  I.  *  xvne  siècle,  pay- 
sage. =  Elève  de  V.  Marucelli;  exécuta  un 
très  grand  nombre  de  tableaux. 

Faiiaio  (Jacques).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Florissait  à  Venise. 


Falot  (Nicolas)  E.  Fr.  *  1576.  Paris.  His- 
toire. =  Artiste  do  mérite. 

Fancelll  (Pierre).  E.  t.  1761-1850.  Bologne. 
Histoire  et  décorations.  =  Nombreux  travaux 
dans  les  églises  de  Bologne. 

Fanelli  (Pierre- Simon).  E.  I.  f  1703.  His- 
toire. =  Elève  de  G.  Peruzzini.  Il  a  laissé  des 
ouvrages  de  beaucoup  de  mérite  dans  les 
Marches. 

Fanelll-Semah  (Louis).  E.  Fr.  1804-1875. 
Toulon.  Portrait.  =  Elève  de  Gros.  =  Levée 
du  siège  de  Toulon,  Toulon. 

Fanfoja.  E.  I.  *  xvi"  siècle.  Histoire.  = 
Elève  de  L.  de  Vinci. 

Fano  (Barthélémy).  E.  I.  "  1534.  Histoire. 
=  Vécut  à  Fano.  =  Style  sec.  =  Son  fils 
Pompée,  suivit  la  même  manière. 

Fanoli  (Michel).  E.  I.  1807-1876.  ClTADELLl. 
(Venise).  Histoire,  genre.  =  Egalement  litho- 
graphe. 

Fanii  (Hercule  Gaétan).  E.  I.  1687-1759. 
Bologne.  Architecture  et  ornements.  =  Elève 
de  son  beau-père,  M.  A.  Chiarini.  Mort  à 
Vienne.  =  Fresques,  Vienne. 

1  ïnsl  in-Latour.  E.  Fr.  1836.  GRENOBLE. 
Histoire,  genre.  ==  Le  coin  de  table. 

Fantoni  (Françoise).  E.  I.  "  1760.  =  Nièce 
et  élève  de  G.-G.  del  Sole;  elle  fut  aussi  élève 
de  A.  M.  Cavazzoni.  =  Talent  assez  estimé. 
Fanton-Lekeu  (  Henri  -  Ferdinand  -  J.  ). 
E.  FI.  1791-1858.  Liège.  Paysage.  =  Elève  de 
Ph.  Hennequin.  =  Environs  de  Chaufontaine. 
Fantose  (Antoine).  E.  Fr.  *  1530.  =  Tra- 
vailla à  Fontainebleau  sous  le  Rosso  et  le 
Primatice. 

Fantuzzi  (Antoine),  dit  Antoine  de 
Trente.  E.  I.  *  1540.  Trente.  Grotesques.  = 
Elève  du  Parmesan;  se  rendit  en  France  et  y 
travailla  à  l'embellissement  de  la  galerie  de 
Fontainebleau,  probablement  sous  la  direc- 
tion du  Primatice.  =  Plus  renommé  comme 
graveur  que  comme  peintre. 

Fanzelli.  E.  I.  *  XIXe  siècle.  BOLOGNE. 
Histoire.=Alexandredans  Babylone  (fresque). 
Farelli  (le  chevalier  Jacques).  E.  I.  1624- 
1706.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'André  Vac- 
caro.  =  Le  meilleur  imitateur  de  son  maître; 
dans  sa  vieillesse,  il  voulut  changer  sa  ma- 
nière et  ne  produisit  plus  rien  de  remarquable. 
Farfusola  (Barthélémy).  E.  I.  *  1640.  VÉ- 
RONE. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux à  Vérone. 

Fargue  (Charles  La),  frère  de  Paul.  E.  H. 
*  xvme  siècle.  La  Haye.  Paysage,  vues  de 
ville.  =  Inscrit,  en  1767,  dans  la  confrérie  Pic- 
tura,  à  La  Haye. 

Fargue  (Jacques-Élie  La),  frère  de  Paul. 
E.  H.  *  xvme  siècle.  La  Haye.  Paysage,  vues 
de  ville.  =  Inscrit,  en  1761,  dans  la  confrérie 
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Vue  du  vieux  Pelft,  42  fl. 

Faigue  (Marie  La),  sœur  de  Paul.  E.  H. 
*  xviiic  siècle.  La  Haye.  Intérieurs.  =  Détails 
inconnus. 

Fargue  (Paul-Constantin  La).  E.  H.  f  1782. 
La  Haye.  Paysage,  etc.  =  Inscrit,  en  1761, 
dans  la  confrérie  Pictura,  à  La  Haye.  Mort  à 
Leyde  dans  un  âge  avancé.  =  Bonne  imita- 
tion de  la  nature.  Dessinateur  de  mérite  et 
graveur.  =  Ventes  :  V.  Hoet  (1760),  vue  de 
La  Haye,  40  fl. 

Farina  (Pierre-François).  E.  I.  *  xvne  siè- 
cle. Ornements.  =  Elève  des  frères  Antoine 
et  Joseph  Roli. 

Farinato  (Paul).  E.  I.  1522  ou  1525-1606. 
Vérone.  Histoire,  paysage.  =  Descendant  de 
la  famille  florentine  Farinata  degli  Uberti, 
qui  avait  joué  un  grand  rôle  dans  la  guerre 
des  Guelfes  et  des  Gibelins.  On  le  croit  élève 
de  Giolfino;  étudia,  à  Venise,  le  Titien  et  le 
Giorgion;  d'un  caractère  aimable  et  gai,  il 
travaillait  encore  à  79  ans;  son  fils,  Horace, 
peignit  en  1615,  fut  graveur  et  mourut  jeune. 
=  Sacrifice  païen,  Vienne.  —  Présentation  de 
Jésus-Christ  au  temple,  Berlin.  =  Sa  manière 
de  dessiner  le  ferait  croire  élève  de  Jules 
Romain.  Contours  fins,  grande  exactitude, 
beaucoup  de  vérité;  carnations  d'une  teinte 
un  peu  bronzée  et  d'un  effet  agréable.  Ses  des- 
sins sont  estimés.  On  remarque  souvent  dans 
un  coin  de  ses  tableaux  un  limaçon  qu'il  avait 
pris  pour  devise. 

Farington  (Joseph).  E  An.  1747-1821. 
Leigh.  Paysage.  =  Elève  de  R.  Wilson. 

Farnerius  (Abraham).  E.  H.  "  1645.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Rembrandt.  Artiste  de  ta- 
lent dont  les  œuvres  de  peinture  sont  restées 
inconnues.  =  Dessinateur. 

Farrer  (Nicolas).  E.  An.  1750-1805.  Sun- 
derland.  Portrait.  =  Elève  de  Reynolds. 

Faruffini  (Frédéric).  E.  I.  *  1866.  Milan. 
Histoire,  portrait.  =  Machiavel  et  César  Bor- 
gia. 

Fasano  (Thomas).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  L.  Giordano. 

Fasetti  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvme  siè- 
cle. Reggio.  Architecture  et  décorations.  = 
Elève  de  Fr.  Galli  di  Bibbiena  et  de  J.  Dalla- 
manno,  dont  il  broyait  les  couleurs;  com- 
mença à  peindre  à  vingt-huit  ans  et  devint 
un  des  meilleurs  décorateurs  de  son  époque. 

Fasolo  (Jean -Antoine).  E.  I.  1528-1572. 
ViCENCE/Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Zelotti 
et  de  P.  Véronèse.  =  Piscine,  Vérone.  =  Bon 
imitateur  de  Paul  Véronèse.  =  Ventes  :  V.  de 
Blaisel  (1870).  Portrait  d'une  dame  de  qualité, 
515  fr. 

Fassin  (le  chevalier  Nicolas-Henri-Joseph 


de).  E.  Fl.  1728-1811.  Liège.  Paysage.  =  Elève 
de  l'Académie  d'Anvers.  Visita  l'Italie  et  la 
Suisse,  demeura  à  Liège,  Bruxelles  et  Aix-la- 
Chapelle;  avant  d'être  artiste  il  avait  servi 
dans  les  mousquetaires  gris  du  roi  de  France, 
et  ce  n'est  qu'à  34  ans  qu'il  commença  à  pein- 
dre. Directeur  et  l'un  des  fondateurs  de  l'Aca- 
démie de  dessin,  de  peinture  et  de  sculpture, 
à  Liège.  =  La  plupart  de  ses  ouvrages  se 
trouvent  en  Allemagne  et  en  Angleterre.  Il 
en  existe  quelques-uns  dans  des  cabinets  de 
particuliers  à  Liège.  =  Composait  avec  feu; 
imitait  avec  bonheur;  sa  couleur  manque  sou- 
vent de  vie.  =  Ventes  :  V.  Saint-Georges,  à 
Bruxelles  (1776),  Paysage  avec  figures  et  ani- 
maux, 139  fl.  —  V.  Verhulst  (1779),  Paysage 
avec  figures  et  animaux,  200  fl. 

Fassolo  da  Pavia  (Bernard).  E.  I.  *  1518. 
Pavie.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  L.  de 
Vinci. = La  Vierge  et  l'Enfant,  Paris.  —  Sainte 
Famille,  Berlin.  —  Portrait  d'une  Vénitienne, 
Dresde.  =  Artiste  de  grand  mérite. 

Fattore  (le).  V.  Penni. 

Fattori  (Jean).  E.  I.  *  1868.  Livourne. 
Genre  etc.  =  Episode  de  la  bataille  de  Saint 
Martin. 

Faucas  (George).  E.  Fr.  1641-1708.  Cha- 
teaudun.  =  Détails  inconnus. 

Faucher  (Denis).  E.  Fr.  1430.  ARLES.  = 
Miniaturiste  distingué. 

Fauchery  (Augustine).  E.  Fr.  1803.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Regnault.  —  Mort  d'Hip- 
polyte.  —  Sapho. 

Fauchier  (L.).  E.  Fr.  1643-1672.  AlX. 
(Bouches  du  Rhône).  Nature  morte.  =  Elève 
de  Mignard.  =  Tableaux  dans  les  musées 
d'Aix,  de  Marseille  et  de  Nantes. 

Fauchier  (N.).  E.  H.  *  XVIIIe  siècle.  Berg- 
op-Zoom.  Histoire,  etc.  =  Il  entreprit  tous  les 
genres  et  aurait  pu  faire  un  bon  artiste,  s'il 
n'eût  eu  une  foule  de  manies  extravagantes. 
Mort  noyé. 

Fauconnier  (Ed.).  E.  Fl.  *  1842.  Histoire, 
portrait.  =  Judith. 

Fauconnier  (Laurence).  E.  Fr.  *  1540. 
Bourges.  Peinture  sur  verre.  =  Epousa  en 
1528  un  échevin  de  Bourges.  =  On  voit  de 
cette  artiste  un  beau  vitrail  dans  l'église  Saint- 
Bonnet,  à  Bourges. 

Faudrait  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  *  xvne  siè- 
cle. Marseille.  Histoire.  =  Peintre  dont  les 
biographes  ne  parlent  pas.  On  le  trouve  si- 
gnalé dans  le  Songe  énigmatique  de  la  pein- 
ture universelle  de  Hilaire  Pader,  ainsi  que 
dans  Y Almanach  historique  de  Marseille,  pu- 
blié de  1770  à  1780,  par  Grosson.  On  y  fait  une 
assez  minutieuse  description  des  tableaux  de 
Faudran  qui,  à  cette  époque  (1772),  existaient 
à  Marseille.  Les  auteurs  qui  parlent  de  ses 
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œuvres  disent  qu'il  avait  du  génie  et  qu'il 
peignait  dans  le  goût  de  Lebrun.  On  suppose 
qu'il  florissait  vers  1650.  M1,e  de  Scudéri  lui 
adressa  une  lettre  curieuse  qui  se  trouve  insé- 
rée dans  le  tome  VI,  p.  39,  des  Archives  de 
Vart  français. 

Faulkner  (Joshua  W.).  E.  An.  *  1820. 
Manchester.  Portrait. 

Faulkner  (Benjamin  R.),  frère  de  Joshua. 
E.  An.  1787-1849.  Manchester.  Portrait. 

Faulte.  *  xvii6  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

i  .-mi  v  (Henri).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Dijon. 
=  Cité  par  de  Marolles. 

Fauquez  (J.-B.).  E.  FI.  1778-1843.  VALEN- 
ciennes.  Animaux,  portrait,  etc.  =  Mort  à 
Tournay.  Il  a  légué  ses  collections  à  cette 
ville. 

Faure  (Victor-Amédée).  E.  Fr.  1801-1878. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Bataille  du  Jo- 
hannisberg,  Versailles. 

Faure  (Eugène).  E.  Fr.  1822-1879.  Seyssi- 
net  (près  de  Grenoble).  Portrait,  genre,  pay- 
sage. =  Elève  de  David  d'Angers  puis  de 
Rude.  =  Les  premiers  pas  de  l'amour,  Gre- 
noble. 

Fam-e  (Louis).  E.  Fr.  '  1817.  Berlin.  Pay- 
sage. =  Elève  de  M.  J.  V.  Bertin.  =  Vues  des 
bords  du  Rhin  et  de  l'Elbe. 

Faustner.  E.  Al.  '  1857.  Peintre  sur  por- 
celaine. 

Fauvel  (Mathieu).  *  xvne  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles. 

Fauvelet  (Jean).  E.  Fr.  1822.  Bordeaux. 
Genre,  etc.  =  Elève  de  Delacour.  =  Un  cise- 
leur. —  Les  plaideurs. 

Fava  (le  comte  Pierre)  .E.  1. 1669  (?)-1744  (?). 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Pasinelli; 
grand  amateur  de  peinture;  les  tableaux 
qu'il  exécutait  parfois  ne  manquaient  pas  de 
mérite;  ce  fut  chez  lui  qu'habitèrent  long- 
temps Donato  Creti  et  son  élève  Hercule  Gra- 
ziani.  =  Imitateur  des  Carrache. 

Favanne  (Henri-Antoine  de).  E.  Fr.  1668- 
1752.  Londres.  Histoire.  =  Son  père  était 
premier  veneur  du  roi  Charles  II.  Dans  son 
enfance  et  sa  première  jeunesse  il  fut  tour  à 
tour  mené  en  France  et  en  Angleterre  et  des- 
tiné à  l'état  de  veneur  ;  il  remplit  cette  place 
auprès  de  Jacques  II.  Il  obtint  enfin  de  ce 
prince  l'autorisation  d'aller  étudier  la  pein- 
ture en  France  et  repartit  pour  ce  pays  en 
1687.  Il  y  devint  élève  de  Houasse.  =  Obtint 
le  grand  prix  de  l'Académie  dont  il  fut  nommé 
membre,  en  1704.  Passa  dix  années  en  Espa- 
gne. =  Ventes  :  V.  Verrue  (1737),  deux  grands 
tableaux,  288  1. 

Favard  (Antoine  G.).  E.  Fr.  1829.  Lyon. 
Histoire,  genre. 


Favas  (Daniel).  E.  Fr.  1813-1875.  Genève. 
Portrait.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 

Faverlc  (Etienne).  E.  Fr.  *  1460.  =  Peintre 
verrier  renommé  qui  travailla  dans  l'église 
de  Saint-Sulpice  de  Fougères. 

Favray  ou  Fauray  (lechevalier  Antoine 
de).  E.  Fr.  1706-1791.  Bagnolet.  Genre,  por- 
trait. =  Elève  de  J.  Fr.  de  Troy  qui  l'emmena 
à  Rome.  Appartenait  à  l'ordre  de  Malte,  et  fut 
reçu  Académicien,  en  1762.  Séjourna  à  Con- 
stantinople,  vint  à  Marseille,  en  1771,  puis 
retourna  à  Malte.  =  Conversation  de  dames 
maltaises,  Paris. 

Favrot  (Louis-Sébastien).  E.  FI.  *  1836. 
Genre.  ^Episodes  desjournées  de  Septembre. 

Faxardo  (Alphonse-Jean  et  Nicolas).  E.  Es. 
Séville.  =  Détails  inconnus.  =  Peintres  de 
peu  de  mérite  et  qu'on  ne  trouve  cités  que 
dans  les  archives  de  l'Académie  de  Séville. 

Faxon  (Richard).  E.  Fr.  *  1865.  Bordeaux. 
Marine.  =  Souvenir  de  l'île  de  Ré. 

Fay  (Joseph).  E.  Al.  1813-1875.  COLOGNE. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  Delaroche  à 
Paris.  S'établit  à  Dusseldorf  où  il  mourut.  = 
Imitateur  de  Rethel.  =  Samson  et  Dalila.  — 
Mort  de  Cléopâtre.  -  Episode  de  Roméo  et 
Juliette. 

Faye  (Laujol  de  la).  V.  Laujol. 

Faye  (Hugues  de  la).  E.  Fr.  *  xvie  siècle. 
Lorraine.  Histoire.  =  Chef  de  l'école  de  pein- 
très  qui  fleurirent  sous  le  duc  Antoine  de  Lor- 
raine, au  commencement  du  xvr3  siècle. 
Chargé  par  ce  prince  d'achever  l'ornementa- 
tion du  palais  ducal  commencé  par  le  duc 
René  IL 

Fearnley  (Thomas).  E.  Al.  1802-1842. 
Friedrichshald  (Norwége).  Paysage  et  per- 
spective. =  Tableaux,  Christiania. 

Feart  (Jérôme).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  = 
Cité  comme  témoin  dans  l'acte  de  baptême  du 
peintre  François  II  Quesnel. 

Fechner  (E.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle.  DRESDE; 
Aquarelle. 

Feddes  (Pierre),  ou  Pierre  de  Haï- 
lingen.  E.  H.  1588-1634.  Harlingen.  Histoire, 
portrait.  =  On  croit  qu'il  peignit  sur  verre. 
Son  nom  de  Feddes  ne  vient  que  d'un  prénom 
très  commun  en  Frise  et  signifie  que  son 
père  s'appelait  Fedde.  «  Jugement  de  Salo* 
mon,  Delft.  =  Cité  comme  excellent  graveur, 

Feddes  (S.).  E.  H.  Frise  (?).  Fleurs  et 
fruits.  =  Détails  inconnus.  =  Son  nom  se 
trouve  au  bas  d'un  tableau  de  fruits,  dans  un 
cabinet  d'amateur  à  Dresde.  =  Genre  de  De 
Heem;  beau  pinceau. 

Fede  (Galizia).  E.  I.  '  1616.  Trente.  His- 
toire,  paysage.  =  Elève  de  son  père,  Annun- 
zio,  miniaturiste  célèbre,  né  à  Trente,  mais 
établi  à  Milan   =  La  Samaritaine,  Milan.  = 
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Talent  distingué;  beaucoup  de  fermeté  pour 
une  femme;  pinceau  fin  et  soigné. 
Federiglietto.  V.  Bencovich  (Fr.). 
Federighi  (Antoine).  E.  I.  *  1481.  Mosaï- 
que. =  Détails  inconnus. 

Federigc»  di  Lamberto.  V.  Zustris. 
Fedor  iwanowitch  (Charles-Frédéric). 
E.  R.  1765-1821.  =  Protégé  par  l'Impératrice 
Catherine  II,  il  fut  envoyé  à  Carlsruhe,  d'où 
il  alla  étudier  la  peinture  en  Italie.  Voyagea 
en  Grèce  avec  lord  El  gin,  revint  à  Carlsruhe 
où  il  fut  nommé  peintre  de  la  cour  du  grand- 
duc.  =  Etudia  particulièrement  les  vieux 
maitres  florentins;  vigueur  et  originalité.  Il 
est  aussi  connu  comme  graveur. 

Fee  (Floris  de  la).  E.  H.  '  xvne  siècle.  = 
Un  des  47  fondateurs  de  la  société  Pictura, 
à  La  Haye,  en  1656;  il  s'y  trouve  encore  ins- 
crit, en  1665. 

Fehling  (Henri).  E.  Al.  1653-1725.  Sanger- 
hausen  (Prusse).  Histoire.  =  Elève  de  Sa- 
muel Rotschild,  son  parent;  accompagna  son 
maître  en  Italie  ;  directeur  de  l'Académie  de 
Dresde,  peintre  de  la  cour  et  inspecteur  de  la 
galerie  des  tableaux.  =  Fresques  à  Dresde. 

Fei  (Alexandre),  ou  del  Barbiere.  E.  I. 
1543.  Genre,  histoire,  architecture  et  grotes- 
ques. =  Elève  et  compagnon  de  Thomas  Man- 
zuoli  di  San  Friano;  travailla  au  catafalque 
de  Michel- Ange;  un  peintre  peu  renommé, 
Pierre  Francia,  lui  donna  quelques  leçons.  = 
Un  atelier  d'orfèvrerie,  Florence.  —  Daniel 
au  festin  de  Balthazar,  ib.  =  Génie  fécond  et 
naturel;  bon  dessin  et  expression  satisfai 
santé  ;  coloris  faible. 

Feid  (Joseph).  E.  Al.  1807.  Vienne.  Pay 
sage.  =  Nymphe  se  baignant,  Vienne.  —  Les 
montagnes  de  neige,  ib. 

Feideau  (frère  Ambroise).  *  xvne  siècle. 
=  Cité  par  de  Marolles.  =  Fut  aussi  sculpteur. 
Feillet  (Pierre  J.).  E.  Fr.  1794-1856.  Ime- 
ray  (Eure  et  Loire).  =  Directeur  de  l'Acadé- 
mie de  dessin  de  Bayonne. 

Feintel  (Jean).  E.  Fr.  *  1511.  Amboise. 
Histoire.  =  Bon  peintre  qui  travailla  pour 
François  de  Longueville. 

Feistenauei»  (André).  E.  Al.  *  XVIIe  siè- 
cle. Histoire,  portrait.  =  Florissait  à  la  cour 
de  Bavière  =  Tableaux  d'autel.  =  Coloris 
brillant,  ombres  trop  chargées. 

Felaert  (Thierry-J.).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Anvers  (?).  ==  Un  des  plus  anciens  peintres 
sur  verre.  Cet  artiste  est  nommé  Félart  par 
Guicciardin  qui  le  nomme  grand  maître  et 
habile  inventeur  ;  on  pense  qu'il  est  l'artiste 
dont  parle  Durer  dans  son  voyage  aux  Pays- 
Bas  et  qu'il  désigne  sous  le  nom  de  maître 
Dietrich  (Thierry).  Ce  Thierry  figure  comme 
doyen  de  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  Anvers  en 


1518  et  1526;  il  y  avait  été  reçu  franc-maître, 
en  1511  et  vivait  encore  en  1540,  il  y  est 
nommé  Dierick  Jacobssone. 

Felicetto.  V.  Ottini. 

Felicïati  (Lorenzo).E.  I.  17321779.  SIENNE. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux  à 
Sienne. 

Félix  (Eugène).  E.  Al.  4  1860.  Vienne.  His- 
toire, etc.  =  Elève  de  Rahl. 

Fellinga.  E.  H.  Frise  (?).  Genre,  etc.  = 
On  pense  que  c'est  un  peintre-amateur. 

Fellini  (Jules-César).  E.  I.  *  1600.  Histoire. 
=  Elève  de  Gabriel  Ferrantini  et  d'Annibal 
Carrache.  Eut  un  frère  peintre  nommé  Marc- 
Antoine. 

Fellner  (Ferdinand).  E.  Al.  1800-1859. 
Francfort.  Histoire.  =  Elève  de  Cornélius. 

Fellowes  (James).  E.  An.  *  1800.  Histoire. 
=  La  cène.  (Dans  ce  tableau  il  donna  les 
traits  de  Judas  à  Kennet,  prélat  anglais).  = 
Peintre  de  réputation. 

Félon  (Joseph).  E.  Fr.  1818.  Bordeaux.  = 
Genre.  =  Sculpteur  et  lithographe. 

Fels  (Élie).  E.  Al.  1614-1655.  Saint-Gall. 
Histoire.  =  Peintre  de  l'électeur  palatin.  Mort 
à  Heidelberg. 

Fels  (Jean-Jacques).  E.  H.  1816.  Campen. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  Plugger. 

Feltrini  (André).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Flo- 
rence. Grotesques,  histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Corne  Roselli;  travailla  avec  ce  dernier; 
reçut  ensuite  des  leçons  du  Morto  da  Feltro, 
et  prit  les  noms  de  ses  deux  maîtres.  —  Ex- 
cella dans  les  grotesques. 

Femenia  (Gabriel).  E.  Es.  *  xvme  siècle. 
Majorque.  Paysage.  =  Détails  inconnus.  = 
Tableaux,  Genève.  —  Il  eut  la  réputation 
d'être  un  des  meilleurs  paysagistes  de  son 
temps. 

Fendi  (Pierre).  E.  Al.  1796-1842.  Vienne. 
Genre.  =  Jeune  fille  regardant  une  loterie, 
Vienne.  =  Dessinateur  et  graveur. 

Fénestreaulx  (Nicolas  de).  E.  Fr.  An- 
vers. *  1527.  =  Les  Archives  de  fart  français, 
t.  III,  p.  187,  donnent  les  lettres  de  naturali- 
sation concernant  cet  artiste.  C'est  tout  ce  que 
l'on  en  connaît.  Ces  lettres  démontrent  que  de 
Fénestreaulx  a  été,  dès  son  jeune  âge,  amené 
de  Brabant  en  France,  à  Orléans. 

Fenollo  (Paul).  E.  I.  Histoire  =  Détails 
inconnus.  =  Voyage  de  Bacchus,  Madrid. 

Fenouilh.  E.  Fr.  *  1740.  Portrait.  =  Agréé 
à  l'Académie,  en  1740. 

Fenzoni  (Ferau),  dit  Ferau  da  Faen- 
za.  E.  I.  1562-1645.  Faenza.  Histoire.  =  Elève 
de  Fr.  Vanni  ;  étudia  d'après  les  Carrache  ; 
un  crime  affreux  ternit  sa  mémoire  :  il  tua, 
par  envie,  le  jeune  peintre  Manzoni  de  Faen- 
za, qui  donnait  les  plus  belles  espérances. 
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Deux  de  ses  filles,  Thérèse  et  Claudia-Félice, 
furent  ses  élèves  :  la  seconde  mourut  à  Bolo- 
gne en  1703.  =  Dessin  correct,  teintes  agréa- 
bles, empâtement  solide. 

Féodor.  E.  Al.  1 1827.  Kalmouckie.  Bac- 
chanales. 

Fera  (Bernard).  E.  I.  *  1700.  Naples  (?). 
Histoire.  =  Elève  de  Solimène  ;  connu  par  ses 
fresques. 

Ferau  da  Faenza.  V.  Fenzoni. 

Feraud  (Vincent).  E.  Fr.  1800.  Marseille. 
Histoire  et  portrait.  =  Lithographe. 

Ferdinand.  V.  El  OU  Elle. 

Ferdinand  (Eugène).  E.  Fr  *  1830.  BOR- 
DEAUX. Histoire,  genre  et  paysage.  =  Elève 
de  Vincent.  =  Conception.  —  Saint  Vincent 
de  Paul. 

Ferdinand!  (François),  dit  Degl'  Im- 
périal!. E.  I.  *  1730.  Histoire.  =  Détails  in- 
connus. =  Saint  Romuald  mourant,  Rome.  — 
Martyre  de  saint  Eustache,  ib.  =  Assez  bon 
coloris. 

Féréol  (Louis),dit  Second.  E.  Fr.  *  1825. 
Amiens.  Genre  et  paysage.  =  Elève  de  X.  Le- 
prince.=  Vue  d'une  partie  du  pont  d'Orléans. 

—  Ecossais  sur  le  bord  d'un  torrent. 
Feret    (Jean-Baptiste).   E.   Fr.    1664-1739. 

Evreux.  Paysage,  histoire,  portrait.  =  Reçu 
à  l'Académie  en  1709.  Mort  à  Paris.  =  Pay- 
sage avec  figures,  Grenoble. 

Ferg  (Pancrace).  E.  Al.  *  1700.  Allemagne. 
=  Détails  inconnus. 

Ferg  (François  dePaule),fils  de  Pancrace. 
E.  Al.  1689-1740.  Vienne.  Vues  de  ville,  foires, 
kermesses  et  paysage.  =  Elève  de  son  père, 
de  Jean  Graff  et  de  J.  Orient.  Mort  à  Londres. 
=  Paysages,  Florence.  —  Bâtiments  :  un 
charlatan  sur  ses  tréteaux,  Dresde.  —  Ruines 
avec  figures,  ib.  —  Plage,  ib.  —  Et  autres,  ib. 

—  Plusieurs  foires,  Vienne.  —  Paysage  dans 
trois  portraits  d'enfants  par  Balth.  Denner, 
Hambourg.  =  Excellent  peintre,  spirituel, 
arrangement  pittoresque,  ton  clair  et  éner- 
gique pour  l'époque,  exécution  libre  et  soi- 
gnée. Graveur.  =  Ventes  :  V.  Blondel  de 
Gagny(1776),  Apollon  et  Daphné  et  Vertumne 
et  Pomone,  les  deux,  240  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Marchand  d'orviétan,  1,200  1.—  V.  Daigre- 
mont  (1861),  Retour  du  marché  et  fête  du 
village  (deux  tableaux),  760  fr. 

Fergioni  (Bern.).  E.  I.  1675.  Rome.  Mari- 
nes. =  Voyagea  en  Toscane  ;  s'arrêta  à  Li- 
vourne,  s'y  lia  avec  le  bon  peintre  Atto  dont 
il  adopta  le  genre.  Revint  à  Rome  et  y  acquit 
une  excellente  réputation.  Donna,  dit-on,  des 
leçons  à  Jos.  Vernet,  en  1734. 

Ferguson  (Guill.).  E  An.*  1610.  Ecosse. 
Nature  morte.  =  Voyagea  en  France  et  en 
Italie.  Gibier  et  instruments  dechasse,Berlin. 


(Ce  tableau  est  signé  :  William  Ferguson  f. 
1610).=  Ventes  :  V.  Van  Nispen  (1768),  Oiseaux 
morts,  30  11. 

Fernandez  (Dominique).  E.  Es.  *  1551.  = 
On  trouve,  dans  les  comptes  de  la  reine  Ca- 
therine,  que  ce  peintre  reçut  huit  cruzades 
pour  un  tableau  peint  sur  bois  et  livré  à  la 
supérieure  du  couvent  d'Abrantès. 

Fernande/  (François).  E.  Es.  1605-1646. 
Madrid.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  V.Car- 
ducho;  fut  aussi  graveur.  Tué  par  son  ami 
Fr.  de  Varas,  dans  une  dispute  qu'ils  eurent 
en  buvant  ensemble.  =  Il  fut  choisi  pour 
peindre  tous  les  rois  d'Espagne;  ces  tableaux 
devaient  orner  le  palais  de  Madrid. 

Fernandez  (Grégoire).  E.  Es.  *  1600.  His- 
toire. =  Travailla  à  Valladolid  avec  le  Hol- 
landais Jean  de  J  uni. 

Fernandez  (Jacq.).  E.  Es.  *  1535.  SÉVILLE. 
Histoire.  =  Cité  dans  les  comptes  de  la  ca- 
thédrale de  Séville.=  Couleur  sèche  et  touche 
timide. 

Fernandez  (Louis).  E.  Es.  1580  (?).  SÉ- 
VILLE. Histoire.  =  Il  eut  pour  élèves  Herrera 
le  Vieux,  Jean  et  Augustin  del  Castillo  et 
Fr.  Pacheco.  =  On  a  confondu  ses  œuvres 
avec  celles  de  Zambrano.  =  Eut  une  grande 
réputation. 

Fernandez  (Louis).  E.  Es.  1594  ou  1595- 
1654.  Madrid.  Histoire.  =  Elève  d'Eugène 
Caxes.  =  Excellent  coloriste. 

Fernandez  (Louis).  E.  Es.  1745-1767  (?). 
Madrid.  Genre.  =  Elève  de  Velasquez;  mort 
trop  jeune  pour  réaliser  les  belles  espérances 
que  donnaient  ses  succès. 

Fernandez  (Manuel-Santos).  E.  Es.  *1719. 
Madrid.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Fernandez  (Pero).  E.  Es.  *  1500.  =  Pein- 
tre des  appartements  de  la  reine. 

Fernandez  de  Castro  (Antoine).  E. Es. 
*  xvine  siècle.  Histoire.  =  On  le  croit  né  à 
Cordoue  ;  il  fit  deux  tableaux  pour  l'église  de 
cette  ville.  =  Tableaux,  Cordoue. 

Fernandez  de  Guadalupe  (Pierre). 
E.  Es.  *  1510.  Seville  (?).  Histoire.  =  Travailla 
longtemps  dans  la  cathédrale  de  Séville.  = 
Tableaux,  Séville. 

Fernandez  de  Laredo  (Jean).  E.  Es- 
1632-1692.  Madrid.  Histoire.  =  Elève  de  Fr. 
Rizi  ;  en  1687  nommé  peintre  du  roi  Charles  II; 
mourut  misérablement.  =  Grand  peintre  de 
fresques. 

Fernando  (Gomez).  E.  Es.  "  1580.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Ferneley  (J.).  E.  An.  1781-1860.  Animaux. 

Fernlay.  E.  Al.  1805  (?).  Frederickshald 
(Nonvége).  Paysage. 

Fernout  (Giliam).  E.  H.  *xvne  siècle.  His- 
toire. =  Cité  par  Samuel  Van  Hoogstraeten. 
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Féron  (Eloi-Firmin).  E.  Fr.  1802-1876.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =  Bataille  de 
Fornoue,  Versailles. 

Féron  (Caroline).  E.  FI.  *1845.  Bruxelles. 
Portrait  et  genre.  =  Elève  de  Navez.  =--  L'or- 
pheline en  prière. 

Ferrabosco  (Jérôme).  E.  I  '  1661.  Ve- 
nise (?).  Histoire ,  portrait.  =■»  Les  villes  de 
Padoue  et  de  Venise  se  disputent  l'honneur 
d'avoir  donné  naissance  à  ce  grand  peintre. 
=  Une  jeune  femme  et  la  mort,  Dresde.  = 
Génie  élevé  et  pénétrant;  pinceau  doux,  fini, 
gracieux  et  vigoureux;  têtes  parlantes;  ta- 
lent plein  de  profondeur;  excella  dans  le  por- 
trait. 

Ferrabosco  (Pierre).  E.  I.  *  1616.  Luc- 
ques  (?).  Histoire.  =  Appartenait  à  l'Académie 
de  Rome  ;  s'établit  en  Portugal  et  y  passa  une 
grande  partie  de  sa  vie.  =  Style  et  coloris 
vénitiens. 

Ferracuti  (Jean-Dominique).  E.  I.  *  xvne 
siècle.  Macerata.  Paysage.  =  Elève  de  Cl. 
Lorrain  dont  il  paya  les  bienfaits  par  l'ingra- 
titude; désigné  ordinairement  sous  le  nom 
de  Jean  Domenico.  =  Se  distingua  dans  les 
hivers. 

Ferrado  (le  Père  don  Christophe).  E.  Es. 
1620  (?)-1673.  Anieva  (Asturies).  Histoire  et 
paysage.  =  Se  fit  chartreux  à  vingt  ans.  Son 
zèle  et  sa  piété  le  firent  nommer  recteur  de  la 
chartreuse  de  Cazalla.  Ce  fut  au  fond  de  sa 
cellule  qu'il  fit  pour  différentes  églises  de  très 
beaux  tableaux.  =  Il  exécuta  dix  tableaux 
pour  le  cloitre  de  Saint-Michel  et  d'autres 
encore  pour  son  monastère.  =  Dessin  pur, 
composition  bien  conçue  et  paysages  bien 
entendus. 

Ferraiuolo  (Nunzio),  dit  Degli  AMil  i. 
E.  I.  1660-1735.  Nocera.  Histoire  et  paysage. 
=  Elève  de  L.  Giordano  et  de  J.  dal  Sole,  à 
Bologne,  où  il  s'établit. 

Ferramola  (Fiora vante).  E.  I.  f  1528. 
Brescia.  Histoire.  =  Honoré  par  Gaston  de 
Foix,  lorsque  ce  prince  conquit  Brescia.  =- 
Bonne  composition;  goût  de  Muziano. 

Ferrand  (Jacq.-Philippe).  E.  Fr.  1653  (?)• 
1732.  Joigny  (Bourgogne).  Miniature  et  émail. 
=  Elève  de  Mignard  pour  le  dessin,  et  de  Sa- 
muel Bernard  pour  la  peinture  ;  fils  d'un  mé- 
decin de  Louis  XIII  ;  membre  de  l'Académie 
royale  de  peinture  et  valet  de  chambre  de 
Louis  XIV  ;  voyagea  en  Italie,  en  Angleterre 
et  en  Allemagne.  =  Excellait  dans  son  genre  ; 
auteur  d'un  ouvrage  intitulé  :  Art  du  feu,  ou 
manière  de  peindre  en  émail,  accompagné 
d'un  petit  traité  de  miniature. 

Ferrand  (Antoine),  fils  de  Jacques-Phi- 
lippe. E.  Fr.  *  1700.  =  Détails  inconnus. 

Ferrand  de  llonthelon.  E  Fr  fl752. 
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Paris.  =  Professeur  à  l'Académie  de  Saint- 
Luc,  à  Paris.  =  Auteur  d'un  Mémoire  sur 
rétablissement  de  l'école  des  arts  à  Reims.  — 
Tableaux,  Reims. 

Ferrand-Marcel  (Mmft).  E.  Fr.  1807.MAS- 
sieu  (Ain).  Peintre  sur  porcelaine  et  en  minia- 
ture. =  Elève  de  Dejuinne  et  de  Mme  Jaquotot. 
=  Jeanne  d'Albret.  —  Marie-Antoinette. 

Ferranti  (Dôce  et  Auguste).  E.  I.  *  xvie 
siècle  Miniature.  =  Auguste  fut  élève  de  son 
père  Dôce.  =  Fini  parfait. 

Ferrantini  (Gabriel),  dit  Oegli  Oc» 
chiali.  E.  I.  *  1588.  Bologne.  Histoire  et  or- 
nements. =  Elève  de  Denis  Calvart.  =  Bon 
peintre  de  fresques. 

Ferrantini  (Hippolyte).  E.  I.  *  XVIIe  siècle. 
Histoire.  =  Elève  des  Carrache. 

Ferrarese  (le).  V.  Mazzolini. 

Ferraresino.  V.  Berlinghieri. 

Ferrari  (Franc.).  E.  I.  1634-1708.  Près  de 
Rovigo.  Perspective,  ornements  et  histoire.  = 
Elève  de  G.  Rossi;  travailla  pour  les  théâtres 
d'Italie  et  à  Vienne,  au  service  de  Léopold  Ier. 
=  Coloris  fort  et  durable,  beaucoup  de  relief. 
On  cite  parmi  ses  élèves  Mornassi,  Paggi, 
Raffanelli,  Jacques  Filippi. 

Ferrari  (Antoine-Félix),  fils  de  François» 
E.  I.  1668- 1719.  Ferrare.  Architecture,  orne- 
ments et  décorations.  =  Elève  de  son  père; 
employé  à  Ferrare,  à  Ravenne,  à  Venise,  etc. 
=  Joignit  aux  qualités  de  son  père  une  no- 
blesse remarquable. 

Ferrari  (Gaudenzio),  Le  Milanais.  E. 
I.  1484-1550.  Valdugia  (Milanais).  Histoire, 
portrait.  =  Elève  d'André  Scotto,  puis  de 
Pierre  Pérugin;  exécuta  des  travaux  impor- 
tants à  Varallo,  en  1504;  ami  et  compagnon 
de  Raphaël;  suivit  celui-ci  à  Florence  et  à 
Rome;  revint  à  Varallo,  en  1510;  y  travailla 
plusieurs  années;  se  rendit  à  Rome,  en  1516, 
y  aida  Raphaël  à  la  Farnésine  et  au  Vatican; 
fut,  plus  tard,  le  collaborateur  de  Jules  Ro- 
main et  de  Perino  del  Vaga;  retourna  une 
troisième  fois  à  Varallo,  en  1524  et  y  exécuta 
des  sculptures  et  des  peintures  dans  sa  nou- 
velle manière.  Il  devint  chef  d'école;  travailla 
à  Vercelli,  en  1531,  à  Saranno,  en  1534  et  enfin 
à  Milan,  en  1540.  Il  fut  le  maitre  du  peintre- 
biographe  Lomazzo.  =  Une  vision,  Rome.  — 
La  femme  adultère,  ib.  —  La  sainte  Vierge,  ib. 
—  La  crèche,  ib.  —  La  sainte  Vierge,  Bru- 
xelles. —  Tableaux,  Milan.  —  Saint  Paul  mé- 
ditant, Paris  —  Portrait  d'homme,  Berlin.  — 
La  crèche,  ib.  =  Coloris  vif  et  agréable,  com- 
position noble,  attitudes  gracieuses,  carna- 
tions variées;  excellait  dans  les  draperies; 
un  des  plus  célèbres  artistes  de  son  époque. 
=  Ventes  :  V.  prince  Trivulzio  (1764),  Sainte 
Famille,  590  fl.  —  V.  Conti  (1777),  La  Sainte 
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Famille,  560  1.  —  V.  Moret  (1857),  Saint  Pierre 
marchant  sur  les  eaux,  500  fr. 

Ferrari  (Grégoire).  E.  I.  1644-1726.  Port- 
Maurice.  Histoire.  =  Elève  de  D.  Fiasella; 
séjourna  à  Parme  et  mourut  à  Gènes.  =  Etu- 
dia la  manière  du  Corrége;  style  neuf  et  ori- 
ginal; teintes  vraies  et  vigoureuses;  manière 
incorrecte. 

Ferrari  (Laurent),  surnommé  :  l'abbé, 
fils  de  Grégoire.  E.  I.  1680-1744.  Histoire.  = 
Elève  de  son  père.  Plus  de  mérite  que  de  cé- 
lébrité. =  Pinceau  très  riant;  dessin  correct, 
mais  souvent  langoureux. 

Ferrari  (Horace).  E.  I.  1606-1657.  VoLTRl. 
Architecture,  histoire.  =  Elève  d'Ansaldo. 

Ferrari  (Jean-André).  E.  I.  1598  ou  1599- 
1669.  Gènes.  Histoire,  paysage,  fleurs,  ani- 
maux, portraits  en  grand  et  en  miniature.  = 
Elève  de  B.  Castelli,  puis  de  B.  Strozzi;  prit 
l'habit  ecclésiastique.  =  Facilité  extraordi- 
naire. 

Ferrari  (Luc).  E.  I.  1603  OU  1605-1652  ou 
1654.  Reggio.  Histoire.  =  Elève  du  Guide; 
vécut  très  longtemps  à  Padoue,  y  enseigna  et 
y  mourut.  =  La  peinture  couronnée  par  la 
renommée,  Bordeaux  (attribué).  =  Grand  ca- 
ractère, coloris  admirable. 

Ferrari  (Pierre).  E.  I.  f  1787.  Parme.  His- 
toire. =  Elève  de  J.  Baldrighi. 

Ferrari  (Jules-C).  E.  I.  1818.  BOLOGNE. 
Histoire,  portrait.  =  La  fille  de  Jephté. 

Ferazzo.  *  1675.  Venise.  Animaux.  = 
Agréé  à  l'Académie  française  de  peinture,  en 
1675. 

Ferrer  (Joseph).  E.  Es.  *  1780.  Alorca. 
Fleurs.  =  Obtint  un  premier  prix,  en  1776,  à 
l'Académie  de  Saint-Charles.  =  Beaucoup  de 
vérité  et  de  fraîcheur. 

Ferrer  (Pierre-Jean).  E.  Es.  *  1730.  Ma- 
jorque (?).  =  Elève  de  G.  Mesquida.  =  Bonne 
composition. 

Ferrera  (Benjamin).  E.  An.  *  xvme  siècle. 
Portrait.  =  Sourd  et  muet.  =  Portraitiste  vi- 
goureux. 

Ferret  (Pierre-César).  E.  Fr.  1801.  Saint- 
Germain-en-Laye.  Histoire.  =  Sainte  Cécile. 

Ferreti  (Jean-Dominique),  dit  D'Imola. 
E.  I.  1692.  Florence.  Histoire.  =  Elève  de 
Jos.  dal  Sole;  travailla  à  Bologne  et  dans  tout 
l'Etat  florentin.  =  Belle  imagination;  réussit 
mieux  dans  la  fresque  que  dans  la  peinture  à 
l'huile. 

Ferri  (Ciro).  E.  1. 1634-1689.  Rome.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  P.  de  Cortone;  termina 
les  peintures  du  palais  Pitti ,  à  Florence  ; 
nommé  chef  de  l'école  florentine  par  le  grand- 
duc  de  Toscane;  s'occupa  à  faire  des  dessins 
pour  le  Vatican;  exécuta  beaucoup  de  minia- 
tures pour  les  bréviaires,  les  thèses,  etc.  De 


grands  honneurs  lui  furent  rendus  après  sa 
mort.  =  Sainte  Famille,  Venise.  —  Rachel, 
Lia  et  Laban,  Rome.  —  Le  Christ,  ib.  —  Fres- 
ques, ib.  —  Annonciation,  Florence.  —  Jésus- 
Christ  crucifié,  ib.  —  Alexandre  lisant  Ho- 
mère, ib.  —  Enée  et  Didon,  Dresde.  —  Mort 
de  Didon,  ib.  —  Triomphe  de  Bacchus,  Lon- 
dres. —  Deux  Repos  en  Egypte,  Munich.  — 
Jésus-Christ  apparaissantàMadeleine,  Vienne. 
—  Le  mariage  de  la  sainte  Vierge,  Amster- 
dam. —  David  refusant  l'armure  de  Saiïl,  Co- 
penhague. =  Imita  à  s'y  méprendre  la  ma- 
nière de  son  maître  ;  pinceau  élégant  et  léger  ; 
touche  large  et  facile;  composition  remarqua- 
ble; caractères  un  peu  uniformes,  expression 
un  peu  froide.  =  Ventes  :  V.  à  Amsterdam  en 
1765,  Deux  femmes  dans  un  paysage,  100  fl. 

Ferri  (Jésuald).  E.  I.  1728.  San-Miniato. 
Histoire.  =  Elève  de  Pompeo  Battoni.  =  Ta- 
bleaux à  Florence.  =  Assez  bon  dessinateur. 

Ferrucci  (Nicod.).  E.  I.  f  1650.  Histoire. 
=  Elève  du  Passignano;  travailla  à  Rome 
avec  son  maître  qui  le  chérissait  beaucoup.  = 
Manière  hardie. 

Fertbauer  (Léop.).  E.  Al.  *  1837.  Portrait. 

Ferucci  (Pompée).  E  I.  Histoire,  portrait. 
=  Détails  inconnus.  =  Portrait  du  cardinal 
Vedoni,  Rome.  —  Fresques,  ib. 

Fesehal  (Jacques  et  Léonard).  E.  Fr. 
*  1510.  =  Deux  frères  qui  travaillèrent  à 
Rouen  pour  les  églises  et  le  château  de  Gail- 
lon. 

Feselen  ou  Fesele  (Melchior  ou  Mar- 
tin). E.  Al.  f  1538.  Histoire,  batailles.  =  Elève 
d'Alb.  Durer.  Florissait  à  Ingolstadt.  =  Siège 
de  Rome  par  Porsenna,  Munich.  —  Siège 
d'Alexia  par  César,  ib.  —  Tableaux,  Nurem- 
berg. —  Tableaux,  Schlesheim.  =  Imitait  son 
maître  et  Al.  Altdorfer  avec  bonheur;  beau- 
coup de  fini,  manière  originale  ;  composition 
riche  et  abondante,  manque  de  goût  poétique. 
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Feti  (Dominique).  E.  I.  1589-1624.  Rome. 
Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de  Cigoli; 
accompagna  à  Mantoue  le  cardinal  Ferdi- 
nand de  Gonzague,  son  protecteur;  habita 
Venise  vers  la  fin  de  sa  vie;  travailla  peu 
pour  les  églises;  mourut  des  suites  de  sa  vie 
libertine  et  ne  jouit  pas  de  son  vivant  de  toute 
la  réputation  qu'il  méritait.  Il  eut  une  sœur 
peintre  qui  se  fit  religieuse  après  sa  mort  et 
qui  orna  de  ses  tableaux  plusieurs  couvents  de 
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Mantouc.  -=  Madeleine,  Rome.  —  Les  ouvriers 
de  la  vigne,  ib.  —  Artémise,  Florence.  —  Les 
ouvriers  de  la  vigne,  ib.  —  Parabole  de  la 
perle  perdue,  ib.  —  David  tenant  la  tête  de 
Goliath,  Londres.  —  Douze  saints,  ib.  —  L'en- 
fant prodigue,  Dresde.  —  Martyre  de  sainte 
Agnès,  ib.  —  David  vainqueur  de  Goliath,  ib. 

—  Paraboles,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Crèche, 
Saint-Pétersbourg.  —  Judith,  ib.  —  Néron, 
Paris.  —  L'ange  gardien,  ib.  —  La  mélancolie, 
ib.  —  La  vie  champêtre,  ib.  —  Saint  Paul, 
Munich.  —  Tancrède  blessé,  ib.  —  Herminie 
chez  le  paysan,  ib.  -  Un  marché,  Vienne.  — 
Fuite  en  Egypte,  ib.  —  Moïse  dans  le  buisson 
ardent,  ib.  —  Mariage  de  sainte  Catherine,  ib. 

—  Mort  de  Léandre,  ib.  —  Triomphe  de  Ga- 
lathée,  ib.  —  Sainte  Marguerite,  ib.  =  Imita 
Jules  Romain  et  se  rapprocha  de  ce  grand 
maître;  touche  plus  grasse,  plus  large  et  plus 
moelleuse  que  son  modèle,  dessin  moins  cor- 
rect, moins  savant,  pinceau  moins  vigoureux; 
ses  dernières  productions  ont  plus  de  force  et 
de  vérité,ce  qu'on  attribue  à  son  séjour  à  Ve- 
nise ;  tomba  quelquefois  dans  le  noir  à  force 
de  tendre  à  un  coloris  vigoureux.  Ses  dessins 
sont  recherchés.  =  Ventes  :  V.  Carignan  (1743), 
La  mélancolie,  900  1.  —  V.  Tallard  (1756),  Le 
même  tableau,  581 1.  —  même  V.  Guérison  du 
vieux  Tobie,  6,000  1.  —  V.  Conti  (1777),  Songe 
de  Joseph,  1,800  1.  -  V.  Lebrun  (1813),  Deux 
sujets  de  l'Enfant  prodigue,  800  fr.  —  V.  de 
Blaisel  (1870),  La  Yierge  et  VEnfant  Jésus, 
560  fr, 

Feucliot  (Pierre).  E.  Fr.  1787.  Dijon.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Fr.  et  d'A.  Devosge. 

Feuerbacli  (Anselme).  E.  Al.  1829-1880. 
Spire.  Histoire.  =  Elève  de  Schadow  et  de 
Couture.  =  Iphigénie.  —  Le  Dante  à  Ravenne. 

—  Banquet  de  Platon. 

Feugère  des  Forts.  E.  Fr.  *  1824.  Pay- 
sage, histoire.  =  Graveur. 

Feulard  (Jean-Pierre)  E.  Fr.  1790.  Cha- 
teaudun  (Eure-et-Loir).  Portrait  en  minia- 
ture. =  Elève  d'Aubry. 

Fewe,  Febvre  ou  Febure.  V.  Lefe- 
bure. 

Fevret  de  Saint-Mémin  (  Ch.-Balth.- 
Julien).  E.  Fr.  1770.  Dijon. =  Conservateur  du 
musée  de  Dijon.  ==  Dessinateur. 

Fey  (Joseph).  E.  Al.  *  1855.  Cologne.  Por- 
trait et  histoire. 

Feyen  (Jacques-E.).  E.  Fr.  1815.  Bey-sur- 
Seille  (Meurthe).  Histoire,  portrait,  genre.  = 
Elève  de  P.  Delaroche.  =  Le  moineau  de  Les- 
bie.  —  Glaneuses  de  la  mer.  —  Pêcheuses 
cancalaises. 

Feyen-Perrin  (François-N.-A.),  E.  Fr. 
1829.  Nancy.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Co- 
gniet  et  d'Yvon.    =    Charles -le-Téméraire, 


Nancy.  —  Naufrage  de  l'Evening-Star,  An- 
gers. —  Cancalaises. 

Fiacco  (Orlando).  E.  I.  *  1560.  Vérone. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Fr.  Torbido 
dit  le  Moro;  vécut  peu  de  temps  et  eut  plus  de 
mérite  que  de  fortune.  =  Portraits  très  beaux 
et  très  ressemblants  ;  sa  manière  rappelle 
celle  du  Caravage. 

Fialettï  (Odoard).  E.  1. 1573-1638.  Bologne. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  chéri  du  Tintoret; 
son  père  se  nommait  d'abord  Viallet,  mais  en 
venant  à  Padoue,  il  avait  italianisé  son  nom  ; 
mort  à  Venise.  =  Sénateurs  de  Venise,  assem- 
blés au  sénat,  Londres.  —  Quatre  doges  de 
Venise,  ib.  =  Ses  tableaux  sont  estimés  ;  ses 
dessins  à  la  plume  sont  recherchés.  Auteur  de 
plusieus  ouvrages  traitant  des  arts,  entre  au- 
tres :  Habiti  délie  religioni  con  le  armi,  e 
brevi  descrittioni  loro.  Graveur. 

Fiamminghini.  V.  Roverre. 

Fiamininghino  (le).  V.  Everardi. 

Fiammingo.  V.  Franceschi. 

Fiasella  (Dominique),  dit  II  Sarzana. 
E.  I.  1589-1669.  Sarzana.  Histoire.  =  Etudia 
d'après  André  del  Sarto  ;  reçut  les  leçons  de 
J.  B.  Paggi;  se  perfectionna  à  Rome  d'après 
Raphaël;  revint  s'établir  à  Gênes.  =  Compo- 
sition facile,  dessin  corrrect,  têtes  vives,  bon 
coloris,  imitations  heureuses,  peu  de  soin  et 
de  fini. 

Ficatellï  (Etienne).  E.  I.  *  1670.  Cento. 
Histoire.  =  Elève  du  Guerchin.  =  Beaucoup 
d'imagination. 

Fïcharellï  ou  Fîclierellï  (Félix),  dit 
Rîposo.  E.  I.  1605  (?)-1660.  San  Gimignano. 
Histoire.  =  Elève  de  l'Empoli  ;  ami  intime  de 
Christophe  Aliori.  =  Lucrèce  et  Tarquin, 
Dresde.  =  Talent  simple,  naturel,  profondé- 
ment étudié  sans  le  paraître  ;  dessin  gracieux, 
coloris  moelleux  ;  effet  délicat. 

Ficliel  (Benjamin  Eugène).  E.  Fr.  1826.  Pa- 
ris. Genre.  =  Elève  de  P.  Delaroche.  =  L'ar- 
rivée à  l'auberge.  —  Quatuor.  —  Cabaret  de 
Ramponneau.  —  Un  café. 

Ficiiet.  E-  Fr.  *  1844.  Paysage. 

Fîdani  (Horace).  E.  I.  *  1654.  Florence. 
Histoire.=Elôve  de  J.Billiverti.  Mort  jeune.= 
Etudes  consciencieuses  du  style  de  son  maître. 

Fidanza  (François).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Rome  ou  Milan.  Paysage,  marine  =  Ses 
tableaux  sont  en  très  grand  nombre.  —  Talent 
très  distingué. 

Fïebïnger  (Jules).  E,  Al.  1813.  BAUTZEN. 
Paysage.  =  Paysage  bohémien,  Dresde. 

FîedSer  (Bernard).  E.  AL  1816.  Berlin. 
Paysage  et  architecture. 

Fielding  (Théodore  N.).  E.  An.  *  xvmfr 
siècle.  Halifax  (?).  Portrait.  =  Réputé  comme 
un  excellent  artiste. 
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Fielding  (Copley).  E.  An.  1767-1855.  Pay- 
sage et  marines  à  l'aquarelle. 

Fielgraf  (Charles).  E.  Al.  1804  ou  1813. 
Berlin.  Histoire.  =  Elève  de  Wach.  =  La 
Femme  malade.  —  Elisabeth,  comtesse  de 
Thuringe. 

Fiennes  (Jean-Baptiste  de).  E.  FI.  *  1842 
Anderlecht  (lez-Bruxelles).  Histoire.  =  Une 
Bacchante.  =  Guérison  de  Tobie. 

Flei-laiits  (le  capitaine  Nicolas-Martin). 
E.  FI.  f  1693-94.  Bois-le-Duc.  Histoire.  =  Il 
habitait  Anvers  où  il  fut  reçu  dans  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc,  en  1650-51;  donna  des  leçons 
de  perspective  à  Abr.  Genoels.  =  On  cite  de 
lui  un  tableau  représentant  la  Peinture  se 
plaignant  à  Jupiter,  et  offert  à  la  corporation 
de  Saint-Luc.  A  l'avant-plan  se  trouvait  une 
banderolle  ou  rouleau  de  papier  sur  lequel 
étaient  écrits  les  vers  suivants  : 

Pictura  door  liefde  gedreven 
Tôt  Juppyn  heeft  haer  stem  geheven 
Om  haren  druck  te  doen  verataen 
Die  haer  uyt  haet  wordt  angedaen. 
Hy  stiert  Mcrcuer,  als  een  gesant, 
Jaegen  d'afgunstigheyt  uyt  't  landt. 

(La  peinture  élève  sa  voix  jusqu'à  Jupiter 
pour  faire  comprendre  le  chagrin  qu'on  lui 
fait  par  haine.  Le  Dieu  envoie  Mercure  pour 
chasser  l'Envie  du  pays). 

Fiesole  (frère  Jean  de),  dit  H  Beato 
iVngelico,  ou  Fra  Angelico,  ou  Fi»a 
Giovanni.  E.  I.  1387-1455.  Près  du  bourg 
de  Vicchio  (Toscane).  Histoire  et  miniature. 
Peu  d'artistes,  même  en  Italie,  ont  été  aussi 
différemment  nommés  que  celui-ci.  Les  uns 
l'ont  appelé  Santi  Tosini,  d'autres  Fra  Ange- 
lico,  Fra  Giovanni,  le  Fiesole,  il  Beato  Ange- 
lico  ;  enfin  on  a  prétendu  que  son  nom  de 
famille  était  Guido,  tandis  que  rien  n'est  moins 
prouvé.  On  le  croit  élève  de  G.  Starnina  ou  de 
Gentile  Fabriano  ;  entra,  en  1407,  au  couvent 
de  Saint-Dominique  de  Fiesole,  le  quitta  en 
1409,  pour  celui  de  Foligno  ;  de  là  se  rendit  à 
Cortone  ;  revint  à  Fiesole,  en  1418,  et  y  resta 
18  ans  ;  appelé  à  Florence  par  Côme  de  Médi- 
cis,  en  1436,  il  y  resta  9  ans  et  y  exécuta  son 
chef-d'œuvre,  les  fresques  du  couvent  de 
Saint-Marc.  Le  pape  Eugène  IV  le  fit  venir  à 
Rome  en  1445  ;  il  y  travailla  dans  la  chapelle 
papale.  En  1447,  il  s'occupa  de  décorer  le  dôme 
d'Orviéto,  ouvrage  qu'il  ne  termina  point.  Il 
revint  encore  à  Rome  où  il  travailla  pour  Ni- 
colas V.  Fiesole  mena  une  vie  des  plus  saintes 
qui  se  reflète  dans  toutes  ses  œuvres.  Son 
Frère,  Fra  Benedetto,  entra  au  couvent  avec 
lui  et  cultiva  également  la  peinture.  =  Ado- 
ration des  Mages,  Londres.  —  Christ  triom- 
phant, ib.  —  Tableaux,  Pérouse.  —  Fresques, 
Cortone.  —    Le  tabernacle,  Florence.  —  La 


Vierge  et  l'Enfant  entourés  de  saints,  ib.  — 
Naissance  de  saint  Jean-Baptiste,  ib.  —  Cou* 
ronnement  de  Vierge,  ib.  —  Prédication  d'un 
saint,  ib.  —  Noces  de  la  Vierge,  ib.  —  Epipha- 
nie, ib.  —  Mort  de  la  Vierge,  ib.  —  Descente 
de  croix,  ib.  —  Grandes  et  nombreuses  fres- 
ques, ib.  (Couvent  de  Saint  Marc  ;  chef-d'œu- 
vre). —  Plusieurs  traits  de  la  vie  de  saint  Ni- 
colas de  Bari,  Rome.  —  La  Vierge,  ib.  — 
Fresques,  ib.  —  Saint  Romuald  et  Othon  III, 
Anvers.  —  Gloire  céleste,  Munich.  —  Martyre 
des  saints  Côme  et  Damien,  ib.  —  Jésus-Christ 
mort,  ib.  —  Couronnement  de  la  Vierge,  Pa- 
ris. —  Episodes  de  la  vie  de  saint  Dominique, 
ib.  —  Mort  de  la  Vierge,  Jugement  dernier  et 
Vierge  assise  sur  un  trône,  ib.  (Musée  Cam- 
pana).  —  Vierge  glorieuse,  Berlin.  —  Saint 
François,  ib.  —  Saint  Dominique,  ib.  —  Juge- 
ment dernier,  ib  =  Style  agréable  ;  grâce  pure 
et  naïve  ;  têtes  d'anges  et  de  saints  d'une 
beauté  surnaturelle,  couleur  suave  et  bien- 
fondue  quoiqu'à  la  détrempe  ;  pensée  reli- 
gieuse d'une  simplicité  et  d'une  foi  incompa- 
rables ;  regards  célestes,  expressions  divines. 
Surnommé  avec  justesse  le  peintre  des  anges; 
admirable  miniaturiste.  =  Ventes  :  V.  Denon 
(1826),  Deux  tableaux  composant  la  Visita- 
tion. Onze  pouces  et  demi  sur  neuf  pouces  et 
demi  ;  sur  bois,  1,210  fr.  V.  Pourtalès  (1865). 
Un  homme  arraché  au  pouvoir  de  Satan, 
7,000  fr.  —  V.  Marcille  (1876),  Quatre  anges 
peints  sur  fond  d'or  (H.  28  cent.  L.  19  c.  Bois), 
610  fr. 

Fiévé  (Nicolas).  E.  FI.  *  1623.  Ypres.  Por- 
trait =  Le  magistrat  d'Y  près  fit  faire  à  cet 
artiste  des  portraits  de  souverains  pour  orner 
l'hôtel-de- ville. 

Figino  (Ambroise).  E.  I.  *  1590.  Milan.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  J.  P.  Lomazzo  ; 
plusieurs  souverains  posèrent  devant  lui.  = 
Pinceau  soigné,  caractère  élevé  ;  excella  dans 
le  portrait.  Ses  dessins  sont  très  estimés.  = 
Ventes  :  V.  Trivulzio  (1764),  Portrait  du  pein^ 
tre,  par  lui-même,  40  fi. 

Flgino  (Jérôme).  E.  I.  *  1795.  Miniature  et 
histoire.  =  Peintre  habile. 

Figolino  OU  Fogalino  (Marcel).  E  I. 
*  1530.  Vicence.  Histoire,  paysage  et  orne- 
ments^ Peignait  vers  le  temps  des  Montagna. 
Ridolfi  nomme  ce  peintre  Jean  Baptiste.  = 
Vierge  glorieuse,  Berlin.  (Ce  tableau  est  signé  : 
Marcellus  Fogolinus)  =  Caractère  très  origi- 
nal, costumes  et  physionomies  parfaitement 
variés,  grande  intelligence  des  effets  de  lu- 
mière et  de  la  perspective,  fini  précieux  de 
détails 


Fieueredo.  E.  Es. 


1508. 


Travailla 


avec  George  Alphonse  au  tribunal  de  Lisbonne. 
Figucroa  (François).  E.  Es.  *  xvme  siècle. 
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En  Galice.  Paysage.  =  Attaché  à  la  maison 
du  prince  de  Pio  et  ami  de  Miranda  ;  il  profita 
de  leurs  leçons  et  leur  dut  bientôt  une  bonne 
réputation  dans  le  paysage. 

Figucroa  (François).  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Religieux  dominicain  qui  lit  de 
bons  tableaux  pour  son  couvent. 

i  iiiioi  (Mlle  Sophie).  E.  Fr.  *  1842.  Paris. 
Portrait  en  miniature. 

Filipi  ou  Filipepï  (Alexandre),  dit  Bot- 
tlcello.  E.  I.  1447-1515.  Florence.  Histoire. 
=  Elève  de  Fra  Phil.  Lippi  ;  il  s'occupa  d'abord 
chez  l'orfèvre  Botticelli  dont  il  garda  le  nom  ; 
travailla  pour  le  pape  Sixte  IV,  à  Rome;  d'un 
caractère  vif,  enjoué  et  généreux,  mais  d'une 
imprévoyance  extrême;  il  vécut  pauvre,  mal- 
gré les  sommes  énormes  que  ses  travaux  lui 
rapportaient.  Des  documents  authentiques 
ont  prouvé  que  sa  naissance  avait  eu  lieu  en 
1447  et  non  en  1437,  ainsi  que  le  dit  Vasari.  = 
La  Vierge  et  plusieurs  saints,  Rome.  —  Fres- 
ques et  tableaux,  ib.  —  Buste  du  Sauveur, 
Dresde.  —  Buste  de  saint  Jean-Baptiste,  ïb.  — 
Sainte  Famille  entourée  d'anges,  Londres.  — 
Sainte  Famille  avec  un  ange,  ïb.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant  entourés  d'anges,  Florence.  -  La 
Vierge  et  l'Enfant  couronnés  par  des  anges,  ïb. 

—  La  calomnie  (sujet  imaginé  par  Apelle  et 
décrit  par  Lucien),  ïb.  —  Portrait  de  femme,z&. 

—  Vierge  glorieuse,  Paris.  —  Sainte  Famille, 
ïb.  —  Jésus-Christ  mort,  sur  les  genoux  de  sa 
mère,  Munich.— Vénus  nue,  Berlin.  —Vierges 
glorieuses,  ib.  —  Portrait  de  Lucrèce  Torna- 
buoni,  mère  de  Léon  X,  ib.—  Annonciation,  ib. 
=  Belle  expression  ;  composition  remarqua- 
ble ;  coloris  et  dessin  supérieurs  ;  grâce  ravis- 
sante ;  il  s'adonna  à  la  gravure  et  publia  des 
illustrations  pour  le  poème  du  Dante. =Ventes: 
V.  Northwick  (1860),  Vierge  en  adoration  de- 
vant V Enfant  Jésus  endormi,  4,030  fr.  —  V. 
Davenport  (1863),  Venus  aux  cheveux  d*or, 
3,900  fr.— MêmeV.  Vierge  avec  V  Enfant  Jésus , 
tableau  cintré  5,980  fr.  —  Même  V.  Vénus, 
2,600  fr.  —  V.  Pourtalôs  (1865),  Portrait  de 
Smeralda  Bandinelli.  Peinture  à  tempera, 
3,400  fr.  —  V.  Mme  Musard  (1878»,  La  Vierge, 
V Enfant  Jésus  et  saint  Jean  Baptiste,  9,600  fr. 

Filippi  (Camille).  E.  I.  f  1574.  Ferrare. 
Histoire  portrait.  =  Détails  inconnus.  = 
Paraît  avoir  suivi  le  style  de  Michel-Ange. 
Beaucoup  de  franchise  et  de  pureté. 

Fillppl  (César),  fils  de  Cam.  E.  I.  f  1603  (?). 
Ferrare.  Ornements  grotesques.  =  Fut  sou- 
vent employé  par  son  frère  Sébastien.  =  Ex- 
cellait dans  son  genre. 

Filippi  (Sébastien),  dit  Baetianlno  et 
Gratella,  fils  de  Camille.  E.  I.  1532  ou  1540- 
1602  Ferrare.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Michel- Ange  ;  rival  du  Scarsellino.  =  Ju- 


gement dernier  (chef-d'œuvre),  Ferrare.  — 
Assomption,  ib.  —  Résurrection,  ib.  —  Cruci- 
fix, ib.  =  Dessin  large  et  grandiose;  images 
variées  et  souvent  terribles  ;  un  des  meilleurs 
imitateurs  de  son  maître.  Coloris  remarqua- 
ble ;  peu  de  soin  et  de  fini. 

Filius  (Jean).  E.H.  1660-1719.  Bois-le-Duc. 
Intérieurs.  =  Elève  de  P.  Van  Slingelandt 
et  de  Netscher  Bryan  le  nommé  Filicus  ;  Zani, 
Fielius  ou  Fil;  enfin  il  est  parfois  donné  sous 
le  nom  de  Tilius.  =  Une  jeune  femme  cousant, 
Dresde,  signé  et  daté  :  J.  Tilius,  pin.  1681.  — 
Le  musicien,  Vienne.  =  Imita  son  maître,  bon 
dessin,  grand  fini. 

Filiet.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Filocami  (Antoine,  Paul  et  Gaétan).  E.  I. 
*  1743.  Messine.  Histoire  et  ornements.  = 
Elèves  de  C.  Maratti  à  Rome  ;  ces  trois  frères 
ouvrirent  dans  leur  patrie  une  Académie  qui 
eut  beaucoup  de  succès.  Morts  tous  trois  de  la 
peste.  =  Antoine  l'emporta  sur  Paul  ;  Gaétan 
peignit  les  ornements. 

Finart  (D.-Noèl-Dieudonné).  E.  Fr.  1797- 
1852.  Condé.  Paysage  et  scènes  militaires.  = 
Un  vieux  Baskir.  —  Hourra  de  Cosaques  sur 
les  Turcs. 

Finch  (F.-O.).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Aqua- 
relle. 

Finelli  (Charles).  E.  I.  *  xixe  siècle.  His- 
toire. =  Samuel  sacrant  Saùl. 

Finkernagel.  E.  Al.  *  1839.  Marine. 

Fini  (Joseph).  E.  I.  '  xix*  siècle.  Histoire. 

Finney  (Samuel).  E.  An.  1722-1807.  Dans  le 
Cheshire.  Portrait.  =  Miniaturiste  renommé. 

Finoglia  (Paul-Dominique).  E.  I.  fl656. 
Orta.  Histoire.  =  Elève  de  M.  Stanzioni.  = 
Le  charme,  l'expression,  la  fécondité,  la  cor- 
rection et  l'harmonie  distinguent  ses  ou- 
vrages. 

Finson.  E.  Fr.  4 1565.  =  Peintre  d'histoire 
qui  exécuta  à  Avignon,  en  1565,  le  grand  ta- 
bleau de  Saint-Trophime  d'Arles. 

Finson  ou  Finsonius  (Louis).  E.  FI. Vers 
1580  (?)-1632  (?).  Bruges.  Histoire,  portrait, 
genre.  =  Son  père.  Jacques,  était  peintre  de 
tentures  ;  il  fut  admis  comme  tel  dans  la  cor- 
poration, en  1556,  et  en  fut  vinder  en  1578-79. 
Sa  femme  lui  donna  quatre  fils  et  mourut 
avant  le  16  mars  1580.  Protégé  par  le  marquis 
d'Eguile.  Louis  fut  élève  de  Michel-Ange 
de  Caravage,  en  Italie,  où  il  se  rendit  vers 
1600  :  voyagea  en  Allemagne,  s'établit  à  Aix  ; 
visita  Naples,  en  1612;  revint  à  Aix  en  1613  : 
alla  résider  à  Arles,  en  1614,  et  y  mourut 
noyé  dans  le  Rhône.  Travailla  beaucoup 
pour  le  parlement  de  Provence.  =  Massacre 
des  Innocents,  Andennes  (Namur).  Signé  : 
Ludovicvs  Finsonivs  Belga  Brvgensis).  = 
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Annonciation,  Naples  (avec  cette  inscrip- 
tion :  Ludovicus  Finsonius,  Belga  Brugen- 
sis  fecit  1612).  —  Résurrection,  Aix.  — 
Incrédulité  de  saint  Thomas,  ib.  —  Portraits 
du  peintre,  de  sa  mère  et  autres,  ib.  —  Mar- 
tyre de  saint  Etienne,  Arles.  =  Coloris  excel- 
lent, style  fougueux,  scrupuleux  observateur 
des  effets  matériels;  on  voudrait  une  ligne 
plus  pure  et  plus  de  noblesse.  (Voir  Peintres 
Provincaux.  Recherches,  par  Ph.  de  Pointel, 
(marquis  de  Chenneviôres)  Paris.  1847). 

Fiore  (Carlo  di).  V.  Vogelaer. 

Fiore  (Nicolas-Antoine  del),  dit  Colan- 
tonio.  E.  I.  f  1444  (?).  Naples.  Histoire.  = 
Perfectionna  l'école  napolitaine  et  fit  des  étu- 
des assidues.  Une  lettre  de  Summonzio  (1524) 
citée  par  Pucci  (Memorie  etc.  di  Antonnello 
degli  Antonj.  pittore  Messinese,  1809,  Flo- 
rence) témoigne  du  désir  qu'avait  Fiore  de 
visiter  la  Flandre  pour  y  étudier  la  peinture 
à  l'huile,  mais  le  roi  René  le  retint  et  lui  en- 
seigna le  procédé  qu'il  désirait  connaître.  = 
Saint  Jérôme  tirant  une  épine  du  pied  d'un 
lion,  Naples,  longtemps  attribué  à  Hubert 
Van  Eyck.  —Fresque,  Rome.  —  Retable  dans 
l'église  de  Saint-Antoine,  à  Naples.  Ce  retable 
est  peint  à  Vhuile.  D'après  Nibby  il  porte  la 
signature  de  Col'  Antonio  Fiore  et  la  date  de 
1371.  Une  certaine  obscurité  enveloppe  en- 
core la  biographie  de  ce  peintre.  =  Beaucoup 
de  vérité. 

Florentin!  (François).  E.  I.  *  1700.  Forli. 
Histoire.=  Elève  de  C.  Cignani;  se  fit  prêtre. 

Fioi-entino  (le).  V.  Vajani. 

Fiorenzo  di  Lorenzo.  E.  I.  *  1475.  PÉ- 
rouse.  Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  Be- 
nozzo  Gozzoli.  En  1472  il  était  un  des  décem- 
virs  de  Pérouse.  En  1521  il  fut  désigné  comme 
expert  avec  Tiberio  d'Assise  pour  estimer  des 
peintures  exécutées  à  Castel  délia  Pieve.  =  La 
Vierge  et  l'Enfant,  Berlin  (daté  :  mccccxxxi). 
—  Fragments  d'un  grand  tableau  religieux, 
Pérouse  (musée). 

Fiori  (César).  E.  I.  1636-1702.  Milan.  His- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  Ch.  Cane.  = 
Graveur  et  architecte. 

Fiori  (Frédéric),  dit  Barocci.  E.  I.  1528- 
1612.  Urbin.  Histoire.  =  Elève  de  Baptiste 
Franco  dit  Vénitien  ;  s'établit  à  Pesaro  chez 
l'architecte  Genga,  son  oncle,  à  qui  il  devait 
son  éducation  artistique;  vint  à  Rome  en 
1548;  protégé  par  le  cardinal  délia  Rovere; 
travailla  successivement  à  Rome,  dans  sa 
ville  natale,  à  Pérouse,  à  Florence  ;  les  com- 
mandes ne  lui  manquèrent  pas  et  les  récom- 
penses suivirent  de  près.  =  Repos  en  Egypte 
(ébauche),  Rome.  —  Sainte  Micheline,  ib.  — 
Saint  Philippine,  dit  le  bon  Philippe,  ib.  — 
Annonciation,  ib.  —  Déposition,  ib.  —  Présen- 


tation de  la  Vierge  au  temple,  ib.—  Portraits, 
Florence.  —  La  Madone  du  peuple,  ib.  (signé: 
Fredericus  Barotius  Urbinas  mdlxxix).  — 
Paysage  :  Hérodiade  tenant  la  tête  de  saint 
Jean,  ib.  —  Saint  François  stigmatisé,  ib.  — 
Jésus-Christ  et  la  Madeleine,  ib.  —  Le  Sau- 
veur, ib.  -  Sainte  Famille,  Londres.  —  Péni- 
tent reçu  à  l'église,  ib.  —  Vocation  de  saint 
Pierre  et  de  saint  Simon,  Bruxelles.  —  Agar 
au  désert  (chef-d'œuvre),  Dresde.  —  Assomp- 
tion, ib.  —  Flagellation,  ib.  —  Saint  François 
stigmatisé,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Tableaux, 
Milan.  —  Repos  en  Egypte,  Venise.  —  La 
crèche,  Saint-Pétersbourg.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  ib.  —  Deux  saintes  Familles,  ib.  — 
Portrait  d'un  religieux,  Vienne.  —  Sainte  Fa- 
mille, Londres.  —  Jésus-Christ  crucifié,  Ma- 
drid. —  Naissance  de  Jésus-Christ,  ib.  —  Jé- 
sus-Christ apparaissant  à  la  Madeleine,  Mu- 
nich. —  Communion  de  sainte  Marie  Egyp- 
tienne, ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  Paris.  — 
Sainte  Catherine,  ib.  —  Annonciation,  Copen- 
hague. —  Portrait  de  femme,  ib.  =  Imita  le 
Corrôge  pour  la  douceur,  la  grâce  des  airs  de 
tête  et  l'harmonie  des  couleurs.  Dessin  cor- 
rect, clair-obscur  savant,  composition  très 
judicieuse;  un  peu  plus  de  naturel,  des  mus- 
cles moins  indiqués,  et  le  Baraoche  aurait  pu 
être  placé  à  côté  des  plus  grands  maîtres.  = 
Ventes  :V.  de  Carignan  (1742),  Sainte  Famille* 
1,800  1. 

Florin!  (Jean-Bapt.).  E.  I.  *  1590.  Bologne. 
Histoire.  =  Travailla  toute  sa  vie  avec  César 
Pellegrino,  dit  l'Aretusi  ;  l'amitié  qui  les  unit 
rendit  leurs  travaux  communs  :  ces  deux 
peintres  qui,  séparés,  n'auraient  pas  dépassé 
le  médiocre,  sont  parvenus  ensemble  à  pro- 
duire des  ouvrages  supérieurs.  =  On  associe 
Fiorini  à  tous  les  ouvrages  où  pourtant  l'Are- 
tusi seul  a  mis  son  nom;  de  la  vigueur  et  de 
l'imagination. 

Florin!  (Jérôme).  E.  I.  *  Commencement 
du  xve  siècle.  Ferrare  (?).  Miniature.  =  Re- 
ligieux au  monastère  de  Saint-Barthélémy.  == 
Miniatures  de  livres  de  chœur  dans  la  cathé- 
drale de  Ferrare  et  dans  la  bibliothèque  de 
cette  ville.  =  Grande  perfection. 

Fioroni.  E.  I.Rome.  *xixe  siècle.  Histoire, 
paysage,  genre.  =  Effet  de  nuit  dans  une  hô- 
tellerie, Munich. 

Fischbach  (Jean).  E.  Al.  1797.GRAFENÉGG 
(Basse- Autriche).  Genre  et  paysage.  =  L'oi- 
seau disputé,  Vienne.  —  Les  montagnes  Un- 
tersberg,  Watzmann  et  Lattenberg,  près  de 
Salzbourg,  Munich. 

Fischer  (Jean).  E.  H.  1636.  Amsterdam. 
Animaux.  =  Elève  de  Michel  Carré;  ne  com- 
mença à  peindre  qu'à  l'âge  de  56  ans.  =  Il 
avait  d'abord  été  graveur. 
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Fischer  (Suzanne),  fille  de  Jean.  E.  Al. 
1600-1674.  Augsbourg.  =  Elève  de  son  père. 

Fischer  (Jean-G.).  E.  Al.  1580-1643.  AuGS- 
bourg.  Histoire  et  portrait.  =  Etudia  à  Pra- 
gue. =  Jésus-Christ  arrêté,  Munich.  =  Imitait 
Albert  Durer  à  s'y  méprendre. 

Fischer  (Gotlieb).  E.  Al.  1829.  Stuttgart. 
Histoire,  genre.  =  Rembrandt  dans  son  ate- 
lier. —  Spinosa. 

Fischer  (Jean-Charles-R.).  E.  Al.  1826. 
Dantzig.  Paysage. 

Fischer  (Jos.).  E.  Al.  1769-1822.  Vienne. 
Portrait,  genre,  animaux,  etc.  =  Détails  in- 
connus. =  Vue  de  Vienne,  Vienne.  —  Graveur 
à  l'eau-forte  et  à  l'imitation  du  lavis . 

Fischer  (Joseph-Antoine).  E.A1. 1814-1859. 
Obertdorf  (Bavière).  Histoire.=Jésus-Christ 
mort,  pleuré  par  saint  Jean  et  les  saintes 
femmes,  Munich. 

Fischer  ou  Fisches  (Jean-Thomas).  E. 
Al.  1603-1685.  Nuremberg.  Fleurs  à  l'aqua- 
relle. ==  Bon  enlumineur. 

Fischer  (Léopold).  E.  Al.  *  1837.  Aqua- 
relle. 

Fischer  (Vincent).  E.  Al.  1729-1810.  Fur- 
stenzell  (Bavière).  Architecture  et  vues  de 
ville.  =  Mort  à  Vienne,  où  il  était  professeur 
à  l'Académie  des  beaux-arts.  =  Bâtiments 
antiques,  Vienne.  —  Le  pendant  du  précé- 
dent, il). 

Fisches  ou  Fischer  (Isaac).  E.  Al.  1677- 
1705.  Augsbourg.  Histoire  et  portrait.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Peintre  estimé. 

Fi  se  n  (Englebert).  E.  FI.  1655-1733.  Liège. 
Histoire  religieuse.  =  Elève  de  B.  Flemalle. 
A  l'exemple  de  la  plupart  de  ses  confrères,  il 
alla  se  perfectionner  en  Italie.  Nagler,  et, 
d'après  lui,  Ch.  Kramm,  le  citent  en  passant 
sous  le  nom  de  Feisen.  =  Christ  en  croix, 
Liège.  —  Saint  Barthélémy,  ïb.  —Visitation,  ib. 

Fisher  (Jonathan).  E.  An.  f  1812.  Dublin. 
Paysage. 

Fish  (Guillaume  H.).  E.  An.  1796.  Thorpe- 
le-Soken  (Essex).  Portrait,  histoire.  =  Léo- 
nard de  Vinci  expirant  dans  les  bras  de 
François  Ir. 

Fiseette  (Léopold).  E.  FI.  1814.  Dison. 
Genre.  =  Elève  de  F.  de  Braekeleer.  =  Scène 
d'intérieur.  —  L'hospitalité. 

Fiumicelli.  V.  Fumicelli. 

Flacheron  (Isidore).  E.  Fr.  1806.  Lyon. 
Paysage. 

Flahaut  (Léon  Ch.).  E.  Fr.  1831.  Paris. 
Paysage.  —  Elève  de  Léon  Fleury  et  de  Corot. 
=  Bord  de  rivière.  —  Le  Croisic. 

Flamand  (Arthus).  E.  Fr.  *  XVIe  siècle. 
Histoire,  paysage,  etc.  =  Elève  de  T.  Du- 
breuil  ;  florissait  vers  le  règne  d'Henri  IV. 

Flamcn  (Albert).  E.  FI.  *  1661.  Bruges 


Paysage,  oiseaux  et  poissons.  =  S'établit  jeune 
à  Paris  et  abandonna  la  peinture  pour  s'adon- 
ner entièrement  à  la  gravure.  =  Excellent 
graveur;  quelques  biographes  le  font  naître 
en  1564  et  mourir  en  1646  ;  mais  cette  asser- 
tion paraît  inexacte. 

Flamenco  (Juan).  V.  Juan  Flamenco. 

Flameng  (François).  E.  Fr.  1859.  Paris. 
Histoire,  portrait.  ==  Elève  de  J.  P.  Laurens. 
=  L'appel  des  Girondins. 

il.,  m  m  (Albert).  E.  Al.  1823.  Cologne. 
Paysage. 

Flandin  (Eugène-Napoléon).  E.  Fr.  1809- 
1876.  Naples.  Paysage.  =  Exécuta  de  nom- 
breux dessins  en  Perse,  à  Ninive,  etc.,  qui  ont 
été  publiés.  =  Pont  des  soupirs.  —  Vue  de 
Bagdad,  Marseille. 

F  la  ml  ri  n  (Auguste),  frère  de  J.  H.  et  de 
J.  P.  E.  Fr.  1804-1842.  Lyon.  Histoire,  por- 
trait. =  Savonarole  prêchant  à  Florence. 

Flandrin  (Jean-Hippolyte),  frère  d'A.  et 
de  J.  P,  E.  Fr.  1809-1864.  Lyon.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  d'Ingres.  Membre  de  l'Institut= 
Saint-Louis.  —  Fresques,  Paris  (Eglises  de 
Saint  Vincent  de  Paul  et  de  Saint  Germain  des 
Près).  —Tableaux  au  Louvre,  dans  les  musées 
de  Lille,  de  Lisieux,  de  Nantes,  de  Lyon,  de 
Montauban.— Adoration  des  mages.— H.  Flan- 
drin est  l'auteur  d'un  des  chefs-d'œuvre  de  la 
peinture  contemporaine.  (Frise  de  saint  Vin- 
cent de  Paul.)  =  Composition  savante,  grande 
ordonnance,  beau  caractère,  style  austère  et 
pur  mais  un  peu  froid.  Dessin  correct;  coloris 
manquant  de  vivacité.  Beaucoup  d'expression. 

Flandrin  (Jean-Paul),  frère  d'A.  et  de  J.  H. 
E.  Fr.  1811.  Lyon.  Paysage,  portrait,  etc.  = 
Elève  d'Ingres.  =  Tableaux  dans  les  musées 
de  Nantes,  d'Angers,  de  Nimes,  de  Lyon,  de 
Langres.  —Peintures  à  l'église  Saint  Séverin, 
Paris.  =  Considéré  comme  l'un  des  représen- 
tants du  paysage  classique  en  France. 

Flatman  (Thomas).  E.  An.  1633  (?)-1688. 
Londres.  Miniature.  =  Elève  de  l'école  de 
Winchester.  —  Fut  également  poète. 

Flavïtsky  (Constantin  D.).  E.  R.  1829-1866. 
Histoire.  =  Les  chrétiens  au  cirque. 

Flaxland.  E.  Fr.  '  1842.  STRASBOURG. 
Histoire.  =  La  Vierge  distribuant  des  cou- 
ronnes à  des  saintes. 

Flaxman  (Jean).  E.  An.  1755-1826.  His- 
toire, etc.  =  Peintre,  graveur  et  très  célèbre 
dessinateur  et  sculpteur. 

Fleclc  (Joseph).  E.  Al.  *  XIXe  siècle.  Dus- 
seldorf.  Portrait. 

Flegel  (George).  E.  Al.  1563  (?)-1636.  Ol- 
mutz  (Moravie).  Fruits  et  nature  morte.  = 
Etudia  d'après  nature;  habita  quelque  temps 
Nuremberg  et  Francfort-sur-le-Mein.  =  En- 
semble sans  goût;  du  mérite  dans  les  détails. 
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Flemalle  (Renier),  le  Vieux.  E.  FI.  *  1600. 
Histoire  et  portrait.  =  Peintre  sur  verre.  Il 
est  le  chef  de  la  célèbre  famille  d'artistes  de 
ce  nom.  =  Adoration  des  mages,  vitraux  de 
l'église  Saint-Paul,  Liège.  =  Dessin  correct, 
beau  coloris. 

Flenialle  (Bertholet),  fils  de  Renier,  le 
Vieux.  E.  FI.  1614-1675.  Liège.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Gérard  Douffet  et  de  Jor- 
daens.  A  24  ans.  il  partit  pour  l'Italie  où  il 
travailla  pour  le  grand -duc  de  Toscane.  Il 
visita  plusieurs  fois  Paris  où  il  fut  nommé 
membre  et  ensuite  professeur  de  l'Académie, 
grâce  à  la  protection  de  Séguier  et  de  Colbert, 
qui  appréciaient  son  talent.  =  Exaltation  de 
la  Croix,  Liège.  —  Crucifiement,  ib.—  Et  d'au- 
tres, ib.  —  Les  mystères  de  l'ancien  et  du 
nouveau  Testament,  Paris.  —  Pélopidas  s'ar- 
mant  pour  aller  combattre  les  Lacédémo- 
niens,  Dresde.  —  Continence  de  Scipion,  Ber- 
lin. —  Châtiment  d'Héliodore,  Bruxelles.  — 
Achille  blessé,  Stockholm.  =  Composition 
relevée  et  pleine  d'imagination,  dessin  cor- 
rect et  belle  manière;  sentiment  froid.  Ses 
portraits  étaient  recherchés.  =  Ventes  :  V. 
comte  de  Fraula,  Massacre  des  innocents, 
335  fl. 

Flemalle  (Guillaume),  fils  de  Renier,  le 
Vieux.  E.  Fl.  f  1676.  Liège.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  son  père.  =  Il  a  peint  quelques 
vitraux  en  grisaille  pour  l'église  de  Sainte- 
Madeleine,  à  Liège. 

Flemalle  (Renier),  le  Jeune,  fils  de  Renier, 
le  Vieux.  E.  Fl.  *  xvne  siècle.  Liège.  =  Il 
s'occupa  longtemps  en  Espagne  et  l'on  croit 
qu'il  y  mourut. 

Fleming  (Guillaume).  E.  An.  1804.  Comté 
de  Devon.  Intérieurs.=Elève  de  C.  H.  Hodges. 

Flep  (Philippe).  E.  Al.  f  1641.  Berne.  Por- 
trait, fruits.  =  Détails  inconnus. 

Fiers  (Camille).  E.  Fr.  1798-1868.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  M.  Paris.  Mort  à  Aunet. 
=  Excellent  pastelliste.  =  Vue  de  Charenton. 

Fleshier  (B.).  E.  H.  *  xviie  siècle.  La  Haye. 
Marine,  paysage,  fruits.  =  Cité  par  Walpole, 
comme  ayant  eu  assez  de  talent  pour  voir 
ses  œuvres  admises  dans  les  collections  de 
Charles  Ir  et  de  Pierre  Lely,  ce  qui  fait  sup- 
poser que  cet  artiste  fut  un  des  nombreux 
Hollandais  qui  se  rendirent  en  Angleterre  à 
cette  époque.  Quelques  auteurs  croient  qu'il 
ne  fait  qu'un  avec  Balthasar  Flessiers. 

Fiessiers  (Balthasar).  E.  H.  *  1614.  Por- 
trait. =  Etabli  à  La  Haye;  reçu  en  1587,  dans 
la  gilde  de  Saint-Luc  de  cette  ville;  il  est 
connu  par  un  document  où  il  demande  le  pri- 
vilège d'exhibition  pour  le  portrait  d'une  cer 
taine  Eve  Fliegen,  phénomène,  dit  l'acte  sus 
dit,  qui  vécut  17  ans  sans  boire  ni  manger. 


Fleur  (Nicolas  de  la).  *  xvne  siècle.  =  Cité 
par  de  Marolles. 

Fleuret  (Jean).  E.  Fr.  *  1570.  Limoges.  — 
Peintre  émailleur  dont  les  ouvrages  étaient 
recherchés. 

Fleuriau  de  Bellemare  (Cécile).  E.  Fr. 
1794.  Nantes.  Aquarelle  et  sépia.  =  Elève  de 
M.  de  Bellemare. 

Fleury  (Claude-Antoine).  E.  Fr.  *  1820. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Regnault.  = 
Songe  d'Oreste.  —  Vénus  et  Adonis. 

Fleury  (Joseph-Nicolas-Robert),  dit  Ro- 
bert Fleury,  fils  de  Claude-Antoine.  E.  Fr. 
1797.  Cologne.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
son  père.  =  Michel-Ange  soignant  son  domes- 
tique malade.  =  Entrée  de  Clovis  à  Tours, 
Versailles,  —  Colloque  de  Poissy. 

Fleury  (Tony).  E.  Fr.  1837.  Paris.  Histoire. 
=  Elève  de  son  père  et  de  P.  Delaroche.  = 
Prise  de  Corinthe.  —Varsovie,  le  8  avril  1861. 

Fleury  (Léon),  fils  de  Claude-Antoine. 
E.  Fr.  1804-1858.  Paris.  =  Elève  de  son  père, 
puis  de  MM.  Hersent  et  Bertin.  =  Tableaux, 
musées  d'Orléans  et  de  Nantes. 

Fleury  (Richard-François).  E.  Fr.  *  1815. 
Lyon.  Intérieurs  et  genre.  =  Elève  de  David. 
==  La  duchesse  de  Montmorency  au  monas- 
tère de  Moulins.  —  Tanneguy  Duchatel. 

FHuck  (Govert).  E.  H.  1615-1660.  Clèves. 
Histoire,  portrait,  genre.  =  Il  était  destiné  au 
commerce  mais  son  goût  pour  le  dessin  finit 
par  obliger  son  père  à  lui  laisser  suivre  la  car- 
rière artistique  ;  il  le  confia  à  Lambert  Jacobs, 
théologien  anabaptiste  et  bon  peintre  qui 
l'emmena  à  Leeuwarden  ;  compagnon  de  Jac- 
ques Backer,  il  vint  avec  celui-ci  à  Amster- 
dam et  y  entra  à  l'atelier  de  Rembrandt,  dont 
il  fut  l'ami  et  dont  il  fit  le  portrait  en  1637. 
Reçu  bourgeois  d'Amsterdam,  en  1652.  Protégé 
par  Guillaume,  duc  de  Clèves  et  par  Jean  Mau- 
rice de  Nassau,  Flinck  fut  lié  avec  les  person- 
nages les  plus  distingués  d'Amsterdam,  grâce 
à  sa  position  aisée  et  à  l'honorabilité  de  son 
caractère.  Il  exécuta,  pour  la  salle  à  dîner  du 
palais  de  Leeuwarden,  le  grand  tableau  re- 
présentant les  chefs  de  la  maison  de  Nassau. 
=  Un  ange  annonçant  aux  bergers  la  nais- 
sance de  Jésus-Christ,  Paris.  —  Portrait  de 
petite  fille,  ib.  —  Isaac  bénissant  Jacob,  Am- 
sterdam. —  Fête  de  la  milice  citoyenne  pour 
célébrer  la  paix  de  Munster,  ib.  —  Les  ré- 
gents, ib.  (hôtel-de-ville).  —  Abraham  chas- 
sant Agar  et  Ismaël,  Berlin.  —  Education  de  la 
Vierge,  ib. — Trois  portraits  d'homme,  Dresde. 
—  Portrait  d'homme,  Copenhague.  —  Por- 
traits sous  les  figures  de  Vénus  et  de  l'Amour, 
ib.  —  Isaac  bénissant  Jacob,  Munich.  —  Un 
corps  de  garde,  ib.  —  Conversation  au  pied 
d'un  arbre,  Rotterdam.  —  Deux  portraits,  ib. 
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—  Deux  figures  (portraits  (?)  dans  un  paysage), 
Anvers,    (attribué).  —  Portrait  d'homme, 
Leyde.  =  Après   Van  den  Eeckhout,  c'est 
celui  des  élèves  de  Rembrandt  qui  s'est  le 
plus  approché  du  maître  ;  on  confond  beau 
coup  de  ses  tableaux  avec  ceux  de  ce  dernier 
Il  imita  aussi  avec  succès  Murillo;  c'est  dans 
le  portrait  qu'il  réussit  le  mieux  :  têtes  ani 
mées,  belle  couleur,  pinceau  large.  Il  peignit 
aussi  dans  le  goût  italien,  mais  avec  moins 
de  succès.  =  Ventes  :  V.  Horion  (1788),  Jacob 
à  qui  on  annonce  la  mort  de  Joseph,  130  fi.  — 
V.  Vander  Pot  (1801),  Isaac  bénissant  Jacob, 
1,380  fl.  —  V.  Paignon  Dijonval  (1821),  por- 
trait d'une  jeune  femme,  100  fr.  —  V.  Brie- 
nen  van  Grootelindt  (1865). Portrait  d'un  ami- 
ral hollandais,  440  fr.  -  V.  H.  de  Kat  (1866) 
portrait  d'homme,  900  fr.  —  V.  San  Donato 
(1868).  Le  calvaire,  4700  fr.  —  V.  à  Paris  (1874), 
portrait  d'homme,  6800  fr.  Même  V.  Portrait 
de  femme,  daté  et  signé  comme  le  précédent, 
1649,  4000  fr. 
Flintoe.  E.  Al.  *  xvnie  siècle.  Norwége. 
Flipart  (N.-N.).  E.  H.  *  xviir  siècle.  Por- 
trait. =  Inscrit  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  La  Haye,  en  1773. 

Floh  (A.-W.).  E.  H.  *  1810.  Portrait,  genre. 
=  Travaillait  à  Enschedé. 

Fiohr.  E.  Al.  *  1839.  Genre.  =  Scène  popu- 
laire de  l'Italie. 

Floquet  (Lucas).  E.  Fl.  1578-1635.  Gand. 
Portrait,  histoire.  =  Habita  successivement 
Gand  et  Anvers.  Dans  cette  dernière  ville,  où 
il  mourut,  il  reçut  des  élèves.  Un  Luc  Flo- 
quet II  est  inscrit  comme  fils  de  maître  dans 
la  gilde  anversoise,  en  1640-41;  il  mourut  en 
1666-67.  Un  Barthélémy  Floquet  est  également 
inscrit  comme  fils  de  maître  en  1665-66.  Ce 
Barthélémy  mourut  en  1689-90.  =  Triptyque, 
Calcken  (Flandre  orientale).  Signé  et  daté  de 
1616.  =  Style  d'Otto  Venius. 

Floquet  (Jean-Paul).  *  xvne  siècle.  =  Cité 
par  de  Marolles.  =  Les  registres  de  Saint- 
Luc,  à  Anvers,  inscrivent  dans  la  corporation, 
comme  fils  de  maître  en  1631-32,  Paul  Floquet. 
Cet  artiste,  sans  doute  le  même  que  celui  dont 
s'occupe  de  Marolles,  et  peut-être  fils  de  Lu- 
cas, mourut  en  1667  et  fut  enterré  dans  l'église 
des  Récollets,  sous  la  dénomination  d'hono- 
rable. Un  Simon  Floquet  est  inscrit  comme 
fils  de  maître  en  1634-35. 

Flore  (Jacobello  De)  ou  Jacometto  de 
Flor.  E.  I.  *  1430.  Histoire,  portrait.  =  Flo- 
rissait  à  Venise,  où  il  était  le  chef  de  l'école, 
en  1415.  Son  père,  Francesco,  fut,  d'après  plu- 
sieurs biographes,  un  homme  de  beaucoup  de 
talent.  =  La  Vierge  et  deux  saints,  Venise 
(signé  :  Jachomello  de  Fior.  1436).  —  Saint 
Michel  vainqueur  du  démon,  Berlin.  =  Com- 


position très  riche,  caractère  digne  et  beau 
en  même  temps  que  souple  et  élégant;  figures 
surchargées  d'ornements  selon  la  mode  de 
cette  époque;  peignit  à  la  détrempe.  • 

Florent  de  Sabulo.  E.  Fr.  *  XIVe  siècle. 
=  Enlumineur  de  manuscrits,  à  Avignon,  en 
1365. 

Flores  (Frutos).  E.  Es.  '  1500.  Histoire.  = 
Il  n'est  connu  que  par  quelques  travaux  qu'il 
exécuta  à  Tolède,  dans  la  cathédrale.  La  bi- 
zarrerie de  son  nom  n'a  jamais  pu  être  expli- 
quée. 

Flori  (Bernard).  E.  I.  *  1520.  Histoire.  = 
Elève  du  Garofolo. 

Flori  (Sébastien).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Travailla  à  Rome,  sous  Vasari. 

Floriani  (François).  E.  I.  *  1568.  Udine. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Pellegrino  di 
San  Danielo;  travaillait  à  la  cour  de  l'empe- 
reur Maximilien  II,  en  1565;  son  frère  et  con- 
disciple, Antoine,  le  suivit  en  Allemagne.  = 
Tableaux,  Udine.  —  Vierge  glorieuse,  Vienne. 
=  Beaucoup  de  soin  ;  excella  dans  le  portrait  ; 
architecte. 

Floriano  (Flaminio).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
=  Elève  du  Tintoret.  =  Pinceau  exact,  tem- 
péré et  précis. 

Florigerio  ou  Florigorio(Bastianello). 
E.  I.  *  1533.  Udine.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Pellegrino  di  San  Danielo.  Mort  vers  l'âge 
de  40  ans.  =  Composition  riche  et  abondante  ; 
couleur  crue  et  tranchante;  portraits  très  res- 
semblants. 
Florigorio.  V.  Florigerio. 
Florimont  (C.-T.-B.  de).  E.  H.  1802-1844. 
Demerary  (Indes)   Marine.  =  Elève  de  J.-C. 
Schotel,  à  Dordrecht.  S'établit  et  mourut  à 
Amsterdam. 
Floris.  V.  Vriendt  (de). 
Floris.  E.  H.  *  xvie  siècle.  =  Peintre  sur 
verre  qui  florissait  à  Utrecht. 

Floris  (Antoine).  E.  Fl.  f  1550.  Flandre. 
Histoire.  =  Il  existe  à  propos  de  ce  peintre 
des  traditions  vagues  fondées  sur  des  simili- 
tudes de  nom.  On  croit  qu'il  fit  un  voyage  en 
Espagne  avec  un  autre  peintre  flamand  qui 
pourrait  être  Pedro  Campana  ou  Pierre  Van 
Campen.  Rien  de  certain  n'est  connu  à  cet 
égard. 

Floris  (Jacques).  E.  Fl.  *  1600.  Anvers. 
Histoire.  —  Cité  par  Nagler  comme  un  peintre 
sur  verre,  distinct  de  Jacques  de  Vriendt  dit 
Floris.  Les  inexactitudes  habituelles  de  l'au- 
teur cité  quand  il  s'occupe  des  artistes  fla- 
mands, nous  font  douter  de  ce  renseignement. 
Floris  (Jean -Baptiste).  E.  Fl.  1617-1655. 
Anvers.  =  Reçu  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  comme  fils  de  maître,  en  1633-34.  Il  avait 
épousé  une  fille  noble,  Barbe  van  Alckemade, 
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qui  le  suivit  au  tombeau  à  quatre  mois  de  dis- 
tance. 

i  loiis/  (Guillaume).  E.  H.  *  xve  siècle. 
Histoire,  ornements.  =  S'établit  à  Utrecht  où 
il  travaillait  en  1479. 

Florten  (Jean).  E.  H.  f  1662.  HAARLEM. 
Paysage.  =  Franc -maître  de  Saint -Luc,  à 
Haarlem,  en  1639. 

Flosche  (Daniel).  E.  H.  '  1690.  Miniature. 
=  Artiste  au  service  du  duc  de  Florence.  == 
Acquit  beaucoup  de  réputation. 

Fluek  (Jean).  E.  Al.  1820.  Dusseldorf. 
Genre,  portrait. 

Flûggen  (Gisbert).  E.  Al.  1811.  Cologne. 
Genre.  =  Intérieur  de  cabane.  —  Les  déni- 
cheurs. 

Fluggen  (Joseph),  fils  de  Gisbert.  E.  Al. 
1842.  Munich.  Histoire,  genre. 

Fliiggen  (G.).  E.  Al.  1814-1859.  MUNICH. 
Genre.  =  Scène  de  joueurs.  —  Le  procès  ga- 
gné. —  Derniers  moments  du  roi  de  Saxe. 

Foacier  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  = 
Deuxième  prix  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture de  France,  en  1684,  avec  Enos  commen- 
çant à  invoquer  le  nom  du  Seigneur. 

Fock  (Herman).  E.  H.  1766-1822.  Amster- 
dam. Paysage.  =  Il  donna  des  leçons  de  des- 
sin à  Amsterdam  et  fut,  plus  tard,  professeur 
à  l'athénée  de  Franeker.  =  De  l'esprit  et  de 
la  facilité.  Graveur. 

Foco  (Paul).  E.  I.  *  1660  (?).  En  Piémont. 
Paysage.  =  Vécut  à  Casai  et  se  distingua 
dans  son  genre. 

Focosi  (A.).  E.  I.  \  1869.  Milan.  Histoire, 
Portrait.  =  Mort  prématurément.  =  Portrait 
du  roi  Victor-Emmanuel. 

Focu8  (George).  E.  Fr.  1641-1708.  Chateau- 
dun.  Paysage.  =  Reçu  à  l'Académie  en  1675. 
Mort  fou.  Graveur. 

Fogalino.  V.  FigolillO. 

Foggo  (Jacques).  E.  An.  1790-1860.  Histoire. 
=  Mise  au  tombeau. 

Foggo  (George),  frère  de  Jacques.  E.  An. 
1793-1869.  Histoire. 

Fohr  (Charles).  E.  Al.  1796-1818.  Heidel- 
berg.  Paysage,  histoire. 

Fohr  (Daniel).  E.  Al.  1800-1862.  Heidel- 
berg.  Paysage.  =  Peintre  du  grand-duc  de 
Bade.  =  Mazeppa.  —  Site  montagneux. 

Foichetti  (Etienne).  E.  I.  *  1494.  San-Gi- 
nesio.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Folchi  (Ferdinand).  E.  I.  *  xixe  siècle.  His- 
toire. 

Foldsone  (Jean).  E.  An.  *  xvme  siècle. 
Portrait,  histoire. 

Foler  (Antoine).  E.  I.  1536-1616.  Histoire. 
=  Détails  inconnus.  =  Quelque  mérite  pour 
les  petites  figures. 

Folignate  (le).  V.  Michelini. 


Folio  ou  Foolio  (A.).  E.  H.  *  1669.  Minia- 
ture (?).  =  Détails  inconnus. 

Folkema  (Anne).  E.  H.  1695- 1768.  Dokkum 
(Frise).  Miniature.  =  Elle  aida  beaucoup  son 
frère,  le  graveur  Jacques  Folkema,  dans  ses 
travaux. 

Foiiaton  (Allart).  E.  Fr.  *  1476.  Tours.  = 
Travailla  pour  Louis  XII  qui  lui  avait  demandé 
une  vue  à  vol  d'oiseau  de  la  ville  de  Tours  et 
de  ses  agrandissements  ;  exécuta  pour  l'hôtel- 
de- ville  une  Annonciation  sur  fond  d'or  par- 
semé de  fleurs  de  lys. 

Folleviiie  (Léonce  de).  E.  Fr.  *  1842.  Pay- 
sage. =  Vue  à  Domfront. 

Folli  (Sébastien).  E.  I.  1608.  Sienne.  His- 
toire, ornements.  =  Elève  d'A.  Casolano.  = 
Figures  maniérées,  ornements  de  bon  goût, 
architecture  bien  ordonnée  ;  belle  distribu- 
tion; excellait  dans  la  perspective  et  dans  la 
représentation  des  stucs  artificiels. 

Foltz  ou  Folz  (Philippe).  E.  Al.  1805-1877. 
Bingen.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Corné- 
lius. =  Sujets  tirés  de  Bùrger.  —  Malédiction 
du  chanteur. 

Fondulo  (Jean-Paul).  E.  I.  "  xvie  siècle. 
Crémone.  Histoire.  =  Elève  d'André  Campi; 
passa  en  Sicile. 

Fonseca  (Antonio-Manoel  da).  E.  Es.  1799. 
Lisbonne.  Histoire,  portrait.  =  Professeur  de 
peinture  historique  à  l'Académie  de  Lisbonne. 
=  Enée  sauvant  Anchise.  —  Mort  d'Albu- 
querque. 

Fonseca  (da),  fils  d'Antonio-Manoel.  E.  Es. 

*  1842. 

Fonseca  de  Figueroa  (Jean).   E.   Es. 

*  1620.  =  Amateur  distingué  à  qui  Velasquez 
dut  en  partie  sa  fortune. 

Fontaine.  V.  Swebach. 

Fontaine  (Jean).  E.  H.  '  xvne  siècle.  Ma- 
rine. =  Le  10  février  1670,  ses  héritiers  firent 
vendre  les  richesses  artistiques  qu'il  délaissa; 
il  est  donc  à  présumer  qu'il  décéda  en  1669. 

Fontaine  (Colin  de  la).  E.  Fr.  *  xive  siècle. 
=  Travailla,  en  1398,  à  la  décoration  de  la 
librairie  du  duc  d'Orléans. 

Fontaine  (Edme-Adolphe).  E.  Fr.  1814. 
Noisy  le  Grand.  Portrait.  =  Elève  de  Léon 
Cogniet. 

Fontaine  (Mansequin  (?).  *  xve  siècle.  = 
Travailla  au  banquet  de  Lille,  en  1453. 

Fontaine  (N.).  E.  FI.  *  xvine  siècle.  Inté- 
rieurs d'église.  =  Cité  par  Nagler  comme  tra- 
vaillant à  Courtrai  dans  le  style  de  P.  Neefs. 

Fontaine  (Victor).  E.  Fr.  1815.  PARIS. 
Genre.  =  Callot  au  milieu  des  Bohémiens. 

Fontainieu  (le  chr  Adolphe  de).  E.  Fr. 
1760-1850.  Marseille.  Genre,  vues.  =  Vue 
d'Italie,  Marseille. 

Fontaliard  (Jean-François-Gérard).  E.  Fr. 
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*  1814.  Mézières.  Miniature,  aquarelle.= Elève 
d'Augustin.  =  Un  capitaine  invalide  et  sa  fille. 

Fontana.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Fontana  (Albert).  E.  I.  t  1558.  MODÈNE. 
Histoire.  =  Rival  de  Nie.  dell'  Abbate  auquel 
il  resta  presque  toujours  inférieur. 

Fontana  (Dominique-Marie).  E.  I.  *  1644. 
Parme.  Histoire.  =  On  confond  souvent  cet 
artiste  avec  Dominique  Fontana,  l'architecte 
et  J.-B.  Fontana  le  peintre.  =  Graveur. 

Fontana  (Horace),  frère  de  Flaminio.  E.  I. 

*  1540.  Urbin.  Miniature.  —  Excellent  peintre 
sur  porcelaine.  =  Vernis  parfait,  figures  et 
formes  de  la  plus  grande  beauté;  finesse  ex- 
traordinaire. 

Fontana  (Flaminio),  frère  d'Horace.  E.  I. 
'  1556.  Urbin.  Miniature  sur  porcelaine.  = 
Travailla  avec  son  frère;  fut  appelé  à  Flo- 
rence et  y  introduisit  la  bonne  méthode  de 
peindre  les  vases. 

Fontana  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1559.  Vé- 
rone. Histoire.  =  Il  paraît  s'être  occupé  long- 
temps à  la  cour  de  Vienne.  =  Graveur. 

Fontana  (Prosper).  E.  I.  1512-1597.  BO- 
LOGNE. Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Inn. 
Francucci  d'Imola;  seconda  le  Vaga  et  le  Va- 
sari  dans  leurs  travaux;  admis  par  le  pape 
Jules  III,  au  nombre  des  peintres  du  palais; 
donna  des  leçons  à  Louis  et  à  Augustin  Car- 
rache.  =  Déposition,  Venise  (signé  :  Prosper 
Fontane  faciebat).  —  Sainte  Famille  avec 
sainte  Cécile  et  sainte  Catherine,  Dresde.  — 
Jésus -Christ  mis  au  tombeau,  Bologne.  — 
Adoration  des  Mages,  Berlin.  =  Idées  fécondes 
et  hardies;  grande  facilité  dont  il  abusa;  re- 
gardé comme  un  des  meilleurs  peintres  de 
portraits  de  son  temps. 

Fontana  (Lavinie),  fille  de  Prosper.  E.  I. 
1552  (?)-1614.  Bologne.  Portrait  et  histoire.  = 
Elève  de  son  père;  appelée  quelquefois  Zappi 
du  nom  de  son  mari  ;  travailla  à  Rome.  Pro- 
tégée par  le  pape  Grégoire  XIII,  dont  elle  fut 
nommée  peintre.  =  Madeleine,  Rome.  —  Por- 
trait d'un  religieux,  Florence.  —  Jésus-Christ 
apparaissant  à  Madeleine,  ib.  —  Portrait  de 
femme,  ib.  —  Sainte  Famille,  Dresde.  —  Sa- 
maritaine, Naples.  —  Saint  François  de  Paule 
bénissant  un  enfant,  Bologne.  —  Vénus  et 
l'Amour,  Berlin.  =  Imita  son  père  pour  le 
coloris;  moins  heureuse  quant  au  dessin  et  à 
la  composition,  elle  le  surpassa  dans  le  por- 
trait par  un  fini  et  une  vérité  extraordinaires. 

Fontana  (Salvator).  E.  I.  *  xviie  siècle. 
Venise.  Histoire.  =  Travailla  à  Rome. 

Fontanes  (Mme  de).  E.  Fr.  *  1842.  Fleurs, 
fruits.  Peintre  sur  porcelaine. 

Fontebasso  (François -Salvator).  E.  I. 
1709  - 1769.  Histoire ,  portrait.  =  Elève  de 
S.  Ricci. 


Fontebuoni  (Anastase).  E.  I.*  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Elève  du  Passignano  ;  travailla  à 
Rome;  mort  très  jeune.  ==  Fresques,  Rome.— 
Le  petit  saint  Jean,  Florence. 

Fontenay  (  Alexis-Daligé).  E.  Fr.  1815. 
Paris.  Paysage.  =  Vue  prise  à  la  Guade- 
loupe. —  Vue  de  San-Pellegrino. 

Fontenay  (Louis-Henri  de).  E.  H.  1800. 
Amsterdam.  Genre,  portrait  et  miniature.  = 
Reconnaissance  de  François  Van  Mieris,Haar- 
lem. 

Fonteyn  ou  Fontyn  (Pierre).  E.  H.  1773- 
1839.  Dordrecht.  Portrait,  miniature,  etc.  = 
Elève  de  P.  Hofman  et  de  G.  Van  Leen.  = 
Bonne  ressemblance.  Dessinateur. 
Fonviiie.  E.  Fr.  f  1856.  Lyon.  Paysage. 
Foppa  (Vincent).  E.  I.  f  1492  (?).  Brescia. 
Histoire,  portrait.  =  Un  des  meilleurs  pein- 
tres de  son  époque  ;  on  pourrait  presque  le 
considérer  comme  le  fondateur  de  l'école  de 
Milan  où  il  séjourna.  =  Soin  exquis,  raccour- 
cis savants,  têtes,  costumes  et  coloris  vrais, 
bon  dessin  dans  le  nu,  mouvements  et  ex- 
pression faibles. 

Forbieinï  (Héliodore).  E.  I.  *  1568.  Vé- 
rone. Grotesques,  histoire,  portrait,  etc.  = 
Travailla  avec  B.  India.  =  Très  habile  dans 
les  grotesques. 

Forbin  (Louis-Nicolas-Ph.-A.,  comte  de). 
E.Fr.  1777-1841.  La  Roque  (Bouches  du  Rhône). 
Histoire  et  paysage.  =  Elève  de  Boissieu  et 
de  David.  =  La  religion  au  tribunal  de  l'in- 
quisition, Paris.  —  Intérieur  du  péristyle  d'un 
monastère,  ib.  —  Chapelle  dans  le  Colisée  à 
Rome,  ib.  (fig.  de  Granet). 

Forcester  (Les).  E.  An.  *  xviie  siècle.  En 
Angleterre.  Histoire.  =■  Peintres  sur  verre. 
Ford  (Samuel).  E.  An.  1805-1828.  Cork. 
Histoire.  =  Mort  prématurément  ;  donnait  de 
belles  espérances.  =  Le  génie  de  la  tragédie. 
Ford-Madox  Brown.  E.  An.  *  1840. 
Angleterre.  Histoire.  =  Mort  de  Marie 
Stuart. 

Forest  (Jean-B.).  E.  Fr.  1634-1712.  Paris. 
Paysage  et  genre.  =  Elève  de  P.  F.  Mola 
(peintre  italien)  ;  jouit,  dans  son  temps,  d'une 
réputation  non  méritée  ;  reçu  à  l'Académie, 
en  1674,  et  nommé  peintre  du  roi.  Sa  fille, 
Marie-Elisabeth,  épousa,  en  1699,  le  célèbre 
peintre  Nicolas  Largillière.  =  Effet  lourd  et 
faux,  coloris  mat  et  désagréable;  toutefois, 
on  doit  lui  reconnaître  du  style.  Ses  tableaux 
ont  poussé  au  noir  de  manière  à  les  dénaturer 
complètement. 

Forestier.   E.    Fr.    1755  (?)-1828.   NÉHOU 

(Manche).  Paysage,  figures,  marines,  etc.  = 

Inventeur  d'une  méthode  pour  apprendre  le 

dessin  de  la  figure. 

Forestier  (Adolphe),  fils  du  précédent. 
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E.  Fr.  *  1830.  Paris.  Histoire,  genre,  portrait, 
intérieurs,  etc.  =  Elève  de  Valenciennes  et 
de  Thibault.  Graveur. 

Forestier  (Henri-Joseph).  E.  Fr.  1787- 
1872.  Saint-Domingue.  Histoire.  =  Elève  de 
Vincent  et  de  David.  Mort  à  Paris.  =  Mort  de 
Jacob.  —  Funérailles  de  Guillaume-le-Conqué- 
rant. 

Forestier  (Marie-Anne-Julie).  E.  Fr.  1789, 
Paris.  Histoire,  genre  et  portrait.  =  Elève  de 
David  et  de  Debret.  =  Armide  et  Renaud.  — 
Assomption. 

Forge  (Claude  de  la).  E.  Fr.  *  xvme  siècle. 
=  Indiqué  en  qualité  de  maître  peintre  dans 
l'acte  de  mariage  de  Louise  Madeleine  Hor- 
themels  avec  Charles  Nicolas  Cochin,  en  1713 
Fori  (Lucien).  E.  I.  1694-1779.  Messine. 
Histoire.  =  Excellent  restaurateur  de  ta- 
bleaux; copiste  intelligent  et  bon  imitateur 
de  Polidore  Caravage. 

Forman  (L.).  E.  H.  Genre.  =  Détails  in- 
connus. 

Formentini  (Le).  E.  I.  *  XVIIIe  siècle. 
Paysage.  =  Ecole  de  Venise.  =  Marchesini 
étoffa  ses  tableaux. 

Fornaretto  (le).  V.  Comi. 
Fornari  ou  Moresini  (Simon).  E.  I.*XVIe 
siècle.  Reggio.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 
Fornenberg  (Alexandre    Van).    E.    FI. 
*  1658.  =  Etabli  à  Anvers  où  il  publia,  en  1658, 
un  ouvrage  sur  Quentin  Metzys;  il  s'y  intitule 
peintre;  on  ne  connait  aucun  ouvrage  de  lui. 
Forster  (Ernest).  E.  Al.  1800-1868.  Mun 
chen-Gosserstatt   (Saxe-Altenbourg).    His- 
toire. =Elève  de  Cornélius.  Plus  connu  comme 
historien  d'art.  =  Othon  le  Grand.  —  Travailla 
aux  fresques  de  Bonn  et  de  Munich. 

Fort  (Jean-Antoine-Siméon).  E,  Fr.  1793- 
1861.  Valence  (Drôme).  Paysage  et  aquarelle. 
=  Elève  de  Brune.  =  Etude  prise  à  Marly 
(aquarelle).  —  Chute  du  Doubs. 

Fortea  (Joseph).  E.  Es.  f  1751.  Aragon. 
Fleurs,  etc.  =  Elève  d'Apollinaire  Larraga  de 
Valence.  On  lui  doit  le  beau  monument  en 
perspective  de  la  cathédrale  de  Valence,  tra- 
vail qu'il  exécuta  avec  Hippolyte  Robira.  = 
Graveur. 

Forti  (Jacques).  E.  I.  *  1483.  Bologne.  His- 
toire et  portrait.  =  Ami  de  Marc  Zoppo  ;  tra- 
vailla beaucoup  avec  ce  dernier.  =  Inférieur 
à  Zoppo. 

Fortin  (Augustin-Félix).  E.  Fr.  1763-1832. 
HivStoire,  paysage  et  genre.  =  Elève  de  Le- 
comte.  Agréé  à  l'Académie  en  1789.  =  Invo- 
cation à  la  nature.  —  Un  satyre.  =  Statuaire. 
Fortin  (Charles).  E.  Fr.  1815-1865.  Paris. 
Paysage,  genre.  =  Elève  de  C.  Roqueplan  et 
de  Beaume.  =  Chouans,  Lille.  —  Tableaux, 
Nantes,  Bordeaux,  au  Luxembourg,  etc. 


Fortini  (Benoit).  E.  I.  1675-1732.  Fleurs, 
fruits  et  perspective.  =  Elève  de  B.  Bimbi  et 
de  J.  ChiavisteUi. 

Fortori  (Alexandre).  E.  I.  *  1568.  Arezzo. 
Histoire.  =  Ne  quitta  pas  la  Toscane. 

i  oi-i iin.-i  (Alexandre).  E.  I.  *1610.  Histoire. 
=  Elève  du  Dominiquin;  mort  très  jeune. 

Fortuny  (Mariano).  E.  Es.  1839-1874.  Reus 
(Catalogne).  =  S'établit  à  Rome  où  il  mourut 
de  la  fièvre  maligne  dans  la  fleur  de  l'âge.  = 
Artiste  qui  a  joui  d'une  grande  vogue.  Ses 
tableaux  se  sont  vendus  jusqu'à  90,000  fr.  Une 
aquarelle,  Y  Arabe  en  prières,  s'est  vendue 
20,000  fr. 

Forty  (Jean-Jacques).  E.  Fr.  1744-1800. His- 
toire. =  C'est  le  dernier  peintre  admis  dans 
l'ancienne  Académie  (1791).  =  Jacob  recon- 
naissant la  robe  ensanglantée  de  Joseph. 

Foschi  (Ferdinand).  E.  I.  *  xvnr3  siècle. 
Paysage.  =  Peintre  peu  connu;  établi  à  Bo- 
logne. =  Paysage  :  effet  de  neige,  Paris. 

Foschi  (Fra  Salvator).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Arezzo.  Histoire.  ==  Employé  à  Rome  par 
Vasari. 

Fossnto  (David-Antoine).  E.  I.1708.Morco. 
Paysage  (?)  et  histoire.  =  Peintre  à  fresque, 
très  estimé.  =  Graveur. 

Fossey  (Félix).  E.  Fr.  1826.  Paris.  His- 
toire, etc.  =  Elève  de  Blondel  et  de  L.  Co- 
gniet. 

Fossin  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1786.  Paris. 
Histoire. 

Foster  (Thomas).  E.  An.  1797-1826.  Ir- 
lande. Portrait.  =  Peintre  d'avenir  qui  se 
suicida.  =  Paul  et  Virginie. 

Foucaucourt  (Louis-Edouard  baron  de). 
E.  Fr.  *  1846.  Foucaucourt.  Paysage. 

Foucaud  (Aug.).  E.  Fr.  1786.  PÉRIGUEUX. 
Aquarelle.  =  Elève  de  Lacour.  =  Portrait  de 
Napoléon. 

Fouché  ou  Foucher  (Nicolas).  E.  Fr. 
*  1670.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  P.  Mi- 
gnard  ;  vivait  à  Paris.  Desplaces,  Audran  et 
Rochefort  ont  gravé  d'après  lui.  Graveur. 

Foucher  (Jean-François).  E.  Fr.  1761.  Pa- 
ris. Marine.  =  S'occupa  de  la  restauration 
des  tableaux. 

Fouchier  ou  Fouquier  (Bertrand  ou 
Bartram  de).  E.  H.  1609-1674.  Berg-op-Zoom. 
Genre  et  portrait.  =  Elève  de  Van  Dyck  à 
Anvers,  et  de  Jean  Bylert,  à  Utrecht.  Etudia 
à  Venise  et  à  Rome,  et  passa  quelque  temps  à 
Florence,  à  Paris  et  à  Anvers,  avant  de  reve- 
nir dans  sa  patrie.  =  Genre  de  ses  deux  maî- 
tres, du  Tintoret  qu'il  avait  étudié  en  Italie, 
et  d'Adrien  Brauwer,  dont  le  genre  avait  plus 
de  succès  à  cette  époque.  Il  a  peint  sur  verre. 

Fouet  (Jacques).  E.  Fr.  *  1664.  —  Reçu  à 
l'Académie  en  1664,  puis  rayé  pour  n'avoir 
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point  satisfait  aux  charges  de  sa  réception. 

Fougère  (Mllc  Amanda).  E.  Fr.  1821.  Cou- 
tances.  Portrait.  =  Elève  de  MM.  Steuben  et 
Monvoisin.  =  Marchande  de  buis. 

i- ou  i  ion  (Pierre).  E.  Fr.  *  1538.  Anvers.  = 
On  sait  qu'il  fut  au  service  de  M.  de  Boisy, 
amateur  des  arts,  en  1538,  époque  à  laquelle 
il  reçut  des  lettres  de  naturalisation  de  Fran- 
çois Ir. 

*  i- oui  ion  (Benjamin),  fils  de  Pierre).  E.  Fr. 

*  1583.  Portrait.  =  Neveu  et  successeur  de 
François  Clouet  dans  sa  place  de  peintre  or- 
dinaire du  roi.  =  Il  a  dessiné  un  nombre 
considérable  de  portraits  de  grands  seigneurs 
du  temps. 

Foullon-Yachot  (Lucile).  E.  Fr.  f  1865. 
Portrait,  miniature.  =  Elève  de  R.  Lefèvre. 
=  Portrait  de  Charles  X.  —  Portrait  de  Pi- 
card. 

Foulogne  (Alfred-Ch.).  E.  Fr.  1821.  Rouen. 
Histoire,  etc.  =  Elève  de  P.  Delaroche  et  de 
Gleyre.  =  Au  bord  d'une  source. 

Foulques.  E.  FI.  '  1081.  Liège.  Miniature. 
==  Maître  de  chapelle  de  l'abbaye  de  Saint- 
Hubert.  =  Peignait  délicatement. 

Foulquier  (Jean-A.-V.).  E.  Fr.  1822.  Pa- 
ris. Genre.  =  Elève  de  Pujol.  =  Plus  connu 
comme  dessinateur  sous  le  nom  de  Valentin. 

Fouque  (Jean-M.-B.).  E.  Fr.  1819.  Arles 
(Bouches  du  Rhône).  Histoire,  portrait,  genre. 
=  Peintre  du  roi  de  Siam. 

Fouquet.  E.  Al.  *  xix*  siècle.  Animaux. 

Fouquet  (Jacques).  E.  Fr.  *  xvnr  siècle. 
Histoire.  =  Deuxième  prix  de  l'Académie 
royale  de  peinture  de  France,  en  1691,  avec  : 
Abraham  quittant  la  ville  d'Haran  pour 
aller  dans  la  terre  promise. 

Fouquet  (Jean).  E.  Fr.  1415  (?)-1485  (?)• 
Tours.  Portrait  et  miniature.  =  Premier 
peintre  de  Louis  XI  ;  c'est  le  plus  ancien 
peintre  français  connu  qui  ait  occupé  cette 
charge.  En  1461,  il  peignit  le  portrait  du  feu 
roi  Charles  VII;  en  1470,  il  travailla  pour 
l'ordre  des  chevaliers  de  Saint-Michel;  en 
1474,  on  le  chargea,  ainsi  que  Michel  Colomb, 
imagier  du  roi,  de  faire  un  plan  de  tombeau 
pour  Louis  XI,  tombeau  que  ce  monarque 
voulait  faire  construire  avant  sa  mort  ;  on  le 
trouve  encore  cité  en  1475.  Jean  Lemaire  des 
Belges  et  Pellegrin  ont  célébré  ses  talents. 
Ses  ouvrages  sont  excessivement  rares.  Deux 
de  ses  fils,  Louis  et  François,  peignirent  éga- 
lement. =^  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus,  Anvers. 
—  Miniatures  d'une  traduction  française  de 
l'histoire  des  juifs,  par  Josèphe,  Paris.  —  Les 
archives  communales  de  Roubaix  contiennent 
aussi  la  mention  d'un  livre  d'heures  peint  par 
Jean  Fouquet  pour  Isabeau  de  Roubaix,  fon- 
datrice de  l'hôpital  de  Sainte-Elisabeth.  = 


Style  remarquable.  Il  peignit  beaucoup  en 
miniature.  Le  tableau  d'Anvers  est  celui  oùr 
suivant  la  tradition,  l'artiste  peignit  la  Vierge 
sous  les  traits  d'Agnès  Sorel. 

Fouquet  (Louis-Socrate).  E.  Fr.  1795. 
Paris.  Miniature.  Peintre  sur  porcelaine  et 
émail.  =  Sainte  Famille  (d'après  Murillo).  — 
Sainte  Cécile  (d'après  C.  Dolci). 

Fouquet  (Louis-Vincent).  E.  Fr.  Orléans 
(Loiret).  1803-1869.  Histoire,  genre,  etc.  = 
Elève  de  Decamps.  =  Confidences  de  femme» 
près  d'une  citerne  (Egypte). 

Fouqueur  (Jean-Louis).  E.  Fr.  1786.  Tier- 
ceville  (Calvados).  Histoire,  portrait.  =  Saint 
Vincent  de  Paul,  Vannes.  —  Portrait  de 
Louis  XVIII. 

Fouquières  (Jacques).  E.Fr.  1580  (?)-1659. 
Anvers.  Paysage.  =  Elève  de  Momper,  de 
J.  Breughel  et  de  Rubens.  Il  est  également 
inscrit  dans  la  corporation  bruxelloise,  en 
1616,  comme  maître  peintre  élève  d'un  cer- 
tain Arnould  Van  Laken.  En  1614  il  avait  été 
reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers.  Il 
travailla  quelque  temps  à  la  cour  de  l'électeur 
Palatin;  de  là  et  vers  1621,  croit-on,  il  partit 
pour  la  France  où  il  fut  protégé  et  anobli  par 
Louis  XIII,  après  avoir  été  naturalisé  Fran- 
çais. Il  avait,  par  ordre  de  ce  prince,  parcouru 
la  France  pour  en  peindre  les  principales 
villes;  ces  vues  étaient  destinées  au  Louvre. 
Sa  magnificence  poussée,  dit-on,  à  l'excès,  et 
sa  faveur,  excitèrent  entre  lui  et  le  Poussin 
une  rivalité  par  suite  de  laquelle  ce  dernier 
se  décida  à  quitter  la  France  pour  l'Italie. 
Fouquières  tomba  plus  tard  en  disgrâce  et 
finit  ses  jours  dans  la  plus  profonde  misère, 
chez  un  peintre  obscur  nommé  Sylvain,  qui 
l'avait  recueilli.  Un  autre  artiste,  son  compa- 
triote, Van  Plattenberg  (Plate-Montagne),  le 
fit  enterrer  à  ses  Irais.  Il  fut  le  maître  de 
Philippe  de  Champagne.  =  Paysage  :  chasse 
au  cerf,  Berlin.  —  Paysage  :  une  chasse,  Co- 
penhague. =  Beaucoup  de  naturel,  effet  agréa- 
ble et  vrai;  coloris  remarquable  et  dessin 
très  pur.  Rubens  l'a  quelquefois  employé. Gra- 
veur. 

Foui»  (Pierre  Du),  dit  de  Salzea.  E.  FL 
1545  (?).  Liège.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Lambert  Lombard.  Il  fut,  sur  la  fin  de  ses 
jours,  portier  de  l'hôpital  Saint-Jacques,  à 
Liège,  où  il  est  mort.  =  Saint  Michel,  Liège. 
—  Descente  de  croix,  ib.  (ce  tableau  porte  la 
date  de  1610).  =  On  cite  comme  un  des  chefs- 
d'œuvre  de  Du  Four  le  tombeau  de  l'évêque 
Gérard  de  Groesbeck,  portant  la  date  de  1580 
et  des  vers  de  Lampsonius;  ce  tableau  se 
trouvait  dans  l'ancienne  cathédrale  à  Liège, 
où  l'on  voyait  encore  un  tableau  de  Du  Four 
représentant  Jésus  au  Jardin  des  Olives.  = 
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Cet  artiste  a  laissé  un  nombre  considérable 
de  tableaux  qui  ont  tous  perdu  leur  couleur. 

Fourau  (Hugues).  E.  Fr.  1803-18G8.  Paris. 
Histoire,  portrait  et  paysage.  =  Elève  de  Gué- 
rin  et  de  Gros.  =  Mort  de  Grégoire,  patriar- 
che grec.  —  Mariage  de  Tobie. 

Fourcaud  (Adolphe).  E.  FI.  f  1849.  Liège. 
Fleurs,  fruits,  aquarelle.  =  Peintre  sur  por- 
celaine. 

Fourmois  (Théodore).  E.  FI.  1814-1871. 
Presles.  Paysage.  =  Le  marais  (figures  de 
T'Shaggeny).  —  Les  bords  de  l'Amblève.  —  Le 
moulin,  Bruxelles. 

Fourmond  (Mlle  Coralie  de).  E.  Fr.  1803 
1853.  Histoire. 

Fournel  (Mlle).  E.  Fr.  *  1842.  Genre.  =  La 
réprimande. 

Foumier,  aine.  E.  Fr.  *  1691.  Un  des  fon- 
dateurs et  professeurs  de  l'Académie  de  Bor- 
deaux, en  1691. 

Fournier  (Jean).  E.  Fr.  f  1765.  France. 
Histoire,  portrait.  =  Premier  prix  de  l'Aca- 
démie royale  de  peinture  de  France,  en  1737 
avec  Samson  surpris  chez  Dalila  par  les 
Philistins.  Il  était  élève  de  Fr.  de  Troy  et 
alla  s'établir  à  La  Haye  où  il  fut  reçu  dans  la 
confrérie  Pictura,  en  1747.  =  On  cite,  comme 
une  de  ses  meilleures  œuvres,  les  Officiers 
bourgeois  du  drapeau  bleu,  tableau  qui  se 
voyait  autrefois  au  lieu  de  réunion  de  cette 
compagnie  d'archers.  Renommé  comme  pein- 
tre de  portraits. 

Fournier  (Jean-Auguste).  E.  Fr.  1790. 
Vincennes.  Portrait  et  miniature. 

Fournier  (Charles-Louis).  E.  FI.  Ypres. 
1730-1803.  =  Plutôt  connu  comme  littérateur. 
Se  rendit  à  Paris  pour  y  exercer  l'art  de  la 
peinture,  mais  il  parait  qu'il  s'y  livra  à  des 
travaux  dramatiques. 

Fournier  (Jean-B.  F.  de).  E.  Fr.  1798-1864. 
Ajaccio.  Vues,  etc. 

Fournier  des  Ormes  (Charles).  E.  Fr. 
1778-1850.  Paysage.  =  Elève  de  Hubert  Ro- 
bert. =  Effet  d'orage.  —  Vue  de  Chartres. 

Fox  (Charles).  E.  An.  1749-1809.  Falmouth. 
Paysage  et  portrait.  =  Etudia  la  littérature 
et  le  dessin  dans  sa  jeunesse  ;  se  fit  libraire  ; 
perdit  presque  toute  sa  fortune  dans  un  in- 
cendie ;  se  mit  à  peindre  afin  de  gagner  sa 
vie  ;  parcourut  toute  la  Suède,  la  Norwège  et 
une  partie  de  la  Russie,  à  pied,  en  dessinant 
tous  les  sites  sauvages  ou  pittoresques  de  ces 
différents  pays;  revenu  dans  sa  patrie,  ses 
paysages  et  ses  portraits  eurent  du  succès; 
mort  à  Bath.  =  Connaissances  étendues  dans 
la  langue  et  la  littérature  persanes. 

Foyatier.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire. 

Fra  Bartolommeo.  V.  Barthélémy  de 
Saint-Marc. 


Fra  Bastiano  ou  Sebastiano.  V.  Lu- 

ciano. 

Fraeanzani  (François).  E.  I.  f  1657  (?). 
Naples.  Histoire.  =  Elève  de  Ribera;  épousa 
la  sœur  de  Salvator  Rosa  et  eut  l'honneur  de 
donner  des  leçons  à  ce  grand  peintre;  appar- 
tint à  la  société  des  Compagnons  de  la  mort; 
la  pauvreté  lui  fit  commettre  des  crimes  pour 
lesquels  il  fut  condamné  à  mort.  Une  main 
inconnue  lui  procura  du  poison  afin  de  l'arra- 
cher à  la  honte  de  l'échafaud.  =  Des  lutteurs, 
Madrid  (indiqué  au  catalogue  de  ce  musée 
avec  le  prénom  de  César).  =  Beau  coloris, 
faire  assez  grandiose. 

Fraccassini  (Charles).  E.  I.  f  1868.  Rome. 
Histoire. 

Fra  Clierubino.V.Monsignori  (Jérôme). 

Fradelle  (Henri-J.).  E.  An.  1778-1865.  His- 
toire. =  Leicester  et  Amy  Robsart. 

Fra  Giovanni  da  Fiesole.  V.  Fiesole. 

Fra  Girolaino.  V.  Monsignori. 

Fragonard  (Jean-Honoré).  E.  Fr.  1732- 
1806.  Grasse  (Provence).  Histoire,  genre,  por- 
trait, paysage,  etc.  =  Elève  de  Chardin,  puis 
de  Fr.  Boucher  ;  quitta  la  place  de  clerc  de 
notaire  pour  s'adonner  à  la  peinture  ;  visita 
l'Italie,  après  avoir  obtenu  le  grand  prix  de 
l'Académie  ;  à  son  retour,  fut  agréé  à  cette 
société;  visita  l'Italie  une  seconde  fois,  y  fut 
bien  reçu  par  le  pape  Ganganelli  et  y  exécuta 
un  grand  nombre  de  dessins;  à  son  retour  il 
abandonna  les  grands  sujets  d'histoire  pour 
le  genre  et  devint  le  peintre  à  la  mode;  mal- 
heureusement la  plupart  de  ses  sujets  sont 
extrêmement  licencieux  ;  perdit  toute  sa  for- 
tune à  la  révolution,  ne  peignit  plus  et  mou- 
rut malheureux.  =  La  famille  du  fermier, 
Saint-Pétersbourg.  —  Callirrhoé,  Paris.  — 
Paysage,  ib.  —  La  leçon  de  musique,  ib.  =  Un 
peu  trop  d'affectation  dans  ses  figures  et 
dans  sa  manière  de  grouper;  composition  plus 
noble,  plus  raisonnée  et  plus  poétique  que 
celle  de  son  dernier  maître;  pinceau  plein  de 
grâce  et  de  magie,  touche  un  peu  indécise, 
style  agréable  sans  caractère  déterminé, 
coloris  factice  et  peu  vigoureux;  négligea, 
afin  de  plaire  à  son  siècle,  les  plus  belles 
parties  de  l'art.  Dessinateur  et  graveur.  = 
Ventes  :  V.  Dubarry  (1774),  deux  paysages, 
1,460 1.  -  V.  Randon  de  Boisset  (1777),  Visita- 
tion de  la  sainte  Vierge,  7,030  1.  —  V.  Marin 
(1790),  Vue  d'une  forêt,  160  1.  =  V.  Saint- 
Victor  (1823),  Paysage,  73  fr.  —  V.  Vasserot 
(1845),  La  déclaration  et  Le  serment,  1,025  fr. 
— V.  Baroilhet  (1855,  L'heureuse  mère,  1,180  ir. 

—  V.  Monbrun  (1861),  La  séduction,  1,010  fr. 

—  V.  Pembrocke  (1862),  Retour  des  champs, 
810  fr.  —  V.  de  Morny  (1865),  V escarpolette, 
30,200  fr.  —  M.  V,  Le  souvenir,  35,000  fr.  — 
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V.  Didier  (1868),  Baigneuses,  950  fr.  —  Même 
V.  Le  retour  au  logis.  1450  fr.  —  V.  San  Do- 
nato  (1870),  La  fontaine  d'amour,  31,500  fr. 
-7  V.  Pereire  (1872),  La  main  chaude  et  le 
cheval  fondu,  les  deux,  10,400  fr.  =  V.  à 
Paris  (1874),  Le  premier  baiser,  8,200  fr.  — 
V.  Marcille  (1876),  La  fuite  à  dessein,  22,000  fr. 

Fragonard  (Mme).  E.  Fr.  1745-1823.  Mi- 
niature. =  On  indique  comme  provenant  de 
cette  artiste,  une  jolie  miniature  qui  a  paru 
en  1783  à  la  vente  Dubois.  =  Portrait  de 
M.  Trouard,  fils,  Besançon. 

Fragonard  (Alexandre-Evariste),  fils  de 
Jean-Honoré.  E.  Fr.  1783-1850.  Grasse  (Pro- 
vence). Histoire.  =  Elève  de  David.  = 
François  Ier  armé  chevalier,  Versailles.  — 
Henri  IV  chez  Gabrielle,  peintures  décoratives 
au  Louvre.  =  Statuaire. 

Fragonard  (Théophile),  fils  d'Alexandre 
Evariste.  E.  Fr.  *  1831.  Histoire  et  genre. 

Fraisinger  (Gaspard).  E.  Al.  *  1590.  In- 
golstadt.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Graveur. 

Fra  Lippi.  V.  Lippi. 

Framery  (Lois.  de).  E.  FI.  *  1500.  =  Elève 
de  Jean  du  Jonquoit.  Il  avait  été  à  Milan  où  il 
avait  étudié  chez  un  certain  Bernard. 

Français  (François-Louis).  E.  Fr.  1814. 
Plombières.  Histoire,  paysage.  =  Elève  de 
Gigoux  et  de  Corot.  =  Tableaux  dans  les 
musées  de  Plombières,  Tours,  Bordeaux,  Epi- 
nal,  Nantes,  etc.  Peintures  décoratives  à  l'é- 
glise de  la  Trinité,  Paris. 

Francart  (François).  E.  Fr.  1622-1672.  Dé- 
cors, ornements.  =  Renommé  dans  son  genre. 

France  (Léonard  de).  E.  FI.  1735-1805. 
Liège.  Tous  les  genres  excepté  les  marines. 
—  Elève  de  Jean-Bernard  Coclers,  peintre 
hollandais,  mais  qui  habita  longtemps  Liège. 
Il  fit  un  mémoire  sur  la  nature  et  l'emploi  des 
couleurs,  qui  fut  couronné  à  Paris,  en  1789; 
s'occupa  six  ans  à  Rome,  visita  toute  l'Italie 
et  la  France.  Premier  professeur  à  l'Acadé- 
mie de  Liège,  et  plus  tard  professeur  de  l'é- 
cole centrale  du  département  de  l'Ourthe.  Ses 
tableaux  existent  dans  des  collections  parti- 
culières à  Liège.  =  Il  possédait  à  un  haut 
degré  l'art  de  peindre  la  perspective  aérienne 
et  le  clair-obscur.  =  Ventes  :  V.  Boittelle 
Abolition  de  la  servitude. L'ordonnance  royale 
est  affichée  à  la  porte  de  l'église  ;  le  curé  en 
donne  lecture  à  des  paysans,  3,000  fr. 

Francesca  (Pierre  Délia),  dit  Pierre 
Borghese.  E.  I.  Vers  1410-1494  (?).  Borgo 
di  San  Sepolcro  (Toscane).  Histoire,  por- 
trait. =  Ce  fut  par  reconnaissance  pour  les 
soins  et  le  dévouement  de  sa  mère  que  ce 
peintre  adopta  le  nom  qu'il  porte  et  qu'on 
lui  donnait  dans  son  enfance  (Pierre  fils  de 


Françoise).  Etudia  les  mathématiques  avec 
beaucoup  de  succès  et  ne  réussit  pas  moins 
bien  dans  la  peinture;  décora  le  palais  du 
duc  d'Urbin,  travailla  à  Pesaro,  puis  a  An- 
cône,  pour  le  duc  de  Ferrare;  fut  appelé  à 
Rome  par  le  pape  Nicolas  V,  peignit  au  Va- 
tican des  fresques  que  remplacèrent  celles  de 
Raphaël,  et  perdit  la  vue,  par  accident,  à 
l'âge  de  60  ans.  =  Le  songe  de  Constantin, 
Arezzo.  =  Portrait  de  Frédéric  de  Monte- 
feltro,  prince  d'Urbin,  Florence.  —  Baptiste 
Sforza,  femme  du  précédent,  ib.  —  Saint  Jé- 
rôme avec  le  donateur  du  tableau,  Venise 
(signé  :  Hier.  Amadi  Aug.  f.  Pétri  de  Burgo 
Soi  Sepulcri  opus).  — Portrait  de  femme,  Lon- 
dres. =  Bonne  entente  des  effets  de  lumière 
et  des  raccourcis.  Après  être  devenu  aveugle, 
Francesca  reprit  l'étude  des  mathématiques 
et  composa  plusieurs  traités  de  géométrie  et 
de  perspective.  On  croit  qu'il  mourut  à  l'âge 
de  86  ans. 

Franceschi  (Paul),  dit  le  Fiammingo. 
E.  FI.  1540-1596.  Anvers.  Histoire,  paysage, 
portrait  et  animaux.  =  Le  véritable  nom  de 
cet  artiste  paraît  avoir  été  Franchoys  changé 
en  Franceschi,  par  les  Italiens.  On  croit  qu'il 
vint  très  jeune  à  Venise  où  il  étudia  sous  le 
Tintoret  et  fut  appelé  à  seconder  ce  grand 
artiste;  cette  circonstance  prouve  le  degré 
de  talent  où  il  était  parvenu,  car  Robusti  ne 
prodigua  pas  cette  faveur  ;  on  ne  cite  guère 
que  deux  Flamands  qui  l'aient  obtenue ,  Mar- 
tin De  Vos  et  Paul  Franceschi.  Le  sénat  véni- 
tien lui  commanda  un  grand  tableau  dont  on 
fut  très  satisfait  et  qui  a  été  gravé.  Il  repré- 
sentait le  pape  Alexandre  III  bénissant  le 
doge  Zinni  qui  part  pour  aller  combattre 
V empereur  Frédéric.  =  Descente  de  croix, 
Venise.—  Saint  Jean  prêchant  dans  le  désert, 
ib.  —  Jésus-Christ  mort  sur  les  genoux  de  sa 
mère,  Munich.  =  Il  peignit  pour  l'empereur 
Rodolphe  II  des  sujets  d'histoire  et  des  pay- 
sages qui  lui  firent  une  bonne  réputation. 
Mort  à  Venise.  Coloris  remarquable;  bon  des- 
sin ;  du  goût,  un  peu  de  froideur. 

Franceschiello  ou  Franceschetto. 
V.  Mura. 

Franceschini  (Balthasar),  dit  le  Vol- 
terrano.  E.  1. 1611-1689.  VOLTERRE.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Côme  Daddi  et  de 
M.  Rosselli  ;  travailla  beaucoup  à  Florence, 
s'occupa  à  Rome.  =  Sainte  Catherine  devant 
le  crucifix,  Florence.  —  Portrait  d'homme, 
ib.  —  Amour  dormant  (fresque),  ib.  —  Amour 
vénal  (fresque),  ib.  =  Composition  parfaite- 
ment entendue;  dessin  grandiose  et  correct; 
invention  sage,  perspective  savante,  coloris 
éclatant  et  harmonieux. 

Franeescliini  (Marc-Antoine).  E.  I.  1648- 
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1729.  Bologne.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
deJ.  B.  Galli,  puis  deC.  Cignani,son  ami, son 
parent  et  son  compagnon  fidèle  ;  s'occupa  à 
Bologne,  à  Gênes,  en  1702,  puis  en  1714  ;  ap- 
pelé à  Madrid  et  dans  plusieurs  autres  cours, 
Franceschini  ne  voulut  jamais  quitter  son 
pays.  =  Rebecca  recevant  les  présents  d'A- 
braham (peint  à  l'âge  de  80  ans),  Gènes.  — 
Annonciation,  Venise  (signé  :  M.  A.  F.  fecit 
anno  Domini  1726,  aetatis  suae  78  complec- 
torum).  —  Naissance  d'Adonis,  Dresde.  — 
Madeleine  repentante  (chef-d'œuvre),  ib.  — 
Cupidon.  Florence.  —Annonciation,  Bologne. 
—  Saint  Antoine  de  Padoue,  ib.  —  Fresques, 
ib.  —  Madeleine  pénitente,  Vienne.  —  La 
charité  romaine  (paysage  de  Louis  Quaini), 
ib.  —  Saint  Charles  Borromée  communiant 
les  pestiférés,  ib.  —  Diane  chasseresse,  Co- 
penhague. =  Touche  recherchée  et  précise, 
pinceau  facile  et  plein  de  goût,  coloris  frais. 

Franceschini  (Jacques),  fils  de  Marc- 
Antoine.  E.  I.  1672-1745.  Histoire.  =  Accom- 
pagna son  père  à  Gênes;  quitta  de  bonne 
heure  la  peinture  pour  l'étude  de  la  théologie 
et  devint  chanoine.  =  Style  de  son  père. 

Franceschini  (Mathieu).  E.  I.  *  1745.  TU- 
RIN. Histoire.  =  Florissait  dans  sa  ville  na- 
tale. 

Francesco  (le  père).  E.  I.  *  1600.  Histoire. 
=  Religieux  du  mont  Cassin  et  peintre  sur 
verre,  à  Pérouse. 

Francesco  de  Borgo.  E.  I.  *  1446. 
Borgo.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Sa 
manière  se  rapproche  tellement  de  celle  de 
Pierre  délia  Francesca,  qu'on  doute  si  ces 
deux  peintres  ne  sont  pas  les  mêmes  ou  tout 
au  moins  si  Francesco  de  Borgo  n'est  pas  un 
élève  ignoré  de  délia  Francesca. 

Francesco  de  Citta  di  Castello. 
E.  I.  *xvie  siècle.  Citta  di  Castello.  Histoire. 
=  On  le  croit  élève  de  P.  Perugin.  =  Belle 
perspective. 

Francesco  de  Florence.  E.  I.  *  XVe 
siècle.  Florence.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  don  Lorenzo. 

Francesco  de  Forli.    V.    Modigliano. 

Francesco  de  Mantoue.  E.  I.  *  1663. 
Fleurs  et  fruits.  =  Détails  inconnus. 

Francesco  de  Milan.  E.  I.  *  1540.  Ml- 
lan.  Histoire.  =  Ecole  du  Titien. 

Francesco  de  Sienne.  E.  I.  *  XVIe  siè- 
cle. Sienne.  Histoire,  portraits  et  ornements. 
=  Elève  de  Balthazar  Peruzzi. 

Francesco  di  Giorgio.  E.  I.  *  1470. 
Sienne.  Histoire,  portrait.  =  Architecte  cé- 
lèbre, bon  sculpteur  et  peintre  médiocre. 

Francesco  di  Maestro  Giotto.  E.  I 
*  xive  siècle.  Histoire.  =  Elève  de  Giotto. 

Francesco  d'Imola.  V.  Bandinelli. 


Francesco  di  Simone,  fils  de  maître 
Simon.  E.  I.  f  1360  (?).  Histoire.  =  Elève  de 
son  père. 

Francesco  d'Urbin.  E.I.  *1575.  Urbin. 
Histoire.  =  Ecole  du  Barocci;  alla  fort  jeune 
en  Espagne,  y  fut  nommé  peintre  de  la  cour 
et  y  travailla  à  l'Escurial.  Mort  à  la  fleur  de 
l'âge.  =  Artiste  d'un  grand  génie  et  d'un 
talent  supérieur. 

Francesco- An  ton io  de  Sienne.  E. 
I.  *  1614.  Sienne.  Histoire.  =  On  le  croit  élève 
du  Vanni  ou  du  Salimbeni.  =  Expression  bien 
sentie. 

Francesco  (Benjamin  de).  E.  I.  f  1869. 
Naples.  Paysage. 

Francheviile  (Guillaume  de).  E.  Fr. 
*  xive  siècle.  =  Peintre  verrier,  travailla  avec 
Jean  de  Beaumes,  en  1390,  à  la  décoration  du 
château  d'Argilly,  en  Bourgogne. 

Francheville  ou  Franque ville  (Pierre 
de).  E.  Fr.  1553  (?)-1615.  Paris.  =  Plus  connu 
comme  sculpteur  ayant  travaillé  avec  Jean 
de  Bologne.  Baldinucci  cite  de  lui  plusieurs 
peintures  :  deux  madones;  les  quatre  élé- 
ments; les  portraits  de  Henri  IV,  de  Ferdi- 
nand Ier  et  de  Jean  de  Bologne.  Il  fut  égale- 
ment mathématicien  et  anatomiste. 

Franchi  (Antoine).  E.  I.  1634-1709.  Luc- 
ques.  Histoire.  =  Elève  du  Volterrano  ;  résida 
à  Florence  et  travailla  beaucoup  pour  la  cour. 
Auteur  d'un  bon  ouvrage  intitulé  :  Théorie  de 
la  peinture.  Son  fils,  Joseph,  fut  un  peintre 
d'assez  de  mérite;  un  autre  de  ses  fils,  Mar- 
gherita,  peignit  également.  =  Moins  estimé 
que  son  condisciple  Ulivelli;  il  est  pourtant 
plus  soigneux  et  plus  correct. 

Franchi  (César).  E.  I.  f  1615.  Pérouse. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  C.  Angeli.  =  Ses  ta- 
bleaux à  petites  figures  étaient  pleins  de 
mérite. 

Franchi  (Laurent).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Elève  de  Camille  Procaccini. 

Franchi  (Romuald).  E.  I.  *xixe  siècle.  His- 
toire. . 

Franchini  (Nie).  E.  I.  1704-1783.  SIENNE. 
Histoire.=Excellent  restaurateur  de  tableaux 
et  bon  connaisseur.  —  Beaucoup  de  tableaux 
à  Sienne. 

Franchoys  (Lucas),  le  Vieux,  dit  de  Ma- . 
Unes.  E.  FI.  1574-1643.  Malines.  Histoire, 
portrait.  =  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc, 
en  1599,  à  Malines,  où  il  fit  ses  premières 
études.  Se  mit  à  voyager  et  resta  six  ans 
absent,  récoltant  honneurs  et  argent.  C'est 
ainsi  qu'il  obtint  le  titre  de  peintre  de  la  cour 
de  France  et  de  celle  d'Espagne.  En  1605  il 
était  de  retour  à  Malines  où  il  se  maria.  Doyen 
de  la  gilde  en  1613,  1625,  1632,  1634,  1637  et 
1640.  Sa  sœur  Cornélie  épousa  le  sculpteur  et 
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enlumineur  Henri  Fayd'herbe  et  devint  la 
mère  du  célèbre  Luc  Fayd'herbe  ;  elle  épousa 
en  secondes  noces  un  autre  artiste  dans  les 
mêmes  branches,  Maximilien  Labbé.  Sa  fille 
devint  la  femme  d'Eloi  Bonnejonne,  de  Châte- 
let.  Eloi  était  musicien,  et,  comme  tel,  caril- 
lonneur  de  Saint-Rombaut.  Il  apprit  à  dessi- 
ner chez  son  père,  devint  assez  bon  artiste, 
entra  dans  la  corporation  des  peintres,  en 
1650,  se  remaria  en  1G63  et  mourut  en  1695.  = 
La  Pentecôte,  Malines  (église  Saint-Jean,  trip- 
tyque, volets  de  Luc  le  jeune.  —  Portrait  de 
Philippe  Snoy,  ib.  (musée).  —  Portrait  de 
Fayd'herbe,  sculpteur  flamand,  Bruxelles.  = 
Manière  agréable,  dessin  correct.  =  Ventes  : 
V.Vervoort(1746),  Elévation  de  la  croix,  140  fl. 
Franchoys  (Luc),  le  Jeune,  dit  Fran- 
çois, fils  de  Luc,  le  Vieux.  E.  Fl.  1616-1681. 
Malines.  Histoire.  =  Elève  de  son  père  dont 
il  devint  de  bonne  heure  le  collaborateur,  se 
chargeant  surtout  des  draperies  dans  les  por- 
traits ;  se  rendit  à  Anvers  pour  s'y  perfection- 
ner dans  l'atelier  de  Rubens.  Là  il  comprit  le 
temps  qu'il  avait  perdu  en  fesant  de  la  petite 
peinture  et  à  force  de  travail  il  transforma 
son  talent.Revint  à  Malines,y  fut  admis  en  1655 
dans  la  corporation  dont  il  fut  doyen  en  1663. 
Fit  un  voyage  en  France  où  il  reçut  des  com- 
mandes pour  un  grand  nombre  de  portraits. 
A  son  retour  il  eut  à  souffrir  de  la  rivalité  et 
des  calomnies  du  peintre  Jean  Verhoeven. 
Protégé  par  les  Carmes  chaussés  et  par  l'ar- 
chevêque Alphonse  de  Berghes  dont  il  fut 
nommé  peintre.  Sa  vie  privée  ne  fut  pas  tou- 
jours exempte  de  reproches  et  c'est  probable- 
ment à  cette  cause  qu'il  faut  attribuer  le  mé- 
diocre état  de  fortune  dans  lequel  il  vécut 
longtemps.  Il  se  maria  à  l'âge  de  52  ans  et  eut 
huit  enfants.  Il  était  très  actif  et  s'occupait 
de  son  art  avec  le  plus  grand  amour.  =  Le 
pape  Honorius  NI  approuvant  la  règle  des 
Carmes,  Malines,  (musée).  —  St-Onuphre,  ib. 
=  Portrait  de  Corneille  Huysmans,  ib.  -  Et 
autres,  ib.  =  Martyres  de  saint  Laurent  et 
de  saint  Jean,  ib.  (église  Ste-Catherine).  — 
Assomption ,  ib.  (Grand  Béguinage,  chef- 
d'œuvre).  —  Tableaux  dans  les  principales 
églises  de  Malines.  —  Education  de  la  Vierge, 
Anvers.  —  Apparition  de  la  Vierge  à  saint 
Simon  Stock,  ib.  (attribué  par  erreur  à  Luc 
le  père).  —  Tableaux,  Hanswyck.  =  Compo- 
sition hardie,  coloris  puissant,  mais  exagéré 
et  un  peu  rougeatre;  manque  d'originalité 
excepté  dans  le  nu  et  dans  la  représentation 
des  enfants  ou  des  anges  ;  dessin  facile  mais 
manquant  de  sévérité;  costumes  et  ciels 
sans  goût;  manque  de  naturel.  Achtschelling, 
van  Artois,  van  Ehrenberg,  de  Momper, 
E.  Smeyers,  ont  été  ses  collaborateurs. 


Franchoys  (Pierre),  dit  François,  fils 
de  Luc,  le  Vieux.  E.  Fl.  1606-1654.  Malines. 
Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève  de  son  père, 
puis  de  Gérard  Zegers  à  Anvers.  Etait  revenu 
à  Malines  en  1635.  Il  voyagea  en  France.  Son 
talent  pour  le  portrait  lui  fit  obtenir  la  pro 
tection  de  l'archiduc  Léopold  d'Autriche.  La 
patrie  l'attira  de  nouveau  et,  en  1646,  on  le 
retrouve  dans  sa  ville  natale  ;  en  1649,  seule- 
ment, il  y  fut  inscrit  dans  la  corporation  ar- 
tistique. Franchoys  était  également  bien  doué 
comme  musicien  et  sa  personne,  son  carac- 
tère, son  esprit,  son  éducation  le  rendirent 
un  des  hommes  les  plus  estimés,  les  plus 
aimés  et  les  plus  recherchés  de  son  temps  et 
de  son  pays.  =  Portrait  d'une  prieure,  abbaye 
de  Tongerloo.  —  Portrait  de  Luc  Fayd'herbe, 
Malines  (musée).  —  Portrait  de  Gilbert  Mut- 
saerts,  prémontré,  Lille  (signé  :  Peeter  Fran- 
choys pinxit  1645).  —  Le  Christ  en  croix.  Liège. 
—  Un  homme  d'armes  tenant  un  pistolet, 
Dresde  (signé  :Pr  Francoys  Pinx).  =  Beau- 
coup de  fini,  bon  dessin,  coloris  vif  et  naturel. 
Composition  facile  et  originale,goùt  excellent. 

Franchoys  (Paul).  V.  Franceschi. 

Francia  (François  Th.  L.).  E.  Fr.  1772- 
1839.  Calais.  Marine.  =  Secrétaire  perpétuel 
de  la  société  des  aquarellistes  de  Londres. 

Francia  (Alexandre-F.),  fils  du  précédent. 
E.  Fl.  *  1865.  Marine.  =  Naufrage  de  VAmphi- 
trite.  —  Promenade  sur  la  plage.  —  Entrée 
du  port  de  Calais,  Bruxelles. 

Francia  (Dominique).  E.  I.  1702-1758.  Bo- 
logne. Architecture  et  décorations.  =  Elève 
de  Ferdinand  Galli  di  Bibiena,  qu'il  seconda 
à  Vienne  ;  architecte  et  peintre  du  roi  de 
Suède  ;  visita  le  Portugal  et  l'Allemagne  et 
revint  mourir  dans  sa  patrie. 

Francia.  V.  Raibolini. 

Franciabigio.  V.  Bigio. 

Francione  (Pierre).  E.  I.  *  1521.  Histoire. 
=  Vivait  en  Italie.  =  Tableaux,  Naples.  = 
Talent  supérieur. 

Francisque.  V.  Mile. 

Francisquito.  E.  Es.  1681-1705.  VALLA- 
dolid.  Histoire,  paysage.  =  Elève  de  L.  Gior- 
dano;  suivit  son  maître  à  Naples,  en  1702. 
Mort  subitement.  =  Assomption,  Naples.  = 
Composition  et  invention  faciles  et  supérieu- 
res; imita  son  maître  pour  le  coloris. 

Franck.  E.  H.  *  1790.  Frise.  Paysage.  = 
Travaillait  à  Bennebroek,  près  de  Haarlem. 

Franck  (C.  F.).  E.  H.  1758-1816.  ZWOLLE. 
Paysage.  ==  Avant  de  peindre  le  paysage,  il 
exécutait  des  ornements  pour  les  tapissiers  ; 
il  exerçait  cet  art  à  Leeuwarden.  Plus  tard  il 
s'établit  près  de  Haarlem.  =  On  lui  reproche 
de  n'avoir  pu  imiter  la  nature. 

Franck  (Jean-Guillaume).  E.  H.  1720  (?)- 
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1761.  La  Haye.  Histoire,  fleurs,  fruits  et 
oiseaux.  =  Inscrit  dans  la  corporation  des 
peintres,  à  La  Haye,  en  1745.  =  Il  a  fait  aussi 
des  copies  d'après  Berchem,  Potter,  Wy- 
nands,  etc. 

Franck  (Jean-Ulric).  E.  Al.  1603-1680. 
Kaufbeuren  (Souabe).  Histoire.  =  Mort  à 
Augsbourg.  =  Graveur. 

Franck  (François-Frédéric),  fils  de  Jean 
Ulric).  E.  Al.  1627-1687.  Augsbourg.  Portrait, 
histoire  et  nature  morte.  =  Elève  de  son  père. 
=  Portrait  d'homme,  Vienne. 

Franck  (Philippe).  E.  Al.  *  1820.  Vieux- 
Stettin  (Prusse).  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  David.  =  Hylas  et  les  nymphes  du  fleuve 
Ascanius,  Versailles.  —  Inhumation  de  Poly- 
nice. 

Franck  ou  Francken  (Ammon).  E.  FI. 

*  1624.  =  En  1624,  il  fut  reçu  maître  dans  la 
corporation  des  peintres  d'Anvers. 

Franck  ou  Francken  (Arnold).  E.  FI. 

*  1611.  Anvers.  =  En  1611,  il  fut  admis  comme 
élève  du  sculpteur  Cardon.  =  Ses  tableaux 
sont  peu  connus. 

Franck  ou  Francken  (Constantin).  E. 
FI.  1660-1708.  Anvers.  Batailles.  =  Reçu  dans 
!a  corporation  anversoise,  comme  fils  de  maî- 
tre, en  1694-95  et  plus  tard  doyen.  =  Bataille 
d'Eeckeren,  Anvers.  =  Il  dessinait  parfaite- 
ment les  chevaux. 

Franck  ou  Francken  (H.  P  ou  P.  H.). 
E.  FI.  *  xviie  siècle.  Anvers.  Histoire.  =  Flo- 
rissait  vers  le  milieu  du  xvne  siècle.  Travailla 
pour  l'église  des  Grands  Carmes  et  pour  celle 
des  Récollets.  =  Saint  Antoine  de  Padoue, 
Anvers.  —  Saint  François  d'Assise,  ib.  —  La 
coupe  empoisonnée,  ib.  —  Saint  Louis,  croisé, 
ib.  =  Ecole  de  Rubens. 

Franck  ou  Francken  (Isaac).  E.  FI.  * 
xvne  siècle.  Anvers.  =  Elève  d'un  Jean  Frans- 
sen,  en  1608. 

Franck  ou  Francken  (Jean).  E.  FI.  * 
1550.  Anvers.  Histoire,  paysage.  ■=•-=  On  croit 
que  c'est  lui  qui  entra  comme  élève  dans  l'ate- 
lier de  Jac.  Van  Utrecht.  Il  n'est  point  inscrit 
comme  maître  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc  ;  il  quitta  probablement  Anvers  avant 
l'époque  voulue  pour  obtenir  ce  grade  ;  il  s'é- 
tablit à  Naples  en  1550,  et  on  le  surnomma 
Franco.  Wenceslas  Cobergher  demeura  long- 
temps chez  lui  et  épousa  sa  fille.  =  Adoration 
des  mages,  Naples.  =  Il  avait  une  bonne  répu- 
tation en  Italie  ;  manière  de  Fr.  Floris  pour 
le  dessin;  pinceau  plus  large;  couleurs  mieux 
fondues. 

Franck  ou  Francken  (Jean).  E.  FI.  * 
1597.  Histoire.  =  Le  tableau  cité  ci-après  est 
signé  :  Jo.  Franken,  1597.  Cette  date  ne  se 
Tapporte  à  aucun  des  Jean  Franck  ou  Franc- 


ken que  l'histoire  cite.  Le  peintre  de  la  gale- 
rie de  Dresde  appartient-il  à  la  grande  famille 
de  ce  nom? C'est  ce  qui  est  fort  probable,  mais 
à  quel  degré  ?  L'inextricable  chaos  de  la  gé- 
néalogie des  Franck  doit  donc  s'enrichir  d'un 
Jean  Franck  ou  Jean  Franken  de  plus.  =  Le 
Christ  sur  le  chemin  du  Calvaire,  Dresde. 

Franck  ou  Francken  (Jean).  E.  FI.  * 
xviie  siècle.  =  En  1644,  il  fut  élève  d'Abraham 
Mattys  ou  Matthyssens. 

Franck  ou  Francken  (Nicolas).  E.  FI. 
1520(?)-1596.  Hérenthals.  Histoire.  =  On  croit 
qu'il  fut  élève  de  Frans  Floris;  établi  à  Anvers, 
il  y  mourut  et  y  fut  enterré  dans  l'église  de 
St- André,  où,  en  1755,  avant  la  chute  de  la 
tour,  on  voyait  encore  son  tombeau  avec  son 
portrait  peint  par  lui-même.  Chef  de  la  nom- 
breuse famille  artistique  de  ce  nom.  On  ne 
compte  pas  moins  de  trente-quatre  Franck  ou 
Francken  inscrits  comme  peintres  dans  les 
archives  de  St-Luc,  à  Anvers.  =  Notre  Sei- 
gneur portant  sa  croix,  Courtrai. 

Franck  ou  Francken  (Ambroise),  dit 
le  Vieux,  fils  de  Nicolas.  E.  FI.  1545  (?)-1618. 
Hérenthals.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris; 
Van  Mander  rapporte  qu'il  le  connut  à  Tour- 
nai où  il  était  logé  à  Févêché.  D'après  M.  de 
Laborde,  il  figura  comme  parrain,  en  1570,  à 
Fontainebleau.  Reçu  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  en  1573  et  doyen  en  1582.  En  1577, 
il  obtint  le  droit  de  bourgeoisie.  En  1589-90, 
il  fut  choisi  comme  un  des  experts  chargés 
d'évaluer  le  Jugement  dernier  que  Raphaël 
Van  Coxcie  venait  de  terminer  pour  le  magis- 
trat de  Gand.  =  La  multiplication  des  pains, 
Anvers.  -  La  Cène  (triptyque),  ib.  -  Martyre 
des  SS.  Crépin  et  Crépinien,  ib.  —  Martyre  de 
sainte  Catherine  d'Alexandrie,  ib.  —  La  fille 
de  Jaïre,  ib.  (église  Saint-Jacques).  —  La  femme 
adultère,  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers,  ib. 
(Ces  derniers  tableaux  sont  les  chefs-d'œuvre 
du  peintre).  —  Sortie  de  l'arche,  Valenciennes. 
La  reine  du  ciel  (fleurs  de  Jean  Van  Kessel), 
Dresde.  —  Le  portement  de  la  croix,  Berlin. 
==  On  a  reproché  aux  tableaux  de  ce  peintre 
une  ordonnance  un  peu  embrouillée  ;  beau 
coloris.  On  confond  parfois  ses  oeuvres  avec 
celles  d'Otto  Venius. 

Franck  ou  Francken  (François),  dit 
le  Vieux,  fils  de  Nicolas.  E.  FI.  1544  (?)-1616. 
Hérenthals.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris 
et  d'Adam  Van  Noort.  Acquit  le  droit  de  bour- 
geoisie, à  Anvers,  en  1567,  et  fut  reçu,  la  même 
année,  dans  la  communauté  des  peintres  de 
cette  ville  ;  doyen  en  1588.  M.  de  Stuers,  dans 
son  catalogue  du  musée  de  La  Haye,  dit  que, 
dès  l'année  1597,  notre  peintre  fit  précéder  sa 
signature  des  mots  :  Den  ouden  ou  de  l'abré- 
viation D.  ô.  afin  de  ne  pas  être  confondu 
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avec  son  fils  François  (âgé  de  16  ans  en  1597) 
qui  ajoutait  à  son  nom  Ben  jongen  ou  les 
lettres  D.  j.  La  signature  indiquée  pour  Fran- 
çois le  vieux,  se  trouve,  en  effet,  sur  un  des 
tableaux  du  musée  de  Dresde,  tandis  que 
celle  mentionnée  pour  le  jeune  se  trouve 
également  sur  plusieurs  de  ses  tableaux.  (V. 
Fr.  Franck,  le  Jeune)  =  Etéocle  et  Polynice, 
Anvers.  —  Christ  entre  les  larrons,  Berlin.  — 
Histoire  d'Esther,  Paris.  —  Fuite  en  Egypte, 
Dresde.  —  Création  d'Eve  (paysage  de  Jean 
Breughel  de  Velours),  ib.  —  J.-C.  allant  au 
Calvaire,  ïb.  (signé  :  Dô  ffranck  inventor.  et 
fecit  A0  1597).  —  Dieu  créant  les  animaux  (id.), 
ib.  —  Lazare  et  le  mauvais  riche,  Stockholm. 
=  Il  avait  l'habitude  de  mettre  une  grande 
quantité  de  figures  dans  ses  tableaux  ;  coloris 
transparent,  mais  un  peu  foncé.  Talent  hono- 
rable ;  il  forma  une  école  nombreuse. 

Franck  ou  Francken  (Ambroise),  le 
Jeune,  fils  de  François,  le  Vieux.  E.  FI.  f  1632. 
Anvers.  Histoire.  =  Il  fut  élève  de  son  père  et 
reçu  maître,  à  Anvers,  en  1624.  On  croit  qu'il 
habita  quelque  temps  Louvain.  =  Nativité  de 
J.-C,  Malines  (église  St-Jean).  —  Volets  du  ta- 
bleau précédent,  ib.  (Grand  Séminaire).  = 
On  prétend  qu'il  aida,  à  Louvain,  Mathieu  Van 
Nègre,  élève  de  Martin  De  Vos  et  peintre  très 
peu  connu,  dans  l'achèvement  de  plusieurs 
tableaux  peints  pour  la  grande  église. 

Franck  ou  Francken  (François),  dit 
le  Jeune,  fils  de  François  le  Vieux.  E.  FI.  1581- 
1642.  Anvers.  Histoire,  paysage  et  intérieurs. 
=  Elève  de  son  père.  Doyen  de  la  corporation 
de  Saint-Luc,  en  1615  ;  en  1605,  il  avait  été 
reçu  franc-maître.  Il  alla  à  Venise  où  il  s'ap- 
pliqua à  étudier  les  anciens.  Ses  contempo- 
rains le  nommaient,  a-t-on  dit,  Bon  Francisco; 
ce  fait  est  mis  en  doute,  par  M.  de  Stuers. 
Il  servait  à  expliquer  les  lettres  D.  ô.  ou  D° 
que  l'on  trouve  aussi  sur  les  tableaux  de  Fran- 
çois II.  M.  de  Stuers  ajoute  que  François  le 
fils,  après  la  mort  de  son  père  et  alors  que 
son  neveu  François  III  se  mit  à  peindre,  adopta 
à  son  tour  Ja  dénomination  des  :  Ben  ouden  ou, 
en  abrégé  D.  ô.  ou  D°.  C'est,  dit-il,  le  cas  pour 
deux  des  tableaux  du  Louvre,  datés  de  1633  et 
signés  :  B° ffranck  fet  in — et  B°  Franck.  Quant 
au  tableau  d'Anvers  les  Œuvres  de  miséri- 
corde, il  n'est  point  signé,  d'après  le  catalogue 
d'Anvers  (1874)  ainsi  que  le  dit  M.  de  Stuers  : 
Den  jon,  FF.  F.  1608,  —  mais  bien  D.  ô.  ff.  C'est 
le  triptyque  des  Quatre  couronnés  qui  porte  la 
signature  D.  J.F.  F.  (Den  jongen  Frans  Franc- 
ken). Si  le  catalogue  d'Anvers   ne  commet 
pas  une  erreur,  il  faut  se  demander  si  les 
Œuvres  de  miséricorde  ne  sont  pas  du  vieux 
François.  En  effet,  en  1608,  ce  dernier  était 
encore  un  vaillant  peintre  et  François  le  troi- 


sième, reçu  seulement  franc-maître  en  1639- 
1640,  n'était  probablement  pas  né.  Nous  ferons 
observer  en  même  temps  que  François  II  et 
François  III  ne  durent  pas  beaucoup  produire 
en  même  temps,  François  II  étant  mort  en 
1642,  deux  ans  seulement  après  la  réception 
de  son  neveu  à  la  franc-maîtrise.  M.  Villot  ne 
décide  rien,  il  soumet  la  difficulté;  le  cata- 
logue de  Munich  attribue  le  tableau  de  cette 
galerie  à  François  le  Vieux  qu'il  appelle  Domi- 
nique François.  Le  catalogue  de  Madrid  le 
nomme  Dominique  et  s'étonne  qu'aucun  bio- 
graphe n'ait  fait  mention  de  ce  Franck  «  pein- 
tre de  grand  talent.  »  =  Miracles  au  tombeau 
de  saint  Bruno,  Anvers.  —  Les  œuvres  de  mi- 
séricorde, ib.  (signé  :  B.  ô.  ff.)  —  Les  quatre 
couronnés  condamnés  au  martyre  (triptyque), 
ib.  (signé  :  Ben  Jon  FF.  F.).  —  Episode  de 
l'histoire  de  Maximilien  d'Autriche,  aïeul  de 
Charles-Quint  :  figurines  dans  un  paysage  de 
de  Momper,  ib.  —  Quatre  tableaux  dans  la  ga- 
lerie de  Florence,  de  François  Franck,  sans 
désignation  de  François  le  Vieux  ou  le  Jeune. 

—  La  femme  adultère,  Dresde  (signé  :  ff.  d.j.  fe. 
1606.  attribué  erronément  par  le  catalogue 
à  Ambroise  le  Vieux).  —  Le  sabbat,  Vienne 
(signé  :  Ben  ion.  francis  franken  fecit  et  inv. 
1607).  —  Une  réunion  de  sorcières,  ib.  —  Jésus- 
Christ  crucifié,  ib.  (signé  :  Ben  Jon.  FF.  IN. 
1606).  —  Jésus-Christ  et  Nicodème,  ib.  —  La 
sentence  de  mort  du  Christ,  Madrid.  —  Pré- 
dication de  saint  Jean,  ib.  —  Réunion  dans  un 
salon  orné  de  tableaux  et  d'autres  objets  d'art, 
Munich.  —  Et  autres,  ib.  —  L'enfant  prodigue, 
Paris.  —  La  passion,  ib.  —  Visite  d'un  prince 
dans  le  trésor  d'une  église,  ib.  —  Sainte  fa- 
mille entourée  de  saints  personnages,  Ams- 
terdam (signé  :  f.  francken.  in  f  a0  1616). 

—  Compagnie  de  musiciens  dans  une  salle, 
Rotterdam.  —  Apelle  peignant  Campaspe,  Co- 
penhague. —  Les  cinq  sens,  ib.  —  Crésus  et 
Solon,  Bruxelles.  —  Enlèvement  d'Hélène, 
Stockholm.  —  Un  bal  à  la  cour  d'Albert  et 
d'Isabelle,  en  1611,  La  Haye  (sept  personnages 
marqués  d'un  P  sont  de  Pourbus  le  Jeune;  si- 
gné :  Ben.  J.  FFranck.  C'est  ce  tableau  que 
Hoet  et  Immerzeel  ont  attribué  à  J.-B.  Franc- 
ken et  à  David  Beck  né  en  1621  !  A  notre  tour, 
sur  la  foi  de  M.  Vosmaer,  qui  le  disait  signé 
S.  Francs,  nous  l'avions  attribué  à  ce  dernier 
artiste  et  à  Pourbus.  Le  catalogue  du  musée 
de  La  Haye,  par  M.  de  Stuers,  le  rend  à  ses 
véritables  auteurs,  François  Franck  II  et 
Fr.  Pourbus  le  Jeune).  —  Les  sept  œuvres  de 
miséricorde,  Saint-Pétersbourg.  —  Tentation 
de  saint  Antoine,  Berlin.  =  Ses  tableaux  sont 
plus  estimés  que  ceux  de  son  père.  Ordon- 
nance vicieuse.  Plusieurs  sujets  sur  un  même 
tableau  ;  sentiment  relevé  par  la  grâce,  har- 
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monie  remarquable,  touche  spirituelle,  bon 
dessin  et  bon  coloris  quoique  parfois  un  peu 
lourd.  Il  peignit  souvent  les  figures  dans  les 
œuvres  de  P.  Neefs,  de  J.  de  Momper  et  de 
Van  Bassen. 

Franck  ou  Francken  (Ambroise),  le 
troisième,  fils  de  François  le  Jeune.  E.  FI. 

1622.  Anvers.  =  En  1645,  il  fut  admis  dans  la 
corporation  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  comme 
fils  de  maitre. 

Franck  ou  Francken  (Jérôme),  le  troi- 
sième, fils  de  François  le  Jeune.  E.  FI.  1611. 
Anvers.  =  En  1637,  il  fut  élève  de  Christophe 
Vander  Lanen. 

Franck:  ou  Francken  (François),  le 
troisième,  neveu  de  François  le  Jeune.  E.  FI. 
t  1667.  =  Reçu  franc-maître,  à  Anvers,  en 
1639-40.  Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc, 
en  1656-57;  connu  sous  le  nom  de  Franck  le 
rubénien.  =  Figures  dans  un  intérieur  d'église 
gothique  (la  cathédrale  d'Anvers  ?)  par  P .  Neefs, 
La  Haye  (signé  :  Peeter  Neefs-FFranck  et 
daté  de  1654).=  Très  inférieur  en  talent  à  ses 
homonymes. 

Franck,  ou  Francken  (Jérôme),  le 
Jeune,  fils  de  François  le  Vieux.  E.  FI.  1578- 

1623.  Anvers.  Histoire,  portrait.  Elève  de  son 
père  et  d'Ambroise  Franck,  son  oncle.  Franc- 
maître  de  Saint-Luc,  en  1607.  =  Horatius  Co- 
dés, Anvers.  =  Il  réussissait  assez  bien  dans 
le  portrait. 

Franck  ou  Francken  (Thomas),  fils  de 
François  le  Vieux.  E.  FI.  *  xvne  siècle.  Anvers. 
=  Inscrit  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  comme 
fils  de  maître,  en  1600. 

Franck  ou  Francken  (Jérôme),  dit  le 
Vieux,  fils  de  Nicolas.  E.  FI.  1554.  Herenthals. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Fr.  Floris.  Il  se 
retira  à  Anvers  sur  la  fin  de  ses  jours  et  y 
attira,  près  de  lui,  tous  les  élèves  de  son  an- 
cien maître  qui  venait  de  mourir.  Premier 
peintre  de  portrait  d'Henri  III.  Il  travailla 
longtemps  en  France,  où  il  fut  surnommé  le 
peintre  des  rois.  =  Saint  Gommaire,  Anvers. 
-  Décollation  de  saint  Jean,  Dresde.  —  Abdi- 
cation de  Charles-Quint,  Amsterdam.— Assem- 
semblée  des  dieux  marins,  Stockholm.  =  On 
regarde  comme  son  chef-d'œuvre,  un  tableau 
de  la  Nativité,  exécuté  pour  le  grand  autel  de 
l'église  des  Cordeliers,  à  Paris.  Il  passait  pour 
un  très  bon  peintre,  et  réussit  surtout  dans  le 
portrait. 

Franck  ou  Francken  (Jean-Baptiste), 
le  Vieux,  fils  (?)  de  Jérôme  le  Vieux  E.  FI. 
*  xviie  siècle.  Anvers  (?).  Histoire,  genre,  in- 
térieurs. —  Il  entra  à  l'atelier  de  son  oncle 
Ambroise  (le  Vieux),  en  1594.  En  1608,  il  était 
déjà  franc-maître  de  Saint-Luc.  Comme  Fran- 
çois le  Vieux  n'a  eu  aucun  fils  du  nom  de  Jean- 


Baptiste,  il  est  possible  que  celui-ci  soit  le 
fils  de  Jérôme.  La  dette  mortuaire  d'un  Jean 
Franck  est  inscrite  en  1624. 

Franck  ou  Francken  (Paul).  E.  FI, 
'  xvi°  siècle.  =  Reçu  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1561. 

Franck,  Francken  ou  Irancx  (Se- 
bastien).  E.  FI.  1578-1647.  Anvers.  Batailles, 
chasses,  histoire,  etc.  =  Elève  d'Adam  Van 
Noort.  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  en 
1600.  En  1612,  il  était  doyen  de  la  corpora- 
tion. Il  existe  une  grande  confusion  dans 
la  famille  si  nombreuse  des  peintres  du  nom 
de  Franck,  Franken,  Francx  ou  Vrancx. 
Ainsi,  les  biographes  citent,  outre  le  Sébastien 
Vrancx  dont  nous  nous  occupons,  un  Sébas- 
tien Franck,  fils  de  François  le  Vieux  et  pein- 
tre d'histoire  et  de  figures;  or  François  le 
Vieux  n'a  pas  eu  de  fils  du  nom  de  Sébastien. 
Nous  nous  sommes  du  reste  conformés,  pour 
la  généalogie  des  principaux  Franck,  aux  in- 
dications authentiques  et  précises  du  cata- 
logue d'Anvers.  Sébastien  Vrancx  fut  aussi 
poète;  il  aida  à  fonder  la  chambre  de  rhéto- 
rique dite  de  la  Violette,  et  l'on  cite  un  sonnet 
qu'il  fit  pour  elle.  Il  en  fut  le  doyen  ;  c'est  lui 
qui  fit  le  dessin  de  la  coupe  que  tient  en  main 
Abr.  Graphaeus  sur  son  portrait  bien  connu 
(par  Corn.  De  Vos.  au  musée  d'Anvers).  L'in- 
térieur de  la  coupe  portait  la  belle  devise  de 
Sébastien  :  De  deucht  gaet  sonder  vrees  (La 
vertu  marche  sans  crainte).  =  Intérieur  de 
l'église  des  jésuites,  à  Anvers,  avec  beaucoup 
de  figures,  Vienne  (signé  :  S.  Vrancx).  —  Scène 
de  guerre,  La  Haye.  —  Village  pillé  par  des 
gens  de  guerre,  Rotterdam  (signé  :  S.  Vrancx). 
--  Deux  autres  tableaux,  ib.  —  Arrivée  de  Ma- 
rie de  Médicis  à  Anvers,  Stockholm.  —  Pas- 
sage de  la  mer  rouge,  Saint-Pétersbourg.  — 
Tentation  de  saint  Antoine,  Dresde  (signé  : 
S.  F.  F.).  =  Beaucoup  de  science.  Il  peignit  les 
chevaux  avec  succès.  Composition  énergique. 
Bon  coloris.  Dessin  un  peu  raide.  =  Ventes  : 
V.  à  Amsterdam  (1765),  Apelle  faisant  le  por- 
trait de  Campaspe  (c'est  le  tableau  qui  est  au 
musée  de  La  Haye),  1,001  fi.  —  V.  De  la  Court 
(1766),  Le  Christ  portant  sa  croix  (beaucoup 
de  figures),  200  fl.  —  V.  de  Blaisel  (1870), 
Charles-Quint  recevant  la  robe  abbatiale  des 
mains  d'un  évêque  (peinture  entourée  de  qua- 
tre sujets  en  grisaille  empruntés  à  la  vie  de 
Jésus-Christ),  480  fr. 

Franck  ou  Francken  (Jean-Baptiste), 
le  Jeune,  fils  (?)  de  Sébastien.  E.  Fl.  1599  (?)- 
1653.  Anvers.  Histoire,  intérieurs,  portrait. 
=  Tout  ce  qui  se  rapporte  à  ce  peintre  est 
assez  obscur;  on  cite,  sans  dire  qu'il  fut  pein- 
tre, un  Jean- Baptiste,  fils  de  François  le  Jeune, 
mais  né  en  1618.  Van  Dyck  a  fait  le  portrait 
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d'un  Jean-Baptiste,  pris  à  l'âge  de  28  ans, 
chef-d'œuvre  qui  se  trouve  dans  la  collection 
Vander  Hoop,  à  Amsterdam;  ce  pourrait  être 
eelui  de  l'artiste  dont  nous  nous  occupons.  = 
Décollation  de  saint  Jean,  Bruxelles.  —  Jésus- 
Christ  au  milieu  des  docteurs,  Bruges.  — 
Assomption,  Visitation  et  Adoration  des  ber- 
gers, ib.  (copie  d'après  Rubens).  —  La  descente 
du  Saint-Esprit,  ib.  —  Crucifix  (sur  bois),  ib. 
(Académie).  —  La  vierge  aux  anges,  ib.—  Plu- 
sieurs bustes  d'apôtres  (attribués),  Dresde.  = 
Coloris  agréable;  clair-obscur  peu  savant; 
s'étudia  à  imiter  Rubens  et  Van  Dyck. 

Franck  ou  Francken  (Gabriel),  fils  de 
Sébastien  (?).  E.  FI.  159..(?)-1639.  Anvers.  His- 
toire, paysage  en  petit.  =  En  1605  il  est  inscrit 
dans  les  Liggeren  comme  élève  d'un  certain 
Gérard  Schoofs;  reçu  franc-maître,  en  1620. 
II  se  maria  deux  fois;  la  dette  mortuaire  de 
sa  première  femme  fut  payée  par  lui,  en  1620- 
1621.  Sa  seconde  femme  ne  lui  survécut  que 
d'un  an.  =  Doyen  de  la  corporation  de  Saint - 
Luc,  en  1636-1637.  =  Il  peignait  quelquefois 
sur  cuivre  et  d'autres  fois  sur  marbre;  sa  ma- 
nière se  rapproche  de  celle  de  tous  les  autres 
Franck. 

Franck  ou  Francken  (Laurent),  neveu 
de  Gabriel.  E.  FI.  *  1650.  Anvers.  Histoire, 
paysage.  =  Elève  de  son  oncle,  en  1623.  Il  fut 
le  maître  de  Francisque  Mile,  alla  s'établir  à 
Paris,  vers  1660,  et  y  obtint  du  succès.  Oncle 
d'Abraham  Genoels  du  côté  maternel.  =  Il 
réussit  dans  la  peinture  historique ,  mais 
mieux  encore  dans  le  paysage. 

Franck  ou  Francken  (Maximilien),  ne- 
veu de  Gabriel  et  frère  de  Laurent.  E.  FI. 
f  1651.  =  Détails  inconnus.  Maximilien  et  Lau- 
rent sont  probablement  les  fils  de  Jean-Bapt. 

Franco  (Alphonse).  E.  I.  1446-1524.  Mes- 
sine. Histoire.  =  Elève  de  Jacopello  d'Anto- 
nio; mort  de  la  peste.  =  Dessin  correct,  ex- 
pression pleine  de  vivacité,  du  naturel. 

Franco  (Ange).  E.  I.  f  1445  (?).  NAPLES. 
Histoire.  =  Elève  de  N.  A.  Del  Fiore  dit  Colan- 
fconio.  =  Imita  avec  bonheur  le  style  de  Giotto, 
en  y  ajoutant  un  clair-obscur  plus  vigoureux. 

Franco  (Baptiste),  dit  Semolei.  E.  I. 
1498 (?)- 1561.  Venise.  Histoire,  portrait.  = 
Etudia  à  Rome;  travailla  à  Urbin,  à  Osimo, 
en  1547,  à  Bologne  et  à  Venise;  peignit  quel- 
ques fresques  à  la  bibliothèque  de  cette  der- 
nière ville,  en  1556.  =  Fresques,  Venise.  — 
Bataille  de  Montemurlo,  Florence.  —  Portrait 
de  l'architecte  et  sculpteur  Jacques  Tatti, 
Berlin.  =  Imitateur  enthousiaste  de  Michel- 
Ange;  exagéra  d'abord  le  style  de  ce  grand 
maître  et  devint  ensuite  plus  sage  dans  sa 
manière.  Excellent  dessin,  coloris  faible.  Gra- 
veur. 


Franco  (José-Maria).  E.  Es.  1813  (?).  His- 
toire.=Transfiguration  d'après  Raphaël  (avec 
Ratto). 

Franco  (Joseph),  dit  Dalle  Lodole  ou 
De  jvioiiti.  E.  I.  *  xvne  siècle.  Rome.  His- 
toire. =  Travailla  au  Vatican,  sous  le  règne 
de  Sixte-Quint.  =  Il  plaçait  presque  toujours 
une  alouette  dans  ses  tableaux  :  de  là  lui  vient 
son  surnom.  Séjourna  à  Milan. 

Franco  (Laurent).  E.  I.  1563(?)-1630(?).  Bo- 
logne. Histoire.=  Elève  de  Cam.  Procaccini; 
vécut  et  mourut  à  Reggio.  =  Bon  imitateur 
des  Carrache;  trop  de  minutie. 

Franco  de  Bologne.  E.  I.  *  1313.  BO- 
LOGNE. Histoire,  portrait  et  miniature.  = 
Elève  d'Oderigi  d'Agubbio.  Sa  renommée  lui 
attira  beaucoup  de  disciples.  ==  Caractère 
mystique;  ce  qui  reste  de  ses  peintures  le 
place  au  même  rang  que  Cimabuë  et  Guido 
de  Sienne. 

François  d'Orléans.  E.  Fr.  *  1371.  OR- 
LÉANS. Histoire,  ornements.  =  Faisait  partie 
de  l'Académie  de  Saint-Luc,  à  Paris,  en  1371. 
Peintre  et  valet  de  chambre  du  roi  en  1406. 

François.  E.  Fr. A  xixe  siècle.  Histoire.  =* 
Louis-Philippe  donnant  le  drapeau  à  la  garde 
nationale  (avec  Et.  Dubois),  Versailles. 

François  (Alexandre).  E.  FI.  *  1845.  Genre. 
=  Elève  de  Célestin  François. 

François  (Joseph).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Charleroi.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers. 

François  (Louis).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Por- 
trait. =  Travailla  à  Fontainebleau  en  1548. 

François  (Pierre  Joseph  Célestin).  E.  FI. 
1759-1851.  Namur.  Histoire,  genre,  miniature. 
=  Elève  d'A.  Lens.  Visita  deux  fois  l'Italie, 
voyagea  en  France  et  en  Allemagne.  Profes- 
seur à  l'Académie  de  Bruxelles,  où  il  s'était 
établi  ;  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes 
et  artistiques,  il  forma  de  nombreux  et  d'ex- 
cellents élèves  parmi  lequels  on  peut  citer 
MM.  Navez,  de  Caisne,  Madou,  etc.  =  Marius 
sur  les  ruines  de  Carthage,  Bruxelles.  —  Un 
médecin  consulté  par  deux  femmes,  Haarlem. 
—  Assomption,  Gand.  —  Et  autres,  ib.  =  Il  a 
contribué  à  relever  l'école  flamande;  facilité 
extraordinaire;  travailleur  infatigable;  ex- 
cellent dessinateur.  Graveur. 

François  (Ange),  fils  de  P.  J.  Célestin. 
E.  FI.  1800.  Bruxelles.  Genre,  histoire.  = 
Elève  de  son  père.  =  Louis  XIV  et  Mme  de 
Maintenon.  —  La  Fontaine  chez  Mme  de  la 
Sablière. 

François  (Simon).  E.  Fr.  1606-1671.  Tours. 
Histoire,  portrait.  —  Protégé  par  plusieurs 
grands  et  surtout  par  la  reine  et  le  cardinal 
de  Richelieu.  Séjourna  en  Italie,  y  fut  ami  du 
Guide,  qui  fit  son  portrait.  Mort  de  la  pierre. 
Membre  de  l'Académie.  Les  Archives  de  l'art 
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français  le  font  naître  en  1616.  =  Ses  ouvra- 
ges représentent  ordinairement  des  sujets 
religieux.  =  Dessin  savant;  expression  noble. 

François  de  Hollande,  fils  d'Anto- 
nio ou  Antoine  de  Hollande.  (V.  ce 
nom).  E.  Es.  1517  ou  1518-1584.  =  Peintre, 
architecte  et  enlumineur  portugais.  Fit  le 
portrait  de  la  reine  Catherine  pour  la  somme 
de  800  reis.  Il  a  laissé  des  mémoires  sur  l'his- 
toire de  l'art  à  son  époque,  mémoires  exces- 
sivement curieux  dont  les  biographes  mo- 
dernes se  sont  beaucoup  servis. 

Francquart  (Jacques).  E.  FI.  1577(?)-1651. 
Bruxelles!?).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Rubens.  Il  visita  l'Italie  pour  se  perfectionner 
dans  son  art.  Revenu  dans  sa  patrie,  il  fut 
protégé  par  l'archiduc  Albert  et  nommé  in- 
génieur du  roi  d'Espagne  dans  les  Pays-Bas. 
=  Auteur  des  dessins  d'un  ouvrage  remar- 
quable sur  les  funérailles  de  l'archiduc  Albert  ; 
cet  ouvrage  est  un  précieux  document  pour 
les  usages,  cérémonies,  costumes,  etc.,  de 
cette  époque.  Plus  connu  comme  architecte. 
Plusieurs  églises  anciennes  de  la  Belgique  ont 
été  bâties  par  lui. 

Francucci  (Innocent),  dit  d'Imola.  E.  h 
1480  (?)- 1550  (?)•  Imola.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Fr.  Francia.  Demeura  plusieurs  an- 
nées à  Florence  avec  Mariotto  Albertinelli, 
retourna  ensuite  dans  sa  patrie  et  alla  se  fixer 
à  Bologne.  Mort  d'une  fièvre  pestilentielle,  à 
la  suite  d'un  travail  excessif.  Quelques  au- 
teurs le  font  mourir  à  l'âge  de  56  ans.  =  Sainte 
Famille,  Rome.  —  La  Vierge,  l'Enfant  Jésus 
et  saint  Jean,  Dresde.  —  Vierge  glorieuse,  Bo- 
logne. —  Ex-voto,  ib.  —  Mariage  de  sainte 
Catherine,  Bologne  (daté  de  1536).  —  Vierge 
glorieuse,  Berlin.  —  Même  sujet,  Munich.  — 
Mariage  de  sainte  Catherine,  Saint-Péters- 
bourg. =  Beaucoup  de  soin  et  de  netteté.  Imi- 
tateur de  Raphaël.  =  Ventes  :  V.  Guillaume  II 
(1850),  Sainte  Famille,  1,950  fl. 

FVangipani  (Nicolas).  E.  I.  1590.  Padoue 
ouUdine.  Histoire,  genre.  =  Détails  inconnus. 
=  Jésus-Christ  portant  sa  croix  et  rencontré 
par  Véronique,  Rome.  =  Expression  remar- 
quable; effet  simple  et  digne;  excella  dans  les 
compositions  facétieuses. 

Frank  (Jean-Henri).  E.  Al.  1738.  Portrait. 
Détails  inconnus.  =  Excellait  dans  le  genre 
qu'il  avait  adopté. 

Frank  (Jules).  E.A1. 1826.MuNiCH.Histoire. 

Franken  (C.-A.-V.).  E.  H.  *  xvme  siècle. 
Portrait,  miniature.  =  Inscrit,  en  1754,  dans 
la  confrérie  Pictura,  à  La  Haye.  =  Bon  pein- 
tre de  portraits. 

Frankflirter  (Max.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 

DUSSELDORF  (?). 

Franqne  (Jean-Pierre).  E.  Fr.  1774.  Buis 


(Drôme).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  David. 
=  Josabeth  sauvant  Joas,  Nîmes.  —  Siège  de 
Lille,  Versailles. 

Franque  (Lucile  Messageot  Mme),  femme 
de  Jean-Pierre.  E.  Fr.  1780-1802.  Lons-le- 
Saulnier. 

Franque  (Joseph),  frère-jumeau  de  Jean- 
Pierre.  E.  Fr.  1774.  Buis  (Drôme).  Histoire.  = 
Elève  de  David.  =  Bataille  de  Zurich  (avec 
son  frère).  —  Hercule  et  Alceste. 

Franque  (Jérôme).  '  xvir3  siècle.  =  Cité 
par  de  Marolles. 

Franquelln  (Jean- Auguste).  E.  Fr.  1798- 
1839.  Paris.  Histoire,  portrait  et  genre.  = 
Elève  de  Regnault.  =  Mort  de  Malvina,  Fon- 
tainebleau. —  Prise  de  Brissac,  Versailles.  — 
Une  mère  auprès  du  berceau  de  son  enfant 
malade,  Hambourg. 

Franquet  (Joseph).  E.  Es.  *  1678.  Cornu- 
della  (Archipel  de  Tarragone).  Elève  de  Jean 
Juncosa;  peignit  avec  le  fils  de  son  maître, 
Joachim  Juncosa,  l'ermitage  de  Notre-Dame 
de  la  Miséricorde,  près  de  la  ville  de  Reus. 

Franquinet  (Guillaume -Henri).  E.  Fl. 
1785-1854.  Maestricht.  Histoire.  =  Elève  de 
Herreyns,  à  Anvers.  Professeur  à  l'Ecole  cen- 
trale de  sa  ville  natale,  en  1804.  Visita  la  Hol- 
lande et  l'Allemagne,  en  1815.  S'établit  à  Paris, 
en  1816.  Auteur  de  la  Galerie  des  Peintres, 
ouvrage  illustré,  publié  en  collaboration  avec 
le  littérateur  français  Chabert.  Mort  à  New- 
York.  =  Saint  Jean  au  désert.  —  Bacchanale. 

Fraussen  (Jacques-Jos.).  E.  Fl.  *  xviii0 
siècle.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1782. 

Franz  (maître).  E.  H.  *  xve  siècle.  =  Pein- 
tresur  verre.  Artiste  hollandais  qui  fut  appelé 
à  Florence,  en  1436,  pour  y  peindre  les  ver- 
rières de  l'église  du  Dôme. 

Franz-Dreber  (Henri).  E.  Al.  *  xixe  siè- 
cle. Histoire.  =  Elève  de  L.  Richter.  =  Pay- 
sage italien  :  le  bon  Samaritain,  Dresde. 

Fra  i*aoietto.  V.  Ghislandi. 

Frappa  (Jozé).  E.  Fr.  SAINT -ETIENNE. 
Genre.  =  Elève  de  Pils,  Comte  et  Dangin.  ■= 
La  fête  de  Son  Eminence.  —  Le  chapitre  XXI. 

Frari  (II).  V.  Bianchi. 

Fraschetti  (Joseph).  E.  1.  *  XIXe  siècle. 
Histoire. 

Fraser  (Alexandre).  E.  An.  1786-1865. 
Edimbourg.  Intérieurs.  =  Intérieur  écossais, 
Londres. 

Frassî  (Pierre).  E.  I.  1706-1778.  Crémone. 
Histoire.  =  Elève  de  Massarotti  (Angiolo).  = 
Tableaux  à  Crémone.  =  Dessinateur  exact, 
coloris  naturel  et  délicat. 

Fratacci  (Antoine).  E.  I.  *  1730.  Parme. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Spolverini  et 
de  C.  Cignani. 
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Fratc  (le).  V.  Barthélémy  de  Saint- Marc 
Frate  Antonio  (le).  V.  Lorenzini. 
FVatellini  (Jeanne),  née  Marmochini, 

E.  I.  1666-1731.  Florence.  Portrait,  histoire. 
=  Elève  d'A.  Gabbiani;  travailla  pour  la  fa 
mille  de  Côme  III;  fut  envoyée  dans  diverses 
villes  d'Italie.  Laurent  Fratellini,  son  fils  et 
son  élève,  mourut  en  1729,  à  l'âge  de  40  ans 
=  Quelque  talent  pour  l'histoire;  très  habile 
dansleportrait,genre  qu'elle  exécuta  à  l'huile, 
à  l'aquarelle,  en  miniature  et  sur  émail. 

Frate  Mi V.  Turrita. 

Fratina.  V.  Mio. 

FVntrel  (Joseph).  E.  Fr.  1730-1783.  Epinal. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Baudouin.  Ap- 
pelé à  Manheim,  comme  peintre  de  la  cour  de 
l'électeur  Charles-Théodore;  il  fut  également 
peintre  de  plusieurs  grands  personnages  ; 
nommé  professeur  de  l'Académie  des  beaux- 
arts,  à  Dusseldorf.  Mort  à  Manheim.  Il  publia 
un  ouvrage  sur  l'emploi  de  la  cire  alliée  avec 
V huile.  =  Passa,  dans  son  temps,  pour  un 
artiste  de  génie.  Composition  simple  et  noble. 
Graveur. 

FVattini  (Gaétan).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Ra- 
venne.  Histoire.  =  Elève  de  M.  A.  Frances- 
chini. 

Frautschold  (V.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 
Berlin.  Histoire. 

Fra  Victor-.  V.  Ghislandi. 

Frédeau  (Ambroise).  E.  Fr.  1589.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Vouet.  =  Religieux 
de  l'ordre  des  ermites  de  Saint-Augustin,  à 
Toulouse.  =  Tableaux,  Toulouse. 

Fredeau  (Michel).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  — 
Cité  par  de  Marolles.  =  Descente  de  croix, 
Senlis  (Eglise). 

Fredeman-Devries.  V.  Vries. 

Frédéric  (Gérard).  E.  FI.  '  xve  siècle. 
Louvain.  Miniature.  =  Nommé  Vridric  dans 
les  comptes  des  ducs  de  Bourgogne.  Travailla, 
en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Fredet  (Pierre).  E.  Fr.  *  1543.  En  Lorraine. 
=  Travailla  à  Pont-à-Mousson,  de  1542  à  1545. 
Un  peintre  de  ce  nom  (le même?)  travailla  en 
1541  au  couvent  de  Ste-Claire  pour  la  duchesse 
de  Gueldre. 

Fredi.  V.  Bartolo  di. 

Frédou  (J.-M.).  E.  Fr.  *  1752.  Portrait, 
allégorie.  =  Détails  inconnus.  =  Portraits, 
Versailles. 

Fredriks  (Jean-Henri).  E.  H.  f  1822.  La 
Haye.  Fleurs,  fruits,  portrait.  =  Membre  de 
la  corporation  Pictura,  à  La  Haye,  en  1778. 
Demeura  quelque  temps  à  Breda. 

Freebairn  (Robert).  E.  An  1765-1808.  Pay- 
sage. 

Freede.  E.  Al.  f  1871.  Puusse.  Animaux. 
=  Mort  noyé  par  accident. 
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Freeman  (John).  E  An. 


xviie  siècle.  His- 
toire. =  Fut  le  rival  d'Isaac  Fuller. 

Freezen  (Jean-George).  E.  Al.  1701.  Hei- 
delberg  (Allemagne).  Histoire  et  portrait.  = 
Il  passa  une  grande  partie  de  sa  vie  à  Cassel  ; 
l'électeur  de  Hesse  le  fit  étudier  à  ses  frais. 
Il  fut  élève  de  Jean  Van  Nikkelen,  puis  de 
Ph.  Van  Dyk  qui,  précisément  à  cette  époque 
se  trouvait  à  Cassel.  Il  suivit  son  maître  à  La 
Haye  et  resta  sept  ans  sous  sa  direction.  Le 
fils  et  successeur  de  son  protecteur,  l'électeur 
Jean  Guillaume,  le  nomma  peintre  de  sa  cour 
et  conservateur  des  collections  artistiques  de 
ses  états.  Voyagea  en  Allemagne,  en  France 
et  en  Italie.  =  Il  passe  pour  le  meilleur  élève 
de  Ph.  Van  Dyk  ;  beaucoup  de  succès  dans 
ses  portraits. 

Freheh  (M.).  E.  Al.  1565-1614.  AUGSBOURG. 
=  Plus  connu  comme  historien.  On  sait  qu'il 
cultiva  la  peinture  et  qu'il  y  eut  du  succès. 

Freihoff.  E.  Al.  *  1838.  Potsdam.  Paysage 
et  vues  de  ville.  =  Vues  de  Potsdam. 

Frelens  (Gui  de).  *  xve  siècle.  =  Peintre 
cité  en  1419-1420,  comme  étant  au  service  du 
duc  de  Bourgogne. 

Fremiet  (Sophie).  E.  Fr.  1798-1867.  Dijon. 
Histoire,  etc.  =  Elève  de  David.  Elle  épousa 
le  statuaire  Rude.  Elle  eut  une  sœur  artiste, 
Victorine,  qui  épousa  Vander  Haert  (voir  ce 
nom)  et  qui  mourut  en  1839.  =  Une  sainte  lec- 
ture. —  Portrait  de  Rude.  =  Talent  très  dis- 
tingué. 

Fréminet  ou  Fréminel  (Martin).  E.  Fr. 
1567-1619.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  son  père  qui  était  peintre  de  peu  de  mérite  ; 
étudia  à  Rome  et  à  Venise  pendant  15  à  16  ans; 
premier  peintre  de  Henri  IV;  fut  chargé  de 
décorer  la  chapelle  de  Fontainebleau  et  ne  ter- 
mina cet  ouvrage  que  sous  Louis  XIII.  Il  fut 
créé,  par  ce  prince,  chevalier  de  l'ordre  de 
Saint-Michel.  Son  fils,  nommé  Louis,  fut  un 
assez  bon  peintre  et  avait  le  titre  de  gentil- 
homme suivant  la  cour.  Celui-ci  mourut  en 
1661.  =  Plafond  de  la  chapelle  de  Fontaine- 
bleau (chef-d'oeuvre),  Fontainebleau.  —Mer- 
cure ordonnant  à  Enée  d'abandonner  Didon, 
ib.— Composition  remarquable.  Connaissances 
approfondies  en  architecture,  perspective  et 
anatomie;  contours  souvent  exagérés;  mou- 
vements des  muscles  trop  prononcés  ;  coloris 
un  peu  noir  et  un  peu  dur  ;  style  fort  et  ter- 
rible. Graveur.  =  Ventes  :  V.  Guyot  (1809), 
Vénus  (?)  chassant  un  sanglier,  51  fr.  —  Ju- 
dith, 15  fr. 

Fremy  (Jacques  Noël-Marie).  E.  Fr.  1784- 
1867.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
David  et  de  Regnault.  =  Turenne  endormi 
sur  l'affût  d'un  canon.  —  La  nymphe  Echo. 

Frenais  (Jacques -Nicolas)  ou  FVenaîs- 
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Dalbert.  E.  Fr.  1763-1816.  Alençon.  Nature 
morte.  =  Détails  inconnus.  =  Rappelle  un  peu 
la  manière  de  Chardin. 

Frenet  (Jean-Bte).  E.  Fr.  1814.  Histoire. 
==  La  Transfiguration  de  Notre-Dame. 
Fresnoy.  V.  Dufresnoy. 
Fi'ère  (Tliéod. -Charles),  frère  de  Pierre 
Edouard.  E.  Fr.  1814.  Paris.  Vues  de  ville  et 
paysage.  =  Elève  de  C.  Roqueplan  et  J.  Coi- 
gnet.  Caravansérail  à  Alger.  —  Vue  de  Con- 
stantine. 

Frère  (Pierre -Edouard),  frère  de  Théo- 
dore. E.  Fr.  1819.  Paris.  Genre.  =  Elève  de 
P.  Delaroche.  =  L'enfant  malade.  —  Scène 
d'intérieur.  —  L'exercice. 

Frère  (Charles-Edouard),  fils  de  Pierre- 
Edouard.  E.  Fr.  1837.  Genre,  etc.  =  Elève  de 
son  père  et  de  Couture. 

Frères  (Thierry  ou  Théodore).  E.  H.  1643- 
1693.  Enkhuyzen.  Histoire,  portrait.  ==  Issu 
d'une  ancienne  et  riche  famille,  il  s'adonna 
par  goût  à  l'étude  de  l'art.  Se  rendit  en  Italie; 
revenu  en  Hollande,  il  s'y  fit  bientôt  distin- 
guer par  de  grandes  compositions  pour  pla- 
fonds et  salons.  Appelé  à  Londres,  en  1678, 
par  le  chevalier  Lely,  il  n'y  vit  point  réalisées 
les  espérances  qu'on  lui  avait  données.  Devenu 
malade  à  Amsterdam,  il  s'embarqua  pour  se 
faire  soigner  dans  sa  ville  natale,  mais  la 
mort  le  surprit  en  route.  =  Coloris  faible, 
bon  dessin. 

Freret  (Alexandre).  E.  FI.  '  xve  siècle.  = 
Peintre  de  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à  Bruges, 
en  1450. 

Frese  (Albert'.  E.  H.  1714-1789.  La  Haye. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Henri  Carré  et 
de  Th.  J.  Rheen  ;  il  cultiva  presque  exclusi- 
vement l'art  en  amateur.  Inscrit  dans  la  con- 
frérie Pictura,  à  La  Haye,  en  1753. 

Fresen  (Jean-Baptiste).   E.   H.  1800-1867. 
Longuv  (France).  Portrait.  =  Elève  de  Pierre 
Maisonnet  et  de  l'Académie  de  Bruxelles. 
Frestrier  (Lucienne).  V.  Collière. 
Freudeaberg.    E.    Al     *    1842.   MUNICH. 
Genre.  =  Education  maternelle. 

Freudenberger  (Sigismond).  E  Al.  1745- 
1801.  Berne.  Portrait,  genre  et  paysage.  = 
Se  rendit  à  Paris  à  l'âge  de  20  ans,  s'y  lia  avec 
les  artistes  les  plus  distingués  ;  de  retour  dans 
sa  patrie,  choisit  les  sujets  de  ses  composi- 
tions dans  la  nature  des  Alpes;  estimé  de  son 
vivant  et  regretté  par  tous  ceux  qui  le  con- 
nurent, =  Dessins  de  VHeptameron  français, 
Berne,  1792.  Histoire  des  mœurs  et  coutumes 
des  Français  au  xvme  siècle  (une  partie).  = 
=  Exécuta  beaucoup  de  dessins  coloriés,  fort 
recherchés.  Goût  délicat,  dessin  correct,  com- 
position agréable.  Graveur. 

Freudweiler  (Daniel).  E.  Al.  1793-1827. 


Suisse.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Pfen- 
ninger. 

Freudweiler  (Henri).  E.  Al.  1755-1795. 
Zurich.  Histoire,  portrait.  =  Etudia  à  Dussel- 
dorf,  en  1777  ;  puis  à  Manheim  ;  voyagea  dans 
la  Suisse  italienne,  en  1782  ;  visita  Dresde  et 
Berlin  ;  reçut  des  offres  du  prince  de  Dessau; 
les  refusa  afin  de  conserver  son  indépendance. 
=  La  plupart  des  tableaux  de  ce  peintre  re- 
marquable sont  tirés  de  l'histoire  de  la  Suisse. 
=  Grande  vérité  de  détails,  beau  coloris. 

Frey  (J.-J.).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Paysage. 
=  Ouragan  dans  le  désert,  Munich. 

Frey  (Michel).  E.  Al.  1750.  Biberach.  Pay- 
sage. =  Demeurait  à  Augsbourg,  depuis  1768, 
et  y  florissait  encore  en  1789.  =  Graveur. 

Frey  (Anna  de).  E.  H.  f  1808.  Amsterdam. 
Genre.  =  S'établit  et  mourut  à  Manheim  dans 
la  fleur  de  l'âge.  =  Deux  femmes  travail- 
lant, etc.,  Francfort. 

Freybechli  (Jean).  E.  Al.  *  1428.  Minia- 
ture. =  Moine  du  couvent  de  Kônigsbruck, 
en  Alsace.  —  Miniatures  d'une  Bible,  Munich 
(bibliothèque  royale). 

Freyberg  (Electrine,  baronne  de).  E.  Al. 
1797-1847.  Stuntz.  Histoire  religieuse,  paysage 
et  genre.  =  Elève  de  son  père  Jean  Stuntz. 

Freyberger  (Jean).  E.  Al.  *  1620.  Augs- 
bourg.  Histoire.  =  Quelques  auteurs  le  font 
naître  à  Wolfsberg  ;  séjourna  en  Italie. 

Freytas  (Francisco-Pereira).  E.  Es.  *  1843. 
Paysage. 

Friani  (Jacques).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Elève  d'A.  Metelli. 

Fricli  (Joachim).  E.  Al.  1810-1858.  Nor- 
wège.  Paysage.  =  Paysages  norwégiens, 
Christiania  (villa  royale  d'Oscarshall). 

Fried  (Henri-Jacq.).  E.  Al.  1802-1870.  Lan- 
dau. Paysage,  histoire,  genre,  portrait.  = 
Mort  à  Berlin.  =  La  grotte  bleue  sur  l'ile  de 
Capri,  près  de  Naples,  Munich. 

Fried  lancier  (Frédéric).  E.  Al.  1825.  Kohl- 
janowitz  (Bohême).  Genre.  =  Les  politiques. 
—  Maison  des  invalides.  —  Le  nouveau  cama- 
rade. —  Demande  en  mariage. 

Friedrich  (Caroline  F.).  E.  Al.  *  1800  (?)• 
Nature  morte.  =  Pâtés,  verre,  etc.  Dresde. 

Friedrich  (Gaspard-David).  E.  Al.  1774- 
1840.  Greifswalde.  Paysage,  genre,  animaux. 
=  Mort  à  Dresde.  =  Voyageurs  dans  un  pay- 
sage, Dresde.  — Le  repos  pendant  la  récolte,  il. 
Fries  (Bernard),  frère  d'Ernest.  E.  Al.  1820- 
1879.  Heidelberg.  Paysage,  etc. 

Fries  (Ernest),  frère  de  Bernard.  E.  Al. 
1801-1833.  Heidelberg.  Paysage  et  portrait. 
==  Elève  de  Kuntz.  =  Le  Pater.  —  Paroles  de 
l'âme.  —  La  chute  d'eau  de  Liris  près  d'Isola 
di  Sara,  Munich. 
Fries  (Jean-Conrad).  E.  Al.   1617  ou  1623- 
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1693.  Canton  de  Zurtch.  Portrait.  =  Elève 
de  S.  Hoffmann  ;  reçu  dans  les  deux  Conseils 
de  sa  patrie.  =  Portrait  de  femme,  Munich. 
=  Imita  son  maître  avec  succès. 

ii-i^ioiii  (Philippe).  E.  I.  Histoire.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Tableau,  Rome. 

Friquel  (Jacques),  dit  De  Vaux-Rose 
ou  De  Vamoze.  E.  Fr.  1638-1716.  Histoire. 
=  Elève  de  S.  Bourdon.  Peignit,  en  1663,  à 
l'hôtel  de  Bretonvilliers,  sur  des  dessins  de 
son  maître.  Reçu  à  l'Académie,  comme  pro- 
fesseur d'anatomie  et  comme  peintre  d'his- 
toire, en  1670.  =  La  paix  d'Aix-la-Chapelle, 
Paris. 

Vris  (J.).  E.  H.  '  xviie  siècle.  Nature  morte. 
=  Un  de  ses  tableaux  porte  la  date  de  1673.^= 
Touche  large  ;  beau  coloris. 

FVÎS  (Jacques).  E.  FI.  1774-1852.  Grammont. 
Genre  et  histoire.  =  Vénus  et  Adonis.  —  Mort 
de  Jacob. 

FVisch.  E.  Al.  *  1837.  Darmstadt.  Genre, 
etc.  =  Soldats  entourant  un  chariot  de  foin. 

Frisch  (Jean-Christophe).  E.  Al.  1730.  Ber- 
lin. Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  Rode  et 
de  Pesne  ;  passa  plusieurs  années  à  Rome.  = 
Peintures  au  palais  de  Sans-Souci.  =  Peignit 
à  fresque;  quelque  ressemblance  avec  la  ma- 
nière de  Boucher,  peintre  français. 

Frische  (Henri-L.).  E.  Al.  1831.  Alten- 
bruch  (Hanovre).  Paysage. 

FVïscner.  E.  Al.  *  1837.  =  Peintre  sur 
verre. 

FVith  (Guillaume).  E.  An.  1819.  Studley. 
Genre.  =  Fête  anglaise  il  y  a  cent  ans.—  Sous 
le  palais  du  Doge.  —  Sancho  et  Don  Quichotte. 

Frits  (Pierre),  surnommé  Welgemoed. 
E.  H.1627(?)  Delft(?).  Sujets  grotesques  et  sé- 
rieux. =  En  1660,  il  est  inscrit  comme  peintre 
sur  les  registres  de  Saint-Luc,  à  Haarlem.  Il 
passa  sa  vie  à  voyager,  entre  autres  en  Italie, 
et  finit  par  s'établir  à  Delft,  où  il  abandonna  la 
peinture  pour  se  livrer  au  commerce  des  ta- 
bleaux. Bryan  Stanley  le  fait  mourir  en  1682. 
C'est  une  erreur;  il  vivait  encore  en  1702. 
Voici  comment  on  en  a  acquis  la  preuve  :  Il 
avait  épousé  Josine  Van  der  Hulst,  sœur  de 
Martine,  femme  de  Pierre  de  Hooge.  Martine 
laissa  à  sa  sœur,  par  testament,  l'usufruit 
d'une  somme  de  8,000  florins  stipulant  que 
s'il  arrivait  que  par  des  circonstances  mal- 
heureuses, cet  intérêt  devînt  insuffisant,  il 
lui  serait  permis  de  toucher  au  capital.  C'est 
ce  qui  arriva.  On  possède  la  requête  par  la- 
quelle Josine,  en  1702,  demanda  à  prendre  sur 
!e  capital  «elle  a  80  ans,  elle  est  aveugle,  et 
son  mari,  Pierre  Fris,  un  vieux  peintre  de 
plus  de  75  ans,  sans  commerce  et  ne  gagnant 
plus,  est  aussi  besoigneux  qu'elle  ».  En  1703 
seulement  sa  demande  lui  fut  accordée.   = 


Orphée  aux  enfers,  Madrid.  —  Paysage  :  une 
rivière  glacée  avec  patineurs,  ib. 

FVitsch  (Melchior).  E.  Al.  1826.  Vienne. 
Paysage. 

Fritxsch  (Claude-Ditlef).  E.  Al.  1765-1843. 
En  Danemark.  Fleurs,fruits.=  Vase  de  fleurs, 
Copenhague.  —  Fleurs  dans  un  panier,  ib. 

■  i  <>hii«  h  (Bernard).  E.  Al.  1823.  Munich. 
Genre. 

Froide  Montagne.  V.  Kouwenberg. 

Frolicher  (Otto).  E.  Al.  1840.  SoLEURE. 
Paysage. 

Fromant  (Louis-Pierre).  E.  Fr.  *  1830. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Re- 
gnault.  =  Assomption.  —  Amphitrite. 

Froment'Delormel  (Jacques  V.  E.). 
E.  Fr.  1820.  Genres  divers.  =  Elève  de  Jolli- 
vet,  Lecomte  et  Amaury-Duval 

Fromentin  (Eugène).  E.  Fr.  1820-1876.  La 
Rochelle.  Paysage,  Scènes  orientales  etc.  = 
Elève  de  M.  L.  Cabat.  =  Fantasia  arabe.  — 
Courriers  des  Ouled.  —  Le  campement.  = 
Egalement  écrivain. 

Fromentiou  (Henri  de).  E.  H.  *  xvne  siè- 
cle. Nimègue.  Fleurs,  oiseaux  et  fruits.  = 
Elève  de  Rembrandt;  on  donne  alternative- 
ment les  années  1618, 1620  et  1630  pour  celles 
de  sa  naissance;  il  épousa  une  fille  de  Phil. 
Woumerman,  fut  appelé  à  Berlin,  en  1670,  et 
y  fut  nommé  peintre  de  la  cour.  Nagler  as- 
sure qu'il  travaillait  encore  en  1690.  Il  s'a- 
donna au  commerce  de  tableaux  à  la  fin  de  sa 
carrière.  =  Beaucoup  de  naturel. 

Frommann  (Alwine).  E.  Al.  f  1875.  = 
Lectrice  de  l'impératrice  Augusta,  d'Allema- 
gne. Morte  à  Iéna. 

Frommel.  E.  Al.  *  1842.  Carlsruhe.  Pay- 
sage, a  Vue  d'Amaln. 

Frontler  (Jean-Charles).  E.  Fr.  1701-1763, 
Paris.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Cl.  Halle. 
Reçu  à  l'Académie,  en  1744  ;  mort  à  Lyon  où  il 
était  directeur  de  l'Académie.  =  Prométhée, 
Paris. 

Frost  (W.  E.).  E.  An.  1810.  Wandsworth 
(Surrey).  Genre.  =  Una  (sujet  tiré  de  Spencer). 

Froste  (Sébastien).  E.  Fr.  1794.  Paris. 
Histoire,  genre  et  portrait.  =  Elève  de  Re- 
gnault.  =  Le  bon  Samaritain,  Orléans.  —  Jé- 
sus-Christ guérissant  un  possédé. 

Fruit  (Pol).  *  xve  siècle.  =  Enlumina,  en 
1467,  un  missel  pour  le  duc  de  Bourgogne. 

Fiuitet.  Cet  artiste  est  à  rayer  du  Diction- 
naire des  peintres.  Il  a  été  confondu  par  des 
biographes  espagnols  soit  avec  un  Floris,  soit 
avec  un  Franck. 

FVuytiers  (Philippe).  E.  FI.  f  1665.  An- 
vers. Histoire,  portrait.  =  Franc-maître 
peintre,  à  Anvers,  en  1631-32;  il  reçut  une 
éducation    littéraire   et    composa    quelques 
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pièces  en  latin,  en  français  et  en  flamand.  On 
l'a  fait  naitre  à  tort  en  1625,  puisqu'en  1630  il 
était  déjà  membre  de  la  Sodalité  des  céliba- 
taires et  qu'en  1627  il  était  élève  de  rhétori- 
que chez  les  Jésuites.  Il  exécuta  en  1645-46 
une  Assomption  pour  l'église  Saint-Jacques; 
ce  tableau  lui  fut  payé  1150  florins,  somme 
considérable  pour  l'époque.  Il  abandonna  la 
peinture  à  l'huile  pour  peindre  à  la  gouache. 
11  eut  l'honneur  de  peindre  toute  la  famille  de 
Rubens  en  miniature.  =  Ordonnance  bonne 
et  facile,  poses  très  heureuses,  draperies  lar- 
ges et  pleines  de  goût.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  Richard  W*4*  (1857),  Une  dame  avec  ses 
enfants,  miniature  sur  vélin,  570  fr. 

Frye  (Thomas).  E.  An.  1710-1762.  Dublin. 
Portrait,etc.=Introduisit  le  premier  en  Angle- 
terre la  fabrication  de  la  porcelaine.  Graveur. 
Fryer  (Edw.),  E.  An.  *  1843.  Paysage. 
Fry»  (F.).  E.  FI.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Elève  de  Jos.  Paelinck,  à  Gand.  Etabli  à  Bru- 
xelles en  1830. 
Fuchs.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Décorations. 
Fuchs  (Félix-Cajetan).  E.  Al.  1749.  Rap- 
perschweil.  Histoire.  =  Etudia  à  Augsbourg; 
visita  l'Italie  et  y  reçut  des  leçons  de  Mengs; 
revint  dans  sa  patrie,  en  1775.  =  Sculpteur. 

Puent  e  (Jean-Léandre).  E.  Es.  1600-1654. 
Grenade.  Histoire.  ==  On  ignore  quel  fut  son 
maître  ;  travailla  à  Séville.  en  1638  ;  d'un  es- 
prit tranquille  et  peu  ambitieux,  ce  pein- 
tre, malgré  son  beau  talent,  mourut  pauvre 
dans  sa  patrie.  =  Tableaux,  Grenade.  -  Ta- 
bleaux, Séville.  -=  Dessin  correct;  beau  colo- 
ris, grande  force  de  clair-obscur  ;  ses  ouvrages 
rappellent  ceux  des  Bassan. 

Fues  (Frédéric-Chrétien).  E.  Al.  1772.  Tu- 
bingue.  Genre  et  portrait.  =  Elève  de  Har- 
per  et  de  Hetsch,  à  Stuttgard;  professeur  à 
l'Académie  de  Nuremberg.  =  Graveur. 

Fuessli  (Mathieu),  le  Vieux.  E.  Al.  1598- 
1664.  Zurich.  Batailles,  combats  navals,  in- 
cendies, etc.  =  Elève  de  Gotthard  Ringgle  ; 
passa  quelque  temps  à  Venise,  où  Tempesta 
et  Ribera  le  distinguèrent;  ne  s'attacha  à  co- 
pier aucun  maître  et  se  fit  une  manière 
originale;  fit  naître  parfois  des  scènes  d'épou- 
vante afin  de  les  dessiner  d'après  nature.  = 
Excellait  à  représenter  des  scènes  horribles  ; 
travailla  également  en  émail,  en  miniature  et 
à  fresque.  Graveur. 

Fuessli  (Mathieu),  le  Jeune,  fils  de  Ma- 
thieu, le  Vieux.  E.  Al.  1671-1739.  Zurich.  Por- 
trait. =  Elève  de  son  père;  se  rendit  à  Rome, 
et  y  fut  reçut  dans  l'atelier  de  Benoît  Luti  ; 
séjourna  neuf  ans  en  Italie  et  revint  s'établir 
dans  sa  ville  natale.  =  Abandonna  le  genre  de 
l'histoire ,  d'après  le  conseil  de  Kupetzky, 
pour  s'adonner  au  portrait.  Sa  femme,  Anne 


Mayer,  fille  d'un  peintre,  nommé  Jean  Maycr, 
peignit  des  fleurs  en  détrempe  avec  assez  de 
succès. 

Fuessli  (Mathieu),  le  troisième,  fils  de 
Mathieu,  le  Jeune.  E.  Al.  f  1739.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Fiieseli  (Jean-Rodolphe),  le  Vieux,  fils  de 
Mathieu,  le  troisième.  E.  Al.  1709-1793.  Zu- 
rich. Miniature.  =  Elève  du  graveur  Mel- 
chior  Fuessli;  se  perfectionna  à  Paris,  chez 
Lutherburg,  l'ainé.  Remplit  les  fonctions  de 
sénateur  à  Zurich.  =  Il  est  l'auteur  du  'Dic- 
tionnaire des  artistes  (Allgemeines  Kûnstler 
Lexicon),  publié  à  Zurich  de  1771  à  1779,  in- 
folio, continué  par  son  fils  qui  y  ajouta  des 
suppléments  considérables  de  1806  à  1809.  Ces 
travaux  ont  servi  de  base  à  l'ouvrage  de 
Nagier.  =  Cultivait  l'histoire  littéraire  des 
arts,  possédait  une  bibliothèque  très  riche  et 
une  collection  presque  complète  de  portraits 
d'artistes. 

Fuessli  (Jean-Gaspard),  fils  de  Mathieu,  le 
Troisième.  E.  Al.  1707-1782.  Zurich.  Portrait. 
=  Elève  de  son  père  ;  se  rendit  à  Vienne,  à 
18  ans,fut  recherché  des  artistes  et  des  grands, 
passa  au  service  du  duc  de  Wurtemberg, 
voyagea  en  Allemagne,  se  lia  avec  Kupetzky, 
à  Nuremberg  et  avec  Rugendas  et  Riedinger, 
à  Augsbourg,  revint  en  Suisse  à  cause  de  la 
guerre,  s'y  maria  et  y  occupa  la  place  de 
chancelier.  =  L'ouvrage  numismatique  de 
Hedlinger  a  été  gravé  par  Haid,  d'après  ses 
desseins.  =  Ses  deux  filles,  Rose  et  Lise, 
mortes  avant  lui,  avaient  réussi  dans  la  pein- 
ture des  fleurs  et  des  insectes.  Ecrivain  dis- 
tingué, auteur  de  la  Vie  de  Rugendas  et  de 
Kupetzky,  d'une  Histoire  des  meilleurs  pein- 
tres de  la  Suisse,  et  d'autres  ouvrages. 

Fuessli  (Henri),  fils  de  Jean-Gaspard.  E. 
An.  1741-1825.  Zurich.  Histoire  et  genre.  =  Se 
rendit  jeune  en  Angleterre  et  y  reçut  les  le-  . 
çons  de  Reynolds,  visita  l'Italie  et  étudia  les 
chefs-d'œuvre  de  ce  pays  avec  la  plus  grande 
ardeur  et  le  meilleur  succès  ;  revint  en  An- 
gleterre en  1779,  après  avoir  passé  six  mois  à 
Zurich;  reçu  à  l'Académie  de  Londres  en 
1790;  à  celle  de  Rome,  en  1817.  En  1802,  il 
avait  fait  une  excursion  en  France.  Lavater 
fut  son  ami  intime.  =  Miranda.  =  Se  choisit 
Michel-Ange  pour  modèle;  manière  ferme, 
naturelle  et  pleine  de  grandeur;  exécution 
facile;  style  romantique;  son  coloris  laisse 
parfois  à  désirer;  dessin  quelquefois  incor- 
rect, mais  varié  et  plein  de  hardiesse,  de 
verve  et  de  vérité  ;  composition  tour  à  tour 
terrible,  douce,  tendre;  imagination  vive, 
ardente,  inépuisable.  A  force  d'être  hardi  et 
original,  il  touche  souvent  de  près  à  l'extra- 
vagance. 
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Fuessli  (Jean-Rodolphe),  fils  de  Jean-Gas 
pard.  E.  Al  1737-1806.  Zurich.  Portrait.  = 
Elève  de  son  père;  se  rendit  à  Vienne,  en 
1765  ;  s'occupa  en  Hongrie,  comme  géomètre 
et  comme  chancelier,  revint  à  Vienne,  en 
1790,  et  s'y  occupa  spécialement  de  l'histoire 
de  l'art.  =  Vignettes  et  portraits  de  L'His- 
toire des  peintres  suisses,  par  son  père.  = 
Dessinateur  et  graveur.  On  lui  doit  :  Journal 
de  fart,  destiné  aux  Etats  autrichiens.  Cata- 
logue raisonné  des  meilleures  estampes  gra- 
vées d'après  les  artistes  les  plus  célèbres  de 
chaque  école. 

Fugei»  (Henri-Frédéric).  E.  Al.  1751-1818 
Heilbronn  (Souabe).  Portrait,  miniature  et 
histoire.  =  Elève  de  Guibal  et  d'Oeser.  Visita 
Rome,  en  1766,  et  resta  sept  ans  en  Italie. 
Mort  à  Vienne  où  il  était  conseiller  et  direc- 
teur de  la  galerie  impériale,  depuis  1806,  et 
depuis  1795,  directeur  de  l'Académie  des 
beaux-arts.  =  Adam  et  Eve  pleurant  la  mort 
d'Abel,  Vienne.  —  Madeleine,  ib.  —  Saint  Jean- 
Baptiste,  ib.  —  Apothéose  de  l'empereur  Fran- 
çois Ir,  ib.  =  Belles  formes  de  dessin,  coloris 
parfois  agréable  et  parfois  faux,  composition 
sans  caractère.  Auteur  des  beaux  dessins  de 
la  Messiade,  de  Klopstock. 

Fuhrieti  (Joseph'.  E.  Al.  1800-1876.  Krat- 
zau  (Bohême).  Histoire.  =  Elève  d'Overbeeck. 
=  Les  tables  de  la  loi.  Vienne.  —  Sainte  Ca- 
therine au  milieu  des  docteurs.  —  Triomphe 
de  la  religion.  —  L'enfant  prodigue  —  Pein- 
tures à  la  villa  Massimi. 

Fulco  (Jean).  E.  I.  1615-1680  (?).  Messine. 
Histoire.  =  Elève  de  M.  Stanzioni.  =  Dessin 
vigoureux;  très  gracieux  et  très  vif  dans  les 
figures  d'enfant,  formes  trop  matérielles  et 
trop  maniérées. 

Fulignate  (Nicolas).  E.  I.  *  xive  siècle. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  La  Vierge  et 
l'Enfant,  Milan  (signé  :  Nicolaus  Fulginas 
pinxit.  M°CCC°LXV. 

Fuller  (Isaac).  E.  An.  f  1672.  Angleterre. 
Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Perrier;  mort 
à  Londres.  =  Tableaux,  Oxford.  =  Bon  des- 
sinateur, coloriste  médiocre. 

Fumiani  (Jean- Antoine)..  E.  I.  1633-1710. 
Histoire.  =  Elève  de  l'école  Bolonaise.  =  Bon 
goût  de  dessin  et  de  composition  ;  style  froid. 

Fumicelli  ou  Flumieelli  (Louis).  E.  I. 
4 1536.  Trévise.  Histoire.  =  Elève  ou  imita- 
teur habile  du  Titien  ;  abandonna  la  peinture 
pour  étudier  les  fortifications. 

Fungai  (Bernard).  E.  I.  *  1512.  Sienne  (?). 
Histoire  et  portrait.  =  Détails  inconnus.  = 
Peintre  correct,  mais  aride. 

Funke  (Henri).  E.  Al.  *  1845.  Herfort. 
Paysage.  =  Chaîne  de  montagnes  du  Tyrol 
bavarois.  —  Château  en  ruine. 


i  .ii.riii.  (Von).  E.  Al.  1800-1876.  Vienne. 
Histoire.  -^  Un  des  fondateurs  de  l'école  néo- 
chrétienne en  Autriche.  Conservateur  du 
Musée  de  Vienne. 

Furez  de  Muniz  (don  Jérôme).  E.  Es. 
*  xviie  siècle.  Histoire  et  genre.  =  Amateur  ; 
chevalier  de  Saint-Jacques;  gentilhomme  de 
Philippe  IV. 

I  ...  ini  (Philippe),  dit  Le  Sciameroni. 
E.  I.  '  1600.  Florence.  Portrait,  histoire.  == 
Elève  du  Passignano.  =  Acquit  une  grande 
réputation  comme  peintre  de  portraits. 

Fur  ini  (François),  fils  de  Philippe,  dit  Le 
Sciameroni.  E.  I.  1600  ou  1604-1646  OU 
1649.  Florence.  Histoire  portrait.  =  Elève 
de  son  père,  du  Passignano  et  de  Roscelli  ; 
étudia  à  Rome,  mérita  d'y  être  associé  aux 
travaux  de  Jean  de  Saint-Jean  ;  fut  appelé  à 
Venise,  se  fit  prêtre  à  40  ans  et  devint  curé 
de  San-Ansano  dans  le  Mugello.  =  Une  femme 
(sans  désignation  de  quel  Furini  est  ce  ta- 
bleau), Rome.  —  Adam  et  Eve  au  paradis 
terrestre,  Florence.  —  Deux  Madeleines  pé- 
nitentes, Vienne.  =  Loth  et  ses  filles,  Madrid. 
Sainte  Cécile,  Dresde  (attribué).  —  Madeleine 
repentante,  Copenhague.  =  Imita  le  Guide  et 
l'Albane;  grande  science  de  dessin;  admi- 
rable variété  d'expression  et  de  caractères  ; 
pinceau  gracieux  et  délicat  ;  aimait  à  repré- 
senter le  nu  et  y  excellait.  =  Ventes  :  V.  San 
Donato  (1870),  Saint  Sébastien,  martyr.  C'est 
le  tableau  décrit  par  Baldinucci,  1,750  fr. 

Furtchtegott  (Thessel).  E.  Al.  1830-1873. 
Paysage.  =  Mort  à  Dresde. 

Furstenberg  (Théodore -Gaspard,  baron 
de).  E.  Al.  *  1668.  Portrait.= Détails  inconnus. 
=  Graveur. 

Furstenberg  (Solly).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 
Berlin.  Portrait. 

Furstin  (Madeleine).  E.  Al.  1652-1717.  Nu- 
remberg. Fleurs  en  miniature.  =  Elève  de 
Jean  Fischer  et  de  Marie  -  Sibylle  Mérian; 
habita  quelque  temps  Vienne. 

Furtenbach  (Joseph).  E.  Al.  1581-1667. 
Leutkirchen.  Architecture,  etc.  =  Conseiller 
à  Ulm,  où  il  mourut.  =  Architectura  univer- 
salis,  civilis  et  navalis,  etc.  îtinerarium.  Et 
autres  ouvrages  d'architecture.  =  Architecte. 

Fus.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Histoire. 

Fusch  (Jean).  E.  Al.  f  1813.  Portrait. 

Kussii  (Guillaume).  E.  Al.  1830.  Zurich. 
Portrait. 

Futerer  (Ulric).  E.  Al.  *  1480.  Landshut. 
Histoire.  =  Florissait  à  Munich.  Plus  connu 
comme  poète.  =  Crucifiement,  Schleissheim. 

Fyoll  (Conrad).  E.  Al.  *  1465.  Francfort. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Tryptique  : 
la  famille  de  sainte  Anne;  sur  les  volets,  la 
naissance  et  la  mort  de  la  Vierge,  Francfort 
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sur  leMein  (Inst.  Stadel).  —Triptyque  :  sainte 
Anne,  la  Vierge  et  l'enfant  Jésus;  sur  les 
volets,  sainte  Barbe  et  sainte  Catherine  et 
l'Annonciation  ,  Berlin.  =  Têtes  d'une  ex- 
pression douce  et  tendre  ;  ton  délicat  et  ar- 
gentin dans  les  chairs. 

Fyt  (Jean).  E.  FI.  1609-1061.  Anvers.  Fleurs, 
fruits  et  animaux.  =  En  1621-1622,  il  est  in- 
scrit dans  les  Liggeren  anversois  comme 
élève  d'un  certain  Hans  Berchs  ou  Van  den 
Berch.  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  en 
1629;  se  rendit  en  Italie,  séjourna  à  Rome; 
membre  de  la  Gilde  des  Romanistes,  à  An- 
vers, en  1650,  il  en  fut  doyen  ou  consul,  en 
1652.  Jean  Fyt  fut  un  homme  honoré  et  digne 
de  l'être.  =  Deux  lévriers,  Anvers.  —  Un 
poulailler,  Madrid.  —  Des  poulets  et  un  mi- 
lan, ib.  —  Gibier,  etc.,  Berlin.  —  Cygne,  paon, 
nymphe  de  Diane  avec  ses  chiens,  ?&.—  Chasse 
au  chevreuil,  ib.  —  Gibier  mort,  animaux  et 
fruits,  Vienne.  —  Diane  revenant  de  la  chasse 
(flg.  de  Th.  W.  Bossaert),  ib.  (chef-d'œuvre). 
=  Volailles  mortes,  Rotterdam.  —  Cinq  ta- 
bleaux de  nature  morte,  Stockholm  (signés  et 
datés).  —  Garde-manger,  Saint-Pétersbourg. 
—  Fruits,  ib.  (tous  deux  signés).  —  Lièvre, 
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perdrix,  etc.,  Dresde.  —  Lièvre,  fruits,  etc., 
ib.  —  Jeune  chèvre  suspendue,  ib.  —  Deux 
perdrix  et  un  chien  de  chasse,  ib.  —  Gibier 
mort,  fruits  et  un  singe,  Munich.— Chevreuils 
poursuivis  par  des  chiens,  ib.  —  Et  autres,  ib. 
—  Gibier  et  fruits,  Paris.  —  Gibier  dans  un 
garde-manger,  ib.  —  Un  chien  dévorant  du 
gibier,  ib.  =  Manière  de  Snyders;  beaucoup 
de  correction,  pinceau  de  maître  ;  belle  har- 
monie, touche  vigoureuse,  grande  vérité. 
Travailla  avec  Jordaens.  Excellent  graveur. 
=  Ventes  :  V.  de  l'électeur  de  Cologne  (1764), 
Hérons  clans  des  roseaux,  100  1.  —  Même 
vente,  Fruits  et  animaux,  400  1.  —  V.  Soult 
(1852),  Gibier  mort  gardé  par  des  chiens, 
2,050  fr.-V.  Van  den  Schrieck  (1861),  Nature 
morte,  370  fr.  -  V.  Le  Roy  d'Etiolles  (1861), 
Intérieur  d'office,  820  fr.  —  V.  Goodrioke  à 
Londres  (1864),  Héron,  lapins,  etc.,  gardés 
par  un  chien,  2,740  fr.  —V.  Van  Cleef  (1864), 
Gibier,  fruits  et  fleurs,  signé,  2,550  fr.  -  V. 
Pommersfelden  (1867),  Gibier  mort  gardé  par 
deux  chiens  ,4,400  fr.  —  V.  Salamanca  (1867), 
Chiens  et  accessoires,  chat,  etc.,  4,500  fr.  — 
V.  Rochebr...(l873),  Chasse  à  courre,  10,000  fr. 


G 


Gaal  ou  Gael  (Corneille  Adrien).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Haarlem(?)  Paysages.  =  Elève 
de  Bernard  Gaal.  =  Inscrit  en  1642  comme 
franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Haarlem. 

Gaal  ou  Gael  (Adrien  le  Vieux).  E.  H. 
f  1660.  Haarlem.  =  Il  fut  élève  de  Corneille. 

Gaal  ou  Gael  (Adrien  le  Jeune),  fils  d'A- 
drien le  Vieux,  E.  H.  f  1665.  Haarlem.  =  Pro- 
bablement élève  de  son  père.  Inscrit  comme 
franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Haarlem,  en  1660. 

Gaal  ou  Gael  (Bernard).  E.  H.  *  1663. 
Haarlem.  Batailles  et  chevaux.  =  Elève  de 
Pli.  Wouwerman.  =  Paysanne  faisant  des 
gâteaux  à  la  porte  de  sa  chaumière,  Rotter- 
dam. —  Le  cavalier  descendu  de  cheval,  ib. 
=  Deux  tableaux.  (1650)  Leyde.  =  Ordonnance 
riche,  dessin  soigné,  effet  pittoresque.  Quel- 
que rapport  avec  Isaac  Van  Ostade.  =  Ventes  : 
V.  Gevers  (1762),  deux  paysages  avec  figures 
et  chevaux,  54  fl.— V.  Meffre  (1863).  Halte  à  la 
porte  d'une  auberge,  520  fr. 

Gaal  (Thomas).  E.  H.  1739-1817.  Portrait, 
fleurs,  oiseaux.  =  Fils  d'un  officier  au  ser- 
vice de  l'Angleterre  et  retraité  en  Hollande. 
Un  des  fondateurs  de  l'Académie  de  dessin 
de  Middelbourg,  dont  il  devint  directeur.  Eta- 
blit une  fabrique  de  tapisseries.  Quelques  au- 
teurs le  disent  né  à  Termonde.  =  Manière 
large  dans  les  oiseaux  et  les  fleurs. 

Gaal  (Pierre),  fils  de  Thomas,  E.  H.  1769- 
1819.  Middelbourg.  Portrait,  paysage,  nature 
morte,  genre,  etc.  =  Elève  de  Schweickhart, 
à  La  Haye.  Visita  Londres,  Paris  et  une  par- 
tie de  l'Italie,  de  la  Suisse  et  de  l'Allemagne. 


=  Moïse,  Middelbourg.  —  Allégorie  :  La  jus- 
tice, ib.  =  Manière  large,  grand  style. 

Gaal  (Jacques-Corneille),  fils  de  Pierre. 
E.  H.  1796.  Oost-Zouburg  (Walcheren).  Por- 
trait, miniature.  =  Elève  de  J.-P.  Bourjé.  Un 
des  directeurs  de  l'Académie  de  Middelbourg. 
=  Graveur. 

Gabbiani  (Antoine-Dominique).  E.  1. 1652- 
1722  ou  1726.  Florence.  Histoire,  portrait  et 
genre.  =  Elève  de  Ciro  Ferri;  il  avait  reçu 
les  premières  leçons  de  Juste  Sustermans 
et  de  V.  Dandini.  Etudia  à  Venise  et  de  re- 
tour dans  sa  ville  natale  ouvrit  une  école  qui 
fut  très  suivie;  travailla  jusqu'à  sa  mort, 
causée  par  une  chute.  Son  neveu  Gaétan  fut 
son  élève  :  on  lui  accorde  du  mérite.  =  Jésus- 
Christ  chez  Simon  le  Pharisien,  Dresde.  — 
Saint  Philippe  de  Néri,  Florence.  —  Enlève- 
ment de  Ganymède,  ib.  —  Notre-Dame,  ib.  — 
—  Saint  François  d'Assise  recevant  les  stig- 
mates, Munich.  —  Jésus-Christ  tenté  par  le 
démon,  ib.  =  Pinceau  élégant  et  facile,  coloris 
languissant,  draperies  peu  heureuses  ;  réus- 
sissait surtout  dans  les  compositions  de  genre. 
Graveur. 

Gabet  (Charles  H.  J.).  E.  Fr.  1793-1860. 
Courbevoie  (Seine).  Portrait  en  miniature  et 
aquarelle.  =  On  lui  doit  un  Dictionnaire  des 
artistes  de  Vécole  française  au  XIXe  siècle. 
Paris,  1  v.  1831. 

Gabier  (Ambroise).  E.  Al.  1764.  Nurem- 
berg. =  Vivait  encore  en  1831.  =  Graveur. 

Gabriel.  E.  Al.  *  1838.  Neuss.  =  Elève  de 
Hildebrandt. 
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Gabriel  (George-François-Marie).  E.  Fr. 
1775.  Paris.  Portrait  en  miniature  et  à  l'aqua- 
relle. =  Elève  deNaigeon  et  de  Regnault.  = 
Dessins  pour  le  grand  ouvrage  de  l'Institut 
d'Egypte.  =  Dessinateur  et  lithographe. 

Gabriel  (Jean).  *  xvne  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles. 

Gabrielli  (Camillo).  E.  I  1730.  Pise.  His- 
toire. =  Elève  de  Ciro  Ferri.  =  Manière  du 
Cortone. 

Gabriello  (Onofrio),  dit  Onofrio  de 
Messine.  E.  1. 1616-1706.  Messine.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  d'A.  Ricci  dit  Barbalunga, 
du  Poussin,  du  Cortone,  à  Rome,  et  du  Maroli, 
à  Venise.  =  Beaucoup  de  suavité  et  de  grâce, 
accessoires  neufs  et  très  soignés. 

Gabron  (Guillaume).  E.  FI.  1625-1679. 
Anvers.  Fleurs  et  fruits.  =  Franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1640-41  ;  reçu  comme 
fils  de  maître.  =  Il  se  forma  en  Italie  et  passa 
plusieurs  années  à  Rome.  Un  Antoine  Ga- 
bron fut  reçu  comme  fils  de  maître  dans  la 
gilde  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  la  même  année 
que  Guillaume.  Il  pourrait  être  son  frère. 
=  Ses  fleurs  et  ses  fruits  sont  groupés  avec 
goût;  beaucoup  d'harmonie. 

Gadbois.  E.  Fr.  *  1810.  Paysage.  =  Soirée 
d'Young.  —  Procession  de  village. 

Gaddi  (Gaddo).  E.  I.  1239-1312.  Florence 
Histoire,  portrait.  =  Compatriote  et  ami  de 
Cimabùe  ;  chargé,  par  le  pape  Clément  V,  de 
plusieurs  ouvrages  considérables  pour  la  ba- 
silique de  Saint-Pierre,  à  Rome;  se  retira 
dans  sa  ville  natale  sur  la  fin  de  ses  jours  et 
ne  s'occupa  plus  que  de  petits  ouvrages  de 
mosaïque  avec  des  coquilles  d'œufs  de  diffé- 
rentes couleurs,  exécutés  avec  un  fini  très 
précieux.  =  Mosaïques,  Rome.  =  Bon  dessin, 
imita  la  manière  de  Cimabûe;  excellait  dans 
la  mosaïque. 

Gaddi  (Thadée),  fils  de  Gaddo  Gaddi.  E.  I. 
1300  (?)-1366.  Florence.  Histoire.  —  Elève  de 
son  père  et  de  Giotto;  ce  dernier  avait  été 
son  parrain  et  il  resta  24  ans  auprès  de  lui: 
exécuta  à  Pise,  à  Florence  et  à  Arrezzo  un 
grand  nombre  d'ouvrages  qui  passaient,  de 
son  temps,  pour  des  chefs-d'œuvre  ;  il  paraît 
être  le  premier  peintre  italien  qui  ait  étudié 
l'effet  des  sentiments  de  l'âme  sur  la  physio- 
nomie^ Jésus-Christ  entre  les  larrons,  Paris, 
—  Décollation  de  saint  Jean,  ib.  —  Hérode 
livré  aux  démons,  ïb.  —  La  tête  de  saint  Jean 
apportée  à  Hérode,  ib.  —  Jésus-Christ  mis  au 
tombeau,  Florence.  —  Couronnement  de  la 
Vierge  (avec  volets),  Berlin.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant  entourés  de  saints  et  des  donateurs. 
ïb.  (Signé  :  Anno  dornini  MCCCXXX1III, 
Mensis  septembris  Thadeus  me  fecit),  —  Les 
volets  du  tableau  précédent,  ib.  —  Deux  ta- 


bleaux avec  divers  saints,  Londres.  —  Bap- 
tême du  Christ,  ib.  =  Se  distingua  également 
comme  architecte  ;  ce  fut  sur  ses  dessins  que 
l'on  construisit  le  Ponte-Vecchio  à  Florence. 

Gaddi  f  Angelo),  fils  de  Thadée.  E.  I.  1324- 
1387.  Florence.  Histoire.  =  Elève  de  son 
père;  il  parait  que  le  nombre  de  ses  bons 
tableaux  aurait  été  plus  considérable  si  son 
père  lui  eût  laissé  moins  de  bien.  Son  frère, 
Jean,  fut  son  élève;  il  annonçait  un  bon  pein- 
tre, mais  il  mourut  jeune.  =  Annonciation, 
Florence.  —  Et  autres,  ib.  —  Vierge  glorieuse, 
Berlin.  —  Saint  Laurent  et  sainte  Catherine, 
ib.  =  On  confond  souvent  les  tableaux  des 
trois  Gaddi. 

Gael.  V.  Gaal. 

Gaelen  (Alexandre  Van).  E.  H.  1670-1728. 
Amsterdam.  Chasses  et  batailles.  =  On  le  cite 
comme  un  des  meilleurs  élèves  de  Hugten- 
burg,  qu'il  aida  souvent  dans  ses  tableaux. 
Visita  l'Allemagne  et  l'Angleterre.  =  Il  pei- 
gnit à  Londres  des  tableaux  remarquables, 
entre  autres  la  reine  Anne  se  rendant  au  Par- 
lement et  les  batailles  de  Charles  Ir  contre 
Cromwell.  Beaucoup  de  tableaux  attribués 
à  Hugtenburg,  sont  de  Van  Gaelen. 

Gaelman  (Arnould).  E.  FI.  *  1311.  Lou- 
vain  (?).  Miniature.  Peintre  sur  verre.  Cet  ar- 
tiste est  mentionné  dans  un  acte  communal 
de  1311,  comme  imagier;  il  était  décédé  à  Lou- 
vain,  avant  1324.  Il  est  le  plus  ancien  peintre 
de  Louvain  dont  le  nom  soit  connu. 

Gaeremyn  (Jean- Antoine).  E.  FI.  1712- 
1799.  Bruges.  Histoire,  paysage,  architec- 
ture, etc.  =  Montra  de  grandes  dispositions 
dès  son  enfance;  étudia  d'abord  sous  des  maî- 
tres médiocres,  puis  entra  à  l'Académie;  mais 
celle-ci  se  ferma  par  la  mort  de  son  fonda- 
teur et  Gaeremyn  dut  chercher  d'autres  gui- 
des ;  se  lia  avec  Math,  de  Visch  et  devint  pre- 
mier professeur  de  l'Académie  réédifiée,  en 
1665.  =  Rachat  des  esclaves  chrétiens  par  les 
Pères  de  la  Sainte-Trinité,  Bruges  (église  Saint- 
Gilles);  ~  Paysages  avec  figures,  ib.  (Acadé- 
mie.) =  Coloris  chaud.  Ordonnance  riche, 
dessin  facile,  mais  un  peu  relâché.  Peignit 
tous  les  genres;  travailleur  infatigable.  Gra- 
veur. =-  Ventes  :  V.  Vanden  Branden  (1801), 
Retour  des  pêcheurs  et  marché  aux  légumes 
(deux  tableaux),  150  fl.  (Ces  deux  tableaux 
avaient  été  précédemment  adjugés  à  une 
vente  faite  à  Bruxelles  en  1767  pour  207  fl.) 

Gaertner  ou  Gartner  (Frédéric).  E.  Al. 
1824.  Munich.  Intérieurs,  architecture.  =  In- 
térieur d'un  bâtiment  mauresque  avec  vue 
sur  un  jardin,  Munich. 

Gaertner  (Henri).  E.  Al.  1828.  Neu-Stre- 
litz.  Paysage  historique.  =  Elève  de  Schir- 
mer,  de  Richter,  de  Genelli  et  de  Cornélius. 
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(A.  Van).  E.  H. 


Gacsbccck  (A.  Van).  E.  H.  '  XVIIe  siècle. 
Genre,  portrait,  intérieurs.  =  Cité  par  Hoet 
et  dans  de  vieux  catalogues.  =  Portrait  de 
Hugo  Grotius  (?),  enfant,  Amsterdam.  —  In- 
térieur :  une  femme  assise  et  cousant,  Berlin 
(signés  tous  deux  :  A.  Van  Gaesbeeck).  —  Il 
peignit  dans  la  manière  de  Van  Slingelandt. 
=  Ventes  :  V.  Taalman  Kip  (1801),  Portrait 
de  Hugo  Grotius,  enfant,  41  fl. 

Gael  ano  (le).  V.  Pulzone. 

Gaetano  (Louis).  E.  I.  *  1590.  Mosaïque.  = 
Détails  inconnus. 

Gaetcke  (H.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle.  Héli- 
goland.  Paysage,  vues.  =  Vue  d'Héligoland, 
Hambourg. 

Gafa  (Melchior).  E.  I.  1635-1680.  Malte. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Gagarin  (le  prince  Grégoire).  E.  R.  *  xixe 
siècle.  Histoire,  genre. 

Gagey.  E.  Fr.  *  1842.  Paysage.  =  Vue  du 
pont  de  l'Ile-Adam. 

Gagliardi  (le  chevalier  Bernard).  E.  I. 
1602-1660.  Citta  di  Castello.  Histoire.  = 
Elève  d'Avanzino  Nucci  ;  parcourut  toute  l'Ita- 
lie et  s'établit  à  Pérouse.  =  Tableau  :  Rome. 
=  Suivit  ordinairement  la  manière  des  Car- 
rache. 

Gagliardo  (Barthélémy),  dit  Le  8pa- 
gnola.  E.  1. 1555-1620.  Gênes.  Histoire.  =  Ca- 
ractère bizarre  et  fantastique.  Cité  par  les  bio- 
graphes comme  un  grand  joueur.  Mort  d'une 
chute  en  peignant  des  fresques.  =  Manière 
de  Michel-Ange.  Il  se  plut  particulièrement  à 
traiter  des  sujets  philosophiques.  Graveur. 

Gagnant  (Jean -Nicolas -Victor).  E.  Fr. 
1767-1796.  Paris.  =  Peintre  distingué.  Com- 
promis dans  une  conspiration  contre  le  Direc- 
toire, il  fut  condamné  à  mort,  et  comme  il 
cherchait  à  s'évader  en  allant  au  supplice,  un 
gendarme  le  tua. 

Gagneraux  (Bénigne).  E.  Fr.  1756-1795. 
Bourg  près  Dijon  (Côte  d'or).  Batailles.  = 
Elève  de  Devosges.  Peintre  du  roi  de  Suède. 
=  Soranus  et  Servilie,  Dijon.  —  Entrevue  de 
Gustave  III  et  du  pape  Pie  VI,  Stockholm. 

Gagnery.  E.  Fr.  1778.  PARIS.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Heim.  =  Bethsabée.  — 
Entrée  du  duc  d'Angoulême  à  Madrid,  en  1823. 

Gaii  (Guillaume).  E.  Al.  1804.  Munich.  In- 
térieurs, architecture.  =  Elève  de  son  beau- 
frère,  Pierre  Hess.  =  Sanctuaire  de  la  mos- 
quée de  Cordoue.  —  Portique  espagnol.  —  La 
prière  à  la  madone,  Hambourg.  —  Intérieur 
d'une  salle  du  palais  du  Doge,  Munich.  —  In- 
térieur d'une  église  en  style  mauresque,  à 
Cordoue,  ib.  —  Couvent  San  Lazzaro  de  Ar- 
meni,  ib. 

Gaillard  (Claude-Ferdinand).  E.  Fr.  1834. 
Paris.   Histoire,  portrait,  etc.  =  Elève  de 
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L.  Cogniet.  =  Le  Christ  au  tombeau.  =  Gra- 


veur. 

Gaillard  (...DE  BEAUREPAIRE,  Mme).  E.  Fr. 
*  1830.  Portrait  en  miniature. 

Gaiiiot  (Bernard).  E,  Fr.  1780-1847.  Ver- 
sailles. Histoire.  =  Elève  de  David.  =  Cor- 
nélie,  mère  des  Gracques,  Saint-Martin.  — 
Tableaux  à  Paris,  Versailles  et  Sens. 

Gainsborongh  (Thomas).  E.  An.  1727- 
1778.  Sudbury  (Suftolk).  Paysage,  portrait.  = 
Se  rendit  à  Londres  à  l'âge  de  14  ans,  et  y  de- 
vint d'abord  élève  du  graveur  Gravelot;  reçut 
plus  tard  les  leçons  de  Fr.  Hayman,  un  pein- 
tre de  quelque  réputation  à  cette  époque;  les 
premiers  essais  de  Gainsborough  ne  furent 
pas  heureux;  il  revint  dans  sa  ville  natale  et 
s'y  maria.  En  1760,  ses  œuvres  ayant  com- 
mencé à  attirer  l'attention,  il  s'établit  à  Bath. 
Il  revint  à  Londres  en  1774,  et  y  mourut  mem- 
bre de  l'Académie  royale.  =  Paysage  :  la  char- 
rette du  marché,  Londres.  —  L'abreuvoir,  ib. 
—  Portrait  d'homme,  ib.  —  Un  rabbin,  ib.  — 
L'évêque  de  Winchester,  ib.  '=  Il  est  le  Rey- 
nolds du  paysage  ;  portraits  estimés  ;  ton 
moelleux,  suave;  grâce  naïve,  nature  vraie 
et  pure;  excellait  à  peindre  les  enfants.  = 
Ventes  :  V.  Stevens  (1847;,  Portrait  d'homme, 
454  fr.  —  V.  Wells  (1852),  Paysage,  5,320  fr.  — 
V.  Goodricke  (1864),  Paysage  avec  paysans  et 
bestiaux,  2,900  fr.  —  V.  Brett  (1864),  Portraits 
de  ses  filles,  2,912  fr. 

Gajvasoffslcy.  E.  R.  *  xixe  siècle.  Ma- 
rines. 

Galanino.  V.  Aloisi. 

Galante  (Messer).  E.  I.  *  xive  siècle.  Bo- 
logne. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Lippo 
di  Dalmasio.  =  On  assure  qu'il  surpassa  son 
maitre  pour  le  dessin. 

Galantini  (F.-Hippolyte).  E.  I.  f  1706.  His- 
toire, etc.  =  Détails  inconnus. 

Galasso  Galassi.  E.  I.  *  1434.  FERRARE. 
Histoire,  portrait.  =  Son  style  était  formé 
lorsqu'il  séjourna  à  Bologne;  resta  dans  cette 
ville  pendant  de  longues  années,  y  travaillait 
encore  en  1450,  et  mourut  à  Ferrare.  =  Carac- 
tères de  têtes  bien  étudiés  ,  mains  remarqua- 
blement petites,  doigts  écartés,  ensemble  neuf 
et  singulier  ;  coloris  moelleux. 

Galay  (J.).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Genre.  = 
Détails  inconnus.  =  Manière  de  Richard  Bra- 
kenburg; touche  large. 

Galceran.  E.  Es.  *  XVIIe  siècle.  ARAGON. 
=  Vivait  à  Saragosse;  artiste  médiocre  rem- 
pli d'amour-propre.  =  Dessin  très  incorrect. 

Galeazzo.  E.  I.  *  XVIe  siècle.  URBIN  (?). 
Histoire.  =  Elève  de  L.  de  Vinci;  on  ignore 
son  nom  de  famille. 

Gaien  (Tyman  Van).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Architecture,  perspective.  =  Un  ancien  do- 
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cument  découvert  par  M.  Kramm  et  concer- 
nant François  de  Knibberch,  nous  donne  in- 
directement quelques  détails  sur  Van  Galen. 
Celui-ci  avait  à  peu  près  24  ans  en  1615.  Il 
revenait  à  cette  époque  d'Italie,  où  il  s'était 
rencontré,  à  Milan,  avec  Henri  Terbruggen  et 
Frans  de  Knibberch,  celui-ci  comme  apprenti 
chez  un  certain  Michel  Van  de  Zande  qui  le 
traitait  fort  mal.  C'est  pour  témoigner  de  ces 
mauvais  traitements  que  Van  Galen  apparaît 
dans  l'acte  qui  fut  dressé  en  1615  par  les  soins 
de  l'oncle  de  de  Knibberch.  Notre  peintre  était 
revenu  d'Italie  par  la  Suisse  et  demeurait  à 
Utrecht  où  il  offrit  à  l'hôpital  de  Saint-Job 
un  tableau  représentant  un  temple. 

Galeotti  (Sébastien).  E.  I.  1676 (?)- 1746. 
Florence.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Gherardini; 
sortit  jeune  de  son  pays;  voyagea  beaucoup; 
séjourna  à  Gênes  et  s'établit  à  Turin,  où  il  fut 
nommé  directeur  de  l'Académie  et  où  il  mou- 
rut. Ses  deux  fils,  Joseph  et  Jean-Baptiste, 
s'établirent  à  Gênes  et  y  cultivèrent  la  pein- 
ture avec  succès.  =  Génie  facile  et  original, 
coloris  hardi. 

Galgano  di  Maestro  Minuccio.  E.  I. 
*  1400.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Gaigano  (Perpignano).  E.  I.  Sienne.  His- 
toire. 

Galiano.  E.  I.  *  xviie  siècle.  Intérieurs  d'é- 
glise.=  Détails  inconnus. =  Intérieur  de  l 'église 
de  Jésus  (figures  d'André  Sacchi),  Rome. 

Galimard  (Nicolas-Auguste).  E.  Fr.  1813- 
1880.  Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Hesse 
et  d'Ingres.  =  Les  trois  Marie  au  sépulcre, 
Paris  (chapelle  des  Gobelins).  —  Peintures 
murales  à  Sainte  Clotilde,  à  Paris,etc.  —  Beau- 
coup de  dessins  pour  vitraux.  —  Léda.  = 
Ecrivain  d'art. 

Galindez  (le  père  Martin),  E.  Es.  1547- 
1627.  Haro.  Histoire,  portrait.  =  Elève  du 
frère  Vincent  de  Santo- Domingo,  religieux 
hiéronymite  qui  avait  quelque  réputation.  Se 
fit  chartreux.  =  Manière  correcte  et  natu- 
relle; mécanicien  et  bon  sculpteur. 

Gaiiait  (Louis).  E.  FI.  1810.  Tournai.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Tournai.  =  Abdication  de  Charles-Quint,  Bru- 
xelles. —  Le  Tasse  dans  sa  prison.  —  La  dis- 
tribution des  aumônes,  Munich.  —  Derniers 
hommages  rendus  aux  comtes  d'Egmont  et 
de  Hornes,  Tournai. 

Gallardo  (Mathieu).  E.  Es.  *  1657.  Histoire. 
=  Résidait  à  Madrid,  peignait  de  préférence 
des  madones.  =  Coloris  agréable,  suave  et 
bien  empâté. 

Galle.  E.  FI.  *  xviie  siècle.  =  Elève  de 
Gaspard-Pierre  Verbrugghen,  en  1690. 

Galle.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire.  =  Le  bon 
Samaritain. 


Galle  (Norbert).  E.  FI.  1648-1694.  Anvers. 
=  Fils  du  marchand  d'estampes,  Jean  Galle. 
Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1667. 

Galle  (Jérôme),  le  Vieux.  E.  FI.  *  xvnc  siè- 
cle. Anvers.  Fleurs.  =  Reçu  franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1645.  =  Un  tableau 
de  fleurs  qui  était,  en  1865,  en  la  possession 
de  M.  Raspail,  est  signé,  en  toutes  lettres, 
Hieronimo  Galle.  1663.  Cette  œuvre,  hors 
ligne,  nous  a  fait  connaître  un  des  plus  beaux 
peintres  de  fleurs  de  la  grande  école  du 
xviie  siècle.  ^=  Délicatesse  remarquable,  ma- 
nière large,  énergique,  pinceau  hardi.  On  le 
place  bien  au  dessus  de  Verendael  et,  pour 
l'ordonnance  du  sujet,  de  Daniel  Zegers  lui- 
même. 

Galle  (Jérôme),  le  Jeune.  E.  FI.  *  xvne  siè- 
cle. =  Elève  de  Jean-Erasme  Quellyn,  en  1673. 

Galle  (Hubert).  E.  FI.  *  xvne  siècle.  = 
Elève  d'Abr.  Sack,  en  1637,  maître  inconnu. 

Gallego  (A.).  E.  Es.  *  1544.  Histoire.  = 
Exécuta  plusieurs  tableaux  pour  le  monas- 
tère de  Sainte-Marie  de  Naxera.  =  Sculpteur. 

Gallegos  (Ferdinand).  E.  Es.  1461-1550. 
Salamanque.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
P.  Berruguete;  le  plus  bel  éloge  qu'on  puisse 
faire  de  cet  artiste,  c'est  qu'on  a  confondu 
souvent  ses  tableaux  avec  ceux  des  grands 
peintres  qu'il  avait  choisis  pour  modèles.  = 
Sainte  Vierge  avec  l'Enfant  Jésus,  entourés 
de  saint  André  et  de  saint  Christophe  (chef- 
d'œuvre),  Salamanque.  -  Saint  Michel,  ib.  — 
Saint  Antoine,  ib.  —  Epiphanie,  ib.  =  Imi- 
tateur des  vieux  Flamands  ;  de  Memlinc,  des 
Van  Eyck,  etc.  ;  dessin  correct,  composition 
sage,  beau  coloris,  figures  bien  posées. 

Galler  (Bernard  de).  E.  Al/xvir3  siècle  (?) 
Paysage.  =  Un  catalogue  inédit  des  œuvres 
renfermées  dans  la  galerie  de  Varsovie  cite 
cet  artiste  et  le  nomme  évêque  de  Munster. 
Son  tableau  représente  une  grande  inondation 
en  Hollande;  il  est,  dit- on,  plein  d'effet  tra- 
gique. 

Gallestruzzi  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1660. 
Florence.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Graveur. 

Galli  (Jean-Antoine),  dit  le  Spadarino. 
E.  I.  *  xviie  siècle.  Animaux,  ornements  et 
histoire.  =  Les  historiens  ne  citent  aucune 
particularité  sur  ce  peintre,  qui  posséda  pour- 
tant un  talent  remarquable.  =  Gibier,  Rome. 
—  Fresques,  ib. 

Galli  (Jean-Marie),  le  Vieux.  E.  I.  1625- 
1665.  Bibbiena  (Toscane).  —  Elève  de  l'Al- 
bane;  peintre  médiocre.  =  Egalement  archi- 
tecte. 

Galli  (Ferdinand),  dit  Bibbiena,  fils  de 
Jean-Marie.  E.  I.  1657-1745.  Bologne.  Archi- 
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tecture  et  décorations.  =  Elève  de  C.  Cignani  ; 
appelé  à  Vienne  par  l'empereur  Charles  III,  il 
y  exécuta  de  grands  ouvrages  d'architecture  ; 
protégé  par  plusieurs  souverains;  laissa  une 
excellente  réputation.  =  Imagination  vive; 
ensemble  grandiose,  style  un  peu  exagéré, 
connaissances  approfondies  en  perspective, 
composition  ingénieuse,  exécution  ferme,  co- 
loris naturel;  célèbre  architecte. 

Galli  (Alexandre),  dit  Bibbiena,  fils  de 
Ferdinand.  E.  I.  f  1760  (?).  Architecture,  per- 
spective et  décorations.  =  Elève  de  son  père. 
Mort  au  service  de  l'électeur  palatin,  à  Vienne. 

Galli  (Antoine),  dit  Bibbiena,  fils  de 
Ferdinand.  E.  I.  1700-1769  ou  1784.  Parme. 
Architecture  et  décorations.  =  Se  rendit  en 
Allemagne,  et  occupa  la  place  de  son  père 
auprès  de  l'empereur  Charles  VI.  Mort  à 
Milan.  =  Composition  riche, manque  de  goût; 
plus  de  facilité  que  de  correction.  Architecte. 

Gain  (Jean-Marie),  le  Jeune,  fils  de  Ferdi- 
nand. E.  I.  xvme  siècle.  Perspective  et  archi- 
tecture. S'établit  en  Bohême. 

Galli  dit  Bibbiena  (Joseph),  fils  de  Fer- 
dinand. E.  I.  1696-1756.  Décorations  et  archi- 
tecture. =  Elève  de  son  père  ;  architecte  et 
peintre  de  décorations  des  cours  de  Vienne, 
de  Dresde  et  de  Berlin  ;  mort  dans  cette  der- 
nière ville.  =  Beaucoup  de  fini. 

Galli  (Charles),  dit  Bibbiena,  fils  de  Jo- 
seph. E.  1/  1769.  Architecture,  perspective  et 
décorations.  =  Elève  de  son  père;  attaché 
d'abord  au  margrave  de  Bayreuth  ;  succéda  à 
son  père  auprès  du  roi  de  Prusse;  quitta  ce 
pays  à  cause  de  la  guerre  et  voyagea  en 
France,  en  Flandre,  en  Hollande  et  en  Angle- 
terre. =  Imita  la  manière  de  son  père. 

Galli  dit  Bibbiena  (François),  fils  de 
Jean-Marie,  le  Vieux.  E.1. 1656-1729.  Bologne. 
Architecture  et  décorations.  =  Partagea  tous 
les  travaux  de  son  frère  Ferdinand  auquel  le 
liait  la  conformité  des  goûts  et  une  étroite 
amitié.  Premier  architecte  de  l'empereur  Léo- 
pold ,  à  Vienne ,  et  ensuite  de  l'empereur 
Joseph;  travailla  en  Lorraine;  se  maria  à 
Nancy;  revint  en  Italie,  y  exécuta  encore 
différents  beaux  ouvrages  ;  professeur  à  l'in- 
stitut de  Bologne.  =  Mêmes  qualités  et  mêmes 
défauts  que  son  frère  dont  il  suivit  entière- 
ment le  style. 

Galli  (Marie-Oriana),  fille  de  Jean-Marie, 
le  Vieux.  E.  I.  '  xvne  siècle.  Portrait  et  his- 
toire. =  Demeura  longtemps  auprès  de  son 
frère  Ferdinand. 

Gaiiiadi  (Jean-Baptiste).  E.  I.  San-Ar- 
changelo  (Rimini).  1751-1811.  Portrait  et 
genre.  =  Né  de  parents  pauvres;  élève  de 
Lazzarini;  parvint  à  acquérir,  par  ses  por- 
traits, une  bonne  réputation. 


Galliari  (Bernard).  E.  I.  1707-1794.  Cac- 
ciorna  (Piémont).  Décorations  et  architec- 
ture. =  Elève  de  J.  Crosato. 

Gallinari  (Jacques).  E.  I.  *  1680.  BOLOGNE. 
Histoire.  =  Travailla  à  Padoue,  en  1685.  = 
Graveur. 

Gallinari  (Pierre),  dit  Pierino  del 
Guido.  E.  I.  f  1664.  Histoire.  =  Elève  du 
Guide;  mort  jeune;  on  croit  qu'il  fut  empoi- 
sonné. 

Gailis  (Pierre).  E.  H.  1633-1697.  Paysage 
et  fleurs.  =  Etabli  d'abord  à  Enkhuizen,  puis 
à  Hoorn  où  il  était  directeur  du  Mont-de- 
Piété.  Peintre  amateur. 

Galloche  (Louis).  E.  Fr.  1670-1761.  Paris. 
Histoire  et  paysage.  =  Destiné  à  la  prêtrise, 
il  reçut  la  tonsure  à  l'âge  de  13  ans;  sa  voca- 
tion triompha  des  obstacles  et  il  devint  élève 
de  L.  Boullongne;  séjourna  deux  ans  en  Ita- 
lie ;  reçu  à  l'Académie  royale  de  peinture,  à 
Paris,  en  1711,  survécut  à  sa  gloire  et  mourut 
recteur  et  chancelier  de  l'Académie.  ==  Her- 
cule rendant  Alceste  à  Admète,  Paris.  — 
Tableaux,  ib.  (église  des  Petits-Pères).  =  Or- 
donnance sage,  coloris  satisfaisant,  bonnne 
entente  du  clair- obscur.  On  lui  doit  cinq 
conférences  sur  les  arts  qui  ne  sont  pas  sans 
mérite. 

Galopin  (Ancelot).  E.  Fr.  *  xve  siècle.  = 
Travailla  au  banquet  de  Lille,  en  1453. 

Galvan  (don  Jean).  E.  Es.  1598-1658.  Lu- 
cène  d'Aragon.  Histoire.  =  Etudia  à  Sara- 
gosse;  se  perfectionna  en  Italie.  —  Belles 
études,  carnations  pures. 

Gamain  (Louis).  E.  Fr.  1803.  Crotay 
(Somme).  Marine.  =  Elève  de  Gudin.  =  Ma- 
rine, Havre. 

Gamba  (Henri).  E.  J.  xixe  siècle.  Turin. 
Histoire.  =  Victor  Amedée  prenant  les  armes. 

Gamba  (François).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Tu- 
rin. Marine.  —  Scheveningue. 

Gambacciani  ou  Gambaccini  (Fran- 
çois). E.  I.  *  xvme  siècle.  Histoire,  portrait 
=  Peintre  de  l'école  florentine.  =  Tableaux 
dans  des  églises  à  Sienne.  Son  portrait  peint 
par  lui-même  se  trouve  dans  la  collection 
iconographique  de  Florence.  Bon  compositeur 
et  bon  coloriste. 

Gambard  (Henri  A.).  E.  Fr.  1819.  Sceaux 
(Seine).  Histoire. 

Gambarelli  (Crescenzio).  *  E.  I.  xvme  siè- 
cle. Sienne.  Histoire.  =  Ecole  de  Nasini.  = 
Peintre  médiocre. 

Gambarini  (Ioseph).  E.  L  1680-1725.  Bo- 
logne. Histoire  et  genre.  =  Elève  de  L.  Pasi- 
nelli  et  de  C.  Gennari.  =  Copia  fidèlement  la 
nature. 

Gambaro  (Lattanzio),  E.  I.  1541  OU  1542- 
1573  ou  1574.  Brescia.  Histoire,   portrait.  = 
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Elève  de  Jules  Campi  et  de  J .  Romanino,  son 
beau  père.  =  Portraits  remplis  de  mérite. 
Plus  savant  et  plus  correct  que  Romanino;  se 
rapproche  beaucoup  du  Pordenone  ;  moins  de 
vigueur;  formes  belles  et  variées,  grande 
intelligence  de  l'anatomie,  attitudes  spiri- 
tuelles; raccourcis  difficiles,  invention  ori- 
ginale. 

Gamberati  (Jérôme).  E.  I.  f  1628.  His- 
toire. =  Elève  de  J.  Porta  et  de  Palma,  le 
Jeune  ;  mort  vieux. 

Gamberucci  (CÔme).  E.  I.  *  1610.  His- 
toire.=  Elève  de  Naldini.=  Saint  Paul  guéris- 
sant l'estropié,  Florence.  =  Peu  de  grâce  dans 
la  plupart  de  ses  compositions  ;  dessin  correct 
et  vigoureux. 

Gamelin  (Jacques).  E.  Fr.  1738-1803.  Car- 
cassonne.  Histoire.  =  Obtint  à  Paris  le  grand 
prix  de  peinture  et  fut  successivement  pro- 
fesseur à  l'Académie  de  Saint- Luc,  à  Rome, 
directeur  de  l'Académie  de  Montpellier  et 
professeur  de  dessin  à  l'école  centrale  de 
l'Aude.  =  Achille  traînant  le  corps  d'Hector, 
Toulouse.  —  Socrate  buvant  la  ciguë,  Bor- 
deaux. —  Et  autres,  ib.  —  Tableaux,  Carcas- 
sonne.  —  Ulysse  chassant  les  amants  de  Pé- 
nélope, Toulouse.  (Ces  deux  morceaux  sont 
des  dessins  aux  lavis  très  estimés).  =  Coloris 
médiocre,  figures  trop  courtes;  composition 
pleine  de  chaleur,  dessin  correct.  =  Graveur. 

Gamen  Dupasquier.  E.  Fr.  1811-1858. 
Chambery.  Genre.  =  Entretien  de  saint  Fran- 
çois de  Sales  avec  le  duc  de  Lesdiguiôres. 
*  Gamond  (Mlle  Elise  de).  E.  FI.  *  1837.  Genre. 
=  Elève  de  Jos.  Paelinck. 

Ganassini  (Martin).  E.  I.  Histoire.  Détails 
inconnus.  =  Tableau,  Rome. 

Garni  (Henri).  E.  H.  *  1614.  Utrecht.  His- 
toire. =  Une  passion  malheureuse  le  fit  mou- 
rir fou.=  David  coupant  la  tète  de  Goliath. 

Gand  (Juste  ou  Josse  de).  Y.  Gend  (Juste 
ou  Josse  Van). 

Gandia  (Jean  De).  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Perspective  et  architecture.  =  Renommé  dans 
son  genre. 

Gandini  (Antoine^,  f  1630.  BRESdA.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Paul  Véronôse. 
Son  fils,  Bernard,  mort  en  1651,  fut  un  faible 
imitateur  de  son  père.  =  Conceptions  gran- 
dioses ;  variété  infinie,  détails  pleins  de  ri- 
chesse. 

Gandini  (George),  dit  del  Grano.  E.  I. 
1 1528.  Parme.  Histoire.  =  Elève  du  Corrége. 
=  Idées  bizarres,  pinceau  doux,  bon  empâte- 
ment, du  relief. 

Gandolfi  (Gaétan),  frère  d'Ubald.  E.  I. 
1734-1802.  San-Matteo-dal-Decima.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  d'H.  Lelli;  regardé  comme 
le  dernier  imitateur  des  Carrache.  Mort  à 


Bologne.  =  Assomption,  Bologne.  —  Noces  de 
Cana,  ib.  —  Martyre  de  saint  Pantaléon,  Na- 
ples.  —  Portrait,  Vienne.  =  Coloris  faible  ; 
beaucoup  de  verve,  imagination  féconde, 
grande  facilité.  Graveur  et  dessinateur. 

Gandolfi  (Mauro),  fils  de  Gaétan.  E.  I  f 
1834.  =  Elève  de  son  père  ;  plus  connu  comme 
graveur.  =  Sainte  Rose,  Bologne. 

Gandolfi  (Ubald),  frère  de  Gaétan.  E.  I, 
1728-1781.  Histoire.  =  Elève  de  F.  Torelli  et 
du  Graziani.  =  Les  Prophètes,  Bologne.  — 
Saint  François  de  Paule,  ib.  —  Résurrection, 
ib.  =  Caractère  grandiose ,  nu  intelligent  ; 
idées  vulgaires,  coloris  peu  naturel.  Dessina- 
teur et  sculpteur. 

Gandolfi  (Luigi).  E.  I.  f  1869.  Miniature. 
=  Mort  à  Turin. 

Gandolflno  (Maestro).  E.  I.  *  1493.  Histoire. 
=  Travaillait  en  Piémont. 

Gandy  (Jacques).  E.  An.  Exeter(?).  1619- 
1689.  =  Elève  de  Van  Dyck;  mort  en  Irlande. 

Gandy  (Guillaume),  fils  de  Jacques.  E.  An. 
4  1714.  Portrait. 

Garbieri  (Laurent).  E.  I.  1581-1654.  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  de  L.  Carrache  ;  il 
devint  aveugle  à  la  fin  de  ses  jours  ;  son 
fils,  Charles,  cultiva  également  la  peinture. 
—  Saint  Pierre  martyr,  en  prière,  Bologne. 
-  Circé,  ib.  =  Peignit  de  préférence  les  sujets 
tristes  ;  style  fier  et  gracieux  en  même  temps. 

Garbo  (Raphaël  del).  V.  Rafaellino  del 
Garbo. 

Garbosseti  (Denis).  E.  Fr.  *  xve  siècle. 
=  Peintre  à  Avignon,  en  1495. 

Garbrantz  (Maître  Jean).  E.  H.  *  1610.  = 
Un  des  chefs  de  la  corporation  de  Saint-Luc, 
à  Delft,  en  1610. 

Garcia  (don  Barnabe).  E.  Es.  1679-1731. 
Madrid.  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Delgado  ; 
en  faveur  à  la  cour.  =  Imita  le  faire  et  la  cou- 
leur de  son  maître. 

Garcia  (François).  E.  Es.  *  1607.  Histoire. 
=  Florissait  à  Murcie  ;  attaché  au  marquis 
de  Vêlez.  =  Dessin  habile,  belles  poses. 

Garcia  (Grégoire).  E.  Es.  *  1696.  Histoire. 
=  Détails  inconnus. 

Garcia  (Michel  et  Jérôme).  E.  Es.  *  xvnô 
siècle.  Genre.  =  Elève  d  A.  Cano.  Frères  ju- 
meaux ;  tous  deux  chanoines  à  Grenade  ;  tra 
vaillôrent  constamment  ensemble.  =  Leurs 
ouvrages  tiennent  de  la  manière  de  leur  maî- 
tre. Sculpteurs. 

Garcia (Salmeron-Christophe).  E.  Es.  1603- 
1666.  Cuenca.  Genre.  =  Elève  d'Orente  ;  fut 
appelé  à  Madrid  et  y  mourut.  =  Imita  son 
maître  pour  le  coloris  et  la  vigueur  du  clair- 
obscur. 

Garcia  de  Miranda  (Jean),  frère  de 
Nicolas.  E.  Es.  1677-1747.  Madrid.  Histoire. 
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=  Elève  de  J.  Delgado  ;  nommé  peintre  de 
Philippe  V,  en  1735;  né  sans  la  main  droite, 
il  se  faisait  attacher  sa  palette  et  peignait  de 
la  main  gauche.  Laissa  un  fils  nommé  Jean, 
qui  mourut  à  21  ans,  donnant  déjà  les  plus 
belles  espérances.  =  Excellait  dans  la  res- 
tauration des  peintures  anciennes;  pratique 
exacte  ;  nuances  harmonieuses,  bon  dessina- 
teur. 

Garcia  de  Miranda  (Nicolas),  frère  de 
Jean.  E.  Es.  1698-1738.  Madrid.  Paysage.  = 
Elève  de  son  frère  ;  bon  musicien.  =  Coloris 
agréable  et  naturel  ;  imagination  vive  et  ca- 
pricieuse. 

Garcia-Fernandez.  E.  Es.  *  1535.  = 
Gendre  de  Henriquez.  Termina  les  travaux 
entrepris  par  son  beau-père. 

Garcia  Ferrer  (le  licencié  don  Pierre). 
E.  Es.  *  1632.  Alcoriza  (Aragon).  Histoire  et 
perspective.  =  Travailla  à  Valence  et  à  Ma- 
drid. =  Excellait  dans  la  perspective. 

Garcia  Hidalgo  (don  Joseph).  E.  Es. 
1656-1712  (?).  Murcie.  Histoire.  =  Quelques- 
uns  le  croient  fils  de  François  Garcia.  Elève 
d'A.  Brandi,  à  Rome,  et  de  J.  Careno,  à  son 
retour  en  Espagne  ;  séjourna  à  Valence,  vint 
à  Madrid,  en  1674.  Fut  en  grand  crédit  à  la 
cour  ;  peintre  de  Philippe  V,  en  1703.  =  Com- 
position remarquable. 

Gardelle  (Robert).  E.  Al.  1682-1766.  Ge- 
nève. Portrait.  =  Travailla  à  Cassel  et  à  Ber- 
lin ;  visita  Paris  et  y  fut  élève  de  Largilliôre  ; 
s'occupait  encore  l'année  de  sa  mort  ;  celle-ci 
fut  causée  par  une  chute.  L'aîné  de  ses  frères 
peignit  avec  succès  la  miniature.  =  Il  fit  les 
portraits  des  principaux  personnages  de  la 
cour  de  Prusse,  de  Charles  XII,  roi  de  Suède, 
et  d'Auguste,  roi  de  Pologne.  =  Expression 
heureuse  du  caractère  des  différentes  physio- 
nomies. 

Gardin  ou  Jardin  (Bertrernine  du),  dit 
Du  Four.  E.  FI.  *  xve  siècle.  Bruges.  = 
Elève  de  Philippot  Truffln. 

Gardner  (Daniel)  E.  An.  1750-1805.  Ken- 
dal.  Portrait.  =  Peintre  estimé.  Célébré  par 
Hayley. 

Gareis  (Pie).  E.  Al.  1804.  Sulzbach  (Ba- 
vière). Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Cor- 
nélius. 

Gareis  (Antoine),  fils  de  Pie.  E.  Al.  1837. 
Prague.  Histoire,  Genre. 

Garemyn.  V.  Gaeremyn. 

Gargiolo  (Dominique),  dit  Micco-Spa- 
dara.  E.  I.  1612-1679.  Naples.  Paysage  et 
histoire.  =  Elève  d'An.  Falcone  ;  lit  partie 
des  Compagnons  de  la  mort.  =  Peste  de  Na- 
ples (1656),  Naples.  —  Moines  chartreux  en 
prière,  ib.  —  Révolution  de  Mazaniello,  ib.  = 
Exécuta  les  figures  dans  les  perspectives  de 


Viviano  Cadagora,  son  ami  intime  ;  excella 
dans  les  figures  de  petite  dimension  et  fut  le 
Cerquozzi  de  son  école. 

Garibaldo  (Marc- Antoine).  E.  FF.  1620- 
16".  Anvers.  Histoire.  =  Issu  d'une  famille 
espagnole  établie  à  Anvers  dès  le  xve  siècle. 
Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1651-52.  Un  Guillaume  Garibaldo,  peintre,  est 
inscrit  dans  les  Liggeren  anversois  comme 
ayant  payé  sa  cotisation  de  franc-maître,  en 
1618.  Il  mourut  en  1625.  Ce  n'est  pas  le  père 
de  Marc-Antoine,  car  il  s'appelait  Jérôme, 
mais  il  est  probable  que  ce  fut  un  parent. 
=  Fuite  en  Egypte,  Anvers.  —  Saint  Bernard 
devant  le  duc  d'Aquitaine,  Bruges  (église 
Saint-Gilles;  signé  et  daté  de  1690).  =  Peintre 
de  talent. 

Garigue.  *  xviiie  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Garison  (François).  E.  Fr.  '  1565.  Rennes. 
=  Peintre  verrier  de  talent. 

Gariot  (Paul-César).  E.  Fr.  '  1843.  Tou- 
louse. Histoire.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Madrid. 

Garneray  (Jean-François).  E.  Fr.  1755- 
1837.  Paris.  Genre,  portrait,  fleurs  et  inté- 
rieurs d'église.  =  Elève  de  David.  =  Bataille 
de  Navarin,  Versailles.  —  Combat  naval  d'Au- 
gusta,  ib. 

Garneray  (Auguste),  fils  de  Jean-Fran- 
çois.  E  Fr..  1785-1824.  Paris.  Genre.  =  Elève 
d'Isabey.  =  Tombeau  du  marquis  de  Brézé. 
—  La  Belle  au  bois  dormant. 

Garneray  (Ambroise-Louis),  fils  de  Jean- 
François.  E.  Fr.  1783-1857.  Paris.  Marine.  = 
Vaisseau  à  trois  ponts  jeté  sur  les  rochers.  — 
Vue  de  la  tour  de  Londres. 

Garneray  (Hippolyte-J.-B.),  fils  de  Jean- 
François.  E.  Fr.  1787-1858.  Paris.  Genre.  = 
Elève  de  son  père.  =  Vues  des  environs  de  la 
Havane.  =  Graveur. 

Garnet  (Christophe).  E.  H.  *  1647.  Portrait. 
=  Travailla  à  la  cour  de  Hollande  pour  le 
prince  d'Orange  Frédéric- Henri. 

Garnier  (Clément).  E.  Fr.  1801.  PARIS. 
Portrait.  =  Elève  de  Lethiôre  et  de  Regnault. 

Garnier  (Etienne -Barthélémy).  E.  Fr. 
1759-1849.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Vien.  Membre  de  l'Institut,  en  1816  ;  cheva- 
lier de  la  Légion  d'honneur.  =  Ajax,  bravant 
les  dieux,  Paris.  —  Funérailles  de  Dagobert, 
Saint-Denis.  —  Les  plans  du  Louvre  déployés 
devant  Henri  IV,  par  son  architecte,  Versailles. 

Garnier  (Hippolyte- Louis)..  E.  Fr.  1802- 
1855.  Paris.  Portrait,  marine  et  paysage.  = 
Vue  d'un  château  gothique  (Calvados).  =  Gra- 
veur. 

Garnier  (Pierre).  E.  Fr.  *  1482.  Nancy.  = 
Miniaturiste  du  duc  de  Lorraine,  en  1486. 
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Carnier  (Jean-Nicolas).  E.  Fr.  *  XVIIe  siè- 
cle. =  Reçu  à  l'Académie,  en  1680  ou  1681. 

Garnier  (Jean).  E.  Fr.  1632-1705.  Meaux. 
Portrait,  fleurs  et  fruits.  =  Reçu  à  l'Académie, 
en  1705. 

Oarnier  (Louis-Joseph).  E.  Fr.  1822.  Va- 
lenciennes.  Histoire.  =  Elève  de  Picot. 

GaiMicr  (Jules-A.).  E.  Fr.  1847.  PARIS. 
Histoire,  genre.  =  Elevé  de  Gérôme.  =  La 
baigneuse.  =  Graveur. 

Garoler  (Aug.).  E.  Fr.  1805-1879.  =Plus 
connu  comme  graveur. 

Carofalini  (Hyacinthe).  E.  I.  1666-1723. 
Bologne.  Histoire.  =  Elève  de  M.  A.Frances- 
chini,  son  parent. 

Garoftilo  (le).  V.  Tisio. 
Garofolo  (Charles).  E.  I.  '  xvne  siècle. 
Ornements,  genre,  etc.  =  Elève  de  L.  Gior- 
dano  ;  peintre  sur  cristaux. 

Garoli  (Pierre-François).  E.  I.  1638-1716. 
Turin.  Perspective.  =  Louis  Garzi  étoffa  ses 
tableaux. 

Garrand  (Marc).  Nous  croyons  que  cet 
artiste  est  le  même  que  Marc  Geerarts,  de 
Bruges.  Les  renseignements  donnés  par  les 
biographes  de  Garrand  correspondent  exacte- 
ment à  ceux  qui  concernent  l'artiste  brugeois. 
Garrard  (George).  E.  An.  1760-1826.  Ani- 
maux. =  Elève  de  Gilpin. 

Garreau.  E.  Fr.  *  1825.  Histoire.  =  Saint 
Sébastien.  —  Une  jeune  nymphe. 

Garribo  (Louis).  E.  I.  1784-1869.  Paysage. 
=  Mort  à  Florence.  Littérateur  et  musicien, 
en  même  temps  que  peintre. 

Garripuy  (Jules).  E.  Fr.  *  1850.  Toulouse. 
Portrait,  histoire. 

Gartner  (Edouard).  E.  Al.  1802.  Berlin. 
Architecture  et  vues  de  ville.  =  Vues  de 
Moscou. 

Garson  (Victor-René).  E.  Fr.  1796.  Ploer- 
mel  (Morbihan).  Portrait,  genre.  =  Elie  res- 
suscitant l'enfant  de  la  veuve  de  Sarepta.  — 
Portrait  de  Xavier  Le  Prince. 
Garvey  (Edmond).  E.  An.  f  1813.  Paysage. 
Garzi  (Louis).  E.  I.  1638  ou  1640-1721. 
Pistoie  (Toscane).  Histoire,  portrait,  pay- 
sage, etc.  =  Elève  de  Salomon  Boccali,  puis 
d'André  Sacchi;  rival  de  Carlo  Maratti;  ap- 
pelé à  Naples,  y  peignit  la  voûte  de  l'église 
de  Sainte-Catherine;  revint  à  Rome,  y  fut 
protégé  par  le  pape  Clément  XI,  malgré  les 
basses  poursuites  de  ses  envieux,  et  y  tra- 
vailla jusqu'à  sa  mort.  Son  fils,  Mario,  fut  son 
élève  et  mourut  avant  lui.  =  Le  prophète 
Joël,  Rome.  —  Et  autres,  ib.  —  Fresques,  ib. 
—  Vierge  allaitant,  Munich.  =  Beaucoup  de 
ressemblance  avec  les  œuvres  de  C.  Maratti  ; 
de  l'imagination  et  de  l'esprit;  dessin  pur, 
touche  moelleuse  et  facile,  coloris  léger  et 


gracieux  ;  excellait  à  peindre  les  groupes 
d'enfants  et  les  ligures  de  vierges;  bonne  per- 
spective et  architecture  savante.  =  Ventes  : 
V.  cardinal  Valenti  (1763),  Prédication  de 
saint  Paul,  avec  paysage  de  Vannini,  140  fl. 
Garzon  (Jean).  E.  Es.  f  1729  (?).  Seville. 
Histoire.  =  Elève  de  Murillo;  ami  intime  de 
Menesès  Osorio,  avec  lequel  il  fit  la  plupart 
de  ses  ouvrages.  =  Imita  son  maître. 

Garzonl  (Jeanne).  E.  I.  f  1683  Ascoli. 
Portrait  en  miniature,  fleurs  et  fruits.  =  Lé- 
gua tous  ses  biens,  qui  étaient  considérables, 
à  l'Académie  de  Saint- Luc;  ce  bienfait  lui 
valut  un  monument  en  marbre  dans  l'église 
de  cette  société;  habita  très  longtemps  Flo- 
rence et  mourut  à  Rome. 

Gascard  (Henri).  E.  Fr.  1635-1701.  Paris. 
Portrait.  =  Reçu  à  l'Académie  en  1680.  On 
croit  qu'il  s'établit  à  Londres  avec  le  graveur 
Pierre  Vander  Banck  II  mourut  à  Rome. 

Gascoigne  (Willequin  de).  *  xve  siècle.  = 
Travailla  au  banquet  de  Lille,  en  1453. 

Gasœnberg  ou  Gassenbergh  (Cor- 
nille  Van).  E.  Fl.  *  xve  siècle.  =  Travailla,  en 
1467,  pour  la  fête  de  la  Toison  d'or,  à  Bruges. 
Gaspardegli  OccIiiali.V.Vitelli  (Van) 
Gaspari  (Jean-Paul).  E.  Al.  *  1770.  Alle- 
magne. Décorations,  architecture.  =  Peintre 
de  décorations  de  théâtre,  à  la  cour  de  Ba- 
vière. =  Tableau  d'architecture,  Venise  (mu- 
sée). 

Gasparini  (Gaspard).  E.  I.  *  1585.  Mace- 

rata.  Histoire.  =  Elève  de  Girolamo  de  Ser- 

moneta.  =  Imita  Raphaël;  belle  composition. 

Gaepero  D'Imola.  E.  I.  *  1521.  IMOLA. 

Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Gaspers  ou  Jaspera  (Jean- Baptiste). 
E.  Fl.  f  1691.  Anvers.  Portrait,  tapisseries.  = 
Elève  de  Th.  W.  Bossaert.  Il  se  rendit  en  An- 
gleterre où  P.  Lely  et  G.  Kneller  se  servirent 
de  son  pinceau.  Mort  à  Londres.  Nagler  le 
nomme  Johann  Caspar,  Baptist.  Dans  un  livre 
très  rare,  on  a  découvert  récemment  quatre 
gravures  de  ce  peintre.  Sur  l'une  d'elles  il  a 
signé  lui-même  :  Jan  batist  Jaspers  in  A  fec. 
D'après  Walpole  il  aurait  quitté  sa  patrie  pen- 
dant les  troubles  et  serait  entré  à  Londres 
au  service  du  général  Lambert,  on  ne  dit 
point  en  quelle  qualité.  =  Deux  portraits  de 
Charles  II,  Londres  (Painter's  Hall  et  hôpital 
de  Saint-Barthélémy).  =  Bon  dessinateur;  il 
excellait  dans  les  tapisseries.  Graveur. 
Gaspre.  V.  Dughet. 

Gassel  (Luc).  E.  F!.  *  1530.  Helmont.  Pay- 
sage. =  Il  s'établit  et  mourut  à  Bruxelles. 
Homme  aimable  et  instruit,  il  fut  très  aimé 
et  très  estimé  du  savant  Lampsonius  qui, 
dans  des  vers  faits  en  son  honneur,  déclare 
le  révérer  comme  un  père.  Quelques  auteurs 
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le  font  naître  en  1480,  à  Bruxelles,  et  mourir 
en  1528;  cette  dernière  date  est  évidemment 
fausse;  Lampsonius  étant  né  en  1522  et  le  por- 
trait de  Gassel  étant  fait  en  1529.  Lampsonius 
peut  avoir  composé  sa  pièce  de  vers  à  la 
louange  de  Gassel  de  1552  à  1557;  il  y  parle 
de  son  ami  comme  d'un  vieillard  et  d'un  pore; 
celui-ci  pourrait  donc  être  né  en  1480  et  il 
aura  atteint,  probablement,  un  âge  très 
avancé.  Sur  un  tableau  appartenant  à  un  par- 
ticulier (M.  Bauwens,  à  Bruxelles)  nous  avons 
trouvé  le  monogramme  L.  G.  (entrelacés)  et 
la  date  1544.  =  Apollon  et  Pan  devant  le  tri- 
bunal de  Midas,  Dresde  (figures  par  Hubert 
Goltzius).  —  Paysage  avec  figures  :  Judas  et 
Thamar,  Vienne  (porte  le  monogramme  du 
peintre  et  la  date  de  1548).  =  Continua  la  ma- 
nière de  Patenier.  Détails  bien  exécutés;  co- 
loris un  peu  froid  et  monotone;  on  croit  qu'il 
a  gravé  sur  bois. 
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Gassen  (François).  E.  Es.  1598-1658.  En 
Catalogne.  Histoire.  =  Travailla  avec  Pierre 
Cuquet.  =  Composition  heureuse;  coloris  har- 
monieux. 

Gassen  (Théophile).  E.  Al.  1805  (?).  Co- 
blentz.  Histoire.  =  Elève  de  Cornélius.  = 
Escalade  du  château  de  Godesberg.  —  Fres- 
ques, Munich. 

Gassies  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1786-1832. 
Bordeaux.  Tous  les  genres.  =  Elève  de  Vin- 
cent et  de  Lacour.  Il  a  peint  de  très  jolis  sujets 
de  boudoir.  =  Clémence  de  Louis  XII,  Ver- 
sailles. —  Intérieur  de  l'église  Saint- Prix, 
Paris.  —  Agar  et  Ismaël,  Bruxelles. 

Gassnei*  (Simon).  E.  Al.  1755.  Steinberg 
(Tyrol).  Histoire,  paysage.  =  Elève  de  Strei- 
cher,  à  Saltzbourg;  étudia  à  Munich  et  en 
Italie;  fut  appelé  à  Carlsruhe  par  le  margrave 
de  Bade.  Retourna  à  Munich,  en  1790.  =  Gra- 
veur. 

Gassner  (Nicolas).  E.  Al.  *  xvrie  siècle. 
Francfort-sur-Mein.  Paysage.  =  Détails  in- 
connus. Sandrart  en  fait  un  grand  éloge. 

Gast  (Michel  De).  E.  FI.  *  xvie  siècle.  An- 
vers. Paysages,  ruines,  vues.  =  Reçu  comme 
fils  de  maître,  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  Anvers,  en  1558.  Comme  il  a  peint  beau- 
coup de  vues  de  Rome,  d'après  nature,  on  a  la 
preuve  qu'il  séjourna  en  Italie.  =  Bon  dessi- 
nateur. Il  apposait  sa  marque  imprimée  sur 
ses  dessins. 

Oastaidi  (André).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Turin. 
Histoire. 

Gastel  (J.  F.  Van).  E.  FI.  *  1843.  Fleurs, 
fruits  et  aquarelle. 

Gastineau  (Henri).  E.  An.  1790-1876.  Aqua- 


relle. =  Mort  à  Londres.  =  Artiste  distingué. 

Oaston  (Pierre-Marie  Bassompierre).  E. 
Fr.  1786.  Paris.  Histoire,  portrait.  =*  Elève 
de  David.  =  Abjuration  de  Henri  IV.  —  Sully 
écrivant  ses  mémoires. 

Oasull  (Augustin).  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Valence.  Histoire.  =  Elève  de  C.  Maratti,  à 
Rome.  =  Tableaux,  Valence.  =  Coloris  re- 
marquable. 

Oating  (J.  Van).  E.  H.  *  1675.  Portrait.  = 
Détails  inconnus.  =  Son  portrait,  fait  par  lui- 
même,  se  trouve  dans  le  tableau  des  syndics 
du  musée  d'Amsterdam. 

Gatta  (don  Barthélémy  délia).  E.  I.  *  xve 
siècle.  Histoire ,  portrait  et  miniature.  = 
Abbé  de  San  Clémente;  appartenait  au  cou- 
vent Degli  Angeli,  de  l'ordre  des  Camaldules; 
travailla  à  Rome  en  compagnie  de  Luc  Signo- 
relli  de  Cortone,  et  de  Pierre  Pérugin  ;  grand 
musicien.  Il  fabriqua  plusieurs  orgues  esti- 
mées. Mort  à  l'âge  de  38  ans.  Plusieurs  bio- 
graphes le  font  mourir  en  1491.  =  Beaucoup 
de  nature;  beaux  airs  de  tête;  draperies  heu- 
reuses; expression  remarquable.  Architecte. 

Oatta  (José  d'Ameida).  E.  Es.  f  1832.  Vi- 
zeu.  Portrait. 

Gatterer.  E.  Al.  *  1837.  Miniature. 

Oatti  (Bernardin),  dit  II  Sojaro.  E.  I. 
f  1575.  Crémone  (?).  Histoire.  =  Elève  du  Cor- 
rége;  travailla  avec  Pordenone  et  termina 
les  travaux-  commencés  par  ce  maître  à  Plai- 
sance; s'occupa  à  Parme,  en  1566.  Crémone, 
Verceil  et  Pavie  se  disputent  l'honneur  de  lui 
avoir  donné  naissance.  =  Adoration  des  ma- 
ges, Crémone.  —  Multiplication  des  pains,  ib. 

—  Ascension,  ib.  (Toutes  fresques).  —  Saint 
George  à  cheval,  tuant  le  dragon  (fresque),  ib- 
=  Quelque  ressemblance  avec  la  manière  de 
son  maître;  grandes  compositions,  beaucoup 
de  relief. 

Oatti  (Fortunato).  E.  I.  *  1650.  Parme.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Oatti  (Gervais).  E.  I.  *  1600.  Histoire,  por- 
trait. =  Neveu  et  élève  de  B.  Gatti.  =  Beau- 
coup de  fini,  de  délicatesse  ;  excellent  peintre 
de  portraits. 

Oatti  (Jérôme).  E.  I.  1662-1726.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  Marc-Antoine  Frances- 
chini;  s'était  fait  une  réputation  par  son  ta- 
lent sur  le  violon;  déjà  âgé  lorsqu'il  s'adonna 
à  la  peinture.  =  De  l'imagination;  s'occupa 
pourtant  la  plus  grande  partie  de  sa  vie  à 
copier  les  tableaux  de  son  maître. 

Oatti  (Olivier).  E.  I.  1568  (?).  Parme.  His- 
toire. =  S'établit  à  Bologne;  y  fut  nommé 
membre  de  l'Académie  de  peinture,  en  1626, 
après  30  ans  de  séjour.  =  Graveur. 

Oatti  (Thomas).  E.  1. 1642.  Pavie.  Histoire. 

—  Elève  de  Ch.  Bersotti. 
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Gatti  (Uriel).  E.  I.  *  1601.  Crémone.  His- 
toire. =  On  le  croit  frère  de  G.  Gatti.  =  Clair- 
obscur  faible,  manière  mesquine,  bon  empâ- 
tement. 

Gaubcrt  (Pierre).  E.  Fr.  '  1701.  Portrait 
«  Membre  de  l'Académie,  à  Paris.  =  Portrait 
de  femme,  Dresde. 

Gaudar  <le  la  Verdine  (Augustin-Al- 
phonse). E.  Fr.  1780-1804.  Histoire.  =  Mort  à 
Rome.  1er  prix  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture de  France,  en  1799,  avec  son  Manlius 
Torquatus  condamnant  son  fils  à  mort. 

Gauuefroy  (Pierre- Julien)  E.  Fr.  1801. 
Paris.  Histoire,  genre  et  portrait.  =  Elève  de 
Gros.  =  Apollon  et  les  muses  (fresques),  Ver- 
sailles. —  Acis  et  Galathée. 

Gaudenzio.  V.  Ferrari. 

Gaudin  (Louis-Pascal).  E.  Es.  1556-1621. 
Villa-Franca  (Catalogne).  Histoire.  =  Char- 
treux de  la  Scala  Dei,  où  il  nt  profession,  en 
1595  ;  on  ignore  quel  fut  son  maître  ;  parcou- 
rut toute  l'Espagne;  acquit  une  si  bonne  ré- 
putation que  le  pape  Grégoire  XV  l'appela  à 
Rome,  afin  d'y  travailler  à  la  basilique  de 
Saint-Pierre;  sur  le  point  de  partir,  Gaudin 
tomba  malade  et  mourut. = Exécuta  un  grand 
nombre  d'ouvrages;  dessin  correct,  composi- 
tion savante,  poses  remarquablement  belles, 
beaucoup  de  noblesse  dans  l'expression  de 
ses  figures  ;  style  un  peu  trop  prononcé  dans 
les  ombres. 

Gauermann  (Jacques).  E.  Al.  1762.  Pay- 
sage, intérieurs  et  chasses.  =  Abandonna  la 
peinture  pour  la  gravure. 

Gauermann  (Frédéric),  fils  de  Jacques. 
E.  Al.  1807-1862.  Miesenbach  (basse  Autriche). 
Paysage,  genre  et  animaux.  =  Paysan  et 
paysanne  au  repos,  Vienne.  —  Le  laboureur, 
ib.  —  Bestiaux  au  bord  de  la  mer. 

Gauffier  (Louis).  E  Fr.  1761-1801.  La  RO- 
CHELLE. Histoire,  genre  et  paysage.  =  Elève 
de  Tara  val;  remporta  le  grand  prix  en  1784; 
visita  Rome,  fut  agréé  à  l'Académie,  en  1789; 
mort  à  Florence.  =  La  famille  du  peintre  (la 
tête  de  l'artiste  est  peinte  par  sa  femme), 
Florence.  —  La  mère  des  Gracques,  Paris.  — 
Les  trois  jeunes  hommes  apparaissant  à  Abra- 
ham, ib.  =  Manière  pure,  fine  et  gracieuse; 
peu  d'énergie;  goût  délicat;  fonds  de  paysages 
exécutés  avec  talent.  =  Ventes  :  V.  Jauffret 
(1811),  Les  clames  romaines  sacrifiant  leurs 
bijoux  sur  V autel  de  la  patrie,  320  fr. 

Gauffier  (  Pauline  Cliatillon,  Mme  ) , 
femme  de  Louis.  E.Fr.  f  1801.  Genre,  portrait. 
=  Elève  de  son  mari  et  de  Drouais.  Morte  à 
Florence,  environ  trois  mois  avant  son  mari. 
=  Portrait  de  Louis  Gauffier  dans  un  tableau 
de  celui-ci  représentant  sa  famille,  Florence. 
=  Beaucoup  de  délicatesse;  plusieurs  de  ses 


tableaux  ont  été  gravés  en  Angleterre  par 
Bartolozzi. 

Gaui  (Gustave).  E.  Al.  1836.  Vienne.  His- 
toire, portrait. 

Ganleher  (Jean).  E.  Fr.  f  1607.  ORLÉANS. 
Histoire.  =  Peintre  de  réputation. 

Gauli  (Jean-Baptiste),  dit  Le  Baciccio. 
E.  I.  1639-1709.  Gênes.  Portrait,  histoire.  = 
Travailla  à  l'aide  des  conseils  du  Bernin  ; 
peignit  beaucoup  à  Rome.  Il  avait  un  carac- 
tère ardent  et  violent  ;  ayant  un  jour  donné 
un  soufflet  à  son  fils  devant  une  nombreuse 
compagnie,  le  jeune  homme  alla  se  noyer 
dans  le  Tibre.  =  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus, 
Rome.  —  Saint  François  Xavier  (fresque),  ib. 
—  Fresques,  ib.  —  La  Vierge,  saint  Roch  et 
saint  Antoine,  ib.  —  Triomphe  de  l'ordre  de 
Saint-François  (fresque),  ib.  =  Il  a  réussi  dans 
le  portrait;  on  lui  doit  ceux  des  sept  pontifes 
sous  lesquels  il  a  vécu;  dessin  peu  correct, 
beaucoup  d'expression  et  bon  coloris. 

Gnult  de  Saint-Germain  (Pierre-Ma- 
rie). E.  Fr.  1754-1842.  Paris.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Durameau;  ancien  pension- 
naire du  roi  de  Pologne.  Auteur  de  plusieurs 
ouvrages  de  littérature,  relatifs  aux  beaux- 
arts.  =  Saint  Jérôme,  Paris  (Hôtel-Dieu). 

Gaultier  (Gérard).  E.  Fr.  *  1593.  Nancy  (?). 
Histoire.  =  Travailla  au  palais  ducal. 

Gaunet  (Piérard).  *  xve  siècle.  =  Travailla 
au  banquet  de  Lille,  en  1453,  et  aux  entremets 
de  Bruges,  en  1468. 

Gautherot  (Claude).  E.  Fr.  1769-1825. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  David; 
sa  liaison  avec  ce  peintre  le  jeta  dans  de 
fâcheux  écarts  révolutionnaires;  il  ouvrit 
une  école  préparatoire  où  vinrent  étudier  les 
plus  célèbres  artistes.  =  Napoléon  haran- 
guant les  troupes  sur  le  pont  du  Lech,  Ver- 
sailles. =  Sculpteur. 

Gauthier  (Charles-Gabriel).  E.  Fr.  1802. 
TOxMnerre.  Genre.  =  Elève  de  Demarne.  = 
Femme  donnant  à  manger  à  une  chèvre.  — 
Un  braconnier. 

Gauthier  (Jean),  E.  Fr.  *  xve  siècle.  = 
Peintre  à  Lille,  en  1452. 

Gauthier  de  Campe.  E.  Fr.  *  1504. 
Sens  (?).  Histoire.  =  Fit  pour  le  chapitre  de  la 
cathédrale  de  Sens  des  cartons  représentant 
le  martyre  de  saint  Etienne  pour  tapisseries. 

Gauthon  (Pierre  ou  Peyre).  E.  Fr.  *  1380. 
En  Languedoc.  Histoire,  ornements.  =  Tra- 
vailla à  Montpellier  et  fut  nommé  six  fois 
consul. 

Gautier.  E.  Fr.  *  1384.  Troyes  (?).  =  Tra- 
vailla pour  la  cathédrale. 

Gautier.  E.  Fr.  *  1499.  Portrait.  =  Ce 
nom  se  trouve  cite  dans  quatre  vers  placés 
au  bas  d'un  vieux  portrait  du  xve  siècle. 
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Gautier  (Pierre).  E.  Fr.  *  xvnr  siècle. 
Histoire.  =  Cultiva  également  la  gravure.  = 
Bombardement  et  prise  du  fort  de  Bard,  Ver- 
sailles. 

Gautier  u'Agoty  (Jacques  F.).  E.  Fr. 
1717-1785.  Marseille.  Animaux  et  fleurs.  = 
Graveur,  anatomiste  et  naturaliste.  =  Per- 
fectionna l'art  de  graver  et  d'imprimer  en 
couleur. 

Gautier  et  George.  E.  FL*  XVIe  siècle. 
Belgique.  Histoire.  =  Peintres  sur  verre, 
établis  en  Italie  et  employés  par  Vasari. 

Gavasetti  (Camille).  E.  I.  f  1628.  Modène. 
Histoire.  =  Sa  réputation  n'égala  pas  son 
mérite.  Mort  jeune. = Manière  grandiose,  spi- 
rituelle, gracieuse;  choix  heureux,  union  par- 
faite des  teintes,  mouvements  parfois  forcés. 

Gavasii  (Auguste  ou  Jean  Jacques).  E.  I.  * 
1527.  Vallée  de  Brembana.  Histoire.  =  Imi- 
tateur d'A.  Previtali. 

Gavere  (Théod.  van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
=  Enlumineur.  Inscrit,  en  1470,  sur  le  regis- 
tre du  métier  des  libraires-copistes  et  enlu- 
mineurs de  Bruges. 

Gavignani  (Jean).  E.  I.  1615-1676.  CARPI. 
Tableaux  en  pierre  spéculaire.  =  Guido  del 
Conte,  de  Carpi,  fut  l'inventeur  de  cette  com- 
position avec  laquelle  on  n'exécuta  d'abord 
que  des  corniches  ;  puis  des  tombeaux  ornés, 
ainsi  que  le  firent  Annibal  et  Gaspard  Griftoni 
et  Gavignani,  leur  élève,  qui  les  surpassa  et 
alla  jusqu'à  créer  par  ce  procédé  des  tableaux 
très  élégants  Les  Griffoni  eurent  encore  pour 
élèves  Jean  Léoni,  qui  vécut  à  Crémone,  Jean- 
Fr.  Paltronieri,  mort  en  1737,  Jean-Marc  Mar- 
zelli,  et  d'autres. 

Gavrel  (Pierre).  E.  Fr.  *  1585.  Roye  (?).  = 
Exécuta  de  belles  verreries  à  la  chapelle  de 
Notre-Dame  à  l'église  Saint-Pierre. 

Gay  (Colart  le).  *  xve  siècle.  =  Peintre  en 

1419. 

Gay  (Nicolas).  E.  R.  Histoire.  =  Professeur 
en  Russie.  =  La  Cène. 

Gaye  (Joseph).  E.  Fr.  1803-1862.  Tarbes. 
Portrait  en  miniature.  ==  Elève  d'Aubry. 

Gazard  (F.-V.).  E.  Fr.  *  1810.  Marine.  = 
Elève  de  Despaux.  =  Fin  d'une  tempête.  — 
Naufrage  de  Virginie. 

Gazotto.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Elève  de  J.  Demin. 

Gazzarini  (Thomas).  E.  I.  *  xixe  siècle. 
Histoire.  =  Jésus-Christ  aux  Oliviers. 

Gebauer  (Chrétien-David).  E.  Al.  1777- 
1831.  Neusalz  (Silésie).  Animaux,  paysage, 
chasses  et  chevaux.  =  Elève  de  Lorentzer.  = 
Bois  de  Kiel-Skow,  près  de  Fredensberg,  Co- 
penhague. —  Combat  de  cerfs,  ib.  —  Taureau 
couché  près  d'une  vache,  ib. 

Gebhard  (Jean -André).  E.  Al.  1656-1725. 


Nuremberg.  Histoire  en  fresques.  =  Elève 
de  Jean  Muncken. 

Gebhardt  (Louis).  E.  Al.  *  1850.  MUNICH. 
Paysage.  =  Vues  de  l'Oberland. 

Gebhardt  (Edouard).  E.  Al.  1838.  Estho- 
nie.  Histoire.  =  La  fille  de  Jaïre.  —  Christ 
en  croix.  —  La  Cène. 

Gebler  (Otto).  E.  Al.  '  1860.  Munich.  Ani- 
maux. 

Geddes  (André).  E.  An.  1789-1844.  Edim- 
bourg. Portrait,  histoire,  paysage.  =  Elève 
de  l'Académie  de  Londres  ;  ami  de  Wilkie  ; 
visita  l'Italie.  Associé  de  l'Académie  royale. 
=  La  lecture  endormante  (portraits  de  l'ac- 
teur Terry  et  de  sa  femme),  Londres.  =  Ex- 
cellait dans  les  portraits  de  petite  dimension; 
peignit  quelques  paysages  et  quelques  toiles 
historiques, 

Geedts  (Pierre-Josse).  E.  FI.  1770-1834. 
Louvain.  Histoire.  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers,  en  1786.  Professeur,  puis  directeur 
de  l'Académie  de  Louvain.  =  L'archevêque 
de  Cologne  donnant  une  partie  de  l'hostie 
miraculeuse  à  un  religieux  augustin,Louvain.. 
—  Jésus- Christ  entre  les  larrons. 

Geedts  (Pierre-Paul),  fils  de  Pierre-Josse. 
1793-1856.  Louvain.  Histoire,  portrait. 

Geefs  (Isabelle-Marie-Françoise  Corr, 
Mme).  E.  FI.  1814.  Bruxelles.  Genre,  histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Navez.  =  La  châtelaine,. 
Bruges.  —  Vie  d'une  femme  :  piété,  amour,, 
douleur.  —  La  Consolatrice  des  affligés. 

Geefs  (Aloyse).  E.  FI.  1817-1841.  ANVERS- 
Histoire.  =  Flagellation.  =  Egalement  sculp- 
teur. 

Geel  (Daniel  Van).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Paysage.  =  On  connaît  de  lui  un  tableau 
signé  et  daté  de  1660. 

Geel  (Joseph  Van).  E.  H.  1631  1698.  Rot- 
terdam. Genre,  portrait,  histoire,  marine.  ==• 
Elevé  pour  le  commerce,  il  cultiva  néan- 
moins avec  succès  les  lettres  et  les  arts; 
voyagea  en  France,  en  Allemagne  et  en  An- 
gleterre ;  protégé  par  Cromwell.  =  Portrait 
du  peintre,  Amsterdam.  =  Son  style,  dans  le 
genre  de  celui  de  Gabriel  Metzu,  fait  penser 
qu'il  fut  élève  de  ce  maître;  plus  connu 
comme  dessinateur  ;  on  voit  rarement  de  ses 
tableaux.  =  Ventes  :  V.  Van  der  Pot  (1808)r 
Portrait  du  peintre,  265  fl. 

Geelen  (Chrétien  Van),  le  Vieux.  E.  H. 
1755.  Utrecht.  Portrait  et  paysage.  =  Elève 
de  J.  Maurer.  S'occupait  principalement  d'en- 
seigner le  dessin  et  de  faire  le  commerce  de 
tableaux. 

Geelen  (Chrétien  Van),  le  Jeune,  fils  de 
Chrétien,  le  Vieux.  1794-1825  ou  1826.  Por- 
trait, etc. 

Geens  (H.  J.).  E.  Fl    *  XVIIIe  siècle.  Bru- 


GEE 


371 


GEI 


xelles.  =  Couronné  à  l'académie  d'Anvers 
en  1773.  =  Deux  tableaux,  Denderleeuw 
(Flandre.  Signés  H.  J.  Geens  1789  fecit). 

Geens  (Van).  E.  FI.  '  xixe  siècle.  Gand. 
Histoire.  =  Mort  d'Abel,  Haarlem. 

Geeraerts  (Martin-Joseph).  E.  FI.  1707- 
1791.  Anvers.  Histoire,  bas-reliefs.  =  Elève 
d'Abr.  Godyn.  Sa  spécialité  de  grisailles,  tout 
à  fait  hors  ligne,  lui  valut  des  commandes 
importantes  de  la  part  des  souverains  et  des 
grands;  reçut  la  visite  du  prince  Charles  de 
Lorraine  et  de  sa  sœur  Anne.  Il  fut  un  des  six 
hommes  généreux  qui  s'engagèrent,  en  1741, 
à  professer  gratuitement  à  l'Académie  d'An- 
vers, celle-ci  n'ayant  plus  de  fonds  pour  se 
soutenir.  Il  remplit  la  place  de  directeur 
jusqu'à  sa  mort.  =  L'automne,  La  Haye  (allé- 
gorie en  grisaille  imitant  le  bas-relief).  — 
Allégorie  (bas-relief),  Vienne.  —  Les  beaux- 
arts  (bas-relief),  Anvers.  ==  Il  possédait  un 
talent  remarquable  pour  les  bas-reliefs  en 
camaïeu. 

Geerarts,  Gheeraerts    ou   Gérard 

(Marc),  le  Vieux.  E.  FI.  *  1570.  Bruges.  Pay- 
sage, architecture,  portrait,  etc.  =  Elève  de 
Martin  de  Vos. Occupait  la  charge  de  deuxième 
Vinder  dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Bruges,  en  1558.  Cet  artiste  alla  s'établir  en 
Angleterre;  il  y  fut  peintre  de  la  reine  Elisa- 
beth, en  1571.  En  1577  on  le  trouve  inscrit 
comme  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Anvers. 
En  1585-86  il  y  paie  sa  cotisation  comme 
membre  de  la  société  de  rhétorique  la  Vio- 
lette. Sa  mort  a  dû  avoir  lieu  en  Angleterre 
avant  1604,  car  Van  Mander  se  plaint  de 
n'avoir  pu  obtenir  de  renseignements  authen- 
tiques à  ce  sujet  du  fils  de  l'artiste;  or  l'ou- 
vrage de  Van  Mander  fut  publié  en  1604.  On 
pense  qu'il  naquit  vers  1530  ;  aucune  date 
certaine  n'est  connue  ;  celles  que  donne  Pil- 
kington  sont  complètement  erronnées.  =Plan 
de  la  ville  de  Bruges,  Bruges  (fait  avant  1566). 
—  Deux  portraits,  Vienne.  =  Il  donna  des 
preuves  de  beaucoup  de  talent  dans  les'  di- 
verses branches  de  l'art  qu'il  cultiva;  à  l'exem- 
ple de  Patenier,  il  plaçait  dans  ses  paysages 
une  personne  accroupie;  ceux-ci  sont  très 
estimés.  Sculpteur,  architecte,  peintre  sur 
verre,  graveur  et  auteur  d'un  traité  sur  l'art 
du  dessin;  Kramm  croit  que  ce  dernier 
ouvrage  est  de  Marc,  le  Jeune. 

Geerarts,  Glieeraerts  ou  Gérard 
(Marc),  le  Jeune,  fils  de  Marc,  le  Vieux.  E.  FI. 
*  1600.  Bruges.  Portrait.  =  Elève  de  Lucas  de 
Heere,  à  Anvers  ;  partit  de  Bruges  pour  l'An- 
gleterre, y  rejoignit  son  père  et  fut,  comme 
lui,  peintre  à  la  cour  d'Elisabeth,  puis  de  la 
reine  Anne  ;  il  y  fut  excessivement  recherché 
plutôt  par  mode  que  pour  son  talent  qui  n'est 


pas  cependant  sans  mérite  ;  les  modèles 
d'après  lesquels  il  a  travaillé  rendent  surtout 
ses  œuvres  intéressantes.  =  Dessin  et  coloris 
souvent  faibles;  invention  médiocre;  beau- 
coup de  vie  et  d'esprit;  trop  peu  de  fini. 

Geerts  (Joseph  De).  E.  FI.  *  xviii6  siècle. 
Tamise  (Belgique).  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers,  en  1797. 

Geertz  (Julius).  E.  Al.  '  1860.  Dusseldorf. 
Genre.  =  Amour  maternel.  —  Le  condamné. 

Geest  (Jacques  de).  V.  Gheest  (Jacq.  de). 

Geest  (Gilles  de).  E.  FI.  (?).  *  1605.  Peintre 
sur  verre.  =  Reçu  bourgeois  d'Utrecht  en 
1604-1605.  Kramm  pense  qu'il  était  frère  de 
Wybrand  le  Vieux,  parce  que,  de  même  que 
ce  dernier,  il  s'intitule  fils  de  Simon. 

Geest  (Wybrand  de),  le  Vieux.  E.  FI.  (?). 
1591  (0-1643.  Frise  (?).  Histoire,  portrait.  = 
S'occupa  longtemps  à  Rome.  =  Kramm  le 
croit  Anversois;  il  se  maria  en  Frise  et  s'y 
établit  pour  quelque  temps.  Il  mourut  à  An- 
vers. =  Ventes  :  Vente  Pommersfelden  (1867) 
Famille  hollandaise,  (Signé  Wybrandus  de 
faciebat  Levuerdle  (Leeuwaarden)  a0  1621) 
Geest  6,500  frs. 

Geest  (Julien  de),  fils  de  Wybrand,  le 
Vieux.  E.  FI.  *  xvne  siècle.  Histoire.  =  Elève 
d'Erasme  Quellyn,  en  1657,  et  de  Mytens.Mort 
dans  un  âge  peu  avancé. 

Geest  (Wybrand  de),  le  Jeune,  fils  de  Ju- 
lien. E.  FI.  *  1690.  Anvers  i}).  Histoire.  = 
Elève  de  son  père,  puis  de  Jean  Michel  Cox- 
cie.  Auteur  d'un  ouvrage  sur  la  statuaire  an- 
tique, suivi  d'un  Guide  dans  Rome,  extraits 
des  notes  et  manuscrits  de  son  grand- père 
auquel  cette  publication  est  faussement  attri- 
buée. Elle  est  dédiée  à  son  maître,  J.  M.  Cox- 
cie. 

Geets  (Guillaume).  E.  FI.  '  xixe  siècle. 
Genre.  =  Directeur  de  l'Académie  de  Malines. 
=■  Tout  n'est  que  fumée.  —  Exorcisme  de 
Jeanne  la  folle,  Anvers. 

Geffroy  (Edmond).  E.  Fr.  1804.  Maigne- 
lay.  Genre.  =  Sociétaire  de  la  comédie  fran- 
çaise. Elève  d'Amaury  Duval. 

Gegenbauer  (Ant.).  E.  Al.  1800.  WANGEN 
(Wurtemberg).  Histoire,  portrait.  =  L'eau  du 
rocher.  — Fresques,  au  château  de  Rosenstein. 

Gegenbauer  (M.  von).  E.  Al.  f  1876. 
Stuttgart.  Histoire.  =  Mort  à  Rome.  =  Au- 
teur de  nombreuses  fresques  dans  les  monu- 
ments publics  du  Wurtemberg.  =  Artiste  très 
distingué. 

Geiger  (Jean-Conrad).  E.  Al.  1597-1674. 
Zurich  (?).  Peintre  sur  verre.  ■=  Détails  in- 
connus.=Artiste  remarquable  dans  son  genre. 
On  cite  de  lui  un  plan  du  canton  de  Zurich. 

Geiger  (Pierre  J.  N.).  E.  Al.  1801.  Vienne. 
Histoire,  etc.  =  Vie  de  Luther. 
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Geikie  (GuilL).  E-  An.  1795-1837.  EDIM- 
BOURG. Genre  =  Excellent  dessinateur. 

Geining  (Gérard).  E.  H.  Histoire,  portrait. 
=  Cité  par  Hoet,  le  Jeune,  comme  un  artiste 
de  mérite. 

Geirnaert  (Joseph).  E.  FI.  1791-1859.  Ee- 
cloo.  Histoire,  intérieurs,  genre  et  portrait. 
=  Elève  de  Herreyns  et  de  Paelinck.  =  La 
liquidation  d'une  mortuaire.  —  La  visite  du 
médecin,  Haarlem. 
Geist.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Intérieurs. 
Geist  (Auguste)  E.  Al.  1835.  WURZBOURG. 
Paysage. 

Geiszler  (Chrétien-Gottlieb).  E.  Al.  1729. 
Augsbourg.  Email.  =  S'établit  à  Genève  et  y 
obtint  le  droit  de  bourgeoisie.  =  Graveur. 
Geit  (F.  Van).  E.  FI.  *  1842.  Fleurs  et  fruits. 
Gelasio  di  PViccolo.  E.  I.  *  1242.  Terre 
de  Saint-George.  Histoire  et  miniature.  = 
Elève  de  Théophane  de  Constantinople  ;  exé- 
cuta pour  Azzon  d'Esté,  premier  seigneur  de 
Ferrare,  une  peinture  représentant  la  chute 
de  Phaëton;  et  pour  Philippe,  évêque  de  Fer- 
rare,  une  image  de  la  Vierge  et  une  bannière 
de  saint  George. 

Gelnti  (Lorenzo).  E.  I.  1824.  Florence. 
Paysage. 

Gelder  (Pierre).  E.  H.  *  1655.  Hollande. 
Genre.  =  On  le  croit  élève  de  Rembrandt.  = 
Bon  coloris,  pinceau  libre  ;  trop  peu  de  fini; 
imita  son  maître. 

Gelder  (N.  Van).  E.  FI.  *  1660.  Oiseaux, 
animaux  et  fleurs.  =  Aucun  biographe  ne  fait 
mention  de  ce  peintre.  =  Oiseaux  morts  ap- 
pendus  et  sur  une  table,  Vienne  (signé).  =  Sa 
manière  de  peindre  appartient  à  l'école  fla- 
mande ;  beaucoup  de  fini. 

Gelder  (Arthur  ou  Arnold  De).  E.  H  1645- 
1727.  Dordrecht.  Histoire,  portrait,  etc.  = 
Elève  de  Samuel  Van  Hoogstraten  et  de  Rem- 
brandt; il  possédait,  comme  ce  dernier,  une 
riche  collection  de  costumes  et  d'antiquités 
dont  il  se  servait  pour  ses  compositions.  Mort 
subitement.  =  Portrait  :  Pierre  Ier,  empereur 
de  Russie,  Amsterdam.  —  Un  vestibule,  ib.  — 
Ecce  Homo,  Dresde.  —  Homme  tenant  une 
hallebarde,  ib.  —  Portrait,  ib.  —  La  toilette 
de  la  fiancée  juive,  Munich.—  Le  prince  orien- 
tal, Copenhague.  —  Portrait  du  peintre,  Var- 
sovie (signé).  —  Juda  et  Thamar,  La  Haye.  — 
Portrait  de  Corneille  Troost  ib.  =  Dans  ses 
tableaux  d'histoire,  il  habillait  tous  les  per- 
sonnages avec  les  costumes  de  son  temps; 
couleur  chaude,  dessin  inégal;  grande  préoc- 
cupation du  procédé.  =  Ventes  :  V.  Lebrun 
(1778),  Atelier  d'un  peintre,  150  1.  —  V.  Van 
den  Schrieck  (1861),  Deux  portraits  (pendants), 
460  fr. 
Gelderblom  (Laurent).  E.   H.   1748  (?)- 


1778.  Dordrecht.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
G.  Ponse. 

Geldepsman  (Vincent).  E.  FI.  Vers  1539. 
Malines.  Histoire.  =  Il  rendait  admirable- 
ment le  nu,  surtout  les  torses  de  femme. 
Manque  de  goût. =  On  cite  parmi  ses  tableaux 
aujourd'hui  disparus,  Les  deux  Œufs  de  Léda, 
La  chaste  Suzanne,  Cléopâtre  mordue  par 
V aspic,  et  une  Descente  de  croix. 

G<ddorp  (Gualdorp-Gortzius  dit).  E.  FI. 
1553.  Louvain.  Histoire,  portrait.  =  Se  rendit 
en  1570  à  Anvers  où  il  devint  élève  de  Fr. 
Franck,  le  Vieux,  et  de  F.  Pourbus,  le  Vieux; 
séjourna  à  Cologne,  où  il  était  venu  avec 
le  duc  de  Terranova  et  où  il  mourut,  d'après 
les  uns,  en  1616,  d'après  les  autres,  en  1618, 
enfin,  au  plus  tard,  en  1611,  d'après  M.  Van 
Even,  l'historien  de  l'Ecole  de  Louvain.  Sa 
réputation  était  fort  grande  et  se  répandit 
dans  toute  l'Allemagne.  Van  Mander  le  nomme 
Geldrop  ou  Gualdrop.  =  Tableaux,  Cologne. 

—  Portrait  d'homme,  Munich.  —  Lucrèce  se 
donnant  la  mort,  Saint-Pétersbourg  (signé). 

—  Portrait  d'homme,  ib.  (signé  :  G.  G.  F.  1595). 
==  Le  nombre  des  œuvres  de  Geldorp  est  très 
considérable;  les  plus  anciennes  sont  d'une 
bonne  invention  et  d'un  coloris  vigoureux; 
ses  derniers  tableaux  sont  plus  froids  de  ton 
et  exécutés  avec  moins  de  soin.  Un  des  meil- 
leurs portraitistes  de  son  temps.  =  Ventes  : 
V.  Hartmann  (1873),  Deux  panneaux  contenant 
chacun  les  portraits  de  deux  personnages 
appartenant  à  une  corporation  d'arbalétriers. 
Ils  sont  représentés  à  mi -corps,  les  mains 
jointes.  Sur  leur  épaule  est  figuré  l'écusson 
de  la  confrérie  avec  l'image  de  Saint-Georges, 
(les  deux),  1,600  fr.  —  V.  Neven  (1879),  Petite 
fille,  1,125  fr. 

Geldorp  (George).  E.  FI.  *  1610.  Anvers. 
Portrait.  =  Inscrit,  dans  les  Liggeren  anver- 
sois ,  comme  franc-maître ,  en  1610  ;  il  est 
encore  mentionné  dans  ces  archives  jusqu'en 
1622-1623.  S'établit  à  Londres,  où  il  se  trouvait 
en  1637  et  1638  ;  y  fut  en  rapport  avec  beau- 
coup de  grands  personnages  et  de  grands 
artistes  de  son  temps.  Employé  par  le  roi 
d'Angleterre  comme  conservateur  d'objets 
d'art.  C'est  par  son  entremise  que  fut  com- 
mandé à  Rubens,  en  1636,  le  martyre  de  saint 
Pierre  qui  se  trouve  à  Cologne.  Van  Dyck  et 
Pierre  Lely  habitèrent  chez  lui.  Quelques-uns 
le  croient  fils  de  Gualdorp-Gortzius  et  frère 
de  Melchior.  Ne  réussissant  guère  comme  ar- 
tiste, il  se  fit  marchand  de  tableaux.  =  Dessin 
très  faible  ;  bon  pinceau. 

Geldorp  (Melchior).  E.  FI.  *  1615.  An- 
vers (?).  Histoire ,  portrait.  =  On  le  croit 
élève  de  Gualdorp-Gortzius  dont  il  fut  pro- 
bablement un  des  fils.  Travailla  à  Cologne 
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vers  1620.  =  Manière  de  Gualdorp-Gortzius. 
Gelée,  Gellée   ou  Gillée  (Claude),  dit 

Le  Lorrain.  E.  Fr.  1600-1682.  CHATEAU  DE 
Chamagne  (Lorraine).  Paysage  historique  et 
marine.  =  Un  des  plus  grands  paysagistes 
français.  Claude  se  rendit,  à  l'âge  de  12  ans,  à 
Fribourg ,  en  Brisgau ,  auprès  d'un  de  ses 
frères,   bon  graveur  sur  bois;    reçut  dans 
cette  ville  les  premiers  principes  du  dessin  ; 
suivit  un  de  ses  parents  à  Rome;  y  étudia 
avec  ardeur;  fut  privé  par  la  guerre  d'une 
petite  pension  que  lui  faisait  sa  famille;  se 
rendit  à  Naples  et  y  étudia  l'architecture  et 
la  perspective  sous  Godefroid  Walls,  peintre 
allemand  établi  en  Italie;  retourna  à  Rome 
et  y  entra  à  l'atelier  d'Augustin  Tassi,  qui  le 
prit  en  amitié  et  le  garda  chez  lui  jusqu'en 
1625.  Claude  revint  dans  sa  patrie  par  Venise, 
le  Tyrol  et  la  Bavière  ;  se  fixa  à  Nancy  où  il 
fut  employé  par  Claude  Dervet,  peintre  du 
duc  de  Lorraine;  repartit  une  troisième  fois 
pour  Rome  en  passant  par  Lyon  et  Marseille 
et  y  fonda  une  école.  Présenté  au  pape  Urbain  | 
VIII,  par  le  cardinal  Bentivoglio  il  fut  protégé 
par  ce  pontife.  Ce  grand  artiste  fit  un  livre  où 
il  dessina  tous  ses  ouvrages  avec  le  nom  de 
l'acquéreur  et  le  prix  qu'ils  avaient  été  payés; 
ce  précieux  ouvrage  est  devenu  la  propriété 
des  ducs  de  Devonshire.   Son  domestique  et 
son  élève,  Jean  Domenico  Romano,  avait  été 
comblé  de  ses  bienfaits;  les  envieux  firent 
courir  le  bruit  qu'il  lui  faisait  peindre  ses 
tableaux;  Domenico,  oubliant  la  reconnais- 
sance qu'il  devait  à  son  maître,  ne  réfuta  pas 
ce  bruit,  concourut  même  à  le  propager  et 
poussa  l'impudence  jusqu'à  réclamer  le  prix 
des  ouvrages  qu'il  prétendait  avoir  exécutés. 
Le  Lorrain,  apprenant  sa  conduite,  le  fait  ve- 
nir, et,  sans  le  moindre  reproche,  dépose  entre 
ses  mains  toute  la  somme  à  laquelle  il  avait 
évalué  ses  travaux.  Ce  trait  suffit  pour  faire 
connaître  le  caractère  du  grand  maître.  Dome- 
nico mourut  peu  de  temps  après,  et  depuis, 
Claude  ne  voulut  plus  former  d'élèves.  Mort  à 
Rome.  =  Noces  de  Rebecca  et  de  Jacob  dans 
un  paysage,  Rome  (ce  chef-d'œuvre  est  connu 
sous  le  nom  du  Moulin  de  Claude).  -  Répéti- 
tion avec  variantes  de  ce  tableau,  Londres.  — 
Paysage  :  Céphale  et  Procris,  ib.  -    Port  de 
mer  :  coucher  du  soleil,  ib.  —  Paysage  :  David 
dans  la  caverne,  ib.  —  Port  de  mer  :  embarque- 
ment de  la  reine  de  Saba,  ib.  —  Paysage  :  Echo 
et  Narcisse,  ib.  =  Port  de  mer  :  embarquement 
de  sainte  Ursule,  ib.  —  Paysage  :  mort  de 
Procris,  ib.  —  Etude  d'arbres,  ib.  —  Paysage  : 
l'Annonciation  (?),  ib.  —  Enlèvement  d'Europe, 
ib.  (Buck.  Pal.).  —  Arbre  et  lointain,  Bor- 
deaux. =   Marine  au  soleil  couchant,  Flo- 
rence. =  Fuite  en  Egypte,  Dresde.  —  Pay- 


sage :  Acis  et  Galathée,  ib.—  Ruines  de  Rome 
antique,  Madrid.  =  Clair  de  lune  :  tentation 
de  saint  Antoine,  ib.  —  Paysage  :  Tobie  et 
l'ange  (figures  de  G.  Courtois),  ib.  —  Et  autres, 
ib.  —  Paysage  :  Diane  réunissant  Hippolyte  à 
Aricie,  Berlin.  —  Paysage  :  triomphe  de  Si- 
lène, ib.  —  La  nymphe  Egérie  (chef-d'œuvre), 
Naples.  —  Marine,  ib.  —  Soleil  couchant,  Mu- 
nich. —  Le  matin  :  marine,  ib.  —  Paysage  : 
Agar  et  Ismaèl,  ib.  —  Paysage  :  Agar  et 
l'ange,  ib.  —  Le  sacre  de  David,  Paris.  — 
Débarquement  de  Cléopâtre,  ib.  —  Marines, 
ib.  —  Fête  villageoise,  ib.  —  Port  de  mer  au 
soleil  couchant,  ib.  —  Paysage,  ib.  —  Vue  de 
Campo  Vaccino,  à  Rome,  ib.  —  Siège  de  la 
Rochelle,  ib.  —  Le  Pas  de  Suze  forcé  par 
Louis  XIII,  ib.  —  Jésus-Christ  et  les  disciples 
d'Emmaus,  Saint-Pétersbourg.  —  Vue  mari- 
time, ib.  —  Clair  de  lune,  ib.  —  Le  jeune 
Tobie,  ib.  —  Enée  chassant  le  cerf,  Bruxelles. 

—  Paysage  avec  figures  :  la  clairière,  La  Haye. 
=  Patience  opiniâtre.  Etudiait  tous  les  phé- 
nomènes de  la  nature  avec  l'attention  la  pJus 
scrupuleuse  :  c'est  ainsi  que  tout  en  ne  pei- 
gnant pas  d'après  nature,  ses  ouvrages  sont 
remplis  d'une  si  grande  vérité;  éclat  et  force 
inimitables;  composition  idéale  et  exacte  de 
détail;  imitation  vraie,  sans  servilité;  loin- 
tains admirables;  on  distingue  les  différentes 
sortes  d'arbres;  effets  de  lumière  rendus  avec 
une  vérité  et  un  charme  ravissants;  ciels 
vaporeux  et  rougeâtres,  couleur  fraîche,  sites 
variés  ;  figures  mal  dessinées  ;  aussi  les  fai- 
sait-il ordinairement  exécuter  par  d'autres  ; 
il  était  savant  dans  son  art,  mais  ses  connais- 
sances s'y  bornaient  entièrement,  et  c'est  à 
peine  s'il  savait  écrire  son  nom.  =  Ventes  : 
V.  de  Verrue  (1737),  deux  tableaux,  3,350  1.  — 
V.  La  Roque  (1745),  deux  paysages,  2,300  1.  — 
V.  Jullienne  (1767),  marine,  avec  paysage  et 
bâtiment,  3,600  1.  —  V.  de  La  Guiche  (1771), 
deux  paysages.  8,0001.  —  V.  deChoiseul  (1772), 
deux  paysages,  6,750 1.  —  V.  Blondel  de  Gagny 
(1776),  sept  tableaux  de  Claude  furent  vendus 
61,285  1.  —  V.  Poorter  (1803),  deux  paysages, 
40,000  fr.  —  V.  Founthill-Abbey  (1823),  Le 
Temple  d'Apollon  et  Le  Débarquement  d'Enèe 
en  Italie  (les  deux),  300,000  fr.  —  V.  Danoot 
(1828),  Port  de  mer.  27,000  fr.  (ce  tableau  ne 
fut  vendu  que  792 1.,  en  1760,  à  la  vente  Vence). 

—  V.  Gwydyr  (1829),  Enlèvement  d'Europe, 
50,000  fr.  —  V.  du  roi  Guillaume  II  (1850),  Port 
de  mer,  8,600  fl. 

Gélibert  (Paul).  E.  Fr.  1802.  Laforce. 
Animaux  et  paysage. 

Gélibert  (Jules  B.),  fils  de  Paul.  E.  Fr. 
1834.  Bagnères  de  Bigorre.  Animaux. 

Gelissen  (Maximilien  L.).  E.F1.  1786-1867. 
Paysage.  =  Elève  de  Crété,  Mortelèque  et 
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Van  Assche.  Peignit  aussi  sur  porcelaine. 
Visita  l'Angleterre  et  l'Ecosse.  =  Vue  de  la 
Loire.  _  Vue  prise  dans  le  Westmoreland.  — 
Hivers.  =  Egalement  lithographe. 

Gellig  ou  Gillig  (Jacques).  E.  H.  1636- 
1688.  Utrecht.  Poissons  et  portrait.  =  Floris- 
sait  à  Utrecht;  épousa  une  fille  d'Adam  Wil- 
laarts.En  1672,ne  pouvant  placer  ses  tableaux, 
il  abandonna  le  genre  des  poissons  pour  celui 
du.fportrait  dans  lequel  il  ne  réussit  point. 
Kramm  croit  que  cette  circonstance  est  ap- 
plicable à  Michel  Gellig.  =  Poissons  et  attri- 
buts de  pêche,  Berlin.  (Le  catalogue  de  Berlin 
le  nomme,  par  erreur,  Jacques  Gillis).  =  Du 
soin  et  du  naturel;  ses  tableaux  sont  parfaits 
dans  leur  genre. 

Gellig  ou  Gillig  (Michel).  E.  H.  "  1685. 
Utrecht.  Portrait.  =  On  le  croit  frère,  ou  du 
moins  parent  de  Jacques  Gellig.  Kramm  croit 
que  les  portraits  médiocres  attribués  à  Jac- 
ques sont  de  Michel. 

Gelton  (F.).  E.  Al.  *  1658.  Genre  et  histoire. 
-=  Elève  de  Poelenburg.= Vieillard  méditant; 
derrière  lui  la  Mort  s'approche,  Copenhague. 
—  Portrait  de  Charles  X. 

Gemert  (Josse-Lamb.  Van).  E.  FI.  *  1758. 
=  Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  en  1758  et  en  1775.  Abandonna  la 
peinture  pour  l'orfèvrerie.  =  Vue  de  l'inté- 
rieur d'une  ancienne  chapelle  de  l'église  Saint- 
Jacques  (Anvers),  église  Saint -Jacques. 

Gemmel  (Herman).  E.  Al.  1813.  Barten. 
Architecture. 

Genari.  V.  Gennari. 

Genck  (Gérard  Van).  E.  H.  f  1870.  Berg 
op  Zoom.  Histoire  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers.  =  Les  derniers  moments  du  comte 
Jean  de  Glymes. 

Gend  (George  Van).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris.  Fut  peintre 
de  Philippe  II,  roi  d'Espagne,  et,  plus  tard, 
de  Henri  II,  roi  de  France.  Aucun  peintre  du 
nom  de  George  n'est  cité  dans  les  archives 
gantoises  à  cette  époque,  sinon  George  Van 
der  Rivière  ;  il  est  donc  possible  que  celui-ci 
ne  fasse  qu'un  avec  George  ou  Joris  Van  Gend. 

Gend  ou  Ghendt  (Juste  ou  Josse  Van). 
E.  FI.  *  1470.  Histoire,  portrait.  =  On  le  croit 
un  des  meilleurs  élèves  de  H.  Van  Eyck.  On 
prétend  qu'il  aida  son  maître  dans  le  tableau 
de  l'Adoration,  à  Gand.  Le  tableau  qu'il  fit  à 
Urbin  était  le  résultat  d'une  souscription  à  la 
tête  de  laquelle  se  trouvait  Frédéric  de  Mon- 
tefeltro,  duc  d'Urbin  ;  celui-ci  tint  à  honneur 
de  se  faire  représenter  sur  ce  tableau  en  com- 
pagnie de  Zeno,  ambassadeur  chargé  d'une 
mission  de  la  part  du  Shah  de  Perse.  Juste 
travailla  au  tableau  d'Urbin  de  1468  à  1474. 
Cette  œuvre,  s'il  faut  en  croire  les  comptes  de 


la  Confrérie  du  Corps  du  Christ,  aurait  été 
payée  par  elle  en  1474  la  somme  de  250  florins 
d'or.  La  souscription  dont  nous  parloirs  d'a- 
près Vasari,  serait  donc  un  fait  erronné  ou 
mal  expliqué.  Depuis  cette  dernière  époque, 
on  ne  rencontre  plus  les  traces  du  peintre  en 
Italie.  On  nomme  encore  un  Josse  ou  Justus 
Van  Gend  que  l'on  dit  élève  de  Frans  Floris. 
Nous  croyons  que  c'est  le  même  que  celui  dont 
nous  nous  occupons.  Il  règne  du  reste  une 
profonde  obscurité  sur  l'histoire  de  ce  peintre 
qu'on  a  nommé  aussi  Josse  Sneevoet,  lequel 
était  doyen  de  Saint-Luc,  à  Gand,  en  1461. 
Enfin  quelques  auteurs  confondent  notre  ar- 
tiste avec  Jean  et  Justus  de  Alemana.  =  La 
Cène,  Urbin  (Italie).  Il  a  peint  ce  tableau  pour 
la  confrérie  du  Corps  du  Christ.  —  L'Annon- 
ciation, fresque  à  Gênes  (au  couvent  de  Santa- 
Maria  di  Castello).  Quelques  écrivains  don- 
nent pour  auteur  de  cette  fresque  Justus  de 
Alemana.  —  En  1763  il  existait  encore  de  lui  en 
l'église  de  Saint-Jacques,  à  Gand,  un  Crucifie- 
ment de  saint  Pierre  et  une  Décapitation  de 
saint  Paul.  —  La  Nativité,  Anvers  (attribué). 
=  Belle  composition;  beau  caractère  dans 
les  têtes;  mains  bien  dessinées,  tons  de  chairs 
profonds  et  transparents. 

Gendall  (Jean).  E.  An.  1790-1865.  Exe- 
ter  (?).  Paysage. 

Gendron  (Ernest-Auguste).  E.  Fr.  1827. 
Paris.  Genre.  =  Elève  de  Paul  Delaroche.  = 
Le  Dante  commenté  en  place  publique.  — 
M.  Purgon. 

Gendt  (Suzanne  Van).  V.  Horenbout. 

Genelli,  le  Vieux.  E.  Al.  *  1820.  Paysage. 

Genelli  (Bonaventure),  fils  de  Genelli,  le 
Vieux.  E.  Al.  1798-1868.  Berlin.  Histoire.  = 
Etabli  à  Weimar  comme  professeur  à  l'Aca- 
démie grand-ducale;  il  y  mourut.=Triomphe 
de  Bacchus.  —  Hercule  musicien  (fresque), 
Munich.  —  Puissance  de  l'amour.  =  Composi- 
tions poétiques. 

Genelli  (Camille),  fils  de  Bonaventure. 
E.  Al.  1840-1867.  Munich.  Histoire.  =  Elève 
de  son  père.  =  Scènes  de  Roland  furieux. 

Genest.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  =  Chef  de 
tous  les  artistes  employés  à  la  manufacture 
royale  de  Sèvres. 

Gengn  (Jérôme).  E.  I.  1476  (?)-1551.  Urbin. 
Histoire,  portrait  et  décorations.  =  Elève  de 
Luc  Signorelli,  puis  de  P.  Pérugin;  ami  et 
compatriote  de  Raphaël;  travailla  à  Flo- 
rence, et  à  Sienne;  de  retour  dans  sa  patrie,  y 
fut  employé  par  le  duc  Gui  Baldo;  visita 
Rome  ;  rappelé  par  le  nouveau  duc  d'Urbin, 
François-Marie,  il  le  suivit  à  Mantoue;  se 
retira  à  Césène  ;  accompagna  de  nouveau  le 
duc  à  Urbin,  y  fut  nommé  son  architecte, 
donna  d'excellents  conseils  pour  les  fortifica- 
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tions  de  Pesaro  et  mourut  épuisé  de  travail. 
=  Tableau,  Rome.  —  Sainte  Famille,  Flo- 
rence. =  Dessin  correct,  coloris  frais;  ima- 
gination active  et  vigoureuse;  architecte, 
sculpteur  et  musicien  ;  auteur  de  quelques 
petits  traités  sur  les  arts  ;  excellait  dans  les 
décors  de  théâtre. 

Génillion  (Jean-Baptiste-François).  E.  Fr. 
1750-1829  (?).  Marine  et  paysage.  =  Elève  de 
Vernet.  —  Combat  du  Redoutable.  —  Vue  de 
Castel-Nuovo. 

Géniole  (Alfred).  E.  Fr.  1813-1861.  Genre, 
histoire.  =  Mort  à  Bicétre.  =  Saint  Vincent 
de  Paul. 

Génisson  (Victor-Jules).  E.  FI.  1805-1860. 
Saint-Omer.  Intérieurs  d'église.  =  Elève  des 
frères  Van  Brée.  Mort  à  Bruges.  =  Albert  et 
Isabelle  visitant  la  cathédrale  de  Tournai 
Bruxelles.  —  Confessionnal  dans  l'église  de 
Saint-Paul,  à  Anvers. 

Genisson  (G.)  fils  de  Victor.  E.  FI.  *  1863. 
Genre,  portrait. 

Gennari  ou  Genari  (Benoit),  le  Vieux, 
E.  I.  h  1610.  Histoire.  =  Un  des  meilleurs 
maîtres,  croit -on,  du  Guerchin,  qui  lui  doit 
quelques-unes  de  ses  plus  belles  qualités;  on 
confond  parfois  les  tableaux  de  ces  deux  ar- 
tistes; Gennari,  en  voyant  les  progrès  de  son 
élève,  l'associa  à  ses  travaux,  et,  exempt  de 
toute  jalousie,  alla  jusqu'à  lui  demander  des 
conseils.  Mort  à  Cento.  =  David,  Florence.  — 
Vierge  allaitant,  Paris.  =  Composition  simple 
et  noble;  beau  caractère  de  tête,  touche  facile, 
belle  entente  du  coloris  et  du  clair-obscur. 

Gennari  (Barthélémy),  fils  de  Benoît  le 
Vieux.  E.  I.  1594-1661.  Cento.  Histoire.  =  Un 
des  bons  élèves  du  Guerchin. 

Gennari  (Hercule),  fils  de  Benoît  le  Vieux. 
E.  I.  1597-1658.  Cento.  Histoire.  Elève  et  beau- 
frère  du  Guerchin  dont  il  avait  épousé  la  sœur  ; 
s'était  d'abord  destiné  à  l'état  de  chirurgien. 
Mort  à  Bologne.  =  Bon  copiste  des  tableaux 
du  Guerchin. 

Gennari  (Benoît),  le  Jeune,  fils  d'Hercule. 
E.  1. 1633-1715.  Bologne.  Histoire.  =  Elève  du 
Guerchin;  séjourna  à  Paris  de  1672  à  1675;  se 
rendit  en  Angleterre,  y  fut  peintre  de  Char- 
les II  et  de  Jacques  II;  revint  en  France,  tra- 
vailla pour  Louis  XIV  et  pour  le  duc  d'Or- 
léans; revint  à  Bologne  et  y  mourut.  =  Vénus 
et  Adonis,  Londres.  —  Saint  Jérôme,  Vienne. 
—  Tobie,  Madrid.  —  La  peinture,  allégorie, 
Dresde.  (Ce  tableau  était  autrefois  attribué  au 
Guerchin  et  fut  vendu  comme  tel,  à  Paris,  en 
1742,  pour  la  somme  de  1200  livres).  =  Imita- 
teur du  Guerchin. 

Gennari  (César),  fils  d  Hercule.  E.  I.  1641- 
1688.  Cento.  Histoire,  paysage.  =  S'établit  à 
Bologne  auprès  du  Guerchin,  son  oncle,  et 


continua  son  école.  Son  fils,  Jean-François, 
fut  père  de  Carlo  Gennaro,  artiste  qui  suivit 
les  traditions  du  Guerchin  et  exécuta  beau- 
coup de  dessins.  =  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus, 
Florence.  —  Vierge  allaitant,  Paris.  =  Imita- 
teur du  Guerchin. 

Gennari  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1606.  His- 
toire. =  Appartient,  croit-on,  à  la  famille  des 
Gennari.  =  En  1598,  il  fit  imprimer  à  Ferrare 
un  volume  de  poésies. 

Gennari  (Laurent).  E.  I.  '  1650.  RiMINI. 
Histoire.  =  Elève  et  parent  du  Guerchin. 

Gennaro  <li  Cola.  E.  I.  1320  -  1370. 
Royaume  de  Naples.  Histoire.  =  Elève  de 
maître  Simon;  sa  manière  se  rapprochant 
beaucoup  de  celle  de  Stefanone,  on  les  em- 
ploya souvent  ensemble.  =  Tableaux,  Naples. 
=  Peintre  savant  pour  son  époque  ;  exact 
mais  parfois  un  peu  contraint. 

Gennep  (Jean  Van).  E.  H.  *  xixe  siècle. 
Genre.  =  Elève  de  J.  Ter  Beek.  =  Peintre 
amateur. 

Gennerich  (Otto).  E.  Al.  1823.  BERLIN. 
Histoire. 

Génod  (Michel-Philibert).  E.  Fr.  1796-1862. 
Lyon.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Révoil.  = 
L'enfant  malade.  —  La  cinquantaine.  —  Un 
vestibule  avec  dès  antiques. 

Genoels  (Abraham),  le  Vieux.  E.  FI.  *  xvne 
siècle.  Anvers  (?).  =  Elève  de  Gabriel  Franck 
ou  Francken,  à  Anvers,  en  1628-1629.  Franc- 
maître  de  Saint-Luc  en  1636-1637.  On  ignore 
s'il  est  parent  d'Abraham,  le  Jeune. 

Genoels  (Abraham),  le  Jeune.  E.  FI.  1640- 
1723.  Anvers.  Paysage,  portrait.  =  Elève  de 
Backereel  et  de  Fierlants  pour  la  perspective. 
Il  alla  jeune  à  Paris  où  son  talent  le  fit  bien 
vite  distinguer.  Il  travailla  pour  le  marquis 
de  Louvois  et  s'étant  lié  avec  le  célèbre  Le- 
brun, celui-ci  l'employa  pour  peindre  les 
fonds  de  ses  tableaux  représentant  les  ba- 
tailles d'Alexandre.  Il  fut  reçu  membre  de 
l'Académie  française  des  Beaux-Arts,  en  1665, 
retourna  à  Anvers,  y  fut  admis  franc-maître 
de  Saint-Luc,  en  1672;  en  1674,  il  partit  pour 
Rome  où  il  reçut  le  surnom  d'Archimède  et 
où  il  passa  quelques  années.  Il  revint  à  Paris 
et  retourna  ensuite  dans  sa  ville  natale  vers 
la  fin  de  1682.  Il  y  termina  son  existence  calme, 
paisible  et  honorée.  Grand  bienfaiteur  de  l'hos- 
pice érigé  à  Anvers  pour  les  voyageurs  pau- 
vres. La  confrérie  des  Lorettains,  directrice 
de  cet  établissement,  lui  témoigna  sa  gratitude 
en  faisant  exécuter  son  buste  par  Mich.  Vander 
Voort,  excellent  sculpteur.  Ce  buste  existe 
encore.  Lors  de  son  premier  séjour  à  Paris, 
Genoels  y  donna  des  leçons  de  perspective  à 
son  compatriote  Francisque  Mile  ou  Mille.  = 
Minerve  et  les  Muses  dans  un  paysage,  An- 
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vers.  —  Paysage,  Brunswick.  =  Il  ne  peignait 
que  d'après  nature.  Charmant  effet  de  lumière. 
Couleur  naturelle.  Dessin  correct.  Ses  por- 
traits sont  médiocres.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  Hoet  (1760),  Les  Quatre  Saisons  (quatre 
tableaux),  105  fl. 


A 


Génois  (Henri) 
de  Jean  Snellaert; 


E.  Fl.  '  xve  siècle.  =  Elève 
travailla  pour  les  fêtes  du 
mariage  de  Philippe  le  Bon  ;  il  entra  chez 
Snellaert  en  1462.  Reçu  franc-maître  de  Saint- 
Luc,  à  Tournai,  en  1476. 

Genori  (André),  dit  Le  Sabinais.  E.  I. 
*  xviie  siècle.  Histoire.  =  Ecole  de  Pierre  Ber- 
rettini  de  Cortone;  nommé  quelquefois  Gene- 
roli  et  Generelli. 

Genovese  (le).  V.  Strozzi. 

Genovesini.  V.  Calcia  (Joseph). 

Genovesini.  V.  Miradoro. 

Genovesini.  V.  Roverio. 

Genret.  E.  Fr.  *  1826.  Genre.  =  Entrée  de 
l'église  de  Boulogne.  —  Invocation  d'un  moine 
à  saint  Léonard. 

Gensler  (Gautier),  frère  de  Martin.  E.  Al. 
1803.  Hambourg.  Portrait,  histoire.  =  Elève 
de  Hardoff.  Visita  Dresde  et  l'Italie.  =  Entre- 
tien artistique  :  portraits,  grandeur  nature, 
de  l'architecte  Bùlau,  du  sculpteur  F.  Schuller 
et  de  E.  C.  Vivié,  Hambourg.  =  S'adonna  prin- 
cipalement au  portrait. 

Geneler  (Martin),  frère  de  Gautier.  E.  Al. 
1811.  Hambourg.  Genre,  intérieurs.  =  Etudia 
à  Munich,  en  1836.  =  Voyageurs  demandant 
le  logement,  Hambourg. 

Gentil.  V.  Primo. 

Gentile  da  Fabriano.  E.  1. 1360  (?)- 1440. 
Fabriano  (Marche  d'Ancône).  Histoire.  =  Va- 
sari  le  dit  élève  du  Fiesole;  inscrit  comme 
peintre.à  Florence,  en  1421;  s'occupa  égale- 
ment à  Pise,  à  Venise,  à  Sienne  et  surtout  à 
Rome  où  il  travailla  pour  le  pape  Martin  V,  à 
Saint- Jean  de  Latran.  Rival  de  Victor  Pisa- 
nello  ;  un  des  principaux  chefs  de  l'école  ro- 
maine; fut  comblé  d'honneurs  pendant  sa  vie, 
et  mourut  octogénaire;  on  donne  encore  pour 
dates  de  naissance  et  de  mort  de  cet  artiste, 
1370-1450.  Ce  qu'il  y  a  de  certain,  c'est  que  ses 
principaux  ouvrages  datent  de  1423.  =-  Adora- 
tion des  mages,  Florence.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant, Venise  (signé  :  Gentile  Fàbrianensis  f.). 
—  Vierge  glorieuse  (triptyque),  Munich.  — 
Même  sujet,  Berlin.  —  Présentation  de  Jésus- 
Christ  au  temple,  Paris.  =  Beau  dessin  ;  pro- 
clamé par  plusieurs  grands  maîtres  un  des 
premiers  artistes  italiens  de  son  temps. 

Gentile  (Bartolommeo  di).  V.  Bartolom- 
meo. 


Gentilesehi  (la).  V.  Lomi. 

Gentilesehi  (le).  V.  Lomi  (Horace). 
Genty  (Emmanuel).  E.  Fr.  1830.  .Dam- 
pierre  sur  Boutonne  (Charente  inférieure). 
Histoire.  =  Toilette  de  Vénus. 
Geo  moi,  père.  E.  Fr.  •  1820.  Portrait. 
Geoffroi,  flis.  E.  Fr.  *  1842.  Portrait. 
George  (Alphonse).  E.  Es.  *  1508.  =  Beau- 
frère  du  peintre  François  Henriquez  et  peintre 
du  roi. 

George  ou  Jerrigh.  E.  Al.  *  XVIe  siècle. 
Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Habile  dans 
son  genre. 

Georges.  E.  Fr.  '  1504.  Nancy  (?).  Histoire. 
=  Illustra  pour  le  duc  de  Lorraine  divers  ma- 
nuscrits. 

Georges  dit  Le  Bourguignon.  E.  Fr. 
'  1541.  =  Célèbre  artiste  verrier  qui  se  rendit 
en  1541  à  Burgos  où  il  se  fixa.  On  lui  doit  les 
magnifiques  vitraux  de  la  cathédrale  de  Pa- 
lencia. 

Georget  (Jean).  E.  Fr.  1760-1823.  Minia- 
ture. =  Elève  de  David;  abandonna  pendant 
huit  ans  la  peinture  pour  se  faire  acteur,  etr 
au  bout  de  ce  temps,  reprit  les  pinceaux;  reçu 
à  la  manufacture  de  Sèvres,  il  en  devint  un 
des  meilleurs  artistes.  Mort  à  Paris.  =  Pein- 
tre sur  porcelaine.  Coloris  admirable. 

Géra  (Jacopo  di  Nicola),  dit  Géra  de 
IMse.  E.  1.  *  xme  siècle.  Histoire.  =  Travail- 
lait à  Pise.  • 

Geraards  ou  Geraerds  (Antoine).  E.  H. 
*  1686.  Genre.  =  Membre  de  la  confrérie  Pic- 
tura  à  La  Haye. 
Gérard  (Marc).  V.  Geerarts. 
Gérard  (le  baron  François-Pascal-Simon). 
E.  Fr.  1770-1837.  Rome.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Brenet,  puis  de  David,  en  1786  ;  né 
d'un  père  français  et  d'une  mère  italienne; 
concourut  en  1789,  et  remporta  le  second 
prix  ;  la  mort  de  sa  mère  et  la  perte  de  sa 
fortune  l'obligèrent  à  quitter  l'Italie  où  il 
n'avait  fait  qu'un  court  séjour  et  à  reve- 
nir à  Paris.  Vers  1800,  sa  position  s'amé- 
liora et  dès  lors  tous  les  grands  voulurent 
se  faire  peindre  par  lui;  plus  tard,  Louis 
XVIII,  l'empereur  de  Russie,  le  roi  de 
Prusse  et  bien  d'autres  princes  vinrent  eux- 
mêmes  poser  dans  son  atelier.  Il  avait  été 
nommé  membre  de  la  Légion  d'honneur  à  la 
fondation  de  l'ordre  :  Louis  XVIII  le  créa  ba- 
ron et  lui  donna  le  titre  de  premier  peintre 
du  roi.  L'Institut  l'admit  dans  son  sein  à  l'una- 
nimité des  voix.  Pendant  trente-cinq  ans,  sa 
maison  fut  le  rendez-vous  des  hommes  les 
plus  distingués  de  son  époque,  tant  étrangers 
que  Français.  Il  mourut  après  une  courte 
maladie,  et  fut  vivement  regretté  par  tous 
ceux  qui  l'avaient  connu.  =  Peste  de  Mar- 
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seille,  Marseille.  —  Les  trois  âges,  Naples. 

—  Portrait  de  l'empereur  Napoléon,  Dresde. 

—  L'Amour  et  Psyché,  Paris.  —  Portrait  d'Isa- 
bey,  ib.  —  Portrait  de  Canova,  ib.  —  Sacre  de 
Charles  X  à  Reims,  Versailles.  —  Philippe  de 
France,  duc  d'Anjou,  déclaré  roi  d'Espagne,  ib. 

—  Daphnis  et  Chloé,  ib.  —  Le  génie,  le  cou- 
rage, la  force  et  la  vigilance  (allégorie),  ib.  — 
Entrée  de  Henri  IV  à  Paris,  ib.  —  Bataille 
d'Austerlitz,  ib.  —  Joseph  reconnu  par  ses 
frères,  Angers.  =  Belle  entente  de  la  compo- 
sition, exécution  presque  toujours  supérieure; 
goût  exquis;  pinceau  délicat,  harmonie  rem- 
plie de  douceur;  beau  caractère  de  têtes;  ex- 
pression ordinairement  juste,  tantôt  grave  et 
mélancolique,  tantôt  douce  et  ingénue  et  tou- 
jours pleine  de  variété;  ensemble  imposant, 
grandiose,  touche  large  et  hardie,  imagina- 
tion poétique;  excella  dans  les  accessoires.  = 
Ventes  :  V.  Jauffret  (1811),  Bélisaire,  répéti- 
tion en  petit  du  grand  tableau  généralement 
connu,  2,005  fr.  —  V.  Denon  (1826),  Portrait 
de  3/lle  Georges,  2,010  fr.  —  V.  Gérard  (1837), 
Bonaparte,  2,000  fr.—  Même  vente,  Charles  X, 
500  fr.  —  V.  Pourtales  (1865)  Portrait  de  Mn* 
Georges  Weimer  (tableau  non  terminé) 
2,120  frs.  —  V.  Delessert  (1869)  Bélisaire  (ré- 
duction faite  pour  Desnoyers,  le  graveur) 
4,700  frs. 

Gérard  (Jean  George).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
Epinal.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Legrand.  Il 
jouit  d'une  grande  réputation. 

Gérard  (Louis-Auguste).  E.  Fr.  1782-1862. 
Versailles.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin.  = 
Vue  du  pont  de  Neuilly.  —  Vue  prise  à  Senlis. 

Gérard  (Marguerite).  E.  Fr.  1761.  Grasse. 
Genre  et  portrait.  =  Elève  de  H.  Fragonard 
qui  l'affectionnait  particulièrement.  =  Por- 
trait de  François  Ier,  Versailles.  =  Travailla 
beaucoup  aux  tableaux  de  son  maître.  = 
Ventes  :  V.  Fouquet  (1804),  Raton  et  Minette, 
534  fr.  —  V.  Livry  (1810),  Les  deux  amants, 
700  fr. 

Gérard  (Michel).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  His- 
toire, portrait,  etc.  =  Employé  par  le  Prima- 
tice,  au  Louvre  et  à  Fontainebleau. 

Gérard  (Théodore).  E.  FI.  1829.  Gand. 
Genre.  =  Peintre  et  graveur  à  l'eau-forte. 

Gérard  de  Saint-Jean  ou  Gérard 
de  Haarlem,  nommé,  en  Hollande,  Geert- 
jen  van  sint'  Jans.  E.  H.  *  xvr  siècle.  Haar- 
lem. Histoire  religieuse.  =  Elève  d'Al.  Van 
Ouwater.  Sans  être  dans  les  ordres,  il  vécut 
au  couvent  de  Saint-Jean,  à  Haarlem.  Albert 
Durer  faisait  grand  cas  de  cet  artiste.  On  ne 
connait  point  la  date  de  sa  naissance  ni  celle  de 
sa  mort.  Van  Mander  note  qu'il  peignit,  pour 
sa  ville  natale,  un  grand  triptyque  représen 
tant  le  Crucifiement  et  une  Vue  intérieure  de 


la  cathédrale  de  Haarlem.  Mort  à  l'âge  de 
28  ans.  Travaillait,  d'après  la  croyance  la  plus 
accréditée,  entre  1460  et  1480.  =  Descente  de 
croix,  Vienne.  —  Transport  des  reliques  de 
saint  Jean-Baptiste,  ib.  —  Jésus-Christ  se  sé^ 
parant  de  sa  mère,  Munich.  —  Jésus-Christ 
descendu  de  la  croix,  ib.  —  Ascension,  ib. 
(tous  trois  attribués).  =  On  estime  que  sans 
sa  mort  prématurée,  il  aurait  surpassé  son 
maître;  le  dessin,  la  perspective,  l'expression 
et  l'ordonnance  de  ses  tableaux  sont  remar- 
quables; détails  d'un  fini  merveilleux;  dra- 
peries trop  sombres  mais  admirablement 
modelées;  tons  bruns  dans  les  chairs. 

Gerardini  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1700» 
Plaisance.  Histoire.  =  Elève  de  Cignani  ; 
accompagna  en  Chine  le  jésuite  Bounet  et 
écrivit  en  français  la  relation  de  ce  voyage. = 
Peignit  beaucoup  pour  les  maisons  des  jé- 
suites, entre  autres  à  Paris  et  à  Nevers  où  il 
exécuta  des  plafonds. 

Gerardini,  Giraldini  ou  Gilardino 
(MelChior).  E.  I.  f  1675.  Milan.  Histoire.  = 
Elève  de  J.  B.  Crespi,  qui  le  choisit  pour 
gendre  et  lui  légua  son  atelier.  Un  de  ses  fils 
eut  du  succès  comme  graveur  et  peintre  de 
batailles.  =  Facile,  riant  et  harmonieux,  il 
ne  fut  inférieur  à  son  maître  que  sous  le  rap- 
port de  la  science  de  la  touche.  Graveur. 

Geraulme  de  Tournières.  E.  Fr. 
*  1508.  Histoire.  =  Dirigea  les  travaux  du 
château  de  Gaillon.  Peintre  de  Monsieur.  = 
Artiste  de  grand  mérite. 

Gérault  de  Langalerie  (Charles). 
E.  Fr.  f  1870.=Directeur  du  musée  d'Orléans. 
Peintre  amateur. 

Gerbier  (Balthazar).  E.  FI.  1592-1667  (?). 
Middelbourg.  Miniature.  =  Cet  artiste  mena 
une  vie  fort  agitée  et  pleine  d'intrigues;  la 
nature  l'avait  richement  doué;  il  s'occupa  de 
peinture,  d'architecture  et  se  mêla  de  di- 
plomatie et  d'économie  politique.  Il  partit 
pour  l'Angleterre  en  1613  ou  1615,  et  y  fut 
d'abord  au  service  du  duc  de  Buckingham, 
qui  l'emmena  en  Espagne ,  et  ensuite  de 
Charles  Ier,  dont  il  devint  le  favori.  Ce  prince 
lui  confia  des  charges  importantes  et  le  créa 
chevalier.  Il  fut  mêlé  à  plusieurs  négociations 
politiques  et  eut  même  à  traiter  avec  Rubens 
au  nom  du  roi  d'Angleterre;  sa  seconde  mis- 
sion fut  plus  officielle  ;  elle  eut  lieu  eil 
1631  ;  il  fut  accrédité  auprès  de  l'infante  et  sé- 
journa plusieurs  années  à  Bruxelles.  D'après 
des  documente  authentiques  découverts  par 
M.  Gachard,  Balthazar  Gerbier  révéla  à  l'In- 
fante Isabelle ,  moyennant  une  somme  de 
20,000  écus,  une  conspiration  tramée  contre 
l'Espagne,  dans  les  Pays-Bas,  de  concert  avec 
le  prince  d'Orange,  le  roi  d'Angleterre  et  le 
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cardinal  de  Richelieu.  Ceci  se  passait  en 
1633.  Il  est  difficile  de  comprendre  comment 
Charles  Ier  et  les  Français  continuèrent  à 
protéger  Gerbier.  D'autres  documents  fournis 
par  M.  Van  Hasselt  concluaient  à  reporter  la 
naissance  de  Gerbier  à  1572  et  le  fesaient  naî- 
tre à  Middel bourg  au  lieu  d'Anvers.  Kramm, 
dans  son  Supplément,  donne  l'extrait  des 
registres  de  baptême  de  Middelbourg,  où  la 
naissance  de  Gerbier  est  inscrite  au  23  fé- 
vrier 1592.  Charles  Ier  lui  accorda  des  lettres 
de  naturalisation,  en  1641.  En  1643,  Gerbier 
sollicita  et  obtint  en  France  le  privilège  d'y 
établir  des  monts  de  piété  ;  les  entraves  qui 
lui  furent  suscitées  de  ce  chef,  l'empêchèrent 
d'user  du  droit  que  le  roi  de  France  lui  avait 
octroyé.  Il  retourna  à  Londres,  prit  tour  à 
tour  la  plume  et  le  pinceau,  sans  réussir  avec 
l'une  plus  qu'avec  l'autre;  partit  pour  la  Hol- 
lande, y  publia  de  nouveaux  ouvrages,  sans 
plus  de  succès.  Balthazar  habita  Delft  pen- 
dant assez  longtemps,  croit-on;  il  revint  de 
cette  ville  à  Middelbourg,  en  1653,  avec  «Ma- 
dame sa  femme,  M.  leur  fils  et  Mlle  leur  fille  » 
ainsi  qu'il  est  consigné  dans  les  registres  de 
la  ville.  En  1657  environ,  il  se  décida  à  tenter 
la  fortune  aux  colonies  ;  il  y  fonda  une  exploi- 
tation et  une  colonie  qui  ne  réussirent  point. 
Il  fut  obligé  de  revenir  dans  sa  patrie.  Le 
retour  des  Stuarts  en  Angleterre  et  l'avéne- 
ment  de  Charles  II,  le  ramenèrent  à  Londres 
et  y  rétablirent  ses  affaires.  Dès  lors,  il  ne 
s'occupa  plus  que  de  décorations  et  d'archi- 
tecture ;  il  publia  plusieurs  ouvrages  sur  cet 
art  et  mourut  à  Londres  ;  on  croit  être  cer- 
tain que  Gerbier  avait  abjuré  le  catholicisme. 
Il  a  laissé  peu  d'oeuvres  peintes,  du  moins 
n'en  rencontre-t-on  pas  beaucoup.  Il  a  pu- 
blié différents  travaux  sur  l'architecture, 
sur  le  prix  des  matériaux,  etc.  Van  Dyck  a 
fait  son  portrait  qu'on  retrouve  gravé  dans 
Corn.  De  Bie. 

Gerbo  (Louis).  E.  FI.  1761-1818.  Bruges. 
Histoire.  =  Professeur  à  l'Académie  de  dessin 
à  Bruges  ;  habita  Paris  où  il  exécuta  des  dé- 
corations. =  Il  a  peint  une  Sainte  Famille 
pour  l'église  de  Saint-Jacques,  à  Gand. 

Gérente  (Alfred).  E.  Fr.  1821-1868.  =  Pein- 
tre sur  verre.  Exécuta  de  nombreux  travaux. 

Gerhardt  (Edouard).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Architecture,  vues.  =  Le  palais  de  l'Inquisi- 
tion à  Cordoue,  Munich. 

Gerliart  ou  Gerhard.  E.  FI.  *  XVe  siè- 
cle. Gand.  Miniature.  =  Travailla,  d'après 
M.  Waagen,  avec  Memlinc  et  Liévin  de  Witte, 
aux  miniatures  du  bréviaire  du  cardinal 
Grimani,  à  Venise. 

Géricault  (Jean-Louis-André-Théodore). 
E.  Fr.  1791-1824.  Rouen.  Histoire,  etc.=Elôve 
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de  Carie  Vernet  et  de  Guérin.  Fils  d'un  avo- 
cat. S'engagea  pendant  quelque  temps  dans 
les  mousquetaires  de  Bourbon  qu'il  quitta 
pour  reprendre  les  pinceaux.  Voyagea  en 
Italie.  L'exposition  de  son  magnifique  tableau 
le  Radeau  de  la  Méduse,  provoqua  un  grand 
enthousiasme  et  divisa  les  peintres  et  le  pu- 
blic en  deux  camps  :  les  classiques  et  les  ro- 
mantiques. Séjourna  à  Londres.  Géricault  eut 
une  vie  orageuse  qui  ruina ,  vers  trente- 
quatre  ans,  une  constitution  des  plus  vigou- 
reuses. Une  chute  de  cheval  le  condusit  au 
tombeau.  =  Le  Radeau  de  la  Méduse,  Paris. 
(Ce  tableau  fut  acheté  6,005  frs.)  —  Officier 
chargeant,  ib.  —  Cuirassier  blessé,  ib.  — 
Un  carabinier,  ib.  —  Le   four  à  plâtre,  ib. 

—  Cheval  turc,  ib.  —  Cheval  espagnol,  ib. 
=  Ecurie  de  cinq  chevaux  vus  par  la  croupe, 
ib.  =  Géricault  est  considéré  comme  le  réfor- 
mateur de  la  peinture  en  France.  Energie 
extraordinaire.  Il  fut  également  bon  sculp- 
teur. Laissa  un  grand  nombre  de  superbes 
lithographies.=  Ventes  :  V.  A. Le  Prince(1827), 
Cheval  blanc  à  l'écurie,  360  fr.  —  V.  Richard 
W.  (1857),  Charge  de  cuirassiers,  5,500  fr.  — 
V.  Baroilhet  (1855),  La  vedette,  1,000  fr.  — 
V.  Delessert  (1869)  Une  brasserie,  9,800  fr.  — 
V.  Marmontel  (1868)  Les  courses  libres  à 
Rome,  13,000  fr.— Même  Y.Amazone,  4,050  fr. 

—  Même  V.  Napoléon  et  Berthier,  850  fr.  — 
V.  Laurent-Richard  (1873)  Lancier  rouge  de 
la  garde  impériale,  11,700  fr.  —  Même  V. 
Amazone  (celle  de  la  vente  Marmontel), 
11,800  fr.  -  V.  Marcille  (1876)  Course  de  Bar- 
beri,  6,230  fr. 

Gericke  ou  Gerike  (Samuel-Théodore). 
E.  Al.  1665-1730.  Spandau.  Histoire.  =  Elève 
de  Rutger  Van  Lange velt  et  de  C.  Maratti,  à 
Rome.  Directeur  de  l'Académie  de  Berlin. 
Artiste  de  mérite.  Traduisit  en  allemand 
plusieurs  ouvrages  sur  l'art. 

Gérin  (Jacq.-Alb.).  E.  Fr.  '  1685.  Valen- 
ciennes.  Histoire,  portrait.  =  De  son  temps 
les  biographes  ont  émis  l'opinion  que  s'il  avait 
voyagé,  il  aurait  acquis  un  talent  remarqua- 
ble. =  Dessin  correct  :  composition  savante. 

Gerino  de  IMstoïe.  E.  I.  *  1529.  PlSTOIE. 
Histoire.  =  Elève  du  Pérugin  ;  résida  quelque 
temps  à  Rome.  =  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus 
entourés  d'anges  et  de  saints,  Florence.  (Si- 
gné :  Geriyius  Antonii  de  Pistorio pinsit  1520). 

—  Sainte  Famille.  Madrid.  =  Beaucoup  de 
soin;  manque  de  vie. 

Germain  (Jean-Bapt.).  E.  Fr.  1783-1842. 
Reims.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Re- 
gnault.  =  Jésus  Christ  crucifié,  Reims. 

Germain  (Michel).  E.  Fr.  *  1528.  Auxerre. 
Histoire.  =  Célèbre  artiste  sur  verre  qui 
reproduisit  l'histoire  de  la  chaste  Suzanne 
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sur  des  vitraux  de  la  cathédrale  d'Auxerre. 
=  Renommé  pour  la  grâce  de  son  talent  et 
l'entente  de  la  perspective. 

German  y  Llorente  (le  Vieux).  E.  Es. 
*  xviie  siècle.  Genre.  =  Ne  composait  des  ta- 
bleaux que  pour  la  foire  de  Séville  et  Jes  pa- 
cotilles destinées  à  l'Amérique. 

German  y  Uorente  (Bernard),  fils  de 
German  y  Llorente  le  Vieux.  E.  Es.  1685-1757. 
Séville.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  son 
père  et  de  Christophe  Lopez;  appelé  en  1711, 
à  Madrid,  par  le  roi  Philippe  V,  afin  de  faire 
le  portrait  de  l'infant  don  Philippe  ;  nommé 
peintre  de  la  cour,  l'indépendance  de  son 
caractère  lui  fit  refuser  cette  place  ;  créé 
membre  honoraire  de  l'Académie  de  Saint- 
Ferdinand,  en  1735.  Le  père  Isidore,  capucin 
de  Séville,  ayant  représenté  la  Vierge  sous 
la  figure  d'une  bergère  entourée  de  ses  mou- 
tons, German  imita  cette  idée  et  fit  un  grand 
nombre  de  tableaux  du  même  sujet,  ce  qui  lui 
valut  le  surnom  de  peintre  de  bergères.  = 
Pinceau  délicat  et  gracieux,  poses  remarqua- 
blement belles,  dessin  correct;  sur  la  fin  de 
sa  vie  il  rembrunit  tellement  la  teinte  de  ses 
tableaux,  que  l'on  est  souvent  embarassé  de 
trouver  le  sujet  des  compositions  qu'il  exécuta 
à  cette  époque. 

Germann.  E.  Al.  '  XIXe  siècle.  Portrait. 
=  Peintre  suisse. 

Germinian  de  la  Turre.  E.  I.  *  XIVe 
siècle.  =  Peintre  parmesan  établi  à  Avignon 
où  il  avait  épousé  la  veuve  de  Pierre  de  Ter- 
dona. 

Germyn  (Simon).  E.  H.  1650.  Dordrecht. 
Ornements,  fleurs,  fruits,  paysage.  =  Elève 
de  G.  Schalken  et  de  L.  Smits  ;  abandonna  la 
peinture  pour  le  commerce  de  tableaux. 
Gernelet.  V.  Guennelet. 
Gernoii  (Joseph-Edouard  de).  E.  Fr.  1811. 
Tours.  Paysage.  =  Elève  de  Picot  et  de  Jules 
Coignet.  =  Paysage  avec  figures,  Bordeaux. 
Gerofs,  Gheroffle  ou  Glierolf  (Adr.). 
E.  FI.  *  xve  siècle.  =  Inscrit  sur  le  registre  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1453.  Travailla  avec 
J.  Daret,  de  Tournai,  pour  le  duc  de  Bourgogne, 
et,  en  1467,  aux  entremets  de  Bruges.  En  1486 
il  fut  condamné  à  une  amende  de  20  escalins 
de  gros  pour  avoir  tenté  de  porter  un  coup 
d'une  arme  tranchante  à  un  certain  Jean  Ver- 
ryt. 
Gerola.  V.  Giarola. 

Gérome  (Jean-Léon).  E.  Fr.  1824.  Vesoul. 
Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  P.  Delaroche. 
=  L'Evêque  de  Belsunce  (peinture  murale), 
Paris.  —  Bacchus  et  l'amour  ivres,  Bordeaux, 

—  Le  Siècle  d'Auguste.  —  Le  prisonnier.  — 
Ave  César  imperator,  morituri  te  salutant. 

—  Phryné.  —  Socrate  chez  Aspasie.  —  Les 


augures.  —  Mort  de  César.  =  Une  des  illus- 
trations de  l'école  française. 

Geron  (Mathieu).  E.  Al.  *  1550.  Histoire. 
=  Travailla  à  Lauingen,  en  Bavière.  =  Le 
Camp  de  l'armée  de  l'empereur  Charles  V 
devant  la  ville  de  Lauingen  (attribué),  Lauin- 
gen. 

Gerono  (Hubertine).  E.  Fr.  1797.  Ra- 
mioulle  (Belgique).  Portrait,  fleurs,  peintre 
sur  porcelaine  et  à  l'aquarelle.  =  Elève  de 
Mme  Jaquotot,  de  Robert  et  de  Redouté.=  Une 
ruine  (d'après  Robert).  —  La  mélancolie 
(d'après  D.  Féti). 

Gerretzen  (Guillaume).  E.  H/ xvne  siècle. 
=  Artiste  de  talent  établi  à  Hoorn  (Hollande 
septentrionale).  Jean  Van  Goyen  étudia  chez 
lui 

Gerrits  (Simon).  E.  H.  *  xvir  siècle.  = 
Reçu,  en  1630,  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  la 
Haye. 

Gerritss  (Corneille).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Haarlem.  =  Inscrit  comme  franc-maître  pein- 
tre en  1645. 

Geiritsz  (Conrad).  E.  H.  *  1604.  Deventer. 
=  Peintre  sur  verre.  S'établit  à  Utrecht. 

Genitsz  (Frédéric).  E.  H.  *  1600.  Hoorn. 
=  Appartenait  à  l'une  des  principales  familles 
de  sa  ville  natale  où  il  occupa  plusieurs  digni- 
tés. 

Gerritsz  (Reyer).  E.  H.  *  xvie  siècle.  Am- 
sterdam. =  Peintre  sur  verre  (?).  Florissait  à 
Leeuwarden  ;  donna  des  leçons  à  Jean  de 
Vries. 

Gerritszen  (Henri).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Van  Mander;  originaire 
des  colonies  de  l'Inde.  Il  demeurait  à  Haarlem 
et,  exécuta,  en  1620,  un  grand  tableau  repré- 
sentant la  Mort  du  prince  d'Orange.  Cet  ou- 
vrage, offert  au  souverain,  lui  valut  une  ré- 
compense de  24  livres.  Nous  pensons  que  cet 
artiste  ne  fait  qu'un  avec  Henri  Gerritsz  Pot. 
(V.  ce  nom). 

Gerritz  (Gerrit).  E.  H.  *  1600.  =  Peintre 
sur  verre.  Travailla  à  Dordrecht,  en  1605. 
Gerst.  E.  Al.  1840.  Décorations. 
Gerstmaier  (Joseph).  E.  Al.  *  1837.  Pay- 
sage et  aquarelle. 

Gertner  (J.  Guil.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 
Copenhague.  Portrait,  intérieur,  genre,  pay- 
sage. =  L'atelier  de  Thornwaldsen,  à  Char- 
lottenborg,  Copenhague.  —  Pâtre  avec  son 
troupeau,  ib. 

Gervaise  (Jean  ou  Jacques).  E.  Fr.  1620- 
1670.  Orléans.  Histoire.  =  Peignit  beaucoup 
dans  les  appartements  des  Tuileries.  =  Em- 
ployé pour  les  manufactures  de  tapisseries. 

Gesell  (George)  E.  Al.  1671-1740.  Saint- 
Gall.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'A.  Schoon- 
jans,  peintre  flamand,  alors  établi  à  Amster- 
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dam  ;  travailla  à  Saint-Pétersbourg  et  mou- 
rut dans  cette  dernière  ville. 

Geselschap  (Edouard).  E.  Al.  1814.  Am- 
sterdam. Genre.  =  La  toilette  pour  le  bal.  = 
C'est  lui  qui  découvrit  la  vocation  du  peintre 
Mintrop  et  l'aida  à  se  faire  un  nom. 

Geslin  (Jean).  E.  Fr.  1814.  Paris.  Paysage. 
=  Elève  de  Callet  et  de  Picot. 

Gesse.  E.  Fr.  *  xvnc  siècle.  =  Logé  au 
Louvre.  =  Cité  par  de  Marolles. 

Gessi  (François).  E.  I.  1588-1648  ou  1649. 
Bologne.  Histoire,  portrait.  =  D'un  natu- 
rel frivole  et  léger,  Gessi  ne  sut  même  pas 
apprendre  à  lire  ;  envoyé  à  l'école  de  Calvart, 
puis  du  Crémonini,  aucun  de  ces  deux  maîtres 
ne  parvint  à  le  fixer  ;  le  Guide  seul  eut  ce 
pouvoir  et  changea  entièrement  le  caractère 
de  son  élève  ;  il  accompagna  son  maître  à 
Rome  et  y  travailla  avec  lui  ;  de  là  se  rendit 
à  Naples,  y  fut  poursuivi  par  l'envie,  eut  à 
soutenir  un  procès,  fut  ruiné,  se  livra  à  l'in- 
tempérance et  mourut  des  suites  de  sa  vie  peu 
réglée.  =  Lutte  entre  des  amours  et  des  gé- 
nies de  Bacchus,  Rome.  —  Mort  de  saint  Jo- 
seph, ib.  —  Madeleine,  Dresde.  —  Miracle  de 
saint  Bonaventure,  Bologne.  —  Saint  François 
stigmatisé,  ib.  —  Sainte  Famille,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  et  autres  saints,  ib.  — 
Jésus-Christ  aux  Oliviers,  ib.  —  Morphée  ap- 
paraît à  Alcyone  sous  les  traits  de  Ceyx, 
Vienne.  =  Imita  son  maître  avec  talent,  ce 
qui  lui  valut  le  surnom  de  Guido  secundo; 
ne  l'atteignit  jamais  pour  le  dessin,  le  choix 
des  figures  et  l'expression  ;  l'égala  dans  la 
franchise  et  la  fermeté  du  pinceau  et  dans  le 
moelleux  des  couleurs.  Les  tableaux  qu'il  pei- 
gnit dans  sa  détresse  n'ont  presque  aucun  mé- 
rite. 

Gessner  (Salomon).  E.  Al.  1734-1788.  ZU- 
RICH. Paysage.  =  Ecrivain  distingué  ;  grava 
à  l'eau-forte,  pour  son  amusement  ;  apprit  la 
peinture  du  paysage  en  étudiant  la  nature  et 
les  gravures  de  Waterloo,  Van  Everdingen, 
Claude  Lorrain,  etc.  =  Ses  paysages  témoi- 
gnent de  son  sentiment  intime  et  poétique  de 
la  nature  ;  figures  peu  agréables  et  d'un  style 
trop  académique. 

Gestele  (Marc  Van).  V.  Ghistele. 

Geulincx  (Jean).  E.  FI.  *  xvne  siècle.  = 
Ce  peintre  fut  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc, 
à  Anvers,  en  1657  ;  la  même  année,  il  épousa 
une  fille  du  peintre  Jean  Cossiers.  Il  y  eut,  à 
cause  de  lui,  un  procès  entre  le  jeune  Serment 
de  l'Arbalète  et  la  Confrérie  de  Saint-Luc  ;  ce 
procès  dura  14  ans  et  fut  jugé  en  faveur  de  la 
dernière  de  ces  corporations. 

Geuslain  (Charles-Etienne).  E.  Fr.  1685- 
1765.  Portrait.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1723. 
Dans  un  compte  de  1688  il  se  trouve  indiqué 


comme  ayant  reçu  la  somme  de  3476  livres 
pour  avoir  rétabli  le  tableau  de  la  Vénus  du 
Titien  pour  le  service  de  Sa  Majestés  Qu'est 
devenu  ce  tableau  dont  la  restauration  a  dû 
être  importante? 

Geuzendam  (G.-J.).  E.  H.  '  1810.  Pekel-A 
(Groningue).  Miniature  et  portrait.  ==  Elève 
de  De  San,  à  Groningue.  Professeur  de  dessin 
dans  cette  ville.  Visita  la  Russie.  Mourut  à 
Deventer  ou  à  Zutphen. 

Geyer  (Jean).  E.  Al.  1807-1875-  AUGSBOURG. 
Genre,  animaux.  =  Professeur  à  l'Ecole  poly- 
technique de  sa  ville  natale,  de  1833  à  1864.  = 
Intérieur  d'une  ménagerie.  —  Sortie  d'un  bal 
masqué,  Munich.  —  Consultation  de  médecins, 
ib.  (chef-d'œuvre). 

Geyger  (Alexis).  E.  Al.  1826.  Berlin.  Pay- 
sage. 

Geyger  ou  Geiger  (François-Joseph). 
E.  Al.  *  1680.  Histoire,  portrait.  =  Travailla 
à  Munich. 

Geyling  (Charles).  E.  Al.  1814.  Vienne.  = 
Peintre  verrier. 

Gtiedini  (Joseph).  E.  I.  1707-1791.  Fer- 
rare  (?).  Histoire.  =  Détails  inconnus. =  Sainte 
Thérèse  et  autres  saints,  La  Mirandole. 

Ghedina  (Joseph).  E.  I.  *  1852.  VENISE. 
Histoire.  =  Hamlet.  —  André  Contarini. 

Gheei  (Van).  V.  Geel  (Jos.  Van). 

Gheelen  (Van).  V.  Geelen  (Van). 

Gheerolf  (Jacques),  le  Vieux.  E.  FI.  *  xve 
siècle.  =  Peintre-verrier  à  Gand.  Juré  de  la. 
corporation,  en  1468.  Plaça  des  vitraux  armo- 
riées de  Flandre  et  de  Gand,  dans  les  fenêtres 
de  la  Collace,  à  Gand. 

Gheerolf  (Jacques),  le  Jeune.  E.  FI.  *  xvie 
siècle.  Gand.  Peintre  sur  verre.  =  Les  Ghee- 
rolf sont  encore  une  des  grandes  familles  ar- 
tistiques de  Gand,  au  xvie  siècle.  Ils  furent 
tous  verriers.  Jacques  le  second,  père  de 
Jacques  le  jeune,  fut  employé  par  la  ville. 
Jacques  le  jeune  parait  être  celui  qui  eut  le 
plus  de  réputation  ;  il  fut  un  des  doyens  de 
la  corporation  en  1591. 

Gheers  (J.).  E.  FI.  *  1842.  Gand.  Animaux 
et  batailles.  =  Un  voiturier. 

Giieest  (De).  E.  FI.  f  1672.  Anvers.  His- 
toire =  Ce  peintre  n'est  cité  que  par  Pilking- 
ton  ;  il  nous  paraît  ne  faire  qu'un  avec  Jacques 
de  Gheest. 

Gheest  (Jacq.  De).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Anvers.  Histoire.  =  Il  jouissait  d'une  bonne 
réputation  comme  peintre. 

Ghelli  (François).  E.  1. 1588-1649.  Bologne. 
Histoire  et  paysage.  =  Elève  de  l'Albane. 

Glieliig  (Gérard).  E.  H.  *  1650.  Histoire, etc. 
=  Détails  inconnus. 

Ghéquier  (Alexis  de).  E.  Fr.  1817-1869. 
Dunkerque.  Fleurs. 
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Gherardi  (Antoine).  E.  I.  1644  ou  1664- 
1702.  Rieti  (Ombrie).  Histoire.  =  Elève  de 
Fr.  Mola  et  de  P.  de  Cortone.  Etabli  à  Rome, 
il  dut  son  bonheur  à  la  protection  de  Mon- 
seigneur Bulgarini.  Christine  de  Suède  voulut 
le  créer  chevalier,  mais  il  refusa  cet  honneur. 
=  Tableaux  et  fresques,  Rome.  =  Beaucoup 
de  facilité;  un  des  bons  artistes  de  son  époque. 
Graveur. 

Gherardi  (Cristofano),  dit  Dolceno. 
E.  1. 15C0-1556.  Borgo  San  Sepolcro.  Histoire, 
portrait,  grotesques,  animaux,  ornements,  etc. 
=  Elève  de  Raphaël  dal  Colle,  du  Rosso  et  de 
de  G.  Vasari;  travailla  beaucoup  avec  ce  der- 
nier à  Florence,  à  Bologne,  à  Venise  et  à  Rome. 
=  Une  sibylle,  Rome.  =  Coloriste  et  dessina- 
teur habile  ;  grande  facilité  ;  grande  variété; 
excellait  dans  les  grotesques  et  les  ornements. 
Olierardi  (Philippe).  E.  I.  *  1675.  LUCQUES. 
Histoire.  =  Travailla  beaucoup  à  Rome  avec 
son  intime  ami  Jean  Coli  ;  vécut  plus  long- 
temps que  ce  dernier. 

Gherardini  ou  Ghilardini  (Alexan- 
dre). E.  I.  1655-1723.  Florence.  Histoire.  = 
Rival  de  Gabbiani  sur  lequel  il  l'emporte  quel- 
quefois. ==  Pinceau  ferme  ;  réussit  à  imiter  le 
faire  des  autres  peintres  ;  talent  très  inégal. 
Gherardini  (Etienne).  E.  I.  f  1755.  BO- 
LOGNE. Histoire.  =  Elève  de  J.  Gambarini. 

Gherardini  (Jean).  E.  T.  1610-1685.  BO- 
LOGNE. Paysage.  =  Elève  d'A.-M.  Colonna. 

Gherardini  (Thomas).  E.  I.  1715-1797. 
Florence.  Histoire  et  bas-reliefs.  =  Elève  de 
V.  Meucci  ;  étudia  à  Venise  et  à  Bologne.  = 
Triomphe  d'Ariane,  Vienne.  —  Offrande  à 
Pan,  ib.  —  La  Victoire,  ib. 

Gherardo.  E.  I.  *  1470.  Florence.  Minia- 
ture, mosaïque,  histoire  et  portrait.  =  Pro- 
tégé par  Laurent  de  Médicis  ;  travailla  avec 
Dominique  Ghirlandaio  et  fut  employé  par 
Mathias  Corvin,  roi  de  Hongrie.  =  Mariage 
de  sainte  Catherine,  Bologne.  —  Plusieurs 
saints,  ib.  —  Grande  fécondité  de  pinceau  ; 
talent  très  renommé. 

Gheringh  ou  Gering  ou  Geringh  (An- 
toine). E.  FI.  f  1667-68.  Anvers  (?).  Intérieurs 
d'église,  architecture,  etc.  =  Reçu  franc-maî- 
tre de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1662-63.  Con- 
temporain et  émule  de  Van  Ehrenberg  ;  on 
croît  que  Jérôme  Janssens,  dit  le  Danseur, 
a  étoffé  de  ses  tableaux.  Celui  qui  se  trouve 
au  musée  de  Vienne  y  a  été  transporté  d'An- 
vers en  1776,  après  la  suppression  de  la  com- 
pagnie de  Jésus.  La  dette  mortuaire  de  ce 
peintre  ne  fut  point  payée,  les  registres  de 
Saint-Luc  le  notent  comme  étant  mort  pau- 
vre. =  Intérieur  de  l'église  des  Jésuites  à 
Anvers,  Vienne  (Signé  :  A.  Gheringh.  a0 1665). 
—  Intérieur  d'église,  Dresde. 


Gheroir.  V.  Gerofs. 

Ghesel  (Jean  Van).  E.  FI.  1644-1708.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Ghesquière  (Napoléon-François).  E.  FI. 
1812-1862.  Gand.  Genre.  =  Elôve  deV.de  Brae- 
keleer.  =  L'Atelier  de  Jean  Steen.  —  Adrien 
Brauwer  chez  Craesbeek. 

Ghej  h  (Jacques-Jansz.  Van  de  ou  de).  E.H. 
1532-1582.  Utrecht.  Histoire,  portrait  en  mi- 
niature, peintre  sur  verre.  =  Van  Mander 
raconte  qu'il  naquit  pendant  une  traversée 
que  sa  mère  fit  sur  le  Zuidersée,  d'Harlingen 
à  Amsterdam.  Ses  parents  appartenaient  à 
une  famille  honorable  d' Utrecht.  Il  s'établit  à 
Anvers  et  y  mourut.  Van  Mander  cite  de  lui 
de  belles  verrières  qui  existaient  encore  à 
Anvers,  en  1604,  à  l'église  de  Borght  et  à  celle 
des  Dominicains.  =  Son  talent  était  très  es- 
timé des  connaisseurs  ;  beau  coloris  ;  ses  pe- 
tits portraits  étaient  traités  avec  beaucoup  de 
soin. 

Gheyn  (Etienne  de),  fils  de  Jacques  Jansz. 
E.  H.  *  xvne  siècle.  Anvers.  Aquarelle.  = 
S'établit  en  Hollande  ;  reçut  le  droit  de  bour- 
geoisie à  Leyde,  en  1606. 

Ghey  ii  (Jacques  De),  le  Vieux,  fils  de  Jac- 
ques Jansz.  E.  H.  1565-1625.  Anvers.  Peintre 
sur  verre  Fleurs,  paysage,  etc.,  aquarelle.  = 
Il  n'avait  que  17  ans  à  la  mort  de  son  père  et 
pourtant  son  talent  lui  permit  d'achever  toutes 
les  verrières  commencées  par  ce  dernier  ;  il 
étudia  deux  années  la  gravure,  à  Haarlem, 
auprès  de  Goltzius  et  s'occupa  longtemps  de 
cet  art  en  Hollande  où  il  s'était  établi.  En 
1594,  il  devait  résider  à  la  Haye,  puisqu'il 
y  est  inscrit,  à  cette  date,  dans  la  corporation 
de  Saint-Luc.  Illustra  et  publia  jun  ouvrage 
très  renommé  sur  l'art  de  la  guerre,  ainsi 
que  plusieurs  cartes  et  plans  de  batailles.  Il 
ne  s'occupa  de  peinture  qu'à  un  âge  déjà 
avancé.  Son  fils,  Jacques  le  Jeune,  fut  égale- 
ment artiste,mais  ne  s'occupa  que  de  gravure. 
Graveur.  =  Ventes  :  V.  Hoet  (1760),  Gibier 
mort,  40  fl. 

Ghezzi  (le  chevalier  Sébastien).  E.  I.  f 
1650  (?).  La  Communanza  (territoire  d'Ascoli). 
Histoire.  =  Elève  du  Guerchin  ;  inspecteur 
des  fortifications  de  l'Etat  pontifical  sous  le 
pape  Urbain  VIII, qui  l'honora  de  sa  confiance. 
=  Saint  François,  Mont  San  Martine  =  Bon 
architecte. 

Ghezzi  (le  chevalier  Joseph),  fils  de  Sé- 
bastien. E.  I.  1634-1721.  La  Communanza.  His- 
toire. =  Elève  de  son  père  et  de  Lorenzino,  à 
Fermo  ;  établi  à  Rome  et  admis  à  l'Académie 
de  Saint-Luc,  il  en  devint  le  secrétaire  perpé- 
tuel. —  Sainte  Anne,  Rome.  —  Sainte  Famille, 
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ib.  —  Le  Prophète  Michée,  ib.  =  Manière  de 
P.  de  Cortone. 

Ghezzl  (le  chevalier  Pierre-Léon),  fils  de 
Joseph.  E.  I.  1674-1755.  Rome.  Histoire,  genre, 
ornements.  =  Elève  de  son  père;  protégé  par 
le  pape  Clément  XI  et  par  tous  les  membres 
de  la  famille  Albani  ;  créé  chevalier  par  le 
duc  de  Parme.  Réussit  dans  tous  les  genres, 
même  dans  la  caricature  ;  graveur,  dessina- 
teur, bon  musicien  et  littérateur  de  talent. 

< . hiin  i  t  i  (Laurent).  E.  I.  f  1455.  Florence. 
Histoire.  =  Célèbre  sculpteur  et  architecte  ; 
peignit  également  sur  verre. 

Ghiberti  (Victor  di  Buonaccorso).  E.  I. 
*  1529.  Histoire.  —  Détails  inconnus. 

Ghidone  (Galeazzo).  E.  I.  *  1598.  Crémone. 
Histoire.  =  Un  des  derniers  élèves  d'Ant. 
Campi. 

Ghiens  (Jean).  E.  Fr.  *  1570.  Valenciennes. 
Histoire.  =  Exécuta  plusieurs  tableaux  pour 
la  cathédrale  de  sa  ville  natale. 

Ghinderick  (Jean  Van).   E.  FI.   *  1553. 

Santen.  =  Reçu  bourgeois  d'Anvers,  en  1553. 

«.iiii.M  <iini.  V.  Gherardini. 

Ghirardini   (Jean- André).    E.  I.    '    1620. 

Ferrare.  Histoire —Contemporain  du  Croma. 

=  Coloris  pâle. 

Ghirlandaio  (Benoit  Bigordt,  dit),  frère 
de  Dominique.  E.  I.  1458-1499.  Florence.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  son  frère,  tra- 
vailla beaucoup  avec  lui.  Bigordi  était  le  nom 
de  cette  famille,  mais  ce  nom  s'est  presque 
entièrement  effacé  devant  celui  de  Ghirlan- 
daio  donné  au  père  de  cet  artiste,  l'orfèvre 
Tomaso  Bigordi,  à  cause  de  son  talent  à  fa- 
briquer des  guirlandes  que  portaient  les  jeunes 
filles.  Benoît  travailla  longtemps  avec  Domi- 
nique, passa  plusieurs  années  en  France  et  y 
amassa  une  grande  fortune.  =  Jésus- Christ 
portant  sa  croix,  Paris.  —  Résurrection  (avec 
Dominique  et  David),  Berlin. 

Ghirlandaio  (David  Bigordi,  dit),  frère 
de  Dominique.  E.  I.  1451-1525.  Florence.  His- 
toire. =  Elève  de  son  frère  avec  lequel  il  tra- 
vailla souvent.  =  Résurrection  (avec  Benoît 
et  Dominique),  Berlin.  ==  Abandonna  tous  les 
autres  genres  pour  la  mosaïque. 

Ghirlandaio  (Dominique  Bigordi,  dit), 
frère  de  Benoît  et  de  David.  E.  I.  1449.  Flo- 
rence. Histoire  et  architecture.  =  Elève  d'A- 
lexis Baldovinetti  ;  travailla  à  Florence,  à 
Pise  et  à  Rimini;  appelé  à  Rome,  par  Sixte  IV, 
pour  y  exécuter  les  peintures  de  la  chapelle 
pontificale.  Le  Ghirlandaio  eut  la  gloire  d'être 
le  maître  de  Michel-Ange.  On  croit  qu'il  mou- 
rut vers  1498.  =  Jésus-Christ  appelant  saint 
Pierre  et  saint  André  (fresque),  Rome.  —  Ma- 
done, ib.  —  Enlèvement  des  Sabines,  ib.  — 
Paix  entre  les  Romains  et  les  Sabins,  ib.  — 


Adoration  des  mages,  Florence.  (Daté  de  1487). 

—  Portrait  de  femme,  ib.  (daté  de  1508).  —  Vi- 
sitation de  sainte  Anne  à  la  Vierge,  Paris.  — 

—  Tableaux,  Naples.  —  Saint  Antoine,-Berlin. 

—  Résurrection  (avec  David  et  Benoît,  ib.  — 
Vierge  dans  la  gloire  (avec  Fr.  Granacci,  ib. 

—  La  Vierge  et  l'Enfant  et  autres  saints,  ib. 

—  Saint  Vincent,  ib.  —  Portrait  d'homme,  ib. 

—  Portrait  de  femme,  ib.  —  Jésus-Christ  mort, 
sur  les  genoux  de  sa  mère,  Munich.  —  Sainte 
Catherine  de  Sienne,  ib.  —Vierge  glorieuse,  ib. 

—  Saint  Laurent,  ib.  —  La  Vierge  adorant 
l'Enfant  Jésus,  Londres.-—  La  Nativité,Dresde. 
=  Peintre  sévère,  noble  et  gracieux.  Orfèvre 
habile;  excellait  à  peindre  l'architecture  sans 
équerre  et  sans  compas;  inventeur  d'une  nou- 
velle mosaïque. 

Ghirlandaio  (Rodolphe  BlGORDI,  dit),  fils 
de  Dominique.  E.  I.  1485-1560.  Florence  (?). 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  fra  Barth.  de 
Saint-Marc,  de  son  oncle  David  et  de  Raphaël. 
Travailla  à  Florence  et  au  Dôme  de  Sienne. 
Forma  plusieurs  élèves  de  beaucoup  de  mé- 
rite. =  Miracle  de  saint  Zénobe,  Florence.  — 
Translation  du  corps  de  saint  Zénobe,  ib.  — 
La  Vierge  et  l'Enfant,  Saint-Pétersbourg.  — 
Couronnement  de  la  Vierge,  Paris.  —  La 
Vierge  enlevée  au  ciel,  Berlin.  —  La  Vierge 
et  saint  Joseph  adorant  l'Enfant  Jésus,  ib.  — 
Sainte  Catherine  d'Alexandrie,  Londres.  — 
Sainte  Ursule,  ib.  =  Beau  caractère  de  têtes; 
bon  coloris. 

Ghisi  (Jean-Baptiste),  dit  Bertano.  E.  I. 
*  1568.  Mantoue.  Histoire,  architecture.  = 
Elève  de  Jules  Romain  ;  l'accompagna  à  Rome; 
protégé  par  Guillaume  III  de  Gonzague,  duc 
de  Mantoue,  qui  le  créa  chevalier  et  le  nomma 
surintendant  de  toutes  les  fabriques  de  l'Etat. 
Excellent  écrivain  sur  différentes  parties  de 
l'art.  Son  frère  Dominique  travailla  en  com- 
mun avec  lui.  =  Laissa  très  peu  de  tableaux. 
=  Dessin  hardi  et  élégant  ;  bonne  perspective; 
architecte  de  beaucoup  de  mérite,  sculpteur 
et  graveur. 

Ghisi  (George),  dit  le  Mantuan,  fils  de 
Jean-Baptiste.  E.  I.  1524.  Mantoue.  Histoire. 
=  Elève  de  son  père;  travailla  à  Rome  jus- 
qu'à la  fin  du  xvie  siècle.  =  Graveur,  dessina- 
teur et  sculpteur. 

Oïdsi  (Théodore),  fils  de  Jean-Baptiste. 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Mantoue.  Histoire.  =  Elève 
de  J.  Romain.  Son  frère  George  a  gravé  plu- 
sieurs de  ses  tableaux.  =Ventes.  V.  à  Amster- 
dam, en  1765,  Angélique  et  Médor,  260  fl. 

Ghislandi  (Aristomône).  E.  I.  1803-1856. 
Lombardie.  =  Détails  inconnus. 

Ghislandl  (Dominique).  E.  I.  *  1662.  Ber- 
game.  Histoire  et  architecture.  =  Concurrent 
de  Ch.  Cereso  et  de  F.  Ronzelli. 
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Ghislandi  (Victor),  fils  de  Dominique,  dit 
Fra  Victor  ou  FV»  I»aoIetto.  E.  I.  1655- 
1743.  Bergame.  Portrait  et  genre.  =  Elève  de 
S.Bombelli.=  Copie  du  portrait  de  Rembrandt 
peint  par  lui-même,  Dresde.=  Têtes  animées, 
carnations  vraies,  imitation  fidèle  des  étoffes 
et  des  accessoires. 

Ghisolfi  (Jean).  E.  I.  1632  ou  1633-1683. 
Milan.  Architecture,  perspective  et  histoire. 
=  Elève  d'A.  Volpini  et  de  S.  Rosa;  appar- 
tenait à  une  famille  noble;  se  rendit  à  Rome, 
en  1650.  =  Bâtiments  et  figures,  Londres.  — 
Ruines  de  Carthage,  Dresde.  —  Port  de  mer 
avec  vaisseaux  et  figures,  ib.  —  Ruines  de 
grands  édifices,  ib.  =  Imita  S.  Rosa  pour  les 
figures,  qu'il  peignit  plus  agréablement;  com- 
position de  bon  goût. 

Ghisoni  (Fermo).  E.  I.  *  1568.  Mantoue. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Jules  Romain; 
aida  son  maître  dans  plusieurs  de  ses  ou- 
vrages. =  Peintre  de  mérite;  belle  expres- 
sion de  têtes. 

Ghissoni  (Octave).  E.  I.  *  xviie  siècle. 
Sienne.  Histoire.  =  Elève  de  Ch.  Alberti,  à 
Rome;  séjourna  à  Gênes.  =  Talent  agréable 
mais  peu  correct. 

Gliistele  (Marc  van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Gand  (?).  Histoire.  =  Maître  peintre  à  Gand. 
Peignit  et  décora  richement  le  rétable  de 
l'église  de  Ruysselede  (Flandre).  En  1662,  on 
voyait  encore  dans  le  palais  épiscopal  de 
Gand  un  tableau  de  lui  représentant  la  Yierge 
et  V Enfant  Jésus.  11  fit,  en  1445,  pour  le  maî- 
tre-autel de  l'église  de  Saint-Martin,  un  ta- 
bleau dont  le  sujet  n'est  pas  connu. 

Ghiti  (Pompée).  E.  I.  1631-1703.  Brescia. 
Histoire.  =  Elève  d'O.  Amigoni  et  de  Zoppo 
de  Lugano.  =  Invention  facile,  dessin  correct. 

Ghnens  (Jean)  dit  Prinske  (petit  prince). 
E.  FI.  *  1596.  Malines  (?).  Histoire.  =  Ce  nom 
est  celui  d'une  famille  d'artistes  Malinois.  En 
1596-97,  Jean  exécuta  un  beau  tableau  repré- 
sentant la  Prise  de  Lierre  en  1595  qui  se  voit 
au  musée  de  Malines.  Il  fut  chargé  par  le  ma- 
gistrat de  différents  travaux.  Il  eut  un  fils, 
Baudouin,  qui  s'occupa  également  de  peinture. 

Giacarolo  (Jean -Baptiste).  E.  I.  *  xvie 
siècle.  Mantoue.  Histoire,  portrait.  =  Détails 
inconnus. 

Giaceiuoli  (Le).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Pay- 
sage. =  Elève  de  J.  F.  Van  Bloemen  dit  YOriz- 
zonte. 

Giachineti  Gonzales  (Jean).  E.  Es. 
1630  (?)- 1696.  Madrid.  Portrait.  =  Etudia 
d'après  le  Titien  ;  se  rendit  en  Italie  et  mou- 
rut à  Bergame.  =  Surnommé  en  Italie  :  le 
Bourguignon  de  la  tête. 

Giacomotti  (Félix- Henri).  E.  Fr.  1828. 
Quingey  (Doubs).  Histoire.  =  Premier  grand 


prix  de  Rome;  élève  de  Picot.  =  Martyre  de 
saint  Hyppolite.  —  Nymphe  et  Satyre. 

Giacomo  <le  Btidrio.   V.    Lippi   (Jac). 

Giacomo    de    «  :ain<M*ino    (Fra).    E.    I. 

*  1321.  Camerino.  Histoire.  =  Travailla  à  la 
cathédrale  d'Orviéto. 

Giacomo  de  Castello.  E.I.  *  1600.  Cas- 
tello.  Animaux. =Détails  inconnus. = Grande 
vérité;  coloris  vigoureux. 

Giacomo  di  G uilielmo.  E.  I.  *  1521. 
Castel  della  Pieve.  Histoire.  =  Elève  de 
P.  Pérugin. 

Giacomo  (Lorenzo  di).  E.  I.  *  xve  siècle. 
Viterbe  Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  Ma- 
saccio.  L'église  de  Santa  Maria  della  Verità,  à 
Viterbe,  possède  de  lui  un  Mariage  de  la 
Vierge,  qui  est  une  fort  belle  fresque  à  la- 
quelle il  travailla  pendant  vingt-cinq  ans. 

Gialdisi.  E.  I.  *  1720.  Parme.  Fleurs,  na- 
ture morte.  =  S'établit  à  Crémone.  =  Belles 
teintes,  vérité  frappante. 

Gianbono  (Michel).  E.  I.  *  1470.  Histoire. 
=  Appartient  à  l'école  vénitienne.  =  Sainte 
Madeleine  enlevée  au  ciel,  Berlin.  —  Jésus  et 
quatre  saints,  Venise  (musée;  signé  :  Michael 
Ganbono  pinxit). 

Gianetti  (Rafaël).  E.  I.  *  1860.  Venise.  His- 
toire. 

Giannetti  (Philippe).  E.  I.  1702.  MESSINE. 
Paysage.  =  Elève  d'Abraham  Casembroodt; 
protégé  par  le  vice-roi  de  Naples,  le  comte 
de  San-Stefano;  résida  à  Palerme  et  épousa 
Flavie  Durand  (voir  ce  nom).  Surpassa  son 
maître  pour  le  grandiose  de  ses  compositions, 
sans  l'égaler  pour  le  dessin  et  le  fini;  sa  ma- 
nière prompte  et  facile  le  fit  surnommer  le 
Giordano  des  paysages. 

Giani  (Joseph).  E.  I.  1829.  Cerano.  His- 
toire» portrait. 

Gianmaria  de  milan.  E.  I.  *  XVIe  siècle. 
Milan.  Histoire.  =  Travailla  pour  le  cardinal 
Trivulzi. 

Giannella  (le)  dit  Giovanni  de  Sien- 
ne. E.  I.  *  xvie  siècle.  Sienne.  Histoire.  = 
Elève  du  Macherino.  =  Abandonna  la  pein- 
ture pour  l'architecture. 

Gian  PUiccoIo  de  I*éroiise.  E.I.  1478  (?)- 
1544.  Perouse.  Histoire.  =  Elève  de  Pierre 
Pérugin;  souvent  employé  par  son  maître.  — 
Deux  Christ  en  croix  entourés  de  saints  per- 
sonnages, (deux  parties  en  un  seul  tableau), 
Berlin.  =  Bon  coloris. 

Giannizzero  (le).  V.  Hofmans  (Pierre). 

Giaroia  ou  Gerola  (Antoine),  dit  Le 
Chevalier  Coppa.  E.  I.  1595(?)-1665.  BO- 
LOGNE. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  l'Albane 
et  du  Guide;  séjourna  à  Vérone.  =  Composi- 
tion un  peu  confuse;  coloris  parfois  trop  fai- 
ble; beaucoup  d'expression. 
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Giaroia  (Jean).  E.  1. 1  1557.  Reggio.  His- 
toire. =  Elève  du  Corrége.  =  Contours  négli- 
gés; pinceau  fin. 

Gibb  (Robert).  E.  An.  f  1837.  Dundee. 
Paysage. 

Gibelin  (Esprit-Antoine).  E.  Fr.  1739-1814. 
Aix.  Histoire.=  Elève  d'Arnulfi;  visita  l'Italie; 
séjourna  dix  ans  à  Rome,  remporta,  en  1768 
ou  1769,un  prix  de  l'Académie  de  Parme;  vint 
à  Paris  en  1771;  fut  chargé  de  décorer  l'école 
de  chirurgie,  aujourd'hui  l'école  de  médecine. 
=  Fresques,  Paris.  =  Génie  d'invention,  pin- 
ceau spirituel,  perspective  aérienne  très  fai- 
ble; style  noble  et  gracieux;  imita  Polidore 
Caravage  pour  les  fresques  monochromes. 
Graveur  et  antiquaire. 

Gibert  (Jean -Baptiste -Adolphe).  E.  Fr. 
1803.  La  Guadeloupe.  Paysage  historique.  = 
Elève  de  Guillon  et  de  Lethière.  =  Chasse  au 
sanglier  de  Calydon.  —  Vue  dans  les  marais 
pontins,  Avignon. 

Gibertoni  (Paul).  E.  I.  *  1760.  Modène. 
Grotesques,  paysage  et  animaux.  =  S'établit 
à  Lucques.  =  Touche  spirituelle. 

Gibson.  E.  An.  f  1852. 

Gibson  (Edouard).  E.  An.  *  xvne  siècle. 
Portrait.  =  Elève  et  parent  de  Guillaume. 
Donnait  beaucoup  d'espérances.  Mort  jeune. 

Gibson  (Richard),  dit  Le  Hfain.  E.  An. 
1615(?)-1690.  Portrait,  genre.  =  Domestique  à 
Mortlake;  sa  maîtresse  voyant  ses  disposi- 
tions pour  le  dessin,  le  plaça  chez  le  Clein, 
directeur  de  la  fabrique  de  tapisseries,  à 
Mortlake.  Gibson,  qui  n'avait  que  trois  pieds 
dix  pouces  anglais  de  hauteur,  épousa  une 
femme  de  sa  taille  et  fut  honoré  de  la  faveur 
de  Charles  Ier  qui  assista  à  son  mariage;  exé- 
cuta plusieurs  fois  le  portrait  de  Cromwell  et 
fut  maitre  de  dessin  des  princesses  Marie  et 
Anne,  depuis  reines  d'Angleterre.  Les  livres 
d'ordonnance  de  Frédéric -Henri  de  Nassau 
nous  apprennent  qu'en  1680-1681,  Richard 
Gibson  était  peintre  en  miniature  de  ce  prince 
et  recevait  annuellement  de  ce  chef,  un  trai- 
tement de  1000  florins. L'ordonnance  est  signée 
de  La  Haye.  Gibson  visita  donc  probablement 
la  Hollande.  Mort  à  Londres.  =  La  reine  Hen- 
riette-Marie, Londres.  =  Ses  aquarelles  lui 
donnèrent  de  la  célébrité;  mais  ce  qui  lui  en 
valut  plus,  furent  ses  portraits  copiés  d'après 
P.  Lely. 

Gibson  (Guillaume),  neveu  de  Richard. 
E.  An.  1644-1702.  Portrait,  =  Forma  une  des 
plus  belles  collections  de  gravures  et  de  des- 
sins qui  existât  de  son  temps. 

Gibson  (Thomas)  E.  An. 1680-1751, portrait. 

Gibson  (David  C.)  E.  An.  f  1856.  Genre. 

Gibson  (Patrick)  E.  An.  1782-1829,  Edim- 
bourg. Paysage. 


Gide  (François-Ch.-E.).  E.  Fr.  1822.  Paris. 
Genre,  portrait,  etc.  =  Elève  de  P.  Delaroche 
et  de  L.  Cogniet.  =  Le  miracle  des  fleurs,  Pa- 
ris (Eglise  Saint-Roch). 

Gielstrup  (Adam-Gotlob).  E.  Al.  1753- 
1825  (?).  Moen.  Paysage.  =  Acteur  distingué 
du  théâtre  de  Copenhague. 

Gierl  (Hélisône).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Augs- 
bourg.  Genre.  =  Jeune  fille  donnant  à  man- 
ger à  des  pigeons,  Munich. 

Gierymsky  (Max).  E.  R.  1846-1875. 
Warshau.  Scènes  militaires. 

Giessman.  E.  Al.  *  XIXe  siècle.  Leipzig. 
Histoire. 

Gigli  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1713-1750.  Pis- 
toie.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Monti.  =  Ta- 
bleaux d'église,  Lucques. 

Gigoux  (Jean-François).  E.  Fr.  1806.  Be- 
sançon. Histoire,  genre  et  portrait.  =  Antoine 
et  Cléopâtre.  —  Prise  de  Gand,  Versailles.  — 
Peintures,  Paris  (Eglise  Saint-Gervais). 

Gilardi.  V.  Giraldi. 

Gilardino  ou  Giraldini.  V.  Gerardini. 

Gilarte  (Mathieu).  E.  Es.  1648-1700.  Va- 
lence. Histoire.  =  Elève  de  l'Académie  de 
Valence;  s'établit  à  Murcie,  s'y  lia  intime- 
ment avec  le  peintre  Jean  de  Tolède,  avec 
lequel  il  travailla  en  commun;  dona  Made- 
leine Gilarte  hérita  de  ses  talents.  =  Nais- 
sance de  la  Vierge,  Madrid.  =  Beaucoup  d'es- 
prit et  de  science. 

Gilbert  (Auguste).  E.  FI.  *  1842.  His- 
toire. 

Gilbert  (Claude).  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  En 
Lorraine.  =  Détails  inconnus. 

Gilbert  (J.  Graham)  E.  An.  1794-1866. 
Glascow.  Portrait. 

Gilbert  (J.  Francis)  E.  An.  1792-1855. 
Paysage. 

Gilbert  (Pierre-Julien).  E.  Fr.  1783-1860. 
Brest.  Marine.  =  Elève  d'Ozanne.  =  Prise  de 
l'île  Verte,  Versailles.  —  Combat  de  la  frégate 
française  le  Niémen. 

Giles  (Henri).  E.  An.  *  xvne  siècle.  Yorck. 
=  Peintre  sur  verre.  On  lui  doit  des  verrières 
à  Oxford. 

Gïlioli  (Hyacinthe).  E.  I.  1594-1665.  Bo- 
logne. Histoire.  =*  Elève  des  Carrache. 

Gilis  (Antoine).  E.  Fr.  *  1740.  Histoire.  = 
S'établit  à  Valenciennes.  =  Egalement  sculp- 
teur. 

Gilis  (Joseph).  E.  FI.  *  xvme  siècle.  Valen- 
ciennes. =  Remporta  un  prix  à  l'Académie 
d'Anvers,  en  1757. 

Gill  (G  ).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Genre. 

Gillberg  (Jacques).  E.  Al.  1724-1793.  Pro- 
vince de  Wurmland  (Suède).  Histoire,  por- 
trait, genre  et  paysage.  =  Plus  connu  comme 
graveur  et  comme  dessinateur. 
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Gillemans  (Jean-Paul),  frère  de  Pierre- 
Mathieu.  E.  FI.  vers  1650  (?)-1742.  Anvers. 
Fleurs,  fruits.  =  Elève  de  George  Van  Son, 
à  Anvers,  en  1665-66  ;  franc-maître  de  Saint- 
Luc,  dans  la  même  ville,  en  1673-74  ainsi  que 
son  frère  Pierre-Mathieu,  tous  deux  comme 
fils  de  maître.  Il  passa  quelques  années  à  Pa- 
ris, puis,  en  1713,  il  s'établit  à  Amsterdam,  où 
il  se  noya  dans  un  fossé  par  accident.  Quel- 
ques auteurs  le  nomment  Jean -Pierre.  Dès 
1647-48  un  Jean-Paul  Gillemans,  fils  de  maître, 
était  reçu  dans  la  corporation  des  peintres,  à 
Anvers.  Il  fut  probablement  le  père  des  deux 
Gillemans.  =  Fruits,  Lille.  =  Beaucoup  de 
soin  et  de  fini.  Il  représentait  les  objets  plus 
petits  que  nature.  =  Ventes  :  V.  de  Banck- 
heim  (1745),  Fruits,  oiseaux  avec  ornements 
(morceau  capital),  200  1. 

Gillemans  (Pierre-Math.),  frère  de  Jean- 
Paul.  E.  FI.  f  1692.  Anvers.  Fleurs.  =  Reçu 
franc-maître  de  St-Luc,  à  Anvers,  en  1673-74. 
=  A  laisse  la  réputation  d'un  très  bon  artiste. 

Gilles  (Claude).  E.  Fr.  1673-1722.  Langres. 
Histoire,  portrait.  =  S'adonna  également  à  la 
gravure. 

Giiievoorts.  V.  Sillevoorts. 

Gillig  (Jacques).  V.  Gellig. 

Gillis  (Herman).  E.  FI.  1733.  Anvers.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Geeraerts.  Doyen 
de  la  corporation  de  Saint-Luc,  en  1768;  se 
rendit  à  Vienne,  où  il  fut  protégé  par  le  chan- 
celier prince  de  Kaunitz-Rittsberg  et  où  il  fit 
le  portrait  du  célèbre  général  Laudon.  Il  tra- 
vailla pour  le  duc  de  Salm-Salm,  Nicolas-Léo- 
pold,  et  fit  pour  ce  prince  quelques  grandes 
compositions  sur  l'histoire  du  Saint-Sang  dans 
l'église  d'Hoogstraeten.  En  1773,  il  se  rendit  à 
Louvain  où  on  l'avait  appelé  pour  y  diriger 
une  académie  nouvelle  et  où  l'on  pense  qu'il 
mourut. 

Gillis.  E.  FI.  f  vers  1790.  Besançon.  Ani- 
maux, etc.  =  Fut  professeur  à  l'Académie  de 
Tournai.  =  Tableaux,  Tournai. 

Gillo  (P.).  E.  FI.  *  1845.  Fleurs,  fruits. 

Gillon  (J.-F.).  E.  Fr.  1739-1797.  BRUGES. 
Paysage,  animaux.  =  Visita  l'Italie  et  la 
France  ;  mort  à  Paris.  =  Bon  coloris. 

Gillot  le  Vieux.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle. 
Langres. 

Gillot  (Claude),  fils  de  Gillot  le  Vieux. 
E.  Fr.  1673-1722.  Langres.  Genre  burlesque. 
=  Elève  de  son  père,  puis  de  J.-B.  Corneille, 
à  Paris;  reçu  à  l'Académie,  en  1715;  jaloux  de 
la  supériorité  de  Watteau,  son  élève,  Gillot 
renonça  à  la  peinture  et  s'adonna  à  la  gra- 
vure. =  Imagination  vive,  composition  origi- 
nale, plus  de  goût  que  de  correction.  Graveur. 
=  Ventes  :  V.  Prousteau  (1769),  Une  Scène  de 
Bajazet,  42  1. 


Gilpin  (Sawrey).  E.  An.  1733-1807.  Car- 
lisle.  Histoire,  animaux.  =  Ce  peintre  est 
connu  pour  la  perfection  avec  laquelle  il 
traita  les  chevaux.  C'est  Scott,  le  peintre  de 
marines,  qui  dirigea  ses  premiers  essais.  Le 
duc  de  Cumberland  le  prit  sous  sa  protection 
et,  dès  lors,  Gilpin  devint  à  la  mode.  =  Les 
chevaux  de  Diomède.  —  Groupe  de  tigres.  = 
Bonne  anatomie,  dessin  correct.  Il  ne  fut  pas 
heureux  dans  les  sujets  d'histoire. 

Gils  (Quiryn  Van).  E.  FI.  *  xvnr  siècle. 
Breda.  Paysage.  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1789. 

Gilson  (Jean- Henri),  en  religion  frère 
Abraham  d'Orval.  E.  FI.  1741-1809.  Habay- 
la- Vieille.  Portrait,  histoire.  =  Sa  commu- 
nauté l'envoya  étudier  à  Rome,  à  Manheim, 
à  Dusseldorf,  à  Anvers,  à  Bruxelles  et  à  Paris. 
Il  orna  de  ses  peintures  les  murs  et  les  salles 
de  son  couvent,  l'abbaye  d'Orval.  =  Coloris 
satisfaisant,  dessin  incorrect. 

Gimignani  (Alexis).  E.  I.  '  xvii°  siècle. 
Pistoie.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Style 
de  J.  Ligozzi. 

Gimignani  (Hyacinthe).  E.  I.  1611-1681. 
Pistoie.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Nico- 
las Poussin,  à  Rome,  puis  de  P.  de  Cortone; 
orna  de  ses  ouvrages  plusieurs  églises  de 
Rome;  épousa  la  fille  d'Alexandre  Véronôse. 
=  Rebecca  à  la  fontaine,  Florence.  =  Peintre 
correct.  Graveur. 

Gimignani  (Louis),  fils  d'Hyacinthe.  E.  I. 
1644-1697.  Rome.  Histoire.  =  Elève  de  son 
père;  vécut  à  Rome.  =  Histoire  de  sainte 
Marie-Madeleine  de  Pazzi,  Rome.  —  Massacre 
des  innocents,  ib.  —  Fresques,  ib.  —  Douleur 
d'Ariane  (à  fresque  sur  une  tuile),  Florence. 

—  Mort  de  Léandre,  ib.  =  Plus  spirituel  et 
meilleur  coloriste  que  son  père;  moins  de 
correction. 

Gimmig,  Gimnich  ou  Gimnig.  E.  H. 
*  xvnie  siècle.  =  Habita  Amsterdam  et  donna 
quelques  leçons  à  Jean  Antiquus.  Un  Gérard 
Gimmeny  ou  Gimmenig  est  inscrit,  en  1735, 
comme  peintre,  sur  les  registres  de  Saint-Luc, 
à  Haarlem  ;  c'est  probablement  le  même  que 
Gimmig. 

Ginain  (Eugène).  E.  Fr.  1818.  Genre,  his- 
toire. =  Elève  de  Charlet  et  de  Pujol.=  Le  duc 
d'Aumale  pendant  la  campagne  du  Teniah. 

Gindels.  E.  H.  *  xviie  siècle.  Genre.  = 
Détails  inconnus.  =  Manière  de  G.  Dou. 

Giner.  E.Es.  *  xvne  siècle.  Valence.  Pers- 
pective. =  Détails  inconnus.  =  Manière  in- 
telligente. 

Gingelen  (Jacques  Van).  E.  FI.  1810.  Bor- 
gerhout.  (Anvers).  Marine.  =  Elève  de  Moe- 
renhout  et  de  Lepoittevin.  =  Côtes  de  France. 

—  Vue  d'Anvers.  Graveur. 
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Ginnasi  (Catherine).  E.  I.  1590-1660.  His- 
toire. =  Elève  de  Lanfranc;  ne  travailla  que 
sur  des  dessins  de  son  maître;  elle  était  de 
naissance  noble. 

Ginofsky  (Joseph).  E.  Al.  *  1837.  Genre. 

Ginovès  (Vincent- 1.).   E.  Fr.   1818-1859 
Auch  (Gers).  Tous  les  genres.  =  Professeur 
de   dessin   à  l'école   d'Auch.   =  Tableaux 
Auch. 

Gîocchio  (Ulysse).  E.  I.  *  1616.  Monte  san 
Savino.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Fres- 
ques à  Florence,  à  Pistoie  et  à  Volterre. 
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Gioggi  (Bartolo).  E.  I.  *  1350.  Ornements. 

Giolfïno.  V.  Golfino. 

Giomo  del  Sodona.  V.  Girolamo  de 
Sienne. 

Gioiiima  (Simon).  E.  I.  1655.  Padoue  ou 
Venise.  Histoire.  =  Elève  de  C.  Gennari;  sé- 
journa à  Vienne.  =  Imitateur  du  Guerchin. 
Son  père  cultivait  également  la  peinture. 

Gionima  (Antoine),  fils  de  Simon.  E.  I. 
1697-1732.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Milani,  de 
son  père  et  de  Crespi.  =  Invention  spirituelle, 
coloris  frais  et  éclatant. 

Giordano  (Etienne).  E.  I.  *  1541.  Messine. 
Histoire.  =  Elève  de  Pol.  Caldara  de  Cara- 
vaggio.  =  La  Cène,  Messine.  =  Peintre  de 
beaucoup  de  mérite. 

Giordano  (le  chevalier  Luc).  E.  1.  1632- 
1705.  Naples.  Histoire,  genre  et  portrait.  = 
Elève  de  Ribera,  puis  de  P.  de  Cortone,  à 
Rome,  où  il  s'était  rendu  secrètement;  visita 
Florence,  Bologne,  Parme  et  Venise,  afin 
d'achever  ses  études  dans  ces  différentes 
villes;  excité  continuellement  au  travail  par 
son  père  Antoine,  peintre  médiocre,  Luc  ac- 
quit, en  copiant  les  anciens  tableaux,  cette 
facilité  si  extraordinaire  qui  chez  lui  dégé- 
néra parfois  en  défaut.  Il  s'établit  à  Naples; 
appelé  en  Espagne  par  Charles  II,  il  arriva  à 
Madrid  en  1692;  exécuta  dans  ce  pays  d'im- 
menses ouvrages,  revint  à  Naples  en  1702  et 
ne  discontinua  pas  ses  innombrables  travaux 
jusqu'à  sa  mort.  =  Hérodiade,  Naples.  —  Pi- 
late,  ib.  —  Sémiramis  défendant  Babylone,  ib. 
—  Consécration  du  monastère  du  mont  Cas- 
sin,  ib.  —  Jésus-Christ  chassant  les  vendeurs 
du  temple  (fresque),  ib.  —  Jésus-Christ  triom- 
phant, ib.  —  Père  éternel,  ib.  —  Saint  Thomas 
d'Aquin,  ib.  —  Naissance  de  Jésus-Christ,  Ve- 
nise. —  Présentation,  ib.  —  Assomption,  ib.  — 
Vierge  et  les  âmes  du  purgatoire,  ib.  —  Des- 
cente de  croix,  ib.  —  Songe  de  saint  Joseph, 
Rome.  —  Adoration  du  veau  d'or,  ib.  —  Repos 
en  Egypte,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Sacrifice 
magique,  Londres.  —  Histoire  de  Cupidon  et 
de  Psyché  (en  douze  tableaux),  ib.  —  Mort  de 
Sénèque,  Dresde.  —  Bacchus  et  Ariane,  ib.  — 
Enlèvement  des  Sabines  (chef-d'œuvre),  ib.  — 


Hercule  et  Omphale,  ib.  —  Et  autres,  ib.  — 
Martyre  de  saint  Laurent,  Rennes.  —  Ta- 
bleaux, Milan.  —  Flore,  Marseille.  —  Une  Si- 
bylle, ib.  —  Thétis,  Florence.  —  Enlèvement 
de  Déjanire,  ib.  -  Conception  (chef-d'œuvre), 
ib.  —  Les  Cyclopes,  Saint-Pétersbourg.  —  Des- 
cente de  croix,  ib.  —  Adam  et  Eve  chassés  du 
Paradis,  ib.  —  Enlèvement  d'Europe,  ib.  — 
Bacchus  dormant,  ib.  —  Madeleine,  ib.  —  Pré- 
sentation de  Jésus-Christ  au  temple,  Paris.  — 
Jésus-Christ  se  soumettant  à  la  mort,  ib.  — 
Mars  et  Vénus,  ib.  —  Jugement  de  Paris,  Ber- 
lin. -  Archimède,  ib.  —  Euclides,  ib.  —  Mas- 
sacre des  innocents,  Munich.  —  Jésus-Christ 
crucifié,  ib.  -    Portrait  du  père  du  peintre,  ib, 

—  Portrait  du  peintre,  ib.  —  Mort  de  Lucrèce, 
ib.  —  Miracle  de  la  multiplication  des  pains, 
ib.  —  Un  philosophe,  ib.  —  La  Samaritaine, 
ib.  —  Jésus-Christ  tenté  par  le  démon,  ib.  — 
Abigaïl,  Madrid.  —  Sacrifice  d'Abraham,  ib. 

—  Songe  de  Salomon,  ib.  ■-  Jugement  de  Sa- 
lomon,  ib.  —  Esaû  vend  son  droit  d'ainesse, 
ib.  —  Songe  de  saint  Joseph,  ib.  —  Sainte  Fa- 
mille, ib.  —  Massacre  des  innocents,  ib. 
Saint  Antoine,  ib.  —  Pilate,  ib.  —  Jésus  Christ 
portant  la  croix,  ib.  —  Allégorie  sur  la  paix, 
ib.  —  Bataille  de  Pavie,  ib.  -  Bataille  de 
Saint  Quentin,  ib.  —  Bethsabée  au  bain,  ib.  — 
Hercule,  ib.  —  Persée,  ib.  —  Suzanne  et  les 
vieillards,  ib.  —  Sujet  héroïque,  ib.  —  Por- 
trait équestre  de  Charles  II,  ib.  —  Marie-Anne, 
seconde  femme  de  Charles  II,  ib.  —  Lutte  de 
Jacob  contre  un  ange,  ib.  —  Samson,  ib.  — 
Turnus  et  Enée,  ib.  —  Saint  Jérôme,  ib.  — 
Loth  et  ses  filles,  ib.  —  Ascension,  ib.  —  Des- 
cente du  Saint-Esprit,  ib.  —  Abraham  et  le 
Père  éternel,  ib.  —  Tantale,  ib.  —  Ixion,  ib.  — 
Fresques,  ib.  —  Et  beaucoup  d'autres,  ib.  - 
Saint  Michel,  Vienne.  —  Massacre  des  inno- 
cents, ib.  —  Naissance  de  Jésus- Christ,  ib.  — 
Songe  de  saint  Joachim,  ib.  —  Visitation,  ib. 

—  Naissance  de  la  Vierge,  ib.  —  Mariage  de 
la  Vierge,  ib.  —  Présentation  de  la  Vierge  au 
temple,  ib.  —  Mort  de  la  Vierge,  ib.  —  Mar- 
tyre de  saint  Barthélémy,  ib.  —  Et  autres,  ib. 

—  Les  quatre  jeunes  musiciennes,  La  Haye. 
=  Luc  Giordano  jouit  d'une  immense  réputa- 
tion dans  le  temps  où  il  travailla;  il  contribua 
pourtant  à  pervertir  le  goût,  en  sacriliant  la 
correction  et  les  règles  sévères  de  l'art  à  une 
exécution  rapide, à  un  effet  factice  et  maniéré. 
Le  surnom  qu'on  lui  donna  le  peint  en  deux 
mots  :  on  le  désignait  sous  le  nom  de  Fa  presto. 
=  Ventes  :  V.  De  Fraula  (1738),  Jugement  de 
Paris,  215  fi.  —  V.  Julienne  (1767),  Naissance 
de  la  Vierge,  604  fr.  —  V.  Conti  (1777),  Le  Vœu 
de  Louis  XIII,  2,504  fr.  —  V.  Lafïïtte  (1832), 
Diane  et  Actéon,  2,111  fr.  —  V.  Guillaume  II 
v1850),  Sisera  et  Jahel,  1,450  fl.  —  V.  Louis- 
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Philippe  (1853),  Assomption  de  la  Vierge, 
775  fr. 

Giordano  (Sophie).  E.  I.  1779-1829.  TURIN. 
Miniature  et  pastel.  =  Elève  de  M.  et  Mmc  de 
Maron. 

Giorgetti  (Jacques).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Assise.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Lanfranc-  = 
Bonne  couleur;  assez  de  fini;  mauvaises  pro- 
portions. 

Giorgio  de  Florence.  E.  I.  *  1320.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Elève  du  Giotto.  Travailla 
à  Vhuile,  en  1314,  au  château  de  Chambéry; 
en  1318,  à  Borghetto  et  en  1325,  à  la  chapelle 
du  palais  de  Pinerolo.  C'est  du  moins  ce 
qu'avance  le  baron  Joseph  Vernazza  dans  ses 
recherches  (1792).  Si  cette  assertion  est  fon- 
dée, que  de  changements  à  apporter  aux  sys- 
tèmes établis  sur  l'époque  de  l'invention  de  la 
peinture  à  l'huile  et  de  son  influence  sur 
l'art! 

Giorgio.  E.  I.  *  1535.  Histoire.  =  On  voit 
de  lui  dans  la  sacristie  de  l'église  de  Giesù,  à 
la  Mirandole,  une  Madone  avec  saint  Joseph 
et  saint  Jean  évangéliste  portant  cette  in- 
scription :  P.  T.  F.  GEORGIVS  MDXXXV. 

Giorgio  de  Gubbio.  E.  I.  *  1530.  Gub- 
bio.  Peintre  sur  porcelaine.  =  Modelait  en 
terre. 

Giorgio  de  Sienne.  E.  I.  *  1600.  Sienne. 
Grotesques,  histoire.  =  Elève  du  Mecherino, 
puis  de  Jean  d'Udine.  =  S'adonna  spéciale- 
ment aux  grotesques. 

Giorgio  de  Trévise.  E.  I.  *  1437.  TrÉ- 
vise.  Histoire  =  On  prétend  qu'il  peignit,  en 
1437,  la  célèbre  tour  de  l'horloge,  à  Padoue. 

Giorgion  (le).  V.  Barbarelli. 

Giottino.  V.  Lapo  (Th.). 

Giotto  (le).  V.  Bondone. 

Giovan  Antonio  de  Milan.  V.  Cucchi. 

Giovan  di  Paolo.  E.  I.  *  1450.  Sienne. 
Histoire,  portrait.  =  Employé  par  le  pape 
Pie  II,  à  Pienza.  =  Se  distingua  par  une  con- 
naissance assez  exacte  du  nu. 

Giovan  dï  San  Giovanni.  V.  Manozzi. 

Giovan  Maria  de  Brescia.  E.  I. 
*  1507.  Brescia.  Histoire,  perspective  et  genre. 
=  Orfèvre,  peintre,  graveur  et  frère  carme 
dans  sa  ville  natale.  =  Excella  dans  la  pers- 
pective. 

Giovanni  (Olivier  De  San).  E.  I.  *  1450. 
Histoire.  =  Peintre  de  fresques,  à  Ferrare. 

Giovanni  da  Fiesole.  V.  Fiesole. 

Giovanni  délia  Vite.  V.  Miel. 

Giovanni  de  Milan.  E.  I.  *  1370.  MlLAN. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Th.  Gaddi  ;  tra- 
vailla pour  plusieurs  villes  d'Italie.  =  Jésus- 
Christ  mort  entre  les  bras  de  saint  Jean  et  des 
Marie,  Florence.  =  Peintre  d'un  très  grand 
talent. 


Giovanni  de  Pndonc.  E.  I.  *  XIVe  siècle. 
Padoue.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Giovanni  de  I»avie.  E.  I.  *  XVe  siècle. 
Pavie.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Costa,  le  Vieux. 
Giovanni  de  PUtole.  E.  I.  '  1370.  PlS- 
toie.  Histoire.  =  Elève  de  P.  Cavallini.  Fut 
membre  du  conseil  des  anciens  de  Pistoie,  en 
1374.  Son  fils  Bartolommeo,  son  petit-fils  Gio- 
vanni et  son  arrière  petit-fils  Jacopo,  furent 
aussi  peintres.  =  Fresques  à  Pistoie.  «  Sa 
manière  tient  de  celle  du  Giotto. 

Giovanni  de  Sienne.  V.  Giannella  (le). 
Giovanni  de  Venise.   E.  I.  *  1227.  BO- 
LOGNE. Histoire,  portrait.  =  Appartenait  à  la 
première  association  de  peintres  formée  à 
Venise  par  des  artistes  byzantins. 

Giovanni  de  Vérone  (frère).  E.  I.  1469- 
1537.  Vérone.  Marqueterie.  =  Laïque  olivé- 
tain;  travailla  dans  plusieurs  villes  d'Italie  et 
même  à  Rome,  pour  le  pape  Jules  II.  =  Sur- 
passa tous  ses  rivaux  dans  son  genre. 

Giovanni  dï  IMetro.  V.  Spagnuolo 
(Jean). 

Giovanni  d'Udine.  V.  Jean  Nanni. 
Giovanni  d'Urbin.  E.  I.  *  1575.  Urbin. 
Histoire.  =  Ecole  du  Barocci  ;  fut  peintre  de 
la  cour  d'Espagne  et  travailla  à  l'Escurial. 

Giovanni  Maria  de  Bolognf.  V. 
Cerva. 

Giovanni  Francesco  de  Ftimini. 
E.  J.  *  1480.  Rimini.  Histoire.  =  On  le  croit 
élève  de  Pierre  Pérugin. 

Giovannini  (Jacques-Marie).  E.  I.  1667- 
1717.  Bologne.  Histoire.  =  11  latinisa  quel- 
quefois son  nom  en  Jovanninus  et  Joanninus. 
Mort  à  Parme.  Graveur. 

Giovenale  (Pierre  di).  E.  I.  *  1460.  His- 
toire. Travailla  à  Rome  par  les  ordres  de 
Pie  II.  Il  peignit  plusieurs  pièces  au  Vatican, 
et  mourut,  croit-on,  en  1464.  Il  laissa  deux  fils 
peintres  :  Sylvestre  et  Ange. 

Gïovenone  (Jérôme).  E.  I  *  1500.  Verceil. 
Histoire,  portrait.  =  Beaucoup  d'auteurs  le 
regardent  comme  le  premier  maitre  de  Gau- 
denzio  Ferrari.  =  Beau  caractère;  grande 
intelligence  du  nu  et  de  la  perspective. 

Giovenone  (Paul,  Baptiste  et  Joseph). 
E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire,  portrait.  =  Joseph 
était  beau-frère  de  B.  Lanino  et  devint  très 
habile  dans  le  portrait. 

Giovita  Bresciano,  dit  Le  Brescia- 
nino.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Brescia.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  L.  Gambara. 

Giral  ou  Girac.  E.  Fr.  '  xvme  siècle.  His- 
toire. =  Premier  prix  de  l'Académie  royale 
de  peinture  de  France,  en  1710,  avec  son  ta- 
bleau :  Evasion  de  Jacob  et  de  ses  femmes  de 
la  maison  de  son  beau-père  Laban.  Giral  fut 
envoyé  à  Rome  en  1711. 


GIR 


388 


GIR 


Giraldi  ou  Gilardi  (Pierre).  E.  I.  1679. 
Milan.  Histoire.  =  Elève  de  M. -A.  Frances- 
chini  et  de  J.-J.  dal  Sole.  =  Pinceau  facile  et 
transparent. 
<-i raidini  ou  Gïlardino.  V.  Gerardini. 
Girandole  (Dalle).  V.  Buontalenti. 
Girard  (le  Nognat).  E.  Fr.  A  1480.  Troyes 
=  Ce  nom  appartient  à  deux  artistes  verriers 
dont  l'un  qui  travaillait  à  la  cathédrale  de 
Troyes,  en  1493,  a  laissé  une  grande  réputa- 
tion. On  lui  doit  les  magnifiques  verrières  au 
sujet  desquelles  on  pourra  consulter  l'abbé 
Cofflnet  dans  ses  Peintres  verriers  de  Troyes. 
Girard  (Ernest).  E.  Fr.  *  1842.  Portrait  en 
miniature. 

Girard  (Jean-Georges).  E.  Fr.  1635-1690. 
Epinal.  Histoire ,  portrait  et  paysage.  = 
Elève  de  Legrand  et  maître  de  Claude  Char- 
les. =  Du  goût  et  de  la  distinction;  composi- 
tion variée. 

Girard  (Pierre).  E.  Fr.  1806.  Paris.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Gros.  =  Vue  de  la  chute  de 
l'Aar. 

Girardet  (Edouard),  frère  de  Karl.  E.  Fr. 
1819.  Neufchatel.  Genre.  =  Lecture  de  la 
Bible.  —  La  prière  avant  le  repas. 

Girardet  (Karl),  frère  d'Edouard.  E.  Fr. 
1813-1871.  Au  Locle.  Histoire,  paysage,  genre, 
etc.  =  Elève  de  Léon  Cogniet.  Mort  à  Neuen- 
bourg.  =  Assemblée  de  protestants.  —  Com- 
bat de  Dierdaff  (avec  Cogniet),  Versailles. 

Girardet  (Jean).  E.  Fr.  1709-1778.  LUNÉ- 
\ille.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Claude 
Charles;  destiné  d'abord  à  l'état  ecclésias- 
tique ;  fut  envoyé  à  Pont-à-Mousson  pour  sui- 
vre son  cours  de  droit,  laissa  là  ses  études 
pour  entrer  dans  un  régiment  de  cavalerie, 
donna  sa  démission  et  entra  enfin  dans  l'ate- 
lier de  Charles;  visita  l'Italie,  y  resta  huit 
ans;  à  son  retour,  travailla  pour  François  III, 
duc  de  Lorraine;  suivit  son  protecteur  à  Flo- 
rence ;  revint  dans  sa  patrie,  fut  nommé  pre- 
mier peintre  du  roi  Stanislas  ;  travailla  à 
Stuttgart,  en  1762;  fut  membre  de  l'Académie 
de  cette  ville  et  mourut  à  Nancy,  d'excès  de 
travail.  =  Fresques,  Nancy  (hôtel  de  ville).  — 
Portrait  de  Stanislas,  ib.  (musée).  —  Nymphe 
au  bain,  ib.  —  Femme  couchée,  ib.  —  Apo- 
théose d'Hercule,  ib.  —  Et  plusieurs  autres  à 
Nancy. 

Girardin  (  Alexandre  -  François  -  Louis 
comte  de).  E.  Fr.  1767.  Paris.  Histoire,  pay- 
sage. =  Elève  de  Bidault. 

Girart  ou  Gérard  d'Orléans.  E.  Fr. 
*  1335.  Orléans.  Histoire.  =  Collaborateur  de 
Jacques  Coste  (v.  ce  nom).  Fit  des  tableaux  à 
Vhuile  pour  Charles  V;  travailla  au  château 
de  Vaudreuil  en  Picardie  ;  fut  valet  de  cham- 
bre et   peintre  ordinaire  du  roi  Jean  qu'il 


suivit  en  Angleterre.  Peintre  de  Charles  V.= 
On  le  suppose  avec  raison  auteur  du  portrait 
du  roi  Jean  qui  existe  au  cabinet  des  estampes 
à  Paris. 

Giraud  (Charles).  E.  Fr.  *  1847.  Paris. 
Genre.  =  Scène  de  racoleurs. 

Giraud  (Jules-L.).  E.  Fr.  1804-1869.  Aix 
(Bouches  du  Rhône).  Fleurs.  =  Mort  à  Paris. 

Giraud  (Pierre-François-Eugène).  E.  Fr. 
1806.  Histoire.  =  Elève  de  Hersent.  Graveur. 

Giraud  (Victor),  fils  de  Pierre.  E.  Fr.  1835- 
1871.  Paris.  Genre.  =  Elève  de  Picot.  =  Le 
marchand  d'esclaves.  —  Le  retour  du  mari. 

Girgenti.  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire,  por- 
trait. 

Girger  (Jean-Conrad).  E.  Al.  1597  ou  1601- 
1674.  Zurich.  Histoire,  portrait.  =  Etudia 
d'après  nature;  reçut  des  commandes  de  plu- 
sieurs grands  et  fut  honoré  de  distinctions 
flatteuses.  =  Célèbre  par  de  belles  peintures 
sur  verre  et  un  grand  plan  géométrique  de  la 
ville  de  Zurich. 

Girodet  de  Roucy  Xrioson  (Anne- 
Louis).  E.  Fr.  1767-1824.  Montargis.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  David  ;  remporta  le  grand 
prix  de  peinture,  en  1789  ;  partit  pour  Rome, 
et  resta  cinq  ans  en  Italie.  Son  nom  était  Gi- 
rodet, mais,  en  1812,  il  y  joignit  celui  de  son 
tuteur,  le  docteur  Trioson.  Membre  de  l'Aca- 
démie des  beaux-arts,  de  l'Institut,  du  conseil 
établi  près  le  ministère  de  la  maison  du  roi, 
en  1816  ;  le  roi  lui  décerna  après  sa  mort  les 
insignes  d'officier  de  la  Légion  d'honneur  et 
elles  furent  attachées  sur  son  cercueil.  Mort 
à  Paris.  On  a  publié,  en  1829,  les  Œuvres  pos- 
thumes, poétiques  et  didactiques  de  Girodet- 
Trioson,  2  volumes,  in-8°.  =  Romulus  faisant 
tuer  Tatius,  Angers.  =  Scène  du  déluge,  Pa- 
ris. —  Révolte  du  Caire,  ib.  —  Sommeil  d'En- 
dymion,  ib.  —  Atala  au  tombeau,  ib.  —  Napo- 
léon reçoit  les  clefs  de  Vienne,  Versailles.  = 
Dessin  pur  et  savant,  coloris  médiocre,  ima- 
gination vive,  brillante,  poétique;  touche  gra- 
cieuse, séduisante  ;  les  tableaux  qu'il  conce- 
vait lui-même  sont  supérieurs  à  ceux  qui  lui 
étaient  commandés  ;  ses  compositions  sont 
remplies  d'un  charme  inexprimable.=Ventes  : 
V.  Girodet  (1825),  Officier  de  Mamelucks , 
2050  fr.  —  V.  Denon  (1826),  Petit  portrait  du 
premier  Consul,  1,100  fr.  -  V.  Gros  (1836), 
Portrait  de  Girodet,  899  fr.  —  V.  Sommariva 
(1839),  Pygmalion  et  Galathée,  14,000  fr.  — 
V.  Perregaux  (1841),  Tête  de  Vierge,  3,155  fr. 
—  V.  Richard  W.  (1857),  La  Belle  Elisabeth, 
3,100  fr.  (à  la  vente  mortuaire  de  l'artiste,  ce 
tableau  fut  vendu  9,500  fr.)—  V.  Pourtalès 
(1865),  Jeune  femme  nue  et  debout,  2,700  fr. 
Girodon.  E.  Fr.  >  1844.  Histoire  et  genre. 
Girolamo  Bresciauo.  V.  Savoldo. 
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Girolamo  da  Sermoneta.  V.  Sicio- 
lante. 

Girolamo  de  I*adoue  ou  Del  Santo. 

V.  Campagnuola. 

Girolamo  de  Sancta  Croce.   E.    I.  * 

1530.  Santa  Croce.  Histoire,  portrait,  paysage. 
=  Elève  des  Bellini.  =  Adoration  des  mages, 
Venise.  —  Le  Père  Eternel  et  le  Christ,  ib.  — 
Jésus-Christ  au  berceau,  adoré  par  les  anges, 
Dresde.  —  Saint  Sébastien,  Berlin.  —  Nati- 
vité, ib.  —  Un  saint  lisant,  Londres.  —  Un 
saint  abbé,  ib.  •=  Manière  délicate  et  gra- 
cieuse ;  célèbre  paysagiste  ;  raccourcis  sa- 
vants, nus  étudiés  et  beaux,  coloris  harmo- 
nieux. 

Girolamo  de  Sienne,  dit  Giorno  del 
Sodona.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Sienne.  Histoire. 
=  Elève  du   Sodona  ;  mort  prématurément. 

Girolamo  de  Tré vise,  le  Vieux,  ou  Jé- 
rôme Aviano.  E.  I.  *  1480.  Trévise.  Histoire^ 
=  On  le  croit  élève  du  Squarcione.  =  Teintes 
languissantes,  dessin  assez  correct.  Le  père 
Federici  le  nomme  Aviano. 

Girolamo  de  Trévise,  le  Jeune,  dit 
I*ennaclii.E.  1. 1508-1544. Trévise.  Histoire. 
=  Imita  Raphaël,  travailla  beaucoup  dans  sa 
ville  natale,  à  Venise,  à  Bologne,  à  Trente.  Se 
rendit  en  Angleterre  et  y  fut  attaché,  comme 
ingénieur,  au  service  d'Henri  VIII.  Tué  par 
un  boulet  pendant  le  siège  de  Boulogne,  en 
Picardie.  =  Vierge  glorieuse,  Londres.  =  Co- 
loris plein  de  charme  ;  dessin  peu  correct  ; 
composition  sage,  savante,  gracieuse  et  nette. 
On  prétend  qu'il  est  le  fils  de  Pierre-Marie 
Pannachi.  =  Ventes  :  V.  Nortwick  (1859),  La 
Yierge  avec  V Enfant  Jésus,  11,700  fr. 

Girolamo  de  Vignola.  E.I.*  XVIe  siècle. 
Vignola.  Histoire  et  portrait.  =  Un  des  bons 
imitateurs  de  Raphaël. 

Girolamo  di  Tiziano.  V.  Dante. 

Girolamo  d'Udïne.  E.  L  *  1540.  UDINE 
Histoire.  =  Ecole  de  Pellegrini  di  San  Danielo. 
=  Bon  empâtement  de  couleurs,  invention 
originale  mais  un  peu  bizarre. 

Girole  (Perrin).  E.  Fr.  *  xive  siècle.  = 
Peintre  verrier  de  Baignes.  Mentionné  dans 
des  comptes  comme  ayant  refait,  en  1372,  les 
verrières  de  la  chambre  du  duc  de  Bourgogne. 

Giroust  (A.-L.-C).  E.  Fr.  *  1812.  VER- 
SAILLES. Histoire ,  portrait.  =  Elève  de  Da- 
vid. =  La  Piété  filiale.  —  Sabinus  découvert 
dans  sa  retraite. 

Giroust  (Jean -Antoine -Théodore).  E.  Fr. 
1757.  Bussy-St-Georges  (en  Brie).  Histoire.  = 
Reçu  à  l'Académie  en  1788.=  Sainte  Godelieve. 
—  Eponine  et  Sabinus. 

Giroust.  V.  Roslin. 

Giroux  (Achille).  E.  Fr.  1820-1854.  Mor- 
tagne.  Animaux. 


Giroux  (André).  E.  Fr.  1801-1879.  Paris. 
Genre,  paysage.  =  Grand  prix  de  Rome.  = 
Orphée  et  Eurydice.  —  Parc  de  Mousseaux 
(figures  de  Xavier  Leprince). 

Girseher  (Bernard-Maurice).  E.  Al.  1822- 
1870.  Rothenbuik;.  Paysage.  =  Mort  à  Berlin. 

Girtin  (Thomas).  E.  An.  1773-1802.  Lon- 
DRES.  Histoire  et  vues  de  ville.  =  Détails  in- 
connus. =  Peignit  des  panoramas  et  des  aqua- 
relles d'un  grand  mérite  mais  ne  parait  pas 
avoir  exécuté  des  tableaux  à  l'huile. 

Gisbrant(J.).  E.Es.  *  xviie siècle.  Histoire. 
=  Vécut  à  Lisbonne  où  il  fit  en  1680  un  ta- 
bleau de  maître-autel  pour  l'église  de  Sainte- 
Marie. 

Gislain  (Alexandre-F.-L.-E.).  E.  FI.  1848. 
Gembloux.  Portrait.  =  Elève  de  Van  Camp, 
Portaels  et  De  Winne. 

Gisler  (Edouard).  E.  FI.  1818.  PERITWELZ. 
Histoire.  =  Elève  de  Navez.  =  Jésus-Christ 
couronné  d'épines,  Fleurus.  —  Le  couronne- 
ment d'Arioste. 

Gisler  (Lucien).  E.  FI.  1810-1843.  Tournai. 
Histoire  et  genre. 

Gismondi  (Paul),  dit  lPaul  Perugino. 
E.  I.  *  1668.  Histoire. =  Obtint  du  succès  comme 
peintre  à  fresque  ;  membre  de  l'Académie  de 
Saint-Luc. 

Gisselaar  (A.  Vanden).  *  XVIIIe  siècle.  E. 
H.  Paysage  et  genre  historique.  =  Cité  par 
Kramm.  =  David  et  Bethsabée.  =  Bonne 
exécution. 

Gissey  (Henri  de).  E.  Fr.  1615  (?)-1674.  Pa- 
ris. Portrait.  =  Peintre  et  dessinateur  des 
plaisirs  du  Roi.  Reçu  à  l'Académie  en  1663. 
Graveur. 

Giudiei  (Charles-Marie).  E.  I.  1723-1804. 
Viggin.  Histoire.  =  Peintre,  sculpteur  et  ar- 
chitecte. Grand  partisan  de  l'antique  ;  on  lui 
doit  d'avoir  osé  combattre  le  mauvais  goût 
dominant  de  son  temps  dans  l'école  milanaise. 
=  Voûte  de  Saint-François  de  Paule,  Milan. 

Giulaneilo  (Pierre).  E.  I.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Madeleine, 
Rome. 

Giuliano  de  Fabriano.  E.  I.  *  1400.  Fa- 
briano.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Giunta  de  I*ïse.  V.  Pisano. 

Giuntalocchi  (Dominique).  E.  I.  '  xvi° 
siècle.  Prato.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Nicolas  Soggi  ;  se  rendit  en  Sicile  et  aban- 
donna la  peinture  pour  devenir  ingénieur. 
Sa  vie  fut  déshonorée  par  la  conduite  in- 
grate qu'il  tint  envers  le  Soggi  dont  il  avait 
été  l'élève  chéri  et  presque  le  fils  d'adoption. 
=  Imita  le  style  dur  et  lourd  de  son  maître. 

Giuseppino  de  Macerata.  E.  I.  *  1630. 
Macerata.  Histoire.=  On  le  croit  élève  d'Aug. 
Carrache.  =  Fresques,  Fabriano.  —  Annon- 
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dation,  ib.  -  La  Vierge  dans  une  gloire  ap 
paraissant  à  saint  Nicolas  et  à  saint  Jérôme, 
Macerata.  —  Saint  Pierre  recevant  les  clefs 
de  Jésus-Christ,  ib.  =  Belles  têtes  ;  composi- 
tions parfois  remarquables  ;  trop  peu  de  soin 
en  général. 

Giussa  OU  Giuxia.  E.  I.  1412.  =  Peignit 
des  armoiries  pour  le  pape  Pie  IL 

Giusti  (Antoine).  E.  I.  1624-1705.  Paysage, 
genre,  histoire,  etc.  =  Elève  de  C.  Dandini. 
Il  y  eut  encore  un  peintre  du  même  nom,  élève 
du  Crespi. =  Se  distingua  dans  tous  les  genres. 

Gfusti  (Grégoire).  E.  I.  1732.  Pistoie.  His- 
toire et  miniature.  =  Elève  de  P.  Battoni. 

Giusti  (Jacques),  frère  de  Félix.  E.  I.  *  1750. 
Pistoie.  Marine,  paysage.  =  Elève  de  Crespi. 

Giusti  (Félix).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Pistoie. 
Marines  et  paysage.  ==  Elève  de  Joseph  Crespi. 
Il  eut  un  fils  qui  ne  laissa  pas  de  réputation. 

Giusti-Ammi&iii  (Jean-Baptiste),  dit  le 
Francesino.  E.  I.  *  xvne  siècle.  Histoire. 
=  Peintures  dans  les  églises  de  Sienne. 

Glain  (Pascal  de).  E.  Fr.  *  1769.  France. 
Portrait  au  pastel.  =  Membre  de  l'Académie 
française  de  Saint-Luc,  en  1752. 

Glaize  (Auguste-Barthélémy).  E.  Fr.  1807. 
Montpellier.  Histoire  =  Elève  de  Devéria. 
=  Psyché.  —  Fuite  en  Egypte. 

Glaize  (Pierre-Paul-Léon),  fils  d'Auguste. 
E.  Fr.  1842.  Histoire,  genre,  portrait.  =  Mort 
de  saint  Louis.  —  Le  premier  duel. 

Glaser  .(George).  E.  Al.  1460  (?)-1516.  His- 
toire. =  Détails  inconnus.  =  Histoire  de  la 
Passion,  dans  le  cloitre  du  couvent  des  carmé- 
lites, à  Francfort.  =  Dessin  d'un  bon  carac- 
tère. 

Glaser  (Jean-Henri).  E.  Al.  *  xvne  siècle. 
=  Inscrit  dans  la  corporation  artistique  de 
Bâle,  en  1618. 

Glasliorst  (C.  Van).  E.  H.  *  xvme  siècle  (?). 
Fleurs  et  fruits.  =  Cité  par  Kramm  qui  le  croit 
artiste  amateur.  =  Exécution  de  maître. 

Glauber  (Diane),  sœur  des  deux  Jean. 
E.  H.  1650.  Utrecht.  Portrait,  histoire.  = 
Elève  de  son  frère  aine  qu'elle  accompagna 
en  Italie.  Elle  travailla  à  Hambourg  et  devint 
aveugle  à  la  fin  de  sa  vie.  ==  Bonne  réputa- 
tion. 

Glauber  (Jean),  dit  i*olydoi»e,  frère  de 
Jean  Gotlieb.  E.  H.  1646-1726.  Utrecht.  His- 
toire, paysage.  =  D'origine  allemande,  il  reçut 
les  premières  leçons  de  N.  Berchem.  Il  alla 
habiter  à  Amsterdam,  chez  un  marchand  de 
tableaux,  nommé  Uilenburg  où  il  copia  des 
peintures  italiennes.  En  1671,  il  quitta  la  Hol- 
lande avec  son  plus  jeune  frère  et  sa  sœur 
Diane  ;  passa  un  an  à  Paris  et  deux  ans  à 
Lyon  auprès  d'Arie  Vander  Kabel  ;  à  Rome, 
il  reçut,  dans  la  bande  artistique  le  nom  de 


Polydore  ;  il  y  séjdurna  deux  ans,  puis  après 
avoir  visité  Venise  et  Padoue,  il  partit  pour 
Hambourg.  Sauf  un  séjour  de  six  mois  en  Da- 
nemark, il  resta  dans  cette  dernière  ville 
jusqu'en  1684,  époque  à  laquelle  il  alla  s'éta- 
blir à  Amsterdam  chez  Gérard  de  Lairesse  son 
ami  intime  et  son  collaborateur.  Vécut  riche 
et  honoré.  =  Adonis  partant  pour  la  chasse 
(avec  Lairesse)  La  Haye.  —  Paysage  :  Mer- 
cure enlevant  Io,  Amsterdam.  —  Paysage  : 
Diane  au  bain,  ib.  —  Paysages  avec  figures, 
Madrid.  —  Carrefour  et  ruines  avec  figures, 
ib.  —  Paysages  avec  figures,  rocher  et  bâti- 
ment (chef-d'œuvre),  Berlin.  —  Paysage  arca- 
dien  (figures  de  G.  Lairesse),  Dresde.  =  Pay- 
sage (figures  de  G.  Lairesse),  Munich.  —  Pay- 
sage, ib.  —  Paysage  (figures  de  Lairesse),  Pa- 
ris. —  Paysages  arcadiens,  Rotterdam.  — 
Deux  paysages  (figures  de  Lairesse),  Copen- 
hague. =  Effets  vaporeux,  feuille  admirable, 
touche  gracieuse.  Grand  imitateur  du  Pous- 
sin ;  invention  moins  grandiose,  quoique  tou- 
jours poétique  ;  dessin  parfait  ;  coloris  plus 
chaud  et  plus  riche  que  celui  de  son  modèle  ; 
détails  très  soignés.  Lairesse  étoffa  souvent 
ses  tableaux.  On  en  trouve  quelques-uns 
étoffés  par  Simon  Vander  Does.  Graveur..  = 
Ventes  :  V.  Jacobs  (1774),  deux  paysages  avec 
des  obélisques,  figures  de  Lairesse,  138  fl.  — 
V.  Pauwels  (1803),  deux  paysages,  145  fl.  — 
V.  Guillaume  II  (1850),  deux  paysages  mon- 
tagneux, 285  fl.  —  V.  Meffre  (1863),  Paysage 
arcadique,  1310  fr.  —  V.  Mecklenbourg,  Pay- 
sage arcadique,  hommage  rendu  à  Priape, 
500  fr.  —  V.  à  Paris  (1874),  Nimègue  en  1643, 
8,900  fr.  —  V.  Lissingen  (1876),  La  Meuse  à 
Dordrecht  en  1632,  7,020  fr. 

Glauber  (Jean-Gotlieb) ,  frère  de  Jean. 
E.  H.  1656-1703.  Utrecht.  Marine.  =  Elève 
de  son  frère  et  de  Jacques  Kriyf,  à  Paris,  où 
Jean  l'emmena;  accompagna  son  frère  en  Ita- 
lie; visita  Vienne,  Prague,  Breslau,  et  mou- 
rut dans  cette  dernière  ville.  =  Adopta  exac- 
tement le  même  style  que  son  frère,  ce  qui  le 
fit  surnommer  Myrtile  par  les  artistes  ro- 
mains. Graveur 

Glaucon  ou  Glaucïon.  320  ans  avant 
J.-C.  Corinthe.  Histoire.  =  Fut  le  maître 
d'Athénion.  (Pline). 

Gleim.  E.  Al.  *  1842.  Munich.  Paysage.  = 
Plaine  de  la  Lombardie. 

Glennie  (Arthur).  E.  An.  *  xixf.  siècle. 
Aquarelle. 

Gleyre  (Charles).  E.  Fr.  1807-1874.  Che- 
villy  (Vaud).  Histoire.  =  Elève  de  Hersent. 
=  Départ  des  apôtres.  —  Illusions  perdues.— 
L'écho. 

Gliemann  (Albert).  E.  Al.  1821.  WoLFEN- 
buttel.  Portrait,  genre. 
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Glinzer  (Charles).  E.  Al.  1802.  Breitenau 
Histoire,  paysage. 

Climes  (P.  de).  E.  FI.  xvme  siècle.  Por- 
trait, genre.  =  Etabli  à  Bruxelles. 

OlincU  (Xavier).  E.  Al.  1795.  Burgau  (Ba- 
vière). Histoire. 

Glockenthon  (Alb.).  E.  Al.  *  1543.  His- 
toire, portrait.  =  Habile  peintre  sur  verre. 

Glockenthon  (George).  E.  Al.  1492-1553. 
Nuremberg.  Miniature.  =  Il  est,  avec  son  fils 
Nicolas,  le  plus  distingué  d'une  nombreuse 
famille  d'artistes  de  ce  nom.  =  Style  d'Albert 
Durer. 

Glockenthon  (Nicolas),  fils  de  George. 
E.  Al.  f  1560.  Nuremberg.  Miniature.  Détails 
inconnus.  =  Miniature  d'un  livre  d'heures, 
exécuté  pour  Albert,  archevêque  de  Mayence, 
Aschaffenbourg  (Bibliothèque  royale).  =  Ex- 
cellentes qualités  techniques, peu  d'invention, 
dessin  faible. 

Glovatchevski  (Cyrille).  E.  R.  1735-1823. 
Korope  (gouvernement  de  Tschernigow ). 
Histoire,  portrait.  =  Attaché  d'abord  comme 
musicien  à  la  chapelle  de  l'impératrice  Elisa- 
beth, il  quitta  cette  carrière  pour  s'adonner  à 
son  penchant  pour  la  peinture;  ses  études 
furent  couronnées  de  succès  ;  nommé,  en  1759, 
par  l'impératrice,  professeur  de  l'Académie 
des  beaux-arts  à  Saint-Pétersbourg,  puis  bi- 
bliothécaire, trésorier  et  enfin  inspecteur  de 
cette  société.  =  On  estime  beaucoup  ses 
portraits  et  ses  compositions  historiques  ;  lit- 
térateur et  musicien  de  mérite. 

Glover  (J.).  1767-1849.  E.  An.  Paysage. 
Glowacki.  *  xixe  siècle.   Pologne.  Pay- 
sage. 

Gluke  (C).  E.  Al.  (?)  *  xvne  siècle.  Histoire, 
genre.  =  Détails  inconnus.  =Diogène  chiffon 
nier,  caricature  sur  laquelle  se  trouvent  huit 
vers  en  mauvais  hollandais,  Varsovie  (signé  : 
C.  Gluke  f.  1632. 

Olume.  E.  Al.  *  xvme  siècle.  Histoire.  = 
Contemporain  de  J.-H.  Frank.  =Bon  graveur. 
Ne  pas  confondre  cet  artiste  avec  Glume  le 
sculpteur,  qui  était  son  frère. 

Gmeiin.  E.  Al.  *  1839.  Paysage.  =  Côte 
de  Castellamare 

Gnocchi  (Pierre).  E.  I.  *  1595.  Milan,  His- 
toire, portrait.  =  Elève  d'Aur.  Luini.  Nommé 
quelquefois  par  erreur  Pierre  Luini.  =  Beau- 
coup de  grâce  et  de  fini  ;  plus  de  goût  et  de 
discernement  que  son  maître. 

Gobbelscbroy  (Bernard-Jos.  Van).  E.  FI. 
1825-1870.  portrait,  etc.  Louvain. 

Gobbi  (Marcel).  E.  I.  *  1606.  Macerata. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 
Gobbino  (Le).  V.  Bosi  (Fr.). 
Gobbino  (II).  V.  Rossi. 
Gobbo  (André),   dit  del  Solari.    E.    I. 


*  1530.  Milan.  Histoire.  =  Son  séjour  dans 
l'atelier  de  Gaudenzio  est  contesté  parce  qu'on 
connaît  de  lui  des  peintures  datées  de  1507. 
Le  nom  de  Gobbo  (bossu)  n'est,  pas  plus  que 
Solari,  celui  de  sa  famille.  On  a  recueilli 
quelques  notions  sur  sa  vie.  11  fut  appelé  en 
Normandie  par  Charles  d'Amboise  et  dut  par- 
tir de  Milan,  en  1507.  Il  resta  au  château  de 
Gaillon  jusqu'en  1509  e1  y  peignit  la  chapelle. 
=  Jésus-Christ  portant  sa  croix,  Berlin.  — 
Vierge  allaitant,  Paris.  =  Bon  coloris.  Ma- 
nière du  Vinci. 

Gobbo  (Pierre-Paul)  dit  le  Cortoncsc. 
E.  I.  1580-1640.  Cortone.  Paysage  et  fruits.  = 
Détails  inconnus.  =  Beaucoup  de  naturel; 
clair-obscur  savant;  excella  dans  le  coloris. 
Gobel  (Charles-Pierre).  E.  Al.  1791-1821. 
Wurtzbourg.  Histoire.  =  Mort  de  Jacob, 
Vienne. 

Gobell  (Gérard-Henri).  E.  H.  1788-1833. 
Raalte.  Paysage.  =  Elève  de  son  père,  pein- 
tre d'ornements;  étudia  ensuite  à  Deventer 
et  à  Amsterdam.  Mort  à  Deventer.  =  Hiver, 
Amsterdam.  —  La  province  de  Drenthe,  Hi- 
ver, Haarlem. 

Gohei-t  (Martial).  E.  Fr.  *  1825.  Paris. 
Portrait  en  miniature  et  paysage.  =  Elève  de 
Granger,  d'Aubry  et  de  Champin.  =  Vue  du 
cours  de  la  Seine  près  Sèvres  et  Saint-Cloud. 
Gobert  (Pierre).  E.  Fr.  1666-1744.  Fontai- 
nebleau. Portrait.  =  Reçu  à  l'Académie,  en 
1701.  =  Louis,  dauphin  de  France,  Madrid.— 
La  famille  de  Louis  XV,  ib.  —  Portrait  de 
femme,  Dresde.  =  Connu  par  un  grand  nom- 
bre de  portraits  de  deuxième  ordre. 

Gobius  (Henri-Antoine-F.-A.).  E.  H.  1815. 
Isselstein.  Paysage.  =  Elève  de  A. -H.  Win- 
ter.  =  Graveur. 

Goblain  (Antoine-Louis).  E.  Fr.  1779. 
Paris  Paysage.  =  Elève  de  Moreau,  de 
Nicolle  et  de  Thibault.  Dessinateur.  = 
Dessins  pour  le  Voyage  pittoresque  de  la 
France. 

Goblé  (Etienne).  E.  H.  1749-1799.  Amster- 
dam. Paysage.  =  Un  des  directeurs  de  l'école 
de  dessin  de  l'institution  Félix  Meritis. 

Goblet  (Antoine).  E.  Fr.  1666-1721.  Dînant. 
Histoire.  =  Peintre  sur  verre.  A  20  ans,  il 
se  fit  récollet  à  Verdun.  Il  orna  de  vitraux 
peints  les  couvents  de  son  ordre,  en  France. 
Ne  possédant  aucune  instruction,  il  confia  les 
secrets  de  son  art  à  un  de  ses  confrères,  qui 
les  consigna  par  écrit  ;  ce  manuscrit  a  fourni 
de  précieux  renseignements  à  Leviel  lors  de 
la  publication  de  son  livre  intitulé  :  Art  de  la 
peinture  sur  verre  et  de  la  vitrerie.  Cet  auteur 
fut  inspiré,  non-seulement  par  Goblet,  mais 
aussi  par  son  ami,  Maurice  Maget,  récollet  et 
peintre  sur  verre  dans  le  môme  couvent. 
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Godnrt  (J.).  *  xviie  siècle.  Paysage.  = 
Cité  par  Kramm.  Travailla  en  Belgique.  Son 
nom  se  trouvant  parfois  écrit  Gœdart,  il  se 
peut  qu'il  ne  fasse  qu'un  avec  Jean  Gœdard,  le 
peintre  d'insectes. 

Godî»rt  d'Anvers.  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
Anvers.  =  Travailla  à  Bruges,  en  1468. 

Goddes,  marquis  de  Varennes  (A.  E.  de). 
E.  Fr.  1864.  Genre.  =  Mort  à  Coulommiers. 

Goddyn  (Paul).  E.  FI.  1845.  Paysage. 

Goddyn  ou  Godyn  (Pierre).  E.  FI.  1752- 
1811.  Bruges.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
l'Académie  de  Bruges. Se  rendit  en  Italie  après 
avoir  séjourné  à  Paris.  =  Allégorie  :  la  Géo- 
métrie et  les  Mathématiques ,  Bruges.  = 
Graveur. 

Goddyn  (Abraham)  v.  Godyn. 

Godefroy.  E.  Fr.  *  1519.  Miniature  et 
portrait.  =  Peintre  du  roi  François  Ier.  = 
Miniatures  d'une  traduction  française  des 
Triomphes  de  Pétrarque,  in-12,  Londres  et 
Paris.  —  Miniatures  d'un  manuscrit  conte- 
nant un  colloque  entre  le  roi  François  Ier  et 
Jules  César,  ib.=  Style  gracieux,  mais  un  peu 
maniéré  ;  beaucoup  d'imagination  ;  talent 
souple. 

Godefroy  (Joseph- Ferdinand- François). 
E.  Fr.  f  1788.  =  Connu  comme  un  des  restau- 
rateurs de  tableaux  les  plus  habiles  de  son 
époque.  Quant  à  ses  œuvres,  elles  ne  parais- 
sent pas  avoir  eu  de  succès.  =  Tableaux, 
Paris. 

Godefroy  (Marie-Eléonore).  E.  Fr.  1820 
Paris.  Portrait.  =  Elève  de  Gérard  et  d'Isa 
bey.= Portraits  des  enfants  du  duc  de  Rovigo 
et  de  la  reine  Hortense. 

Goderanus  (Frère).  *  Fin  du  xie  siècle 
Miniature.  =  Moine  de  l'abbaye  de  Stavelot 
où  il  exécuta,  avec  le  frère  Ernestus  (v.  ce 
nom),  les  miniatures  d'une  Bible,  en  1097. 

Goderis  ou  Goederï»  (Hans).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Marine.=Peintreà  Haarlem.Cité 
par  Schrevelius.  =  En  1779,  à  une  vente  à 
Amsterdam,  parut  une  de  ses  œuvres  :  une 
Marine  avec  quelques  navires. 

Godewyck  (Marguerite).  E.  H.  1627-1677. 
Dordrecht.  Portrait.  =  Une  des  femmes  les 
plus  savantes  de  son  siècle  ;  on  la  surnomma 
la  Perle  de  la  jeunesse  de  Dordrecht,  la  Fleur 
du  paradis  des  arts  et  des  sciences  et  une 
seconde  Anne  Schuurmans. 

Godinau  (Louis-Jacques).  E.  FI.  1811-1873. 
Eecloo.  Portrait,  genre.  =  Elève  de  Geirnaert 
et  de  P.  Delaroche.  =  L'aimable  vieillard. 
—  Intérieur  d'atelier  avec  plusieurs  portraits 
de  peintres  contemporains,  Courtrai. 

Godivière  (Robert).  E.  Fr.  + 1580.  Ren- 
nes. Histoire,  ornements.  =  Travailla  pour 
l'hôtel  de  ville  de  Rennes.  =  Artiste  distingué. 


Godoy  de  Carbajal  (Mathieu).  E.  Es. 

*  1660.  Histoire  (?).  =  Concourut  à  l'établisse- 
ment de  l'Académie  de  Séville,  en  1660  ;  il  en 
fut  deuxième  directeur,  en  1663. 

Godran  de  Dijon.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle. 
=  Cité  par  de  Marolles. 

Godwin  (James).  E.  An.  f  1876.  Histoire. 
=*■  Habile  illustrateur. 

Godyn  ou   Goddyn   (Abraham).   E.    FI. 

*  1690.  Anvers.  Histoire.  =  Inscrit  comme 
élève  dans  les  Liggeren  anversois,  en  1679- 
80,  et  comme  franc-maître  en  1711-12.  Visita 
l'Italie;  membre  de  la  société  des  Romanistes 
en  1716,  il  en  fut  consul  en  1723  avec  le  titre 
de  Peintre  du  cabinet  de  Sa  Majesté  Impé- 
riale et  catholique.  Entre  les  années  1684- 
1694,  il  s'occupa  à  Prague,  où  il  orna  de  ses 
peintures  le  château  Troja.  =  Il  fit  de  bons 
élèves  et  s'acquit  la  réputation  d'un  artiste 
de  mérite. 

Godyn  (Dionys),  E.  H.  *  xvne  siècle.  La 
Haye.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Jean  de 
Baan.  Séjourna  en  Italie  et  peignit,  à  Rome, 
des  tableaux  et  des  fresques. 

Goebouw  (Antoine).  V.  Goubau. 

Goedaard  (Jean).  E.  H.  1620  (?)-1668.  Mm- 
delbourg.  Oiseaux  et  insectes.  =  Il  peignit 
beaucoup  à  la  détrempe;  bon  naturaliste,  il 
publia  plusieurs  ouvrages  sur  la  matière. 

Goedeler  (Elie).  E.  Al.  1620-1693.  En  Au- 
triche. Histoire,  paysage.  =  Habita  Nurem- 
berg, Bayreuth  et  Hildbourghause. 

Goeimare  (Jean).  E.  FI.  *  XVIIe  siècle. 
Histoire,  paysage.  =  Détails  inconnus.  = 
Beaucoup  de  soin  ;  trop  de  sécheresse. 

Goeje  (Pierre  de).  E.  H.  1789.  Enkhuyzen. 
Paysage.  =  Elève  de  P.  J.  Van  Os. 

Goekindt  ou  Goetkïnt  (Pierre).  E.  FI. 
f  1583.  Anvers.  Paysage.  =  Peintre  amateur. 
Il  fut  le  premier  maître  de  Jean  Breughel  de 
Velours.  Il  fit  le  commerce  de  tableaux  et  on 
l'accuse  d'avoir  extorqué  aux  jeunes  artistes 
leurs  productions  en  les  payant  fort  mal.  Il 
avait  épousé  la  fille  d'Antoine  de  Palerme, 
peintre  et  marchand  de  tableaux,  auquel  on 
fait  le  même  reproche.  Son  fils  continua  le 
commerce  de  tableaux  et  son  petit-fils,  An- 
toine, transporta  ses  affaires  à  Paris  où  on 
traduisit  et  francisa  son  nom.  Il  y  devint 
Antoine  Bon-Enfant.  Il  revint  probablement 
mourir  à  Anvers,  car  sa  dette  mortuaire  est 
inscrite  dans  les  Liggeren  en  1643-44.  Trois 
Pierre  Goekindt  ou  Goetkint,  tous  trois  pein- 
tres, sont  inscrits  dans  la  corporation  anver- 
soise  de  Saint-Luc. 

Goelterus  (Antoine).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Reçu,  en  1605,  dans  la  gilde  de  Saint-Luc, 
à  La  Haye. 

Goemans  (J.).  E.  FI.  *  1845.  Genre. 
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Goerée  (Jean).  E.  H.  1670-1731.  MiDDEL- 
bourg.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Ooeres(C).  E.  H.  *  xviie  siècle.  Genre.  = 
Cité  par  Kramm. 

Goes  (Martin).  E.  FI.  1599.  Anvers.  Elève 
de  D.  Delmont;  s'établit  à  Tournai  où  il  est 
inscrit  dans  la  corporation  des  peintres,  en 
1626. 

Goes  ou  Goux  (Corneille  Van  der).  E.  FI. 

*  xve  siècle.  Histoire.  =  Peintre  à  Gand,  en 
1493-1498.  =  Peignit  pour  les  échevins  de 
Gand  un  Jugement  dernier  qui  fut  détruit 
par  les  iconoclastes  et  remplacé  plus  tard  par 
le  Jugement  dernier  commandé  à  Raphaël 
Coxcie;  exécuta  des  peintures  décoratives 
à  la  joyeuse  entrée  de  Philippe  le  Beau  et  de 
Jeanne  de  Castille. 

Goes  (Hughes  Van).  E.  FI.  *  xive  siècle.  = 
Franc-maître  de  la  corporation  de  Gand,  en 
1395. 

Goes  (Liévin  Van),  fils  de  Hughes.  E.  FI. 

*  xve  siècle.  =  Franc-maitre  de  la  corpora- 
tion des  peintres,  à  Gand,  en  1406,  juré  en 
1412. 

Goes  (Hugues  Van  der).  E.  FI.  f  1482. 
Gand.  Histoire,  portrait.  =  On  le  croit  fils 
du  précédent.  Elève  des  Van  Eyck.  Se  ren- 
dit en  Italie  où  il  fut  protégé  par  la  fa- 
mille de  Portinari,  de  Florence,  puis  vint 
habiter  Gand.  Reçu  dans  la  corporation  des 
peintres  de  cette  ville,  en  1465.  Juré,  puis 
doyen  de  1473  à  1475.  Il  travailla  beaucoup 
pour  la  commune  à  l'occasion  des  entrées, 
fêtes,  etc.,  des  souverains,  de  1465  à  1475. 
Van  der  Goes  se  retira,  en  1476,  au  couvent 
des  chanoines  réguliers  de  Rouge-Cloître,près 
de  Bruxelles,  où  il  mourut  et  où  on  lui  fit 
l'épitaphe  suivante  : 

Pictor  Hugo  Vander  Goes  humatus  hic  quiescit. 
Dolet  ars,  cum  similem  sibi  modo  nescit. 

Un  manuscrit  autographe  de  la  Chronique 
du  prieuré  de  Rouge-Cloître,  chronique  ap- 
partenant à  M.  le  chevalier  Camberlin,  de 
Bruxelles,  et  écrite,  vers  1500,  par  le  frère 
Gaspard  Ofhuis,  fait  connaître  que  Hugues 
Van  der  Goes  mourut  à  l'abbaye,  en  1482,  des 
suites  d'une  maladie  mentale.  Son  talent  lui 
avait  valu  beaucoup  de  privautés  de  la  part  du 
prieur  Thomas;  il  avait  reçu  les  visites  de 
plus  d'un  grand  seigneur,  même  de  l'archiduc 
Maximilien.  Cinq  ou  six  années  après  sa  pro- 
fession, donc  vers  1480-81,  il  fit  un  voyage  à 
Cologne,  accompagné  de  son  frère  utérin, 
Nicolas,  profès  et  donat  du  couvent,  et  de 
quelques  autres  compagnons.  C'est  à  son  re- 
tour, et  pendant  la  nuit,  qu'il  eut  la  première 
atteinte  de  folie.  Il  se  croyait  damné  et  vou- 
lait se  donner  la  mort  ;  de  retour  au  couvent, 
il  guérit  cependant  de  son  mal,  mais  ce  fut 


pour  mourir  peu  de  temps  après.  C'est  à 
M.  Wauters,  archiviste,  à  Bruxelles,  qu'on 
doit  la  traduction  du  passage  du  ms.  concer- 
nant notre  peintre.  Vasari  le  nomme  Hugo 
d'Anversa.  En  1480,  le  magistrat  de  Louvain 
Le  pria  de  venir  évaluer  la  somme  due  aux 
enfants  du  défunt  Thierry  Bouts,  du  chef  des 
travaux  exécutés  par  celui-ci  pour  la  ville.  Il 
remplit  cette  mission  de  façon  à  satisfaire 
toutes  les  parties.  =  Triptyque  :  Adoration 
des  bergers,  appelé  le  rétable  des  Portinari 
(église  San  ta-Marie-Nuova),Florence.— Vierge 
avec  l'Enfant,  sainte  Catherine  et  sainte 
Barbe,  ib.  (palais  Uflizi).  —  Vierge  et  enfant 
Jésus  (palais  Puccini),  Pistoie.  —  Saint  Jean 
Baptiste  dans  le  désert  (signé  :  Hugo  V.  d. 
Goes,  1472),  Munich.  —  Crucifiement  (cour 
d'appel),  Paris.  —  L'Annonciation,  Berlin.  — 
Christ  couronné  d'épines,  ib.—  Tète  de  Christ, 
ib.  —  Adam  et  Eve  (on  croit  que  ces  deux 
figures  sont  copiées  d'après  Adam  et  Eve  de 
Y  Agneau  mystique  des  Van  Eyck),  Vienne.  — 
Sentiment  sévère ,  exécution  plus  large  et 
plus  forte  que  gracieuse,  coloris  plein  de  vi- 
gueur, connaissances  peu  approfondies  dans 
le  clair-obscur.  Dessin  correct  et  savant,  ex- 
pression de  figures  souvent  vulgaire;  plus 
naturaliste  qu'idéaliste.  =  Ventes  :  V.  Ed- 
ward O.  (1877),  Mariage  mystique  de  sainte 
Catherine,  19,900  fr.  Le  catalogue  contient  la 
note  suivante  :  Ce  chef-d'oeuvre  dont  la  con- 
servation est  parfaite  a  été  peint  pendant  le 
séjour  de  Van  der  Goes  en  Italie  pour  la  cha- 
pelle des  marquis  Giustianini  où  il  était  resté 
jusqua  ce  jour. 

Goes  (Simon  Van  der).  E.  FI.  *  xvnc  siècle. 
=  Reçu  comme  élève  chez  Pierre  Ykens,  à 
Anvers,  en  1694. 

Goesin  (Pierre-François- Antoine  de).  E. 
FI.  1753-1831.  Gand.  Histoire,  portrait.  =  Pro- 
fesseur à  l'Académie  de  dessin  et  à  l'école  cen- 
trale, directeur  de  l'institut  royal  des  arts  et 
belles-lettres,  à  Gand.  Il  a  publié  quelques 
ouvrages  artistiques.  Quelques-uns  de  ses 
portraits  se  trouvent  à  Vienne. 

Goesteline  (Guillaume),  E.  FI.  *  1463. 
Bruxelles.  Histoire.  =  En  1463,  il  exposa,  à 
Gand,  en  l'église  de  Saint-Nicolas,  un  tableau 
d'autel  représentant  la  Nativité.  Ce  peintre 
demeurait  à  Grammont. 

Goetgebuer  (A.  L.).  E.  FI.  1805  RUFEL- 
monde.  Intérieurs  et  histoire.  =  Elève  de  G. 
Wappers.  Etabli  à  Anvers. 

Goetbing  ou  Gotling  (André).  *  xvne 
siècle.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Diane 
et  Actéon  (daté  de  1607),  Rotterdam. 

Goetz  (Godefroid-Bernard).  E.  Al.  1708- 
1780  (?).  Kloster-Welchrod  (Moravie).  His- 
toire. =  Etablit  à  Augsbourg  un  commerce 
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d'objets  relatifs  aux  beaux-arts,  et  mourut 
dans  cette  ville.  =  Peignit  également  à  fres- 
que. Graveur. 

Goeyers  (A.)-  E.  FI.  *  1862.  Malines.  His- 
toire. 

Goez  ou  Gôtz  (Joseph-François  baron  de). 
E.  Al.  1754-1815.  Hermanstadt.  Histoire,  por- 
trait. =  Peintre  et  dessinateur  distingué,  des- 
tiné d'abord  à  la  carrière  des  affaires  publi- 
ques qu'il  abandonna  pour  celle  des  arts. 
Travailla  à  Vienne,  à  Munich  et  mourut  à 
Ratisbonne.  On  connaît  de  lui  des  portraits, 
des  tableaux  d'histoire,  des  gouaches  et  des 
gravures.  =  Portrait  du  baron  de  Gleichen. 
—  Hamlet. 

Gof Vé  (Jean).  E.  FI.  *  xvir  siècle  (?).  Liège. 
Histoire,  genre.  =  Partit  jeune  pour  l'italie, 
s'établit  et  se  maria  à  Bassano.  Cité  par  Na- 
gler.  =  Etudia  beaucoup  les  œuvres  du  Bas- 
san. 

Gois  (Etienne  P.  A.).  E.  Fr.  1731-1823.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Jeaurat.  Plus  connu 
comme  sculpteur. 

Goldmann  (Otto).  E.  Al.  1840  Berlin. 
Paysage,  genre. 

Goifino  ou  Gïolfino  .(Nicolas),  dit  iVi- 
colo  Veronensis.  E.  I.  *  XVIe  siècle.  VÉ- 
RONE. Histoire.  =  Vasari  le  nomme  Ursino  ; 
il  réussit  mieux  dans  les  petits  tableaux  que 
dans  les  grands,  ce  qui  fait  croire  qu'il  fut 
élève  d'un  ancien  miniaturiste.  =  Vierge  glo- 
rieuse, Berlin.  =  Sécheresse  des  peintres  du 
XVe  siècle;  moins  d'expression  et  de  choix 
que  la  plupart  de  ses  contemporains;  cou- 
leurs peu  vives,  mais  agréables  et  harmo- 
nieuses. 

Golingh  (Jean).  E.  H.  *  xvir  siècle.  Haar- 
lem  (?).  =  Inscrit  sur  la  liste  de  Saint-Luc,  à 
Haarlem,  en  1659. 

Golling  (Léonard).  E.  Al.  1604-1667.  Nu- 
remberg. Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Goltschmidt  (Herman).  E.  Al.  1802-1866. 
Francfort-sur-le-Mein.  Histoire,  paysage. 
=  Offrande  à  Vénus.  =  Paysages  alpestres.  = 
S'occupa  d'astronomie. 

Goltz  (Hubert),  le  Vieux.  E.  H.  *  xv  siècle. 
Heynsbeeck  (?).  =  Etabli  à  Venloo.  Cité  par 
Van  Mander  comme  un  bon  peintre.  Son  frère, 
Siebrecht,  était  un  statuaire  de  talent.  Hu- 
bert eut  un  fils  et  deux  filles,  ces  dernières 
mariées  toutes  deux  à  des  peintres.  L'une 
d'elles,  nommée  Van  Wurtzburg,  du  nom  de 
son  mari,  donna  le  jour  au  célèbre  Hubert 
Goltz  ou  Goltzius,  qui  prit  le  nom  de  sa  mère 
sous  lequel  seul  il  est  connu.  Henri  Goltzius 
est  arrière  petit-fils  du  vieil  Hubert  par  son 
père  Jean  ;  il  est  donc  le  parent  d'Hubert,  le 
Jeune.  Le  lieu  originaire  de  cette  famille  est 
le  village  de  Heynsbeeck,  mais  on  n'est  pas 
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tout-à-fait  certain  que  le  vieux  Hubert  y 
soit  né. 

Goltz  ou  Goltzius  (Jean),  le  Vieux,  fils 
d'Hubert,  le  Vieux.  E.  H.  *  xvie  siècle.  = 
Peintre  d'assez  de  mérite.  Il  demeurait  à 
Weerdt  où  il  était  bourgmestre. 

Goltz  ou  Goltzius  (Jean),  le  Jeune,  fils 
de  Jean,  le  Vieux.  E.  H.  *  xvr  siècle.  =  Après 
la  mort  de  son  père,  il  s'adonna  à  la  peinture 
sur  verre  ;  il  alla  s'établir  au  village  de  Mul- 
bracht  où  naquit  son  fils  Henri. 

Goltz  ou  Goltzius  (Henri),  fils  de  Jean, 
le  Jeune.  E.  H.  1558-1616.  Mulbracht  (près  de 
Venloo).  Histoire,  portrait,  paysage  et  allé- 
gories. =  Elève  de  son  père,  il  commença 
dans  sa  jeunesse  à  peindre  sur  verre;  plus 
tard,  il  parcourut  toute  l'Italie;  visita  plu- 
sieurs fois  l'Allemagne  et  mourut  à  Haarlem 
où  il  passa  une  grande  partie  de  sa  vie.  Il 
avait  épousé  une  veuve  dont  le  fils,  le  gra- 
veur Jacques  Matham,  fut  redevable  de  sa 
célébrité  à  son  beau-père.  Balthazar  Gerbier, 
son  contemporain ,  annote  qu'il  mourut  le 
25  décembre  1617;  or,  comme  il  fut  enterré  le 
2  janvier  de  cette  même  année,  Gerbier,  par 
erreur,  écrivit  1617  pour  1616;  c'est  donc  le 
25  décembre  1616  que  mourut  ce  peintre.  = 
Portrait  de  femme,  Bruxelles.  —  Sujet  mytho- 
logique, Rotterdam.  =  Imagination  riche. 
Bon  coloris  et  pinceau  moelleux.  Excellent 
graveur.  =  Ventes  :  V.  Tonneman  (1754), 
Danaë  et  Jupiter  en  pluie  d'or,  300  fl.  — 
V.  Braamkamp  (1771)',  Jupiter  et  Danaë \ 
410  fl. 
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Goltz  ou  Goltzius  (Hubert),  le  Jeune, 
petit-fils,  par  sa  mère,  d'Hubert  le  Vieux. 
E.  H.  1526-1583.  Wurtzbourg.  Histoire,  por- 
trait. =  Le  père  d'Hubert,  Roger,  natif  de 
Wurtzbourg  et  appelé  par  Van  Mander  Roger 
van  Weertzburg  du  lieu  de  sa  naissance,  était 
artiste  également.  Il  vint  à  Venloo,  y  épousa 
une  fille  du  vieil  Hubert  Goltz  et  retourna 
avec  sa  femme  à  Wurtzbourg  où  naquit  son 
fils  Hubert;  mais  en  1530,  il  était  de  nouveau 
établi  à  Venloo  où  il  travailla  pour  la  ville 
pendant  34  années,  peignant  des  armoiries, 
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des  décorations  do  fêtes,  des  figures  d'apôtres, 
etc.  Hubert  le  jeune  quitta  Venloo  de  bonne 
heure  et  se  rendit  à  Liège  où  il  devint  élève 
de  Lambert  Lombard.  Il  prit  le  nom  de  iamille 
de  sa  mère,  nom  qu'il  donne  même  à  son 
père  lorsqu'il  le  cite  dans  un  de  ses  ouvrages 
En  1546,  Hubert  alla  demeurer  à  Anvers  où  il 
acheta  une  maison,  en  1550.  Sa  femme  se 
nommait  Elisabeth  Verhulst,  originaire  de 
Malines;  elle  était  la  sœur  de  la  seconde 
femme  de  Pierre  Coucke,  d'Alost,  Marie  Bes 
semers  ou  Mayke  Verhulst  (v.  ce  nom).  En 
1556,  Hubert  visita  les  principales  villes  du 
nord  de  la  France  et  des  Pays-Bas  et,  en  1557, 
il  publia  à  Anvers  son  premier  ouvrage  d'ar 
ehéologie,  en  quatre  langues.  C'est  alors  qu'un 
de  ses  futurs  Mécènes,  Marc  Laurin,  l'engagea 
à  venir  habiter  Bruges,  et  prit  avec  lui  des 
engagements  qui  déterminèrent  le  peintre. 
Son  changement  de  résidence  eut  lieu  en  1558. 
La  même  année  Goltzius  visita  l'Allemagne, 
l'Italie  et  la  France.  Revenu  à  Bruges  il  y 
imprima  ses  ouvrages  historiques  et  numis 
matiques  dans  sa  propre  imprimerie  ;  ses 
divers  travaux  ont  été  publiée  en  1563,  1567, 
1575,  1576,  1579.  Il  dédia  un  de  ses  livres  au 
Sénat  romain;  en  1567,  celui-ci  le  remercia 
en  lui  envoyant  des  lettres  patentes  de  noble 
citoyen  romain.  Des  sept  enfants  du  peintre  et 
de  sa  première  femme,  six  (quatre  fils  et  deux 
filles)  lui  vinrent  en  aide  pour  la  publication 
de  ses  œuvres.  A  partir  de  1580,  la  fortune, 
en  frappant  ses  protecteurs,  l'atteignit  lui- 
même.  En  1581,  croit-on,  il  se  remaria  malgré 
ses  enfants  et  ses  amis,  avec  la  veuve  de 
l'antiquaire  Martin  Desmet.  Ce  mariage  ne 
fut  pas  heureux.  Mort  à  Bruges.  Historien  et 
peintre  de  Philippe  II  auquel  il  dédia  un  de 
ses  ouvrages.  Ami  d'Antoine  Moro.  =  Le 
jugement  de  Midas  (le  paysage  est  de  Luc  Gas- 
sel,  Dresde.  =  Beaucoup  de  soin.  Ses  œuvres 
de  peinture  sont  très  rares.  Numismate,  his- 
torien et  archéologue,  les  divers  ouvrages 
latins  qu'il  publia  lui  ont  valu  une  juste  célé- 
brité. Van  Mander,  l'ami  intime  d'Henri  Golt- 
zius, tenait  de  lui  les  renseignements  exacts 
et  précis  qu'il  a  donnés  sur  sa  famille.  M.  Ja- 
mes Weale,  dans  un  travail  spécial  sur  les 
Goltz  {Le  Beffroi,  T.  III)  a  élucidé  et  complété 
certaines  circonstances  de  la  vie  de  ces  ar- 
tistes. 

Goltzioff(Charles-G.).  E.  Al.  f  1866.  Pay- 
sage. =  Mort  à  Naples. 

Gomez  (Gonçalo).  E.  Es.  *  1489.  =  Peintre 
du  roi  dom  Emmanuel. 

Gomez  (Diego  ou  Jacques).  E.  Es.  *  1489.= 
Elève  et  apprenti  de  Gonçalo  Gomez. 

Gomez  (Hyacinthe).E.Es.  1746-1812.  Saint- 
Ildephonse.  Histoire.  =  Elève  de  Bayeu  et 
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peintre  du  roi. 
Esprit,  Madrid. 

Gomez  (Jean).  E.  Es.  f  1597.  Histoire.  = 
Nommé  peintre  de  Philippe  II,  et  employé 
par  ce  prince  aux  travaux  de  l'Escurial.  = 
Méditation  de  saint  Jérôme,  Paris.  =  Style 
doux  et  assez  élevé. 

Gomez  (Lucien),  frère  de  Vincent  (?).  E.  Es. 
*  1662.  Histoire.  =  Elève  d'H.-J.  Espinosa; 
résidait  à  Valence.  =  Coloris  satisfaisant. 

Gomez  (Vincent-Salvador),  frère  (?)  de 
Lucien.  E.  Es.  *  xvne  siècle.  Valence.  His- 
toire, paysage,  etc.  =  Elève  d'H.-J.  Espinosa: 
directeur  de  l'Académie  de  Valence,  en  1670. 
=  Pinceau  libre  et  facile;  coloris  agréable; 
réussit  surtout  dans  le  paysage,  les  perspec- 
tives et  les  animaux. 

Gomez  (Martin).  E.  Es.  *  1550.  Cuenca. 
Histoire.  =  Employé  par  Philippe  II  aux 
travaux  de  l'Escurial.  On  le  croit  frère  de 
Jean  Gomez. 

Gomez  (Sébastien).  E.  Es.  *  xvne  siècle. 
Grenade.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Cano.  = 
Peintre  médiocre, 

Gomez  (Sébastien),  dit  le  mulâtre  de 
Muriilo.  E.  Es.  f  1678.  Grenade,  Histoire, 
portrait.  =  Par  une  singulière  coïncidence, 
Murillo  eut,  comme  Velasquez,  son  esclave 
mulâtre  qui  devint  peintre  ;  cet  élève  distin- 
gué,qui  fit  honneur  à  son  maître,est  Sébastien 
Gomez.  Il  mourut  à  Séville.  =  Saint  Jé- 
rôme étudiant  l'hébreu  dans  le  désert  de  la 
Chalcide,  Paris.  =  Bonne  couleur  ;  pâte  vi- 
goureuse; dessin  assez  exact. 

Gomez  de  la  Valencia  (Philippe). 
E.  Es.  1634-1694.  Grenade.  Histoire.  =  Elève 
de  M.-J.  Cieza.  =  Imita  Alonzo  Cano;  bonne 
composition  et  bonne  expression. 

Gomez  de  Valencia  (François),  fils  de 
Philippe.  E.  Es.  *  xvme  siècle.  Grenade.  His- 
toire. =  Elève  de  son  père;  passa  en  Amé- 
rique et  mourut  au  Mexique,  vers  1750.  = 
Saint  Jérôme  en  prière.  Paris.  =  Coloris  frais 
et  agréable  ;  exécution  facile. 

Gomieu  (Charles).  E.  Fr.  1808-1876.  Vil- 
lers-lez-Nancy.  Histoire,  portrait  en  minia- 
ture. =  Elève  de  Hersent.  =  Le  jeune  Clovis 
trouvé  par  un  pêcheur. 

Gomien  (Paul).  E.  Fr.  1799.  Nancy.  Mi- 
niature et  aquarelle.  =  Elève  de  Mansion. 

Gonçalo  (Eannes).  E.  Es.  *  1450.  =  Il  n'est 
question  de  lui  que  dans  un  diplôme  donné  à 
Vasco  l'enlumineur. 

Gondelaeh  (Mathieu).  E.  Al.  f  1653.  Cas- 
sel.  Histoire,  portrait. =Travail lait  à  Prague, 
à  la  cour  de  l'empereur  Rodolphe  II.  Mort  à 
Augsbourg.  =  Le  mariage  de  sainte  Cathe- 
rine; on  y  trouve  le  portrait  du  saint  empe- 
reur Mathias  et  celui  de  sa  femme,  l'impéra- 
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trice  Anne  (signé.:  M.  Gondelach,  F.  1614), 
Vienne. 

Gondon  (Balthazar).  E.  Fr.  *  1500.  Troyes. 
=  Peintre  verrier  de  grand  mérite  qui  exé- 
cuta à  la  cathédrale  de  Troyes  la  belle  ver- 
rière dite  :  de  l'avocat. 

Goniau  (Pierre).  E.  Fr.  *  1380.  Cambrai.= 
Peintre  verrier  renommé. 

Gonne  (Christian  Fr.).  E.  Al.  1813.  Dresde. 
Histoire,  genre. 

Gonneau  de  la  Brouce  (  Michel  ). 
E.  Fr.  *  xve  siècle.  Miniature.  =  Il  exécuta 
plusieurs  beaux  manuscrits  entre  autres  le 
Roman  de  Tristan  et  celui  des  Marques  de 
Rome.  =  Il  travailla  en  1453, 1466  et  1470. 

Gontier  (Linard).  E.  Fr.  *  1596.  Peintre 
verrier.  =  La  ville  de  Troyes  lui  doit  des 
travaux  remarquables  comme  tableaux  et 
comme  verrières. 

Gonz  (Gustave).  E.  Al.  1832.  Tubingue. 
Paysage.  =  Vue  d'Aricia. 

Gonzales  (Barthélémy).  E.  Es.  1564-1627. 
Valladolid.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
P.  Caxes;  protégé  par  le  roi  Philippe  III,  pour 
lequel  il  voyagea  en  Espagne  et  qui  le  nomma 
son  peintre,  en  1617.  =  Dessin  correct;  colo- 
ris agréable  ;  composition  simple  et  bien 
ordonnée;  accessoires  parfaitement  traités; 
beaux  portraits.  =  Ventes  :  V.  Salamanca 
(1867)  Portrait  de  Marguerite  d'Autriche, 
2,100  fr. 

Gonzales  (Christophe).  E.  Es.  *  1590.  His- 
toire. =  Vivait  à  Madrid. 

Gonzales  (Ferran).  E.  Es.  f  1399.  =  Dé- 
tails inconnus.  Graveur  sur  bois. 

Gonzales  (Ruiz-Antoine).  E.  Es.  f  1785. 
Histoire.  =  Elève  de  Michel  Houasse,  à  Ma- 
drid; visita  Paris,  puis  Rome;  resta  plusieurs 
années  en  Italie;  directeur  de  l'Académie  de 
Saint-Fernand,  peintre  du  roi,  en  1757,  et  di- 
recteur général  de  l'Académie  en  1759,  sous  le 
roi  Charles  III.  Membre  de  plusieurs  sociétés 
savantes  d'Europe. =Coloris  peu  harmonieux, 
dessin  souvent  incorrect,  style  maniéré. 

Gonzales-Becerril  (Jean).  E.  Es.  *  1498. 
Histoire.  =  Elève  et  beau-fils  de  P.  Berru- 
guete. 

Gonzales  <le  Gedillo  (don  Ant.).  E.  Es. 
*  xviie  siècle.  Tolède.  Genre.  =  Elève  de  Rizi, 
à  Madrid;  séjourna  à  Rome  et  revint  mourir 
en  Espagne.  =  Dessin  pur  et  facile. 

Gonzales  de  la  Vega  (le  licencié  Jac- 
ques). E.  Es.  1622-1697.  Madrid.  Histoire.  = 
Elève  de  Fr.  Rizi;  entra  dans  les  ordres 
et  vécut  saintement.  =  Manque  total  d'é- 
nergie. 

Gonzales  f  1805.  Architecture.  Vues.  = 
Travailla  à  Bordeaux  aux  décorations  de  la 
chapelle  et  de  l'escalier  de  la  Bourse;  ces 


peintures  sont  détruites.  Mort  à  Bordeaux. 
=  Ruines  d'une  cathédrale  gothique  (goua- 
che), Bordeaux. 

Gooeh  (T.).  E.  An.  *  1783.  Animaux.  = 
Excella  dans  les  portraits  de  chiens. 

Good  (T.-S.).  E.  An.  *  xrxe  siècle.  Genre.  = 
La  lecture  du  journal,  Londres. 

Goodall  (Frédéric).  E.  An.  1822,  Londres. 
Genre.  =  Membre  de  l'Académie  royale.  = 
Jour  de  fête  au  village,  Londres.  —  Le  jeune 
soldat,  ib. 

Gool  (Jean  Van).  E.  H.  1690  ou  1691-1765. 
La  Haye.  Paysage  et  animaux.  =  Elève  de  M. 
Terwesten  et  de  S.  Vander  Does.  Visita  deux 
fois  l'Angleterre,  et  fut  plusieurs  fois  régent 
de  l'école  de  dessin.  Auteur  d'une  vie  des 
peintres  qui  fait  suite  à  celle  d'Houbraken.  = 
On  sent  dans  ses  tableaux  la  décadence  de 
l'art.  =  Ventes  :  V.  Van  Haansbergen  (1755), 
Paysage  et  animaux,  26 il.  -- V.  Snyers  (1758), 
deux  paysages,  163  fl.  —  V.  Noorthwick  (1859) 
Le  départ  du  conscrit,  16,380  fr. 

Goor  (Van).  E.  H.  f  1694  (?).  Portrait.  = 
Elève  de  Gérard  Rademaker  pour  la  perspec- 
tive; il  lui  enseigna  à  son  tour  la  peinture. 
Etabli  à  Amsterdam. 

Goovaerts  ou  Govaerts  (Henri).  E.  Fl. 
1669-1720.  Malines.  Histoire.  =  S'établit  à 
Anvers.  Partit  pour  l'Allemagne  vers  1689; 
visita  Francfort,  séjourna  trois  ans  à  Prague 
et  presque-  autant  à  Vienne  ;  voyagea  en  Hon- 
grie et  en  Esclavonie.  Revint  à  Anvers  après 
une  absence  de  près  de  dix  ans;  reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  en  1699.  =  Le  jeune  Ser- 
ment de  l'arbalète  inaugurant  le  portrait  de 
Jean-Charles  de  Cordes ,  son  chef-homme , 
Anvers.  (Paysage  de  Corn.  Huysmans,  archi- 
tecture de  Verstraeten). 

Gorbitz  (Jean).  E.  Fr.  1782-1853.  Bergen 
(Norwège).  Genre  et  portrait.=Elôve  de  Gros. 
=  Vue  du  musée  du  Luxembourg. 

Gordon  (John  W-).  E.  An.  1790-1864.  EDIM- 
BOURG. Portrait.  =  Un  des  peintres  renom- 
més de  l'école  anglaise. 

Gori  (Alexandre).  E.  I.  *  xvn*  siècle.  Nature 
morte.  —  Détails  inconnus.  =  Travaillait  en 
grandes  dimensions  ;  beaucoup  de  fini  dans 
le  plumage  des  oiseaux;  effet  bien  compris 
dans  les  plans  ;  paysage  traité  vigoureuse- 
ment. Ses  toiles  ont  tourné  au  noir. 

Gori  (Ange).  E.  I.  *  1650.  Florence.  His- 
toire, fleurs,  fruits  et  perspective.  =  Elève  de 
J.  Chiavistelli.  Réussit  dans  les  tableaux  de 
genre.  =  Fresques,  Rome. 

Gorineheni  ou  Goringhem  (Arthur 
Van).  E.  Fl.  *  xve  siècle.  =  Travailla,  en  1468, 
aux  entremets  de  Bruges. 

Goi-iz  (Christian).  E.  Al.  *  1679.  Vienne. 
Vues. 
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Goro.  E.  I.  1434.  Histoire.  —  Peintre  sur 
verre. 

Gortzius  (Gualdorp).  V.  Geldorp. 

Gorze  (Jean  de).  E.  Fr.  *  1550.  En  Lor- 
raine. =  Résidait  à  Nancy;  peintre  de  Ma- 
dame et  de  Monseigneur  le  duc  de  Lorraine. 
Peignit  le  cabinet  de  la  duchesse  douairière. 

Gossacrt  (Jean),  dit  Oe  Mobusc  ou  De 
Maubeuge.  E.  FI.  1470  (?).  Maubeuge.  His- 
toire, portrait.  =  En  1503,  se  trouve  inscrit, 
comme  franc-maitre  de  St-Luc,  à  Anvers,  un 
JennynVan  Henegouwe{Jea,n  du  Hainaut),qui 
pourrait  être  Jean  de  Mabuse  et  qui,  en  1505 
et  en  1507,  reçoit  des  élèves  dans  son  atelier. 
Mais  si  cette  supposition  émise  parles  auteurs 
des  Liggeren  était  vraie,  que  deviendrait  son 
séjour  en  Italie  de  1503  à  1513?  On  croit  que 
les  divers  voyages  de  Mabuse  ont  commencé 
par  une  excursion  en  Angleterre  où  l'on 
voit  le  plus  ancien  de  ses  tableaux  connus, 
daté  de  1495  et  représentant  les  enfants  du 
roi  Henri  VII.  Jean  Gossaert  accompagna  en 
Italie  Philippe  de  Bourgogne,  abbé  des  Pré- 
montrés  de  Middelbourg,  et  resta  près  ; 
dix  ans  dans  ce  pays  (1503-1513).  Séjourna  à 
Utrecht,  puis  à  Middelbourg  où  l'on  conserva 
longtemps  un  de  ses  meilleurs  tableaux, 
une  Descente  de  croix,  qui  lui  avait  été 
commandée  par  son  premier  protecteur, 
pour  le  couvent  de  Middelbourg;  il  y  avait 
travaillé  pendant  quinze  ans  ;  elle  fut  dé- 
truite par  la  foudre  en  1568.  On  croit  aussi 
qu'il  séjourna  à  Louvain  et  qu'il  y  donna  des 
leçons  à  Henri  Vander  Heyden,  plus  tard  le 
mari  de  sa  fille  Gertrude.  Mabuse  fut  aussi 
protégé  par  Christiern  de  Danemark.  Plus 
tard,  il  accepta  pour  Mécène  Adolphe  de  Bour- 
gogne, seigneur  de  Beveren.  Il  mourut  à  An- 
vers, assure-t-on,  mais  non  en  1532,  comme  on 
l'avait  affirmé  jusqu'à  présent.  M.  Van  Even, 
l'historien  de  l'école  artistique  de  Louvain,  a 
trouvé  plusieurs  actes  qui  prouvent,  entre 
autres,  que  vers  1536  Mabuse  perdit  sa  femme, 
Marguerite  Smoeleners,  dont  il  avait  eu  deux 
enfants,  Gertrude  devenue,  comme  nous 
l'avons  dit,  la  femme  de  son  élève,  Henri 
Vander  Heyden,  et  Pierre  dont  celui-ci  fut  un 
des  tuteurs.  En  1541,  Mabuse  avait  cessé  de 
vivre,  puisque  ses  enfants  partagèrent  direc- 
tement les  biens  délaissés  à  Maubeuge  par 
les  parents  du  grand  peintre.  Du  même 
coup  est  infirmée  la  da  b  sa  mort  ac- 
ceptée jusqu'ici  et  sont  détruites  les  alléga- 
tions prétendant  que  Mabuse  avait  lutté 
contre  la  misère  une  partie  de  sa  vie  et  était 
tombé  à  la  fin  dans  le  dénuement  le  plus 
complet.  =  Le  Christ  chez  Simon  le  Pharisien, 
Bruxelles.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  ib. 
—Les  enfants  de  Henri  VII,  Londres.  —  Adam 


et  Eve,  ib.  —  Portrait  d'homme  habillé  de 
noir,  ib.  —  Ecce  homo,  Anvers.  —  Les  Quatre 
Marie  revenant  du  tombeau  de  J.-C,  ib.  — 
Les  juges  intègres,  ib.  —  Portrait  de  femme, 
ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  ib.  —  Por- 
trait de  Marguerite  d'Autriche,  ib.  —  Vierge 
avec  l'Enfant  Jésus,  Madrid  (chef-d'œuvre). 
L'histoire  de  ce  tableau  est  assez  curieuse. 
La  ville  de  Louvain  ayant  obtenu  en  1588,  une 
grande  faveur  du  roi  d'Espagne,acquit  au  prix 
de  350  florins  cette  précieuse  toile  des  moines 
Augustins  dont  elle  ornait  le  couvent  et  l'of- 
frit au  monarque  en  signe  de  reconnaissance. 
Elle  lui  fut  remise  au  commencement  de  1589, 
fut  appréciée  à  sa  valeur  et  immédiatement 
placée  dans  la  galerie  de  l'Escurial.  —  Christ 
en  croix,  Berlin  (attribué  à  Liévin  de  Witte 
par  le  Dr  Waagen).  —  La  Vierge  et  l'Enfant 
aux  cerises,  ib.  —  Sommeil  de  Noë,  ib.  —  Adam 
et  Eve,  ib.  —  Neptune  et  Amphitrite  (signé  : 
Joannes  Malbodius  pingebat,  1516),  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  à  la  pomme,  ib.  —  Jeune 
fille  tenant  une  balance,  ib.  —  Portrait  de 
Jean  Carondelet,  Paris.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant Jésus, ib.  —  Adoration  des  Mages,  Dresde. 
—  Saint  Luc  peignant  la  Vierge,  triptyque, 
Prague  (cathédrale  ;  chef-d'œuvre).  —  Adora- 
tion des  Mages,  Bâle  (œuvre  capitale).  —  Ado- 
ration des  Mages,  (chef-d'œuvre  signé  Jennin 
Gossaert)  au  château  de  Hoevard  (appar- 
tenant à  lord  Carlisle)  =  Coloris  agréable, 
beaucoup  de  fini,  mais  un  peu  de  raideur; 
pinceau  vigoureux;  parfois  de  la  froideur 
dans  le  sentiment  religieux.  =  Ventes.  V. 
Lobe  (1812),  Jeune  femme  venant  d'écrire  une 
lettre,  321  fr.  —  V.  Guillaume  II  (1850),  Des- 
cente de  croix,  2250  fl. —  Même  V.  Saint  Jean- 
Baptiste  ;  Saint  Pierre,  4,350  fl.  —  V. 
Weyer  (1862),  Christ  en  croix,  4,125  fr.  —  V. 
Neven  (1879),  Vierge  et  Enfant  Jésus,  1312  fr. 
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Gosse  (Nicolas-Louis-François).  E.  Fr.  1787- 
1878.  Paris.  Histoire  et  décorations.  =  Elève 
de  Vincent.  =  Saint  Vincent  de  Paul  conver- 
tissant son  maître.  —  Entrevue  de  Napoléon 
et  d'Alexandre  à  Erfurt,  Versailles. 

Gosselin  (Célestine).  E.  Fl.  *  1845.  Fleurs, 
fruits. 

Gossuin  (Jean).  E.  Fr.  '  xvc  siècle.  Douai. 
=  Il  fut  un  des  premiers  maîtres  de  Belle- 
gambe  ;  il  était  cité  pour  son  talent  de  com- 
positeur, la  correction  de  son  dessin  et  la 
science  de  sa  perspective. 

Gossuin  de  Vienglise.  E.  Fr.  *  1453. 
Lille.  =  Peintre  verrier  qui,  en  1453,  fit  pour 
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le  duc  de  Bourgogne  douze  verrières  considé- 
rées alors  comme  des  chefs-d'œuvre. 

Gosswyn  ou  Gosswin  (Gérard).  E.  FI. 
1610-1685.  Liège.  Fleurs,  fruits —Visita  l'Italie. 
Appelé  à  la  cour  de  Louis  XIII  comme  institu- 
teur du  Dauphin  (Louis  XIV).  Reçu  à  l'Acadé- 
mie de  Paris,  en  1648,  époque  de  sa  fondation. 
Il  revint  à  Liège,  où  il  se  lia  d'amitié  avec 
Berth.  Flemalle  et  G.  Douffet.  Ils  peignirent 
des  tableaux  à  trois.  Gosswyn  ne  se  maria 
qu'à  l'âge  de  60  ans. 

Goti  (Maurelio).  E.  I.  *  xvnr3  siècle.  Fer- 
rare.  Architecture  et  ornements.  =  Elève 
d'A.-F.  Ferrari.  =  Sa  manière  se  rapproche 
de  celle  de  J.  Facchinetti. 

Goi  thardt  (Joseph).  E.  Al.  1801.  Trêves. 
Histoire,  genre,  perspective.  =  Elève  de 
Wach.  =  L'Atelier  de  Wach.  —  L'Apôtre  saint 
Pierre,  Potsdam. 

Gotti  (Barthélémy).  E.  I.  *  xvie  siècle.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Rodolphe  Ghir- 
landaio.  Quitta  son  pays  et  se  rendit  à  la 
cour  de  France  où  le  roi  François  Ier  l'avait 
appelé. 

Gotti  (Vincent).  E.  I.  f  1636.  Bologne.  His- 
toire. =  Elève  des  Carrache  ;  vécut  à  Reggio 
et  dans  le  royaume  de  Naples. 

Gotting  (J.-Pierre).  E.  Al.  1795.  Aix-la- 
Chapelle.  Histoire.  =  Saint  Pierre  marchant 
sur  les  flots.  =  Sculpteur. 

Gottlob  (Ernest).  E.  Al.  *  1775.  Portrait 
au  pastel.  =  Vivait  encore,  à  Leipzig,  en  1789. 
Graveur. 

Gotzel  (Joséphine  Sépollna,  Mme).  E.  Fr. 
*  1843.  Milan. 

Gotzenberger  (Jacques).  E.  Al.  1802  (?). 
Heidelberg.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Cor- 
nélius. =  Les  quatre  facultés  (fresques).  Man- 
heim.  —  La  magicienne. 

Goubaie  (A.).  =  Cité  par  Kramm  sous  ce 
nom;  il  n'est  autre  qu'Antoine  Goubau. 

Goubau  (Antoine).  E.  FI  1616-1698.  An- 
vers. Histoire,  genre,  vues  de  ville,  mar- 
chés, etc.  =  Elève  d'un  certain  Jean  de  Farius, 
resté  obscur  dans  l'histoire  de  l'art;  reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1636- 
37.  Visita  l'Italie.  En  1668,  Nicolas  de  Largil- 
lière,  le  célèbre  peintre  français,  fut  reçu 
dans  son  atelier  en  qualité  d'élève  =  L'étude 
des  arts  à  Rome,  Anvers  (signé  et  daté  de 
1662).  —  Place  Navona  à  Rome,  scène  de  mar- 
ché, grand  nombre  de  figures,  ib.  —  La  Cône, 
ib.  (sur  marbre,  église  Saint-Jacques).  —  Pay- 
sans près  d'une  étable,  Florence.  =  Dessina- 
teur correct,  excellent  coloriste.  Il  a  peint 
quelques  tableaux  dans  le  genre  de  Van  Osta- 
de,  mais  s'attacha  surtout  à  imiter  le  goût  de 
Jean  Asselyn  ;  bonne  composition,  clair-obscur 
savant,  touche  habile.  Excella  à  peindre  les 


tapisseries.  =  Ventes  :  V.  Vervoort  (1746), 
Marché  italien,  85  fl.  —  V.  Platteborse  (1774), 
Adoration  des  bergers,  70  fl. 

Goubau  (Franc.).  E.  Fl.  1622-1678  ou  1679. 
Anvers.  Histoire,  portrait.  =  Sa  manière  le 
fait  croire  élève  de  G.  Zegers  ;  reçu,  en  1649- 
1650,  franc-maître  de  Saint-Luc.  =  Le  Sauveur 
mort  près  de  son  tombeau,  église  St-Jacques, 
Anvers  (signé  et  daté).  —  Portrait,  ib.  —  Ado- 
ration du  Saint-Sacrement,  ib.  (Musée). 

Goubaud.  E.  Fr.  *  xrxe  siècle.  Histoire.  = 
Napoléon  proclamé  roi  d'Italie,  Versailles. 

Goubert.  E.  Fr.  *  1834.  Valognes.  His- 
toire, portrait,  nature  morte. 

Gouclaer  (Jean  de).  E.  H.  *  xve  siècle.  = 
Peintre  sur  verre.  Sa  signature,  avec  le  mil- 
lésime de  1456,  se  trouvait  sur  un  vitrail  à  Vere . 

Gouda  (Corneille  Van).  E.  H.  1510-1550  (?). 
Gouda.  Histoire,  portrait.  =  Un  des  meilleurs 
élèves  de  M.  Heemskerk,  qui  le  chérissait 
beaucoup.  =  Imita  la  manière  de  son  maître. 

Goude  (Damien  Vander).  E.  Fl.  *  xvie  siè- 
cle. Histoire.  =  Elève  de  F.  Floris.  Il  devint 
archer  de  Philippe  II. 

Goudesmet  (Nicolas  de).  E.  Fl.  *  xve  siè- 
cle. =  Travailla  aux  entremets  de  Bruges,  en 
1468.  Son  nom  estropié  était  sans  doute  Goud- 
smit. 

Goudet.  E.  Fr.  *  1553.  Paris.  Fleurs.  = 
Cité  par  le  naturaliste  Belon  comme  un  artiste 
de  grand  mérite. 

Goudt  (Henri,  comte  de).  E.  H.  1589-1630  (?). 
Utrecht.  Histoire,  genre. =Plus  connu  comme 
graveur 

G  oui  ii  (Alexis-Louis-Charles-Arthur).  E. 
Fr.  *  1825.  New-York  (Etats-Unis).  Portrait. 
=  Elève  de  Girodet  et  de  Regnault. 

Goulade  (Thomas).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
Histoire,  portrait.  =  Beau-frère  d'Eust.  Le- 
sueur,  qu'il  aida  dans  ses  travaux  à  la  Char- 
treuse de  Paris. 

Gouidsiuith  (H. ).E.  An.  1787-1863. Paysage. 

Gounet  Chanuel.  E.  Fr.  1575.  Histoire, 
portrait.  =  Vivait  à  Avignon.  Artiste  de  mé- 
rite. 

Goupil  (Léon-Lucien),  frère  de  Jules.  E. 
Fr.  1834.  Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  des 
Scheffer.  =  Anne  de  Boleyn,  Rouen.  =  Gra- 
veur. 

Goupil  (Jules),  frère  de  Léon.  E.  Fr.  1839. 
Paris.  Genre,  portrait.  =  Elève  d'Henri  Schef- 
fer. =  L'aumône.  —  Visite  de  condoléance. 

Gourdeiie  (Pierre).  E.  Fr.  *  1585.  Paris. 
Portrait,  oiseaux.  =  Peintre  de  Henri  III.  Le 
naturaliste  Belon  l'employa  pour  la  gravure 
des  oiseaux  dans  son  ouvrage  :  Histoire  de  la 
nature;  il  l'appelle  peintre  ingénieux. 

Gourdet.  E.  Fr.  *  1842.  Intérieurs. 

Goureau  (Charles).  E.  Fr.  1797.  Paris. 
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Paysage,  intérieurs.  =  Elève  de  Couder  et  de 
Desmoulins.  =  Vue  de  l'église  abbatiale  de 
Jumiége.  —  Le  monastère  de  Vezelay  en  Bour- 
gogne. 

Gourlier  (Paul).  E.  Fr.  f  1869.  Paris.  = 
Elève  de  Corot. 

Gourmont  (Jean  de).  E.  Fr.  *  1557.  His- 
toire, architecture.  =  Détails  inconnus.  =  La 
Nativité,  Paris.  =  Perspective  savante  et  soi- 
gnée; nombreux  détails  d'architecture.  Gra- 
veur. 

Gousse  (Thomas).  E.  Fr.  1627-1658.  His- 
toire. =  Frère  de  la  femme  du  célèbre  Eustache 
Le  Sueur.  Il  aida  celui-ci  dans  ses  travaux. 
Quelques  biographes  disent  qu'il  fit  quelques 
uns  des  tableaux  attribués  à  Le  Sueur  et  que 
celui-ci  a  seulement  retouchés. 

Goutero  (Antoine).  E.  H.  *  1602.  =  Flo- 
rissait  à  Amsterdam. 

Govaert  d'Anvers.  V.  de  Muelenere. 

Govaerts  (A.  C).  E  FI.  f  1855.  Genre,  etc. 
=  Vivandière  dans  un  camp,  Haarlem.  — 
Vue  du  port  d'Anvers. 

Govaerts  (A.).  E.  H.  *  1595.  Paysage  avec 
animaux  et  figures.  =  Elève  de  Gerrit  Pie- 
terzen;  Van  Mander  en  parle  comme  d'un 
peintre  d'un  talent  spirituel.  Descamps  le 
nomme,  par  erreur,  Gouvarts.  On  cite  un 
Govaarts  qui  peignait  dans  la  manière  de 
Breughel  et  un  Govert  qui,  selon  Bryan- 
Stanley,  florissait  à  Amsterdam.  Tous  deux, 
nous  parait-il,  ne  font  qu'un  avec  Govaerts, 
l'élève  de  Pieterzen.  —  Forêt  de  chênes,  La 
Haye  (signé  :  Govaerts  .1.6.  12). 

Govertz  (Théodore).  E.  H.  *  xvir  siècle. 
Portrait.  =  Exerçait  son  art  à  Utrecht,  et 
fut  le  maître  de  H.  Verschuuring  et  de  D. 
Camphuysen. 

Gouie  (Jacques-Pierre).  E.  FI.  *  xvir  siè- 
cle. Histoire.  =  Les  biographes  ne  mention- 
nent pas  ce  peintre,  dont  le  nom  se  trouve 
consigné  dans  les  catalogues  espagnols.  11  est 
inscrit,  à  Anvers,  en  1632-33,  sous  le  nom  de 
Jacomo  Pedro  Gouwi,  comme  élève  d'un  Paul 
Van  Overbeeck,  et,  en  1636-37,  comme  franc- 
maître  de  Saint-Luc.  =  Hippomône  et  Ata- 
lante,  Madrid.  —  La  bataille  des  géants,  ib.  = 
Le  style  de  cet  artiste  appartient  entière- 
ment à  l'école  de  Rubens,  dont  il  pourrait 
avoir  été  l'élève. 

Goya  y  Lucientès  (François).  E.  Es. 
1746-1828.  Fuendetodes  (Aragon).  Portrait, 
genre,  caricatures  et  histoire.  =  Elève  d'un 
artiste  peu  connu,  à  Saragosse;  se  rendit  à 
Rome  et  y  étudia  d'après  les  grands  maîtres 
avec  beaucoup  d'intelligence  ;  fut  nommé,  à 
son  retour,  peintre  particulier  de  Charles  IV, 
puis  vint  à  Bordeaux.  Mort  dans  cette  ville. 
=  Marie-Louise,  femme  de  Charles  IV,  Ma- 


drid. —  Portrait  équestre  de  Charles  IV,  ib* 
Une  loge  au  cirque  des  taureaux,  ib.  -  Dame 
étendue  sur  un  lit,  ib.— Auto-da-fé,  ib.—  Por- 
cession  du  vendredi  saint,  ib.  —  Courses  de 
taureaux,  ib.  —  Maison  de  fous,  ib.  —  Portrait 
du  peintre,  Paris.  —  Iùiterrement.  — Dernière 
prière  d'un  condamné.  —  Manolas  au  balcon. 

—  Femmes  de  Madrid.  —  Forgerons.  —  Laza- 
rilles  de  Tormes.  —  Portrait  de  la  duchesse 
d'Albe.  =  Talent  incorrect,  sauvage,  sans 
méthode  et  sans  style,  mais  plein  de  verve, 
d'audace  et  d'originalité  ;  dessin  défectueux, 
beautés  inattendues  et  piquantes,  effet  vigou- 
reux, pâte  ferme,  coloris  vrai,  pinceau  auda- 
cieux et  puissant  ;  composition  spirituelle, 
malicieuse;  ses  caricatures  rappellent  Ho- 
garth,  pour  l'idée  et  Rembrandt  pour  l'exé- 
cution. Graveur.  =  Ventes  :  V.  de  Sala- 
manca  (1867),  Portrait  du  petit-fils  du  pein- 
tre, 2,850  fr.  —  Même  V.  Portrait  de  la 
femme  du  petit- fils  du  peintre,  1,950  fr.  — 
Même  V.  Portraits  de  femme,  2,900  fr.  — 
Même  V.  Procession  de  Valence,  2,500  fr.  — - 
V.  Pereire  (1872),  Portrait  de  la  duchesse 
d'Albe,  6,000  fr.  —  Même  V.  Portrait  d'en- 
fant, 12,000  fr.  —  V.  Rocheb...  (1873),  La  belle- 
fille  du  peintre,  7,500  fr.  —  V.  Salamanca 
(1875),  Portrait  d'Emmanuel  Garcia,  1,300  lï\ 

—  Même  V.  Pâmes  au  balcon,  1,750  fr.  — « 
Même  V.  Combat  de  taureaux,  7,500  fr.  - 
Même  V.  Procession  à  Lembos,  5,100  fr. 

Goyen  (Jean  Van).  E.  H.  1596-1666.  Leydk, 
Paysage,  marine  et  portrait.  =  Un  de  ses 
maîtres  fut  Isaac  Van  de  Velde.  Tout  ce  que 
les  environs  de  sa  ville  natale  et  de  La  Haye 
lui  offrait  de  sites  pittoresques  ou  champêtres, 
il  le  reproduisait  sur  la  toile;  on  ne  pense  pas 
que  ce  peintre  remarquable  sortit  jamais  de 
son  pays.  Van  Goyen  travaillait  avec  une 
grande  rapidité  mais  le  fini  de  ses  tableaux  ne 
s'en  ressentait  nullement.  Mort  à  La  Haye.  = 
Paysage  hollandais  avec  rivière,  Amsterdam, 

—  Vue  du  Valkenhof  à  Nimègue,  ib.  —  Vue 
de  La  Haye,  La  Haye  (hôtel-de-ville).  (Ce 
tableau  fut  payé  650  florins  au  peintre,  en 
1651.)  —  Paysage,  effet  de  soleil,  Florence.  — 
Paysage  avec  figures,  Londres.  —  Paysage 
avec  figures  :  le  chemin  du  village,  Berlin.  — 
Paysages,  Vienne.  —  Paysage  avec  animaux 
de  Woinverman,  ib.  —  Les  côtes  de  la  mer, 
Dresde.  —  Plusieurs  paysages,  ib.  —  Village 
sur  les  bords  d'une  rivière.  Paris.  —  Un  canal 
en  Hollande,  ib.  —  Une  rivière,  ib.  -  Marine, 
ib.  —  Paysage  :  rivière,  Bruges  (Académie). 

—  Paysage  avec  rivière  et  bateaux,  ib.— Deux 
vues  de  rivière,  Rotterdam.  —  Ville  hollan- 
daise au  bord  d'un  fleuve,  Copenhague.  — 
Paysage  :  voleurs  en  embuscade,  Metz  (signé  : 
J.  V.  G.  1633).  —  Paysage,  Munich.  =  Nature 
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exacte,  pinceau  délicat,  plein  de  charme  et 
d'esprit,  dessin  parfait,  touche  franche.  Ses 
tableaux  sont  devenus  gris  à  cause  du  bleu 
de  Haarlem  employé  par  quelques  peintres  à 
cette  époque.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Ver- 
hulst  (1779),  Vue  d'une  rivière,  150  flor.  — 
V.  H.  de  Kat  (1866),  Le  Bac  (1647),  1,100  fr.  — 
V.Mecklenbourg  (1870),  La  Rade  (1654), 5,600 fr. 

\G  iC  te 

Goyer  (De).  E.  H.  *  1600  (?).  Portrait.  = 
Cité  par  Kramm. 

Goyer  (Antoine  De).  E.  H.  *  1644.  =  Pein- 
tre sur  verre  ;  florissait  à  Utrecht. 

Goyert.  E.  H.  *  1524.  =  Peintre  de  ban- 
nières à  Utrecht. 

Goyet  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1779-1854. 
Chalons-sur-Seine.  Genre.  =  Une  école  chré- 
tienne. —  Femme  endormie. 

Goyet  (Eugène),  fils  de  Jean -Baptiste. 
E.  Fr.  1807-1857.  Chalons-sur-Saone.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Gros.  Mort  à  Pa- 
ris. =  Un  incendie.  —  Un  Christ,  Châlons.  — 
Tableaux  dans  les  églises  de  Paris. 
Goyet  (Mme).  E.  Fr.  f  1869.  Pastel. 
Goyrand  (Claude).  E.  Fr.  1662.  Sens.  His- 
toire. =  Appartient  à  l'école  de  Vouet  et  à 
celle  de  Lahyre.  Graveur. 

Goyvaerts  ou  Godwaerts  (Abraham) 
E.  FI.  *  1622.  =  Doyen  de  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1623-1624.  Il  reçut  un 
grand  nombre  d'élèves;  sa  dette  mortuaire 
fut  payée  en  1626-1627. 

Gozzi  (Gaspard).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Milan. 
Paysage. 

Gozzoli  (Benozzo  di  Lèse).  E.  1. 1424.  Flo- 
rence. Paysage,  architecture,  animaux,  genre 
et  histoire.  =  Elève  du  frère  Fiesole  avec 
lequel  il  peignit  à  Orviéto  en  1447;  travailla 
à  Rome  et  se  fixa  à  Pise  où  l'on  voit  ses  meil- 
leurs ouvrages  et  où  on  lui  éleva  un  tombeau 
dans  le  Campo-Santort|ui  renferme  son  chef- 
d'œuvre.  Ces  -grandes  fresques  furent  ter- 
minées en  ii<55.  =  Dispute  des  docteurs,  Pise. 
—  Prodiges  de  saint  Hyacinthe,  Rome.  — 
Saint  Thomas  d'Aquin,  Paris.  —  La  manne  au 
désert  (attribué),  Dresde.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant  entourés  de  saints,  Londres.  —  L'en- 
lèvement d'Hélène,  ib.  =  Imita  Masaccio; 
s'acquit  une  grande  réputation;  beaucoup  de 


vérité  et  de  fini;  coloris  nourri  et  brillant, 
belle  expression;  peignit  à  fresque. 

Graaf  ou  Grave  (Josua  de).  E.  H.  *  1674. 
Alkmaar.  Paysage,  architecture.  =  Il  s'éta- 
blit à  Haarlem,  où  son  nom,  comme  élève  de 
peintre,  se  trouve  sur  le  registre  de  Saint- 
Luc,  en  1660.  Il  se  maria  deux-  fois;  la  pre- 
mière, en  1636,  à  Haarlem;  la  seconde,  en 
1645.  à  Heemstede.  Il  fut  capitaine  au  service 
de  la  Hollande.  =  On  a  de  lui  de  bons  dessins. 
—  Ventes  :  V.  à  Amsterdam  en  1738,  Deux 
Kermesses,  102  fl. 

Graaff(B.-W.  Vander).  E.  H.  '  xixe  siècle. 
Marine.  =  Elève  d'Offermans.  =  Côtes  de 
Hollande. 

Graasbeek  (Joseph  Van).  V.  Craesbeke. 

Graat  (Bernard).  E.  H.  1628-1709.  Amster- 
dam. Histoire,  paysage,  animaux  et  portrait. 
=  Un  de  ses  oncles,  dont  les  biographes  ne 
citent  pas  le  nom,  lui  donna  les  premières 
leçons  de  son  art;  l'étude  de  la  nature  acheva 
de  le  perfectionner.  Malgré  le  désir  qu'il  en 
eut  et  les  projets  qu'il  forma,  il  ne  visita 
point  l'étranger.  Il  fut  accablé  de  commandes 
dans  sa  patrie,  surtout  pour  ornementations 
de  maisons,  grisailles,  etc.  Il  établit  dans  sa 
maison  une  Académie,  où  les  meilleurs  ar- 
tistes de  son  temps  venaient  dessiner  avec 
lui,  d'après  nature.  =  Famille  assise  en  plein 
air,  Londres  (Buck.  Pal.,  chef-d'œuvre).  = 
Beaucoup  de  qualités  ;  sa  manière  a  quelque 
ressemblance  avec  celles  de  P.  Van  Laar  et 
de  Coques.  =  Ventes  :  V.  à  Amsterdam  (1754), 
Les  noces  de  Bacchus,  46  fl. 

Graauw  (Henri).  E.  H.  1627  (?)  -  1682  (?). 
Hoorn.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  P. -F. 
De  Grebber  et  de  l'architecte  Van  Campen. 
En  1648,  il  se  lia,  à  Rome,  avec  Le  Poussin, 
qui  le  prit  en  grande  amitié;  revenu  en  Hol- 
lande, il  y  demeura  successivement  à  Amster- 
dam et  à  Utrecht  jusqu'en  1672,  époque  à  la- 
quelle il  retourna  à  Hoorn.  Mort  à  Alkmaar. 
=  Belle  ordonnance,  imagination  riche.  Il 
peignait  parfaitement  le  nu. 

Grabau  (Charles).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Brème.  Animaux. 

Gi-acht  (Gommaire  Vander).  E.  Fl.  1590  (?)- 
1639.  Malines  ou  Lierre.  Genre.  =  Elève  de 
Raphaël  Coxcie.  =  On  connaît  fort  peu  d'ou- 
vrages de  ce  peintre. 

Graclit  (Jacq.  Vander).  E.  Fl.  1593-1647. 
Lierre  (?).  Anatomie.  =  Elève  de  Raphaël 
Coxcie.  Passa  plusieurs  années  en  Italie  où 
il  fut  protégé  par  le  duc  d'Aloala,  vice-roi 
de  Naples.  Mort  à  La  Haye.  =  Il  a  publié  un 
bon  ouvrage  rempli  de  gravures  et  intitulé  : 
Anatomie  der  uiterlijke  deelen  van  het  men- 
schelijh  lichaam  ten  dienste  van  schilders, 
etc.,  1634.  Graveur. 
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Gracht  (Renier  Vander).  E.  FI.  *  xve  siècle. 

= Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Gracian    Dantisco    (Thomas).    E.    Es. 

*  1605.  Histoire,  ornements.  =  Peintre  ama- 
teur de  mérite. 

Gracolini  ou  Grecolini  (Antoine).  E.  I. 

*  1702.  Histoire.  =  Peintre  de  mérite. 

Grade  (Mlle  Frédérique).  E.  Al.  *  1839. 
Dantzig.  Portrait.  =  Elève  de  Begas. 

Graef  (Philippe  de).  E.  FI.  1634-1685.  Ma- 
lines.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Jean 
Verhoeven.  Admis,  en  1663,  dans  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc.  Cet  artiste  fut  souvent  em- 
ployé par  les  grands  et  le  magistrat  de  la 
ville.  Il  fit,  en  1665,  le  portrait  de  l'empereur 
Léopold  I  et  celui  du  gouverneur  Castel- 
Rodrigo;  en  1666  il  acheva  celui  de  Charles  II, 
roi  d'Espagne,  et,  en  1667,  il  fit  celui  de  l'im- 
pératrice, Infante  d'Espagne.  =  Il  copia  beau- 
coup de  toiles  de  Rubens.  Le  musée  de  Ma- 
lines  renferme  deux  paysages  dont  un  avec 
figures  et  ornements  attribués  à  de  Graef. 
Cette  attribution  nous  parait  douteuse. 

Graef*  (Timothée  de).  E.  H.  *  1650.  Amster- 
dam (?).  Paysage  et  architecture.  =  Il  est  éga- 
lement connu  par  des  dessins  qui  ne  sont  pas 
sans  mérite;  il  fut,  pendant  deux  ans,  le 
maître  de  Jacques  Appel. 

Graesbeek.  V.  Gaesbeeck  (A.  Van). 

Graf  (Antoine).  E.  Al.  1736-1813.  Winter- 
thur  (Suisse).  Portrait.  =  Elève  de  J.  U. 
Schellenberg  ;  passa  huit  ans  à  Augsbourg; 
nommé  peintre  de  la  cour,  à  Dresde,  en  1766  ; 
visita  Leipzig  et  Berlin;  le  nombre  de  ses 
portraits  est  très  considérable.  =  Portrait  en 
pied  du  roi  de  Saxe,Frédéric-Auguste,Dresde. 
—  Portrait-buste  du  même,  ib.  —  Trois  por- 
traits du  peintre,  ib.  —  Portrait  du  peintre, 
Munich.  —  Portrait  du  peintre  Dietrich,  Ber- 
lin. =  Beaucoup  de  vérité,  de  naturel,  ab- 
sence totale  de  prétention  ;  dessin  agréable, 
coloris  vigoureux  et  clair.  Un  des  meilleurs 
peintres  de  portraits  de  son  époque. 

Graf  (Charles- Antoine),  fils  d'Antoine.  E. 
Al.  1774-1832.  Dresde.  Paysage.  =  Elève  de 
Zincke  ;  quitta  son  maître  pour  étudier  d'a- 
près nature,  parcourut  la  Suisse  et  l'Italie.  = 
Composition  sage,  dessin  correct;  ^^loris 
satisfaisant,  souvent  même  chaud  eo  vigou- 
reux. 

Graf  (Ursus).  E.  Al.  *  xvi*  si  ,  =  Ar- 
tiste bàlois.  Peintre,  graveur,  xèvre  et 
tailleur  de  monnaies.  Inscrit  dars  nx  confrérie 
artistique  de  Bàle  en  1520. 

Graff  (Jean-André).  E.  Al.  1637-1701.  Nu- 
remberg. Perspective,  portrait  et  fleurs.  = 
Elève  de  Jacq.Morell;  épousa,  en  1665,  Marie- 
Sibylle  Mérian,  belle-fille  de  son  maître  ;  s'at- 
tira de  mauvaises  affaires  au  bout  de  quel- 


ques années  de  mariage  et  fut  forcé  de  pren- 
dre la  fuite;  revint  à  Francfort,  en  1684.  = 
Peintre  habile. 

GrafF(Dorothée-Marie),  fille  de  Jean-André 
et  de  Marie-Sibylle  Mérian.  E.  Al.  1678.  Nu- 
remberg. Fleurs  en  miniature.  =  Elève  de  sa 
mère;  entra  avec  cette  dernière  dans  la  secte 
des  Labadistes  ;  habita  Amsterdam.  Outre  un 
talent  remarquable  en  peinture,  Dorothée 
avait  acquis  une  connaissance  fort  étendue 
de  la  langue  hébraïque. 

Grair  (Jeanne  Hélène),  fille  de  Jean-André 
et  de  Marie-Sibylle  Mérian.  E.  Al.  1668.  Franc- 
fort. Fleurs  et  insectes.  =  Elève  de  sa  mère; 
la  suivit  dans  la  secte  des  Labadistes;  habita 
Amsterdam  ;  accompagna  Marie- Sibylle  à 
Surinam;  se  rendit  une  seconde  fois  dans  ce 
pays,  en  1702,  et  y  séjourna  quelques  années  ; 
elle  s'était  mariée  et  son  mari  portait  le  nom 
d'Kérold,  sous  lequel  on  la  désigne  quelque- 
fois. Envoya  de  Surinam  à  sa  mère,  en  1702, 
des  mémoires  et  des  dessins  publiés  plus  tard, 
à  Amsterdam,  par  sa  sœur  cadette  sous  le 
titre  de  :  Histoire  des  insectes  d'Europe  et  de 
Surinam. 

Graff  (Marie-Sibylle).  V.  Mérian. 

GraflTelli  (Stéphanus).E.Fr.  *  xve  siêcle.= 
Peintre  dont  le  nom  est  cité  dans  les  archives 
d'Avignon,  en  1433. 

Grafflione  (Le).  E.  I.  *  XVe  siècle.  FLO- 
RENCE. Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Al.  Bal- 
dovinetti.  Son  caractère  était  d'une  bizarrerie 
extraordinaire 

Grafle  (Albert).  E.  Al.  1809.  Freiburg. 
Histoire.  =  Saint  Etienne  distribuant  des 
aumônes.  —  Mort  du  Tasse. 

Graft  (David  Von).  *  1718.  Suède  (?).  Por- 
trait, histoire.  =  Peintre  de  Charles  XII,  roi 
de  Suède.  =  Portrait  de  Charles  XII,  Ver- 
sailles. 

Graham  (Jean).  E.  H.  1701.  ANGLETERRE. 
Histoire.  =  Elève  de  M.  Terwesten  et  de 
A.Houbraken  ;  voyagea  en  Italie  et  en  France, 
puis  vint  s'établir  à  La  Haye.  Il  n'y  réussit 
guère  dans  la  peinture  et  y  donna  des  leçons 
d'anglais  ;  en  1775,  il  partit  pour  Londres 

Graham  (Gilbert-J.).  E.  An.  1754-1817. 
Glascow.  Histoire.  =  Membre  de  l'Académie 
royale  d'Ecosse. 

Graincourt  (Antoine-N.-B.).  E.  Fr.  1748- 
1823.  Corbie.  Portrait.  =  Peintre  du  cardinal 
de  Luynes.  Exécuta  un  certain  nombre  de 
portraits  de  marins  français  illustres.  =  Pein- 
tre médiocre.  Publia  Les  hommes  illustres  de 
la  marine  française. 

Graminatica  (Antiveduto).  E.  I.  1571  (?)- 
1626.  Environs  de  Rome.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Dominique  Perugino;  fils  d'un  pein- 
tre siennois  dont  les  historiens  ne  citent  pas 

20 


GRA 


402 


GRA 


le  nom  ;  s'établit  à  Rome,  y  occupa  la  pre- 
mière place  à  l'Académie  de  Saint-Luc  et  en 
fut  chassé  pour  avoir  voulu  vendre  le  Saint- 
Luc  de  Raphaël  et  y  substituer  une  copie  de 
sa  main.  =  Fresques,  Rome.  —  Tableaux,  ib. 
=  Excella  dans  les  copies;  réussit  dans  le 
portrait,  coloris  brillant. 

Grammorgeo  (Pierre).  E.  I.  *  1523.  His- 
toire. =  Florissait  en  Piémont. 

Gran  (Daniel).  E.  Al.  1694-1757.  Vienne. 
Histoire.  ==  Elève  de  Pancrace  Ferg  et  de 
Wernle.  Mort  à  Saint-Polten.  =  Sainte  Fa- 
mille, Vienne. 

Granacci  (François).  E.  I.  1477-1544.  FLO- 
RENCE. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Domi- 
nique Ghirlandaio;  condisciple  et  ami  de 
Michel -Ange;  très  ingénieux  et  très  habile  à 
diriger  les  fêtes  du  carnaval  à  Florence.  = 
Vierge  glorieuse,  Florence.  —  Martyre  de 
sainte  Apolline  (en  six  petits  tableaux),  ib.  — 
Sainte  Famille,  ib.  —  Saint  Jérôme,  Munich. 

—  Sainte  Apolline,  ib.  —  Saint  Jean-Baptiste, 
ib.  —  Madeleine,  ib.  —  Vierge  glorieuse  (avec 
D.  Ghirlandaio),  Berlin.  —  Portrait  d'une 
jeune  fille,  ib.  —  Vierge  entourée  de  saints, 
ib.  =  Bon  coloris;  fini  précieux;  manière 
large  et  vigoureuse.  Quelques-uns  de  ses  ta- 
bleaux ont  tant  de  mérite  qu'on  les  prend 
parfois  pour  des  Michel- Ange. 

Grand-Dent  (Copin  de).  E.  Fr.  *  xive  siè- 
cle. =  Travailla  pour  le  duc  d'Orléans  en 
1377. 

Grandi  (Hercule),  dit  Ercole  de  Fer- 
rare.  E.  I.  1491-1531.  Ferrare.  Histoire.  = 
Elève  de  Laurent  Costa;  eut  à  souffrir  de  la 
jalousie  des  peintres  bolonais,  qui  lui  enlevè- 
rent tous  ses  croquis  et  ses  dessins;  se  fixa 
dans  sa  patrie  et  mourut  à  quarante  ans  des 
suites  de  son  intempérance.  =  Melchisedech, 
Rome.  —  Conversion  de  saint  Paul,  Londres. 

—  Jésus -Christ  mené  au  Calvaire,  Dresde.  — 
Jésus-Christ  au  jardin  des  Olives,  ib.  =  Belle 
invention;  bon  dessin;  coloris  remarquable; 
grande  science  des  raccourcis;  mouvements 
naturels  et  vrais.  =  Ventes  :  V.  Otto  Mundler 
(1 871), Portrait  de  François  Ier  roi  de  France, 
1,280  fr. 

Grondin  (Jacques- Louis-Michel).  E.  Fr. 
*  1808.  Elbeuf.  Histoire.  =  Elève  de  David.  = 
Sapho  et  deux  de  ses  compagnes.  —  Nymphes 
au  bain. 

Grand-Jean  (Jean).  E.  H.  1752-1781.  AM- 
STERDAM. Histoire.  =  Elève  de  J.  Verstegen 
et  de  J.  Andriessen.  Voyagea  en  Italie.  = 
Graveur. 

Grandon  (Jacques-J.).  E.  Fr.  1691  (?)-1762. 
Portrait.  =  Beau-père  de  Grétry;  jouissait,  à 
son  époque,  d'une  grande  réputation.  =  Pein- 
tre médiocre. 


Grandon  (Charles).  E.  Fr.  *  1740.  LYON. 
Portrait.=  Il  fut  le  premier  maître  de  Greuze. 
On  lui  doit  quelques  portraits  de  personnages 
connus.  Nommé  en  1749  peintre  de  la  Ville  de 
Lyon. 

Grandmaison  (H.).  E.  FI.  *  1845.  Portrait. 
=  Elève  de  Chauvin. 

Grandpierre-Deverzy  (Mlle  Adrienne- 
M.-L.).  E.  Fr.  1798.  Tonnerre.  Portrait,  genre. 
=  Elève  d'Abel  de  Pujol.  =  Intérieur  d'un 
atelier  de  peinture.  —  Scène  du  roman  de 
Gil  Blas. 

Granelio.  E.  E.  *  xviie  siècle.  Histoire.  = 
Cité  pour  avoir  fait  une  copie  d'un  grand  ta- 
bleau de  Dello  le  Florentin. 

Granelio  (Nicolas). E.  I.  *  xvie  siècle.  Envi- 
rons de  Gènes.  Histoire,  portrait.=Elèved'Oc. 
Semini.  =  Habile  peintre  de  fresques. 

Granelio  (Castello),  fils  de  Nicolas.  E.  I. 
*  xvr  siècle.  Histoire,  grotesques,  etc.  =  Sa 
mère  épousa  en  secondes  noces  J.-B.  Castello, 
dit  le  Bergamasque,  qui  enseigna  le  jeune 
Granelio  et  l'emmena  avec  lui  en  Espagne.  = 
Du  goût,  de  la  fécondité,  belle  ordonnance. 

Graneri.  E.  I.  "  1770.  TURIN.  Genre.  = 
Elève  et  bon  imitateur  de  D.  Olivieri. 

Granet  (François  Marius).  E.  Fr.  1775- 
1849.  Aix  (Provence).  Intérieurs,  histoire, 
genre,  etc.  =  Elève  de  Constantin  et  de  Da- 
vid. Fils  d'un  maçon;  ami  et  protégé  de  M.  de 
Forbin  qui  le  fit  venir  à  Paris,  et  le  fit  entrer 
à  l'atelier  de  David;  se  rendit  en  Italie  avec 
M.  de  Forbin,  en  1802.  Passa  à  Rome  une  partie 
de  sa  vie;  fit  de  temps  en  temps  un  voyage 
dans  sa  patrie  où  il  fut  comblé  de  marques 
d'honneur.  En  1848  il  se  retira  à  Aix;  légua  à 
sa  ville  natale  sa  fortune  et  des  tableaux  pour 
former  un  musée,  et  fit  plusieurs  autres  dis- 
positions qui  toutes  honorent  sa  mémoire.  = 
Vue  intérieure  du  Colisée,  Paris.  —  Le  peintre 
Sodona  porté  à  l'hôpital,  ib.  —  Intérieur  de  la 
basilique  d'Assise,  ib.  —  Rachat  de  prison- 
niers dans  les  prisons  d'Alger,  ib.  —  Portrait 
de  l'auteur,  ib.  —  Savonarole  dans  sa  cellule, 
Munich.  =  Ventes  :  V.  Lafitte  (1834),  Saint 
Etienne-du-Mont,  1,500  fr.  —  V.  Pourtalès 
(1865),  Béatrice  Cenci  conduite  au  supplice, 
520  fr.  —  V.  Soutzo  (1877),  Intérieur  de  cui- 
sine, 600  fr. 

Grange  (Louis).  E.  FI.  1686.  BRUXELLES. 
Portrait,  etc.  =  Reçu  maitre  dans  la  corpo- 
ration des  peintres  en  1715.  Il  exécuta  les 
portraits  des  rois  d'Espagne  qui  se  trouvent 
à  rhôtel-de-ville  de  Bruxelles:  travailla  avec 
plusieurs  autres  aux  Quinze  Mystères  du 
Rosaire  de  la  nouvelle  église  des  Dominicains 
à  Bruxelles. 

Granger  (Jean-Perrin).  E.  Fr.  1779-1840. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d' Allais,  de 
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Regnault  et  de  David.  =  Ganimède,  Bordeaux 
—  Apollon  et  Cyparisse. 

Grano  (Del).  V.  Gandini. 

Grant  (Francis).  E.  An.  1804-1878.  Kilgas 
ton.  Portrait  et  paysage.  =  Portraits  de  Ma 
caulay  et  de  Campbell.  =  Un  des  meilleurs 
portraitistes  du  temps. 

Grant  (Guillaume-J.).  E.  An.  1829-1866. 
Hackney.  Histoire,  genre,  portrait.  =  Sam- 
son  et  Dalila.  —  Le  matin  du  duel. 

Gran-Vasco.  V.  Vasco. 

Granville.  E.  Fr.  1767-1854.  Miniature. 
=  Il  fut  le  père  du  célèbre  dessinateur  de  ce 
nom. 

Grappelli  (Le).  E.  I.  *  xviii6  siècle.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Gras  (Amédée).  E.  Fr.  1805.  Amiens.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Couder. 

Gras  (Joseph-Martin).  E.  Fr.  1810-1860. 
Metz.  Décorations,  nature  morte,  paysage. 

Gras  (Nicolas).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Jerlich 
(Neuwied).  Portrait. 

Grasdorp  (Guillaume).  E.  H.  *  xvme  siècle. 
Fleurs,  fruits.  =  En  1710,  il  habitait  Amster- 
dam. =  On  parle  de  ses  ouvrages  comme  finis 
avec  soin 

Grasdorp  (Jean).  E.  A.  (?).  Genre.  =  Un 
cavalier  et  une  dame  assise,  tenant  un  petit 
chien,  Berlin.  (Signé  :  J.  Grasdorp  f.)  (1). 

Grashof  (Othon).  E.  Al.  '  1845.  COLOGNE. 
Genre,  histoire.  =  Elève  de  Wach. 

Grass  (Charles).  E.  Al.  1781(?)-1822(?).  Pay- 


Grass  (Jean-Joseph).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Luftelberg. 

Grassaleoni  (Jérôme).  E.  I.  f  1629.  Fer- 
rare.  Architecture,  ornements.  =  Elève  de 
J.  Carpi. 

Grassi  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1568.  Udine. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  du  Pordenone.  = 
Egalement  architecte. 

Grassi  (Joseph).  E.  Al.  1768.  Udine.  His- 
toire, portrait.  =  Florissait  à  Dresde  et  mou- 
rut à  Rome  —  Saint  Jean-Baptiste,  Dresde.  — 
L'apôtre  saint  Pierre,  ib.  =  Ses  portraits  sont 
très  estimés. 

Grassi  (Tarquin).  E.  I.  *  1715.  Histoire.  = 
Florissait  à  Turin. 

Grassi  (Nicolas).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Ve- 
nise. Histoire,  portrait  au  pastel.  =  Elève 
des  Cassana;  rival  de  Rosalba  Carriera,  il  dut 
souvent  céder  le  pas  à  cette  artiste.  Nommé 
Gitassi  par  Guariente.  =  Il  eut  un  fils,  Jean- 
Baptiste,  qui  suivit  la  même  carrière  que  lui. 

Gratella.  V.  Filippi. 


(1)  Le  catalogue  du  musée  de  Berlin  (1878),  rie  mentionne 
plus  ce  joli  tableau.  Le  n*  502  qu'il  portait  autrefois  n'existe 
même  plus  comme  numéro.  Le  tableau  de  Grasdorp  proverait 
de  la  galerie  Giustiniaui. 


Grati  (Jean-Baptiste).  E.  I.  1681-1758.  Bo- 
logne. Histoire.  =  Elève  de  J.  dal  Sole;  mem- 
bre de  l'Académie  Clémentine,  à  Bologne.  = 
Travail  soigné. 

Gratin  (Charles-Louis).  E.  Fr.  1815.  Ram- 
bervilliers  (Vosges).  Portrait,  genre. 

Gratiadei  (Mariano),  dit  Marlano  «la 
Pescia.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Pescia.  Histoire, 
portrait,  =  Elève  de  Rodolphe  Ghirlandaio  ; 
mort  à  la  fleur  de  l'âge.  =  Style  plein  de 
grâce  et  de  vigueur. 

Grauert.  E.  Al.  *  1838.  Paysage.  =  Elève 
de  Schirmer 

Grave  (Louis-Fréd.  de).  E.  FI.  1751-1824. 
Bruges.  Histoire.  =  Elève  de  Gaeremyn;  il 
acheva  ses  études  en  Hollande  et  fut  le  pre- 
mier maître  de  Kinsoen. 

Grazlani  (Hercule).  E  I.  1688-1765.  BO- 
LOGNE. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Donato 
Creti,  avec  lequel  il  habita  longtemps  à  Bo- 
logne chez  le  chevalier  Fava  et  qu'il  surpassa. 
—  Tableaux,  Rome.  =  Touche  hardie,  grand 
caractère,  pinceau  franc,  coloris  quelquefois 
peu  harmonieux;  composition  riche. 

Grazzini  (Jean-Paul).  E.  I.  f  1632.  Fer- 
rare.  Histoire.  =  Il  fut  d'abord  orfèvre; 
l'amitié  de  Ch.  Bononi  l'engagea  à  se  livrer  à 
la  peinture;  à  cinquante  ans,  il  acheva  son 
premier  tableau,  qui  fut  jugé  digne  d'un  grand 
maître.  =  Style  du  Pordenone. 

Grebber  (Antoine  de).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Histoire,  genre.  =  Inscrit  dans  la  gilde  de 
Saint-Luc,  à  Leyde,  en  1648.  Il  quitta  cette 
ville  en  1650.  On  ignore  s'il  était  parent  des 
de  Grebber  de  Haarlem.  Donna  des  leçons  à 
Guil.  Van  Ingen. 

Grebber  (Franc,  de).  E.  H.  f  1640.  Haar- 
lem. Portrait  en  grand  et  en  petit  et  histoire. 
=  Dès  le  xve  siècle,  le  nom  de  de  Grebber  se 
trouvait  parmi  ceux  des  personnages  les 
plus  distingués  de  Haarlem.  Elève  de  J. 
Savery,  peintre  flamand;  il  fut  le  premier 
maître  de  Pierre  Vander  Faes,  dit  Lely.  En 
1627,  il  était  doyen  de  Saint-Luc  et  ce  fut 
lui  qui  se  permit  de  donner  à  un  dominicain 
de  Bruges,  les  reliques  de  saint  Luc  que  con- 
servait la  confrérie;  ces  reliques  passèrent  de 
main  en  main  et  ce  fut,  à  grand'  peine,  que 
sous  le  décanat  de  Salomon  de  Bray,  on  en 
récupéra  une  parcelle  que  le  dominicain  avait 
gardée.  De  Grebber  eut  souvent  des  difficultés 
avec  les  autres  doyens  et  les  vinders,  et  dut 
être  sommé  à  différentes  reprises  de  payer 
ses  redevances  pour  ses  élèves,  entre  autres 
en  1637,  pour  Vander  Faes,  dit  Lely,  Van 
Campen  et  Van  Hemert.  La  même  année  il  fut 
mis  à  l'amende  pour  avoir  fait  une  loterie  de 
tableaux.  En  1628,  il  faisait  partie  d'une  so- 
ciété de  personnes  ayant  un  commerce  à  frais 
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communs  avec  l'île  de  Schoonen,  en  Dane- 
mark. En  1636  il  fut  dispensé  de  la  garde 
bourgeoise  pour  quelques  services  rendus  à 
la  ville,  comme  dessinateur.  Dès  1601  on 
trouve  son  nom  dans  les  registres  se  rappor- 
tant à  Saint-Luc  =  Trois  tableaux,  Haarlem. 
Ces  trois  tableaux  sont  signés  :  Frans  Pie- 
ters  Grébber.  1610  —  Frans  P.  Grébber,  1619, 
—  et  F.  P.  Grébber,  1619,  tandis  qu'une  lettre 
écrite  de  la  main  du  peintre  est  signée  Frans 
Pietersz  de  Grébber  :  —  Excellait  dans  le 
portrait. 

Grébber  (Marie  de),  fille  de  François. 
E.  H.  *  xviie  siècle.  Perspective,  histoire, 
fleurs  et  fruits.  =  Détails  inconnus. 

Grébber  (Pierre  de),  fils  de  François. 
E.  H.  *  xviie  siècle.  Haarlem.  Histoire,  por 
trait.  =  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à 
Haarlem,  en  1632.  Elève  de  Henri  Goltzius. 
Quelques  auteurs  le  font  naître  en  1600;  ils 
ajoutent  qu'il  vivait  encore  en  1655.  On  croit 
qu'il  mourut  l'année  suivante.  =  Hippocrate, 
Haarlem.  —  Les  affamés  rassasiés  et  les 
nus  habillés,  ib.  —  Un  berger,  une  bergère 
et  des  enfants,  ib.  —  Barberousse,  ib.  —  Buste 
d'une  jeune  femme,  Dresde.  —  Portrait  d'un 
jeune  homme,  ib.  —  Buste  d'un  jeune  homme, 
il,,  =  Sentiment  froid,  coloris  beau  et  écla- 
tant. Graveur  dans  le  style  de  Rembrandt. 

Grébber  (Maurice -François  de).  E.  H. 
f  1676.  Haarlem.  =  Cité  comme  peintre  dans 
les  registres  de  Saint-Luc,  à  Haarlem,  en  1640. 
Il  se  maria  deux  fois  en  cette  "tille,  en  1627  et 
en  1642.  La  liste  des  peintres  dressée  par  Vin- 
cent-Laurent Vander  Vinne  cite  encore  Albert 
et  Frédéric  De  Grébber,  peintres. 

Grecchi   (Marc- Antoine).  E.   I.   *    1634. 
Sienne.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ma- 
nière du  Tiarini  de  Bologne;  style  ferme,  ex- 
pressif et  correct. 
Grechetto  (le).  V  Castiglione  (J.-Ben.). 
Greco  (el).  V.  Theotocopuli. 
Greco  (Paul).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Histoire. 
=  Oncle  de  Salvator  Rosa  auquel  il  donna 
quelques  leçons. 
Grecolini.  V.  Gracolini. 
Gredovin  ou  Gredonin  (Simon).  E.  Fr. 
f  1608.  Pont-Audemer.  Histoire.  =  Travailla, 
en  1590,  au  château  de  Plessis. 

Grée  (Pierre  de).  E.  FI.  1751-1789.  Anvers. 
Décorations,  bas-reliefs,  etc.  =  Elève  de  M.-J. 
Geeraerts.  Visita  l'Angleterre,  s'établit  à  Du- 
blin où  il  fut  reçu  dans  la  plus  haute  société 
et  où  il  eut  un  grand  succès;  il  y  fut  nommé 
peintre  de  lord  Buckingham,  vice -roi  d'Ir- 
lande. Sa  mort  prématurée  est  due  à  un  ex- 
cès de  travail.  =  Bas -relief,  Bruxelles.  = 
Bonne  réputation. 
Greef  (Jean  de).   E.   H.   1784-1835.   Dor- 


drecht.  Architecture,   etc.  =  Plus   connu 
comme  architecte. 

Green.  E.  An  f  1807.  Fleurs.  =  Il  appar- 
tient à  la  famille  des  graveurs  de  ce  nom. 
S'établit  à  Bath.  -=  Peintre  excellent. 

Green  (James).  E.  An.  1771-1834.  Leyton- 
stone.  Portrait. 

Green  (Mlle  Marie).  E.  An.  1776-1845.  Por- 
trait. =  Elève  d'Arland.  =  Miniaturiste  de 
grand  talent. 

Greenbury.  E.  An.  f  1670.  Portrait,  etc. 
=  Employé  par  Charles  Ier  comme  copiste. 

Greenhill  (Jean).  E.  An.  f  1676.  SALIS- 
bury.  Portrait.  =  Elève  de  P.  Lely  qui  avait 
pour  lui  une  grande  estime. 

Greenwood  (François).  E.  H.  1680.  Rot- 
terdam. Portrait,  miniature.  =  Alla  s'établir 
à  Dordrecht,  en  1726.  —  Connu  également 
comme  poète. 

Greenwood  (Corneille),  fils  de  François. 
E.  H.  1708-1736.  Rotterdam.  =  Elève  d'A.Van- 
der  Burgh  ;  mort  à  Surinam,  où  il  s'était  rendu 
en  1735. 

Greenwood  (John).  E.  H.  1729.  Boston. 
Portrait,  etc.  =  Vint  très  jeune  à  Amsterdam. 
=  Graveur. 

Greenwood  (Thomas).  E.  An.  f  1797. 
Décors  de  théâtre. 

Greeve  (G.  (?).  E.  H.  *  1820.  La  Haye.  Pay- 
sage, portrait.  =  Travailla  dans  les  Acadé- 
mies de  Dresde  et  de  Berlin.  Se  rendit,  en 
1811,  en  France  pour  s'y  perfectionner  dans 
son  art. 

Greeve  (Rodolphe).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Histoire.  =  Cité  dans  un  vieux  document  de 
Louvain,  en  1478,  comme  peintre  d'images. 

Grefie  (Albert).  E.  Al.  1809  (?).  Freiburg. 
Genre.  =  Mort  du  Tasse.  —  Sujet  tiré  de  la 
guerre  de  Trente  ans. 

Grégoir  (Henri).  E.  FI.  1818.  Anvers.  His- 
toire. =  Elève  de  G.  Wappers.  =  Déclaration 
de  Faust.  —  Quentin  Metzys. 

Grégoire.  E.  Fr.  *  1290.  ==  Peintre  minia- 
turiste qui  travaillait  à  Paris. 

Grégoire  (J.).  E.  FI.  *  1842.  Paysage.  = 
Vue  du  rivage  à  Malines. 

Grégoire  (Paul).  E.  Fr.  1816.  Paysage, 
portrait.  =  Cet  artiste  naquit  sourd  et  muet. 
=  Tentation  de  saint  Antoine.  —  Clair  de 
lune. 

Gregoor  (Pierre-Martin).  E.  H.  1786-1846. 
Dordrecht.  Paysage,  nature  morte.  =  Elève 
de  Schouman;  continua  ses  études  à  l'Aca- 
démie d'Anvers,  ainsi  que  chez  Carpentero. 
S'établit  et  mourut  dans  sa  ville  natale. 

Gregori  (Jérôme).  E.  I.  f  1773.  Ferrare. 
Paysage,  histoire.  =  Elève  de  J.  Zolo,  de  Pa- 
rolini  et  de  J.  dal  Sole;  mort  presque  octogé- 
naire. =  Ses  paysages,  fort  spirituellement 
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touchés,  sont  de  beaucoup  supérieurs  à  ses 
tableaux  d'histoire. 

Gregorio.  E.  I.  f  1420.  Histoire.  =  Maître 
peu  connu  et  d'un  talent  remarquable;  on  en 
peut  juger  par  un  admirable  restant  de  fres- 
que que  l'on  voit  à  l'église  de  la  Conception  à 
Sienne,  et  qui  représente  la  Vierge  accom- 
pagnée de  deux  anges  et  visitant  les  âmes  du 
purgatoire. 

Grégorius  (  Albert  -  Jacques  -  François  ). 
E.  FI.  1774-1853.  Bruges.  Portrait,  histoire.  = 
Elève  de  l'Académie  de  Bruges,  il  partit  en 
1802  pour  Paris  et  y  entra  dans  l'atelier  de 
David.  Fit  tour  à  tour  les  portraits  de  Napo 
léon  Ier,  Louis  XVIII,  Charles  X  et  Louis-Phi- 
lippe. Nommé  directeur  de  l'Académie  dans 
sa  ville  natale,  il  y  revint  en  1835  et  y  mourut. 
=  L'enfant  prodigue  (esquisse),  Bruges  (Aca- 
démie). 

Grein.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Fleurs,  pay- 
sage. 

Greive  (Pierre-François).  E.  H.  1811.  Ams- 
terdam. Genre.  =  Elève  de  C.-J.-L.  Portman. 
=  Militaires  devant  une  maison  de  campagne. 
Grellet  (Alexandre)  en  religion  frère 
Athanase.  E.  Fr.  *  1857.  Vienne  (Isère).  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  H.  Vernet  et  de 
Barrias.  =  Travaux  exécutés  dans  les  églises 
de  Passy,  Beauvais,  Conflans,  Noisy  le  sec, 
Tourcoing,  etc. 

Grellet  (François)  en  religion  frère  Atha- 
nase, martyr,  frère  d'Alexandre.  E.  Fr.  1838. 
Vienne  (Isère).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
son  frère  et  de  Barrias. 

Grenier  -  Saint  -  Martin  (  François  ). 
E.  Fr.  1793-1867.  Paris.  Histoire,  genre  et 
portrait.  =  Elève  de  Guérin  et  de  David.  = 
Atala  mourante.  —  Bataille  de  la  Muga,  Ver- 
sailles. =  Ventes  :  V.  Boittelle  (1866),  Le  Coup 
de  vent,  700  fr. 

Gresly  (Gabriel).  E.  Fr.  1710(?)-1756.  Lisle 
(sur  le  Doubs).  Genre.  =  Elève  d'un  peintre 
fort  médiocre;  dut  son  talent  à  ses  disposi- 
tions naturelles  et  à  son  travail;  se  rendit  à 
Paris,  y  fut  protégé  par  le  comte  de  Caylus, 
revint  à  Besançon  et  y  mourut.  =  Une  vieille 
dentellière.  =  Bonne  imitation  de  la  nature; 
composition  intelligente. 

Gresset  (George).  E.  Fr.  f  1539.  En  Lor- 
raine. =  Reproduisit  des  scènes  bibliques 
dans  plusieurs  églises  de  Nancy. 
Grésy.  E.  Fr.  *  1844.  Paysage. 
Greux  (Gustave  Marie).  E.  Fr.  1838.  Paris. 
Nature  morte,  etc.  =  Elève  de  Gleyre  et  Ro- 
bert Fleury.  Graveur. 

Greuze  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1725-1805. 
Tournus  (Bourgogne).  Histoire,  genre,  por- 
trait. =  Ses  goûts  pour  la  peinture  furent  d'a- 
bord contrariés  par  son  père  ;  le  peintre  Grom- 


don,  père  de  M,nc  Grétry,  obtint  à  la  lin  de 
pouvoir  lui  servir  de  maitre  et  l'emmena  à 
Lyon  et  de  là  à  Paris  ;  visita  Rome  ;  protégé 
par  M.  Lalive  de  Jully,  fut  agréé  à  l'Académie, 
niais  il  fit  attendre  si  longtemps  son  tableau 
de  réception,  que  celui-ci,  sortant,  du  reste, 
du  genre  habituel  du  peintre,  ne  fut  pas  jugé 
convenable;  les  œuvres  qu'il  avait  présentées 
au  Salon,  furent  refusées,  et,  dès  lors,  malgré 
toutes  les  sollicitations,  il  ne  voulut  plus  expo- 
ser ses  compositions  jusqu'à  ce  que  la  révolu- 
tion eût  dissous  l'Académie  et  aboli  la  cen- 
sure. Greuze  ne  fut  pas  heureux  ;  son  carac- 
tère plein  d'orgueil  lui  suscita  un  grand  nom- 
bre d'ennemis  ;  plus  tard,  les  richesses  qu'il 
avait  amassées  furent  dissipées  par  des  fail- 
lites et  d'autres  malheurs,  et  l'infortuné  artiste 
dut  finir  ses  jours  dans  l'indigence.  =  Louis 
XVI,  roi  de  France,  Londres.  —  Mme  de  Pom- 
padour,  ib.  —  Tête  déjeune  fille,  ib.  —  Inté- 
rieur de  famille  :  la  trompette,  z'&.(Buck.  Pal.). 

—  Buste  de  jeune  fille,  ib.  —  Tête  de  vieille, 
Madrid.  —  L'accordée  de  village,  Paris.  — 
Le  départ,  ib.  —  Le  retour,  ib.  —  Sévère  et 
Caracalla,  ib.  —  Etudes  déjeunes  filles,  ib.  — 
Portrait  du  peintre,  ib.  —  Portrait  de  Jeaurat, 
ib.  —  La  cruche  cassée,  ib.  —  Le  vieillard  pa- 
ralytique, Saint-Pétersbourg.  —  Jeune  femme 
avec  un  enfant  (esquisse),  Rotterdam.  —  Jeune 
fille  blonde  tenant  un  livre,  Berlin.  =  Talent 
original,  plein  de  vérité  et  de  charme;  ses 
têtes,  rigoureusement  dessinées,  sont  rem- 
plies d'âme,  de  grâce  et  de  verve;  draperies 
lourdes  et  mesquines;  composition  et  dispo- 
sitions scéniques  ;  plans  énergiquement  accu- 
sés ;  passions  fortes,  expressions  vives,  carac- 
tères manquant  souvent  de  distinction,  atti- 
tudes populaires,  coloris  suave  dans  les  chairs, 
sale  dans  les  draperies,  touche  irréguliôre, 
clair-obscur  faible.  =  Ventes  :  V.  de  Troy 
(1764),  La  jeunesse  studieuse,  250  liv.  —  V.  Ju- 
lienne (1767),  Petite  fille  lisant,  634  liv.  -  V. 
Lalive  de  Jully  (1770),  Portrait  du  peintre, 
300  liv.  —  V.  Choiseul  (1772),  Jeune  fille  à 
genoux  couronnée  par  un  amour,  5,650  liv. 

—  Petite  fille  assise  avec  un  chien,  7,200  liv. 
=  V.  Felino  (1775),  Savoyarde,  700  liv.  —  V. 
Randon  de  Boisset  (1777),  Le  père  de  famille 
lisant  la  Bible,  6,700  liv.  —  Deux  bustes  de 
femme,  4,800  liv.  —  V.  Conti  (1777),  La  jeune 
fille  à  genoux  couronnée  par  un  amour  (voir 
plus  haut),  5,000  liv.  —  V.  Dulac  (1778),  Le 
même  tableau,  2,080  liv.  —V.  de  Menars  (1782), 
Vaccordée  de  village,  16,650  liv.  —  V.  Saint- 
Julien  (1774),  Le  père  de  famille  lisant  la 
Bible  (voir  plus  haut),  6,000  liv.  —  V.  Dubois 
(1784),  Jeune  fille  à  genoux,  etc.  (voir  plus 
haut),  3,650  liv.  —  V.  de  La  Reynière  (1792), 
Uivrogne  chez  lui,  505  fr.  —  V.  Duclos  Du- 
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fresnoy  (1795).  (A  cette  vente,  six  des  plus  im- 
portants tableaux  de  Greuze  ont  été  vendus 
363,050  fr.  en  assignats).  —  Le  gâteau  des  rois, 
6,610  fr.  —  V.  Emler  (1809),  Le  même  tableau, 
7,'ooo  fr.  —  V.  Clos  (1812),  Lecture  de  la  Bible 
(voir  plus  haut),  4,415  fr.  —  V.  Paillet  (1814), 
Etude,  550  fr.  —  V.  Thevenin  (1817),  La  trico- 
teuse, 2,400  fr.  —  V.  Lafontaine  (1821),  La  lai- 
tière, 7,210  fr.  —  V.  Sirot  (1833),  Le  gâteau 
des  rois,  1,940  fr.  —  V.  Lafitte  (1834),  Jeune 
fille  coiffée  en  cheveux,  2,400  fr.  —  V.  Henry 
(1836),  La  petite  mendiante,  1,800  fr.  —  Por- 
trait de  L.  Jason,  180  fr.  —  V.  Perregaux 
(1841),  Vamour,  7,500  fr.  —  Psyché,  8,550  fr. 

—  V.  George  (1853).  Portrait  de  M™  de  La 
Yalvende,  4,501  fr.  -  V.  Patureau  (1857),  Psy- 
ché, 27,700  fr.  —  Bacchante,  17,100  fr.  -  Tête 
d'enfant,  10,900  fr.  —  V.  Raguse  (1857),  Tète 
de  jeune  homme,  5,000  fr.  —  Même  V.  Tête  de 
jeune  fille,  4,115  fr.  —  V.  Fould  (1860),  Jeune 
paysan  vêtu  d'une  veste  grise  et  d'un  gilet 
jaune,  4,100  fr.  —  V.  Le  Hon  (1861),  Portrait 
de  Mlle  de  Courteille  à  Vâge  de  15<ms,  6,000  fr. 

—  V.  Pembrocke  (1862),  La  comparaison, 
2,260  fr.  —  L'attente,  6,750  fr.  —  V.  Demidoff 
(1863),  La  dame  de  charité,  49,000  fr.  —  V. 
Meffre(1863),£a  marchande  de  pommes, 3, 200. 
fr.  —  V.  Brett  (1864),  Jeune  fille  regardant 
une  miniature,  6,630  fr.  —  Même  V.  L'ai- 
guille enfilée,  2,630  fr.  —  V.  Pourtalès  (1865), 
La  jeune  fille  et  V agneau  (L'innocence),  10,200 
fr.  —  Même  V.  Tête  de  jeune  fille,  5,200  fr.  — 
V.  Boittelle  (1866),  Vestale,  14,100  fr.  —  Même 
V.  Portrait  d'un  grand  seigneur,  2,950  fr.  — 
V.  Pommersfelden  (1867),  Portrait  de  jeune 
fille,  3,000  fr.  —  V.  Didier  (1868),  Portrait  de 
MUe  Olivier,  actrice,  6,500  fr.  —  Même  V.  Por- 
trait de  femme,  860  fr.  —  Même  V.  Andro- 
maque,  780  fr.  —  V.  Delessert  (1869),  Portrait 
de  graveur  Wille,  29,000  fr.  —  Même  V.  L'en- 
fant à  la  pêche,  10,100  fr.  —  V.  San-Donato 
(1870),  Les  œufs  cassés  (daté  de  1756),  126,000 
fr.  —  Même  V.  Le  geste  napolitain,  53,000  fr. 

—  Flore,  18,000  fr.  —  Le  favori,  60,000  fr.  — 
Bacchante,  58,000  fr.  —  La  petite  fille  au 
chien,  89,000  fr.  —  Le  matin,  77,000  fr.  —  L'é- 
tude, 20,000  fr.  —  L  effroi,  11,200  fr.—  L'écou- 
ieuse,  31,500  fr.  —  La  bacchante  à  l'amphore, 
17,500  fr.  —  Le  petit  paysan,  16,000  fr.  —  Pu- 
deur, 8,600  fr.  —  Malice,  20,100  fr.—  Rêveuse, 
29,000  fr.  —  La  volupté,  31,000  fr.  —  L'espa- 
gnole, 6,300  fr.  —  La  suppliante,  10,200  fr. 
(Les  dix-neuf  tableaux  de  cette  collection  for- 
ment un  total  de  vente  de  713,400  fr.)—  Vente 
Blaisel  (1870),  Portrait  de  Greuze,  4.500  fr.  — 
Même  V.  Portrait  de  la  fille  de  Greuze,  3,800 
fr.  —  V.  Pereire  (1872),  Tête  de  petite  fille, 
32,500  fr.  —  V.  Maison,  Madeleine  blonde, 
49,000  fr.  —  Même  V.  Madeleine  brune,  33,000 


fr.— V.  Pils(1876),  lête  déjeune  fille,  53,000  fr. 

Greuze  (Anna),  fille  de  Jean- Baptiste. 
E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Genre,  portrait.  =  Elève 
de  son  père.  =  Petite  fille  tenant  un  chien, 
Berlin. 

Grévedon  (Pierre-Louis  dit  Henri).  E.  Fr. 
1776  1860.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Regnault.  ==  Achille  abordant  au  rivage  de 
Troie.  —  Mort  d'Hector.  =  Graveur  et  litho- 
graphe très  célèbre.  =  Il  est  à  remarquer 
que  les  journaux  français  de  1860  ne  sont  pas 
d'accord  sur  la  date  de  naissance  de  Grévedon. 
Les  uns  donnent  l'année  1776,  les  autres  1778. 
La  Nouvelle  biographie  générale  de  Didot 
imprime  l'année  1783.El.leindiquepourdatede 
sa  mort  1849,  ce  qui  est  évidemment  une  er- 
reur. Nous  avons  pris  les  dates  données  par 
l'Almanach  du  magasin  pittoresque  de  1862. 

Greven  (Antoine).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Co- 
logne. Portrait,  genre. 

Grevenbroek  (Horace),  E.  Fr.  *  1670.  Ma- 
rine. =  Florissait  à  Paris.  =  Un  port  de  mer  ; 
mer  agitée,  Vienne  (signé  :  Orazio  Greven- 
broek). 

Grevenbroeck  (Charles-Léopold).  E.  Fr. 

*  xvme  siècle.  Milan.  Marine.  =  Reçu  à  l'Aca- 
démie de  Paris,  en  1732. 

Gréys(P.  Benoît  de).  E.  I.  '  1758.  Livourne. 
Histoire  (?).  =  Détails  inconnus. 

Griuit,  E.  Fr.  *  xvni'  siècle.  Portrait,  etc. 
=  Membre  de  l'ancienne  Académie. 

Gribelîn  (Simon).  E.  Fr.  *  1675.  Blois. 
Portrait  au  pastel  et  genre.  =  Peintre  et  gra- 
veur. —  Imita  Lebrun. 

Griemer  ou  Grimer  (Adam).  E.  Al. 
f  1640  (?).  Allemagne.  Histoire,  paysage.  = 
Florissait  à  Francfort-sur-le-Mein. 

Orient  (Corneille-Ouboter  Vander).  E.  H. 
1797.  Rotterdam.  Paysage.  =  Elève  de  G.-J. 
Vanden  Berg  et  de  Groenendael,  à  Anvers. 

Grïeve  (Guillaume),  E.  An.  1800-1844.  Lon- 
dres. Décors.  =  Appartient  à  une  famille  dont 
plusieurs  membres  se  sont  distingués  dans  la 
peinture  de  décors.  Très  expert  dans  son  art 
surtout  pour  les  clairs  de  lune. 

Griff  ou    Gryf  (Adrien),  le  Vieux.  E.  FI. 

*  xvir  siècle.  Gibier,  etc.  =  Elève  de  Snyders. 
Il  règne  une  assez  grande  obscurité  sur  la 
dualité  des  Griff.  Selon  les  uns,  les  deux  Adrien 
sont  le  père  et  le  fils  ;  Nagler  donne  à  Griff  le 
prénom  d'Antoine  ;  Weyerman  les  distingue 
en  vieux  et  en  jeune,  ajoutant  que  c'étaient 
deux  frères,  vivant  tous  deux  lorsqu'il  écri- 
vait. =  Chiens  et  oiseaux,  Rotterdam.  —  Pay- 
sage avec  chasseur,  lièvres,  perdrix,  etc., 
Paris.—  Gibier  mort,  Gand.  (Tableau  disparu. 
1880).  =  Manière  de  son  maître,  ordonnance 
riche,  pinceau  large,  fonds  un  peu  lourds.  = 
Ventes  :  V.  Siebrecht  (1754),  Coqs,  jioules  et 
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enfants,  70  flor.  (deux  tableaux).  —  V.  de  Ru- 
bempré  (1765),  Gibiers  divers,  670  fl. 

Griff  ou  Gryf  (Adrien),  le  Jeune.  E.  Fl. 
*  xvir  siècle.  Anvers  (?).  Nature  morte.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Coquillages  étalés  sur  une 
table,  Varsovie. 

Griffi  (Baptiste).  E.  I.  *  1520.  Arezzo.  His- 
toire. =  Elève  du  Garofalo. 

Grimer  (Jean),  le  Vieux.  E.  H.  1645-1718. 
Amsterdam.  Paysage,  marines  et  fleurs.  = 
Il  débuta  par  peindre  les  fleurs  ;  puis  il  se  mit 
sous  la  direction  de  R.  Rogman,  pour  le  pay- 
sage ;  fut  lié  avec  les  grands  peintres  hollan- 
dais de  son  époque.  Vers  1667,  il  se  rendit  à 
Londres,  y  retrouva  son  ami  Loten,  et  y  réus- 
sit complètement.  Grand  amateur  de  naviga- 
tion, il  acheta  une  embarcation  dans  laquelle 
lui  et  sa  famille  vécurent  pendant  quelque 
temps  ;  il  voulut  revoir  sa  patrie,  mais  une 
tempête  s'éleva  pendant  la  traversée  et  ce  fut 
à  grand'peine  qu'il  fut  sauvé  avec  sa  famille  ; 
tout  le  reste  périt.  Il  alla  s'établir  à  Rotter- 
dam et  y  construisit  une  nouvelle  habitation 
nautique  avec  laquelle  il  fit  diverses  excur- 
sions à  l'intérieur  ;  il  se  rendit  une  seconde 
fois  en  Angleterre,  y  réussit  encore  et  y  fut 
protégé  par  le  duc  de  Beaufort.  Mort  à  Lon- 
dres, où  on  le  nommait  le  gentilhomme  Utrech- 
tois.  =  Vue  des  rives  du  Rhin,  Amsterdam. — 
Navires  sur  un  fleuve  bordé  par  des  villages  : 
divertissements  devant  une  auberge,  Berlin. 
-  Divertissements  au  pied  de  la  montagne, 
ib.  —  Paysage  avec  figures  (chef-d'œuvre),  ib. 

—  Paysage  et  marine,  Vienne.  —  Marine,  ib. 
— Ruines(signé  sans  prénom),Londres.— Douze 
paysages  avec  figures,  Dresde.  —  Deux  vues 
du  Rhin,  Paris.  —  Paysages  avec  cavaliers, 
Varsovie.  =  Manière  d'Herman  Saftleven  ; 
coloris  transparent,  beaucoup  de  fini  :  ses  ta- 
bleaux sont  ornés  d'une  multitude  de  figures. 
Sujets  pittoresques,  exécution  fine,  détails 
nombreux  et  achevés.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  de  Verrue (1737),  Deux  petits  tableaux,  302 1. 

—  V.  à  Amsterdam  (1729),  Deux  vues  du  Rhin, 
440  fl.  —  Même  V.  (1738),  Hiver,  145  fl.  — 
V.  Robyns  (1758),  Paysage  avec  figures,  160  fl. 

—  V.  Vander  Mark  (1773),  Deux  vues  du  Rhin. 
600  fl.  —  V.  Brienen  de  Grootelindt  (1865),  Vue 
prise  aux  bords  du  Rhin,  900  fr. 
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Griffier  (Jean),  le  Jeune,  fils  (?)  de  Jean,  le 
Vieux.  E.  H.  *xvnr  siècle.  Paysage.  =  Mort 
à  Londres  vers  le  milieu  du  xvnr3  siècle  ;  cité 
par  Walpole  qui  déclare  l'avoir  connu.  = 
Copiait  les  Claude  Lorrain  à  s'y  méprendre. 

Griffier  (Robert),  fils  de  Jean.  E.  H.  1688- 


1750  (?).  Londres.  Paysage  et  marines. = Elève 
de  son  père;  s'établit  à  Amsterdam;  fit  le 
commerce  de  tableaux  dans  sa  patrie  et  en 
Angleterre.  =  Paysage  avec  figures,  Amster- 
dam. =  Il  avait  le  talent  d'imiter,  à  s'y  mé- 
prendre, les  tableaux  de  Pli.  Wouwerman  et 
d'A.  Vande  Velde.  Ordonnance  riche,  coloris 
brillant,  beaucoup  de  fini  ;  une  masse  de 
figures.  Peignit  aussi  des  Vues  du  Rhin  dans 
le  style  de  son  père  et  de  Saftleven.  =  Ventes  : 
V.  de  Proli  (1762),  Deux  paysages  maritimes, 
200  fl. 

Grlfol  (François).  E.  Es.  f  1766.  Valence. 
Genre,  paysage,  marine,  fleurs  et  fruits.  =*= 
Mort  à  l'hôpital  de  sa  ville  natale. 

Griffoui  (Fulvio).  E.  I.  *  1608.  Udine.  His- 
toire. =  Chargé  de  quelques  travaux  à  Ve- 
nise. 

Griffon!  (Jérôme).  E.  J.  *  xvir  siècle.  Ber- 
game.  Histoire,  =  Ecole  du  Cavagna. 

Grignion  (Charles).  E.  An.  1754-1804.  Lon- 
dres. Histoire,  portrait,  etc.  =  Mort  de  Cook. 

Grigoletti  (Michel -Ange).  E.  I.  1801-1870. 
Pordenone.  Portrait,  histoire.  =  Le  doge 
François  Foscari  condamnant  son  fils  Jacques 
à  l'exil,  Vienne. 

Grillenzone  (Horace).  E.  I.  1550  (?)-1617. 
Carpi.  Histoire.=  Demeura  longtemps  à  Fer- 
rare  ;  y  connut  le  Tasse  qui  l'immortalisa 
par  le  dialogue  intitulé  :  le  Grillenzone  ou 
Vépitaphe.  =  Sculpteur. 

Grillo-eias.  E.  Es.  *  1594.  Histoire  (?).  = 
Travailla  à  la  restauration  de  la  cathédrale 
de  Séville. 

Griliot  (Jean).  E.  Fr.  *  xv  siècle.  Toul  (?). 
—  Peintre  du  duc  de  Lorraine.  Exécuta  des 
miniatures  ainsi  que  de  la  grande  peinture. 

Grimaldi  (Jean-François),  dit  Le  Bolo- 
gnese.  E.  I.  1606  (?)-1680  (?).  Bologne.  Pay- 
sage. =  Etudia  d'après  les  Carrache  et  tra- 
vailla avec  l'Albane  ;  appelé  à  Paris  par  le 
cardinal  Mazarin,  y  exécuta  quelques  fres- 
ques; employé  par  Innocent  X,  Alexandre 
VII  et  Clément  IX.  Prince  de  l'Académie  de 
Saint-Luc  à  deux  reprises.  Acquit  des  biens 
considérables.  Son  fils  Alexandre  fut  son  élève. 
=  Paysages,  Rome.—  Paysages,  Paris.—  Pay- 
sage, Berlin.  =  Bon  dessin,  touche  légère, 
coloris  vrai;  profondeur  et  relief  réunis.  Gra- 
veur et  architecte.  =  Ventes  :  V.  Lethière 
(1829),  Deux  paysages  avec  figures  de  Cara- 
vage,  100  fr. 

Gi'imani.  V.  Jacobs. 

Grimeiund  (Jean-Martin).  E.  Al.  1842. 
Trondhjem.  Paysage. 

Grimer  (Jacques).  E.  Fl.  1526(?)-1590.  An- 
vers. Paysage.  =  Elève  de  Mathieu  Kock  ; 
reçu,  en  1547,  dans  la  corporation  des  pein- 
tres, à  Anvers.  Bon  poète  et  grand  comédien. 
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=  Histoire  de  la  vie  de  saint  Eustache  (avec 
volets), Bruxelles  (attribué).-  -Le  Kiel,Anvers. 
=  Ses  paysages  sont  ornés  de  bâtiments  et  de 
ruines  parfaitement  exécutés. 

Grimer  (Abel),  fils  de  Jacques.  E.  FI.  *  1600. 
Anvers  (?)  Paysages,  vues  et  histoire  en  petit. 
=  Reçu  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
comme  fils  de  maître,  en  1592.  En  1617-1618,  sa 
veuve,  Catherine  Lescornet,  est  inscrite  dans 
les  Liggeren  comme  devant  encore  à  la  corpo- 
ration la  dette  mortuaire  de  son  mari.  =  Mar- 
the et  Marie,  Bruxelles  (signé  :  Abel  Grimer, 
fecit  1614).=Nous  avons  retrouvé  la  signature 
de  Abel  Grimer,  fecit  1593,sur  un  tableau  repré- 
sentant le  Christ  marchant  au  Calvaire,  ceu" 
vre  distinguée  par  son  coloris  et  par  sa  rinesse. 
Ce  tableau,  qui  mesure  1  m.  43  c.  de  hauteur 
sur  1  m.  8  c.  de  largeur,  est  couvert  d'une 
multitude  de  petites  ligures  peintes  dans  le 
caractère  flamand.  Nous  avons  également  vu 
de  lui  une  Vue  extérieure  de  la  porte  impériale 
à  Anvers,  datée  et  signée  de  1604. 
Grimer  (Adam).  V.  Griemer. 
Grimm  (Jean).  E.  Al.  *  1720.  Berne.  Minia- 
ture. =  Détails  inconnus.  =  Son  fils,  peintre 
de  paysage,  florissait  en  Angleterre  vers  1770. 
Grimm    (Louis-Emile).    E.   Al.    1790-1863. 
Hanau  (Hesse).  Genre,  portrait.  =  Graveur. 
Grimmaer  (Jacques).  V.  Grimer. 
Grimmer  (Jean).  E.  Al.  *  1570.  Portrait, 
histoire.  =  Florissait  à  Mayence;  école  de 
M.  Grunewald.=  Portrait  d'Adam  von  Puech- 
haim,  Vienne.  =  Invention  agréable,  dessin 
délicat,  coloris  clair,  fini  précieux. 

Grimoux,Grimou  ou  Grimou<I(Alex. 
ou  Jean).  E.  Fr.  1680  (?)-1740  (?).  Romont 
(Suisse).  Portrait,  genre.  =  Ne  dut  son  talent 
qu'à  lui-même  et  eut  mille  difficultés  à  vain- 
cre pour  pouvoir  suivre  sa  vocation.  Vie 
irrégulière  et  adonnée  à  l'ivresse.  Agréé  à 
l'Académie,  en  1705,  il  fut  rayé  de  la  liste  en 
1709.  Mort  à  Paris.  =  Un  garçon  jouant  du 
fifre,  Dresde.  —  Portrait  du  peintre,  Paris.  — 
Un  buveur,  ib.  —  Une  pèlerine,  ib.  —  Portrait 
de  jeunes  militaires,  ib.  —  Joueuse  d'instru- 
ments, et  autres,  Bordeaux.  =  Idées  originales 
et  bizarres;  touche  grasse,  empâtée,  pleine 
de  goût  et  de  légèreté  ;  excellent  coloris.  = 
Ventes  :  V.  Peilhon  (1763),  Scène  d'intérieur 
avec  trois  figures,  830  1.  —  V.  Thibon  (1875), 
Portrait  déjeune  femme,  1,300  fr. 

Gringonneur  (Jacquemin).  E.  Fr.  *  1420. 
France.  Portrait,  miniature  et  histoire.  = 
Vivait  sous  le  règne  de  Charles  VI  et  exécuta 
pour  ce  monarque  différents  jeux  de  cartes. 
Membre  de  l'Académie  de  Saint-Luc  instituée 
par  Charles  V.  =  La  famille  de  Jean  Juvénal 
des  Ursins  (mort  en  1431),  Versailles.  (Ce  ta- 
bleau lui  est  attribué.) 


Grisberd  (Edouard).  E.  Al.  *xix*  siècle. 
Berlin.  Paysage. 

Orisblin  (Isaac).  E.  Fr.  *xvr"  siècle.  Blois. 
Portrait  au  pastel,  au  crayon,  sur  émail,  etc. 
=  Un  des  artistes  les  plus  renommés  de  son 
temps  pour  les  portraits. 

Grison  (Antoine).  E.  Fr.  *  xvnr  siècle. 
Histoire. =Premier  prix  de  l'Académie  royale 
de  peinture  de  France,  en  1709,  avec  son  : 
Retour  de  David  à  Jérusalem  après  la  défaite 
de  Goliath. 

Grisoni  (Joseph).  E.  I.  t  1769.  FLORENCE. 
Histoire,  paysage  et  portrait.  =  Elève  de 
Redi  ;  rival  de  Meucci  ;  voyagea  en  Angleterre 
et  dans  toute  l'Italie.  =  Formes,  relief  et 
coloris  satisfaisants. 

Groeger  (Frédéric-Charles).  E.  Al.  1766- 
1838.  Ploen.  Portrait.  =  Vivait  à  Hambourg, 
où  il  travaillait  de  compagnie  de  H.-J.  Al- 
denrath  et  où  il  mourut.  =  Portrait  du  pein- 
tre, Dresde.  —  Portrait  du  curé  de  Saint- 
Jacques,  le  révérend  Klefeker,  Hambourg.  — 
Portraits  du  directeur  de  théâtre  Schroder  et 
de  sa  femme,  ib.  =  Dessinateur  et  lithographe. 

Groen  (A.  Van  der).  E.  H.  *  xvnr  siècle. 
Paysage.  =  Détails  inconnus. 

Groenen  (Godefroid).  E.  FI. +  xvnr3  siècle. 
Arendonck.  Paysage.  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers,  en  1794. 

Groenendael  (Corneille).  E.  FI.  17851834. 
Lierre.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  l'Aca- 
démie d'Anvers  ;  se  rendit  à  Paris,  y  exécuta 
les  portraits  de  plusieurs  grands  personnages 
et  celui  du  roi  de  Rome.  Revint  à  Anvers,  en 
1814,  et  y  mourut.  =  Education  de  la  Vierge, 
Lierre. 

Groenewegen  (Gérard).  E.  H.  1754-1826. 
Rotterdam.  Vues  et  vaisseaux.  =  Elevé  pour 
la  construction  des  vaisseaux;  un  accident  au 
pied  droit  nécessita  l'amputation  et  décida  sa 
vocation  pour  les  arts.  =  Dessinateur  et  gra- 
veur. 

Groenia  (Pierre).  E.  H.  1767-1844.  Mak- 
kum  (Frise).  Histoire,  portrait,  batailles.  = 
Elève  de  Beekkerk.  Entra  au  service  mili- 
taire, en  1787,  comme  volontaire.  Séjourna  en 
France,  travailla  comme  peintre  à  Dunkerque. 
En  1796,  nommé  premier  lieutenant  de  la  garde 
frisonne,  il  retourna  dans  sa  patrie.  En  1802, 
il  partit  pour  Surinam  comme  capitaine  des 
mariniers  et  revint  en  Hollande  en  1804.  De 
1810  à  1814,  il  suivit  l'armée  française  en  Es- 
pagne, y  commanda  comme  lieutenant-colo- 
nel, et  s'y  distingua  ;  il  se  fit  remarquer  par 
sa  fidélité  à  Napoléon,  alors  même  que  la  for- 
tune ne  souriait  plus  au  grand  empereur.  Au 
retour  d'Elbe,  Napoléon  le  trouva  en  France, 
lui  donna  un  régiment  à  commander  comme 
colonel  et  la  croix  de  la  Légion  d'honneur. 
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Après  Waterloo,  il  fut  libéré  du  .service  fran 
çais  et  revint  servir  sa  patrie.  Il  prit  une  part 
active  aux  combats  contre  les  Belges  en  1830 
et  prit  sa  retraite  après  cette  époque.  =  Beau- 
coup de  feu  et  d'invention  ;  coloris  transparent 

Groes  (,Vander).  E.  H.  Paysage  et  ani- 
maux. =  Cité  par  Van  Spaen  comme  un  pein- 
tre de  talent,  à  Rotterdam. 

Grogan  (Nathaniel).  E.  An.  f  1807.  Cork. 
Paysage. 

Groiscilliez  (Marcelin  de).  E.  Fr.  1837. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Boyer  et  Pasini. 

Gromdon.  E.  Fr.  +  XVIIIe  siècle.  LYON.  = 
Beau-père  du  musicien  Grétry.  C'est  grâce  à 
cet  artiste  que  le  jeune  Greuze  obtint  de  son 
père  la  permission  d'étudier  la  peinture  ;  il 
donna  les  premières  leçons  au  futur  maître, 
et  l'emmena  avec  lui  à  Lyon,  puis  à  Paris. 

Gronckel  (Vital  de).  E.  FI.  *  1870.  Histoire, 
genre,  portrait.  =  La  veuve  du  pauvre.  —  Le 
bon  numéro. 

Groot  (Jean  de),  le  Vieux.  E.  H.  1650-1726. 
Flessingue.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Verdoel, 
d'Adr.  Van  Ostade,  et,  plus  tard,  de  Fr.  de 
Jong,  à  Haarlem  où  il  mourut.  Riche  amateur 
d'art.  =  Ses  dessins  sont  achevés  avec  un  soin 
exquis. 

Groot  (Jean  de),  le  Jeune.  E.  H.  *  1757.  La 
Haye.  =  Elève  de  Jacques  Dewit.  Travaillait 
encore  en  1776.  =  Graveur  en  mezza-tinta. 

Grootvelt  (Jean-Henri  Van).  E.  H.  1808- 
1855.  Varie  (Hollande).  Intérieurs,  effets  de 
lumière.  =  Elève  de  Van  Bedaff,  Turken,  etc. 
=  Scène  d'intérieur,  effet  de  lumière. 

Gropius  (Charles).  E.  Al.  1795-1870.  Ber- 
lin. Décors  et  panoramas. 

Gros  (Le  baron  Antoine-Louis).  E.  Fr.  1771- 
1835.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
David  ;  partit  pour  Gênes,  en  1793  ;  fut  forcé, 
pendant  son  séjour  en  Italie,  de  se  faire  pein- 
tre de  miniatures;  protégé  par  Bonaparte  qui 
l'admit  dans  son  intimité  et  lui  donna,  dans 
son  armée,  des  fonctions  purement  nomina- 
tives qui  lui  permettaient  de  se  consacrer  à 
son  art.  Eut  beaucoup  à  souffrir  lors  des  dé- 
sastres de  l'armée  d'Italie,  et  parvint,  non  sans 
peine,  à  se  faire  transporter  à  Marseille  où 
les  soins  d'un  ami  le  rappelèrent  à  la  vie  ; 
revint  en  France,  vers  1800  ;  excita  bientôt 
l'enthousiasme  par  les  belles  toiles  que  pro- 
duisit son  pinceau  ;  créé  chevalier  de  la  Lé- 
gion d'honneur,  par  Bonaparte.  La  faveur 
dont  il  avait  joui  sous  le  consulat  et  l'empire 
lui  fut  continuée  sous  la  restauration  ;  il  fut 
nommé  baron,  officier  de  la  Légion  d'honneur 
et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Michel.  On 
prétend  que  les  critiques  faites  sur  son  der- 
nier ouvrage,  Le  Diomède,  frappèrent  son 
esprit,  naturellement  triste  et  morose,  lui 


firent  apprécier  l'inconstance  de  la  gloire  et 
contribuèrent  à  hâter  une  mort  qu'il  se  donna. 
En  19  ans  Gros  forma  plus  de  400  élèves.  = 
Fresques,  Paris.  —  Le  Champ  de  bataille  d'Ey- 
lau,  ib.  —  François  Ir  et  Charles-Quint  visi- 
tant l'église  de  Saint- Denis,  ib.  —  Le  général 
Bonaparte  visite  les  pestiférés  de  Jaffa,  Ver- 
sailles. —  Louis  XVIII  quitte  le  palais  des 
Tuileries,  ib.  —  Revue  de  la  garde  royale  à 
Reims,  par  Charles  X,  ib.  —  Bataille  d'Abou- 
kir,  ib.  —  Bataille  des  Pyramides,  ib.  —  En- 
trevue de  Napoléon  et  de  François  II,  après 
la  bataille  d'Austerlitz,  ib.  —  Capitulation  de 
Madrid,  ib.  —  Embarquement  de  la  duchesse 
d'Angoulême  à  Pouillac,  Bordeaux.  =  Pinceau 
plein  de  hardiesse,  de  fougue  et  d'éclat  ;  cou- 
leur riche,  sans  être  toujours  naturelle,  des- 
sin animé,  mais  souvent  peu  correct  ;  effet 
puissant;  exécution  peut-être  trop  prompte 
et  trop  facile;  verve  originale;  manière  large 
et  grandiose.  Son  père  peignait  bien  la  minia- 
ture et  sa  mère  exécutait  de  jolis  pastels.  = 
Ventes  :  V.  Denon  (1826),  Petit  portrait  en 
pied  du  premier  Consul,  1,100  fr.  —  V.  Gros 
(1835),  Jeune  femme  au  bain,  1,820  fr. 

Grosclaude  (Louis).  E.  Fr.  1783-1869.  Lo- 
cle.  Genre.  =  Elève  de  Regnault.  =  Marino 
Faliero.  —  Les  sœurs  de  lait. 

Grosh  (H. -A.).  E.  Al.  *  xvnr  siècle.  Nor- 
wège. 

Grospietcli  (Florent).  E.  Al.  1789.  Prot- 
zan  (Silésie).  Paysage.  =  Graveur. 

Gross  (Léopold).  E.  Al.  *  1837.  Portrait. 

Grosse  (Théodore).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Bendemann.  =  Léda  et 
le  cygne,  Dresde. 

Grossi  (Barthélémy).  E.  I.  *  1462.  Parme. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Grothaus  (Auguste).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Barmen.  Portrait. 

Grothe  (C).  E.  Al.  '  1839.  Genre.  =  Elève 
de  Kolbe. 

Grover  (Mlle  Jeannette-E.).  E.  FI.  '  1842. 
Genre.  =  Elève  de  H.  Dillens.  =  L'Absence. 
—  La  Maîtresse  d'école. 

Gruber  (Charles),  frère  de  François.  E.  Al. 
*  1837.  Vienne.  Fleurs  et  fruits. 

Gruber  (François),  frère  de  Charles. E. Al. 
1801.  Fleurs  et  fruits.  =  Fleurs  dans  un  vase, 
Vienne. 

Gruere  (Guillaume).  E.  Fr.  f  1639.  = 
Mort  à  Avignon  (?). 

Grûn,  Gruen  ou  Grien  (Jean-Bauduin), 
dit  Oaldung  Griin.  E.  Al.  1470-1552.  GMUND 
(Souabe).  Histoire,  portrait.  =  Mort  à  Stras- 
bourg où  il  s'était  établi  et  où  il  exerça  une 
grande  influence  sur  l'art  contemporain.  Cet 
artiste  se  trouvait  à  Anvers,au  commencement 
de  1521,  en  même  temps  que  Albert  Durer.  = 
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Tableaux,  Nuremberg.  —  Portrait  d'un  jeune 
homme,  Vienne.  —  Deux  femmes  avec  des 
squelettes,  Bàle.  —  Jésus-Christ  crucifié  (daté 
de  1512;  œuvre  capitale),  ib.  —  Polyptique 
Frîbourg  en  Brisgau  (chef-d'œuvre).  —  Jésus- 
Christ  crucifié,  Berlin.  —  Martyre  de  saint 
Etienne,  ib.  —  Portrait  :  le  margrave  Phi- 
lippe-Christophe de  Bade,  Munich.  =  Sur  un 
de  ses  tableaux,  le  Couronnement  de  la  Vierge, 
qui  orne  la  cathédrale  de  Fribourg,  on  lit  cette 
inscription  :  Johann  Baldung ,  cognomine 
Grûn,  gamundianus,  Deo  et  virtute  auspiciis 
faciebat,  1516.  =  Caractère  élancé,  composi- 
tion fantastique,  beau  dessin,  coloris  sobre. 
Grand  imitateur  d'Albert  Durer.  Graveur  sur 
cuivre  et  sur  bois. 


Grûn  (Eugénie  Charpentier,  Mme).   E. 

Fr.  1821.  Valenciennes.  Portrait.  =  Elève  de 
Léon  Cogniet. 

«.m ml.  E.  Al.  1801.  Carlsruhe.  Histoire, 
genre,  portrait.  =  Enlèvement  d'Esméralda. 

Grund  (Jean-Jacques).  E.  Al.  1755-1815. 
Gunzenhausen.  Miniature.=  Voyagea  en  Ita- 
lie où  il  fut  nommé  professeur  à  l'Académie 
de  Florence.  Il  a  fait  d'excellents  essais  de 
peinture  en  cire.  On  lui  doit  aussi  des  ouvrages 
estimés  sur  l'art. 

Grund  (Norbert).  E.  Al.  1714-1767.  Prague. 
Histoire,  portrait,  genre,  batailles.  =  Son 
insouciance  et  sa  paresse  le  réduisirent  à  l'in- 
digence. =  Ordonnance  sage,  dessin  correct, 
coloris  harmonieux.  Presque  tous  ses  tableaux 
sont  de  petite  dimension. 

Grundmann  (Jean-Basile).  E.  Al.  *  1758. 
Genre,  portrait.  =  Détails  inconnus. 

Gruner  (Louis).  E.  Al.  1801.  Dresde.  Por- 
trait, genre. 

Grunewald  (Jean),  frère  de  Mathieu. 
E.  Al.  *  1500.  Portrait,  histoire.  =  Florissait  à 
Mayence.  =  Portrait  :  l'empereur  Maximi- 
lien  Ier,  Vienne. 

Grunewaid  (Mathieu),  frère  de  Jean.  E. 
Al.  f  1530.  Francfort-s/M  (?).  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  d'Alb.  Durer  ;  habitait  Aschaf- 
fenbourg  où  il  était  employé  par  l'archevêque 
de  Mayence.  =  Tableau  d'autel  avec  volets  : 
La  conversion  de  saint  Maurice  par  saint 
Erasme;  sainte  Madeleine,  saint  Lazare,  saint 
Chrysostôme,  Munich.  —  Saint  Valentinien, 


volet  du  tableau  précédent,  Aschaffenbourg. 
(Cette  grande  composition  a  été  exécutée  pour 
l'archevêque  de  Mayence  dont  saint  Erasme 
est  le  portrait).  —  Vierge  glorieuse  entourée 
de  saints  et  honorée  par  le  donateur,  avec 
volets,  Halle  (Allemagne,  église  Notre-Dame). 

—  Adoration  de  la  sainte  Trinité,  Bamberg 
(cathédrale).  —  Volets  d'un  tableau  d'autel, 
Heilbronn.  —  Deux  tableaux  d'autel  :  église 
d'Annaberg  (Saxe)  et  saint  Jérôme,  Berlin.  — 
Portrait  :  Louis  II,  roi  de  Hongrie,  enfant, 
Vienne.—  Portrait  :  l'empereur  Maximilien  Ier, 
ib.  —  Portrait  :  Ladislas  II,  roi  de  Hongrie,  ib. 

—  Portrait  :  Charles  V,  enfant,  ib.  —  La  fa- 
mille de  l'empereur  Maximilien  Ier,  ib.  —  Trip- 
tyque avec  neuf  sujets  pieux,  Colmar.=  Après 
Durer  et  Holbein,  il  est  certes  le  plus  grand 
peintre  de  son  époque;  il  a  pris  aux  deux 
grandes  écoles  d'alors,  celle  de  Franconie  et 
celle  de  Souabe,  leurs  principales  tendances  ; 
beaucoup  de  dignité  et  de  noblesse  dans  les 
types,  dessin  ferme  ;  sentiment  de  la  beauté, 
surtout  dans  les  figures  de  femme  ;  du  goût 
dans  les  draperies  ;  bon  modelé,  coloris  sou- 
vent harmonieux.  Proportions  un  peu  courtes. 

Grunîger.  E.  Al.  f  1863.  Portrait.  =  Dé- 
cédé à  Zurich. 

Grutzner  (Edouard).  E.  Al.  1846.  Carlo- 
witz.  Genre.  =  La  lecture  favorite. 

Gruyter  (Guillaume).  E.  H.  *  xixe  siècle. 
Marine. 

Gruyter  (J.  P.)  E.  H.  *  xviie  siècle.Marine. 
=  Cité  par  Kramm  qui  a  vu  un  bon  tableau 
signé  de  ce  nom  et  portant  le  millésime  de 
1658. 

Gryp  (Josse-Thierry).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
=  Un  des  signataires  de  la  requête  adressée, 
en  1610,  aux  magistrats  de  Leyde,  afin  d'ob- 
tenir la  permission  d'établir  une  Association 
de  peintres. 

Grypmoed  (Geerlig).  E.  H.  1760-1788. 
Zwolle.  Paysage.  =  Elève  d'un  amateur 
nommé  Prudhomme.  Il  s'occupa  beaucoup 
dans  les  fabriques  de  tapisseries,  à  Amster- 
dam. =  Dessinateur  et  graveur. 

Gseihofei*  (Charles).  E.  Al.  1779.  Vienne. 
Histoire,  portrait,  paysage.  =  Saint  Martin. 
=  Graveur. 

Guadagnini  (Jacques).  E.  I.  f  1633.  BAS- 
sano.  Histoire,  portrait.  =  Elève  des  Bassano 
et  petit-fils  de  François,  le  Jeune. 

Gualdl  (Ant.).  E.  I.  *  xixe  siècle.  Histoire.- 

Gualla  (Pierre).  E.  I.  f  1760.  Casal-Mon- 
ferrato.  Histoire,  portrait.  =  Se  fit  reli- 
gieux. 

Gualoiip  (Jacques  ou  Jaquemart).  E.  Fr. 
f  1391.  Montpellier.  =  Obtint  quatre  fois  les 
honneurs  du  consulat.  Un  peintre  de  ce  nom 
que  nous  croyons  le  fils  de  Jacques  et  qui  s'ap- 


St.  Antoine.     Par  Mathias  Grunewald. 
Musée  de  Colmar. 
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pelait  Jean,  fut  deux  fois  consul  à  Montpellier. 
Il  mourut  en  1433. 
Gualtieri.  V.  Cimabue. 

Gualtierî.  E.  I.  *  1547.  Padoue.  Histoire. 
=  Parent  et  compagnon  de  travail  de  Domi- 
nique Compagnuola. 

Guarana  (Jacques).  E.  I.  1716.  Venise. 
Histoire.  =  Elève  de  Ricci  et  de  Tiepolo  ;  fut 
aussi  graveur.  =  Tableaux,  Venise.  =  Imita 
le  Cignani. 

Guardl  (François).  E.  I.  1712-1793.  Venise. 
Vues  de  ville.  =  Elève  du  Canaletto.  =  Vue 
de  Venise,  Paris.  —  Le  Doge  se  rendant  à  une 
cérémonie  commémorative,  ib.  —  Fête  du 
jeudi-gras  à  Venise,  ib.  —  Et  autres,  ib.  — 
Vue  de  l'église  du  Campanile  et  de  la  place  de 
Saint-Marc  à  Venise,  Londres.  —  Intérieur  de 
l'église  de  Saint-Marc,  à  Venise.  Bruxelles.  = 
On  trouve  dans  ses  tableaux  les  belles  lignes 
droites  des  fabriques  de  son  maître  ;  moins 
d'exactitude  et  d'harmonie  ;  exécution  vive 
et  originale.  =  Ventes  :  V.  Richard  W...(1857), 
Vue  du  grand  canal  à  Venise  et  Vue  de  la 
Douane  (les  deux),  7,700  fr.  —  V.  Morny  (1865), 
Le  pont  du  Rialto,  25,000  fr.  —  Même  V.  Le 
Salute,  18,000  fr.  —  Même  V.  La  Dogana, 
20,000  fr.  —  Même  V.  L'église  San  Giorgio 
Maggiore,  20,000  fr.  —  La  place  Saint-Marc 
5,100  fr.  --  V.  Hedouin  (1866),  Eglise  San 
Gregorio  et  le  Quai  des  esclavons,  les  deux, 
1475  frs.  —  V.  Blaizel  (1870),  Deux  vues  de 
Venise,  les  deux,  10,580  fr. 

Guardolino.  (le).  V.  Natali. 

Guargena  (Dominique),  dit  le  Père 
i  oiioiïino.  E.  I.  1610.  Messine.  Histoire, 
perspective,  etc.  =  Elève  d'Abraham  Casem- 
broodt  ;  étudia  d'après  le  Guide,  dans  son 
couvent  de  Bologne.  Religieux  de  l'ordre  des 
Capucins.  =  Suivit  le  style  du  Guide  avec 
beaucoup  de  succès. 

Guarienli  (Pierre).  E.  I.  *  1750.  VÉRONE. 
Histoire.  =  Elève  de  J.-M.  Crespi;  vécut  à 
Venise;  se  rendit  en  Allemagne,  fut  nommé 
directeur  de  la  galerie  de  Dresde  et  fit  des 
additions  à  l'Abécédaire  de  l'Orlandi. 

Guariento  (Rodolphe).  E.  I.  *  1365.  Pa- 
doue ou  Vérone.  Histoire,  portrait.  =  Pein- 
tre de  mérite;  orna  de  ses  fresques,  en  1365, 
la  salle  du  grand  conseil,  à  Venise. 

Guarini  (Bernard).  E.  I.  *  1617.  Ravenne. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Style  solide. 

Guarnana  ou  Varana  (Jacques).  E.  I. 
1720-1807.Verone.  Histoire —Elève  de  S.  Ricci 
et  de  J.-B.  Tiepolo;  l'Académie  de  Copenhague 
lui  offrit  la  place  de  son  premier  peintre,  et 
l'impératrice  de  Russie  l'appela  à  sa  cour, 
mais  il  ne  put  accepter  ces  différentes  offres 
et  resta  dans  son  pays  jusqu'à  sa  mort,  arrivée 
subitement  à  Venise.  =  Sacrifice  d'Iphigénie, 


Saint-Pétersbourg.  =  Belle  couleur,  composi- 
tion remarquable.  Vincent  Guarnana,  son  fils 
et  son  élève,  mort  en  1815,  fut  loin  d'égaler 
son  père. 

«  -  ii.-i*|»i*«».  V.  Dughet. 

Gueht  (Benjamin  Vander).  E.  FI.  f  1794. 
Portrait,  histoire  et  genre.  =  Cité  par  Bryan 
Stanley  comme  le  32e  enfant  de  Gérard  Van- 
der Gucht,  le  graveur.  Se  noya  dans  la  Tamise, 
à  Chiswick. 

Guclite  (Jacques  Vander).  E.  FI.  *  xv«  siè- 
cle. Miniature.  =  Peintre  miniaturiste  à  Gand, 
en  1463.  Ses  deux  frères,  Arnaut  et  Pasquier, 
furent  également  peintres.  Membre  de  la  cor- 
poration de  Saint-Luc,  à  Gand. 

Gude(Jean).  E.  Al.  1825.  Christiania.  Pay- 
sage. =  Elève  d'André  Achenbach.  Considéré 
comme  le  fondateur  et  le  chef  de  l'école  nor- 
végienne. =  Cabane  de  pêcheur  au  coucher 
du  soleil.  -  Retour  du  baleinier.=Ses  tableaux 
se  rencontrent  dans  beaucoup  de  musées  d'Eu- 
rope. 

Gudin  (Louis).  E.  Fr.  *  1823.  Histoire.  = 
Dubois  pensant  Kléber.  —  Engagement  entre 
les  troupes  françaises  et  l'armée  autrichienne. 

Gudin  (le  baron  Jean-Antoine-Théodore). 
E.  Fr.  1802-1880.  Paris.  Marine.  =  Elève  de 
Girodet.  =  Prise  à  l'abordage  de  la  goélette 
anglaise  le  Hasard  par  le  Courrier,  en  1804. 

—  Le  roi  sur  la  rade  à  Cherbourg,  Versailles. 

—  Pêcheurs  à  la  côte,  Hambourg.  L'œuvre 
de  Gudin  est  considérable  et  se  trouve  ré- 
pandu partout,  notamment  dans  les  musées 
de  France.  =  Considéré  comme  le  meilleur 
mariniste  de  l'école  française  moderne  qui  ne 
possède  que  peu  de  spécialistes  du  genre. 

Gué  (Nicolas).  E.  Fr.  f  1572.  Troyes.  His- 
toire, ornements.  =  Travailla  beaucoup  pour 
les  églises  de  Troyes.  Tué  lors  de  la  Saint- 
Barthelemy. 

Gué  (Oscar).  E.  Fr.  1809-1877.  Bordeaux. 
Histoire,  genre.  =  Louis  de  Bourbon,  Lisieux. 

Gué  (Jean-Michel).  E.  Fr.  1789-1844.  Bor- 
deaux (le  Cap  français).  Histoire,  genre  et  dé- 
corations. =  Elève  de  David.  =  Sacrifice  de 
Jephté.  —  Prise  de  Crémone  (avec  Alaux), 
Versailles.  —  Patrocïe,  Bordeaux. 

Guelda  (Thomas).  E.  Es.  Valence.  = 
Elève  d'E.  Marcel. 

Guenaud.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Histoire. 
=  Religieux  à  Tours.  Cité  par  de  Marolles. 
Devint  aveugle,  s'il  faut  en  croire  la  mention 
de  cet  auteur.  Il  peignit  de  grands  tableaux 
pour  son  couvent. 

Guennelet,  Gernelet  ou  Grennelet 
(Pomarot)  dit  Coriielmult.  E.  FI.  *  1453. 
Portrait,  miniature.  =  Travailla  avec  Jean 
de  Boulogne  ;  peintre  de  Philippe-le-Bon. 
Entré  en  fonctions  en  1454,  il  ne  vivait  plus 
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en  septembre  1458.  Vanté  par  un  vieux  poète 
lillois. 

Guérard  (Charles-Jean).  E.  Fr.  1790.  Pa- 
ris. Paysage.  =  Elève  de  Langlacé. 

Guérard  (Eugêne-Ch.-Fr  ).  E.  Fr.  1821- 
1866.  Nancy  (Meurthe).  Genre.  =  Elève  de 
Delaroche. 

Guérard  (Louis).  E.  Fr.  1793.  LORIENT. 
Genre.  =  Elève  de  Raffet. 

Guerchin  (le).  V.  Barbieri. 

Guérin  (François).  E.  Fr.  f  1791.  Paris. 
Histoire,  portrait,  paysage,  etc.  =  Reçu  aca- 
démicien en  1761. 

Guérin  (Gabriel-Christophe).  E.  Fr.  1790- 
1846.  Kehl.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Regnault.  =  Mort  de  Polynice,  Strasbourg.  — 
Servius-Tullius. 

Guérin  (Jean).  E.  Fr.  1760-1836.  Stras- 
bourg. Miniature,  aquarelle.  =  Elève  de  Re- 
gnault. =  Femme  mourante.  —  Portrait  de 
Napoléon. 

Guérin  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1798.  Stras- 
bourg. Histoire,  miniature.  =  Elève  de  Re- 
gnault. =  Adoration  des  bergers,  Strasbourg 
(cathédrale). 

Guérin  (J.-B.-Paulin).  E.  Fr.  1783-1855. 
Toulon.  Histoire,  portrait  et  genre.  =  Jésus- 
Christ  mort  sur  les  genoux  de  sa  mère.  — 
Anchise  et  Vénus,  Paris.  —  Concert  en  petit 
comité,  Varsovie.  —  Portraits,  Versailles. 

Guérin  (Jean-M.-P.).  E.  Fr.  1838.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  H.  Flandrin  et  de 
S.  Cornu. 

Guérin  (Philibert-J.-P.).  E  Fr.  1805-1846. 
Marseille.  Paysage.  =  Elève  de  Paulin  Gué- 
rin. 

Guérin  (le  baron  Pierre-Narcisse).  E.  Fr. 
1774-1833.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Regnault;  visita  l'Italie  à  plusieurs  re- 
prises. Nommé  directeur  de  l'école  française 
à  Rome,  honneur  qu'il  refusa  d'abord  et  qu'il 
accepta,  en  1822;  mort  à  Rome;  un  des  pre- 
miers membres  de  la  Légion  d'honneur;  mem- 
bre de  l'Institut  depuis  1816;  créé  baron,  et 
chevalier  de  l'ordre  Saint-Michel,  par  Louis 
XVIII.  =  Mort  du  maréchal  Lannes,  Valen- 
ciennes.  —  Louis  XVIII,  roi  de  France,  Lon- 
dres. —  Enée  racontant  à  Didon  les  malheurs 
de  la  ville  de  Troie,  Paris.  —  La  piété  filiale 
ou  offrande  à  Esculape,  ib.  —  Phèdre  et  Hip- 
polyte,  ib.  —  Fureurs  de  Clytemnestre,  ib.  - 
Marcus  Sextus,  ib.  —  Andromaque  et  Pyr- 
rhus, ib.  —  Bonaparte  faisant  grâce  aux  ré- 
voltés du  Caire,  Versailles.  =  Composition 
grave  et  simple,  expression  forte  et  vraie, 
formes  pures,  coloris  vigoureux,  pinceau  gra- 
cieux et  naïf;  style  mâle  et  touchant  tout  à  la 
fois.  Guérin  constitue,  avec  Gros  et  David, 
une  des  plus  brillantes  individualités  artis- 


tiques du  xixe  siècle.  =  Ventes  :  V.  Choiseul- 
Praslin  (1808),  Scène  nocturne,  1,025  fr. 

Guérin  (Simon).  E.  Fr.  1812  Strasbourg. 
Histoire.  =  Elève  de  Gros.  ==  Episode  de  Co- 
rinne. 

Guérin  (T.).  E.  Fr.  *  1844.  Histoire.  =  Con- 
version de  saint  Paul. 

Guermann  -  Bonn  (  Auguste  ).  E.  Fr. 
'  1844.  Stuttgart.  Histoire. 

Guerra  (Achille).  E.  I.  *  1868.  NAPLES. 
Histoire. 

Guerra  (Jean).  E.  I.  1544-1618.  MODÈNE. 
Histoire.  =  Se  rendit  jeune  à  Rome  et  y  fut 
employé  par  Sixte-Quint,  en  même  temps  que 
son  ami,  César  de  Nebbia.  =  Génie  d'inven- 
tion, dessinateur,  architecte  et  graveur. 

Guerra  (Joseph).  E.  I.  *  xviir3  siècle.  His- 
toire. ==  Elève  de  Fr.  Solimène. 

Guerre  (Antoine).  E.  Fr.  1666-1711.  Per- 
pignan. =  Premier  peintre,  en  1706,  de  Phi- 
lippe V,  roi  d'Espagne.  =  Tableaux,  Perpi- 
gnan. 

Guerri  (Denis).  E.  I.  1610-1640.  Vérone. 
Histoire.  =  Elève  distingué  de  D.  Feti.  =  Ma- 
nière pleine  de  vérité. 

Guerrier.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  Email.  = 
Imitateur  du  célèbre  Petitot. 

Guerrieri  (Jean-François).  E.  I.  *  xvne 
siècle.  Fossombrone.  Histoire.  =  Ce  peintre, 
trop  peu  connu,  se  forma  d'après  le  Caravage 
et  le  Guerchin. 

Guerrin  (François).  E.  Fr.  *  1770.  Paris. 
Scènes  populaires  en  petit.  =  Fit  partie  de 
l'Académie. 

Guerrini  (Jacques).  E.  I.  1718-1793.  CRÉ- 
MONE. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Ta- 
bleaux à  Crémone  et  à  Milan.  =  Talent  esti- 
mable. 

Guertiere  (Franc,  de  la).  E.  Fr.  1624. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =-  Plus  connu 
comme  graveur. 

Guesehe  (Pierre).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
Paysage.  =  Cité  par  Nagler  qui  le  suppose 
élève  de  Pierre  Breughel,  le  Vieux. 

Gueslain  (Charles-Etienne).  E.  Fr.  1685- 
1765.  Portrait.  =  Académicien.  Mort  à  Paris. 

Guesnet  (Louis -F.).  E-  Fr.  1843.  FlTZ- 
James  (Oise).  Histoire,  etc. 

Guest  (Douglas).  E.  An.  *  1820.  Histoire.  = 
Phaéton.  —  La  Transfiguration. 

Guet  (Charlemagne-Oscar).  E.  Fr.  1801- 
1871.  Me  aux.  Genre,  portrait.  =  Elève  de 
Hersent  et  de  Horace  Vernet.  =  Corps  de 
garde  de  cuirassiers.  —  Le  domino  noir. 

Guety  (Barthélémy).  E.  Fr.  *  xvr3  siècle. 
Paris.  Histoire,  portrait,  etc.  =  Peintre  et 
valet  de  chambre  ordinaire  de  François  Ier, 
de  1523  à  1533.  =  Talent  facile;  exécution 
prompte. 
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Guevara  (don  Juan  Nino  de).  E.  Es.  1632- 
1698.  Madrid.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
d'Alonzo  Cano;  protégé  par  Antoine  Henri - 
quez,  évêque  de  Malaga,  auquel  il  dut  son 
éducation;  s'établit  à  Malaga  et  fut  chargé  de 
beaucoup  d'ouvrages  pour  les  couvents  et  les 
églises.  =  Imita  tantôt  son  maître  et  tantôt 
Rubens  et  Van  Dyck;  goût  exquis  dans  le 
portrait. 

Guevara  (don  Philippe).  E.  Es.  f  1563 
Histoire.  =^  De  l'illustre  maison  des  La- 
dron  de  Guevara;  chevalier  et  commandeur 
de  Saint-Jacques;  ambassadeur  de  Charles- 
Quint;  se  distingua  à  la  prise  de  Tunis,  en 
.  1535;  voyagea  longtemps  en  Italie,  y  reçut  les 
leçons  du  Titien  et  acquit  un  talent  assez  re- 
marquable. Cité  et  loué  par  l'historien  Gari- 
bay,  son  contemporain;  auteur  de  Commen- 
taires sur  la  peinture. 

Guffens  (Godefroid).  E.  FI.  1823.  Hasselt. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  de  Keyser.  = 
Julie  et  sa  mère.  —  Lucrèce.  —  Peintures  mu- 
rales, Saint-Nicolas  (église  de  Notre-Dame).  — 
Id. Anvers  (église  de  Saint-George).— Id. Halles 
d'Ypres.  —  Id.  Courtrai  (hotel-de-ville.  —  Les 
peintures  de  Saint-Nicolas,  d'Anvers,  d'Ypres 
et  de  Courtrai  ont  été  exécutées  avec  Jean 
Swerts. 

Gugel  (Charles).  E.  Al.  *  1865.  Munich. 
Genre. 

Guiard.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Bataille  de  Montenotte  (avec  Alaux),  Ver- 
sailles. —  Prise  de  l'île  de  Malte  (avec  Alaux), 
ib. 
Guiard  (Mme).  V.  Vincent. 
Guiaud  (Jacques).  E.  Fr.  1811.  Chambéry. 
Paysage,  monuments.  =  Elève  de  Watelet  et 
de  L.  Cogniet.  =  Vue  d'une  rue  d'Anvers.  — 
Vues,  Amiens,  Fontainebleau,  etc. 

Guibal  (Mme).  E.  Fr.  1781.  Toulouse.  Por- 
trait. =  Se  rendit  en  Espagne  en  1807  où  elle 
devint  peintre  de  Charles  IV. 

Guibal  (Nicolas).  E.  Al.  1725-1784.  LUNÉ- 
ville.  Histoire,  paysage.  =  Elève  de  Cl. 
Charles,  à  Nancy;  quitta  ses  études  pour  la 
sculpture  et  celle-ci  pour  la  peinture;  visita 
Paris,  y  eut  du  succès  ;  se  rendit  à  Stuttgart, 
y  fut  protégé  par  le  duc  de  Wurtemberg  qui 
l'envoya  à  Rome;  se  lia  avec  Mengs,  passa 
quatre  ans  en  Italie  ;  revint  en  Allemagne,  fut 
nommé  premier  peintre  de  la  cour,  à  Stutt- 
gart; travailla  pour  l'électeur  Palatin,  pour 
les  villes  de  Soleure,  Manheim,  etc.  Employé 
également  à  Stuttgard,  comme  architecte, 
professeur  des  arts  du  dessin  et  directeur  de 
la  galerie  de  tableaux. 

Guichard  (Joseph -Benoît).  E.  Fr.  1806- 
1880.  Histoire,  portrait.  =  La  Vierge  proté 
géant  la  Belgique.  —  Tableaux,  Lyon  (musée). 


Guieberit  (D.  J.).  E.  H.  1764-1813.  La 
Haye.  Figures.  =  Amateur  plus  connu  comme 
dessinateur  que  comme  peintre.  Intendant  du 
pavillon  royal,  à  Haarlem,  puis  receveur  en 
cette  ville.  =  Graveur. 

Guide  (le).  V.  Guido  Reni. 

Guidi  (Thomas).  V.  Massaccio. 

Guido  (Domenico).  E.  Fr.  f  1701.  Duché 
d'UuBiN.  =  Peintre  sculpteur.  Reçu  à  l'Aca- 
démie de  Paris,  en  1676. 

Guido.  E.  I.  *  1287.  Sienne.  Histoire.  = 
Moins  célèbre  que  Guido  da  Siena  qui  vécut 
en  1221  ;  ce  peintre  n'est  connu  que  par  un 
paiement  qui  lui  fut  fait  vers  1295. 

Guido  ou  Guidolino  (Benedetto),  frère 
du  Fiesole.  E.  I.  1389-1448.  Histoire,  minia- 
ture. =  Il  fut  moine  dominicain  dans  le  même 
couvent  que  son  frère,  qu'il  paraît  avoir  suivi 
dans  plusieurs  de  ses  pérégrinations.  =  Ex- 
cellait dans  la  miniature. 

Guido  ou  Guidolino  (Jean).  V.  Fiesole. 

Guido  da  Siena.  E.  I.  *  1221.  SIENNE. 
Histoire  et  miniature.  =  On  croit  qu'il  naquit 
à  la  fln  du  xne  siècle.  Le  tableau  cité  de  ce 
peintre  fut  exécuté  pour  l'église  des  Domini- 
cains où  il  se  voit  encore.  Appelé  à  décorer 
l'église  des  Franciscains  d'Assise;  les  fresques 
qu'il  y  exécuta  ont  énormément  souffert  du 
temps  et  des  retouches.  Dans  le  traité  de  Ma- 
nioni,  cité  par  Dellavalle,  il  est  nommé  Guido- 
Fiori.  =  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  entourés 
d'anges,  Sienne  (église  des  Dominicains)  :  Ce 
tableau  porte  cette  inscription  :  Me  Guido  de 
Senis  diebus  depinxit  aménis,  —  Quem  Chris- 
tus  lenis  nullis  velit  agere  pœnis.  A.  D. 
MCCXXI.  —  L'Ange  Gabriel.  —  La  Vierge 
écoutant  l'Annonciation,  Munich.  =  Attitudes 
dignes,  assez  de  justesse  dans  les  mouvements, 
expression  convenable  ;  têtes  d'un  dessin  sa- 
tisfaisant pour  l'époque.  Grande  célébrité. 

Guido  de  Bologne.  V.  Aspertini. 

Guidobono  ou  Guidoboni  (Barthél.  ), 
dit  le  Prêtre  de  Savone.  E.  I.  1654-1709. 
Savone.  Histoire.  =  Entra  dans  les  ordres, 
se  passionna  pour  la  peinture,  alla  étudier  le 
Corrége  à  Parme,  se  perfectionna  à  Venise  ; 
exécuta  plusieurs  ouvrages  à  Savone,  fut  ap- 
pelé à  Turin  en  1680,  y  laissa  de  nombreuses 
compositions  ;  d'un  tempérament  très  faible, 
Guidobono  tomba  de  son  escalier,  un  soir,  pen- 
dant le  mémorable  hiver  de  1709  :  n'ayant  pas 
la  force  d'appeler  du  secours,  il  mourut  de 
froid.  ==  Pâte  forte  et  vigoureuse  ;  acces- 
soires gracieux  et  vrais,  figures  mal  dessinées, 
pinceau  suave,  effet  juste  de  clair-obscur; 
étudia  le  Castiglione  et  fit,  d'après  les  tableaux 
de  ce  peintre,  des  copies  que  l'on  distingue 
difficilement  des  originaux. 

Guidobono  (Dominique),  frère  de  Barthé- 


GUI 


414 


GUI 


lemy.  E.I.  1670-1746.  Savone.  Histoire.=  Elève 
de  son  frère.  =  Pinceau  gracieux  et  délicat, 
style  très  inégal. 

Guido  Guiduccio.  E.  I.  *  1115.  Histoire. 
=  Travaillait  de  1110  à  1120,  à  Rome,  avec 
Pietrolino.  =  Son  nom  et  celui  de  Pietrolino 
se  voient  encore  sur  une  peinture  exécutée 
dans  la  tribune  de  l'église  des  SS.  Quattro  Co- 
ronati.  =  Peintures,  Vérone,  Bologne  et  Pise. 
=  Beaucoup  de  réputation  pour  l'époque. 

Guido  Reni,  dit  Le  Guide.  E.  I.  1575- 
1642.  Bologne.  Histoire.  —  Elève  de  D.  Cal- 
vart,  puis  des  Carrache;  partit  pour  Rome 
avec  l'Albane,  son  ami  et  son  émule;  y  fut 
opposé  au  Caravage  par  le  Josépin;  fut  en 
butte  à  la  haine  et  aux  menaces  du  premier; 
les  supporta  avec  la  patience  et  la  douceur 
qui  le  distinguaient.  Aimé  et  protégé  par  le 
pape  Paul  V,  le  Guide  eut  à  se  plaindre  du 
trésorier  pontifical  et  partit  secrètement  pour 
Bologne;  le  pape  dut  entamer  une  véritable 
négociation  pour  le  décider  à  revenir;  reçut 
les  plus  grands  honneurs  à  son  retour  à  Rome  ; 
y  termina  un  grand  nombre  d'ouvrages  ;  re- 
vint à  Bologne,  travailla  à  Mantoue,  puis  à 
Naples.  Inquiété  par  ses  rivaux  dans  cette 
dernière  ville,  le  Guide  revint  une  troisième 
fois  à  Rome,  s'adonna  malheureusement  à  la 
passion  du  jeu,  perdit  ses  richesses,  ses  amis, 
sa  considération,  et  mourut  oublié  et  miséra- 
ble. =  Saint  Pierre  et  saint  Paul,  Milan.  — 
Jésus-Christ  en  croix,  ib.  —  Notre-Dame  de  la 
piété,  Bologne.  —  Vierge  dans  la  gloire,  dite 
pallium,  ib.  —  Massacre  des  innocents,  ib.  — 
Calvaire,  ib.  —  Samson,  ib.  —  André  Corsini 
en  extase,  ib.  —  Portrait  du  père  Denis,  ib.  — 
Christ  (au  pastel),  ib.  —  Martyre  de  saint 
Pierre,  Rome.  —  Sainte  Famille,  ib.  —  Saint 
Pierre,  ib.  —  Deux  Madeleine,  ib.  —  Saint 
Sébastien,  ib.  —  Polyphôme,  ib.  —  Le  Saint- 
Esprit,  ib.  —  Fresques,  ib.  —  Atalante,  Naples. 
—  Saint  Jean  l'Evangéliste,  ib.  —  Enfant  Jésus, 
ib.  —  Les  saisons,  ib.  —  La  modestie  et  la  va- 
nité, ib.  —  Fuite  en  Egypte,  ib.  —  Saint  Fran- 
çois, ib.  —  Lucrèce,  Venise.  —  Madone,  ib.  — 
Bradamante  et  Fleur  d'épine,  Florence.—  Une 
Sibylle,  ib.  —  La  Vierge,  l'Enfant  Jésus  et 
saint  Jean,  ib.  —  Rébecca  au  puits,  ib.  —  La 
charité,  ib.  —  Cléopâtre,  ib  -  Bacchus,  ib.  — 
Saint  Pierre  pleurant  son  péché,  ib.  —  Persée 
et  Andromède,  Londres.  —  Vénus  parée  pai 
les  grâces,  ib.  —  Saint  Jérôme,  ib.  —  Le  petit 
Jésus  embrassant  saint  Jean,  ib.  —  Loth  et  ses 
filles,  ib.  —  Suzanne  et  les  vieillards,  ib.  — 
Couronnement  de  la  Vierge,  ib.  —  Ecce  Homo, 
ib.  —  Madeleine,  ib.  —  Fuite  en  Egypte,  Bru- 
xelles. —  Sibylle  inspirée  par  un  génie,  ib.  — 
Cupidon,  La  Haye.  —  Madeleine  pénitente, 
Amsterdam.  —  L'Enfant  Jésus  endormi  sur 


les  genoux  de  sa  mère,  Dresde.  —  Bacchus 
enfant  buvant  du  vin,  ib.  —  Jésus-Christ  cou- 
ronné d'épines  (réputé,  chef-d'œuvre),  ib.  — 
Vénus  couchée  et  l'amour,  ib.  -  Ninus  et  Sé- 
miramis,  ib.  —  Jésus-Christ  ressuscité  appa- 
raît à  sa  mère,  ib.  —  Saint  Jérôme,  ib.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant  adoré  par  plusieurs  saints, 
ib.  —  David  vainqueur  de  Goliath,  Paris.  — 
Annonciation,  ib.  —  Purification,  ib.  —  Som- 
meil de  Jésus,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  ib. 

—  Repos  de  la  Sainte  Famille,  ib.  —  La  Sama- 
ritaine, ib.  —  Jésus-Christ  donnant  les  clefs  à 
saint  Pierre,  ib.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers, 
ib.  —  Jésus-Christ  couronné  d'épines,  ib.  — 
Deux  Madeleine,  ib.  —  Saint  Jean-Baptiste 
au  désert,  ib.  —  Saint  Sébastien,  ib.  —  Saint 
François,  ib.  —  Enlèvement  d'Hélène,  ib.  — 
Hercule,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Enlèvement 
d'Europe,  Saint-Pétersbourg.  —  L'Amour  et 
Psyché,  ib.  —  Consultation  sur  l'Immaculée 
Conception,  ib.  —  Epiphanie,  ib.  —  La  Madone 
et  les  enfants,  ib.  —  La  crèche,  ib.  —  Saint 
Jérôme  adorant  l'Enfant  Jésus,  ib.  -  La  sainte 
Trinité,  Berlin.  —  Mater  dolorosa,  ib.  —  La 
fortune,  ib.  —  Saint  Paul  et  saint  Antoine  au 
désert,  ib.  —  Vénus  et  l'Amour,  ib.  —  Vierge 
glorieuse,  ib.  —  Baptême  de  Jésus -Christ, 
Vienne.  —  Jésus-Christ  couronné  d'épines,  ib. 

—  Une  Sibylle,  ib.  —  Les  quatre  saisons,  ib.  — 
Vierge  allaitant,  ib.  —  Saint  Pierre,  ib.  — 
Saint  Jean-Baptiste,  ib.  —  Madeleine,  ib.  — 
Sommeil  de  Jésus,  ib.  —  Jésus-Christ  présenté 
au  Temple,  ib.  —  Ecce  Homo,  ib.  —  Saint  Jé- 
rôme, Munich.  —  Apollon  et  Marsyas,  ib.  — 
Assomption,  ib.  —  Repentir  de  saint  Pierre, 
ib.  —  Saint  Jean  l'Evangéliste,  ib.  —  Saint 
Pierre,  Madrid.  —  Saint  Paul,  ib.  —  Saint  Sé- 
bastien, ib.  —  Cupidon,  ib.  —  Cléopâtre,  ib.  — 
La  Vierge  et  l'Enfant  couronnés  par  des  Anges, 
ib.  —  Saint  Jacques,  ib.  —  La  Madeleine,  ib- 

—  Martyre  de  sainte  Apolline,  ib.  —  Saint  Jé- 
rôme, ib.  —  Lucrèce,  ib.  —  Assomption,  ib. 

—  Saint  Jean-Baptiste  carressant  l'Agneau. 
Nantes.  —  Madeleine  mourante,  Angers.  — 
Charité  romaine,  Marseille.  =  Composition 
riche,  noble  et  élégante;  coloris  vrai,  tendre 
et  délicat;  distribution  de  lumière  large  et 
harmonieuse  ;  touche  remplie  de  grâce  et 
d'expression  ;  dessin  correct ,  beaucoup  de 
goût  dans  les  draperies,  airs  de  tète  admi- 
rables; pinceau  moelleux,  vif  et  léger.  Gra- 
veur. =  Ventes  :  V.  Julienne  (1767),  Jésus  et 
saint  Jean,  1,100  fr.  —  V.  Lempereur  (1773),. 
Sainte  Véronique,  1,100  fr.  —  y.  de  Conti 
(1777),  Psyché  et  V Amour,  3,600  fr.  —  Sainte 
Famille  (avec  un  tableau  de  Cantarini), 
16,000  fr.  —  V.  Massias  (1825),  Saint  François, 
1,225  fr.  —  Lucrèce,  450  fr.  —  V.  Sommariva 
(1839),  La  Fortune,  4,300  fr.  —  V.  Las  Maris- 


O  . 


GUI 


415 


GUI 


mas  (1843),  Sainte  Famille,  5,820  fr.  —  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Saint  Joseph,  16,000  fr.  (envi- 
ron 7,900  florins  et  non  4,085  comme  le  dit 
M.  Ch.  Blanc  dans  son  Histoire  des  Peintres). 
—  V.  Louis -Philippe  (1853),  Saint  Jacques, 
17,750  fr.  —  V.  Poniatowsky  (1867),  Saint  Sé- 
bastien, 1,050  fr.V.  Salamanca  (1867),  Atolante 
et  Hippomêne,  3,800  fr. 


Guidotti  (le  chevalier  Paul),  dit  II  Bor- 
ghese.  E.  I.  1559  (?)-1629.  Lucques.  Histoire. 
=  Etudia  à  Rome  sous  les  meilleurs  maîtres  ; 
se  passionna  tellement  pour  l'anatomie,  qu'il 
allait  déterrer  les  cadavres  nouvellement  en- 
terrés, afin  d'en  faire  la  dissection;  employé 
par  Sixte-Quint  au  Vatican.  Ayant  terminé  un 
groupe  de  sculpture  pour  lequel  on  lui  offrait 
un  grand  prix,  Guidotti  préféra,  quoique  pau- 
vre, le  présenter  en  cadeau  au  cardinal  Bor- 
ghèse,  ne  recevant  en  échange  que  le  titre  de 
chevalier  du  Christ  et  la  permission  de  porter 
le  surnom  de  il  Borghese.  Nommé  conserva- 
teurr  du  musée  du  Capitole;  fit  exécuter  les 
règlements  de  l'Académie  de  Saint-Luc  avec 
une  excessive  sévérité  ;  s'attira  par  là  la  haine 
de  ses  confrères  ;  fut  chargé,  en  1622,  de  déco- 
rer la  chapelle  du  Vatican,  pour  la  cérémonie 
de  la  canonisation  de  saint  Ignace,  de  saint 
François  Xavier  et  de  sainte  Thérèse;  mort  à 
l'hôpital.  =  Fresques,  Rome.  =  Sculpteur  et 
peintre  renommé;  mauvais  écrivain,  il  com- 
mença un  poème  à  l'instar  de  la  Jérusalem 
délivrée  qu'il  nomma  la  Jérusalem  détruite; 
le  poème  ne  fut  jamais  achevé;  s'appliquant  à 
la  mécanique  et  croyant  avoir  trouvé  le  secret 
de  se  soutenir  dans  les  airs,  Guidotti  s'élança 
d'une  des  plus  hautes  tours  de  Lucques  et  se 
cassa  une  jambe. 

Guiglielmelli  (Archange).  E.  1.  *  xvme 
siècle,  Paysage.  =  Détails  inconnus. 

Guignard.  *  xviie  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Guignet  (Adrien),  frère  de  Jean-Baptiste. 
E.  Fr.  1816-1854.  Annecy.  Paysage  historique. 
=  Elève  de  son  frère.  =  Prédication  de  saint 
Jean.  —  Le  festin  de  Balthazar. 

Guignet  (Jean-Baptiste),  aîné.  E.  Fr.  1810- 
1857.  Autun  (Saône  et  Loire).  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Regnault.  =  Portrait  du 
sculpteur  Pradier. 

Guigon.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Genève. 

Guiliani  (Jean  ou  George).  E.  I.  *  1615. 
Civita-Castellana.  Histoire.  =  Copia  des 
tableaux  du  Guide,  qui,  croit-on,  fut  son 
maître. 


Guilielmi  (Grégoire).  E.  1. 1714-1773.  Rome. 
Histoire.  =  Elève  de  S.  Conca;  travailla  à 
Rome,  sous  le  pontificat  de  Benoit  XIV;  se 
rendit  à  Turin,  puis  a  Dresde,  à  Vienne,  à 
Saint-Pétersbourg.  Mort  dans  cette  dernière 
ville.  =  Composition  facile,  coloris  harmo- 
nieux. 

Gulllelmo  de  Berge.me.  E.  I.  *  1296. 
BERGAME.  Histoire.  —  Détails  inconnus. 

Gulllelmo  de  Foi-Ii.  E.  I.  '  xivfi  siècle. 
Forli.  Histoire.  =  Successeur  de  Giotto.  L'O- 
retti  assure  qu'on  l'appelait  aussi  :  Guilielmo 
degli  Organi. 
Gulllelmo  Hfllaneae.  V.  Luciano. 
Guiliain  (Simon).  E.  Fr.  1654  (?).  Tours. 
Portrait  au  pastel.  =  Abandonna  la  peinture 
pour  la  sculpture.  Graveur. 

Gaillard  (Alfred).  E.  Fr.  *  1842.  Caen. 
Portrait.  =  Elève  de  Gros. 

Guillaume.  E.  Fr.  *  1419.  TROYES.  = 
Exécuta  pour  la  cathédrale  un  missel  de  la 
plus  grande  beauté. 

Guillaume  de  Ley.  E.  Fr.  1484-1572. 
Rouen.  Histoire.  =  Tué  à  la  St-Barthélemy. 
Guillaume,  dit  Le  frère  Guillaume. 
E.  Fr.  1475-1537.  Marseille.  Histoire.  =  Fut 
impliqué  indirectement  dans  une  affaire  cri- 
minelle, entra  dans  les  ordres,  se  lia  avec  le 
frère  Claude  (voir  ce  nom),  l'accompagna  a 
Rome,  où  Jules  II  avait  appelé  ce  dernier,  et 
y  travailla  aux  mêmes  ouvrages;  protégé  par 
le  cardinal  Silvio  Passerini,  travailla  pour  ce 
prélat,  à  Cortone;  fut  appelé  à  Arezzo,  Flo 
rence,  Pérouse,  Castiglione,  etc.  Accueilli  et 
comblé  de  bienfaits  par  la  république  d'Arezzo, 
le  frère  Guillaume  s'y  établit  et  y  mourut, 
après  avoir  quitté  l'habit  religieux  dès  son 
arrivée  à  Rome;  depuis  il  était  connu  sous  le 
nom  de  Prieur.  =  Dessin  noble  et  correct, 
expression  vive,  perspective  vraie,  coloris 
éclatant  et  harmonieux.  Un  des  plus  grands 
peintres  sur  verre  de  son  temps;  cultiva  éga- 
lement l'architecture,  la  peinture  à  fresque, 
et  la  peinture  à  l'huile. 

Guillaume!  (Gustave- A.).  E.  Fr.  1840. 
Paris.  Histoire,  vues,  etc.  =  Elève  de  Picot 
et  de  Barrias. 

Guillebault  (Simon).  E.  Fr.  1636-1708.  Le 
Mans.  Histoire.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1687. 
=  Tablenux,  Mans  (musée). 

Gulllemard  (Sophie).  E.  Fr.  1780.  Paris. 
Histoire,  genre  et  portrait.  =  Elève  de  Re- 
gnault, =  Alcibiade  et  Glycérion.  —  Une  ves 
taie. 

Guillemin   (Guillaume).   E.   Fr.   *    1484. 
Montpellier.  Histoire. =Peignit  une  Assomp- 
tion pour  une  église  de  Montpellier  et  fut 
nommé  cinq  fois  consul. 
Guillemin  (Alexandre-Marie).  E.  Fr.  1817- 
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1880.  Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Gros. 
=  Lecture  pieuse.  —  Souvenir  de  gloire. 

Guillemot  (Alexandre -Charles).  E.  Fr. 
1786-1831.  Paris.  Histoire.  =  Elève  d'Allais  et 
de  David.  =  Mort  d'Hippolyte,  Paris. 

Guillemot  (N.).  E.  Fr.  *  1825.  Histoire, 
portrait.  =  Jésus-Christ  ressuscitant  le  fils 
de  la  veuve.  —  Mars  et  Rhéa-Sylvia. 

Guilien  (François).  E.  Es.  *  1500.  His- 
toire (?).  =  Travailla  à  Tolède. 

Guilien  (Moïse-Fr.).  E.  Es.  *  xvir3  siècle. 
Valence.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Goût  intelligent,  manière  facile. 

Guillen  (Pierre).  E.  Es.  f  1793.  Séville. 
Histoire.  =  Bon  coloris;  dessin  faible. 

Guillerié.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  =  Détails 
inconnus. 

Guillerot.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Paysage. 
=  Elève  de  J.  Fouquières  ;  fut  employé  à  orner 
les  Tuileries,  sous  les  ordres  de  Sébastien 
Bourdon.  =  Talent  renommé. 

Guillet  (A.).  E.  Fr.  *  1770.  Portrait.  =  Dé- 
tails inconnus. 

Guillo  (Augustin).  E.  Es.  *  xvme  siècle. 
Valence.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Guillo  (Florent),  fils  d'Augustin.  E.  Es. 
*  xvme  siècle.  Histoire.  =  Peintre  très  mé- 
diocre. 

Guillo  (Vincent).  E.  Es.  *  1690.  Alcala 
de  Gibert  (Royaume  de  Valence).  Histoire.  = 
Résida  à  Barcelone;  peignit  beaucoup  à  fres- 
que; se  vit  préférer  A.  Palomino  et  en  mou- 
rut de  chagrin  presque  subitement.  =  Com- 
position facile  et  spirituelle. 

Guilion  (Adolphe- J.).  E.  Fr.  1829.  Paris. 
Paysage.  =  Elève  de  MM.  Noël  et  Gleyre.  = 
Le  soir. 

Guinaccio  (Dieudonné).  E.  ï.  '  xvie  siècle. 
Naples.  Histoire.  =  Elève  de  Polidore  Cara- 
vage  dont  il  acheva  les  tableaux  et  soutint  l'é- 
cole.=Imita  habilement  le  style  de  son  maître. 

Guindrand  (Antoine).  E.  Fr.  1801-1843. 
Lyon.  Paysage.  =  Mort  fou.  =  Tableau,  Lyon 
(musée). 

Guinta  de  IMse.  V.  Pisano. 

Guiot  de  Houvi'e.  E.  Fr.  *  1292.  Paris. 
=  Enlumineur  et  calligraphe  renommé. 

Giiii-ri  (Le  père  Vincent).  E.  Es.  f  1640. 
Valence.  Portrait.  =  Religieux  augustin,  de- 
puis 1608.  =  Artiste  médiocre. 

Guirro  (François).  E.  Es.  1630-1700.  Bar- 
celone. Histoire.  =  Un  des  meilleurs  artistes 
espagnols  de  son  époque. 

Guise  (Pierre-Jean).  E.  H.  1814.  Utrecht. 
Paysage,  animaux.  =  Elève  de  J.  Van  Ravens- 
waay,  à  Hilversum. 

Guitart  (Pierre).  E.  Es.  *  1577.  Catalogne. 
Histoire.  =  Peignit  plusieurs  tableaux  de  mé- 
rite pour  la  ville  de  Reus. 


Guiz&rd  (Mme  de)  née  Clémence  Dufresne. 
E.  Fr.  1816-1866.  Paris.  Genre,  histoire,  etc.  = 
Tableaux,  Rodez  (musée). 

Guldewagen  (Jacques-Jansz).  E.  H.  *"1600. 
Haarlem.  =  De  1597  à  1610,  il  fut  échevin  de 
la  ville  de  Haarlem  ;  il  avait  cultivé  l'art  dans 
sa  jeunesse  et  en  fut  toujours  un  amateur  et 
un  protecteur  zélé. 

Guldewagen  (Jean-Jacobsz),  fils  de  Jac- 
ques. E.  H.  *  xvne  siècle.  Haarlem.  Paysage. 
=  Il  hérita  de  la  collection  artistique  de  son 
père  et  la  conserva  jusqu'à  sa  mort.  Ses  héri- 
tiers la  vendirent  après  son  décès,  en  1641,  au 
peintre  Pierre  Saenredam.  =  Noté  comme 
excellent  paysagiste. 

Gumiel  (Pierre).  E.  Es.  *  1498.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Tableaux,  Tolède  (église 
Saint-Jacques).  =  Manière  flamande,  dans  ses 
défauts  surtout. 

Gunkel  (Frédéric).  E.  Al.  *  1864.  Cassel. 
Histoire. 

Gunther  (Mathieu).  E.  Al.  1705.  Bisen- 
berg  (Bavière).  Histoire.  =  Elève  d'A.  Asam; 
vivait  encore  en  1789,  à  Augsbourg,  où  il  était 
directeur  de  l'Académie.  =  Graveur. 

Gurlitt  (Louis).  E.  Al.  1812.  Altona.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Siegfried  Bendixen;  étudia 
à  Copenhague  et  voyagea  en  Allemagne  et  en 
Italie.  —  Paysage  montagneux,  Hambourg.  — 
Vue  des  environs  de  Berchtesgaden,  Munich. 
—  Vue  de  la  ville  de  Skanderborg,  prise 
de  la  terre  d'Edelsborg,  Copenhague.  —  Les 
bruyères  de  Jutland,  ib. 

Gui-net  (F.).  E.  FI.  *  1842.  Paysage.  = 
Elève  de  Kuhnen. 

Guscar  (Henri).  E.  Fr.  1635-1701.  Paris. 
Portrait.  =  Mort  à  Rome.  =  Tableaux,  Rome. 
=  Peintre  de  mérite. 

Gutierrez  (François).  E.  Es.  *  1657.  Pay- 
sage. =  Etabli  à  Madrid.  =  Perspective  d'un 
effet  délicieux. 

Gutierrez  (Jean-Simon).  E.  Es.  *  xvir3 
siècle.  Séville.  Histoire.  =  Elève  de  Murillo; 
membre  de  l'Académie  de  Séville,  et  un  de 
ceux  qui  soutinrent  cet  établissement,  de  1664 
à  1672.  =  Imita  avec  bonheur  le  coloris  de  son 
maître;  dessin  faible. 

Gutte  (Josse  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle.  = 
Employé,  en  1468,  pour  les  fêtes  de  la  Toison- 
d'Or,  à  Bruges. 

Guttenbrun  (Louis).  E.  Al.  *  1785.  En 
Autriche.  =  Détails  inconnus. 

Guy-Bi-enet  (Nicolas).  E.  Fr.  1729-1792. 
Histoire.  =  Regardé  d'abord  comme  le  plus 
médiocre  des  académiciens,  ce  n'est  qu'à  force 
de  sollicitations  qu'il  put  obtenir  la  faveur  de 
participer  au  concours  ordonné  par  le  roi;  sa 
modestie  et  son  mérite  furent  récompensés, 
car  il  remporta  le  premier  prix.  =  Belles 
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idées,  pensées  héroïques.  Malheureusement 
le  goût  de  son  époque,  répandu  dans  ses  ta- 
bleaux, détruit  leur  mérite. 

Guynier.  E.  Fr.  '  xvme  siècle.  Grenoble. 
=  Sa  fille  épousa  le  peintre  allemand  G.  M. 
Moser.  (Voir  ce  nom.) 

Guyon  (Jean-Louis).  E.  Fr.  *  xvme  siècle. 
Lorraine  (?).  Histoire.  =  Cet  artiste  voyagea 
beaucoup  et  parait  avoir  acquis  de  la  célé- 
brité à  Paris  et  dans  d'autres  villes  où  il  ré- 
sida. Il  se  trouvait  à  Nancy,  en  1717,  comme 
peintre  du  duc  Léopold.  Il  paraît  s'être  dis- 
tingué surtout  dans  la  représentation  des  vic- 
toires de  Charles-Quint  sur  les  Turcs. 

Guyon  (Ledoux).  E.  Fr.  *  1565.  Paris.  His- 
toire. =  Exécuta  en  1565  un  Crucifiement 
pour  l'église  de  Saint-Aspois,  à  Melun. 

Guyon.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire.  = 
Passage  de  l'Isonzo  (avec  Cogniet),  Versailles. 
—  Attaque  de  Saint-Michel  (avec  Alaux),  ib. 

Guyot  (Antoine-Patrice).  E.  Fr.  1787.  Pa- 
ris. Paysage.  =  Elève  de  Regnault  et  de 
Bertin.  =  Environs  de  Grenoble.  —  Vues  de 
Suisse. 

Guyot  (Claude).  E.  Fr.  f  1076.  Histoire.  = 
Composa  beaucoup  de  dessins  pour  les  fabri- 
ques de  tapisseries. 

Guyot  (Laurent).  E.  Fr.  *  1605.  =  Nommé, 
en  1610,  peintre  ordinaire  du  roi  pour  les 
tapisseries. 

Guzman  (Jean),  ou  le  frère  Jean  d'el  San- 
tissimo  Sacramento.  E.  Es.  1611-1680.  Puente. 
(Royaume  de  Cordoue).  Histoire.  =  Etudia  à 
Cordoue,  puis  à  Rome;  revint  en  Espagne,  en 
1634,  et  se  fixa  à  Séville;  mêlé  à  une  révolte, 
il  ne  se  sauva  qu'en  prenant  l'habit  des  Car- 
mes et  finit  par  mener  une  vie  exemplaire. 
Mort  à  Aguilar.  Peintre  médiocre;  coloris 
frais  ;  belle  pâte.  =  Architecte. 

Guzman  (Pierre  de),  dit  El  Coxo  (le  Boi- 
teux). E.  Es.  *  1601.  Histoire.  =  Elève  de 
P.  Caxes;  peintre  de  Philippe  III.  =  Artiste 
distingué. 

Guzman  (Pierre  de).  E.  Es.*  1714.  Lucena. 
Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  Valdôs-Léal. 
=  Beaucoup  de  fraicheur. 

Gyboons  (Adrien).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Reçu,  en  1613,  dans  la  gikle  de  Saint-Luc,  à 
La  Haye. 

Gygaert  (Jean).  E.  FI.  *  xve  siècle.  Tour- 
nai. =  Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de 
Bruges. 

Gyles  (Henri).  E.  An.  *  1700.  York.  =  Pein- 
tre verrier  de  réputation.  Travailla  à  York  et 
à  Oxford. 


Gysaert  (Vautier).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Fleurs.  =  Cité  par  Nagler,  d'après  Descamps, 
avec  les  initiales  T.  G.,  comme  un  moine  fran- 
ciscain travaillant  à  Malines.  Vautier  Gysaert 
fut  reçu  franc-maître,  à  Anvers,  en  1670-71 
avec  la  dénomination  de  peintre  de  fleurs. 

Gysebrechts  (Corneille-Norbert).  E.  FI. 
*  xviie  siècle.  Anvers.  =  Reçu  franc-maîtra 
de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1659-60. 

Gyeelincltx.  (Jos.).  E.  FI.  *  1845.  Genre.  =i 
Elève  de  F.  de  Braekeleer. 

Gysels  ou  Gyzels (François).  E.  H.  f  1660. 
Leyde.  Histoire,  portrait.  =  Mort  à  Amster- 
dam. 

Gysels,  Gysens  ou  Geysels  (Pierre). 
E.  FI.  1621-1690-91.  Anvers.  Paysage,  vues, 
chasses  et  gibier  mort.  =  Ce  peintre  est  inscrit 
dans  les  Liggeren,  comme  élève,  en  1641  ;  seu- 
lement le  nom  de  son  maître  n'est  pas  cité.  Dans 
le  compte  de  la  corporation,  on  désigne  celui-ci 
sous  le  nom  de  Jean  Boots.  On  pense  qu'il  tra- 
vailla aussi  dans  l'atelier  de  Jean  Breughel, 
le  Jeune,  sans  cependant  pouvoir  l'affirmer.  Il 
fut  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  en  1649. 
Quant  à  l'ortographe  de  son  nom,  nous  ne 
pouvons  être  aussi  absolu  que  M.  Van  Lerius, 
qui  n'admet  que  celle  de  Gysels  dans  le  sup- 
plément du  catalogue  du  musée  d'Anvers  ; 
nous  nous  basons  sur  les  signatures  différen- 
tes que  Gysels  lui-même  a  mises  au  bas  de 
ses  tableaux.  =  Paysage  :  chasse  au  cerf, 
Berlin.  —  Village  flamand  avec  figures,  ib. 
(Signé  P.  Gysens  fecit.)  —  Un  grand  village, 
Dresde.  (Signé  P.  Geysels.)  —  Quatre  paysa- 
ges, ib.  —  Lièvre,  attirail  de  chasse,  oiseaux 
morts,  ib.  —  Gibier  mort  dans  un  paysage, 
Bruxelles.  —  Fruits  et  fleurs  avec  figures, 
Saint-Pétersbourg  (signé).  —  Une  ville  avec  un 
grand  nombre  de  figures,  Amsterdam.  =  Ex- 
cellait dans  les  paysages  et  les  chasses  ;  finesse 
exquise;  pinceau  vigoureux  et  ferme,  coloris 
clair  et  harmonieux.  Ses  tableaux  ont  été 
souvent  attribués  à  Breughel  de  Velours.  = 
Ventes  :  V.  Lormier  (1763),  Fruits,  fleurs, 
oiseaux  et  autres  animaux,  660  fl.  —  V.  da 
Costa  (1764),  Kermesse  de  village,  210  fl.  —V.  à 
Anvers  (1768),  Cygnes  morts, canards,  oiseaux, 
pièces  de  gibier,  etc.,  450  fl.  A  la  vente  Lormier, 
ce  tableau  fut  vendu  300  fl.  —  V.  Stolberg  (1859), 
Un  lièvre  et  des  oiseaux  morts,  3,525  fr. 

Gyzelaar  (J.-D.).  E.  H.  *  xvine  siècle.  Mi- 
niature. =  Inscrit,  dans  la  confrérie  Pictura, 
à  La  Haye,  en  1794. 
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Haach.  E.  Al.  1815  (?).  Dresde.  Histoire. 
=  Jésus-Christ  apaisant  la  tempête. 

Haack  (G.-Marcellin).  *  1700.  Portrait.  = 
Détails  inconnus. 

Haaften  (Léonard  Van).  E.  H.  *  xvne  siè- 
cle. =  Reçu,  en  1641,  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  La  Haye. 

Haag  (Carie).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Aqua- 
relle. =  Peintre  de  la  reine. 

Haag  (J.  F.  C).  E.  Al.  f  1758  ou  1759.  Alle- 
magne. Portrait,  paysage.=  Peintre  du  prince 
d'Orange.  Mort  à  La  Haye.  =  Bonne  ressem- 
blance. 

Haag  (Thétart- Philippe -C).  E.  H.  1737- 
1812.  Cassel.  Portrait,  chevaux.  =  Il  vint 
très  jeune  en  Hollande.  Peintre  de  Guil- 
laume V;  directeur  de  l'Académie  de  dessin  à 
La  Haye  et  doyen  de  la  société  Pictura.  Les 
principales  galeries  ne  possèdent  aucun  de 
ses  ouvrages.  =  Il  a  fait  des  dessins  de  che- 
vaux qui  sont  estimés.  Graveur. 

Haagen  (George  Vander).  E.  H.  *  xvne 
siècle.  La  Haye  (?).  Paysage,  animaux.  =  Un 
des  47  qui  fondèrent,  en  1656,  la  confrérie 
Pictura,  à  La  Haye;  on  le  nomme  aussi  Ver- 
haagen,  Van  Hagen,  Van  Haagen  ou  Vander 
Hagen.  Le  biographe  Kramm  pense  qu'il  ne 
fait  qu'un  avec  Jean  Vander  Hagen.  Il  y  a  du 
reste  confusion  entre  ces  deux  artistes.  V.  la 
notice  de  Hagen  (Jean  Vander). 

Haagen  ou  Hagen  (K.  J.  ou  K.  Vander). 
E.  H.  *  xviic  siècle.  Paysage.  =  Détails  in- 
connus. =  Bon  paysagiste;  on  cite  de  ses 
tableaux  étoffés  par  J.  Asselyn. 


Haan  (Abraham  de).  V.  Haen. 

Haan  (Joseph-Charles).  V.  Haen. 

Haan  (...  de).  E.  H.  *  xviiie  siècle.  La  Haye. 
Portrait.  =  Se  rendit  de  bonne  heure  à  Lon- 
dres; vivait  encore  en  1729,  lorsque  Weyer- 
man  écrivait  ses  notes.  =  Weyerman  lui 
accorde  toutes  les  qualités  qui  font  les  grands 
peintres  de  portrait. 

Haan  (David  de).  E.  H.  1602-1674  (?).  Rot- 
terdam. Batailles,  histoire,  portrait.  =  Visita 
l'Italie.  Plusieurs  auteurs  assurent  qu'il  mou- 
rut à  Utrecht,  en  1674;  c'est  l'assertion  de 
Nagler,  tandis  que  Balkema,  auteur  peu 
exact,  le  fait  mourir  à  Rome,  en  1659. 

Haan  (F.  de).  E.  H.  *  xixe  siècle.  Paysage. 
=  Vue  en  Flandre. 

Haan  (Wytze  de).  E.  H.  1804-1848.  Leu- 
waarden.  Portrait,  intérieurs.  =  Elève  de 
0.  de  Boer  et  de  G.  Vander  Kooi.  —  Peintre 
amateur. 

Haanebrink  (Guillaume-Albert).  E.  H. 
1762-1840.  Utrecht.  Intérieurs,  portrait  et 
vues  de  ville.  =  Membre  de  l'Académie  des 
beaux-arts  d'Amsterdam;  secrétaire  et  l'un 
des  fondateurs  de  l'école  de  dessin  d'Utrecht. 
=  Bon  dessinateur. 

Haanen  (Gaspard).  E.  H.  1778-1849.  Maes- 
tricht.  Intérieurs  d'église,  etc.  =  S'établit  à 
Amsterdam,  en  1830,  et  y  fit  le  commerce  de 
tableaux.  En  1812,  il  demeurait  à  Ooster- 
houdt. 

Haanen  (Adrienne- Jeanne),  fille  de  Gas- 
pard. E.  H.  1814.  Oosterhoudt.  Nature  morte, 
fleurs,  fruits.  =  Elève  de  son  père;  membre 


HAA 


419 


HAA 


honoraire  de  l'Académie  des  beaux-arts  d'Ams- 
terdam. 

Haanen  (Elisabeth-Alida),  fille  de  Gas- 
pard. E.  H.  1809-1845.  Utrecht.  Intérieurs.  = 
Elève  de  son  frère  George.  Elle  épousa  le 
peintre  P.  Kiers.  Membre  honoraire  de  l'Aca- 
démie des  beaux-arts  d'Amsterdam.  Graveur. 

Haanen  (George-Gilles),  fils  de  Gaspard. 
E.  H.  1807.  Utrecht.  Effets  de  lumière,  genre 
et  intérieurs.  =  Elève  de  son  père.  Membre 
de  l'Académie  des  beaux-arts  d'Amsterdam. 
Abandonna  sa  patrie  pour  aller  s'établir  en 
Allemagne.  S'occupa  à  Mayence,  à  Francfort, 
à  Vienne,  puis  à  Cologne  où  il  alla  demeurer 
en  1854.  =  Paysage  :  hiver,  Munich.  —  Inté- 
rieur de  boutique  avec  figures.  Rotterdam 
(effet  de  lumière).  =  Une  femme  avec  un  en- 
fant, ib.  —  La  toilette,  ib.  —  Le  jeune  dessina- 
teur, ib.  =  Graveur. 

Haanen  (Remi-André),  fils  de  Gaspard. 
E.  H.  1812.  Oosterhoudt.  Clairs  de  lune,  pay- 
sage. =  Elève  de  son  père.  Alla  s'établir  à 
Vienne  vers  1840.  Visita  Saint-Pétersbourg. 
Membre  de  plusieurs  Académies  étrangères. 
Graveur. 

Haansbergenou  Haensbergen  (Jean 
Van).  E.  H.  1642-1705.  Utrecht.  Paysage,  his- 
toire et  portrait.  =  Elève  de  Poelenburg.  En 
1668,  il  fut  inscrit  dans  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  à  Utrecht.  En  1669,  il  s'établit  à  La  Haye 
où  il  mourut.  Il  y  fut  plusieurs  années  doyen 
de  Saint-Luc.  =  L'ange  annonçant  le  Christ 
aux  bergers,  Dresde.  —  Paysage  :  cascade  et 
baigneuses,  ib.  —  Adoration  des  mages,  ib.  — 
Adoration  des  bergers,  ib.  —  Assomption,  ib. 
—  Portrait  d'homme,  Berlin.  =  Il  peignit  dans 
la  manière  de  son  maître,  sans  en  avoir  le  ta- 
lent. Bon  coloris  et  bon  fini.  Il  réussit  dans  le 
portrait;  pinceau  moelleux.  Graveur.  =  Ven- 
tes :  V.  à  La  Haye  (1729),  Un  bain,  dans  le 
style  de  Poelenburg,  115  florins. 

Haarlem  (Gérard  de).  V.  Gérard  de  Saint- 
Jean. 

Haarlem  (Thierry  de).  V.  Stuerbout. 

Haarlem  (Corneille  Cornelisz,  dit  Cor- 
neille van  et  aussi  Engelbrechtsen). 
E.  H.  1562-1638.  Haarlem.  Histoire,  portrait, 
genre.  =  Ses  parents  avaient  quitté  Haarlem 
pendant  le  siège  de  cette  ville  par  les  Espa- 
gnols; un  peintre,  Pierre  Aartsen,  fils  de 
Pierre  dit  le  Long  (Lange  Pier),  s'était  chargé 
de  garder  leur  maison  ;  le  jeune  Corneille,  qui 
était  resté  à  Haarlem,  sentit  sa  vocation  se 
déclarer  en  voyant  travailler  l'ami  de  ses  pa- 
rents; il  profita  de  cette  circonstance  et  reçut 
des  leçons  de  Pierre  Aartsen;  il  réussit  si 
bien,  qu'à  17  ans  il  était  bon  peintre;  à  cette 
époque  il  partit  pour  Rouen  ;  la  peste  s'y  étant 
déclarée,  il  y  resta  peu  de  temps  et  alla  se 


perfectionner  à  Anvers,  chez  Gilles  Coignet. 
Il  s'établit  dans  sa  ville  natale.  Il  y  fut  bientôt 
renommé  et  reçut  beaucoup  de  commandes 
du  magistrat;  plusieurs  faits  attestent  la  con- 
sidération qu'il  y  avait  obtenue.  En  1590,  il 
fut  dispensé  des  gardes  et  charges  d'archer. 
En  1591,  1593,  1594  et  1596,  il  travailla  pour  la 
ville.  De  1614  à  1619  il  fut  régent  de  l'hospice 
des  vieillards.  Sa  fille  unique,  Marie,  épousa 
le  sculpteur  Pierre-Jansz  Beggyn  qui  fut  le 
père  de  Corneille  Beggyn  connu  dans  l'histoire 
de  l'art  sous  le  nom  de  Corneille  Bega.  L'his- 
torien des  peintres  de  Haarlem,  M.  Vander 
Willigen  possède  une  liste  des  nombreux 
objets  d'art  délaissés  par  Corneille  Van  Haar- 
lem. Cette  liste  est  dressée  et  signée  par  son 
gendre  P.  J.  Beggyn.  =  Le  massacre  des  in- 
nocents, La  Haye.  —  Adam  et  Eve  dans  le 
Paradis  terrestre,  Amsterdam.  —  Portrait  de 
Thierry  Coornhert,  ib.  —  Le  massacre  des 
innocents,  ib.  (Signé  et  daté  de  1591).  —  Beth- 
sabée  au  bain  (chef-d'œuvre),  Berlin.  —  Une 
orgie,  ib.  —  Cadmus  et  le  dragon,  Vienne.  — 
Allégorie  sur  la  vie  humaine,  Copenhague.  — 
Bacchus,  Rotterdam.  —  Portraits  d'un  moine 
et  d'une  béguine,  Haarlem.  —  Plusieurs  au- 
tres, ib.  =  Coloris  peu  vrai,  mais  parfois 
vigoureux  et  transparent,  manque  d'ensem- 
ble. Ordonnance  riche  et  spirituelle,  figures 
dessinées  avec  soin  et  expression;  affection- 
nait beaucoup  les  figures  nues  et  les  dessinait 
avec  grand  talent.  Le  massacre  des  Innocents 
du  musée  d'Amsterdam  a  été  acheté  par  la 
municipalité  de  Haarlem  avec  un  autre  ta- 
bleau du  même  qui  se  trouve  à  Haarlem, 
600  florins.  Le  massacre  des  Innocents  du 
musée  de  La  Haye,  a  été  taxé  en  1825  à  800  flo- 
rins. =  Ventes  :  V.  à  La  Haye  (1737),  La  manne 
au  désert,  25  florins.  —  V.  Van  Kinschot  (1767), 
Vénus  et  Adonis,  21  fl.  —  V.  Meffre  (1863),  Le 
Calvaire,  330  fr.  —  V.  Pourtalôs  (1865),  Vierge, 
enfant  Jésus ,  Saint  Pierre  et  Saint  Paul 
avec  autres  figures  et  un  Roi  créant  un  che- 
valier, les  deux,  1,580  fr.  Le  monogramme 
suivant  se  trouve  sur  le  massacre  des  Inno- 
cents du  musée  de  La  Haye. 
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Haarlem  (Pierre-Nicolas  Van).  Haarlem. 
Nature  morte.  =  Etudia  d'après  nature. 

il...-. ri  (Jean  de).  E.  H.  *  1850.  Genre.  = 
Etabli  à  Utrecht;  marchand  de  tableaux. 

Haas  (Jean-Herman  de).  E.  H.  1810-1856. 
Utrecht  (?).  Genre,  nature  morte.  =  S'occupa 
aussi  à  restaurer  des  tableaux.  Mort  dans  la 
misère. 

Haas  (Jean-Hubert-L.  de).  E.  FI.  1832.  He- 
del  (Hollande).  Animaux.  =  Halte  d'ànes 
dans  les  Flandres.  —  Pâturage  en  Hollande. 
—  Vaches  au  pâturage,  Bruxelles. 

Haasteert  (Isaac  Van).  E.  H.  1753-1834. 
Delft.  Vues  de  ville,  paysage  et  animaux.  = 
Elève  de  Jérôme  Lapis,  vénitien  établi  en 
Hollande.  Possédait  les  connaissances  théo- 
riques de  la  peinture,  était  poète,  lettré  et  sa- 
vant en  histoire  naturelle.  Dessinateur  et  gra- 
veur. 

Haaxman  (Pierre-A.).  E.  H.  1814.  DELFT. 
Portrait.  =  Elève  de  C.  Kruseman. 

Habenschaden  (Sébastien).  E.  Al.  1813- 
1868.  Munich.  Paysage,  animaux. 

Haberbusch.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Pay- 
sage. 

Haberlin  (Charles).  E.  Al.  1832.  Dans  le 
Wurtemberg.  Histoire. 

Habich  (Jean-Rodolphe).   E.   Al.  f  1722. 

Ulm.  Détails  inconnus. 

Habron.  Peintre  grec.  =  Cité  par  Pline. 

Haccou  (Jean-Corneille).  E.  H.  1798-1839. 

Middelbourg.  Paysage,  marine.  =  Elève  de 

J.  H.  Koekkoek.  Visita  la  France,  l'Allemagne 

et  la  Suisse.  S'établit  à  Londres  et  y  mourut. 

Hachette  (Jean).  *  xve  siècle.  =  Peintre 

cité  en  1419-20. 

Hackaert.  V.  Hakkert. 
Hackert  (  Charles  -Louis),  frère  de  Phi- 
lippe. E.  Al.  f  1800.  Paysage.  =  Travailla 
quelque  temps  à  Rome  avec  son  frère  Phi- 
lippe. Mort  en  Suisse.  =  Artiste  de  mérite. 

Hackert  (Guillaume),  frère  de  Philippe. 
E.  Al.  1748-1780.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  R.  Mengs.  Mort  à  Saint-Pétersbourg.  =  Se 
distingua  dans  le  genre  qu'il  avait  adopté. 

Hackert  (Jean-Théophile),  frère  de  Phi- 
lippe. E.  Al.  1744-1773.  Paysage.  =  Accom- 
pagna son  frère  Philippe  dans  la  plupart  de 
ses  nombreux  voyages  et  mourut  en  Angle- 
terre, où  il  s'était  rendu  seul.  =  Peintre  de 
talent. 

Hackert  (Phil),  dit  Hackert  d'Italie. 
E.  Al.  1737-1807.  Prenzlau  (Prusse).  Paysage, 
marine.  =  Son  père  lui  enseigna  d'abord  la 
peinture  des  fleurs,  genre  qu'il  abandonna 
pour  le  paysage;  parcourut  l'Allemagne,  la 
Suède,  la  France  et  l'Italie;  travailla  pour 
Catherine  de  Russie,  qui  le  protégea;  établi  à 


nommé  peintre  du  roi  de  Naples,  en  1786;  se 
retira  à  Florence  lors  de  l'arrivée  des  Fran- 
çais en  Italie  et  y  mourut  peu  après.  =  Vue 
des  environs  de  Naples,  Amsterdam.  -*-  Ta- 
bleaux en  Russie.  —  Id.  dans  les  résidences 
princières  de  Cassel.  —  Cascade  de  Tivoli, 
Vienne.  —  Tableaux,  Rotterdam.  =  Copiait 
habilement  la  nature;  excellait  dans  la  pers- 
pective; pinceau  assez  vigoureux,  coloris 
presque  toujours  harmonieux.  Manière  cor- 
recte et  souvent  soignée,  mais  sans  poésie  et 
peu  spirituelle.  Les  ouvrages  de  sa  vieillesse 
ont  bien  moins  de  mérite  que  ses  autres  pro- 
ductions. 

Hadin  (Félicie-  Anne  -Elisabeth).  E.  Fr. 
1799.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Delorme.  =  Saint  Antoine  de  Padoue. 

Haeberlein  (Léonard).  E.  Al.  *  xvne  siè- 
cle. Fleurs,  fruits,  etc.  =  Donna  des  leçons  à 
Jean-André  Graf. 

Haeciit  (Tobie  Van).  E.  FI.  1561-1631.  An- 
vers. Paysage.  =  Issu  d'une  famille  d'artistes. 
Partit  jeune  pour  l'Italie  où  il  fut  protégé  par 
de  grands  seigneurs,  notamment  le  grand  duc 
de  Toscane.  En  1590  il  était  revenu  à  Anvers 
où  il  eut  la  gloire  d'être  le  premier  maître  de 
Rubens.  =  Un  des  bons  paysagistes  de  son 
temps.  Ciels  d'une  grande  pureté.  Architecte. 
Haeck  (Jean).  E.  FI.  *  1542.  Anvers.  His- 
toire. =  Peintre  sur  verre  renommé  de  son 
époque.  Cité  par  Guicciardin  qui  le  nomme 
Jean  Ack.  =  Vitraux  de  la  chapelle  du  Saint- 
Sacrement  de  Miracle,  Bruxelles  (église  de 
Sainte -Gudule,  sur  les  dessins  de  Michel 
Coxcie). 

Haecken  (Antoine  Van).  E.  FI.  *  xvme 
siècle.  Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1778. 

Haeften  (Nicolas  Van).  E.  H.  *  1690.  Gor- 
cum.  Genre,  portrait,  etc.  =  D'après  Heller 
il  mourut  en  1615.  =  Graveur. 

Haegen  (Thierry  Vander).  E.  FI.  *  xvne 
siècle.  =  Détails  inconnus. 

Haeghen  (Joseph  Vander).  E.  FI.  1822-1846. 
Bruges.  Histoire.  =  Bataille  d'Oosterweel.  — 
Bataille  de  Nieuport  (esquissa). 

Haelszel  (Jean-Baptiste).  E.  Al.  1710-1776. 
Dresde.  Fleurs,  fruits.  =  Elève  de  J.  B.  du 
Buisson,  à  Berlin.  Depuis  1769,  membre  de 
l'Académie  des  beaux-arts,  à  Vienne,  où  il 
mourut.  —  Plusieurs  tableaux  de  fleurs  et  de 
fruits,  Vienne. 

Haen  (André  de).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Dans  le  livre  des  ordonnances  du  Prince  Fré- 
déric Henri,  on  rencontre  André  de  Haen,  dé- 
signé comme  peintre  et  ayant  reçu,  de  1663  à 
1665,  pour  peindre  et  dorer  des  appartements 
au  Pavillon-Est  du  château  d'Honsholredyck 


Rome,  y  rendit  de  grands  services  à  l'art;  des  sommes  très  importantes  pour  l'époque, 
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entre  autres  jusqu'à  2890  florins.  Ce  total 
considérable  peut  faire  supposer  qu'il  s'agis- 
sait d'oeuvres  d'art. 

Haen  (Joseph-Charles  de).  E.  H.  1787-1836. 
Amsterdam.  Portrait,  miniature.  =  Nommé 
peintre  en  miniature  de  S.  M.  Guillaume  Ier, 
roi  de  Hollande;  membre  de  l'Académie  d'Am- 
sterdam. =  Manière  large,  pinceau  de  maître. 
Haen  (Abraham  de).  E.  H.  1707-1748.  Genre. 
=  Elève  de  Corn.  Pronk.  Poète  de  talent.  = 
Graveur. 

Haer  (Anne-Charlotte  Didier  de  Boncour, 
Mme  Vander).  E.  H.  1748-1802.  La  Haye.  His- 
toire, portrait.  =  D'une  ancienne  famille 
noble;  cultiva  la  peinture  en  amateur.  = 
Dessinait  très  bien  les  portraits  au  crayon. 

Haerde  (Jos.  Van).  E.  FI.  '  XIXe  siècle. 
Gand.  Vues  de  ville.  =  Elève  de  l'Institut  des 
sourds- muets,  à  Gand. = Vue  de  l'église  Saint- 
Pierre,  à Gand. 

Haert  (Henri  Van  der).  E.  FI.  1794-1846. 
Louvain.  Portrait.  =  Elève  de  David.  Direc- 
teur de  l'Académie  de  Gand.  =  Excellent  des- 
sinateur. 

Haes  (Oscar  de).  E.  Fr.  *  1855.  Lille(?)  His- 
toire. =  Le  drapeau  du  86me,  Lille. 

Haeg  (Charles  de).  E.  Es.  *  1862.  Paysage. 
=  Professeur  à  l'Académie  de  Madrid.  =  Pay- 
sages, andaloux. 

Haesaert  (Paul).  E.  FI.  1813.  LOUVAIN. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  L.  Mathieu  et  de 
F.  de  Braekeleer.  =  Colin-Maillard.  —  Devine 
qui  c'est. 

Haese  (Maximilien  de).  E.  FI.  *xvme  siècle. 
Reçu  en  1726  franc-maitre  de  St-Luc  à  Bru- 
xelles. Peintre  de  Marie- Thérèse.  Demeura 
sept  ans  en  Italie.  Jouit  de  son  vivant  d'une 
célébrité  qui  ne  se  maintint  pas. 

Haeskel.  *  xvne  siècle.  Portrait.  =  Cité 
par  Bryan-Stanley,  qui  ne  sait  pas  s'il  est 
Hollandais  ou  Flamand.  On  connaît  de  ses 
ouvrages  datés  de  1647. 

Haey  (Jean  Van).  E.  H.  1545-1615.  Leyde. 
Histoire.  =  Cité  par  Fiorillo.  Cet  auteur  dit 
qu'il  alla  s'établir  en  France  où  il  devint 
peintre  du  roi  Henri  IV  qui  le  nomma,  en 
même  temps,  conservateur  de  son  cabinet  de 
tableaux  et  valet  de  chambre. 

Haifher  (Antoine),  frère  d'Henri.  E.  I. 
1654-1732.  Bologne.  Perspective.  =  Demeura 
à  Gênes  et  y  exécuta  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages; ayant  travaillé  longtemps  dans  le 
couvent  de  Saint-Philippe  de  Néri,  le  goût  de 
la  vie  monastique  lui  vint  et  il  prit  l'habit  reli- 
gieux ;  fut  appelé  à  Florence  par  le  grand-duc 
Jean-Gaston,  qui  le  combla  de  bienfaits  et 
d'honneurs.  =  Dessin  vrai  et  élégant,  teintes 
harmonieuses  et  suaves,  compositions  fraî- 
ches. 


ilaff'iier  (Henri),  frère  d'Antoine.  E.  1. 
1640-1702.  Bologne.  Perspective.  =  Fils  d'un 
soldat  de  la  garde  suisse  du  sénat;  étudia  à 
Bologne  ;  s'occupa  à  Savone  avec  Guidobono; 
fut  appelé  à  Gênes  ;  et,  revenu  à  Bologne,  y 
travailla  jusqu'à  sa  mort. 

Raffiner  (Félix).  E.  Fr.  1818-1875.  Stras- 
bourg. Genre  et  paysage.  =  Elève  de  Sand- 
mann.  =  Les  laveuses.  —  L'affût  aux  canards. 
Haftaer  (Charles).  E.  Al.  f  1873.  Munich. 
Paysage. 

Haften  (Nicolas  van).  E.  H.  1663-1715. 
Gorcum.  Genre  burlesque.  =  Tout  ce  que  l'on 
sait  de  lui  c'est  qu'il  travailla  et  mourut  à 
Paris.  Graveur. 

Hage  ou  Hagen  (A.  Vander).  E.  H.  *  xviii0 
siècle.  Portrait.  =  Peignit  à  Londres,  vers 
1760,  des  portraits  de  personnages  de  distinc- 
tion. On  croit  qu'il  appartient  à  la  famille  de 
J.  Vander  Hagen. 

Hagelstein  (Jean-Ernest-H.  De).  E.  Al. 
1588-1653.  Hagelstein.  Paysage  avec  figures. 
==--  Elève  d'A.  Elzheimer;  étudia  à  Constance, 
à  Kempten  et  en  Italie,  où  il  résida  quinze  ans, 
travaillant  avec  Pinas,  Lastman  et  son  ami 
Elzheimer.  =  Imita  parfaitement  son  maître. 
Hagelstein  (Paul).  E.  FI.  f  1868.  En  Dane- 
mark. =  Etabli  en  Belgique.  =  Les  Hugue- 
nots. 

Hageman  (Charles-Gustave).  E.  Al.  1805- 
1868.  En  Suède.  Histoire.  =  Sainte-Famille. 

Hagen  (C.  Vander).  E.  H.  Bommel.  His- 
toire. =  Cité  par  Hoet.  Surnommé  Bommelaer 
du  lieu  de  sa  naissance. 

Hagen  (Jean  Vander).  E.  H.  *  1656.  La 
Haye.  Paysage  avec  figures  et  animaux;  ma- 
rine. =  Contemporain  et  ami  de  N.  Berchem  et 
d'A.  Van  de  Velde,  qui  peignirent  souvent  les 
figures  de  ses  tableaux.  Il  étudia  d'abord  dans 
sa  patrie,  puis  se  rendit  en  Angleterre  où  ses 
marines  étaient  très  recherchées;  on  croit 
qu'il  y  mourut.  Brian-Stanley  donne  pour 
dates  de  sa  naissance  et  de  sa  mort,  1635-1670, 
ce  qui  n'est  pas  probable,  puisqu'un  des  ta- 
bleaux de  La  Haye  est  daté  de  1649.  Nagler 
donne  pour  celle  de  sa  naissance,  1675,  ce  qui 
est  une  grave  erreur.  M.  de  Stuers,  auteur  du 
dernier  livret  du  Musée  de  La  Haye,  met  les 
tableaux  de  La  Haye  au  compte  d'un  Joris  ou 
George  Vander  Hagen  (V.  Haagen  Vander).  = 
Vue  du  Rhynpoort  à  Arnhem,  avec  A.  Van  de 
Velde,  La  Haye.  —  Une  vue  de  Gueldre,  avec 
A.  Van  de  Velde,  ib.  —  Paysage  avec  rivière, 
Amsterdam.  —  Paysage  avec  figures  et  ani- 
maux, ib  —  Deux  paysages,  Paris.  -  Paysages 
avec  rivière,  figures  et  animaux,  Berlin.  — 
Paysage  avec  animaux,  ib.  —  Entrée  de  bois, 
Rotterdam.  —  Paysage  montagneux,  ib,  —  Le 
groupe  de  chênes,  Copenhague  (figure  de  Jean 
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le  Ducq>.  —  Paysage  :  la  chute  d'eau,  ib.  (fi- 
gures de  J.  le  Ducq).  —  Lisière  de  forêt,  ib.  — 
Intérieur  de  forêt,  ib.  —  Presque  tous  ses  ta- 
bleaux sont  devenus  noirs.  Beaucoup  de  vérité 
dans  les  moindres  détails;  parfois  trop  minu- 
tieux. Dessinateur  estimé.  =  Ventes  :  V.  Van 
der  Pot  (1808),  Paysage  hollandais,  1,405  fl.  — 
V.  Guillaume  II  (1850),  Paysage  hollandais 
très  boisé,  195  fl. 

Hagens  (Edouard  de).  E.  Al. 4  xixe  siècle. 
Dusseldorf.  Portrait. 

Hagerich.  E.  Al.  *  1578.  Thur.  Histoire. 
=  Détails  inconnus.  =  Ce  nom  se  trouvait  au 
bas  d'un  tableau  remarquable,  à  Isenheim 
(Suisse). 

Haghe  (Louis).  E.  An.  1802.  ToURNAl.Vues 
et  genre.  =  Reçut  son  éducation  artistique 
dans  sa  ville  natale  ;  s'établit  en  Angleterre, 
en  1823  ou  1824,  et  y  obtint  le  titre  de  premier 
dessinateur  du  roi,  et,  plus  tard,  de  la  reine 
d'Angleterre.  =  Conseil  de  guerre,  à  Courtrai, 
Londres.  =  Dessinateur  et  aquarelliste. 

Hagn  (Louis  Ch.  de)  E.  Al.  1820.  Munich. 
Genre.  =  Dans  une  bibliothèque  à  Rome. 

Hahn  (Adolphe).  E.  Al.  *  1832.  Berlin.  Por- 
trait, genre. 

Hahn  (Charles-Guillaume).  E.  Al.  1829. 
Ebersbach.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Hùbner. 
=  Scène  du  Michel  Kohlhaas  de  Henri  de 
Kleist,  Dresde. 

Hahn  (Herman  Van).  1636.  Pays-bas.  Na- 
ture morte.  =  Le  nom  de  ce  peintre  ne  se 
trouve  dans  aucune  biographie  ;  le  catalogue 
du  musée  de  Vienne  en  fait  seul  mention.  = 
Oiseaux  morts.  Vienne. 

Haier  (Joseph),  E.  Al.  *xixe  siècle.  Genre. 
=  Réunion  dans  une  auberge  de  village,  Mu- 
nich. 

Haillecourt  (Caroline).  E.  Fr.  1817-1869. 
Metz.  Portrait  en  miniature,  pastels.  =  Elève 
de  Mme  de  Mirbel. 

Hainauit.  E.  Fr.  '  1752.  Paysage.  = 
Membre  de  l'Académie  française  de  St-Luc. 
=  Peintre  à  la  gouache. 

Haine  (Emile).  E.  Fl.  *  1845.  Paysage. 

Haines  (Guillaume).  E.  An.  1778-1848.  Por- 
trait en  miniature. 

Hakewell  (John).  E.  An.  1741-1791.  Pay- 
sage, portrait,  etc.  =  Sa  femme  peignit  égale- 
ment le  portrait. 

Hakinet  le  Bacre.  E.  Fl.  *  XVe  siècle. 
=  Peintre  du  Tournaisis.  Ce  Hakinet  est  peut- 
être  le  même  que  Jean  de  Bacre  (V.  ce  nom) 
qui  travailla  à  Bruges  en  1468. 

Hakkert  ou  Hackaert  (Jean).  E.  H. 
1636  (?).  Amsterdam.  Paysage.  =  Visita  l'Alle- 
magne et  la  Suisse  Dans  un  de  ses  voyages 
alpestres  il  fut  pris,  par  des  paysans,  pour 
un  sorcier  et  conduit,  pieds  et  poings  liés, 


aux  autorités  qui  le  délivrèrent.  =  Vue  du 
bois  de  La  Haye  (figures  d'A.  Van  de  Velde), 
Munich.  —  Allée  de  frênes  près  d'un  château, 
avec  figures  (figures  d'A.  Van  de  Velde),"  Am- 
sterdam. —  Paysage  avec  figures  et  animaux 
(figures  d'A.  Van  de  Velde),  Berlin.  =  Forêt 
avec  chasseur  à  cheval  (figures  de  Lingel- 
bach),  Dresde.  —  Le  départ  pour  la  chasse, 
Munich.  —  Chasse  au  cerf  (chef-d'œuvre), 
Saint-Pétersbourg.  —  Vue  de  Suisse  :  soleil 
couchant,  Copenhague.  —  Lisière  de  forêt  : 
Le  retour  des  troupeaux,  ib.  =  Pinceau  spi- 
rituel. Il  excellait  à  rendre  le  coucher  du  so- 
leil. Ses  paysages  montagneux  sont  d'un  bon 
dessin,  d'un  ton  clair  et  d'un  coloris  chaud; 
ses  sites  hollandais  plaisent  par  un  goût  poé- 
tique et  une  merveilleuse  vérité.  Ses  tableaux 
sont  assez  rares,  parce  qu'il  peignit  beaucoup 
de  tapisseries  pour  salons.  Lingelbach,  A.  Van 
de  Velde,  Berchem  et  Ph.  Wouwerman  ont 
étoffé  ses  tableaux.  Graveur  =  Ventes  : 
V.  Changran  (1780),  Chasse  au  cerf,,  avec  fi- 
gures de  Van  de  Velde,  230  1.  —V.  Helsleuter 
(1802),  Retour  de  chasse  du  Prince  d'Orange, 
figures  par  Van  de  Velde,  2,375  fr.  —  Même 
vente,  Riche  paysage,  avec  figures  par  Van 
de  Velde,  3,200  fr.  —  V.  Van  der  Pot  (1808), 
L'allée  de  frênes,  3,005  fl.  —  V.  La  Fontaine 
(1821),  Chasse  au  cerf,  5,320.  fr.  —  V.  Heris 
(1841),  Paysage,  avec  figures  de  Lingelbach, 
2,000  fr.  —  V.  de  Morny  (1865)  Soleil  couchant, 
d'A.  Van  de  Velde,  29,000  fr.— V.  à  Paris  (1866), 
Paysage  italien,  avec  figures  de  J.  Lingel- 
bach, 2,200  fr. 

Haï  (Jacques  Van).  E.  Fl.  f  1750.  Histoire. 
=  Inscrit  dans  la  gilde  de  St-Luc,  à  Anvers,  en 
1681-82,  comme  élève  d'un  certain  Marc  Lom- 
melin  ;  doyen  en  1705.  Il  fut  le  maître  de  Jac- 
ques de  Wit,  peintre  hollandais  renommé,  = 
La  pluie  de  la  manne,  Anvers  (église  Saint- 
Jacques).  —  Adoration  du  Saint-Sacrement, 
ib.  =  Ventes  :  V.  Siebrecht  (1754),  Fête  des 
dieux,  40  fl. 

Haï  (Nicolas  Van).  E.  Fl.  1668-1738.  Anvers. 
Histoire.  =  Les  biographes  parlent  peu  de  cet 
artiste;  il  parait  que  son  talent  s'affaiblit  sur 
la  fin  de  ses  jours  et  que  ses  derniers  tableaux 
ont  très  peu  de  valeur.  =  Hardimé  et  d'au- 
tres artistes,  l'employèrent  souvent  à  peindre 
des  nymphes  et  des  génies  dans  leurs  ta- 
bleaux. 

Halauska  (Frédéric),  E.  Al.  1829.  Vienne. 
Paysage.  =  Paysage  d'été. 

Halder  (Christophe).  E.  Al.  1592-1648. 
Paysage.  =  Elève  de  George  Gartner.  Mort  à 
Nuremberg.  =  Paysage  :  ruines,  Dresde. 

Halder  (B.).  E.  H.  *  xvrr  siècle.  Histoire. 
=  Détails  inconnus. 

Halen  (Arnold  van).  E.  H.  f  1732.  Genre  et 
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portrait.  =  Il  habita  Amsterdam.  Il  est  l'au- 
teur du  Panpoeticon  Batavum,  collection  des 
portraits  des  poètes  néerlandais;  il  peignit 
pour  cet  ouvrage  plus  de  350  petits  portraits 
et  quelques  allégories  se  rapportant  aux  litté- 
rateurs dont  on  ne  possédait  pas  les  traits. 
Cette  collection  est  devenue,  plus  tard,  la  pro- 
priété d'une  société  littéraire  de  Leyde,  inti- 
tulée :  Kunst  wordt  door  arbeid  verkregen. 
Arnold  Van  Halen  cultivait  l'art  comme  ama- 
teur; il  y  consacra  toute  sa  vie.  Il  signait 
quelquefois  ses  gravures  Aquila,  latinité  d'Ar- 
nould,  et  quelques  auteurs  le  désignent  sous 
ce  nom. 

Halen  ou  Haelen  (Pierre  Van).  E.  FI. 
-j- 1687.  Anvers.  Paysage.  =  Doyen  de  la  cor- 
poration de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1651-52;  il 
avait  été  reçu  dans  la  gilde  en  1640-41,  comme 
fils  de  maitre,  ce  qui  permet  de  supposer  qu'il 
était  fils  de  Pierre,  inscrit  dans  les  registres, 
en  1629,  comme  marchand  d'objets  d'art.;  rem- 
plaça Coques  comme  ancien  de  la  corporation, 
en  1671.  =  Beaucoup  de  ses  tableaux  ont  été 
acquis  par  l'Angleterre.  =  Imitait  souvent 
Claude  Lorrain;  étoffait  des  paysages  avec 
une  masse  de  petites  figures.  On  prétend  qu'il 
peignit  aussi  l'histoire  et  des  bacchanales. 

Hall  (J.  Van).  E.  H.  *  1818.  Amsterdam. 
Paysage.  =  Elève  de  Ruytenschildt. 

Hall  (Pierre-Adolphe).  E.  Fr.  1739-1793  ou 
1794.  Boras  (Suède).  Miniature.  =  Elève 
d'Eeckhard  et  de  Reichardt.  Etabli  en  France, 
il  y  fut  agréé  à  l'Académie  en  1769  et  prit  part 
aux  événements  politiques  du  temps.  Mort  à 
Liège  dans  la  pauvreté.  =  Diderot  l'a  appelé 
le  Van  Dych  de  la  miniature.  =  Ventes  :  V. 
de  Blaisel  (1870),  Portrait  de  femme,  1450  fr. 

Hallatz  (Emile).  E.  Al.  1837.  Franckfort. 
Paysage. 

Hallaux  (Hubert).  E.  FI.  *  1842.  Paysage. 

Hallblad  (Eric).  E.  Al.  1720-1814.  Fahlun. 
=  Peintre  suédois,  élève  d'Olof  Arenius.  Plus 
connu  comme  auteur  de  systèmes  spéciaux 
de  rentoilage,  etc. 

Halle  (Claude).  E.  Fr.  *  1587.  Paris.  Orne- 
ments. =  Travailla  au  Louvre  et  à  Saint-Ger- 
main en  Laye. 

Halle  (Daniel).  E.  Fr.  f  1675.  Paris.  His- 
toire, Portrait.  =  Il  travailla  pendant  cinq 
ans,  vers  1631,  dans  l'atelier  d'un  peintre  de 
Rouen,  nommé  Robin  Bunel;  en  1662,  il  tra- 
vailla pour  la  corporation  des  orfèvres,  à  Pa- 
ris. Mort  dans  un  âge  très  avancé.  =  Martyre 
de  saint  Symphorien,  Paris  (église  Saint-Ger- 
main des  Prés.  —  Saint  Roch,  Versailles  (église 
de  Montreuil,  signé  et  daté  de  1669).  =  Peintre 
distingué. 

Halle  (Claude-Guy),  fils  de  Daniel.  E.  Fr. 
1652-1736.  Paris.  Histoire,  Portrait.  =  Elève 


de  son  père;  reçu  à  l'Académie,  en  1682;  pro- 
fesseur, recteur  et  enfin  directeur  de  cet  éta- 
blissement. Travailla  aux  divers  châteaux 
royaux  de  France  ainsi  que  pour  beaucoup 
d'églises,  tant  à  Paris  que  dans  la  province. 
=  Annonciation,  Paris.  —  Saint  Paul  à  Lystre, 
ib.  —  Réparation  faite  au  roi  par  le  doge  de 
Gênes,  Versailles.  =  Idées  abondantes  et  heu- 
reuses; bonne  entente  du  clair-obscur,  exécu- 
tion facile,  coloris  gracieux.  Contribua,  par 
une  imitation  lourde  de  ses  prédécesseurs,  à 
la  décadence  du  goût  en  France.  =  Ventes  : 
V.  La  Live  de  Jully  (1770),  Io  changée  en  vache, 
800  liv. 

Halle  (Noël),  fils  de  Claude-Guy.  E.  Fr. 
17111781.  Paris.  Histoire  et  genre.  =  Elève 
de  Jean  Restout,  le  Jeune;  reçu  à  l'Académie 
en  1748;  professeur,  et,  en  1781,  recteur  de  cet 
institut,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Michel 
et  surintendant  de  la  manufacture  des  Gobe- 
lins;  séjourna  à  Rome  comme  pensionnaire 
et  y  retourna  comme  directeur  de  l'Académie 
française  dans  cette  ville.  =  Fresques,  Paris. 
—  Prédication  de  saint  Vincent  de  Paul,  Ver- 
sailles. —  Dispute  de  Minerve  et  de  Neptune 
pour  nommer  Athènes,  Fontainebleau.  = 
Style  heurté,  pointu  ;  coloris  trop  rouge;  ar- 
chitecture et  perspective  traitées  avec  talent. 

Halleman  (Thomas).  E.  H.  *  1680.  Rotter- 
dam. Histoire,  portrait.  =  Détails  inconnus. 

Hailet  (Gilles).  E.  FI.  1620-1694.  Liège. 
Histoire.  =  Il  demeura  longtemps  à  Rome  où 
il  se  rendit  de  bonne  heure  et  où  il  mourut. 
Sa  mère  était  une  sœur  de  Jacques  Damery. 
D'après  ses  dernières  volontés,  sa  succession 
devait  servir  à  l'entretien  de  l'hôpital  de 
Sainte-Foi,  près  de  Liège.  =  Vie  de  la  Vierge, 
Rome  (église  dell'  anima).  =  La  plupart  des 
tableaux  de  ce  peintre,  qui  se  trouvaient  à 
Liège,  furent  détruits  lors  du  bombardement 
de  cette  ville  par  les  Français  en  1691.  — 
Couleur  vigureuse;  bon  dessin;  peu  d'origi- 
nalité. 

Hallez  (G.-J.).  E.  FI.  1769-1840.  Frame- 
ries  (près  de  Mons).  Genre  et  Portrait.  — 
Elève,  et  plus  tard  directeur  de  l'Académie  de 
Mons.  Voyagea  par  toute  la  France.  Mort  à 
Bruxelles,  où  il  s'était  établi  en  1839.  —  Il  fut 
appelé  à  Bruxelles  pour  y  faire  le  portrait  de 
l'empereur  d'Autriche. 

Hallez  (Louis-J.).  E.  Fr.  1804.  Lille.  His- 
toire. =  Connu  par  ses  miniatures. 

Hallez  (Jules).  E.  FI.  *  1842.  Portrait,  genre. 

Halliday  (Michel-Frédéric).  E.  An.  f  1869. 
Histoire,  genre.  =  On  a  gravé  beaucoup  de  ses 
compositions. 

Hallier  (Nicolas).  E.  Fr.  1635-1686.  Paris. 
Portrait.  =  Reçu  à  l'Académie  en  1663.  Pein- 
tre du  Roi.  Egalement  sculpteur. 
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Halls  (J.  J.).  E,  An.  *  1820.  Histoire,  por- 
trait. 

Haï»  (François),  le  Vieux,  frère  de  Thierry. 
E.  FI.  1584-1666.  Anvers.  Histoire,  portrait  et 
genre.  =  Une  des  grandes  familles  artistiques 
de  la  Hollande  est  celle  des  Hais;  non-seule- 
ment elle  occupa  le  rang  le  plus  élevé  dans 
l'art,  mais  encore  elle  appartenait  aux  plus 
anciens  et  plus  honorables  noms  de  la  ville  de 
Haarlem.  On  l'y  trouve  dès  l'année  1350.  Plu- 
sieurs de  ses  membres  furent  tour  à  tour 
Bourgmestre  et  Echevins  de  1447  à  1501.  Ces 
fonctions  sont  de  nouveau  remplies  par  Pierre 
Hais  échevin  en  1574  et  1575,  régent  de  l'or- 
phelinat en  1577  et  maître  des  orphelins  en 
1577  et  1578.  Ce  Pierre  Hais  épousa  en  1579 
Elisabeth  Coper  et  la  même  année  il  quitta  sa 
ville  natale  pour  aller  s'établir  en  Belgique. 
Son  fils  aîné  était  encore  né  à  Haarlem  mais 
le  second,  le  célèbre  François  Hais  naquit  dans 
les  provinces  méridionales.  Malines  a  passé 
jusqu'à  présent  pour  le  lieu  de  sa  naissance 
mais  c'est  une  erreur.  Le  père  de  Frans  fixa 
d'abord  sa  résidence  dans  cette  dernière  ville, 
mais  il  la  quitta  sans  doute  pour  aller  habiter 
Anvers  où  naquit  selon  toutes  les  probabi- 
lités le  célèbre  artiste  dont  nous  nous  occu- 
pons. Voici  sur  quoi  cette  assertion  est  ba- 
sée :  Frans  Hais  épousa,  en  premières  noces 
Anne  Hermans  et,  dès  1611,  établi  à  Haar- 
lem, 11  y  présentait  au  baptême  son  fils  Her- 
man  :  les  registres  de  baptême  tenus  avec 
soin  disent  Frans  Hais  d'Anvers.  En  1617, 
Hais  devenu  veuf,  épouse  à  Spaerdam  (sur 
l'attestation  de  la  ville  de  Haarlem)  Elisabeth 
Reyniers  :  le  registre  porte  :  Frans  Hais,  veuf, 
d'Anvers.  Trois  fois  encore  à  propos  de  ses 
trois  enfants,  on  trouve  rappelée  l'origine  an- 
versoise  de  Frans  Hais.  Ce  sont  là  des  faits 
qui  nous  semblent  devoir  être  acceptés.  C'est 
donc  à  Anvers  que  ce  grand  peintre  reçut  sa 
première  éducation  artistique  et  peut-être 
eut-il  les  mêmes  maîtres  que  Rubens.  Subit-il 
l'influence  de  ce  dernier  à  son  retour  d'Italie 
en  1609?  C'est  ce  que  l'on  serait  tenté  de  croire 
sans  pouvoir  l'affirmer;  dans  tous  les  cas  ce 
ne  fut  pas  pendant  longtemps,  car  en  1611  on 
baptisa  son  fils  à  Haarlem,  ville  qu'il  ne  quitta 
plus.  M.  E.  Neeffs  qui  a  fait  d'intéressantes 
recherches  sur  les  peintres  malinois,  n'ac- 
cepte point  l'origine  étrangère  des  Hais.  Il 
appuie  ses  motifs  d'extraits  de  registres  où 
le  nom  de  Hais  apparaît  dès  1487;  les  prénoms 
de  Pierre  et  de  François  y  figurent  à  plusieurs 
reprises,  en  1477, 1549, 1559, 1560, 1563  et  1570. 
C'est  quelque  chose  sans  doute,  et  nous  vou- 
lons bien  admettre  qu'une  branche  au  moins 
de  cette  famille  était  malinoise,  ce  qui  expli- 
querait d'une  façon  plausible  l'établissement 


du  père  de  Frans  à  Malines,  mais  jusqu'à 
preuves  plus  amples  rien  n'infirme  le  récit  et 
les  documents  de  M.  Van  der  Willigen,  l'his- 
torien des  peintres  de  Haarlem.  Van  Dyck 
visita  ce  grand  peintre  en  se  rendant  à 
Londres  et  voulut  en  faire  son  compagnon 
de  route;  mais  Hais  se  trouvait  content  et 
heureux  dans  la  patrie  de  ses  pères  et  il 
déclara  vouloir  y  rester;  les  deux  artiste» 
firent  mutuellement  leurs  portraits  et  se 
quittèrent.  Houbraken  a  taxé  Hais  d'ivro- 
gnerie et  on  a  parlé  de  son  inconduite. 
Dans  la  seconde  édition  de  ce  Dictionnaire 
nous  nous  sommes  élevé  contre  ces  accusa- 
tions en  faisant  appel  aux  amitiés  qui  entou- 
rèrent le  grand  peintre,  à  sa  longue  et  labo- 
rieuse vie.  Cependant,  comme  il  faut  avant 
tout  obéir  à  la  vérité  quand  elle  vous  est  con- 
nue, nous  devons  revenir  sur  l'opinion  que 
nous  avons  exprimée.  Des  documents  décou- 
verts à  Haarlem  par  M.  Van  der  Willigen 
établissent  qu'en  1616,  Hais  fut  sévèrement 
réprimandé  par  le  magistrat  pour  ivrognerie 
et  sévices  graves  envers  sa  femme.  Il  pro- 
mit alors  de  s'amender.  La  suite  prouva 
que  s'il  n'eut  plus  rien  à  démêler  avec  la 
justice  la  moralité  et  l'ordre  laissèrent  en- 
core beaucoup  à  désirer  chez  lui.  Devenu 
veuf  en  février  1616  il  se  remaria,  comme 
nous  l'avons  dit,  en  1617  et  sa  première 
fille  naquit  neuf  jours  après.  Cette  seconde 
femme  lui  donna  huit  enfants  et  lui  sur- 
vécut. En  1617-18  Frans  était  membre  hono- 
raire de  la  Société  de  Rhétorique  des  Wijn- 
gaardranken;  en  1629  il  fut  chargé  de  quel- 
ques travaux  par  la  ville  ;  en  1644  il  était  Yin- 
der  de  la  Confrérie  de  Saint- Luc.  A  partir  de 
cette  époque  jusqu'en  1662  il  n'est  plus  guères 
parlé  de  lui  si  ce  n'est  en  1652  où  malheureu- 
sement des  documents  constatent  que  le  grand 
peintre  était  tombé  dans  la  gêne;  il  dut,  plu- 
sieurs fois,  être  aidé  par  la  ville  et  en  reçut 
enfin  en  1664  une  pension  fixe  de  200  florins 
qu'il  ne  toucha  que  pendant  deux  ans  à  peine 
puisqu'il  mourut  le  29  août  1666.  Sa  veuve  dut 
à  son  tour  recourir  à  la  charité  officielle.  En 
1675  elle  obtint  quatorze  sous  par  semaine. 
On  ignore  ce  qu'elle  devint,  ce  qui  permet  de 
supposer  qu'elle  mourut  misérable,  ignorée 
et  enterrée  comme  telle.  Une  aussi  triste  fin 
pour  ces  deux  pauvres  vieillards  est  à  peine 
compréhensible  lorsque  l'on  songe  que  plu- 
sieurs de  leurs  fils  étaient  vivants,  établis  et 
cultivaient  l'art  avec  succès.  L'un  d'eux  oc- 
cupa même  quelques  années  plus  tard  la 
charge  de  Vinder  dans  la  corporation.  Hais 
fut  enterré  dans  la  grande  église  le  2  septem- 
bre 1666.  Outre  tous  les  fils  cités  comme  pein- 
tres,  Frans   Hais   eut  encore   deux  filles, 
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Adrienne  et  Marie  et  un  fils  Pierre  qui  fut 
admis  comme  innocent  dans  une  fondation 
charitable  en  1642.  Houbraken  raconte  qu'un 
fils  de  Hais  alla  aux  Indes  orientales.  Le 
registre  de  l'église  réformée  constate  qu'en 
1654  une  attestation  ecclésiastique  fut  remise 
à  Pierre  Hais  pour  s'en  servir  aux  Indes.  Ce 
Pierre  Hais  est-il  l'innocent  qui  guérit  plus 
ou  moins?  C'est  ce  que  l'on  ignore.  Enfin,  on 
cite  encore  comme  ayant  paru  dans  le  cata- 
logue Quinkhard,  à  Amsterdam,  en  1773,  un 
tableau  de  famille,  hardiment  peint  par  un 
Henri  Hais,  resté  inconnu  dans  l'histoire  de 
l'art.  =  Repas  d'arquebusiers,  Haarlem.  — 
Officiers  d'arquebusiers,  ib.  —  Les  régents  de 
l'hôpital  Sainte- Elisabeth,  ib.  —  Portraits, 
Delft.  —  Portrait  en  pied,  Brunswick.  —  Por- 
trait de  l'historien  P.  Bor,  Rotterdam.  —  Por- 
trait de  Descartes,  Paris.  —  Portraits  du  pein- 
tre et  de  sa  femme,  en  pied,  Amsterdam.  — 
Portrait,  ib.  —  Tableaux  d'arquebusiers,  ib. 

—  La  gaieté  du  jeune  âge,  Londres.  —  Por- 
trait en  pied,  ib.  —  Deux  portraits  d'homme, 
Berlin.  —  Portrait  de  femme,  ib.  —  Portrait 
du  professeur  hollandais  Jean  Acronius,  ib.  — 
Portrait  d'homme,  Dresde.  —  Tableau  de  fa- 
mille, Munich.  —  Un  cavalier  assis,  Bruxelles. 

—  Portrait  d'homme  vu  à  mi-corps,  ib.  (daté 
de  1645).  =  Il  introduisit  en  Hollande  la  ma- 
nière large  et  belle  de  l'école  de  Rubens  et 
eut  une  grande  influence  sur  les  artistes  de 
ce  pays;  admirable  fermeté  dans  la  pose  de  la 
couleur;  grande  fraicheur  et  vivacité  d'idée, 
dessin  sûr,  sentiment  généralement  bon,  quoi- 
que inclinant  vers  la  froideur.  Coloris  très 
inégal  dans  les  chairs,  parfois  jaune  et  doré, 
parfois  fin  et  argenté,  ordinairement  clair, 
mais  souvent  sombre  et  vigoureux.  Ses  pein- 
tures sont  aussi  fort  inégales,  ce  qu'il  faut 
attribuer  à  sa  trop  grande  facilité.  Dans  ses 
meilleurs  portraits  il  est  digne  de  Van  Dyck 
qui  estimait  grandement  son  talent.  =Ventes  : 
V.  Lenglier  (1788),  Le  Romelpot,  370  liv.  — 
V.  Fesch  (1845),  Portrait,  138  scudi.  —V.  Pour- 
talès  (1865),  Portrait  d'homme,  51,000  fr.  — 
Même  V.  Deux  portraits,  3,750  fr.  —  V.  Van 
Brienen  de  Grootelindt  (1865),  Petit  portrait 
d'un  gentilhomme  (V  an  Heythuyzen),  35,000  fr. 

—  V.  Vis-Blockhuyzen  (1870),  Portrait  de  Jo- 
hannes  Hoorbeek,  11,600  fr.  —  V.  Pereire 
(1872),  Portrait  de  femme,  21,000  fr.  —  V.  Lis- 
singen  (1876),  Portrait  d'homme,  12,100  fr.  — 
Même  V.  Pendant  du  précédent,  5,300  fr.  De- 
puis vingt-cinq  ans  le  prix  des  tableaux  de 
Hais  a  presque  atteint  celui  des  œuvres  de 
Van  Dyck. 
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Haie  (François),  le  Jeune,  fils  de  François 
le  Vieux.  E.  H.  *  1645.  Haarlem.  —  Le  plus 
jeune  des  fils  de  Frans  le  Vieux.  Se  maria  à 
Bloemendaal,  en  1643,  et  vivait  encore  en 
1669. 

Hais  (Jacques),  fils  de  François  le  Vieux. 
E.  H.  1624.  Haarlem.  Nature  morte.  =  Il  se 
maria  à  Heemstede  le  4  mai  1674,  avec  Made- 
leine Bartels. 

Hais  (Herman),  fils  de  François  le  Vieux. 
E.  H.  1611-1669.  Haarlem.  Genre.  =  Il  était 
fils  unique  du  premier  mariage  de  Frans  le 
Vieux,  avec  Anne  Hermans. 

Hais  (Jean),  fils  de  François  le  Vieux.  E.  H. 
*  1650.  Haarlem.  Genre,  kermesses.  =  Fils 
aîné  de  la  seconde  femme  de  Frans  le  Vieux 
Il  se  maria  deux  fois,  en  1648,  puis  en  1649. 

Hais  (Nicolas),  fils  de  François  le  Vieux, 
E.  H.  1628-1686.  Haarlem.  Paysage,  vues  de 
ville.  =  Reçu  dans  la  corporation,  en  1655,  il 
en  fut  vinder,  en  1682. 

Hais  (Renier),  fils  de  François  le  Vieux, 
E.  H.  1627.  Haarlem.  Genre.  =  Il  épousa  une 
jeune  fille  d'Amsterdam.  =  En  1777,  est  inscrit 
de  lui,  dans  le  catalogue  de  Jacques  Spen,  à 
La  Haye,  un  tableau  représentant  une  petite 
fille  mangeant  de  la  bouillie. 

Hais  (Thierry),  frère  de  François.  E.  H. 
f  1656.  Haarlem.  Animaux,  intérieurs.  = 
Elève  d'Abraham  Bloemaert.  Il  mourut  à 
Haarlem.  En  1617  et  1618  il  était  membre  ho- 
noraire, ainsi  que  son  frère  Franz,  de  la  so- 
ciété de  Rhétorique,  de  Wijngaardranken. 
Il  épousa  Agnès  Jans  dont  il  eut  huit  enfants; 
le  premier,  Antoine,  qui  fut  peintre,  naquit 
en  1621;  tous  sont  indiqués  comme  enfants  de 
Thierry  Hais  de  Haarlem.  Il  n'est  donc  point 
né  à  Malines  comme  on  l'a  cru  et  sera  proba- 
blement venu  au  monde  avant  le  départ  de 
son  père  pour  la  Belgique,  départ  qui  eut  lieu 
en  1579.  =  Dame  jouant  du  clavecin,  Amster- 
dam (musée  Vander  Hoop).  —  Intérieur  de 
tabagie,  Copenhague.  =  Il  abandonna  le  pre- 
mier genre  qu'il  s'était  choisi  pour  peindre 
des  intérieurs  à  la  manière  de  Palamède  Ste- 
vens,  mais  il  fut  loin  d'atteindre  au  talent  de 
ce  maître.  =  Ventes  :  V.  Van  Cleef  (1864), 
Société  galante,  810  fr.  —  V.  Scharf  (1876), 
Assemblée  :  trois  musiciens  faisant  danser 
un  couple,  1,000  fr. 

Halte  (Noël).  E.  Fr.  xvme  siècle.  Histoire. 
=  Le  magistrat  de  la  ville  de  Paris  recevant 
la  nouvelle  de  la  conclusion  de  la  paix,  en 
1763,  Versailles. 

Ham  (Jean-Baptiste).  E.  H.  1771-1802.  Mid- 
delbourg.  Genre.  =  Elève  de  l'Académie  de 
sa  ville  natale,  puis  de  Lefranc,  à  Liège  ;  re- 
tourna dans  sa  patrie  et  y  mourut. 

Hamburger  (Jean-Conrad.).  E.  Al.  1809. 
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Francfort-sur-Mein.  Portrait,  miniature.  = 
Partit  pour  Londres,  en  1827;  nommé  peintre 
du  roi  Guillaume  IV,  en  1834.  S'établit  à  Ams- 
terdam, en  1836. 

Hamelin  (Gustave).  E.  Fr.  4  xixe  siècle. 
Honfleur.  Genre,  portrait.  =  Elève  d'Ingres. 
=  Une  magicienne. 

Mamelle  (Charles  de),  E.  FI.  *  1565.  Tour- 
nai. =  Reçu  bourgeois  d'Anvers  en  1565. 

îi.iiiH  n  (Jean  Van  ou  Vander).  E.  FI. 
t  1632  (?).  Belgique.  Fleurs.  =  Archer  au  ser- 
vice du  roi  d'Espagne.  Père  du  peintre  espa- 
gnol du  même  nom.  =  Excella  dans  les  fleurs 
et  les  fruits.  Pinceau  très  doux. 

■  la  men  de  Léon  (don  Juan  Vander),  fils 
de  Jean,  peintre  flamand.  E.  Es.  1596-1660  (?). 
Madrid.  Histoire,  bambochades,  portrait,  etc. 
=  Elève  de  son  père.  Célébré  par  Lopez  de 
Vega.  Son  frère  Laura  cultivait  les  sciences 
et  la  poésie.  =  Tableau  de  nature  morte,  Ma- 
drid. =  Ses  tableaux  d'histoire  sont  secs  et 
âpres,  mais  ses  portraits  sont  d'un  pinceau 
fort  doux.  Il  excella  dans  les  fleurs,  les  fruits 
et  autres  tableaux  de  genre. 

Hamerl.  E.  Al.  *  1835.  =  Peintre  sur 
verre. 

iiamiitoii  (Gavin).  E.  An.  f  1797.  Lanark 
(Ecosse).  Histoire.  =  Elève  d'A.  Masucci  à 
Rome  ;  passa  presque  toute  sa  vie  dans  cette 
ville  et  y  mourut.  Rendit  de  grands  services 
à  l'art  par  ses  recherches  des  monuments  de 
l'antiquité.  =  Choix  heureux  de  sujets  ;  ta- 
lent classique.  Schola  italica  picturœ,  Rome, 
1773,  in-fol. 

Hamilton  (Jacques  Van).  E.  An.  *  xvne 
siècle.  Ecosse.  =  Il  quitta  sa  patrie,  lors  des 
dissensions  religieuses,  sous  Cromwell,  et  alla 
s'établir  à  Bruxelles,  où  naquirent  ses  fils, 
tous  peintres  distingués.  Il  mourut  dans  cette 
ville  à  l'âge  de  80  ans. 

Hamilton  (Charles-Guillaume  Van),  fils 
de  Jacques.  E.  FI.  1668-1754.  Bruxelles.  Oi- 
seaux, insectes  et  plantes.  =  Mort  à  Augs- 
bourg.  Il  est  à  supposer  qu'il  est  le  frère  de 
Jean-George  et  de  Philippe-Ferdinand,  tous 
deux  établis  à  Vienne.  =  Coloris  un  peu  som- 
bre; son  exécution  très  finie  est  trop  molle. 
Hamilton  (Jean -George  Van),  fils  de  Jac- 
ques. E.  FI.  1666-1740.  Bruxelles.  Chasses, 
chevaux,  etc.  =  On  n'a  consigné  aucune  par- 
ticularité sur  ce  peintre,  sinon  qu'il  est  mort 
à  Vienne,  où  il  passa  probablement  une 
grande  partie  de  sa  vie  et  où  il  fut  peintre  de 
l'empereur.  =  Cerf  et  daims  dans  un  paysage, 
Vienne.  —  Plusieurs  paysages  avec  chevaux, 
ib.  —  Vue  du  haras  impérial  avec  une  multi- 
tude de  chevaux  peints  d'après  nature,  ib. 
(Ce  tableau  est  signé  :  Jean-George  d'Hamil- 
ton,  peintre  du  cabinet  de  S.  M.  I.  et  catholi- 


que. A0  1727).—  Gibier  et  attributs  de  chasse, 
ib.  (Signé  comme  le  précédent  et  portant  la 
date  de  1718).  —  Gibier  mort,  Munich.  —  Che- 
val blanc,  Dresde.  —  Cheval  blanc  conduit  par 
un  maure,  ib.  —  Et  autres,  ib.  =  Manque  de 
vérité  dans  les  chevaux  ;  cerfs  et  daims  bien 
traités;  inférieur  à  son  frère;  maniéré  dans 
l'invention,  froid  dans  l'exécution. 

Hamilton  (Antoine-Ignace  Van),  fils  de 
Jean-George.  E.  Al.  1696-1770.  Vienne.  Che- 
vaux, fleurs,  fruits,  etc.  =  Mort  à  Hambourg. 

Hamilton  (Philippe-Ferdinand  Van),  fils 
de  Jacques.  E.  FI.  1664-1750.  Bruxelles.  Ani- 
maux, chasses  et  nature  morte.  =  Elève  de 
son  père.  Il  s'établit  et  mourut  à  Vienne,  où  il 
fut  nommé,  ainsi  que  son  frère,  peintre  de 
l'empereur  Charles  VI.  =  Léopard  se  défen- 
dant, Vienne  (chef-d'œuvre).  —  Plusieurs  ta- 
bleaux représentant  différents  animaux,  oi- 
seaux, etc.,  ib.  —  Gibier  mort,  ib.  —  Chat 
guettant  du  gibier  mort,  Munich.  =  Peignit 
dans  le  goût  de  J.  Weeninx  et  de  Guil.  Van 
Aelst.  Le  meilleur  artiste  de  son  nom.  Ani- 
maux naturels  et  vrais,  bien  dessinés  et  finis 
avec  soin;  coloris  un  peu  faible,  ton  clair  et 
effet  harmonieux. 

Hamilton  (Hugues  Douglas).  E.  An.  1734- 
1806.  Dublin.  Histoire,  portrait.  =  Méduse.  — 
L'amour  et  Psyché. 

Hamilton  (Guillaume).  E.  An.  1751-1801. 
Chelsea.  Portrait. 

Hamilton  (Jean  Van),  fils  de  Philippe- 
Ferdinand.  E.  Al.  *  xvme  siècle.  Vienne  (?). 
Animaux,  etc.  =  Détails  inconnus. 

Hammacher.  E.  Al.  f  1865.  OLDENBURG. 
Histoire,  portrait. 

Hamman  (Edouard  J.  C).  E.  FI.  1819.  Os- 
tende.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  N.  de 
Keyser.  Établi  à  Paris.  =Le  Dante  à  Ravenne. 
—  Entrée  d'Albert  et  Isabelle  à  Ostende.  — 
André  Vésale.  —  La  messe  d'Adam  Willaert, 
Bruxelles.  =  Graveur. 

Hamme  (P.  Alexis  Van).  E.  FI.  1813-1875. 
Bruxelles.  Histoire.  =  Elève  de  De  Keyser. 
=  Entrée  d'Albert  et  d'Isabelle  à  Bruxelles. 

Hammer  (Edmond).  E.  Al.  1821.  Dresde. 
Animaux  et  chasses.  =  Elève  de  Jul.  Hùbner. 
=  Sanglier  attaqué  par  un  chien,  Dresde. 

Hammer  (George).  E.  Al.  f  1610.  Munich. 
Histoire.  =  Peintre  médiocre. 

Hammer  (Guillaume).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 
Fleurs  et  fruits.  =  Fruits  dans  un  vase  en- 
touré de  fleurs,  Copenhague. 

Hammer  (H.-J.).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Pay- 
sage et  vues.  =  Vue  près  de  Rome,  Copen- 
hague. 

Hammer  (Vitus).  E.  Al.  f  1616.  Histoire. 
Mort  à  Munich. 

Hammon  (Pierre).  E.  Fr.  f  1572.  Blois. 
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Miniaturiste  et  calligraphe.  =  Peintre  de 
Charles  IX,  très-instruit.  Tué  à  la  saint-Bar- 
thélémy. 

Hamon  (Jean  -  Louis).  E.  Fr.  1821-1874. 
Lannion  (côtes  du  Nord).  Genre.  =  Elève  de 
P.  Delaroche  et  de  Gleyre.  Mort  à  saint  Ra- 
phaël (Var.).  =  Ma  sœur  n'y  est  pas.  —  L'es- 
camoteur. =  Composition  spirituelle;  parfois 
enigmatique;  coloris  pâle;  exécution  raf- 
finée. 

Hamon  (Pierre-Paul).  E.  Fr.  1817-1860. 
Paysage  et  nature  morte.  =  Elève  de  Léon 
Cogniet. 

Hampe  (Frédéric).  E.  Al.  1772.  Berlin. 
Histoire,  genre.  =  Membre  de  l'Académie,  à 
Berlin,  depuis  1816  ;  professeur  depuis  1825  et 
membre  du  sénat  académique  depuis  1827. 

iimiiu*.  E.  Fr.  *  1441.  Valenciennes.  His 
toire.  =  Décora  l'hôtel-de-ville  de  Valencien- 
nes et  fit  plusieurs  bons  tableaux  pour  les 
églises  de  cette  ville. 

Hand  (Thomas).  E.  An.  *  1792.  Paysage.  = 
Elève  de  G.  Marland. 

Handel  (Maximil.).  E.  Al.  1696-1758.  Bo 
hkme.  Portrait.  =  Elève  de  J.  Kupetzky.  Mort 
à  Vienne.  =  Portrait  d'un  vieillard,  Vienne. 
—  Portrait  d'un  jeune  homme,  ib. 

Handmann  (Emmanuel).  E.  Al.  1718-1781. 
Bale.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  J.-U. 
Schnatzler,  à  Schaffhouse,  et  de  Restout,  à 
Paris  ;  parcourut  la  France  et  l'Italie,  revint 
dans  sa  patrie,  en  1746,  visita  Berlin  et  Berne. 
=  Tableaux,  Suisse.  —  Travailla  également 
au  pastel. 

Handwerk  (J.  E.)  E.  Al.  1824.  CASSEL. 
Genre,  portrait,  animaux.  =  Egalement  litho- 
graphe. 

ii:iit<lv  h  (Jean).  V.  Mandin. 

Hane  (George  de).  E.  FI.  *  xve  siècle.  Bru- 
ges. =  Inscrit,  en  1450,  sur  les  registres  de  la 
confrérie  de  Saint-Luc,  à  Bruges. 

Hangest  dit  d'ivoy  (Egbert-Marin-Fré- 
déric  D').  E.  H.  1746-1810.  Utrecht.  Paysage 
et  vues  de  ville.  =  Elève  de  J.  Verstegen.  = 
Il  a  laissé  des  dessins. 

Hanneman  (Adrien).  E.  H.  1601-1668  ou 
1669.  La  Haye.  Histoire,  portrait  et  allégo- 
ries. =  Elève  de  Daniel  Mytens  et  de  Van 
Dyck.  Il  doit  l'avoir  été,  avant  tout,  d'Antoine 
Van  Ravenstein,  car  il  est  inscrit  sur  les 
vieux  registres  de  la  corporation  comme 
étant  entré  en  apprentissage  chez  ce  peintre 
en  1617.  La  découverte  de  cette  date  reporte 
définitivement  sa  naissance  à  1601.  Il  visita 
l'Angleterre  sous  le  règne  de  Charles  Ir.  De 
retour  dans  sa  ville  natale,  il  y  fut  reçu  dans 
la  gilde  de  Saint-Luc,  en  1640;  il  y  devint 
directeur  de  l'Académie;  un  des  fondateurs 
de  la  société  Pictura  ;  il  en  fut  le  premier 


doyen  et  dirigea  les  intérêts  communs  avec 
tant  de  zèle  qu'on  lui  fit  hommage  d'une  belle 
pièce  d'argenterie.  Son  nom  est  consigné 
dans  le  livre  des  ordonnances  de  Frédéric- 
Henri,  en  1664;  il  reçut  à  cette  époque,  une 
somme  de  500  flor.  pour  deux  portraits  jus- 
qu'aux genoux,  de  ce  prince,  portraits  en- 
voyés en  Angleterre  et  destinés,  l'un  à  la 
Reine-mère  et  l'autre  à  la  duchesse  d'York. 
Une  autre  somme  de  1380  flor.  lui  fut  payée 
en  février  1666,  pour  divers  portraits  com- 
mandés par  le  même  souverain.  =  La  justice, 
La  Haye  (Hôtel-de- Ville).  —  Portrait  de  Char- 
les Ir,  d'Angleterre,  Vienne.  —  Portrait  d'An- 
toine Van  Dyck,  ib.  —  Portrait  du  peintre 
Oliver,  Londres  —  Portrait  de  Guillaume  III, 
jeune,  ib.  —  Portrait  de  Jean  de  Wit,  Rotter- 
dam. =  Manière  de  Van  Dyck,  avec  les  por- 
traits duquel  on  confond  parfois  les  siens. 

Hannequart  (Jeannin).  E.  Fr.  *  1466. 
Dijon.  Histoire,  ornements.  =  Peintre  et 
valet  de  chambre  du  duc  de  Bourgogne  pour 
lequel  il  exécuta  les  miniatures  de  plusieurs 
manuscrits  (Voyez  aussi  Hennecart). 

Mannequin  (Paul).  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle. 
En  Lorraine.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Hanno  (von).  E.  Al.  1828.  Lubeck.  Genre, 
architecture. 

Hannon  (Théodore).  E.  FI.  1823.  Bru- 
xelles. Paysage,  fleurs. 

Hannuyer  (Jacquemart  le).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  Hainaut.  =  Travailla ,  en  1468,  aux 
entremets  de  Bruges. 

Hanoteau  (Hector).  E.  Fr.  1823.  Decize 
(Nièvre).  Paysage.  Elève  de  Gigoux.  ==  La 
victime  du  réveillon. 

Hans  (Louis),  dit  Vanderbruggen. 
E.  Fr.  1615-1658.  Paris.  Miniature. 

Hansch  (Antoine).  E.  Al.  1813.  Vienne. 
Paysage.  =  Membre  de  l'Académie,  à  Paris. 

Hansen  (Cari.).  E.  Al.  1838,  STAVUNGER. 
Genre.  =  Elève  de  Vauthier. 

Hans  de  Malines.  V.  Verbeeck. 

Hanselaere  (Pierre  Van).  E.  FI.  1786- 
1862.  Gand.  Histoire,  genre.  =  Elève  de 
P.  Van  Huffel.  Professeur  à  l'Académie  de 
Gand.  Membre  de  l'Académie  de  saint-Luc,  à 
Rome.  =  Descente  de  croix,  Gand.  —  La 
chaste  Suzanne,  Haarlem.  —  Van  Artevelde 
et  les  gantois. 

Hansen  (Charles-Louis).  E.  H.  1765-1840. 
Amsterdam.  Intérieurs  et  vues  de  ville.  = 
Elève  de  P.  Barbiers,  le  jeune.  —  Intérieur 
d'une  maison,  Haarlem.  —  Le  Rapenburg,  à 
Leyde,  après  l'explosion  d'un  vaisseau,  ib.  = 
Graveur. 

Hansen  (Lambert-Jean),  fils  de  Charles- 
Louis.  E.  H-  1803-1859.  Staphorst  (Overys- 
sel).  Intérieurs,  genre.  =  Elève  de  Pieneman 
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et  de  Daiwaille.  =  Intérieur,  Haarlem.  — 
Une  dentellière. 

Hansen  (Constantin).  E.  Al.  1806 (?).  Genre, 
architecture.  =  Vue  de  la  plaine  de  Bjerge- 
lide,  près  de  Horsens,  Copenhague.  —  Les 
trois  jeunes  filles,  ou  l'étude,  ib.  —  Scène  de 
la  vie  populaire  à  Naples,  ib. 

Hansen  (H.).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Histoire, 
intérieurs.  =  La  salle  du  Franc,  à  Bruges  : 
un  conseil  de  guerre  au  xvir3  siècle,  Copen- 
hague. —  Intérieur  de  l'église  du  Sablon,  à 
Bruxelles,  ib.  —  Cabinet  de  travail  de  Chris- 
tian IV,  à  Rosenberg,  ib. 

Hansma  (Douwe).  E.  H.  1812.  DOCKUM. 
Intérieurs,  genre,  portrait. = Elève  de  G.  Van 
der  Kooi  et  de  C.-J.-L.  Portman.  Littérateur. 
=  Consolations  à  une  femme  malade. 

Hanson.  E.  Al.  1788  (?).  Hambourg.  His- 
toire, genre.  =  Pêcheur  d'après  Gœthe.  — 
Résurrection  de  l'enfant  de  la  veuve. 

Haneson  (Holger).  E.  Al.  *  1588.  Portrait. 
=  Peintre  de  la  cour  de  Stockholm.  Le  châ- 
teau de  Wibyholm  contient  de  lui  trois  por- 
traits. 

Hansteen  (Mme).  E.  Al.  4  xixe  siècle.  Por- 
trait. 

Hanstein.  E.  Al.  *  1839.  Portrait,  genre. 
=  Elève  de  Herbig. 

Happel  (Pierre  H.).  E.  Al.  Dusseldorf  (?). 
Paysage.  =  Le  chemin  du  village. 

Haquinet.  V.  Hakinet. 

Hardenberg  ou  Herderberg.  V.  Van 
Ehrenberg. 

Hardenberg  (Lambert).  E.  H.  1822.  La 
Haye.  Vues  de  ville.  =  Elève  de  B.-J.  Van 
Hove.  Un  des  fondateurs  du  club  des  gra- 
veurs et  de  la  société  artistique  Pulchri 
Studio,  à  La  Haye. 

Harderwyk  (Jean  Van).  E.  H.  *  xixe  siè- 
cle. Aquarelle. 

Hardgreaves  (Thomas).  E.  An.  1775-1846. 
Liverpool.  Miniature.  =  Elève  de  Lawrence. 

Hardimé  (Pierre),  frère  de  Simon.  E.  FI. 
1678-1758.  Anvers.  Fleurs,  fruits.  =  Elève  de 
son  frère.  Il  s'établit  à  La  Haye,  en  1697,  et 
travailla  dans  plusieurs  villes  de  la  Hollande. 
L'ambassadeur  de  Prusse  lui  fit  plusieurs  com- 
mandes. En  1718,  il  fit,  pour  l'abbaye  de  Saint- 
Bernard,  au  dessus  d'Anvers,  quatre  grands 
tableaux,  dans  lesquels  étaient  représentés 
tous  les  fruits  et  toutes  les  fleurs  que  produit 
la  terre  pendant  les  quatre  saisons  de  l'année. 
Le  peintre  d'histoire  hollandais,  Terwesten, 
se  servait  parfois  du  pinceau  de  Pierre  Har- 
dimé, pour  l'ornementation  de  plafonds  exécu- 
tés par  cet  artiste.  =  Ventes  :  V.  à  La  Haye 
(1729),  Deux  tableaux  de  fleurs,  30  florins. 

Hardimé  (Simon),  frère  de  Pierre.  E.  FI. 
1672-1737.  Anvers.  Fleurs.  =  Elève  de  Nicolas 


Crépu.  Demeura  longtemps  à  Londres  et  y 
mourut.  =  Surpassa  son  maître;  belle  imita- 
tion de  la  nature. 

Harding  (Silvestre).  E.  An.  1745-1809. 
Newcastle.  Portrait  en  miniature. 

Harding  (James-Dufïïeld).  E.  An.  1798- 
1863.  Paysage,  aquarelle. 

Hardiviiier  (Charles-Achille  d').  E.  Fr. 
1795.  Beauvais.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  David.  =  Martyre  de  saint  Etienne.  — 
Jeanne  Hachette,  Beauvais. 

Hardorff  (Gérard).  E.  Al.  1769.  Près  dk 
Hambourg.  Paysage,  genre,  etc.  =  Elève  de 
J.  A.  Tischbein  et  de  Casanova;  travaillait 
encore  à  Hambourg,  en  1796.  ==  Graveur. 

Hardorff(Herman),  fils  de  Gérard.  E.  AL 
1816  Hambourg.  Marine.  =  Elève  de  son 
père.  Voyagea  en  Angleterre  et  en  Hollande. 
=  Entrée  de  la  Tamise,  à  Ramsgate,  avec 
vaisseaux,  Hambourg. 

Hardy  (François),  frère  de  Gilles.  E.  FL 
*  1550.  Liège.  Histoire,  etc.  =  On  le  croit 
élève  de  Lambert  Lombard.  =  Il  peignait  à 
la  manière  de  Fr.  Floris,  mais  plus  largement. 

Hardy  (Gilles),  frère  de  François.  E.  FL 
1550.  Liège.  Histoire,  etc.  =  On  le  croit  élève 
de  Lambert  Lombard.  ==  Il  abandonna  le  ton 
sec  et  dur  de  la  vieille  école  pour  suivre  la 
manière  de  son  maître. 

Hardy  (Lambert).  E.  FL  *  1537.  Liège. 
Histoire.  =  On  possède  un  contrat  par  lequel 
ce  peintre  s'était  engagé  à  fournir  au  curé  de 
Loncin  un  Saint-Hubert  avec  un  cerf  et  deux 
bâtons  pastoraux  dont  un  doré.  Le  tableau 
devait  avoir  5  1/2  pieds  de  long. 

Harel  (Pierre).  E.  Fr.  *  1668.  Miniature.  == 
Cité  dans  un  compte  de  1668  comme  «  faiseur 
d'éventails  de  mignature  ». 

Hari  (Jean)  le  Vieux.  E.  H.  1772-1850.  La 
Haye.  Portrait,  genre,  miniature,  etc.  = 
Elève  de  J.  G.  Teissior.  Secrétaire  de  l'Aca- 
démie de  dessin,  à  La  Haye,  en  1810;  secré- 
taire et  membre  du  conseil  d'administration 
de  cet  établissement,  en  1839;  membre  de 
l'Académie  des  beaux-arts  d'Amsterdam. Pein- 
tre de  la  princesse  d'Orange.  =  Servante  écu- 
mant  une  marmite,  Haarlem. 

Hari  (Jean)  le  Jeune,  fils  de  Jean  le  Vieux. 
E.  H.  1807.  La  Haye.  Vues  de  ville,  portrait,  etc. 

Haringhg  (Daniel).  E.  H.  1636 (?)- 1706. 
Loosduynen.  Portrait.  =  Il  s'établit  et  vécut 
à  La  Haye.  Elève  d'Arnold  Van  Ravestein  et 
de  Gasp.  Netscher.  Inscrit  dans  la  confrérie 
de  Saint-Luc,  en  1669.  =  Imitateur  de  Gas- 
pard Netscher. 

Haringhs  ou  Haaringhs  (  Mathieu  ). 
E.  H.  *  xviie  siècle.  Leeuwarden.  Portrait.  = 
On  a  de  lui  des  oeuvres,  datées  de  1637,  entre 
autres  le  portrait  du  poète  Gisbert  Jaapix, 
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gravé  par  Jean  Jaapix.  Immerzeel  a  donc 
commis  une  erreur  en  le  faisant  naître  en  1636. 
=  Pinceau  moelleux,  bonne  ressemblance. 
Harlingen  (de).  V.  Feddes. 
Harlowe  (G.  H.).  E.  An.  1787-1819.  Por- 
trait. =  Elève  de  Lawrence.  Quelques-uns 
de  ses  tableaux  se  rapprochent  beaucoup  de 
ceux  de  son  modèle.  =  La  famille  Kemble. 

Hanns  (Jean-Oswald).  E.  Al.  1642-1708. 
Hambourg.  Paysage,  architecture,  perspec- 
tive et  ruines.  =  Elève  d'Ellerbrock;  acheva 
ses  études  en  Italie,  devant  les  tableaux  de 
Salvator  Rosa.  =  Aleune  inventationi  di  Ru- 
vini  et  architettura,  disegnato  et  fatto  con 
■acqua  forte  (1673).  (Pièces  în-f°,  en  largeur.) 
=  Graveur. 

Haro  (Etienne-Fr.).  E.  Fr.  1827.  Paris. 
Portrait. 

Haro  (Jean  De).  E.  Es.  *  1604.  Histoire.  «= 
Peignit  en  concurrence  avec  Pantoja  de  la 
Cruz  et  Louis  de  Carbajal  et  ne  fut  point  infé- 
rieur à  ses  compétiteurs.  =  Bon  dessin,  com- 
position et  coloris  remarquables. 

Harp  (Van).  V.  Herp  (Van). 

n.-ii'i»  (Van).  E.  H.  *  xvir3  siècle.  Figures 
mythologiques.  =  Détails  inconnus.  —  Groupe 
d'enfants,  représentant  les  quatre  saisons, 
Gand.  =  Puisait  ses  inspirations  dans  de 
vieilles  gravures. 

Happer  (Jean).  E.  Al.  1688.  Stockholm. 
Portrait  en  grand  et  en  miniature.  =  Elève 
de  Martin  Mytens  et  de  David  Kraft;  demeura 
à  Berlin. 

Harpignies  (Henri-J.).  E.  Fr.  1819.  Va- 
lenciennes.  Paysage,  etc.  =  Elève  d'Achard. 
=  Sauve  qui  peut!  Valenciennes.  —Le  soir.  — 
Le  Vésuve,  Bordeaux.  • 

Harrach  (Ferdinand  comte  de).  E.  Al. 
1832.  Rosnochau.  Histoire,  genre,  portrait  et 
paysage. 

Harricli  (Job).  E.  Al.  f  1617.  NUREMBERG. 
Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Harriet  (Fulchran-Jean).  f  1805.  Histoire. 
===  Elève  de  David.  Grand  prix  de  Rome,  en 
1798,  avec  le  Combat  des  Horaces  et'  des 
Curiaces. 

Hart  (Salomon-Alexandre).  E.  An.  1806- 
1881.  Plymouth.  Histoire,  intérieurs  et  genre. 
=  Membre  de  l'Académie  royale,  à  Londres. 
=  Intérieur  d'une  synagogue  pendant  la  lec- 
ture de  la  loi,  Londres.  —  La  communion  des 
gentilshommes. —Christophe  Colomb  enfant. 

Hartcamp.  V.  Smits. 

Hartfeldt.  E.  H.  Paysage.  =  Cité  par 
Nagler. 

Hartinck  (M.).  E.  H.  *  1857.  Paysage.  = 
Elève  de  C.  Oubater  Vander  Grient. 

Hartinger  (Antoine).  E.  Al. 4  1837.  Fleurs, 
fruits. 


Hartman  (Jean).  E.  Al.  1753.  Mamikim. 
Paysage  à  l'huile  et  à  la  gouache.  =  Elève  de 
F.  Kobell;  s'établit  à  Bienne,  en  Suisse.  = 
Graveur. 

Hartmann  (Jean-Jacques).  E.  Al.  *  1716. 
Kuttemberg  (Bohême).  Histoire,  paysage.  = 
Florissait  à  Prague.  =  Les  quatre  éléments, 
Vienne.  =  Imitateur  de  Jean  Breughel;  dans 
son  feuille  et  le  ton  froid  de  ses  œuvres,  il 
imita  Ant.  Mirou. 

Hartmann  (Louis).  E.  Al.  1835.  MUNICH. 
Paysage,  animaux. 

Hartmann  ( Mathieu -Cristophe).  E.  Al. 
1791- 1839.  Nuremberg.  Histoire,  genre  et  mi- 
niature. =  Graveur. 

Hartogensis  (Joseph).  E.  H.  1822.  BoiS- 
le-Duc.  Paysage.  =  Elève  de  S.  L.  Verveer 
et  de  B.  C.  Koekkoek,  à  Clèves. 

Hartwagner  (Michel).  E.  Al.  f  1775.  Deg- 
gendorf  (Bavière).  Histoire.  =  Etudia  à  l'Aca- 
démie de  Munich,  et  mourut  dans  cette  ville. 
=  Graveur. 

Hartz  (Sophie).  E.  Al.  1805.  Berlin.  Genre. 
=  Le  retour  du  pêcheur.  —  L'aumône. 

Hartzoeker  (Théodore).  E.  H.  f  1740  (?). 
Utrecht.  Histoire.  =  Il  appartenait  à  une  fa- 
mille aisée,  ne  cultiva  la  peinture  que  par  dé- 
lassement, et  séjourna  longtemps  en  Italie,  où 
il  reçut  les  leçons  d'Ant.  Balestra.  Revint  dans 
sa  patrie  en  1720  ou  1721,  et  y  travailla  long- 
temps à  Ryswyk;  c'est  en  1721  qu'il  fut  inscrit 
dans  la  corporation  de  Saint-Luc. 

Harveng(Charles-Fr.).  E.  Al.  1832.  Franc- 
fort. Paysage. 

Harvey  (George).  E.  An.  1806-1876.  Près 
de  Stirling.  Histoire,  genre  et  paysage.  = 
Président  de  l'Académie  des  beaux-arts  de 
l'Ecosse.  =?=  Les  bulles  de  savon.  —  Lecture 
de  la  Bible. 

Hase  (J.  de)  E.  FI.  *  xiie  siècle.  Histoire, 
batailles.  =  En  1588,  un  Jacques  de  Hase  se 
trouve  inscrit  dans  les  Liggeren  anversois 
comme  apprenti  chez  le  peintre  Gérard 
Schoofs.  Son  nom  n'apparaît  plus  après  cette 
date.  Nous  ignorons  si  c'est  le  même  artiste 
auquel  se  rapportent  les  détails  suivants.  Se 
rendit  en  Italie  pour  ses  études;  s'établit  à 
Rome  et  y  mourut.  Parmi  les  œuvres  de 
François  Duquesnoy,  on  cite  un  groupe  pour 
le  tombeau  de  de  Hase,  à  l'église  de  Sainte- 
Marie,  au  Campo-Santo.  Nagler  le  nomme 
Jacques  Van  Haase,  d'Anvers,  et  le  fait  fleurir 
à  Rome,  en  1620.  Sa  mort  a  dû  avoir  lieu 
avant  1642.  =  Cité  par  Passeri  comme  un 
artiste  de  mérite,  mais  n'ayant  pas  suffisam- 
ment étudié  la  nature. 

Hase  (M.  de).  E.  FI.  *  1760.  Histoire.  = 
Cité  par  Descamps  comme  florissant  à  Bru- 
xelles; cet  auteur  prétend  que  dans  plusieurs 
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églises  de  cette  ville,  entre  autres  celles  des 
Cordeliers,  des  Carmes-Déchaussés,  de  la  Ma- 
deleine, etc.,  se  voyaient  des  tableaux  de  de 
Hase.  Nagler  le  nomme  de  Haase.  ■  Le  Christ 
à  Eraraaùs  (signé  Dhase,  1754),  église  de  Den- 
derleeuw.  =  Talent  estimable. 

Haseleer  (Joseph).  E.  FI.  *  1833.  Bruxel- 
les. Décors,  ornements  et  paysage.  =  Envi- 
rons de  Bruxelles.  —  Rupture  d'un  pont. 

Haseleer  (François),  fils  de  Joseph.  E.  FI. 
1804.  Bruxelles.  Genre,  intérieurs  et  histoire. 
=  Elève  de  Navez.  =  Femme  jouant  de  l'or- 
gue, Haarlem.  —  Esther  devant  Assuérus,  ib. 
Haselich  (George).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Paysage. 

Haselich  (Jean).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Pay- 
sage. 

Hasembourg  (Evrard).  E.  FI.  *  xvic  siè- 
cle. Gand.  =  Détails  inconnus. 

Hasenclever  (Jean-Pierre).  E.  Al.  1810- 
1853.  Remscheid  (près  de  Dusseldorf).  Genre, 
portrait  =  Elève  de  Schadow.  =  Examen  de 
Jérôme  Job,  Munich. 

Hasenpflug  (George-Charles).  E.  Al.  1802- 
1857.  Berlin.  Intérieurs  d'église,  architecture. 
=  Elève  de  Gropius;  s'établit  et  mourut  à 
Halberstadt.  =  Entrée  d'un  couvent.  —  Vue 
d'hiver,  Hambourg.  —  La  cathédrale  de  Co- 
logne représentée  achevée. 

Haslinger.  E.  Al.  *  xviiie  siècle.  Fleurs, 
fruits.  =  Habitait  Lintz. 

Hassel  (Guillaume).  E.  An.  *  xvne  siècle. 
Portrait  en  miniature. 

Hasseï  (Jacq.  Van).  Paysage,  marine.  = 
Cité  par  Brian-Stanley.  =  Ses  vues  sont  prises 
dans  les  environs  de  Rome. 

Hasselgren  (Gustave).  1781-1827.  His- 
toire, genre,  portrait,  etc.  =  Peintre  suédois. 
=  Saint  Eric,  roi  de  Suède,  faisant  ses  der- 
nières dévotions  dans  la  cathédrale  d'Upsal, 
Stockholm.  —  Allégorie,  ib.  =  Il  a  traité  des 
genres  très  différents.  Beaucoup  d'invention. 
Hassell  (Edouard).  E.  An.  f  1852.  Pay- 
sage. 
Hasselt  (Jean  de).  V.  Jean  de  Hasselt. 
Hauck  (Augustin- Chrétien).  E.  Al.  1742- 
1801.  Manheim.  Portrait.  ==  Son  père  était 
peintre  de  l'électeur  palatin  ;  il  le  perdit  jeune 
et  vint  s'établir  de  bonne  heure  à  Maestricht, 
puis  à  Leyde  où  il  se  maria.  Se  fixa  enfin  à 
Rotterdam  où  il  mourut.  Sa  fille  unique  épousa 
le  peintre  A.  Bakker  de  Rotterdam.  =  Por- 
trait du  vice-amiral  J.  A.  Zoutman,  Amster- 
dam. =  Excellent  maître  de  dessin. 

Haudebourt  (Hortense-Victoire  Lescot. 
Mme).  E.  Fr.  1784-1845.  Paris.  Genre  et  por- 
trait. =  Elève  de  Lethière  ;  ce  fut  à  l'âge  de 
23  ans  que  la  vocation  du  peintre  se  mani- 
festa chez  Mlle  Lescot.  Elle  partit  pour  Rome 


d'où  elle  envoya  successivement  des  œuvres 
de  mérite  et  où  elle  reçut  à  titre  d'hommage 
une  couronne  pour  plusieurs  tableaux.  Reve- 
nue à  Paris  en  1814,  ses  productions  se  popu- 
larisèrent et  sa  réputation  grandit  à  chaque 
exposition  nouvelle.  Elle  obtint,  en  1819  et 
en  1827,  la  médaille  d'or.  Citée  par  son  talent, 
elle  le  fut  encore  par  les  grâces  de  sa  per- 
sonne et  de  son  esprit.  Les  plus  grands  per- 
sonnages de  l'époque  se  rencontrèrent  dans 
ses  salons,  et  elle  reçut  comme  élèves  dans 
ses  ateliers  les  grandes  dames  d'alors.  = 
L'écrivain  public  (Exposition  de  1817).  —  Le 
marchand  de  tisane  (1819).  —  Le  marchand  de 
toile  (1822).  —  La  danse  du  Saltarello  (1824).  — 
La  servante  grondée  (ib.).  —  Le  meunier,  son 
fils  et  l'àne  (1819).  —  Le  condamné  (ib.).  --La 
mère  malade  (1822).  —  La  mère  mourante 
(1824).  =  Composition  spirituelle  et  gracieuse. 
Coloris  vrai.  Ensemble  original. 

Hauer  (Jean).  E.  Al.  1596-1660.  Nurem- 
berg. Histoire.  ==  Elève  de  Pierre  Hochhai- 
mer. 

Hauer  (Jean-Jacques).  E.  Fr.  1751.  Alges- 
heim.  Genre,  histoire,  etc.  =  Mort  à  Paris.  = 
Mort  de  Marat.  —  Passage  de  Madame  d'An- 
goulème  à  Blois  en  1823.  —  Portrait  de  Char- 
lotte Corday,  Versailles. 

Hauer  (Rupert).  E.  Al.  f  1667.  Nuremberg. 
Architecture.  =  Elève  de  Jean  Hauer. 

Haugh.  E.  Al.  *  1839.  Paysage.  =  Paysage 
napolitain. 

Haugton  (Moïse).  E.  An.  1772-1848.  Wed- 
nesburg.  Portrait,  genre.  =  Elève  de  Stubbs. 
Haulroyre  (Riquier).  E.  Fr.  *  1479. 
Amiens.  Ornements,  histoire.  =  Miniaturiste 
habile.  En  1479  ifrexécuta  pour  la  municipalité 
d'Amiens  des  miniatures  qui  passaient  pour 
des  chefs-d'œuvre. 

Haulte-Rue  (Hacquinet  de  la).  E.  FL 
*  xve  siècle.  =  Inscrit  en  1470-1480  sur  les  re- 
gistres de  Saint-Luc,  à  Bruges.  C'est  peut-être 
le  même  que  Haquinet  (V.  ce  nom). 

iiau»  (H.  M.).  E.  H.  f  1841.  La  Haye.  Pay- 
sage. =  S'établit  à  Utrecht  vers  1835.=Bonne 
ordonnance,  effet  agréable. 

Hauschild  (Max.).  E.  Al.  1809.  Dresde. 
Intérieurs  et  vues  de  ville.  =  Religieux  exilés 
accueillis  dans  un  couvent,  Dresde. 

Haiisep  (Edouard).  E.  Al.  *  1840.  Bale. 
Histoire.  =  Jésus-Christ  et  ses  disciples,  Pa- 
ris. 

Haushofer  (Maximilien).E.  Al.  1811-1866. 
Près  de  Munich.  Paysage.  =  Elève  de  Ch. 
Rottman.  Passa  quelques  années  en  Italie. 
Professeur  à  Prague  où  il  mourut.  =  Lac  en- 
touré de  hautes  montagnes,  effet  d'orage,  Mu- 
nich. 
Hausser.  E.  Al.  '  xixe  siècle.  Paysage. 


HAU 


431 


HRA 


HauBsoullier  (Guillaume).  E.  Fr.  *  1866. 
Parts.  =  Elève  de  P.  Delaroche.  Plus  connu 
comme  graveur. 

Haussy  (Jules  de).  E.  Fr.  *  1843.  Peronne. 
Portrait,  genre  et  histoire.  =  Elève  de  Fra- 
gonard.  =  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus.  —  La 
pêche  merveilleuse. 

Haustein.  E.  Al.  *  1839.  Genre. 

Hautier  (Henri).  E.  Fr.  1801-1839.  Paris 
Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Ingres.  =  La 
Parisienne,  —  Kenilworth. 

Hauzeur  (Hyacinthe).  E.  FI.  *  1842.  Bru- 
xelles. Paysage. 

Hauzinger  (Joseph).  E.  Al.  1728-1786. 
Vienne.  Bas  reliefs,  histoire  et  allégories.  = 
Elève  de  Paul  Troger;  professeur  à  l'Acadé- 
mie des  Beaux- Arts,  à  Vienne,  depuis  1772; 
peintre  de  la  cour.  =  Bas-relief  :  Enfants 
jouant  (d'après  Fiammingo),  Vienne. 

Havau(Salom.Van).  E.  Al.f  1636.  Bergen. 

Havell  (Guillaume).  E.  An.  1782-1857.  Rea- 
ding.  Paysage,  vues. 

Havene  (Gabriel).  E.  Fr.  *  1521.  Rouen.  = 
Peintre  verrier  qui  travailla  à  l'église  Saint- 
Maclon.  =  Du  charme,  de  l'esprit;  manquait 
de  vigueur. 

Haverbeke  (Eugénie  Van).  E.  FI.  *  1845. 
Intérieurs  d'église. 

Havermann  (Marguerite).  E.  H.  *  1720. 
Amsterdam.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  J.  Van 
Huysum;  elle  épousa,  en  France,  Jacques  de 
Mondoteguy;  reçue  à  l'Académie  en  1722.  En 
1723,  elle  avait  été  rayée  de  la  liste  des  mem- 
bres de  l'Académie,  parce  qu'il  avait  été 
prouvé  que  son  morceau  de  réception  était 
l'œuvre  de  son  maître  et  non  la  sienne.  Les 
auteurs  français  disent  qu'elle  mourut  à  29 
ans,  tandis  que  M.  Kramm  croit  qu'elle  vivait 
encore,  en  France,  en  1750.  Ce  dernier  écrit 
erronément  le  nom  de  son  mari,  Mondotige. 
=  Manière  de  Van  Huysum.  =  Ventes  :  V. 
Testas  (1757),  Un  tableau  de  fleurs,  112  fl.  — 
V.  Fould  (1860),  Riches  bouquets  de  fleurs 
dans  un  vase  de  marbre  (deux  tableaux),  2,600 
fr.  —  V.  Fould,  (1860),  Riche  bouquet  de  fleurs 
dans  un  vase,  2,600  fr.  —  V.  Fould  (1869), 
même  tableau,  2100  fr.,  pendant,  2050  fr. 

navet  (Ch.).  E.  Fl.  *  1843.  Miniature. 

llaveus  (Théodore).  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Clèves.  Portrait.  =  Se  rendit  en  Angleterre 
sous  le  règne  d'Elisabeth  et  s'y  distingua 
comme  peintre,  sculpteur  et  architecte. 

Hawker(Edouard).  E.  An.  1643-1723.  Por- 
trait. 

Hay  (Charlotte  Militz,  Mme).  E,  Al.  1798. 
Gottenburg  (Suède).  Genre  et  histoire.  = 
Elève  de  G.  Wappers.  =  Charles  le  Simple 
offrant  son  gobelet  à  la  nourrice  du  Dauphin. 
—  Samuel. 


Hay  (Phil.  de).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  = 
Peintre  de  la  ville  de  Bordeaux,  en  1648. 

Hay  (Richard  du).  E.  Fr.  *  1520.  Ornements 
etc.  =  Travailla  à  Gaillon,  à  Rouen  et  à  Am- 
boise. 

Haydon  (Benjamin  Robert).  E.  An.  1786- 
1846.  Plymouth.  Histoire.  =  Elève  de 
H.  Fuessli.  Ce  peintre  n'était  pas  sans  talent; 
toutefois  on  peut  mieux  le  juger  dans  ses 
œuvres  littéraires  et  esthétiques  que  dans  ses 
tableaux.  Haydon,  qui  avait  un  immense  or- 
gueil, attaqua  toute  sa  vie  l'Académie  royale. 
Gêné  dans  ses  affaires,  il  arriva  un  moment 
où  le  courage  l'abandonna;  il  se  suicida.  = 
Repos  de  la  Sainte-Famille.  —  Jugement  de 
Salomon.  —  Napoléon  à  Sainte-Hélène 

Haye  (Renier  de  la).  E.  H.  *  1662.  La  Haye. 
Genre,  portrait,  histoire.  =  Inscrit  dans  la 
corporation  de  Saint-Luc,  à  La  Haye,  en  1662. 
Il  quitta  cette  ville  pour  Utrecht,  où  il  fut 
également  inscrit  dans  cette  confrérie,  en 
1669.  D'Utrecht  il  se  rendit  à  Anvers  où  il  fut 
reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  en  1672-73.  = 
Il  représenta  plusieurs  fois  les  cinq  sens  et 
l'on  assure  que  ses  tableaux  étaient  peints 
avec  beaucoup  de  talent.  On  cite  aussi  un  ta- 
bleau d'armures  de  Jean  Breugel  de  Velours 
dans  lequel  les  trois  figures  étaient  peintes 
par  Renier  de  la  Haye  et  le  paysage  par  Vi- 
ruli. 

Hayes  (Jean).  E.  An    1786-1866.  Portrait. 

Hayez  (François).  E.  I.  1791.  Venise.  His- 
toire. =  Le  Doge  Foscari  laissant  conduire 
son  fils  en  exil,  Vienne.  —  La  soif  des  croisés. 

Hayls  (Jean).  E.  An.  f  1679.  Portrait.  = 
Contemporain  et  rival  de  P.  Lely.  =  Excellent 
copiste  de  Van  Dyck. 

Hayman  (François).  E.  An.  1708-1776. 
Exeter.  Histoire.  =  Elève  de  Robert  Brown; 
ami  de  Hogarth.  Membre  de  l'Académie  royale 
dont  il  fut  bibliothécaire.  =  Moïse  sauvé  des 
eaux.  =  Graveur. 

Hayn  (Ernest).  E.  Al.  1822.  Stuttgart. 
Paysage,  animaux.  =  Egalement  sculpteur 

Hays  (William  Jacques).  E.  An.  1830-1875. 
New- york.  Animaux.  =  Membre  de  l'Acadé- 
mie. =  Un  troupeau  de  buffles  en  migration. 

Hay  ter  (Charles),  E.  An.  f  1832.  Portrait. 

Hayter  (Georges),  fils  de  Charles.  E.  An. 
1792-1871.  Londres.  Portrait,  Histoire.  =  Le 
prophète  Ezra.  —  L'assemblée  pour  la  ré- 
forme du  Parlement. 

Haytley  (E.).  E.  An.  *  1761.  Portrait. 

Hazlit  (Guillaume).  E.  An.  1778-1830.  Maid- 
stone  (Kent),  Portrait,  Histoire.  Il  eut  un 
frère,  John,  miniaturiste  qui  mourut  en  1837 
à  l'âge  de  70  ans. 

Head  (Guy).  E.  An.  f  1800.Carlisle.  Por- 
trait. =  Excellent  copiste. 
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Healy  (G.  P.  A-)-  E.  An.  1813.  Boston. 
Genre,  Portrait. 

Hébert  (Aug.  Ant.  Ern.).  E.  Fr.  1817.  Gre- 
noble. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  P.  De- 
laroche.  —  La  Malaria.  —  Le  baiser  de  Judas. 

Heck  ou  Heek  (A.  Van  de).  E.  H.  *  xvir 
siècle  (?).  Histoire  en  petit,  etc.  =  Détails  in- 
connus. 

Heck  ou  Hecke  (Jean  Van).  E.  FI  1625  (?)- 
1669  (?).  Quaremonde  (près  Audenarde).  Pay- 
sage, marine,  nature  morte,  fleurs,  fruits, 
portrait.  =  Il  se  rendit  à  Rome,  vécut  long- 
temps en  Italie  et  y  trouva,  aussi  bien  que 
dans  sa  patrie,  l'accueil  que  méritait  son  ta- 
lent; en  revenant,  il  résida  à  Anvers.  —  Vue 
d'un  port  de  mer,  Madrid.  —  Combat  naval, 
ib,  —  Marine,  ib.  =  Il  a  peint  beaucoup  de 
paysages  en  petit,  ornés  de  fleurs,  de  fruits 
.et  de  vases.  =  Graveur. 

Heck  (Robert).  E.  Al.  1831.  Stuttgart. 
Genre,  portrait. 

Hecke  (Tierry  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Bruges.  =  Inscrit,  en  1470-80,  dans  les  regis- 
tres de  la  confrérie  de  Saint  Luc,  à  Bruges. 

Hecke  (Nicolas  Vander).  E.  H.  *  xvir3  siè- 
cle. Alkmaar.  Histoire,  paysage,  kermesses. 
=  Elève  de  Jean  Nagel,  peintre  peu  connu. 
Un  des  fondateurs  de  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  Alkmaar,  en  1631.  Il  appartenait  à  la 
famille  de  Martin  van  Veen  ou  Heemskerk. 
=  Intérieur  d'estaminet,  Dresde .—  Sujet  ana- 
logue, ib.  —  Beaucoup  d'esprit  dans  les  bam- 
bochades;  peintre  de  talent  dans  les  divers 
genres  qu'il  embrassa. 

Hecke  (Martin  Heemskerk  Vander),  fils 
de  Nicolas.  E.  H.  *  xvne  siècle.  Vues  de  ville, 
paysage.  =  En  1653,  il  entra  dans  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc,  à  Alkmaar.  C'est  sans  doute 
en  l'honneur  de  son  célèbre  aïeul,  Martin 
Heemskerk,  qu'il  ajouta  ce  nom  au  sien.  = 
Style  de  Rogman  ;  du  mérite. 

Heckel  (Auguste  de).  E.  Al.  1824.  Lands- 
hut.  Histoire,  genre. 

Heckel  (G.  Van).  E.  H.  '  1660.  HOLLANDE. 
Genre.  =  Sa  manière  de  peindre  laisse  sup- 
poser qu'il  fut  élève  de  Gérard  Dou.  Ses  ta- 
bleaux ont  beaucoup  de  mérite. 

Heda  (Corneille  Nicolas),  frère  (?)  de  Guil- 
laume Nicolas.  E.  H.*  xviie  siècle.  =--=  Ce  peintre 
mena  une  vie  très  aventureuse.  Se  trouvait 
en  1605  à  la  cour  de  l'empereur  d'Allemagne; 
y  fut  engagé  par  l'ambassadeur  du  roi  de 
Perse  pour  se  rendre  comme  peintre  auprès 
de  ce  prince;  partit  avec  l'ambassadeur  et 
éprouva  les  vicissitudes  les  plus  diverses, 
sans  jamais  arriver  au  but  de  son  voyage. 
Parvint  enfin  à  se  rendre  seul  à  Raespoer, 
aux  Indes, et  y  resta  de  longues  années  au  ser- 
vice du  roi  de  ce  pays,  Adelshah,  qu'il  mit  en 


relations  suivies  avec  la  Compagnie  des  Indes 
orientales.  Ses  services  furent  éminents  et  la 
Compagnie  lui  en  témoigna  maintes  fois  sa 
reconnaissance  directement  et  à  l'égard  de  sa 
mère  et  de  ses  sœurs,  habitantes  d'Alkmaar. 
Depuis  l'année  1618  on  ne  rencontre  plus  son 
nom  dans  les  papiers  de  la  Compagnie. 

Heda  (Guillaume  Nicolas).  E.  H.  1594. 
Haarlem.  Nature  morte,  histoire,  portrait. 
=  En  1651,  il  était  vmder  de  la  corporation 
de  Saint-Luc.  En  1637  et  1642  il  déclara  trois 
élèves,  parmi  lesquels  Henri  Heerschop,  Ar- 
nold Berenstyn  et  son  propre  fils,  Gérard 
Guill.  Heda.  En  1620,  on  trouve  inscrit  dans 
les  archives  de  Haarlem  un  Guillaume  Heda, 
comme  jurisconsulte;  il  est  possible  que  ce  soit 
le  même  que  le  peintre.  Il  atteignit  un  âge 
très  avancé,  car  Jacques  de  Bray  a  peint  son 
portrait  en  1678,  alors  qu'il  avait  déjà  84  ans. 
=  Table  couverte  d'assiettes  d'étain  et  d'ob- 
jets de  dessert.  Gand.  —  Un  dessert,  Paris 
(signé  Heda,  1637).  =  Peintre  d'un  mérite  peu 
commun,  dans  le  genre  nature  morte.  =  Ven- 
tes :  V.  Richard  (1878)  Le  Déjeuner,  2000  fr.  — 
V.  Stange  (1879),  Nature  morte,  600  marks. 

Hédouin  (Edmond).  E.  Fr.  1820.  Boulo- 
gne-sur-mer.  Genre  et  paysage.  =  Elève  de 
C.  Nanteuil.  =  Faucheurs,  Lille.  —  Berger 
picard.  —  Intérieur  de  forêt. 

Heeckeren  (François  Jean  Van).  E.  H. 
1785-1845.  La  Haye.  Intérieurs. 

Heede  (Guillaume  Van),  frère  de  Vigor. 
E.  FI.  1660-1728.  Furnes.  Histoire.  =  On  ne 
sait  pas  quel  fut  son  maître.  Il  partit  fort 
jeune  pour  l'Italie,  en  passant  par  la  France. 
Il  laissa  à  Rome,  à  Naples  et  à  Venise  des 
preuves  de  son  talent  A  peine  revenu  dans  sa 
patrie,  il  fut  appelé  à  la  cour  de  Vienne,  où  il 
exécuta  différents  ouvrages.  =  Martyre  d'un 
saint,  Furnes  (église  Sainte- Walburge).  =  Il 
peignit  dans  le  goût  de  Lairesse.  Bonne  com- 
position, dessin  correct,  coloris  riche  et  har- 
monieux. 

Heede  (Vigor  Van),  frère  de  Guillaume. 
E.  FI.  1661-1708.  Furnes.  Histoire,  nature 
morte.  =  Il  accompagna  son  frère  en  Italie  et 
en  Allemagne,  mais  il  revint  avant  lui  dans 
sa  patrie.  =  L'enfant  prodigue,  Furnes  (église 
Ste-Walburge).  —  Plat  d'argent,  pâté,  olives, 
verres,  etc.,  Berlin.  =  Sans  égaler  son  frère, 
il  fut  cependant  un  artiste  de  talent. 

Heem  (David  De),  le  Vieux.  E.  H.  1570- 
1632.  Utrecht.  Fleurs,  fruits,  insectes,  nature 
morte.  =  Détails  inconnus.  =  Guirlande  de 
fleurs  et  de  fruits,  Rotterdam.  —  Fruits, 
homard,  épis' de  blé,  etc.,  sur  une  table  de 
marbre,  Amsterdam.  —  Fruits  sur  une  table, 
Florence.  =  Une  caverne,  ib.  —  Fleurs,  ib.  — 
Bouquet  de  fleurs,  Bruxelles.  —  Fleurs,  por- 
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celaine,  etc.,  Dresde.  =  Excella  dans  son 
genre.  Il  est  facile  de  confondre  ses  tableaux 
avec  ceux  de  son  fils. 

Heem  (Jean-David  de),  fils  de  David.  E.  H. 
1600-1674.  Utrecht.  Fleurs,  fruits,  insectes, 
nature  morte.  =  Elève  de  son  père,  qu'il  sur- 
passa de  beaucoup,  quoiqu'on  confonde  par- 
fois quelques-uns  de  leurs  tableaux.  En 
1635-36  Jean  de  Heem,  peintre  d'Utrecht,  est 
inscrit  comme  franc-maitre  dans  la  corpora- 
tion anversoise.  Il  fut  reçu  bourgeois  d'Anvers, 
en  1637.  De  décembre  1658  à  1661,  il  se  fit 
inscrire  comme  bourgeois  forain  et  paya  les 
droits  exigés, ce  qui  dénote  une  absence  tempo- 
raire; en  1662,  pas  d'annotation;  en  décembre 
1663,  nouvelle  inscription  d'absence  pour  une 
année;  enfin  la  môme  répétition  en  novembre 
1667.  Le  16  août  1670,  il  était  à  Utrecht,  un 
acte  authentique  en  fait  foi.  La  généalogie  des 
De  Heem  est,  du  reste,  fort  embrouillée.  Cor- 
neille, que  l'on  tient  pour  fils  de  Jean-David, 
est  inscrit  dans  la  corporation  anversoise 
comme  fils  de  maître  en  1660-61,  l'écriture  est 
peu  lisible;  on  y  trouve  encore  un  David,  fils 
de  maitre,  1694.  Un  autre  David  est  inscrit  à 
Utrecht,  en  1668.  Puis,  Bryan-Stanley  cite  un 
Jean  De  Heem  et  Weyerman  un  de  Heem, 
sans  prénom,  qui  a  vécu  en  Angleterre.  Enfin, 
en  1669,  est  encore  inscrit  sur  le  registre  de 
Saint-Luc,  à  Utrecht,  un  Jean  de  Heem,  pein- 
tre. (V.  ces  noms).  Jean  David  mourut  à  An- 
vers. =  Fruits,  La  Haye.  =  Guirlande  de 
fleurs  et  de  fruits,  ib.  —  Vase  en  argent  ciselé, 
coupe,  verre,  etc.,  sur  une  table,  Amsterdam. 

—  Fleurs  et  fruits,  ib.  —  Asperges  et  fruits, 
Copenhague.— Nature  morte  (deux  tableaux), 
Londres.  —  Fruits,  huîtres,  citrons,  pièces  de 
dessert  (deux  tableaux)  Paris.  —  Fleurs, 
fruits  et  accessoires  (deux  tableaux),  La  Haye. 

—  Fleurs  et  fruits  :  les  deux  guirlandes,  Ber- 
lin. —  Madone  entourée  de  fleurs,  ib.  (chef- 
d'œuvre,  signé  :  Johannes  de  Heem,  f..  1650. 
La  madone  était  d'abord  peinte  en  grisaille 
par  de  Heem,  mais  une  main  moderne,  celle 
du  professeur  Begas,  l'a  remplacée  par  une 
Vierge  peinte  en  couleur).  —  Vase  avec  bas- 
reliefs  et  guirlande  de  fleurs  et  de  fruits,  ib. 

—  Le  Saint  Sacrement,  entouré  de  fleurs  et  de 
fruits,  Vienne  (chef-d'œuvre,  signé  :  I.  de 
Heem,  fecit,  1648).  Fleurs,  argenterie,  etc. 
(plusieurs  tableaux),  ib.  —  Fruits,  etc.,  Ma- 
drid. —  Fruits,  huîtres,  citrons  sur  une  table, 
Dresde.  —  Fruits,  oiseaux,  fleurs,  ib.  —  Et 
beaucoup  d'autres,  ib.  —  Plantes  et  insectes, 
Munich.  — Fruits,  ib.  —  Fleurs,  fruits,  nature 
morte,  ib.  (Signé  :  J.  De  Heem  f.  1653).  — 
Fruits,  crabes,  jambon,  argenterie,  etc.,  sur 
une  table,  Rotterdam.  —  Guirlande  de  fruits 
etde  légumes  autour  d'unegrisaille,Bruxelles. 


—  Bouquet  de  fleurs,  ib.  «  Imitation  parfaite, 
couleur  fraîche.  Rendant  la  transparence  des 
corps  lumineux  avec  un  rare  bonheur.  Excel- 
lait à  peindre  des  vases  d'or  et  d'argent;  ses 
ouvrages  représentent  supérieurement  la  na- 
ture et  produisent  l'illusion  la  plus  complète  et 
la  plus  agréable.  Il  fut  non-seulement  l'artiste 
qui  développa  le  premier  son  genre  en  Hol- 
lande, mais  encore  il  resta  le  plus  grand  pein- 
tre de  fruits  et  de  fleurs  que  ce  pays  ait  pro- 
duit. =  Ventes  :  V.  Sorbet  (1776),  Oranges,  ci- 
trons, huîtres,  mûres,  etc.,  260  1.  —  V.  Pau- 
wels  (1803),  Bouquet  de  fleurs,  fruits,  etc., 
980  fr.  —  V.  Patureau  (1857),  Bouquet  de 
fleurs,  1,361  fr.  —  V.  D'Hane  de  Steenhuyze 
(1860).  Fleurs  et  fruits,  4,450  fr.  —  V.  Leroy 
d'Étiolles,  (1861).  L'œil  de  la  Providence, com- 
position allégorique  entourée  de  fleurs,  10,000 
fr.  —  V.  Van  Cleef.  Deux  tableaux,  1,710  fr. 

—  V.  Herman  de  Kat  (1866)  Fleurs,  plantes, 
fourmis,  papillons  etc.,  6,700  fr.  —  V.  Pom- 
mer sfel  de  n  (1867).  —  Vara  et  le  perroquet, 
8,000  fr.  —  Même  V.  Le  déjeuner,  3,180  fr.  — 
V.  Stevens(1867),  Fruits  et  fleurs,  1,050  fr. 


m. 


Heem  (Corneille  de), fils  (?)  de  Jean-David. 
E.  H.  1630.  Utrecht.  Fleurs,  fruits  et  insectes. 
=  Elève  de  son  père.  Pilkington  le  fait  naître 
en  1623.  Il  est  inscrit  comme  fils  de  maître 
dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
en  1660-61.  Il  habita  probablement  cette  ville 
en  même  temps  que  son  père.  On  le  trouve 
également  inscrit  dans  les  registres  de  la 
société  Pictura  à  La  Haye.=  Fruits,  La  Haye 
(signé).  —  Fruits  et  fleurs.  Bruxelles  (signé 
et  daté  de  1671).— Fleurs  et  fruits,  Londres 
(daté  de  1662).  —  Fruits,  huîtres,  citrons,  etc., 
Vienne.—  Citrons,fruits,etc.  Dresde.  —Fleurs, 
fruits,  ib.  —  Fruits  et  homard  cuit  sur  une 
table  (chef-d'œuvre),  ib.  —  Fruits,  huitres  et 
verre,  (chef-d'œuvre),  ib.~-  Tous  ces  tableaux 
sont  signés.  —  Fleurs,  fruits,  avec  un  jambon 
sur  une  table,  Munich.  —  Et  autres,  ib.  — 
Guirlande  de  fruits,  Rotterdam.  =  Sa  compo- 
sition s'éloigne  de  celle  de  son  père  et  a  moins 
d'ensemble  que  celle-ci;  il  ne  lui  est  point  in- 
férieur pour  le  dessin  et  la  chaleur  du  coloris, 
et  quoique  possédant  un  empâtement  aussi 
vigoureux,  il  le  surpasse  pour  le  moelleux  de 
la  touche.  On  confond  souvent  les  ouvrages 
du  père  et  du  fils.  =*■■  Ventes  :  V.  Van  Mans- 
feld  (1755),  Fleurs  et  fruits,  30  florins.  —  V. 
Borwater(l756),  fruits,  41  florins.-  V.Rocheb. 
(1873), Guirlande  de  fruits,  cacatoès,  oiseaux, 
etc.,  (signé  en  toutes  lettres),  3,050  fr. 

Heem  (David  de),  le  Jeune.  E.  H.  '  xv;i9 
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siècle.  =  On  le  trouve  inscrit  comme  fils  de 
maître  dans  le  registre  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
en  1694.  On  ignore  quel  degré  de  parenté  le 
liait  à  Jean  David. 

Heem  (David  Davidsz  de).  E.  H.  *  xvne  siè- 
cle. =  Inscrit  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  Utrecht,  en  1668.  Kramm  suppose  qu'il 
était  fils  du  vieux  David. 

Heem  (Jean  de).  E.  H.1603(?)1650(?)  Fleurs, 
fruits.  =  Cité  par  Bryan-Stanley  qui  le  dit  fils 
du  vieux  David  et  son  élève  :  mais  Kramm 
fait  observer  avec  assez  de  raison  que  deux 
frères,  vivant  à  la  même  époque,  n'auraient 
pas  porté  le  même  nom;  il  suppose  Jean  le 
neveu  de  David,  et  assure  que  le  tableau  de 
nature  morte  avec  vase  en  argent  ciselé, 
citron,  etc., du  musée  d'Amsterdam,  et  signé  : 
Johan  D.  Heem,  f.,  16..  (les  deux  derniers 
chiffres  illisibles),  attribué  par  le  catalogue 
de  1858  à  Jean  David,  appartient  à  Jean. 
=  Fruits  et  objets  divers,  Bruxelles.  — 
Guirlande  de  fleurs  et  de  fruits  autour  d'une 
niche  dans  laquelle  se  trouve  un  gobelet  plein 
de  vin,  Dresde  (signé  :  J.  de  Heem,  F.  A°  1650, 
chef-d'œuvre).  —  Fruits,  Copenhague.  =  Style 
de  la  famille  de  Heem;  il  réussissait  fort  bien 
à  peindre  l'argenterie,  mais  fut  moins  heu- 
reux dans  les  fleurs  et  les  fruits.  Il  y  a  cepen- 
dant de  ses  tableaux  qui.  dans  ce  dernier 
genre,  peuvent  être  mis  à  côté  de  ceux  de 
Jean  David,  témoin  celui  de  Dresde. 

Heem  (...  de).  E.  H.  *  Commencement  du 
xviii6  siècle.  La  Haye.  Fleurs,  fruits.  =  Con- 
temporain de  Weyerman  qui  donne  sur  lui 
les  renseignements  suivants  :  neveu  ou  petit- 
neveu  de  Corneille;  établi  à  Londres  où  il 
mourut  probablement.  =  Inférieur  pour  la 
peinture  et  l'ordonnance  à  Corneille;  se  fai- 
sait aider  par  un  paysagiste  pour  les  acces- 


caractères  naturels ,    dessin  exact ,   coloris 
transparent,  touche  libre  et  spirituelle. 

Heemskerk  (Egbert  Van),  le  Jeune,  fils 
d'Egbert  le  Vieux.  E.  H.  1645-1704.  Haarlem. 
Genre,  scènes  de  cabaret,  diableries,  carica- 
tures. =  Elève  de  P.  de  Grebber;  s'établit  à 
Londres,  y  obtint  du  succès  et  y  resta  jusqu'à 
sa  mort.  =  Buste  d'un  vieillard  (caricature), 
Florence.—  Buste  d'une  vieille  femme  (carica- 
ture), z&.—Personnages  fumant  et  buvant,  ib. 
—  Paysans  flamands,  Londres.  —  Hommes 
assis  à  une  table  jouant  et  fumant  (sur  ar- 
doise), Florence.  —  Préparatifs  d'une  exécu- 
tion criminelle  dans  une  salle  de  justice,  Co- 
penhague. —  Danse  de  paysans  dans  une 
ferme,  ib.  =  Imita  la  manière  de  Brauwer  et 
celle  de  son  père;  touche  spirituelle;  beau- 
coup de  naturel.  Il  avait  l'habitude  d'intro- 
duire son  propre  portrait  dans  les  scènes  bur- 
lesques qu'il  aimait  à  représenter.  =  Bon 
graveur  en  manière  noire. 

Heemskerk  (Henri).  E.  H.  *  XVIIe  siècle. 
Kermesses,  paysage.  =  Détails  inconnus.  = 
Peignit  avec  talent  dans  le  genre  de  Sébas- 
tien Heemskerk. 

Heemskerk  (Jean).  E.  H.  1687-1740. 
Haarlem.  Décorations,  ornements,  tapisse- 
ries. =  Mourut  subitement  par  suite  d'une 
chute. 

Heemskerk  (David),  fils  de  Jean.  E.  H. 
"  1730.  Haarlem.  Ornements,  tapisseries,  etc. 
=  Mentionné  comme  peintre,  dès  1720;  inscrit 
dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  en  1748.  =  Ama- 
teur de  mérite. 

Heemskerk  (Sébastien).  E.  H.  *  1680. 
Rotterdam.  Intérieurs  et  scènes  villageoises. 
=  On  possède  de  lui  des  tableaux  qui  peuvent 
passer  pour  des  chefs-d'œuvre  dans  leur 
genre.  Quelque  ressemblance  avec  la  manière 


soires  de  ses  tableaux  qui  étaient  recherchés  de  J.  M.  Molenaer;  touche  spirituelle;  beau- 


à  Londres. 

Heems  (J.).  E.  H.  *  1723.  La  Haye.  Genre, 
portrait  et  miniature.  =  On  ignore  quel  fut 
son  maître;  Weyerman,  et,  après  lui,  Bryan- 
Stanley,  le  nomment  N.  Van  Heems  et  le  font 
naître  à  Rotterdam.  =  Peintre  de  mérite. 
Weyerman  prétend  qu'il  a  copié  les  Vander 
Werf  avec  une  telle  perfection  qu'il  est 
impossible  de  distinguer  la  copie  de  l'ori- 
ginal. 

Heemskerk  (Martin).  V.  Veen  (Van). 

Heemskerk  (B.).  E.  H.  *  1730.  Paysage  et 
animaux.  =  Cité  par  Nagler. 

Heemskerk  (Egbert  Van)  le  Vieux.  E.  H- 
1610-1680.  Haarlem.  Genre,  tabagies,  scènes 
de  cabaret.  =  Détails  inconnus.  =  Intérieur 
d'un  cabaret  flamand,  Bruxelles.  —  Deux  in- 
térieurs de  tabagie,  Paris.  (Tous  deux  signés  : 
II.  K.).  =  Manière  de  Teniers  et  de  Brauwer; 


coup  de  naturel;  ton  agréable.  =  Ventes  : 
V.  Testas  (1757),  Assemblée  de  paysans, 
50  fl. 

Heemstede  (Thierry  Van).  E.  Fl.  f  1542. 
Heemstede  (près  Haarlem).  =  Il  étudiait  le 
droit  lorsqu'il  entra,  en  1505,  dans  le  couvent 
des  Chartreux,  à  Louvain;  il  en  devint  qua- 
trième prieur.  D'après  le  témoignage  de  ses 
confrères,  il  était  peintre  et  écrivain  distin- 
gué. En  1529,  son  frère  Jean-Simon  Van  Heem- 
stede, devint  au  même  couvent,  maître  ès- 
arts;  il  en  fut,  plus  tard,  procurateur. 

Heemstede  (Messire  Isaac-Lambert  Cre- 
mer  Van  den  Berch  Van).  E.  H.  1811.  Zltd- 
Boomel.  =  Amateur.  Peintre,  dessinateur  et 
graveur. 

Heenek  (Jabes).  E.  H.  1752-1782.  La  Haye. 
Oiseaux.  =  D'origine  frisonne.  Elève  d'Arthur 
Schouman;  marchand  de  tableaux,  mort  à 
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Leyde.  =  Manière  de  son  maître;  moins  de 
talent.  Bon  graveur. 

Heer  (Marguerite  de).  E.  H.  *  1651.  Genre, 
oiseaux,  insectes.  =  D'après  de  récentes  dé- 
couvertes, elle  était  la  sœur  de  Guillaume  de 
Heer,  graveur  et  dessinateur,  et  cousine  du 
poète  Guibert  Japix.  Son  frère  Simon  fut  éga- 
lement artiste,  mais  on  ne  dit  pas  en  quel 
genre.  =  Genre  de  Bronkhorst  et  de  Holstein. 
Moins  de  fini  que  ses  modèles.  Peignit  à  l'huile 
et  à  la  détrempe. 

Heer  ou  Hen-  (Michel).  E.  Al.  1591-1661. 
Menzingue,  dans  le  Wurtenberg.  Histoire, 
portrait.  =  Habita  Nuremberg  et  y  mourut. 

Heere  (de).  =  On  n'a  que  quelques  noms 
de  cette  grande  famille  d'artistes  flamands  et 
quelques  dates  :  André,  maître  peintre  en 
1459,  sous-doyen  en  1477;  George,  franc-maî- 
tre en  1472;  Pierre,  en  1490,  puis  sous-doyen 
en  1500  et  doyen  en  1508.  Jean,  fils  de  Jean, 
franc-maître  en  1499;  Pierre,  fils  de  Pierre, 
en  1521  et  sous-doyen  en  1534.  Un  Jean  de 
Heere,  peintre,  fut  élève  de  Gérard  Horen- 
bout  et  mourut  à  Tolède  en  1569.  Dans  cette 
nomenclature  nous  ne  citons  pas  les  membres 
de  la  même  famille  qui  s'adonnèrent  à  la  sculp- 
ture. 

Heere  (Anne  de  Smytere,  femme  de  Jean 
de).  V.  Smyters. 

Heere  (Lucas  de).  1534-1584.  Gand.  His- 
toire, portrait.  =  Fils  du  célèbre  sculpteur 
Jean  de  Heere  et  de  la  miniaturiste  Anne  de 
Smytere.  Un  des  meilleurs  élèves  de  Frans 
Floris.  En  1559  il  peignit  son  tableau  de  Salo- 
mon et  la  reine  de  Saba  qui  se  trouve  encore 
à  Gand;  Salomon  reproduit  les  traits  de  Phi- 
lippe II  à  la  glorification  de  ce  dernier.  Un 
document  publié  par  M.  Gachard  donne  la 
liste  des  personnes  exécutées  ec  bannies  en 
1568  pour  cause  de  troubles  religieux  et  poli- 
tiques à  Gand  et  dans  la  chatellenie  du  vieux- 
bourg.  Le  nom  de  Luc  de  Heere  se  trouve 
parmi  les  bannis.  Cette  circonstance  prouve 
que  notre  peintre  adhérait  à  la  réforme  dès 
les  premiers  troubles.  Cependant,  lors  des 
pillages  de  1566,  il  sauva  chez  lui  plusieurs 
objets  d'art  précieux,  entre  autres  des  ta- 
bleaux religieux  qui  servirent  de  modèles  à 
ses  élèves.  En  1568  il  quitta  donc  Gand  pour 
la  France  où  il  fut  chargé  par  Catherine  de 
Médicis  de  faire  des  dessins  pour  les  Gobelins. 
De  là  il  se  rendit  en  Angleterre  où  il  résida 
plusieurs  années  et  où  ses  productions  eurent 
de  brillants  succès.  Un  des  principaux  ouvra- 
ges qu'il  exécuta  dans  ce  pays  fut  une  série 
de  peintures  décoratives  dans  la  résidence  du 
comte  de  Lincoln.  Bryan  Stanley  prétend  que 
Luc  avait  déjà  été  en  Angleterre  sous  le  règne 
de  la  reine  Marie  puisqu'il  existe  un  beau  por- 


trait de  cette  princesse  exécuté  par  lui,  mais 
ce  portrait  porte  le  millésime  1544,  date  évi- 
demment impossible.  Il  peut  avoir  été  l'ait, 
plus  tard  d'après  un  ancien  portrait  de  cette 
princesse.  En  1576  Philippe  de  Marnix  quit- 
tant l'Angleterre  fit  présent  à  de  Heere  d'une 
coupe  en  argent  accompagnée  de  Psaumes 
traduits  en  flamand  et  de  deux  sonnets  égale- 
ment en  flamand  adressés  à  son  bon  ami  de 
Heere.  Ces  curieux  documents  sont  conservés 
à  Gand.  En  1577  il  est  à  Middelbourg  où  il  par- 
ticipe à  la  communion  protestante  avec  sa 
femme,  Eléonore  née  Carboniers.  A  la  lin  de 
cette  même  année  et  aussi  en  janvier  1578, 
nous  le  retrouvons  à  Gand.  En  1582  le  magis- 
trat de  cette  ville  le  charge  d'ordonner  et  de 
diriger  les  décors  pour  la  joyeuse  entrée  du 
duc  d'Alençon.  En  1584,  un  peu  avant  la  re- 
mise de  la  ville  de  Gand  au  duc  de  Parme,  il 
se  trouve  compris  parmi  les  citoyens  chargés 
de  fournir  la  somme  de  600,000  livres  tour- 
nois. A  ce  propos  il  fut  taxé  à  1050  livres, 
somme  importante  pour  l'époque.  Dans  les 
comptes  il  est  qualifié  dans  les  termes  sui- 
vants :  «  grenier  de  la  chambre  des  comptes, 
»  pensionnaire  du  prince  d'Orange  et  de  sainte 
»  Aldegonde.  »  Le  7  août  1585,  cette  somme 
n'était  pas  payée  et  elle  ne  le  fut  sans  doute 
jamais,  vu  la  mort  de  de  Heere,  loin  de  Gand, 
et  l'expatriation  de  sa  veuve.  Celle  ci  était  à 
Middelbourg  en  1585  et  y  participait  de  nou- 
veau à  la  Cône.  C'est  sans  doute  parce  que  de 
Heere  se  trouvait  trop  compromis  par  ses 
opinions  qu'il  s'expatria,  mais  une  mort  pré- 
maturée l'attendait.  Il  mourut  selon  Van  Man- 
der (Balkema  dit  à  Paris),  le  29  août  1584, 
l'année  de  son  expatriation.  Son  décès  ne  fut 
connu  dans  son  pays  que  dix  années  après 
qu'il  eut  lieu.  Il  avait  réussi  avant  son  départ 
de  1568  à  établir,  à  Gand,  grâce  à  l'inobser- 
vation dans  laquelle  étaient  tombés  les  règle- 
ments de  l'Académie  de  Saint- Luc,  une  école 
de  peinture  et  de  dessin.  Peintre  de  talent  il 
saisissait   si   parfaitement   la  ressemblance 
qu'il  savait  peindre  ses  portraits  de  mémoire. 
Il  eut  dans  ce  genre  une  grande  réputation. 
Archéologue  distingué,  chronologiste,  numis- 
mate, poète,  il  a  fait  un  grand  nombre  de  tra- 
vaux littéraires   estimés  ainsi  qu'un  poème 
sur  les  peintres,  qui  s'est  perdu.  Son  frère 
Jean  qui  fut  également  peintre,  vivait  encore 
à  Gand  en  1578;  on  pense  qu'il  s'expatria  en 
Espagne  où  il  serait  mort.  =  Portrait  d'Eli- 
sabeth, Londres  (Kensington  palace).  —  Por- 
trait de  lord  Darnley  et  de  Charles  Stuart,  ib. 
(Hampton  Court).  —  Portrait  de  la  comtesse 
Derby,  ib.  —  Les  vierges  folles  et  les  vierges 
sages,  Copenhague.  —  Christ  en  croix,  Saint- 
Paul  (Flandre  orientale).  —  Salomon  et  la 
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reine  de  Saba,  Gand  (Eglise  Saint-Bavon). 
Vue  de  l'abbaye  de  Saint-Bavon  avec  la  ville 
de  Gand  en  perspective,  ïb.  (chambre  capitu 
laire  des  chanoines).  =  La  ville  de  Gand  pos 
sôde  de  lui  un  ouvrage  des  plus  curieux  avec 
aquarelles,  intitulé  :  Théâtre  de  tous  les  peu 
pics  et  nations  de  la  terre.  M.  Ed.  de  Busscher 
a  fait  sur  ce  peintre  des  recherches  et  des 
trouvailles  qui  ont  permis  de  reconstituer  sa 
biographie. 

Heeremans  (François  et  J.).  E.  H.  '  xvn 
siècle.  Haarlem.  Genre,  paysage,  vues.  = 
Fiorillo  cite  deux  frères  Herrman,  qui  vers 
1670,  se  formèrent  à  l'école  de  Ch.  Maratti,  en 
même  temps  que  plusieurs  autres  de  leurs 
compatriotes;  il  est  probable  qu'il  s'agit  des 
Heeremans,  François  et  J.,  que  l'on  croit 
frères.  François  était  un  artiste  de  beaucoup 
de  talent  qui  travaillait  vers  1670.  V.  L.  Van 
cler  Vinne  cite  un  Thomas  Heeremans  inscrit 
dans  la  Gilde,  à  Haarlem,  comme  peintre,  en 
1664.  Enfin  Nicolas  Heerman,  fils,  également 
peintre,  était  élève  de  P.  J.  Saenredam,en  1652. 
Les  variétés  ortographiques  de  ce  nom  ont 
égaré  beaucoup  de  biographes. 

Heerneysan,  Herreisen  ou  enfin 
Horneiser  (And.).  E.  Al.  *  1590.  Nurem- 
berg. Histoire,  portrait.  =  Détails  inconnus. 
=  En  1587,  il  fit  les  peintures  du  Beau  puits 
{der  schone  Brunnen),  à  Nuremberg. 

Heerschop,  Herschop  ou  Heer- 
schap  (Henri).  E.  H.  1627.  Haarlem.  Genre, 
portrait.  =  En  1642,  il  est  inscrit  comme  élève 
de  Guil.  Heda.  On  croit  qu'il  reçut  aussi  des 
leçons  de  Rembrandt.  Inscrit  dans  la  gilde  de 
Saint-Luc,  à  Haarlem,  en  1648.  Vivait  encore 
en  1661.  =  Portrait  d'un  nègre,  Berlin  (signé  : 
Herschop,  1659).  —  Portrait  d'un  oriental,  ïb. 
=  Du  fini  et  de  l'expression.  Beau  dessin;  exé- 
cution solide  et  soignée.  Graveur. 

Heesche  (Franz).  E.  Al.  1806.  Hambourg. 
Portrait.  =  Elève  de  G.  Hardorff.  =  Portrait 
de  G.  Hardorff,  Hambourg. 

Heesche  (Henri).  E.  Al. +  1837.  Portrait, 
miniature.  =  Portrait  d'un  vieux  fendeur  de 
bois. 

Hefele  (...).  E.  H.  f  1710.  Paysage,  fleurs, 
insectes,  etc.  =  Il  partit  pour  l'Angleterre 
comme  soldat,  avec  la  légion  du  roi  Guil- 
laume III;  il  y  resta  et  s'y  fit  une  position 
comme  artiste.  =  Peu  d'entente  du  clair-ob- 
scur; réussit  fort  bien  dans  son  genre  et  pei- 
gnit à  la  détrempe. 

Heghemont  (Nicolas  Van).  E.  FI.  *  xve 
siècle.  Bruges.  =  Inscrit,  en  1450,  sur  les  re- 
gistres de  la  confrérie  de  Saint-Luc. 

Hegiet  (Pierre).  E.  FI.  *  1655.  Malines.  = 
Son  nom  se  trouve  sur  les  registres  de  Saint- 
Luc,  comme  étant  entré,  en  qualité  d'élève, 


chez  un  certain  Jean  Van  Rintel;  il  est  pos- 
sible qu'il  soit  frère  de  Théodore. 

Hegret  (Théodore).  E.  FI.  1643  (?)  Malines. 
Paysage.  =  Elève  de  Grégoire  Beerings.  En 
1663,  il  fut  admis  franc-maitre  de  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc.  =  Autrefois  les  églises  et 
les  couvents  de  Malines  possédaient  beau- 
coup de  ses  tableaux. 

Heiclce  ou  Heclce  (Joseph).  E.  Al.  *  1837. 
Mulheim  (sur  le  Rhin).  Paysage.  =  Elève  de 
Schirmer. 

Heideck:  dit  Heidegger  (le  général 
Charles-Guill.).  E.  Al.  1788-1861.  Saarolbe 
(Lorraine).  Batailles,  animaux,  genre,  etc.  = 
Porte  des  lions  à  Mycènes,Munich.— Pêcheurs 
italiens,  ïb.  —  Vue  de  l'Acropolis,  ïb.  —  Deux 
ânes,  ïb.  —  Montée  de  l'Acropolis,  ïb.  —  Repos 
de  Guérillas  près  de  Cuenca,  ïb. 

Heideloflf  (Charles).  E.  Al.  *  1820.  Stutt- 
gart. Décorations. 

Heiden(HjnriVander).V.Heyden(Vander). 

Heigel  (François).  E.  Al.  1813.  Paris.  Por- 
trait =  Etabli  à  Munich. 

Heighway  (R.).  E.  An.  *  1793.  =  Peignit 
des  miniatures  derrière  le  verre,  procédé 
dont  il  est  l'auteur;  il  fit  dans  ce  genre  des 
travaux  remarquables,  mais  que  leur  fragi- 
lité même  a  détruits. 

Heil  (Daniel  Van),  frère  de  Léonard  et  de 
Jean-Baptiste.  E.  FI.  1604-1662.  Bruxelles. 
Paysages,  incendies.  =  Un  vieux  document 
de  1771,  assez  suj  et  à  caution,  mentionne  Daniel 
Van  Heel  (sic)  excellant  dans  l'histoire  et  le 
paysage,  comme  ayant  été  reçu  franc-maître 
à  Bruxelles,  en  1616.  Cette  date  ne  concorde 
pas  avec  celle  donnée  pour  sa  naissance.  Le 
même  document  le  dit  élève  de  de  Crayer.  = 
Ses  incendies  sont  représentés  avec  beaucoup 
de  naturel  et  un  pinceau  de  maître. 

Heil  (Jean-Baptiste  Van),  frère  de  Daniel 
et  de  Léonard.  E.  FI.  1609-166*.  Bruxelles. 
Histoire,  portrait.  =  D'après  Corneille  de  Bie, 
il  vivait  encore  en  1661.  =  Ses  tableaux  ont 
plus  de  réputation  que  ceux  de  ses  deux  frères. 

Heil  (Léonard  Van),  frère  de  Daniel  et  de 
Jean -Baptiste.  E.  FI.  1605  Bruxelles.  Fleurs, 
insectes.  =  Il  est  plutôt  cité  comme  archi- 
tecte et  remplit  cet  emploi  auprès  de  l'archi- 
duc Léopold.  =  Il  copiait  les  insectes  et  les 
fleurs  d'après  nature,  et  les  reproduisait 
avec  la  plus  grande  exactitude.  Graveur. 

Heilbuth  (Ferdinand).  E.  Fr.  *1857.  Ham- 
bourg. Genre.  —  Monte  Pincio.  —  L'anticham- 
bre. —  Cardinal  romain.  —  Promenade  des 
cardinaux. 

Heilmaier  (Emile).  E.  Al.  1802.  Kloster- 
Rott  (Bavière).  Paysage.  =  Contrebandiers 
franchissant  les  montagnes  au  clair  de  la 
lune,  Munich. 
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Heilmann  (Jean-Gaspard).  E.  Al.  1718- 
1760.  Mulhouse.  Histoire,  portrait,  genre  et 
paysage.  =  Elève  de  Doggeler,  à  Schafïhouse  ; 
travailla  quelque  temps  à  la  cour  de  l'évèque 
de  Bâle,  se  rendit  à  Rome,  y  fut  protégé  par 
le  cardinal  de  Tencin,  ambassadeur  de  France, 
qui  l'emmena  à  Paris,  en  1742.  Ses  portraits  y 
furent  tellement  recherchés  qu'il  dut  aban- 
donner presque  totalement  le  genre  et  l'his- 
toire. =  Beaucoup  de  ses  portraits  sont  en 
France  dans  des  collections  particulières.  = 
Coloris  vif  et  transparent,  clairs-obscurs  d'un 
effet  vigoureux.  =  Ventes  :  V.  Thilion  (1875), 
La  jeune  ménagère  (signé  et  daté  de  1758), 
2,805  fr. 

Heim  (Mathias).  E.  Al.  1782.  Paysage,  ar- 
chitecture. =  Elève  de  Wagenbauer  et  de 

D.  Quaglio. 

Heim  (François-Joseph).  E.  Fr.  1787-1865. 
Belfort  (Haut-Rhin).  Histoire.  =  Elève  de 
Vincent.  Membre  de  l'Institut.  =  Arrivée  de 
Jacob  en  Mésopotamie,  Bordeaux.  —  Bataille 
de  Rocroy,  Versailles.  —  Plafonds  au  Louvre, 
Paris. 

Heimbach  (Chrétien- Wolfgang).  E.  Al. 
'  1637.  Genre  et  portrait.  =  Détails  inconnus. 
=  Bon  peintre  de  portraits.  Manière  de  Pala- 
môde  Stevens. 

Heimerdinger  (Frédéric).  E.  Al.  1817. 
Altona.  Genre  et  animaux.  ■=  Etudia  à  Dus- 
seldorf  et  à  Munich;  établi  à  Hambourg  de- 
puis 1845.  =  Renard  défendant  son  butin, 
Hambourg.  —  La  petite  gourmande,  ib. 

Hein  (Chrét.-Henri),  frère  de  Henri- Jean. 

E.  H.  1815.  Bellingwolde  (Groningue).  Pay- 
sage. =  Elève  de  J.  Plugger.  à  Zwolle,  puis 
de  J.  de  Ryk,  à  Hilversum.  Etabli  à  Kampen, 
depuis  1858. 

Hein  (Henri  Jean),  frère  de  Chrét.-Henri. 
E.  H.  1822.  Kampen.  Gibier,  nature  morte,  etc. 
=  Elève  de  J.  Plugger,  à  Zwolle,  puis  de 
J.  Esman,  à  Hilversum  ;  reçut  les  conseils  de 
J.  de  Ryk,  dans  cette  dernière  ville,  et  ceux 
de  Henri  Reekers,  à  Haarlem. 

Heince(Zacharie).  E.  Fr.  1611-1669.  Paris. 
=  Reçu  à  l'Académie,  en  1663. 

Heindl  (François).  E.  Al.  *1837.  Intérieurs. 

Heindric.  E.  FI.  *  xve  siècle.  Histoire.  = 
Florissait  à  Audenarde  dans  la  seconde  moi- 
tié du  xve  siècle.  Travailla  pour  l'embellisse- 
ment de  l'hôtel-de-ville.  On  cite  un  Jugement 
dernier  fait  par  lui  pour  la  salle  des  échevins. 

HeindHekx  (Félix-Jean-Ferdinand).  E. 
FI.  1799.  Gand.  Histoire.  =  Elève  de  David  et 
de  Gros.  =  Hector  et  Paris.  —  Bataille  d'Hil- 
legemen,  en  1572. 

Heine  (Guillaume).  E.  AI.  1812.  Dussel- 
dorf.  Portrait  et  genre. 

Heine  (Louis).  E.  FI.  *  XVIe  siècle.  Cour- 


trai.  Histoire.  =  Elève  de  Pierre  Vlerick.  = 
Imita  son  maître  avec  talent. 

HeinePettei»  (Jean).  E.  Al.  1815.  MATBNCE. 
Batailles,  paysage. 

Helnel  (Jean-Philippe).  E.  Al.  1800.  Bay- 
reuth.  Genre  et  paysage. 

Helnert  (Frédéric).  E.  Al.  '  xix-  siècle. 
Soest.  Paysage. 

Heinitz  (Ignace-François).  E.  Al.  1657- 
1742.  Fleurs  et  fruits.  =  Peintre  de  l'empe- 
reur, en  1721;  inspecteur-adjoint  de  la  galerie 
impériale,  de  1729  à  1740.  Mort  à  Weimar.  = 
Fleurs,  Vienne. 

Heinlein  (Henri).  E.  Al.  1803.  Nassau- 
Weilbourg.  Paysage.  =  Vue  du  penchant  de 
l'Orteles  (Alpes  rhénanes  du  Tyrol),  Munich. 

Heine  (D.).  E.  An.  "  xvin'  siècle.  Portrait. 

Heins  (Jean).  E.  An.  1740-1771.  Noiuvn  ir. 
Portrait. 

Heinsius  (Jean-Jules).  E.  Al.  1740-1812. 
Weimar.  Portrait  et  genre.  =  Travailla  à 
Rudolstadt,  s'établit  et  se  maria  à  Orléans  et 
reçut  le  titre  de  peintre  de  Mesdames  de 
France.  =  Portrait  de  Madame  Victoire  de 
France  (cinquième  fille  de  Louis  XV),  Paris. 
(Signé  :  Heinsius  pinœit,  1786).  =  Réputation 
d'un  bon  peintre  de  portraits. 

Heinsius  (A.).  E.  H.  *  1767.  Portrait.  = 
D'abord  établi  à  La  Haye,  il  quitta  cette  ville 
pour  aller  habiter  Utrecht. 

Heintsch  (Jean-George).  E.  Al.  f  1713.  En 
Silésie.  Histoire,  portrait.  =  Vint  habiter 
Prague,  en  1678,  et  y  resta  jusqu'à  sa  mort.  = 
Jésus-Christ  au  milieu  des  docteurs,  Prag.ie. 

—  La  sainte  Vierge,  ib.  (église  du  Karlshof). 

—  Jésus- Christ  servi  par  les  anges,  ib.  (cou- 
vent du  Strahow).  =  Se  forma  d'après  Ch. 
Screta;  tendance  plus  idéale;  goût  délicat  et 
gracieux,  grande  pureté  et  douceur  dans  les 
têtes  de  femmes  et  d'entants;  coloris  clair 
mais  froid,  pinceau  large. 

Heintz  (C).  E.  Al.  *  1550.  Portrait,  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Peintre  de  mérite. 

Heinz  (Daniel).  E.  Al.  (?).  +  xvne  siècle. 
Figures,  =  Cité  dans  le  catalogue  du  musée 
de  Dresde,  comme  ayant  peint  les  figures 
d'homme  dans  un  tableau  de  Ch.  Ruthard. 

Heinz  (Joseph).  E.  Al.  1565-1609  (?).  Bale 
ou  Berne.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
J.  Van  Achen;  protégé  par  l'empereur  Ro- 
dolphe II  qui  facilita  son  voyage  à  Rome; 
séjourna  quatre  ans  en  Italie  et  revint  à 
Prague,  où  il  mourut,  comblé  des  dons  de  son 
bienfaiteur.  Il  a  peint  plusieurs  tableaux  à 
Berne  et  à  Zurich.  =  Enlèvement  de  Proser- 
pine,  Dresde.  —  Jésus-Christ  à  la  colonne,  ib. 

—  Portrait  :  Chrétien  II,  électeur  de  Saxe,  ib. 

—  Portrait  :  Jean-George  I,  électeur  de  Saxe, 
etc.,  ib.  —  L'Amour  et  son  arc,  Vienne.  —  Vé- 
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nus  endormie,  ib.  -  Vénus  et  Adonis,  ib.  — 
Allégorie,  ib.  —  Diane  et  Actéon,  ib.  —  Jésus- 
Christ  crucifié  (double),  ib.  -  Portrait  :  l'em- 
pereur Rodolphe  II,  Vienne.  =  Imita  le  Cor- 
rège  et  jouit  d'une  grande  réputation.  Beau- 
coup de  grandeur  et  d'élégance,  malgré  sa 
froideur;  coloris  maniéré  et  peu  vrai,  touche 
ferme  et  sûre  ;  il  réussit  mieux  dans  ses  su- 
jets tirés  de  la  fable  que  dans  ceux  reprodui- 
sant des  épisodes  sacrés;  beaucoup  de  succès 
dans  le  portrait.  Son  fils  a  laissé  de  petits 
sujets  de  féeries  et  de  métamorphoses,  gra- 
cieux et  bien  finis. 

Heinzel  (Jean-François).  E.  Al.  *xvne  siè- 
cle. Allemagne.  =  Détails  inconnus. 

Heinzmann  (Charles).  E.  Al.  1792.  STUTT- 
GART. Paysage.  =  Elève  de  Seele.  =  Peintre 
sur  porcelaine,  et  graveur. 

Heiss  (Jean).  E.  Al.  1640-1704.  Memmingen. 
Histoire.  =  Elève  d'Henri  Schœnfeld.  =  La 
sortie  des  Israélites  de  la  terre  d'Egypte, 
Dresde. 

Hekking  (Guillaume).  E.  H.  1706-1862 
Amsterdam.  Fleurs  et  fruits. 

Heland  (A.).  E.  H.  *  1819.  Portrait.  =  Dé 
tails  inconnus. 

Helart  (Jacques).  E.  Fr.  1664  (?)  1719 
Reims.  Histoire,  portrait.  =  Etudia  à  Rome, 
où  il  se  lia  avec  Lebrun;  ami  du  grand  La- 
fontaine,  à  côté  duquel  il  demeurait.  Fonda- 
teur de  l'Académie  de  Reims  avec  Isaac  De- 
lacroix. Entre  1660  et  1680,  il  sollicita  la 
place  de  peintre  de  l'hôtel-de-ville  de  Reims. 
=  Réception  de  Clovis  par  saint  Rémy,Reims 
(église  Saint-Rémy).  —  Tableaux,  ib.  (hospice 
de  la  Charité  et  église  Saint- Jacques).  =  On 
lui  doit  les  peintures  bizarres  et  curieuses  du 
château  d'Etoges.  =  Artiste  très  fécond 

Heloig  (Jules).  E.  FI.  *  1855.  Histoire.  = 
Fresques,  église  de  Saint-Trond.  =  Graveur. 
Heldenmuth.  V.  Baeck. 
Held^rbergh.  Ce  peintre  cité  par  Im- 
merzeel  pour  avoir  peint  un  beau  fond  d'ar- 
chitecture dans  un  tableau  de  Charles  Biset, 
représentant  Guillaume  Tell  enlevant  la 
pomme  de  la  tête  de  son  fils,  n'est  autre  que 
Guillaume  Van  Ehrenberg  (V.  ce  nom). 

Heldoblei*.  E.  Al.  *  1837.  Peintre  sur  por- 
celaine. 

Hélène.  69  ans  après  J.-C.  Egypte.  = 
Fille  de  Timon  l'Egyptien  (Photius). 

Heltt.  E.  Al.  *  1838.  Paysage.  =  Elève  de 
Schirmer. 

Helie  (Isaac  del).  E.  Es.  *  1565.  Histoire.  = 
On  le  croit  élève  de  Michel -Ange.  —  Manière 
de  son  maître  ;  beaucoup  de  mérite. 

Hellemans (Pierre-Jean).  E.  FI.  1787-1845. 
Bruxelles.  Paysage.  =  Elève  de  J.-B  de 
Roy.  =Le  bois  de  Soignes,  Bruxelles.  —  Vue 
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d'un  moulin  à  eau,  ib.  —  Paysage  de  la  Guel- 
dre  :  la  chasse  (figures  d'Eug.  Verboeckho- 
ven),  Hambourg.  —  Paysage  avec  animaux 
(moutons  de  Verboeckhoven),  ib.  =  Coloris 
brillant.  Etude  minutieuse  des  arbres. 

Hellemans  (Marie-Joséphine),  femme  de 
Pierre-Jean.  E.  FI.  1796-1837.  Bruxelles. 
Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  son  mari. 

Hellesen  (Mlle  Jeanne).  E.  Al.  1804-1844. 
Fleurs  et  fruits.  —  Elève  de  Jensen.  =  Vase 
rempli  de  fleurs,  Copenhague. 

Hellrath  (Emile).  E.  Al.  1839.  Rees.  Pay- 


Hellweger  (François).  E.  Al.  *  1845.  His- 
toire. =  Elève  de  Schraudolph. 

Helmbreker  (Théodore).  E.  H.  1624-1694. 
Haarlem.  Genre,  histoire,  paysage,  etc.  = 
Elève  de  P.  De  Grebber.  Passa  presque  toute 
sa  vie  en  Italie,  où  il  fut  protégé  par  le  car- 
dinal de  Médecis.  Mort  à  Rome.  =  Un  pèlerin 
auprès  de  bergers  italiens,  Copenhague.  = 
Clair-obscur  excellent,  ordonnance  riche,  fi- 
gures dessinées  avec  goût,  coloris  naturel. 

Helmich  (Elzenerus),  sourd  et  muet.  E.  H. 
1776.  Goor  (Drenthe).  Paysage  et  portrait. 

Helmoot  (Adrien  Van).  E.  FI.  *  1555.  = 
Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  An- 
vers, en  1555.  C'est  sous  son  décanat  qu'eut 
lieu  l'entrée  triomphale,  à  Anvers,  de  Phi- 
lippe II,  à  l'occasion  de  laquelle  les  corpora- 
tions artistiques  produisirent  des  merveilles 
de  décorations. 

Helmont  (Mathieu  Van).  E.  FI.  1650-1719. 
Bruxelles.  Boutiques,  intérieurs,  marchés, 
etc.  =  Elève  de  Teniers.  Reçu  franc-maître  à 
Bruxelles,  en  1674.  N'ayant  pas  de  quoi  payer 
sa  cotisation,  il  offrit  à  la  société,  pour  s'ac- 
quitter, un  de  ses  tableaux  qui  fut  agréé.  Un 
Mathieu  Van  Helmont  fut  reçu  franc  maître 
de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1645-46.  Nous  igno- 
rons quel  degré  de  parenté  a  pu  l'unir  à  son 
homonyme.  En  1675-76  nous  trouvons  un  Jean 
Van  Helmont  reçu  à  Saint-Luc  dans  la  même 
ville  comme  fils  de  maître  et  vivant  encore 
en  1690.  La  manière  dont  il  peignait  ses  mar- 
chés à  l'italienne,  fait  supposer,  avec  raison, 
qu'il  les  a  exécutés  d'après  nature.  On  croit 
qu'il  s'occupa  quelque  temps  à  Paris.  Mort  à 
Anvers.  Il  fit  ses  meilleurs  tableaux  pour  le 
roi  Louis  XIV.  =  Alchimiste  dans  son  labora- 
toire, Copenhague.  =  Manière  de  son  maître; 
coloris  chaud  et  transparent,  touche  large, 
figures  expressives  et  bien  dessinées.  =  Ven- 
tes :  V.  Verhulst  (1779),  Marché  de  Rome  avec 
une  fontaine  au  milieu,  132  fl.  —  V.  Maystre 
(1809),  Vue  de  la  grande  place  de  Bruxelles, 
800  fr.  —  V.  Brienen  de  Grootelindt  (1865),  In- 
térieur de  corps  de  garde,  1,550  fr. 
Helmont  (Zeger-Jacques  Van),  fils  de  Ma- 
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thieu.  E.  FI.  1683-1726.  Anvers.  Histoire.  = 
Elève  de  son  père;  il  devint  bon  peintre  de 
très  bonne  heure  ;  à  la  mort  de  Mathieu,  il 
alla  s'établir  à  Bruxelles  où  il  fut  reçu,  en 
1711,  dans  la  corporation  de  Saint  Luc.  = 
Jésus-Christ  sur  la  croix,  Gand. 

Helmsdorf.  E.  Al.  *  1809.  MAGDEBOURG. 
Paysage.  =  La  campagne  de  Rome.  —  Vue 
du  Colisée. 

Helst  (Barthélémy  Van  der).  E.  H.  f  1670. 
Portrait.  =  Presque  tout  est  encore  obscur 
dans  la  vie  de  ce  grand  peintre  ;  ni  le  lieu,  ni 
la  date  de  sa  naissance  ne  sont  connus;  jus- 
qu'à présent  on  a  nommé  Haarlem  et  l'année 
1613,  mais  rien  n'est  venu  confirmer  ces  as- 
sertions; les  registres  de  baptême  de  Haarlem 
sont  muets  et  aucun  document  ne  prouve  que 
Van  der  Helst  vit  le  jour  en  1613.  On  peut 
supposer  cependant  qu'il  passa  sa  jeunesse  à 
Haarlem  et  il  est  possible  qu'il  y  ait  été  le 
condisciple  de  Rembrandt,  chez  Jacques  Pi- 
nas,  sans  pouvoir  l'affirmer.  Il  n'a  point  voyagé 
et  s'est  établi  de  bonne  heure  à  Amsterdam, 
où  il  passa  la  plus  grande  partie  de  sa  -vie  et 
où  il  mourut.  On  pense  qu'il  y  acquit  le  droit 
de  bourgeoisie,  puisqu'il  y  fut  inscrit  dans  la 
confrérie  des  peintres  qu'il  aida  à  fonder,  en 
1654.  Il  épousa,  dans  un  âge  avancé,  Constan- 
tia  Reinst,  jeune  fille  appartenant  à  une  an- 
cienne famille   d'Amsterdam    et   renommée 
pour  son  esprit  et  sa  beauté;  on  croit  que 
Van  der  Helst  fut  lié  avec  le  poète  Jean  Vos, 
qui  mit  des  épigraphes  sur  plusieurs  de  ses 
portraits.  Houbraken  dit  que  cet  artiste  eut 
un  fils,  peintre  comme  son  père,  mais  d'un 
talent  médiocre  ;  il  a  dû  s'appeler  Pierre  ou 
Louis,  car  on  connait  deux  Van  der  Helst 
portant  ces  prénoms.  Du  dernier  il  y  a  un 
portrait  au  musée  d'Amsterdam.  Le  Haar- 
lemsche  Courant  du  2  avril  1671  annonce  que 
la  veuve  de  Barthélémy  Van  der  Helst,en  son 
vivant  peintre  très  habile  et  très  renommé, 
ost  d'intention  de  vendre,  de  la  main  à  la 
main ,  les  collections  artistiques  délaissées 
par  son  mari ,    parmi   lesquelles    plusieurs 
œuvres  de  celui-ci  et  d'autres  bons  maîtres. 
=  Portrait  de  femme,  Londres.  =  Portrait 
d'homme,  ib.  —  Plusieurs  portraits,  ib.  — 
Réunion  des  directeurs  du  tir,  Paris.  —  Por- 
trait d'homme,  ib.  —  Portrait  de  femme,  ib. 
—  Les  syndics  du  tir  à  l'arc,  ib.  (réduction  du 
tableau  d'Amsterdam).  —  Portrait  du  peintre, 
Bruxelles.  — Portrait  de  la  femme  du  peintre, 
ib.  —  Portrait  d'homme,  Florence.  —  Portrait 
de  Paul  Potter,  La  Haye.  —  Repas  des  arque- 
busiers, tous  portraits,  35  figures  (chef-d'œu- 
vre), Amsterdam.  —  Portrait  du  vice-amiral 
Kortenaar,  ib.  —  Portrait  d'André  Bicker, 
bourgmestre  d'Amsterdam,    ib.   —    Portrait 


d'André  Bicker,  le  fils,  bailli  de  Muiden,  ib.  — 
Portrait  d'homme,  ib.  —  Portrait  de  femme, 
ib.  —  Portrait  de  la  princesse  Marie,  veuve 
de  Guillaume  II,  ib.—  Portrait  du  lieutenant- 
amiral  Van  Nés,  fond  de  marine  par  Back- 
huysen,  ib.  —  Portrait  de  la  femme  de  l'ami- 
ral, fond  de  marine  par  Backhuysen,  ib.  — 
Les  syndics  de  la  confrérie  de  Saint-Sébastien, 
à  Amsterdam,  ib.  —  Portrait  d'une  femme  : 
elle  écarte  un  rideau,  Dresde.  —   Portrait 
d'homme,  ib.  —  Portrait  d'une  femme  âgée, 
ib.  —  Portrait  de  l'amiral  Tromp,  Munich.  — 
Portraits  de  la  famille  de  Hutten,   fond  de 
jardin,  ib.  —  Portrait  du  prince  de  Montes- 
quieu, ib.  —  Deux  portraits  d'homme,  Copen- 
hague. —  Portraits  d'une  jeune  princesse  et 
de  sa  sœur  de  lait,  Berlin.  —  Portrait  d'un 
jeune  homme,  ib.  —  Portrait  d'homme, Vienne. 
—  La  famille  Van  Goens,  Rotterdam.  —  Chefs 
d'archers,  Haarlem  (hôtel-de-ville).  —  Portrait 
du  peintre  tenant  entre  ses  doigts  une  petite 
miniature  ovale    de  la  princesse  d'Orange, 
mère  de  Guillaume  III,  roi  d'Angleterre,  Var- 
sovie (signé  :  B.  Van  der  Hels  f.).  =  Figures 
bien  dessinées,  couleur  excellente,  draperies 
larges.  Ordonnance  riche  et  sage;  accessoires 
traités  avec  le  plus  grand  soin  et  la  plus 
grande  vérité.  Effet  remarquable.  On  prétend 
que  Van  Dyck  seul  l'a   surpassé  dans  son 
genre.  =  Ventes  :  V.  Nieuhoff  (1777),  Jeune 
femme  assise  devant  une  table,  prés  d'elle  un 
homme  qui  la  regarde,  1,005  florins.  —  V. 
Vaudreuil  (1784),  La  distribution  des  prix  de 
rare,  10,010  liv.  —  V.  Tronchin  des  Délices 
(1801),  Deux  portraits  (celui  du  bourgmestre 
Witzen  et  de  sa  femme),  1,790  fr.  —  V.  Hels- 
leuter  (1802),  Portrait  d'une  hollandaise,  800 
francs.  —  V.  Guillaume  II  (1850),  Tableau  de 
famille,  11.900  fl.  —  Même  V.  Portrait  du 
peintre,  800  fl.  —  V.  de  Morny  (1865),  Portrait 
de  femme,  4,200  fr.  —  V.  Herman  de  Kat  (1866), 
Portrait  d'un  pasteur  assis,  8,400  fr.  —  V.  Sa- 
lamanca  (1867),  Congrès,  2,000  fr.  —  V.  Vis- 
Blockhuyzen  (1870),  Portrait  d'un  bourgmes- 
tre, 4,105  fr. 

Helst  (Louis  Van  der),  fils  de  Barthé- 
lémy (?).  E.  H.  *  xviie  siècle.  Portrait.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  Portrait  de  l'amiral  Stel- 
lingwerf,  Amsterdam. 

Helst  (Pierre  Van  der).  E.  H.  *  xvir3  siècle. 
=  On  ignore  si  c'est  Pierre  ou  bien  Louis  qui 
est  le  fils  de  Barthélémy. 

Helt-Stokade  (Nicolas  de).  E.  H.  1614- 
1669.  Nimègue.  Paysage,  histoire  et  portrait. 
=  Elève  de  son  beau-père,  Ryckaert  ;  se  trou- 
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vait  encore  à  Anvers,  en  1646-47,  car 
est  inscrit  en  cette  année  comme  franc-maître 
de  Saint-Luc  ;  visita  l'Italie  et  la  France,  où 
il  fut  peintre  de  la  cour.  Un  de  ceux  qui,  avec 
B.  Van  der  Helst,  fondèrent  la  confrérie  de 
Saint-Luc,  à  Amsterdam  où  il  acquit  le  droit 
de  bourgeoisie,  en  1652.  =  Joseph  et  ses  frères 
en  Egypte,  Amsterdam.  =  Bon  dessin,  pin- 
ceau moelleux  et  coloris  satisfaisant.  Gra- 
veur. 

Helweger.  E.  Al.  *  1840.  Histoire. 

Helwig.  E.  Al.  1670-1715.  Spangenberg 
(Hesse).  Portrait  en  miniature.  =  Etudia  à 
Rome  et  habita  Cassel. 

Hem  (Christine  de).  E.  H.  *xvir  siècle.  = 
Reçue,  en  1648,  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à 
La  Haye. 

Hemcocq  (Jean).  E.  Fr.  1474  (?).  Lille. 
Histoire.  =  Décora  la  collégiale  Saint-Pierre 
de  1506  à  1523. 

Hemelraet.  E.  FI.  1612-1668.  Anvers. 
Paysage.  =  Il  passa  plusieurs  années  à  Rome. 
=  Paysage  dans  le  Guillaume  lell  de  Biset, 
Bruxelles.  =  Erasme  Quellyn  et  d'autres  ont 
peint  les  ïîgures  de  ses  paysages.  Les  peintres 
d'Anvers  l'employaient  à  orner  de  paysages 
le  fond  de  leurs  tableaux. 

Hemert(Guillaume-Henri),  E.  H.  Portrait. 

Hemling.  V.  Memlinc. 

Hemmerlé.  E.  Al.*  1835. Peintre  sur  verre. 

Hemsen,  Hemessen,  Hemssen  ou 
Heiïiïssen  (Jean  Van).  V.  Sanders. 

Hemsen  ou  Hemissen  (Catherine  Van), 
fille  de  Jean.  Voir  Sanders. 

Hemskirk    (Egbert).    E.    An.    1645-1704. 

Haarlem.  Genre  burlesque.  ==  Etabli  en  An- 

'  gleterre  où  il  fut  protégé  par  Lord  Rochester. 

Hende  (Amand-Joseph  Van  den).  E.  FI. 
1754-1843.  Audenarde.  =  Professeur  à  l'Aca- 
démie de  sa  ville  natale.  =  Peintre,  graveur 
et  architecte. 

Hende  (Jean  Van  den).  E.  FI,  *  xve  siècle. 
Ypres.  =  Travailla,  en  1468,  aux  entremets 
de  Bruges. 

Hendrickx(H).  E.  FI.  *  1842.  Portrait. 

Hendrickx  (Nicolas).  V.  Arrigo  (Nicolas). 

Hendriks  (Frédéric-Henri).  E.  H.  1808. 
Arnhem.  Paysage.  =  Elève  de  H.  J.  Van  Ame- 
rom.  =  Vue  de  Gueldre,  Hambourg. 

Hendriks  (Wybrand).  E.  H.  1744-1831. 
Amsterdam.  Portrait,  paysage,  fleurs,  etc.  = 
S'établit  à  Haarlem  et  s'y  occupa  dans  une 
fabrique  de  tapisseries,  après  avoir  fait  une 
excursion  en  Angleterre  ;  travaillait  encore  à 
84  ans.  Directeur  de  l'Académie  de  dessin,  à 
Haarlem.  =  Vue  de  ville,  Amsterdam.  =  Bon 
dessinateur  et  graveur. 

Hendriksz  (Gevert).  E.  H.  *  xvi*  siècle. 
Peintre  sur  verre.  =  Elève  des  Crabeth. 
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Hendrix(L).  E.F1.  *  1860.  Peer.  Histoire. 

Hendschel  (Albert).  E.  Al.  1834.  Franc- 
fort. Histoire,  genre. 

Hengel  (H.  F.  Van),  E.  H.  f  1785.  NlMÈGUE. 
Portrait,  intérieurs  et  paysage.  =  Elève  de 
H.  Van  der  Myn,  pendant  le  séjour  de  ce  der- 
nier à  Londres  ;  s'établit  à  Utrecht  où  il  mou- 
rut. 

Hengsbach  (François).  E.  Al.  1814.Werl. 
Paysage. 

Hengst  (Guillaume).  E.  H.  f  1780  ou  1785. 
Nimègue.  Portrait  et  bas-reliefs.  =  Etudia  à 
Paris  sous  de  bons  maîtres.  Mort  à  Cuyck.  = 
Il  peignit  des  bas-reliefs  estimés. 

Hengstenburg  ou  Henstenburgh 
(Herman)  E  H.  1667-1726. Hoorn.  Fleurs,fruits, 
insectes,  oiseaux  à  la  détrempe.  =  Elève  de 
Jean  Bronkhorst;  ainsi  que  son  maître  il  fut, 
toute  sa  vie,  pâtissier  à  Hoorn  en  même 
temps  qu'excellent  peintre  à  la  détrempe. 
Vie  honnête,  consacrée  à  l'art  et  au  travail. 
Presque  inconnu  de  ses  contemporains,  il  ne 
fut  apprécié  qu'après  sa  mort,  excepté  par 
M.  Terwesten  lorsque  celui-ci  vint  à  Hoorn  et 
y  vit  par  hasard  les  ravissantes  productions 
de  Herman.  Il  parait  qu'il  a  résidé  peut-être 
momentanément  à  Haarlem,  car  on  trouve 
inscrits,  dans  cette  ville,  dans  le  registre  des 
membres  de  l'église  réformée,  en  1693,  Her- 
manus  Hengstenburgh  et  Meyntje  de  Kneu, 
avec  une  attestation  de  Hoorn.  Son  fils  An- 
toine fut  son  élève  et  eut  aussi  beaucoup  de 
talent.  =  Admirable  et  harmonieux  coloris, 
égalant  la  force  de  l'huile;  peignait  ordinai- 
rement ses  fleurs  et  ses  fruits  sur  fonds  bruns; 
son  étoffage  d'oiseaux,  papillons,  scarabées, 
lézards,  couleuvres,  etc.  est  exécuté  avec  un 
naturel  parfait. 

Henné  (Picart).  E.  FI.  *  xve  siècle.  Hai- 
naut(?)  Histoire,  portrait.  =  Peintre  du  duc  de 
Bourgogne,  en  1401.  =  Il  est  probablement  le 
même  que  Pierre  ou  Piérart  Henné,  qui  fit, 
en  1417  ou  1418  le  portrait  de  Marguerite  de 
Bourgogne,  comtesse  douairière  de  Hainaut. 
Il  demeurait  à  Mons  et  travailla  pour  la  ville 
du  Rceulx,  en  1395-1396  et  en  1412-1413.  Il  lit 
aussi  certains  ouvrages  pour  Albert  de  Ba- 
vière, comte  de  Hainaut  et  de  Hollande  en  1401  - 
1402.11  était  mort  en  1422  puisque  le  receveur 
général  du  Hainaut  paya  à  «  sa  veuve  »  en  cette 
année  14  livres  pour  le  portrait  du  duc  Jean  IV, 
époux  de  Jacqueline  de  Bavière,  portrait  placé 
au  couvent  de  Saint-Antoine,  en  Barbcfosse. 

Henneberg  (Rudolphe).  E;  Al.  *  1868. 
Brunswick.  Histoire. 

Henneberger  (Jacques  ou  Jean-Joachim). 
E.  Al.  f  1601.  Geislingue  (près  d'Ulm).  His- 
toire et  portrait.  =  Egalement  connu  pour 
ses  miniatures. 
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Hennebicq  (André).  E.  FI.  *  1872.  Tour- 
nai. Histoire,  genre  =  Messaline  insultée  par 
le  peuple.  =  Travailleurs  dans  la  campagne  de 
Rome,  Bruxelles.  Graveur 

Hennecart  (Jean).  E.  FI.  4  xve  siècle.  = 
Contemporain  de  Pierre  Coustain  et,  comme 
lui,  valet  de  chambre  du  duc  de  Bourgogne. 
Travailla  au  banquet  de  Lille,  en  1453;  four- 
nit des  patrons  d'orfèvrerie  en  1456,  et  peignit 
des  blasons  en  1467.  C'est  sans  doute  le  même 
que  Hannequart. 

Hennequin  (Baptiste).  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
Travailla  à  Bruges,  en  1468. 

Hennequin  de  Bruges.  E.  FI.  *  XVe  siè- 
cle. Bruges.  =  Peintre  cité  en  1419-20  et  en 
1453-54  dans  les  comptes  des  ducs  de  Bour- 
gogne. Dans  le  registre  de  la  trésorerie  du 
duc  d'Anjou  qui  va  de  1375  à  1379,  on  voit  que 
Hennequin  était  peintre  du  roi  Charles  V  et 
qu'il  reçut  50  francs  pour  pourtraitures  et  pa- 
trons par  lui  faits  pour  les  tapis  de  l'histoire  de 
l'Apocalypse,  tapis  exécutés  par  Nicolas  Ba- 
taille (1377).  Ce  Hennequin  est-il  le  même  que 
celui  des  comptes  des  ducs  de  Bourgogne?  On 
doit  à  Hennequin,  le  peintre  de  Charles  V,  un 
beau  portrait  de  son  maître,  placé  en  tête  d'un 
livre  d'Heures  qui  se  trouve  aujourd'hui  en 
Hollande,  à  La  Haye,  au  musée  Westrheene. 

Hennequin  (Philippe- Auguste).  E.  FI. 
1762-1833.  Lyon.  Histoire,  portrait  et  genre. 
=  Elève  de  David.  Visita  l'Italie  à  deux  re- 
prises, puis  la  Hollande;  eut  une  vie  agitée, 
l'ut  poursuivi  par  des  malheurs  de  tous  genres 
et  trouva  enfin  un  peu  de  repos  en  Belgique, 
où  il  fut  directeur  de  l'Académie  de  Tournai 
et  où  il  mourut.  =  Les  remords  d'Oreste,  Pa- 
ris. =  Les  prix  qu'il  remporta  dans  plusieurs 
concours,  les  ouvrages  qu'il  exécuta  pour  dif- 
férents souverains  et  les  élèves  qu'il  forma, 
le  mirent  au  rang  des  artistes  distingués  de 
son  époque.  Graveur. 

Henner  (Jean  J.).  E.  Fr.  1829.  Bernwiller 
(Alsace).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Gue- 
rin,  Droling,  Picot  et  Goutzwil  1er.  =  Tableaux, 
Colmar  (musée). 

Hennet  (Alphonse).  E.  Fr.  1815.  Paris. 
Genre.  =  Elève  d'Ingres. 

Hennig  (Gustave  Adolphe).  E.  Al.  1797- 
1869.  Dresde.  Histoire  et  portrait.  =  Elève 
de  Schubert  et  de  Mathai.  Professeur  à  l'Aca- 
démie de  Leipzig.  ==  Les  vendeurs  chassés  du 
temple. 

Henning  (Adolphe).  E.  Al.  1809.  Berlin. 
Portrait,  genre,  histoire,  etc.  ==  Elève  de 
Wach.  =  Personnages  contemplant  le  modèle 
d'un  groupe  de  statues  (tableau  de  famille). 
—  Vue  du  lac  d'Agnano. 

Henning  (Jules),  cousin  d'Adolphe.  E.  Al. 
*  1838.  Paysage. 


Henning  (Chrétien).  E.  A.  1741-1822.  Er- 
furt.  Paysage  et  oiseaux.  =  Vint  en  Hol- 
lande, où  il  dirigea,  avec  son  frère  Godefroid, 
une  fabrique  de  tapisseries.  Fit  le  commerce 
de  tableaux  et  fut  un  des  directeurs  de  l'Aca- 
démie de  dessin,  à  Haarlem.  Mort  à  Zeist. 
Graveur. 

Henning  (Christophe-Daniel).  E.  Al.  1734. 
Nuremberg.  Vues  de  ville,  portrait,  etc.  = 
Vivait  encore  en  1789.  =  Graveur  et  mar- 
chand d'estampes. 

Hennings  (Jean  Fr.).  E.  Al.  1838.  Brème. 
Paysage. 

Henrard  (George).  E.  FI.  f  1877.  Paysage. 
=  Elève  de  l'école  de  peinture  de  Spa. 

Henrard  (Henri-Joseph).  E.  FI.  *  1827. 
Liège.  Portrait  et  paysage.  =  Vue  prise  aux 
environs  de  Liège.  —  Vue  d'Italie  au  soleil 
couchant. 

Henri.  E.  FI.  *  1371.  Miniature.  =  Enlu- 
mineur qui  travailla  pour  Jeanne,  duchesse 
de  Brabant  en  1369, 1373  et  1376.  =  Il  était 
également  calligraphe  et  relieur. 

Henri,  dit  Glasemacker.  E.  FI.  *  XIVe 
siècle.  Malines.  Peintre  verrier. =Fut  chargé 
par  Philippe  le  Hardi,  en  1383-94,  de  faire  les 
vitraux  de  la  Chartreuse  de  Dijon. 

Henricksz  (Thierry).  E.  H.  *  1512.  Oup- 
heusden.  Bannières.  =  Florissait  à  Utrecht. 
Henriet  (Claude  -  Israël).  E.  Fr.  *  1596. 
Chalons- sur-marne,  Histoire,  portrait.  = 
Appelé  à  la  cour  de  Charles  III,  duc  de  Lor- 
raine, vers  1596,  afin  d'enrichir  de  ses  beaux 
vitraux  les  principales  églises  de  la  province; 
il  fut  nommé  peintre  de  ce  prince  qui  le  com- 
bla d'honneurs.  =  Excellait  dans  la  peinture 
sur  verre. 

Henriquez  (François).  E.  Es.  f  1519.  His- 
toire. =  Peintre  de  réputation.  Dom  Emma- 
nuel l'ayant  forcé  de  terminer  les  ouvrages 
qu'il  lui  avait  commandés  alors  que  la  peste 
régnait,  cet  artiste  mourut,  ainsi  que  sept 
peintres  flamands  venus  pour  l'aider  dans  les 
travaux  de  peinture  à  exécuter  pour  la  cour 
de  justice  de  Lisbonne. 

Henriquez  (Léonard).  E.  Es.  *  1580.  Cor- 
doue.  =  Appelé  à  Malaga  pour  taxer  les  ou- 
vrages de  César  Arbasia. 

Henry  (Elisa-Victorine).  E.  Fr.  *  1825. 
Moscou.  Genre,  portrait.  =  Clémence  Isaure 
et  Lautrec.  —  Vœu  de  saint  Louis. 

Henry  (Bon  Thomas).  E.  Fr.  1766-1836. 
Cherbourg  (Manche).  Portrait,  histoire.  = 
Elève  de  Regnault. 

Henry  (Jean).  E.  Fr.  1734-1784.  ARLES. 
Paysage.  =  Travailla  à  Marseille;  s'attacha  à 
Jos.  Vernet  comme  rapin,  et,  en  le  voyant 
peindre,  s'appropria  si  bien  sa  manière  qu'on 
le  nomma  le  Singe  de  Vernet. = Tableaux  dans 
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les  musées  de  Marseille,  Havre,  Toulon  et 
Grenoble.  =  Artiste  très  médiocre. 

Henry  (Joseph).  E.  FI.  *  1845.  Fleurs  et 
fruits. 

Henry  de  Trévaux.  E.  Fr.  '  1360.  PA- 
RIS. =  Exécuta  des  miniatures  de  la  plus 
grande  beauté  pour  des  manuscrits. 

Henry  le  Lorrain.  E.  Fr.  *  1507.  His- 
toire. =  Peignit  en  1507  une  Assomption  pour 
l'église  des  Cordeliers  de  Nancy. 

Henryet.  E.  Fr.  *  1451.  Troyes.  =  Pein- 
tre verrier  très  admiré  de  son  temps.  Fit  des 
verrières  pour  l'église  Saint-Jean. 

Hensel  (Guillaume).  E.  Al.  1794-1862.  Treb- 
bin.  Histoire,  portrait.  =  Peintre  du  roi  de 
Prusse.  ==  Jésus-Christ  devant  Pilate,  Pot- 
sdam.  —  Jésus  Christ  au  désert.  =  Graveur. 

Hensepeter  (T.).  E.  H.  Genre,  etc.  — 
Une  chasse  au  xvie  siècle. 

Heraclide.  318  ans  avant  J.-C.  Macé- 
doine. =  Fils  d'Agasias  d'Ephèse;  vécut  pau- 
vre. Peintre  estimé  de  son  temps.  Fut  aussi 
statuaire.  Cité  par  Pline. 

Herain  (Mme  de).  E.  Fr.  '  xixe  siècle.  Genre, 
portrait.  =  Elève  de  Mme  Haudebourt-Lescot. 
=  Raphaël  et  le  Pérugin.  —  Lecture  de  la 
Bible  (1831).— La  toilette  de  Ninon.— LouisXIV 
et  la  Vallière. 

Hérault  (Charles).  E.  Fr.  1640-1718.  Paris. 
Paysage.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1670.  — 
On  croit  qu'il  fut  marchand  de  tableaux. 

Herbas  (don  Jacques  de).  E.  Es.  *  1660. 
Contribua  à  l'établissement  de  l'Académie  de 
Séville;  amateur. 

Herbe  (Charles  A.).  E.  Fr.  1801.  Reims. 
Histoire,  genre  etc.  =  Elève  de  Gros. 

Herbei  (Charles).  E.  Fr.  f  1703.  I^ancy. 
Histoire,  batailles  et  portrait.  =  Peintre  du 
duc  de  Lorraine,  Charles  V,  dont  il  peignit 
les  victoires;  fut  également  peintre  du  duc 
Léopold.  Beaucoup  de  ses  tableaux  de  ba- 
tailles ont  servi  de  modèles  aux  ouvriers  des 
Gobelins  que  le  duc  Léopold  avait  fait  venir 
à  Lunéville.  Graveur. 

Herbelin  (Jeanne-Math.  Habert,  Mme). 
E.  Fr.  1820.  Brunoy  (Seine  et  oise).  Minia- 
ture. =  Elève  de  Belloc.  =  Portrait  d'Emile 
Souvestre.  —  Portrait  du  peintre. 

Herbert.  E.  FI.  *  1010.  Miniature.  = 
Moine  à  l'abbaye  de  Saint-Hubert,  à  Liège; 
mort  à  la  fleur  de  l'âge.  =  Bon  peintre. 

Herbert  (John  Rogers).  E.  An.  1810.-Mal- 
don.  Histoire.  =  Membre  de  l'Académie 
royale,  à  Londres.  =  Thomas  Morus  et  sa 
fille,  Londres.  —  Peintures  au  nouveau  parle- 
ment, Londres. 

Herbert  (Arthur  J.),  fils  du  précédent. 
E.  An.  1834-1856.  Histoire,  genre.  =  Don  Qui- 
chotte. 


Herbig  (Guillaume).  E.  Al.  179*.  Pot- 
sdam.  Histoire,  batailles  et  genre.  =  Bataille 
de  Culm.  —  La  fileuse. 

Herbîn  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Herbster  (Jean).  E.  AL  1468.  Strasbourg. 
=  Inscrit  dans  la  corporation  des  peintres,  à 
Baie,  en  1492.  Il  apparaît  dans  un  vieux  docu- 
ment de  1516  en  même  temps  qu'Ambroise 
Holbein  avec  lequel  il  travailla  probablement. 

Herbsttroffer  (Pierre  R.  Ch.).  E.  Fr. 
1821.  Presboûrg  (Hongrie).  Genre,  histoire. 

Herck  (Jacques-MELCHiOR  Van).  E.  FI. 
*  1720.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  en  1690-91  de 
son  beau-père,  Pierre-Gaspard  Verbruggen. 
=  Franc-maître  en  1694-95  et  doyen  de  la  cor- 
poration de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1720, 
1733, 1734  et  1735.  —  Il  copia  presque  toujours 
son  maître. 

Herculin  Bolonais.  V.  Ercole.  =  Reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1469. 

Herde  (Jacques  de).  E.  FI.  *  1478.  Doyen 
de  la  corporation  en  1478,  1481  et  1483.  =  Il 
est  encore  cité  dans  des  lettres  scabinales  de 
1491. 

Herder.  E.  H.  1550-1609.  Groningue.  His- 
toire. =  Il  se  trouvait  à  Rome  avec  Charles 
Van  Mander.  =  Portraits  exécutés  avec  une 
grande  perfection. 

Herdt  (Frédéric-Guillaume).  E.  Al.  1791. 
Berlin.  Histoire,  batailles,  portrait.  =  Sainte 
Edwige,  Berlin.— Enée  emportant  Anchise,  ib. 

Herdtle  (Hermann).  E.  Al.  1819.  Stutt- 
gart. =  Paysage,  architecture. 

Héreau  (Jules).  E.  Fr.  1839-1880.  PARIS. 
Paysage.  =  Temps  de  neige  à  Paris.  —  Le 
retour. 

Herenz  (Guillaume).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Berlin.  Genre.  =  Sujets  tirés  d'Uhland.  — 
Le  retour. 

Hering.  E.  Al.  *  1840.  Fleurs  et  fruits.  = 
Elève  de  Vôlcker,  le  Vieux. 

Hering  (Jean-George).  E.  Al.  *  1620.  His- 
toire. ==  Elève  de  Christophe  Muller,  à  Cassel. 
Peintre  à  la  cour  de  Prague;  il  étudia  quel- 
que temps  en  Italie.  =  Belle  composition; 
coloris  trop  gris. 

Herle  (Guill.  de).  V.  Wilhelm  (maître). 

Herlin  ou  Herlen  (Frédéric).  E.  Al. 
1 1491.  Nôrdlingen  (?).  Histoire.  =  Il  florissait 
à  Nôrdlingen,  en  Souabe.  Des  archives  de  1467 
disent  qu'il  obtint  gratuitement  le  droit  de 
bourgeoisie,  dans  cette  ville,  cette  même 
année.  =  Jésus  -  Christ  crucifié  (  attribué  ), 
Vienne.  —  Plusieurs  sujets  saints,  Nôrdlingen 
(église).  -  -  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus,  ib.  (On 
voit  dans  ce  tableau  d'un  côté,  le  portrait  du 
peintre  lui-même  et  ses  quatre  fils  présentés 
par  saint  Joseph,  de  l'autre,  la  femme  du 
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peintre  et  ses  cinq  filles  présentées  par  sainte 
Marguerite.  Il  est  daté  de  1488;.  —  Autres 
sujets  saints,  Rothenbourg  (église).  =  Imita- 
teur habile  de  l'école  de  Bruges.  Ses  imita- 
tions de  certains  ouvrages  de  Roger  Van  der 
Weyden,  le  Vieux,  ne  laissent  aucun  doute 
sur  ses  relations  avec  ce  maître. 

Berlin  (Luc,  fils  de  Frédéric).  E.  Al.  *  1503. 
Nokdlingen.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Herlin  (Joseph,  fils  de  Luc).  E.  Al.  *  1565. 
Nordlingen.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Peignit  à  fresque. 

1 1<  iiii.i  ji  (Jean).  *  xve  siècle.  =  Travailla, 
en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Hcnnan,  de  Hiest.  E.  FI.  *  1470.  DlEST. 
Miniature.  =  S  occupa  principalement  d'enlu- 
minures. Travailla  à  Louvain,  en  1462,  à 
Léau,  en  1483-88  et  en  1495-96. 

Herman  de  Cologne.  E.  Al.  *  1400.  = 
Aida  Jean  Malouel  dans  ses  travaux. 

Hermann.  E.  Al.  1816.  Histoire  et  mari- 
nes. =  Elève  de  Krause.  =  Vierge  glorieuse. 

Hermann  (Alexandre).  E.  Al.  1814.  Glau- 
chau  (Saxe).  Intérieurs  d'église.  =  Peintre  et 
architecte.  =  La  chapelle  baptismale  dans 
l'église  Saint-Marc,  à  Venise,  Hambourg. 

Hermann  (Charles).  E.  Al.  1802-1880. 
Dresde.  Histoire.  =  Elève  de  Cornélius.  = 
La  théologie  (fresque),  Bonn.  —  Sujets  tirés 
d'Eschenbach. 

Hermann  (Louis).  E.  Al.  *  1840.  ANCLAM. 
Paysage  et  marine.  =  S'établit  à  Berlin,  en 
1848.  =  Les  côtes  de  l'île  de  Rugen  :  effet  du 
soir,  Hambourg.  —  Vue  d'une  ville  aux  bords 
de  l'Escaut,  ib. 

Hermann.Léoii.  E.  Fr.  1814-1859.  LYON. 
Paysage.  =  Peintre  et  acteur. 

Hermanii-Léon  (Charles).  E.  Fr.  1838. 
Havre.  Paysage. 

Hermans  (Jacques).  E.  Fi.  *  1589.  Dans  le 
Cambrésis.  Histoire.  =  Demeurait  à  Lille  où 
il  exécuta  pour  les  églises  de  bons  tableaux. 

Hermans  (Charles).  E.  FI.  '  1875.  Genre. 
=  L'aube,  Bruxelles.  —  Moines  jouant  aux 
boules.  —  La  visite  du  dimanche  à  l'hôpital 
Saint-Pierre,  Termonde. 

Hermans  (François),  frère  de  Louis.  E. 
FI.  *  xvme  siècle.  Maestricht.  Histoire  allé- 
gorique. =  Plus  âgé  que  Louis  de  plusieurs 
années  ;  étudia  en  Italie.  =  Tableaux  allé- 
goriques (avec  Louis),  Maestricht  (église 
Notre-Dame). 

Hermans  (Louis),  frère  de  François).  E. 
FI.  1750-1835.  Maestricht.  Fleurs  et  fruits.  = 
Travailla  beaucoup  avec  son  frère.  =  Ta- 
bleau (avec  son  frère),  Maestricht  (église 
Notre-Dame).  =  Touche  large,  bon  coloris. 

Hermans  (Mathieu),  neveu  de  François 
et  de  Louis.   E.  FI.  1789-1842.  Maestricht. 


Histoire  et  architecture.  =  Peintre  et  archi- 
tecte; directeur  de  l'école  de  dessin  de  Maes- 
tricht. 

Hennant  (Jean).  E.  Fr.  *  1451.  TitOYES. 
Histoire.  =  Peintre  verrier  renommé.  Exécuta 
un  tableau  :  Le  baptême  de  saint  Jean  pour 
l'église  de  ce  nom. 

Hermès  (Gustave).  E.  Al.  *  1830.  Silésie. 
Histoire.  =  Elève  de  Wach. 

Hermès  (Isaac).  E.  Es.  *  1587.  Histoire.  = 
Travailla  à  Tarragone. 

Hernandez  ou  Fernandez  (Alexis). 
E.  Es.  *  1520.  Histoire.  =  Travailla  à  Séville  et 
à  Cordoue.  =  Artiste  de  mérite. 

Hernandez  (Thomas).  E.  Es.  VALENCE. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Peintre  à 
fresque. 

Hernandez  (D.  G.).  E.  Es.  *  1865.  MADRID. 
Histoire.  =  Socrate  et  Alcibiade. 

Héron.  E.  Fr.  *  1495.  Paris.  Histoire.  = 
Exécuta  pour  l'église  Saint-André  des  Arts  un 
beau  vitrail  représentant  Adam  et  Eve. 

Héron  (Pierre).  E.  Fr.  *  1750.  Paysage.  = 
Reçu  à  l'Académie  de  Saint-Luc,  à  Paris,  en 
1750. 

Heroult  (Antoine-Désiré).  E.  Fr.  1802- 
1853.  Pont-l'Evêque.  Paysage. 

Herp  (Gérard  Van).  E.  FI.  1604.  Anvers. 
Genre  et  histoire.  =  Elève  de  Rubens,  croit- 
on  ;  en  tous  cas  son  imitateur.  =  Saint  Nico- 
las Tolentin,  Bruxelles.  —  Saint  Augustin 
touché  de  la  grâce,  et  son  baptême,  Anvers.= 
Satyre  chez  des  paysans,  Berlin.  —  Pharaon 
endormi,  Londres.  —  Le  Christ  portant  sa 
croix,  ib.  —  Moines  distribuant  du  pain,  ib.  — 
Entrée  de  Jésus-Christ  à  Jérusalem,  Stock- 
holm, ssa  Ordonnance  riche,  beau  coloris, 
beaucoup  de  transparence,  bon  dessin. 

Herp  (Guillaume  Van).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
=  Un  Guillaume  Van  Herp  fut  reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1637-38;  il 
est  évidemment  d'une  génération  plus  vieille 
que  celui  qui  donna  des  leçons  à  Ignace  Van 
der  Beken,  lequel  naquit  seulement  en  1689. 
Le  vieux  Guillaume  mourut  en  1677. 

Herpe  (Jean  Van).  E.  FI.  1432-1486.  Gand. 
Histoire  religieuse,  etc.  =  Célèbre  enlumi- 
neur et  bon  dessinateur.  En  1463,  il  entra 
dans  la  corporation  des  peintres,  à  Gand.  Il 
était  beau-frère  de  Jacques  Van  Buren  et  de 
Jacques  Van  der  Guchte,  tous  deux  peintres 
et  membres  de  Saint-Luc,  comme  lui. 

Herpin  (Léon).  E.  Fr-:  1843-1880.  Gran- 
ville  (Manche).  Paysage,  etc.  =  Elève  de 
Jules  André  et  de  Daubigny.  =  Paris  vu  du 
Pont-Neuf.  =  La  Marne  à  Chennevières. 

Herrebondt  (Corneille).  E.  FI.  *  xve  siè- 
cle. Bruges.  =  Inscrit  sur  les  registres  de  la 
confrérie  de  Saint-Luc,  en  1470-80. 
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Herregouts  (David).  E.  FI.  1603.  Ma- 
unes.  Histoire.  =  Appartenait  à  la  bonne 
bourgeoisie  ;  fut  d'abord  élève  de  son  cousin 
Josse  Salmier  qui  avait  épousé  une  Herre- 
gouts;  fut  reçu  dans  la  corporation  des  pein- 
tres, à  Malines,  en  1624.  Plus  tard  il  alla 
s'établir  à  Ruremonde  où  il  fut  reçu  dans  la 
gilde  de  Saint-Luc,  en  1647,  l'année  après  y 
avoir  fait  son  tableau  d'essai.  Il  mourut  dans 
cette  ville. 

Herregouts  (Henri),  fils  de  David.  E.  FI. 
1633-1724.  Malines.  Histoire,  portrait.  =  Il 
fut  d'abord  élève  de  son  père  et  naquit  à  Ma- 
lines, avant  le  départ  de  celui-ci  pour  Rure- 
monde. Il  parait  qu'il  séjourna  assez  long- 
temps à  Rome  et  qu'il  dut,  à  ce  séjour,  le 
surnom  de  Romain.  D'Italie  il  se  rendit  en 
Allemagne  et  s'arrêta  à  Cologne  où  il  tra- 
vaillait en  1660,  et  où  il  se  maria,  dit-on,  vers 
1661.  En  1664-65  on  le  trouve  inscrit  comme 
franc-maître  dans  les  registres  de  Saint-Luc, 
à  Anvers.  En  1666,  on  le  retrouve  à  Malines, 
où  il  acquiert  également  la  franc-maitrise  de 
Saint-Luc.  Il  n'y  resta  pas  longtemps.  La 
même  année  on  cite  un  beau  dessin  qu'il  fit 
pour  le  titre  d'un  ouvrage  publié,  à  Cologne, 
par  le  libraire  Basaus.  Il  est  possible  que 
notre  artiste  envoya  le  dessin  d'Anvers.  L'ou- 
vrage de  Hazart,  à  Anvers,  contient  à  son 
tour  une  estampe  faite  sur  un  de  ses  dessins. 
En  1679-80  il  recevait  à  Anvers,  comme  élève, 
Abraham  Goddyn  et  d'autres  encore.  Il  mou- 
rut dans  cette  ville.  Des  biographes  ont  cité 
deux  Henri  Herregouts  ;  le  premier ,  celui 
dont  nous  venons  de  parler  ;  le  second,  né  à 
Malines,  en  1666,  mort  à  Anvers,  en  1724.  Ces 
deux  artistes  n'en  font  qu'un  qui  atteignit 
un  âge  très  avancé,  et,  disent  Smeyers  et 
de  Maeyer,  auteurs  malinois,  «  avait  le  corps 
complètement  courbé  et  brisé  par  l'âge.  »  Il 
est  constaté  qu'en  1685,  Henri  Herregouts 
peignit  à  Anvers  un  arc  de  triomphe  pour 
célébrer  le  jubilé  de  la  restauration  du  culte 
catholique.  =  Martyre  de  saint  Mathieu,  An- 
vers (cathédrale).  —  Jugement  dernier,  Bru- 
ges (église  Sainte-Anne;  tableau  colossal;  chef- 
d'œuvre).  —  Extase  de  saint  Trion,  ib.  (église 
Notre-Dame).  —  Saint  Jérôme  au  désert, 
Bruxelles.  =  Ecole  de  Rubens;  idées  nobles, 
figures  expressives;  bon  dessin,  bon  coloris. 

Herregouts  (Jean-Bapt.),  fils  de  Henri. 
E.  FI.  f  1721.  Termonde  (?).  Histoire,  portrait. 
=  D'après  le  catalogue  de  l'Académie  de 
Bruges,  ce  peintre  serait  originaire  de  Ter- 
monde.  Ce  qu'il  y  a  de  certain,  c'est  que  Jean- 
Baptiste  se  trouvait  à  Anvers,  en  1677-78, 
année  où  il  fut  reçu  franc-maître  de  Saint- 
Luc;  qu'il  vint  s'établir  à  Bruges  où  proba- 
blement son  père  Henri  était  venu  souvent, 


puisqu'on  y  trouvait  et  qu'on  y  trouve  encore 
plusieurs  de  ses  œuvres  capitales.  En  1684, 
Jean-Baptiste  y  fut  admis  franc-maître  de 
Saint-Luc;  il  remplit  plusieurs  dignités  dans 
cette  corporation,  de  1687  à  1704,  et  fut  un 
des  fondateurs  de  l'Académie  de  Bruges.  = 
Portrait  de  David  (?)  Herregouts,  Bruges  (Ac- 
adémie). —  Portrait  du  peintre,  ib.  —  La 
Circoncision,  ib.  (église  Sainte-Anne;  chef- 
d'œuvre).  =  Beau  coloris  ;  artiste  de  mérite. 
Graveur. 

Herregouts  (Maximilien).  E.  FI.  *  1674, 
Genre.  =  Cité  par  Immerzeel  qui  assure  qu'il 
existe  de  lui  un  bon  tableau,  portant  son  nom 
et  la  date  de  1674,  et  représentant  une  Cuisi- 
nière faisant  des  crêpes. 

Herrenbrug  (Jean-A.).  E.  Al.  1824.  Ber- 
lin. Architecture,  paysage. 

Herrera  (Alphonse  de).  E.  Es.  1579.  SÉ- 
govie.  Histoire.  =  Exécuta  des  travaux  re- 
marquables pour  la  paroisse  de  Villa-Castin  ; 
ami  intime  de  J.  Fernandez  Navarrete  et  de 
L.  Mudo.  =  Dessin  et  coloris  remarquables. 

Herrera  (Barthélémy  de).  E.  Es.  *  1596. 
Portrait.  =  Travailla  d'une  manière  distin- 
guée à  Séville. 

Herrera  (François  de),  le  Vieux,  fils  de 
Barthélémy.  E.  Es.  1576-1656.  Séville.  His- 
toire. =  Elève  de  Louis  Fernandez  de  Séville; 
la  rudesse  de  son  caractère  était  si  grande 
qu'aucun  de -ses  élèves  ne  put  rester  chez  lui; 
il  en  fut  de  même  de  ses  enfants  :  l'un  d'eux 
lui  enleva  son  argent  et  s'enfuit  à  Rome  ;  sa 
fille  se  rit  religieuse  ;  s'exerçant  à  graver  en 
bronze,  il  fut  poursuivi  comme  faux  mon- 
nayeur  et  dut  se  réfugier  dans  un  couvent  de 
Séville;  Philippe  IV  lui  accorda  sa  grâce 
après  avoir  eu  de  lui  un  ouvrage  admirable; 
Herrera  se  rendit  à  Madrid,  en  1650,  y  jouit 
d'un  grand  crédit  et  y  resta  jusqu'à  sa  mort. 
=  Consécration,  Sévi i le.  —  Buste  de  l'apôtre 
saint  Mathieu,  Dresde.  =  Manière  large,  style 
original  ;  anatomie  savante  ;  dessin  très  cor- 
rect; composition  remarquable;  figures  habi- 
lement contrastées;teintestrès  harmonieuses;, 
coloris  magique;  expression  profondement 
philosophique  et  parfaitement  belle. = Ventes: 
V.  Soult  (1852),  Saint  Basile  dictant  sa  doc- 
trine à  des  religieux,  1,200  fr.  —  V.  Sala- 
manca(1867),  Assomption  de  la  Vierge,  5,300  fr. 

Herrera  (François),  le  Jeune,  fils  de  Fran- 
çois, le  Vieux.  E.  Es.  1622-1685.  Séville.  His- 
toire, genre,  fleurs,  fruits  et  poissons.  =  Elève 
de  son  père;  s'échappa  de  chez  lui  afin  de  se 
soustraire  à  sa  sévérité,  se  rendit  à  Rome, 
s'y  fit  remarquer  et  revint  à  Séville,  après  la 
mort  de  son  père;  nommé  deuxième  prési- 
dent de  l'Académie  de  cette  ville  ;  travailla 
pour  Philippe  IV,qui  le  nomma  d'abord  son 
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peintre  et  plus  tard,  en  1677,  grand-maître 
des  ouvrages  royaux.  Il  se  fit  autant  d'en- 
nemis par  sa  ridicule  vanité  que  d'admira- 
teurs par  son  beau  talent.  =  Mercure  appa 
raît  à  deux  vieillards,  Munich.  —  Suzanne 
au  bain,  ib.  —  Sainte  Herménégilde,  Ma- 
drid. —  Saint  François,  ib.  —  Cène,  ib.  — 
Saint  Vincent  Ferrier,  ib.  -  L'archange  Ra- 
phaël, Paris.  —  L'ange  gardien,  ib.  —  Appa- 
rition de  la  Vierge,  ib.  =  Grande  vérité  de 
ton;  il  devint  si  habile  à  peindre  des  poissons 
qu'on  le  surnomma  :  Lo  Spagnuolo  degli 
pesci.  Coloris  plein  d'effet;  clair-obscur  sa- 
vant; composition  remplie  de  feu  ;  sans  avoir 
les  belles  pâtes  de  son  père,  il  l'égala  dans  les 
tableaux  de  chevalet  et  le  surpassa  dans  les 
fleurs.  Grand  fresquiste,  architecte  et  gra- 
veur. =  Ventes  :  V.  Soult  (1852),  Les  noces  de 
€ana,  2,450  fr. 

Herrera  le  Rouge,  fils  de  Herrera,  le 
Vieux.  E.  Es.  *  xvir  siècle.  Séville.  Genre.  — 
Elève  de  son  père;  mort  prématurément.  = 
Donnait  de  belles  espérances. 

Herrera  (Christophe  de).  E.  Es.  *  xvr 
siècle.  Burgos.  Histoire.  =  Travailla  avec 
André  de  Espinosa. 

Herrera  (Jean  de).  E.  Es.  1627.  Genre.  = 
Établi  à  Séville.  =  Beaucoup  de  goût  et  de 
simplicité.  Dessinateur  et  graveur. 

Herrera  Barnuevo  (Sébastien).  E.  Es. 
1619-1671.  Madrid.  Histoire.  =  Comme  archi- 
tecte, cet  artiste  célèbre  obtint  de  grands 
succès  qui  lui  valurent  des  places  à  la  cour; 
habile  dans  toutes  les  branches  de  l'art,  re- 
nommé par  ses  talents,  estimé  et  aimé  par 
son  caractère.  Sébastien  mourut  dans  sa  ville 
natale.  =  Imita  Alphonse  Cano  dans  la  pein- 
ture, la  sculpture  et  l'architecture;  dessin 
correct;  coloris  se  rapprochant  de  celui  du 
Titien;  manière  du  Guide;  bon  graveur. 

Herreyn»  (Jacques)  le  Vieux.  E.  FI.  1643- 
1732.  Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  Norbert 
Van  Herp,  le  Vieux.  Reçu  franc-maître  de 
Saint- Luc,  en  1676.  Son  fils  aîné,  Daniel,  s'oc- 
cupa aussi  de  peinture.  Le  cinquième  de  ses 
dix  enfants,  nommé  Jacques  et  né  en  1687,  fut 
l'aïeul  du  célèbre  Guillaume-Jacques  Her- 
reyns.  =  Dieu  le  Père,  Anvers.  Il  a  dessiné 
beaucoup  de  patrons  pour  tapisseries,  a  tra- 
vaillé pour  les  églises  et  a  étoffé  les  tableaux 
des  paysagistes,  ses  contemporains. 

Herreyns  (Jacques),  le  Jeune,  petit-fils 
de  Jacques,  le  Vieux.  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Plafond  à 
l'église  Saint-Jacques,  Anvers.  =  Peintre  de 
décorations. 

Herreyns  (Guillaume-Jacques),  fils  de 
Jacques,  le  Jeune.  E.  FI.  1743  1827.  Anvers, 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de   l'Académie 


d'Anvers,  où  il   fut  professeur  de  perspec- 
tive,  d'architecture    et  de   dessin,  en  1765. 
En   1767,  il    commença    un    voyage    artisti- 
que et   revint  se  fixer  à  Malines  où  il  de- 
vint fondateur  de    l'Académie  de  peinture, 
architecture  et  sculpture,  en  1771.  Premier 
peintre  du  roi  de  Suède,  Gustave  III;  il  reçut 
la  visite  de  l'empereur  Joseph  II,  qui  ne  lui 
témoigna  pas  moins  d'admiration  que  le  roi 
de  Suède.  En  1794,  il  fut  nommé  professeur  à 
l'école  centrale  du  département  des  Deux- 
Nèthes;  il  profita  de  sa  position  pour  sauver 
le  plus  d'objets  d'art  qu'il  lui  fut  possible; 
malgré  ses  efforts  qui  allèrent  jusqu'à  exposer 
sa  vie,  il  en  vit  périr  beaucoup  sans  pouvoir 
les  conserver  à  son  pays.  En  1800,  il  reprit  ses 
fonctions  de  directeur  de  l'Académie  d'An- 
vers, et  les  occupa  jusqu'à  sa  mort.  =  Portrait 
du  jésuite  Jos.  Ghesquiôre,  Anvers.  —  Por- 
trait du  jésuite  Jacques  de  Bue,  ib.  —  Portrait 
du  dernier  abbé  de  Tongerloo,  ib.  —  Portrait 
du  prêtre  J.  J.  de  Brandt,  ib.  —  Le  dernier 
soupir  du  Christ,  ib.  —  Les  disciples  d'Em- 
maùs,  ib.  (cathédrale).  —  Épisodes  de  la  vie 
de  saint  Romuald,  Malines.  —  La  cène,  Bru- 
xelles (église  Saint-Nicolas).  —  Purification  de 
la  sainte  Vierge,  Deurne  (près  d'Anvers).  — 
Assomption  de  la  Vierge,  église  de  Gyzeghem 
(Flandre  orientale).  —  Saint  Roch,  ib.  Ces 
deux  tableaux  ont  été  faits  pour  payer  le  prix 
de  la  pension  de  la  fille  de  l'auteur,  au  cou- 
vent du  dit  lieu.  =  Manière  hardie,  imagina- 
tion vive;  grande  influence  sur  l'école  belge 
moderne;  goût  pur  et  tout  à  fait  au-dessus  de 
son  époque,  coloris  vigoureux,  pinceau  éner- 
gique; un  des  plus  grands  artistes  de  son 
temps.  Malheureusement   beaucoup    de   ses 
œuvres  ont  poussé  au  rouge. 

Herring  (Jean-Frédéric).  E.  An.  1795- 
1865.  Dans  le  Surrey.  Chevaux  et  animaux. 
=  Le  repas  frugal,  Londres. 

Herrlieh  (Philippe).  E.  Al.  1818.  Solms- 
Laubach.  Genre. 

Herry  (le  chevalier).  E.  FI.  *xvme  siècle. 
Histoire.  =  Amateur  établi  à  Anvers. 
Herschop  voir  Heerschop. 
Herselle  ou  Herzeele  (Adrien).  *  XVe 
siècle.  =  Travailla,  en  1468,  aux  entremets 
de  Bruges. 

Hersent  (Louis).  E.  Fr.  1777-1860.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Regnault.  Mem- 
bre de  l'institut.  =  Atala  s'empoisonnant,  — 
Louis  XVI  distribuant  des  aumônes,  Ver- 
sailles. —  Passage  du  pont  de  Landshut, 
ib.  =  Ventes  :  V.  La  Fontaine  (1821),  Daphnis 
et  Chloé,  4,100  fr.  —  V.  Casimir  Périer  (1838), 
Comment  Vesprit  vient  aux  filles,  2,000  fr. 

Hersent  (Louise-Marie-Jeanne  Mauduit, 
femme  de  Louis).  E.  Fr.  1784-1862.  Paris.  His- 
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toire,  portrait.  —  Elève  de  Meynier.  =  Visite 
de  Louis  XIV  enfant  à  Pierre  le  Grand,  grand- 
duc,  Versailles  —  Saint  Vincent  de  Paul  et 
les  dames  de  charité.  —  Henriette  de  France. 

Hersent  (Etienne).  E.Fr.  f  1880.  Batailles. 
=  Neveu  de  Louis. 

Hertebout  (Henri).  E.  FI.  "  xviie.  Paysan- 
neries. =  Cité  dans  un  document  de  1771, 
comme  bon  élève  de  David  Teniers. 

Herterich  (Henri-Joachim).  E.  Al.  1772. 
Hambourg.  Portrait  et  paysage.  =  Travail- 
lait encore  à  Hambourg,  en  1822.  Graveur. 

Hertricli  (Michel).  E.  Fr.  1811.  Turck- 
heim.  Paysage. 

Hertz  (Jean).E.  Al.  1599-1635.  Nuremberg. 
Histoire  et  paysage.  =  On  n'a  rien  consigné 
sur  la  vie  de  cet  artiste. 

Herusse  (Jean).  E.  Fr.  *  1570.  Dreux.  = 
Peintre  verrier  et  sculpteur  d'un  très  grand 
mérite. 

Herverbaert  (Simon).  E.  FI.  *  XVe  siècle. 
Bruges.  =  Membre  de  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  en  1450. 

Hervieu  ( Jean- Louis- Nicolas ).  E.  Fr. 
t  1859.  Peintre  sur  porcelaine.  =  Elève  de 
Moreau. 

Hervilly  (Mélanie-Marie  d').  E.  Fr.  *  1824. 
Bruxelles.  Genre,  portrait.  =  Elève  de  Guil- 
lon  Lethière;  établie  à  Paris.  =  Aventures  de 
Gusman  d'Alfarache.  —  Berger  pleurant  son 
chien. 

Hervy  (Jean).  E.  FI.  *  xve  siècle  Valen- 
ciennes.  =  Elève  de  Pierre  Coustain.  Etabli 
à  Bruges.  Cité,  dans  des  documents  anciens, 
comme  ayant  peint  des  blasons  pour  le  tom- 
beau de  Marie  de  Bourgogne. 

Herz  (Gustave).  E.  Al.  *  1839.  Berlin.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Begas. 

Herz  (Jean-Daniel).  E.  Al.  1693-1754.  Augs- 
bourg.  Histoire,  paysage.  =  Directeur  de 
l'Académie  dans  sa  ville  natale  ;  artiste  très 
laborieux.  =  Graveur. 

Herzinger  (Antoine).  E.  Al.  *  1802.  Pra- 
gue (?).  Animaux.  =  Graveur  à  l'eau-forte. 

Hesdin  (Jacquemart  de).  E.  Fr.  (?).  *  1400. 
=  Exécuta  les  ornements  et  les  miniatures 
d'un  livre  d'heures,  pour  le  duc  de  Berry, 
vers  1400. 

Hess  (Charles- Adolphe-Henri).  E.  Al.  1769. 
Dresde.  Chevaux.  =  Un  des  meilleurs  pein 
très  de  chevaux  que  l'Allemagne  ait  produits. 

Hess  (Eugène).  E.  Al.  1824.  Munich.  Genre. 
=  Un  chevalier  reçu  chez  des  moines  domi- 
nicains, Munich.  —  Le  général  suédois  Wran- 
gel  surpris  à  la  chasse  par  les  Bavarois,  ib. 

Hess  (Henri  de),  frère  de  Charles  et  de 
Pierre.  E.  Al.  1798-1863.  Dusseldorp,  Histoire, 
portrait=Elève  de  P. de  Langer.  Directeur  de 
l'école  de  peinture  sur  verre  de  Bavière.  Les 


trois  frères  peintres  de  ce  nom,  sont  fils  de 
Charles  Ernest  Christophe  de  Dusseldorf,  gra- 
veur de  grand  mérite  qui  s'établit  à  Munich, 
en  1806.  Mort  à  Munich.  =  Le  parnasse„—  Su- 
jets tirés  du  Nouveau  Testament  (fresque).  — 
Grand  tableau  d'autel  :  Marie  et  l'Enfant  en- 
tourés par  des  anges  et  des  saints,  allusion 
aux  quatre  églises  bâties  et  dotées  par  le  roi 
Louis.  —  Pèlerins  apercevant  la  coupole  de 
Saint  Pierre,  ib. 

Hess  (Charles  de),  frère  de  Henri.  E.  Al. 
1804-1874.  Dusseldorp.  Animaux,  paysage  et 
genre.  =  Mort  à  Munich. =Tyroliens  menant 
paître  un  troupeau.  =  Tmita  son  frère  Pierre 
et  le  peintre  d'animaux  Wagenbauer.  =  Bon 
peintre  et  graveur. 

Hess  (Pierre  de),  frère  de  Henri.  E.  Al. 
1792-1871.  Dusseldorf.  Genre,  batailles,  pay- 
sage. =  Mort  à  Munich.  =  Bataille  d'Arcis- 
sur-Aube.  —  Entrée  du  roi  de  Grèce,  Othon,  à 
Nauplia,  en  1833,  Munich.  —  Capture  de  che- 
vaux valaches,  ib.  —  Défense  du  brigand  Bar- 
bone,  ib.  —  Vue  de  Marino,  ib.  —  Quarante 
esquisses  à  l'huile  représentant  des  épisodes 
de  la  guerre  d'indépendance,  en  Grèce,  ib, 
(Ces  sujets  ont  été  exécutés  à  fresque  sous  les 
arcades  du  jardin  de  la  cour.  Les  uns  et  les 
autres  commandés  par  le  roi  Louis).  —  Et 
autres,  ib. 

Hess  (Jérôme).  E.  Al.  1799.  Bale.  Genre. 

Hess  (Louis).  E.  Al.  1760-1800.  Zurich.  Pay- 
sage. =  Filsd'un  boucher;  conserva  l'état  de 
son  père  tout  en  cultivant  la  peinture  ;  fît  à 
pied  le  voyage  de  Rome,  en  1794;  ses  ouvra- 
ges sont  répandus  en  France,  en  Angleterre, 
en  Allemagne,  en  Danemark  et  en  Russie.  = 
Bonne  imitation  de  la  nature,  coloris  pur  et 
suave,  dessin  vrai ,  composition  choisie  et 
pleine  de  goût,  sites  variés  et  harmonieux, 
eaux  d'une  transparence  et  d'un  ton  parfaits. 
Graveur. 

Hesse  (Henri-Joseph).  E.  Fr.  1781-1849. 
Paris.  Portrait,  miniature  et  genre.  =  Elève 
de  David  et  d'Isabey.  =  Peignit  beaucoup  à 
l'aquarelle.=Ventes  :  V.  Denon,  Jeune  femme 
dans  son  lit  (grande  miniature),  550  fr. 

Hesse  (Jean-Baptiste-Alexandre),  fils  de 
Henri-Joseph.  E.  Fr.  1806-1879.  Paris.  His- 
toire. Elève  de  Gros.  =  Apothéose  de  saint 
Louis.  —  Le  sermon  sur  la  montagne.  —  Hon- 
neurs rendus  au  Titien. 

Hesse  (Nicolas -Auguste),  frère  d'Henri- 
Joseph.  E.  Fr.  1795-1869.  Paris.  Histoire.  = 
Elève  de  Gros.  Membre  de  l'Institut.  =  Saint 
Louis  visitant  la  Sorbonne.  —  La  théologie  et 
l'histoire.  —  Tableaux  dans  diverses  églises 
de  Paris.  —  Peintures  du  grand  salon  et  de  la 
galerie  de  Flore,  Paris  (hôtel-de-ville). 

Hetseh  (Philippe-Frédéric  Von).   E.   Al. 
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1758-1840.  Stuttgart.  Histoire.  =  Elève  de 
J.  Harper.  =  Œdipe  aveugle,  Stuttgart.  — 
—  Brutus  et  Porcia,  ib.  —  Adieux  de  Régulas, 
ib.  —  Daniel  dans  la  fosse,  ib.  —  L'amour  et 
Psyché,  ib.  —  Achille  et  Agamemnon,  ib. 

Hetsch  (Henri  Von).  E.  Al.  1767.  Stutt- 
gart. Histoire.  =  Directeur  de  la  galerie  de 
Stuttgart.  =  Brutus  et  Portia,  Stuttgart. 

Hettinga  (Ype  ou  Épe  Van).  E.  H.  1691. 
En  Frise.  =  Mort  à  Bolsward  dans  un  âge 
très  avancé. 

Hetzelsdorffer  (Frédéric).  E.  Al.  *  1597. 
Nuremberg.  Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Heuhel  (Alexandre).  E.  Al.  xixe  siècle. 
Riga.  Portrait. 

Heude  (Nicolas).  E.  Fr.  1672.  Portrait.  = 
Agréé  à  l'Académie,  en  1673,  d'où  il  fut  exclu 
pour  s'être  établi  en  Angleterre  sans  la  per- 
mission du  roi. 

Heulle  (Jean  Van).  E.  FI.  "  xve  siècle. 
=  Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de 
Bruges. 

Heur  (Corneille-Joseph  <T).  E.  FI.  1707- 
1762.  Anvers.  Histoire  et  intérieurs.  ==  Elève 
de  G.  Van  Opstal,  le  jeune,  et  de  J.-J.  Hore- 
mans,  le  Vieux;  il  se  mit  ensuite  sous  la  di- 
rection de  Pierre  Snyers  et,  en  1730,  partit 
pour  Paris  où  il  remporta  plusieurs  médailles; 
en  1756,  il  fut  nommé  un  des  six  directeurs  de 
l'Académie  d'Anvers. = Armoiries  de  l'abbaye 
Saint- Michel,  Anvers.  —Armoiries  de  Jacques 
Thomas,  50e  abbé  de  Saint-Michel,  ib.  —  La 
Prudence,  ib.  —  La  Justice,  ib.  —  La  Force, 
ib.  (Ces  différents  morceaux  sont  tous  des 
bas-reliefs  en  grisaille).  —  L'enseignement  de 
la  perspective,  ib.  =  Son  crayon  ferme  et  sa 
manière  annoncent  un  artiste  de  mérite. 

Heusch  (Abraham  De).  E.  H.  *  1670. 
Utrecht.  Plantes  et  insectes,  —  Elève  d'un 
artiste  obscur,  nommé  Chrétien  Striep.  De- 
venu veuf,  ce  peintre  se  fit  capitaine  de  vais- 
seau, puis  s'etant  remarié,  il  reprit  la  pein- 
ture et  devint  plus  tard  bourgmestre  de 
Leerdam,  où  il  mourut.  =  Patience  extraor- 
dinaire, fini  de  détails  précieux  ;  ses  tableaux 
sont  estimés. 

Heusch  (Gabriel  de).  E,  H.  *  xvne  siècle. 
Paysage.  =  Nagler  cite  cet  artiste  en  ajoutant 
qu'il  est  le  père  de  Guillaume  de  Heusch.  Nous 
croyons  cette  assertion  inexacte.  (V. à  l'article 
suivant).  =  Chemin  près  d'un  étang,  berger 
avec  son  troupeau,  Dresde  (signé  :  G.  DH. 
A0  1629).  Ce  tableau  est  probablement  de 
Guillaume. 

Heusch  (Guill.de).E.  H.  f  1699  (?).  Utrecht. 
Paysage  avec  figures.  =  Elève  de  J.  Both  en 
Italie  où  il  passa  plusieurs  années;  revint 
dans  sa  ville  natale  où  il  mourut  très  vieux. 
En  1649,  il  était  doyen  de  la  confrérie  de 
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Saint-Luc,  à  Utrecht,  ce  qui  ressort  d'une 
note  contenue  dans  les  archives  de  Wyk 
Duurstede.  Il  ne  saurait  donc  être  né  en  1638 
comme  on  l'avait  cru  jusqu'à  présent.  Selon 
le  nouveau  catalogue  du  musée  de  la  Haye, 
le  tableau  daté  de  1629  que  Nagler  donne  à 
un  soi-disant  Gabriel  de  Heusch  (v.  ce  nom) 
est  de  Guillaume.  Nous  pensons  que  M.  do 
Stuers  a  raison  et  que  l'on  a  créé  ce  Gabriel 
de  Heusch  pour  les  besoins  de  la  cause,  afin 
de  justifier  la  date  de  1620.  La  découverte  des 
archives  de  Wyk  prouve  que  Guillaume  peut 
très  bien  être  l'auteur  du  tableau  de  Dresde. 
=  Deux  paysages,  La  Haye.  —  Paysage  avec 
ruines,  Vienne.  —  Paysage  avec  figures  et 
animaux,  effet  de  soleil,  Paris.  —  Paysage 
montagneux  avec  un  pont,  Cassel.  =  Paysages 
arcadiens,  Rotterdam.  —  Paysage  italien, 
Copenhague.  =  Coloris  chaud.  Bon  imitateur 
de  son  maître;  on  confond  parfois  leurs  ta- 
bleaux; les  petites  figures  sont  généralement 
peintes  par  Poelenburg,  Schellinks  et  Helt- 
Stokade.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Fonspertuis 
(1747),  Port  de  mer,  72  liv.  —  V.Verhulst  (1779), 
Paysage  avec  figures  et  animaux,  300  fl. 

Heusch  (Jacq.  de),  neveu  de  Guill.  E.  H. 
1657-1701.  Utrecht.  Paysage.  =  Elève  de  son 
oncle;  travailla  longtemps  en  Italie.  Sur- 
nommé Afdruk  (contre-épreuve)  à  cause  de 
la  manière  exacte  dont  il  imitait  les  tableaux 
de  Guillaume.  =  Paysage  :  côtes  de  la  mer 
avec  bâtiments  et  figures,  Vienne.  —  Paysage, 
ib.  —  Deux  paysages,  Rotterdam.  =  Bon  des- 
sinateur; main  ferme.  Imita  Salvator  Rosa, 
surtout  dans  les  figures.  =  Ventes  :  Vander 
Mark  (1773),  Voyageurs  attaqués  par  des  bri- 
gands dans  un  paysage,  55  fl. 

Heuss  E.  Al.  *  1830.  Histoire,  portrait.  = 
Portrait  de  Thornwaldsen.  —  Une  muse. 

Heussen  (Nicolas  Van).  E.  H.  1626.  Fleurs 
et  fruits.  —  Cité  par  Ampzing  parmi  les  pein- 
tres de  Haarlem. 

Heuvel  (Théodore).  E.  Fl.  1817.  Eecloo. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Jos.  Geirnaert. 
=  Vente  judiciaire.  --  Ecole  gardienne. 

Heuvel  (G.  Vanden).  E.  H.  *  xvme  siècle. 
Amsterdam.  Paysage,  oiseaux.  =  Inscrit  dans 
la  confrérie  de  Saint-Luc,  à  La  Haye,  en  1767; 
il  y  travaillait  encore  en  1776. 

Heuvel  (Joachim  Vanden). E.  H.  Utrecht. 
Genre  et  portrait.  =  Il  offrit  à  l'hôpital  Saint- 
Job  un  tableau  représentant  un  médecin  en- 
touré de  ses  malades.  =  Bon  dessinateur. 

Heuvele  (Antoine  Vanden),dit  :  don  Anto- 
nio. E.  Fl.  1600-1677.  Gand.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  Gaspard  de  Crayer.  Il  s'occupa 
plusieurs  années  en  Italie.  =  Marie  pleurant 
la  mort  de  Jésus-Christ,  Gand.—  L'Annoncia- 
tion, ib.  =  Martyre  de  sainte  Amélie,  Bru- 
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xelles.  =  La  plupart  de  ses  tableaux  ont 
beaucoup  de  mérite. 

il,  ii vlck  (Gaspard).  E.  FI.  1550  (?)-1611  (?). 
Audenarde.  Histoire.  =  Il  partit  très  jeune 
pour  l'Italie,  où  il  reçut  les  leçons  de  Laurent 
Costa.  Van  Mander  nous  apprend  qu'il  aug- 
menta considérablement  sa  fortune  en  Italie, 
faisant  le  commerce  de  grains  pendant  un 
temps  de  disette.  =  Jugement  dernier,  Aude- 
narde. —  Tableau  allégorique.  =  Cité  comme 
un  bon  peintre. 

Heyde  (Jacques  Vander).  E.  FI.  1573-1645. 
Strasbourg.  Portrait  et  paysage.  =  Elève  de 
Raphaël  van  Coxcie.  Etabli  en  Belgique.  Mort 
à  Bruxelles.  Un  document  de  1771,  cite  un 
Jacques  Vander  Heyden,  né  à  Arnhem,  reçu 
comme  étranger  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à 
Bruxelles,  en  1678  et  bon  peintre  d'histoire. 

Heyde  ou  Heyden  (Jean  Vander).  E.  H. 
1637-1712.  Gorcum.  Paysage,  architecture  et 
vues  de  ville.  =  Ses  dispositions  pour  la  pein- 
ture le  conduisirent  fort  jeune  à  Amsterdam 
où  il  reçut  les  premières  leçons  d'un  peintre 
sur  verre,  dont  le  nom  est  resté  inconnu.  Non- 
seulement  grand  peintre,  mais  excellent  mé- 
canicien. Les  hollandais  prétendent  qu'il 
inventa  les  pompes  à  incendie.  En  1669,  la 
ville  d'Amsterdam  lui  confia  l'éclairage  de 
ses  rues,  et,  en  1672,  la  direction  des  moyens 
de  sauvetage  en  cas  d'incendie.  Visita  les  pro- 
vinces rhénanes,  la  Belgique  et  l'Angleterre. 
=Le  pont  de  pierre  (Figures  d'Adrien  Van  de 
Velde),  Amsterdam.  —  Le  pontlevis  (Figures 
d'Adrien  Van  de  Velde),  ib.  —  Vue  d'un  canal 
de  Hollande  (Figures  d'Adrien  Van  de  Velde), 
ib.  —  Vue  sur  la  ville  d'Amersfoort,  ib.  (Musée 
Vander  Hoop).— Vue  de  ville  (Figures  d'Adrien 
Van  de  Velde),  La  Haye.  —  Intérieur  de  ville, 
(Fig.  d'A.Van  de  Velde),  Londres,  (Buck.  Pal). 
La  maison  hollandaise  ou  le  canal,  ib.  (ib.)  — 
Vue  de  la  place  et  de  la  maison  de  ville  d'Am- 
sterdam, Florence.  —  Paysage,  avec  un  vieux 
château  fortifié,  Vienne.  —  Vue  de  la  maison 
de  ville  d'Amsterdam ,  Paris.  —  Eglise  et 
place  d'une  ville  de  Hollande,  ib.  (Les  figures 
des  deux  tableaux  précédents  sont  d'Adrien 
Van  de  Velde).  —  Vue  d'un  village  au  bord 
d'un  canal,  ib.  (Les  barques  sont  de  G.  Van  de 
Velde  et  les  figures  d'Adrien'.  —  Vue  d'un 
couvent  et  de  son  église  gothique,  Dresde.  — 
Vue  intérieure  d'un  couvent  avec  figures,  ib. 
—  Eglise  gothique,  ib.  —  Vue  d'un  couvent, 
ib.  —  Vue  d'une  place  plantée  d'arbres,  Mu- 
nich. —  Résidence  seigneuriale,  Copenhague. 
=  Détails  des  plus  minutieux.  Touche  lente, 
composition  agréable,  bonne  entente  du  clair- 
obscur.  Atteignit,  dans  le  genre  qu'il  avait 
adopté,  une  hauteur  à  laquelle  on  n'était 
pas  encore  parvenu  et  qui  n'a  pas  encore 


été  dépassée.  Son  activité  infatigable  et  sa 
riche  imagination  lui  permirent  d'exceller 
dans  tous  les  talents  qu'il  cultiva.  Les  figures 
de  ses  toiles  sont  souvent  peintes  par -Adrien 
Van  de  Velde,  et  sont  alors  si  bien  harmoni- 
sées avec  l'œuvre  de  Vander  Heyden  qu'elles 
en  augmentent  singulièrement  la  valeur.  On 
n'en  peut  pas  dire  autant  des  étoffages  de 
Lingelbach  et  d'Eglon  Vander  Neer.= Ventes  : 
V.  Choiseul  (1772),  Le  château  de  Bentheim 
(Figures  d'Adrien  Van  de  Velde),  2,000  livres. 

—  V.  Vander  Mark  (1773),  Une  ville  hollan- 
daise, 1,400  florins.  —  V.  Blondel  de  Gagny 
(1776),  Château  avec  maisons  de  campagne 
près  d'un  canal  (figures  d'Adrien  Van  de 
Velde),  4,161  livres.  —  Même  vente,  Le  châ- 
teau de  Rosendael  (Figures  d'Adrien  Van  de 
Velde),  4,940  livres.  —  V.  Tolosan  (1801),  Place 
d'une  ville  hollandaise  (Figures  d'Adrien  Van 
de  Velde),  4,050  francs.— V.  Lafontaine(1821), 
Porte  deHaarlemÇFig.  d'Adrien  Van  de  Velde), 
5,501  francs.  —  V.  Patureau  (1857),  Vue  de 
rentrée  d'une  ville  (Figures  de  Van  deJVelde), 
14.500  fr.  —  V.  Le  Roy  d'Étiolles  (1861),  Vue 
intérieure  d'une  ville  hollandaise,  6,800  fr.  — 

—  V.  Van  den  Schrieîk  (1861),  Vue  intérieure 
dune  ville  hollandaise  (Figures  d'Adrien  Van 
de  Velde),  25,100  fr.  —  V.  Oppenheim  (1864), 
Vue  intérieure  dune  ville  fortifiée,  2,225  fr. 

—  V.  de  Morny  (1865),  Vue  de  ville  hollan- 
daise, 10,200  fr.—  V.  Stevens  1 1867),  Chasse  au 
cerf  (avec  Vande  Velde),  3,400  fr.  —  V.  De- 
lessert  (1869),  Plan  dune  ville  de  Hollande 
(avec  Van  de  Velde)  40,000  fr.  —  Même  V.  Vue 
prise  en  Hollande  (fig.  de  Van  de  Velde), 
16,500  fr.  (Vendu  2000  fr.  à  la  vente  Choiseul). 

—  Même  V.  Canal  en  Hollande,  8000  fr.  =  V. 
à  Paris  (1874).  Le  château  (avec  Van  de  Velde). 
16,500  fr. 


W 
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Heyden  (Henri  Vander)  E.  FI.  vers  1502. 
Louvain.  Histoire.  =  On  croit  qu'il  reçut  ses 
premières  leçons  dans  sa  ville  natale,  où, 
plus  tard,  Jean  Gossaert  (Mabuse)  sans  doute 
a  séjourné  ;  c'est  à  ce  dernier  qu'Henri  dut 
l'achèvement  de  ses  études  artistiques;  l'élève 
devint  le  gendre  de  son  maître  qu'il  alla 
rejoindre  en  Zelande.  En  1530  il  était  encore 
à  Louvain,  mais  cinq  ans  après  il  avait  quitté 
cette  ville  et  en  1536  il  était  établi  à  Middel- 
bourg.  L'année  suivante  il  figure  comme  tu- 
teur de  son  unique  beau-frère  Pierre  Gossaert, 
encore  mineur,  et  qui  venait  de  perdre  sa 
mère:  il  annonce  son  intention  de  revenir  à 


HEY 


449 


HIL 


Louvain.  En  1545  on  a  la  preuve  qu'il  y  habi- 
tait de  nouveau.  Mort  entre  1555  et  1558.  = 
Molanus  parle  de  nombreux  travaux  laissés 
par  Henri  dans  les  maisons  particulières  de 
Louvain;  aucun  n'est  parvenu  jusqu'à  nous. 
=  Artiste  de  réputation. 

Heyden  (Auguste).  E.  Al.  1827.  Breslau. 
Histoire,  etc. 

Heyden  (Otto).  E.  Al.  1820.  DUCHEROW. 
Portrait,  batailles,  etc. 

Heyden  (Jean  Van  der).  E.  FI.  f  1686  ou 
1687.  Bruxelles.  Portrait,  histoire.  =  Il  est 
un  des  nombreux  artistes  qui,  sous  le  règne 
de  Guillaume  III,  se  rendirent  en  Angleterre. 
Il  y  fut  occupé  par  P.  Vander  Faes,  dit  le 
chevalier  Lely.  Plus  tard,  il  s'établit  dans 
le  Nordhamptonshire  et  y  fut  protégé  par 
plusieurs  seigneurs.  Walpole,  et  après  lui 
Nagler,  le  font  mourir  en  1697.  Ch.  Kramm  le 
donne  deux  fois;  une  fois,  d'après  Fiorillo, 
sous  le  nom  de  Jérémie  Vander  Eyden,  et, 
plus  loin,  sous  son  vrai  nom  de  Jean  Vander 
Heyden.  Un  document  de  1771  cite  un  Jean 
Vander  Heyden,  peintre  d'histoire,  reçu  dans 
la  corporation  bruxelloise  de  Saint-Luc,  en 
1711;  peut-être  était-il  fils  ou  parent  de  celui 
dont  nous  nous  occupons.  =  On  cite  de  lui 
une  Adoration  des  triages.  —  Il  a  fait  quel- 
ques-uns des  tableaux,  pour  tapisseries,  re- 
présentant le  Miracle  du  saint  Sacrement  à 
l'église  Sainte-Gudule,  à  Bruxelles. 

Heyder  (Pierre-Jean  de).  E.  Fr.  *  1843. 
FJeurs,  fruits  et  nature  morte. 

Heyerdahl  (Jean).  E.  Al.  1837.  DRAMMEN. 
Histoire.  =  Adam  et  Eve  chassés  du  paradis 
terrestre. 

Heyermans  (Jean  A.).  E.  FI.  *  1875.  Genre. 
=  La  visite  du  médecin.  —  L'orage. 

Heylbroeck  (Michel).  E.  FI.  1635-1733. 
Gand.  =  Il  s'établit  à  Vérone;  ce  fut  un  des 
peintres  qui  atteignirent  la  longévité  la  plus 
extraordinaire.  Il  eut  beaucoup  de  réputation 
et  fut  créé  chevalier.  =  Bon  graveur.  Nous  ne 
connaissons  point  ses  ouvrages. 

Heyman.  E.  H.  *  xve  siècle.  =  Cité  dans 
un  vieux  document  de  Haarlem,  en  1454. 

Heymans.  E.  FI.  *  1842.  Histoire. 

Heymans  (Guillaume-G.  F.).  E.  H.  1799. 
La  Haye.  Portrait.  =  Elève  de  J.  Pieneman. 

Heymans  (J.).  E.  H.  *  1677.  Frise.  Por- 
trait. =  Détails  inconnus. 

Heymans  (Jean).  E.  H.  1757.  La  Haye.  == 
Histoire,  genre.  =  Elève  d'un  peintre  de  ta- 
pisseries, nommé  Davrance;  chef-homme  de 
la  confrérie  Pictura,  en  1805.  Trôs-estimé  par 
ses  confrères. 

Heymans  (Jean-Henri).  E.  H.  1806.  Leeu- 
warden.  Intérieurs,  portrait.  =  Elève  de 
B.  Vander  Kooi. 


Heyndrickszen  (Bart.).  E.  H.  *  XVIe 
siècle.  Haarlem.  =  Porté  sur  la  liste  des 
57  citoyens  qui  ne  furent  point  compris  dans 
l'acte  de  grâce  du  duc  d'Albe,  le  27  juillet  1573. 

Heyndrlekx(Félix-Jean-François).  E.  FI. 
1799.  Gand.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de 
David  et  de  Gros. 

Heymicsx  (RoelofT),  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Cité  dans  un  vieux  compte  de  la 
ville  d'Utreeht. 

Hickel  (Antoine).  E.  Al.  1749-1798.  Bo- 
hême. Histoire.  =  Détails  inconnus.  --=  Assem- 
blée du  Parlement  anglais  sous  la  présidence 
de  Pitt,  Vienne. 

Hiekel  (Joseph).  E.  Al.  1734-1807.  Bohême. 
Portrait.  =  Peintre  de  la  cour,  à  Vienne,  où 
il  mourut. 

Hickey  (Thomas).  E.  An.  *  1775.  DUBLIN. 
Portrait. 

Hiddemann  (Frédéric).  E.  Al.  1829.  Dus- 
seldorf.  Genre. 

Hiel  (Napoléon).  E.  FI.  1823-1862.  =  Mort  à 
Bruxelles. 

1 1  ighmore  (Joseph).  E.  An.  1692-1780.  Lon- 
dres. Histoire,  portrait.  =  Plus  connu  comme 
écrivain.  Ses  portraits  ne  manquent  pas  de 
mérite.  Il  eut  un  fils,  Antoine,  paysagiste. 

1 1  i  la  i  re  (Jean  B.).  E.  Fr.  *  1796.  Paysage,  etc. 
=  Elève  de  Leprince. 

Hilarius.  370  ans  après  Jésus-Christ.  Bi- 
thynie.  =  Cité  par  Eunapius  dans  la  vie  de 
Priscus. 

Hildebrand  (Edouard).  E.  Al.  1817-1868. 
Paysage,  marines.  =  Elève  de  Krause. 

Hildebrandt  (Théodore).  E.  Al.  1804-1874. 
Stettin.  Genre,  portrait,  histoire.  =  Elève 
de  G.  Schadow,  s'établit  à  Dusseldorf,  y  devint 
professeur  à  l'Académie  et  y  mourut.  =  Clo- 
rinde  recevant  le  baptême.  —  Judith.  —  Les 
enfants  d'Edouard. 

Hllder  (R.).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Paysage. 

Hill  (David  0..).  E.  An.  1802-1870.  Perth. 
Paysage. 

Hillegaart  ou  Hillegaai*d  (Paul  Van), 
E.  H.  f  1658.  Amsterdam  (?).  Histoire,  vues  de 
ville,  paysage  et  batailles.  =  Sur  un  tableau 
de  N.  Elias  qui  se  trouve  au  palais  d'Amster- 
dam, et  qui  représente  une  compagnie  de 
vingt-trois  archers,  on  voit  un  papier  donnant 
la  liste  de  tous  les  archers  représentés.  Le 
quinzième  nom  est  celui  de  Paulus  Van  llil- 
legaart.  On  ne  connait  rien  de  la  vie  de  cet 
artiste,  dont  on  cite  fort  peu  d'ouvrages. 
M.  Kramm  suppose  qu'il  a  cultivé  l'art  en 
amateur.  Un  François  Van  Hillegaert,  pein- 
tre, né  à  Amsterdam,  est  inscrit  comme  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1648-49  et 
devint,  en  cette  dernière  année,  bourgeois  de 
la  même  ville.  =  Vue  de  la  place  à  Utrecht, 
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avec  figures  (La  scène  représente  le  licencie- 
ment des  troupes  mercenaires,  à  Utrecht,  en 
1618),  Amsterdam. 

Hillemaciier  (Eugène -Ernest).  E.  Fr. 
1818.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Léon  Cogniet.  =  Voyage  de  Vert-Vert.  —  Les 
oies  du  frère  Philippe. 

Hillen  (Edouard).  E.  FI.  *  1842.  Paysage. 

Hillerstrom  (Gustave)  *  xvme  siècle. 
En  Suède.  Genre,  architecture.  Vécut  long- 
temps en  France  où  il  fut  tisserand  à  la 
manufacture  des  Gobelins.  Devint  peintre  et 
revint  dans  sa  patrie  où  il  acquit  de  la  répu- 
tation. =  Episodes  de  la  vie  familière  sué- 
doise, Stockholm.  —  Vues  intérieures  de  l'an- 
cien musée  de  Stockholm.  =  Composition 
spirituelle.  Réussit  dans  le  genre  comique. 

Hiiiiard  (Richard).  E.  A.  1 1560.  Angle- 
terre. Miniature.  =  Détails  inconnus. 

Hilliard  (Nicolas).  E.  An.  1547-1619.  Exe- 
ter.  Miniature. =On  le  croit  frère  de  Richard. 
D'abord  ciseleur  et  joaillier,  il  devint  ensuite 
peintre  de  portraits  de  la  reine  Elisabeth. 
=  Portrait  de  la  reine  Elisabeth,  Londres. 
—  Portrait  de  la  Reine  Marie.  ==  Bon  gra- 
veur. 

Hilmacker.  E.  Al.  *  1840.  Histoire.  Saint- 
Sébastien. 

Hills  (Robert).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Aqua- 
relle. 

Hilst  (J.  C).  E.  H.  *  1734.  Fleurs,  fruits.  = 
La  signature  de  ce  peintre  se  rencontre  sur  un 
tableau  exécuté  dans  la  manière  de  De  Heem. 

Hiltensperger  (J.-George).  E.  Al.  1806. 
Haldenwang  (près  de  Kempten,  Bavière). 
Histoire.  =  Elève  de  Cornélius.  =  Scènes 
d'Aristophane  (fresques),  Munich.  —  Albert  de 
Bavière  refusant  la  couronne  de  Bohême. 

Hilton  (Guillaume).  E.  An.  1786-1839.  Lin- 
coln, Histoire  et  genre.  =  Elève  de  son  père, 
peintre  de  portraits  ;  membre  de  l'Académie 
royale,  en  1820.  =  Episode  tiré  des  œuvres  de 
Spencer,  Londres.— Le  corps  d'Harold  trouvé 
sur  le  champ  de  bataille,  ib.  —  Etude  de  la 
tète  d'Edith  pour  le  grand  tableau  précédent, 
ib.  —  Etudes  pour  des  têtes  de  moine,  ib.  — 
L'amour  désarmé,  ib. — Rebecca  à  la  fontaine, 
ib.  =  Beau  choix  de  sujets,  coloris  riche  et 
harmonieux,  dessin  plein  de  goût.  Peu  d'in- 
spiration. 

Hilverdink  (Jean).  E.  H.  1813.  Groningue. 
Paysage,  etc.  =  Elève  de  J.-A.  Daiwaille  et 
de  Pieneman.  Membre  de  l'Académie  d'Am- 
ster  lam. 

Himely  (Henri),  frère  cadet  de  Sigismond. 
E.  Fr.  *  1830.  Fleurs  et  fruits. 

iiim  *iy  (Sigismond),  frère  d'Henri.  E.  Fr. 
1801.  Neuveville.  (Suisse).  Paysage.  =  Elève 
de  Bertin. 


Himpel  (Antoine  Ter).  E.  H.  *  1650.  Delft. 
Paysage  et  kermesses.  =  Il  fit  de  magnifiques 
peintures  sur  porcelaine.  On  rencontre  peu 
de  tableaux  de  ce  peintre,  mais,  en  "revan- 
che beaucoup  de  dessins. 

Hintze  (Jean- Henri).  E.  Al.  1800.  Berlin. 
Architecture,  paysage  et  vues  de  ville.  = 
Elève  de  Vôlcker,  le  Vieux.  =  Vue  de  Prague, 
Konigsberg.  —  Cathédrale  de  Magdebourg. 

Hinz  (George).  E.  Al.  *  xvir3  siècle.  Nature 
morte.  =  Détails  inconnus.  =  Intérieur  d'une 
dont  les  armoire  rayons  sont  remplis  d'objets 
rares  et  curieux,  Copenhague. 

Hirn  (George).  E.  Fr.  1777.  Mulhausen. 
Fleurs,  fruits,  etc. 

Hirnschrot.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Peintre 
sur  porcelaine. 

Hirsch  (Alphonse).  E.  Fr.  1843.  Paris. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Bonnat. 

Hirsch  (Auguste  A.).  E.  Fr.  1833.  Lyon. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Vibert,  H.  Flan- 
drin  et  Gleyre.  Egalement  lithographe. 

Hirsch  (Emile).  E.  Fr.  *  1860.  Metz.  His- 
toire, etc.  =  Elève  d'E.  Delacroix  et  d'H.  Flan- 
drin. 

Hirsch  (Herman).  E.  Al.  1805.  Sulsbach. 
Paysage. 

Hirschely  (Gaspard).  E.  Al.  '  1741.  Fleurs 
et  fruits.  =  Détails  inconnus.  =  Tableaux, 
Schleisheim. 

Hirschvogel  (Augustin).  E.  Al.  *  1545. 
Nuremberg  (?).  Histoire,portrait,paysage,  etc. 
=  Demeura  à  Vienne  en  Autriche.  =  Bon 
peintre  sur  verre  et  en  émail.  Graveur. 

Hispano  (le  frère  Marc).  E.  Es.  f  1679. 
Histoire.  =  Vivait  à  Madrid;  religieux  de 
l'ordre  de  Saint-Augustin. 

Hit  a.  E.  Al.  1801.  Suisse.  Portrait. 

Hlavacek  (Antoine).  E.  Al.  1842.  Vienne. 
Paysage. 

Hoare  (Guillaume).  E.  An.  1706-1792.  Eye. 
(Près  d'Ipswich).  Histoire,  portrait.  =  Ses  ta- 
bleaux d'histoire  sont  des  copies  d'après  les 
maîtres  les  plus  célèbres.  Il  réussit  dans  le 
portrait  et  dans  le  pastel  où  il  imita  avec  bon- 
heur la  manière  de  la  Rosalba. 

Hoare  (Prince),  fils  de  Guillaume.  E.  An. 
1755-1834.  Bath.  Histoire  et  genre.  =  Elève 
de  son  père  ;  étudia  ensuite  à  l'Académie  de 
Londres,  où  on  l'envoya;  se  rendit  à  Romer 
en  1776,  et  y  reçut  les  leçons  de  R.  Mengs  ; 
revenu  en  Angleterre,sa  santé  le  força  d'aban- 
donner la  peinture;  il  alla  se  rétablir  à  Lis- 
bonne, et,  de  retour  dans  sa  patrie,  il  se  mit 
à  travailler  pour  le  théâtre. 

Hobbema  (Meindert).  E.  H.  1638-1709.  Am- 
sterdam. Paysage.  =  La  découverte  de  la 
date  exacte  et  du  lieu  de  naissance  de  ce 
grand  peintre,  est   toute  récente;  elle  est 
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due  à  M.  Rammolman  Elsevier  qui  a  trouvé 
l'acte  de  mariage  d'Hobbema  dans  les  archi- 
ves de  la  communauté  réformée  d'Amster- 
dam. Voici  la  traduction  de  cet  acte  qui  nous 
apprend,  en  même  temps,  que  Ruysdael  fut 
un  des  témoins  du  marié  :  «2  octobre  1668. 
Meyndert  Hobbema,  d'Amsterdam,  peintre, 
âgé  de  30  ans,  parents  décédés,  assisté  de 
Jacques  Ruysdael,  demeurant  sur  la  digue  de 
Haarlem  (Haarlemmerdy  k),avec  Eeltje  Vinck, 
de  Gorcum,  âgée  de  34  ans,  parents  décédés, 
assisté  de  Corneille  Vinck,  son  frère,  (demeu- 
rant) au  Fossé  de  l'Empereur  (Keyzersgracht).» 
Des  recherches  ultérieures  du  docteur  Schel- 
tema  ont  fait  découvrir  les  actes  de  décès  de 
la  femme  d'Hobbema  (1704),  de  sa  fille  Pétro- 
nille  (1706)  et  du  grand  peintre  lui- même,  tous 
trois,  hélas  !  enterrés  dans  la  classe  des  pau- 
vres. Un  fils  d'Hobbema,  Edouard,  né  en  1670, 
n'a  point  laissé  de  traces.  La  maison  où  le 
célèbre  artiste  est  mort  était  situé  à  peu  près 
vis-à-vis  de  celle  où  vécut  Rembrandt,  son 
illustre  devancier.  =  La  chaumière,  Munich. 

—  Paysage  :  bruyère  et  forêt  de  chênes,  avec 
figures,  Berlin.  —  Paysage  avec  figures  :  le 
pauvre,  Londres  (Buck.  Pal.).  —  La  mare  et 
le  moulin,  îb.  —  Paysage  et  animaux,  Vienne. 

—  Paysage,  intérieur  de  forêt,  Paris.  —  Deux 
petits  paysages,  Amsterdam  (Musée  V.D.Hoop). 

—  Paysage  :  les  pêcheurs.  Rotterdam.  =  Il 
égala  au  moins  le  célèbre  J.  Ruysdael,  excepté 
pour  la  richesse  de  l'invention  et  la  poésie  du 
goût.  Il  réunissait  le  relief  et  la  beauté  de  la 
couleur  à  la  vigueur  et  à  un  naturel  inimita- 
ble. Les  fonds  de  ses  paysages  sont  larges,  ses 
nuages  transparents,  ses  demi-teintes  rem- 
plies d'harmonie  ;  la  réunion  de  ces  admira- 
bles qualités  produit  un  ensemble  magique. 
A.  Van  de  Velde,  Berchem  et  Lingelbach  ont 
souvent  peint  les  figures  de  ses  compositions. 
=  Ventes  :  V.  Jean  Gildemeester,  à  Amster- 
dam(1800),  Petit  paysage,  2,160  fl.  — V.  J.  Har- 
man,  à  Londres  (1844),  un  Paysage,  23,304  fl. 
Voici  la  progression  du  prix  de  ce  tableau 
depuis  1806  :  Cabinet  de  Y.  Young(1806)  5,040  fl. 
id.  de  J.  Dent  (1827),  9,324  fl.  et  enfin,  en  1844, 
23,304  fl.  —  V.  Fesch  (1845),  Paysage,  22,000  fl. 

—  V.  Guillaume  II  (1850),  Le  moulin  à  eau, 
27,000  fl.  —  V.  Baron  de  Mecklenbourg,  à 
Paris  (1854),  un  Paysage,  72,000  fr.  —  V.  W. 
Hope,  à  Paris  (1858),  Moulin  à  eau,  43,000  fr. 

—  V.  Van  Saceghem,  à  Gand  (1851),  Les  petits 
moulins,  78,000  fr.  (sans  les  frais).  —  V.  Patu- 
reau  (1857),  le  même  tableau,  96,500  fr.  — 
V.  Scorisbrick  (Londres,  1861),  Paysage  en 
petit,  11,330  fr.  —  V.  Van  Cleef  (1864)  Au  bord 
de  la  forêt,  8,300  fr.  —  V.  Oppenheim  (1864), 
Paysage  boisé,  chaumières,  mare  d'eau,  pê- 
cheur en  habit  rouge,  etc.  23,360  fr.  —  V.  de 


Morny  (1865),  Les  mmtlins,  81,000  fr.  —  V.  Van 
Brienen  van  Grootelindt  (1865),  Paysage  de 
la  Gueldre,  90,000  fr.  -  V.  Stevens  (1867). 
Paysage  de  la  Gueldre,  5,500  fr.  —  V.  De- 
lessert  (1869^,  Intérieur  de  bois,  40,000  lï.  — 
Même  V.  Paysage,  10,200  fr.  -  V.  Pereire  (1872) 
Maison  de  campagne  hollandaise.  (Les  figu- 
res sont  attribuées  à  Helt-Stocade),  50,000  fr. 
—  Même  V.  Entrée  de  forêt,  81,000  fr.  —  Même 
V.  Moulin  à  eau,  30,000  fr.  —  V.  à  Paris  (1874). 
La  maison  de  campagne,  69,500  fr.  (C'est  celui 
de  la  vente  Pereire.  =  N.  B.  Il  est  peu  d'ar- 
tistes dont  les  œuvres  ont  plus  servi  à  l'imita- 
tion et  à  la  spéculation  que  Hobbema.  Il  est  tel 
tableau  vendu  très  cher  qui  lui  est  attribué  et 
auquel  il  n'a  jamais  mis  la  main;  tel  autre 
est  une  œuvre  complètement  repeinte.  Enfin, 
il  en  existe  qui  sont  copiés  avec  une  perfection 
si  absolue  que  les  meilleurs  experts  y  ont 
été  pris. 

Hobday  (Guillaume  A.).  E.  An.  1771-1831. 
Birmingham.  Portrait  en  miniature. 

Hochecker  (Franc.).  E.  Al.  1730-1782. 
Paysage.  =  Elève  de  Schûtz.  =  Ses  ouvrages 
sont  peu  connus. 

Hoctieneicher.  E.  Al.  *  1837.  Peintre  sur 
porcelaine. 

Hochhaimer  (Pierre).  E.  Al.  *  1600.  ALLE- 
MAGNE. =  Détails  inconnus. 

Hoclile  (Jean-Baptiste).  E.  Al.  1754-1832. 
Klingenau.  Genre  et  portrait.  =  Un  vieux 
fumeur,  Vienne.— Portrait  de  vieille  dame,  ib. 

Hoclile  (Jean-Népomucène),  fils  de  Jean- 
Baptiste.  E.  Al.  1790-1835.  Munich.  Genre  et 
histoire.  =  Tableau  d'histoire,  Vienne. 

Hockert  (Jean-Frédéric).  1826-1806.  Jôn- 
Kôping  (Suède).  Genre.  =  Etudia  à  Paris  et  y 
séjourna  longtemps.  =  Prédication  dans  une 
chapelle  de  la  Laponie  suédoise,  Lille.  —  Inté- 
rieur d'une  hutte  de  pêcheurs  iapons,  Stock- 
holm. =•  Beaucoup  de  couleur  locale. 

Hodges  (Charles-Howard).  E.  H.  1774- 
1837.  Angleterre.  Portrait.  =  Etabli  en  Hol- 
lande où  il  fit  les  portraits  de  beaucoup  de 
grands.  Membre  de  la  quatrième  classe  de 
l'Institut  néerlandais;  membre  de  la  commis- 
sion chargée  d'aller  rechercher  en  France  les 
tableaux  enlevés  à  la  Hollande  sous  l'Empire. 
=  Tableaux,  Londres.  —  Tableaux,  Hollande. 
=  Ressemblance  parfaite,  pinceau  large,  beau 
coloris.  Graveur  en  manière  noire. 

Hodge»  (Guillame).  E.  An.  1744-1797.  Lon- 
dres. Paysage.  =  Un  des  compagnons  du  cé- 
lèbre Cook.  =  Vues  de  VInde,  quarante-huit 
planches.  —  Voyage  dans  VInde,  in-4°. 

Hoecgeest,  Hoeckgeest  ou  Houck- 
geeat  (Gérard  Van).  E.  H.  *  1631.  Intérieurs 
d'église.  =  Inscrit  en  1639  comme  étranger  à  la 
ville,  dans  la  confrérie  de  Saint-Luc,  à  Delft, 


HOE 


452 


HOE 


sous  le  prénom  de  Gérard.  M.  Van  der  Kellen 
croit  que  Gérard  fut  le  fils  de  Joachim,  et 
qu'il  reçut  les  leçons  de  Barth.  Van  Bassen 
d'après  lequel  il  grava  la  seule  estampe  que 
l'on  ait  de  lui.  =  Intérieur  de  l'église  neuve, 
à  Delft,  La  Haye.  —  Même  sujet  vu  d'un  autre 
côté,  ib.  —  Intérieur  d'église,  Copenhague.  — 
Vue  du  chœur  de  la  cathédrale  de  Delft,  ib. 
—  Vue  intérieure  de  l'église  neuve,  à  Delft, 
Anvers.  —  Intérieur  d'un  temple  protestant 
hollandais,  ib.  =  Coloris  vigoureux,  beaucoup 
d'effet,  de  brillant  et  de  transparence  dans 
ses  effets  de  soleil.  Graveur. 


Gî 


Hoecgeest,  Hoeckgeest  ou  Hoiick- 

geest  (Joachim-Otto  Van).  E.  H.  *  xvne  siè- 
cle. La  Haye.  Portrait.  ==  Entra  dans  la  cor- 
poration de  Saint-Luc,  en  1610  ;  il  en  fut  chef- 
homme,  en  1623,  et  doyen  en  1626;  il  était  dé- 
cédé lors  de  la  séparation  de  cette  société  en 
deux  divisions  (1656).  =  Les  deux  porte-dra- 
peaux de  la  garde  bourgeoise  de  La  Haye,  La 
Haye  (Hôtel-de  ville.  Daté  de  1621  et  attribué). 
Ventes  :  V.  Delessert  (1869).  Eglise  de  Delft, 
295  fr. 

Hoecke  (Jean  Vanden),  dit  Van  Hoeck. 
E.  FI.  1611-1651.  Anvers.  Histoire,  portrait.  = 
Fils  de  Gaspard,  peintre  peu  connu  qui  en  1603 
était  franc-maitre  de  Saint-Luc  à  Anvers.  Un 
des  meilleurs  élèves  de  Rubens;  il  cultiva  les 
lettres  et  les  sciences,  visita  l'Allemagne  et 
l'Italie  où  il  fut  honoré  et  protégé  par  tous  les 
grands;  l'archiduc  Léopold  le  nomma  son 
premier  peintre.  C'est  avec  ce  prince  qu'il  re- 
vint dans  sa  patrie,  en  1647.  En  1648,  il  fut 
inscrit  dans  la  société  des  Romanistes,  dont  il 
fut  consul,  en  1650.  Sa  sœur,  Ursule,  épousa 
le  peintre  Balth.  Van  Cortbemde.  =  Saint 
François  adorant  la  Vierge  et  l'Enfant  Jésus, 
Anvers.  —  Christ  en  croix.  Bruges.  —  Christ 
mis  au  tombeau,  Louvain.  —  Deux  portraits 
de  Léopold-Guillaume,  Vienne.  —  Portrait  de 
Philippe  IV  d'Espagne,  ib.  —  Vision  de  Léo- 
pold-Guillaume, ib.  —  Festin  des  dieux.  Stock- 
holm. =  Dessin  correct,  coloris  vigoureux  et 
naturel,  pinceau  délicat;  ses  portraits  se  rap- 
prochent de  ceux  de  Van  Dyck.  =  Ventes  : 
V.  Merle  (1784),  Sainte  Famille  dans  un  pay- 
sage, 4,800  liv. 

Hoecke  ou  Hoeck  (Robert  Van).  Demi- 
frère  de  Jean.  E.  FI.  1622-1668.  Anvers.  His- 
toire, genre,  etc.  =  Reçu  franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1644-45,  comme  fils 
de  maître.  Il  a  peint  pour  l'église  de  l'abbaye 
de  Saint- Vinox,  près  de  Dunkerque,  les  douze 
apôtres  avec  la  représentation  de  leurs  mar- 
tyres au  fond  de  chaque  tableau.  Il  était  con- 


trôleur des  fortifications  dans  toute  la  Flandre. 
=  Marine,  Vienne.  —  Hiver,  ib.  —  Intérieur 
de  cuisine,  ib.  —  Paysage  :  une  forteresse, 
deux  camps,  beaucoup  de  figures,  troupes  en 
marche,  etc.,  ib.  (chef-d'œuvre).  —  Et  autres, 
ib.  —  Campement  dans  une  plaine,  Berlin.  = 
Fini  remarquable,  bon  coloris,  dessin  correct, 
ordonnance  riche.  Les  figures  de  ses  tableaux 
sont  si  petites  qu'il  faut  les  examiner  à  la 
loupe.  Graveur. 

Hoecit  (J.-H.).  E.  H.*  1802.  Portrait.  =  Flo- 
rissait  à  Rotterdam. 

Hoeffler    (Jean    Adolphe).    E.    Al.    1825. 
Frankfort.  Paysage. 

Hoefnagel  (George).  E.  FI.  1545.  Anvers. 
Miniature,  paysage,  genre,  portrait,  etc.  = 
Fils  d'un  riche  joaillier,  il  obtint  difficilement 
de  pouvoir  s'adonner  à  l'art  ;  il  consacra  plu- 
sieurs années  à  parcourir  la  France  et  l'Es- 
pagne. A  son  retour,  il  entra  à  l'atelier  de 
Jean  Bol,  de  Malines  :  en  1576,  son  père  fnt 
victime  des  Espagnols;  pillé  et  ruiné  par  eux, 
il  dut  à  l'heureuse  vocation  de  son  fils  de  ne 
point  léguer  à  celui-ci  la  misère.  George  se 
remit  en  voyage,  cette  fois  accompagné  du 
célèbre  géographe  Ortelius,  son  ami.  Tl  visita 
successivement  Augsbourg,  Munich,  Venise, 
Rome,  où  il  reçut  des  offres  magnifiques  du 
cardinal  Farnèse,  offres  qu'il  refusa,  parce 
qu'il  s'était  engagé  avec  l'électeur  de  Bavière. 
De  Rome  il  alla  à  Naples,  puis  de  nouveau  à 
Venise  et  à  Munich.  L'électeur  consentit  à  le 
céder  pour  quelque  temps  à  l'archiduc  Ferdi- 
nand d'Autriche,  qui  l'emmena  à  Inspruck. 
Hoefnagel  y  fit  pour  ce  prince  un  missel  qui 
ne  lui  demanda  pas  moins  de  huit  années  de 
travail.  Sa  renommée  le  fit  employer  égale- 
ment par  l'empereur  Rodolphe.  Plus  tard, 
redevenu  libre  de  tout  engagement,  il  alla  se 
fixer  à  Vienne,  où  il  fut  tour  à  tour  miniatu- 
riste et  poète  latin.  Avant  cette  époque,  Hoef- 
nagel avait  fait  une  excursion  en  Angleterre, 
vers  1582.  Mort  à  Vienne,  on  ignore  en  quelle 
année;  on  a  de  ses  dessins  avec  la  date  de 
1617.  =  Miniature  d'un  missel  romain  fait  pour 
l'archiduc  Ferdinand,  du  Tyrol,   de  1582  à 
1590,  Vienne  (bibliothèque  impériale).  —  Mi- 
niature représentant  une  vue  de  Séville  avec 
un  riche  encadrement  (chef-d'œuvre),  Bru- 
xelles (bibliothèque  royale).  =  Beaucoup  de 
fini,  grande  facilité  pour  le  dessin;  costumes 
variés,  exacts  et  groupes  pittoresques  ;  exé- 
cution d'une  perfection  remarquable. 
Hoefnagel  (Jacques),  fils  de  George.  E.  FI. 

*  xviie  siècle.  Vues,  etc.  =  Peintre,  graveur 
et  dessinateur. 

Hoefnagel  (Jean),  fils  de  George.  E.  FI. 

*  xviie  siècle-  Histoire  naturelle.  =  Acquit  de 
la  célébrité  dans  son  genre. 
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Hocg  (Joseph  Van).  E.  FI.  '  xixe  siècle. 
Malines.  Vues,  etc.  =  Vue  de  Saint-Rombaut. 
—  Repos  près  d'une  madone. 

Hoegg  (Joseph).  E.  Al.  1826.  Coblence. 
Genre. 

Hoek  (Jean).  E.  H.  *  xvnc  siècle.  Marines. 
=  On  ne  connaît  de  ce  peintre  que  des  gri- 
sailles. 

Hoelperl  (Antoine).  E.  Al.  1820.  SCHLAG- 
genwald.  Portrait,  genre. 

Hoen  (Corneille-Pierre  T").  E.  H.  1814. 
Amsterdam.  Vues,  marines,  etc.  =  Elève  de 
A.  Waldorp.  =  Eau  calme,  soleil  couchant.  — 
Porte  d'une  ville. 

Hoerberg  (Pierre)  1746-1816.  En  Smae- 
land.  Histoire.  =  Il  commença  par  être  ber- 
ger et  par  dessiner  avec  une  pierre  noire  sur 
l'écorce  des  bouleaux.  Artiste  suédois  des 
plus  remarquables;  fut  également  graveur, 
sculpteur  et  écrivain.  Il  a  fait  un  grand  nom- 
bre de  tableaux.  =  Plusieurs  sujets  religieux, 
Stockholm  (musée). —Le  château  de  Firispang 
contient  beaucoup  de  ses  œuvres.  Son  As- 
cension de  Notre-Seigneur,  dans  l'église 
d'Oestrahusby,  a  30  pieds  de  longueur  sur  20 
de  hauteur.  =  Composition  peu  élégante  et 
coloris  peu  brillant,  mais  conception  originale 
pleine  de  sentiment  et  de  passion. 

Hoerter  (Auguste).  E.  Al.  *  1862.  CARLS- 
ruhe.  Paysage. 

Hoet  (Gérard)  le  Vieux.  E.  H.  1648-1733. 
Bommel.  Histoire,  portrait  et  paysage.  =  Fils 
d'un  peintre  sur  verre,  nommé  Moïse  Hoet; 
élève  de  Warnard  van  Rysen.  Il  donna  très 
jeune  des  preuves  de  talent,  habita  Utrecht, 
Amsterdam  et  La  Haye;  peignit  beaucoup  de 
plafonds  et  d'ornements  de  salon;  il  fit  quel- 
ques gravures,  représentant  des  sujets  my- 
thologiques, et  une  grande  quantité  de  des- 
sins. =  Mariage  d'Alexandre,  Amsterdam.  — 
Paysages  avec  figures  et  ruines,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  Moïse  faisant  sortir  l'eau  du 
rocher,  Vienne. —  Une  femme  entourée  d'en- 
fants qui  lui  donnent  des  fleurs,  Dresde.  — 
Pyrame  et  Thisbé,  deux  tableaux,  Rotterdam. 
—  Etude  de  jeune  femme,  ib.  —  Mort  de  Di- 
don,  Copenhague.  —  Alceste  et  Admôte,  ib.  = 
Pinceau  flou,  touche  très  fine;  une  grande 
imagination  lui  inspira  des  sujets  heureux.  = 
Ventes  :  V.  Dubois  (1785),  Fête  de  Flore  et  de 
Pomone  (deux  tableaux),  2,000  livres.  —  V. 
Paignon  Dijonval  (1821),  les  mêmes,  305  fr.  — 
V.  d'Hane  de  Steenhuyse  (1860),  Le  supplice 
des  Danaïdes,  600  francs. 

Hoet  (Gérard),  le  Jeune,  fils  de  Gérard,  le 
Vieux.  E.  H.  f  1760.  =  Elève  de  son  père. 
Mort  à  La  Haye.  Un  des  plus  grands  mar- 
chands de  tableaux  et  estampes  de  son  épo- 
que. Il  est  surtout  connu  par  ses  Remarques 


sur  la  vie  des  peintres  de  Van  Gool  et  ses 
catalogues  de  ventes  artistiques. 

Hoet  (Henri-Jacques),  fils  de  Gérard,  le 
Vieux.  E.  H.  1693-1733.  Intérieurs,  fleurs,  etc. 
=  Détails  inconnus.  =  Imita  la  manière  de 
Van  Huysum. 

Boevenaar  (Corneille),  frère  de  Guil- 
laume. E.  H.  *  xixe  siècle.  Utrecht  (?).  Genre. 
Hoevenaar  (Guillaume-Pierre),  frère  de 
Corneille.  E.  H.  1808.  Utrecht.  Genre. 
Hoey  (de).  V.  Hooy  (de). 
Hoey  (Nicolas  Van),  le  Vieux.  E.  H.  '  xvr 
siècle.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  On  trouve 
un  Nicolas  de  Hoey  porté  en  1590  sur  les  états 
des  maisons  du  roi  de  France. 

Hoey,  Hoy  ou  Hoje  (Nicolas  Van),  le 
Jeune.  E.  FI.  1626.  Anvers.  Histoire,  por- 
trait, etc.  =  On  ignore  s'il  est  parent  de  Ni- 
colas le  Vieux,  peintre  hollandais.  On  ne  cite 
rien  de  remarquable  sur  cet  artiste,  sinon 
qu'il  fut  peintre  de  la  cour  de  Vienne.  =  Il 
existe  des  gravures  que  Nicolas  Van  Hoy  exé- 
cuta à  Bruxelles  pour  le  cabinet  de  Teniers. 
Hoey,  Hoy  ou  Hoje  (Nicolas  Van),  le 
Troisième,  fils  de  Nicolas,  le  Jeune.  E.  FI. 
Vers  1660-1710.  Anvers.  Batailles.  =  Peintre 
de  la  cour  de  Vienne,  où  il  mourut.  =  Deux 
batailles  entre  des  cavaliers  et  des  fantassins, 
Vienne. 
Hofel  (Jean).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Hoir  (Jacques).  E.  Al.  1838.  Francfort. 
Genre.  =  Il  m'aime. 

Hoff(Charles).  E.  Al.  1838.  Manheim.  Genre. 
=  Visite  de  noces.  —  Cœur  atout. 

Hoir  (Conrad).  E.  Al.  1816.  Schwerin.  Ar- 
chitecture. 

Hofland  (Thomas- Christophe).  E.  An. 
1777-1843.  Worksop.  Paysage.  =  Scènes  de 
Noël. 

Hofman  (Pierre).  E.  H.  1755-1837.  Dor- 
drecht.  Paysage,  ornements,  fruits,  etc.  = 
Elève  de  G.  Ponse.  Un  des  fondateurs  et  des 
directeurs  de  la  société  Pictura,  à  Dordrecht. 
Hoffman  (Jean).  E.  Al.  f  1600.  Nurem- 
berg. Portrait,  animaux,  fleurs  et  insectes. 
=  Entra,  en  1584,  au  service  de  l'empereur 
Rodolphe  II.  Habita  quelque  temps  à  Vienne, 
et  y  mourut.  =  Imita  Albert  Durer. 

Hoffinaii  (Jonas).  *  xvme  siècle.  Peintre 
suédois. 

Hoffinan  (Samuel).  E.  Al.  1592-1648.  ZU- 
RICH. Histoire,  portrait  et  nature  morte.  = 
Elève  de  Goth.  Ringgle  et  de  Rubens.  Habita 
Amsterdam  et  Francfort-sur-le-Mein;  appelé 
dans  quelques  villes  de  son  pays  et  à  la  cour 
du  duc  de  Saxe-Weimar,  afin  d'y  faire  les  por- 
traits de  plusieurs  grands.  Mort  à  Francfort. 
Sa  veuve  revint  à  Amsterdam,  son  lieu  d'ori- 
gine, avec  ses  enfants  :  deux  de  ses  fils  y  cul- 
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tivôrent  la  peinture  non  sans  succès.  Une  de 
ses  filles,  nommée  Madeleine,  peignit  les  fleurs 
avec  talent.  =  Portrait  de  femme,  Francfort. 
(Institut  Stadel).  =  Pinceau  léger  et  moelteux, 
coloris  triste,  ordonnance  riche,  composition 
médiocre.  =  Ventes  :  V.  Du  Barry  (1774),  Dame 
vêtue  de  satin  blanc,  880  livres. 

Hofmann  (Henri).  E.  Al.  1824.  Darmstadt. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Schadow.  =  Le 
Christ  et  la  femme  adultère,  Dresde.  —  Le 
Christ  prêchant  sur  la  mer,  Berlin. 

Hoffmann  (Joseph).  E.  Al.  1831.  Vienne. 
Paysage. 

Hoffmann  (Théodore).  E.  Al.  *  1835.  Ber- 
lin. Histoire.  =  Elève  de  Wach. 

I  lofinans  (Pierre),  dit  le  Giannizzero. 
E.  FI.  *  1660.  Anvers.  Batailles.  =  Nagler  dit 
qu'il  s'expatria  et  passa  quelque  temps  en  Tur- 
quie, puis  en  Italie,  où  il  fut  élève  de  Jacques 
Courtois  le  Bourguignon.  On  l'y  surnomma 
Giannizzero. 

Hofstetten.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Paysage. 

Hogarth  (Guillaume).  E.  An.  1697-1764. 
Londres.  Portrait,  scènes  comiques,  genre, 
etc.  =  Lutta  d'abord  contre  le  besoin,  peignit 
des  enseignes  pour  les  marchands  de  Londres 
et  grava  des  cartes  d'adresse,  des  armes  par- 
lantes, des  frontispices,  etc.;  en  1726,  sa  répu- 
tation commença  à  percer  par  les  figures  qu'il 
peignit  et  grava  pour  l'édition  d'Hudibras,  de 
Butler,  avec  le  portrait  de  ce  dernier;  se  ren- 
dit en  France  après  la  paix  d'Aix-la-Chapelle  ; 
fut  arrêté  à  Calais  comme  espion  et  reconduit 
à  trois  lieues  de  la  côte;  nommé  peintre  du 
roi,  en  1757.  Quelques  disputes  qu'il  eut  avec 
d'anciens  amis,  aigrirent  son  caractère  et  dé- 
truisirent sa  santé.  Mort  d'un  anévrisme.  = 
Portrait  du  peintre,  Londres.  —  Le  mariage 
à  la  mode,  en  six  tableaux,  ib.  —  Portrait  de 
la  sœur  du  peintre,  ib.  =  Gaieté  piquante, 
spirituelle,  mais  quelquefois  burlesque;  idées 
morales  ou  satiriques;  génie  extraordinaire 
pour  saisir  les  traits  caractéristiques  des  phy- 
sionomies, leurs  défauts,  leurs  ridicules  ou 
leurs  vices.  Célèbre  graveur. 

Hogen  (Leendert  Van).  E.  H.  *  xvnr3  siècle 
Portrait.  =  Cité  par  Nagler. 

Hogenberg  ou  Hoogenberg  ou  Hoo- 
ghenbergh  (Jean),  le  Vieux.  E.  Al.  1500 
1544  ou  1554.  Munich  ou  Malines  (?).  His- 
toire, portrait,  oiseaux,  miniature.  =Dans  son 
travail  sur  les  peintres  malinois,  M.  E.  Neefs 
mentionne  Jean  Hooghenbergh  comme  étant 
né  à  Malines,  vers  1500  et  issu  d'une  famille 
liégeoise;  il  ajoute  qu'il  mourut  vers  1544. 
Chrétien  Kramm  le  fait  naître  à  Munich; 
d'après  cet  auteur  il  se  rendit  de  bonne  heure 
en  Italie,  s'y  lia  avec  un  artiste  flamand,  qui 
l'entraîna  dans  sa  patrie,  et  se  fixa  à  Mali- 


nes, où  il  mourut.  Van  Mander  fixe  sa  mort 
en  1544;  Heller  et  Brulliot  disent  1554.  Merlo 
(Vart  et  les  artistes  à  Cologne)  s'est  occupé 
des  Hoogenberg.  Notre  artiste  travailla  pour 
beaucoup  d'églises  en  Belgique.  =  Auteur 
d'enluminures  célèbres  sur  l'Entrée  de  Char- 
les-Quint à  Bologne,  ouvrage  reproduit  en 
gravure  par  François  Hoogenberg,  artiste  de 
la  même  famille  ainsi  que  les  graveurs  Rémi 
et  Nicolas.  =  Graveur.  Miniaturiste  renommé. 

Hogenberg  (Jean),  le  Jeune,  E.  FI.  *  1595. 
=  On  a  longtemps  confondu  les  deux  Jean 
Hogenberg;  mais  les  dates  inscrites  sur  leurs 
estampes  et  les  personnages  représentés,  in- 
diquent suffisamment  qu'ils  furent  deux  et  de 
générations  différentes. 

Hogenhuyzen  (Elisa-Georgina).  E.  H. 
1776-1794.  La  Haye.  Fleurs,  fruits. 

Hoger  (Joseph).  E.  Al.  *  1837.  Paysage, 
aquarelle. 

Hogervorst  (Henri).  E.  H.  *  1710  (?).  Por- 
trait. =  Détails  inconnus. 

Hogg  (François).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Co- 
blentz.  Portrait. 

Hogoll  (Pierre).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Bres- 
lau.  Portrait. 

Hoguer  (Lucie).  E.  Fr.  *  1821.  Portrait  et 
peinture  sur  porcelaine.  =  Elève  de  Regnault. 
=  Sully  considérant  l'image  de  Henri  IV.  — 
La  bénédiction  maternelle. 

Hoguet  (Charles).  E.  Fr.  1813-1867.  Ber- 
lin. Paysage,  marine.  =  Elève  de  Bertin  et 
de  P.  Delaroche.  =  La  plage.  —  Effet  de  pluie, 
Chartres  (musée). 

Hohe  (Nicolas).  E.  Al.  1798-1868.  Bayreuth. 
Histoire,  portrait.= Peintures  dans  les  églises 
de  Cologne. 

Hohenberg  (Martin),  dit  Altomoote. 
E.  I.  1657-1745.  Naples.  Histoire.  =  Elève  de 
J.  B.  Gauli;  demeura  trois  ans  à  la  cour  de 
Jean  Sobieski,  roi  de  Pologne;  s'établit  à 
Vienne  et  y  travailla  avec  succès.  Né  de  pa- 
rents allemands  et  mort  au  couvent  de  Sainte- 
Croix,  en  Autriche.  =  La  chaste  Suzanne, 
Vienne. 

Hoheneek.  E.  Al.  *  1840.  Dresde.  = 
Elève  de  Hildebrandt. 

Hohlweg.  E.  Al.  *  1842.  Paysage.  =  Vue 
prise  au  Geissberg. 

Bioim.  E.  Al.  *  1840.  Paysage.  =  Elève  de 
Blechen. 

Hoin  (Claude-J.-J.).  E.  Fr.  1750-1817.  Dijon 
(Côte  d'Or).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  De- 
vosge  et  de  Greuze.  Conservateur  du  musée  de 
Dijon  auquel  il  légua  son  cabinet  de  tableaux. 

Hofaart  (J.).  E.  H.  1716  (?)  - 1772.  Dor- 
drecht.  Portrait.  =  Egalement  peintre  sur 
verre.  =  On  a  de  lui  des  gravures  en  mezzo- 
tinto. 


Martyre  de  St.  Sebastien.     Tableau  d'autel  par  Hans  Holbein  Faîne. 
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Holanda  (Alberto  de).  E.  H.  *  xvr3  siècle. 
Peintre  sur  verre.  =  Se  rendit  en  Espagne  et 
travailla  beaucoup  à  Tolède. 

Holanda  (Nicolas  de),  ïils  d'Alberto.  E.  H. 

*  xvie  siècle.  Peintre  sur  verre.  =  Il  lut  pro- 
bablement élève  de  son  père  avec  lequel  il 
travailla  à  Tolède;  les  deux  artistes  partirent 
ensuite  pour  Avila. 

Holanda  (Giraldo  ou  Giralte  de).  E.  II- 

*  1550.  Peintre  sur  verre.  =  Travailla  en  Es- 
pagne où  il  fit  beaucoup  de  vitraux  d'église. 
=  Vitraux,  Cuenca  (cathédrale). 

Holanda  (Rodrigo  d').  E.  H.  (?).  *  xvie 
siècle.  Histoire.  =  Etabli  en  Espagne  où  il  fut 
nommé  peintre  de  Philippe  II  à  la  fin  du  règne 
de  ce  prince;  conserva  sa  charge  sous  Phi- 
lippe III. 

Holbein  (Jean),  le  Vieux.  E.  Al.  1450  ou 
1460(?)-1524.  Augsbourg.  Histoire,  portrait.  = 
L'histoire  des  Holbein  avait  été  complètement 
falsifiée,  grâce  à  des  fables  débitées  impuné- 
ment et  à  une  inscription  fabriquée  dans  nos 
temps  modernes  par  des  hommes  morts  au- 
jourd'hui et  appliquée  par  eux  sur  le  livre 
d'heures  de  sainte  Anne  dans  le  retable  de 
Sainte-Catherine  à  Augsbourg,  afin  de  pouvoir 
attribuer  ce  chef-d'œuvre  à  Holbein  le  fils. 
Tout  cela  est  éclairci  maintenant.  La  fausse 
inscription  a  été  facilement  effacée  devant 
témoins  et  a  montré  au-dessous  d'elle  une  lé- 
gende insignifiante  et  presque  illisible.  La 
naissance  de  Holbein  II  reste  dûment  fixée  à 
la  fin  de  1497  ou  au  commencement  de  1498, 
et,  ce  qui  est  plus  grave,  la  plupart  des  chefs- 
d'œuvre  qu'on  attribuait  à  ce  dernier  appar- 
tiennent à  son  père.  L'existence  d'un  grand- 
père,  Holbein  peintre,  avait  été  une  première 
invention.  Ce  grand-père  s'appelait  Michel,  il 
était    tanneur    et    non    peintre    et     après 
1486  son  nom  n'est  plus  cité  dans  les  ar- 
chives. Son  fils,  Jean,  le  Vieux,  est  cité  pour 
la    première    fois    dans    les    registres    des 
impôts,  à  Augsbourg,  en   1495,   comme   de- 
meurant avec  sa   mère,  veuve   alors   sans 
doute;  il  est  nommé  «  Jean  Hoibein  le  pein- 
tre »  On  connaît  bien  peu  de  chose  de  sa  vie, 
pas  même  la  date  de  sa  naissance  que  l'on 
place  entre  1450  et  1460.  Vers  1499,  on  sait 
qu'il  fut  absent  d'Augsbourg;  il  fit  alors  quel- 
ques voyages;  les  registres  nous  disent  au 
6  novembre  de  l'année  précitée  «  Jean  Holbein 
le  peintre  est  maintenant  citoyen  d'Ulm.  »  En 
1501 ,  il  travaille  pour  les  Dominicains  de 
Francfort.  En  1502,  on  le  retrouve  à  Augs- 
bourg. Vers  1504  il  crée  un  de  ses  chefs-d'œu- 
vre, La  basilique  de  Saint-Paul.  Holbein  eut 
une  verte  vieillesse  et  soigna  ses  derniers 
tableaux  aussi  bien  que  ses  premiers.  Il  est 
même  à  remarquer  combien  son  talent  se  dé- 


veloppa. En  effet,  son  œuvre  capitale,  Le  re- 
table de  saint  Sébastien,  fut  peinte  dans  et 
pour  sa  ville  natale,  en  1516,  selon  plusieurs 
indices  sérieux,  alors  que  Jean  II  avait  déjà 
quitté  Augsbourg.  Les  nouveaux  éclaircisse- 
ments  apportés  à  l'histoire  des  Holbein  ren- 
versent toutes  les  données  reçues  jusqu'à  pré- 
sent à  propos  de  la  peinture  allemande  de 
cette  époque.  En  présence   des  œuvres   si 
avancées  du  vieux  Holbein,  n'est-il  pas  per- 
mis de  supposer  qu'il  vit  de  près  celles  de  la 
Renaissance  italienne  (  Nous  serions  en  même 
temps  fort   tenté   de  rejeter   complètement 
l'année  1450  comme  celle  de  sa  naissance,  et 
il  faut  admettre  la  date  de  1460  qui  nous 
paraît  encore  bien  antérieure  à  celle  où  il 
apparaît  pour  la  première  fois  comme  homme 
et   comme   peintre  ;    nous  demanderons  s'il 
n'alla  pas  dans  sa  jeunesse,  chercher  le  se- 
cret de  son  art  en  Italie,  vu  l'absence  com- 
plète de  maîtres  qui  existait  autour  de  lui? 
La  légende  qui    a  fait  épouser  à  Jean,    le 
Vieux,  une  sœur  du   célèbre    artiste  Hans 
Burgkmayr,  ne  repose  sur  aucun  fondement. 
Le  chef-d'œuvre  par  excellence  du  maître, 
le  Retable  de  saint  Sébastien,  fut  peint  de 
1515  à  1517.  N'est-il  pas  douloureux  de  pen- 
ser que  dans  ce  moment  même  il  se  trouvait 
dans  un  besoin  extrême  ?  En  effet,  les  archives 
nous  révèlent  sa  misère  :  plus  d'une  fois  il  fut 
poursuivi  pour  les  plus  minimes  dettes;  l'une 
d'elles,  entre  autres,  ne  montait  qu'à  un  florin, 
une  autre  à  32  kreutzers  !  Au  début  de  1517  son 
propre  frère,  Sigismond,  lui  fit  réclamer  par 
la  justice  une  somme  de  34  florins.  D'après 
des  pièces  originales  qu'on  possède,  on  peut 
augurer  que  lors  de  la  réclamation  de  Sigis- 
mond, Holbein  se  trouvait  à  Isenheim,  en 
Alsace,  où  il  a  dû  peindre  pour  un  célèbre  et 
riche  couvent  de  Saint-Antoine.  C'était  sans 
doute  pour  pouvoir  entreprendre  ce  voyage 
qu'il  avait  emprunté  34  florins  à  son  frère. 
Dans  les  registres  d'Augsbourg,  à  la  fin  de  la 
même  année,  il  figure  parmi  les  absents  de  la 
ville  sans  que  l'on  désigne  le  lieu  où  il  rési- 
dait. Dans  les  premiers  mois  de  1521,  il  y  a 
encore  à  Augsbourg  une  plainte  à  sa  charge 
pour  une  somme  de  2  florins  40  kreutzers;  en- 
fin, en  1524  il  se  trouve  sur  la  liste  des  pein- 
tres décédés  en  cette  année.  On  explique  sa 
pauvreté  par  le  peu  de  prix  que  l'on  attachait 
à  cette  époque  et  autour  de  lui  à  une  belle 
œuvre  d'art  et  par  la  conscience,  le  soin  et  le 
temps  qu'il  mettait  à  achever  les   siennes, 
tandis  que  la  plupart  de  ses  contemporains 
travaillaient   comme   des   ouvriers   et   non 
comme  des  artistes.  Une  grande  disette  qui 
eut  lieu  à  Augsbourg  en  1517,  précipita  sans 
doute,  selon  M.  Woitmann,  la  catastrophe  ri- 
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nancière  du  pauvre  Holbein.  =  Volets  d'un 
ancien  retable,  séparés  aujourd'hui,  ornant 
quatre  autels  du  dôme  d'Augsbourg  et  repré- 
sentant des  sujets  de  la  vie  de  la  Vierge,  Augs- 
bourg  (Le  plus  ancien  ouvrage  connu  de  Hol- 
bein I,  exécuté  en  1493  pour  l'abbaye  deWein- 
garten,  en  Souabe).  —  La  basilique  de  Sainte- 
Marie  Majeure,  ib.  (signé  et  daté  de  1499).  — 
La  passion  et  le  couronnement  de  la  Vierge 
(en  sept  petits  panneaux,  exécuté  en  1495),  ib. 

—  Basilique  de  Saint-Paul,  ib.  (Chef-d'œuvre) 
Le  portrait  du  peintre  et  ceux  de  ses  deux 
fils  se  trouvent  dans  ces  compositions).  —  La 
transfiguration,  ib.  (Triptyque  signé  de  1502). 

—  Retable  de  sainte  Catherine,  ib.  (C'est  sur 
ce  tableau  que  l'on  avait  mis  une  fausse  in- 
scription). —  Portrait  d'un  jeune  homme,  Ve- 
nise. —  Portement  de  croix,  Carlsruhe.  — 
Marie  et  l'Enfant,  Nuremberg  (de  1492  ou 
1493?),  chapelle  Saint-Maurice.  —  Et  autres, 
ib.  —  Scènes  de  la  passion,  Munich.  —  Vie  de 
la  Vierge,  ib.  —  Retable  de  saint  Sébastien,  ib. 
(Chef-d'œuvre  jusqu'ici  attribué  au  fils).  — 
Huit  sujets  de  la  passion,  avec  deux  arbres 
généalogiques,  l'un  de  la  Vierge,  l'autre  des 
Dominicains,  Francfort  s/M.  (Ce  sont  les  ta- 
bleaux faits  en  1500-1501  pour  les  Dominicains 
de  Francfort.  L'arbre  généalogique  de  la 
Vierge  est  signé  :  Bans  Holbein  de  Angusta 
1501).  —  La  cène,^.  (Église  Saint-Léonard).  — 
Les  volets  du  tableau  précédent,  ib.  (Musée 
Stàdel).  —  Esquisses  pour  le  retable  de  sainte 
Catherine,  Bàle.  —  Mort  de  la  Vierge,  ib.  — 
Deux  panneaux  en  grisaille,  Prague.  =  (.Trace 
aux  récentes  découvertes,  Holbein  le  Vieux 
a  reconquis  sa  vraie  place,  celle  du  plus  grand 
peintre  allemand  de  son  époque,  l'initiateur 
avec  Burgkmayer  de  la  nouvelle  école  et  le 
digne  maître  de  son  célèbre  fils  qui  ne  l'égala 
point  dans  ses  tableaux  d'histoire.  Coloris 
plein  d'éclat  et  de  suavité,  belles  draperies, 
composition  noble  et  riche.  S'inspira  au  début 
de  l'école  flamande  plus  que  des  raideurs  de 
ses  compatriotes.  On  sent  qu'il  a  travaillé 
dans  le  même  cercle  que  Hans  Burgkmayer  ; 
il  a,  pour  certaines  parties,  subi  son  influence; 
il  lui  doit  la  connaissance  du  style  architec- 
tonique  italien  et  l'agencement  symbolique  de 
la  composition;  mais  il  est  resté  plus  naïf, 
plus  spontané,  plus  animé  dans  les  sujets  dra- 
matiques, plus  doux,  plus  tendre  dans  le  sen- 
timent et  dans  l'invention;  têtes  de  femmes 
gracieuses,  artiste  hors  ligne  en  un  mot. 
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Holbein  (Ambroise),  fils  de  Jean  le  Vieux. 
E.  Al.  1484  (?).  Augsbourg.  Histoire  et  portrait. 
=  Accompagna  son  frère  à  Bâle,  en  1515-1516. 
Il  y  travailla  comme  lui  aux  illustrations  des 
grands  ouvrages  parus  à  cette  époque.  En 

1516  il  fut  cité  comme  témoin  dans  une  affaire 
d'injures  qui  s'était  passée  dans  la  maison  du 
peintre  Hans  Herbster,  avec  lequel  peut-être 
il  travaillait  à  cette  époque.  En  1517  il  est 
inscrit  dans  la  société  des  peintres,  vitriers, 
selliers,  tondeurs,  etc.,  ce  qui  l'obligeait,  selon 
les  statuts,  d'acheter  son  droit  de  bourgeoisie 
dans  le  délai  d'un  mois.  Ambroise  ne  le  fit 
pourtant  qu'en  1518.  Encore  ne  paya- 1- il 
comptant  qu'un  florin;  pour  le  reste,  un  com- 
patriote se  porta  caution.  Ceci  ne  suppose  pas 
non  plus  un  brillant  état  de  fortune.  A  partir 
de  ce  moment,  l'histoire  se  tait  sur  le  compte 
d'Ambroise.  Il  mourut  jeune  à  Bàle. 

Holbein  (Jean),  le  Jeune,  fils  de  Jean  le 
Vieux.  E.  Al.  —  Fin  de  1497  ou  commence- 
ment de  1498-1543.  Augsbourg.  Histoire  et 
portrait.  =  Elève  de  son  père;  plusieurs  villes 
se  sont  disputé  la  gloire  de  lui  avoir  donné 
naissance,  mais  toutes  les  probabilités  sont 
réunies  pour  Augsbourg.  Il  quitta  cette  ville 
avant  son  père  pour  se  rendre  à  Bàle  où  il  fut 
sans  doute  attiré  par  la  possibilité  d'y  gagner 
sa  vie  en  dessinant  des  illustrations  pour  les 
éditeurs  de  livres.  Son  frère  Ambroise  l'y 
accompagna  dans  les  mêmes  intentions.  On  a 
un  titre  de  livre,  dessiné  par  Hans  en  1515.  En 

1517  il  est  à  Lucerne  où  on  le  trouve  inscrit 
dans  la  société  des  peintres  et  où  il  exécute 
des  peintures  murales  dans  la  maison  des 
Hertenshein.  Revenu  à  Bàle,  en  1519,  il  y  fut 
reçu  cette  même  année  dans  la  corporation 
artistique,  y  acheta  les  titres  de  bourgeoi- 
sie, en  1520,  et  y  séjourna  jusqu'en  1526,  sans 
qu'on  puisse  affirmer  qu'il  ne  fit  point  un  court 
voyage  pendant  cet  intervalle  dans  la  Haute 
Italie  ou  ailleurs.  Vers  la  fin  de  1520  il  épousa 
une  veuve,  Elisabeth  Schmidt,  qui  avait  un 
fils  de  son  premier  mari.  C'est  à  Bàle  qu'il 
connut  Erasme  et  sut  conquérir  son  amitié. 
Celui-ci  lui  conseilla  peut-être  le  voyage 
d'Angleterre.  En  tous  cas,  Holbein  partit  en 
1526;  il  s'arrêta  à  Anvers  et  arriva  à  Londres 
ou  Erasme  l'adressa  à  sir  Thomas  Morus.  son 
ami,  dont  il  fit  plusieurs  fois  le  portrait.  L'in- 
fortuné chancelier  l'employa  pendant  plu- 
sieurs   années    et    l'introduisit  à   la   cour. 


Madone  du  Bourgmestre  Meyer.     Darmstadt.     Collection  particulière. 
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Henri  VIII  fut  charmé  de  son  grand  talent,  le 
nomma  son  peintre  et  le  combla  de  ses  fa- 
veurs. Il  alla  deux  fois  encore  à  Bâle,  en  1528 
et  en  1538.  En  1528,  il  y  acheta  une  maison  de 
300  flor.  En  1529  il  y  peignit  le  portrait  de  sa 
femme  entourée  des  deux  enfants  qu'il  avait 
alors.  En  1532  il  était  revenu  en  Angleterre. 
Un  autre  voyage,  fait  sur  le  continent,  en 
1539,  parait  avoir  eu  pour  but  une  mission 
donnée  par  le  roi.  Toutefois,  cette  dernière  cir- 
constance n'est  pas  complètement  prouvée.  La 
découverte,  par  le  paléographe  anglais  Black, 
du  testament  de  Holbein  et  de  l'acte  de  vérifi- 
cation de  la  cour,  nous  a  donné  la  date  exacte 
de  la  mort  du  célèbre  artiste.  Celle  de  sa  nais- 
sance repose  sur  deux  témoignages.  Un  dessin 
au  musée  de  Berlin,  où  le  vieux  Holbein  a 
représenté,  en  1511,  ses  deux  fils,  mettant  au- 
dessus  de  Hans  le  chiffre  14.  Son  portrait  par 
lui-même,  fait  en  1543,  et  uù  il  se  dit  âgé  de 
45  ans.  Ceci  dut  être  une  de  ses  dernières 
œuvres,  puisqu'il  succomba,  selon  toutes  les 
probabilités,  à  l'horrible  peste  qui  décima 
Londres  en  cette  même  année.  Holbein  fit  sans 
doute  son  testament  en  prévision  du  sort  qui 
pouvait  l'atteindre;  il  n'y  parle  que  de  ce  qu'il 
possède    en   Angleterre ,    règle    ses    petites 
dettes,  et  fait  une  rente  modeste  à  deux  en- 
fants naturels  qu'il  y  avait.  Il  laissa  en  outre 
quatre  enfants  légitimes,  deux  fils  et  deux 
filles.  L'aîné,  Philippe,  orfèvre,  se  trouvait  à 
Lisbonne,  lors  de  la  mort  de  son  père;  on 
croit  qu'il  alla  à  Londres  et  il  paraît  qu'il 
s'établit  à  Augsbourg.  Le  second  fils,  Jacques, 
était  encore  mineur  à  la  mort  de  sa  mère,  en 
1549;  il  mourut  à  Londres  en  1552;  il  était 
également  orfèvre.  Le  fils  de  Philippe,  Phi- 
lippe II,  était  joaillier  de  la  cour  à  Augsbourg, 
en  1612,  et  demeura  à  Grenoble.  Un  des  des- 
cendants de  ce  dernier,  Jean  George,  grenier 
de  la  chancellerie,  poursuivit,  en  1756,  son 
anoblissement  et  obtint,  en  1787,  le  titre  de 
Holbein  von  Holbeinsberg.   Catherine,   fille 
aînée  de  Hans  Holbein,  épousa,  en  1545,  un 
maître  maçon  du  nom  de  Gyssler.  La  plus 
jeune,  Cunégonde,  épousa,  après  1549,  un 
meunier  nommé  André  Syff.  Leur  petite-fille 
devint  la  femme  de  Frédéric  Merian,  frère  du 
graveur  Mathieu.  =  Nous  donnons  ci- après 
le  catalogue  de  l'œuvre   peint    de  Holbein 
d'après  Woltmann,  l'historien  le  plus  récent 
et  le  plus  consciencieux  du  grand  maître  (1) 
et  que  M.  Paul  Mantz  a  suivi  pour  le  Holbein 
publié  en  1879,  chez  Quantin  à  Paris.  Faisons 
observer  que  jadis  presque  tous  les  musées 
d'Europe  s'attribuaient  des  œuvres  de  Holbein 
dont  la  plupart  n'étaient  pas  de  lui.  Nous  ne 


(1)  Holbein  und  zeine  ztit,  par  Alfred  Woltmann.  deuxième 
édition.  Leipzig  :  Seemann,  1873. 


consignons  ici  que  les  tableaux  existants  dans 
les  monuments  publics.  =  Portrait  d'Amer- 
bach,  Bâle.  —  Portrait  d'Erasme,  ib.  —  Por- 
trait de  J.  Meyer,  bourgmestre  de  Bâle  et  de 
sa    femme,    ib.    —    Portrait    de    Dorothée 
Offenburg,  ib.  —  Même  portrait  en  Vénus, 
ib.  —  Portrait  de  la  femme  de   Hans  Holbein 
et  de  ses  deux  enfants,  ib.  —  Portrait  de 
G.  Sweiger,   ib.    —   Adam    et    Eve,    ib.   — 
Le  Christ  mort,  ib.  —  Le  Christ  couronné 
d'épines  et  la  mère  de  douleurs,  ib.  —  Tète  de 
saint,  ib.  —  Tête  de  sainte,  ib.  —  Volets  de 
l'orgue  de  la  cathédrale  de  Bâle,  ib.  —  Sept 
fragments  de  peintures  murales  provenant 
de  l'ancienne  salle  du  conseil  à  l'hôtel-de- 
ville,  ib.  —  Le  maître  d'école,  ib.  —  Le  maître 
et  la  maîtresse  d'école,  ib.  —  Anne  de  Clôves, 
Paris.  —  Erasme,  ib.  —  N.  Kratzer,  ib.  — 
Richard  Southwell,  ib.  —  William  Warham, 
ib.  —  Un  homme  âgé,  ib.  —  Un  vieillard,  ib. 
De  Born,  château  de  Windsor.  —  Christine, 
duchesse   de   Milan,  ib.    -    Henri  Guilford, 
ib.  —  J.    Reskymer,    Hampton-Court-Lady 
Vaux,  ib.  —  John  Chamber,  Vienne.  —  Jeanne 
Seymour,  ib.  —  D.  Tybis,  ib.  —  R.  Cheseman, 
La  Haye.  —  Jeune  homme  tenant  un  faucon, 
ib.  —  Une  jeune  femme,  ib.  —  Erasme,  An- 
vers. —  C.  Fallen,  Brunswick.  —  Thomas  et 
John  Godsalve,  Dresde.  —  H.  Morett,  ib.  — 
Homme  vêtu  de  noir,  ib.  —  La  madone  du 
bourgmestre  Meyer,  ib.  (Ce  tableau  est,  croit- 
on,  une  réplique  originale  de  celui  de  Darm- 
stadt.  M.  Woltman  le  considère  comme  une 
copie.  Voir  sur  ce  tableau  le  livret  du  musée 
de  Dresde  par  J.  Hubner.)  G.  Gyzen,  Berlin.— 
Un  jeune  homme,  ib.  —  Autre  jeune  homme, 
ib.  —  R.  Southwell,  Florence.  —  Lady  Vaux, 
Prague.  —  Homme  vêtu  de  noir,  Madrid.  — 
Un  inconnu,  Cassel.  —  La  madone  du  bourg- 
mestre Meyer,  Darmstadt  (Acheté  à  Paris  en 
1812  par  le  prince  de  Prusse  pour  2500thalers.) 

—  Sainte  Ursule  et  saint  Georges,  Carlsruhe. 

—  Outre  ces  admirables  portraits  et  ces  di- 
vers tableaux,  nous  devons  citer  ici  quelques 
unes  de  ses  suites  de  dessins,  immortalisées 
par  la  gravure  et  qui  seules  auraient  suffi 
pour  mettre  leur  auteur  au  premier  rang. 
Ainsi  ses  deux  Alphabets  des  Morts  et  des 
Paysans,  ses  illustrations  de  Y  Utopie  de  Tho- 
mas Morus,  des  Adagia  d'Erasme,  du  Nouveau 
et  de  Vancien  Testament,  enfin  son  impéris- 
sable Danse  des  morts  la  plus  connue  et  la 
plus  populaire  peut-être  de  ses  œuvres.  = 
Beaucoup  de  finesse  et  de  naïveté  dans  les 
têtes,  touche  vraie,  imitation  parfaite  de  la 
nature,  manque  de  profondeur  et  de  force; 
grande  vérité  dans  le  portrait  ;  invention 
originale;  exécution  d'abord  sèche,  puis  lé- 
gère et  souple  mais  toujours  précise,  dra- 
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peries  peu  heureuses.  Peintre  à  l'huile,  en 
miniature,  fondeur,  sculpteur,  architecte, 
dessinateur  inimitable  et  des  plus  féconds, 
Holbein  est  un  des  plus  grands  artistes  que 
l'Allemagne  ait  produits.  =  Ventes  :  V.  Guil- 
laume II  (1850),  Portrait  d'une  dame  de  qua- 
lité tenant  un  chat,  5,000  fl.  —  Même  vente, 
Portrait  de  sir  Thomas  Morus,  1,850  fl.  —  V. 
Pourtalès  (1865), Portrait  de  femme,l,120  fr.  — 
Même  V.  Deux  chimistes,  1,550  fr.— Même  V. 
Portrait  d'une  jeune  femme,  1,850  fr.— Même 
V.  Portrait  de  vieillard,  3,625  fr.  —  V.  Pele- 
guer(1869),£&  Vierge  et  V enfant  Jésus, 2,000  fr. 

I-H 
H 

Holbein  (Sigismond),  frère  de  Jean  le 
Vieux.  E.  Al.  1456  (?)-1540.  Augsbourg.  Por- 
trait, histoire.  =  En  1504,  il  apparaît  dans 
les  archives  d'Augsbourg  comme  habitant 
avec  son  frère.  Dès  1510,  Sigismond  occupe 
seul  une  autre  maison.  En  1517  il  poursuit  son 
frère  Jean  en  justice  en  restitution  d'une 
somme  de  34  florins  qu'il  lui  avait  prêtée  ;  les 
juges  lui  donnent  gain  de  cause.  En  1518  il 
quitta  Augsbourg  pour  aller  habiter  Berne. 
On  possède  son  testament  daté  du  6  septembre 
1540  et  par  lequel  il  lègue  sa  fortune  assez 
ronde  à  son  neveu  Jean,  le  jeune.  Celui-ci  fit 
le  portrait  de  Sigismond  à  la  pointe  d'argent. 
Cette  œuvre  est  parvenue  jusqu'à  nous.  = 
Histoire  du  Christ  (daté  de  1502),  Augsbourg. 
—  La  Vierge  et  l'Enfant,  Nuremberg.  —  Por- 
trait d'un  vieillard,  Vienne.  —  Portrait  d'un 
jeune  homme,  ib.  =  Graveur  sur  bois  et  ex- 
cellent peintre. 

Holbein.  E.  Al.  1807.  Berlin.  Histoire.  = 
Elève  de  Begas.  =  Le  pèlerin  mourant. 

Holdausen  (Louis).  E.  Al.  *  1832.  Urdin- 
gen  (près  de  Dusseldorf).  Fleurs  et  animaux. 

Holderman  (Charles).  E.  Al.  *  1825.  Dé- 
cors et  paysage. 

Holding  (Henri  J.).  E.  An.  1833-1872.  Man- 
chester. Paysage. 

Holfeld  (Hippolyte  -  Dominique).  E.  Fr. 
1804-1872.  Paris.  Histoire  et  genre.  =  Elève 
d'Abel  de  Pujol  et  de  L.  Hersent.  =  Jésus- 
Christ  adoré  par  les  anges.  —  Rembrandt 
enfant. 

Holland  (James).  E.  An.  *  xixe  siècle. 
Aquarelle. 

Hollande  (de).  V.  Antonio  ou  Antoine  de 
Hollande. 

Hollande  (de).  V.  François  de  Hollande. 


i loi Lander  (Jean  de).  E.  Fl.  *  xvie  siècle. 
Anvers.  Paysage.  =  Reçu  franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1522.  Il  épousa  la 
mère  de  Gilles  Van  Coninxloo.  Sa  femme  par- 
courait les  foires  du  Brabant  et  de  la  Flandre 
avec  une  boutique  ambulante  de  tableaux; 
ce  commerce  leur  suffisait  pour  vivre  riche- 
ment. Bryan  Stanley  donne  pour  dates  de 
sa  naissance  et  de  sa  mort,  1494-1553.  Van 
Mander  le  cite  comme  un  bon  paysagiste. 
=  Belle  imitation  de  la  nature. 

Hollander  (Guillaume  de).  E.  Fl.  *  1526. 
Paysage. 

Hollandere  (Jean  de).  E.  Fl.  *  xve  siècle. 
Malines.  Histoire.  =  Artiste  très  employé 
par  le  magistrat  de  Malines  pour  les  décors 
et  accessoires  des  diverses  solennités  publi- 
ques. Orna  les  murs  de  diverses  chambres 
appartenant  à  des  locaux  du  magistrat,  de 
représentations  historiques,  de  1436  à  1470. 
Son  fils,  nommé  Jean  comme  lui,  exerçait  le 
même  art,  mais  ne  paraît  pas  avoir  atteint 
la  notoriété  de  son  père. 

Hollanders  (Jean).  E.  H.  1821.  OoSTER- 
hout  (Brabant  septentrional).  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  De  Keyser,  à  Anvers. 

iioiiar  (Wenceslas).  E.  Al.  1607-1677.  Pra- 
gue. Portrait.  =  En  1627,  il  se  mit  à  voyager 
dans  diverses  localités  de  l'Allemagne,  sé- 
journa à  Cologne  et  à  Vienne,  et  de  là  se 
rendit  en  Angleterre  ;  il  y  eut  du  succès  et  fut 
nommé  gentilhomme  de  chambre  du  duc 
d'Yorck;  il  abandonna  ce  pays  lors  des  trou- 
bles sous  Charles  Ier.  Il  vint  à  Anvers  où  il  fut 
admirablement  reçu  et  où  il  entra  dans  la 
corporation  de  Saint-Luc,  en  1644  ;  il  s'y  lia 
avec  la  plupart  des  grands  artistes  de  l'épo- 
que. A  l'avènement  de  Charles  II,  Hollar  re- 
tourna en  Angleterre;  il  paraît  que  cette  fois 
il  n'y  fut  pas  heureux,  car  il  finit  ses  jours  à 
Londres  dans  la  misère.  =  Beaucoup  plus 
connu  comme  graveur. 

Holiebelie  (Bruno-Jean-Charles  Van). 
E.  Fl.  1817.  Portrait,  genre.  —  Un  père  capucin 
exhortant  un  condamné,  Bruges  (Académie). 

Hollier  ( Jean-François).  E.  Fr.  *  1820. 
Chantilly  (Oise).  Portrait  en  miniature  et 
aquarelle.  =  Elève  de  David  et  d'Isabey.  = 
Portrait  du  maréchal  Ney.  —  Portrait  de 
Talma. 

Hollins  (Jean).  E.  An.  1798-1855.  BIRMIN- 
GHAM. Portrait  en  miniature. 

Holipein  (Henri).  E.  Al.  *  1837.  Portrait. 

Holm  (Chrétien).  E.  Al.  1803-1846.  Dane- 
mark. Animaux,  chasses,  etc.  =  Deux  ours 
près  d'un  chevreuil  mort.  —  Chien  de  chasse 
anglais.  —  Le  chien  du  chasseur  tyrolien  at- 
tendant son  maître,  Copenhague. 

Hotmail  (François).  E.  An.  '  1782.  Marine. 
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=  Bataille  navale  entre  Français  et  Anglais. 
—  Tempête  sur  mer. 

Holmes  (J.).  E.  An.  1777-1860.  Portrait  en 
miniature.  =  Il  fut  l'ami  de  Georges  IV. 

Hols.  E.  H.  (?).  Intérieurs  d'église —Détails 
inconnus.  Ce  nom  est  donné  par  le  Dr  Waagen 
dans  son  catalogue  du  musée  de  Berlin.  =  In- 
térieur d'église,  Berlin. 

Holeteln  ou  Holsteyn  (Pierre)  le  vieux. 
E.  H.  f  1G62.  Schleswig.  Peintre  sur  verre.  = 
Ainsi  que  Kramm  l'a  supposé,  il  y  a  eu  deux 
Pierre  Holsteyn,  le  père  et  le  fils.  Le  père  a 
constamment  habité  Haarlem  ;  il  s'y  maria,  en 
secondes  noces,  le  17  novembre  1647.  L'année 
exacte  de  sa  naissance  n'est  pas  connue,  mais 
on  pense  que  ce  fut  entre  1580  et  1590.  En  1640 
et  1642,  il  fut  vinder  de  la  corporation  de 
Saint-Luc.  C'était  un  artiste  de  talent  comme 
peintre  sur  verre,  dessinateur  et  graveur;  il 
fut  souvent  employé  par  la  ville,  ce  dont  té- 
moignent les  comptes  de  la  trésorerie.  Celle- 
ci  fit  peindre  une  masse  de  vitraux  par  Hol 
steyn  pour  en  faire  don  à  des  églises  de  vil- 
lages environnants  pour  que  «  on  y  consom- 
mât plus  de  bière  de  Haarlem  et  favoriser 
ainsi  la  prospérité  des  brasseries  de  cette 
ville.  »  On  confond  ses  gravures  avec  celles 
de  son  fils.  =  Il  exécuta  des  aquarelles,  espè- 
ces de  miniatures  d'oiseaux,  d'animaux,  etc. 
Dessinateur  et  graveur. 

Holstein  ou  Holsteyn  (Pierre),  le  jeune, 
fils  de  Pierre,  le  vieux.  E.  H.  t  1687.  Haar- 
lem (?).  =  Peintre  sur  verre.  Il  s'occupa  quel- 
que temps  à  Zwolle  et  s'y  maria,  en  1654.  Il 
n'entra  dans  la  corporation  de  Haarlem  qu'en 
1662;  il  est  donc  à  supposer  que,  jusque-là,  il 
avait  continué  à  résider  à  Zwolle.  Son  enter- 
rement est  annoté  au  cimetière  de  l'hospice, 
ce  qui  fait  supposer  qu'il  mourut  à  l'hôpital. 
=  Graveur  de  beaucoup  de  talent. 

Holstein  ou  Holsteyn  (Corneille),  fils 
de  Pierre.  E.  H.  4  xvne  siècle.  Haarlem.  His- 
toire. =  Elève  de  son  père.  Nous  devons  con- 
signer ici  que  le  billet  d'enterrement  de 
Pierre  Holsteyn,  le  vieux,  porte  :  «  Pierre 
Holsteyn,  peintre  sur  verre,  père  de  Pierre 
Holsteyn,  le  jeune  »  sans  faire  aucune  men- 
tion de  Corneille.  Celui-ci  était-il  déjà  dé- 
cédé à  cette  époque?  D'après  Burger,  Cor- 
neille était  un  des  six  chefs  de  la  gilde  des 
peintres,  à  Delft  en  1661  et  1662.  Il  peignit 
également  sur  verre.  =  Les  ouvriers  de  la 
dernière  heure,  Haarlem,  daté  de  1647.  —  Py- 
rame  et  Thisbé,  ib.  =  Beaucoup  de  naturel, 
dessin  savant.  Graveur. 

Holstein  (Charles  de).  E.  Al.  '  1835.  Esto- 
nie. Histoire.  =  Elève  de  Wach. 

Holtzmann    (Charles -Frédéric).    E.  Al. 


Chr.  Dietrich.  =  Dessinateur-graveur  à   la 
pointe,  au  burin  et  en  clair-obscur. 

Holzer  (Jean).  E.  Al.  1708  (?)-1740.  Buit- 
QRIEFS  (Tyrol).  Histoire.  =  Elève  de  Berg- 
muller.  Mort  à  Bonn.  Peignit  à  fresque. 
Graveur. 

Holzer  (Joseph).  E.  Al.  1824.  Vienne.  Pay- 
sage. 

Holznalb  (Adolphe).  E.  Al.  1835.  Zurich. 
Architecture. 

Holzman  (Jean).  E.  Al.  '  xvnc  siècle.  Co- 
logne. Portrait.  =  Elève  d'Augustin  Brun. 
On  croit  qu'il  mourut  en  1639. 

Home  (Robert).  E.  An.  f  1836.  Portrait, 
genre.  =  Elève  d'Angelica  Kaufimann.  Voya- 
gea dans  les  Indes  anglaises  d'où  il  rapporta 
de  nombreux  portraits. 

Homet.  E.  Fr.  *  xvie  siècle.  Histoire,  Pay- 
sage, etc.  =  Elève  de  T.  Dubreuil. 

Homme  (Jacques  L').  E.  Fr.  '  xvne  siècle. 
Histoire,  paysage,  etc.  =  Détails  inconnus. 

Hon  (Henri  Le).  E.  FI.  1809-1872.  Lez-Pom- 
mereul.  Marines.  =  Détresse  sur  l'Océan  (figu- 
res de  Louis  Huard).  —  Soleil  couchant.  = 
Egalement  connu  comme  ayant  écrit  sur  l'as- 
tronomie, la  géologie,  etc. 

Hondecoeter  ou  Hondekoeter  (Gil- 
les de).  E.  FI.  *  1627.  Anvers.  Portrait,  pay- 
sage, oiseaux.  =  Issu  d'une  noble  famille  du 
Brabant,  celle  des  marquis  de  Westerloo  ;  il 
fut  élève  de  R.  Savery  et  de  Vinckeboons;  les 
troubles  religieux  le  forcèrent  à  s'établir  en 
Hollande.  Il  s'y  remaria,  à  Amsterdam,  en 
1628.  Une  de  ses  filles  épousa  Jean-Baptiste 
Weeninx.  Gilles  est  inscrit  dans  la  confrérie 
de  Saint-Luc,  à  Utrecht,  en  1627.  M.  Kramm 
fait  remarquer  une  chose  assez  bizarre,  c'est 
que  Gisbert,  qu'Immerzeel  donne  comme  fils 
de  Gilles,  est  inscrit  dans  cette  confrérie  la 
même  année  que  son  père.  Il  est  donc  permis 
de  supposer  que  les  dates  de  Gisbert  données 
par  Immerzeel,  sont  inexactes,  car  il  n'est  pas 
probable  que  le  jeune  peintre  ait  été  franc- 
maitre  à  14  ans.  C'est  l'acte  du  second  mariage 
de  Gilles  qui  nous  apprend  son  lieu  de  nais- 
sance. =  Une  table  couverte  de  volailles 
mortes,  Rotterdam.  =  Manière  de  ses  deux 
maitres. 

Hondecoeter  ou  Hondekoeter  (Gis- 
bert de),  fils  (?)  de  Gilles.  E.  H.  1613  (?)-1653. 
Utrecht.  Paysage,  oiseaux,  etc.  =  Elève  de 
son  père.  Inscrit  en  1627  commme  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Utrecht.  On  assure 
que  sa  sœur  Josine  épousa  J.  B.  Weeninx.  = 
Paysage  :  la  chasse  aux  oies  sauvages,  Ber- 
lin. =  Beaucoup  de  naturel. 

Hondecoeter  ou  Hondekoeter  (Mel- 
chior   de),   fils  de   Gisbert.  E.  H.  1636-ir>,.>5. 


1740.  Dresde.  Paysage,  genre.  =  Elève  de  Utrecht.  Animaux.  =  Elève  de  son  père  et  de 
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J.B.Weeninx,son  oncle.  Il  alla  demeurer  quel- 
que temps  à  La  Haye  où  il  est  mentionné  dans 
la  société  Pictura,  de  1659  à  1663;  dans  cette 
dernière  année,  très  probablement,  il  quitta 
La  Haye  pour  Amsterdam.  Ce  n'est  cependant 
qu'en  1688  qu'il  acquit  le  droit  de  bourgeoisie 
dans  cette  dernière  ville.  On  lui  décerna  le 
surnom  un  peu  pompeux  de  Raphaël  des  ani- 
maux. =  Canards  et  pigeons,  Amsterdam.  — 
La  poule  effrayée,  ib.  —  Oiseaux,  insectes  et 
plantes,  ib.  —  La  plume  flottante,  ib.  —  Ani- 
maux morts  et  vivants  dans  un  paysage,  ib.  — 
Combat  d'oiseaux,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  La 
ménagerie  de  Guillaume  III,  au  Loo,  La  Haye. 

—  Le  corbeau  dépouillé  de  ses  plumes  d'em- 
prunt, ib.  —  Différents  oiseaux  (plusieurs  ta- 
bleaux), ib.  —  Poules,  Florence.  —  Oiseaux 
dans  un  paysage,  Vienne.  —  Coq  et  poule  dans 
un  paysage,  ib.—  Paon,  faisan,  singe  dérobant 
des  fruits,  etc.,  Paris.  —  Volaille,  Londres.  — 
Poules,  ib.  (Buck.  Pal.).  —  Oiseau  de  proie 
enlevant  un  poussin,  Dresde.  —  La  mère 
poule  blanche,  ib.  —  Concert  d'oiseaux,  ib.  — 
Le  canard  et  le  ramier,  ib,— Combat  de  coqs, 
Munich.  —  Volaille,  ib.  —  Tableaux,  Cassel.  — 
Id.  Brunswick.  —  Basse-cour  d'un  château  en 
Hollande,  Copenhague.  =  Ce  peintre  avait  un 
talent  remarquable  pour  peindre  les  plumes 
et  le  duvet  des  oiseaux.  Ordonnance  riche  et 
variée.  Coloris  vrai;  goût  pittoresque;  bon 
dessin,  beaucoup  de  naturel.  Graveur  en  ma- 
nière noire.  =  Ventes  :  V.  Braamcamp  (1771), 
Oiseaux,  volaille,  etc.  470  fl.  —  Paysage  avec 
animaux,  1,350  fl.  —  V.  Helsleuter  (1802), 
Basse-cour,  4,400  livres.  —  V.  Stolberg  (1859), 
Autour  guettant  la  volaille,  3,000  fr.— V.  Brett 
(1864),  La  chèvre  couleur  chamois,  7,100  fr.  — 
V.  Pourtalès  (1865),  Vue  d'une  basse-cour,  1,250 
fr.  —  V.  Van  Brienen  de  Grootelindt  (1865) , 
Parc  avec  volatiles,  3,100  francs.  —V.  à  Paris 
(1866),  Nature  morte,  2,300  fr.  —  V.  Pommers- 
felden  (1867),  Combat  de  coqs,  5,000  fr.  —  Même 
V.  Combat  d'un  vautour  et  d'un  coq,  7,000  fr. 

—  Même  V.  Les  indiscrets,  6,000  fr.  —  Même 
V,  La  famille,  7,500  ir.  —  V.  Fould  (1869)  Coq 
et  poules,  4,500.  fr. 

Hondekoeter  (Nicolas  de).  E.  H.  *  XVIIe 
siècle.  Delft.  =  On  trouve  ce  nom,  avec  la 
qualité  de  peintre  âgé  de  14  ans,  dans  les  re- 
gistres des  mariages  de  l'année  1638,  à  Am- 
sterdam. Dans  les  registres  de  Saint-Luc,  à 
Anvers,  on  trouve  inscrit,  en  1585-1586,  comme 
ayant  payé  une  des  cotisations  imposées  aux 
francs-maîtres,  un  Nicolas   Hondekoter  ou 


Hondekoeter,  peintre.  On  ignore  quel  est  le 
degré  de  parenté  des  Nicolas  de  Delft  avec 
les  autres  artistes  de  ce  nom. 

Hondius  (Abraham).  E.  H.  1638-1691  (?). 
Rotterdam.  Chasses  et  animaux.  =  Hondius 
se  rendit  assez  jeune  en  Angleterre.  D'après 
Houbraken  il  se  trouvait  déjà  à  Londres,  en 
1665.  Il  parait  qu'il  a  peint  des  effets  de  lu- 
mière et  des  incendies  avec  un  talent  remar- 
quable. Mort  à  Londres,  selon  les  uns  en  1691, 
selon  d'autres,  parmi  lesquels  M.  Waagen,  en 
1695.  =  Départ  pour  la  chasse,  Florence.  — 
Combat  de  cavalerie,  Dresde.  —  Chasse  au 
sanglier  :  une  laie  défend  ses  marcassins, 
Rotterdam.  =  Il  excellait  à  peindre  les  diffé- 
rentes races  de  chiens.  Pinceau  naturel,  hardi 
et  facile.  Coloris  peu  sage,  dessin  relâché. 
Beaucoup  de  feu  et  de  mouvement.  Graveur. 
=  Ventes  :  V.  Pourtalès  (1865).  Un  ours  et  Un 
sanglier,  les  deux,  5,525  fr.  —  V.  Stange  (1879), 
Chasse  au  sanglier,  850  fr. 

Hondt  (Lambert  de).  E.  Fl.  *  xvne  siècle. 
Malines.  Paysanneries,  batailles.  —  Elève  de 
David  Teniers  II.  Reçu  comme  étranger  dans 
la  gilde  de  Saint-Luc  à  Bruxelles,  en  1678.  = 
Bonne  réputation.  =  Cité  par  Kramm,  comme 
auteur  de  quelques  petits  tableaux  de  ba- 
tailles, vendus  à  Malines,  en  1756. 

Hondt  (P.  de).  *  xvme  siècle  (?).  Paysage 
avec  figures  et  animaux.  =  Signataire  de  quel- 
ques paysages  vendus  à  Bruxelles,  en  1758.  = 
Un  Henri  Pierre  de  Hont  se  fit  inscrire  comme 
élève  chez  Salomon  Ruisdael  à  Haarlem,  en 
1637  et  fut  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc  en 
1645.  Nous  ignorons  quel  rapprochement  il  y 
a  entre  ce  peintre  et  P.  de  Hondt. 

Hone  (Nathaniel).  E.  An.  1718-1784. Dublin. 
Portrait.  =  Florissaità  Londres.  =.  Graveur 
en  manière  noire. 

Hone  (Camille),  fils  de  Nathaniel.  E.  An. 
1 1837.  Portrait.  =  Etabli  dans  les  Indes.  Re- 
vint mourir  à  Dublin. 

Honick  (A.).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Vues  de 
ville.  =  Détails  inconnus. =  Vue  de  l'hôtel-de- 
ville  à  Utrecht,  avec  une  partie  du  marché 
aux  poissons,  etc.,  avant  1674,  Utrecht.  (Signé  : 
A.  Honick  fec,  1662.)  =  Genre  et  manière  de 
Berkheyden. 

Honing  (Adrien).  E.  H.  Dordrecht.  Pay- 
sage et  vues.  =  Surnommé,  à  Rome,  par  ses 
condisciples,  Lossenbruy.  Nagler  a  fait  de  ce 
surnom  Lossenburg. 
Honnet  (Alexandre-R.).  V.  Bonnet. 
Honnet  (Gabriel).  E.  Fr.  *  1592.  Paris. 
Histoire,  paysage.  =  Elève  de  Thomas  Du- 
breuil.  Travailla  au  Louvre,  aux  Tuileries,  à 
Fontainebleau  et  à  Saint-Germain. 

Honninghausen  (Ad.).  E.  Al.  *  XIXe  siè- 
cle. Crefeld.  Paysage. 


Honoré.  E, 

à  Nancy. 
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Hont  ou  Hondt  (H.  de).  E.  FI.  *  xvne  siè- 
cle. Genre,  kermesses.  =  Elevé  de  D.  Teniers, 
le  Jeune.  On  a  de  ses  tableaux  qui  se  rappro- 
chent infiniment  de  ceux  de  son  maître.  = 
Ventes  :  V.  de  Walsche  (1791),  Retour  de 
chasse,  dans  le  goût  de  Teniers,  140  florins. 

Honthorst  (Gérard  Van),  frère  de  Guil- 
laume.  E.  H.   1590-1656.  Utrecht.  Histoire, 
portrait,  genre,  etc.  =  Elève  d'A.  Bloemaert. 
Voulant  étudier  les  chefs-d'œuvre  des  grands 
maîtres  italiens,  Gérard  partit  pour  Rome  et 
s'y  occupa  avec  succès  pendant  plusieurs  an- 
nées; excellant  à  représenter  des  effets  de 
lumière,  il  dut  à  cette  spécialité  le  surnom  de 
Gherardo  délia  notte  (Gérard  de  la  nuit),  qui 
lui  fut  donné  en  Italie  et  sous  lequel  on  le 
commit  dans  ce  pays.  Revint  en  Hollande;  se 
fixa  d'abord  à  Utrecht  où  il  fut,  en  1623,  doyen 
de  la  gilde  de  Saint-Luc;  partit  pour  Londres, 
exécuta  plusieurs  tableaux  et  portraits  re- 
marquables pour  le  roi  Charles  I,  eut  l'hon- 
neur d'apprendre  le  dessin  aux  filles  de  la 
reine  de  Bohême  et  à  cette  princesse  elle- 
même.  Rubens  estimait  le  talent  de  ce  peintre 
distingué,  et  lui  rendit  visite  pendant  son 
voyage  en  Hollande.  Honthorst,  revenu  dans 
ce  dernier  pays,  y  devint  peintre  des  princes 
d'Orange,  Frédéric-Henri  et  Guillaume  II.  Il 
devait  alors  habiter  La  Haye,  où  il  fut  reçu, 
en  1637,  dans  la  corporation  de  Saint-Luc.  De 
1645  à  1650  il  apparaît  encore  dans  les  comp- 
tes de  la  ville  comme  payant  700  livres  an- 
nuellement pour  le  loyer  de  la  maison  qu'il 
occupait.  Il  travailla  pour  le  roi  de  Dane- 
mark. M.  Kramm  a  découvert  dans  les  ar- 
chives de  la  ville  d'Utrecht  un  ouvrage  ma- 
nuscrit en  trois  parties  intitulé  :  Collection 
de  pierres  tombales,  inscriptions  funéraires, 
vitraux,  etc.  des  églises  d1  Utrecht.  Dans  la 
première  partie  se  trouve  l'inscription  d'une 
pierre  tombale  de  l'église  Sainte-Catherine. 
Elle  est  ainsi  conçue  :  Cl.  D.  Gerhardus  Van 
Hondhorst  obiit  V  kalendas  May  MDC.LVI. 
vt  (vixit)  65  M.  5.  dies  23.  Suivent  les  éloges 
<lu  peintre,  etc.  Guidé  par  cette  indication, 
le  même  auteur  a  consulté  les  registres  mor- 
tuaires de  l'époque  et  y  a  trouvé  la  confirma- 
tion de  sa  première  trouvaille.  Donc  la  date 
donnée  par  M.  Waagen  dans  son  catalogue 
du  musée  de  Berlin  est  mal  copiée  ou  fausse. 
Honthorst  est  né  en  1590,  mort  en  1656  et  il 
faut  ajouter  la  particule  Van  à  son  nom.  = 
Portrait  du  stathouder  Guillaume  II  de  Nas- 
sau, prince  d'Orange,  La  Haye.  —  Le  Christ 
devant  Pilate,  Paris.  —  Un  concert,  ib.  —  La 
joueuse  de  luth,  ib.  —  Triomphe  de  Silène,  ib. 
—  Jeune  berger,  ib.  —  Portrait  de  Charles- 


Louis,  électeur  palatin,  ib.  —  Id.  de  Rupert  de 
Bavière,  ib.  —  Un  homme  tenant  un  violon  et 
un  verre,  Amsterdam.  —  Portrait  de  Marie  de 
Médicis,  ib.  (hôtel-de -ville).  —  Portrait  de 
Guillaume  II,  prince  d'Orange  (double),  ib.  — 
Portraits  du  prince  Frédéric-Henri  et  de  la 
princesse  Amélie  de  Solms,  ib.  —  Saint  Joseph 
et  la  Vierge,  Londres.—  Partie  de  chant  (effet 
de  lumière),  ib.  —  Portrait  de  la  reine  de  Bo- 
hème, ib.  —  Portrait  du  duc  de  Buckingham 
et  de  sa  famille,  ib.—  Descente  de  croix,  Gand. 
=Le  sacrifice  d'Abraham,  Rome.--Loth  et  ses 
filles  (Chef-d'œuvre),  ib.  —  Jésus-Christ  arrêté 
ib.  —  Incrédulité  de  saint  Thomas,  Madrid.— 
Jésus-Christ  devant  Pilate,  Vienne.  —  Enfant 
et  chien,  ib.  —  Saint  Jérôme  méditant  (tous 
effets  de  lumière),  ib.  —  Délivrance  de  saint 
Pierre  (chef-d'œuvre),  Berlin.  —  Repas  de  sol- 
dats et  de  femmes,  ib.  (signé  :  G.  Honthorst, 
ft.  1664).  Cette  date  doit  être  mal  transcrite 
dans  le  catalogue  du  musée  de  Berlin,  puisque 
Gérard  mourut  en  1656.  —  Esaù  vendant  son 
droit  d'aînesse  (effet  de  lumière),  ib.  —  Ado- 
ration des  mages  (Chef-d'œuvre,  effet  de  lu- 
mière), Florence.  —  Et  d'autres,  ib.  —  Le 
dentiste,  Dresde.  —  La  vieille  à  la  monnaie, 
ib.  —  La  vieille  femme  à  la  chandelle,  ib.  — 
Délivrance  de  saint  Pierre,  Munich.  —  Cérès 
métamorphosant  le  fils  de  la  vieille,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  Plusieurs  tableaux,  Brunswick. 

—  Cavalier  assis  :  une  jeune  femme  lui  pré- 
sente sa  pipe,  Rotterdam.  —  Le  soldat,  ib.  — 
Le  vieillard  et  son  fils,  Copenhague.  —  Albert 
de  Suède  devant  la  reine  de  Danemark,  ib.  — 
Le  joyeux  souper,  ib.—  Diane  et  ses  nymphes, 
ib.  -  Une  vieille  femme  (effet  de  lumière),  ib. 

-  Portrait  de  femme,  ib.  —  Joueur  de  flûte  et 
femme  qui  chante  (chef-d'œuvre),  Bàle.  = 
Dessin  correct,  composition  grandiose.  Admi- 
rable entente  du  clair-obscur.  Coloris  un  peu 
sombre.  Style  vigoureux  et  plein  d'effet,  pin- 
ceau hardi.  Extraordinaire  facilité.=  On  con- 
naît une  planche  gravée  par  Honthorst  et 
représentant  le  Festin  de  Neptune.  Suider- 
hoef,  Soutman,  Visscher  et  d'autres  ont  gravé 
d'après  lui.=  Ventes  :  V.  Van  Moens  (1803),  Le 
joyeux  musicien,  500  florins.  —  V.  Pourtalès 
(1865),  Les  joueurs,  810  fr.  —  V.  Pommers- 
felden  (1867),  Varracheur  de  dents,  6,000  fr. 


Honthorst  (Guillaume  Van),  frère  de  Gé- 
rard. E.  H.  1604-1683.  Utrecht.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  d'Abraham  Bloemaert.  Il 
travailla  longtemps  à  Berlin,  où  il  avait  été 
appelé  par  la  princesse  Louise-Henriette  d'O- 
range, femme  de  Frédéric  le  Grand,  électeur 
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de  Brandebourg.  =  Portrait  de  la  princesse 
Marie,  fille  de  Charles  I  d'Angleterre,  Berlin. 
—  Le  prince  Guillaume  II  d'Orange,  ib.  —  La 
princesse  Amélie  de  Solms,  ib.  -  La  princesse 
Marie,  femme  de  Guillaume  II  d'Orange,  Rot- 
terdam. =  Ses  portraits  ont  beaucoup  de  rap- 
ports avec  ceux  de  son  frère,  mais  ils  sont 
plus  moelleux  et  plus  fondus  dans  l'exécution. 
Honthorst  (Ja.  Jacobz  Van).  E.  H.  *  xvie 
siècle.  Utrecht  (?).  =  Cité  pour  avoir  peint 
des  armoiries,  à  Utrecht,  en  1575'1576. 

Hooch  ou  Hoock  (H.  V.).  E.  H.  *  XVIIe 
siècle.  Paysage.  —  Détails  inconnus. 
Hooch  (de).  V.  Hooge  (de). 
Hoochstadt  ou  Hoogstad  (Gér.  Van). 
E.  FI.'  xviie  siècle.  Bruxelles.  Portrait,  his- 
toire. =  Quelques  auteurs  donnent  pour  les 
années  de  sa  naissance  et  de  sa  mort  1625- 
1675.  La  date  de  naissance  ne  saurait  être 
exacte,  car  il  se  trouve  inscrit  comme  élève 
chez  Mich.  De  Bordeau,  à  Bruxelles,  avant 
1625.  —  Se  distingua  surtout  dans  les  repré- 
sentations de  la  Passion  et  les  martyres  de 
saints. 

Hood  (I.).  E.  An.  *1765.  Marine.  =  Houston 
a  gravé  d'après  lui  une  bataille  navale. 

Hooft  (Guillaume).  E.  H.  *  1620.  =  Peintre 
sur  verre  florissant  à  Amsterdam. 

Hooft  (Nicolas).  E.  H.  1664-1748.  La  Haye. 
Figures  et  paysage.  =  Elève  de  D.  Mytens, 
G.  Doudyns  et  A.  Terwesten.  Régent  de  l'Aca- 
démie. =  Mérite  secondaire  comme  peintre  ; 
réussit  dans  les  Académies  et  dans  le  paysage. 
Hooge  ou  Hooch   (Pierre   de).    E.    H. 
f  1681.  Portrait  et  intérieurs.  =  Elève  de 
N.  Berchem,  dont  il  n'a  du  reste  pas  la  ma- 
nière. M.  Van  der  Willigen  croit  que  son  nom 
devait  s'écrire  de  Hooch,  mais  l'on  sait  avec 
quelle  négligence  on  traitait  les  noms  propres 
à  cette  époque.  En  1669-70  il  payait  45  florins 
de  contribution  personnelle,  ce  qui  est  une 
forte  somme  pour  le  temps.  On  lit  sur  les  re- 
gistres mortuaires  de  Haarlem  de  l'année  1681  : 
«  28  février  1681.  Demandé  une  sépulture  dans 
la  grande  église  pour  Pierre  De  Hooge,  etc.  » 
La  femme  de  Pierre  De  Hooge  s'appelait  Mar- 
tine Van  der  Hulst.  Elle  avait  une  sœur  nom- 
mée Josine,  femme  du  peintre  Frits  ou  Fris  et 
à  laquelle  Martine  laissa  par  testament  une 
assez  forte  somme  (voir  à  Frits).  Pilkington 
s'est  trompé  en  plaçant  sa  naissance  à  1643, 
puisqu'un  de  ses  meilleurs   tableaux   porte 
l'année  1658.  =  Jeune  fille  lisant  devant  une 
fenêtre,  Dresde.  —  Intérieur  villageois,  Mu- 
nich. Le  cellier,  Amsterdam.  —  Portrait  du 
peintre,  ib.  —  Une  mère  et  son  enfant,  ib. 
(musée  Van  der  Hoop).  —  Intérieur  :  la  lettre, 
ib.  —  La  balayeuse,  ib.  —  Un  seigneur  et  une 
dame  assis  devant  une  maison  de  campagne, 


ib.  —  Le  concert,  Rotterdam.  —  Le  jeu  de 
cartes,  Londres  (Buck.  Pal.  chef-d'œuvre;.  — 
Intérieur  de  cour,  ib.  —  La  partie  de  musique, 
Copenhague.  —  La  mère,  ib.  —  Le  bal,  ib.  — 
Intérieur  d'une  maison  hollandaise,  Paris.  — 
Intérieur  d'une  chambre  :  une  femme  jouant 
aux  cartes  montre  son  jeu  à  un  militaire  ;  au 
fond  d'autres  figures,  ib.  —  Femme  conver- 
sant avec  un  officier,  Nuremberg  (Landauer- 
Brùderhaus).  =  Coloris  frais,  bon  dessin  ;  ses 
figures  ont  été  comparées  à  celles  de  Mieris 
et  de  Metzu  ;  beaux  effets  de  lumière  ;  il  est, 
avant  tout,  le  peintre  du  soleil.  =  Ventes  : 
V.  Braamcamp  (1771),  Le  payement  de  Vhô- 
tesse,  500  fl.  —  V.  Van  der  Dussen  (1774),  Inté- 
rieur, 750  fl.  —  V.  Helsleuter  (1802),  deux  in- 
térieurs, 2,520  fl.  —  V.  Serreville  (1811),  Inté- 
rieur, 2,000  fr.—  V.  Hugguer(1817),  Intérieur, 
4,010  fl.— V.  Gerrit-Muller(1827),  Femme  avec 
un  enfant,  6,000  fl.  —  V.  Erard  (1832),  Partie 
de  cartes,  803  fr.  —  V.  Perier  (1838),  Intérieur, 
3,900  fr.  —  V.  Heris  (1841),  La  domestique, 
5,950  fr.  —  V.  Perregaux  (1841),  Intérieur 
d'une  maison  hollandaise,  12,700  fr.  —  V. 
Morny  (1852),  Intérieur,  22,458  fr.  —  V.  Meck- 
lembourg  (1854),  Intérieur,  5,450  fr.  —  V.  Pa- 
tureau  (1857),  La  balayeuse,  3,850  fr.  —  V. 
Scarisbrick  (1861),  Petit  intérieur,  11,005  fr. 
—  V.  Le  Roy  d'Etiolles  (1861).  Partie  de  mu- 
sique, 2,000  fr.  —  V.  Meffre  (1863),  Départ 
pour  le  marché,  4,950  fr.  —  V.  Van  Cleef 
(1864),  Le  berceau,9,000  fr.—  V.Van  Brienen  de 
Grootelindt(1865),  Intérieur  d'une  riche  habi- 
tation hollandaise,  50,000  fr.  —  V.  de  Morny 
(1865),  La  sortie  du  cabaret,  10,000  fr.  —  V. 
Salamanca  (1867),  La  partie  de  musique,. 
10,200  fr.  —  V.  Stevens  (1867),  Scène  d'inté- 
rieur, cinq  personnes,  3,200  fr.  —  V.  Deles- 
sert  (1869),  Intérieur  hollandais,  quatre  per- 
sonnes, 150,000  fr.  —  Même  V.  Intérieur  de 
cour  hollandaise,  41  000  fr.  —  V.  Pereire- 
(1872),  Intérieur  hollandais,  20,200  fr. 


H 


Hooge  ou  de  Hooch  (Romain  de),  neven 
de  Pierre.  E.  H.  f  1708.  Amsterdam.  Histoire.. 
=  Il  travailla  beaucoup  pour  le  roi  Guillaume 
III,  d'Angleterre.  En  1675,  il  fut  anobli  par 
Jean  III,  roi  de  Pologne.  Il  habita  Leyde  et  se 
rendit  de  là  à  Haarlem  où,  en  1687,  il  était 
commissaire  de  justice.  Toutefois  une  pièce 
ecclésiastique  signée  à  Amsterdam  quelques 
jours  avant  l'arrivée  de  Romain  et  de  sa 
femme  à  Haarlem,  tendrait  à  prouver  quil 
venait  de  cette  dernière  ville.  Romain  de 
Hooge  fut  marié  deux  fois  ;  les  extraits  des 
registres  de  ses  deux  mariages  assignent  à  sa 
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naissance  des  dates  différentes;  d'après  le 
premier,  1646;  d'après  le  second,  1640;  il  est 
difficile  de  dire  où  git  l'erreur.  Ces  documents 
nous  ont  toujours  appris  qu'il  naquit  à  Ams- 
terdam ;  par  un  autre  nous  savons  qu'il  mou- 
rut à  Haarlem.  11  exécuta  un  grand  plan  ter- 
rier de  cette  ville  qu'il  offrit  à  la  Régence; 
celle-ci,  pour  le  remercier,  lui  en  commanda 
100  exemplaires  à  12  florins  pièce.  Il  travail  la 
du  reste  à  diverses  reprises  pour  la  ville  de 
Haarlem.  Plein  de  dévouement  pour  l'art,  il 
établit  une  école  de  dessin  sur  une  vaste 
échelle  pour  essayer  d'arrêter  la  décadence. 
Là  encore  la  régence  lui  vint  puissamment 
en  aide.  Il  fut  écrivain  de  talent.  =  Allégorie 
sur  la  découverte,  l'emploi  et  l'utilité  des 
métaux, Utrecht (palais  de  la  monnaie  royale). 
=  Ordonnance  embrouillée  et  surchargée  de 
figures.  Il  a  fait  une  grande  quantité  de  gra- 
vures, toutes  d'un  esprit  remarquable,  et  de 
la  pointe  la  plus  facile. 

Hoogerheyden  (Ange).  E.  H.  1739-1809. 
Middelbourg.  Marines.  =  Elevé  pour  la  ma- 
rine, un  accident  qui  lui  survint  aux  jambes 
détermina  sa  vocation  pour  la  peinture.  = 
Peintre  de  mérite. 

Hoogers  (Henri).  E.  H.  1747-1814,  Nimê- 
gue.  Histoire,  paysage,  etc.  =  ;I1  était  tan- 
neur et  ne  peignait  que  par  amusement;  ce- 
pendant il  cultivait  l'art  avec  ardeur  et  suc- 
cès. En  1801,  la  société  Félix  Meritis,  à  Ams- 
terdam, couronna  un  de  ses  paysages.  =  Il 
était  également  graveur. 

Hoog  ou  de  Hooghe  (Ch.).  E.  H.  *  1628. 
Utrecht.  Histoire  et  paysage.  =  En  1627,  il 
fut  élu  membre  du  collège  des  peintres,  à 
Utrecht.  En  1628,  il  envoya  un  tableau  à  l'hô- 
pital de  Saint-Job, d'après  un  usage  du  temps. 

Hooghe  (Antoine  d'),  frère  de  Balthazar. 
E.  FI.  1630-1662.  Bruges.  Paysage  et  minia- 
ture. =  David  Teniers  et  d'autres  grands 
artistes  vantaient  le  talent  de  ce  peintre. 

Hooghe  (Balthazar  d'),  frère  d'Antoine. 
E.  FI.  1637-1697.  Bruges.  Histoire.=  On  pense 
qu'il  fut  élève  de  son  frère  aîné;  Antoine.  Il 
fut  religieux  à  l'abbaye  des  Dunes,  où  il  prit 
l'habit  en  1656.  =  Paysage  (gouache),  Bruges 
(Académie).  =  Il  a  fait  beaucoup  de  grands 
tableaux  pour  son  couvent. 

Hooghenbergh.  V.  Hogenberg. 

Hooghstoel  (Jean-Marie).  E.  Fr.  1765. 
Paris.  Histoire.  =  Elève  de  David;  restaura- 
teur des  tableaux  du  musée  royal;  fut  em- 
ployé dans  cette  branche  par  la  plupart  des 
souverains  étrangers. 

Hoogstad  (Gérard  Van).  V.  Hoochstadt. 

Hoogstraaten  (Abraham  Van).  E.  H. 
1 1736.  La  Haye.  Portrait.  =  Elève  de  Daniel 
Haringhs,  il  appartenait  à  l'ordre  judiciaire 


et  ne  cultivait  la  peinture  qu'en  amateur; 
membre  de  la  corporation  des  peintres  à  La 
Haye.  =  Manière  de  son  maitre. 

Hoogstraten  (Thierry  Van).  E.  H.  1596- 
1640.  Anvers.  Paysage  avec  figures.  =  Sa  fa- 
mille était  allée  habiter  la  Hollande.  Il  fut 
élevé  dans  ce  pays.  Il  embrassa  d'abord  l'état 
d'orfèvre,  puis  il  s'adonna  à  la  gravure  et  au 
dessin  ;  c'est  après  un  voyage  qu'il  fit  en  Alle- 
magne que  Thierry  commença  à  peindre.  En 
1640  il  quitta  La  Haye  pour  aller,  avec  sa 
femme  et  ses  enfants,  habiter  Dordrecht  où 
il  mourut  la  même  année.  =  Bonne  imitation 
de  la  nature.  Graveur. 

Hoogstraten  (Jean  Van),  fils  de  Thierry. 

E.  H.  1630-1654.  La  Haye  (?).  Histoire  et  genre. 

I  =  Elève  de  son  frère.  En  1649,  il  fut  admis 

dans  la  corporation  des  peintres  à  Dordrecht. 

Il  accompagna  son  frère  à  Vienne  et  y  mou- 

;  rut,  trop  jeune  pour  pouvoir  répondre  aux 

i  belles  espérances  que  donnait  son  talent.  = 

|  Deux  femmes  assises  et  causant.  Vienne.  = 

Bon  dessin  et  bon  coloris. 

Hoogstraten  (Samuel  Van),  fils  de  Thier- 
ry. E.  H.  1627-1678.  La  Haye  (?).  Histoire,  por- 
trait, perspective,  nature  morte,  etc.  =  Elève 
de  son  père  et  de  Rembrandt.  Ses  parents 
quittèrent  La  Haye,  en  1640,  pour  aller  habi- 
ter Dordrecht  où  son  père  mourut  la  môme 
année  ;  c'est  alors  qu'il  entra  dans  l'atelier  de 
Rembrandt,bien  jeune  encore  puisqu'il  n'avait 
pas  quatorze  ans.  En  1651,  il  voyagea  en  Alle- 
magne, visita  Vienne,  où  il  perdit  son  unique 
frère  Jean  (v.  ce  nom)  puis  se  rendit  en  Italie 
et  de  là  à  Londres,  vers  1663  ;  excellent  poète 
et  grand  peintre,  aimé  et  estimé  de  tous  par 
son  amabilité  et  ses  bonnes  mœurs.  Fixé  à 
Dordrecht,  il  fut  prévôt  de  la  Monnaie  et 
publia  un  ouvrage  sur  la  peinture.  Collègue 
de  Fabritius  (lequel?),  il  parle  souvent  de  lui 
dans  son  ouvrage.  =  Un  grand  portique  sous 
lequel  est  une  dame  avec  un  chien,  La  Haye. 
—  Vieillard  à  une  fenêtre,  Vienne.  —  La 
place  de  Vienne,  ib.  —  Le  convive  indigne, 
Amsterdam.  —  Jeune  femme  malade  (Musée 
Van  der  Hoop),  ib.  =  Il  suivit  d'abord  avec 
succès  la  manière  de  Rembrandt.  Mais  ensuite 
il  trouva  mieux  ou  plus  facile  d'imiter  De 
Baan;  dans  ses  tons  lumineux  il  s'approche 
souvent  de  Pierre  De  Hooge.  Graveur.  = 
Ventes  :  V.  Saint-Julien  (1784),  Dame  en  cw- 
set  jaune  et  jupe  rouge,  130  1.  --  V.  Le  Roy 
d'Etiolles  (1861),  Famille  hollandaise,  580  fr. 


S  y*  H 


Hoogzaat  (Jean  Van).  E.H.  1654.  Amster- 
dam. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  G.  de  Lai- 
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resse.  Il  fut  employé  par  le  prince  Guillaume 
III,  et  plusieurs  autres  grands  personnages. 
=  Son  maître  fut  son  modèle.  Il  l'imita  par- 
fois avec  assez  de  bonheur. 

il i  (James  C).  E.   An.    1819.  Histoire, 

genre,  paysage.  =  Ecole  des  pré-Raphaélites. 
=  Chant  du  vieux  temps. 

Hoop  (Douwe  de).  E.  H.  1800-1830.  Wor- 
kum  (Frise).  Histoire,  genre,  etc.  =  La  femme 
d'Albert  Beyling  avec  son  enfant. 

Hoopliuuse  (Van).  E.  FI.  '  1468,  Ypres. 
Peintre  verrier. 

iiooi-ii  ou  Horne  (Gérard  Van).  E.  H. 
*  xvie  siècle.  En  Frise.  Peintre  sur  verre.  = 
Ce  peintre  s'établit  en  Italie;  il  travailla  sur- 
tout à  Florence.  Nommé  par  les  Italiens  Ghe- 
rardo  Orniero  et  Ornerio  Frisio.  =  On  cite  de 
lui,  à  Bologne,  les  beaux  vitraux  de  l'église 
Saint-Pierre.  =  Peintre  de  grand  mérite. 

Hoorne  (Jean  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Bruges.  =  Membre  de  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  en  1450.  En  1551,  donc  un  siècle  plus 
tard,  un  Hans  Van  Hoorne,  peintre,  est  inscrit 
comme  fils  de  maitre  dans  la  gilde  artistique 
d'Anvers. 

Hooy  (Dammasz  Claesz  de).  E.  H.  Mont- 
foort  (?).  =  Il  épousa,  en  1532,  sous  le  nom  de 
Dammas-Claesz,  Marie,  fille  unique  et  natu- 
relle de  Luc  de  Leyde.  Le  3  juillet  1542  il 
devint  bourgeois  de  Leyde  où  il  mourut  après 
1560.  Sa  veuve  vivait  encore  dans  cette  ville 
en  1572. 

Hooy  (Jean-Dammasz  de), fils  du  précédent. 
E.  H.  1545-1615.  Leyde.  Histoire.  =  Il  fut  au 
service  d'Henri  IV  qui  le  nomma  son  camérier 
et  le  chargea  de  la  direction  et  de  la  surveil- 
lance de  son  cabinet  de  tableaux.  Van  Mander 
cite  cet  artiste  dans  la  vie  de  Luc  de  Leyde. 

Hooy  ou  d'Hoey  (Claude  de),  fils  de 
Jean.  E.  Fr.  t  1660.  =  Peintre  et  valet  de 
chambre  de  Louis  XIII,  roi  de  France.  Mort  à 
Fontainebleau.  En  1634  mourut  à  Voorburg 
Luc-Jean  van  Wassenaer,  fils  d'un  orfèvre  et 
bourgmestre  de  Leyde.  Ce  Luc-Jean  laissa 
par  testament  datant  de  1629,  une  somme  de 
4000  florins  aux  descendants  directs  de  son 
grand  oncle  paternel,  le  célèbre  peintre  Luc 
de  Leyde.  Une  famille  de  Schiedam  se  pré- 
senta comme  ayant  droit.  Nous  y  trouvons 
plusieurs  de  Hoy ,  parmi  lesquels  Claude , 
«  peintre  en  France.  »  On  ignore  comment  se 
termina  cette  affaire  (1). 


(1)  A  propos  des  De  Hooy,  le  Dictionnaire  de  Jal,à  l'article 
Doué,  donne  des  renseignements  assez  obscurs  sur  cette  fa- 
mille. Nous  n'en  avons  pour  notre  part  retiré  que  l'existence 
d'un  Jacques  De  Hooy  ou  De  Hoey  qui  fut  en  1618,  et  années 
suivantes,  garde  du  cabinet  des  peintures  du  Louvre.  D'après 
l'article  de  Jal  il  semblerait  qu'il  y  a  des  rapports  de  parenté 
entre  ces  De  Hooy  et  les  Nicolas  De  Hoey.  (V.  ce  nom.) 


Hooy  (Luc-Dammasz  de),  frère  de  \Jean. 
E.  H.  1533-1604.  Leyde.  Histoire.  =  Ce  peintre 
que  Van  Mander  appelle  Luc  Damessen,  na- 
quit neuf  jours  avant  la  mort  de  son  célèbre 
grand-père  maternel,  Luc  de  Leyde.  En  1566 
il  demeurait  à  Utrecht.  =  Il  passait  pour  un 
excellent  artiste. 

Hopfgarten  (Auguste).  E.  Al.  1807.  Ber- 
lin. Histoire,  portrait  et  genre.  =  Elève  de 
Wach.  =  Education  de  Jupiter.  —  Toilette  de 
la  mariée. 

Hopfgarten  (Bodo  de).  E.  Al.  *  1838. 
Breslau.  Histoire.  =  Elève  de  Hildebrandt. 

Hopley  (Edouard).  E.  An.  1816-1869.  Genre. 
=  Psyché.  —  L'espagnole  coquette. 

Hopman  (N.)  E.  H.  *  1830.  AMSTERDAM(?). 
Histoire,  genre,  etc  =  Détails  inconnus. 

Hoppe  (Laurent).  E.  FI.  '  xve  siècle.  = 
Inscrit  en  1470-80  dans  les  registres  de  la  con- 
frérie de  Saint-Luc  de  Bruges. 

Hoppenbrouwers  (Jean-François).  E. 
H.  1819-1866.  La  Haye.  Paysage.  =  Elève  de 
A.  Schelfout.  =  Hiver  (figures  de  Rochussen). 

Hopper  (Guillaume-Louis).  E.  Al.  1648- 
1698.  Nuremberg.  Portrait.  =  Elève  de  G. 
Strauch. 

Hoppner  (Jean).  E.  An.  1759-1810.  Lon- 
dres. Portrait.  =  Il  fut  d'abord  chantre  de  la 
chapelle  royale,  mais  il  laissa  la  musique  pour 
la  peinture  et  entra  comme  élève  à  l'Acadé- 
mie royale.  Esprit  d'élite,  il  s'imposait  le  por- 
trait par  nécessité,  quoiqu'il  eût  pu  aspirer 
aux  branches  les  plus  élevées  de  l'art;  rival 
peu  heureux  de  Lawrence,  il  ne  put,  malgré 
la  protection  du  prince  de  Galles,  captiver, 
autant  que  le  peintre  du  roi,  la  faveur  de  la 
cour  et  du  public.  Elu  membre  de  l'Académie, 
en  1795.  Il  eut  un  fils  qui  gagna  une  médaille 
d'or  en  1807  à  l'Académie  avec  un  Jugement 
de  Salomon.  =  Portrait  de  l'acteur  Smith, 
Londres.  —  Portrait  du  comte  Moira,  ib.  — 
Muse  comique,  ib.  —  François,  duc  de  Bed- 
ford,  ib.  —  Portrait  de  William  Pitt,  ib.  = 
Imagination  vigoureuse,  style  délicat,  noble 
et  sévère,  expression  chaleureuse,  coloris  in- 
téressant. 

Horawski  (Apollinaire).  E.  R.  1832.  Gou- 
vernement de  Minsk.  Portrait.  =  Tête  de 
vieille  lithuanienne. 

Horczinka.  E.  Al.  1775.  Prague.  Por- 
trait. =  Directeur  de  la  galerie  de  Colloredo- 
Mansfeld. 

Hordanus.  E.  H.  *  xviie  siècle.  Paysage. 
=  Détails  inconnus. 

Horebout ,  Hurebout ,  Hooren- 
bout  ou  Hoorenbault  (Les).  =  Cette  fa- 
mille d'artistes  apparut  à  Gand  dès  le  xve 
siècle.  Voici,  outre  les  peintres  de  ce  nom 
auxquels  nous  consacrons  une  notice  spé- 
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ciale,  ceux  que  l'on  rencontre  dans  les  regis- 
tres des  corporations.  C'étaient  des  enlumi- 
neurs ou  des  peintres  topographes.  Nicaise, 
maître  peintre  en  1414:  Servais  en  1450;  son 
fils  Orner  en  1454,  sous-doyen  en  1475  et  doyen 
en  1484;  Etienne  en  1457,  sous-doyen  en  1480; 
Liévin,  filius  Servais,  en  1460;  François  en 
1487,  sous-doyen  en  1495;  Michel,  filius  Fran- 
çois, en  1492;  Jean,  filius  François,  en  1511, 
sous-doyen  en  1525;  Jacques,  filius  François, 
en  1513,  sous-doyen  en  1526;  Jean,  filius  Fran- 
çois, en  1530,  sous-doyen  en  1537;  Luc  en  1533, 
sous-doyen  en  1539;  Jacques  et  Liévin  en  1533; 
François  et  Luc,  fil  :  Luc,  en  1534;  Corneille 
et  Guillaume,  fil  :  Jean,  en  1535.  —  Eloy  Hoo- 
renbault,  sans  date  d'admission  à  la  franchise 
mourut  en  1561.  —  Luc,  franc-maître  en  1600, 
juré  ou  sous-doyen  en  1601,  1602,  1603  et  1605. 
Luc  et  ses  deux  fils,  François  et  Jacques,  fu- 
rent peintres-géomètres  et  souvent  employés 
par  la  ville  de  Gand,  dont  Luc  fut  nommé 
peintre  juré  en  1603.  Jacques,  un  de  ses  fils, 
dessina  et  enlumina,  en  1619,  un  magnifique 
plan  de  Gand  et  de  ses  environs,  chef-d'œuvre 
conservé  encore  aujourd'hui  aux  archives 
communales  de  cette  ville.  —Corneille,  sous- 
doyen  en  1637;  c'était  un  habile  peintre  sur 
verre,  qui  travailla  avec  Jacques  de  Liemac- 
kere,  père  de  Nicolas,  le  peintre  d'histoire.  — 
Alexandre  Farnèse,  duc  de  Parme,  employa 
plusieurs  Hoorenbault  comme  peintres-topo- 
graphes, en  1587  et  88.  L'un  d'eux,  François, 
fils  d'Eloy,  mourut  en  1599.  Son  épitaphe  lui 
donne  le  titre  de  géographe  et  d'ingénieur  de 
sa  majesté.  Il  eut  trois  fils  :  Jean,  Luc  et  Jac- 
ques, les  deux  premiers  furent  aussi  peintres 
géomètres  de  Farnèse.  Ils  avaient  épousé  deux 
sœurs  du  nom  de  Heyman,  qui  furent  assas- 
sinées le  même  jour  par  un  misérable  dans 
une  espèce  d'accès  de  folie  fanatique. 

Horebout  (Gérard),  f  1540-41.  Gand.  His- 
toire et  miniature.  =  On  le  croit  élève  de  Gé- 
rard Van  der  Meire  ;  Gérard  était  à  Gand  en 
1510-11;  il  reçut  à  cette  époque  une  certaine 
somme  pour  un  plan  de  la  ville  et  de  ses  en- 
virons. En  1516  une  ordonnance  de  paiement 
lui  fut  délivrée  par  Marguerite  d'Autriche;  il 
travaillait  encore  pour  elle  en  1521.  Le  prin- 
cipal protecteur  de  Gérard  fut  Liévin  Hugue- 
nois,  abbé  de  Saint-Bavon,  à  Gand,  en  1517, 
pour  lequel  il  exécuta,  en  1518-19,  un  petit 
dyptique,  aujourd'hui  en  possession  d'un  par- 
ticulier gantois.  Van  Mander  cite  deux  ta- 
bleaux d'église,  la  Flagellation  et  la  Descente 
de  croix,  exécutés  pour  le  même  abbé  et  dont 
les  traces  sont  perdues.  Albert  Durer  le  con- 
nut à  Anvers  en  1521  et  y  rendit  hommage  au 
talent  de  la  fille  de  Gérard,  alors  à  peine  âgée 
de  18  ans;  la  naissance  de  cette  fille  reportée 


à  1503,  rend  ainsi  impossible  la  date  de  1498 
donnée  comme  celle  de  la  naissance  de  Gérard. 
De  Jongh  ;  dans  ses  notes  accompagnant  la 
dernière  édition  de  Van  Mander,  le  fait  mou- 
rir en  1547;  d'autres  biographes  en  1558.  La 
date  que  nous  donnons  est  inscrite  dans  le 
registre  aux  héritances  de  la  ville  de  Gand. 
Horebout  quitta  sa  patrie  pour  se  rendre  en 
Angleterre  avec  les  siens.  Il  y  devint  peintre 
de  Henri  VIII  et  mourut  dans  ce  pays.  D'après 
la  dalle  funéraire  de  sa  femme,  découverte 
près  de  Londres  par  M.  James  Weale,  celle-ci 
décéda  en  1520.  Elle  s'appelait  Marguerite 
Svanders,  alias  de  Vandere  et  était  veuve  en 
premières  noces  de  Jean  Van  Heerweghe. 
Puisque  Albert  Durer  connut  Gérard  à  An- 
vers, il  faat  croire  que  notre  peintre  retourna 
en  Angleterre  après  1521.  =  Il  existe  au  pa- 
lais de  l'ermitage  à  Saint-Pétersbourg,  un 
Christ  mort  sur  les  genoux  de  la  Vierge, 
panneau  qu'on  a  entouré  d'une  guirlande  de 
fleurs  peinte  par  Van  Kessel  et  que  l'on  attri- 
bue à  Gérard  Horebout.  Waagen  en  donne  Ja 
paternité  à  Gérard  David. 

Horebout  (Lucas),  fils  de  Gérard.  E.  FI.  f 
1544.  Gand.  Histoire,  miniature, portrait.=  Ac- 
compagna son  père  en  Angleterre  et  y  devint 
peintre  de  Henri  VIII.  Guicciardin  cite  Su- 
zanne, fille  de  Gérard  et  son  frère  Luc;  San- 
derus,  à  son  tour,  parle  de  Suzanne,  sœur  de 
Luc.  Le  témoignage  excellent  d'Albert  Durer 
nous  apprenant  que  Suzanne  est  fille  de  Gé- 
rard et  Sanderus,  en  la  nommant  sœur  de 
Luc,  nous  confirment  la  parenté  des  trois  per- 
sonnages. Lucas  est  cité  dans  les  comptes  de 
Saint-Sauveur,  à  Gand.  La  plupart  de  ses  ou- 
vrages furent  détruits  dans  les  troubles  du 
xvie  siècle.  Mort  jeune.  =  Se  distingua  dans 
le  portrait. 

Horebout  (Suzanne),  fille  de  Gérard.  E.F1. 
1503^1545.  Gand.  Portrait,  miniature.  =  Elle 
avait  accompagné  son  père  en  Angleterre  où 
elle  jouit  de  la  plus  grande  faveur;  elle  s'y 
maria  richement  avec  Jean  Parcker,  archer 
du  roi,  et  y  vécut  honorée.  Peignit  les  por- 
traits de  plusieurs  grands  personnages.  Mou- 
rut à  Worcester.  =  Célèbre  enlumineuse; 
excella  dans  le  portrait. 

Hoi*euiaii8(Jean),leVieux.E.F1.1682-17.Vj. 
Anvers.  Histoire,  kermesses,  etc.  =  11  étudia 
d'abord  chez  le  sculpteur  Michel  Vandervoort  ; 
il  apprit  ensuite  à  peindre  chez  un  artiste 
obscur  du  nom  de  Van  Penne.  Reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  en  1705.  =  L'abbé  de 
Saint-Michel  et  le  bourgmestre,rendant  visite 
au  corps  du  serment  de  l'escrime,  Anvers.  — 
Ecole  d'enfants,  Florence.  —  Intérieur  d'une 
cuisine  de  pauvres,  ib.  —  Plusieurs  tableaux, 
Cassel.  —  Vn  cordonnier,  Dresde.  —  LVni'am 
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endormi,  ib.  =  Exécution  habile  et  soignée; 
coloris  souvent  éclatant  et  peu  vrai.  Ses  ta- 
bleaux ont  tourné  au  noir.  =  Ventes  :  V.  Ca- 
ron  (1780),  Joueurs  de  cartes;  fumeurs  et  bu- 
veurs (pendant),  208  livres.  —  V.  Roell  (1872), 
Scène  cV intérieur  en  Hollande,  781  florins. 

Horemans  (Jean-J.),  le  Jeune,  fils  de  Jean 
le  Vieux.  E.  FI.  1715.  Anvers.  Histoire,  ker- 
messes, paysage,  bas-reliefs,  etc.  =  Elève  de 
son  père.  Doyen  de  la  corporation  de  Saint- 
Luc  en  1769  et  en  1776.  La  notice  biographique 
contenue  dans  le  Jaerboek  de  M.  Van  der 
Straelen  commet  donc  une  erreur  en  faisant 
mourir  ce  peintre  en  1759.  Cette  date  est  celle 
de  la  mort  de  son  père. 

Horemans  ( François- Charles ) ,  fils  de 
Jean  le  Vieux.  E.  FI.  1716.  Anvers.  Détails 
inconnus. 

Horfelin  (Antoine  de).  E.  Es.  1597-1660. 
Saragosse.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  son 
père,  Horfelin  de  Poultier,  peintre  médiocre  ; 
envoyé  à  Rome  pour  se  perfectionner,  il  re- 
vint dans  sa  patrie  avec  un  talent  satisfaisant. 
=  Bon  dessin,  coloris  remarquable;  réussit 
dans  le  portrait. 

Horgnies  (N.-J.).  E.  FI.  *  1836.  Genre.  = 
Le  curé  de  campagne. 

Horion  (Alexandre  de).  E.  FI.  1591  (?)-1659. 
Liège.  Histoire,  portrait.  =  Maître  peintre  de 
la  ville  de  Liège.  Cet  artiste  porta  l'amour  de 
l'art  si  loin  qu'il  allait  détacher  les  pendus 
pour  en  mouler  les  plus  belles  parties.  = 
Bonne  ressemblance,  dessin  satisfaisant,  mais 
manque  d'animation. 

Horne  (Léonard).  E.  FI.  *  1550  Liège.  = 
Contemporain  des  frères  Hardy.  On  croit  qu'il 
s'établit  loin  de  sa  patrie. 

Hornemann  (F.  A.).  E.  Al.  1813.  Hanovre. 
Genre,  histoire.  =  Elève  de  J.  Schnorr.  = 
Tableau,  Hambourg. 

Horner.  E.  Al.  *  1840.  Suisse.  Aquarelle. 

Hornes  (Jacques  Van).  1618  ou  1620.  Ma- 
lines.  Histoire. = Elève  de  Grégoire  Beerings. 
Il  fut  reçu  dans  la  corporation  des  peintres  en 
1643;  il  en  fut  doyen  dans  les  années  1669, 
1670  ou  1674.  En  1665  il  peignit  à  fresque,  en 
l'église  Saint-Jean,  à  Malines,  le  Saint-Sacre- 
ment entouré  d'anges.  =  Bon  peintre  à  la 
détrempe.  Ses  tableaux  ont  beaucoup  souffert 
des  ravages  du  temps. 

Homung.  E.  Al.  1792-1870.  Genève.  His- 
toire, genre.  =  Se  forma  sans  maître.  =  Plus 
heureux  qu'un  roi.  -  Scène  de  la  vie  des 
petits  Savoyards.  —  Episodes  de  la  Réforme. 

Horny  (François).  E.  Al.  1797-1819.  Wei- 
mar.  Paysage  et  ornements. 

Hon-ora  (Pierre  de).  E.  Es.  *  1650.  Inté- 
rieurs. =  Conseiller  des  finances;  peintre 
amateur. 


Horschelt  (Théod.).  E.  Al.  1829-1871.  His- 
toire, batailles.  =  Professeur  royal  à  Munich. 

Horsdubois  (Nicolas).  E.  Fr.  *  xvnr3  siè- 
cle. Histoire.  =  Premier  prix  de  l'Académie 
royale  de  peinture  de  France,  en  1701,  avec 
son  Moïse  exposé  sur  le  Nil. 

Horsigh  (Emile  Van).  E.  FI.  *  1845.  Genre. 

Horsin-Déon  (Simon).  E.  Fr.  1812.  Sens 
(Yonne).  Genre,  portrait.  =  Elève  de  Rioult. 
Restaurateur  de  beaucoup  d'habileté.  Membre 
de  l'Académie  royale.  Exécuta  de  grandes 
peintures  au  palais  du  Parlement,  puis  revint 
aux  tableaux  de  chevalet. 

Horsley  (John  Callcott).  E.  An.  1817. 
Brompton.  Histoire.  =  Henri  V,  prince  de 
Galles,  enlevant  la  couronne  sur  l'oreiller  de 
son  père.  —  Sujet  tiré  de  Washington  Irving, 
Londres.  —  Jane  Grey.  —  Réunion  musicale. 

Horst  (G.).  V.  Drost.  C'est  une  erreur  de 
quelques  biographes  qui  ont  confondu  les 
deux  noms. 

Horst  (Jean  Van).  E.  H.  *  xvir3  siècle.  Pay- 
sage, genre.  =  Détails  inconnus. 

Horst  (Gérard  Van  der).  E.  H.  *xvir  siècle. 
Paysage,  marine.  =  Dessinateur  de  talent. 
Jean  Van  de  Velde  a  gravé  d'après  lui. 

Horst  (Nicolas  Van  der).  E.  FI.  1598-1646. 
Anvers.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Ru- 
bens;  visita  l'Allemagne,  la  France  et  l'Italie 
et  vint  s'établir  à  Bruxelles  en  1646.  Il  y  mou- 
rut. L'archiduc  Albert  le  nomma  son  peintre. 
=  Jephté,  Berlin.  =  Il  a  fait  beaucoup  de 
dessins  pour  les  libraires  de  Bruxelles. 

Hortstok  (Jean-Pierre  Van).  E.  H.  1745- 
1825.  Overveen  (près  de  Haarlem).  Portrait, 
intérieurs  et  histoire.  =  Elève  de  Jelgersma  et 
de  P.  Barbiers,  le  Vieux.  Mort  à  Haarlem,  où 
il  habita  longtemps  ainsi  qu'à  Alkmaar.  = 
Intérieur  de  cabaret,  Amsterdam. 

Hosemann  (Théodore).  E.  Al.  1807.  Bran- 
debourg. Genre.  =  Enfants  de  pêcheurs.  — 
Convoi  de  malfaiteurs. 

Hoskins  (Jean).  E.  An.  f  1664.  Portrait  = 
Fut  en  honneur  à  la  cour  de  Charles  P.  Excel- 
lent miniaturiste.  Samuel  et  Alexandre  Cooper 
furent  ses  élèves. 

Hosson  (F.  C.  de).  1717-1799.  Bentheim. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  père,  pein- 
tre de  la  cour  à  Bentheim  ;  visita  l'Allemagne 
et  la  Hollande  et  s'établit  à  Groningue  où  il 
mourut. 

Hostein  (Edouard).  E.  Fr.  1812.  Pléhédel 
Histoire,  paysage.  =  Environs  de  Lyon.  —  Le 
lac  de  Genève,  Paris. 

Hottenrotli  (Waldemar).  E.  Al.  1806.  Bla- 
sewitz  (près  de  Dresde).  Portrait,  vues,  pay- 
sage et  nature  morte.  —  Etudia  à  Dresde  et 
visita  Rome.  =  Portrait-buste  d'un  prêtre 
arménien,  Hambourg. 
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Houasse  (René- Antoine).  E.  Fr.  1645-1710. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Lebrun; 
reçu  à  l'Académie  en  1673  ;  nommé  directeur 
de  l'Académie  de  Rome,  en  1699;  demeura 
cinq  ans  dans  cette  dernière  ville;  se  rendit 
à  la  cour  d'Espagne  et  mourut  à  Paris,  tréso- 
rier de  l'Académie  royale.  Piganiol  de  la  Force 
le  fait  mourir  en  1710.  =  Portrait  d'une  jeune 
femme,  Madrid.  —  Plusieurs  tableaux,  Ver- 
sailles. =  Peu  d'invention;  imita  la  manière 
de  son  maître  sans  songer  à  se  faire  un  style 
original. 

nouasse  (Michel-Ange),  fils  de  René-An- 
toine. E.  Fr.  1675-1730.  Paris.  Portrait  et 
histoire.  =  Elève  de  son  père;  reçu  à  l'Acadé- 
mie en  1707;  mort  en  Espagne,  avec  le  titre 
de  premier  peintre  du  roi  Philippe  V.  D'autres 
disent  qu'il  mourut  à  Arpajon.  =  Portrait  de 
l'infant  don  Philippe,  duc  de  Parme,  enfant, 
Madrid.  —  Portrait  d'une  jeune  infante,  ib.  — 
Bacchanale,  ib.  —  Sacrifice  en  l'honneur  de 
Bacchus,  ib.  —  Sainte  Famille,  ib. 

Houbracque  ou  Houbracken  ou  Ou- 
bracken  (Jean  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle.  = 
Travailla,  en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 
Houbraken  (Arnold).  E.  H.  1660-1719. 
Dordrecht.  Histoire,  portrait,  genre.  =  Elève 
de  G.  Van  Drillenburg,  J.  La  Vecq  et  S.  Van 
Hoogstraten.  Il  s'établit  à  Amsterdam  ;  sé- 
journa à  Londres  pendant  près  d'une  année. 
Il  fut  le  père  du  célèbre  graveur  Jacques 
Houbraken.  On  a  de  lui  une  Vie  des  peintres 
flamands  et  hollandais,  en  3  vol.  in-8°,  dont 
l'exactitude  n'est  pas  le  plus  grand  mérite.  Il 
a  fait  beaucoup  de  dessins  pour  les  éditeurs. 
=  Le  modèle,  Amsterdam  (Musée  Van  der 
Hoop).  —  Ecce  homo,  Copenhague.  —  Mariage 
d'Alexandre  et  de  Roxane,  ib.  --  Jésus-Christ 
couronné  d'épines,  ib.  =  Bon  dessin,  beau- 
coup de  fini,  pinceau  faible,  coloris  médiocre; 
il  était  très  versé  dans  les  antiquités  et  con- 
naissait parfaitement  les  lois  de  la  perspec- 
tive. =  Ventes  :  V.  Allard  de  la  Court  (1766), 
Romulus  et  Rémus,  220  fl. 

Houdain  (maître).  E.  Fl.  *  xve  siècle.  = 
Chef  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Tour- 
nai, en  1426. 

Houel  (Jean-Pierre-Louis-Laurent).  E.  Fr. 
1735-1813.  Rouen.  Paysage  et  animaux.  = 
Elève  de  Casanova;  visita  l'Italie.  Agréé  à 
l'Académie  en  1774.  Quelques  auteurs  le  nom- 
ment L.  P.  Laurent.  =  Graveur.  Dessinateur. 
Ecrivain. 

iiousman  (Jacques).  E.  An.  1656-1696. 
Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Portrait  d'I- 
saac  Walton,  Londres. 

Ilout  ou  Houten  (T.  Van).  E.  Fl.  (?). 
*  xvnp  siècle.  Genre  et  paysage.  =  Ces  deux 
noms  figurent  assez  souvent  dans  les  catalo- 


gues de  Terwesten  et  de  Hoet;  il  est  à  suppo- 
ser qu'ils  se  rapportent  au  même  individu.  = 
Paysage  dans  un  tableau  de  D  Teniers,  le 
Jeune,  Bruxelles.  Le  vieux  catalogue  de  ce 
Musée  donne  à  l'artiste  le  nom  parfaitement 
inconnu  de  Van  Houtter;  il  est  probable  qu'il 
s'agit  de  T. Van  Houten.  Le  nouveau  catalogue 
ne  mentionne  même  plus  le  tableau.  =  Genre 
de  David  Teniers;  beaucoup  de  talent. 

Houten  (Jean  Van).  E.  H.  *1555.  =  Per- 
sonnage ecclésiastique  qui  cultivait  la  pein- 
ture à  Arnhem.  Il  y  peignit  des  blasons  lors 
des  funérailles  de  l'impératrice-môre,  en  1555. 
Houten  (C.  Ten).  E.  H.  *  1649  Hollande. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Houtman  (Corneille).  E.  H.  f  1806.  Fleurs 
et  fruits.  =  Il  décéda  à  Maarssen,  près  d'U- 
trecht.  =  Artiste  de  mérite. 

Houtman  (M.).  E.  H.  *  1820.  Fleurs  et 
fruits.  =  Demeurait  à  Amsterdam. 

Houve  (Apert-Franz  Van  der).  E.  H.  *  xvie 
siècle.  Delpt.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris. 
Cultivait  l'art  par  agrément;  on  croit  qu'il 
était  brasseur  de  son  état.  Van  Mander  le 
nomme  Apert  Francen.  =  Beaucoup  de  talent 
naturel. 

Houve  (Abraham  Van  der),  fils  d'Apert. 
E.  H.  1576-1621.  Delft.  Histoire.  =  Il  passa 
quelque  temps  à  Rome;  à  son  retour,  il  devint 
porte-drapeau  de  la  Société  des  archers  de  sa 
ville  natale.  =  Il  passait  pour  avoir  du  talent. 
Houzé  (Florent).  E.  Fl.  1812.  Tournai. 
Genre  et  histoire.  =  Elève  de  N.  De  Keyser.= 
Derniers  moments  de  lord  Percy.  —  Entrée 
au  couvent.  —  Cardinal  visitant  l'hôpital, 
Tournai. 

Hove  (Barthélémy  Jean  Van).  E.  H.  1790. 
1880.  La  Haye.  Intérieurs  d'église,  décors  et 
vues  de  ville.  =  Peintre  décorateur  de  S.  M. 
le  roi  de  Hollande.  =  Le  Musée  royal  à  La 
Haye,  Haarlem.  —  Deux  vues  de  ville,  ib.  — 
Vue  de  ville,  Rotterdam. 

Hove  (Hubert  Van),  fils  de  Barthélémy- J. 
E.  H.  1814-1865.  La  Haye.  Intérieurs  d'église. 
=  Elève  de  son  père.  Mort  à  Anvers  où  il 
s'était  établi.  =  Intérieur,  Haarlem.  —  Un 
vestibule,  Munich. 

Hovenaer  (W.  P.).  E.  H.  1808.  Utrecht. 
Intérieurs  et  genre. 

Howard  (Henri).  E.  An.  1769-1847.  Lon- 
dres. Histoire,  portrait.  —  Elève  de  Phil.  Rei- 
nagle,  puis  de  l'Académie  royale,  en  1788.  En 
1791,  il  partit  pour  l'Italie  et  y  resta  trois 
années,  s'occupant  principalement  à  Rome; 
il  revint  dans  sa  patrie  en  passant  par  Vienne 
et  par  Dresde.  Elu  de  l'Académie,  en  1808,  il 
en  fut  secrétaire  et  professeur.  Mort  à  Oxford- 
=  La  jeune  fille  aux  fleurs  :  portrait  de  la 
fille  du  peintre,  Londres. 
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An.  1765-1822.  Ani- 


Howard  (Hugues).  E. 

islin.  Portrait. 

iiowitt  (Samuel).   E 
maux. 

Hoy(de).  E  FI.  *  1845.  Genre.  =  Guillaume 
Van  de  Velde  à  l'étude. 
iioye  (de).  V.  Hoey. 

Hoyer  (C  F.).  E.  Al.  t  1855.  Histoire.  = 
Héro  attendant  Léandre,  Copenhague. 

Hoyer  (David).  E.  Al.  *  1698.  Portrait.  = 
Travailla  entre  les  années  1693  et  1706.  = 
Portrait  du  peintre,  Berlin  (Ce  tableau  est 
signé  :  David  Hoyer,  fecit,  1693). 

Hoyer-Van  Brakel  (Louisa).  E.  H. 
1805.  Rotterdam.  Fleurs,  fruits. 

Hojinck  ou  Hoynck  (Othon).  E.  H. 
*  xvne  siècle.  La  Haye.  Portrait.  ==  Elève 
d'Ar.  Van  Ravesteyn;  membre  de  la  corpo- 
ration de  Saint-Luc,  à  La  Haye,  en  1661.  Se 
rendit  plus  tard  en  Angleterre  et  y  mourut. 
Hoyos  (Gaspard  de).  E.  Es.  *  1569.  His- 
toire. =  Elève  de  Bécerra;  travailla  à  Astorga 
avec  Gaspard  de  Palencia. 

Hojoux  (Bertin).  E.  FI.  "  1637.  Jupille 
(près  Liège).  Portrait.  =  On  ne  connaît  au- 
cune particularité  sur  sa  vie.  ==  Il  saisissait 
très  bien  la  ressemblance. 
Huard.  E.  Fr.  *  1830.  Décorations. 
Huard  (François).  E.  Fr.  *  1830.  Salon 
(Bouches-du-Rhône).  Intérieurs.  =  Elève  de 
Granet.  =  Intérieur  du  cloître  de  Saint-Tro- 
phime.  —  Sacré-Cœur  de  Jésus  et  de  Marie. 
Huard  (Louis).  E.  Fr.  *  1842.  Aix  (en  Pro- 
vence).  Paysage,   genre  et  histoire.  =  De- 
meura à  Bruxelles  ;  mort  à  Londres  où  il  était 
dessinateur  à  L'illustration.  =   Convoi  de 
blessés  sous  Louis  XV. 

Huber  (Adam).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  His- 
toire. =  Sainte  Famille,  Munich. 

Huber  (Jean-Daniel).  E.  Al.  1722-1790.  Ge- 
nève. Paysage,  animaux.  =  Il  ne  pratiqua  les 
arts  que  pour  son  amusement.  D'un  carac- 
tère fort  excentrique,  il  s'occupa  beaucoup  de 
science  aérostatique  sur  laquelle  il  publia  un 
ouvrage  illustré  par  lui-même.=  Ses  tableaux 
sont  peu  nombreux.  Très  habile  à  découper 
des  silhouettes.  ==  Graveur. 

Huber  (Jean-Rodolphe).  E.  Al.  1668-1748. 
Bale.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  J.  Wer- 
ner,  de  P.  Molyn  dit  Tempesta  et  de  C.  Ma- 
ratti;  passa  six  années  en  Italie  et  revint  à 
Bâle,  en  1693;  se  rendit  ensuite  à  Berne  et  y 
restajusqu'en  1738.  Le  nombre  de  ses  tableaux 
est  immense.  =  Imita  avec  bonheur  le  dessin, 
le  feu,  et  en  général  toute  la  manière  du 
Tintoret;  pinceau  léger  et  expressif,  coloris 
vif  et  animé. 

Huber  (R.).  E.  Fr.  Histoire.  =  Congrès  de 
Rastadt,  Versailles. 


HUE 
(Henri).  E.  Fr. 


En 


xviie  siècle 
•■  Cité  par  de  Marolles. 
(J.-B.-L.).  E.  Fr.   1801.  Paris 


|     Hubert 

Lorraine.  = 
Hubert 

Paysage. 

Hubert  (Victor).  E.  Fr.  1786.  Bourth 
(Eure).  Histoire.  =  Elève  de  David  et  de  Gué- 
rin.  =  Madeleine  pénitente,  Paris.  —  Mort  de 
saint  Bruno,  le  Havre. 

Hubert!  (Edouard-Jules-Joseph).  E.  FI. 
1818-1880.  Paysage.  =  La  moisson.  —  Bruyère 
en  Campine.  =  Egalement  compositeur  de 
musique. 

Hubert  us.  E.  Fr.  *  1355.  VALENCIENNES. 
=  Miniaturiste  de  grande  valeur.  On  trouve 
dans  la  Bibliothèque  de  Douai  un  manuscrit 
renfermant  de  magnifiques  miniatures  si- 
gnées par  cet  artiste. 

Hubner  (Charles).  E.  Al.  1814-1879.  Ko- 
nigsberg.  Genre.  =  Le  pot  cassé.  —  L'enfant 
malade. 

Hubner  (Rodolphe- Jules).  E.  Al.  1806. 
Œls  (Silésie).  Histoire,  portrait,  paysage.  = 
Elève  de  Schadow;  directeur  du  Musée  de 
Dresde.  =  L'âge  d'or,  Dresde.  —  Christ  au 
milieu  du  peuple,  Meissen. 

Hubrecht.  E.  FI.  *  1462.  LOUVAIN.  =  Ses 
deux  fils,  Hubeken  et  Gilles,  furent  également 
peintres. 

Hudson  (Thomas).  E.  An.  1701-1779.  De- 
vonshire.  Portrait.  =  Elève  et  beau-fils  de 
Richardson.  =  Dessin  correct,  mais  froid; 
poses  peu  variées. 

Hue  ou  Hù  (Jean-Franc.).  E.  Fr.  1751-1823. 
Saint-Arnault  en  Ivelines  (Seine-et-Oise). 
Paysage,  marine.  =  Reçu  à  l'Académie  en 
1782.  =  Reprise  de  Gênes  par  l'armée  fran- 
çaise, Versailles.  —  L'armée  française  tra- 
verse le  Danube  à  l'île  de  Lobau,  ïb.  —  Et 
autres,  ïb. 

Hue  (Alexandre),  fils  de  J.  F.-E.  Fr.  *  1817. 
Paysage.  =  Paysage  :  Jésus-Christ  prêchant 
l'Evangile. 

Hue  de  Cnumon.  E.  Fr.  *  1490.  Amiens. 
=  Peintre  verrier  de  grand  mérite.  Il  fit  pour 
l'église  de  Saint-Firmin  en  Castellon,  une  ver- 
rière qui  excita  l'admiration.  Il  se  pourrait 
que  cet  artiste  fut  un  des  ancêtres  de  Cau- 
mont  le  célèbre  verrier  de  Louvain(V.ce  nom). 

Huerta  (Gaspard  de  La).  E.  Es.  1645-1714. 
Altobuey  (province  de  Cuenca).  Histoire.  = 
Se  rendit  très  jeune  à  Valence,  afin  d'étudier 
la  peinture;  entra  dans  l'atelier  d'un  pein- 
tre médiocre,  nommé  Pierre  Infant  et  dont 
plus  tard  il  épousa  la  fille;  par  là  ses  heu- 
reuses dispositions  ne  purent  être  convena- 
blement cultivées;  le  bon  marché  auquel  il 
travaillait  lui  procura  beaucoup  d'ouvrage; 
parvenu  à  amasser  une  fortune  et  n'ayant 
pas  eu  d'enfants,  il  partagea  son  bien  entre 


HUE 


469 


Hua 


les  pauvres  et  les  religieux  de  Saint-François. 
=  Dessin  assez  satisfaisant,  bon  coloris  ;  beau- 
coup de  facilité. 

Huet.  E.  Fr.  *  xve  siècle.  =  Mentionné  à 
Dijon  en  1433-34. 

Huet  (maître).  E.  FI.  *  1430.  =  Florissait 
en  Portugal. 

Huet.  E.  Fr.  *  1756.  Fleurs.  =  Membre  de 
l'ancienne  Académie  de  Saint-Luc,  à  Paris. 
Les  documents  paraissent  le  distinguer  d'avec 
Huet,  l'ancien,  peintre  d'animaux. 

Huet  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1756.  Animaux.  = 
Membre  de  l'ancienne  Académie  de  Saint- 
Luc,  à  Paris.  Il  est  probablement  le  père  de 
Jean-Baptiste,  le  Vieux. 

Huet  (Jean-Baptiste),  le  Vieux.  E.  Fr.  1745- 
1811.  Paris.  Histoire  naturelle,  paysage  et 
animaux.  =  Elève  de  J.-B.  Leprince;  peintre 
du  roi  et  membre  de  l'ancienne  Académie.  = 
Dessinateur  et  bon  graveur.  Du  talent  mais 
peu  d'originalité.  Un  de  ses  trois  fils  s'est  fait 
appeler  Villiers  Huet  (V.  ce  nom).  M.  Ch. 
Blanc  dans  son  Histoire  des  peintres  a  donné 
l'indication  de  nombreux  tableaux  que  ce 
peintre  a  exposés. 

Huet  (Jean-Baptiste),  le  Jeune,  fils  de  Jean- 
Baptiste  le  Vieux.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  =  Elève 
de  son  père;  il  est  aussi  connu  comme  gra- 
veur. 

Huet  (Nicolas),  fils  de  Jean-Baptiste,  le 
Vieux.  E.  Fr.  1770.  Paris.  Histoire  naturelle, 
animaux.  =  Elève  de  son  père;  peintre  du 
Musée  d'histoire  naturelle  et  chargé  du  cours 
public  d'iconographie  des  animaux.  =  Tra- 
vailla à  la  collection  de  vélins,  commencée 
en  1650,  par  Gaston  d'Orléans.  =  Dessinateur. 
Huet  (Paul).  E.  Fr.  1804-1869.  Paris.  Pay- 
sage. =  Coup  de  vent.  —  Le  calme  du  matin. 
Hueva  (Dona  Barbe-Marie  de).  E.  Es.  1733. 
Madrid.  Genre. =Eut  l'honneur  d'être  admise 
à  l'Académie  de  Saint-Fernand.  =  Beaucoup 
de  goût  et  de  délicatesse. 

Huffel  (Pierre  Van).  E.  FI.  1769-1844. 
Grammont.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
l'Académie  de  Gand  et  du  peintre  Herreyns, 
à  Malines  où  il  habita  plusieurs  années.  Il  alla 
étudier  quelque  temps  à  Paris.  Nommé  pein- 
tre honoraire  de  la  grande  duchesse  de  Russie, 
Anne  Paulowna,  femme  du  prince  d'Orange  et 
depuis  reine  des  Pays-Bas.  Directeur  de  l'Aca- 
démie, à  Gand,  président  de  la  Société  des 
beaux-arts  et  gardien  du  musée  clans  cette 
ville  où  il  mourut.  =  Tableaux,  Gand.  —  Por- 
trait de  Napoléon  Ier,  premier  consul,  Anvers. 
=  Il  remporta  des  prix  dans  plusieurs  con- 
cours. 

Hug  (H.-M.).  E.  Al.  *  1614.  Histoire,  por- 
trait. =  Détails  inconnus.  =  Peintre  sur  verre. 
Hugaart  (Guillaume).  E.  H.  *  xvmc  siècle. 


Paysage.  =  Travaillait  à  Haarlem  où  il  est 
inscrit  sur  les  registres  de  Saint-Luc,  en  1710. 
llugioi-d  (Ignace).  E.  I.  1703-1778.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Né  d'un  père  anglais;  ha- 
bile connaisseur.  =  Réussit  dans  les  tableaux 
de  petite  dimension. 

Hugglna  (Guillaume).  E.  An.  L781-1845. 
Batailles.  =  Bataille  de  Trafalgar  (trois  ta- 
bleaux), Londres. 

Hughes,  i':.  An.  '  xixe  siècle.  Genre.  = 
Ecole  des  Pré-Raphaélites. 

Hughezuene  ou  Hughezone  (.Jean). 
E.  FI.  *  xve  siècle.  Bruges.  =  Travaillait  en 
1450. 

Hugo.  E.  Fr.  *  1488.  Toul.  Histoire.  = 
Peintre  du  Duc  de  Lorraine  dont  il  orna  le 
palais. 

Hugo  <le  Hoissargues.  E.  Fr.  *  1354. 
Montpellier.  =  Peintre  sur  verre.  Exécuta 
des  vitraux  représentant  les  hommes  célèbres 
de  Montpellier.  Nommé  six  fois  consul.  Il  eut 
un  parent,  peintre  comme  lui  et  qui  fut  égale- 
ment consul. 

Hugo  Jacobs.  V.  Jacobs. 
Hugtenburg  (Jacq.  Van),  frère  de  Jean. 
E.  H.  1639-1668  (?).  HaaRlem.  Paysage.  =  Elève 
de  N.  Berchem.  Visita  l'Italie  et  s'établit  à 
Rome,  où  il  mourut  trop  jeune  pour  pouvoir 
réaliser  les  belles  espérances  que  donnait  son 
talent.  =  Paysage  avec  figures  et  ruines,  Ber- 
lin. —  Marché  aux  chevaux,  Rotterdam.  — 
Choc  de  cavalerie,  ib.  —  Paysage  allemand, 
ib.  —  Paysages  italiens  avec  animaux,  Copen- 
hague. —  Scène  de  mœurs  italiennes  dans  une 
rue,  ib.  —  Marché  de  ville,  ib.  =  Pinceau  large 
et  moelleux;  genre  de  son  maitre  ;  tons 
chauds. 

Hugtennurg  (Jean  Van),  frère  de  Jacq. 
E.  H.  1646-1733.  Haarlem.  Batailles,  portrait, 
etc.  =  Elève  de  T.  Wyk,  de  son  frère  Jacques 
et  de  Vander  Meulen.  Son  frère  l'attira  en 
Italie,  en  1665  ou  en  1667;  à  la  mort  de  Jac- 
ques, il  revint  dans  sa  patrie  avant  1670, 
après  avoir  séjourné  quelque  temps  à  Paris. 
C'est  là  qu'il  reçut  les  leçons  de  Vander  Meu- 
len. Il  s'établit  à  Haarlem,  où  N.  Vander  Wil- 
ligen  a  cherché  en  vain  son  extrait  baptistère. 
En  1708  ou  1709,  il  entra  au  service  du  prince 
Eugène  qui  lui  envoyait  régulièrement  les 
plans  de  ses  sièges  et  de  ses  batailles;  le 
prince  se  chargeait  souvent  lui-même  d  aller 
compléter  ces  renseignements  de  vive  voix. 
Hugtenburg  faisait  en  même  temps  le  com- 
merce de  tableaux  à  La  Haye  où  il  habitait 
ordinairement.  Peu  de  temps  avant  sa  mort 
il  alla  s'établir  auprès  de  sa  fille  ;i  Amster- 
dam où  il  décéda.  =  Combat  de  cavalerie, 
Amsterdam.  — Combat  de  cavalerie,  La  Haye. 
—  Portrait  équestre  du  prince  Eugène,  ib.  — 
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Choc  de  'cavalerie,  Bruxelles.  —  Choc  de  ca- 
valerie, Paris.  —  Vue  d'une  ville  de  guerre 
avec  les  apprêts  d'un  siège,  ib.  —  Soldats  et 
villageois,  scène  de  guerre,  Berlin.  —  Pay- 
sage :  une  chasse,  ib.  —  Paysage  :  combat  de 
cavalerie,  Vienne.  —  Le  siège  de  Namur  en 
1675)  fa  _  six  combats  de  cavalerie,  Dresde. 

—  Combat  de  cavalerie,  Munich.  —  Convoi 
militaire,  ib.  —  Bataille,  Londres.  —  Trois 
combats  de  cavalerie,  Copenhague.  —  Plaisirs 
du  camp,  ib.  —  Combat  de  cavalerie,  Rotter- 
dam. —  Marché  aux  chevaux,  ib.  —  Paysage 
allemand,  ib.  =  Composition  variée  et  très 
énergique;  grande  facilité;  coloris  faible  et 
inégal,  tantôt  clair  et  harmonieux,  tantôt  cru 
et  éclatant;  touche  savante  et  spirituelle; 
grandes  connaissances  des  marches  militaires 
et  des  détails  de  la  guerre.  Graveur.=Ventes  : 
V.  Fournier  (1831),  Choc  de  cavalerie,  660  fr. 

—  V.  Héris  (1841).  Bataille  devant  Namur, 
1,070  fr.  —  V.  Stevens  (1847),  Choc  de  cavale- 
rie, 280  fr.  —  V.  à  Paris  (1866),  Le  départ  pour 
la  chasse,  1,200  fr.  —  V.  Stange  (1879),  Vécole 
d'éguitation,  1,875  fr. 

Hugues. Vers  960.  Environs  de  Brienne  (?). 
Histoire.  =  Moine  de  Montier-en-Der;  orna 
les  églises  de  ses  fresques,  de  ses  tableaux  et 
de  ses  sculptures. 

Hugues  de  Saint-Cesari.  E.  Fr.  *  1390. 
Avignon.  Histoire.  =  Décora  les  églises  d'A- 
vignon. 

Huilliot  (Claude).  E.  Fr.  1632-1702.  Reims. 
Fleurs.  =  Reçu  membre  de  l'Académie  en 
1664. 

Huilliot  (Pierre-Nicolas),  fils  de  Claude. 
E.  Fr.  1673-1751.  Reims  (?).  Fleurs  et  animaux. 
=  Reçu  à  l'Académie  en  1722.  Les  Archives  de 
VArt  français  le  disent  mort  en  1702,  à  77  ans. 

Huik  (Abraham).  E.  H.  1813.  Londres. 
Portrait  et  marine.  =  Elève  de  J.  A.  Dai- 
waille.  Visita  l'Amérique  et  s'établit  à  Ams- 
terdam. 

Hull  (Ed.).  E.  FI.  *  1845.  Aquarelle. 

Hull  (Guillaume).  E.  An.  f  1880.  Paysage. 
=  Vue  de  la  vallée  de  Legberthwaite. 

Huile  (Anselme  Van).  E.  FI.  f  1865.  Gand. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  G.  De  Craeyer. 
Il  quitta  sa  patrie  pour  aller  habiter  la  Hol- 
lande où  il  se  rit  une  si  bonne  réputation,  que 
le  prince  Frédéric-Henri  l'attacha  à  sa  per- 
sonne  et  l'envoya  à  Munster,  pour  y  peindre 
les  portraits  des  plénipotentiaires  qui  assistè- 


rent au  traité.  A  la  mort  du  prince,  il  passa, 
en  la  même  qualité,  au  service  de  l'empereur 
Ferdinand  III.  =  Le  Christ  sur  les  genoux  de 
sa  mère,  Gand.  =  Ton  vigoureux,  pinceau 
large,  coloris  piquant. 

Hullet  (Mart.).  E.  FI.  *  xviir6  siècle.  =  Reçu 
en  1729,  comme  étranger,  dans  la  gilde  de 
Saint-Luc,  à  Bruxelles;  franc-maitre  en  1723. 

Hulsdonck  (Jean  Van).  E.  H.  *  xvme  siè- 
cle. Fleurs.  =  Peu  de  goût;  du  fini. 

Hulseboom  (G.).  E.  H.  1784.  AMSTERDAM. 
Paysage  et  nature  morte.  =  Vues  de  Gueldre. 

Hulst  (François  de).  E.  H.  f  1661.  Haar- 
lem.  =  En  1630,  il  est  inscrit  comme  arque- 
busier; en  1631,  comme  franc-maître  de  la 
gilde  de  Saint-Luc  dont  il  fut  secrétaire;  il 
quitta  ces  fonctions  en  1640.  En  1643  il  fut  vin- 
der  et  trésorier  de  la  corporation.  Sa  mort  est 
notée  au  29  décembre.  =  On  ne  dit  pas  quel 
fut  son  genre. 

Hulst  (Barthélémy  Van).  E.  FI.  •  xvme 
siècle.  Maes-Sluys  (Hollande).  =  Elève  de 
l'Académie  d'Anvers,  en  1784. 

Hulst  (Henri  Van).  E.  H.  1685.  Delft.  Por- 
trait, genre.  =  Elève  de  M.  Terwesten.  Il 
connut  à  La  Haye  le  médecin  Helvetius  et 
l'accompagna  à  Paris  où  il  cohabita  quelques 
années  avec  lui.  Il  eut  l'occasion  d'entrer  au 
service  de  l'Electeur  de  Bavière,  mais  il  dé- 
clina cet  honneur.  Ses  connaissances  et  son 
talent  le  firent  bien  voir  du  meilleur  monde  à 
Paris.  Bon  peintre. 

Hulst  (Jean-Baptiste  Van  der).  E.  FI.  1790- 
1862.  Louvain.  Histoire,  portrait.  =  Elève  du 
professeur  Geedts,  à  Louvain.  Visita  la  France 
et  l'Italie.  S'établit  à  La  Haye.  Mort  à  Bruxel- 
les. —  Miracle  du  Saint-Sacrement,  Louvain. 

Hulst  (Pierre  Van  der),  dit  Le  Tourne- 
sol. E.  H.  1652.  Dordrecht.  Paysage,  fleurs, 
insectes.  =  Se  rendit  à  Rome,  en  1674.  =  On 
remarque  un  tournesol  dans  la  plupart  de  ses 
compositions.  Couleur  médiocre.  Il  essaya 
aussi  de  peindre  le  portrait  sans  pouvoir  y 
réussir.  Il  a  gravé  son  propre  portrait. 

Huistei*  (Jean).  E.  H.  *xvne  siècle.  Por- 
trait. =  Demeurait  à  La  Haye,  en  1656,  et  y 
fut  un  des  47  fondateurs  de  la  confrérie  Pic- 
tura. 

Hulstyn  (Corneille-Jean  Van).  E.  H.  1813. 
Zutphaas  (près  d'Utrecht).  Fleurs  et  fruits.= 
Elève  de  Corn.  J.  de  Bruyn.  En  1848,  il  alla 
s'établir  à  Trieste  auprès  d'une  de  ses  sœurs. 
Il  s'y  trouvait  encore  en  1857. 

Hulswit  (Jean).  E.  H.  1766-1822.  Amster- 
dam. Paysage  et  vues  de  ville.  =  Elève  de 
P.  Barbiers,  le  Jeune.  Il  travailla  d'abord  à 
des  tapisseries  selon  la  mode  du  temps;  puis 
son  talent,  trop  distingué  pour  ce  genre,  s'es- 
saya dans  le  paysage  avec  le  plus   grand 
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succès.  Membre  de  l'Institut  néerlandais  et 
de  l'Académie  d'Amsterdam.  Estimé  pour  son 
caractère  autant  que  pour  son  talent.  =  Pay- 
sage, Amsterdam.  —  Vue  de  la  porte  d'une 
ville,  ib.  —  Paysage  boisé,  effet  du  soir,  Rot- 
terdam. 

Humacker,  E.  AL  f  1865.  Breslau. 

ïltimbelot  (Didier).  E.  Fr.  *  xvir  siècle. 
=  Cité  par  de  Marolles. 

1 1  ii mbei'i .  E.  Fr.  f  1870.  Paysage  et  ani- 
maux. =  Peintre  à  la  manufacture  de  Sèvres. 
=  Repos  des  laboureurs. 

Htmibei  i  (Adèle).  E.  Fr.  *  1842.  Portrait 
et  genre.  =  Elève  de  Hussenot. 

Bumbert  (Ferdinand).  E.  Fr.  1842.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Picot,  Cabanel 
et  Fromentin.  =  Vierge  et  enfant  Jésus.  — 
Ambroise  Paré. 

Humbert  (Jean).  E.  H.  f  1794.  Amster- 
dam. Histoire,  portrait.  =  Etudia  à  Paris,  puis 
revint  dans  sa  patrie  et  s'occupa  à  Amster- 
dam et  à  La  Haye.  Chef-homme  de  la  confrérie 
de  Saint-Luc  et  régent  à  l'Académie  de  dessin 
dans  la  dernière  de  ces  deux  villes. 

Humbert  de  Superville  (  David- 
Pierre-Giottino).  E.  H.  1770-1849.  La  Haye. 
Portrait.  =  Fils  d'un  ministre  protestant,  il 
fut  d'abord  élevé  pour  les  sciences;  mais  il 
préféra  s'adonner  à  l'art.  Il  se  rendit  en  Italie 
et  y  reçut  le  nom  de  Giottino  qu'il  adopta 
plus  tard  comme  un  de  ses  prénoms.  Il  occupa 
plusieurs  charges  dans  sa  patrie  et  fut  mem- 
bre de  l'Institut.  =  Dessinateur  très  estimé 
de  sujets  bibliques  et  graveur.  Il  a  peint  très 
peu  à  l'huile.  Humbert  de  Superville  fut  en 
même  temps  un  auteur  de  mérite.  Il  publia 
un  ouvrage  d'une  grande  portée  métaphysique 
intitulé  :  Essai  sur  les  signes  inconditionnels 
dans  Vart. 

Hummel  (Ch.).  E.  Al.  1821.  Weimar.  Pay- 
sage. 

Hummel  (Frédéric).  E.  Al.  1828.  Berlin. 
Portrait. 

Hummel  (Eugène).  E.  Al.  *  1837.  Genre. 

Humphrey  (Ozias).  E.  An.  1742-1810.  Ho- 
niton.  Miniature. =Accompagna  George  Rom- 
ney  on  Italie.  Miniaturiste  éminent  dont  les 
travaux  furent  considérables. 

Hunaus  (André-H.).  E.  Al.  1823-1866.  Co- 
penhague. Portrait. 

Hungar  (Jean-Michel).  E.  Al.  1634-1714. 
Rapperschweil  (Suisse).  Histoire.  =  Etudia 
à  Milan;  parcourut  l'Italie;  revint  dans  sa 
patrie  en  1656;  reçu  dans  les  Conseils  en  1663 
et  en  1668.  =  Bonne  réputation. 

Himiii  (Pierre-Paul-Aloïs).  E.  FI.  1808- 
1855.  Malines.  Genre  et  intérieurs.  =  Elève 
de  F.  de  Braekeleer.  =  La  bénédiction  d'un 
père.  —  Lecture  d'un  testament. 
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liuukelei- (Jean-George).  E.  Al.  1682-1740. 
Luckrne.  Histoire.  =  Embrassa  l'état  mili- 
taire sans  cesser  de  cultiver  la  peinture. 

(G.  H.).  E.  An.  1824-1879.  Brattlebo- 

rough.  Portrait,  genre,  etc.  =  Elève  de  Cou- 
ture et  de  Millet.  =  La  marguerite.  —  Le 
rappel. 

Hunt  (Guillaume).  E.  An.  1790-1864.  Aqua- 
relle. 

H  h  nt  (Guillaume-Holman).  E.  An.  1827. 
Londres.  Histoire,  genre.  =  Vers  1850  chan- 
gea sa  manière  et  adopta  le  style  des  Pré- 
RaphaéHtes.  =  Rienzi.  —  La  lumière  du 
monde.  —  L'ombre  de  la  mort. 

i  in  m  «  ii  (François).  E.  Al.  1822.  Hambourg. 
Marine. 

Hunten  (Jean-E.).  E.  Al.  1827.  Paris.  Ba- 
tailles. 

Hunter  (John-Kelso).  E.  An.  1803-1873. 
Portrait.  =  Ecrivain  populaire  de  l'Ecosse. 
Mort  à  Pallakshields  près  Glascow. 

Hunter  (Robert).  E.  An.  *  xvme  siècle. 
Portrait.  =  Travaillait  à  Dublin. 

Huiitington  (Daniel).  E.  An.  1816.  New- 
York.  Histoire.  =  Jane  Grey.  —  Henri  VIII 
et  Catherine  Parr. 

Hm-lston  (Richard).  E.  An.  '  1773.  Por- 
trait. 

Huristone  (Frédéric).  E.  An.  1800.  Lon- 
dres. Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de 
Beechey  et  de  Lawrence.  Fit  de  nombreux 
voyages.  =  Le  malade  imaginaire.  —  Le  pri- 
sonnier de  Chillon. 

Hiii-lstone  (Frédéric- Yates).  E.  An.  1801- 
1869.  Londres.  Histoire,  portrait.  =  Président 
de  la  société  privée  des  artistes  anglais. 

Hurtado  de  Aleudoza  (Etienne).  E. 
Es.  *  1630.  —  Chevalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Jacques;  se  distinguait  à  Séville  comme  ama- 
teur. =  On  citait  son  goût  et  sa  manière  in- 
telligente. 

Hurtei*  (Gaspard).  E.  Al.  1623  (?).  Schaf- 
fouse.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Hurter  (J.  H.).  E.  Al.  *  1760.  Schaffouse. 
Portrait  sur  émail.  =  Il  est  probablement  le 
fils  de  Gaspard.  Passa  la  plus  grande  partie 
de  sa  vie  en  Hollande.  En  1776,  il  demeurait 
encore  à  La  Haye  ;  l'année  suivante  il  était  à 
Paris. 

Hurtrel  (Arsène-Charles-Narcisse).  E.  Fr. 
1817-1861.  Lille.  Histoire.  =  Elève  d  Ingres. 
=  Saint  Jean-Baptiste  méditant,  Lille.  —  Cou- 
ronnement de  la  Vierge,  Beaucamps  (Nord). 

Huskisson.  E.  An.  '  1845.  Genre  et  pay- 
sage. =  Nuit  de  la  mi-aoùt. 

Hussenot  (Auguste).  E.  Fr.  *  1840.  Metz. 
Histoire,  genre.  =  Enfance  de  Giotto. 

Hussey  (Gilles).  E.  An.  1710-1788.  Mai:n- 
hull.  Portrait.    =   Artiste   renommé  pour 
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l'élégance,  la  simplicité  et  le  caractère  de  ses 
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portraits. 

Husteneur  (Jean  de).  E.  Fr.  *  xve  siècle. 
=  Il  fit,  en  1435,  un  panorama  de  la  ville  de 
Calais  pour  le  duc  de  Bourgogne. 

Hutin  (Charles).  E.  Fr.  1715-1776.  Paris. 
Genre.  =  Mort  à  Dresde.  =  Jeune  fille  tenant 
une  lettre,  Dresde.  —  Un  homme  conduisant 
du  vin  sur  une  charrette,  Madrid.  —  Une 
femme  allumant  son  feu,  ib.  =  Graveur  à 
l'eau-forte. 

Hutin  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  '  1756.  His- 
toire. =  Membre  de  l'ancienne  Académie  de 
Saint-Luc,  à  Paris. 

Hutin  (François).  E.  Fr.  k  1748.  Histoire. 
=  Peintre  du  roi  de  Pologne,  duc  de  Lorraine. 

Huybrechts  (Jean-Paul).  E.  FI.  *  XVIIIe 
siècle.  Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1785. 

Huybrechts  (Martin).  E.  FI.  *  1673.  = 
Doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  en 
1664-65  et  en  1679-80. 

Huygens  (Frédéric-Louis).  E.  H.  1802.  La 
Haye.  Paysage  et  animaux.= Elève  de  C.  Van 
Cuylenburgh  et  de  P.  G.  Van  Os.  =  Intérieur 
d'étable. 

Huygheus  (F.).  E.  FI.  1820.  Fleurs,  fruits 
et  nature  morte.  =  Aubépine  et  aiguière. 

Huys  (Jean-Nicolas).  E.  H.  1819.  La  Haye. 
Figures,  chevaux,  etc.  =  Elève  de  J.  Moeren- 
hout. 

Huys  (Pierre?).  E.  FI.  (?).  *1571.  Genre.  = 
Peut-être  est-il  le  même  que  le  graveur  de  ce 
nom  qui  florissait  à  Anvers  en  1570.  ■=  Le 
joueur  de  cornemuse  volé,  Berlin  (signé  : 
HVIIS.  FE.  1571).  —  Les  damnés  conduits  aux 
enfers  par  les  démons,  Madrid.  =  Le  tableau 
de  ce  peintre  qui  se  trouve  à  Madrid  est  dans 
le  style  de  Jérôme  Agnen,  dit  Jérôme  Bos.  On 
donne  à  ce  peintre,  en  Espagne,  le  prénom  de 
Pierre,  et  son  tableau  des  Damnés  est  de 
l'année  1570. 

Huys  (Lambert  de).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Travaillait  à  La  Haye,  vers  1664.  Quitta  cette 
ville  pour  Amsterdam  où  l'on  croit  qu'il  mou- 
rut. 

Huysmans  (Corneille),  dit  de  Malines, 
frère  de  Jean-Baptiste.  E.  FI.  1648-1727.  An- 
vers. Paysage,  marine.  =  Elève  de  P.  De  Wit 
ou  De  Witte  et  de  J.  Van  Artois.  Son  talent 
fut  d'abord  ignoré  et  il  vécut  quelque  temps 
dans  la  misère.  Vander  Meulen  l'engagea  à 
s'établir  à  Paris,  en  lui  donnant  les  plus  belles 
espérances  ;  cependant  Huysmans  resta  dans 
son  pays,  habita  premièrement  Bruxelles  et 
ensuite  Malines,  où  il  se  maria  en  1683  et  où  il 
passa  la  majeure  partie  de  sa  vie.  Il  acquit  de 
la  gilde  malinoise  en  1688  le  libre  exercice  de 
son  art.  En  1702  il  eut  des  difficultés  avec  la 


jurande  des  artistes;  il  partit  alors  pour  An- 
vers. En  1716  des  amis  aplanirent  pour  lui  les 
difficultés  et  il  put  revenir  à  son  séjour  favori 
de  Malines  où  il  mourut.  Parmi  les  cinq  en- 
fants de  Corneille,  un  fils,  Pierre  Balthazar, 
fut  élève  de  Jean  François  Van  Bloemen. 
Il  était  né  à  Malines  en  1684  et  mourut  à 
Anvers  en  1706.  Foppens  composa  pour  ce 
grand  peintre  une  épitaphe  remplie  d'éloges 
mérités.  Dès  1633-34  un  Corneille  Huysmans 
est  inscrit  dans  les  Liggeren  d'Anvers  comme 
élève  peintre  chez  un  nommé  Pierre  Van  der 
Heyden.  Un  autre  Corneille  fut  reçu  franc- 
maître  en  1707.  Parmi  ses  élèves  on  cite 
Augustin  Casimir  Ridel  ou  Redel  dont  les 
oeuvres  ne  sont  pas  connues  et  Jean  Ed.  Tur- 
ner  qui  imita  complètement  son  maitre.  = 
Paysage  :  les  disciples  d'Emmaùs,  Malines. 
(Egl.  Notre-Dame).  —  Paysage  :  le  bon  pas- 
teur, ib.(Aux  sœurs  noires).  Ces  deux  tableaux 
sont  des  chefs-d'œuvre.  —  Paysages,  Paris. 

—  Paysages  avec  figures,  Bruxelles.  —  Trois 
paysages  avec  figures,  Berlin.  —  Paysage  : 
les  trois  jeunes  filles,  ib.  —  Paysage  :  Berge- 
rie avec  moutons,  Dresde.  —  Forêt  ;  vue  sur 
la  mer,  Copenhague.  —  Paysage  avec  figures, 
Vienne.  —  Paysages,  Munich.  —  Marines,  ib. 

—  Paysage,  Edimbourg.—  Paysage.  Nantes.— 
Paysage,  Hambourg.  -  Paysages  avec  figures 
et  animaux,  St-Pétersbourg.=  Couleur  vigou- 
reuse. Dessin  correct.  Sa  manière  rappelle 
parfois  l'école  italienne,  quoiqu'il  n'eût  jamais 
voyagé.  Beaucoup  de  grandeur;  touche  de 
maître;  effet  magistral.  Graveur.  Van  Min- 
derhout,  Gonzalès  Coques,  Biset  et  un  certain 
J.  Van  Regelmoorter  (?)  passent  pour  avoir 
peint  des  figures  dans  ses  paysages.  =  Ventes  : 
V.  Lebrun  (1791),  Riche  paysage,  330  fr.  — 
V.  Thibaudeau  (1857),  Paysage,  605  fr.  — 
Même  vente,  Paysage,  275  fr.  —  Même  vente, 
Paysage,  1620  fr.— V.  de  Morny  (1865)  Pa?/sr^, 
5,850  fr.  —  V.  à  Paris  (1874).  Paysage  avec  fi- 
gures, 2,260  fr.  —  Vente  Neven  (1879).  Pay- 
sage montagneux,  3,263  fr. 

Huysmans  (Jean  Baptiste),  frère  de  Cor- 
neille, E.  FI.  1654-1711.  Anvers.  Paysage.  = 
Elève  de  Van  Minderhout,  puis  de  son  frère. 
Inscrit  comme  élève  en  1674-75  sur  les  regis- 
tres de  Saint-Luc,  à  Anvers  ;  franc-maître  en 
1676-77.  Artiste  passé  sous  silence  partons  les 
biographes  excepté  par  Piron  qui  le  donne 
comme  frère  de  Corneille  et  bon  peintre.  Cité 
dans  les  Liggeren.  Jean  Baptiste  excellait 
dans  la  restauration  des  vieux  tableaux.  = 
Paysage  avec  animaux  et  figures,  Bruxelles. 
(Signé  :  /.  B.  Huysmans  f.  1697)  attribué  jus- 
qu'à présent  à  Corneille.  =  Ventes  :  V.  Baillie 
(1862).  Paysage,  3,200  frs.  —  (C'est  le  tableau 
du  musée  de  Bruxelles). 
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Huysmans  (Jacq.).  E.  FI.  1656-1699.  An- 
vers. Histoire,  portrait.  =  Noté  comme  élève 
de  Gilles  Backereel.  Cette  assertion  doit  être 
erronnée,  Gilles  étant  né  en  1572.  Un  second 
Gilles  Backereel  lut  reçu  franc -maître  de 
Saint-Luc  en  1629-30,  peut-être  s'agit- il  de 
celui-là.  Un  document  de  1771  dit  que  Jacques 
fut  reçu  comme  étranger  dans  la  Gilde  de 
Saint-Luc  à  Bruxelles  en  1661  et  comme  franc- 
maître  en  l'année  1692-93.  Se  rendit  à  Londres 
sous  le  règne  de  Charles  II;  ses  portraits  y 
furent  excessivement  goûtés,  malgré  la  riva- 
lité de  ceux  de  P.  Lely.  Mort  à  Londres.  = 
Portrait  du  littérateur  Isaac  Walter,  Londres. 
—  Portrait  de  lady  Byron ,  ib.  (Hampton- 
Court). 
Huysnians  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  *  1860. 
'  Anvers.  Genre.  Scènes  orientales.  =  Les 
fous  du  Caire.  —  Le  Harem. 

Huj  smans  (Michel).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Paysage.  =  Virtue  le  nomme  Huysmans  van 
Mecklin  ;  Nagler  Michlaer  Huysmans.  Il  serait 
né  à  Malines  en  1637  et  mort  à  Anvers  en  1707. 
Puis  Virtue  nomme  un  Nicolas,  un  des  pre- 
miers paysagistes  de  son  temps,  né  à  Malines, 
en  1637  et  mort  également  à  Anvers,  en  1707. 
Le  peintre  Michlaer  aurait  résidé  longtemps 
en  Angleterre  et  aurait  peint  des  paysages  avec 
bâtiments,  dans  un  grand  style.  On  voit  d'ici 
l'imbroglio  indéchiffrable  dans  lequel  tous  ces 
auteurs  sont  tombés.  Michel  vient  probable- 
ment de  Mecklin,  Michlaer,  Mechelaer  (Mali- 
nois).  Les  dates  sont  au  moins  fantaisistes  et 
les  notes  historiques  une  confusion  complète 
de  ce  qui  se  rapporte  à  Corneille,  Jean  Bap- 
tiste et  Jacques.  Un  Michel  Huysmans  est 
inscrit  dans  les  registres  de  Saint-Luc,  à  An- 
vers, en  1535,  comme  élève  de  Jean  Van  He- 
messem.  Enfin,  M.  Kramm  possède  un  joli 
paysage  un  peu  porcelaine  du  commencement 
du  xvme  siècle  et  signé  P.  /  Huysmans  (pro- 
bablement de  Paul  Balthazar  avec  une  initiale 
mal  lue).  Ajoutons  encore  qu'on  cite  un  Huys- 
mans dit  de  Bruxelles  pour  le  distinguer  de 
Huysmans  de  Malines.  Ce  paysagiste  du  xvne 
siècle  devrait  être  né  à  Bruxelles,  aurait  eu 
quelque  temps  la  vogue  mais,  en  somme,  ses 
œuvres  étaient  médiocres.  Hoet  cite  aussi  le 
paysagiste  Michel  (Michlaer-Mecklin). 

Huysmans  (Jacques-Charles).  E.  H.  1776- 
1859.  Breda.  Paysage,  animaux.  =■=•  Elève  de 
J.  H.  Fredericks,  peintre  de  fleurs,  à  Breda; 
en  1802  il  se  rendit  à  Anvers  et  y  continua  ses 
études  à  l'Académie  pour  revenir  à  Breda,  en 
1804.  Il  fut  nommé,  en  1830,  directeur  de 
l'Académie  militaire  de  cette  ville.  Dans  sa 
jeunesse  il  avait  perdu  l'usage  d'un  œil;  en 
1835,  il  eut  le  malheur  de  perdre  l'autre  ;  sa 
cécité,  déclarée  incurable,  le  força,  en  1837, 


de  se  démettre  de  ses  fonctions.  Son  plus 
jeune  fils,  Victor  Godefroid  Jean,  s'établit  à 
Paris  et  s'y  distingua  comme  lithographe  en 
couleurs. 

iinyHinaiiH  (Constantin-Corneille).  E.  H. 
1810.  Breda.  Paysage  et  intérieurs.  =  Elève 
de  Math.  Van  Brée.  Succéda  à  son  père  comme 
directeur  de  l'Académie  militaire,  à  Breda.  = 
Intérieur  de  ferme.  =  Graveur  et  auteur 
d'ouvrages  traitant  de  l'art. 

Huysuin  (Juste  Van),  le  Vieux.  E.  H.  1659- 
1716.  Amsterdam.  Paysage,  fleurs,  fruits,  por- 
trait, etc.  =  Elève  de  N.  Berchem,  en  1675.  = 
Bouquet  de  fleurs,  Anvers.  =  Il  serait  devenu 
un  grand  peintre  s'il  n'avait  voulu  embrasser 
tous  les  genres  à  la  fois.  Peignit  beaucoup 
d'appartements  dans  des  maisons  particuliè- 
res. Ses  trois  fils  l'aidèrent  à  ces  travaux.  Ce 
fut  dans  la  peinture  des  fleurs  et  des  fruits 
qu'il  réussit  le  mieux. 

Huysum  (Jacques  Van),  fils  de  Juste,  le 
Vieux.  E.  H.  *  1759.  Fleurs.  =  S'établit  en 
Angleterre,  où  il  s'occupa  à  copier  les  ta- 
bleaux de  son  frère  Jean.  Un  quatrième  fils 
de  Juste  le  Vieux,  nommé  Michel,  a  produit 
des  dessins  coloriés  et  des  aquarelles  de  fleurs 
et  de  fruits  tout-à-fait  dignes  de  son  célèbre 
frère.  Son  chef-d'œuvre  porte  la  signature 
suivante  :  M.  Van  Huysum  fecit  1759.  =  Ta- 
bleaux, Angleterre. 

Huysum  (Jean  Van),  fils  de  Juste,  le  Vieux. 
E.  H.  1682-1749.  Amsterdam.  Fleurs,  fruits  et 
paysage.  =  Elève  de  son  père  ;  il  l'aida  pen- 
dant quelque  temps  dans  ses  décorations  d'ap- 
partements, mais  bientôt  son  génie  particu- 
lier pour  la  peinture  des  fleurs  et  des  fruits  se 
déclara,  et  il  se  livra,  dans  ce  genre,  aux  étu- 
des les  plus  profondes.  Son  succès  ne  se  fit 
pas  attendre;  parmi  les  fameux  amateurs  de 
fleurs  que  la  Hollande  possédait  alors,  c'était 
à  qui  lui  enverrait  les  plus  beaux  produits  de 
l'espèce  pour  être  reproduits  par  son  magique 
pinceau.  Connu  comme  le  plus  grand  peintre 
de  fleurs  et  de  fruits  qui  ait  jamais  existé  I). 
vécut  riche,  honoré  et  comblé  de  gloire.  = 
Fleurs, Florence.  —  Fleurs,  La  Haye.  —  Fruits, 
ib.  —  Fruits  sur  un  socle  de  marbre,  Amster- 
dam. —  Fleurs  dans  un  vase  d'ambre,  ib.  — 
Paysage  avec  bâtiments  et  figures,  ib.  —  Pay- 
sage :  l'offrande,  ib.  —  Fleurs  dans  un  vase, 
Berlin.  (Signé  :  Jean  Van  Huysum,  fecit  1722). 

—  Autre  bouquet,  ib.  —  Paysage  :  le  berger  et 
la  bergère,  ib.  —  Tableaux  de  fleurs,  Vienne. 

—  Plusieurs  paysages,  Paris.  —  Fleurs  et 
fruits  :  dix  tableaux,  ib.  —  Fleurs,  Dresde.  — 
Paysage,  ib.  —  Fleurs  et  nid  d'oiseau,  ib.  — 
Fleurs,  Munich.  —  Fruits,  ib.  —  Vues  d'Italie, 
deux  tableaux,  Rotterdam.  —  Vase  de  fleurs 
dans  une  niche,  Copenhague.  —  Ordonnance 
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riche,  goût  exquis.  Le  velouté,  le  duvet  des 
fruits,  l'éclat  des  fleurs,  le  transparent  de  la 
rosée,  le  coloris  le  plus  brillant,  le  plus  moel- 
leux, joints  à  une  imitation  parfaite  de  la 
nature,  le  mouvement  qu'il  savait  donner  aux 
insectes,  tout  enfin  enchante  dans  les  tableaux 
de  ce  peintre  admirable  et  unique  dans  son 
genre.  =  Ventes  :  V.  Schuylenburg  (1735), 
Fleurs,  450  fl.  —  V.  Fraula  (1738),  Pot  de 
fleurs  et  nid  d'oiseaux  avec  pendant,  1,124  fl. 
~  V.  Heemskerke  (1770),  Vase  de  fleurs  dans 
une  niche,  2,100  fl.  -  V.  Vander  Pot  (1808), 
Fruits,  3,610  fl.  —  V.  Sabatier  (1809),  Fleurs 
dans  un  vase,  14,000  fr.  —  V.  de  Berry  (1837), 
Bouquet  de  fleurs  et  fruits,  7,100  fr.  —  V. 
Patureau  (1857),  Bouquet  de  fleurs,  6,500  fr. 
—  V.  Rhoné  (1861),  Fleurs,  3,300  fr.  V.  Van 
Cleef  (1864).  Le  nid,  7,500  fr.  Même  V.  La 
souris,  3,720  fr.  —  V.  Oppenheim  (1864).  Vase 
de  fleurs,  13,126  fr.—  V.  Pommersfelden  (1867). 
Vase  de  fleurs,  15,200  fr.  —  Même  V.  Le  nid, 
13,700  fr.  —  V.  Stevens  (1867).  Vase  garni  de 
fleurs,  1,010.  —  Même  V.  Bouquet  de  fleurs, 
9,725  fr. 

Huysum  (Juste  Van),  le  Jeune,  fils  de 
Juste  le  Vieux.  E.  H.  '  xvme  siècle.  Batailles. 
=  Mort  à  l'âge  de  22  ans.  =  Peignit  en  grand 
et  en  petit. 

Huxol.  E.  Al.  *  1839.  Genre.  =  Trait  de  la 
vie  d'Œdipe. 

Hygiémon.  850  ans  avant  Jésus-Christ. 
=  Cité  par  Pline. 

Hyre  ou  Hire  (Etienne  De  La).  E.  Fr. 
*  xviie  siècle.  Paris.  Histoire,  portrait.  = 
Peintre  presque  inconnu  en  France.  11  tra- 
vailla longtemps  en  Pologne.  =  Tableaux, 
Pologne.  =  Ses  productions  ne  sont  pas  sans 
mérite. 

Hyre    ou   Hire   (Laurent  De  La),  fils 


d'Etienne.  E.  Fr.  1606-1656.  Paris.  Histoire, 
paysage,  portrait  et  architecture.  =  Elève  de 
son  père,  puis  de  S.  Vouet;  obtint  la  protection 
du  cardinal  de  Richelieu,  du  chancelier  Séguier 
et  de  plusieurs  autres  personnages  impor- 
tants; désigné  comme  un  des  douze  premiers 
membres  de  l'Académie;  acquit  une  grande 
célébrité.  Son  fils  aine,  Philippe,  né  en  1640  et 
mort  en  1718,  fut  son  élève,  mais  il  abandonna 
la  peinture  pour  l'astronomie  et  acquit  beau- 
coup de  renom  dans  cette  branche;  son  petit- 
fils,  nommé  également  Philippe,  né  en  1677  et 
mort  en  1719,  fut  bon  médecin  et  cultiva  la 
peinture  en  amateur  dans  le  genre  du  pay- 
sage et  des  figures  à  la  gouache.  Mariette  cite 
un  frère  de  Laurent,  plus  jeune  que  ce  der- 
nier et  nommé  Louis,  qui,  d'après  cet  auteur, 
fut  un  artiste  de  mérite.  =  Tableaux,  le  Mans. 

—  Miracles  de  saint  Pierre,  Florence.  —  As- 
somption, Vienne.  —  Laban  cherchant  ses 
idoles,  Paris.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus, 
ib.  —  Jésus  -  Christ  apparaissant  aux  trois 
Marie,  ib.  —  Saint  Pierre  guérissant  les  ma- 
lades, ib.—  Nicolas  V  visitant  le  corps  de  saint 
François,  ib.  —  Paysage  avec  baigneuses,  ib. 

—  Paysage  avec  quelques  figures,  ib.  —  Abra- 
ham et  les  Anges,  Saint-Pétersbourg.  —  En- 
fance de  Bacchus,  ib.  =  Etudia  le  Primatice, 
maitre  Roux  et  Paul  Véronèse;  pinceau  savant 
mais  un  peu  mou,  dessin  maniéré  surtout  dans 
les  airs  de  tête  et  les  mains;  grandes  connais- 
sances en  perspective  et  en  architecture, 
fonds  vaporeux  et  teintes  bien  fondues  ;  trop 
peu  d'imitation  de  la  nature.  Graveur  à  la 
pointe.  =  Ventes  :  V.  Randon  de  Boisset  (1777), 
la  Paix  et  la  Justice,  300  1.  —  V.  Conti  (1777), 
Paysage  avec  baigneuses ,  3,400  1.  —  Caïn 
tuant  Abel,  124  1. 


laser  (Marie-Marguerite-Françoise). E.  Fr. 
1782.  Nancy.  Miniature.  =  Elève  de  Claudot, 
d'Aubry  et  d'Isabey. 

Ibbetson  (Jules-César).  E.  An.  1759-18 17. 
Dans  le  Yorkshire.  Paysage  et  figures.  = 
S'occupa  beaucoup  de  peinture  d'animaux  ; 
eut  une  vie  très  occupée  par  toutes  sortes  de 
travaux.  Fidèle  compagnon  de  Georges  Mor- 
land.  =  Dessin  exact,  style  clair,  manière 
facile. 

Ibî.  V.  Sinibaldo. 

Iciar  (Jean  de).  E.  Es.  1550.  Durango.  Or- 
nements. =  Amateur  distingué.  =  Auteur  de  : 
Ortografia  practica  u  Arte  de  escribir,  ou- 
vrage très  rare  et  très  estimé. 

Ideler  (Ch.  G.).E.  Al.  1795-1860.  Benditsch. 

Idsinga  (Wilhelmine-Gertrude  Van).E.  H. 
1788-1819.  Leeuwaarden.  Portrait.  =  Elève 
de  G.  Vander  Kooi. 

Ignacio  (François).  E.  Es.  *  xvir3  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Camilo.=  Imita  avec 
bonheur  la  manière  de  son  maître. 

Ignatius.  E.  R.  1794-1824.  En  ESTHONIE. 
Histoire  et  genre.  ==  Eléonore  d'Esté  récom- 
pensant le  Tasse  du  poème  qu'il  vient  de  lui 
offrir,  Saint-Pétersbourg. 

iiiie.  E.  Al.  *  1839.  Histoire.  =  Sara  arri- 
vant chez  Tobie. 

Illidge  (Thomas-H.).  E.  An.  1799-1851.  Bir- 
mingham. Portrait. 

imbert  (Bertrand).  E.  Fr.  *  xvr3  siècle.  = 
Vivait  à  Avignon  en  1580  ou  en  1600.  Peintre 
de  mérite. 


Imbert  (Joseph-Gabriel),  dit  Frère  Im- 
bert. E.  Fr.  1654-1740.  Marseille.  Histoire. 
=  Elève  d'A.  Van  der  Meulen  et  de  Lebrun  ; 
se  fit  chartreux  à  trente  quatre  ans,  fit  pro- 
fession à  la  chartreuse  de  Villeneuve-lez- 
Avignon  et  peignit  beaucoup  de  tableaux 
pour  les  maisons  de  son  ordre.  =  Calvaire, 
Marseille.  =  Coloris  plein  de  fraîcheur  et  de 
vérité,  dessin  correct,  composition  vigou- 
reuse. 

Iinbert  des  Mottelettes  (Henri).  E. 
FI.  1764-1837.  Bruges.  Genre,  scènes  villa- 
geoises, fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  J.  Gae- 
remyn;  membre  de  plusieurs  académies.  Il 
avait  entrepris  une  biographie  générale  des 
peintres,  mais  la  mort  vint  l'enlever  au  mi- 
lieu de  son  travail.  Il  avait  été,  de  1803  à  1811, 
juge  au  tribunal  de  première  instance,  à  Bru- 
ges. =  Paysage,  Bruges  (D'après  van  Artois). 
=  Conversation  de  paysans,  ib.  (D'après  Gille 
Van  Tilborg).  —  Fête  flamande,  ib.  (D'après  le 
même).  =11  copiait  avec  bonheur  les  ouvrages 
des  anciens  maîtres. 

Imer  (Edouard).  E.  Fr.  *  1865.  Avignon. 
Paysage.=Ile  Saint-Honorat.— Aiguës  mortes. 

Immerzeel  (Chrétien).  E.  H.  1808.  La 
Haye.  Paysage.  =  Elève  de  C.  Bakker  et  de 
H.  Bakhuyzen. 

Immerzeel  (Anne-Marie),  sœur  de  Chré- 
tien. E.  H.  '  xix°  siècle.  Paysage.  =  Elève  de 
son  frère. 

Imola  (Vincent  d').  E.  I.  Histoire.  =  Dé- 
tails inconnus.  =  La  Vierge.  Rome. 
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i  moin  (<T).  V.  Ferreti. 

i  moin  (Innocent  d').  V.  Francucci. 

imparato  (François).  E.  I.  f  1565  (?).  Na- 
ples  (?).  Histoire.  =  Elève  de  P.  del  Vaga  et 
du  Titien.  =  Saint  Pierre  martyr,  Naples.  — 
Martyre  de  saint  André,  ib.  =  Imita  le  Titien 
d'une  manière  fort  remarquable. 

Imparato  (Jérôme),  fils  de  François.  E.  I. 
t  1620  (?).  Histoire,  portrait.  =  Parcourut 
l'Italie  afin  de  se  perfectionner  par  l'étude  des 
grands  maîtres.  Sa  vanité  lui  fit  un  grand 
nombre  d'ennemis  qui  tâchèrent  de  rabaisser 
son  talent.  =  Immaculée  Conception,  Naples. 
—  Rosaire,  ib.  —  Assomption,  ib.  =  Se  forma 
d'après  les  artistes  vénitiens  et  lombards  et 
imita  leur  style  et  leur  coloris. 

Imperatio  (Jean).  E.  I.  *  1387.  Asti.  Ban- 
nières, ornements.  =  Travailla  pour  les  ducs 
d'Orléans. 

Impérial!  (Degl').  V.  Ferdinandi. 

Imschoot  (Mme  A.  J.  Van).  E.  FI.  "  1843. 
Genre. 

indaco  (François  Dell'),  frère  de  Jacques. 
E.  I.  *  1536.  Histoire,  portrait.  =  Travailla  à 
Arezzo  et  à  Rome  ;  s'il  n'avait  pas  suivi  l'ex- 
emple de  son  frère,  en  se  laissant  aller  à  une 
condamnable  paresse,  il  serait  parvenu  à  une 
très  grande  hauteur.=  Bon  dessinateur;  pein- 
tre d'un  talent  éminent.  Modeleur  en  stuc. 

Indaco  (Jacques  Dell'),  frère  de  François. 
E.  I.  *  1534.  Histoire.  —  Elève  de  Dominique 
Ghirlandaïo  ;  travailla  à  Rome  avec  le  Pintu- 
ricchio  ;  lié  avec  Michel-Ange.  Grand  ami  du 
plaisir,  ce  peintre  détestait  le  travail.  Mort  à 
Rome,  à  68  ans.  =  Beaucoup  de  soin  et  de 
vérité. 

India  (Tullio).  E.  I.  *  1578.  Histoire,  por- 
trait. =  Cet  artiste  fit  d'excellentes  copies 
=  Bon  peintre  de  fresques  ;  du  talent  pour 
le  portrait. 

India  (Bernard),  fils  de  Tullio.  E.  I.  *  xvie 
siècle.  Vérone.  Histoire,  portrait  et  décora- 
tions. =  Détails  inconnus.  =  Composition 
riche;  manière  vigoureuse  quoique  gracieuse. 

intfaino  (Dominique).  E.  I.  1815.  Milan. 
Histoire.  =  Samuel  et  David,  Vienne. 

Induno  (Jérôme).  E.  I.  1827.  Milan.  Genre, 
histoire.  =  Bataille  de  Magenta.  —  La  lettre. 

Inemer  (Félix).  E.  Fr.  1801  (?).  PARIS.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Perron,  de  Lethiôre  et  de 
Bertin.  =  Portrait  du  duc  de  Bordeaux  et  de 
Mc,le  de  Berry. 

ingaiton  (Guillaume).  E.  An.  *  1818.  Genre 

Ingannati  (Pierre  Degli).  E.  I.  *  xvie  siê 
cle.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  La  Vierge 
et  l'Enfant  entourés  'de  saints,  Berlin.  (Ce  ta- 
bleau est  signé  :  Petrus  cle  Ingannatîs.)  = 
Imitateur  de  Jean  Bellini. 

Ingannl  (Ange).  E.  I.  1807.  Brescia.  Vues 


de  ville.  =  La  place  du  Dôme  à  Milan,  Vienne. 

Ingegno.  V.  Luigi. 

Ingelrams.  V.  Enghelrams. 

ingen  (Pierre  Van).  E.  H.  *  1528.  =  Floris- 
sait  à  Utrecht  où  il  fut  chargé  de  peindre  des 
blasons  pour  l'entrée  de  l'empereur. 

Ingen  (Guill.  Van).  E.  H.  1651.  Utrecht. 
Histoire.  =  Elève  de  A.  De  Grebber.  Travailla 
longtemps  en  Italie  avec  le  peintre  C.Maratti; 
visita  Naples  et  Venise  et  revint  dans  sa  pa- 
trie où  il  mourut  à  Amsterdam. 

Ingenmey  (Fr.  M.).  E.  Al.  1830.  Bonn. 
Genre.  =  L'aveugle.  —  Mauvais  tabac. 

îngesuati  (les).  E.  I.  *  1500.  Histoire,  por- 
trait. =  Peintres  sur  verre  très  habiles. 

Ioghelsoone  (Inghels).  E.  FI.  *  1513.  = 
Elève  de  Gos.  Vander  Weyde. 

ingles.  E.  Es.  1718-1786.  Valence.  Por- 
trait, miniature  et  histoire.  =  Elève  de  Ri- 
charte;  membre  de  l'Académie,  et  ensuite 
sous-directeur  honoraire  de  cette  institution. 
=  Réussit  dans  le  portrait;  bon  coloris,  beau- 
coup de  facilité  dans  l'invention  ;  habile  à  la 
détrempe. 

Ingies  (Maître-George).  E.  Es.  *  1455.  His- 
toire, portrait.  =  Peintre  anglais  qui  floris- 
sait  à  Grenade.  =  Groupait  avec  intelligence. 

Ingoli  (Mathieu).  E.1. 1587-1631.  Ravenne. 
Histoire  =  Elève  de  L.  Benfatti  ;  vécut  à 
Venise  et  mourut  jeune.  =  Pinceau  précis; 
bon  architecte. 

ingoni  ou  «ïiigoni  (Jean-Baptiste).  E.  I. 
1528-1608.  Modène.  Histoire.  =  Détails  incon- 
nus. 

Ingres  (Jean-Auguste-Dominique).  E.  Fr. 
1780-1867.  Montauban.  Histoire,  portrait.  = 
=  Elève  de  David,  passa  une  grande  partie 
de  sa  vie  en  Italie,  pauvre  et  inconnu.  Enfin 
apprécié  et  revenu  en  France,  il  y  devint 
membre  de  l'Institut.  =  Jésus- Christ  remet- 
tant les  clefs  du  para  lis  à  saint  Pierre,  Rome. 
—  Le  vœu  de  Louis  XIIT,  Montauban.  —  Pla- 
fond d'Homère,  Paris  (Luxembourg).  —  Mar- 
tyre de  saint  Symphorien.  —  La  source.  = 
Dessin  d'une  grande  correction  et  d'une  ad- 
mirable pureté.  Coloris  froid.  Composition 
manquant  d'ensemble.  Grâce  antique.  Une  des 
illustrations  de  l'école  française  moderne. 

Inman  (Henri).  E.  An.  1801.  Utica  (Amé- 
rique). Miniature,  portrait,  paysage  et  genre. 

Innoeenzo  d'imolo.  V.  Francucci. 

Inskipp  (James).  E.  An.  1790-1868.  Genre. 

iraia  Ynso  (le  frère  Mathias-Antoine). 
E.  Es."  1680-1753.  Madrid.  Histoire.  =  Entra 
chez  les  franciscains,  y  passa  quarante-huit 
ans  sans  sortir,  se  livrant  dans  sa  cellule  aux 
travaux  cle  son  art,  donnant  l'exemple  des 
plus  hautes  vertus  et  formant  des  élèves 
qu'attiraient  son  talent  autant  que  son  ex- 
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trême  douceur.  =  Dessin  très  pur;  fortes 
études,  effet  maniéré  ;  dessinateur  et  graveur. 

Irène,  fille  de  Cratinus,  peintre  et  comé- 
dien. Histoire.  =  Figure  de  femme.  (Ce  ta- 
bleau se  voyait  à  Eleusis.) 

Irène  de  Spileinbei-£.  E.  I.  f  1567  (?). 
Histoire.  =  Elève  du  Titien;  femme  célèbre 
chantée  par  les  poètes  du  xvi°  siècle.  =  Des- 
sin peu  correct,  coloris  très  remarquable;  le 
Titien  fit  son  portrait. 

Irlarte  (Ignace).  E.  Es.  1620-1685.  Azcoi- 
tia  (Guipuscoa).  Paysage,  fleurs,  fruits,  etc. 
=  Elève  d'Herrera,  le  Vieux,  à  Séville,  en 
1642;  un  des  principaux  fondateurs  de  l'Aca- 
démie de  Séville,  en  1660;  il  en  fut  le  premier 
secrétaire  jusqu'en  1669;  estimé  et  aimé  de 
Murillo,  avec  lequel  il  se  brouilla  plus  tard. 
=  Paysages,  Madrid.  —  Echelle  de  Jacob, 
Paris.  —  Fleurs,  fruits,  ib.  —  Paysage,  ib.  = 
Variété  et  goût  surprenants,  feuillage  léger, 
composition  riche,  sites  profonds,  clair-obscur 
savant,  eaux  et  ciels  transparents,  teintes 
aériennes  et  vaporeuses,  harmonie  parfaite. 
Iriarte  ne  réussit  pas  toujours  dans  les  figures. 
Ses  plus  beaux  paysages  sont  ceux  étoffés  par 
Murillo. 

Irlarte  (don  Valôre).  E.  Es.  *  1725.  =  Flo- 
rissait  à  Madrid  où  on  le  nomma,  en  1725, 
pour  taxer  les  peintures  antiques. 

Isaac  ou  izaiis  (Pierre).  E.  H.  1569.  El- 
seneur.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Corn. 
Ketel;  plus  tard  il  reçut  les  leçons  du  peintre 
allemand,  Jean  Van  Achen,  avec  lequel  il  vi- 
sita l'Allemagne  et  l'Italie.  Revenu  en  Hol- 
lande, il  s'établit  à  Amsterdam.  Isaac  séjourna 
certainement  en  Danemark,  car  outre  le  por- 
trait du  roi  Christian  qui  se  trouve  à  Berlin, 
il  fit  plusieurs  grandes  toiles  où  l'on  remarque 
des  vues  du  Danemark,  et  dont  quelques-unes 
se  trouvent  encore  à  Copenhague.  =  Por- 
trait :  Chrétien  IV,  roi  de  Danemark,  Berlin. 
—  Festin  princier,  Copenhague.  —  Allégorie 
de  l'union  de  la  terre  et  de  la  mer  avec  le 
commerce  et  la  navigation  ;  le  château-fort 
de  Kronberg  se  voit  dans  le  fond,  ib.  =  Têtes 
pleines  dévie  et  de  caractère;  mains  admira- 
blement dessinées. 

isaac  ou  Izaks  (Isaac),  fils  de  Pierre.  E. 
H.  *  xvne  siècle.  Histoire,  portrait. 


Isabey  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1767-1855. 
Nancy.  Miniature,  portrait,  etc.  =  Reçut  ses 
premières  leçons  de  Claudot  et  de  Girardot, 
puis  devint  élève  de  David.  Peintre  des  rela- 
tions extérieures,  des  cérémonies,  du  cabinet 
de  l'empereur,  directeur  des  décorations  do 
l'opéra,  peintre  du  roi  et  ordonnateur  des 
fêtes  et  spectacles  de  la  cour.  Officier  de  la 
Légion  d'honneur,  membre  do  plusieurs  Aca- 
démies, etc.,  etc.  =  Peignit  beaucoup  à  l'a- 
quarelle. 

Ieabey  (Eugène),  fils  de  Jean-Baptiste.  E. 
Fr.  1804.  Paris.  Genre  et  marine.  =  Vue  de 
la  plage  d'Honfieur.  —  Combat  du  Texel,  Ver- 
sailles. —  Bateau  chargé  près  de  la  côte,  Ham- 
bourg. 

Isenmann  (Gaspard).  E.  Al.  *  xve  siècle. 
Colmar.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Sept 
sujets  tirés  de  l'histoire  sainte,  Colmar  (Attri- 
bués et  datés  de  1465). 

Isenburg  (Robert).  E.  Al.  *  1832.  Genre  et 
portrait. 

Isendoorn  (J.  Van).E.  H .  *  1630.  UTRECHT  (?). 
Histoire.  =  En  1630  il  rit  cadeau  à  l'hôpital  de 
Saint-Job  d'un  tableau  représentant  :  La  ten- 
tation de  saint  Job. 

Isidoro  de  Campione.  V.Bianchi  (Is.). 

isnai.  +xvn*  siècle. =  Cité  par  deMarolles. 

Israël  von  Meckenen.  V.  Meckenen. 

Israël»  (Joseph).  E.  H.  1824.  Groningue. 
Genre.  =  Elève  de  Kruseman  et  de  Picot.  = 
Maison  tranquille.  —  Orphelinat  à  Kattwyck. 

Ittenbaeb  (Frédéric).  E.  Al.  1813-1879. 
Konigswinter.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Schadow.  Un  des  peintres  religieux  les  plus 
inspirés  de  l'Allemagne.  On  lui  doit  la  déco- 
ration de  plusieurs  églises  et  chapelles.  = 
Fresques  à  Remagen.  —  Sainte  Famille,  Ber- 
lin. Expression  suave  et  convaincue;  dessin 
fin,  correct  et  délicat;  coloris  brillant  et  serré* 

Iung.  E.  Fr.  *  1840.  Paysage  et  aquarelle. 
=  Passage  du  Téniah,  —  Vue  de  la  ville  de 
Médéah  (aquarelle). 

Iwanoff  (André-Ivanovitch).  E.  R.  1777. 
Genre  et  histoire.  =  Le  guerrier  vaincu, 
Saint-Pétersbourg. 

Iwanoff  (Alexandre),  fils  d'André.  E.  R. 
1 1858.  Histoire.  =  Portement  de  croix,  Saint- 
Pétersbourg. 


jabin  (Charles-G.).  E.  Al.  1828-1864.  Bruns- 
wick. Paysage. 

Jackson  (John).  E.  An.  1778-1831.  Lastin- 
gham  (Yorkshire).  Portrait.  =  Fils  d'un  tail- 
leur, il  montrait  peu  de  vocation  pour  l'état 
de  son  père.  Grâce  à  deux  Mécènes,  lord  Mul- 
grave  et  sir  G.  Beaumont,  il  put  franchir  tous 
les  obstacles  et  suivre  sa  vocation.  En  1817  il 
fut  élu  membre  de  l'Académie  royale.  En  1819 
il  visita  Rome  et  y  fit  le  portrait  de  Canova. 
Elu  membre  de  l'Académie  de  Saint-Luc,  à 
Rome.  On  cite  comme  son  chef-d'œuvre  le 
portrait  de  Flaxman.  =  Portrait  du  révérend 
William  Holwell  Carr,  Londres.  —  Portrait 
de  sir  John  Soane,  Knt.,  ïb.  —  Portrait  de 
Miss  Stephens,  actrice,  plus  tard  Lady  Essex, 
ib=  Coloris  plein  de  goût  ;  exécution  agréable. 

Jackson  (S.).  E.  An.  *  xixe  siècle.  Aqua- 
relle. 

Jacob.  E.  Fr.  *  1528.  Orléans.  =  Minia- 
turiste de  talent. 

Jacob  (Nicolas-Henri).  E.Fr.  *1815.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  David.  =  Pa- 
rade du  prince  Eugène. 

Jacob  (Isaac).  E.  Al.  1812.  Berlin.  His- 
toire, genre,  fleurs  et  fruits. =  Elève  de  Wach. 
=  Sujet  tiré  du  conte  de  Frithiof.  —  Adam 
et  Eve  après  leur  péché. 

Jacob  Janszen  van  Haarleiii.  E.  H. 
*  1474.  Histoire.  =  Van  Mander  le  nomme 
Jacob  Van  Haarlem  et  le  donne  comme  le 
maître  de  Jean  Mostert. 

Jacobber  (Jacob  Ber,  dit).  E.  Fr.  1794- 


1863.  Bliescastel  (Bavière).  Fleurs  et  fruits. 
=  Elève  de  Gérard  Van  Spaendonck. 

Jacobcllo  del  Flore  ou  Del  Flore. 

V.  Flore. 

Jacobi  (Othon-Henri).  E.  Al.  1814.  Koe- 
nigsberg.  Paysage. 

Jacobi  (Valerian).  E.  R.  1834.  St-Péters- 
bourg.  Histoire. 

Jaeobs  (Corneille).  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Delft.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  C.  Van 
Haarlem.  =  Bonne  réputation. 

Jacobs  (Daniel).  E.  H.  f  1691.  La  Haye. 
Histoire.  =  Elève  de  Guillaume  Doudyns; 
voyagea  en  France,  en  Italie,  etc.,  revint 
dans  sa  patrie,  en  1685.  Peintre  amateur,  il 
fut  membre  de  la  corporation  de  Saint-Lucr 
dont  il  fut  même  doyen. 

Jacobs  (Egide).  E.  FI.  *  xvnr3  siècle.  An- 
vers. ==  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1784. 

Jacobs  (Gérard).  E.  H.  *  xvnie  siècle.  Vues 
de  ville,  etc.  =  Florissait  à  Ter  Vere,  en  Zé- 
lande. 

Jacobs  (Hubert),  dit  Grimani.  E.  H. 
f  1629.  Delft.  Portrait.  =  Vécut  longtemps 
en  Italie,  y  fut  peintre  du  doge  Grimani,  à 
Venise,  et  prit  le  nom  de  son  protecteur  qui 
resta  depuis  à  sa  famille.  =  C'était  un  bon 
peintre  dans  son  genre,  mais,  ayant  trop  d'ou- 
vrage, il  ne  put  apporter  à  ses  tableaux  tout 
le  soin  nécessaire. 

Jacobs  (Hugo).  E.  H.  *  xve  siècle.  Leyde. 
Histoire,  portrait.  =  Il  est  le  père  du  célô- 
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bre  Lucas  de  Leyde.  Il  peignit  aussi  sur  verre. 
Van  Vaernewyck  parle  avec  estime  de  ses 
tableaux. 
«Jacobs  (Luc).  V.  Leyde  (Luc  de). 
Jacobs  (Jacques- Albert -Michel),  dit 
Jacob-Jacobs.  E.  FI.  1812-1879.  ANVERS. 
Marine  et  vues  de  ville.  =  Elève  de  F.  de 
Braekeleer.=  Naufrage  du  Floridan,  Munich. 
—  Vue  du  port  de  Constantinople,  ib.  —  La 
chute  de  Sarp  sur  le  fleuve  Glommen  (Nor- 
wège),  Bruxelles. 

Jacobs  ou  Jakobsen  (Lambert).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Leeuwaarden.  Genre,  histoire. 
=  Elève  de  Van  Thulden,  peintre  flamand.  Il 
était  docteur  mennonite  et  voyageait  de  temps 
en  temps  pour  prêcher  l'Evangile  à  ses  coreli- 
gionnaires; renommé  pour  son  éloquence  et 
ses  vertus.  Il  fut  le  premier  maitre  de  Govert 
Flinck.  Contemporain  et  ami  de  Vondel,  qui 
composa  des  vers  pour  son  mariage. 

Jacobs  (Martin-François).  E.  FI.  f  1812. 
=  Cité  par  Nagler  comme  ayant  travaillé  à 
Bruxelles,  et  y  ayant  formé  beaucoup  et  d'ex- 
cellents élèves.  Le  même  auteur  le  met  au 
rang  des  artistes  les  plus  estimés  et  assure 
qu'il  fut  également  très  bon  dessinateur. 

Jacobs  (Paul-Emile).  E.  Al.  1803-1866. 
Gotha. 

Jacobs  (Pierre-François).  E.  FI.  1780-1808. 
Bruxelles.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Lens.  Se 
rendit  à  Rome  et  y  mourut  d'excès  de  travail 
au  moment  où  il  sortait  vainqueur  d'un  con- 
cours ouvert  par  l'Académie  de  Milan.  = 
Théodate  présentant  la  tête  de  Pompée  à  Cé- 
sar, Bruxelles. 

Jacobs  (Simon).  E.  H.  1520-1572.  Gouda. 
Histoire,  portrait.=Elève  de  Charles  d'Ypres, 
peintre  flamand.  Il  fut  tué  au  siège  de  Haar- 
lem.  =  Bonne  couleur,  pinceau  très  moelleux. 

Jacobse  ou  Jacobsen  (Juriaan).  E.  H. 
1610.  Chasses,  combats  d'animaux,  histoire.= 
Il  fut  élève  de  Fr.  Snyders,  d'Anvers.  Il  habita 
Amsterdam,  où  il  mourut  de  la  peste.  Weyer- 
man  en  fait  un  Suisse  ;  Houbraken  le  dit  né  à 
Hambourg  ;  ce  renseignement  lui  a  été  donné 
par  un  élève  de  Jacobsen  et  a  donc  quelque 
vraisemblance;  ce  même  élève  était  né  en 
1659,  ce  qui  infirme  l'année  1663  comme  celle 
de  la  mort  de  son  maître.  ■==  Sanglier  forcé 
par  des  chiens,  Dresde.  (Signé  :  J.  Jacobsen, 
fec.  1660).  —  Tableaux,  Hambourg,  (Cathé- 
drale). =  Il  peignait  avec  beaucoup  de  feu. 

Jacobsen  (Sofus).  E.  Al.  1833.  CHRISTIA- 
NIA. Paysage.  Clairs  de  lune. 

Jacobsz  (Thierry).  V.  Cornelisz  (Thierry). 

Jacometto  de  Flot»  ou  de!  Fiore. 
V.  Flore. 

Jacometto  de  Venise.  E.  I.  *  1472.  Ve- 
nise. Histoire,  portrait  et  miniature.  =  Célè- 


bre par  ses  petits  tableaux  de  cabinet,  ses 
portraits  et  ses  miniatures.  Il  ne  faut  pas  le 
confondre  avec  Jacobello  ou  Jacometto  de 
Flore,  peintre  du  même  siècle. 

Jacone.  V.  Jacopo  di  Sandro. 

•Jacopello  d'Antonio.  E.I.  *  XVe  siècle. 
Histoire.  Détails  inconnus. 

•Jacopo.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Histoire.  = 
Elève  de  L.  de  Vinci. 

•Jacopo  (Don).  E.  I.  *  1350.  Florence.  Mi- 
niature. =  Ami  de  don  Silvestro  et,  comme 
lui,  religieux  camaldule  au  couvent  Degli  An- 
geli.  =  Talent  remarquable. 

Jacopo  da  Casentino.  V.  Landini. 

«Jacopo  de  Valcncia.  V.  Valencja. 

«Jacopo  de  Valesa.  E.  I.  *  XIVe  siècle. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  La  sainte 
Vierge  et  l'Enfant  avec  deux  saints,  Venise 
(Signé  :  Jacomo  de  Valeza  pinxit  1309). 

•Jacopo  di  Frate  Mi  no.  E.  I.  *  1400. 
Sienne.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

•Jacopo  di  Sandro  (Pierre-François  Di), 
dit  Jacone.  E.  I.  f  1553.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  d'André  del  Sarto  et  son  ami 
intime;  caractère  très  paresseux.  —  Ses  ou- 
vrages sont  peu  nombreux.  =  Beaucoup  de 
variété  ;  bon  dessin,  de  l'originalité. 

•Jacopone  de  Faenza.  V.  Bertucci. 

«Jacops  (Joseph).  E.  FI.  1808.  Anvers.  Ba- 
tailles, chasses,  histoire,  marine.  ==  Elève 
de  Carpentero  et  de  Herreyns.  =  Mazeppa 
délivré.  —  Halte  de  chasseurs. 

«Jacops  (Gérard).  E.  H.  *  xvir3  siècle.  =  Il 
résidait  à  Amsterdam,  mais  il  se  fit  inscrire 
dans  la  corporation  de  la  Haye,  en  1621,  afin 
de  pouvoir  librement  exercer  son  art  dans 
cette  dernière  ville. 

«Jacops  (Roland).  E.  FI.  *  1625.  =  Doyen 
de  la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1625. 

Jacottet  (Louis-Lucien).  E.  Fr.  1806.  Pa- 
ris. Genre  et  paysage. 

«Jacquand  (Claude).  E.  Fr.  1805-1878. 
Lyon.  Histoire  et  genre.  =  Mort  de  Gaston 
de  Foix.  —  Prise  de  Jérusalem,  Versailles.  — 
Le  café  Procope.  —  L'interrogatoire  des  bri- 
gands. Munich.  =  On  a  beaucoup  gravé 
d'après  ce  peintre. 

Jacquard  (Claude).  E.  Fr.  Fin  du  xvne 
siècle.  Nancy.  Histoire.  =  Elève  de  Claude 
Charles.  Il  fut  employé  par  Charles  V,  duc  de 
Lorraine.  =  Fresque  dans  la  coupole  de 
l'église  primatiale,  Nancy.  —  Esquisse  d'un 
plafond,  ib.  (Musée)  =  Pinceau  vigoureux; 
beau  caractère  de  dessin. 

Jacquart.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles. 

Jacque  (Charles-Emile).  E.  Fr.  1813.  Pa- 
ris. =  Plus  connu  comme  graveur. 
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jaequelotte.  E.  Fr.  *  xve  siècle.  =  Tra- 
vailla, en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

jacquemart  de  Hesdin.  E.  Fr.  *  1384. 
Hesdin.  =  Célèbre  miniaturiste  de  la  ville  de 
paiis  qui  fit,  pour  les  Heures  du  duc  Jean,  de 
merveilleuses  compositions.  En  1416  ces  mi- 
niatures furent  estimées  à  la  somme  de 
4000  livres  soit  environ  37,000  fr.  de  notre 
monnaie.  Il  exécuta  pour  les  Heures  du  duc 
de  Berry  des  miniatures  non  moins  belles. 

Jacquemart  (Mellc  Nelly).  E.  Fr.  1840. 
Paris.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  L.  Co- 
gniet.  =  Portrait  de  M.  Thiers. 

Jacquemin.  E.  Fr.  *  1384.  Troyes.  = 
Peintre  verrier  célèbre  qui  exécuta,  notam- 
ment à  la  cathédrale  de  Troyes,  des  composi- 
tions originales  et  savantes.  =  Exécution 
large;  beaucoup  de  grandeur. 

Jacquemin  (Gérard).  E.  Fr.  *  1480.  = 
Peintre  imagier  à  Nancy. 

Jacques  dit  le  Maître.  E.  Fr.  *  1547.  = 
Travailla  à  la  cathédrale  d'Auch.  =  Artiste 
de  beaucoup  de  mérite. 

Jacques  d'Auvergne.  E.  Fr.  *  1523.  Bour- 
ges. Histoire,  ornements.  =  On  admirait  de 
son  temps,  un  Christ  en  croix,  dont  il  était 
l'auteur. 

Jacques  le  Bouc.  E.  Fr.  *  1540  =  Ce 
peintre  qui  vivait  à  Paris  était  en  même  temps 
généalogiste  et  héraut  d'armes.  On  le  nomma 
l'Appelés  français.  Aucune  œuvre  ne  reste  de 
lui  qui  permette  de  justifier  cette  dénomina- 
tion. 

Jacques  (Maître).  E.  Es.  *  xve  siècle.  His- 
toire et  miniature.  =  Peintre  venu  d'Italie  et 
qui  florissait  en  Portugal,  sous  le  règne  de 
Jean  Ier. 

Jacques.  E.  Fr.  *  1756.  Fleurs. =Membre 
de  l'ancienne  Acad.  de  Saint-Luc,  à  Paris. 

Jacques  (Nicolas).  E.  Fr.  1780-1844.  Jar- 
ville  (près  de  Nancy).  Miniature.  =  Elève  de 
David  etd'Isabey.  =  Portrait  de  Cherubini.— 
Portrait  du  duc  d'Orléans. 

Jacques  de  Bologne.  V.  Avanzi  (Jac- 
ques). 

Jacques  de  Haarlem.  V.  Jacob  JailS- 
zen  van  Haarlem. 

Jacques  de  Lubeck.  E.  Al.  *  xvie  siècle. 
Lubeck.  Histoire,  portrait.  =  Peintre  de  la 
puissante  famille  des  Roggendorf,  au  service 
de  Charles-Quint.  Durer  vît  maître  Jacques  à 
Anvers,  en  1520,  chez  les  seigneurs  auxquels 
ce  dernier  était  attaché. 

Jacques  de  Trévise.  V.  Lauro. 

Jacques  de  Troyes  E.  Fr.  *  xive  siècle.= 
Peintre  verrier  qui  voyagea  en  Espagne  où 
il  fit  des  verrières  pour  les  églises  de  Léon, 
Burgos  et  Barcelone. 

Jacques  le  peintre.  E.  Fr.  *XIVe  siècle. 


Bar-sur- Aube.  =  Travailla,  en  1370,  à  la  dé- 
coration du  château  de  Germoles,  près  de 
Dijon  où  ses  peintures  étaient  fort  admirées. 

Jacquet  (Constance  de  Valmont,  Mme). 
E.  Fr.  1805.  Liège.  Genre  et  portrait.  =  Elève 
de  Girodet. 

Jacquet  (Jean-Gustave).  E.  Fr.  1846.  Pa- 
Rrs.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Bougereau. 
=  La  première  arrivée. 

Jacquet  (Marie-Zélie).  E.  Fr.  1807.  Paris. 
Peintre  sur  porcelaine.  =  Elève  de  L.  Bertin 
et  de  Parant.  =  Vierge  au  berceau  (D'après 
Raphaël).  Portrait  de  femme  (D'après  A.  Cuyp). 

Jadin  (Louis-Godefroid).  E.  Fr.  1805.  Pa- 
ris. Paysage  et  figures.  =  Elève  de  Hersent. 
=  Trophée  de  gibier.  —  Christ  en  croix. 

Jaeger  (Charles).  E.  Al.  1838.  Nuremberg. 
Histoire,  portrait. 

Jaespaert  OU  Jasper  le  peintre. 
E.  FI.  *  xve  siècle.  Louvain.  =  Travailla,  en 
1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Jager  (Gustave).  E.  Al.  1808-1871.  Leipzig. 
Histoire.=Directeur  de  l'Académie  des  beaux- 
arts  à  Leipzig.  =  Mariage  mystique  de  sainte 
Catherine,  Dresde. 

Jager  (Gérard  de).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Dordrecht.  Marine.  =  En  1646,  il  entra  dans 
la  corporation  de  Saint-Luc,  à  Dordrecht. 

Jager  (H.  de).  E.  H.  *  1670.  Portrait.  = 
Florissait,  croit-on,  à  Utrecht. 

Jager  (J.  de).  E.  H.*  1671.  Portrait.  =  Il 
est  probablement  parent  de  H.  de  Jager,  car, 
dans  la  même  collection  se  trouvent  des  por- 
traits de  famille  signés  en  grandes  lettres  : 
H.  de  Jager,  fecit  A0  1670  et  J.  de  Jager,  fecit 
A°  1671. 

Jalabert  (Charles-François).  E.  Fr.  1819. 
Nîmes.  Portrait.  Genre.  =  Elève  de  P.  Dela- 
roche.  =  Une  Odalisque.  —  Portrait  de  la 
reine  Amélie. 

Jambers  (Théodore).  E.  FI.  *  1842.  Genre 
et  histoire.  =Le  convalescent.  —Fuite  d'Hen- 
riette-Marie de  France,  reine  d'Angleterre. 

James  (George).  E.  An.  f  1795.  Londres. 
Histoire,  portrait.  =  Etudia  à  Rome,  revint 
en  Angleterre  où  il  eut  de  rapides  succès.  Mem- 
bre de  l'Académie  royale.  Non  moins  renommé 
pour  sa  bonne  humeur  que  pour  son  talent.  = 
Mort  d'Abel.  —  Cupido. 

Jamesone  (George).  E.  An.  1586-1644. 
Ecosse.  Portrait,  histoire,  paysage.  ^On  croit 
qu'il  visita  fort  jeune  le  continent  et  qu'il  y 
fut  élève  de  Rubens  ;  revint  en  Ecosse,  en 
1628  ;  fut  chargé  de  peindre  tous-  les  portraits 
des  rois  d'Ecosse  pour  être  offerts  à  Char- 
les Ier;  s'acquitta  avec  talent  de  cet  ouvrage. 
Mort  à  Edimbourg. 

Jninin  (D.  F.).  E.  H.  f  1865.  Genre. 

Jamme  (Edouard).  E.  FI.  *  1843.  Histoire. 
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Janet.  V.  Clouet. 

janet-Lange  (Ange-Louis).  E.  Fr.  1818- 
1872.  Paris.  Histoire.  =  Elève  d'Ingres,  puis 
d'Horace  Vernet.  =  Néron.  —  Les  pèlerins 
d'Emmaiis.  —  Abdication  de  Napoléon  Ier.  = 
Abandonna  la  pointure  pour  devenir  un  des 
dessinateurs  de  Y  Illustration. 

Janette,  Gemett  ou  Jennett.  E.  An. 
*  xvii0  siècle.  Portrait.  Détails  inconnus.  = 
Marie  Stuart,  reine  d'Ecosse,  Londres.  — 
François  II,  roi  de  France,  enfant,  ib.  —  La 
reine,  femme  de  François  Ier,  ib. 

Janmot  (Anne-François  L.)  E.  Fr.  1814. 
Lyon.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Orsel  et 
d'Ingres.  =  Le  rêve  de  Dante.  —  Mort  du 
R.  P.  Captier,  fusillé.  —  L'âme,  peinture  mys- 
tique. 

Janneck  (François-Christophe).  E.  Al. 
1703-1761.  Graz.  Paysage.  =  Elève  de  Math. 
Vangus.  =  Mort  à  Vienne.  =  Paysage  : 
groupe  de  paysans ,  Vienne.  —  Paysage  : 
forêt  et  chasseurs,  ib. 

Jans  (E.de).E.  FI. *  1870.  Bruges.  Histoire. 

Jans.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Portrait.  = 
Elève  de  Largillière. 

Jansen  (Jean-Maurice).  E.  H.  1812-1857. 
Amsterdam  (?).  Paysage.  =  S'établit  à  Utrecht 
où  il  mourut. 

Janson  (Jean),  le  Vieux.  E.  H.  1729-1784. 
Ile  d'Amboine.  Marine,  paysage,  animaux.  = 
Il  vint  en  Hollande  à  l'âge  de  huit  ans  et  fut 
officier  avant  d'être  peintre.  Cet  artiste,  selon 
M.  Kramm,  a  été  nommé  Jacques  par  erreur. 
=  Vue  du  château  de  Heemstede,  Amster- 
dam. =  Bon  dessin,  du  fini;  coloris  faible  et 
monotone.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Nieuhoff 
(1777),  deux  paysages,  505  fl. 

Janson  (Jean-Chrétien),  fils  de  Jean  le 
Vieux.  E.  H.  1763.  Paysage  et  genre.  =  Elève 
de  son  père;  ce  fut  pour  se  reposer  de  ses 
travaux  militaires  que,  dans  ses  vieux  jours, 
il  se  livra  à  la  peinture.  =  Graveur.  —  Ventes: 
V.  Brentano,  Intérieur  avec  deux  figures  de 
femme,  80  florins. 

Janson  (Pierre),  fils  de  Jean  le  Vieux. 
E.  H.  1768.  Paysage  et  animaux.  —  Elève  de 
son  père.  Il  fut  aussi  militaire  avant  de  deve- 
nir peintre  ;  une  grave  blessure  le  força  à  la 
retraite.  Il  s'établit  à  Arnhem.  =  Graveur. 

Janson  van  Keulen.  V.  Janssens  (Cor- 
neille). 

Janssen  ou  Janssens  (Pierre).  E.  H. 
1612-1672.  Haarlem.  Histoire.  =  Peintre  sur 
verre.  Elève  de  Jean  de  Boekhorst.  Il  tra- 
vailla pour  la  cour  militaire,  en  1663.  et  reçut 
pour  cet  ouvrage  une  somme  de  248  florins. 
=  Ordonnance  pleine  de  goût  ;  excellent  des- 
sinateur. Graveur. 

Janssens   (Abraham).    E.    Fl.    1575-1632. 


Anvers.  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Snellinck, 
en  1585;  en  1601,  seulement,  il  fut  reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc.  Pour  distinguer  son  nom 
de  ceux  des  nombreux  Janssens,  ses  contem- 
porains, il  signa  fréquemment  Janssens  Van 
Nuyssen,  sans  qu'on   puisse  expliquer  d'où 
provenait  ce  nom.  Une  de  ses  filles,  Anne- 
Marie,  épousa  Jean  Breughel,  le  Jeune,  fils  de 
Breughel  de  Velours.  Le  second  de  ses  lils, 
nommé  Abraham  comme  lui,  fut  reçu  dans  la 
corporation  en  1636-37,  comme  fils  de  maitre. 
Doyen  de  la  confrérie  en  1606  et  en  1607.  Il 
visita  l'Italie,  d'où  il  était  de  retour  en  1610. 
Il  fut  alors  inscrit  dans  la  société  des  Roma- 
nistes, dont  les  artistes  les  plus  honorables 
d'Anvers  faisaient  partie.    Comme  homme, 
Janssens  mérita  toujours  l'estime  et  l'affection 
de  ceux  qui  le  connurent;  comme  artiste,  il 
fut,  après  Rubens,  l'un  des  plus  célèbres  de 
cette  riche  et  belle  pléiade  qui  jeta  tant  de 
gloire  sur  l'école  flamande  du  xvne  siècle.  = 
Le  fleuve  l'Escaut  et  la  ville  d'Anvers  (allég.), 
Anvers.  —  Adoration  des  mages,  ib.  —  Sainte 
Famille,  ib.  —  La  Foi  et  l'Espérance  soutenant 
la  Vieillesse  contre  les  fatigues  du  temps, 
Bruxelles.  —  La  Vierge  soutenant  le  corps  du 
Christ,  Gand.  —  Vertumne  et  Pomone  (fleurs 
et  fruits  de  Snyders),  Berlin.  —  Méléagre  et 
Atalante  (animaux  de  Snyders),  ib.  —  Vénus 
et  Adonis,  Vienne.  —  Et  autres,  ib.  =  Ordon- 
nance pleine  de  feu  et  de  génie.  Dessin  agréa- 
ble, draperies  larges  et  naturelles.  Rubens 
seul  le  surpassa  pour  la  vigueur  et  le  coloris. 
Janssens  (Corneille),  le  Vieux,  dit  Jan- 
son van  Keulen.    E.    H.    1590-1665.    AMS- 
TERDAM. Portrait.  =  Se  rendit  en  Angleterre, 
en  1618,  y  exécuta  avec  un  grand  talent  les 
portraits  de  Jacques  Ier,  de  la  famille  de  ce 
prince  et  de  ses  principaux  courtisans.  Il  fut 
également  en  faveur  auprès  de  Charles  Ier  et 
fit  le  portrait  de  Van  Dyck  lorsque  celui-ci 
vint  en  Angleterre.  En  1648,  lors  de  l'élévation 
de  Cromwell  et  de  la  dispersion  des  artistes, 
Janssens  reprit  le  chemin  de  sa  patrie.  On 
croit  qu'il  habita  Utrecht  et  qu'il  y  mourut, 
car  le  nom  de  sa  veuve  s'y  trouve  inscrit  dans 
un  ancien  registre  de  la  chambre  de  tutelle. 
Van  Keulen  ou  Ceulen  était  le  vrai  nom  de 
famille  de  Janssens  qui  s'appelait  en  réalité 
Corneille  Janszoon  Van  Keulen.  =  La  reine 
de  Bohême  (double),  Londres.  —  Portrait  de 
Georges  de  Williers,  duc  de  Buckingham,  ib. 

—  Frédéric,  électeur  palatin,  ib.—  Charles  Ier 
avec  diverses  personnes  de  sa  cour,  ib.  — 
Portrait  d'homme,  Paris.  —  Portraits,  Dresde 
(tous  deux  signés  :  CorB  Janson  van  Ceulen, 
fec.  A0  1651).  —  Deux  portraits,  Brunswick. 

—  Quatre  portraits,  Rotterdam.  —  Portrait 
d'un  vieillard,  Berlin.  =  Chairs  et  coloris 
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naturels.  Ton  transparent.  Fini  précieux. 
Peignit  également  en  miniature  et  copia  sou- 
vent ses  propres  ouvrages  dans  ce  dernier 
genre.  Ses  portraits,  très  estimés,  presque 
toujours  drapés  de  noir,  eurent  une  grande 
vogue  en  Angleterre.  =  Ventes  :  V.  Demidoff 
(1869),  Portrait  de  femme,  1,100  fr.  —  V.  de 
Blaisel  (1870),  Portrait  d'homme,  510  fr.  — 
V.  Pereire  (1872),  Portrait  du  professeur 
Emilius,  2,000  fr.  —  V.  Neven  (1879),  Portrait 
d'homme  et  Portrait  de  femme,  les  deux, 
4,775  fr. 

janssens  (Corneille),  le  Jeune,  fils  de 
Corneille,  le  Vieux.  E.  H.  *  xvir  siècle.  Por- 
trait, miniature.  =  Elève  de  son  père  qu'il 
suivit  lors  de  sa  rentrée  en  Hollande.  Il  s'éta- 
blit à  Utrecht  où  il  habitait  en  1670.  Sa  femme 
le  réduisit  à  la  misère. 

Janssen»  (Daniel).  E.  FI.  1636-1682.  Ma- 
ltnes.  Architecture,  tapisseries  et  décora- 
tions. =  En  1660,  il  fut  admis,  comme  maître, 
dans  la  corporation  malinoise  des  peintres. 
En  1666-67  on  le  trouve  inscrit  comme  franc- 
maître  dans  celle  d'Anvers.  Travailla  sur 
parchemin.  En  1680  il  peignit  pour  le  jubilé 
de  saint  Rombaut,  à  Malines,  un  grand  arc 
de  triomphe  qui  subsiste  encore.  Presque 
toutes  les  décorations  de  ce  jubilé  avaient 
été  exécutées  par  Janssens.  =  Peintre  à  la 
détrempe  très  renommé,  surtout  pour  les 
ouvrages  d'architecture. 

Janssens  (Jean). E. FI.  *  xviie  siècle. Gand. 
Histoire.  —  Un  Jean  Janssens,  peintre,  se 
trouve  inscrit  comme  fils  de  maître  dans  la 
gilde  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1659-60.  Nous 
ignorons  s'il  a  quelque  rapport  avec  l'artiste 
gantois.  =  Saint  Jérôme,  Gand  (Eglise  Saint- 
Nicolas).  —  Et  autres,  ib.  (Musée).  —  Résur- 
rection de  Notre  Seigneur,  Bruges. 

Janssens  (Jean).  E.  FI.  1809.  ANVERS. 
Genre.  =  Elève  de  F.  de  Braekeleer.  =  Fête 
burlesque.  —  Le  billet  doux. 

Janssens  (Jérôme  ou  Hiéronyme).  E.FL* 
1660.  Anvers. Genre,  fétes,bals,etc.=Il  fut  reçu 
comme  élève  de  1636  à  1638  chez  Christophe 
Van  der  Laenen;  en  1643-44  reçu  franc-maître 
de  Saint-Luc,  à  Anvers.  Comme  il  a  peint 
beaucoup  de  bals  et  que  son  talent  était  très 
goûté,  on  le  surnomma  Le  danseur  et  le  Pein- 
tre à  la  mode.  On  a  cru  à  tort  qu'il  ne  faisait 
qu'un  avec  Jacques  Janssens  inscrit  comme 
maître  dans  les  registres  de  St-Luc,  à  Anvers, 
en  1556,  et  qu'il  avait  été  élève  de  Gonzalôs 
Coques.  Il  signait  ses  tableaux  H.  Janssens- 
H  est  ici  pour  Hieronymus,  traduction  fla- 
mande de  Jérôme.  On  a  parfois  confondu  ses 
tableaux  avec  ceux  de  Victor  Honoré  Jans- 
sens, c'est  ce  qui  est  arrivé  pour  La  main 
chaude  du  Louvre.  =  La  main  chaude,  Paris. 


—  Etoffa  souvent  les  tableaux  d'architecture 
de  Van  Ehrenberg  et  d'autres  bons  artistes, 
entre  autres,  croit-on,  d'Antoine  Gherincx. 
=  Manière  animée,  spirituelle;  beaucoup  de 
lumière,  bon  coloris;  effet  plein  de  charme. 

Janssens  (Michel).  E.  FI.  *  1548.  Bruges. 
=  Reçu  bourgeois  d'Anvers  en  1548. 

Janssens  (Victor-Honoré).  E.  FI.  1664- 
1739.  Bruxelles.  Histoire,  genre.  =  Il  était 
fils  d'un  tailleur;  mais  la  palette  et  le  pinceau 
ayant  plus  d'attraits  pour  lui  que  l'aiguille  de 
son  père,  il  s'adonna  avec  zèle  et  succès  à  la 
peinture.  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc  en 
1689.  Protégé  par  le  duc  de  Holstein,  il  entre- 
prit le  voyage  d'Italie,  resta  onze  ans  à  Rome 
où  il  se  lia  avec  P.  Molyn  dit  Tempesta; 
revint  à  Bruxelles;  fut  nommé  peintre  de 
l'empereur  à  Vienne,  en  1718,  et  resta  trois 
ans  dans  cette  ville  ;  visita  Londres  et  revint 
définitivement  dans  sa  ville  natale,  où  il 
mourut.=  Saint  Charles  Borromée,  Bruxelles. 

—  Apparition  de  la  Vierge  à  saint  Bruno,  ib. 

—  Didon  faisant  bâtir  Carthage,  ib.  —  Présage 
du  destin  de  Lavinia,  ib.  —  Moïse  et  l'eau  du 
rocher,  Stockholm.  —  Bataille  grotesque  de 
sept  femmes,  Gand.  —  Vénus  auprès  du  corps 
d'Adonis,  Copenhague.  =  Il  peignit  dans  le 
goût  de  l'Albane.  Imagination  riche,  pinceau 
facile. 

Janssens  (Joseph -Marie -Louis).  E.  FJ. 
1854.  Saint-Nicolas  (Belgique).  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Jean  Swerts  et  d'Ittenbach. 
=  L'éducation  de  l'enfant  Jésus..  —  Portrait 
de  Léon  XIII. 

Jansz  (Antoine).  E.  H.  *  1561.  Peintre  sur 
verre.  =  Travaillait  à  Utrecht. 

Jansz  (Guillaume).  E. H.*  1580.  Histoire.  = 
Vivait  au  village  de  Jisp,  en  Hollande. 

Jansz  (Henri).  E.  H.  *  1518.  Histoire.  = 
Cité  dans  de  vieux  comptes  d'une  église  d'U- 
trecht. 

jansz  (Herman).  E.  H.  '  1518.  Histoire.  = 
Cité  pour  avoir  peint  un  Jugement  dernier  à 
Utrecht,  pour  la  maison  Hazenberg,  aujour- 
d'hui l'hôtel-de-ville. 

Jansz  (Jacques).  E.  H.  *  1690.  Haarlem. 
=  Florissait  en  1670  et  se  trouve  encore  inscrit 
dans  la  corporation  de  Saint- Luc  en  1732.  Un 
autre  Jacques  Jansz  vernit  et  restaura,  en 
1578,  pour  la  ville  de  Haarlem,  les  portraits 
des  comtes  et  des  comtesses  de  Hollande 
placés  à  l'hôtel-de-ville. 

Jansz  (Nicolas).  E.  H.  *  1600.  Peintre  sur 
verre.  =  Florissait  à  Rotterdam. 

Jansz  (Simon).  E.  H.  *  1464.  Portrait.  = 
Cité  dans  un  ancien  document  de  Leyde  pour 
avoir  fait  dans  cette  ville,  en  1464,  les  por- 
traits de  Philippe  de  Bourgogne,  de  sa  femme 
et  du  comte  de  Charolais. 
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Jansz  (Thierry).  E.  H.  *  1520.=  Cité  comme 
peintre  dans  un  ancien  document  de  la  ville 
d'Utrecht. 

Janszcn,  .lair/.oii,  Jnnssens  van 
Haarlem  (Jacques).  E.  H.  *xve  siècle.  Haar- 
lem.  Histoire.  =  Cité  pour  avoir  donné  des 
leçons  à  Jean  Mostert. 

.i.M|iioii>3  (Marie-Victoire).  E.  Fr.  1778- 
1855.  Paris.  Genre.  =  Peintre  sur  porcelaine. 
=  La  vierge  de  Foligno.  —  Anne  de  Boleyn 
(d'après  Holbein). 

•Jardin.  E.  Fr.  *  1844.  Paysage.  =  Cam- 
pagne de  Rome. 

Jardin  (Charles  du),  dit    :   Carie  du 
•lardin.  E.  H.  f  1678.  Amsterdam.  Paysage, 
animaux,  figures,  portrait  et  histoire.  =  On 
ignore  l'année  exacte  de  sa  naissance,  mais 
elle  doit  avoir  eu  lieu  entre  1620  et  1623. 
Elève  de  N.  Berchem.  Il  partit  pour  l'Italie  où 
ses  tableaux  lui  rapportèrent  beaucoup  d'ar- 
gent, mais  pas  assez,  parait-il,  pour  subvenir 
à  ses  besoins  fastueux;  la  bande  artistique  de 
Rome  le  surnomma  Bohbaard;  il  alla  travail- 
ler à  Lyon;  c'est  dans  cette  ville  qu'il  se 
maria.  En  1656  il  habitait  La  Haye,  car  il  y 
est  inscrit  comme  un  des  fondateurs  de  la 
société  Pictura.  Puis  il  s'établit  à  Amsterdam; 
il  n'y  resta  pas  longtemps  ;  il  quitta,  sans 
l'avertir,  sa  compagne  beaucoup  plus  âgée 
que  lui,  et  retourna  en  Italie.  Mort  à  Venise. 
La  date  de  1635,  donnée  jusqu'à  présent, 
comme  celle  de  sa  naissance,  est  fautive,  car 
on  connait  de  lui  un  tableau  très  achevé  et 
daté  de  1646.  =  Le  bocage,  Paris.  —  Portrait 
d'homme,  ib.  —  Jésus  crucifié,  ib.  —  Le  pâtu- 
rage, ib.  —  Le  gué,  ib.  —  Trois  paysages  avec 
animaux,  ib.  —  Charlatans  sur  leurs  tréteaux, 
etc.,  ib.  —  Paysage,  Edimbourg.  —  Portrait 
du   peintre,    Amsterdam.   —   Portraits   des 
régents  du  Spinhuis,  ib.  —  Portrait  de  Reynst, 
ib.  —  Plusieurs  paysages  avec  figures  et  ani- 
maux, ib.  —  La  bergère,  La  Haye.  —  Vue 
d'une  cascade  en  Italie,  ib.  —  Le  cavalier  et 
le  berger,  Rotterdam.  —  Le  pâtre,  l'âne  et  le 
chien,  Londres  (Buck.  Pal.).  —  La  vache  rouge, 
ib.  —  Le  muletier,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Ani- 
maux, Vienne.  —  Paysage  avec  animaux, 
Berlin.  —  Portrait  d'un  jeune  homme,  ib.  — 
Paysage  :  le  passage  du  gué,  ib.  —  Animaux  et 
bergers,Dresde.— Diogône  brisant  son  écuelle, 
ib.  —  Paysanne  trayant  une  chèvre,  ib.  — 
Paysage,  Copenhague.  —  Paysage  :  un  malade 
aidé  par  des  jeunes  filles,  Munich.  —  Animaux 
et  figures,  ib.  —  Tableaux,  Cassel.  —  L'avant- 
garde  du  convoi,  Bruxelles.  =  Une  lumière 
éblouissante  règne  dans  ses  tableaux.  Dessin 
correct  et  spirituel.  Ses  ouvrages  sont  très 
recherchés.  Peu  de  peintres  ont  réussi  dans 
autant  de  genres  différents  que  Carie  Du  Jar- 


din; cependant,  ses  tableaux  d'histoire  man- 
quent d'une  certaine  élévation,  nécessaire  à  ce 
genre  ;  après  Paul  Potter,  personne  n'a  mieux 
peint  les  animaux  que  lui;  plus  vrai  que  Ber- 
chem, il  est  l'égal  de  Van  de  Velde,  tout  en 
étant  moins  fini  et  d'une  touche  plus  large  et 
plus  facile.  Bon  graveur.  =  Ventes  :  Y.  de 
Vence  (1761),  Jeune  garçon  de  ferme,  620  1.  — 
V.  Choiseul  (1772),  Jeune  paysanne  guidant  des 
vaches,  2,400  1.  —  Réunion  de  soldats,  2,400  1. 
=  V.  Van  der  Mark  (1773) ,  Deux  garçons 
jouant  au  poggio,  610  fl.  —  V.  Dubarry  (1774), 
Voyageurs,  3,750  1.  —  V.  Blondel  de  Cagny 
(1776),  Le  marchand  d'orviétan,  17,200  1.  — 
V.  Randon  de  Boisset  (1777),  Animaux  dans 
une  prairie,  5,500  1.  —  V.  Trouard  (1779),  La 
fraîche  matinée,  2,000  1.  —  V.  Poullain  (1780), 
Vieux  château  avec  figures,  2,610  1.  —  V. 
Blondel  d'Azincourt  (1783),  Le  marchand  d'or- 
viétan (Celui  de  la  vente  Blondel  de  Cagny), 
18,300  1.  —  V.  de  Vouge  (1784;,  Agar  dans  le 
désert,  3,400  1.  —  V.  Choiseul-Praslin  (1793), 
Animaux  dans  une  prairie,  avec  figures  y 
15,200  1.  -.  V  Van  Leyden  (1804),  Le  maréchal 
ferrant,  6,500  fr.  —  V.  Van  der  Pot  de  Groe- 
neveld  (1808),  Paysage  italien,  1,525  fl.  —  V. 
Lapeyriôre  (1817),  Cheval  blanc  dans  une 
prairie  avec  un  jeune  pâtre  et  animaux, 
4,805  fr.  —  V.  Dubreuil  (1821),  Le  maréchal 
ferrant  (Celui  de  la  vente  Van  Leyden),  5,500 
fr.  —  V.  Heris  (1841),  Le  porcher,  5.550  fr.  — 
V.  Perregaux  (1841),  Le  passage  du  gué, 
26,300  fr.  —  V.  Montcalm  (1850),  Le  marchand 
d 'oublies,  9,550  fr.— V.  de  Uovr\y{\^2),Paysage 
avec  animaux,  25,000  fr.  — V.  Patureau(1857), 
Le  cuirassier  démonté,  14,000  fr.  =  V.  Leroy 
d'Etiolles  (1864).  Paysage  italien,  4,000  fr.  — 
V.  Oppenheim  (1864).  Paysanne  gardant  une 
vache,  2,455  fr.  —  V.  de  Morny  (1863).  Marché 
d'animaux.  25,000  fr.  —  V.  Stevens  (1867). 
Paysage  des  environs  de  La  Haye,  3,000  fr. 
-  V.  Delessert  (1869).  Les  ânes,  2,000  fr. 

Jardin  ou  Gardyn  (Julien  du).  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Histoire.  =  Vint  de  Cologne 
s'établir  à  Amsterdam.  En  1640,  il  donna  des 
leçons  à  Jean-Henri  Roos. 

jarénus.  E.  Al.  *  xve  siècle.  Histoire.  = 
Florissait  en  Westphalie,  de  1450  à  1500.  = 
Plusieurs  épisodes  de  la  passion  de  Jésus- 
Christ  en  un  seul  tableau,  Berlin.  —  Résur- 
rection; les  trois  Marie  :  Ascension;  la  Pen- 
tecôte; et  le  dernier  jugement  (En  un  seul 
tableau),  ib.  —  Annonciation;  naissance  de 
Jésus-Christ  ;  adoration  des  mages  et  présen- 
tation de  Jésus-Christ  au  temple  (En  un  seul 
tableau),  ib.  =  Expression  énergique,  couleur 
riche  et  claire. 

Jarmorini  (Jean).  E.  I.  1733-1816.  BOLO- 
GNE. Ornements.  =  Elève  de  P.  Scandellari. 
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Jarry  de  Mancy  (Adèle  Le  Breton 
M"10).  E.  Fr.  1794.  =  Elevé  de  son  père. 

jarvia  (les).  E.  An.  *  xvne  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Peintres  sur  verre. 

jascard.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marplles. 

jasper  (Théodore).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Altendorf. 

Jauregui-D'Aguilar.  E.  Es.  1566-1607. 
Tolède.  Portrait,  histoire.  =  Chevalier  de 
Calatrava  et  écuyer  de  la  reine  Elisabeth  de 
Bourbon,  femme  de  Philippe  IV;  visita  Rome, 
fit  le  portrait  de  Cervantes  et  composa,  sur 
son  art,  un  ouvrage  en  vers,  qui  lui  fit  beau- 
coup d'honneur.  =  Narcisse,  Madrid.  —Vénus 
sortant  du  bain,  ïb.  —  Dessin  correct;  excella 
dans  le  portrait;  composition  savante;  génie 
plein  de  goût;  style  florentin. 

Jean.  E.  I.  *  Entre  960  et  970.  Italie  ou 
Grèce.  Histoire.  =  Se  fît  une  grande  réputa- 
tion ;  fut  appelé  à  Aix-la-Chapelle,  par  Tempe 
reur  Othon  III,  entre  980  et  1002;  exécuta  à  la 
satisfaction  générale  plusieurs  ouvrages  pour 
ce  prince,  à  la  chapelle  de  Charlemagne ; 
nommé  à  un  évêché  d'Italie  en  récompense  de 
ses  travaux;  ne  paraît  pas  avoir  accepté  cette 
dignité,  revint  en  Allemagne,  se  rendit  à 
Liège  quelque  temps  après,  y  devint  l'ami  de 
l'évêque  Balderic  qu'il  poussa  à  édifier  l'ab- 
baye de  saint-Jacques,  en  décora  le  chœur  de 
peintures  murales,  y  trouva  un  asile  et  y 
mourut.  =  Sculpteur  et  architecte;  construi- 
sit l'église  de  saint-André,  à  Liège. 

Jean.  E.  FI.  *  1485.  =  Florissait  en  Portu- 
gal où  il  fut  employé,  en  1489,  aux  travaux  du 
couvent  de  la  Batalha. 

Jean  d'Amboise.  E.  Fr.  *  XVe  siècle. 
Histoire,  portrait.  =  Florissait  à  Tours  après 
Jean  Fouquet. 

Jean  dit  Maistre.  E.  Fr.  f  1540. 
Histoire.  =  Miniaturiste  de  la  ville  d'Avi- 
gnon se  rendit  en  Italie  et  peignit  à  Arezzo 
un  Christ  qui  fut  considéré  comme  un  chef 
d'œuvre. 

Jean  de  Alemana.  V.  Alemana. 
Jean  de  Bois-Ie-Duc.  E.  FI.  *  XVIe  siè- 
cle. Histoire.  =  Travailla  pour  Marguerite 
d'Autriche. 

Jean  de  Bologne.  E.  I.  Histoire.  =La 
Vierge  et  l'Enfant,  Venise  (Acad.  Signé  :  Joane 
da  Bologna  pense). 

Jean  de  Bourgogne  I.  E.  Fr.  *  1495. 
= Attaché  à  l'évêque  de  Tolède,  en  1495.  Exé- 
cuta de  belles  verrières  à  la  cathédrale  de 
Burgos  ainsi  qu'au  monastère  de  Batalha. 

Jean  de  Bourgogne  II,  frère  du  pré- 
cédent. E.  Fr.  *  1514.  Maçon.  Histoire,  etc.  = 
Voyagea  avec  son  frère  en  Espagne,  se  fixa  à 
Tolède  où  il  laissa  un  grand  nombre  de  ta- 
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bleaux  et  de  fresques.  =  Peintre  célèbre,  con- 
fondu quelquefois  avec  son  frère. 

Jean  de  Bruges.  E.  FI.  *  1371.  Minia- 
ture. =  Peintre  de  Charles  V,  roi  de  France. 
Plusieurs  biographes  croient  qu'il  pourrait 
avoir  été  le  père  des  Van  Eyck.  =  Miniature 
d'une  traduction  de  la  Vulgate,  La  Haye 
(Musée  Westhreene).  =  Formes  vraies,  tons 
de  chairs  délicats,  beaucoup  d'individualité; 
composition  animée,  grande  perfection  pour 
l'époque.  La  désignation  de  peintre  qui  lui  est 
donnée,  permet  de  croire  qu'il  a  fait  des  ou- 
vrages de  plus  grande  dimension;  sans  cela, 
on  l'eût  simplement  nommé  enlumineur. 

Jean  de  Hasselt  OU  Asselt.  E.  FL 
*  xive  siècle.  Hasselt.  Histoire.  =  Peintre  et 
varlet  de  Louis  de  Maele  et  de  Philippe  le 
Hardi  ;  on  trouve  son  nom  cité  de  1378  à  1386. 
Il  peignit,  par  l'ordre  de  Philippe  le  Hardi,  un 
tableau  d'autel  pour  les  Cordeliers,  à  Gand. 
On  croit  que  les  peintures  qui  décorent  encore 
aujourd'hui  la  chapelle  de  Sainte-Catherine, 
à  Courtrai,  sont  de  lui. 

Jean  le  Lorrain.  E.  Fr.  *  1490.  NANCY. 
Histoire.^Peignit  des  tableaux  pour  le  palais 
ducal  et  exécuta  de  magnifiques  verrières. 
Jean  de  Mœuse.  V.  Mœuse. 
Jean  de  Benty.  E.  Fr.  *  1555.  ORLÉANS. 
Histoire.  =  Travailla  à  la  cathédrale  d'Or- 
léans où  il  se  distingua. 

Jean  de  Hîaney.  E.  Fr.  *  1592.  NANCY. 
Histoire.  =  Exécuta  plusieurs  tableaux  pour 
le  palais  ducal.  Peintre  du  duc  de  Lorraine. 
Jean  de  Saint- Jean.  V.  Manozzi.. 
Jean  Bes  Portes.  E.  Fr.  *  1596.  LILLE. 
Histoire.  =  Bonne  réputation. 
Jean  de  I*aris  V.  Perreai. 
Jean  de  Saint-Omer.  E.  H.  (?).  '  1361. 
Cité  dans  un  compte  de  1361,  comme  établi  à 
ITtrecht,  et  chargé  de  peindre  et  de  décorer 
la  chapelle  du  château  de  Schoonhoven;  cet 
ouvrage  l'occupa  lui  et  ses  aides,  à  peu  près 
six  mois. 

Jean  d'Orléans.  E.  Fr.  *  1389.  Histoire, 
portrait.  =  On  connaît  plusieurs  peintres  de 
ce  nom.  L'un  d'eux  fut  peintre  de  Charles  V 
qui  lui  octroya  cent  francs  d'or  pour  travaux 
exécutés  au  château  de  Saint-Germain-en- 
Laye.  On  le  retrouve  valet  de  chambre  de 
Charles  VI,  pour  lequel  il  exécuta,  en  1389, 
une  Vierge  et  un  dyptique  représentant  d'un 
côté  la  Vierge  et  Sainte  Catherine  et  de  l'au- 
tre Saint  Jean-Baptiste  et  Saint  George.  En 
1371,  le  même  artiste  avait  exécuté  un  ber- 
ceau pour  Jean,  fils  de  Philippe  le  Hardi;  en 
1383,  le  duc  de  Bourgogne  lui  acheta  deux 
tableaux  ronds  représentant  des  signes  de 
sainteté,  et  munis  d'une  fermeture  avec  char- 
nière d'argent  et  enfermé  dans  un  étui  aux 
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armes  du  duc.  Ces  dernières  particularités 
prouvent  quel  prix  on  attachait  aux  œuvres 
de  ce  peintre.  C'est  en  1408  qu'on  rencontre 
son  nom  pour  la  dernière  fois  dans  les  comp- 
tes du  trésor  du  Roi  (Payements  de  pensions 
à  vie).  Un  autre  Jean  d'Orléans  est  cité  en 
1292  dans  un  rôle  de  la  taille  de  Paris.  Enfin 
un  troisième  est  connu  comme  ayant  exercé 
son  art  à  Bourges,  en  1506. 

Jean  de  Stavelot.  E.  FI.  1388-1449.  Sta- 
velot.  Miniature.  =  Fils  d'un  échevin;  se  lit 
moine,  à  14  ans,  à  l'abbaye  des  Bénédictins 
de  St-Laurent  près  de  Liège,  sous  le  nom  de 
Dom  Jean  de  Stavelot  ;  reçut  les  ordres  en  1414. 
Dès  1411,  il  avaitcommencé  à  transcrire  etpro- 
bablement  à  enluminer,  les  manuscrits  dont 
plusieurs  sont  parvenus  jusqu'à  nous.  Calligra- 
phe,  miniaturiste,  écrivain  et  poète,  il  est 
connu  comme  étant  l'auteur  de  la  Chronique 
qui  porte  son  nom  et  continuée  plus  tard  par 
Jean  Beeck,  moine  et  abbé  du  même  ordre 
(V.  ce  nom).  =  Miniature  de  manuscrits  con- 
servés à  la  bibliothèque  royale  de  Bruxelles. 
Jean  d'Udine.  V.  Nanni. 
Jean  François  (Père).  E.  Fr.  *  XVIIe  siè- 
cle. Portrait.  =  Cité  par  de  Marolles.  Quel- 
ques-uns de  ses  portraits  ont  été  gravés  par 
Cossin. 

Jeanron  (Philippe-Auguste).  E.  Fr.  1809- 
1877.  Boulogne-sur-Mer.  Histoire,  genre,  por- 
trait. =  Elève  de  Souchon,  à  Lille.  =  Vue 
prise  dans  le  Limousin,  Lille.  —  Fuite  en 
Egypte.  —  La  longue  absence. 

Jeanron  (Désirée-Angélique  Sïret  Mme). 
E.  Fr.  *  1850.  Histoire.  =  Sainte  Catherine.  — 
Saint  Jean. 

Jeaurat  (Etienne).  E.  Fr.  1699-1789.  Paris. 
Mythologie,  genre,  histoire.  =  Elève  du  pein- 
tre flamand  Nicolas  Vleughels;  alla  avec  lui 
à  Rome,  en  1724.  A  son  retour,  il  fut  nommé 
garde  des  plans  et  des  tableaux  du  roi,  à  Ver 
sailles.  Reçu  à  l'Académie,  en  1733,  il  en  rem 
plit  successivement  toutes  les  dignités  jus- 
qu'à celle  de  chancelier  à  laquelle  il  fut 
appelé  en  1781.  Mourut  à  Versailles.  =  Ta- 
bleaux, Orléans.— Diogône  brisant  son  écuelle, 
Paris.  —  Tableaux  dans  les  églises  de  Paris 
=  Beaucoup  d'esprit:  exécution  faible.  = 
Ventes  :  V.  Cayeux  (1769),  La  lanterne  magi- 
que (dessin),  48  liv.  — V.  de  V...  (1869).  L'agréa- 
ble surprise,  770  fr. 

Jeaurat  de  Bertry  (Nicolas-Henri), 
neveu  d'Etienne.  E.  Fr.  *  1760.  Sujets  libres, 
ornements,  etc.  =  Elève  de  son  oncle.  Pein- 
tre et  pensionnaire  de  Marie  Leczinska,  femme 
de  Louis  XV;  reçu  à  l'Académie,  en  1756; 
vivait  encore  en  1793.  =  Ustensiles  de  cui- 
sine, Paris. 
Jebens.  E.  Al.  *  1839.  Genre. 


Jeffereys  (James).  E.  An.  1757-1784.  Maid- 
stone.  Marine.  ==  Destruction  d'une  batterie 
espagnole  à  Gibraltar. 

Jegli  (H.).  E.  Al.  *  1624.  Suisse.  Histoire, 
portrait.  =  Peintre  sur  verre.  =  Coloris  vif, 
dessin  médiocre. 

•Jehan.  Beaucoup  d'artistes  anciens  ont 
eu  leur  nom  de  famille  remplacé  par  ce  pré- 
nom; de  là  résulte  une  confusion  inextrica- 
ble dans  bien  des  cas.  Nous  nous  bornons  à 
enregistrer  ici  les  Jehan  de  quelque  valeur. 
Jehan  d'Avesncs.  *  xv°  siècle.  E.  FI. 
=  Peignit  pour  le  duc  de  Bourgogne,  entre 
1432  et  1433. 

Jehan  de  Jujs.  E.  Fr.  *  1476.  Lyon.  = 
Peintre  verrier. 

Jehan  de  Lignieu.  E.  Fr.  *  xivc  siècle. 
Histoire.  =  Exécuta  des  peintures  sur  par- 
chemin pour  la  bibliothèque  du  roi  Charles  V, 
de  France. 

Jehan  Limousin.  E.  Fr.  *  XVIe  siècle. 
Limoges.  Email.  =  Artiste  distingué. 

Jehan  Samson.  E.  Fr.  *  1519.  TOURS. 
=  Cité  dans  un  compte  de  1519  pour  des  pare- 
ments d'autel  et  des  écussons. 

Jehan  de  Jouy.  E.  Fr.  *  1398.  Paris.  = 
Miniaturiste  distingué. 

Jehan  des  Pins.  E.  Fr.  *  1417.  TROYES. 
=  Peintre  verrier  qui  exécuta  des  verrières 
hors  ligne  à  la  cathédrale  de  Troyes. 

Jehan  de  Senlis.  E.  Fr.  *  1430.  SENLIS. 
Histoire.  =  Peignit  pour  l'église  de  Saint-Ma- 
clou  à  Rouen,  une  Vie  de  Lazare  et  un  Arbre 
de  Jessé. 

Jelgerhuis  (Rienk).  E.  H.  1729-1806. 
Leeuwaarden.  =  Mort  à  Amsterdam.  =  Il  a 
peint  très  peu  à  l'huile.  Excellent  dessinateur 
de  portraits  au  crayon.  Une  note  laissée  par 
lui  nous  apprend  qu'il  en  a  exécuté  7,763  de 
cette  façon.  Graveur  en  mezza-tinta. 

Jelgerhuis  (Jean),  fils  de  Rienk.  E.  H. 
1770-1836.  Leeuwaarden.  Intérieurs,  portrait. 
=  Elève  de  F.  Barbiers,  le  Jeune.  Il  fut  pen- 
dant un  grand  nombre  d'années  attaché, 
comme  acteur,  au  théâtre  d'Amsterdam.  Au- 
teur d'un  ouvrage  sur  le  geste.  =  Le  petit 
Marché  aux  poissons  à  Amsterdam,  La  Haye. 
—  La  vieille  église  à  Delft,  Amsterdam.  —  Vue 
de  la  porte  de  Leyde  à  Amsterdam,  ib.  —  Un 
voisinage  à  Delft,  ib.  =  Beaucoup  de  soleil  et 
de  lumière  dans  ses  intérieurs  d'église.  Gra- 
veur et  dessinateur. 

Jelgersma  (Tako-Jago).  E.  H.  1702-1795. 
Harlingen.  Portrait,  marine.  =  Elève  de 
G.  Vitringa.  Mort  à  Haarlem,  où  il  avait  long- 
temps habité.  On  a  de  lui  de  bons  dessins. 

Jeliau  de  Baume».  E.  Fr.  *  1390.  His- 
toire, etc.  =  Peintre  et  valet  du  duc  de  Bour- 
gogne. Il  travailla  en  1390  au  château  d'Argilly. 
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Jelinek  (H.-.T.-.7.).  E.  H.  '  xixc  siècle.  Ani- 
maux, paysage.  =  Vivait  à  Nykerit  où  il  mou- 
rut vers  1847.  =  Vaches  au  pâturage,  Haar- 

lem. 

jenklns  (Thomas).  E.  An.  f  1798.  Devons- 
hire.  Histoire.  =  Etudia  à  Rome  où  il  fit  le 
commerce  des  antiquités  et  où  il  acquit  une 
fortune  considérable. 

jensen  (Chrétien-Albert).  E.  Al.  1792.  Hol- 
stein.  Portrait.  =  Peintre  danois. 

jensen  (Jean-Laurent).  E.  Al.  1800-1853. 
Copenhague.  Fleurs,  fruits,  nature  morte.  = 
Elève  de  Fritzsch.  =  Fleurs  et  fruits,  Copen- 
hague. —  Gibier  et  ustensiles  de  chasse,  ib. 

jepes  (Thomas  de).  E.  Es.  f  1674.Valence. 
Fleurs,  fruits,  nature  morte.  =  Détails  in- 
connus. =  Grande  vérité. 

jerich&n  (Baumann,  Mme  Elisabeth).  E. 
Al.  *  1870.  Pologne.  Figures.  =  Elève  de 
l'école  de  Dusseldorf. 

Jernberg  (A.).  E.  Al.  *  1870.  En  SUÉDE. 
Scènes  villageoises,  etc.  =  Le  clarinettiste.  — 
Dimanche  après-midi. 

Jérôme.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  En  Lor- 
raine. =  Donna  quelques  leçons  à  J.  Courtois, 
dit  le  Bourguignon. 

Jérôme  de  Brescia  (frère).  E.  I.  *  1519. 
Brescia.  Histoire.  Compagnon  ou  élève  de 
Giovanmaria  de  Brescia  et,  comme  lui,  reli- 
gieux carmélite  dans  cette  ville.  =  Perspec- 
tive savante. 

Jérôme,  dit  Momo  de  Sienne.  E.  I. 
*  xvie  siècle.  Sienne  (?).  Histoire.  Elève  de 
B.  Peruzzi.  =  Artiste  distingué. 

jerrière.  E.  Al.  *  xviiie  siècle.  Genève. 
=  Détails  inconnus. 

jervas  (Charles).  E.  An.  1675  (?)- 1739. 
Irlande.  Portrait.= Elève  de  Godefroid  Knel- 
ler;  visita  la  France  et  l'Italie;  fit  un  riche 
mariage  et  vécut  dans  l'opulence.  On  lui  re- 
proche une  vanité  excessive.  =  Portrait  de 
Pope,  Londres.  =  Dessin  médiocre,  composi- 
tion faible,  coloris  brillant. 

jeught  (Jean-Jos.  Vander).  E.  FI.  *  xvme 
siècle.  Anvers.  Histoire,  portrait.  =  Obtint, 
en  1753,  un  prix  à  l'Académie  d'Anvers.  En 
1767,  il  fut  nommé  directeur-adjoint  de  l'Aca- 
démie d'Anvers,  André  Lens,  le  directeur  titu 
laire,  étant  encore  à  Rome.  En  1770,  il  fut 
nommé  directeur. 

Jimenez  (Ximenes-F.-F.).  E.  Es.  *  1864. 
Madrid.  Nature  morte,  etc. 

Joane.  E.  Es.  *  1489.  =  Elève  et  apprenti 
de  Gonçalo  Gomez. 

•loanès  (Vincent),  dit  Juan  de  Joanès. 
E.  Es.  1523-1579.  Fuente  de  la  higuera. 
Histoire  religieuse,  portrait.  =  Egala  en  mé- 
rite ses  plus  célèbres  contemporains;  chef  de 
l'école  de  Valence  d'où  sortirent  des  artistes 
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l'Italie,  et  que  tout  en  n'ayant  pu  être  élève 
du  divin  Raphaël,  il  en  étudia  consciencieu- 
sement les  chefs-d'œuvre;  revenu  de  Rome, 
Joanès  s'établit  à  Valence  et  fit  de  sa  maison 
une  véritable  académie;  d'une  conscience 
timorée,  il  se  préparait  à  l'exécution  de  ses 
tableaux  par  les  sacrements  et  les  expiations 
publiques.  Mort  à  Bocairente.  =  Christ,  Va- 
lence. —  Tableaux,  Paris.  —  Visitation,  Ma- 
drid. —  Martyre  de  .sainte  Inès,  ib.  —  Cou- 
ronnement de  Notre-Seigneur,  ib.  —  Le  Divin 
Sauveur,  ib.  —  Ecce  Homo,  ib.  —  Jésus-Christ 
sur  la  croix,  ib.  —  Portrait  de  D.  Louis  de 
Castelvy,  ib.  —  Saint  Etienne  conduit  au  mar- 
tyre, ib.  —  Martyre  de  saint  Etienne,  ib.  — 
Enterrement  de  saint  Etienne,  ib.  —  La  Cène 
(chef-d'œuvre),  ib.  —  Jésus-Christ  au  Jardin 
des  Oliviers,  ib.  —  Descente  de  croix,  ib.  — 
Institution  de  l'Eucharistie,  ib.  —  Melchisé- 
dech,  ib.  —  Aaron,  ib.  —  Saint  Etienne  annon- 
çant l'Evangile,  ib.  —  Sujet  mystique,  ib.  — 
Mort  de  la  Vierge,  Dresde.  =  Pinceau  un  peu 
réservé,  d'une  énergie  tempérée  par  un  des- 
sin pur  et  sévère;  raccourcis  savants,  drape- 
ries larges,  style  noble,  coloris  de  l'école  ro- 
maine, exécution  un  peu  timide;  figures, 
cheveux  et  barbes  terminés  avec  grand  soin  ; 
têtes  de  Christ  d'une  douceur  entraînante.  On 
croit  que  son  nom  de  famille  était  Macip.  = 
Ventes  :  V,  Erard  (1832),  Jésus- Christ  remet- 
tant à  saint  Pierre  les  clefs  du  Paradis, 
5,400  fr.  —  V.  Salamanca  (1867),  Sainte  Fa- 
mille, 8,200  fr.  —  V.  Salamanca  (1875),  Des- 
cente de  croix,  1,000  fr. 

Joanès  (Jean- Vincent),  fils  de  Vincent. 
E.  Es.  *  1606.  Histoire  religieuse.  =  Elève  de 
son  père  que  jamais  il  ne  put  égaler.  =  Fla- 
gellation, Paris.  —  Repentir  de  saint  Pierre, 
ib.  =  Ses  deux  sœurs,  Dorothée  et  Margue- 
rite, cultivèrent  également  la  peinture. 

Joannis  (Pauline).  E.  Fr.  *  1840.  Genre. 
=  Le  volubilis. 

Jobbé-Duval  (Arnaud-Marie-Félix).  Ë. 
Fr.  1821.  Carhaix  (Finistère).  Histoire,  genre. 
=  Elève  de  P.  Delaroche.  =  Sainte  Famille. 
—  Toilette  de  la  fiancée. 

Jobert  (Mme).  E.  Fr.  *  1842.  Genre.  =  La 
tentation. 

joeino  (Antoine).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Mes- 
sine. Marine,  paysage  et  perspective.  =  Flo- 
rissait  à  Messine.  =  Beaucoup  d'imagination, 
exécution  prompte. 

Jode  (De).  E.  FI.  *  xviie  siècle.  =  Deux 
membres  de  cette  famille  de  graveurs  culti- 
vèrent la  peinture,  Paul  De  Jode,  en  1619,  et 
Egide  De  Jode,  franc-maître,  en  1633. 

Jodi  (Ferdinand).  E.  Al.  *  1855.  Architec- 
ture, vues.  =  Architecte  à  Munich.  =  Vue  de 
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l'église  de  N.-D.  de  Bon-Secours,  à  Munich, 
Munich.  —  Vue  du  château  de  Hohenschwan- 
ger,  ib.  —  Et  autres  vues,  ib. 

Joes  Arnoldus-Gerardi.  E.  FI.*  xvnic  siècle. 
Histoire.  Détails  inconnus.  =  Tableau  à  Den- 
derhautem  (Belgique).  (Signé  et  daté  de  170.). 
Joest  (Jean).  E.  H.  (?).  f  1519  (?).  Haarlem  (?). 
Histoire.  =  Ce  peintre  inconnu  jusqu'en  1874, 
a  été  rendu  à  l'histoire  de  l'art  par  les  recher- 
ches simultanées  du  Dr  Eisenmann  et  du  cha- 
noine Wolff,  de  Calcar.  Il  est  mentionné  dans 
les  archives  de  cette  dernière  ville  à  différen- 
tes reprises,  avant  1500.  Il  en  disparait  pour 
y  reparaître  de  1505  à  1508  lorsqu'il  y  exécuta 
le  tableau  du  maitre-autel  de  l'église  Saint- 
Nicolas.  En  1515  on  le  retrouve  à  Cologne  où 
il  travailla  pour  la  puissante  famille  Hacke- 
neg.  Plus  tard  on  rencontre,  dit-on,  les  traces 
de  son  passage  en  Italie,  notamment  à  Gènes  et 
à  Naples.  Nous  avons  trouvé  dans  la  dernière 
édition  des  peintres  de  Haarlem,  par  A.  Van 
der  Willigen,  les  notes  suivantes  extraites 
de  registres  de  la  cathédrale  :  1515.  Item,  com- 
mandé à  Jan  Joesten,  peintre,  de  peindre 
Saint- Willebrord  et  les  piliers,  ensemble  pour 
XX  11.  du  Rhin.  1519.  Item,  Jan  Joosten,  pein- 
tre, est  enterré  dans  l'église;  pour  ouvrir  son 
tombeau,  XX  sous.  —  Les  registres  des  droits 
de  succession  notent  à  leur  tour  Jan  Joesten, 
peintre,  décédé  en  1519.  Nous  avons  attribué 
ces  faits  au  Jan  Joest  de  Calcar  avec  le  signe 
du  doute,  l'identité  n'étant  pas  assez  établie. 
=  La  vie,  la  mort  et  le  triomphe  du  Christ, 
Calcar  (église  Saint-Nicolas).  —  La  mort  de  la 
Vierge,  Munich.  =  Ecole  de  Schoreel;  ex- 
pressions très  accentuées  ;  finesse  des  nuances 
comme  Memlinc,  paysage  original  comme  Gé- 
rard David;  carnations  transparentes.  Artiste 
de  grand  mérite. 

•loliaïuiot  (Charles-Henri-Alfred).  E.  Fr. 
1800-1837.  Offenbach-sur-Mein  (Grand-Duché 
de  Hesse).  Histoire,  genre.  =  François  de  Lor- 
raine, duc  de  Guise,  après  la  bataille  de  Dreux, 
château  d'Eu.  —  Bataille  de  Roosebeke,  Ver- 
sailles. =  Graveur. 

«fohannot  (Tony),  frère  de  C.-H.-A.  E.  Fr. 
1803-1852.  Offenbach-sur-Mein.  Histoire, 
genre.  =  Bataille  de  Fontenay  en  Auxerrois, 
Versailles.  =  Graveur. 

•loiui  (Guillaume).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Ber- 
lin. Paysage. 
•fohns.  E.  FI.  *  1842.  Portrait  à  l'aquarelle. 
Johnson  (Eastman).  E.  An.  1824.  Genre. 
=  Ce  que  disent  les  coquillages. 

«folinson  (H.).  E.  An.  *  1845.  Genre,  pay- 
sage. =  Voyageur  anglais  à  Thèbes. 

•Jolinston  (Alexandre).  E.  An.  1816.  Edim- 
bourg. Histoire,  genre.  =  Le  révérend  doc- 
teur Tillotson  (Plus  tard  archevêque  de  Can- 


torbéry)  administrant  le  dernier  sacrement  à 
lord  Russell,  emprisonné  dans  la  Tour,  le  jour 
de  son  exécution,  Londres.  —  L'arbre  du  ren- 
dez-vous. —  Le  pays  des  lidèles.  —  La  per- 
suasion. 

Joins  (Jean).  E.  Fr.  *  1507.  Bourges.  = 
Peintre  verrier  réputé. 

Jolnvllle  (Edmond).  E.  Fr.  1801.  Paris. 
Paysage.=Elève  de  Hersent.=Vue  du  Campo- 
Vaccino. 

Joli  (Antoine).  E.  I.  *  xvnr  siècle.  Modène. 
Architecture,  perspective  et  ornements.  = 
Elève  de  P.  Pannini,  à  Rome;  travailla  pour 
les  théâtres  d'Espagne,  d'Allemagne  et  d'An- 
gleterre; nommé  peintre  de  Charles  III,  roi 
de  Naples,  et  de  son  fils.  =  Artiste  célèbre. 

Jolimont  (De).  E.  Fr.  *  1825.  Paysage.  = 
Vue  de  Normandie.  —  Vue  prise  à  Dijon  (aqua- 
relle). 

Jollvard  (André).  E.  Fr.  1788-1851.  Le 
Mans.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin.  =  Vue 
d'un  torrent  dans  l'ouest  de  la  France. 

«loi  la  in.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Paris.  His- 
toire. =  Elève  de  J.-B.  Pierre;  reçu  à  l'Aca- 
démie, en  1773.  En  1756  il  était  adjoint  à  pro- 
fesseur à  l'ancienne  Académie  de  Saint-Luc, 
à  Paris.  =  Artiste  médiocre.  =  Ventes  :  V.  de 
V...  (1869),  Un  déjeuner  du  Régent  dans  son 
parc  de  Bagatelle,  315  fr.  —  V.  Maison  (1869), 
Ténus  et  les  amours  (panneaux  décoratifs) , 
2,000  fr. 

«lollivet  (Pierre-Jules).  E.  Fr.  1803-1871. 
Paris.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  Gros  et  de 
Dejuinne.  =  Combat  de  taureaux.  —  Louis 
le  Gros  prend  l'oriflamme  à  Saint-Denis,  Ver- 
sailles. 

jolly  (A.-E.).  E.  FI.  *  1855.  Bruxelles. 
Histoire,  genre.  =  Colonel  du  génie  et  plus 
tard  général  dans  l'armée  belge.  =  Zampiero 
et  Vannina,  Bruxelles. 

Jolly  (Henri-Jean-Baptiste).  E.  FI.  1812- 
1853.  Anvers.  Portrait,  genre.  =  S'établit  à 
La  Haye;  voyagea  en  Allemagne  et  mourut  à 
Rotterdam.  =  Une  dentellière  au  xvne  siècle. 
—  Le  militaire  blessé,  Haarlem. 

jollv  (Paul).  E.  H.  1805.  Amsterdam.  Por- 
trait, etc.  =  Elève  de  F.  Van  Swyndregt. 

Joly  (N.).  E.  Fr.  "  1822.  Paysage.  =  Vue 
de  Pierre-Taillée  en  Piémont.— Vues  d'Ecosse. 
Jouas  (Charles-R.-HO.  E.  Al.  1822.  Gol- 
dapp.  Paysage. 

Jonasz  (Jonas).  E.  H.  f  1668.  =  Exerça 
son  art  à  Utrecht,  croit-on.  Il  mourut  à  Schie- 
dam  comme  bailli  de  cette  localité. 

«foncherie  (G.).  E.  Fr.  *  1842.  Fleurs, 
fruits  et  intérieurs.  =  Intérieur  de  salle  à 
manger. 

jonckheer  (J.).  *  1655.  Animaux.  ==  Dé- 
tails inconnus.  On  ne  sait  point  si  cet  artiste 
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est  Hollandais  ou  Flamand.  =  Chiens  de 
chasse,  Berlin.  =  Bon  graveur.  Il  doit  avoir 
peint  très  peu. 

Jones  (Daniel- Adolphe- Robert).  E.  FI. 
1806-1874.  Bruxelles.  Paysage,  animaux.  = 
Elève  d'E.  Verboeckhoven.  =  Intérieur  d'éta- 
ble>  —Vues  de  la  Campine  avec  bestiaux. 

Jones  (George).  E.  An.  1785-1869.  Histoire, 
batailles.  =  Pendant  longtemps  directeur  de 
l'Académie  royale.  =  Les  trois  jeunes  hommes 
dans  la  fournaise,  Londres.  —  Episode  de  la 
légende  de  Lady  Godiva,  ib.  —  Bataille  de  la 
Bérésina,  ib.  —  L'hôtel  de  ville  d'Utrecht,  ib. 

«loues  (Ignace  ou  Inigo).  E.  An.  *  xvne 
siècle.  Paysage.  =  Protégé  par  Charles  Ier. 

Jones  (Thomas).  E.  An.  1730  (?).  Paysage. 
=  Etudia  à  Rome.  Peignit  beaucoup  de  vues 
d'Italie  où  Mortimer  introduisit  des  person- 
nages. 

•long  (François  de).  E.  H.  f  1705.  Haarlem. 
Histoire.  =  Elève  d'Adr.  Van  Ostade  dont  il 
était  le  neveu  par  sa  mère.  Les  annotations 
des  vieux  registres  de  Saint-Luc  le  citent 
comme  un  peintre  d'histoire  plein  de  talent. 

«long  (Jean  de).  E.  H.  *  xvir3  siècle.  Haar- 
lem. Portrait.  =  On  sait  qu'il  faisait  partie 
de  la  corporation  de  Saint-Luc  en  1664  et  qu'il 
demeurait  à  Haarlem  en  1669-1670.  Son  por- 
trait figure  dans  le  tableau  de  Jean  de  Bray, 
à  Amsterdam,  représentant  les  chefs  de  Saint- 
Luc,  en  1675. 

Jong  (Jurien  de).  E.  H.  1807.  Harlingen. 
Portrait,  genre.  =  Elève  de  O.  de  Boer.  = 
Jeune  frisonne  revenant  du  marché.  —  Le 
musicien  aveugle. 

•long  (Servais  de).  E.  H.  1808.  Leeuwaar- 
den.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  G.  Van 
der  Kooi. 

•longe  (Gérard  K.  de).  E.  H.  1801.  Fins- 
terwolde  (Groningue).  Paysage. 

Jongh  (Corneille  de).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Haarlem.  Paysage  avec  figures.  =  Reçu,  en 
1618,  dans  la  corporation  des  peintres,  à  La 
Haye.  Il  était  décédé  en  1702.  =  Terwesten 
cite  de  lui  un  paysage  avec  les  pèlerins  d'Em- 
maùs. 

Jongh  (Claude  de).  E.  H.  *  1638.  Utrecht(?). 
Paysage.  =  En  1627,  il  fut  admis  comme 
membre  du  collège  des  peintres,  à  Utrecht. 
=  Vue  du  pont  de  Londres,  Londres (South- 
Kensington.  Signé  et  daté  de  1650). 

•Tongh  (Ludolf  de),dit  H.ïeve  de  «Tongli. 
E.  H.  1616-1697.  Overschie.  Portrait,  genre, 
batailles,  paysage,  etc.  =  Son  père,  qui  était 
cordonnier,  voulut  forcer  le  jeune  homme  à 
suivre  le  même  métier;  Ludolf  lutta  si  long- 
temps qu'il  finit  par  obtenir  de  pouvoir  suivre 
sa  vocation.  Il  fut  tour  à  tour  élêye  de  C.  Saft- 
leven,  A.  Palamède  Stevens  et  J.  Bylert.  Il  se 


rendit  plus  tard  en  France  et  y  séjourna  sept 
ans.  A  son  retour,  il  s'établit  à  Rotterdam,  et 
remplit  d'honorables  fonctions  dans  cette 
ville,  ainsi  qu'à  Hillegersberg,  près  de  Rot- 
terdam où  il  mourut.  =  Portraits  du  contre- 
amiral  Van  Nés  et  de  sa  femme,  Amsterdam. 
—  Réunion  d'archers,  Rotterdam.  —  Scène 
d'intérieur,  ib.  =  Tons  chauds.  Couleurs  abon- 
dantes. Quelques  uns  de  ses  portraits  appro- 
chent de  ceux  de  Van  der  Helst. 

«Tonghe  (François  de).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
=  On  ne  sait  rien  de  lui,  si  ce  n'est  qu'il 
appartenait  à  la  religion  luthérienne. 

•ïonghe(Jean-Baptistede).E.  FI.  1785-1844. 
Courtrai.  Paysage.  =  Elève  d'Ommeganck. 
Visita  la  Hollande,  la  France  et  l'Angleterre. 
=  Environs  de  Tournai,  Bruxelles.  —  Inté- 
rieur d'une  ferme,  Haarlem.  —  Voyageurs  se 
reposant,  ib.—  Ferme  en  Flandre  (Figures  de 
Verboeckhoven),  dernier  ouvrage  de  l'artiste. 
=Reproduisait  les  horizons  lointains  avec  une 
grande  vérité. 

•Tonghe  (Gustave  de),  fils  de  Jean-Baptiste. 
E.  Fr.  1828.  Courtrai.  Genre.  =  Etabli  à 
Paris.  =  Une  quête  à  la  Madeleine.  —  Le 
fruit  défendu.  —  L'indiscrète. 

•Tonghe  (Lucas-François  de).  E.  FI.  1615- 
1660.  Malines.  Portrait.  =  Détails  inconnus. 

«Tongkind  (Jean-B.).  E.  H.  1819.  Latrop. 
Marine.  =  Elève  de  E.  Isabey.  =  Entrée  du 
port  à  Dordrecht. 

Jonquoit  (Jean  du).  E.  FI.  *  1497.  Peintre 
de  l'école  de  Tournai.  =  On  cite,  parmi  ses 
élèves,  en  1497,  Loyset  de  Framery.  Travailla 
à  Milan  chez  un  peintre  nommé  Bernardi. 

Jonxis  (Jean- Louis).  E.  H.  1788-1866. 
Utrecht.  Portrait  et  intérieurs.  =  Elève  de 
Van  der  Puyll.  Visita  Paris.  Premier  profes- 
seur à  l'Académie  d'Utrecht.  =  Atelier  de  for- 
geron.—Une  poissonnière  près  d'une  fontaine, 
Haarlem. 

Jonxis  (Pierre-Henri-Louis),  fils  de  Jean- 
Louis.  E.  H.  1816-1852.  Utrecht.  Paysage, 
vues  de  ville.  =  Elève  de  son  père.  S'établit  à 
Bruxelles  et  y  mourut.  =  Marchande  de  pois- 
son, Haarlem. 

•Toos  (Julien).  E.  FI.  *  1842.  Bruges.  Inté- 
rieurs. =  Une  marchande.  —  La  prière. 

•Toostens  (A.  L.).  E.  FI.  *  1863.  Genre.  = 
Professeur  à  l'Acad.  de  Bruges. 

•Torand  (Jean-Baptiste-Joseph).  E.  Fr.  1788. 
Paris.  Genre  et  paysage.  =  Elève  de  Pille- 
ment,  de  Fragonard  et  de  Gros.  =  Vue  prise 
à  Moret.  —  Vue  de  l'église  de  Bélem. 

Jordaens  (Jacques).  E.  FI.  1593-1678.  AN- 
VERS. Histoire,  mythologie,  portrait,  etc.  = 
Jacques  Jordaens  était  l'ainé  de  onze  enfants; 
il  entra  comme  élève  chez  Adam  Van  Noort, 
en  1607.  En  1615,  il  fut  reçu  franc-maitre  de 
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Saint-Luc,  avec  la  qualification  de  peintre  à 
la  détrempe.  En  1616,  il  épousa  la  fille  de  son 
ancien  maître,  Catherine  Van  Noort.  En  1641, 
Jordaens  se  bâtit  une  magnifique  maison,  dans 
la  rue  Haute  à  Anvers  ;  il  l'orna  d'un  grand 
nombre  de  ses  tableaux.  Les  commandes  ne 
lui  manquèrent  pas;  outre  celles  qui  lui  ve- 
naient de  ses  compatriotes,  il  travailla  pour 
le  roi  de  Suède  et  fut  appelé  à  La  Haye  par 
la  princesse  d'Orange  Amélie  de  Solms),  pour 
y  décorer  la  Maison-au-Bois.  Il  y  a  fait  son  chef- 
d'œuvre:  Le  triomphe  du  prince  d'Orange, 
Frédéric- Henri.  Jordaens  ne  visita  jamais 
l'Italie.  Dans  sa  vieillesse,  vers  1671,  il  abjura 
sa  foi  pour  embrasser  le  calvinisme;  sa  fille 
Elisabeth,  l'aînée  de  ses  trois  enfants,  le  sui- 
vit dans  son  apostasie,  comme  plus  tard  elle 
le  suivit  dans  la  mort,  car  le  père  et  la  fille 
moururent  d'épidémie  le  même  jour,  le  18  oc- 
tobre de  l'année  1678.  Ils  furent  enterrés  au 
village  de  Putte,  où  leur  pierre  tumulaire, 
avec  son  inscription,  se  voyait  encore  à  la  fin 
du  siècle  dernier.  Le  fils  unique  de  Jordaens, 
nommé  Jacques  comme  lui,  cultiva  la  pein- 
ture et  mourut  en  Danemark.  =  La  Cène, 
Anvers.  —  Les  sœurs  hospitalières,  ib.  —  Le 
Christ  au  tombeau,  ib.  —  Pégase,  ib.  —  Le 
Commerce  et  l'Industrie  protégeant  lesBeaux- 
arts,  ib.  —  La  loi  humaine  basée  sur  la  loi 
divine,  ib.  —  L'adoration  des  bergers,  ib.  — 
Martyre  de  sainte  Apolline,  ib.  (Eglise  des 
Augustins).  —  Triomphe  du  prince  Frédéric- 
Henri  de  Nassau  (Esquisse  de  son  chef- 
d'œuvre),  Bruxelles.  —  Saint  Martin  guéris- 
sant un  possédé,  ib.  —  Tableau  allégorique,  ib. 

—  Tête  d'apôtre,  ib.  —  Le  satyre  et  le  paysan, 
ib.  —  Nymphes  et  satyres,  ib.  —  Adoration 
des  bergers,  Stockholm  (Signé  et  daté  de  1618). 

—  Pan,  ib.  —  Vénus  suivie  de  Bacchantes,  La 
Haye.  —  Faune  et  nymphe,  ib.  —  Jupiter 
élevé  par  les  Corybantes,  Rotterdam,  —  Vé- 
nus au  miroir,  avec  les  trois  Grâces,  Florence. 

—  Pharaon  et  son  armée  engloutis  par  la  mer 
Rouge,  Londres.  —  Sainte  Famille,  ib.  — 
Ariane,  Dresde.  —  Silène,  ib.  —  Diogône  cher- 
chant un  homme,  ib.  —  L'enfant  prodigue,  ib. 

—  Le  joyeux  diner,  ib.  —  Satyre  et  jeune 
fille,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Paysage  :  Pan 
entouré  de  chèvres.  Amsterdam.  —  Le  juge- 
ment de  Paris,  Madrid.  —  Le  mariage  de 
sainte  Catherine,  ib.  —  Et  beaucoup  d'autres, 
ib.  —  Hercule  et  Déjanire,  Copenhague.  — 
Jésus-Christ  bénissant  les  petits  enfants,  ib.— 
Suzanne  et  les  vieillards,  ib.  —  Satyres,  Si- 
lène, nymphes  et  enfants  (avec  Rubens), 
Berlin.  —  Mise  en  action  du  proverbe  fla- 
mand :  ainsi  que  les  vieux  chantent,  gazouil- 
lent les  petits,  ib.  —  La  fête  des  rois,  Vienne. 

—  Jupiter  et  Mercure  chez  Philémon  et  Bau- 


cis.  ib.  —  L'apôtre  saint  Paul,  Saint-Péters- 
bourg. —  La  Vierge  et  l'enfant,  ib.  —  Diane 
et  les  nymphes,  ib.  —  Mercure  délivrant  lo, 
ib.  —  Portrait  du  peintre  et  de  sa  famile,  ib. 

—  Portraits  de  onze  personnes  assises  à  une 
table  dans  un  jardin,  ib.  —  Tableaux  et  por- 
traits, ib.  —  La  femme  adultère,  Gand.  —  Le 
roi  boit,  Paris.  —  Les  quatre  évangélistes,  ib, 

—  Portrait  de  l'amiral  Ruyter,  ib.  —  Jésus- 
Christ  chassant  les  vendeurs  du  temple,  ib.— 
Le  jugement  dernier,  ib.  —  L'enfance  de  Ju- 
piter, ib.  —  Le  concert  après  le  repas,  ib.  = 
Un  coloris  chaud  et  brillant,  une  grande  faci- 
lité, une  belle  touche,  une  richesse  de  compo- 
sition extraordinaire,  constituent  dans  la  per- 
sonne de  Jordaens,  un  des  talents  les  plus 
originaux  de  l'école  flamande.  Sa  couleur  qui 
pèche  souvent  par  excès  d'abondance,  est  écla- 
tante et  facile;  la  fougue  de  son  pinceau  l'a 
souvent  entraîné  à  exagérer  le  réalisme 
même,  mais  quand  il  peut  rester  vrai,  rien 
n'égale  la  fraîcheur,  la  vivacité  et  l'harmonie 
de  sa  palette.  Un  peu  plus  de  correction,  plus 
de  noblesse  dans  les  caractères,  plus  d'éléva- 
tion dans  la  pensée,  un  meilleur  goût  de  des- 
sin, auraient  permis  à  Jordaens  de  toucher  à 
la  perfection  dans  l'art.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  de  Blaisel  (1870)  Visite  du  petit  saint  Jean 
à  V enfant  Jésus,  4,210  fr. 

Jordaens  Han»  ou  Jean,  le  Vieux. 
E.  FI.  1539.  Anvers.  Histoire,  paysage,  etc.= 
Elève  de  Martin  Van  Cleef.  D'après  Van  Man- 
der, il  épousa  la  veuve  de  François  PourbuS 
mort  en  1580,  entra  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1579,  et  alla  s'établir 
à  Delft  où  il  vivait  encore  en  1604.  Selon  les 
Liggeren  anversois,  un  vieux  Hans  Jordaens 
a  été  élève,  en  1572,  d'un  certain  de  La  No- 
ville  (Noé  de  Noewielle),  a  été  reçu  franc- 
maitre  en  1581,  et  s'est  marié,  en  1589,  avec 
Catherine  Sluyters.  Ce  dernier  Hans  Jordaens, 
nous  paraît  former  un  personnage  distinct  de 
l'élève  de  Van  Cleef,  cité  par  Van  Mander.  Il 
donna  des  leçons,  en  1585,  à  un  Abraham  Jor- 
daens, sans  doute  un  parent.  Un  troisième 
Hans  Jordaens  est  cité  par  les  mêmes  archi- 
ves, comme  ayant  été  reçu  franc-maître  à 
Anvers,  en  1619-20,  et  comme  étant,  suppose- 
t-on,  décédé  dans  cette  ville,  en  1653.  =  Les 
joyeux  compagnons  à  table,  un  singe  est  au 
milieu  d'eux,  Dresde.  =  Ses  tableaux  sont 
pleins  de  mérite  ;  il  touchait  avec  esprit  et 
facilité  ses  petites  compositions. 

jordaens  (Hans  ou  Jean),  le  Jeune.  E-  FL 
1581-1642-43.  Anvers.  Histoire.  =  Inscrit  dans 
la  corporation  anversoise,  en  1600  comme  fils 
de  maître;  son  père  s'appelait  Pierre  ;  épousa, 
en  1617,  une  fille  de  Siger  Van  Dyck.  Nous 
trouvons  encore  un  Arnold  Jordaens,  franc- 
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maître  peintre,  en  1663-64.  =  Mort  de  Pha- 
raon, Anvers.  —  Môme  .sujet,  Berlin.  —  Môme 
sujet,  ib.  (Signé  :  H.  Jordaens  F.  1624). 

.lurdacns  (Jean),  surnommé  I*otlepel. 
E.  H.  1616-1669.  Delpt.  Marine/paysage  et  his- 
toire. =  En  1622,  un  Hans  Jordaens  est  inscrit 
comme  doyen  de  la  corporation  de  Saint-Luc 
à  Delft;  nous  ignorons  si  c'était  le  père  de 
notre  artiste.  11  demeura  longtemps  en  Italie, 
y  habita  tour  à  tour  Naples,  Venise  et  Rome. 
Sa  manière  facile  lui  valut  en  Italie  le  surnom 
traduit  par  Potlepel  ou  Pollepel  (Cuiller  à 
pot)  parce  qu'il  semblait  n'avoir  qu'à  puiser 
dans  sa  boîte  à  couleurs  pour  produire  ses 
œuvres.  Revenu  en  Hollande,  il  s'établit  à 
Noorburg,  près  de  La  Haye,  et  y  mourut. 
M.  Kramm  cite  l'opinion  d'un  auteur  de  Delft, 
Reinier  Boitet,  opinion  d'après  laquelle  Jean 
Jordaens  aurait  eu,  pendant  son  séjour  à  Na- 
ples, un  fils  qui  ne  serait  autre  que  le  fameux 
Luc  Giordano  (Lucas  Jordaens).  Nous  laissons 
à  cet  auteur  la  responsabilité  de  cette  suppo- 
sition. =  Manière  de  l'école  de  Rubens;  colo- 
ris fin,  bon  pinceau. 

Jordan  (Edouard).  E.  Al.  *  1830.  Berlin. 
Histoire.  =  Elève  de  Wach. 

Jordan  (Rodolphe).  E.  Al.  1810.  Berlin. 
Genre.  =  Elève  d'E.  Pistorius.  =  Proposition 
de  mariage.  —  Pêcheurs  secourant  un  vais- 
seau en  détresse.  —  Examen  du  matelot. 

Jordan  (Etienne).  E.  Es.  1543-1605.  Val- 
LAdolid  (?).  Histoire.  =  Les  uns  le  font  élève 
du  Berruguette,  à  Valladolid;  les  autres  sup- 
posent qu'il  étudia  en  Italie.  =  Bon  peintre, 
célèbre  sculpteur  et  architecte. 

«Jordan  (Sauveur).  E.  Es.  *  1636.  Portrait. 
=  Détails  inconnus.  =  Bon  dessin,  bonne  res- 
semblance. 

Jorisz  (Augustin).  V.  Verburcht. 

Jorisz  (David).  E.  H.  1501-1556.  Delpt. 
Peintre  sur  verre.  ==  Cet  artiste  remplit  un 
rôle  dans  les  agitations  religieuses  du  xvie 
siècle;  sa  mère  fut  décapitée  à  Delft,  en  1537, 
à  cause  de  ses  doctrines.  Il  fonda  une  secte 
dangereuse  qui  eut  ses  partisans,  mais  qui 
l'obligea  à  quitter  sa  patrie  pour  aller  s'établir 
à  Bàle  ;  ceci  eut  lieu  en  1544  ;  là  il  prit  le  nom 
de  Jean  Van  den  Broek,  Van  Broeck,  Bruck, 
Van  Burk  ou  Van  Burg;  les  historiens  diffè- 
rent sur  l'orthographe.  Il  prétendit  être  le  vrai 
Prophète,  le  second  David,  et  autres  absur- 
dités qui  firent  douter  de  sa  raison.  En  1542, 
il  publia  un  livre  intitulé  Wonderboelt  (livre 
des  merveilles),  qu'il  réédita  en  1550.  Il  fut 
appelé  le  Diable  de  Delft  et  le  Patriarche  des 
hérétiques.  Mort  à  Bâle.  =  On  cite  des  ver- 
rières qu'il  fit  à  Enkhuizen,  en  1522.  Ses  des- 
sins sont  très  estimés;  sa  manière  a  quelque 
tendance  vers  celle  de  Luc  de  Leyde.  Graveur. 


Joseph  (George  Fr.).  E.  An.  1764-1846. 
Londres.  Histoire,  portrait.  =  La  bacchante. 
—  Flore  et  Zéphire. 

Joseph  (le  frère).  E.  Fr.  *  xvir3  siècle.  His- 
toire et  portrait.  =  Moine  feuillant. 

Joseph  (Francisco).  E.  Es.  1843.  Paysage. 
=  Lever  du  soleil. 

Josépin  (le).  V.  Cesari. 

Josse  (Jacques).  E.  Fr.  *  1562.  Paris.  His- 
toire. =  Exécuta  en  1562  trente-deux  tableaux 
religieux. 

Joubert  (Jean).  E.  Fr.  *  1688.  Histoire, 
animaux.  =  Peintre  miniaturiste  du  roi. 

Joubert  (Louise  Drolling  Mme).  E.  Fr. 
1797.  Paris.  Portrait,  genre  =  Elle  épousa  le 
peintre  Michel  Drolling.  =  Regrets  d'une  j  eune 
religieuse. 

Joucoyou  Joncoy  (Michel).  E.  FI.  *  1584. 
TouRNAY.=Reçu  bourgeois  d'Anvers,  en  1584. 

Jouenne  (...  BOSSEY  Mme).  E.  FI.  "  1820. 
Fleurs. 

Joui.  E.  FI.  *  xviie  siècle  (?).  Histoire.  = 
Ce  peintre  n'est  cité  par  aucun  biographe; 
son  nom  est  consigné  dans  les  catalogues 
espagnols.  =  Chute  d'Icare.  Madrid.  =  Sa 
manière  appartient  à  l'école  de  Rubens. 

Jourdy  (Paul).  E.  Fr.  1805-1856.  Dijon. 
Histoire  et  genre.  =  Grand  prix  de  Rome,  en 
1834.  =  Les  sept  sacrements,  Paris  (fresque  : 
église  Sainte-Elisabeth).  —  Une  baigneuse. 

Journault  (Adolphe).  E.  Fr.  *  1842.  Pay- 
sage. =  Effet  du  soir. 

journet  (Elise).  E.  Fr.  *  1840.  Genre,  na- 
ture morte,  portrait.  =  Derniers  moments  de 
Lesueur. 

jousselin  (Michel).  E.  Fr.  1758.  Ver- 
sailles. Paysage  et  intérieurs.  =  Elève  de 
Bruandet. 

jouvenet  (Jean),  le  Vieux.  E.  Fr.  *  1580. 
=  Il  était  originaire  d'Italie  et  l'on  croit  qu'il 
fut  peintre  et  sculpteur.  Il  vint  à  Rouen  vers 
le  milieu  du  xvie  siècle  et  fut  la  souche  de  la 
nombreuse  famille  des  Jouvenet. 

Jouvenet  (Laurent),  le  Vieux,  fils  de  Jean, 
le  Vieux.  E.  Fr.  f  1616.  Rouen  (?).  =  On  ne 
sait  rien  de  Laurent  si  ce  n'est  qu'il  fut  maître 
sculpteur  en  même  temps  que  peintre. 

jouvenet  (Noël),  le  Vieux,  fils  de  Laurent 
le  Vieux.  E.  Fr.  f  1675.  Rouen.  Histoire  (?).  = 
On  prétend  qu'il  a  donné  des  leçons  au  Pous- 
sin. =  Fut  aussi  sculpteur. 

jouvenet  (Jean),  le  Jeune,  fils  de  Noël,  le 
Vieux.  E.  Fr.  f  1675.  Rouen.  =  Cité  comme 
maitre  peintre-sculpteur.  Une  de  ses  filles, 
Catherine,  épousa,  en  1665,  le  peintre  verrier 
Guillaume  le  Vieil,  le  Vieux. 

Jouvenet  (Laurent),  le  Jeune,  fils  de 
Noël,  le  Vieux.  E.  Fr.  1609-1681.  Rouen.  = 
Cité  comme  maître  peintre-sculpteur  ;  il  n'est 
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guère  connu  que  pour  avoir  donné  les  prin 
cipes  du  dessin  à  son  célèbre  fils  Jean.  D'après 
la  généalogie  publiée  par  M.  Houel  et  repro- 
duite par  M.  Leroy  (de  Cany),  Laurent  le 
Jeune  aurait  eu,  d'une  seule  femme,  quinze 
enfants,  dont  les  deux  derniers  furent  appelés 
Noël,  circonstance  assez  bizarre.  Noël  I  est 
cité  comme  peintre -sculpteur,  mort  en  1G93. 
Noël  II  fut,  d'après  le  même  document,  peintre 
du  duc  de  Hanovre,  vivait  déjà  en  1669  et  serait 
mort  en  1698.  Une  des  filles  de  Laurent  le 
Jeune,  Marie-Madeleine,  artiste  peintre  elle- 
même,  épousa,  en  1685,  le  peintre  Jean  Rcs- 
tout,  de  Caen. 

jouvenet  (François)  fils  de  Laurent,  le 
Jeune.  E.  Fr.  1664  ou' 1665-1749.  Rouen.  Por- 
trait. =  Elève  de  son  frère  ;  peintre  ordinaire 
du  roi;  reçu  académicien,  en  1701.  Mort  à 
Paris.  =  Grande  réputation  pour  le  portrait. 

Jouvenet  (Jean),  le  troisième,  dit  le 
Grand,  fils  de  Laurent,  le  Jeune.  E.  Fr. 
1644-1717.  Rouen.  Histoire,  genre,  portrait.  = 
Il  fut  le  second  des  quinze  enfants  de  Jean,  le 
Jeune.  Elève  de  son  père,  puis  de  Lebrun,  à 
Paris;  membre  de  l'Académie  de  peinture,  en 
1675,  sa  réputation  s'étendit  de  tous  côtés; 
accablé  d'ouvrages  pour  les  principales  villes 
de  France  ;  protégé  par  Louis  XIV,  il  exécuta 
plusieurs  grands  travaux  pour  ce  monarque  ; 
professeur,  directeur  et  enfin  un  des  recteurs 
perpétuels  de  l'Académie,  en  1707;  forcé 
d'abandonner  ses  pinceaux,  à  la  suite  d'une 
attaque  d'apoplexie  qui  l'avait  rendu  paralyti- 
que du  bras  droit,  il  découvrit  après  quelque 
temps  d'inactivité,  qu'il  réussissait  à  peindre 
de  la  main  gauche  et  travailla  désormais  de 
cette  manière.  =  Les  vendeurs  chassés  du 
temple,  Lyon.  —  Madeleine  chez  le  Pharisien, 
ib.  —  Saint  Ovide,  Grenoble.  —  Jésus-Christ 
au  jardin  des  Olives,  ib.  —  Présentation  au 
temple,  Le  Mans.  —  Mariage  de  la  Vierge, 
Alençon.  —  Le  Christ  en  croix,  Dijon.  —  Le 
centenier  aux  pieds  de  Jésus-Christ,  Tours. 

—  Le  fils  de  la  veuve,  Versailles.  — Education 
de  la  Vierge,  Florence.  —  Visitation  de  sainte 
Elisabeth,  Madrid.— L'extrême-onction, Paris. 

—  Le  Magnificat,  ib.  —  Jésus-Christ  chez 
Marthe  et  Marie,  ib.  —  Jésus-Christ  guérissant 
les  malades,  ib.  —  La  pêche  miraculeuse,  ib. 

—  Résurrection  de  Lazare,  ib.  —  Les  ven- 
deurs chassés  du  temple,  ib.  —  Repas  chez 
Simon  le  Pharisien,  ib.  —  Descente  de  croix, 
ib.  —  Ascension,  ib.  —  Vue  intérieure  de  No- 
tre-Dame de  Paris,  ib  —  Les  pèlerins  d'Em- 
maùs,  ib.  —  Vue  du  maître-autel  de  Notre- 
Dame  de  Paris,  ib.  —  Portrait  de  Fagon,  pre- 
mier médecin  de  Louis  XIV,  ib.  =  Composition 
vaste  et  étendue,  figures  heureusement  grou- 
pées, coloris  peu  vrai  et  trop  jaune,  bonne 


entente  du  clair-obscur  ;  de  l'harmonie  et  de 
la  vigueur,  dessin  fier  et  exact,  mais  lourd, 
anguleux  et  souvent  sans  noblesse  ;  draperies 
larges  et  bien  jetées,  quoique  peu  exactes  et 
manquant  de  grandiose;  effet  trop  théâtral. 
Les  défauts  de  ce  peintre  célèbre  venaient  en 
grande  partie  de  son  manque  de  connaissance 
de  l'antique. 

Jouvenet  (Noël),  le  Jeune,  fils  de  Noël  le 
Vieux.  E.  Fr.  '  1660.  Rouen.  =  Il  fut  reçu 
maitre  peintre-sculpteur,  à  Rouen,  en  1658,  la 
même  année  que  son  célèbre  neveu. 

Jouy  (Joseph-Nicolas).  E.  Fr.  1809.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  d'Ingres.  =  Bataille  de  Ro- 
croy,  Versailles.  —  Prise  de  Furnes,  ib.  — 
Supplice  d'Urbain  Grandier,  Bordeaux. 

Joy  (Thomas  M.).  E.  An.  1812-1866.  Bough- 
ton  Minchelsea.  Genre.  =  Consultation  mé- 
dicale. 

Joy  (les  frères  William  et  John).  1803  et 
1806.  Marine. 

Joyant  (Jules-Romain).  E.  Fr.  1803-1854. 
Parts.  Vues  de  ville.  =  Elève  de  Bidault.  = 
Vue  de  la  place  Saint-Marc  et  de  la  cour  du 
palais  des  doges. 

Joyse  (Cardin).  E.  Fr.  *  1512.  Rouen.  = 
Peintre  verrier  qui  exécuta  de  belles  verriè- 
res pour  l'église  de  Saint-Ouen. 

Juan  de  Joanès.  V.  Joanès. 

Juan  Flamenco.  E.  FI.  *  xvc  siècle.  His- 
toire. =  On  a  très  peu  de  notions  sur  ce  pein- 
tre que  l'on  a  supposé  pouvoir  être  le  même 
que  Memlinc  ;  depuis,  on  s'est  convaincu  du 
contraire;  il  parait  avoir  travaillé  pour  la 
Chartreuse  de  Miraflores,  car  Antoine  Ponz, 
dans  son  Voyage  en  Espagne,  dit  avoir  vu  à 
l'église  de  ce  couvent,  cinq  peintures  repré- 
sentant des  Episodes  de  Vhistoire  de  saint 
Jean-Baptiste,  et  longtemps  attribuées  à  Lu- 
cas de  Leyde.  Le  même  Ponz  découvrit  dans 
les  archives  du  couvent  le  renseignement 
suivant  :  «  Le  Baptême,  dans  le  chœur  de 
l'église  de  Los-Legos,  fut  commencé  par  maî- 
tre Juan  Flamenco,  en  1496,  dans  le  couvent 
même,  et  fini  par  lui  en  1499.  Outre  ce  que 
coûta  la  nourriture  et  le  logement  du  peintre, 
le  tableau  fut  payé  27,735  maravédis.  » 

Juarez  (Manuel).  E.  Es.  *  1671.  Genre.  = 
Etabli  à  Valladolid;  un  des  plus  ardents  dé- 
fenseurs des  droits  des  artistes  contre  le 
droit  de  milice  et  les  taxes  auxquels  on  vou- 
lait les  assujettir. 

Jubert.  E.  Fr.  *  1842.  Marine. 

Judi  (F.).  E.  Al.  *  1837.  Paysage  et  inté- 
rieurs. =  Le  château  de  Hohenschwangau. 

Juel  (Jens).  1745-1802.  Fionie.  Portrait, 
paysage,  fleurs,  fruits.  =  Peintre  danois.  Vi- 
sita l'Italie  et  la  France  et  travailla  à  Rome 
et  à  Paris.  =  Portrait  en  buste  de  H.  Hjelmst- 
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jerne,  Copenhague.  —  Portrait  du  nain  ro- 
main Bajocco,  ib.  —  Portrait  du  graveur  da- 
nois Clemens,  ib.  —  Portrait  de  M.  Hauch,  ib. 
—  Fruits  dans  une  niche,  ib.  —  Vieux  peintre 
à  son  travail,  ib.  —  Portraits  du  peintre  et  de 
sa  femme,  ib.  —  Métairie  des  environs  d'Or 
drup,  près  de  Copenhague,  ib.  —  Plusieurs 
portraits,  ib. 

Jugelet  (Jean -Marie -Auguste).  E.  Fr. 
1805-1874.  Brest.  Marine.  =  Elève  de  Gudin. 
=  Combat  de  la  Belle-Poule  contre  VAréthuse, 
Versailles. 

Juillerat  (Mme).  E.  Fr.  *  1840.  Portrait  au 
pastel.  =  Portrait  d'E.  Dechamps.  —  La  fa- 
mille de  Luther. 

•fuies  Boiognese.  V.  Bonasoni. 

•fuies  Romain.  V.  Pippi. 

Juliard  (Nicolas-Jacques).  E.  Fr.  *  1759. 
Paysage.  =  Elève  de  Boucher.  Reçu  à  l'Aca- 
démie, sans  doute  à  cause  du  peu  de  peintres 
de  paysages  qu'il  y  avait  à  cette  époque.  = 
Dépourvu  de  tout  mérite. 

Julien  (Anthelme).  E.  Fr.  f  1867. 

Julien  (Bernard -Romain).  E.  Fr.  1802. 
Ba  yonne  (Basses-Pyrénées).  Histoire.  =  Elève 
de  Gros. 

Julien  (Emile).  E.  Fr.  *  1834.  Genre,  por- 
trait. 

Julien  (Simon).  E.  Fr.  1737-1800.  Toulon. 
Histoire.  =  Elève  de  Dandré-Bardon,  à  Mar- 
seille, puis  de  C.  Van  Loo,  à  Paris;  remporta, 
en  1760,  le  premier  prix  de  l'Académie  et  fut 
envoyé  à  Rome;  y  resta  pendant  dix  ans;  re- 
vint à  Paris  vers  1776,  fut  reçu  à  l'Académie 
comme  agréé,  en  1779;  la  révolution  ayant 
supprimé  cette  institution,  Julien  ne  put  en 
être  membre  et  mourut  regretté  de  ses  nom- 
breux amis.  =  L'Aurore  et  Titon,  Caen.  =  Son 
dessin,  sa  composition  et  sa  couleur  se  res- 
sentent de  l'époque  où  il  vivait,  et  quoique 
cet  artiste  ait  fait  de  grands  efforts  pour  don- 
ner une  nouvelle  direction  à  son  art,  son  ta- 
lent ne  fut  pas  assez  grand  pour  y  parvenir. 
Ses  dessins  ont  plus  de  mérite.  =  Graveur. 
Laurent  Julien  son  neveu  a  gravé  plusieurs 
de  ses  tableaux. 

Julien  (Jean-Antoine),  dit  de  Parme. 
E.  I.  1736-1799.  Cavigliano  (Suisse).  Histoire, 
portrait.  =  Ce  peintre  eut  une  jeunesse  péni- 
ble et  il  raconte  lui-même  que  sa  mère  dut 
mendier  pour  vivre.  En  1748,  il  vint  en  France 
où  il  demeura  dans  le  Berry.  En  1756  il  se  ren- 
dit à  Paris  où  il  reçut  des  conseils  de  Van  Loo 
et  de  Slodtz,  puis  il  parcourut  la  Champagne 
et  la  Bourgogne  en  faisant  des  portraits  pour 
vivre.  Julien  visita  plusieurs  villes  d'Italie  et 
se  fit  remarquer  par  ses  travaux.  11  put  enfin 
obtenir  la  protection  de  la  cour  de  Parme 
pour  laquelle  il  travailla  pendant  dix  ans. 


Par  reconnaissance  il  voulut  qu'on  l'appelât 
Julien  de  Parme.  En  1780  il  se  présenta  à 
l'Académie,  mais  il  fut  refusé.  Les  meilleurs 
tableaux  qu'on  cite  de  lui  sont  :  Jupiter  en- 
dormi dans  les  bras  de  Junon  et  Achille  enle- 
vant Briséis.  =  S'inspira  de  l'antique  et  des 
grands  maîtres.  =  Ii  y  a  eu  parmi  les  bio- 
graphes, confusion  au  sujet  des  deux  Julien. 
M.  P.  de  Baudicour  dans  le  Peintre  graveur 
français  a  parfaitement  élucidé  la  question. 

Juneosa  (le  frère  Joachim).  E.  Es.  1631- 
1708.  Cornudella.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  son  père  Jean,  peintre  fort  médiocre  qu'il 
surpassa  bientôt;  se  fit  chartreux,  en  1660; 
envoyé  à  Rome  pour  se  perfectionner,  il  y  fit 
de  grands  progrès;  à  son  retour,  ne  pouvant 
exercer  librement  son  art  dans  son  couvent, 
il  abandonna  ce  dernier  et  alla  se  jeter  aux 
pieds  du  pape,  qui  lui  pardonna  et  lui  permit 
de  se  retirer  dans  un  petit  ermitage  près  de 
Rome,  où  il  mourut.  =  Ordonnance  habile, 
pinceau  franc,  dessin  correct,  belle  couleur, 
clair-obscur  savant. 

Juncosa  (le  Dr  don  Joseph),  cousin  de- 
Joachim.  E.  Es.  *  xvne  siècle.  Cornudella. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  oncle  Jean; 
étudia  la  théologie,  entra  dans  les  ordres  et 
devint  un  prédicateur  célèbre;  travailla  im- 
mensément. =  Beaucoup  de  facilité. 

Jundt  (Gustave).  E.  Al.  *  1866.  Stras- 
bourg. Genre.  =  Elève  de  Drolling  et  de  Bien- 
noury.  =  Paysans  au  musée.  —  Toilette  de 
l'alsacienne. 

Jungblut  (J.).  E.  FI.  *  1842.  Portrait, 
genre,  histoire. 

Jungheim  (Charles).  E.  A.  *  1870.  Pay- 


Juni  (Jean  de).  E.  H.  f  1614.  Hollande. 
Histoire.  =  Célèbre  architecte,  sculpteur  et 
peintre.  On  le  cite  parmi  les  élèves  de  Michel- 
Ange,  ce  qui  l'a  fait  mettre,  par  quelques  bio- 
graphes, parmi  l'école  italienne.  C'est  en  Es- 
pagne qu'il  exécuta  la  plupart  de  ses  ou- 
vrages ;  il  y  fut  appelé  par  don  Pedro  Alvarez 
da  Costa,  évêque  d'Oporto,  pour  bâtir  le  pa- 
lais épiscopal  de  cette  ville.  Il  exécuta  de 
grands  travaux  de  peinture  à  Valladolid,  avec 
Grégoire  Fernandez  et  peignit  aussi  à  Ségovie. 

Junius  (François).  E.  Al.  1589-1677.  Hei- 
delberg  =  Ce  savant  cultiva  aussi  la  pein- 
ture. Il  acquit  quelque  célébrité  dans  les  arts 
par  son  ouvrage  sur  la  peinture  des  anciens, 
publié  à  Middelbourg,  en  1641.  Il  séjourna 
longtemps  en  Angleterre  et  mourut  à  Windsor. 

JunUei*  (Herman).  E.  Al.  1838.  Franck- 
fort  s/Mein.  Histoire,  genre.  =  Elève  de 
Becker.  =  Poésie  et  prose.  —  Mort  de  Gustave 
Wasa. 

Juppin  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  1678-1729. 
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Namur.  Paysage.  =  Fils  d'un  négociant,  son 
goût  naturel  l'entraîna  vers  la  peinture;  il 
l'étudia  d'abord  à  Bruxelles,  puis  en  Italie, 
où  il  travailla  dans  plusieurs  grandes  villes 
et  notamment  à  Naples.  Il  s'établit  à  Liège, 
en  1717,  et  y  fit  un  grand  nombre  de  tableaux. 
Mort  à  Namur.  On  parle  d'un  chef-d'œuvre 
de  ce  peintre,  représentant  Y  Eruption  du 
Vésuve,  qui  fut  anéanti  dans  l'incendie  des 
Etats,  à  Liège.  =  Six  grands  paysages  histo- 
riques dont  quatre  ont  trait  à  la  vie  de  saint 
Materne  (Fig.  de  Plumier),  Tongres  (Eglise 
de  Notre-Dame).  —  Six  grands  paysages, 
Liège  (Eglise  de  Saint-Martin).  —Quatre  pay- 
sages, ib.  (Eglise  de  Saint -Denis).  —  Pay- 
sage, Namur  (Cercle  archéol.).  =  Pinceau 
ferme  et  large;  feuille  soigné,  coloris  vif; 
perspective  bien  entendue;  ensemble  harmo- 
nieux. Les  figures  de  ses  tableaux  ont  été 
peintes  par  un  artiste  nommé  Plumier,  dont 
les  biographes  ne  citent  que  le  nom. 

Juste.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Portrait.  = 
Membre  de  l'Académie. 

Juste  de  Alemana.  V.  Alemana. 

Juste  Van  Gend.  V.  Gend. 

Jutsum  (Henri).  E.  An.  Londres.  1816- 
1869.  Paysage. 

Juvenell  (Nicolas).  E.  Al.  f  1597.  Pays- 
Bas.  Portrait,  histoire.  =  Il  cultiva  d'abord 


la  peinture  sur  verre;  alla  s'établir  à  Nurem- 
berg et  y  mourut.  On  le  croit  né  vers  1540.  = 
Annonciation,  Vienne.  —  Frises,  Bamberg. 

Juvenell  (.Jean),  fils  de  Nicolas.  E.  Al. 
t  1641.  Nuremberg.  Histoire.  =  Elève  de 
son  frère  ;  demeura  quelque  temps  à  Vienne. 

Juvenell  (Paul),  fils  de  Nicolas.  E.  Al. 
1579-1643.  Nuremberg.  Paysage,  vues  de  ville, 
perspective  et  intérieurs  d'église.  =  Elève 
d'A.  Elzheimer  et  de  son  père;  habita  quelque 
temps  Vienne.  Mort  à  Presbourg.  =  Vue  de 
Rome,  Vienne.  —  Plafond  d'un  palais,  Nurem- 
berg. =  Exécuta  de  bonnes  copies  d'après  les 
tableaux  de  Durer;  belle  conception,  coloris 
vigoureux;  suivit  trop  souvent  le  mauvais 
goût  allégorique  de  son  époque. 

Juvenell  (Jean-Philippe),  fils  de  Nicolas. 
E.  Al.  f  1650.  Nuremberg.  Perspective.  = 
Elève  de  Paul  Juvenell;  demeura  quelque 
temps  à  Vienne. 

Juvenell  (Frédéric).  E.  Al.  1609-1642.  Nu- 
remberg. Perspective.  =  Elève  de  Paul  Ju- 
venell. 

Juviac  (Jean  de),  diocèse  de  Laon.  *  xive 
siècle.  E.  Fr.  =  Peintre  à  Avignon  en  1390. 

Juweel  (Nicolas).  E.  H.  *  1675.  Rotter- 
dam. Miniature.  =  Il  dessina  beaucoup  de 
vues  de  ville  en  petit.  =  Grand  fini. 


K 


Kaa  (Jean  Van  der).  E.  H.  1813.  Dor- 
drecht.  Vues  de  ville,  portrait,  intérieurs. 

Kaan.  V.  Caenen. 

Kabel  (Vander).  V.  Cabel  (Vander). 

Kager  (Mathieu).  E.  Al.  1566-1634.  Mu- 
nich. Histoire.  =  Elève  de  P.  De  Witte,  dit 
Candito.  Se  perfectionna  en  Italie;  fut  appelé 
à  Munich  par  l'électeur  Maximilien,  qui  lui 
accorda  sa  protection  et  le  nomma  son  pre- 
mier peintre;  s'établit  à  Augsbourg,  y  fut 
nommé  bourgmestre  et  y  mourut.  =  David 
et  Abigaïl,  Vienne.  —  Tableaux  à  Augsbourg. 
=  Il  a  peint  également  à  fresque.  Architecte 
et  graveur. 

Kaiser  (Ernest).  E.  Al.  1806.  Rain  (Ba- 
vière). Paysage.  =  Le  Lac  de  Konigsee. 

Kaiser  (Ed.).  E.  Al.  1820  Vienne.  Paysage. 

Kaiser  (Frédéric).  E.  Al.  1815.  Lorrach. 
Histoire,  batailles.  =  Elève  d'Horace  Vernet. 
=  Bivouac  devant  Duppel.  —  Attaque  des 
hussards. 

Kalchovenne  (Pierre  Vanden).  E.  FI. 
*  xiv°  siècle.  =  Maître  peintre;  travailla  au 
dais  de  N.  D.  de  Tournay,  de  1369  a  1409. 

Kaldcnbagh  (A.).  E.  H.  f  1820  OU  1821. 

Kalf  (Guillaume).  E.  H.  f  1693.  Amster- 
dam. Nature  morte,  genre.  =  Elève  de  H.  Pot. 
Il  passe  pour  un  des  meilleurs  peintres  de 
son  époque  dans  la  reproduction  des  natures 
mortes.  Son  tableau  de  Francfort  était  daté 
de  1643.  Il  est  impossible  qu'il  soit  né  en  1640, 
ainsi  que  le  disent  la  plupart  des  auteurs. 
Kalf  a  laissé  la  réputation  d'un  homme  d'es- 


prit et  de  cœur.  =  Intérieur  rustique,  Rot- 
terdam. —  Porcelaine,  argenterie  et  fruits, 
Amsterdam.  —  Intérieur  de  chaumière  avec 
figures,  légumes,  ustensiles  de  ménage,  etc., 
Paris.  —  Un  daim,  une  cigogne  et  un  chau- 
dron, Londres.  —  Porcelaine,  citrons,  etc., 
Dresde.  —  Nature  morte,  Francfort  (Signé  : 
W.  Kalf,  1643;.  —  Citron  ouvert,  porcelaine, 
etc.,  Copenhague.  =  Beaucoup  de  vérité, 
coloris  vigoureux,  belle  harmonie.  =  Ventes  : 
V.  La  Roque  (1745),  Deux  tableaux,  poissons, 
légumes  et  ustensiles  de  cuisine,  148  livres. — 
V.  Julienne  (1767),  Deux  tableaux  avec  figures, 
96  liv.  —  V.  Randon  de  Boisset  (1777),  Cuisine, 
600  1.  —  V.  Fesch  (1845).  Chambre  rustique, 
314  fr.  —  V.  Van  Cleef  (1864).  La  potiche 
bleue,  4,100  fr.  —  V.  de  Mecklembourg  (1870). 
Le  pot  en  faïence  de  Delft,  1,800  fr. 

Kalkar  OU  Kalcker.  V.  Calcar. 

Kalkreuth  (comte  Stanislas  de)  E.  AL 
1821.  Berlin.  Paysage.  =  Directeur  de  l'Aca- 
démie de  Weimar.=  Paysage  idéal  des  Pyré- 
nées. Vue  du  château  ducal  de  Gênes. 

Kalraat  (Abraham  Van).  E.  H.  1643-1699. 
Dordrecht  Fleurs,  fruits  et  figures.  =  Fils 
et  élève  de  sculpteur,  il  mania  lui-même  le 
ciseau  pour  aider  son  père  devenu  vieux.  Ce 
peintre  imita  d'abord  Snyders.  puis  aban- 
donna ce  genre  pour  se  livrer  à  la  fougue  de 
son  naturel.  =  Imitation  admirable  de  la  lu- 
mière et  de  ses  effets. 

Kalvaat  (Bernard  Van),  frère  d'Abraham. 
E.  H.  1650-1721  (?).  Dordrecht.  Paysage,  por- 
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trait.  =  Elève  de  son  frère  Abraham  et  d'Al 
bert  Cuyp.  =  Manière  de  Saftleven  dans  les 
vues  du  Rhin  qui  lui  valurent  de  la  réputa- 
tion. Il  introduisait  parfois  des  petits  por- 
traits dans  ses  paysages. 

Kaltenmoscr  (Gaspard).  E.  Al.  1802-1867. 
Horb,  sur  le  Neckar.  Genre.  =  S'occupa 
d'abord  do  lithographie;  étudia  la  peinture  à 
Munich.  =  La  tricoteuse.  —  Fête  champêtre 
en  Bavière,  Hambourg. 

Kamecke  (Otto  W.  H.  von).  E.  Al.  1829. 
STOLr.  (Pomeranie).  Paysage,  Animaux,  etc. 
Kameior  (J.).  E.  Al.  *  xviii0  siècle.  Alle- 
magne. =  Détails  inconnus. 

Kamper  (G.).  E.  H.  *  xviii0  siècle.  Pay- 
sage. =  Vivait  au  commencement  du  xviii0 
siècle.  =  Il  peignait  souvent  des  clairs  de 
lune.  Quelque  ressemblance  avec  Arthur  Van 
der  Neer;  moins  de  transparence,  effet  plus 
sombre,  beaucoup  moins  de  talent. 

Kamphuysen  (Gérard).  E.  H.  *  xvm°  siè- 
cle. Groningue.  Portrait,  paysage,  vues  en 
miniature.  =  Inscrit  dans  la  confrérie  Pic- 
tura,  en  17G2,  à  La  Haye;  s'occupa  quelque 
temps  dans  cette  ville,  puis  retourna  à  Gro- 
ningue. 

Kampliiiysen(Jean).  E.  H.  1760.  AMSTER- 
DAM. Histoire,  portrait,  paysage,  etc.  =  Elève 
de  J.  Van  Dregt  et  de  P.  Barbiers,  le  Jeune. 
Etudia  quelque  temps  à  Bordeaux;  se  rendit 
en  Italie,  d'où  la  guerre  le  força  à  retourner 
dans  sa  patrie. 

Kamphuysen  (Th.  Raph.).  V.  Camphuy- 
sen. 

Kandel  (David)  E.  Al.  *  1551.  Strasbourg. 
Plantes,  fleurs,  etc.  =  Il  n'eut  d'autre  maître 
que  son  génie  et  devint  un  excellent  artiste. 
=  Bon  dessinateur. 

Kannemaos  (Chrétien-Corneille).  E.  H. 
*  xixe  siècle.  Marine.  ==  Naufrage  sur  les  côtes 
de  France. 

Kannengiesscr  (George).  E.  Al.  1814. 
Neustrelitz.  Histoire,  paysage  ôtG.t=Thisbé. 
Kanz  (  Charles  -  Chrétien  ).  E.  Al.  1758. 
Plauer.  (Saxe).  Email,  portrait.  =  Elève  de 
Hesse  et  Kemly  ;  établi  à  Paris.  =  Tableaux, 
Saint-Pétersbourg. 
Kappellen  ou  Kapelle.  V.  Cappelle. 
Kapcller.  E.Fr.*  xvme  siècle.  Mar  seille. 
=Fleurs,  paysage,  vues,  marine,  etc.  =  Pein- 
tre et  géomètre  ;  un  des  fondateurs  de  l'Aca- 
démie de  Marseille  dont  il  fut  professeur  et 
directeur,  en  1771  ;  eut  un  fils  qui  peignit  des 
coquilles  et  une  fille,  Adélaïde,  associée  de 
l'Académie  de  sa  ville  natale.  =  Tableaux, 
Marseille.  =  Imitateur  médiocre  de  Joseph 
Vernet. 

Kappen  ou  Kuppen  (François  Vander). 
E.  FI.  1660-1723.  Anvers.  Histoire.  =  Le  seul 


renseignement  que  l'on  ait  conservé  sur  co 
peintre,  c'est  qu'il  voyagea  quelque  temps  en 
Italie. 

Kapiiyns  (N.).  E.  FI.  *  XVII0  Siècle.  BRU- 
XELLES. Fleurs. 

Karg  (George).  E.  Al.  '  1620.  Augsbourg. 
Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Karlng  (G.  R.).  E.  Al.  1807.  Riga.  Genre, 
histoire.  =  Elève  de  Hensel.  =  L'enfant  d'un 
chevalier.  —  Pierre  le  Grand  à  Saardam. 

Kîirpff  (Jean-Jacques)  dit  Casimir. E.Fr. 
1770-1829.  Colmar.  Histoire,  portrait.  =  Elèvo 
de  David.  =  Dessinateur  et  lithographe. 

Karssebom.  V.  Causabon. 

Karssen  (Gaspard).  E.  H.  1810.  Amster- 
dam. Vues  de  ville.  =  Elève  de  H.  G.  ten  Kate. 

Karst  (A.).  E.  Al.  '  1839.  Histoire,  paysage. 
=  Elève  de  Kolbe. 

Kasftiowski.  E.  Al.  1810.  Potsdam.  His- 
toire, genre.  =  Elève  de  Hensel.  =  Un  che- 
valier et  sa  belle. 

Kasteele  (Abraham  A.  Van  de).  E.  H. 
1814.  La  Haye.  Genre.  =  Elève  de  C.  Kruse- 
man. 

Kate(Herman-Frédéric-C.  ten).  E.  H.  1822. 
La  Haye.  Genre,  intérieurs.  =  Elève  de 
C.  Kruseman.  =  Prisonniers  calvinistes  sous 
Louis  XIV.  —  La  bénédiction  paternelle. 

Ka(e  (Mari  ten),  frère  de  Herman.  E.  H. 
*  1860.  Genre. 

Katzenetein  (Louis).  E.  Al.  1824.  CASSEL. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  L.  Cogniet.  = 
Ostade  au  cabaret. 

Kaufmaiin.     E.     Al.     1808.     HAMBOURG. 

Genre,  paysage.=  Etabli  à  Munich.=  Paysans 
au  repos,  Hambourg.  —  Village  de  pécheurs 
au  bord  de  la  mer,  ib.  —  Paysage  tyrolien,  ïb* 

Kaufraann  (Edouard).  E.  Al.  *  xix°  siè- 
cle. Portrait. 

Kauffmann  (Jean-Joseph).  E.  Al.  *  xviii13 
siècle.  Histoire.  =  Fut  appelé  à  Morbegno,  en 
Valteline,  s'y  occupa  beaucoup  de  l'éducation 
artistique  de  sa  fille;  habita  Côme,  en  1752, 
puis  Constance,  où  le  cardinal  de  Roth  l'avait 
mandé. =Peintre  médiocre,  mais  connaissant 
bien  la  théorie  de  l'art. 

Kaiiffînann  (  Marie  -  Anne  -  Angélique  - 
Catherine),  fille  de  Jean-Joseph.  E.  Al.  1741  ou 
1742-1807.  Schwarzenberg  ou  Bregexzcracii. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  père,  l'ac- 
compagna à  Morbegno ,  à  Côme  et  à  Constance, 
et,  quoique  à  peine  âgée  de  douze  ans,  fit  par- 
ler de  son  talent  dans  ces  deux  dernières 
villes;  habile  musicienne,  elle  préféra  pour- 
tant l'étude  assidue  de  la  peinture,  visita 
Parme  et  Florence,  vint  à  Rome,  en  1763,  et 
se  rendit  ensuite  à  Naples;  retourna  à  Rome, 
en  1764,  passa  à  Venise,  en  1765,  et  de  là  partit 
pour  Londres.  Arriva  dans  cette  ville,  en  1766, 
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fut  recherchée  par  Josua  Reynolds,  et,  trom- 
pée par  un  aventurier  qui  s'intitulait  le  comte 
Frédéric  de  Horn,  elle  eut  l'imprudence  de  lui 
accorder  sa  main  et  apprit  peu  de  temps  après 
qu'elle  avait  épousé  un  domestique;  la  sépa- 
ration lui  fut  accordée,  en  1768.  Elle  fut  inscrite 
sur  le  registre  des  peintres  de  Londres,  amassa 
de  la  fortune,  se  vit  chantée  par  Gessner  et 
Klopstock,  épousa,  après  la  mort  de  son  pre- 
mier mari,  le  peintre  italien  Antoine  Zucchi, 
son  ami;  cette  union  fut  célébrée  à  Londres, 
en  1781;  séjourna  à  Ostende  et  repartit  pour 
l'Italie,  s'arrêta  à  Venise  et  s'établit  à  Rome. 
En  1705,  Angélique  perdit  son  mari  et  éprouva 
des  revers  de  fortune;  son  courage  et  sa  piété 
vinrent  à  son  secours,  plusieurs  princes  lui 
donnèrent  des  marques  de  leur  bienveillance 
et  de  leur  estime;  morte  d'une  maladie  de 
langueur.  C'est  par  erreur  que  jusqu'ici  on  l'a 
fait  naître  à  Coire.  =  Portrait  :  Fortunée 
Saigner  Fantastici,  Florence.  —  La  religion 
accompagnée  des  vertus,  Londres.  —  Por- 
trait :  la  duchesse  de  Brunswick,  ib.  —  Por- 
trait d'une  jeune  dame  représentée  en  sibylle, 
Dresde.  —  Portrait  d'une  jeune  femme  en 
vestale,  ib.—  Douleur  d'Ariane, ib.  —  Portrait 
du  peintre,  Berlin.  —  Jésus-Christ  et  la  Sama- 
ritaine, Munich.  —  Portrait  du  peintre,  ib.  — 
Portrait  du  roi  Louis  de  Bavière,  encore  prince 
royal,  ib.  —  Télémaque  appelé  à  la  gloire  par 
Minerve,  Saint-Pétersbourg.  —  Portrait  du 
peintre,  ib.  —  Scènes  de  famille,  quatre  ta- 
bleaux, ib.  =  Composition  ingénieuse  et  rai- 
sonnée,  draperies  inventées  et  dessinées  avec 
goût;  imita  le  Poussin  et  l'antique;  manière 
expressive  et  remplie  de  grâce,  dessin  faible. 
Graveur. 

Kaulbacli  (Guillaume  Von).  E.  Al.  1805- 
1874.  Arolsen  (principauté  de  Waldeck).  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Cornélius.  Direc- 
teur de  l'Académie  de  Munich.  =  Portrait  du 
peintre  Heinlein  (costumé),  Munich.  —  La  des- 
truction de  Jérusalem,  ib.  —  Portrait  du  pein- 
tre Monten  (costumé),  ib.  —  Esquisses  à  l'huile 
des  fresques  colossales  exécutées  par  Nilson 
à  l'extérieur  de  la  Pinacothèque  royale,  ib.  — 
La  maison  de  fous.  —  La  bataille  des  Huns.  — 
Sujets  tirés  de  Klopstock  (fresques).  —  Fres- 
ques, Berlin  (musée).  =  Grande  puissance 
d'imagination,  coloris  savant,  dessin  large  et 
correct.  Un  des  plus  grands  peintres  modernes 
de  l'Allemagne. 

Kaulbacb  (Frédéric),  cousin  de  Guil- 
laume. E.  Al.  *  1855.  Portrait. 

Kmilbach  (François-A.),  fils  du  précé- 
dent. E.  Al.  *  1878.  Portrait. 

Kawcnberg,  Kouwenberg  ou  Cou- 
wenbcrg  (Chrétien  Van).  E.  H.  1604-1667. 
Pelft.  Histoire,  chasses.  =  Elève  de  J.  Van 


Nés,  visita  l'Italie  et  mourut  à  Cologne,  où  il 
s'était  établi.  Il  se  fit  une  brillante  fortune 
par  son  talent.  De  1638  à  1644,  il  habitait  en- 
core Delft  où  il  reçut  des  commandes  impor- 
tantes du  prince  Frédéric-Henri.  En  1647,  il 
fut  inscrit  dans  l'ancienne  confrérie  de  Saint- 
Luc,  à  La  Haye,  sous  le  nom  de  Couwenburg. 
=  Dessin  très  correct.  Couleur  vigoureuse. 
Peignait  parfaitement  le  nu. 

Kawenberg,  Kouwenberg  ou  Cou- 
wenberg  (Egide),  fils  de  Chrétien.  E.  H. 
*  1670.  Histoire.  =  Elève  de  son  père.  Reçu 
franc-maître  de  Saint-Luc,  en  1667;  il  travail- 
lait encore  en  1691.  —  Il  n'atteignit  pas  le  de- 
gré de  talent  de  son  père. 

Kay  (J.).  E.  An.  1742-1830.  Dalkeith.  Mi- 
niature, caricature.  =  S'est  distingué  dans 
des  scènes  caricaturales  peintes  dans  de  pe- 
tites proportions.  Graveur. 

Kaynoot  (Jean),  dit  le- Sourd.  E.  FI.  1520- 
1583.  Malines.  Paysage.  =  Elève  de  M.  Kock, 
en  1550.  Il  peignit  dans  le  goût  de  Patenier. 

Kean  (Michel).  E.  An.  t  1823.  Dublin.  Mi- 
niature. =  Elève  de  Schmidt. 

Keck  (Jean).  E.  Al.  '  xixe  siècle.  Saar- 
bruck.  Portrait. 

KeelhofT  (François).  E.  FI.  *  1842.  Pay- 
sage. =  Vue  dans  la  Campine.  —  Site  en 
Ardenne,  Bruxelles. 

Keerdt.  E.  Al.  *  1842.  Francfort.  Pay- 
sage. =  Chute  de  rochers. 

Keerinckx  ,  Keirincx  ou  Ker« 
rinckx  (Alexandre).  E.  H.  1590-1646.Utrecht. 
Paysage,  vues  de  ville. = Inscrit  comme  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1619;  il  y 
reçut  un  élève,  en  1623-1624,  ce  qui  permet  de 
supposer  qu'il  habita  assez  longtemps  cette 
ville.  Voyagea  en  Angleterre  sous  le  règne  de 
Charles  Ier;  peignit  les  châteaux  royaux  de 
l'Ecosse,  pour  ce  prince.  Mort  à  Amsterdam. 
Immerzeel  a  nommé  ce  peintre,  par  erreur, 
Jacques  Kierings.  =  Forêt,  La  Haye  (fig.  de 
Poelenburg).  —  Paysage,  forêt,  Munich.  — 
—  Contrée  boisée,  Dresde  (signé  :  A.  Kerrincx, 
A0  1620).  —  Paysage  :  les  voyageurs,  ib.  — 
Pays  plat  et  boisé,  ib.  —  Deux  petits  paysages, 
Copenhague.  —  Chemin  dans  la  forêt,  ib.  = 
Beaucoup  de  vérité.  Feuillage  exécuté  avec 
une  rare  perfection.  Les  figures  de  ses  pay- 
sages sont  de  Poelenburg  et  d'autres.  On  con- 
naît une  eau-forte  de  ce  peintre.  =  Ventes  : 
V.  Banckheim  (1745),  Paysage,  300  1.  —  V.  Le- 
brun (1778),  Baptême  de  saint  Jean,  avec  Poe- 
lenburg, 1,621 1.  —  V.  Pauwels  (1803),  Paysage 
avec  figures  de  Teniers,  150  fl. 

Keerie.  E.  Al.  1823-1875.  Munich.  His- 
toire. =  Elève  de  Cornélius. 

Keetellioet  (Guillaume).  E.  H.  1746.  Ams- 
terdam. Genre,  portrait,  intérieurs.  =  Inscrit 


KEG 


497 


KEN 


dans  la  confrérie  Pictura,  à  La  Haye,  en  1778. 
=  Il  a  peint  aussi  la  miniature. 

Keghel  (Jules  de).  E.  FI.  1835-1879.  Gand. 
Histoire,  genre.  =  Funérailles  d'un  martyr. 
—  Les  mauvaises  lunettes. 

Kehren  (Joseph).  E.  Al.  1817-1880.  Dussel- 
dorf.  Histoire.  =  Elève  de  Schadow.  Il  aida 
Rethel  à  Aix-la- Chapelle  et  termina  les  pein- 
tures que  le  maître  ne  put  achever. 

Keil  (F.-F.).  E.  Al.  1801.  Silesie.  Genre.  = 
Elève  de  Wach.  =  Soldat  suédois  au  cabaret. 

Kelderman  (Henri).  E.  FI.  '  xvie  siècle. 
Malines.  =  Il  était  à  la  fois  aubergiste  et 
peintre;  il  tenait  l'auberge  de  la  Tête  d'or  où 
Albert  Durer  descendit  lors  de  son  séjour  à 
Malines,  en  1521.  En  1516  ou  1517,  le  magistrat 
de  Malines  lui  acheta  deux  tableaux  au  prix 
de  38  florins.  Un  Henri  Kelderman  est  inscrit 
dans  les  Liggeren  d'Anvers  comme  y  ayant 
été  reçu  franc-maître,  en  1490. 

Kelderman  (Jean).  E.  H.  1741-1820.  DOR- 
drecrt.  Fleurs,  fruits  et  oiseaux.  =  Elève  de 
V.  Dam;  peintre  amateur.  =  On  a  de  lui  des 
tableaux  bien  ordonnés. 

Keldermans  (Rombaut).  E.  FI.  *  XVe  siè- 
cle. Peintre  sur  verre.  =  Plaça  des  vitraux  à 
l'hôtel-de-ville  de  Louvain,  en  1469.  Vivait 
encore  en  1480.  Sa  fille  épousa  le  verrier  Van 
Diependael.  =  Verrières  de  l'église  de  Saint- 
Gommaire,  Lierre.  =  Talent  renommé. 

Keller.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire.  =  Annon- 
ciation. 

Keller  (Ferdinand).  E.  Al.  1842.  Carls- 
ruhe.  Histoire.  =  Elève  d'abord  de  Schirmer 
pour  le  paysage,  puis  de  Canon  pour  la  figure. 

Keller  (George).  E.  Al.  1576-1640  (?).  Franc- 
fort-sur-le-Mein.  Histoire,  paysage. = Elève 
de  J.  Amman;  demeura  à  Nuremberg  et  y 
mourut.  =  Graveur. 

Keller  (Jean-Henri).  E.  Al.  1692-1765.  Zu- 
rich. Histoire,  paysage  avec  figures.  =  Il 
étudia  à  Bâle,  en  Allemagne,  puis,  après  avoir 
visité  Paris,  il  vint  s'établir  à  La  Haye,  où  il 
trouva  beaucoup  d'ouvrage  et  où  il  mourut. 
Il  fit  un  grand  nombre  de  tapisseries;  ses 
paysages  sont  clans  le  goût  de  Teniers  et  de 
Watteau. 

Keller  (Jos.).  E.  Al.  1811.  Linz.  Histoire. 

Kellerhoven  (Maurice).  E.  Al.  1758-1830. 
Altenrath  (Duché  de  Berg).  Histoire,  por- 
trait, etc.  =  Etudia  à  Dusseldorf  et  à  Anvers. 
Professeur  à  l'Académie  des  beaux-arts,  à 
Munich,  où  il  mourut.  =  Graveur. 

Kellerhoven  (Joseph),  fils  de  Maurice. 
E.  Al.  1798.  Manheim. 

Keiiin.  E.  Fr.  f  1859.  Aquarelle.  =  La 
chapelle  de  Dreux. 

Kellner.  E.  Al. 
verre. 


xixe  siècle.  Peintre  sur 


Kelao.  V.  Cuningham. 

Kemiy.  E.  Fr.  *  xviii0  siècle.  =  Détails 
inconnus. 

Kemp  ou  i>e  Kemp  (Nicolas),  le  Vieux. 
E.  II.  '  1580.  Haarleh.  Décors,  marine,  etc. 
=  Kramm  cite  ce  peintre  comme  ayant  été 
élève  de  H.-C.  Vroom  et  de  Ch.  Van  Mander, 
le  Vieux.  Il  parle  de  l'âge  avancé  que  l'artiste 
doit  avoir  atteint,  puisqu'il  vivait  encore  en 
1653  selon  ce  qu'on  peut  lire  dans  l'édition  de 
Van  Mander  par  De  Jongh,  etc.  Il  y  a  confu- 
sion entre  deux  peintres,  Nicolas  le  Vieux  et 
son  fils  qui  porte  le  môme  prénom.  De  Nicolas, 
le  Vieux,  H.  Van  der  Willigen  possède  un  por- 
trait, dessiné  d'après  A.  P.  (Arth.  Pieters/cn  ?) 
et  portant  l'inscription  :  Nicolaas  de  Kemp, 
Pictor  1580.  La  figure  représente  un  homme 
pouvant  avoir  environ  30  ans.  On  trouve 
son  nom  dans  différents  vieux  documents  :  à 
propos  de  la  loterie  pour  l'hospice  des  vieil- 
lards, en  1606;  pour  l'achat  d'un  tombeau, 
en  1623,  1624  et  1635.  Enfin,  à  propos  d'une 
œuvre  de  charité  envers  un  confrère  misé- 
rable, œuvre  dans  laquelle  il  figure  avec  Frans 
Hais  et  Pierre  Halsteyn.  S'il  s'agit  du  père 
dans  ces  derniers  renseignements,  celui-ci 
devait  déjà  être  plus  qu'octogénaire. 

Kemp  ou  I>e  Kemp  (Nicolas),  le  Jeune, 
fils  de  Nicolas,  le  Vieux.  E.  H.  f  1672.  Haar- 
lem.  Marine  (?)=  En  1652  il  est  inscrit  avec  sa 
femme,  Gertrude  Jaspers ,  veuve  d'un  De 
Jongh,  comme  membre  de  l'église  réformée. 
En  1655  il  était  vinder  de  la  corporation  de 
Saint-Luc.  Dans  les  comptes  de  1657  il  est 
nommé  Klaes  Kemp.  =  Vue  marine  de  Loe- 
vensteyn  et  Woudrichem,  Haarlem  (On  ne 
sait  à  quel  De  Kemp  ce  tableau  appartient). 

Kemp  ou  I>e  Kemp  (Jean),  fils  de  Nico- 
las, le  Vieux.  E.  H.  *  xvne  siècle.  Haarlem. 
=  Vincent-Laurent  Vander  Vinne,  son  con- 
temporain, l'enregistre  comme  un  peintre  dis- 
tingué, déjà  renommé  à  cette  époque. 

Kempener  (Jacques).  E.  Al.  *  xvne  siècle. 
Allemagne.  Fleurs,  fruits.  =  On  ignore  s'il 
fut  peintre  ou  dessinateur. 

Kempener  (de).  V.  Campana. 

KencUel  (Jean).  E.  Al.  1688-1722.  Augs- 
bourg.  Portrait  au  pastel.  =  Elève  d'Isaac 
Fischer  et  de  Martin  Schuster.  Habita  Nurem- 
berg. 

Kennedy  (Guillaume).  E.  An.  1813-1865. 
Dumfries,  Paysage. 

Kensett  (J.-Fr.).  E.  An.  1818-1873.  Oies- 
hire  (Connecticut).  Paysage.  =  Mort  à  New- 
York.  Se  forma  par  ses  voyages  en  Suisse 
en  Allemagne  et  en  Italie. 

Kent  (Guillaume).  E.  An.  1685-1748.  Yorks- 
hire.  Histoire,  portrait.  =  Etudia  à  Rome, 
sous  B.  Luti;  se  distingua  surtout  dans  l'ar- 
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chitecture  :  on  le  regarde  comme  le  créateur 
des  jardins  modernes.  =  Entrevue  de  Henri  V 
avec  la  princesse  Catherine  de  France,  Lon- 
dres. _  Mariage  de  Henri  V  avec  la  princesse 
Catherine,  ib.  =  Peintre,  dessinateur  et  ar- 
chitecte. 

Kepfer(Maximilien-Pierre).E.  Fr.  1798.  = 
Elève  d'Abel  de  Pujol.  =Plus  connu  comme 
Dessinateur. 

Keppel-Hesselïnli  (Herman-G.).  E.  H. 
1811.  Zutphen.  Vues  de  ville.  —  Elève  de 
B.-J.  Van  Hove. 

Kerckhove  (Joseph  Van  den).  E.  FI.  1667- 
1724.  Bruges.  Histoire,  portrait.  ==  Elève  de 
Jean  Van  Meunincxhove,  en  1682,  puis  de 
Quellyn  le  père,  à  Anvers.  Il  parcourut  la 
France  et  résida  quelque  temps  à  Paris.  Re- 
venu à  Bruges,  il  y  fut  reçu  franc-maitre  de 
Saint -Luc,  en  1695.  Il  fut  alternativement 
vinder,  stehouder  et  gouverneur  de  cette  cor- 
poration, de  1704  jusqu'à  1715.  Un  des  fonda- 
teurs de  l'Académie  de  Bruges  dont  il  fut  pre- 
mier professeur  jusqu'à  sa  mort.  =  Martyre 
de  saint  Laurent,  etc.,  Bruges.  —  Sainte  Ca- 
therine de  Sienne,  ib.  (Acad.).  —  Portrait 
d'homme,  ib.  (Hôpital  Saint-Jean).— Tableaux, 
Ostende.  =  Tons  chauds,  dessin  inégal;  con- 
naissance approfondie  des  lois  de  la  perspec- 
tive. 

Kerckhove  (Ernest  Van  den).  E.  FI.  1840- 
1879.  Bruxelles.  Histoire.  ==  Grand  prix  de 
Rome.  =  Assyriens  et  Moabites.  —  L'ouver- 
ture du  testament. 

Kcrkhove  (Jean  Van  de).  E.  FI.  1822. 
Thielt.  Genre,  histoire,  etc.  =  Elève  de  Wap- 
pers,  puis  de  De  Rudder  à  Paris.  =  Ugolin  et 
ses  enfants.— Camp  de  bohémiens.= Graveur. 

Kerkhove  (Mme  Marie-Louise  Van  de,  née 
De  Ruyck).  Epouse  du  précédent.  E.  FI.  1831. 
Thielt.  Paysage,  marine. 

Kerkhove  (Frédéric  Van  de),  fils  de  Jean, 
E.  FI.  1862-1873.  Bruges.  Paysage.  =  Cet  en- 
fant phénoménal  montra  dès  l'âge  de  sept  ans 
une  extraordinaire  aptitude  pour  le  paysage 
traité  largement  sur  de  très  petits  espaces. 
Mort  à  l'âge  de  10  ans  et  11  mois  après  avoir 
peint  plus  de  600  panneautins  qui  ont  été 
exposés  dans  les  grandes  villes  de  l'Europe. 
Les  œuvres  de  Ruysdael,  de  Rousseau  et  de 
Corot,  paraissent  l'avoir  vivement  impres- 
sionné. Toutes  ses  œuvres,  jusqu'à  ses  plus 
simples  ébauches,  ont  un  caractère  de  pro- 
fonde mélancolie.  =  Exécution  ferme  et  ra- 
pide; observation  très  pénétrante;  absence 
de  dessin;  impression  pleine  de  grandeur  et 
de  poésie  (1). 

(1)  Voir  sur  ce  génie  précoce  :  L'Enfant  de  Bruges  par 
Adolphe  Siret,  1  v.  in-8"  avec  dix-huit  gravures.  Bruxelles. 
Paris.  Louvain.  1876.  Louvain.  Ch.  Pccters. 


I  Kerkhove  (Louise  Van  de),  fille  de  Jean. 
E.  FI.  1860.  Saint- André  (Bruges).  Paysage, 
marine.  =  Graveur. 

Kern  ou  Korne  (Antoine).  E.  Al.  1710- 
1747.  Tetschen  (Bohême).  Histoire.  =  Elève 
de  Pittoni,  à  Venise.  Nommé  peintre  du  roi 
Auguste  III,  en  1741.  Mort  à  Dresde.  =  Le 
massacre  des  innocents,  Dresde. 

Kerreman  (Balthasar).  E.  FI.  *  xvie  siècle. 
==  Cité  comme  peintre  et  prisonnier  en  la  ville 
d'Anvers,  pour  avoir  embrassé  les  doctrines 
calvinistes.  La  pièce  qui  opine  pour  sa  grâce 
est  datée  de  1563. 

Kerricx  (Catherine-Claire),  sœur  de  Guil- 
laume-Ignace. E.  FI.  *  1715.  =  Détails  inconnus. 

Kerricx  (Guillaume  Ignace).  E.  FI.  1682- 
1745.  Anvers.  Histoire.  =  Il  était  fils  de  Guil- 
laume le  Vieux,  sculpteur,  qui  lui  donna  les 
premiers  principes  de  l'art.  De  là  il  entra  à 
l'atelier  de  Godefroid  Maes,  le  Jeune.  En  1703, 
il  fut  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  An- 
vers. Il  en  fut  doyen  en  1718  et  en  1723.  Ker- 
ricx  fut  non-seulement  un  bon  peintre,  mais 
il  cultiva  également  la  sculpture,  la  littéra- 
ture et  l'architecture.  Il  eut  même  du  talent 
comme  ingénieur,  car  c'est  lui  qui  consolida 
très  savamment  la  vieille  église  de  Sainte- 
Walburge,  à  Anvers.  =  Saint-Luc,  Anvers.  — 
La  pâque  en  Egypte,  ib.  —  L'agneau  de  Dieu 
adoré  par  les  vieillards  de  l'apocalypse,  ib. 

Kergmakere  (Jean  de).  E.  FI.  "  xive  siè- 
cle. =  Se  trouve  parmi  les  créanciers  de  la 
ville  d'Anvers,  en  1398.  Il  est  fréquemment 
cité  sous  le  nom  de  maître  Jean  de  Kersma- 
kere,  pyngerer. 

Keser  (Jacques).  E.  Al.  "  1576.  Architec- 
ture, intérieurs  d'église.  =  Détails  inconnus. 

Kessel  (Barthélémy  Van).  E.  FI.  *xvie  siè- 
cle. Louvain  (?).  Histoire.=Ce  personnage  était 
connu  sous  le  nom  de  Bertel  de  Koster,  parce 
qu'il  remplissait,  dans  l'église  de  Saint-Pierre, 
à  Louvain,  les  fonctions  de  bedeau.  Son  talent 
parait  avoir  avoir  été  très  médiocre;  il  s'oc- 
cupait aussi  du  modelage  et  moulait  des  ca- 
davres; il  faisait  servir  ces  productions  pour 
des  Christ  au  tombeau.  Nommé  bedeau  en 
1495,  il  occupait  encore  ces  fonctions  en  1535; 
cette  charge  était,  du  reste,  héréditaire  dans 
sa  famille,  qui  la  remplit  pendant  plus  d'un 
siècle.  En  1522,  Van  Kessel  fut  un  des  deux 
directeurs  de  YOmmegang  (cavalcade),  à  l'oc- 
casion de  la  kermesse  de  Louvain. 

Kessel  (Jérôme  Van).  E.  FI.  *  1615.  An- 
vers (?).  Portrait.  =  fin  1594,  ,il  est  inscrit 
dans  le  Liggere  d'Anvers,  comme  élève  de 
Corneille  Floris,  le  Jeune.  Il  s'occupa  beau- 
coup en  Allemagne.  Vers  1606,  il  se  rendit  de 
Francfort-sur-le-Mein  à  Augsbourg.  En  1609,  il 
se  trouvait  à  Strasbourg;  enfin  en  1615,  il  fut 
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reçu  franc-maître  à  Cologne.  Un  document  au- 
thentique prouve  qu'il  revint  s'établir  à  Anvers 
en  1616.  Il  y  paya  sa  redevance  comme  franc- 
maître  en  1622-23  et  y  épousa  Paschasie  Breu- 
ghel,  fille  de  Breughel  de  Velours.  Il  avait  été 
employé  pendant  plusieurs  années  par  Maxi- 
milien  d'Autriche. 

Kessel  (Jean  Van),  le  Vieux,  E.  FI.  fils  de 
Jérôme.  1626-1678-79.  Anvers.  Oiseaux,  fleurs, 
portrait,  etc.  =  Il  fut  élève  de  Simon  de  Vos, 
en  1634-35,  c'est-à-dire  à  l'âge  de  8  ans.  Van 
Kessel  appartenait  de  tous  côtés  à  des  familles 
d'artistes;  il  était  petit-fils,  par  sa  mère,  de 
Breughel  de  Velours  et  d'Isabelle  de  Jode,  pre- 
mière femme  de  ce  dernier;  son  oncle  et  par- 
rain, Jean  Breughel,  le  Jeune,  lui  donna  éga- 
lement des  leçons.  En  1644-45,  il  fut  reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc.  Il  épousa  la  sœur  du 
peintre  Ferdinand  Van  Abshoven,  qui  fut 
parrain  de  son  premier  enfant.  S'il  est  vrai 
que  Van  Kessel  fit  un  voyage  en  Espagne 
avec  son  fils  Jean,  ce  dut  être  entre  1675  et 
1678.  On  trouve  encore  inscrit  en  1650-51, 
comme  franc-maître  de  Saint- Luc,  un  peintre 
du  nom  de  Roland  Van  Kessel,  peut-être  un 
frère  de  Jean  le  Vieux;  puis  en  1658-59,  un 
André,  comme  fils  de  maître  ;  enfin  un  André 
Van  Kessel,  peintre,  sans  autre  désignation, 
en  1663-64.  =  Concert  d'oiseaux,  Anvers.  — 
Sainte  famille  au  milieu  d'une  guirlande  de 
fleurs,  Paris.  —  Poissons,  Florence.  —  Taba- 
gie, Vienne.  —  La  boutique  du  barbier,  ib.  — 
Guirlandes  de  fleurs  entourant  des  figures  de 
Van  Thulden.  Madrid.  —  Fruits,  écrevisses 
et  jambon,  Dresde  (Signé  :  J.  V.  Kessel,  f. 
anno  1654).  —  Echoppe  de  fruitière,  Copen- 
hague. —  Groupe  d'oiseaux,  Stockholm.  =  Il 
peignit  dans  le  genre  de  Breughel  de  Velours. 
Ordonnance  sage,  piquant  coloris,  un  peu  trop 
de  sécheresse.  Dans  ses  portraits,  il  voulut 
imiter  Van  Dyck,  mais  il  y  réussit  fort  médio- 
crement. =  Ventes  :  V.  De  Heusch  de  Lande- 
wyck  (1778).  Cinq  paysages  avec  animaux  et 
fleurs,  représentant  les  cinq  sens  (Figures  par 
Van  Balen),  125  fl. 

Kessel  (Jean  Van),  le  Jeune,  fils  de  Jean, 
le  Vieux.  E.  Fl.  1654-1708.  Anvers.  Paysage, 
histoire,  nature  morte,  portrait.  =  Elève  de 
son  père  qu'il  accompagna  à  Madrid.  Il  y  fut 
nommé  peintre  de  la  cour,  en  1686,  et  y  mou- 
rut. En  1690-91,  est  inscrit  comme  élève  de 
Pierre  Ykens,  un  Jean  Thomas  van  Kessel. 
Ce  Jean  Thomas  fut  reçu  franc-maître  en 
1703-1704. 

Kessel  (Ferdinand  Van),  fils  de  Jean,  le 
Vieux.  E.  Fl.  1648-1696.  Anvers.  Paysage,  ani- 
maux, fleurs,  etc.  =  Elève  de  son  père.  Pein- 
tre de  J.  Sobieski,  roi  de  Pologne.  Il  mourut 
à  Bréda.  Ykens,  Maes,  Van  Opstal  et  Biset, 


ont  peint  les  figures  de  ses  tableaux.  =  Pay- 
sage, Anvers.  —Groupe  d'animaux,  Gand.  — 
Paysage  avec  scène  mythologique,  Vienne.  — 
On  parle  d'un  tableau  remarquable  de  ce 
peintre,  représentant  les  quatre  éléments, 
qui  fut  détruit  par  un  incendie.  =  Il  peignait 
agréablement  le  paysage  et  y  introduisait  des 
plantes  exécutées  avec  un  fini  précieux. 

Kessel  (Nicolas  Van),  neveu  de  Ferdinand. 
E.  Fl.  1684-1741.  Anvers.  Kermesses.  —  Elève 
de  son  oncle.  Il  habitait  Paris  et  aurait  joui 
de  la  renommée  des  peintres  qui  portaient 
son  nom,  si  sa  vie  libertine  et  dissipée  n'y 
avait  mis  obstacle;  il  dépensa,  en  peu  de 
temps,  la  riche  succession  que  lui  avait  laissée 
son  oncle,  et  mourut  pauvre  à  Anvers.  =  Il  a 
imité  la  manière  de  Teniers;  sur  la  fin  de  ses 
jours,  il  peignit  des  portraits  qui  eurent  peu 
de  succès  =  Ventes  :  V.  Seymour  (1860).  Gro- 
tesques, 380  fr. 

Kessel  (Jean  Van),  le  Hollandais.  E.  H. 
1648-1698.  Amsterdam.  .  Paysage,  marine,  hi- 
vers, etc.  =  On  ne  croit  pas  que  ce  peintre 
soit  allié  aux  Van  Kessel  d'Anvers,  qui  étaient 
ses  contemporains.  On  ne  connaît  aucune  par- 
ticularité sur  sa  vie.  =  Vue  d'une  des  écluses 
d'Amsterdam,  Rotterdam.  —  Intérieur  de 
forêt,  ib.  —  Paysage  avec  figures,  Anvers.  = 
Bonne  imitation  de  la  nature,  touche  agréa- 
ble; quelques-unes  de  ses  compositions  se 
rapprochent  de  celles  de  Ruisdael  et  souvent 
de  Hobbema.  Abraham  Stork  a  peint  des 
figures  dans  certains  de  ses  tableaux. 

Kessler  (Auguste).  E.  Al.  1826.  TlLSlT. 
Paysage.  =  Le  matin  dans  la  vallée. 

Kessler  (F.).  E.  Al.  *  1627.  Portrait.  =  On 
le  croit  élève  de  Geldorp.  Florissait  à  Cologne. 
=  Peintre  de  mérite. 

Ketel  (Corneille).  E.  H.  1548-161*.  Gouda. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Montfoort,  dit 
Blokland.  Travailla  au  château  de  Fontaine- 
bleau et  à  Paris.  Les  troubles  religieux  le  for- 
cèrent à  retourner  à  Gouda;  là  non  plus,  les 
circonstances  n'étaient  pas  favorables  à  l'art; 
aussi,  en  1573,  Ketel  alla  habiter  Londres,  où 
il  eut  beaucoup  de  succès;  toutefois  le  mal 
du  pays  le  ramena  en  Hollande  où  il  s'établit 
à  Amsterdam.  =  11  peignit  la  reine  Elisabeth, 
en  1578,  et,  plus  tard,  différents  personnages 
de  la  cour  d'Angleterre.  =  Excellent  peintre 
de  portraits.  Il  a  fait  plusieurs  grands  ta- 
bleaux d'archers  très  remarquables.  En  1559, 
il  se  mit  à  peindre  avec  ses  doigts,  sans  pin- 
ceau, et  fit  de  même  avec  ses  doigts  de  pieds. 
Il  avait  l'habitude  de  mettre  sous  ses  tableaux 
l'explication  du  sujet  en  vers. 

Ketel  (Jean.  E.  H.  *  xrxc  siècle.  Genre. 
=  Elève  de  J.  Ter  Beek.  =  F'eintre  ama- 
teur. 


KET 
rène  de  la).  E. 


500 
1846 


KEY 


Ketbulle  (Euprône  de  la).  E.  FI, 
Paysage. 

Keukel.  E.  Al.  *  xviiie  siècle.  Miniature. 
=  Epousa  la  sœur  du  peintre  Sedelmeyer, 
auquel  il  donna  des  leçons  et  avec  lequel  il 
travailla.  Etabli  à  Vienne. 

Kculen  (Janson  Van).  V.  Janssens  (Cor 
neille). 

Keulen  (Jean  Van).  E.  H.  (?).  *  1400.  His- 
toire. =  Cité  comme  un  moine  habitant  un 
couvent  de  Zwolle;  remarquable  par  sa  piété 
et  ses  talents  comme  peintre  et  comme  or- 
fèvre. 

Keulen  (Thomas  Van).  E.  FI.  *  1580.  His- 
toire. ==  Elève  de  Fr.  Floris.  Cité  avec  grand 
éloge  par  Van  Mander. 

Keultjes  (Gérard  Laurent).  E.  H.  1786. 
Utrecht.  Portrait,  genre,  vaisseaux  =  Elevé 
dans  la  maison  des  Orphelins. 

Keun  (Henri).  E.  H.  1738-1788  (?).  Haar- 
lem.  Vues  et  perspective.  =  Les  environs  de 
la  ville  de  Haarlem  lui  fournirent  la  plupart 
de  ses  sujets.  =  Manière  de  Berkheyden;  bon 
dessin,  pinceau  correct.  Graveur. 

Key  ou  Keye(Vautier).  E.F1.*  1542.  Breda. 
=  Elève  d'un  Jean  de  Cock,  à  Anvers,  en  1516. 
En  1531  il  fut  reçu  franc-maitre  ;  dès  l'année 
suivante  il  recevait  des  élèves.  Doyen  de  la 
corporation,  en  1542.  On  ignore  s'il  était  pa- 
rent des  Key  de  Breda. 

Key  (Adrien),  le  Vieux.  E.  FI.*  xvie  siècle. 
Breda.  =  Nous  ne  pouvons  affirmer  qu'il  fut 
peintre.  Il  est  probable  pourtant  qu'il  cultiva 
l'art  et  qu'il  vint  à  Anvers  pour  y  faire  élever 
ses  enfants  dans  cette  carrière.  Son  fils  Michel 
reçu  bourgeois  d'Anvers  la  même  année  que 
Guillaume,  fut  tailleur  de  diamants;  nous 
trouvons  dans  les  Liggeren,  en  1549,  un  Cor- 
neille Key;  en  1592,  un  Michel  Key,  fils  de 
maître,  tous  deux  peintres. 

Key  (Guillaume),  fils  d'Adrien  le  Vieux. 
E.  FI.  1520-1568.  Breda.  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Lambert  Lombard.  Reçu  franc-maî- 
tre de  Saint-Luc  à  Anvers,  en  1542.  En  1550. 
il  y  reçut  le  droit  de  bourgeoisie.  Il  fut  doyen 
de  la  corporation,  en  1552.  Le  duc  d'Albe 
l'ayant  fait  venir  pour  terminer  son  portrait, 
se  concerta,  devant  lui,  avec  les  juges  crimi- 
nels sur  la  condamnation  du  comte  d'Egmont. 
Key  reçut  une  impression  si  terrible  de  cette 
conversation,  qu'il  mourut  le  jour  même 
de  l'exécution.  Plusieurs  de  ses  tableaux  fu- 
rent détruits  par  les  Iconoclastes.  =  Pinceau 
moelleux,  composition  réfléchie.  Il  saisissait 
la  ressemblance  avec  un  rare  bonheur. 

Key  (Adrien-Thomas  le  Jeune),  neveu  de 
Guillaume  (?).  E.  FI.  1544  (?)-1590  (?).  Histoire, 
portrait.  =  En  1558,  il  est  inscrit  comme  élève 
d'un  certain  Jean  Hack  ;  plus  tard,  sans  doute, 


il  fut,  dit  on,  élève  de  son  oncle  Guillaume. 
Reçu  franc-maitre  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1568;  il  fit  aussi  partie  de  la  société  de  Rhé- 
torique, la  Violette;  après  l'année  1588,  on  ne 
rencontre  plus  son  nom  dans  aucune  pièce 
authentique.  =  Portraits  de  Gilles  de  Smidt 
et  de  sept  de  ses  enfants,  Anvers.  —  Portraits 
de  la  seconde  femme  de  Gilles  de  Smidt  et 
d'une  de  ses  filles,  ib.  —  La  Cène  (Revers  des 
deux  volets  précédents),  ib.  —  Volets  :  le 
donateur,  un  inconnu,  un  enfant  endormi  et 
son  patron  saint  Jean-Baptiste  ;  la  donatrice 
et  autres  personnages  et  sainte  Anne  ensei- 
gnant la  Vierge,  Berlin.  =  Beaucoup  de  vie 
et  d'expression  ;  surpasse  son  oncle;  style  très 
fin. 
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Key  (Henri).  E.  FI.  '  xixe  siècle.  Genre.  = 
Quasimodo  prenant  Claudius  Frollo  sous  sa 
protection.  —  Mort  de  Léonard  de  Vinci. 

Keyert  (R.).  E.  H.  *  1750.  Portrait.  =  Tra- 
vaillait en  Frise.  =  Egalement  dessinateur. 

Keylhau  (Evrard).  E.  H.  1624-1683  ou  1687. 
Heslinger  (Danemark).  Histoire,  genre.  — 
Elève  de  Rembrandt.  Mort  à  Rome,  où  il  avait 
abjuré  le  protestantisme.  Les  Italiens  le  sur- 
nommèrent Monsu  Bernarclo,  =  Assomption, 
Mayence.  ■*-  Saint  Benoît,  Ravenne.  =  Bonne 
composition,  touche  soignée,  coloris  vrai. 

Keyser  (Clara  De).  E.  FI.  *  1530.  Gand.  = 
Elle  visita  l'Allemagne ,  l'Italie,  la  France  et 
l'Espagne.  Ses  ouvrages  lui  acquirent  du  re- 
nom dans  ces  différents  pays.  En  1567,  Guic- 
ciardin  publia  le  livre  où  il  cite  cette  artiste; 
Il  parle  d'elle  comme  ayant  vécu  80  ans  ;  on 
peut  donc  supposer  qu'elle  est  née  vers  1480 
et  morte  vers  1560.  =  Célèbre  peintre  et  enlu- 
mineuse. 

Keyser  (Guillaume  De),  E.  FI.  1647-1692. 
Anvers.  Histoire,  portrait.  =  D'abord  élevé 
pour  l'état  de  joaillier,  il  l'abandonna  pour 
étudier  la  peinture.  Ayant  fait  un  beau  tableau 
pour  les  religieuses  anglaises  à  Dunkerque, 
ces  dernières  le  recommandèrent  au  roi  Jac- 
ques II  d'Angleterre,  qui  le  reçut  très  bien. 
Son  avenir  fut  détruit  par  les  révolutions  qui 
survinrent,  et  le  chagrin  conduisit  de  Keyser 
au  tombeau  à  l'âge  de  45  ans.  Il  laissa  une  fille 
qui  peignit  avec  succès  le  portrait  et  qui  exé- 
cuta des  copies  estimées.  =  Portrait  de  vieil- 
lard, Amsterdam  (Mus.  V.  D.  Hoop;  attribué). 

Keyser  (Henri  De).  E.  H.  1566-1621. 
Utrecht.  Portrait,  genre.  =  Cet  homme  il- 
lustre, un  des  plus  grands  architectes  de  la 
Hollande,  a,  paraît-il,  aussi  manié  le  pinceau. 
Notons  que  son  acte  de  mariage,  passé  en 
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l'année  1591,  prouve  qu'il  est  né  en  1566  et  non 
en  1565.  Le  nouveau  catalogue  de  La  Haye  fait 
un  calcul  fautif  par  inadvertance  et  conserve 
l'erreur  de  date.  Nous  ne  croyons  pas  qu'il  ait 
peint,  mais  nous  devons  cependant  enregis- 
trer les  opinions  différentes  de  la  nôtre  à  cet 
égard.  Le  catalogue  de  Hoet  et  celui  de  Neuf- 
ville  citent  deux  tableaux  de  genre  de  H.  Key- 
ser  ou  H.  de  Keyser.  Le  catalogue  du  Musée 
d'Amsterdam  lui  attribue  un  portrait  et  le  fait 
élève  d'Abr.  Bloemaert.  C'est  tout  ce  que  l'on 
sait  à  ce  sujet.  =  Portraits  de  Rombaut  Hoo- 
gerbeets  et  de  sa  famille.  Amsterdam. 

Keyser  (Guillaume  De),  fils  d'Henri.  E.  H. 
1603-1670  (?).  Amsterdam.  Paysage  et  fleurs. 

Keyser  (Théodore  de),  neveu  d'Henri  (?) 
E.  H.  *  1630.  Amsterdam  ou  Utrecht.  His- 
toire, portrait,  genre.  =  On  n'a  recueilli  au- 
cune particularité  sur  la  vie  de  ce  grand 
peintre.  Plusieurs  auteurs  ont  pensé  que 
Théodore  était  fils  du  célèbre  architecte  et 
sculpteur  Henri  de  Keyser;  d'autres  ont  ad- 
mis, comme  plus  probable,  qu'il  n'était  que 
son  neveu  et  fils  de  son  frère  Jacques.  Le 
nouveau  catalogue  de  La  Haye,  citant  les 
quatre  fils  d'Henri,  nomme  Thomas,  le  second, 
en  ajoutant  que  ce  Thomas  ne  fait  probable- 
ment qu'un  avec  le  grand  peintre  connu  sous 
le  nom  de  Théodore.  Il  lui  attribue,  par  con- 
séquent, les  chefs-d'œuvre  qu'on  voit  au  mu- 
sée de  La  Haye.  =  Tableau  de  famille,  sept 
figures,  Berlin.—  Portrait  :  le  poète  P.  C.  Hooft, 
Amsterdam,  -  Portraits  :  la  famille  Hooger- 
beets,  ib.  —  Portraits  d'archers,  ib.  (Palais  de 
l'hôtel-de-ville).  —  Vielle  femme  assise,  un 
homme  debout  près  d'elle,  Munich.  —  Portrait 
d'un  magistrat,  La  Haye.  —  Assemblée  des 
bourgmestres  à  l'arrivée  de  Marie  de  Médicis 
(Chef-d'œuvre),  ib.  —  Portrait  d'un  cavalier 
avec  deux  lévriers,  Francfort-sur-le-Mein.  — 
Un  bourgmestre  d'Amsterdam  avec  sa  famille, 
dans  un  paysage,  Gotha.  —  Et  autres,  ib.  —  Un 
marchand  et  son  commis,  Londres.  —  Cor- 
neille Vander  Gracht  et  sa  femme  Jobie  Broet- 
mans,  dans  un  paysage,  Copenhague  (Paysage 
de  Van  Goyen  (?).  ==  Pinceau  de  maître.  Res- 
semblance parfaite,  bon  et  vigoureux  coloris; 
ses  intérieurs  se  rapprochent  de  ceux  de  Ter- 
burg.  =  Ventes  :  V.  Braamkamp  (1771),  Réu- 
nion de  bourgmestres,  510  livres.  —  V.  Vis 
Blockhuyzen  (1870),  Portrait  cV homme,  1,480 
fr.  —  V.  Schorf  (1876),  Famille  hollandaise, 
1,500  fr.  —  V.  Neven  (1879),  Portrait,  3,625  fr- 

Keyser  (Nicaise  de).  E.  FI.  1813.   SANT- 


vliet  (Anvers).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
J.  Jacops  et  de  M.  Van  Brée.  Directeur  de 
l'Académie  d'Anvers,  depuis  1855.  =  Bataille 
des  Eperons  d'or.  —  Bataille  <!<'  Woeringen, 
Bruxelles.  —Moine  assis  dans  un  cloître,  Mu- 
nich.— Sieste  de  pifferari,  Hambourg.—  Pein- 
tures dans  le  vestibule  du  musée  «l'Anvers. 

Keyser  (M,ne  de,  née  Mario  Isabelle  TELG- 
huis)  épouse  du  précédent.  E.  FI.  1S15-1879. 
Verviers.  Histoire,  genre.  =  La  jeune  mère. 
—  Jeanne  Grey. 

Keyzer  (Daniel  De).  E.  II.  1739-1806.  Mm- 
delbourg.  =  Remporta  un  prix  à  l'Académie 
d'Anvers,  en  1761.  Dessinateur. 

Kl&rechou.  E.  A).  *  1870.  Danemark. 
Paysage. 

Ki<id  (Guillaume).  E.  An.  f  1863.  En  Ecosse. 
Histoire,  Genre.  =  Le  Christ  aux  Oliviers. 

Kietlerick (Paul-Joseph).  E.  Al.  1811-1850. 
Cologne.  Portrait,  histoire.  =  Adieux  du 
grand  maitre  Lavallette. 

Kieft  (Jean).  E.  H.  1798.  Ryp  (Hollande). 
Portrait.  =  Elève  de  Bianchi.  Parcourut  la 
Belgique  et  l'Allemagne;  membre  de  l'Acadé- 
mie d'Amsterdam. 

Kieft  (Pierre).  E.  H.  *  xvnc  siècle.  Haar- 
lem.  Paysage.  =  11  fut  vinder  de  la  corpora- 
tion de  Saint-Luc  à  Haarlem. 

Kieft  (Jean).  E.  H.  *  xvii0  siècle.  Haarlem. 
=  Vinder  de  laGilde  de  Saint-Luc,  à  Haarlem,. 
en  1683. 

Kien  (Jean).  E.  Al.  1700.  Batailles  et  scènes 
militaires.  =  Combat  entre  des  fantassins  et 
de  la  cavalerie  turque,  Vienne.  —  Combat 
entre  des  cavaliers  turcs  et  chrétiens,  ib. 

Kierings.  V.  Keerinckx. 

Kiers  (Elisabeth-Alida).  V.  Haanen. 

Kiers  (Pierre).  E.  H.  1807.  Groeneveld, 
près  de  Meppel  (Drenthe).  Genre,  effets  de  lu- 
mière, etc.  =  Elève  de  D.  de  Hoop.  =  Une 
dame  sortant  de  chez  elle  le  soir  (Effet  de  lu- 
mière). 

Kiers  (George-Laurent),  fils  de  Pierre.  E. 
H.  1838.  Marine.  =  Elève  de  L.  Meyer. 

Kierstein.  E.  Al.  1 1871.  MUNICH.  Paysage, 
hivers. 

Kies  (Simon-Jean).  E.  H.  *  xvi°  siècle.  Am- 
sterdam. Histoire,  allégories.  ==  Elève  de 
Frans  Floris.  Connu  par  les  dessins  de  dix- 
sept  tableaux  de  salon,  peints  par  son  maître 
dans  une  maison  d'Anvers.  Ces  tableaux  re- 
présentaient les  travaux  d'Hercule  et  les  arts 
libres. 

Kieservetter  (V.).  E.  Al.  f  1865. 

Kiessling  (Ferdinand;.  E.  Al.'  1840.  Post- 
dam.  Paysage.  =  Elève  de  Schirmer.  =  Pay- 
sage montagneux  (Figures  de  Scheuern). 

Kilt  (Corneille).  E.  H.  1635-1675.  Amsterdam. 
Portrait,  fleurs,  fruits,  nature  morte.  =  Elève 
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de  son  père  qui  peignait  bien  les  figures.  = 
Grand  fini  dans  ses  portraits.  Couleur  fraîche. 
Pinceau  flou. 

Klllan  (Jacques).  E.  H.  *  1772.  Portrait.  = 
D'origine  allemande,  il  fut  au  service  des  Etats 
de  Hollande;  se  trouvait  à  La  Haye,  en  1772; 
de  là  il  se  rendit  à  Voorburg,  et,  plus  tard,  il 
devint  major  de  place  à  Schoonhoven,  où  il 
travaillait  encore  en  1776. 

Killigrew(Anne).  E.  An.  1G60  (?)-1685.  An- 
gleterre. =  Egalement  poète. 

Kimmel  (Corneille).  E.  H.  1804.  Middel- 
bourg.  Paysage,  portrait  et  genre.  =  Elève 
de  H.  Koekkoek  et  de  P.  Van  Hanselaere,  à 
Gand.  =  Paysage  :  effet  de  soleil  couchant.  — 
Ecole  de  village  en  Zélande,  vers  1750. 

Kiaderman.  E.  H.  *  1740.  Fleurs.  =  Visita 
Rome  où  on  le  surnomma  le  chevalier  Tuli- 
pan.  Membre  de  la  confrérie  Pictura,  à  La 
Haye,  en  1722. 

Kindermans  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  1821- 
1876.  Anvers.  Paysage.  =  Ermitage  de  la 
Tête-du-Pré,  sur  la  Meuse.  —  Environs  de 
Bruxelles.  —  Vue  prise  dans  la  vallée  de 
l'Amblève,  Bruxelles. 

Kîndt  (Isabelle,  Mme  Van  Assche).  E.  FI. 
1830.  Paysage.  =  Site  dans  la  forêt  de  Boits- 
fort.  Haarlem. 

Kindt  (Marie- Adélaïde).  E.  FI.  1804.  Bru- 
xelles. Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de 
David,  de  Mlle  Fremiet  et  de  Navez.  Visita 
l'Allemagne  et  la  France.  =  Tu  n'auras  pas  ma 
rose.  —  Enfants  jouant  avec  des  instruments 
de  musique,  Haarlem.  —Van  Dyck  et  la  jeune 
paysanne,  Courtrai. 

King  (J.).  E.  An.  1788-1847.  Dortmouth. 
Histoire,  Portrait. 

Kinscliot  (Messire  Gaspard  L.  F.  Van).  E. 
H.  1811-1861.  Amsterdam.  ==  Officier  au  ser- 
vice hollandais.  Peintre  amateur  et  archi- 
tecte. 

Kinsoen  (François).  E.  FI.  1770-1839. 
Bruges.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  l'Aca- 
démie de  Bruges  ;  il  réunit  par  son  travail  une 
modique  somme  d'argent  et  l'employa  à  se 
rendre  à  Paris;  il  y  réussit  promptement 
comme  peintre  de  portraits.  En  1801,  il  se  ma- 
ria à  Blois  et  s'établit  à  Paris.  Nommé  en  1808 
ou  1809,  premier  peintre  de  Jérôme  Bona- 
parte, roi  de  Westphalie.  En  1810,  il  suivit  ce 
prince  et  ne  revint  à  Paris  qu'après  la  chute 
de  l'empire.  Nommé  peintre  du  duc  d'Angou- 
lème,  en  1817.  Revint  mourir  dans  sa  ville 
natale.  =  Bélisaire  assistant  à  la  mort  de  son 
épouse  Antonine,  Bruges  (Académie.  C'est  la 
seule  grande  toile  historique  qu'il  ait  laissée). 
—  Portrait  en  pied  du  préfet  de  Bruges, 
M.  Devery,  ib.  =  Goût  gracieux  dans  le  por- 
trait, coloris  moelleux  et  brillant,  ressem- 
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blance  parfaite  ;  du  sentiment  ;  formes  un  peu 
raides  qui  rappellent  l'école  de  David. 

Kint  (Thierry).  E.  H.  1676-1761.  La  Haye. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Daniel  Haaring 
et  de  C.  Netscher.  Membre  de  la  confrérie 
Pictura,  à  La  Haye,  en  1706.  Marchand  de 
beurre  en  même  temps  que  doyen  de  la  cor- 
poration des  peintres  et  directeur  de  l'Aca- 
démie. Quelques  auteurs  donnent  pour  date 
de  sa  naissance  1678.  =  Il  a  laissé  peu  de 
réputation. 

Kiorboë  (Charles-Frédéric).  E.  Fr.  1805- 
1876.  Stockholm.  Portrait,  animaux.  =  Elève 
de  Henning.  Mort  à  Dijon  où  il  s'était  éta- 
bli. =  Renards,  Stockholm.  —  Portrait  de 
Charles  XV. 

Kipremisky  (Oreste-Adamovitch).  E.  R. 
1782.  Portrait,  genre. = Le  jeune  moissonneur, 
Saint-Pétersbourg. 

Kirchof  (Jean).  E.  Al.  1796.  Berlin.  His- 
toire, genre. 

Kirchmair  (Michel).  E.  Al.  *  1837.  Pay- 
sage. =  Paysage  d'automne. 

Kîrelimsiyer.    E.    AL    1799  (?).    MUNICH. 

Genre.  =  Peintre  sur  porcelaine.  =  Le  re- 
nard pris  au  piège. 

Kirclmer  (Emile).  E.  Al.  1813.  Leipzig. 
Vues  de  ville.  =  Vue  de  Vérone,  Munich.  — 
La  cour  d'un  palais  à  Venise,  ib.  —  Mausolée 
des  comtes  de  Borco,  à  Vérone,  ib.  —  Trois 
vues  du  château  de  Heidelberg,  ib. 

Kirk  (Thomas).  E.  An.  *  1796.  Histoire, 
genre,  portrait.  =  Elève  de  Cosway.  =  Sou- 
venir. —  Vénus  et  Calypso.  =  Graveur. 

Kirner  (Jean).  E.  Al.  1806-1866.  Furtwan- 
gen  (Grand-duché  de  Bade).  Genre.  =  Une  di- 
seuse de  bonne  aventure,  Munich.  —  Insurgés 
de  la  Forêt-Noire,  ib. 

Klk-stein.  E.  Fr.  *  1842.  Strasbourg.  Pay- 
sage. =  Les  Hautes  Alpes  de  Saitzbourg. 

Kjaerschou  (F.-C).  *  1855.  Paysage.  En 
Danemarck.  =  Vallée  de  Djupa-Dal  et  chute 
de  Djupa-Fos,  Copenhague. 

Kjellberg.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Paysage. 

Klaas  (Charles -Chrétien),  frère  aine  de 
Frédéric.  E.  Al.  1747-1793.  Dresde.  Histoire. 
=  Elève  de  Casanova;  inspecteur  du  cabinet 
des  estampes  de  Dresde  et  maître  de  dessin 
des  pages.  =  Bon  dessin,  coloris  peu  satisfai- 
sant. 

Klaas  (Frédéric-Chrétien),  frère  de  Char- 
les-Chrétien. E.  Al.  1752-1827.  Dresde.  Pay- 
sage. =  Se  forma  d'après  les  conseils  de 
Casanova  et  se  fit  bientôt  de  la  réputation; 
membre  de  l'Académie  royale  de  Saxe  ;  suc- 
céda à  son  frère  dans  l'emploi  de  maître  de 
dessin  des  pages,  place  qu'il  remplit  jusqu'à 
sa  mort.  =  Graveur. 

Klaasen.  E.  Al.  1812  (?).  Histoire. 
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Klaaszen  (Allard).  E.  H.  *  1524.  Portrait, 
histoire.  =  Il  habita  Utrecht  et  Amsterdam, 
et  fut  le  maître  de  Pierre  Aartsen,  dit  Lange 
Pier. 

Klaaszoon  (Arth.)  OU  Aartgen  van 
Leyden.  E.  H.  1498-1564.  Leyde.  Histoire. 
=  Elève  de  C.  Enghelbrechtsen.  Vécut  dans 
la  misère;  refusa  d'accompagner  Fr.  Floris  à 
Anvers,  malgré  les  avantages  que  ce  grand 
peintre  lui  faisait  entrevoir.  Il  passait  pour 
fort  original  et  portait  toujours  sur  lui  une 
flûte  dont  il  jouait  la  nuit  en  se  promenant. 
=  Sainte  Famille  (avec  volets),  Berlin.  —  Le 
Christ  devant  Caïphe,  ib.  =  Peintre  spirituel, 
mais  peu  correct;  imita  J.  Schoorl  et  Heems- 
kerk.  Invention  ingénieuse. 

Kiaphauei»  (Jean-George).  E.  Al.  *  1651. 
Portrait.  =  Gonfalonier  et  magistrat  à  Co- 
logne. =  Excellait  dans  son  genre;  manière 
de  Geldorp. 

Klauber  (Hugues).  E.  Al.  *  1568.  Bale  (?). 
Histoire.  =  Répara  la  Danse  macabre  de 
Bâle  et  y  ajouta  trois  nouveaux  tableaux. 

Kleemami  (Chrétien -Frédéric).  E.  Al. 
1735-1789.  Altorf.  Histoire  naturelle.  = 
Egalement  écrivain,  quoique  fort  médiocre 
en  ce  genre;  s'associa  à  la  réputation  de  Rosel 
de  Rosenhof,  célèbre  naturaliste  et  peintre, 
dont  il  avait  épousé  la  fille.  =  Planches  du 
Catalogue  systématique  des  Coléoptères,  par 
Voet.  =  Dessins  pleins  d'exactitude  et  de  net- 
teté. 

Klein  (Guillaume).  E.  Al.  1821  Dussel- 
dorf.  Paysage.  =  Elève  de  Schirmer. 

Klein  (Jean-Adam).  E.  Al.  1792-1875.  Nu 
remberg.  Batailles,  animaux  et  paysage.  = 
Une  contrée  du  Tibre,  près  de  Rome,  Munich. 
=  Graveur. 

Klein  (Jean).  E.  Al.  1823.  Vienne.  Histoire. 
=  Elève  de  Fûhrich.  =  Nombreuses  fresques 
à  Vienne,  Krakau,  Cologne,  etc. 
Klein  Hansken.  V.  Vereycke. 
Kleine  (Isidore).  E.  Al.  1811.  Lauchstadt. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  Begas.  =  La 
veille  de  l'an. 

Kleinmann.  E.  Al.  *  1838.  =  Peintre  sur 
porcelaine. 

Kiengei  (Jean-Chrétien).  E.  Al.  1751-1824. 
Kesselsdorf  (Saxe).  Histoire,  paysage  et  por- 
trait. =  Elève  de  Dietrich;  fondateur  de 
l'école  de  Dresde.  Mort  dans  cette .  dernière 
ville.  =  Apollon  gardant  les  bœufs  d'Admète, 
Dresde.  —  Sujet  analogue,  ib.  =  Manque  de 
transparence  dans  quelques-uns  de  ses  ou- 
vrages. Excellente  réputation.  Graveur. 

Klenze  (Léon  Von).  E.  Al.  1789-1864. 
Hildesheim.  Paysage,  architecture.  =  Vue 
d'Athènes  avec  l'Acropolis  et  l'Aréopage.  Mu- 
nich. Plus  célèbre  comme  architecte. 


Klerek  (Henri  de).  V.  Clerck  (de). 
Klerk  (Guillaume  de).  E.  IL   1800.  Dor- 
drecht.  =  Elève  de  A.  Vander  Koogh. 

Kleiziiiwky  (François).  E.  Al.  '  1837.  Pay- 
sage. 

Kleyn  (François;.  E.  Al.  y  1058.  RoSTOCK 
(Danemark).  Histoire,  paysage.  =  Fit  ses 
meilleures  études  à  Rome;  peintre  de  Chris- 
tian IV,  roi  do  Danemark,  puis  du  Jacques  Ier, 
roi  d'Angleterre.  Il  eut  un  fils  nommé  Fran- 
çois, comme  lui,  et  avec  lequel  il  est  quelque- 
fois confondu. 

Kleyn  (Jean-Pierre-V.).  E.  H.  1813.  La 
Haye.  Portrait  et  intérieurs.  -•=  Elève  de 
G.  Heymans  et  de  C.  Kruseman. 

Kleyn  (Laurent-L.).  E.  Al.  182G.  Demerara 
(Amérique).  Histoire,  portrait. 

Kleyn  (Louis-Jean).  E.  H.  1817.  La  Haye. 
Paysage.  =  Elève  de  A.  Schelfout. 

Kleyn  (Pierre-Rodolphe).  E.  H.  1785-1810. 
Hooghez  -  Waluwe.  Histoire  ,  paysage.  = 
Elève  des  frères  Van  Stry  et  de  David.  =  Le 
parc  de  Saint-Cloud,  Amsterdam.  —  Vue  sur 
la  Seine  dans  les  environs  de  Paris  (Figures 
de  J.  Hulswit),  ib. 

Kleynhens  (L).  E.  H.  1034-1701.  Haar- 
lem.  Fleurs,  fruits  et  portrait.  =  M.  A.  Van 
der  Willigen  cite  Isaac  Kleynhens,  comme 
ayant  dessiné  son  propre  portrait  à  l'âge  de 
35  ans  et  étant  inscrit  dans  les  registres  de 
Saint-Luc,  en  1693.  Un  Bernard  Kleynhens 
y  est  mentionné  comme  peintre  en  1742.. 
Klieber  (Edouard).  E.  Al.  *  1837.  Portrait. 
Klingstet  (Claude-Gustave).  E.  R.  1657- 
1734.  Riga.  Miniature.  =  Servit  d'abord  en 
Suède,  puis  en  France  dans  un  régiment  alle- 
mand; mort  à  Paris.  Surnommé  le  Raphaël 
des  tabatières.  =  S'adonna  malheureusement 
à  la  peinture  de  sujets  obscènes. 

Klinltliamer  (Henri-A.).  E.  H.  1810.  AMS- 
TERDAM. Paysage.  =  Plutôt  connu  comme 
dessinateur. 

Klinkowstrôm  (Frédéric- A.).  E.  Al. 
1776-1835.  Breslau.  Histoire.  =  Elève  de  Da- 
vid. =  L'invention  de  la  flûte.  —  Psyché. 

Klôber  (Auguste  de).  E.  Al.  1793-1865. 
Breslau.  Histoire,  genre.  =-  Professeur  à 
l'Académie  de  Berlin.  =  Plafond  de  la  nou- 
velle Bourse,  Berlin.  —  Bacchus  abreuvant 
ses  panthères.  —  La  moisson. 

Kloeck,  Cloecli  ou  Klok  (Isaac).  E.  H- 
1576  (?).  Leyde.  =  Elève  de  Fr.  Floris.  Van 
Mander  le  nomme  Isaac  Classen  Cloeck  ou 
Isaac  de  Leyde.  =  Connu  également  comme 
graveur. 
Kloker  ou  Klocker.  V.  Ehrenstrahl. 
Klomp  (Albert).  E.  H.  *  1632.  Paysage, 
animaux  et  figures.  =  On  a  de  lui  des  vues 
d'Italie;  un  de  ses  tableaux  porte  la  date  de 
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1632.  =  Entrée  de  ferme,  Bruxelles.  —  Le 
Christ  annoncé  aux  bergers,  ib.  —  Trois  ta- 
bleaux, Amsterdam  (Mus.  V.  D.  Hoop).—  Pay- 
sage avec  animaux,  Rotterdam.  —  Bétail  au 
pâturage  :  paysanne  trayant  une  vache, 
Dresde.  —  Taureau,  brebis  et  chèvres,  Co- 
penhague. =  Quoique  Klomp  peignit  déjà 
alors  que  Paul  Potter  n'était  pas  encore  né, 
sa  manière  se  rapproche  beaucoup  de  celle 
de  ce  grand  maitre;  c'est  ce  qui  l'a  fait  faus- 
sement citer  comme  élève  de  P.  Potter.  Effet 
lourd,  gamme  trop  sombre.  ==  Ventes  :  V.  à 
Leyde  (en  1765),  Paysage  avec  animaux,  35  fl. 

Kloot  (Jean  Vander).  E.  H.  *  xvne  siècle  (?). 
Vues,  ornements.  =  Détails  inconnus.  =  Il  a 
acquis  une  certaine  réputation. 

Kloss.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Brunswick. 
Marine. 

Klostermann  (Jean).  E.  Al.  1656-1713. 
Osnabruch.  Portrait.  =  Fut  appelé  à  la  cour 
d'Angleterre,  s'y  acquit  beaucoup  de  réputa- 
tion; puis  fut  mandé  par  le  roi  d'Espagne; 
eut  un  grand  succès  à  Madrid  et  revint  à 
Londres  comblé  de  biens;  eut  l'honneur  de 
peindre  la  reine  Anne,  et  mourut  fou,  par 
suite  d'un  vol  commis  chez  lui  par  sa  gouver- 
nante. =  Portrait  de  la  reine  Anne.  =  Imita 
Godefroid  Kneller,  peintre  hollandais,  établi 
à  Londres;  composition,  harmonie,  ressem- 
blance et  coloris  satisfaisants. 

Klotz  (Mathias).  E.  Al.  1748-1821.  Stras- 
bourg. Portrait,  décors.  =  Décora  le  théâtre 
de  Manheim.  Il  a  laissé  un  ouvrage  sur  l'art 
de  disposer  et  de  mélanger  les  couleurs. 

Klotz  (Gaspard),  fils  de  Mathias.  E.  Al. 
1773-1845  (?).  Manheim.  Miniature  et  portrait. 

Klotz  (Auguste),  fils  de  Gaspard.  E.  Al. 
1808.  Augsbourg.  Histoire.  =  Elève  de  Cor- 
nélius. =  Jésus-Christ  avec  Marthe  et  Marie. 
—  Annonciation. 

Klotz  (Joseph),  fils  de  Mathias.  E.  Al. 
1785-1830.  Munich.  Vues  de  ville.  —  Deux 
vues  de  Munich  ;  dans  l'une  les  figures  sont 
d'Albert  Adam,  Munich. 

Klotz  (Simon),  fils  de  Mathias.  E.  Al.  1777- 
1819.  Manheim.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Dorner 
et  de  son  père. 

Kloze  (F.-W.).  E.  Al.  1804.  Berlin.  Archi- 
tecture et  vues  de  ville.  =  Une  rue  en  hiver. 

Kluber  (Jean  Hugues).  E.  Al.  1528.  Bale. 
Histoire.  =  Inscrit  dans  la  confrérie  artis- 
tique de  Bâle,  en  1555.  ■-=  Tableaux,  Bâle. 

Kiuyt  (Pierre-Thierry).  E.  H.  *  xvr3  siècle. 
Delft.  Intérieurs. = Elève  de  Mierevelt.  Cité 
par  Van  Mander  comme  un  bon  artiste. 

Knapp  (Jean).  E.  Al.  1778-1833.  Vienne. 
Fleurs,  fruits,  oiseaux,  poissons.  =  Fleurs, 
fruits,  poissons  rouges  et  un  perroquet, 
Vienne. 


Knapton  (George).  E.  An.  1698-1788.  Pay- 
sage et  portrait.  «  Elève  de  Richardson. 
Voyagea  en  Italie  ;  publia  des  estampes  avec 
le  graveur  Pond.  =  La  famille  de  Frédéric, 
prince  de  Galles,  Londres. 

Knîuien.  E.  H.  f  1869.  Genre.  =  Mort  à 
Bruxelles. 

Knauss  (Louis).  E.  Al.  1829.  WlESBADEN. 
Genre.  =  Elève  de  Sohn  et  de  Schadow.  =.Le 
convoi  funèbre.  —  Bohémiens  dans  la  forêt. 

—  Les  paysans  et  le  curé.  —  Le  jeu  de  cartes. 

—  Après  le  baptême. 

Knauth  (Henri).  E.  Al.  1804.  Dresde.  His- 
toire, genre.  =  Un  moine  rentrant  au  couvent. 

Knebel.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Portrait, 
histoire.  =  Elève  de  Ternite. 

Knechtelman  (Luc).  E.  Al.  *  1540.  ULM. 
Histoire.  ==  Détails  inconnus.  =  Tableau  d'au- 
tel, Nordlingue. 

Knechtelman  (Marx),  nommé  aussi 
Bayer.  E.  Al.  *  1440.  Ulm.  Histoire,  portrait. 
=  S'établit  à  Nordlingue,  et  y  devint  bour- 
geois, en  1440. 

Kneller,  ou  plutôt  Kniller  (Godefroid). 
E.  H.  1646-1723.  Lubeck.  Portrait,  histoire. 
=  Le  véritable  nom  de  la  famille  de  ce  peintre 
était  Kniller.  Son  père,  Zacharie,  né  à  Eisle- 
ben,  était  inspecteur  des  mines  du  comte 
Ernest  de  Mansfeld  ;  la  guerre  le  força  à  se 
réfugier  à  Lubeck  ;  c'est  là  qu'il  se  maria  et 
que  naquirent  ses  quatre  fils.  Godefroid  qui 
vint  au  monde  en  1646,  et  non  1648,  comme 
on  l'avait  cru  jusqu'à  présent,  fut  envoyé  à 
Leyde  pour  y  étudier  les  mathématiques  et  la 
géométrie;  on  le  destinait  à  l'état  militaire. 
Sa  vocation  pour  les  arts  se  dessina  prompte- 
ment  et  il  obtint  de  pouvoir  suivre  la  carrière 
de  son  choix.  Il  devint  élève  de  Rembrandt, 
puis  de  F.  Bol,  à  Amsterdam.  Il  retourna  à 
Lubeck  et  y  peignit  le  tableau  qui  s'y  trouve 
encore.  De  là  il  partit  pour  l'Italie  et  enfin 
alla  se  fixer  en  Angleterre.  Il  y  devint  succes- 
sivement peintre  de  quatre  souverains.  Son 
succès  y  fut  immense.  =  Portrait  du  chanoine 
François  de  Cock,  Anvers.  —  Portrait  d'une 
princesse  de  Brabant,  Vienne.  —  Portrait 
d'une  princesse  de  Portugal,  ib.  —  Portrait 
d'homme,  ib.  —  Portrait  de  Pierre-le-Grand, 
empereur  de  Russie,  Londres.  —  Portrait  du 
graveur  J.  Smith,  ib.  —  La  jeunesse  instrui- 
sant la  vieillesse,  Lubeck  (Bibliothèque  Sainte- 
Catherine).  =  Pinceau  facile  ;  dans  quel- 
ques-uns de  ses  portraits,  il  se  rapprocha 
étonnamment  de  Van  Dyck.  Peintre  célèbre. 

Kneller  (Jean-Zacharie),  frère  de  Gode- 
froid. E.  H.  1642  ou  1644.  Lubeck.  Architec- 
ture. =  Elève  de  Rembrandt  et  de  F.  Bol; 
séjourna  en  Flandre,  visita  l'Italie  ;  travailla 
à  Munich,  à  Nuremberg  et  surtout  à  Ham- 
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bourg,  puis  enfin  se  rendit  en  Angleterre.  Il 
accomplit  ses  différents  voyages  en  société  de 
son  frère  qu'il  aida  dans  ses  nombreux  tra- 
vaux^ Londres. =Peignit  beaucoup  à  fresque. 

Knibberch  (François  de).  E.  II.  *  xvn° 
siècle.  Paysage.  =  C'est  par  erreur  qu'il  a  été 
nommé  Knibbergen.  Orphelin  de  bonne  heure, 
il  avait  été  placé  par  son  tuteur,chcz  un  peintre 
d'Utrecht  établi  à  Milan  et  nommé  Michel 
Vanden  Zande.  Cet  individu  le  considéra  plu- 
tôt comme  un  domestique  que  comme  un 
élève  et  le  traita  fort  mal.  Deux  jeunes  pein- 
tres hollandais,  de  passage  cà  Milan,  Tyman 
Van  Galen  et  Henri  Ter  Bruggen,  purent  ap- 
précier la  conduite  de  Vanden  Zande.  Ils 
reprirent  avec  celui-ci  la  route  de  leur  pays, 
en  passant  par  la  Suisse.  Le  jeune  De  Knib- 
berch  les  accompagna,  toujours  misérable- 
ment traité  par  son  maître,  et  s'arrêta  proba- 
blement en  Suisse  où  on  sait  qu'il  séjourna 
ainsi  qu'en  Allemagne.  Les  détails  qui  précè- 
dent sont  consignés  dans  un  acte  authentique 
qui  fut  dressé  par  les  soins  du  tuteur  de  de 
Knibberch,  notaire  royal,  sur  le  témoignage 
de  Van  Galen  et  de  Terbruggen.  Ce  curieux 
document  est  donné  in  extenso  par  Ch.Kramm. 
A  son  retour  dans  son  pays,  en  1629,  de  Knib- 
berch fut  reçu  dans  la  corporation  de  Saint- 
Luc,  à  La  Haye,  où  on  croit  qu'il  est  né.  Le 
vieux  registre  de  la  confrérie  le  nomme 
Knypbergen.  De  Knibberch  appartenait  à  une 
famille  distinguée. 

Knibbergen  (Catherine).  E.  H.  *  1660. 
Paysage.  —  Inscrite,  en  1656,  dans  la  confrérie 
Pictura,  à  La  Haye. 

Kniep  (Christophe-Henri).  E.  Ai.  1748-1825. 
Hildesheim.  Paysage,  portrait.  =  Séjourna 
à  Hanovre,  Hambourg,  Cassel,  Berlin;  se  ren- 
dit à  Rome  par  la  protection  de  l'évêque 
d'Ermeland,  Krasinski,  et  y  arriva  après 
avoir  visité  Varsovie,  Vienne  et  le  Tyrol;  à 
peine  arrivé,  il  reçut  la  nouvelle  de  la  mort 
de  son  protecteur,  ce  qui  le  força  à  vivre  mi- 
sérablement en  Italie;  s'établit  à  Naples,  y 
fut  nommé  professeur  honoraire  et  conseiller 
à  l'Académie,  y  mena  une  vie  pleine  de  décep- 
tions et  y  mourut.  =  Connaissait  à  fond  les 
règles  de  la  perspective;  détails  minutieux, 
beaucoup  de  fini ,  en  même  temps  qu'une 
verve  pleine  d'entrain.  Dessinateur. 

Knigge  (Otto).  E.  Al.  1835.  Berlin.  His- 
toire. =  Elève  de  Couture. 

Knight  (Guillaume).  E.  An.  1823-1863.  New- 
burg.  Genre.  =  Le  jeune  naturaliste. 

Knight(Jean-P.).  E.  An.  1803-1881.  Genre, 
portrait.  =  Elève  de  Clint. 

Knille  (Otto).  E.  Al.  1832.  OSNABRUCK. 
Histoire.  =  Le  Cid.  —  Fra  Angelico  à  Saint- 
Marc.  —  L'empereur  Valence. 


Knip  (Nicolas-Frédéric),  le  Vieux.  E.  H. 
1742-1809.  Nymègue.  Paysage,  fleurs,  fruits, 
etc.  =  Jusqu'à  l'ago  de  trente  ans,  il  ne  s'oc- 
cupa que  do  la  peinture  de  tapisseries;  à  cetto 
époque  il  s'établit  à  Tilbourg  et  se  mit  à 
peindre  les  fruits,  les  fleurs  et  le  paysage.  Il 
devint  aveugle  dans  la  force  do  l'âge  et  vécut 
encore  quatorze  ans  après  ce  malheur.  =» 
Peintre  de  beaucoup  de  talent. 

Knip(Henriette-Gertrude),  hlle  do  Nicolas. 
E.  H.  1783-1842.  Tilbourg.  Fleurs,  fruits  et 
animaux.  =  Elève  de  G.  Van  Spaendonck.  =» 
Intérieur  d'étable. 

Knip  (Joseph-Auguste),  fils  de  Nicolas. 
E.  H.  1777-1847.  Tilbourg.  Paysage.  =  Elève 
de  son  père.  =  Paysages  d'Italie,  Haarlem. 

Knip  (Auguste),  fils  de  Joseph.  E.  H.  1819. 
Amsterdam.  Paysage.  =  Elève  de  son  père. 

Knip  (Henriette).  V.  Ronner. 

Knip  (Martin-Thierry),  fils  de  Nicolas. 
E.  H.  1785-1845.  Tilbourg.  Paysage. 

Knip  (Henri-Jean;,  fils  de  Martin  Thierry. 
E.  H.  1819.  Bois-LE-Duc.  Paysage.  =  Elève  de 
son  père. 

Knip  (Nicolas-Frédéric),  le  Jeune,  fils  de 
Nicolas,  le  Vieux.  E.  H.  *  1821.  Paysage.  = 
Débordement  du  Rhin  et  rupture  des  digues, 
en  1819. 

Knip  (Pauline,  Mme  de  Courcelles).  E.  Fr. 
*  1811.  Paris.  Histoire  naturelle.  =  Dessins 
de  la  monographie  des  pigeons  et  des  tan- 
garas. 

Knippcr  (Hans).  E.  H.  '  xvie  siècle.  An- 
vers. Histoire,  paysage,  ornements.  =  Se 
rendit  en  1578,  à  Copenhague,  où  il  reçut 
beaucoup  de  commandes  du  roi  Frédéric  II, 
entre  autres  pour  les  dessins  des  tapisseries 
qui  décorent  les  salles  de  Kronenburg.  D'après 
Nagler  il  peignit  pour  Tycho-Brahé,  en  158G. 

Knobelsdorf  (Jean-G.  Wenceslas,  baron 
de).  E.  Al.  1697.  Prusse.  =  Egalement  archi- 
tecte. La  salle  de  l'Opéra  de  Berlin  et  le 
château  de  Sans-Souci  sont  bâtis  par  lui. 

KnocUlc  (Nicolas).  E.  FI.  *  xve  siècle.  — 
Enlumineur,  inscrit  en  1463,  sur  les  registres 
de  la  confrérie  des  libraires  de  Bruges. 

Knoll  (François-Corneille).  E.  H.  *  1838. 
Rotterdam  (?).  Gibier,  nature  morte. =  Etabli 
à  Utrecht,  où  il  mourut.  Peintre  amateur. 

Knoller  (Martin  Von).  E.  Al.  1728-1804. 
Steinach  (Tyrol).  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  P.  Troger,  à  Vienne,  puis  de  Raphaël 
Mengs,  à  Rome.  Protégé  par  le  comte  Fir- 
mian,  gouverneur  de  la  Lombardie.  Mort 
à  .Milan.  =  Portrait  :  Joseph  Rosa,  Vienne. 
—  Saint  Bénédict  et  sainte  Scolastique  re- 
commandés à  la  sainte  Trinité  par  la  Vierge, 
Munich.  —  Plafond  de  l'hôtel-de-ville,  îb.  — 
Un  des  meilleurs  peintres  d'histoire,  à  L'huile 
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et  à  fresque,  de  l'Allemagne,  à  cette  époque 
ses  compositions  sont  parfois  trop  maniérées 
Bon  peintre  de  portraits. 

Knoop  (J.-H.).  E.  H.  1769.  Amsterdam. 
Vues  de  ville.  =  Elève  de  Barthélémy  et  de 
P.  Barbiers  le  Jeune.  =  Il  fut  également  des 
sinateur. 

Knorr  (Hugo).  E.  Al.  1834.  Konigsberg. 
Paysage. 

Knorr  (Jules).  E.  Al.  1806  ou  1812.  Ko 
NIGSBerg.  Genre.  =  Elève  de  Wach.  =  Les 
jeux  populaires.  —  Présentation  au  Temple. 

Knorsi  (Léonard).  E.  FI. *  1544. Bruxelles 
=  Reçu  bourgeois  d'Anvers,  en  1544. 

Knotter  (Jean-Adrien).  E.  H.  *  xvr3  siècle 
LEYDE(?).  =  Cité  par  Van  Mander  comme  grand 
amateur  de  l'art  qu'il  cultivait  pour  son  agré- 
ment; il  possédait,  dit  le  vieil  auteur,  plu 
sieurs  ouvrages  de  Luc  Enghelbrechtz  le  Cui- 
sinier. 

Knudden  (Edouard).  E.  FI.  *  1842.  Anvers 
Intérieurs,  vues  de  ville  et  paysage.  =  Elève 
de  F.  de  Braekeleer.  =  Une  dentellière.  — 
Repos  du  braconnier. 

Knupfer  (Nicolas).  E.  H.  1603-1660.  Leip 
ZiG.  Histoire,  genre,  etc.  =  Sa  vocation  se  dé 
termina  dès  l'enfance  ;  son  premier  maître,  à 
Leipzig,  l'employa  plutôt  comme  domestique 
que  comme  élève;  il  le  quitta  pour  aller  à 
Magdebourg  travailler  chez  un  peintre  en 
bâtiments;  enfin,  en  1630  établi  à  Utrecht,  il 
s'y  lia  avec  Abr.  Bloemaert  qui  voyant  ses 
grandes  dispositions  le  prit  chez  lui  et  devint 
son  maître.  Il  demeura  longtemps  à  La  Haye 
=  La  fête  de  saint  Jean  célébrée  à  Leipzig, 
Leipzig.  —  Le  peintre  et  sa  famille,  Dresde.  — 
Saint  Paul,  chargé  de  fers,  se  défend  devant 
Festus,  en  présence  d'Agrippa  et  de  Bérénice 
Copenhague.  —  Mercure  enlevant  Psyché  au 
ciel,  ib.  =  Grande  finesse  de  touche.  Dessin 
exact,  pinceau  soigné,  bon  coloris.  ==  Ventes  : 
V.  Van  Mansfeld  (1755),  Joseph  et  ses  frères, 
116  fl.  —  V.  Lormier,  Mars  et  Vénus.  180  fl. 
—  V.  Leendert  de  Neufville  (1765).  Le  Christ 
devant  Pilate,  162  fl. 

Knyf  (Vauthier).  E.  H.  *xvne  siècle.  Wesel. 
Vues  de  ville,  paysage.  =  Il  eut  quelques  dif- 
ficultés, en  1640,  pour  le  paiement  de  sa  rede- 
vance n'étant  pas  né  dans  la  ville;  il  prouva 
que  son  père  en  était  bourgeois  et  n'eut  à 
payer  qu'un  droit  inférieur.  La  même  année 
fut  baptisé  son  fils  Jacques;  nous  ignorons  si 
ce  Jacques  fut  le  peintre  cité  plus  bas  et  qui 
donna  des  leçons  à  J.  G.  Glauber.  Ami  de 
Jacques  de  Bray,  qui  peignit  son  portrait  en 
1675.  Vivait  encore  en  1679.  =  V.  L.  Vande 
Vinne,  dans  sa  liste  des  peintres  hollandais, 
ajoute  à  côté  du  nom  de  Vauthier  «  entière- 
ment dans  la  manière  de  Van  Goyen.  » 


Knyf*  ou  Kruyf  (Jacques).  E.  H.  '  xvn8 
siècle.  Haarlem.  Paysage,  ports  de  mer,  etc. 
=  Etabli  à  Paris,  où  il  donna  des  leçons  à  Jean 
Gotlieb  Glauber.  On  cite  un  A.  Kruyf,  contem- 
porain de  Jacques  et  peignant  les  mêmes  su- 
jets que  lui.  On  sait  que  Vauthier  Knyf  eut  un 
fils  peintre  du  nom  de  Jacques,  mais  nous 
ignorons  s  il  ne  fait  qu'un  avec  l'artiste  dont 
il  s'agit  ici.  Le  fils  de  Vauthier  naquit  en 
1640.  =  Peintre  de  beaucoup  de  talent.  Effet 
agréable. 

Knyf*  (Léonard),  fils  de  Vauthier.  E.  H. 
1650.  Haarlem.  =  Il  était  fils  de  la  seconde 
femme  de  Vauthier. 

Knyf  (Guillaume),  fils  de  Vauthier.  E.  H. 
f  1650.  Haarlem.  =  Détails  inconnus. 

Knyf  (Chevalier  Alfred  de).  E.  Fl.  *  1855. 
Bruxelles.  Paysage.  =  Etabli  à  Paris.  =  La 
Gravière  abandonnée,  Bruxelles.  —  Le  bois 
de  Stolen,  ib. 

Kobel  (George).  E.  Al.  1807.  Worms.  Pay- 
sage. =  Oberammergau.  —  Porta  nomen- 
tana. 

Kobell  (Ferdinand).  E.  Al.  1740-1796.  Man- 
heim.  Paysage.  =  Destiné  à  la  diplomatie,  son 
penchant  l'entraîna  vers  la  peinture.  Peintre 
de  l'électeur  de  Bavière,  en  1795;  se  perfec- 
tionna à  Paris  et  y  resta  dix  ans.  Mort  à  Mu- 
nich. =  Bon  choix  de  sujets,  coloris  frais. 
Graveur. 

Kobell  (Guillaume),  fils  de  Ferdinand.  E. 
Al.  1766-1853.  Manheim.  Batailles,  paysages  et 
sujets  champêtres.  =  Elève  de  son  père;  étu- 
dia dans  sa  ville  natale  et  à  Dusseldorf; 
nommé  professeur  de  l'Académie  des  beaux- 
arts,  à  Munich,  en  1808,  et  chevalier  de  l'or- 
dre du  Mérite,  par  le  roi  de  Bavière,  en  1816. 
Mort  à  Munich.  =  Bataille  de  Hanau,  en  1813, 
Munich.  —  Paysage  montagneux  avec  figures, 
Rotterdam.  =  Choisit  Ph.  Wouwerman  pour 
modèle  et  devint  un  habile  imitateur  de  ce 
grand  peintre.  Bon  dessinateur  et  bon  gra- 
veur. =  Ventes  :  V.  Lafontaine  (1821),  Pay- 
sage, 1,000  fr.  —  V.  Guillaume  II  (1850),  Prairie 
avec  animaux,  4,900  fl. 

Kobell  (Henri).  E.  H.  1751-1782.  Rotter- 
dam. Marine.  =  Elevé  d'abord  pour  le  com- 
merce; ami  de  Langendyk.  Séjourna  quelque 
temps  à  Paris.  =  Contours  soignés,  ordon- 
nance hardie,  vigueur  et  fermeté.  Dessinateur 
et  graveur. 

Kobell  (Jean),  le  Vieux,  fils  de  Henri. 
E.  H.  1779-1814.  Delfshaven.  Paysage,  ani- 
maux. =  Elève  de  G.  Van  de  Wall.  =  Pay- 
sage :  troupeau  de  bœufs,  Amsterdam.  — 
Deux  bœufs  dans  une  prairie,  La  Haye.  — 
Paysage  avec  animaux,  Rotterdam.  —  Les 
bœufs,  ib.  =  Graveur. 

Kobell  (Jean)  le  Jeune,  neveu  de  Jean  le 


KOB 


507 


KOE 


Vieux.  E.  H.  1800-1838.  Rotterdam.  Paysage, 
animaux.  =  Intérieur  d'étable,  Haarlem. 

Kobes  (Francisca).  E.  Al.  1803.  Berlin. 
Genre.  =  Elève  de  Kretschmar.  =  Jeune  fille 
chantant. 

Kobke  (Chr.).  E.  Al.  1810-1848.  Portrait, 
genre,  marine.  =  Peintre  danois.  =  Vieux 
matelot,  Copenhague.  —  Partie  de  la  côte 
sud-est  de  Caprée,  ib. 

Koeh  (Henri).  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Crefeld. 
Paysage. 

Koeh  (Henri).  E.  Al.  1804  (?).  Hambourg. 
Histoire.  =  Histoire  d'Abraham. 

Koeli  (Joseph-Antoine).  E.  Al.  1768  1839. 
Obergiebeln.  Paysage,  histoire.  =  Elève  de 
A.  Carstens;  visita  l'Italie,  en  1794.  Ami  de 
Thorivsvaldsen  ;  un  des  plus  célèbres  artistes 
de  son  siècle;  mort  à  Rome.  =  Grand  pay- 
sage :  suite  d'orage,  Munich.  —  Le  Schmadri- 
bach,  en  Suisse,  ib.  —  Fêtes  de  vendanges 
près  d'Ole vano,  ib.  —  Macbeth.  =  Graveur. 
Grand  dessinateur.  Imagination  bizarre  et 
passionnée;  dessin  souvent  incorrect,  teintes 
harmonieuses,  ciels  transparents,  coloris  pur 
et  vigoureux. 

Koeli  (Jn).  E.  Al.  *  xviiic  siècle. Vallendas, 
près  d'Ehrenbretstein.  Paysage.  =  Graveur. 

Kock.  E.  Al.  *  1842.  Munich.  Animaux.  = 
Les  vaches  sur  la  montagne. 

Kock  (Ivonne  de).  E.  Fr.  1843-1869. 

Kock.  V.  Cock. 

Koebel.  E.  Al.  *  1842.  Munich.  Paysage. 
=  Vue  aux  environs  de  Nice. 

Koeberger.  V.  Cobergher. 

Koedyk  (Nicolas).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Zaandam.  Portrait,  intérieurs.  =  Sa  manière 
de  peindre,  le  portrait  de  Hein  qui  vivait  en 
1629,  et  ^quelques  autres  observations,  ont 
permisjde  croire  que  la  date  de  1681,  donnée 
comme  celle  de  la  naissance  de  Koedyk,  se- 
rait erronée  et  devrait  être  reculée  de  beau- 
coup. D'un  autre  côté,  s'il  est  vrai  qu'il  obtint 
du  czar  Pierre-le- Grand  des  marques  de  bien- 
veillance, ainsi  qu'on  l'assure,  la  question  est 
encore  plus  obscure,  car  le  czar  a  vécu  de 
1672  à  1725/=  Portrait  du  lieutenant-général 
P.  P.  Hein,  Amsterdam.  =  Grand  fini;  pinceau 
délicat  ;  beau  coloris  ;  beaucoup  de  ses  toiles 
passent  pour  celles  des  grands  maîtres  hol- 
landais du  xviie  siècle  ;  ses  œuvres  sont  rares 
et  recherchées.  =  Ventes  :  V.  Braamcamp 
(1771),  Deux  scènes  d'intérieur,  6,000  fl.  — 
V.  Demidoff  (1863),  Le  pansement,  1,000  fr. 

Koenler  (Charles).  E.  Al.  1825-1876.  Darm- 
stadt.  =  Peintre  et  écrivain  d'art.  Mort  à 
Almashof  près  Nuremberg. 

Koekkoek  (Jean-Herman).  E.  H.  1778- 
1851.  Vere.  Marine.  =  Membre  de  l'Acadé- 
mie d'Amsterdam  où  il  mourut. 


Koekkoek  (Bernard -Corneille),  file  de 
Jean-Herman.  E.  H.  1803-1862.  Middelbourg. 
Paysage.  =  Elève  de  son  père.  S'établit  à 
Clèves  où  il  fonda  une  Académie  de  dessin. 
Membre  de  l'Académie  d'Amsterdam,  etc. 
Ecrivain  et  poète.  =  Paysage  de  la  Gueldre, 
Rotterdam.  —  Hiver,  bords  d'une  rivière,  ib. 
Koekkoek  (Herman),  iils  de  Jean-Her- 
man. E.  H.  1815.  Middelbourg.  Marine.  = 
Elève  de  son  père.  Membre  de  l'Académie 
d'Amsterdam.  =  Port  de  mer  :  barques  de 
pécheurs  naviguant  sur  une  mer  agitée,  Mu- 
nich. 

Koekkoek  (Jean),  fils  de  Jean-Herman. 
E.  H.  1811-1831.  Middelbourg.  Marine.  = 
Elève  de  son  père.  Mort  à  Breda. 

Koekkoek  (Marin-A.),  fils  de  Jean-Her- 
man. E.  H.  1807.  Middelbourg.  Paysage.  = 
Paysage  (étoffé  par  Eug.  Verboeckhoven), 
Hambourg. 

Koella  (Jean).  E.  Al.  1740-1778.  STAEFA. 
Genre.  —  Elève  de  G.  Fuessli  ;  fils  d'un  pay- 
san. =  Artiste  assez  estimé. 

Koella  (Henri),  neveu  de  Jean.  E.  Al.  1740- 
1789.  Staefa  (canton  de  Zurich).  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  son  oncle  et  de  J.  Fuessli  ; 
se  perfectionna  à  Rome.  =  Ses  portraits  sont 
estimés. 

Koelnian  (Jean-Henri).  E.  H.  1820-1857. 
La  Haye.  Genre,  histoire.  =  Elève  de  C.  Kru- 
seman.  =  Pierre  et  Jean  guérissant  le  boi- 
teux. 

Koene  (Isaac).  E.  H.  1650  (?)-1713.  Haar- 
lem. Paysage  et  animaux.  =  Elève  de  Ruis- 
dael.  =  Les  figures  et  les  animaux  dans  les 
paysages  de  Koene  sont  presque  toujours  de 
B.  Gaal. 

Koenig  (Jean).  E.  Al.  1 1642.  Augsbourg. 
Paysage,  ornements,  petites  figures  et  ma- 
rine. =  Habita  Nuremberg.  =  Les  quatre 
saisons  :  allégories,  Vienne.  —  Gros  temps  de 
mer,  Dresde. 
Koenraad.  V.  Roepel  (Conrad). 
Koets  (P.).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Portrait. 
=  Probablement  un  fils  de  Roelof  Koets.  = 
Artiste  d'assez  de  mérite. 

Koets  (Rodolphe  ou  Roelof).  E.  H.  f  1654. 
Zwolle.  Portrait.  =  Elève  de  Gérard  Ter- 
burg;  il  était  aussi  bon  musicien  que  bon 
peintre  et  travailla  pour  plusieurs  souverains. 
Il  a  laissé  environ  5,000  portraits!  Immerzeel 
donne,  pour  ce  peintre,  des  dates  qui  sont  à 
rectifier  d'après  les  registres  de  Saint-Luc; 
ceux-ci  citent  déjà  R.  Koets,  en  1642;  en  1653 
et  en  1654,  l'année  de  sa  mort,  il  remplit  les 
fonctions  de  Vinder.  Son  fils  aine,  nommé 
André,  entra  dans  la  corporation,  en  1655. 
=  Portrait  de  Henri  Casimir,  comte  de  Nas- 
sau, Amsterdam.  =  Grande  facilité,  bonne 
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couleur,  accessoires  heureux.  Belle  manière 
dans  le  genre  de  Van  Dyck,  pinceau  large. 

Kogl.  E.  Al.  1800  (?).  Bavière.  Histoire. 
=  La  nativité. 

Kohler  (Albert).  E.  Al.  1810-1861.  Histoire. 
=  Elève  de  Herbig.  Mort  d'Adolphe  de  Nassau. 

Kohler  (André).  E.  Al.  1811.  Grand  duché 
de  Bade.  Portrait,  genre.  -*  Une  dame  à  sa 
toilette. 

Kohler  ou  Koehler  (Chrétien).  E.  Al. 
1809-1861  Werben.  Histoire.  =  Moïse  sauvé 
des  eaux. 

Kok  ou  Cok  (Jean-Mathieu).  E.  H.  1720- 
1770.  Amsterdam.  Marine,  paysage  et  figures. 
=  Elève  de  N.  Verkolje.  =  Il  dessina  beau- 
coup d'après  J.  De  Wit. 

Kok  (Luc-Cornélis).  V.  Enghelbrecht. 

Kokarski.  *  xviiie  siècle.  Portrait.  =  Ce 
peintre  se  trouva  deux  fois  de  service  au 
Temple,  alors  que  l'infortunée  Marie-Antoi- 
nette y  était  détenue;  chaque  fois  il  parvint 
à  voir  la  reine  et  en  profita  pour  tracer  le 
portrait  de  la  princesse  jusqu'aux  plus  petits 
détails  de  ses  vêtements.  Ce  portrait  se  trou- 
vait en  1862  dans  la  galerie  du  prince  d'Arem- 
berg,  à  Bruxelles.  Kokarski  avait  déjà  peint 
Marie- Antoinette,  en  1780. 

Kolbe  (Charles-Guillaume).  E.  Al.  1781  ou 
1783-1853.  Berlin.  Batailles  et  genre.  =  Char- 
lemagne  chez  le  charbonnier.  —  Bataille 
d'Othon  le  Grand,  Cappenberg. 

Kôlle.  E.  Al.  *  1870.  DANEMARK. 

Kolier  (J.).  E.  H.  (?)  '  xvme  siècle  (?).  Pay- 
sage et  vues  de  ville.  =  Détails  inconnus. 

Kolier  (Guillaume).  E.  Al.  1829.  Vienne. 
Histoire,  genre.  =  Faust  et  Marguerite.  — 
Le  dimanche  matin.  —  Albert  Durer  en 
Flandre. 

Kompe  (Jean  ten).  V.  Compe. 

Konemann  (C.-W.).  E.  Al.  *  XIXe  siècle. 
Barmen.  Portrait. 

Konig.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Genre. 

Konig  (Gustave).  E.  Al.  1808-1869.  Co- 
blence. Histoire. 

Konig.  E.  Al.  *  1835.  Cobourg.  Histoire. 
=  Scènes  de  la  Réforme. 

Konig  (François-Nicolas).  E.  Al.  *  1795. 
Berne.  Genre.  =  Elève  de  Freudenberger.  = 
Graveur. 

Konig  (Nicolas).  E.  Al.  *  1600.  Marine.  = 
Vivait  à  Nuremberg.  =  Mer  agitée,  Dresde. 
(Signé  :  Niclas  Kônig). 

Koninek  (Salomon).  E.  H.  1609-16**.  Am- 
sterdam. Histoire,  portrait,  genre.  =  Fils 
d'un  joaillier  d'Anvers  qui  alla  se  fixer  à 
Amsterdam.  Elève  de  N.  Moyaart.  En  1630, 
il  entra  dans  la  corporation  des  peintres,  à 
Amsterdam.  Le  roi  de  Danemark  le  fit  tra- 
vailler; vivait  encore  en  1663.  =  Portrait 


KOG 


d'un  rabbin,  Berlin.  —  Vocation  de  Saint- 
Mathieu,  ib.  —  Crésus  et  Solon,  ib.  —  Por- 
traits de  deux  personnes  de  qualité,  Madrid. 
—  Portrait  d'un  vieillard,  Dresde.  —  Ermite 
lisant  dans  un  livre,  ib.  (Signé  :  S.  Konincx, 
A0,  1644).  —  Grande  dame  à  sa  toilette,  lisant 
une  lettre,  Copenhague.  —  Buste  d'un  guer- 
rier turc,  ib.  —  Portrait  de  vieille  femme, 
Rotterdam.  —  Portrait  de  vieillard,  ib.  =  Imi- 
tateur de  Rembrandt;  pour  la  vérité  il  s'ap- 
procha de  son  modèle  jusqu'à  être  parfois 
confondu  avec  lui;  moins  d'animation,  d'éner- 
gie, de  clarté  de  coloris.  Graveur.  =  Ventes  : 
V.  Vander  Mark  (1773),  Prêtres  et  scribes  de- 
vant Pilote,  260  flor.  —  V.  Le  Roy  d'Etiolles 
(1861),  Le  denier  de  César,  1,700  fr.  —  Même 
vente  :  Jeune  hollandaise,  4,500  fr. 

Koninek  (David  de).  V.  Coninck. 

Koninek  J.  de).  E.  FI.  *  1845.  Paysage. 

Koninek  ou  Koning  (Philippe  de).  E.  H. 
1619-1689.  Amsterdam.  Paysage,  histoire,  por- 
trait. —  Elève  de  Rembrandt.  Vondel  et  J.  Vos 
ont  célébré  par  leurs  vers,  les  talents  de  ce 
peintre.  Il  épousa  en  1656  Marguerite  van 
Ryn;  on  ignore  si  celle-ci  était  parente  de 
Rembrandt.  =  Paysage  (avec  Lingelbach), 
La  Haye.  —  Paysage  :  entrée  de  forêt,  figures 
et  animaux,  Amsterdam.  —  Paysage,  Flo- 
rence. —  Paysage,  Francfort  Sur-le-Mein. 
(Signé  :  P.  Koninek).  —  Paysage  :  Vue  du 
Rhin,  Rotterdam.  —  Autre  paysage,  ib.  —  Le 
vieux  philosophe,  Brunswick.  —  Répétition 
du  paysage  de  La  Haye,  Londres.  =  Il  suivit 
d'assez  près  les  traces  de  son  maître.  Lingel- 
bach et  T.  Van  Bergen  ont  peint  des  figures 
dans  quelques-uns  de  ses  paysages;  grand 
naturel,  dessin  parfait,  belle  perspective,  co- 
loris clair  et  chaud,  exécution  finie  et  spiri- 
tuelle. Produisit  également  d'excellents  por- 
traits. =  Ventes  :  V.  Villers.  Paysage  pano- 
ramique, 2,000  francs.  —  V.  Van  den  Schrieck 
(1861),  Alexandre  le  Grand  devant  Jérusa- 
lem, 500  fr.  —  V.  Poniatowski  (1867),  Portrait 
d'homme,  1,700  fr. 

Koning  (Elisabeth-J.).  E.  H.  1816.  Haar- 
lem.  Fleurs  et  fruits.  =  Elle  épousa  le  prédi- 
cant  Storm.  Graveur. 

Koning  (Jacques).  E.  H.  *  1650  (?).  Haar- 
lem.  Paysage,  animaux,  histoire,  portrait.  = 
Elève  d'Ad.  Vande  Velde.  Son  talent  ayant 
acquis  du  renom  à  l'étranger,  il  se  rendit  à 
la  cour  de  Danemark,  où  il  avait  été  appelé 
par  le  souverain  de  ce  pays.  On  connaît  de  lui 
un  portrait  peint  en  1689.  =  Paysage  :  Site 
hollandais,  Bruxelles.  =  Il  abandonna  le  pay- 
sage et  les  animaux  pour  peindre  l'histoire. 

Koningli  (Léonard  de)  le  Vieux.  E.  H. 
1777-1849.  Dordrecht.  Marine  et  paysage.  = 
Elève  de  M    Versteeg.  Se  rendit  en  Angle- 
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terre,  en  1801  ;  voyagea  en  France,  en  Alle- 
magne et  retourna  une  seconde  fois  en  An- 
gleterre. Membre  de  l'Académie  d'Amsterdam 
Koningh  (Adrien  de),  fils  de  Léonard. 
E.  H.  1815.  Dordrecht.  Paysage.  =  Elève  de 
son  père. 

Konîngh  (Léonard  de)  le  Jeune,  fils  de 
Léonard  le  Vieux.  E.  H.  1810.  Londres.  Por- 
trait. =  Peintre  et  dessinateur  sur  pierre. 

Koningii  (Sophie  de),  fille  de  Léonard. 
E.  H.  1807.  Londres.  Fleurs  et  fruits. 
Koningsloo.  V.  Coninxloo. 
Koningsveld  (J.  Van).  E.  H.  f  1860.  AM- 
STERDAM. Portrait.  =  Elève  de  l'Académie 
d'Amsterdam  et  de  J.  A.  Kruseman.  =  Visita 
Paris.  Abandonna  la  peinture  pour  la  photo- 
graphie. Mort  à  La  Haye. 

Koogen  (Léonard  Vander)  E.  H.  1610  ou 
1611-1681.  Haarlem.  Histoire,  portrait.  =Ses 
parents  l'envoyèrent  à  Anvers  où  il  entra 
dans  l'atelier  de  Jordaens;  revint  dans  sa 
patrie  et  s'y  lia  intimement  avec  Corneille 
Bega.  Il  était  inscrit  dans  le  serment  de 
l'arquebuse,  en  1648,  et  fut  reçu,  en  1652,  dans 
la  corporation  de  Saint-Luc.  Il  cultivait  l'art 
en  amateur.  =  Travailla  dans  le  style  de  son 
maître.  Graveur. 

Koogh  (Adrien  Vander).  E.  H.  1796-1831. 
Middelharnis  (île  Flakkee).  =  Mort  à  Dor- 
drecht. =  Lithographe. 

Kooi  (Guillaume-Barth.  Vander).  E.  H. 
1768-1836.  Augustinusga  (Frise).  Portrait, 
genre.  =  Elève  de  Beekkerk  ;  nommé  député 
de  la  Frise,  et  plus  tard  secrétaire  de  son  dis- 
trict. Il  dut  abandonner  pendant  quelque 
temps  la  pratique  de  l'art.  Il  la  reprit  en  1798, 
et  professa  à  l'Académie  de  Franeker.  Se 
rendit  à  Dusseldorf  en  1804.  Membre  de  plu- 
sieurs académies,  il  fit  les  portraits  de  la  cour 
de  Hollande  et  mourut  à  Leeuwarden. 

Kool  ou  Cool  (Guillaume  Gilles).  E.  H. 
1 1666.  Haarlem.  Marine,  paysage,  Vues.  = 
Son  mariage  est  noté  en  1638.  En  1656  il  était 
vincler  de  Saint-Luc.  =  Parmi  les  tableaux 
offerts  à  la  corporation,  on  cite  une  vue  d'un 
village  marin,  par  G.  Kool. 

Kool  (Rod.Van).  E.H.*  xvne  siècle. =  Reçu 
en  1627  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à  La  Haye. 
Kool  (Laurent  Van).  E.  H.  '  1530.  Delft(?). 
Histoire,  portrait.  =  Peintre  sur  verre.  =  Il 
peignit  les  portraits  des  seigneurs  de  Delft 
sur  les  vitraux  de  leur  chapelle.  =  Bonne 
réputation. 

Koopmann  (J.-H.-C).  E.  Al.  '  1837.  Al- 
tona.  Histoire,  portrait.  =  Conception,  For- 
bach.  —  Saint- Wendelin,  ib. 

Kooten  (Mlle  Van).  E.  H.  *  xvme  siècle.  = 
Inscrite,  en  1765,  dans  la  confrérie  de  Saint- 
Luc,  à  U1rechf. 


Kopiseli  (Auguste).  E.  Al.  1799-1853.  Bres- 
lau.  Paysage.  =  Egalement  poète.  =  Les 
marais  Pontins.  =  La  grotte  d'azur. 

Kopp  (George).  E.  Al.  '  1611.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Chr.  Schwartz.  =  Dessina 
beaucoup  à  la  plume. 

Koppes  (Corneille  L.).  E.  II.  '  xvnn  siècle. 
Haarlem.  Membre  de  la  gilde  do  Saint-Luc, 
en  1639. 

ivops  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  *  1842.  Pay- 
sage. =  Elève  de  P.  J.  Hellemans.  =  Vue  prise 
dans  les  Ardennes.  —  Bords  de  L'Emblôve, 
Koridclkn  V.  Schmerling. 
Korneck.  E.  Al.  *  1839.  Histoire.  =  La 
rêveuse. 
Korner  (A.  R.).  E.  FI.  *  1842.  Genre. 
Kornep  (Fr.-Max.).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Brunswick.  Portrait. 
Koska.  E.  Al.  1808-1862.  =  Mort  à  Breslau. 
Koster.  E.  H.  *  xvii6  siècle.  Hollande. 
Oiseaux  et  gibier.  =  Donna  les  premières 
leçons  à  Gaspard  Netscher. 

Koster  (Evrard).  E.  H.  1817.  La  Haye. 
Vues  de  ville.=Elôve  de  B  -J.  Van  Hove;  direc- 
teur de  la  galerie  de  tableaux  du  Pavillon 
roj-al,  à  Haarlem. 

Koster  (Simon  de).  E.  H.  1767-1831.  Mid- 
delbourg.  Portraits,  ornements,  etc.  =  Etu- 
dia quelque  temps  à  l'Académie  de  sa  ville 
natale,  puis  devint  élève  de  Thomas  Gaal.  Il 
partit  pour  Londres,  en  1788,  et  y  resta  jus- 
qu'à sa  mort. 

Kotsch  (Théodore).  E.  Al.  1818.  Hanovre. 
Paysage. 

Kottgen  (Gustave-Adolphe).  E.  Al.  1805. 
LANGENBERG(prôs  Elberfeld).  Portrait.  ==  Por- 
trait d'une  jeune  dame,  Hambourg. 

Koukewitech.  E.  R.*xixe  siècle.  Genre, 
scènes  militaires.  =  Elève  de  Sauerweid. 

Kouwenberg  (Chrétien  Van).  V.  Kawen- 
berg. 

Kouwenberg  (Guillaume  Van).  E.  Fr. 
1647-1685.  Paris.  Paysage.  =  Appelé  en 
France  :  Froide-Montagne.  Reçu  à  l'Académie 
en  1676. 

Kouwenliorn  ou  Couwenliorii 
(Pierre).  E.  H.  '  1610.  Peintre  sur  verre.  =  Il 
fut  le  premier  maître  de  Gérard  Dou.  Floris- 
sait  à  Leyde. 

Konwenlioven  (Jacques  Van).  E.  H. 
1777-1825.  Rotterdam.  Paysage.  =  Elève  de 
B.  Ommeganck.  =  Vue  en  Suisse  :  Soleil 
couchant.  —  Vue  dans  le  pays  de  Clèves. 

Kraay  (Thierry).  E.  H.  "  xvne  siècle.  Am- 
sterdam. Histr  ire,  portrait.  =  Un  ('es  47  ar- 
tistes qui  fondèrent  la  confrérie  Pictura  à  La 
Haye,  e:i  1653.  Selon  les  livres  d'ordonnances 
de  paiement  t'es  \  rir.ces  d'Orange,  ce  peintre 
exécuta,  e:i  1648  et  1649,  des  armoiries,  etc., 
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dans  les  maisons  de  plaisance  de  ces  souve- 
rains. Dans  les  registres  aux  mariages  de  la 
Haye  est  noté  ce  qui  suit  «  22  octobre  1634, 
Thierry  Craey,  peintre,  jeune  homme  d'Ams- 
terdam et  Jacquemine  Munnekes».  Il  fut  reçu, 
en  1648,dans  la  corporation  de  La  Haye,sous  le 
nom  de  Kraey.  On  croit  qu'il  mourut  en  1666. 

Krabbetje.  V.  Asselyn. 

Kraen  (Adrien  J.).  E.  H.  *  xvii0  siècle. 
Haarlem.  =  Elève  de  J.  G.  Dewet,  en  1638. 

Krafl't.   E.   Al.  *  XVIIIe  Siècle.  ALLEMAGNE. 

Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Il  y  a  de  lui 
au  Palais  de  Varsovie  des  portraits  de  prin- 
cesses, datés  de  1767. 

Krafil.  E.  Al.  1800-1836.  Holstein.  Genre, 
histoire. 

Krafft  (Auguste).  E.  Al.  1798-1830.  Altona 
ou  Hambourg.  Genre.  =  Le  vieux  mendiant, 
Copenhague  (Ebauche  avancée  interrompue 
par  la  mort  de  l'artiste). 

Krafft  (David  von).  E.  Al.  1655-1724.  En 
Suède.  Portrait,  etc.  =  Détails  inconnus.  = 
Portrait  de  Charles  Frédéric  de  Holstein.  — 
Gottdorp,  Stockholm. 

Krafft  (F.).  E.  Al.  1823-1854.  Paysage.  = 
Peintre  danois.  =  Partie  du  bois  de  Fserge- 
lund,  Copenhague. 

Krafft  (Guillaume).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Berlin.  Histoire. 

Krafft  (Joseph),  frère  de  Pierre.  E.  Al. 
1787-1826.  Hanau.  Portrait. 

Krafft  (Pierre).  E.  Al.  1780-1856.  Hanau. 
Histoire,  portrait,  genre,  paysage.  =  Le 
départ,  Vienne.  —  Le  retour,  ib. 

Kraft  ou  Cracht  (Tymon).  E.  H.  *  xvne 
siècle.  Wormer.  Histoire,  etc.  =  Appartenait 
à  une  ancienne  famille  de  Wormer.  Fut  huit 
ans  à  Rome  au  service  du  Pape.  Revenu  dans 
sa  patrie,  il  s'établit  et  mourut  à  La  Haye  où 
il  avait  été  reçu,  en  1631,  dans  la  corporation 
de  Saint-Luc.  Les  registres  l'ont  inscrit  sous 
le  nom  de  Tyman  Cracht.  A  l'hôtel-de-ville  de 
Wormer,  on  voit  les  armes  de  cette  cité 
peintes  sur  une  cheminée,  par  Kraft.  =  Saint 
Paul  et  saint  Barnabe,  à  Lystres.  Ce  tableau 
a  été  récemment  trouvé. 

Kratie  (Lambert).  E.  Al.  1730-1790.  Dus- 
seldorf.  Histoire.  =  Premier  directeur  de 
l'Académie  de  Dusseldorf,  à  la  fondation  de 
laquelle  il  contribua  puissamment;  se  rendit 
à  Rome,  y  reçut  les  leçons  de  Subleyras  et  de 
M.  Benenali;  se  distingua  par  la  protection 
qu'il  accorda  aux  artistes  pauvres. 

Kramer  (Charles).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Cologne.  Paysage,  genre.  =  Village  de  pé- 
cheurs poméraniens. 

Kramer  (François).  E.  Al.  K97-1834. 
Vienne.  Histoire,  genre,  paysage.  ==  Chasseur 
des  Alpes,  Vienne.  —  Agar  et  Ismaèl. 


Kramer  (Herman).  E.  Al.  1808.  Berlin. 
Genre.  =  Elève  de  Le  Poittevin. 

Kramm  (Chrétien).  E.  H.  1797-1875.  Ut- 
recht.  Portrait,  genre,  histoire,  miniature.= 
Elève  de  P.  C.  Wonder.  Il  abandonna  la  pein- 
ture pour  l'architecture,  visita  l'Angleterre, 
la  France,  la  Belgique  et  une  partie  de  l'Alle- 
magne; directeur  de  l'Académie  d'architec- 
ture, à  Utrecht  et  architecte  provincial  ; 
membre  de  l'Académie  d'Amsterdam,  corres- 
pondant de  l'institut  néerlandais.  M.  Chrétien 
Kramm  a  publié  un]  ouvrage  intitulé  :  De 
levens  en  werhen  der  hollandsche  en  vlaam- 
sche  kunstschilders,  beeldhouioers,  graveurs 
en  bouwmeesters ,  van  den  vroegsten  tôt  op 
onzen  tyd.  (Les  vies  et  œuvres  des  peintres, 
sculpteurs,  graveurs  et  architectes  hollan- 
dais et  flamands  depuis  les  temps  les  plus 
reculés  jusqu'à  nos  jours).  C'est  la  continua- 
tion d'Immerzeel  ;  il  complète  ce  dernier  et 
le  rectifie  souvent.  Ce  livre,  à  côté  de  quel- 
ques erreurs  faciles  à  redresser  dans  une 
seconde  édition,  renferme  des  renseignements 
nouveaux  et  précieux  et  s'occupe  surtout 
longuement  de  l'œuvre  de  chaque  artiste.  II 
est  fâcheux  qu'il  faille  arriver  à  la  partie  his- 
torique, à  travers  un  dédale  de  longueurs  et 
de  suppositions  souvent  inextricables. 

Kramsta  (Henri).  E.  Al.  f  1830.  Freyburg 
(Silésie).  Histoire.  =  Elève  de  Wach.  =  Saint 
Jean  l'évangéliste. 

Kranach.  V.  Cranach. 

Kraneveit  (N.).  E.  H.  *  xvii9  siècle.  Pay- 
sage (?).  =  Vondel  l'a  célébré  dans  ses  vers. 

Kransperger.  E.  Al.  *  XIXe  siècle.  Ra- 
tisbonne.  Genre,  paysage. 

Krantz  (  Martin-  Nicolas).  E.  Fr.  1774. 
Nancy.  Paysage,  genre,  décors.  =  Etudia 
sans  maître;  établi  à  Epinal  et  professeur  au 
collège  de  cette  ville.  =  Tableaux,  Epinal.  = 
Restaurateur  de  tableaux. 

Kratz  (Benjamin).  E.  Al.  1829.  Brunswick. 
Genre. 

Kraul  (J.).  E.  H.  Paysage.  =  Détails  in- 
connus. 

Kraus  (  Etienne  ).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Bemsberg.  Portrait. 

Kraus  (George-Melchior).  E.  Al.  1727-1806. 
Francfort  -  sur  -  Mein.  Histoire,  genre.  = 
Etudia  chez  Greuze,  à  Paris;  reçut  également 
des  leçons  de  J.-H.  Tischbein  ;  s'établit  à 
Weimar,  comme  directeur  de  l'école  de  des- 
sin. =  Dessinateur  et  graveur  à  l'eau-forte  ; 
ses  dessins  sont  très  recherchés. 

Kraus  (Gustave).  E.  Al.  1804.  Rothen- 
bourg.  Paysage  et  architecture.  =  Elève  de 
Kobell. 

Kraus  (Philippe-Joseph).  E.  Al.  1789.  Bam- 
berg.  Pavsage. 
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Krause  (François).  E.  Al.  1706-1754.  Augs- 
bourg.  Portrait,  genre,  histoire.  =  Etudia 
sous  Piazetta,  à  Venise  ;  passa  douze  années 
à  peindre  en  entier  l'église  de  Notre-Dame 
des  Ermites,  en  Suisse;  visita  Paris,  se  pré- 
senta à  l'Académie,  mais  sa  vanité  lui  ayant 
aliéné  tous  les  esprits,  il  ne  put  y  être  reçu  ; 
il  se  maria  et  s'établit  à  Langres;  habita  Di- 
jon, Lyon  et  ensuite  la  Suisse,  où  il  mourut 
Peignit  pour  les  chartreux,  de  Dijon,  Y  His- 
toire de  la  Vierge  (sept  tableaux),  et  Made- 
leine parmi  les  Pharisiens.  =  Bon  dessin, 
peu  d'imagination ,  couleur  vigoureuse  et 
dorée,  touche  ferme  et  brillante,  quoique  trop 
sèche;  ses  tableaux  sont,  en  général,  trop 
noirs;  on  attribue  ce  défaut  à  l'emploi  qu'il 
faisait  du  stil  de  grain  et  de  l'orpin. 

Krause  (Guillaume).  E.  Al.  1803.  Dessau. 
Marine  et  paysage.  =  Elève  de  Kolbe  et  de 
Wach.  =  Le  retour  du  pécheur. 

Krauz  (Simon-André).  E.  H.  17C0-1825.  La 
Haye.  Paysage,  animaux,  intérieurs.  =  Elève 
de  Léonard  Defrance,  peintre  liégeois.  =  Pay- 
sage, La  Haye.  =  Manière  très  originale; 
coloris  gras  ;  effets  vigoureux.  Graveur. 

Kray  (J.),  E.  H.  f  1806.  Hooren.  Fleurs, 
fruits,  insectes,  etc. 

Krazenstein-Stub.  1783-1816.  COPEN- 
HAGUE. Histoire.  =  Peintre  danois. 

Kreins  (Hilaire-Antoine).  E.  FI.  1806-1862. 
Luxembourg.  Paysage.  =  Plus  connu  comme 
dessinateur. 

Kremer  (Joseph).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1776. 

Kremer  (Pierre).  E.  FI.  1802.  Anvers. 
Histoire  et  genre.  =  Elève  de  Herreyns  et  de 
M.  Van  Brée.  Visita,  en  1838,  l'Allemagne, 
l'Italie  et  la  France.  =  La  peinture,  la  poésie 
et  la  musique  réunies  dans  la  famille  de  Roe- 
mer  Visscher,  Haarlem.  —  Enfants  et  oiseaux, 
Bruges  (Académie). 

Kretschmar  (Henri).  E.  Al.  1769.  BRUNS- 
WICK. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  l'Aca- 
démie de  Berlin,  en  1789;  visita  l'Italie,  en 
1803;  membre  de  l'Académie,  en  1806,  pro- 
fesseur, en  1817,  et  membre  du  Sénat,  en  1825. 

Kretscluner  (Herman).  E.  Al.  1814.  An- 
klam  (Poméranie).  Genre.  =  Elève  de  Wach. 
=  Le  chaperon  rouge.  —  Le  frère  quêteur. 

Kreui  (Jean).  E.  Al.  1804.  Ansbach,  Genre. 
=  Le  boulanger  volé,  Munich. 

Kreuzer  (G.).  E.  Al.  *  1842.  MARBOURG. 
Histoire.  =  Vision  de  sainte  Elisabeth. 

Krevel  (Louis).  E.  AI.  *  xixe  siècle.  Por- 
trait. =  Elève  de  l'école  française. 

Kreybich  (Edmond).  E.  FI.  *  1842.  Pay- 
sage. 

Kriebei   (  Antoine  -M.  -  L.  ).   E.  Al.  1823. 
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Dresde.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Ben- 
demann. 

Krlehuber  (Joseph).  E.  Al.  *  1837.  Aqua- 
relle. 

Krlenen  (Henri),  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Xan- 
ten.  Histoire. 

Krlgar  (Henri).  E.  Al.  1806.  Berlin.  Genre. 
=  Elève  de  Wach.  =  Les  arquebusiers.  — 
Cendrillon. 

Krock  (Henri).  E.  AI.  1671  ou  1672-1738. 
Sleswig.  Histoire.  =  Elève  de  C.  Maratti  ; 
habita  Rome  et  Copenhague.  =  Rencontre 
de  Jacob  et  do  Rachel,  Copenhague. 

Krodel  (Mathias).  E.  Al.  *  x\T  siècle. 
Portrait.  =  Elève  de  Cranach  le  Vieux.  = 
Portrait  d'un  vieillard,  Dresde.  Signé  :  1591. 
JEtatis  suce,  LXXVIIII  MK  (Enlacés). 

Krocs  (Léonard).  E.  FI.  *  xvi°  siècle.  An- 
vers (?)  Paysage  et  figures.  =  Cité  par  Van 
Mander  comme  ayant  été  le  second  maître  de 
Gilles  Van  Coninxloo.  =  Peignait  à  l'huile  et 
à  la  détrempe. 

Krolikowski  (Joseph-Auguste ,  comte). 
E.  FI.  1811-1879.  Przybiszewa  (Grand-Duché 
de  Posen).  Genre,  portrait,  etc.  =  Etabli  en 
Belgique  depuis  1831.  Ancien  aide-de-camp  de 
Lelewel  dont  il  a  fait  un  portrait  mélodrama- 
tique. 

Kronenbergh  (Etienne).  E.  H.  *  XVIe  siè- 
cle. La  Haye.  Histoire.  =  Elève  de  Fr.  Floris. 

Kroner  (Jean-Cil.).  E.  Al.  1838.  RlNTELN 
(Hesse).  Animaux. 

Krones  (Louis).  E.  Al.  1785.  Prague. 
Genre. 

Krug.  E.  Al.  '  1837.  Paysage. 

Kruger  (Antoine  ou  André-Louis).  E.  AL 
1743.  Potsdam.  Genre  (?).  =-  Elève  de  Ch.  Rode. 
=  Dessinateur  et  graveur. 

Kruger  (E.-F.).  E.  H.  '  1830.  Clairs  de  lune. 
Portrait.  =  Habitait  Amsterdam. 

Kruger  (F.).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Paysage. 
=  Cité  par  G.  Hoet  le  Jeune  comme  un  pein- 
tre de  mérite. 

Kruger  (François).  E.  Al.  1797-1857.  Des- 
sau. Portrait,  chevaux,  batailles,  etc.  =  La 
grande  parade  de  Berlin  (Tous  portraits).  — 
Portrait  du  peintre  Begas. 

Kruger  (J.).  E.  H.  *  1821.  Portrait.  =  De- 
meurait à  Amsterdam.  =  Il  représentait  sou- 
vent ses  modèles  dans  des  paysages. 

Kruger  (Jacques).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Pay- 
sage. =  Cité  avec  éloge  par  G.  Hoet  le  Jeune, 

Kruger  (Jean-Henri-Charles).  E.  Al.  1812. 
Salzwedel.  Paysage.  =  Paysage,  Dresde. 

Kruger  ou  Krug  (Lucas  ou  Louis).  E.  AI. 
1489-1535.  Nuremberg.  Histoire.  =  On  croit 
qu'il  s'est  formé  dans  les  Pays-Bas.  Comme  il 
marquait  ses  estampes  d'un  L  et  d'un  K  avec 
une  petite  cruche  au  milieu,  on  le  surnomma 
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le  maître  à  la  cruche.  =  Plus  connu  comme 
orfèvre  et  graveur  au  burin. 

Kruger  (Théodore).  E.  Al.  *  xixe  siècle. 
Paysage. 

Krumliolz  (Ferdinand).  E.Fr/1840.  Ilof. 

Portrait. 

Kruinpelman  (Herman).  E.  H.  1789  (?). 
Monnikendam.  Paysage,  vues  de  ville,  inté- 
rieurs. =  En  1849,  il  demeurait  encore  à 
Edam,  où  il  remplissait  les  fonctions  de  pro- 
fesseur de  dessin  de  la  ville.  Son  fils,  Erasme, 
cultive  également  l'art. 

Kmimppigl  (Charles).  E.  Al.  1805.  Prague. 
Paysage. 

Kruseman  (Corneille),  cousin  de  Jean 
Adam.  E.  H.  1797-1857.  Amsterdam.  Genre, 
portrait,  histoire,  etc.  =  Elève  de  C.-H.  Hod- 
ges  et  de  J.-A.  Daiwaille.  Visita  la  Suisse,  la 
France  et  l'Italie.  Membre  de  l'Académie 
d'Amsterdam.  =  Mise  au  tombeau,  Haarlem. 
—  Le  prince  d'Orange  à  Bautersem,  ib. 

Kruseman  (Frédéric-M.),  neveu  de  Cor- 
neille et  de  Jean-Adam.  E.  H.  1817.  Haarlem. 
Paysage.  =  Elève  de  J.  Reekers,  Koekkoek, 
etc,  Etabli  à  Bruxelles. 

Kruseman  (Jean-Jr.),  neveu  de  Corneille. 
E.  H.  1828  (?).  Paysage.  =  Etabli  à  La  Haye. 

Kruseman  (Jean-Adam),  cousin  de  Cor- 
neille. E.  H.  1804-1862.  Haarlem.  Histoire, 
portrait,  genre.  =  Elève  de  David  et  de  Na- 
vez.  Voyagea  en  Angleterre,  en  Ecosse,  en 
Allemagne,  en  Belgique  et  en  France.  Direc- 
teur de  l'Académie  d'Amsterdam.  =  Elisée  et 
la  Sunamite,  Haarlem.  —  Jeune  fille  au  re- 
pos, ib. 

Kruseman  (Jean-Théodore),  fils  de  Jean- 
Adam.  E.  H.  1835.  Amsterdam.  Paysage,  ma- 
rine. =r  Elève  de  Guillaume  Roelofs,  à  Bru- 
xelles, et  de  L.  Meyer,  à  La  Haye. 

Kruyf  (Corneille  de).  E.  H.  1771.  Amster- 
dam. Paysage  et  vues  de  ville.  =  Détails  in- 
connus. =  Graveur. 

Kriiysbei-gen.  E.  H.  *  1720.  =  Il  fut  le 
maître  de  Jean  Vander  Wal.  =  Peignit  avec 
succès  des  tapisseries  pour  salons. 

Ki*uyt  (C).  E.  H.  *  xvme  siècle.  Batailles. 
=  Détails  inconnus. 

Kryger  (A.-C).  E.  H.  *  1820.  Vues  de  ville. 
=  Travaillait  à  Amsterdam 

Kryns'Vander  Maes  (Evrard).  E.  H. 
1568  (?).  La  Haye.  Histoire,  portrait.  =  Quoi- 
qu'il soit  plus  connu  sous  le  nom  de  Kryns- 
Vander  Maas,  son  vrai  nom  de  famille  était 
le  dernier  énoncé,  Kryns  étant  la  corruption 
de  Quirijns.  C'était  donc  Evrard  fils,  de  Qui- 
ryn.  Elève  de  Ch.  Van  Mander.  Visita  l'Ita- 
lie et  s'occupa  très  longtemps  loin  de  sa  pa- 
trie. Il  fut  reçu,  en  1604,  dans  la  corporation 
des  peintres,  à  la  Haye.  Dans  les  oomp'es  de 


la  ville,  de  1613,  il  figure,  avec  Seger  Quiryns 
Vander  Maes,  sans  doute  son  frère,  comme 
vitrier  et  peintre-verrier.  Il  était  châtelain 
de  la  cour  et  régent  de  l'orphelinat.  Dans 
Timareten  (II,  p.  43)  il  apparaît  comme  bourg- 
mestre. =  Il  est  l'auteur  des  vitraux  de  la 
chapelle  du  château  de  Frédericksbourg,  près 
Copenhague,  vitraux  détruits  par  l'incendie 
de  1859.  Une  ordonnance  de  paiement  de  la 
cour  de  Hollande  et  Frise,  lui  alloue,  en  1630 
une  certaine  somme  pour  avoir  exécuté  les 
portraits  et  l'anatomie  de  deux  enfants  nées 
jumelles  et  jointes  l'une  à  l'autre  Seger  Kryns 
était  également  peintre  et  travailla  pour  les 
Etats  en  1615. 

Kueiiicr  (A.).  E.  Al.  *  1828.  Genre.  = 
Peintre  danois.  =  Atelier  d'un  peintre  :  la  mar- 
chande de  fruits  effarouchée,  Copenhague. 

Kuck  (Gerrit  Van).  E.  H.  Histoire.  =  On 
rencontre  fort  peu  de  tableaux  de  ce  maître. 
=  Bon  dessin;  manière  facile. 

Kuffner  (Abraham-Wolfgang).  E.  Al.  1760. 
Grafenberg  (Près  de  Nuremberg).  Portrait 
et  histoire  en  petit.  »  Travailla  à  Altorf  et  à 
Nuremberg.  =  Graveur  de  peu  de  mérite. 

Kugelgen  (Charles  de),  frère  jumeau  de 
Gérard.  E.  Al.  1772-1832.  Bacharach.  Paysage. 
=  Les  deux  frères  de  Kugelgen  se  ressem- 
blaient parfaitement;  appartenant  à  une  fa- 
mille noble,  ils  virent  leur  vocation  artistique 
longtemps  combattue,  et  ce  n'est  qu'après  la 
mort  de  leur  père,  en  1786,  que  leur  mère 
permit  enfin  qu'ils  se  livrassent  à  leur  goût. 
Charles  fut  conduit  à  Francfort-sur-le-Mein, 
où  il  devint  élève  de  Schùtz  et  où  son  frère  vint 
le  rejoindre  au  bout  de  deux  ans.  La  modicité 
de  leur  fortune  allait  bientôt  forcer  les  deux 
frères  à  renoncer  à  leurs  études,  lorsqu'ils 
furent  rencontrés  par  le  peintre  Fesel,  de 
Wurzbourg,  qui  leur  ouvrit  son  atelier  et 
leur  prodigua  ses  conseils.  Grâce  à  la  protec- 
tion de  l'Electeur  de  Cologne,  Maximilien,  ils 
partirent  pour  Rome,  en  1791.  Ils  y  séjour- 
nèrent plusieurs  années.  Charles  y  resta  un 
peu  plus  longtemps  que  son  frère  qu'il  alla 
rejoindre  à  Riga,  où  Gérard  s'était  rendu  sur 
les  instances  d'un  de  sls  amis.  Ils  firent  un 
grand  nombre  de  travaux  dans  cette  ville, 
puis  se  rendirent  à  Saint-Pétersbourg,  en 
1799.  Ils  y  furent  comblés  d'honneurs  par 
l'empereur  Paul  et  y  épousèrent  deux  sœurs 
appartenant  à  la  noblesse.  En  1803,  Charles 
fit  un  voyage  en  Crimée  et  à  son  retour  s'éta- 
blit définitivement  en  Russie.  Mort  à  Reval. 
Membre  des  Académies  de  Saint-Pétersbourg 
et  de  Berlin.  =  Ses  premiers  ouvrages  sont 
raides  et  durs;  l'expérience  fit  disparaître 
ces  défauts;  beaucoup  de  vérité  et  d'origina- 
lité; eaux  et  ciels  peu  agréables;  feuille  et 
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effets  de  jour  entre  les  arbres,  inimitables; 
coloris  vigoureux  et  transparent. 

Kugelgcn  (Gérard  de),  frère  jumeau  de 
Charles.  E.  Al.  1772-1820.  Bacharach.  His- 
toire, portrait.  =  Nous  avons  relaté  à  l'article 
de  Charles  ce  qui  concerne  les  deux  frères 
tant  qu'ils  ont  vécu  ensemble;  nous  ne  parle- 
rons plus  ici  que  des  faits  particuliers  à  Gé- 
rard. Il  fut  d'abord  élève  de  Zick,  à  Coblentz; 
ses  progrès  furent  étonnants  et  suscitèrent  la 
jalousie  de  son  maître.  Gérard  le  quitta  et  alla 
rejoindre  son  frère  à  Francfort.  La  révolution 
française  engagea  Gérard  à  s'éloigner  de  Rome 
au  commencement  de  1795;  il  partit  à  pied 
pour  Munich  où  au  bout  de  peu  de  temps  sa 
réputation  s'établit  comme  peintre  de  portrait. 
Il  céda  toutefois  aux  instances  d'un  ami  livo- 
nien  venu  avec  lui  de  Rome,  et  le  suivit  à 
Riga.  Lorsqu'on  1803  Charles  partit  pour  la 
Crimée,  Gérard  se  rendit  à  Rhense,  près  de 
Coblentz,  où  habitait  sa  mère,  laissa  à  celle-ci 
sa  femme  et  son  enfant  et  alla  visiter  Paris. 
Rappelé  par  la  mort  de  sa  mère  et  trouvant 
sa  patrie  au  pouvoir  des  Français,  il  alla  s'éta- 
blir à  Dresde  en  1805,  et  y  eut  beaucoup  de 
succès.  En  1820,  il  fut  misérablement  assassiné 
par  un  canonnier  saxon  qui  le  tua  pour  le  vo- 
ler. Membre,  comme  son  frère,  des  Acadé- 
mies de  Saint-Pétersbourg  et  de  Berlin.  = 
L'enfant  prodigue,  Florence.  —  Portraits  de 
Wieland  et  de  Herder,  Dorpat  (En  Russie;  au 
musée  de  l'Université).  —  L'enfant  prodigue, 
Dresde.  =  Expression  vraie,  simple  et  entraî- 
nante; peu  de  fracas;  manière  poétique,  in- 
time; dessin  correct,  ferme  et  beau;  anato- 
miste  irréprochable;  saisissait  parfaitement 
la  ressemblance;  têtes  gracieusement  tou- 
chées; coloris  froid  et  un  peu  noir;  beaucoup 
de  sentiment;  peu  d'imagination. 

Kugler  (Louise).  E.  Al.  '  xvme  siècle. 
Email.  =  Artiste  de  mérite. 

Kuhne  (G.-L.).  E.  FI.  *  1840.  Eisleben. 
Paysage.  =  Forêt  après  l'orage. 

Kuhnen  (Pierre-Louis).  E.  FI.  1812-1878. 
Aix-la-Chapelle.  Paysage  et  effets  de  lu- 
mière. =  Etabli  à  Bruxelles  où  il  donna  des 
leçons  à  la  princesse  Charlotte  de  Belgique. 
=  Effets  de  soleil  couchant.  —  Incendie  d'un 
château  féodal. 

Kuhnen  (Victor),  fils  de  Louis.  E.  FI.  1836. 
Aix-la-Chapelle.  Portrait,  histoire. 

Kuhnen  (Hubertine...  Mme),  femme  de 
Pierre-Louis.  E.  FI.  *  1850.  Paysage.  =  Elève 
de  son  mari. 

Kiiîeliem  (Van).  E.  H.  Histoire.  =  Cité 
par  Hoet  le  Jeune  comme  un  bon  peintre. 

Kuick -DVoutersze  (Jean  Van).  E.  H. 
1530-1571.  Dordrecht.  Histoire.  =  Bon  peintre 
sur  verre.  Soupçonné  d'hérésie,  il  fut  brûlé 


vif.  =  On  le  croit  auteur  de  quelques  ouvrages 
de  théologie. 

Kull  (Gisbert  Van  der).  E.  H.  f  1673.  Gouda. 
Histoire.  =  Peintre  sur  verre.  Etudia  à  Rome 
et  s'occupa  longtemps  dans  cette  ville.  Né  au 
commencement  du  xvn°  siècle. 

iv ni i.  iii.mi  -  ou  CuyleAborch  (Abra- 
ham Van).  E.  H.  '  1639.  Utrecht.  Paysage.  = 
Inscrit  dans  la  confrérie  de  Saint -Luc,  à 
Utrecht,  en  1660.  Il  se  maria  en  1685.  Un 
Abraham  Cuylenburg,  d'Emden,  établi  à  Haar- 
lem,  est  inscrit,  comme  graveur,  dans  la  gilde 
de  Saint-Luc,  en  1681.  Il  mourut  en  1688.  Nous 
ignorons  s'il  descendait  de  son  homonyme  le 
peintre.  =  Il  a  peint  dans  la  manière  de  Poe- 
lenburg.  Moins  de  délicatesse  que  son  modèle; 
figures  mieux  faites.  =  Diane  et  ses  nym pin  s, 
La  Haye  (signé).  =  Ventes  :  V.  Van  Cauwer- 
ven  (1765),  Enfants  et  satyres  dansant  clans 
un  paysage,  65  florins. 

Kulnibach  (Hans  Van).  V.  Wagner  (Jean). 

Kummer  (Charles-Robert).  E.  Al.  1810. 
Paysage.  =  Site  d'Ecosse,  coucher  de  soleil, 
Dresde. 

Kunkler  (Adrien).  E.  Al.  1826.  Genève. 
Paysage. 

Kunst  (Corneille-Cornelisz  et  Pierre-Cor- 
neille). V.  Engelbrecht. 

Kuntz  (Charles).  E.  Al .  1770-1830.  Manheim. 
Animaux,  paysage.  =  Quatre  paysages  avec 
animaux  et  figures,  Munich. 

Kuntz  (Rodolphe),  fils  de  Charles.  E.  Al. 
*  1824.  Chevaux,  paysage. 

Kunz.  E.  Al  *  xive  siècle.  =  Peintre  em- 
ployé par  l'empereur  Charles  IV;  travaillait 
en  Bohême. 

Kupelwieser.  E.  Al.  *  xvme  siècle.  His- 
toire, portrait.  =  Détails  inconnus. 

Kupelwieser  (Léopold).  E.  Al.  1796-1862. 
Piesting  (Basse  Autriche).  Histoire,  portrait, 
genre.  =  Professeur  à  l'Académie  des  beaux- 
arts,  à  Vienne.  Mort  dans  cette  ville.  =  Gloire 
de  saint  Joseph,  Pesth.  —  Institution  du  ro- 
saire, Vienne.  —  Le  rêve  des  trois  adoles- 
cents, Adalbero,  Altmann  et  Guebhard,  Mu- 
nich. 

Kupetzki  (Jean).  E.  Al.  1666-1740.  PôSSING 
(Hongrie).  Portrait,  histoire.  =  Elève  de 
N.  Claus;  fils  d'un  tisserand;  s'enfuit  de  la 
maison  de  son  père  afin  de  ne  pas  devoir  em- 
brasser le  même  état;  habita  Vienne  et  y  tra- 
vailla avec  son  maître;  parcourut  les  prin- 
cipales villes  d'Italie,  se  fixa  à  Rome,  n'ayant 
encore  trouvé  partout  que  d'amères  décep- 
tions parvint  enfin  à  se  faire  connaître,  devint 
riche,  alla  étudier  à  Bologne,  et  s'y  perfec- 
tionna; fut  appelé  par  divers  souverains  d'Al- 
lemagne ;  céda  aux  instances  du  prince  de 
Lichtenstein  et  se  rendit  à  la  cour  de  Jo- 
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seph  Ier,  à  Vienne;  fut  protégé  par  ce  prince 
ainsi  que  par  son  successeur,  Charles  VI;  per- 
dit son  père  au  moment  où  il  allait  mettre  sa 
fortune  à  ses  pieds  en  échange  de  son  pardon, 
épousa  la  fille  du  peintre  Claus,  son  ancien 
maître,  et  fut  très  malheureux  par  cette 
union;  travailla  pour  le  czar  Pierre,  s'arrêta 
à  Leipzig  et  revint  à  Vienne;  refusa  la  place 
de  premier  peintre  que  l'empereur  lui  offrit; 
se  laissa  persuader  que  l'on  allait  exécuter 
contre  lui  une  persécution  religieuse  et  s'en- 
fuit à  Nuremberg.  La  perte  de  son  fils  unique 
et  l'inconduite  de  sa  femme  altérèrent  sa 
santé  et  son  esprit  déjà  affaibli,  et  à  la  suite 
d'une  hydropisie  de  poitrine,  Kupetzki  mou- 
rut d'une  goutte  remontée.  =  Portrait  du 
peintre  (attribué),  Dresde.  —  Portrait  :  une 
dame  et  son  fils,  Vienne.  —  Portrait  du  pein- 
tre, ib.  —  Saint  François  au  désert,  Berlin.  — 
Portrait  du  peintre,  ib.  —  Portrait  :  la  fille 
du  peintre,  ib.  —  Portrait  d'un  évêque,  Mu- 
nich. =  Excellent  dessinateur;  coloris  chaud 
et  riche,  quoique  un  peu  éclatant;  touche 
libre  et  large;  trop  d'empâtement. 

Kurtz  (Charles).  E.  Al.  1817.  Stuttgardt. 
Histoire,  portrait. 

Kurzbauer  (Edouard).  E.  Al.  1840-1879. 
Vienne.  Genre.  =  Elève  de  Piloty.  =  Les 
amoureux  fugitifs.  Vienne. 

Kuseaeus  (Corneille-Ysebrantsz).  E.  H. 
f  1618.  Haarlem.  =  Peintre  sur  verre.  En 
1604  la  ville  de  Haarlem  lui  paya  60  livres 
pour  une  verrière  avec  les  armes  de  la  ville, 
placée  dans  l'église  de  Santvoort.Van  Mander, 
dans  son  article  sur  Henri  Goltzius,  le  cite 
comme  peintre  sur  verre  dessinant  sous  le 
nom  de  Corneille-Ysebrantsz.  =  Verrière  :  la 
monnaie  du  tribut,  Gouda. 

Kuwaeseg  (Carl.-Jos.).  E.  Al.  *  1845. 
Trieste.  Paysage. 

Kwyck  (Louis  Van).  E.  FI.  1821-1871.  Genre, 


animaux. == Henri  IV  chez  le  meunier  Michaud. 

—  Intérieur  d'une  écurie  de  chevaux,  Munich. 
=  Excellait  à  peindre  les  chevaux. 

Kuyck  (Pierre-Louis  Van),  fils  du  précé- 
dent. E.  FI.  1852.  Genre,  paysage,  figures.  = 
Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  de  son  père  et 
de  Fr.  Lamorinière.  On  lui  doit  les  dessins  du 
grand  album  de  la  cavalcade  historique  d'An- 
vers en  1875.  Graveur. 

Kuyk  (Gisbert-B.).  E.  H.  1805.  Hardinx- 
veld.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  H.-J.  Van 
Ameron  et  de  M.  Van  Brée. 

Kuyp  (Albert).  V.  Cuyp. 

Kuypcr  (Jacques).  E.  H.  1761-1808.  Ams- 
terdam. Histoire,  paysage.  =  Elève  de  J.  An- 
driessen.  Il  visita  les  bords  du  Rhin,  en  1783. 
Un  des  directeurs  de  l'Académie  de  dessin,  à 
Amsterdam  en  1801,  membre  et  président 
de  l'Institut  néerlandais  en  1808.  Ses  paysages 
arcadiens  ont  servi  à  beaucoup  de  tapisseries. 
Il  est  plus  connu  par  ses  magnifiques  dessins 
que  par  ses  tableaux.  =  Grand  dessinateur; 
très  versé  dans  les  sciences  historiques. 

Kuytenbrouwer  (Martin -Antoine)  le 
Vieux.  E.  H.  1777-1850.  Venloo.  Chevaux, 
paysage.  =  Général-major  d'artillerie  au  ser- 
vice néerlandais.  Peintre-amateur.  Membre 
de  l'Académie  d'Amsterdam.  =  Environs  de 
Nimègue,  hiver. 

Kuytenbrouwer-  (Martin -Antoine)  le 
Jeune,  dit  :  Martinus,  fils  de  M.-A.  le  Vieux. 
E.  H.  1816.  Amersfort.  Paysage.  =  Chasses. 

—  Paysages  historiques.  =  Graveur. 
Kyhn  (Guill.).  E.  Al.  *  1858.  En  Danemarck. 

Paysage,  vues.  =  Vue  de  la  plaine  de  Bjer- 
gelide,  près  de  Horsens,  Copenhague.  —  Site 
près  de  Joegerspriis,  ib.  —  Soirée  d'hiver  au 
milieu  des  bois,  ib.  —  Après-midi  d'hiver  sur 
la  côte  du  Sund,  ib. 

Kyss  (Ferdinand).  E.  Al.  *  1837.  Fleurs, 
fruits. 


Laak  (Marie  Vander).  E.  H.  f  1664.  His- 
toire. =  Inscrite  dans  la  confrérie  Pictura,  à 
La  Haye,  en  1656. 

Laan.  V.  Lanen  (Vander)  et  Laen. 

i^aiii»  ou  Laen  (Thierry  Vander).  E.  H. 
"  xvie  siècle.  Haarlem.  Histoire  en  petit.  — 
Elève  de  Fr.  Floris.  =  Artiste  de  mérite. 

Laar  (J.  0.  Van),  frère  de  Pierre  et  de 
Roland.  E.  H.  *  1646.  Portrait.  =  S'occupa 
longtemps  à  Nymôgue  et  accompagna  son 
frère  en  Italie  où  il  périt  d'accident. 

Laar  (Pierre  Van),  dit  Bamboche,  et 
aussi  le  Snuffelaer,  frère  de  J.  0.  et  de 
Roland.  E.  H.  1613  (?)-l673  ou  1674.  Haarlem. 
Chasses,  foires  et  bambochades.  =  Un  con- 
temporain et  compatriote  des  Van  Laar  éta- 
blit que  Pierre  et  Roland  naquirent  à  Haar- 
lem et  non  à  Haren.  Pierre  se  mit  jeune  en 
voyage,  parcourut  la  France,  se  rendit  en  Ita- 
lie et  s'établit  à  Rome  où  il  demeura  seize  ans, 
probablement  en  deux  séjours,  car  il  paraît  cer- 
tain qu'en  1639,  il  revint  à  Haarlem.  Il  fut  lié 
dans  cette  ville  avec  Claude  Lorrain,  le  Pous- 
sin et  Sandrart  et  s'acquit  l'amitié  de  tous  ses 
confrères  par  son  esprit  et  son  caractère  aussi 
honorable  que  plein  de  gaieté.  —  Départ  d'une 
hôtellerie,  Paris.  —  Femme  trayant  une  chè- 
vre près  d'un  pâtre  qui  joue  du  chalumeau, 
ib.  —  Un  pauvre  et  son  chien  (sur  ardoise), 
Florence.  —  Un  homme  abreuvant  des  chiens 
(sur  ardoise),  ib.  —  Cabaret  avec  chevaux  et 
chasseurs,  ib.  —  La  cabane  :  paysans  avec 
chevaux,  ib.  —  Fête  de  paysans  aux  environs 


de  Rome,  Vienne.  —  Paysage  avec  figures,  ib. 

—  Les  joueurs  de  cartes,  Dresde. —  Distribu- 
tion de  vivres  devant  un  couvent,  ib.  —  Et 
autres,  ib.  —  Le  dîner  des  champs,  saint- 
Pétersbourg. — Le  champ  de  bataille,  Munich. 

—  Saltimbanque  exhibant  sa  patente  à  la 
foule,  Casse!  (chef-d'œuvre).  —  Deux  scènes 
de  paysans  italiens,  ib.  =  Dessin  fin.  Couleur 
forte  et  naturelle.  Grande  variété  dans  ses 
compositions.  Facilité  extraordinaire;  beau- 
coup de  sentiment  pour  les  caractères  et  l'ex- 
pression; exécution  large  et  spirituelle.  Gra- 
veur.=Ventes  :  V.  La  roque  (1745),  Voyageurs 
attaqués  par  des  voleurs,  300  1.  —  V.  Crozat 
(1751),  Un  musico,  250  1.  —  V.  Vander  Mark 
(1773),  Départ  pour  la  chasse,  126  fi. 

Laar  (Roland  Van),  frère  de  J.  0.  et  de 
Pierre.  E.  H.  1610  ou  1611-1640.  Haarlem. 
Bambochades.  —  Cet  artiste  voyagea  en  Italie 
avec  son  frère,  et  aurait  probablement  égalé 
le  talent  de  ce  dernier,  si  la  mort  ne  l'eût  sur- 
pris, à  Gênes,  à  la  fleur  de  l'âge.  =  Même 
manière  que  celle  de  son  frère,  dont  il  se  rap- 
procha beaucoup  par  le  coloris  et  par  le 
dessin. 

Laar  (Bernard  Vande),  frère  de  Jean- H. 
E.  H.  1804.  Rotterdam.  Intérieurs  d'église.  = 
Elève  de  C.  Bakker.  =  Ses  tableaux  sont  sou- 
vent étoffés  par  son  frère  ou  par  Guillaume 
Schmidt. 

Laar  (Jean-Henri  Vande),  frère  de  Bernard. 
E.  H.  1807.  Rotterdam.  Histoire,  genre,  etc. 
=  Elève  de  G.  Wappers,  à  Anvers.  Habita 
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tour  à  tour  La  Haye,  Rotterdam,  Anvers. 
Nommé  professeur  à  l'Académie  de  Rotter- 
dam. Membre  de  l'Académie  des  beaux- arts 
d'Amsterdam,  depuis  1852.  =  La  demande  de 
pardon,  Munich.  —  Van  Dyck  devant  son  che- 
valet, montrant  l'esquisse  d'un  tableau  à  sa 
bien-aimée,  Hambourg. 

Laar  (Pierre-Martin  Vande).  E.  H.  1824- 
1862.  Portrait,  genre.  =  Elève  de  Vanden 
Berg,  à  La  Haye,  de  Daiwaille  et  d'Ary 
Scheffer. 

Labaer  (Jean  de).  Voir  Baer  (Jean  de  la). 

Labacs  (Jacques).  E.  FI.  *  1388.  Ypres. 
Portrait.  =  Exécuta  des  portraits  pour  le  ma- 
gistrat de  sa  ville  natale. 

Labana  (don  Thomas).  E.  Es.  *  1630.  His- 
toire, genre.  =  Vivait  à  Madrid;  chevalier  du 
Christ  et  gentilhomme  de  la  Chambre.  Peintre 
amateur. 

La  Barbe.  E.  Fr.  '  1417.  Troyes.  Exé- 
cuta de  belles  verrières  à  la  cathédrale. 

Labarchède  (Dalila).  E.  Fr.  *  1825.  Pein- 
ture sur  porcelaine  et  portrait,  en  miniature. 
=  Elève  d'Aubry.  =  Daphnis  et  Chloé  d'après 
Gérard. 

La  Baume.  E.  Fr.  (?).  '  1673.  =  Cité  dans 
les  livres  d'ordonnances  du  prince  Frédéric- 
Henri  des  Pays-Bas,  comme  ayant  reçu  en 
1693,  une  somme  de  374  florins  pour  tableaux 
exécutés  pour  le  château  royal  de  Loo  ;  il  est 
nommé  Monsieu  La  Baume,  ce  qui  semble  in- 
diquer une  origine  française. 

Labbé  (Nicolas)  E.  Fr.  *  1570.  Paris.  His- 
toire. =  A  la  rentrée  du  Roi  à  Paris  en  1570, 
il  fut  chargé  par  la  municipalité  de  Paris  de 
peindre,  avec  son  fils  Camille,  seize  tableaux 
d'histoire  et  plusieurs  figures  allégoriques  sur 
la  frise  de  la  salle  de  réception.  Le  roi  félicita 
les  artistes. 

Lal^bé.  *  xve  siècle.  =  Travailla,  en  1453, 
au  banquet  de  Lille. 

Labeo  (Antistius).  69  ans  après  J.-C.  His- 
toire. =  Préteur,  proconsul  de  la  province 
Narbonnaise.  Mort  sous  Vespasien.  (Pline.)  = 
Peignit  de  petits  tableaux.  Peu  de  mérite. 

Labille  des  vertus  (Adélaïde).  V.  Vin- 
cent (Mmfi). 

Labouchère  (Pierre-Ant.).  E.  Fr.  1807- 
1873.  Nantes.  Histoire.  =  Elève  de  P.  Dela- 
roche.  =  Luther  à  Wittenberg.  —  Erasme 
chez  Morus. 

Labouère  (Tancrôde  de).  E.  Fr.  1801. 
Angers.  Paysage.  =  Elève  de  Brune  et  de 
Picot.  =  Vue  de  Pierrefite  (Pyrénées).  —  Etu- 
des du  Dauphiné. 

Labrador  (Jean).  E.  Es.  f  1600.  Dans 
I'Estramadure.  Fleurs,  nature  morte,  fruits 
et  intérieurs.  =  Elève  de  Morales  et  l'un  des 
meilleurs  peintres  de  l'Espagne  dans  le  genre 


qu'il  avait  adopté  ;  porta  un  défi  à  plusieurs 
artistes  ses  compatriotes,  et  remporta  la  vic- 
toire. Mort  à  Madrid,  dans  un  âge  très  avancé. 
=  Beau  contraste  de  couleurs,  fleurs  savam- 
ment groupées,  feuillage  délicat,  tons  vrais 
et  transparents;  fini  précieux. 

Labroue.  E.  Fr.  *  1842.  Portrait. 

Laby  (Auguste-François).  E.  Fr.  1786-1860. 
Paris.  Histoire,  portrait.  Elève  de  David.  = 
Miracle  de  saint  Leu.  —  Jésus-Christ  crucifié. 

Lacaze  (Théophile).  E.  Fr.  *  1840.  Histoire, 
genre  et  aquarelle.  =  Retour  de  la  chasse.  — 
Jésus-Christ  ressuscitant  la  fille  de  Jaïre. 

Laehassaigne  (Louis-Ferdinand).  E.  Fr. 
1790.  Aire.=  Peintre  sur  porcelaine.  =  Sainte 
Famille  (d'après  Raphaël).  —  Marie  Stuart  et 
Van  Dyck  (d'après  Ducis). 

Lachenwitz  (F.  S.).  E.  Al.  1820-1868.  DuS- 
seldorf.  Animaux  et  genre. 

Lacoma  (François-Joseph-Paul).  E.  Es. 
1780.  Barcelone.  Genre,  fleurs,  fruits.=Elève 
de  Molet  (de  Barcelone)  et  de  Van  Spaen- 
donck.  =  Tableaux  de  fleurs  et  de  fruits,  à 
Paris,  Madrid,  Barcelone,  Saint-Pétersbourg, 
Naples,  Florence,  etc. 

Lacomblé  (Adolphe).  E.  FI.  *  1842.  Pay- 
sage. 

Laeour  (Pierre)  le  Vieux.  E.  Fr.  1746-1814. 
Bordeaux.  Histoire,  portrait,  genre,  marine, 
etc.  =  Elève  de  Vien;  visita  l'Italie,  revint  en 
France  et  se  fixa  dans  sa  ville  natale  ;  associé 
de  l'institut  et  professeur  à  l'Académie  de 
Bordeaux;  donna  un  nouvel  essor  à  cette 
institution  et  forma  un  grand  nombre  de  bons 
élèves.  =  Saint-Paulain,  archevêque  de  Bor- 
deaux, ouvrant  son  palais  aux  malheureux, 
Bordeaux.  —  Et  beaucoup  d'autres,  ib.  = 
Etudia  l'antique  avec  zèle,  imita  les  Italiens 
et  spécialement  le  Dominiquin. 

Laeour  (Pierre)  le  Jeune,  fils  de  Pierre  le 
Vieux.  E.  Fr.  1773  ou  1778-1859.  Bordeaux.  = 
Plus  connu  comme  littérateur,  archéologue 
et  graveur. 

Lacroix.  E.  Fr.  *  xvine  siècle.  Marine, 
paysage.  =  Séjourna  longtemps  en  Italie. 

Lacroix  (Gaspard).  E.  Fr.  1810-1878.  Tu- 
rin. Paysage.  =  Elève  de  Corot.  =  Vue  prise 
en  Auvergne.  —  Vue  prise  à  Bonneles. 

Lacroix  (Pierre).  E.  Fr.  1783-1856.  Nîmes. 
Histoire.  =  Elève  de  David  et  de  Gros.  =  La 
Duchesse  de  Berry  et  ses  enfants.  —  Saint 
François  Xavier,  Valence  (Drôme). 

Lactance  de  Crémone.  E.  I.  *  1520. 
Crémone.  Histoire.  =  Etudia  dans  l'école  des 
Milanais,  à  Venise. 

Lacterius.  E.  H.  *  xvir  siècle.  Fleurs.  = 
Il  devint  brasseur.  =  Ses  ouvrages  eurent  du 
succès. 

Ladain  (Ghislain-François).  E.  FI.  *  1659. 
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Histoire.  =  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc, 
à  Tournai,  en  1659.  =  Jésus-Christ  remettant 
les  clefs  à  saint  Pierre,  Tournai  (Eglise  de 
Notre-Dame).  =  Peintre  d'un  grand  mérite. 

Ladbrokc  (J.-B.).  E.  An.  1803-1879.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Crome. 

Ladbroke  (Robert).  E.  An.  1769-1842.  NOR- 
wich.  Paysage. 

Ladbroke  (Henri).  E.  An.  1800-1870.  Nor- 
wich.  Paysage. 

Ladey  (Jean-Marc).  E.  Fr.  1710-1749.  Pa- 
ris. Fleurs,  fruits.  =  Elève  de  Blain  de  Fon- 
tenay.  Académicien.  Mort  aux  Gobelins. 

Ladurner.  E.  Fr.  Vers  1798-1856.  Histoire, 
portrait  et  scènes  militaires.=  Elève  d'Horace 
Vernet.  Mort  à  Saint-Pétersbourg  où  il  était 
peintre  de  l'empereur  Nicolas  et  où  il  habitait 
depuis  1829.  =  Affaire  de  Mataro.  —  Etat-ma- 
jor des  lanciers  de  la  garde  royale.  =  Bon 
dessin.  Ni  couleur,  ni  lumière.  De  l'esprit. 

Laeck  (Renier  Van).  E.  H.  *  1640.  Histoire 
mythologique.  =  Inscrit,  en  1644,  sur  les  re- 
gistres de  Saint-Luc,  sous  le  nom  de  Renier 
Van  der  Laek.  Il  est  probable,  qu'avant  cette 
époque,  il  avait  séjourné  en  Allemagne  où 
Ton  trouve  une  de  ses  œuvres  signée  et  datée 
de  1640.= Paysage  :  l'Amour  et  Vénus,  Berlin. 
(Signé  :  R.  V.  Laeck  f.  1640). 

Laemlein  (Alexandre).  E.  Fr.  1813-1871. 
Hohenfeld  (près  de  Wurtzbourg).  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Picot.  =  Un  grand  maî- 
tre des  templiers.  —  Tabitha  ressuscitée  par 
saint  Pierre. 

Laen  (Thierry-Jean  Vander).  E.  H.  1759. 
Zwolle.  Paysage,  genre.  =  Elève  d'H.  Meyer. 

Laenen  (Vander).  V.  Lanen  (Vander). 

Laerbeke  (Joseph  Van).  E.  FI.  *  xixe  siè- 
cle. Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers, 
en  1797. 

Laet  (Pierre  de).  E.  FI.  *  1843.  Portrait. 

Laethem  (Jacques  Van).  E.  FI.  *  xvie  siè- 
cle. =  Peintre  de  Charles-Quint,  en  1517. 

Lsieiheni  (Jean  Van).  E.  FI.  *  1845.  Genre. 
=  Servante  dans  sa  cuisine.  —  La  garde - 
malade. 

Lafabrique  (Nicolas).  E.  FI.  1649  —  vers 
1736.  Namur.  Oiseaux,  figures,  genre.  =  Elève 
de  Bouge  dont  les  biographes  ne  citent  que  le 
nom.  Il  visita  Rome  où  il  vécut  quelque  temps. 
Mort  à  Liège.  =  Le  compteur  d'argent,  Bru- 
xelles. (Ce  tableau  a  été  tour  à  tour,  attribué 
à  Guido  Reni,  à  Murillo  puis  à  Fabritius).  = 
Il  réussissait  parfaitement  dans  son  genre  et 
paraît  avoir  été  très  apprécié  de  son  temps. 

Lafaye  (Prosper).  E.  Fr.  1806.  Mont- 
Saint-  Sulpice,  Histoire,  genre.  ==  Prise  de 
Dourlach,  Versailles.  —  Intérieur  de  magasin 
à  Paris. 

LafToli  ou  Luffoli  (Joseph-Marie).  E.  I. 


*  1680.  Pesaro.  Histoire,  portrait.  =  Elève  du 
Pésarese. 

Lnfitte  (N.).  E.  Fr.  *  1800.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Regnault;  ancien  pension- 
naire de  l'école  de  Rome 

L«»  Fleur.  E.  Fr.  '  xvir  siècle.  LORRAINE. 
Fleurs  en  miniature.  =  Artiste  de  mérite. 

Lafon  (J.-Emile).  E.  Fr.  '  1859.  Periguedx, 
Histoire.  =  Elève  de  Gros  et  do  P.  Delaroclie. 
=  Fresques,  Paris  (Eglise  de  Saint-Sulpice). 

Lafond  (Charles-Nicolas-Joseph).  E.  Fr. 
1774-1835.  Paris.  Histoire,  portrait.=Elovo  do 
Regnault;  chargé  d'exécuter  les  tableaux  et 
décors  pour  le  passage  du  roi  à  Arras  ;  mérita 
plusieurs  médailles  de  première  classe.  = 
Enée  au  mont  Ida,  Rouen.  —  La  chaste  Su- 
zanne, Meudon.  —  L'ombre  de  Samuel,  Dijon. 
—  Testament  d'Eudamidas,  Paris.  —  Assomp- 
tion, Toulouse.  —  Nativité,  ib.  —  Christ,  Tulle. 

Lafond  (François-H.-A.).  E.  Fr.  1815.  His- 
toire, portrait.=  Elève  d'Ingres.  =  Orphée.  — 
Vierge  enfant,  Paris  (Eglise  Saint-Louis  en 
l'Ile). 

Lafond  de  Fénion  (Aurore-Etiennette). 
E.  Fr.  *  1825.  Fénion  (Deux-Sèvres).  Histoire, 
genre.  =  Elève  de  Regnault.  =  La  Duchesse 
de  Berry  au  berceau  de  sa  fille.  —  La  veuve 
du  Vendéen. 

Lafon  -  Labatut  (Joseph).  E.  Fr.  Vers 
1820.  Messine.  =  D'abord  peintre;  devenu 
aveugle  il  se  livra  à  la  poésie. 

Lafont  (MIIeMeloé).  E.  Fr.  *  1840.  Histoire, 
genre.  =  La  Foi,  l'Espérance  et  la  Charité. 

Lafontaine  (M.-D.-D.).  E.  Fr.  *  1820.  Ar- 
chitecture, paysage,  etc.  =  Le  cloître  des 
Célestins  près  de  l'arsenal.  —  Cathédrale  de 
Palerme. 

Lafoutaiiie  (Rosalie  de).  E.  Fr.  *  1815. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Regnault.  = 
Jeune  fille  tenant  une  couronne  de  bluets. 

Lafoiitaine  (Pierre-Joseph).  E.  FI.  1758- 
1835.  Courtrai.  Intérieurs  d'église.  =  Elève 
de  Jean  Douelle.  Assez  bon  peintre  d'intérieurs 
d'église.  Etudia  à  Paris,  où  il  s'établit  et  où  il 
fut  nommé  membre  de  l'Académie  de  pein- 
ture, en  1782;  il  fut  aussi  marchand  de  ta- 
bleaux. =  Tableaux,  Courtrai.  =  De  Marne, 
Swebach  et  Drolling  étoffèrent  ses  tableaux 
qui  étaient  très  voulus. 

Lafosse  (Charles  de).  E.  Fr.  1636- 1716. 
Paris.  Histoire,  portrait,  =  Elève  de  Lebrun; 
visita  l'Italie;  y  étudia  plusieurs  années;  re- 
venu en  France,  s'y  fît  une  excellente  répu- 
tation; travailla  pour  Louis  XIV;  reçu  mem- 
bre de  l'Académie,  en  1673,  il  obtient  bientôt 
les  premières  charges  de  cette  assemblée;  fut 
appelé  à  Londres  par  lord  Montaigu;  se  rit 
tellement  admirer  dans  ce  pays  que  le  roi 
Charles  II  voulut  l'y  retenir;  revint  en  France 
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dans  l'espoir  d'être  nommé  peintre  du  roi 
après  la  mort  de  Lebrun  ;  ne  put  obtenir  cette 
place  par  la  mort  de  l'architecte  Mansard, 
son  ami  et  son  protecteur,  mais  exécuta  des 
travaux  d'une  grande  importance  aux  Inva- 
lides et  à  Versailles.  =  Fresques,  Invalides. 

—  Plafonds  à  fresque,  Versailles.  —  Acis  et 
Galatée,  Madrid.  —  Mariage  de  la  Vierge, 
Paris.  —  Moïse  sauvé  des  eaux,  ib.  —  Annon- 
ciation, ib.  —  Triomphe  de  Bacchus,  ïb.  — 
Sacrifice  d'Iphigénie,  ib.  —  Enlèvement  de 
Proserpine,  ib.  —  Moïse  retiré  du  Nil,  Saint- 
Pétersbourg.  —  Rébecca  et  Eliézer,  ib.  = 
Composition  poétique,  ordonnance  riche,  pein- 
ture moelleuse,  grande  intelligence  du  clair- 
obscur,  airs  de  tête  assez  nobles  et  expressifs, 
figures  en  général  trop  courtes  et  un  peu 
lourdes  ;  draperies  peu  heureuses ,  coloris 
brillant  et  vigoureux,  mais  dépourvu  de  na- 
turel. =  Ventes  :  V.  Verrue  (1737),  Trois  anges, 
150  fr.  —  V.  de  Selle  (1761),  Coriolan,  1,000  fr. 

—  V.  Julienne  (1767).  Jésus-Christ  adoré  par 
les  anges,  312  fr.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1770), 
Apothéose  de  saint  Louis  (esquisse),  500  fr.  — 
V.  Grimod  de  la  Reynière  (1792),  Dibutade, 
102  fr. 

Lagache  (Mathilde  Corr,  Mme).  E.  FI. 
1814.  Bruxelles.  Genre,  aquarelles,  pastels. 
=  Une  gypsy.  —  Loin  du  pays. 

Lagoor  (Jean).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Haar- 
lem.  Genre.  =  Reçu  franc-maître  de  Saint- 
Luc,  à  Haarlem,  en  1645;  vinder  en  1649. 
Kramm  parle  d'un  C.  Van  Lagoor  dont  le  ca- 
talogue de  Schultz  signale  un  paysage  avec 
ruines,  très  naturel  et  peint  de  main  de  maî- 
tre. On  n'en  sait  pas  davantage  sur  cet  artiste. 
=  Graveur. 

Lagrénée  (Louis  -  Jean  -  François  ) ,  dit 
l'Aîné.  E.  Fr.  1725-1805.  Paris.  Histoire.  = 
Elève  de  C.  Van  Loo;  remporta  le  premier 
prix  à  l'Académie  et  fut  envoyé  à  Rome  ; 
nommé  agréé  à  son  retour  en  France,  en 
1753;  reçu  académicien  en  1755,  il  devint  rec- 
teur en  1785;  appelé  à  la  cour  de  Russie  par 
l'impératrice  Elisabeth  Pétrowna,  il  y  fut 
peintre  de  cette  princesse  et  directeur  de 
l'Académie  de  Saint-Pétersbourg;  après  peu 
de  temps  de  séjour,  il  revint  en  France,  fut 
nommé  par  le  roi,  en  1781,  directeur  de  l'Aca- 
démie à  Rome;  séjourna  quelque  temps  dans 
cette  ville;  presque  ruiné  par  la  révolution, 
Lagrénée  lui  survécut  heureusement;  nommé 
chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  remplit 
encore  plusieurs  autres  fonctions,  et  mourut 
après  s'être  acquis  une  bonne  réputation.  = 
Enlèvement  de  Déjanire ,  Paris.  —  Visite 
d'Alexandre  à  la  famille  de  Darius,  Angers. 

—  Mercure  confiant  Bacchus  aux  Nymphes 
de  Naxo,  ib.  —  Sainte  Elisabeth  auprès  de  la 


Vierge,  Madrid.  =  Peu  d'imagination,  manque 
de  vigueur  ;  fausse  idée  du  beau  idéal;  expres- 
sion gracieuse  dans  les  figures  de  femmes, 
carnations  fraîches  et  moelleuses  ;  ses  ta- 
bleaux de  chevalet  sont  les  plus  estimés.  = 
Ventes  :  V.  Portier  (1770),  Ariane,  200  liv.  — 
V.  Menars  (1782),  Trois  baigneuses,  2,270  fr. 
—  V.  à  Paris  (1864),  Pygmalion,  1,000  fr.  — 
V.  Didier  (1868),  Paris  et  Hélène,  580  fr.  — 
V.  Pereire  (1872),  Pygmalion  et  Galathée, 
3,100  fr. 

Lagrénée  (Anselme -François ) ,  fils  de 
Louis.  E.  Fr.  1775-1832.  Paris.  Histoire,  por- 
trait, miniature,  etc.  =  Elève  de  Vincent; 
après  avoir  suivi  pendant  quelque  temps  la 
carrière  militaire,  il  revint  à  ses  pinceaux; 
visita  la  Russie.  Mort  du  choléra.  =  Peintre 
médiocre.  Abandonna  la  peinture  à  l'huile 
pour  la  miniature  et  l'imitation  des  camées. 

Lagrénée  (Jean-Jacques),  frère  de  Louis 
et  dit  le  Jeune.  E.  Fr.  1740(?)-1821.  Paris.  His- 
toire, genre.  =  Elève  de  son  frère  Louis  ;  fit 
le  voyage  de  Rome;  suivit  son  frère  en  Russie 
et  y  exécuta  plusieurs  tableaux;  admis  à 
l'Académie  comme  membre,  en  1775,  et  comme 
professeur,  en  1781  ;  attaché  pendant  quelque 
temps  à  la  manufacture  de  Sèvres.  =  La  mé- 
lancolie, Paris.  —  Taurea  Jubellius,  Montpel- 
lier. =  Etude  consciencieuse  de  l'anatomie  et 
de  la  perspective,  exécution  facile;  ensemble 
défectueux;  touche  moelleuse  et  ton  frais 
dans  ses  tableaux  de  petite  dimension;  ma- 
nière dure,  mauvaise  ordonnance  dans  ses 
grandes  compositions.  =  Ventes  :  V.  Dulac 
(1778),  Diane  au  bain,  580  liv.  —  V.  Laborde 
(1785),  Quatre  tableaux  mythologiques,  2,351 
livres. 

La  Guerre  (Louis).  E.  Fr.  1663-1721.  His- 
toire. =  Filleul  de  Louis  XIV  qui  le  donna 
pour  élève  à  Lebrun,  à  l'Académie  de  Paris. 
Se  rendit  en  Angleterre,  en  1683,  et  y  fut  très 
occupé  à  peindre  des  plafonds.  D'abord  em- 
ployé par  Verrio  à  l'hôpital  Saint-Barthélémy, 
il  eut  plus  tard  son  logement  au  palais  de 
Hampton-Court  où  il  peignit  les  travaux  d'Her- 
cule. Troisième  prix  de  l'Académie  royale  de 
peinture  de  France  en  1682  avec  son  Caïn  bâ- 
tissant la  ville  d'Hénoch.  Mort  à  Londres. 

La  Hyre.  V.  Hyre  (la). 

Lagye  (Victor).  E.  FI.  *  1870.  Genre.  =  La 
magicienne,  Bruxelles.  —  Marguerite  à  l'é- 
glise. 

Laine.  E.  Fr.  *  1840.  Paysage.  =  Souve- 
nirs de  Hollande. 

Laîr  (Jean-Louis-César).  E.  Fr.  1781-1828. 
Janville  (Eure-et-Loir).  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Regnault  et  de  David.  =  Vocation 
de  sainte  Glossinde,  Metz.  — Mise  au  tombeau. 

Laire  (Sigismond).  E.  Al.  1550  (?)-1636.  En 
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Bavière.  Miniature.  =  Se  rendit  à  Rome, 
sous  le  pontificat  de  Grégoire  XIII,  et  y  fut 
élève  de  François  Du  Châtel,  peintre  flamand. 
Arrivé  à  l'âge  de  86  ans  et  possédant  de 
grandes  richesses,  il  embrassa  la  vie  reli- 
gieuse. Mort  à  Rome.  =  Pinceau  fini  et  moel- 
leux. Peignit  une  grande  quantité  de  madones, 
qui  furent  toutes  envoyées  aux  Indes. 

Laiiesse  (Renier).  E.  FI.  1596  (?)-1667. 
Liège.  Histoire.  =  Elève  de  Jean  Taulier,  dont 
il  épousa  la  fille.  Il  fut  premier  peintre  de 
Ferdinand  de  Bavière,  électeur  de  Cologne  et 
prince-évêque  de  Liège.  Ne  pouvant  suffire 
aux  besoins  de  sa  vie  par  la  peinture  histo- 
rique, ce  peintre  se  mit  à  imiter  sur  le  bois,  le 
jaspe  rouge,  le  marbre  blanc  et  celui  des 
carrières  du  pays;  il  atteignit  la  perfection 
en  ce  genre.  Il  fut  appelé  à  Châlons  et  à  Vitry- 
le-Français,  pour  y  exécuter  ses  curieuses 
imitations.  Ayant  fait  un  second  voyage  dans 
la  dernière  de  ces  villes,  il  y  mourut.  Laissa 
cinq  fils,  tous  peintres. 

i.aii-osse  (Ernest),  fils  de  Renier.  E.  FI. 
1635-1675.  Liège.  Animaux,  fleurs  et  fruits.  = 
Maximilien-Henri  de  Bavière  le  protégea  et 
l'envoya  à  Rome  finir  ses  études;  revenu  à 
Liège,  il  y  resta  deux  ans,  puis  alla  s'établir  à 
Bonn;  lors  du  bombardement  de  cette  ville, 
ses  meilleures  oeuvres  furent  anéanties.  = 
Peignit  à  la  gouache.  Cultiva  avec  succès  le 
genre  qu'il  avait  choisi. 

Lairesse  (Gérard),  fils  de  Renier.  E.  H. 
1640-1711.  Liège.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  son  père  et  de  Bertholet  Flémalle;  une 
folle  équipée  l'obligea  à  partir  pour  la  Hol- 
lande; il  se  rendit  d'abord  à  Utrecht;  d'autres 
disent  à  Bois-le-Duc  ou  à  Bréda;  quoiqu'il  en 
soit,  il  commença  sa  carrière  assez  tristement; 
la  misère  le  visita,  lui,  sa  femme  et  le  fils 
qu'il  avait  alors  ;  personne  ne  lui  achetait  ses 
tableaux.  Il  entra  enfin  en  relations  avec  le 
marchand  Uilenburg  d'Amsterdam,  et,  dès 
lors,  son  avenir  fut  assuré  ;  il  put  abandonner 
la  peinture  d'enseignes  et  de  paravents.  Sa 
réputation  lui  amena  bientôt  des  commandes 
directes.  C'était  à  qui  le  chargerait  de  décorer 
sa  demeure.  Guillaume  d'Orange,  depuis  roi 
d'Angleterre,  l'employa  à  de  grands  travaux. 
En  1690,  au  milieu  de  ses  succès,  le  malheu- 
reux artiste  fut  tout  à  coup  frappé  de  cécité  ; 
il  se  résigna  courageusement  et  se  consola 
par  la  musique,  qu'il  avait  toujours  aimée  avec 
passion,  et  les  conférences  théoriques  qu'il 
donna  à  de  nombreux  collègues  et  amis  grou- 
pés autour  de  lui.  Ces  leçons  furent  recueillies 
et  publiées  sous  le  titre  de  :  Grand  Livre  des 
peintres,  etc.  Il  publia  lui-même  quelques 
autres  ouvrages  sur  l'art.  Deux  de  ses  fils, 
Abraham  et  Jean,  furent  également  peintres, 


mais  sans  dépasser  la  médiocrité.  Abraham 
naquit  à  Amsterdam,  en  1666.  Sa  mère,  veuve 
de  Gérard,  s'appelait  Marie  Salme.  Ce  rensei- 
gnement est  extrait  d'un  registre  de  mariage, 
à  Amsterdam.  =  Mort  de  Pyrrhus,  Bruxelles. 

—  Achille  reconnu  par  Ulysse,  La  Haye.  — 
Grisailles,  Amsterdam.  —  Antiochus  malade, 
à  qui  son  père  Séleucus  cède  son  sceptre  et 
son  épouse  Stratonice  (Chef-d'œuvre),  ib.  — 
Mars,  Vénus  et  Cupidon,  ib.  —  Et  d'autres,  ib. 

—  Nymphes  et  Satyres,  Berlin.— Alexien  plus 
tard  Alexandre  Sévère  au  temple  de  Vesta,  ib. 

—  Le  testament  d'une  mourante,  ib.  —  Thétis 
plongeant  Achille  dans  le  Styx,  ib.  —  Soldats 
réunis  auprès  de  ruines,  Vienne.  —  Soldats  et 
femmes  près  de  ruines,  ib.  —  Neptune  et 
Amphitrite  (Allégorie),  ib.  —  La  Cène,  Paris. 

—  Hercule  jeune,  entre  le  vice  et  la  vertu, 
ib.  —Débarquement  de  Cléopàtre,  ib.—  Danse 
d'enfants,  ib.—  Bergers  et  Bacchantes,Dresde. 

—  Apollon  et  les  Muses  au  mont  Parnasse, 
ib.  —  Fête  en  l'honneur  de  Priape,  ib.  —  Allé- 
gories, Munich.  —  Alexandre  et  Roxane,  Co- 
penhague. —  L'idole  de  Bethel,  ib.  —  Mort  de 
Germanicus,  Cassel  (Chef-d'œuvre).— Portrait 
d'homme,  ib.— Achille  à  la  cour  de  Lycomôde, 
Stockholm.  —  Patrocle  écoutant  Achille  jouer 
de  la  lyre,  ib.  —  Un  sacrifice,  St-Pétersbourg. 

—  La  charité  (Allégorie),  ib.  =  Un  des  carac- 
tères distinctifs  de  Lairesse  est  la  poésie  que 
l'on  trouve  dans  la  plupart  de  ses  composi- 
tions. Manière  agréable,  mais  peu  vraie; 
esprit  séduisant,  mais  peu  juste  et  sans  pro- 
fondeur; coloris  souvent  monotone,  mais  fort 
et  harmonieux;  dessin  spirituel,  plein  de 
charme  et  de  mouvement;  mauvais  choix  de 
formes,  draperies  heureuses,  touche  facile. 
Graveur  de  grand  mérite.  Il  fut  surnommé 
le  Poussin  hollandais.  =  Ventes  :  V.  Blondel 
de  Gagny  (1776),  Les  éléments,  2,400  liv.  — 
V.  Randon  de  Boisset  (1777),  Adoration  des 
Rois,  10,000  liv.  —  V.  Verhulst  (1779),  Le 
mariage  de  Jacob,  510  fl.  —  V.  de  Brienen  de 
Grootelindt  (1865),  Psyché  se  plaignant  à 
Junon,  1,300  fr.  —  V.  Couteaux  (1865),  La 
continence  de  Scipion,  800  fr. 


Lairesse  (Jacques),  fils  de  Renier.  E.  H. 

*  xviie  siècle.  Liège.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève 
de  son  père.  Accompagna  son  frère  Gérard  en 
Hollande. 

Lairesse    (Jean),  fils    de  Renier.  E.  H. 

*  xviie  siècle.  Liège.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève 
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de  son  père.  Accompagna  son  frère  Gérard 
en  Hollande. 

Lnjone  (Jacques).  E.  Fr.  1687-1761.  Paris. 
Architecture,  ornementation,  paysage,  etc 
=  Disposait  ordinairement  ses  compositions 
dans  le  genre  du  décor.  Architecture  et  orne- 
ments de  mauvais  goût,  ainsi  que  le  paysage 
et  les  figures,  peintes  dans  le  style  de  Wat- 
teau  et  de  Lancret.  =  Ventes  :  V.  Brochant 
(1774),  Deux  dessus  de  porte,  100  fr. 

Lajoye  (N.).  E,  Fr.  1773.  Saint-Chabraix 
(Creuse).  Paysage  et  animaux.  =  Détails  in- 
connus. =  Paysage,  Douai. 

Lala  ou  Leria.80  ans  avant  Jésus-Christ. 
Cysique  (Mysie).  Histoire,  portrait  =  Elle 
florissait  à  Rome,  acquit  une  grande  célébrité 
en  peignant  à  l'encaustique  et  sur  ivoire.  Ses 
tableaux  furent  préférés  à  ceux  de  Dyonisius. 
Pline  l'a  nommée  :  Vierge  perpétuelle.  =  Ex- 
cellait dans  les  portraits  de  femmes;  exécu- 
tion facile  et  légère,  grande  promptitude. 
Elle  fit  son  portrait  au  miroir. 

Lalive  de  .iiaiiy  (Ange-Laurent).  E.  Fr. 
1725-1775.  Paris.  Genre.  =  Amateur  distingué; 
il  posséda  un  cabinet  de  tableaux  très  riche; 
introducteur  des  ambassadeurs  à  la  cour.  = 
Peignit  en  miniature  et  fut  également  graveur. 

Lallemand  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  Vers 
1710-1803  (?).  Dijon.  Genre,  histoire,  marines 
et  paysage.  =  D'abord  tailleur  à  Paris;  se 
rendit  en  Angleterre  après  que  sa  vocation 
se  fut  soudainement  révélée,  y  fit  de  bonnes 
affaires,  revint  en  France,  visita  l'Italie  et 
rentra  dans  sa  patrie  où  il  mourut.  =  Ta- 
bleaux à  Autun.  —  Id.  à  Dijon.  =  Plus  de 
manière  que  de  vérité;  effet  pittoresque  et 
agréable;  figures  d'un  bon  style.  Excellait 
dans  les  marines  et  les  paysages. 

Lallemand  (Henri).  E.  FI.  *  1842.  Vues  de 
ville.  =  Vue  prise  à  Anvers.  —  Environs  de 
Rouen. 

Lallemand  (George).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
Osnabruck.  Histoire,  etc.  =  Les  uns  le  font 
naître  en  1641,  d'autres  prétendent  qu'en  1630 
il  était  déjà  un  artiste  formé,  enfin  une  troi- 
sième version  le  fait  naître  à  Nancy,  en  1660. 
Il  fut  le  second  maître  du  Poussin.  =  Ses  ta- 
bleaux sont  peu  nombreux.  =  Graveur.  Tra- 
vailla beaucoup  pour  les  graveurs  en  camaïeu. 

Lallemant  (Jean).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  En 
Lorraine.  =  Demeurait  à  Nancy. 

Lallemant  (Philippe).  E.  Fr.  1629-1716. 
Reims.  Paysage  et  portrait.  =  Membre  de 
l'Académie  royale  de  peinture  de  France. 

Lallement  (Alexandrine).  E.  Fr.  *  1842. 
Genre  et  portrait.  =  Elève  d'A.  Hussenot. 

Lama  (Jean-Baptiste).  E.  1.1660  (?).Naples. 
Histoire,  sujets  mythologiques.  =  Elève  de 
L.  Giordano;  condisciple  et   beau-frère  de 


Paul  de  Matteis  =  Suivit  la  manière  de  ce- 
lui-ci pour  la  suavité  du  coloris  et  le  clair- 
obscur;  ses  petits  tableaux  lui  valurent  le 
plus  de  réputation. 

Lama  (Jean-Bernard).  E.  I.  1508  (?)-1579. 
Naples.  Histoire.  =  Fils  d'un  peintre  peu 
connu  et  élève  de  Polydore  Caravage;  tra- 
vaillait le  stuc  avec  talent,  excellait  dans  le 
portrait  et  cultivait  l'architecture.  =  Piété, 
Naples.  —  Crucifix,  ib.  —  Descente  de  croix, 
ib.  —  Transfiguration,  ib.  —  Martyre  de  saint 
Etienne,  ib.  —  Jésus-Christ  au  milieu  des  doc- 
teurs, ib.  =  Manière  de  son  maître,  dessin 
correct  et  vigoureux  ;  attitudes  variées  ;  com- 
position pleine  de  goût  ;  la  plus  grande  partie 
de  ses  tableaux  est  d'un  style  plus  doux  que 
celui  de  Polydore. 

Lama  (Julie).  E.  I.  *  xvme  siècle.  Venise. 
Histoire.  =  Ne  s'éloigna  jamais  de  sa  ville 
natale,  qu'elle  enrichit  de  ses  productions.  = 
Tableaux,  Venise.  =  Jouit  d'une  bonne  répu- 
tation. 

Lamair.  E.  H.  *  XVIIIe  siècle.  NYMÈGUE  (?). 
Plantes  et  insectes.  =  Détails  inconnus.  = 
Manière  d'Otto  Marcellis. 

Lamanna  (Jérôme).  E.  I.  1580  (?)-1640.  Ca- 
tane  (Sicile).  Histoire.  =  Peintre  et  poète.  = 
Laissa  d'excellents  tableaux. 

Lamars  (D.).  E.  FI.  *  1621.  Histoire.  =  On 
trouve  à  Gand,  dans  le  couvent  des  Augustins, 
une  grande  toile  :  Circoncision  de  Notre  Sei- 
gneur, datée  et  signée  :  1621.  D'  Lamars  fecit 
et  invt. 

Lambert  (George).  E.  An.  1710-1765. 
Comté  de  Kent.  Paysage  et  vues  de  ville.  = 
Elève  d'un  peintre  flamand  ;  s'acquit  un  talent 
assez  remarquable;  fondateur  de  la  société 
joyeuse  connue  sous  le  nom  de  Club  du  Bif- 
steck,  à  Covent-Garden.  Mort  à  Londres.  = 
Imita  Gaspard  Dughet.  Graveur.  =  D'après 
Helbig  il  florissait  du  temps  de  Lamb.  Lom- 
bart,  au  xvie  siècle. 

Lambert  (Jean).  E.  FI.  *  1457.  =  Florissait 
à  Liège. 

Lambert  (Eug.  L.).  E.  Fr.  1825.  PARIS. 
Animaux,  genre.  =  Elève  d'Eug.  Delacroix. 
==  En  famille.  —  Grandeur  déchue. 

Lambert  (Martin).  E.  Fr.  1630-1699.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  des  deux  Beau- 
brun.  Nommé  académicien,  en  1663  suivant 
Guérin,  en  1675  d'après  les  registres  de  l'Aca- 
démie. =  Portraits  d'Henry  et  de  Charles 
Beaubrun.  (En  un  seul  cadrej,  Paris. 

Lambert  Jacobs.  V.  Jacobs. 

Lambert  van  Amsterdara.V,  Zustris. 

Lambert!  (Alphonse).  E.  FI.*  1845.  LlÉGE. 
Paysage  et  marine.  =  Mort  vers  1866,  à  l'hô- 
pital de  Bavière,  à  Liège.  Il  était  aussi  res- 
taurateur de  tableaux. 
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Lamberti  (Bonaventure).  E.  I.  1652  (?)- 
1721.  Carpi.  Histoire.  =  Elève  de  C.  Cignani  ; 
travailla  quelque  temps  à  Modène  en  concur- 
rence avec  Lana,  puis  se  rendit  à  Rome  où  il 
exécuta  plusieurs  ouvrages  remarquables;  y 
ouvrit  une  école  d'où  sortirent  des  élèves  dis- 
tingués et  y  mourut;  il  eut  un  frère  qui  fut 
également  élève  de  Cignani.  ==  Martyre  de 
saint  Pierre.  Rome.  —  Miracle  de  saint  Fran- 
çois de  Paule,  ib.  =  Suivit  avec  succès  la  ma- 
nière de  son  maître  ;  excellent  coloris,  beau- 
coup de  force;  dessin  très  correct,  composi- 
tion sage. 

Lnmbertin  (Gabriel).  E.  FI.  *  xvne  siècle. 
Liège. 

Lambert! ni  (Michèle)  ou  Michèle  di 
Hfatteo  Lambert! ni.  E.  I.  *  1455.  BOLO- 
GNE. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Lippo  di 
Dalmasio  ;  un  de  ses  tableaux  porte  la  date 
de  1469;  d'après  plusieurs  biographes,  les 
œuvres  que  l'on  connaît  aujourd'hui  de  ce 
maître  peuvent  se  comparer  à  celles  des  meil- 
leurs artistes,  ses  contemporains.  =  La  Vierge 
et  l'Enfant,  Bologne.  —  Saint  Dominique,  ib. 

—  Saint-François,  ^.—Jésus-Christ  mort,  ib. 

—  Sujet  tiré  du  Dante,  ib.  —  Devant  d'autel  à 
cinq  compartiments,  ib.  (Signés  :  Hoc  opus 
fecit  fieri  Joanes  Matioli  me....  arti.  Michael 
Matei  fecit  1467  ;  et  :  Michael  Matei  1469). 
=  Beaucoup  d'expression  et  de  grâce;  ses 
draperies  commencent  à  accuser  le  nu;  avec 
un  reste  de  peinture  gothique,  on  trouve  un 
progrès  remarquable  dans  les  œuvres  de  ce 
peintre. 

Lamberto  (Federigo  di).  V.  Zustris. 

Lambert»  (Gérard).  E.  H.  1776-1850.  Am- 
sterdam. Paysage  et  architecture.  =  Conser- 
vateur du  Musée  d'Amsterdam  et  membre  de 
l'Académie  des  beaux-arts  de  cette  ville.  = 
Plus  connu  comme  dessinateur.  Graveur. 

Lambert»  (Joseph).  E.  PI.  *  xviip  siècle. 
=  Archer  dans  la  garde  d'honneur  du  prince 
Charles  de  Lorraine.  Reçu  franc-maître  de 
Saint-Luc,  à  Bruxelles,  en  1738. 

Lambertsz  (Thomas).  E.  H.  *  xviie  siècle. 
=  Peintre  sur  verre.  =  Florissait  à  Utrecht, 
en  1648. 

Lambinet  (Emile).  E.  Fr.  1819-1877.  Ver- 
sailles. Paysage.  =  Elève  de  Drolling  et  de 
H.  Vernet.  =  Njd  de  verdure.  —  Au  bord  de  la 
Seine. 

Lambrechts  (C.).  E.  H.  *  XVIIe  siècle. 
Histoire,  genre.  =  Détails  inconnus.  =  Gri- 
saille :  la  Fécondité,  entourée  d'une  guirlande 
de  fruits  et  de  légumes  par  Jean- David  de 
Heem,  Bruxelles.  (Signé  dans  le  médaillon). 

Lambri  (Etienne).  E.  I.  *  1620,  Histoire, 
portrait.  =  Elève  du  chevalier  Trotti. 

Lame  ou  Lamine  (Dalle).  V.  Pupini. 


Lamers  (Jean-Herman-J.).  E.  H.  1814.  Em- 
merik.  Portrait,  genre.  =  Elève  de  J.-A.  Kru- 
seman.  =  L'ermite  en  prière. 

Lami  (Louis-Eugène).  E.  Fr.  1800.  Pauls. 
Batailles  et  portrait.  =  Elève  de  Gros  et 
d'Horace  Vernet.  =  Bataille  d'Hondschoote, 
Lille  (paysage  par  Jules  Dupré).  —  Combat  do 
Puerto  de  Miravete,  Versailles.  —  Combat  de 
Tramaced. 

Lami  (Vincent).  E.  I.  '  xix°  siècle.  Histoire. 
y  Sabinus  surpris  par  les  soldats.  —Achille 
pleurant  Briséis. 

Lamlnols  (Simon)  ou  de  Lamlnoy.  E. 
Fr.  1623-1683.  Noyon.  Batailles  et  paysage.  = 
Valet  de  chambre  du  roi.  Académicien  en 
1663.  =  Saint-François  recevant  les  styg- 
mates,  dans  un  paysage. 

Lamlon  (Jean).  E.  Fr.  *  1366.  Troyes.  — 
Miniaturiste  distingué  qui  travailla  pour  les 
chanoines  de  la  cathédrale.  Il  orna  de  minia- 
ture une  légende  de  saint  Andoche. 

Lamma  (Augustin).  E.  I.  1636  (?).  Venise. 
Batailles.  =  Elève  d'Ant.  Calzo,  qui  lui-même 
avait  reçu  des  leçons  du  Bourguignon;  vivait 
encore  en  1696.  =  Un  des  meilleurs  peintres 
de  batailles  que  l'Italie  ait  produits. 

Lamme  (Arie).  E.  H.  1748-1801.  S'Heeren- 
jansdam.  Paysage  et  ornements.  =  Sa  famille 
alla  s'établir  à  Utrecht,  où  Arie  devint  élève 
de  G.  Ponse  ;  doué  du  naturel  le  plus  heureux, 
son  esprit  égayait  tous  ceux  qui  l'entouraient, 
Il  cultiva  la  poésie.  Sa  fille,  Cornélie,  devint 
la  mère  d'Ary  Scheffer.  =  Ses  principaux  ou- 
vrages consistaient  en  ornements  de  salon, 
que  le  temps  n'a  pas  respecté.  =  Il  suivit  avec 
assez  de  bonheur  la  manière  d'A.  Cuyp. 

Lamme  (Arnold),  fils  d'Arie.  E.  H.  f  1856. 
Dordrecht.  Paysage,  animaux  et  batailles. 
=  Etabli  à  Rotterdam  où  le  commerce  d'ob- 
jets d'art  l'occupa  presque  exclusivement.  = 
Style  de  Thierry  Langendyk. 

Lamme  (Arie- Jean),  fils  d'Arnold.  E.  H. 
1812.  Dordrecht.  Histoire  et  genre.  =  Elève 
de  son  père,  puis  des  deux  Scheffer,  ses  cou- 
sins, à  Paris.  Directeur  du  musée  de  Rotter- 
dam depuis  1852,  et  auteur  du  catalogue  de  ce 
musée.  =  Intérieur  flamand  au  xvi°  siècle.  — 
Le  bourgmestre  Vander  Werf. 

Lamme  (Adrienne  Van  Geller  M816), 
femme  d'Arie-Jean.  E.  H.  *  1850. 

Lamme  (Cornélie).  V.  Scheffer. 

Lammens  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  1818. 
Gand.  Genre.  =  Elève  de  P.  Van  Hanselaere 
et  de  F.  de  Brackeleer.  =  Brocanteurs  en 
tournée.  —  L'heureux  ménage,  Cologne. 

Lamo  (Pierre).  E.  I.  f  1758.  Bologne.  His- 
toire. =  Elève  d'In.  Francucci  d'Imola;  auteur 
d'un  manuscrit  sur  les  peintres  de  sa  ville 
natale. 
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Lnmorinièrc  (François).  E.  FI.  1828. 
Paysage.  =  Vue  prise  à  Edeghem,  Bruxelles. 
—  Paysage.  Gand.  —  Avenue. 

Lamorlet  (Joseph).  E.  FI.  *  1655.  Histoire. 
=  Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
en  1651-52.  Il  est  inscrit  comme  fils  de  maitre. 
Doyen  en  1671-72. 

Lamottc.  E.  Fr.  *  xvnie  siècle.  Histoire. 
■=  Deuxième  prix  de  l'Académie  de  peinture 
de  France,  en  1721,  pour  son  Gédéon  offrant 
un  sacrifice  à  Dieu.  Il  y  eut  égalité  de  suf- 
frages pour  ce  prix.  Le  sort  décida  en  faveur 
de  Lamotte  au  détriment  de  M.  de  Bar.  Ce 
dernier  ne  doit  pas  être  confondu  avec  Nico- 
las de  Bar.  (Voir  ce  nom),  peintre  du  xvne 
siècle.  Le  concurrent  malheureux  de  Lamotte 
est  resté  inconnu. 

Lamotte.  E.  Fr.  *  1822.  Histoire  naturelle. 
=  Un  coq  combattant  un  dindon.  —  Un  geai 
bleu  de  Cayenne. 

laïuparoiii  (Charles).  E.  I.  *  xvne  siècle. 
Spello.  Histoire,  portrait.  =  Elève  d'Henri 
Brandi. 

Lampe  (Jean-Baptiste).  E.  FI.  *  xixe  siècle. 
Genre.  =  Une  escarmouche. 

Lampi  (Jean-Baptiste).  E.  Al.  1752-1830. 
Romeno  (Tyrol).  Portrait,  histoire.  =  Profes- 
seur et  conseiller  à  l'Académie  de  Vienne, 
depuis  1786;  abandonna  l'histoire  pour  le  por- 
trait, séjourna  longtemps  en  Russie  et  s'y  fit 
une  grande  fortune.  Son  fils,  né  à  Trente,  en 
1775,  et  mort  à  Vienne,  en  1837,  se  fit,  aussi 
bien  que  son  père,  une  excellente  réputation. 
=  Repos  de  Venus,  Vienne.  —  Portrait  du 
peintre,  ib.  —  Portrait  en  pied  de  l'impéra- 
trice Marie-Féodorovna,  Saint-Pétersbourg. 

Lampson  (Dominique).  E.  FI.  1532-1599. 
Bruges.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Lombard.  Il 
est  plutôt  connu  comme  bon  poète.  Il  a  écrit 
la  vie  de  son  maître.  Le  cardinal  Paolus  se 
l'attacha  et  l'emmena  en  Angleterre.  Après  la 
mort  de  ce  prélat,  il  alla  s'établir  à  Liège,  en 
1558,  et  y  fut  successivement  le  secrétaire  des 
évoques  Robert  de  Berg,  Gérard  van  Groes- 
becke  et  Ern.  de  Bavière.  Juste-Lipse  le  comp- 
tait parmi  les  illustrations  de  la  Flandre.  = 
Calvaire,  Hasselt  (Eglise  Saint-Quentin).  — 
Voici  les  deux  principaux  écrits  de  Lampson 
ou  Lampsonius.  1°  Elogia  in  effigies  picto- 
rum  celebrium  Germaniœ  inferioris,  1572, 
en  vers  latins  ;  2°  Vie  de  Lambert  Lombard, 
1565. 

Lamsin  E.  FI.  *  xme  siècle.  =  Peintre 
à  Ypres  en  1290.  =  Lamsino  pictori  de  Ypra 
pro  imagine  iuxta  fontem  super  arenam  pin- 
genda,  xiv  s.  parisis.  (Comptes  manuscrits  de 
la  ville  de  Bruges,  1290-1291.) 

Lamy  (Charles).  E.  Fr.  1699-1743.  Mor- 
tagne  (Perche).  =  Académicien.  Mort  à  Paris. 


Lamy  (E.-E.).  E.  FI.  *  1835.  Histoire,  genre. 

Lana  (Louis).  E.  I.  1597-1646.  Modène.  His- 
toire, portrait.  =  On  ne  cite  pas  le  nom  de 
son  maitre;  rival  heureux  du  Pesari,  celui-ci 
céda  et  alla  s'établir  à  Venise  ;  directeur  de 
l'Académie  de  peinture  de  Modène  et  peintre 
très  célèbre.  Mort  à  Rome.  =  Modène  délivrée 
de  la  peste,  Modène.  =  Dessin  exact,  coloris 
vigoureux,  grande  poésie  dans  les  idées;  imi- 
tateur fidèle  du  Guerchin;  ses  attitudes  se 
rapprochent  parfois  de  celles  du  Tintoret  et 
du  Scarsellino  ;  on  estime  beaucoup  ses  têtes 
de  vieillard.  Graveur. 
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Lance  (George).  E.  An.  1802-1864.  Little- 
Easton  (Colchester).  Fleurs,  fruits,  animaux. 
=  Un  panier  de  fruits,  Londres.  —  Le  singe 
à  la  cape  rouge,  ib.  —  Fruits,  ib. 

Lance  (Michel).  E.  Fr.  1613-1661.  Rouen. 
Fleurs,  fruits  et  animaux.  =  Détails  inconnus. 

Lancharès  (Antoine).  E.  Es.  1586-1658. 
Madrid.  Histoire.  =  Elève  de  Patr.  Caxes; 
peintre  renommé.  =  Ascension,  Madrid.  — 
Descente  du  Saint  Esprit,  ib.  —  Chartreuse  du 
Paular,  ib.  —  Vie  de  saint  Pierre  de  Velas- 
quez,  ib.  =  Imitation  exacte  de  la  nature; 
exécution  simple. 

Lanchert.  E.  Al.  f  1869.  Portrait.  =  Cé- 
lèbre dans  son  genre.  Il  avait  épousé  une 
princesse  de  Hohenlohe. 

Lancilotti  (Franc.).  E.  I.  *  Fin  du  xve  siè- 
cle. Florence.  Paysage.  =  Peu  connu  comme 
peintre,  il  l'est  davantage  par  un  petit  poème 
sur  la  peinture,  composé  au  milieu  d'une  tem- 
pête qui  surprit  l'auteur,  ouvrage  très  estimé 
et  intitulé  :  Impressum  Romœ  anno  MDVIII 
et  di  XXV  de  zugno.  =  Imita  François  Mos- 
taert.  Excella  dans  les  effets  de  nuit. 

Laneilotti  (Jacopino).  E.  I.  1507-1554.  Mo- 
dène. Histoire  (?).  =  Exerçait  la  charge  de 
notaire,  conquit  la  faveur  de  Charles-Quint  et 
de  Clément  VII  et  s'acquit  un  grand  nombre 
d'amis  par  la  douceur  et  l'amabilité  de  son 
caractère.  =  Poète,  orateur,  musicien  ;  fabri- 
qua des  instruments  de  musique,  se  fit  remar- 
quer par  son  adresse  sur  le  tour  et  se  livra 
à  l'étude  de  l'astrologie. 

Lancisi  (Thomas).  E.  I.  1603-1682.  Citta 
San  Sepolcro.  Histoire.  =  Elève  du  Sciami- 
nossi.  Deux  de  ses  frères  cultivèrent  égale- 
ment la  peinture. 

Laneonello  (Christophe).  E.  I.  *  1560. 
Faenza.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Pin- 
ceau facile,  coloris  plein  de  charme,  airs  de 
tète  très  gracieux. 
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Lancrenon  (Charles).  E.  Fr.  1791-1874. 
Lods  (Doubs).  Histoire.  =  Elève  de  Girodet. 
=  Tobie  rendant  la  vue  à  son  père.  —  La 
paix,  la  justice  et  l'abondance. 

Lancrct  (Nicolas).  E.  Fr.  1690-1743.  PARIS. 
Genre,  portrait,  histoire.  =  Elève  de  Pierre 
Dulin,  professeur  à  l'Académie,  puis  de  Gillot; 
ami  de  Watteau  dont  il  reçut  les  conseils; 
quelques-uns  de  leurs  tableaux  ayant  été  con- 
fondus, Watteau  en  conçut  une  profonde  ja- 
lousie et  se  brouilla  avec  Lancret;  reçu  mem- 
bre de  l'Académie,  en  1719,  sous  le  titre  de 
peintre  de  fêtes  galantes,  et  nommé  conseil- 
ler, en  1735;  eut  une  grande  vogue,  résultat 
de  la  décadence  de  l'art  à  cette  époque.  = 
Scène  de  carnaval,  Nantes.  —  Les  quatre 
âges,  Londres  (En  quatre  tableaux).  —  Prépa- 
ration à  la  danse,  Dresde.  —  Un  jeune  homme 
dansant  avec  une  jeune  fille,  ib.  —  Société 
travestie  en  bergers  et  bergères,  Berlin.  — 
Les  quatre  saisons,  Paris.  —  Les  tourterelles, 
ib.  —  Le  nid  d'oiseaux,  ib.  =  Effet  factice, 
guindé,  théâtral;  grâces  fausses  et  maniérées, 
couleur  mignarde  et  papillotée,  scènes  sans 
vérité  et  sans  naturel.  Ses  meilleurs  tableaux, 
mais  aussi  les  plus  rares,  sont  ceux  dans  les- 
quels il  se  rapproche  de  Watteau.  =  Ventes  : 
V.  Lorangôre  (1744),  Deux  tableaux,  80  liv.— 
V.  Lalive  de  Jully  (1770),  Repas  champêtre,  202 
liv.  —  V.  Vasserot  (1845),  Plaisirs  de  la  pêche, 
1,301  fr.  —  Tireurs  d'arc,  400  fr.  —  V.  Cy- 
pierre  (1845),  Bal  dans  la  rotonde  de  Trianon, 
3,220  fr.;  Bal  dans  le  jardin  de  Trianon, 
3,650  fr.;  Jeune  bergère,  500  fr.  —  V.  Patu- 
reau  (1857),  le  nid  d'oiseaux,  2,000  fr.  —  Pas- 
torale, 1,400  fr.  —  V.  Pembrocke  (1862),  Danse 
dans  le  parc,  25,700  fr.  —  V.  Fould,  Société 
réunie  près  d'une  fontaine,  63,000  fr.  —  V. 
Pereire  (1872),  Portrait  de  la  Camargo,  9,900 
fr.  —  Même  V.  Portrait  de  la  Salle,  6,200  fr. 
=  Les  tableaux  de  Lancret,  peu  recherchés 
avant  le  milieu  de  ce  siècle,  s'élèvent  aujour- 
d'hui à  des  prix  assez  considérables.  Résultat 
d'un  engouement  plus  facile  à  constater  qu'à 
justifier. 

Laiidn  (Jean  de).  E.  Es.  *  1599.  Histoire. 
=  Etabli  à  Pampelune  ;  bonne  réputation. 

Landelle  (Charles).  E.  Fr.  1821.  Laval. 
Histoire,  genre.  =  Elève  de  P.  Delaroche.  = 
Fra  Angelico  de  Fiesole.  —  Sainte  Cécile. 

Landerer  (Ferdinand).  E.  Al.  *  1760.  Stein 
(Autriche).  Genre,  etc.  =  Professeur  à  l'Aca- 
démie militaire,  à  Vienne.  =  Je  me  moque.  — 
L'économie  fait  mon  plaisir.  —  La  pauvreté 
me  tourmente.  —  Vous  me  faites  rire,  etc. 
(Caprices  :  gravures  à  l'eau-forte).  =  Connu 
également  comme  graveur. 

Landi  (Joseph-Antoine).  E.  I.  *  xvme  siècle. 
Architecture,  ornements.  =  Elève  de  Ferdi- 
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nand  Galli  di  Bibbiena;  reçu  académicien  à 
Bologne. 

Lundi  (le  chevalier  Gaspard).  E.  I.  1756- 
1830.  Plaisance.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  P.  Battoni  et  de  Cervi;  directeur  de  l'Aca- 
démie de  Saint-Luc.  =  Jésus-Christ  montant 
au  Calvaire.  (Chef-d'œuvre).  Plaisance.  — 
Fresques,  Rome.  =  Coloris  brillant  mais  sans 
force.  Draperies  sans  mouvement;  excellent 
peintre  de  portraits. 

Landlnf  (Jacques),  dit  «lacopo  da  <:.-»- 
sentino.  E.  I.  Vers  1310.  Prato  V*EC<  nio. 
(Dans  le  Casentino).  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Th.  Gaddi;  laissa  des  œuvres  de 
beaucoup  de  mérite.  On  assure  qu'il  mourut 
en  1390  dans  un  âge  très  avancé.  Conseiller 
de  la  première  corporation  de  Saint-Luc,  fon- 
dée en  1350.  =  Saint  Jean  l'évangéliste  enlevé 
au  ciel,  Londres.  =  Se  distingua  surtout  par 
ses  fresques,  dont  les  anciens  auteurs  font  un 
grand  éloge.  Egalement  architecte. 

Landolfo  (le  chevalier).  E.  I.  *  xvic  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  J.  Bernard  Lama,  qui 
lui  donna  une  de  ses  filles  en  mariage. 

Landolt  (Salomon).  E.  Al.  1741-1818.  ZU- 
RICH. Batailles,  scènes  militaires,  paysage  et 
chasses.  =  Embrassa  la  carrière  militaire  et 
alla  étudier  la  peinture  à  Paris,  chez  Le  Paon; 
séjourna  à  Lyon;  nommé  membre  du  grand 
conseil,  bailli  à  Greifensée,  puis  à  Eglisau,  il 
rendit  de  grands  services  au  pays  tout  en 
l'administrant  de  la  manière  la  plus  singu- 
lière. Il  joua  un  rôle  dans  les  guerres  de  son 
siècle  et  mourut  presque  pauvre.  =  Manque 
des  premiers  principes.  Talent  original,  ren- 
dit les  effets  de  jour  et  de  nuit  avec  vérité. 

Landon  (Charles-Paul).  E.  Fr.  1760-1826. 
Nonant  (Orne).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Regnault;  visita  l'Italie,  après  avoir  remporté 
le  grand  prix  de  Rome;  littérateur,  corres- 
pondant de  l'Institut,  conservateur  des  ta- 
bleaux du  musée;  peintre  du  duc  de  Berry, 
etc.  Mort  à  Paris.  =  Léda,  Paris.  —  Annales 
du  musée  et  de  l'école  moderne  des  beaux- 
arts,  33  volumes,  in-8°,  avec  nombreuses  gra- 
vures au  trait.  —  Vies  et  œuvres  des  peintres 
les  plus  célèbres,  22  volumes,  in-4°  avec  gra- 
vures, etc.  =  Composition  gracieuse,  mais  un 
peu  froide,  dessin  peu  savant;  de  la  finesse 
dans  les  têtes  de  femme;  coloris  satisfaisant. 

Landonck  (Henri  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Anvers.  =  Inscrit,  comme  doyen,  en  1467,  sur 
le  registre  de  la  confrérie  de  Saint-Luc. 

Landriani  (Paul-Camille),  dit  II  E>u- 
cliino.  E.  I.  1570(?)-1619.  Milan.  Histoire.  = 
Elève  d'Oc.  Sémini;  dirigea  toutes  les  pein- 
tures qui  furent  exécutées  à  cette  époque  à 
la  cour  du  grand-duc  de  Milan.  Acquit  une 
grande  célébrité.  =  Nativité  de  Jésus-Christ, 
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Milan.  -  Passion  (1602),  ib.  =  Manière  de  son 
maître;  autant  de  grâce  et  de  science  dans  le 
dessin,  plus  de  fermeté  et  de  vie  ;  peignit  à 
fresque  dans  un  style  grandiose  et  franc. 

Landseer  (Charles).  E.  An.  1799-1879. 
Genre,  animaux.  =  Frère  de  Edwin.  Membre 
de  l'Académie  royale  de  Londres.  =  Clarisse 
Harlowe,  Londres.  —  Pillage  d'une  maison 
juive  sous  Richard  Ier,  ib.  —  Limier,  chienne 
et  ses  petits,  ib.  —  Le  sac  de  Bating-House,  ib. 

Landseer  (Edwin).  E.  An.  1802-1873.  LON- 
DRES. Animaux,  genre.  =  Elève  de  son  père, 
graveur,  puis  de  Haydon.  Dessinait  déjà  des 
animaux  à  l'âge  de  cinq  ans.  Membre  de 
l'Académie  royale,  à  Londres.  Acquit  par  ses 
travaux  une  immense  fortune.  =  Epagneuls, 
dits  Kings'  Charles,  Londres.  —  Vie  basse  et 
vie  relevée  (deux  chiens),  ib.  —  Le  musicien 
highlandais,  ib.  —  Chasse  au  cerf,  ib.  —  Ani- 
maux à  la  campagne,  ib.  —  Cheval  mort  et 
cheval  mourant  avec  leurs  maitres,2Ô.  —  Dia- 
logue à  Waterloo,  ib.  —  Limier  endormi,  ib. 
—  Dignité  et  impudence,  ib.  —  Episode  du 
Cornus  de  Milton  (esquisse),  ib.  —  Et  autres, 
ib.  =  Un  des  plus  grands  peintres  d'animaux 
des  temps  modernes.  Style  brillant,  composi- 
tion ingénieuse,  originale  et  expressive,  colo- 
ris peu  empâté,  dessin  élégant  et  correct. 
Excellente  anatomie. 

Lendtsheer  (Jean  de).  E.  FI.  1750-1828. 
Baesrode.  Portrait,  histoire,  genre.  =  Elève 
de  l'Académie  d'Anvers,  en  1779.  =  Vénus 
coupant  les  ailes  à  l'Amour,  Bruxelles.  — 
Deux  enfants  assis,  Haarlem. 

Landtsheer  (J.  B.  de).  E.  FI.  1797.  Bru- 
xelles. Genre.  =  Grétry  enfant  de  choeur.  — 
Tancrède  et  Herminie,  Bruxelles. 

I,cme  (Henri).  E.  FI.  *  1820.  Histoire.  = 
Exposa  à  Gand,  en  1820,  Achille  et  Thétis. 

Lane  (Richard-James).  E.  An.  1800-1872 
Portrait. 

Lane  (Théodore).  E.  An.  1800-1828.  Isle 
worth.  Genre.  =  Mort  d'une  chute.  =  La 
pêche  au  baquet  ou  le  pêcheur  goutteux, 
Londres. 

Lane  (Samuel).  E.  An.  1780-1859.  Kings 
Lynn.  Portrait. 

Lanen  (Jacques  Van  der).  E.  FI.  *  1610. 
Anvers.  Genre.  ==  Reçu  franc-maître  de  Saint- 
Luc,  à  Anvers,  en  1605.  Il  est  probable  que 
c'est  à  lui  que  se  rapporte  la  mention  que 
nous  avons  trouvée  dans  un  document  peu 
exact  de  1771  et  qui  note  ce  qui  suit  :  «  un 
certain  v.  d.  Lanen,  d'Anvers,  après  avoir 
acquis  à  Bruxelles  le  droit  de  bourgeoisie,  y 
fut  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  en  1616.  » 

Lanen  (Christophe  Van  der),  fils  de  Jac- 
ques. E.  FI.  f  1651-52.  Genre,  intérieurs.  = 
Reçu  dans  la  corporation  de  Saint-Luc ,  à 


Anvers,  en  1636-37,  comme  fils  de  maître  et 
sous  le  nom  de  Van  der  Lamen.  On  croit  qu'il 
fut  élève  de  Fr.  Francken  le  Jeune.  =  Bal 
élégant  à  Anvers,  Copenhague.  =  Manière 
spirituelle.  =  Ventes  :  V.  Verhulst  (1779),  Le 
Jardin  cV  amour,  où  l'on  voit  Rubens,  ses 
femmes  et  Van  Dyck,  190  florins. 

Lanetti  (Antoine).  E.  I.  *  xvie  siècle.  Ba- 
gnato.  Histoire.  =  Elève  de  G.  Ferrari. 

Laneuviiie  (J.  L.).  E.  Fr.  *  1814.  Por- 
trait. 

Lanfranc  (Jean).  E.  I.  1581-1647.  Parme. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  des  Carrache; 
entra  fort  jeune  au  service  des  comtes  Scotti, 
de  Plaisance;  ceux-ci  l'envoyèrent  chez  Au- 
gustin Carrache,  à  Ferrare  ;  étudia  beaucoup 
le  Corrège  ;  suivit  Annibal  Carrache  à  Rome, 
y  travailla  pour  les  ducs  Farnèse,  pour  la 
maison  Borghèse,  et  à  Saint-Calixte  ;  exécuta 
plusieurs  ouvrages  à  Naples;  caractère  mal- 
heureux et  jaloux;  un  des  plus  grands  persé- 
cuteurs du  Dominiquin.  En  1646,  il  retourna  à 
Rome  et  y  fut  nommé  chevalier  par  le  pape 
Urbain  VIII.  =  Saint  Pierre,  Rome.  —  Cléo- 
pâtre,  ib.  —  Galathée,  ib.  —  Sainte  Dorothée, 
ib.  —  Le  souper  d'Emmaùs,  ib.  —  Herminie  et 
le  berger,  ib.  —  Fresques,  ib.  —  Madeleine» 
Florence.  —  Saint  Pierre  pleurant,  ib.—  Saint 
Pierre  auprès  de  la  croix,  ib.  —  Sainte  Mar- 
guerite, ib.  —  Tête  de  saint,  Londres.  —  Saint 
Pierre  et  saint  Jude,  ib.  —  Saint  Jean-Baptiste, 
Amsterdam.  —  Saint  Pierre  pleurant  son 
péché,  Dresde.  —  Quatre  vieux  magiciens,  ib. 
—  Herminie,  Naples.  —  Cène  de  Jésus -Christ 
dans  le  désert,  ib.  —  L'âme  de  sainte  Marie 
l'Egyptienne  transportée  au  ciel,  ib.  —  La 
Vierge  délivrant  une  âme  du  purgatoire  (chef- 
d'œuvre),  ib.  —  L'ange  indique  la  source  à 
Agar,  Munich.  —  Jésus-Christ  aux  Oliviers, 
ib.  —  Mater  dolorosa,  ib.  —  Saint  André  de- 
vant la  croix,  Berlin.  —  Madeleine,  ib.  — 
Entrée  de  Constantin  à  Rome,  Madrid.  — 
Funérailles  de  Jules-César,  ib.  —  Soldats  ro- 
mains après  une  victoire,  ib.  —  Combat  de 
gladiateurs,  ib.  —  Simulacre  d'un  combat 
naval,  ib.  —  Empereur  romain  consultant  les 
aruspices,  ib.  —  Agar  au  désert,  Paris.  — 
Saint  Pierre,  ib.  —  Saint  Pierre  et  saint  Paul, 
ib.  —  Couronnement  de  la  Vierge,  ib.  —  Ap- 
parition de  la  Vierge  aux  saints  ermites  Paul 
et  Antoine,Vienne.=Manière  facile  et  grande: 
figures  et  poses  nobles  ;  masses  amples  et  bien 
divisées  d'ombre  et  de  lumière;  draperies 
souvent  très  heureuses;  pinceau  hardi,  man- 
que d'exactitude;  harmonie  délicieuse  dans 
les  couleurs,  beaux  raccourcis  et  contrastes 
savants.  Forma  son  style  d'après  ses  maîtres 
et  étudia  le  Corrège  avec  ardeur.  Ses  fresques 
sont  supérieures  à  ses  tableaux  à  l'huile. 
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Lang  (Henri).  E.  Al.   1833.  Regensburg. 
Chevaux. 
Langalerie.  V.  Gérault  de. 
Langbein.  E.  Al.  *  1839.  Paysage.  =  Elève 
de  Kolbe. 

Lange.  E.  Al.  *  1842.  Munich.  Architec- 
ture. =  Le  Parthénon. 
Lange(Gust.).E  A1.1811.MuLHEiM.Paysage. 
Lange   (JulesK  E.   Al.    1817.   Darmstadt. 
Paysage. 

Lange  (César-Amédée).  E.  Fr.  *  xvne  siè- 
cle. =  Son  nom  de  famille  était  Josserme, 
mais  ayant  tenu  une  auberge  à  l'enseigne  de 
l'Ange,  il  en  avait  gardé  le  surnom. 

Lange  (François),  fils  de  César-Amédée. 
E.  Fr.  1676-1756.  Anneci.  Histoire,  =  Elève  de 
son  aïeul  maternel,  André  Cheville,  à  Turin, 
où  ce  dernier  enseignait  son  art;  séjourna 
huit  ans  dans  cette  ville,  enseigna  le  dessin 
au  prince  de  Carignan  et  y  fut  nommé  profes- 
seur des  pages  et  de  l'Académie  royale  ;  suivit 
la  cour  en  Italie,  pendant  le  siège  de  Turin, 
en  1706,  et  s'établit  à  Bologne  ;  reçut  les  con- 
seils du  chevalier  Franceschini,  se  retira 
comme  frère  lai  honoraire,  chez  les  PP.  de 
l'oratoire  de  Saint -Philippe  de  Néri,  et  se 
fit  aimer  par  sa  douceur  et  sa  piété  pleine 
de  charité.  =  Composition  intelligente,  du 
goût:  expression  et  dessin  un  peu  faibles; 
retouchait  trop  ses  ouvrages. 

Lange  (Jean-Henri).  E.  PI.  +  1671.  Bru- 
xelles. Histoire  religieuse.  =  Elève  de  Van 
Dyck.  =  S'appropria  fort  bien  la  manière  du 
maître,  et  surtout  son  coloris;  dessin  man- 
quant de  finesse  et  de  correction. 

Lange  (J,  De).  E.  H.  *  xvnie  siècle.  Por- 
trait. =  Détails  inconnus.  ==  On  connaît  peu 
de  ses  ouvrages.  =  Bonne  ordonnance. 
Langele.  V.  Lengele. 

Langendyk  (Thierry).  E.  H.  1748-1805. 
Rotterdam.  Marines,  batailles,  etc.  ==  Elève 
de  D.  A.  Bisschop,  peintre  d'ornements  et  de 
voitures.  Un  des  plus  grands  dessinateurs 
que  la  Hollande  ait  produits.  =  Un  camp  :  la 
partie  de  cartes,  Rotterdam.  =  Ses  ouvrages, 
comme  peintre,  sont  loin  d'avoir  le  mérite 
de  ses  dessins.  Graveur. 

Langen-«f  an.  V.  Bockhorst. 
Langer  (Pierre-Joseph).  E.  Al.  1759-1824. 
Kalkin  (près  de  Dusseldorf).  Histoire.  = 
Elève  .  de  l'Académie  fondée  par  Charles- 
Théodore;  visita  la  Hollande,  en  1789,  et 
Paris,  en  1798.  Directeur  de  l'Académie  de 
Dusseldorf,  depuis  1790  jusqu'en  1806;  à  cette 
époque,  l'Académie  fut  transférée  à  Munich  ; 
Langer  la  suivit  et  obtint  la  place  de  direc- 
teur. Mort  à  Munich.  =  On  le  nomme  quel- 
quefois Jean -Pierre  De  Langer;  excellent 
peintre  d'histoire  et  graveur. 


Langer  (Robert),  fils  de  Pierre.  E.  Al. 
1783-1846.  Dusseldorf.  Histoire.  =  Descente 
de  croix.  —  Virgile  et  le  Dante,  Stuttgart.  — 
Fresque  dans  le  palais  de  Maximilien. 

Langetti  (Jean-Baptiste).  E.  1.1635-1676. 
Gènes.  Histoire.  =  Elève  de  P.  de  Cortone, 
puis  du  Vieux  Cassana  ;  s'établit,  à  Venise  et 
y  mourut.  =  Crucifiement,  Venise.  —  Sup- 
plice deMarsyas,  Dresde.  «Praticien  habile; 
grande  facilité,  ton  vigoureux  et  pinceau 
brillant;  son  coloris  rappelle  celui  de  Cas- 
sana; manque  d'idéal;  ne  peignait  que  d'après 
nature. 

Langeveld  (H.).  E.  H.  *  1813.  Portrait  en 
miniature  et  au  pastel. 

Langevelt  (Rutger  Van),  E.  H.  1635-1695. 
Nymègue.  Histoire.  =  Ses  grandes  connais- 
sances en  architecture  et  en  perspective  lui 
valurent  la  protection  de  l'électeur  de  Bran- 
debourg, qui  le  nomma  peintre  de  la  cour  et 
directeur  de  l'Académie  de  Berlin,  où  il  est 
mort,  après  avoir  composé  24  ouvrages  sur 
les  beaux-arts.  Il  laissa  un  fils  nommé  Guil- 
laume, qui  fut  dessinateur  et  peintre  de  por- 
traits à  Berlin;  il  y  occupa  aussi  une  charge 
à  l'Académie.  =  Episode  de  l'histoire  de  la 
Gueldre,  Nymègue  (hôtel-de-ville).  =  On  le  cite 
aussi  comme  bon  mathématicien. 

Langhe  (A.  J.  de).  E.  FI.  4 1841.  BRUXELLES. 
Portrait. 

Langlietuegen  (Jean).  E.  FI.  *  xiv°  siècle. 
=  Peintre  à  Bruges  en  1308. 

Langko  (Thierry).  E.  Al.  1819.  Hambourg. 
Paysage. 

Langlaeé.  E.  Fr.  *  1820.  Paris.  Paysage 
et  peintre  sur  porcelaine.  =  Vue  dans  l'île  de 
Séguin.  —  Vue  du  château  de  Saint -Cloud. 

Langlois  (Jérôme-Martin).  E.  Fr.  1779- 
1838.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
David  qui  lui  fit  faire  plusieurs  ébauches  et 
plusieurs  accessoires  de  ses  tableaux.  Il  rem- 
porta le  grand  prix  à  Rome,  en  1809,  et  fit  le 
voyage  d'Italie.  Vint  à  Bruxelles,  en  182-1, 
pour  y  faire  le  portrait  de  David.  Nommé 
membre  de  l'Institut,  en  1838,  peu  de  temps 
avant  sa  mort.  =  Cassandre  implorant  Mi- 
nerve, Paris.  —  Diane  et  Endymion,  ib.  — 
Alexandre  cédant  Campaspe  à  Apelle,  Tou- 
louse. —  Saint  Hilaire,  Bordeaux. 

Langlois  (le  colonel  Charles).  E.  Fr.  1789- 
1870.  Beaumont  (Calvados).  Batailles,  pano- 
ramas. =  Elève  de  Girodet  et  de  H.  Vernet. 
Abandonna  la  carrière  militaire  pour  la  pein- 
ture. Etablit  un  vaste  panorama  aux  Champs- 
Elysées.  =  Combat  de  Navarin.  —  Bataille  de 
la  Moskowa,  Versailles. 

Langlois  de  Chèvreville  (Lucien- 
Théoph.-A.-S.).  E.  Fr.  1803.  Mortin  (Manche). 
Histoire,  portrait.  —  Elève  de  Gros.  =  As- 
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somption,  Mortin.  —  Apparition  de  la  Vierge, 
Rouen. 

Langlois  de  Sézanne  (  Claude-Louis). 
E.  Fr.  1757.  Sezanne.  Portrait,  histoire.  = 
Elève  de  Beaufort;  directeur  de  l'école  de 
dessin,  à  Sens. 

Langnouwer  (J.).  E.  H.  *  XVIIe  siècle  (?). 
Zélande  (?).  Portrait.  =  Détails  inconnus. 

Langrand  (Mme).  E.  Fr.  *1840.  PARIS.  Pay- 
sage et  vues.  =  Vue  prise  dans  la  Haute- 
Marne. 

Lanière  (Nicolas).  E.  An.  1568-1646.  ITALIE. 
=  Peintre,  graveur  et  musicien  ;  favori  de 
Charles  Ier  d'Angleterre. 

Lanino  (Bernardin).  E.  I.  f  1578  (?).  Ver- 
ceil  (?).  Histoire.  =  Elève  de  G.  Ferrari, 
d'André  Scotto  et  de  P.  Pérugin  ;  on  n'a  con- 
signé aucun  détail  sur  la  vie  de  cet  artiste  et 
pourtant  ce  qu'on  a  pu  conserver  de  ses  œu- 
vres atteste  un  talent  très  remarquable.  Deux 
de  ses  frères  cultivèrent  la  peinture  et  furent 
ses  élèves  :  Gaudenzio  et  Jérôme.  Leur  style 
se  fait  remarquer  par  une  grande  vérité  dans 
les  têtes;  Gaudenzio  eut  en  outre  un  coloris 
vigoureux.  =  Martyre  de  sainte  Catherine, 
fresque  (1546),  Milan.  —  Jésus-Christ  souffrant, 
entouré  de  deux  anges,  ib.  —  Fresque,  No- 
vare.  —  Sainte  Famille  et  autres  saints,  Ber- 
lin. B  Effet  extraordinaire;  imita  G.  Ferrari 
avec  beaucoup  de  bonheur;  dans  le  premier 
tableau  cité,  il  a  représenté  ce  maître  dispu- 
tant avec  un  autre  de  ses  élèves;  la  seule 
chose  qui  laisse  à  désirer  dans  cet  ouvrage, 
c'est  plus  de  soin  dans  les  draperies  ;  ses  œu- 
vres enchantent  par  le  génie  de  la  composi- 
tion et  la  pureté  du  dessin. 

Lankrink  (Prosper-Henri).  E.  FI.  1628  (?)- 
1692.  Paysage,  etc.  —  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers.  Il  s'établit  en  Angleterre  où  il  mou- 
rut ;  les  fonds,  paysages,  fleurs,  ornements  et 
draperies  des  meilleurs  tableaux  de  Pierre 
Lely,  sont  peints  par  Lankrink.  =  Bonne 
composition,  coloris  frais  et  harmonieux.  Fi- 
gures dessinées  dans  le  genre  de  celles  du 
Titien. 

Lanoue  (  Félix-Hippolyte).  E.  Fr,  1812- 
1872.  Versailles.  Paysage.  =  Elève  de  Bertin 
et  d'Horace  Vernet  =  Vue  de  Terracine.  — 
Saint  Benoît  dans  les  solitudes  de  Subiaco. 

Lanouelle.  E.  Fr.  *  1752.  Portrait.  = 
Membre  de  l'Académie  française  de  Saint- 
Luc. 

Lans  (Michel).  E.  Fr.  1613-1661.  Rouen. 
Animaux.  =  Reçu  à  l'Académie  à  Paris. 

Lansac  (François-Emile  de).  E.  Fr.  1805. 
Tulle  (Corrèze).  Histoire,  genre  et  portrait- 
=  Elève  d'Ary  Scheffer.  =  Episode  du  siège 
de  Missolonghi. 

Lansaeck  (C.  W.).  E.  H.  Genre  et  inté- 


rieurs^ Intérieur  villageois, soins  de  ménage, 
Berlin  (signé  C.  W.  Lansaeck)  (1). 

Lanschot  (Martin).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Reçu,  en  1647,  dans  la  gilde  de  Saint-Luc,  à 
La  Haye. 

Lanschroon.E.H.*XVllesiècle.UTRECRT. 
Histoire.  =  Cité  par  Fiorillo  comme  s'étant 
mis,  ainsi  que  son  compatriote  N.  Scheffer, 
au  service  du  peintre  de  la  cour  napolitaine 
Antoine  Verrio,  et  pour  avoir  aidé  celui-ci 
dans  la  plupart  de  ses  grands  ouvrages. 

Lansyer  (Maurice-Em.).  E.  Fr.  1835.  Ile 
de  Bouin  (Vendée).  Paysage,  marine.  =  Elève 
de  Courbet  et  de  Harpignies.  =  La  mort  d'un 
chêne.  —  Pleine  mer  à  Granville. 

Lantara  (Simon-Mathurin).  E.  Fr.  1729- 
1778.  Oucy  (Seine  et  Oise).  Paysage.  =  Reçut 
quelques  leçons  d'un  peintre  de  Versailles 
qu'il  surpassa  bientôt;  il  aurait  acquis  une 
belle  fortune,  grâce  à  son  talent,  si  la  paresse 
la  plus  condamnable  ne  s'y  fût  opposé  et  ne 
l'eût  toujours  laissé  dans  l'indigence  ;  vivait 
au  milieu  d'artisans  obscurs,  les  payait  de 
leur  hospitalité  par  un  dessin  ou  un  tableau 
et  ne  pouvait  s'habituer  à  une  existence  plus 
relevée.  Mort  à  l'hospice  de  la  charité.  = 
Paysage  :  effet  du  matin,  Paris.  =  Excella 
dans  la  perspective  aérienne  et  dans  la  repré- 
sentation des  diverses  heures  du  jour;  rap- 
pelle Claude  Lorrain  dans  quelques  parties 
de  ses  ouvrages.  —  Ventes  :  V.  Menil  (1777), 
Deux  marines,  96  liv.  —  V.  Molini  (1778),  Mer 
agitée,  113  liv.  —  V.  De  Julienne  (1878),  Deux 
paysages,  263  liv.  —  V.  Caron  (1780),  Deux 
paysages,  301  liv.  —  V.  De  Ganay  (1807),  Vue 
des  bords  de  la  Seine,  180  fr.  —  V.  Delessert 
(1869),  paysage  :  Soleil  levant,  400  fr.  —  Même 
V.  Paysage  avec  ruines  et  figures,  720  fr.  — 
Même  V.  Le  château.  2,000  fr. 

Lanté  (Louis-Marie).  E.  Fr.  1789.  Aqua- 
relle. =  Galerie  française  des  femmes  célè- 
bres. —  Costumes  des  femmes  de  Norman- 
die, etc. 

Lantsheere  (la  femme  de  Jacques).  E.  FL 
*  xvc  siècle.  Enlumineuse.  =  Inscrite  sous  ce- 
nom  en  1470,  sur  le  registre  de  la  corporation 
des  libraires  de  Bruges. 

Lanzani  (André).  E.  I.  1645(?)-1712.  MlLAN. 
Histoire.  =  Elève  de  Scaramuccia,  puis  de 
C.  Maratti,  à  Rome,  et  enfin  de  Lanfranc  ; 
appelé  à  Vienne  par  l'empereur,  nommé  che- 
valier et  chargé  de  travaux  importants.  = 
Saint  Charles  dans  une  gloire,  Milan.  —  Action 
du  cardinal  Frédéric,  ib.  =  Pinceau  franc  ; 
beaucoup  de  facilité;  dans  quelques-uns  de 
ses  tableaux  il  s'est  surpassé. 

Lanzani  (Polydore).  E.  I.  1515  (?)-1565.  Ve- 

(1)  Ce  peintre  ne  figure  plus  au  livret  du  Musée  de  Tannée. 
1878. 
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nise.  Histoire.  =  Elève  du  Titien  ;  le  nom  de 
Lanzani,  que  lui  donne  Fùssli,  n'est  appuyé 
sur  aucune  autorité  reconnue.  =  Noble  véni- 
tien consacrant  son  fils  à  la  Vierge,  Dresde.— 
Mariage  de  sainte  Catherine,  ib.  —  Sainte 
Famille,  Vienne:  —  Travailla  de  pratique; 
peintre  médiocre. 

Lauzilago  (Maestro).  E.  I.  *  xve  siècle.  Pa- 
doue.  Histoire,  portrait.  =  Florissait  à  Rome; 
contemporain  de  Girolamo  de  Padoue  et  imi- 
tateur, comme  lui,  de  Barth.  délia  Gatta. 

Laodicéc  de  I»avie.  E.  I.  *  1330.  Pavie. 
Histoire,  portrait.  =  Contemporain  d'Andrino 
d'Edesia. 

Lap  (Jean).  E.  H.*xvne  siècle.  Haarlem(?). 
Paysage.  =  Détails  inconnus.  ==  Manière  de 
Jean  Both.  On  trouve  de  ses  ouvrages  étoffés 
par  A.  Van  de  Velde. 

Lapalme  (Louis).  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  = 
Peintre  portugais  qui  vint  s'établir  à  Avignon 
en  1722. 

La  Perrière.  *  XVIIe  siècle.  =  Cité  par 
de  Marolles. 

Lapi  (Nicolas).  E.  I.  1661-1732,  Florence. 
Histoire.  =  Imitateur  de  L.  Giordano.  = 
Transfiguration,  Florence. 

Lapiccola  (Nicolas).  E.  I.  1730-1790.  Cro- 
tone  (Calabre).  Histoire.  =  On  le  croit  élève 
de  Fr.  Mancini.=  Bacchanale  (fresque),Rome. 
=  Tableaux,  ib.  —  Fresques,  ib.—  Clairs-obs- 
curs, ib.  =  Peintre  de  mérite. 

Lapierre  (Louis-E.).  E.  Fr.  1818.  PARIS. 
Paysage.  ==  Elève  de  Bertin.  =  Intérieur  de 
forêt. 

Lapis  (H.).  E.  H.  *  xviiie  siècle.  Miniature. 

Lapis  (Gaétan).  E.  1. 1704-1776.  Cagli  (Om- 
brie).  Histoire.  ==  Elève  de  S.  Conca.  =  Gri- 
saille, Cagli.  —  Cène,  ib.  —  Nativité,  ib.  — 
Naissance  de  Vénus,  Rome.  =  Goût  original, 
peu  de  grâce,  beaucoup  de  correction. 

Lapis  (Jérôme).  E.  I.  *  xvme  siècle. Venise. 
Histoire,  portrait,  paysage,  etc.  =  Etabli  en 
Hollande  ;  habita  Rotterdam,  Delft  et  La  Haye^ 
inscrit,  en  1760,  dans  la  société  Pictura; 
donna  des  leçons  à  Isaac  Haastert.  =  Bonne 
ressemblance,  tableaux  bien  ordonnés. 

Lapito  (Louis- Auguste).  E.  Fr.  1805.  Saint- 
Maur  (près  Paris).  Paysage.  =  Elève  de  Wa- 
telet.  =  Paysage  suisse  avec  bergers  et  mou- 
tons, Hambourg. 

Lapo  (Riccio  di).  E.  I.  *  xive  siècle.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Epousa  une  fille  de  Giotto. 

Lapo  (retienne  Di),  dit  Stefano,  fils  de 
Riccio  di  Lapo.  E.  I.  1301-1350.  Florence. 
Histoire.  =  On  le  croit  petit-fils  de  Giotto, 
par  sa  mère,  et  élève  de  ce  grand  artiste; 
peignit  à  Pise  et  dans  sa  ville  natale  des 
ouvrages  que  l'on  trouva  supérieurs  à  ceux 
de  son  aïeul;  s'occupa  à  Pistoie,  à  Milan,  à 


Rome,  à  Assise,  à  Pérouse  et  dans  plusieurs 
autres  villes  d'Italie.  —  Perspective  et  archi- 
tecture de  bon  goût;  raccourcis  pleins  d'ori- 
ginalité; s'écarta  le  premier  do  la  manière 
raide  et  sèche  de  ses  prédécesseurs. 

Lapo  (Thomas  Di),  dit  Glottlno,  fils  d'E- 
tienne di  Lapo  et  arrière-petit-fils  de  Giotto. 
E.  I.  1324-1356.  Florence.  Histoire,  portrait. 
=Représenta  dans  un  grand  tableau  Gauthier 
de  Bnenne,  dit  le  Duc  cVAthênes,  que  les 
Florentins  révoltés  avaient  chassé  de  leur 
ville,  en  1343,  après  s'être  livrés  aux  plus 
cruels  excès;  Giottino  peignit  Gauthier  sous 
la  forme  la  plus  grotesque  et  entouré  de  tous 
les  autres  personnages  sacrifiés  par  les  Flo- 
rentins, tous  sous  l'aspect  de  caricatures.  Ce 
tableau  eut  un  succès  prodigieux  parmi  le 
peuple  de  Florence.  =  Vierge  au  milieu  des 
anges,  Naples.  —  Saint  Grégoire,  architecte, 
ib.  —  Tableaux,  Florence.  —  Vierge  au  milieu 
de  saints,  Munich.  =  Son  surnom  lui  vint  de 
la  facilité  avec  laquelle  il  imitait  son  bisaïeul. 
Draperies  très  heureuses. 

La  Porte  (H.-H. -Roland  de).  V.  Porte. 

Lappoli  (Mathieu).  E.  I.  f  1504.  Arezzo. 
Histoire.  =  Elève  de  don  Barth.  délia  Gatta. 
=  Saint  Bernard,  Arezzo.  —  Saint  Sébastien, 
ib.  =  Travail  soigné;  idées  morales;  génie 
d'invention. 

Lappoli  (Jean  Antoine),  fils  de  Mathieu, 
E.  I.  1490  ou  1492-1552.  Arezzo.  Histoire,  por- 
trait. =  Elève  de  Dom.  Pecori,  et  ensuite  du 
Pontormo,  à  Florence;  se  rendit  à  Rome  et 
perdit  tout  ce  qu'il  possédait  pendant  le  sac 
de  cette  ville,  en  1527;  fait  prisonnier  par  les 
Espagnols,  il  réussit  à  s'échapper  et  retourna 
à  Arezzo.  =  Adoration  des  Mages,  Arezzo.  = 
Ce  peintre  serait  parvenu  à  une  grande  hau- 
teur s'il  avait  fait  des  études  plus  appro- 
fondies. 

Laquy  (Guillaume-Joseph).  E.  H.  1738- 
1798.  Bruil  (Allemagne).  Intérieurs,  animaux, 
paysage,  portrait.  =  Etudia  à  Amsterdam  et 
fut  un  bon  peintre  pour  son  époque.  Mort  à 
Clèves.  «  Ton  gai  et  agréable,  coloris  peu 
sage  ;  manque  de  naturel. 

Largillièi-e  (Nicolas).  E.  Fr.  1656-1746. 
Paris.  Portrait,  histoire,  paysage,  genre.  = 
Son  père,  Antoine  Largillier,  marchand-cha- 
pelier, né  à  Paris,  vint  à  Anvers  et  y  acquit 
le  droit  de  bourgeoisie  en  novembre  1659. 
Nicolas  vint  donc  à  Anvers  dans  un  âge  très 
tendre  ;  envoyé  à  Londres,  à  l'âge  de  neuf  ans, 
pour  y  apprendre  le  commerce,  ne  s'occupa 
qu'à  dessiner;  on  le  rappela  et  on  lui  permit 
de  s'adonner  à  la  peinture;  devint  élève,  à 
Anvers,  d'Antoine  Goebouw,  en  1668;  il  y  fut 
reçu  franc-maître  de  Saint- Luc  en  1673-74; 
retourna  à  Londres,  y  fut  bien  accueilli  comrno 
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peintre,  mais  dut  abandonner  l'Angleterre, 
comme  catholique;  revint  à  Paris,  s'y  lia 
intimement  avec  Lebrun  et  avec  Gérard  Ede- 
linck  qu'il  avait  connu  à  Anvers,  et  s'y  fixa 
définitivement;  Largillière  ne  quitta  cette  ré- 
sidence que  pour  faire  une  excursion  fort 
courte  à  Londres  où  on  l'avait  appelé;  reçu 
"membre  de  l'Académie,  en  1686,  il  fut  succes- 
sivement professeur,  directeur,  recteur  et  en- 
fin chancelier  de  cette  assemblée  ;  ami  intime 
de  Rigaud,  d'un  caractère  paisible  et  sans  am- 
bition, Largillière  se  contenta  de  sa  fortune  et 
ne  rechercha  jamais  les  faveurs  de  la  cour.  Il 
se  maria  avec  Marie  Elisabeth  Forest,  fille  de 
Jean,  peintre  du  roi  et  officier  académique; 
il  eut  trois  enfants,  deux  filles  et  un  fils  qui 
porta  le  même  prénom  que  lui.  =  Portrait  de 
Lebrun,  Paris.  —  Portrait  de  J.-B.  Rousseau, 
Florence.  —  Portrait  d'homme,  Dresde-  = 
Beaucoup  de  facilité,  composition  riche,  pin- 
ceau frais,  touche  légère  et  spirituelle,  dessin 
correct,  tètes  et  mains  admirables,  draperies 
savantes,  effet  quelquefois  un  peu  maniéré. 
On  l'appella  le  Van  Dyck  français.  =  Ventes  : 
=  Ventes  :  V.  Ch.  Coypel  (1752),  portrait  d'un 
jeune  militaire,  19  1.  —  V.  de  Julienne  (1767), 
Assomption  de  la  Vierge,  48  1.  —  V.  Lalive 
de  Jully  (1769),  Portrait  de  Largillière,  130  1.; 
Portrait  de  lfi!e  Buclos,  500  1.  —  V.  Denon 
(1826),  Quatre  musiciens,  400  fr.  V.  Houdetot 
(1859).  Jeune  femme  à  Vœillet,  1,530  fr.  —  V. 
Boitelle,  (1866).  Portrait  d'une  dame  de  la 
cour  du  temps  Louis  XIV,  1,400  fr. .—  V.  Mon- 
tesquiou-Fezensac  (1872).  Portrait  de  Joseph 
de  Montesquiou,  comte  d'Artagnan  capitaine 
des  mousquetaires,  (attribué)  3,600  fr. 

Largkmair  (Jean).  E.  Al.  *  1488.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Martin  Schoen;  florissait 
à  Colmar.  =  Jésus-Christ  crucifié,  Vienne.  — 
Les  volets  du  tableau  précédent  :  1°  Résur- 
rection, 2°  La  salutation  angélique,  ib.  —  Por- 
trait :  le  peintre  Martin  Schoen,  Munich.  (Au 
revers  de  ce  tableau,  on  lit  en  allemand  l'in- 
scription suivante  :  maître  Martin  Schôn- 
gauer,  peintre,  appelé  Hipsch  Martin,  à  cause 
de  son  art,  né  à  Colmar,  onais  par  ses  pa- 
rents, il  est  devenu  bourgeois  à  Augsbourg. 
Mort  à  Colmar;  en  1499,  le  2  février.  Dieu  lui 
fasse  grâce. — Et  je  fus  son  élève.  Jean  Largk- 
mair, Van  1488).  La  date  de  1499  est  erro- 
née, soit  par  faute  de  l'artiste,  soit  par  toute 
autre  raison.  Martin  Schoen  ou  Shongauer  est 
mort  le  2  février  1488.=Jésus-Christ  crucifié,^. 

Larichardière.  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle. 
Miniature  sur  vélin.  =  Artiste  très  en  vogue 
de  son  temps.  =  Renommé  pour  son  coloris. 

Larivière  (A.).  E.  FI.  *  1845.  Pastel. 

Larivière  (Charles-Philippe  de).  E.  Fr. 
1798-1876.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Gros  et 


de  Girodet.  =  La  peste  de  Rome.  —  Prise  de 
Brescia  par  Gaston  de  Foix,  Versailles. 

Laroche.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  Arabes- 
ques. =  Travailla  dans  la  manufacture  de 
Sèvres.  —  Bonne  réputation. 

Laroon  (Jean),  frère  de  Marcel.  E.  H. 
*  xviie  siècle.  Portrait. 

Laroon  (Marcel.  E.  H.  1653-1705.  la  Haye. 
Portrait.  =  Elève  de  Fléchière.  Mort  à  Lon- 
dres. =  Il  a  peint  les  draperies  de  presque 
tous  les  tableaux  de  Kneller.  =  Bon  dessin. 
Il  avait  un  talent  particulier  pour  imiter  la 
manière  de  peindre  des  plus  grands  maîtres. 
Graveur  et  musicien. 

Laroon  (Marcel),  fils  du  précédent.  E.  An. 
1679-1772.  Londres.  Batailles,  genre.  =  Connu 
sous  le  nom  du  capitaine  La  Roon.  Fit  de  nom- 
breux voyages  et  assista  à  différentes  batailles 
qu'il  reproduisit.  Il  servit  dans  plusieurs  ar- 
mées. =  Peintre  génial.  Bon  musicien. 

Larozerie  (Victor-  Adenis  de).  E.Fr.  *  1830. 
Genre.  =  Elève  de  David.  =  Anacréon  à  Téos. 
Larpenteur.  E.  Fr.  *  1825.  Portrait.  = 
Elève  de  Pernot.  =  Jeune  fille  en  prière. 

Larraga  (Apollinaire).  E.  Es.  f  1728.  Va- 
lence. Genre  et  animaux.  =  Etudia  les  ou- 
vrages d'Orrente.  =  Bonne  imitation  de  la 
nature;  clair-obscur  savant. 

Larraga  (Josèphe-Marie,  fille  d'Appolli- 
naire).  E.  Es.  *  1738.  Histoire  et  miniature.  = 
Elève  de  son  père  ;  soutint  à  ses  frais  et  dans 
sa  maison,  pendant  plusieurs  années,  une 
Académie  d'élèves.  =  Dessin  assez  correct; 
pinceau  gracieux;  se  distingua  surtout  dans 
la  miniature. 

Larraidy.  E.  Fr.  1705.  =  Peintre  du  roi 
à  l'Académie  de  Bordeaux  dont  il  était  secré- 
taire; il  en  fut  un  des  professeurs  fondateurs, 
en  1691. 

Larsen  (E.).  f  1859.  Marines.  =  Peintre 
danois.  =  Le  port  de  Nieuwe-Diep,  dans  la 
Hollande  septentrionale,  Copenhague.  —  Par- 
tie du  littoral  de  Marseille,  ib.  —  Matinée  sur 
le  Sund,  ib. 

Larson  (Marens).  *  xvme  siècle.  Pays.  = 
Peintre  suédois.  =  Vues  de  Norwège,  Stock- 
holm. 

Lartigue  (Jean).  E.  Fr.  *  xvnie  siècle.  = 
Cité  par  de  Marolles. 

Lasch  (Jean  Ch.).  E.  Al.  1822.  Leipzig. 
Genre,  histoire.  =  Anniversaire  du  maître 
d'école.  —  La  fille  du  Tintoret. 

Lasinsky  (Adolphe).  E.  Al.  xixe  siècle. 
Coblentz.  Paysage.  =  Château  de  Pirna.  — 
Bourg  d'Oberstein  sur  la  Nahe. 

Lasinsky  (Gustave).  E.  Al.  1812.  Coblentz. 
Paysage.  =  Mort  de  Tell.  —  Le  prince  Eugène 
surprenant  les  Turcs. 
Lassus  (Alexandre-Victor  de).  E.  Fr.  1781. 
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Toulouse.  Histoire.  =  Elève  de  David.  Saint 
François  de  Paule  prêchant  la  foi  aux  prison- 
niers algériens.  —  Enterrement  d'une  jeune 
fille  d'Ischia. 

Lastman  (Pierre).  E.  H.  f  1649.  Haarlem 
ou  Amsterdam.  Histoire.  =  Elève  de  Cor- 
neille Van  Haarlem  et  un  des  maitres  de  Rem- 
brandt ainsi  que  de  Jean  Livens.  Visita  l'Italie 
en  1604  ;  à  son  retour,  il  fut  chargé  d'exécuter 
des  peintures  pour  une  église  de  Copenhague. 
Passa  presque  toute  sa  vie  à  Amsterdam. 
Vondel  l'a  célébré  dans  ses  vers.  =  Repos 
pendant  la  fuite  en  Egypte,  Berlin.— Paysage  : 
l'apôtre  Philippe  baptisant  l'eunuque,  ib.  — 
Massacre  des  innocents,  Brunswick.  —  Ulysse 
et  Nausicaa,  ib.  —  David  dans  le  temple,  ib. 
—  Sujet  historique,  Rotterdam.  —  Adoration 
des  bergers,  Haarlem.  (Signé  :  P.  Lastm.  f1 
1620).  —  Baigneuses,  Nantes.  =  Ordonnance 
riche.  Belles  draperies.  Bonne  entente  du  nu, 
mais  coloris  un  peu  faible,  sauf  dans  les  chairs. 
Influence  de  Paul  Bril  dans  ses  fonds  de  pay- 
sage et  d'Adam  Elzheimer  dans  ses  figures. 
Ses  tableaux  sont  rares.  =  Graveur. 

Lastman  (Nicolas),  fils  de  Pierre.  E.  H. 
*  xviie  siècle.  HAARLEM.=Elôve  de  Jean  Pinas. 
Peintre  et  graveur.  Nommé  parfois  Nicolas 
Pétri.  =  Imita  la  manière  de  son  maître. 

LatanziO'Qitareno.  E.  I.  *  XIXe  siècle. 
Bergame.  Histoire.  =  Elève  de  Signaroli. 

Latil  (Mathieu-François-Vincent).  E.  Fr. 
1796.  Aix.  Histoire.  =  Lavement  des  pieds.  — 
Jésus-Christ  guérissant  un  possédé. 

Latombe  (Nicolas).  E.  H.  1616-1676.  Am- 
sterdam. Genre,  ruines  et  portrait.  =  Il  ré- 
sida quelque  temps  à  Rome  ;  de  retour  dans 
sa  patrie,  il  s'y  occupa  spécialement  de  pein- 
dre le  portrait. 

Latombe  (Philippe).  E.  FI.  *  1710.  =  Elève 
de  Gérard  Van  Opstal,  en  1606.  Reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1705. 

La  Touche  (Jacques  -  Ignace ,  chevalier 
de).  E.  Fr.  1781.  Chalons-sur-Marne.  Minia- 
ture, histoire.  =  On  croit  qu'il  a  commencé 
par  être  au  service  militaire;  membre  des 
Académies  de  Marseille  et  de  Padoue.  Il  était 
probablement  peintre-amateur;  il  offrit  des 
canons  d'autel  à  Saint-Jean  de  Latran  pour 
lesquels  le  pape  lui  envoya  des  remercie- 
ments. Il  offrit  de  même  de  magnifiques  ca- 
nons à  l'église  de  Notre-Dame  de  Chàlons,  qui 
servent  encore  aux  solennités,  Il  était  né  au 
commencement  du  xvme  siècle.  Auteur  de 
quelques  petits  poèmes  devenus  introuvables. 
On  a  de  lui  des  lettres  écrites  avec  goût, 
science  et  élégance. 

Latour.  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Latour  (Ed.).  V.  Delatour. 


Latoui-  (Jean).  E.  FI.  1710-1782.  LlÉGE. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  J.-B.  Coclers. 
Se  rendit  à  Rome  où  il  fréquenta  l'atelier  de 
H.  Corrado,  visita  Naples  puis  revint  a  Liège 
où  il  exécuta  de  nombreux  tableaux.  Se  pen- 
dit à  Londres,  à  Paris  et  mourut  en  Picardie. 
=  Tableaux  dans  des  églises  de,  Liège.  - 
Pinceau  assez  facile.  =  Sculpteur. 

Latour  (Joseph).  E.Fr,  1817-1863.  Paysage. 
=  Mort  à  Toulouse. 
Lattanxio  délia  llarca.  V.  Pagani. 
Latte  (Liévin  van).   E.   FI.   '   xv°  siècle. 
Bruxelles.  =  Travailla,  en  1468,  aux  entre- 
mets de  Bruges. 

Lattre  (Adolphe  de).  E.  Fr.  1805.  Tours. 
Miniature.  =  Elève  d'Isabey. 

Lattre  (Henri  de).  E.  Fr.  1802.  Saint- 
Omer.  Animaux. 

Laueh  (Christophe).  E.  Al.  *  1680.  Portrait, 
=  Florissait  à  Vienne,  où  il  était  au  service 
de  l'impératrice  Eléonore.=Portrait  d'homme, 
Vienne. 

Lauchert  (Richard).  E.  Al.  1823.  Sigma- 
ringen.  Portrait. 

LaudadiodeFerrare.  E.  I.  *  1380.  Fer- 

rare.  Histoire.  =  Travailla  avec  Rambaldo. 

Laudati  (Joseph).  E.  I.  *  1718.  Pérouse. 

Histoire.  =  Rendit  des  services  à  l'art  dans 

sa  ville  natale. 

Lauder.  (James-Eckford).  E.  An.  1812- 
1860. Silvermills. Histoire. =Membre  de  l'Aca- 
démie royale.  =  Parabole  du  pardon.  —  La 
sagesse. 

Lauder  'Robert-Scott.).  E.  An.  1802-1860. 
Schiermills.  Histoire ,  genre ,  portrait.  = 
Membre  de  l'Académie  royale.  =  Ruth.  —  Le 
Christ  marchant  sur  les  eaux. 

Laudier  (Thérèse  Garnier,  Mme).  E.  Fr. 
1776.  Paris.  Genre,  portrait.  =  Elève  de  Ves- 
tier.  =  La  vierge  et  l'enfant  Jésus,  en  Pié- 
mont. —  Le  Christ,  Laon. 

Laudin  (Joseph).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Li- 
moges. Email.  =  Sans  doute  frère  de  Nicolas 
et  de  Valérie. 

Laudin  (Nicolas).  E.  Fr.  *  xvir  siècle.  Li- 
moges. Émail.  =  Artiste  d'un  grand  talent  et 
l'aîné  de  la  famille  de  ce  nom.  =  La  mort 
d'Abel,  Limoges.  —  Le  sacrifice  d'Abraham. 
ib.  —  L'adoration  des  mages,  ib.  —  Les  noces 
de  Cana,  ib.  —  Jésus-Christ  en  croix,  ib.  = 
Exécution  ravissante;  composition,  dessin, 
couleur,  rien  ne  laisse  à  désirer. 

Laudin  (Valérie).  E.  Fr.  '  xvir3  siècle.  Li- 
moges. Email.  =  On  la  croit  sœur  de  Nicolas 
et  de  Joseph. 

Laugée  (Désiré -F.).  E.  Fr.  1823.  Ma- 
rommk.  (Seine-inférieure).  Histoire,  portrait. 
=  Peintures  murales  dans  l'église  Sainte-Clo- 
tilde  à  Paris.  =  Louis  IX. 
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i ...ujoi  de  la  Faye  (George  de).  E.  Fr. 
1833-1858.  Paysage. 

Lnumosnicr.  E.Fr.  xviiie  siècle.  Histoire. 
=  Détails  inconnus.  =  Tableaux  d'histoire, 
Le  Mans.=  Imitateur  hardi,  mais  peu  recom- 
mandable,  de  J.-B.  Vandermeulen. 

Laune  (Etienne  De).  E.  Fr.  1519-1583.  Or- 
léans. Histoire,  portrait.=Plus  connu  comme 
dessinateur  et  graveur. 

Laurasse.  E.  Fr.  *  1840.  Portrait. 
Laurati.  V.  Lorenzetti. 
Laurati  (Thomas),  dit  Thomas  le  Si- 
cilien. E.  I.  1508  (?)-1592.  Sicile.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  Sébastien  del  Piombo. 
Appelé  à  Rome  par  le  pape  Grégoire  XIII.  Les 
travaux  que  lui  commanda  ce  pape  ne  furent 
achevés  que  sous  le  pontificat  de  Sixte  V  et 
furent  jugés  inférieurs  à  ce  qu'on  attendait 
de  lui;  ayant  rétabli  sa  réputation  par  d'au- 
tres ouvrages,  il  fut  nommé  prince  de  l'Aca- 
démie de  Saint-Luc.  On  le  cite  pour  le  pro- 
fond attachement  qu'il  portait  à  ses  élèves.  = 
Fresques ,  Rome.  —  Episodes  de  l'histoire 
romaine,  ib.  =  Excellente  perspective  ;  figu- 
res lourdes;  coloris  cru;  formes  vulgaires; 
sut  rendre  ses  élèves  très  habiles  dans  la 
perspective  et  l'architecture. 

Laure  (Jean- François- Hyacinthe -Jules). 
E.  Fr.  1806-1861.  Grenoble.  Genre,  histoire. 
=  Elève  de  Hersent,  mort  à  Paris.  =  Assomp- 
tion. 

Laurencel  (le  chevalier  de).  E.  Fr.  *  1825. 
Paysage.  =  Vues  d'Italie.  —  La  forêt  de  Fon- 
tainebleau. 

Laurens  ou  Laurent.  E.  FI.*  XVe  siècle. 
=Peintre  demeurant  à  Bruges,cité  en  1427-28. 

Laurens  (Jean-Paul).  E.  Fr.  1838.  Four- 
quenaux.  (Haute  Garonne).  Histoire.  =  Elève 
de  L.  Cogniet  et  de  Bida.  =  L'état-major 
autrichien  devant  le  cadavre  de  Marceau.  — 
Les  enmurés  de  Carcassonne. 

Laurens  (N.).  E.  H.  Histoire. 

Laurent.  E.  FI.  *  1482.  Liège.  Histoire.  = 
Peintre  sur  verre. 

Laurent.  E.  Fr.  '  XVIIe  siècle.  LIMOGES. 
Email.  =  Détails  inconnus. 

Laurent  (Emma).  E.  Fr.  *  1826.  Genre, 
portrait,  miniature.  =  Paysanne  des  Vosges. 
—  Le  retour  au  village. 

Laurent  (François-Nicolas).  E.  Fr.  *  1815. 
Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  Gérard. 

Laurent  (Jean).  E.  Fr.  '  1483.  AMIENS.  = 
Miniaturiste  et  calligraphe.  Auteur  du  pré- 
cieux manuscrit  des  Brefs  et  Ordonnances  des 
corps  de  métiers  de  la  ville  d'Amiens. 

Laurent  (Jean-Antoine).  E.  Fr.  1763-1833. 
Baccarat  (Meurthe).  Histoire,  portrait.  =- 
Elève  de  J.  Durand;  conservateur  du  musée 
des  Vosges.  =  La  jeunesse  de  Duguesclin, 


Paris.  —  Chérebert  offrant  l'anneau  royal 
Théodegilde,  Auch.  —  Clotilde  de  Surville 
Parme.  =  Auteur  d'un  ouvrage  théorique  sur 
le  dessin  linéaire. 

Laurent  (Paul).  E.  Fr.  *  1823.  Genre,  pay- 
sage, etc.  =  Le  prêtre  d'Argos.  —  Cavern 
de  brigands. 

Laurent  (Pauline).  E.  Fr.  1805-1860.  Paris. 
Portrait  en  miniature,  etc.  =  Copie  de  la 
Galathée  d'Ingres. 

Laurent!.  E.  1/1487.  PÉROUSE.  Histoire.= 
Elève  du  Pisanello.  On  voit  de  lui,  à  Pérouse, 
dans  l'église  de  Monte -Luce,  plusieurs  ta 
bleaux  signés  :  Florentino  Laurenti  P.  Pinœii 
MCCCCLXXXVIL 

Laurentiis  (N.  de).  E.  I.  1804-1832. 
Laurentini    (Jean),    dit   L'Arrigonl. 
E.  I.  *  1600.  Histoire.  =  Acheva  quelques  ou- 
vrages laissés  imparfaits  par  Fr.  Modigliano. 
=  Pinceau  franc,  ensemble  imposant. 

Laurentius.  E.  H.  4  1303.  Histoire.  = 
Dans  un  manuscrit  de  1580,  on  trouve  que  le 
Xe  abbé  de  Lidlum,  en  Frise,  commanda  plu- 
sieurs tableaux  d'autel,  à  un  peintre  du  nom 
de  Laurentius. 

Laureus.  1786-1823.  Genre,  paysage,  etc. 
=  Peintre  suédois.  Visita  l'Italie.  =  Scènes 
italiennes,  Stockholm.  =  Commença  d'abord 
par  peindre  des  sujets  suédois  qu'il  aban- 
donna après  son  voyage  d'Italie.  =  Peintre 
renommé. 

Lauri  (Balthasar).  E.  FI.  1570-1641.  An- 
vers. Paysage.  =  Elève  de  Paul  Bril;  par- 
courut l'Europe;  se  fixa  à  Rome,  reçut  un 
grand  nombre  de  commandes  et  y  mourut. 
Nommé  aussi  Des  Lauriers.  Quelques  auteurs 
le  font  naître  en  1587.  =  S'appropria,  à  s'y 
méprendre,  la  manière  de  son  maître. 

Lauri  (François),  fils  de  Balthasar.  E.  I. 
1610-1635.  Rome.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
d'A.  Sacchi  ;  talent  plein  de  feu  et  d'origina- 
lité. =-  Trois  figures  de  déesses  (Plafond), 
Rome.  —  Jacob  et  Laban,  Londres.  —  Sainte 
Famille,  ib. 

Lauri  (Philippe),  fils  de  Balthasar.  E.  I. 
1623-1694.  Rome.  Histoire,  sujets  mythologi- 
ques et  paysage.  =  Elève  d'Ange  Caroselli; 
cultiva  la  poésie  et  fut  recherché  pour  l'ori- 
ginalité de  son  esprit.  Excellait  à  peindre  les 
petits  sujets  tirés  de  la  fable.  =  Adam  et  Eve, 
Rome,  —  Vénus  au  milieu  des  Saisons,  ib.  — 
Paysage  avec  figures ,  La  Haye.  —  Fuite  en 
Egypte,  Vienne.  —  Saint  François  d'Assise  en 
extase,  Paris.  —  Sacrifice  au  dieu  Pan,  ib.  = 
Touche  légère,  composition  gracieuse,  dessin 
assez  coulant,  mauvais  coloris;  on  vante  la 
fraîcheur  de  quelques-uns  de  ses  paysages. 
=  Ventes  :  V.  Baudouin  (1770).  Les  trois  Ma- 
rie au  tombeau,  250  livres. 
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Lauri  ou  de  Laurier  (Pierre).  E.  Fr. 
1650  (?).  France.  Histoire.  =  Elève  du  Guide. 
=  Tableaux,  Bologne.  =  Manière  gracieuse; 
travaillait  au  pastel. 

Laurier  (de).  V.  Lauri. 

Laurier  (du).  *  xvne  siècle.  =  Cité  par  de 
Marolles.  On  peut  supposer  que  c'est  le  môme 
que  P.  Lauri  ou  de  Laurier  et  que  Des  Lau- 
riers, cité  par  le  même  auteur. 

Laiiro  (Jacques),  dit  Jacques  de  Tré- 
vise.  E.  I.  1550-1605.  Venise.  Histoire.  = 
Elève  de  P.  Véronèse  et  de  son  fils  Charles. 
=  Saint-Roch,  Trévise.  =  Ensemble  plein 
d'effet. 

Lauro  de  Padoue.  E.  I.  *  1500.  Padoue. 
Histoire.  =  Elève  du  Squarcione. 

Lauska  (Caroline).  E.  Al.  1794.  Berlin. 
Histoire,  genre.=  Un  ange,  Hanovre.  —Sainte 
Catherine. 

Lautensack  (Jean-Sebald).  E.  Al.  *  xvi° 
siècle.  Portrait,  paysage  (?).  =  Travaillait  à 
Vienne.  Il  appartient  à  la  famille  de  ce  nom 
qui  était  établie  à  Nuremberg.  =  Graveur. 

Lautensack  (Paul).  E.  Al.  *  XVIe  siècle. 
Nuremberg.  Histoire,  portrait.  =  Exerçait 
son  art  dans  sa  ville  natale,  mais  n'y  acquit 
pas  une  grande  réputation. 

Lautensack  (Henri),  fils  de  Paul.  E.  Al 
1506  (?)-1590.  Nuremberg.  Histoire(?).  =  S'éta- 
blit à  Francfort-sur-le-Mein.  =  Graveur  sur 
cuivre. 

Lauterer.  E.  Al.  1700-1733.  Vienne.  Pay- 
sage et  animaux.  =  Elève  de  J.  Orient.=Pay- 
sages  avec  figures  et  animaux,  Vienne.  = 
Etudia  d'après  Berchem. 

Lauters  (Paul).  E.  FI.  1806-1875.  Bru- 
xelles. Paysage.  =  Professeur  à  l'Académie 
de  Bruxelles.  =  Vue  prise  près  de  Spa.  —  Un 
chemin  creux,  Bruxelles. 

Lauvergne.  E.  Fr.  "  1842.  Marine.  = 
Naufrage  de  la  Pérouse  près  de  L'île  de  Vani- 
kero. 

Lauwers  (Jacques-Jean).  E.  FI.  1753-1800. 
Bruges.  Paysage,  genre.  =  Se  rendit  à  pied 
à  Rome  avec  un  de  ses  amis;  eut  beaucoup  à 
souffrir  en  route  et  même  à  Rome  où  le  pein- 
tre Suvée  l'aida  autant  qu'il  put.  De  là  il  par- 
tit pour  Paris  où  il  eut  le  bonheur  de  rencon- 
trer un  Mécène  dans  un  riche  Hollandais  qui 
l'emmena  à  Amsterdam  où  il  parvint  à  acqué- 
rir une  position  honorable.  =  Une.  femme 
auprès  d'un  puits  et  devant  une  ferme,  Am- 
sterdam. —  Il  imita  avec  bonheur  la  manière 
de  G.  Don  et  copia  beaucoup  les  tableaux  de 
ce  peintre. 

Lavaerts.  E 

Lavalléc-Poussin  (Etienne).  E.  Fr. 
1 1805.  Histoire  =  Elève  de  J.  B.  Pierre;  aca- 
démicien, en  1789,  chevalier  donato  de  l'ordre 


de  Malte,  de  l'Académie  des  Arcades,  de  Rome. 
Mort  à  Paris. 

Lavaudan  (Alphonse).  E.  Fr.  1796-1857. 
Lyon.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  P.  Révoil  et 
du  baron  Gros.  Mort  à  Paris.  =  Apparition  de 
Jésus-Christ  à  saint  Augustin.  —  Bataille  de 
Beaugé,  Versailles.  =  Funérailles  de  la  reine 
Blanche,  Nancy. 

Liivccq  (Jacques).  E.  H.  1626  (î)-1674.  Dor- 
drecht.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Rem- 
brandt. Visita  Paris  où  il  s'adonna  surtout  à 
la  peinture  de  portrait.  Reçu  dans  la  corpora- 
tion des  peintres  à  Dordrecht,  en  1655.  De- 
meurait à  La  Haye  vers  1673  ou  1674  et  y 
donna  des  leçons  à  Houbraken.  =  Imita  Rem- 
brandt et  J.  de  Baan.  Produisit  peu. 

Lavergne  (Claudius).  E.  Fr.  1814.  Lyon. 
Histoire.  =  Elève  d'Ingres.  Peintre  sur  verre 
et  critique  d'art. 

La  Vieille  (Eugène-Ant.-Sam.).  E.  Fr. 
*  1855.  Paris.  Paysage.  =  Elève  de  Corot.  = 
Vue  dans  la  forêt  de  Fontainebleau,  Lille. 

Laviron.  E.  Fr.  *  1843.  Histoire. 

LavizzaHo  (Vincent).  E.  I.  *  1520.  Milan. 
Portrait,  histoire.  =  Détails  inconnus.  =  On  le 
considère  pour  le  portrait  comme  le  Titien 
de  l'école  milanaise. 

Lavos  (Joseph).  E.  Al.  1807.  Vienne.  Genre 
en  petit.  =  Portrait  d'enfant,  Vienne. 

LavreincefNicol.).  E.  Fr.  1737-1807.  Genre 
en  petit,  intérieurs  galants.  =  Détails  incon- 
nus. =  Style  de  l'époque. 

Lawes  (G.).  E.  Al.  *  1850.  Hanovre.  His- 
toire, genre.  =  Se  trouvait  à  Rome  de  1849  à 
1852.  =•  Le  bandit  et  les  enfants  en  prière, 
Hambourg. 

Lawles  (M.-J.).  E.  An.  1832-1864.  Genre. 
==  Woodstock. 

Lawrence  (Sir  Thomas).  E.  An.  1769-1830. 
Bristol.  Portrait,  histoire.  =  Lawrence  fut 
un  véritable  enfant  prodige;  à  neuf  ans,  sans 
études  préalables,  il  faisait  des  portraits,  où, 
à  côté  de  mille  défauts,  se  faisaient  remarquer 
des  qualités  réelles;  travailla  chez  Hoare,  le 
père;  se  rendit  à  Londres  et  s'y  fit  inscrire 
comme  élève  de  l'Académie,  en  1787;  il  y  re- 
çut les  conseils  de  Josué  Reynolds,  qui  le  prit 
en  affection;  protégé  par  George  III,  reçu  à 
l'Académie  en  1795  ;  il  en  avait  été  nommé 
associé  à  24  ans,  avant  l'âge  requis;  après  la 
mort  de  Reynolds,  l'année  suivante,  il  suc- 
céda à  ce  dernier  comme  peintre  du  roi.  Fit 
une  courte  excursion  à  Paris,  en  1814.  Mem- 
bre d'un  grand  nombre  d'Académies,  honoré 
de  plusieurs  titres;  se  rendit  en  Allemagne, 
s'arrêta  à  Aix-la-Chapelle  pour  y  peindre,  par 
ordre  du  régent  et  pendant  le  congrès,  les 
principaux  personnages  de  l'Europe;  partit 
pour  Rome  et  y  arriva  en  1819;  revint  à  Lon- 
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West  comme  président  de  l'Académie;  fit  un 
nouveau  voyage  à  Paris,  en  1825,  et  mourut 
cinq  ans  après  son  retour  dans  sa  patrie.  ==■ 
Portrait  du  banquier  Angerstein,  Londres.  — 
Portrait  de  l'acteur  Kemble ,  dans  le  rôle 
d'Hamlet,  ib.  —  Portrait  de  Benjamin  West, 
ib.  —  Portrait  de  femme,  ib.  —  Portraits  de 
Mrs  Siddons,  ib.  —  Portrait  de  la  comtesse 
douairière  de  Darnley,  ib.  —  Portrait  du  co- 
médien John  Fawcett,  ib.  =  Rappelle  Van 
Dyck;  coloris  harmonieux  et  brillant;  dessin 
fini,  exact  quoique  inégal.  Effet  pittoresque, 
poses  merveilleusement  belles;  presque  ini- 
mitable pour  le  rendu  du  regard  ;  effet  éblouis 
sant  mais  trop  coquet  et  dégénérant  souvent 
en  manière;  ses  portraits  de  femme  ont  trop 
de  désinvolture  et  manquent  de  modestie.  Mé- 
diocre dans  les  ouvrages  d'histoire  et  d'ima- 
gination. =  Ventes  :  V.  Northwick  (1859),  Por- 
trait de  William  Pitt,  3,640  francs. 
Laye  (Roger  Van).  V.  Leye. 
Lajraud  (Fortuné-Jos.-Sév.).  E.  Fr.  1833. 
Laroche-sur-Bois  (Drôme).  Histoire.  =  Elève 
de  Coignet  et  de  Robert  Fleury. 

Lazare.  *  830.  Italie.  Miniature,  histoire. 
=  Il  était  moine  et  vivait  sous  le  règne  de 
l'empereur  Théophile,  fils  de  Michel  le  Bègue; 
ce  prince,  ennemi  déclaré  de  la  peinture,  fit 
torturer  jusqu'à  deux  fois  Lazare  qui  guérit 
pourtant  de  ses  affreuses  blessures  et  reprit 
son  art  qu'il  cultiva  librement  après  la  mort 
de  son  souverain. 

Lazerges  (  Jean  -  Raimond  -  Hippolyte  ). 
E.  Fr.  1817.  Narbonne.  Histoire.  =  Elève  de 
David  d'Angers  et  de  Bouchot.  =  Jésus-Christ 
descendu  de  la  croix. 

Lazzari  (Donato),  dit  Le  Bramante 
OU  Bramante  d'Lrbin.  E.  I.  1444-1514. 
Castel-Fermignani.  (Territoire  d'Urbin).  His- 
toire, portrait.  =  On  ignore  quel  fut  son  maî- 
tre; vint  à  Milan,  vers  1476,  après  avoir  déjà 
construit- des  palais  et  des  temples  dans  la 
Romagne;  resta  au  service  de  la  cour  Lom- 
barde jusqu'en  1499.  =  Manière  du  Mantegna  : 
chairs  trop  lumineuses;  proportions  un  peu 
trop  massives,  visages  pleins;  haut  style  dans 
les  têtes  de  vieillards;  coloris  vif,  mais  trop 
cru.  Plusieurs  auteurs  lui  ont  refusé  du  talent 
comme  peintre ,  mais  tous  l'ont  célébré  à 
Venvi  comme  architecte  illustre. 

Lazzari  (Jean-Antoine).  E.  I.  1639-1713. 
Histoire,  portrait.  =  Appartenait  à  une  fa- 
mille noble.  =  Excellait  à  copier  les  tableaux 
de  Jacq.  Bassano. 

Lazzartnt  (Grégoire).  E.  I.  1655-1730  (?). 
Venise.  Histoire.  =  Elève  de  Salvator  Rosa; 
le  style  sombre  et  sévère  de  ce  maître  ne  con- 
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donna  cette  manière,  la  bannit  de  l'école  véni- 
tienne et  mérita,  par  la  pureté  de  son  dessin, 
d'être  nommé  le  Raphaël  vénitien.  Sa  sœur 
Elisabeth,  née  en  1662,  fut  son  élève.  =  La 
manne,  Venise.  —  Aumônes  de  saint  Laurent 
Giustiniani,  ib.  —  Allégories,  ib.  —  Cupidon  et 
Psyché,  Londres.  =  Dessin  très  correct,  com- 
position pleine  de  goût,  formes  élégantes, 
têtes  et  accessoires  d'une  beauté,  d'une  va- 
riété et  d'une  originalité  remarquables;  belle 
couleur. 

Lazzarini  (Jean-André).  E.  I.  1710-1786 
ou  1801.  Pesaro.  Histoire.  =  Elève  de  Fr. 
Mancini;  renommé  pour  son  bon  goût  comme 
poète  et  comme  prosateur  et  par  son  érudi- 
tion dans  les  sciences  sacrées  et  profanes; 
laissa  plusieurs  ouvrages  inédits,  composés 
pour  l'Académie  de  Pesaro,  où.  depuis  1753,  il 
remplissait  gratuitement  les  fonctions  de  pro- 
fesseur. Il  était  chanoine.  =  La  Vierge  et 
l'Enfant  Jésus  entourés  d'anges  et  de  saints, 
Gualda  (diocèse  de  Rimini).  =  Connaissance 
profonde  de  l'antiquité;  eut  d'abord  une  ma- 
nière vigoureuse,  choisit  ensuite  un  style  plus 
suave,  mais  un  peu  faible. 

Lazzaro.  E.  I.  *  xve  siècle.  Orvieto.  His- 
toire, portrait.  =  Détails  inconnus. 

Lazzaroni  (Jean-Baptiste).  E.  1. 1626-1698. 
Crémone.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  J.-B. 
Tortiroli;  vécut  à  Milan  et  à  Plaisance;  fré- 
quemment employé  par  les  princes  de  Parme. 
=  Excella  dans  le  portrait. 

Leahy  (James).  E.  An.  1773-1865.  Exeter. 
Portrait. 

Lebarbier  (Jean-Jacques-François).  E.  Fr. 
1738-1826.  Rouen.  Histoire.  =  Elève  de  Pierre; 
membre  de  l'Institut;  visita  la  Suisse  avec 
une  mission  artistique  du  gouvernement,  s  y 
lia  intimement  avec  S.  Gessner  et  fit  ensuite 
le  voyage  de  Rome.  Membre  de  l'Académie 
de  peinture,  en  1785.  =  Courage  des  femmes 
de  Sparte,  Paris.  —Jupiter  sur  le  mont  Ida, 
Versailles.  —  Jeanne  Hachette,  Beauvais.  — 
Siège  de  Nancy,  Nancy.  =  Ses  tableaux  ne 
sont  pas  dépourvus  de  mérite.  Dessinateur. 

Lebedeflf.  E.  R.  f  1837.  Paysage. 

Lebe-Gigun  (  Antoine  -  Marie  ).  E.  Fr. 
*  1830.  Décorations.  =  Elève  de  Protais  et 
de  Degotti.  =  Vue  du  château  d'Ecouen. 

Lebel  (Firmin).  E.  Fr.  *  1557.  Paris.  His- 
toire. =  Exécuta  une  Assomption  pour  l'église 
de  Saint-Germain  des  Prés. 

Lebel  (Antoine).  E.  Fr.  1709-1793.  Mon- 
trot.  Paysage.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1746. 

Lebel  (Charles-Jacques).  E.  Fr.  *  1817.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  David.  =  Le  dé- 
part des  petits  savoyards.  —  Le  premier  con- 
sul visite  l'hospice  du  mont  Saint-Bernard, 
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xvne  siècle. 
Portrait.  ==  Détails  inconnus.  =  Il  excella 
dans  la  reproduction  de  figures  de  vieillards 
des  deux  sexes,  soit  d'après  nature,  soit  idéa- 
lisés. Son  propre  portrait  se  trouve  dans  la 
collection  des  portraits  d'artistes  à  Florence. 
Lebiebeur  (Jacques).  E.  Fr.  1599-1666. 
Paris.  Perspective.  =  Professeur  à  l'Acadé- 
mie. Les  Archives  de  l'Art  français  lui  don- 
nent le  prénom  de  Louis  et  le  font  mourir  en 
1666  à  l'âge  de  64  ans.  =  Fit  un  traité  sur  la 
perspective. 

Leblanc  (Horace).  E.  Fr.  *  xvnr3  siècle. 
Lyon.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Lanfranc, 
en  Italie;  de  retour  à  Lyon,  il  fut  nommé  pein- 
tre de  la  ville  et  y  mourut  dans  un  âge  avancé 
après  y  avoir  travaillé  avec  François  Perrier. 
=  Mère  de  Dieu,  Lyon.  —  Martyre  de  saint 
Irénée,  ib.  —  Christ  au  tombeau,  ib.  —  Adopta 
la  manière  du  cavalier  d'Arpin.  Excella  dans 
le  portrait,  surtout  pour  la  ressemblance. 

Leblanc  (Jean).  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Lyon. 
=  Cité  par  de  Marolles. 

Leblanc  (T.).  E.  Fr.  *  1822.  Histoire,  inté- 
rieurs et  paysage.  =  Intérieur  de  l'église  de 
Saint  -  Séverin  à  Bordeaux.  —  Combat  de 
l'Habrah. 

Leblon  (Christophe).  E.  Al.  1670  (?)-1741. 
Francfort-sur-le-Mein.  Portrait  en  minia- 
ture. =  En  1696,  il  alla  à  Rome;  s'y  lia  avec 
C.  Maratti  ;  il  y  rencontra  Bonaventure  Van 
Overbeek  qui  l'emmena  à  Amsterdam.  Ses 
tableaux  y  furent  remarqués.  Séjourna  à 
Londres,  y  essaya  plusieurs  entreprises  rela- 
tives aux  arts  et  échoua  complètement;  vint 
à  Paris  en  1738,  n'y  réussit  pas  mieux  qu'ail- 
leurs malgré  son  incontestable  talent,  fut  ac- 
cablé de  misère  et  mourut  à  l'hôpital.  On  le 
croit  parent  de  Marie-Sybille  Mérian.=Artiste 
de  talent.  Grande  force  de  ton  ;  fini  précieux. 
Leblond  (Jean)  E.  Fr,  Vers  1635-1709. 
Paris.  Histoire.  =  Reçu  à  l'Académie,  en  1681. 
=  Jupiter  foudroyant  les  Titans,  Paris.  =  Le 
peintre  hollandais,  Guillaume  de  Gheyn,  tra- 
vailla pour  lui. 

Leblond  de  Latour  (Antoine).  E.  Fr. 
1 1690.  Histoire.  =  Peintre  ordinaire  du  roi 
et  membre  agréé  (?)  de  l'Académie  de  peinture 
de  Paris,  en  1682;  fixé  à  Bordeaux  depuis 
1656,  il  en  devint  peintre,  en  1665  et  fut  un 
des  fondateurs  de  l'Académie  de  cette  ville, 
institution  érigée  en  1690.  Il  en  fut  nommé 
premier  professeur.  Il  paraît  que  c'était  à  la 
fois  un  artiste  distingué  et  un  écrivain  de  mé- 
rite. Aucun  de  ses  ouvrages  n'est  arrivé  jus- 
qu'à nous,  excepté  un  opuscule  que  l'on  trouve 
à  la  Bibliothèque  de  Bordeaux  et  qui  a  pour 
titre  :  Lettre  du  sieur  Leblond  à  un  de  ses 
amis,  etc. 


Leblond  de  Latour  (Marc -Antoine), 
fils  d'Antoine.  E.  Fr.  '  1710.  Bordeaux.  His- 
toire. =  Succéda  à  son  père,  comme  peintre 
de  la  ville  de  Bordeaux,  en  1690;  <;.\erça  cette 
charge  jusqu'en  1742.  Reçu  à  l'Académie  de 
Bordeaux,  en  1692. 

Lebois  de  GUatlgny  (Mario).  E.  Fr. 
*  1844.  Genre,  portrait.  =  Elève  de  Lecurieux. 
Leborne  (Louis).  E.  Fr.  1796-1865.  VER- 
SAILLES. Paysage,  genre  el  portrait.  =  Elève 
deKegnault.  =  Méléagre  tuant  le  sanglier.— 
Vue  de  Savoie. 

Leboucher  (Achille).  E.  Fr.  1793.  PARIS. 
Genre.  =  Elève  de  Gros. 

Leboueq  (Jean).  E.  FI.  '  xvic  siècle.  Por- 
trait. =  Héraut  de  l'empereur  Charles-Quint. 
=  Auteur  de  plusieurs  traités  héraldiques 
brûlés  en  1731,  lors  de  l'incendie  du  palais  de 
Bruxelles. 

Le  Bourgeois  (Marin).  *  xvnc  siècle. 
Animaux.  =  Peintre  du  Duc  de  Montpensier 
en  1591. 

Lebouteux  (Pierre).  E.  Fr.  f  1750.  Paris. 
Portrait.  =  Reçu  académicien,  en  1728;  mort 
en  Flandre.  =  Ventes  :  V.  Meffre  (1863),  Le 
petit  lever,  395  francs. 

Lebouy  (Auguste).  E.  Fr.  *  1843.  Hon- 
fleur.  Genre,  histoire.  =  Grand  prix  de 
Rome. 

Lebret  (T.).  E.  H.  *  xixe  siècle.  Paysage. 
=  Etabli  à  Dordrecht. 
Lebreton.  E.  Fr.  *  1840.  Marine. 
Lebrun.  E.  Fr.  *  xvnr3  siècle.  Toulon  (?). 
Miniature.  =  Avocat  à  Toulon.  Sa  fille  épouba 
Jean-Baptiste  Van  Loo.  Il  se  livra  à  la  pein- 
ture sous  la  direction  de  son  gendre  et  devint 
un  habile  miniaturiste.  Les  Nouvelles  Archi- 
ves de  l'Art  français  ont  publié  (année  1880-81, 
p.  92)  un  Mémoire  des  portraits  (miniatures) 
faits  pour  le  service  de  la  famille  royale  en 
1756,  par  un  nommé  Le  Brun.  Il  s'agit  peut- 
être  de  notre  artiste. 

Lebrun  (Catherine  Van  Loo,  Mme).  E.  Fr. 
*  xvme  siècle.  =  Femme  de  Lebrun,  de  Toulon, 
et  sœur  (?)  de  Jean-Baptiste  Van  Loo.  =  On 
lui  accordait  du  talent. 

Lebrun  (Charles).  E.  Fr.  1619-1690.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Fils  d'un  sculpteur,  il 
fut  dès  le  début  protégé  par  le  chancelier 
Séguier.  Elève  de  S.  Vouet;  séjourna  six  ans 
à  Rome,  fit  ce  voyage  avec  N.  Poussin;  se  lia 
avec  ce  grand  peintre,  n'eut,  à  Rome,  d'autre 
demeure  que  la  sienne,  et  reçut  de  lui  d'inap- 
préciables conseils.  Rappelé  à  Paris,  en  1648, 
Lebrun  fut  reçu  la  même  année  à  l'Académie; 
protégé  par  le  ministre  Fouquet,  qui  lui  fit 
exécuter  plusieurs  ouvrages  remarquables; 
présenté  à  Louis  XIV,  par  le  cardinal  Maza- 
rin,  il  entra  en  faveur  auprès  de  ce  prince  et 
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de  la  reine  mère,  et  dirigea  les  travaux  de 
décoration  à  l'occasion  du  mariage  du  roi; 
nommé  premier  peintre  de  la  cour,  par  la 
protection  de  Colbert,  Lebrun  obtint  des  let- 
tres de  noblesse,  en  1G62,  puis  la  direction 
générale  de  tous  les  ouvrages  de  peinture, 
sculpture  et  ornements  dans  les  bâtiments  de 
la  couronne;  il  fut  enfin  placé  à  la  tête  de  la 
manufacture  des  Gobelins.  Recteur,  chance- 
lier et  directeur  de  l'Académie  de  peinture, 
le  peintre-courtisan  de  Louis  XIV,  et,  quoi- 
que absent  et  étranger,  prince  de  l'Académie 
de  Saint-Luc,  à  Rome;  engagea  Louis  XIV,  en 
1666,  à  créer  l'école  française  de  Rome.  Après 
la  mort  de  Colbert,  le  ministre  Louvois  fit 
sentir  sa  haine  à  Lebrun  et  à  tous  ses  protégés; 
et  malgré  l'estime  du  roi,  le  peintre  essuya 
tant  de  désagréments  qu'il  tomba  dans  une 
maladie  de  langueur  qui  le  conduisit  au  tom- 
beau. —  Madeleine,  Venise.  —  Fresques,  Ver- 
sailles. —  Saint  Denis,  Rome.  —  Saint  Louis, 
ib.  —  Le  sacrifice  de  Jephté,  Florence.  — 
Sainte  Famille,  Dresde.  —  Portrait  d'Eber- 
hardt  Jabach,  de  sa  femme  et  de  ses  quatre 
enfants ,    Berlin.  —  Ascension ,  Vienne.  — 
Mm9  de  Lavallière  en  Madeleine,  Munich.  — 
Saint  Jean  l'évangéliste  à  Patmos,  ib.  —  Nati- 
vité, Paris.  —  Même  sujet,  plus  étendu,  ib.  — 
Sainte  Famille,  ib.  —  Jésus-Christ  servi  par 
les  anges,  ib.  —  Entrée  de  Jésus-Christ  dans 
Jérusalem,  ib.  —  Jésus -Christ  succombant 
sous  la  croix,  ib.  —  Crucifiement,  ib.  —  Le 
crucifix  aux  anges,  ib.  —  Jésus-Christ  mort 
sur  les  genoux  de  sa  mère,  ib.  —  La  Pente- 
côte, ib.  —  Martyre  de  saint  Etienne,  ib.  — 
Madeleine,  ib.  —  'Chute  des  anges,  ib.  —  Sainte 
Famille,  dite  le  Benedicite,  ib.  —  Méléagre  et 
Atalante,  ib.  —  Mort  de  Méléagre,  ib.  —  Mars 
et  Vénus,  ib.  —  Passage  du  Granique,  ib.  — 
Bataille  d'Arbelles,  ib.  —  La  tente  de  Darius, 
ib.  —  Défaite  de  Porus,  ib.  —  Entrée  d'Alexan- 
dre dans  Babylone,  ib.  —  La  mort  de  Caton, 
ib.  —  Constance  de  Mutius  Scévola,  ib.  —  Por- 
trait du  peintre  dans  sa  jeunesse,  ib.  —  Por- 
trait du  peintre  Alphonse  Dufresnoy,  ib.  — 
Jésus- Christ  crucifié,  Saint-Pétersbourg.  — 
Dédale  et  Icare,  ib.  =  Coloris  faible,  sombre 
et  sans  relief,  dessin  mou  et  lourd,  exécution 
pénible,  expression  exagérée;  science  pro- 
fonde, beaucoup  de  poésie,  composition  sage, 
fictions  ingénieuses;  un  des  plus  grands  pein- 
tres de  l'école  française.  Lebrun  fut  d'une  rare 
fécondité.  La  plupart  de  ses  tableaux  ont  été 
gravés.  =  Ventes  :  V.  Crozat  (1741),  trois  ta- 
bleaux, 117 1.  —  V.  Julienne  (1765),  Assomption 
de  la  Vierge  (Esquisse),  105 1.  —V.  Conti  (1777), 
Vénus  coupant  les  ailes  à  V Amour,  3,003 1.  — 
V.  Ménars  (1781),  Enfant  assis  avec  fleurs 
(Etude),  158  fr.  —  V.  Denon  (1828),  Christ  des- 


cendu de  la  croix,  5,000  fr.  —  V.  Fesch  (1845), 
La  chaste  Suzanne,  500  fr.  —  V.  Meffre  (1863), 
Portrait  de  l'artiste  par  lui-même,  460  fr.  — 
V.  Reiset  (1870),  Portraits  de  son  père  et  de 
sa  mère,  1,650  fr. 

Lebrun  (Gabriel),  frère  de  Charles.  E.  Fr. 
1625-1660.  Portrait,  histoire.  =  Elève  de  son 
frère  Charles.  Il  était  aussi  graveur.  Il  y  eut 
encore  un  Nicolas  Lebrun,  frère  des  deux 
autres,  né  en  1615  et  peintre  de  paysage.  Les 
deux  frères,  Gabriel  et  Nicolas  moururent  si- 
multanément en  1660.  Les  uns  disent  qu'ils 
furent  empoisonnés  par  Louis  Lebrun,  les  au- 
tres qu'ils  succombèrent  à  une  épidémie. 

Lebrun  (Eugénie)  V.  Tripier -Lefranc. 

Lebrun  (HippoL).  E.  Fr.  *  1819.  Paysage. 
=  Paysage  :  Hercule  et  Omphale.  —  Paysage  : 
Repos  de  Diane. 

Lebrun  (Jean-Baptiste-Pierre).  1748-1813. 
Paris.  —  S'adonna  spécialement  au  commerce 
des  tableaux  et  fut  un  excellent  appréciateur. 
Il  épousa  Mlle  Vigée.  =  Galerie  des  peintres 
flamands,  hollandais  et  allemands,  3  volumes 
in-folio.  —  Almanach  historique  et  raisonné 
des  architectes,  peintres,  sculpteurs,  gra- 
veurs, ciseleurs,  1776,  in-12. 

Lebrun  (Marie -Louise -Elisabeth  Vigée, 
Mme),  fille  de  Louis  Vigée  et  femme  de  J.-B. 
Lebrun.  E.  Fr.  1755-1842.  Paris.  Portrait,  his- 
toire et  paysage.  =  Dès  l'âge  de  dix  ans,  elle 
montra  des  dispositions  extraordinaires;  à 
onze  ans,  elle  fut  confiée  à  Davenne ;  son  père 
lui  donna  aussi  des  leçons,  mais  il  mourut 
trop  jeune  pour  pouvoir  la  diriger  efficace- 
ment; Doyen  le  remplaça  auprès  d'elle  et 
Joseph  Vernet  devint  son  maître.  Ses  progrès 
furent  rapides,  et,  à  seize  ans,  elle  eut  à  faire 
à  la  cour  un  grand  nombre  de  portraits.  L'en- 
vie pourtant  ne  respecta  ni  sa  jeunesse,  ni  sa 
modestie,  ni  son  beau  talent;  l'entrée  à  l'Aca- 
démie lui  fut  d'abord  refusée  et  elle  fut  inscrite 
à  celle  de  Saint-Luc,  en  1774.  Peu  de  temps 
après,  elle  épousa  le  peintre-expert  Lebrun, 
homme  très  estimé  et  digne  de  l'être;  elle  fit 
avec  lui  un  voyage  en  Belgique  et  en  Hollande 
et  s'y  perfectionna  par  l'étude  des  grands 
maîtres  de  ces  pays.  En  1783,  elle  fut  enfin 
reçue  à  l'Académie.  L'esprit,  les  talents,  les 
vertus  et  les  grâces  de  madame  Lebrun,  atti- 
rèrent chez  elle  tout  ce  que  la  France  comp- 
tait de  plus  distingué.  La  calomnie  ne  lui  man- 
qua pas  et,  en  1789,  l'obligea  par  prudence  à 
quiter  son  pays.  Elle  alla  d'abord  à  Turin,  puis 
à  Rome  où  elle  eut  bientôt  les  plus  grands 
succès;  de  là  elle  se  rendit  à  Naples,  revint  à 
Rome,  puis  visita  Naples  une  seconde  fois. 
Revenue  à  Rome,  elle  s'y  occupa  encore  quel- 
que temps,  puis  parcourut  toute  l'Italie  et  alla 
s'établir  à  Vienne  où  elle  resta  trois  ans.  De 
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Vienne  elle  se  rendit  à  Saint-Pétersbourg,  par 
Prague,  Dresde  et  Berlin  où  elle  fut  reçue  de 
l'Académie  ainsi  qu'à  Saint-Pétersbourg.  Par- 
tout elle  fit  les  portraits  des  princes  et  des 
grands  et  rentra  en  France,  en  1802,  comblée 
d'honneurs.  Peu  après,  elle  visita  l'Angleterre 
où  elle  resta  trois  ans,  puis  la  Suisse  où  elle 
fut  également  nommée  membre  de  l'Académie 
de  Genève.  Elle  revint  ensuite  à  Paris  qu'elle 
ne  quitta  plus.  =  Portraits  :  Marie  Antoinette 
et  ses  trois  enfants,  Versailles.  —  Marie-Ca- 
roline, épouse  de  Ferdinand  IV,  roi  de  Naples, 
Madrid.  —  Portrait  d'une  princesse  de  Naples, 
fille  de  Ferdinand  IV  et  de  Marie-Caroline,  ib. 

—  Portrait  de  Cl.-J.  Vernet,  Paris.  —  La 
paix  ramenant  l'abondance,  ib.  —  Portrait  de 
Mme  Lebrun  et  de  sa  fille,  ib.  —  Même  sujet, 
ib.  —  Portrait  de  Paësiello,  ib.  —  Portrait 
d'Hubert  Robert,  ib.  —  Un  génie  peignant, 
Saint-Pétersbourg.  —  Portrait  en  pied  de 
l'impératrice  Marie-Féodorovna,  ib—  Excella 
dans  le  portrait;  sa  gloire  fut  européenne; 
elle  cultiva  aussi  la  littérature  :  Souvenirs, 
3  vol.  in-8°.  =  Ventes  :  V.  Raguse  (1857),  Por- 
trait de  Mlle  Duthé,  587  fr.  —V.  Boittelle  (1866), 
Portrait  de  l'artiste  par  elle-même,  1,000  fr. 

—  V.  Reiset  (1870),  Son  portrait  en  1776, 
28,500  fr. 

Lebrun  (Louis)  dit  le  Picard.  E.  Fr. 
*  xviic  siècle.  Abbeville.  =  Ce  peintre  fut  exé- 
cuté à  Paris  pour  avoir  voulu  empoisonner  la 
famille  de  M.  Charles  Lebrun,  peintre  du  roi. 

Lebrun  (L.).  E.  FI.  *  1875.  Gand.  Histoire. 
=  Van  Artevelde.  —  L'âge  d'or.  —  Reddition 
des  gantois. 

Lebsché  (Charles-Auguste).  E.  Al.  1800. 
Schmygel  (Pologne).  Paysage.  =  Elève  de 
G.  Kobell.  =  Graveur. 

Lecarpentier  (L.  Benjamin).  E.  Fr.  *  1812. 
Paysage.  =  Elève  de  Callet.  =  Baigneuses, 
effet  de  soleil.  —  Vue  prise  aux  environs  de 
Lagnes. 

Lecarpentier  (Charles-Louis-François). 
E.  Fr.  1750-1822.  Pont-  Audemer.  (Eure),  pay- 
sage. =  Peintre  et  littérateur;  élève  de  Doyen 
et  de  J.-B.  Descamps,  professeur  à  l'école  des 
beaux-arts  de  sa  ville  natale  et  membre  de 
l'Académie;  correspondant  de  l'Institut.  = 
Galerie  des  peintres  célèbres,  2  volumes,  in-8° 
et  autres. 

Lecce  (Mathieu  da).  E.  I.  *  xvr3  siècle. 
Leccio.  Histoire.  =  Son  maître  est  inconnu  ; 
travailla  le  plus  souvent  à  Rome;  visita  Na- 
ples, passa  ensuite  en  Espagne,  puis  en  Hol- 
lande, abandonna  la  peinture,  se  rendit  aux 
Indes,  s'y  livra  au  commerce,  y  amassa  des 
trésors,  et  mourut  au  moment  où  il  se  prépa- 
rait à  en  jouir  et  à  revenir  dans  son  pays.  = 
Chute   des  anges  rebelles,  Rome.  —  Saint 


Michel  et  Lucifer,  ib.  —  La  Vierge  et  plu- 
sieurs saints,  ib.  =  Imita  avec  assez  de  bon- 
heur la  manière  de  Michel-Ange  et  surtout 
celle  de  Salviati. 

Leccbi  CAntoine).  E.  I.  *  1G63.  Fleurs  et 
fruits.  =  Détails  inconnus. 

Lecei'f  (Louis- Alexis).  E.  Fr.  1704.  MONI- 
CAMP  (Aisne).  Portrait,  genre.  =  Elève  de 
David.  =  Portrait  de  l'abbé  Sicard.  —  La 
cathédrale  de  Chartres. 

Lechevallier-Obcvi;;ii:ti-<l  (Edmond). 
E.  Fr.  1825.  Lyon.  Histoire.  =  Elève  de  Drol- 
ling.  =  Les  noces  du  roi  de  Navarre.  —  Le 
bénédicité. 

Leckc.  E.  Al.  "  xixc  siècle.  Histoire. 

Lecler  (Auguste-Toussaint).  E.  Fr.  1788. 
Paris.  Portrait,  genre.  =  Un  trait  de  la  vie 
du  duc  de  Berry. 

Leclerc  (David).  E.  Al.  1680-1738.  Berne. 
Portrait,  histoire,  paysage,  fleurs.  =  Elève  de 
J.  Werner;  se  rendit  à  Francfort  à  l'âge  de 
dix-huit  ans,  y  acquit  une  excellente  réputa- 
tion ;  fut  appelé  à  la  cour  de  Darmstadt  ;  passa 
au  service  du  Landgrave  de  Hesse-Cassel  et 
y  resta  trente  ans;  fit,  pendant  ce  temps,  un 
voyage  à  Paris  ;  retourna  à  Francfort,  alla  en 
Angleterre  en  1715,  y  resta  deux  ans.  S'éta- 
blit définitivement  à  Francfort  et  y  mourut. 
=  Portraits  du  landgrave  de  Darmstadt, 
Ernest-Louis,  et  de  plusieurs  autres  princes 
et  princesses  d'Allemagne.  =  Imita  Rigaud  et 
Rubens  pour  le  coloris;  grande  manière,  bon 
dessin  ;  la  plupart  de  ses  ouvrages  sont  des 
portraits  à  l'huile  et  en  miniature;  peignit 
également  sur  émail. 

Leclerc  (Jean-Frédéric),  fils  de  David. 
E.  Al.  1717.  Londres.  Miniature  =  Employé 
à  la  cour  de  Deux-Ponts,  en  1768. 

Le«lerc.  E.  Fr.  *  1775.Histoire,  genre,  etc. 
membre  et  professeur  de  l'Académie  de  Saint- 
Luc;  premier  peintre  du  roi  de  Danemark  en 
1775.  —  Métamorphoses  d'Ovide.— Diane  et  le 
Satyre. 

Leclerc  (Jean).  E.  Fr.  1587-1633.  Nancy. 
Histoire.  =  Elève  de  Ch.  Saraceno,  dit  Ch.  Vé- 
nitien, en  Italie.  Il  fut  fait  chevalier  de  Saint- 
Marc.  De  retour  dans  sa  patrie,  il  travailla 
pour  le  duc  Henri  de  Lorraine  qui  l'anoblit 
en  1623.  =  L'alliance  du  doge  et  des  croisés 
jurée  en  1201,  dans  l'église  Saint-Marc,  Venise 
(Au  palais  ducal).  —  Atropos,  Bordeaux  (La 
Parque  est  coiffée  et  vêtue  à  la  moderne).  = 
Imita  avec  bonheur  la  manière  de  son  maitre. 
Graveur. 

Leclerc  (Sébastien).  E.  Fr.  1676-1763.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Bon  Boullogne  et  fils 
du  célèbre  graveur  qui  portait  le  même  nom. 
Reçu  à  l'Académie,  en  1704.  =  La  mort  de 
Saphire,  femme  d'Ananie,  Paris. 
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Lecierc  (Jacques-Sébastien),  fils  de  Sébas- 
tien. E.  Fr.  1734-1785.  Perspective,  histoire,  etc. 
=  Professeur  de  perspective  à  la  manufac- 
ture des  Gobelins.  En  souvenir  des  services 
rendus  par  son  père,  il  fut  nommé  adjoint  à 
professeur  quoiqu'il  n'eût  pas  été  élu  acadé- 
micien. M.  Villot  nomme,  par  erreur,  ce  pein- 
tre, le  frère  puîné  de  Sébastien.  Les  dates 
suffisent  pour  rectifier  cette  assertion  ;  le 
vieux  Sébastien  Lecierc,  graveur,  était  mort 
depuis  1714. 

Leclercq  (Antoine).  E.  Fl.  *xvine  siècle.  = 
Reçu  comme  étranger,  dans  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Bruxelles;  plus  tard  il  devint 
franc  maître. 

Leclercq  (Emile).  E.  Fl.  *  1845.  Histoire, 
paysage.  =  Elève  de  Navez. 

Leclercq  (Modeste).  E.  Fl.  *  1842.  War- 
neton.  Histoire. 

Lecocq.  E.  Fl.  *  1836.  Genre.  =  Famille 
de  mendiants. 

Lecocq  (Germain-Jacques).  E.  Fr.  1709. 
Paris.  Histoire.  =  On  connaît  de  lui,  par  la 
gravure  de  Cochin,  fils,  un  tableau  de  Sainte- 
Marguerite. 

Lecœur  (Jean-Baptiste).  E.  Fr.  1795-1838. 
Au  Mans  (Sarthe).  Histoire  et  genre.  =  Fran- 
çois Ir  et  la  reine  de  Navarre.  —  L'innocence 
calomniée. 

Lecointe  (Charles-Joseqh).  E.  Fr.  1824. 
Paris.  Paysage.  =  Elève  de  MM.  Picot  et 
d'Aligny.  =  Au  bord  de  la  mer.  —  La  mort 
et  le  bûcheron.  —  Le  héron,  Angers. 

Lecomte.  E.  Fr.  *  xvne  siècle.  Aix.  Ba- 
tailles, nature  morte.  =  Détails  inconnus. 

Lecomte  (Florent).  E.  Fr.  1655  (?)— 1712  (?) 
=  On  ne  connait  aucune  peinture  de  lui.  Il  est 
l'auteur  du  Cabinet  des  singularités  etc.S  vol. 
in-12.  1699. 

Lecomte  (Hippolyte).  E.  Fr.  1781-1857. 
Puiseaux  (Loiret).  Histoire,  genre.  =  Elève 
de  Regnault  et  de  Mongin.  =  Jeanne  d'Arc. — 
Cinq  Mars  et  de  Thou  (Plusieurs  épisodes).  — 
Chute  d'avalanche  au  mont  Saint-Bernard. 

Lecomte-Vernet(Charles-H.-E.)  fils  du 
précédent.  E.  Fr.  1821-1874.  Paris.  Genre, 
histoire.  =  Elève  de  Vernet  et  de  L.  Cogniet. 
=  Pénélope.  —  Aimée. 

Lecomte  (Louise-Coralie).  E.  Fr.  *  1840. 
Portrait  et  pastel.  =  Elève  de  Dejuinne. 

Lecomte  (Pierre).  E.  Fr.  *  1824.  Paris. 
Portrait,  histoire,  genre.  =  Elève  de  Debret. 
=  Christine  de  Suède  visitant  le  Guerchin.  — 
La  lecture  de  Boccace. 

Lecomte-Dunouy  (Jules-J.-A.).  E.  Fr. 
1842.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Gleyre  et 
de  Gérome.  =  Peintures  dans  des  églises  de 
Paris.  —  Cauchemar  d'un  eunuque. 

Lecoq  de  Boisbaudran  (Cyane),  sœur 


d'Horace.  E.  Fr.  *  1827.  Paris.  Miniature.  = 
Elève  de  Regnault. 

Lecoq  de  Boisbaudran  (Horace.  E.  Fr. 
*  1827.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Lethière.. 
=  Sainte  Geneviève  rendant  la  vue  à  sa  mère. 

Lecourt.  E.  Fr.  *  1830.  Miniature. 

Lecourtois.  E.  Fr.  *  1538.  Nancy.  Por- 
trait, histoire.  =  Travailla  au  palais  ducal. 

Lecurieux  (Jacques-Joseph).  E.  Fr.  1801. 
Dijon.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Lethière 
et  de  Devosge.  =  Saint-Louis  à  Damiette.  — 
Résurrection  de  la  fille  de  Jaïre. 

Lécuyer  (Pierre).  E.  Fr.  1795.  Tarbes. 
Décorations,  paysage,  etc. 

Ledard,  de  Châlons.  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
=  Cité  par  de  Marolles.  C'est  peut-être  le 
même  que  le  peintre  Ledart,  reçu  à  l'Acadé- 
mie en  1664,  et  rayé  bientôt  après. 

Ledeboer  (Isaac).  E.  H.  *  xvme  siècle- 
Portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Graveur. 

Ledesma  (Blas  de).  E.  Es.  *  XVIe  siècle. 
Histoire,  grotesques.  =  Florissait  en  Anda- 
lousie. =  Manière  italienne. 

Ledesma  (Joseph  de).  E.  Es.  1630-1670. 
Burgos.  Histoire.  =  Elève  de  J.  Careno,  à 
Madrid.  = Jésus-Christ  mort,  Madrid.  —  Saint 
Jean  et  la  Madeleine,  ib.  -  Saint-François,  ib. 
—  Incarnation,  ib.  —  Saint  Dominique,  ib.  = 
Coloris  remarquable. 

Ledien  (Marie-Alexandre).  E.  Fr.  1813- 
1861.  Moulins-sur-Orne.  =  Peintre  sur  verre; 
fit  aussi  quelques  tableaux.  =  Baptême  de 
Clovis.  —  Le  Christ  bénissant  les  enfants. 

Ledieu  (Alex.).  E.  Fr.  1808.  Quincy.  (Seine 
et  Marne).  Paysage,  etc.  =  Elève  de  Picot  et 
d'H.  Vernet. 

Ledoulx  (Pierre).  V.  Doulx. 

Ledoux  (Philiberte).  E.  Fr.  1767-1840. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Greuze.  =  La 
boudeuse.  —  Petite  fille  tenant  une  colombe. 

Ledru  (Hilaire).  E.  Fr.  1766-1840.  Oppy. 
(Pas-de-Calais).  Histoire,  genre,  portrait.  = 
Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en  1789.  Mort 
à  Paris.  =  Le  vieux  porteur  d'eau,  Lille. 

Leduc  (Amélie).  E.  Fr.  *  1827.  Miniaturer 
aquarelle  et  peintre  sur  porcelaine.  =  Elève 
de  Leguay.  =  Trait  de  bonté  de  Henri  IV.  — 
Portrait  de  Delphine  Gay. 

Leduc  (Louis).  E.  Fl.  *  1453.  Tournai.  His- 
toire. =  Reçu  dans  la  corporation  des  pein- 
tres, à  Tournai,  en  1453.  Parmi  ses  élèves  se 
trouve  en  1457  Philippe  (dit  Philippot)  Truf- 
fin.  On  pense  que  ce  peintre  ne  fait  qu'un  avec 
celui  que  Lemaire,  dans  sa  chronique,  appelle 
maistre  Loys  de  Tournay. 

Leducq.  V.  Ducq  (le). 

Lee.  E.  An.  *  XIXe  siècle.  Histoire. 

Lee  (Anne).  E.  An.  *  1780.  Angleterre. 
Fleurs,  insectes,  coquilles.  =  Elève  de  Par- 
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kinson;  réputation  méritée.  =  Beaucoup 
vérité. 

Lee  (Frédéric-Richard).  E.  An.  1798-1879. 
Barnstaple.  (Comté  de  Devon).  Paysage.  = 
Membre  de  l'Académie  royale,  à  Londres.  = 
Chasse  dans  un  bois,  Londres  (Figures  de  sir 
Edwin  Landseer).—  Côtes  de  la  mer,^.—  Le 
soir  dans  les  prairies,  ib.  (Bâtiments  par 
T.  S.  Cooper).  —  Scène  prés  d'une  rivière,  ib. 
(Bâtiments  par  T.  S.  Cooper). 

Leemans  (A.).  E.  H.  *  1GG2.  La  Haye  (?). 
Nature  morte,  oiseaux  etc. 

Leemans  (J.).  E.  FI.  f  1855.  =  Elève  de 
Herreyns.  Restaurateur  des  tableaux  du  mu- 
sée d'Anvers. 

Leemput  (Rémi  Van).  E.  FI.  f  1675.  An- 
vers. Portrait.  =  Travaillait  en  Angleterre, 
vers  le  milieu  du  xvne  siècle.  =  Copia  beau- 
coup les  tableaux  des  grands  maîtres. 

Leen  (Guillaume  Van).  E.  H.  1753  1825. 
Dordrecht.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
J.  Arends,  de  G.  Ponse  et  de  T.  Cuypers. 
S'occupa  quelque  temps  à  Paris,  où  il  se  lia 
avec  G.  Van  Spaendonck.  De  retour  dans  sa 
patrie,  il  travailla  surtout  à  Rotterdam.  En 
1787,  il  retourna  à  Paris;  la  révolution  fran- 
çaise le  ramena  dans  ses  foyers.  S'établit  à 
Delfthaven  et  fit,  en  1808,  un  troisième  voyage 
à  Paris.  S'occupa  aussi  du  commerce  de  ta^ 
bleaux.  =  On  a  de  lui  de  jolies  miniatures 
sur  tabatières.  =  Ventes  :  V.  de  Ribeyre  (1872). 
Bouquet  de  roses,  1,500  fr. 

Leent  (Thomas  Van).  E.  H.  1807.  Princen- 
Hage.  Fleurs,  fruits  et  effets  de  lumière.  = 
Elève  de  Turken,  Van  Bedaff,  etc. 

Leepe  (Jean-Antoine  Vander).  E.  FI.  1664- 
1718.  Bruges.  Paysage,  marine.  =  Il  n'eut 
point  de  maître  et  se  perfectionna  seul.  Ap- 
partenait à  une  famille  noble  et  fortunée; 
l'empereur  le  nomma  contrôleur  général  et 
grand  veneur  de  la  Flandre.  En  1713,  il  fut 
nommé  conseiller  à  Bruges  et  échevin,  en  1716 
Malgré  le  travail  que  lui  donnaient  ces  dit 
férentes  fonctions,  il  trouva  encore  le  temps 
de  faire  un  grand  nombre  de  tableaux.  =  Vie 
de  J.-C.  en  quatorze  sujets,  Bruges.  —  Il 
peignit  dans  le  genre  du  Poussin.  Manière 
facile,  touche  libre,  feuille  léger  ;  coloris  un 
peu  gris  qui  convient  mieux  aux  marines , 
aussi  ces  dernières  sont-elles  plus  estimées 
que  ses  paysages.  Les  figures  de  ses  tableaux 
sont  ordinairement  peintes  par  Marc  Van  Du- 
venede,  J.  Vanden  Kerckhove  et  J.  Ramont. 

Leermanns  (Pierre).  E.  H.  *  1670.  Genre. 
=  On  croit  qu'il  lut  élève  de  François  Van 
Mieris  ;  cité  par  les  auteurs  allemands.  = 
Vieille  femme  assise  devant  un  table  couverte 
de  bijoux,  Vienne.  —  Le  vieil  ermite,  Dresde. 
(Signé  P.  Leermanns).  —  Chasseur  au  repos, 


Copenhague.  —  Christ  en  croix,  Bruxelles.  = 
Manière;  de  son  maitre. 

Lee»  (Ch).  E.  An.  1801-1880.  COMTÉ  DE 
Fivb.  Histoire,  portrait,  paysage. 

Leet8(J.).  E.  An.  '  XIXe  siècle.  Fleurs,  fruits. 

Leeuw  (Antoine  de).  E.  H.  '  1041.  Peintre 
sur  verre.  =  Florissait  à  Utrecht. 

Lecuw  (Gabriel  Vander),  dit  :  De  Leone. 
E.  H.  1643-1688.  Dordrecht.  Paysage  et  ani- 
maux. =  Son  père,  nommé  Sébastien,  avait 
quelque  mérite  comme  peintre  d'animaux  et 
était  élève  de  Jac.-G.  Cuyp  ;  mais  il  préféra 
la  carrière  d'employé  à  celle  de  peintre  Ga- 
briel s'établit  à  Amsterdam;  peu  <l<'  temps 
après  il  se  mit  à  voyager;  il  séjourna  à  Paris, 
à  Lyon,  à  Madrid,  à  Rome  et  à  Naples  et  resta 
quatorze  ans  absent.  Ses  ouvrages  ne  trou  \  ant 
pas  assez  d'amateurs  à  son  retour  en  Hollande, 
il  se  décida  à  reprendre  la  route  de  l'Italie  ; 
mais  en  allant  prendre  congé  de  sa  mère,  à 
Dordrecht,  il  mourut  dans  cette  ville.  =  Deux 
paysages  italiens,  Rotterdam.  =  Beaucoup  de 
facilité  ;  on  a  aussi  de  lui  quelques  gravures. 
Imitateur  de  Rosa  de  Tivoli. 

Leeuw  (Pierre  Vander),  frère  de  Gabriel. 
E.  H.  *  1670.  Dordrecht.  Paysage  et  animaux. 
=  Il  reçut  quelques  leçons  de  son  père.  Ce 
peintre  possédait  un  tableau  de  Van  de  Velde 
(Adrien),  qu'il  consultait  pour  tous  ses  ou- 
vrages. En  1669,  il  entra  dans  le  Kunstgenoot- 
schap  et  en  fut  directeur,  en  1678.  =  Plusieurs 
paysages,  Rotterdam.  =  Pinceau  flou,  compo- 
sition agréable.  =  Ventes  :  V.  Van  Brienen  de 
Grootelindt  (1865),  Marché  au  bétail,  1,100  fr. 

Leeuw  (A.  de).  E.  FI.  '  xixe  siècle.  Pay- 
sage. =  Paysage  :  Hiver,  Bruges.  (Acad.). 

Leeuwen  (Gérard-Jean  Van).  E.  H.  1756- 
1825.  Arnhem.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève  de 
Guill.  Hendriks,  à  Haarlem.  Membre  de  l'A- 
cadémie des  beaux-arts  d'Amsterdam.  —  Com- 
position agréable  ;  excellent  dessin. 

Lefèbre  (L.-A.-F.).  E.  FI.  1786-1815.  VlSB. 
Portrait.  =  Elève  de  David. 

Lefèbre(Valentin).  E.F1. 1642-1700(?). Bru- 
xelles. =  Se  perfectionna  en  Italie  et  se  fixa 
à  Venise  où  il  mourut.  =  Imita  Paul  Véronèse. 
Ses  petits  tableaux  sont  recherchés,  d'un  co- 
loris vigoureux  et  très  bien  finis.  Graveur  de 
mérite. 

Le  Febure,  Le  Febvre  ou  Le  Fèvre 
(Claude).  E.  Fr.  1633-1675.  Fontainebleau. 
Portrait,  histoire.  =  Elève  de  Lebrun  et  de 
Lesueur;  reçu  membre  de  l'Académie,  en 
1663  ;  mort  à  Londres,  où  il  s'était  établi  et 
où  ses  portraits  eurent  un  très  grand  succès. 
Ses  deux  fils,  peintres  médiocres,  furent  ses 
élèves.  =  Portrait  d'homme,  Paris.— Portraits 
d'un  maître  et  de  son  élève,  ib.  —  Portaits  en 
miniature,  Saint-Pétersbourg.  —  Portrait  de 
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N.  Ed.  Olivier,  grand  auditeur  de  France, 
Metz  (daté  de  1661).  =  Grande  ressemblance  ; 
vérité,  coloris  et  esprit  satisfaisants;  peu 
d'harmonie.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Lebrun 
(1810),  Le  précepteur  et  son  élève  (Copie  de 
l'original  qui  est  au  Louvre),  1,000  fr.  (L'origi- 
nal fut  vendu  602  1.,  en  1770,  à  la  vente  de 
Lalive  de  Jully). 

Lefebure.  E.  Al.4 1837.= Peintre  sur  por- 
celaine. 

Lefebvre  (Charles).  E.  Fr.  1805.  Paris. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Gros  et  d'Abel 
de  Pujol.  =  Le  prisonnier  de  Chillon.  —  Jeune 
bacchante,  Lille. 

Lefebvre  (Jules).  E.  Fr.  1834.  TOURNAN. 
(Seine  et  Marne).  =  Elève  de  L.  Cogniet.  =  La 
Vérité.  —  La  cigale.  —  Esclave  portant  des 
fruits,  Gand. 

Lefever  (Jacques-Constant).  E.  FI.  *  xvme 
siècle.  Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'An- 
vers, en  1782. 

Lefevre  (Jean).  E.  Fr. 4  xve  siècle.  Valen- 
ciennes.  =  Travailla,  en  1468,  aux  entremets 
de  Bruges. 

Lefevre  (Louis-Joseph).  E.Fr.  1784.  PARIS. 
Portrait. 

Lefèvre.  E.  Fr.  *  1586.  Bourges.  Histoire. 
*=  Orna  la  chapelle  du  duc  à  la  cathédrale. 

Lefèvre  (P.).  E.  Fr.  *  1756.  Portrait  = 
Conseiller  à  l'ancienne  Académie  de  St-Luc, 
à  Paris. 

Le  Fèvre  ou  Le  Febvre  (Robert).  E. 
Fr.  1756-1830.  Bayeux.  Histoire,  portrait  et 
décorations.  =  Abandonna  l'étude  des  lois 
pour  la  peinture.  Elève  de  Regnault;  premier 
peintre  de  la  chambre  et  du  cabinet  du  roi, 
chevalier  de  la  Légion  d'honneur,  membre  de 
l'Académie  des  belles-lettres  de  Caen,  de  la 
Société  Philotechnique,  etc.  On  croit  que  le 
chagrin  d'avoir  perdu  son  emploi,  par  la  ré- 
volution de  1830,  le  porta  à  mettre  fin  à  ses 
jours.  =  Phocion  prêt  à  boire  la  ciguë,  Com- 
piôgne.  —  Portrait  de  Louis  XVIII,  Paris.  — 
L'Amour  désarmé  par  Vénus,  ib.  —  Apothéose 
de  saint  Louis,  La  Rochelle.  —  Le  poète  Mal- 
herbe, Caen.  —  Portrait  de  Napoléon,  Ver- 
sailles. —  Portrait  du  peintre  Jean -François 
Van  Dael,  Anvers.  —  Esther  devant  Assuérus, 
Saint-Pétersbourg.  =  Bonne  ressemblance, 
pinceau  brillant  et  vigoureux  ;  un  des  plus 
célèbres  peintres  de  portraits  de  son  époque. 

Lefèvre  (Roland)  dit  :  Le  Fèbre  de 
Venise.  E.  Fr.  1608-1677.  Bayeux.  Portrait. 
=  Séjourna  à  Paris,  à  Venise,  passa  en  An- 
gleterre, en  1676,  et  y  mourut.  Il  avait  été 
reçu  à  l'Académie  pour  le  portrait,  mais  ne 
pouvant  y  entrer  comme  peintre  d'histoire  il 
s'en  retira  Quelques  auteurs  prétendent  qu'il 
en  fut  exclu  pour  injures.  =  Contours  outrés 


et  chargés  ;  bonne  ressemblance.  Dessina  des 
caricatures. 

Leforestïer  (Henri -Joseph).  E.  Fr.*1820. 
Saint-Domingue.  Histoire.  =  Elève  de  Vincent 
et  de  David.  =  Jésus-Christ  guérissant  un  pos- 
sédé. —  Vocation  de  saint  Front,  Périgueux. 

Lefort  (Louis-Aristide).  E.Fr.  1797.  Paris. 
Genre.  —  Intérieur  de  l'abbaye  de  Saint-Léo- 
nard, près  de  Perpignan. 

Lefranc.  E.  FI.  *  xviiie  siècle.  Genre.  = 
Détails  inconnus. 

Le  Gay  (Michelet).  E.  Fr.  *  1443.  Rennes. 
=  Peintre  verrier  distingué  qui  exécuta  des 
verrières  à  Rennes  et  à  Fougères. 

Legendre (Herald).  E.  Fr.*  1840.  Histoire. 

Legendre  (Louis-Félix).  E.  Fr.  1794.  PA- 
RIS. Histoire,  paysage,  historique.  =  Elève 
de  David.  =  Saint  Félix,  berger  (Effet  de  feu 
et  clair  de  lune).  —  Ermite  endormi. 

Legendre  (Léonce  A.).  E.  FI.  *  1870.  Bru- 
ges. Histoire. =  Grand  prix  de  Rome  en  1860. 
=  La  nymphe  Périmôle  changée  en  ile. 

Legentile  (Louis-Victor).  E.  Fr.  1815.  Pa- 
ris. Paysage,  intérieurs.  =  Souvenir  de  Nor- 
mandie. —  Intérieurs  bretons. 

Legi  (Jacques).  E.  I.  f  1640  (?).  Belgique. 
Animaux,  fleurs,  fruits,  histoire.  =  Se  fixa  à 
Gênes,  auprès  de  Jean  Roos  dit  Giovanni  Rosa. 
flamand  établi  en  Italie  et  qui  devint  son  maî- 
tre. Mort  très  jeune. 

LegiUon  (Jean-François).  E.  FI.  1739-1797. 
Bruges.  Intérieurs,  paysage,  etc.  =  Issu  d'une 
famille  noble  d'origine  française.  Envoyé  à 
Rouen  pour  y  faire  des  études  littéraires,  il  y 
devint  élève  de  J.  B.  Descamps  ;  revint  à 
Bruges,  en  1762,  mais  retourna  à  Rouen  l'an- 
née suivante,  fit  une  nouvelle  excursion  dans 
sa  ville  natale,  en  1766,  visita  Paris,  en  1767  ; 
parcourut  le  midi  de  la  France,  se  rendit  à 
Rome  en  1770,  et  voyagea  dans  toute  l'Italie  ; 
reprit  la  route  de  Paris,  revint  à  Bruges,  en 
1774,  fit  une  nouvelle  excursion  à  Paris,  en 
1776  et  1779,  visita  la  Suisse,  se  retrouva  à 
Bruges,  en  1780,  et  finit  enfin  par  s'établir  dé- 
finitivement à  Paris,  en  1782.  Il  y  fut  reçu 
membre  de  l'Académie,  en  1789,  et  nommé 
peintre  du  roi.  =  Intérieur  de  ferme,  Bruges. 
=  Beaucoup  de  vérité  dans  le  dessin  et  la 
couleur,  beaucoup  de  fini.  Ses  tableaux  sont 
peu  nombreux,  mais  il  a  fait  une  grande  quan- 
tité de  dessins  qui  témoignent  d'un  talent 
remarquable,  surtout  pour  la  perspective. 

Le  Gillon  (Pierre).  E.  FI.  1532-1612.  Por- 
trait. =  Sur  l'envers  d'un  portrait  représen- 
tant un  gentilhomme  du  temps  d'Henri  III,  et 
appartenant  à  un  amateur  français,  on  a 
trouvé  une  inscription  flamande  donnant  les 
noms  et  dates  ci-dessus  et  ajoutant  que  Pierre 
était  fils  de  Jean,  fils  lui-même  de  Nicolas, 
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et  de  Baudouine  Boullen,  fille  de  Baudouin; 
qu'il  se  maria  le  13  avril  1571  avec  Adrienne 
Le  Martin  et  qu'il  exécuta  ce  tableau  en 
1569  à  l'âge  de  37  ans.  Le  tableau  est  un  des 
meilleurs  ouvrages  de  l'école  des  Clouet.  Ce 
Pierre  Le  Gillon  n'appartiendrait-il  pas  aux 
ancêtres  de  Jean  François,  de  Bruges  ? 

Legnani  (Etienne),  dit  II  Legnanlno. 
E.  I.  1G60-1715.  Milan.  Histoire.  ==  Elève  de 
C.  Cignani  et  de  C.  Maratti  ;  son  pure,  Chris- 
tophe ou  Ambroise,  était  peintre  de  portraits. 
=  Couronnement  de  la  Vierge,  Milan.  —  Vic- 
toire de  Ramire  1er,  Bologne.  —  Fresque,  No- 
varre.  =  Composition  judicieuse,  bon  choix, 
coloris  assez  éclatant. 

Legnanino  (le).  V.  Legnani. 
Legnano  (le).  V.  Barbieri  (Fr.). 
Legote  (Paul).  E.  Es.  f  1662.  Séville.  His- 
toire. =  Etabli  d'abord  à  Séville,  il  quitta  ce 
séjour  pour  celui  de  Cadix  et  exécuta  dans 
ces  deux  villes  des  ouvrages  qui  lui  ont  mérité 
la  réputation  d'un  grand  peintre.  =  Nativité, 
Séville.  —  Epiphanie,  ib.  —  Annonciation,  ib. 
—  Deux  saint  Jeanvzô.  —  Les  douze  Apôtres, 
ib.  =  Beaucoup  de  naturel,  de  vérité,  bon  des- 
sin et  belle  couleur.  =  Ventes  :  V.  Soult  (1852), 
Saint  Jean  dans  Vile  de  Pathmos,  1,100  fr. 

Legrand  (François).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
En  Lorraine.  Portrait.  =  Détails  inconnus. 
Legrand  (Atalante).  E.  Fr.  1825.  Paris. 
Miniature  et  peinture  sur  porcelaine.  =  Elève 
de  Besselièvre.=L'accordée  de  village  (D'après 
Greuze).  —  Portrait  du  pape  Pie  VII  (D'après 
David). 

Legrand  (Jenny).  E.  Fr.  *  1819.  Paris.  In- 
térieurs et  nature  morte.  =  Elève  de  Fran- 
çois Leroy.  =  Petite  Lille  donnant  à  manger  à 
des  lapins.  —  Une  marchande  de  poissons. 

Legrand  (N.).  E.  FI.  *  1862.  Portrait,  his- 
toire. =  Elève  de  Navez. 

Legrand  de  Saint  -  Aubin  (Amélie). 
E.  Fr.  1798.  Paris.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Meynier.  =  Eudore  et  Cymodocée.  — 
L'adroite  princesse. 

Legras  (Auguste).  E.  Fr.  1817.  Perigueux 
(Dordogne).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
Bonnefond  et  d'Ary  Scheffer.  =  Aréthuse, 
Cherbourg. 

Legrip  (F.).  E.  Fr.  1817-1871.  Histoire.  = 
Elève  de  Drolling.  =  Lithographe. 

Legris  (Amélie).  E.  Fr.  *  1830.  Paris.  Por- 
trait, paysage  et  peinture  sur  porcelaine.  = 
Elève  de  Leguay. 

Legros  (Alphonse).  E.  Fr.  1837.  Dijon. 
Genre,  histoire,  portrait.  =  Ex  voto.  —  Le 
lutrin. 

Legpoe.  E.  Fr.  1671-1745.  =  Elève  d'H. 
Rigaud;  frère  du  célèbre  sculpteur.  Reçu  à 
l'Académie,  en  1725. 


Legros  (Jacques -Marie).  E.  Fr.  *  1825. 
Port-de-Paix  (République  d'Haïti).Miniature, 
aquarelle.  =  Elève  d'Isabey  et  d'Aubry. 

Portrait   du  comte  Montalivet.  —   Portrait 
d'Andi'ioux. 
Leguay  ((Charles -Etienne).  E.  Vv.  L762. 

Sèvres.   Miniature,    portrait.  =   Elève   de 
l'école  de  la  manufacture  de  Sèvres,  puis  de 

l'Académie,  à  Paris;  créa  un  nouveau  système 
de  couleurs  pour  la  peinture  sur  porcelaine. 
Eut  quelque  succès  dans  la  peinture  sur  verre 
et  excella  dans  la  peinture  sur  porcelaine. 

Leguerleux  (Jacques).  E.  Fr.  '  1504.  — 
Il  fut  un  des  artistes  les  plus  occupés  aux  tra- 
vaux du  château  de  Gaillon. 

Lehmann  (Charles-Ernest -Ilenrij.  E.  Vi\ 
1814.  Kiel.  Histoire.  =  Elève  d'Ingres.  =  La 
tille  de  Jephté.  —  Combat  de  Brissarthe  et 
mort  de  Robert  le  Fort,  Versailles.  —  Le  lai 
d'Aristote.  —  Peintures  dans  des  monuments 
religieux  et  civils  de  Paris. 

Lehmann  (Rodolphe)  frère  du  précédent. 
E.  Fr.  1819.  Ottensen.  Genre.  =  Etudia  à 
Paris  et  à  Rome.  =  La  jeune  fille  italienne, 
Hambourg.  —  Le  pape  Sixte-Quint  bénissant 
les  marais  Pontins,  Lille. 

Lelinen  (Jacques).  E.  Al.  *  1840.  Hinter- 
weiler.  Nature  morte. 
Le  Hon.  V.  Hon  (Le). 
Lehoux  (Pierre-Fr.).  E.  Fr.  1803.  Paris. 
Genre,  paysage,  etc.  =  Elève  de  H.  Vernet. 
=  Souvenir  de  Thèbes.  —  Mercure  et  Argus. 
Lehoux.  (Pierre -Adrien -Pascal).  E.  Fr. 
1844.  Paris.  Histoire.  =  Elève  de  Cabanel.  = 
Samson  rompant  ses  liens. 

Leichner  (Jean-George-Henri-Théodore). 
E.  Al.  1684-1769.  Erfurth.  Histoire,  etc.  = 
Elève  de  Hildebrand  et  de  Leschner.  Devint 
aveugle  vers  la  fin  de  sa  vie.  Excellent  copiste. 
Leickert  (Charles).  E.  H.  '  1817.  Bruxel- 
les. Paysage,  hivers,  etc.  =  Elève  de  B.-J. 
Van  Hove,  G.  Nuyen  et  Schelfout.  Membre  de 
l'Académie  des  beaux-arts  d'Amsterdam. 

Leigh  (J.-M.).  E.  An.  1808-1860.  Histoire, 
genre.  =  Elève  d'Etty.  =  Joseph  et  Pharaon. 
—  Cromwell. 

Leighton  (Frédéric).  E.  An.  1830.  Scar- 
borough.  Histoire.  =  Triomphe  de  la  mu- 
sique.—Electre  au  tombeau  d'Agamemnon.  — 
Athlète  luttant  contre  Python. 

Lcinberger  (Chrétien).  E.  Al.  1706-1770. 
Erlangue.  Architecture,  histoire  et  allégo- 
ries. =  Fut  également  géomètre.  =  Graveur. 
Leîsmann  (Jean-Antoine).  E.  Al.  1604-1698. 
Saltzbourg.  Paysage,  batailles.  =  Son  vé- 
ritable nom,  dit  Nagler,  est  Eismann.  Ce  fut 
en  Italie  où  il  résida  plusieurs  années,  qu'on 
ajouta  PL.  =  Touche  spirituelle,  pinceau  franc 
et  hardi  ;  manière  de  Salvator  Rosa. 
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■  <  ï ~ 1 1 1 ... 1 1 1 •   (Guillaume).   E.  Al. 
(tlogau.  Histoire.  =  Elève  de  Wach. 

Lejeune  (Jean).  E.  Fr.  *  1568.  Histoire 
Peintre  ordinaire  du  roi.  Travailla  au  Louvre 
et  au  château  de  Fontainebleau. 

Lejeune  (Louis-François  baron).  E.  Fr 
1775-1848.  Strasbourg.  Batailles,  paysage.  = 
Elève  de  Valenciennes.  Ancien  aide  de  camp 
du  général  Berthier,  maréchal  de  camp  d'état- 
major;  chevalier  de  Saint-Louis  et  comman 
deur  de  la  Légion  d'honneur.  =  Episode  de  la 
campagne  de  Prusse,  Douai.  —  Entrée  de 
Charles  X  à  Paris,  Versailles. 

Lejeune  (Victor).  E.  FI.  *  1842.  Portrait. 

LeUien.  E.  Fr.  *  xve  siècle.  Lille.  His- 
toire. =  Orna  de  tableaux  plusieurs  églises 
de  Lille.  =  Artiste  distingué. 

Lelen  (P.  de).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Portrait. 
=  On  le  croit  élève  de  Rembrandt;  aucun 
biographe  ne  cite  ce  peintre,  que  nous  trou- 
vons dans  le  catalogue  du  musée  de  Vienne, 
d'après  la  signature  de  son  tableau.  Ne  s'agi- 
rait-il point  de  Pierre  de  Lely  ?  (Vander  Faes). 
=  Portrait  d'un  jeune  homme,  Vienne.  (Ce 
tableau  est  signé  :  P.  DE  LELEN). 

Leleux  (Adolphe).  E.  Fr.  1812.  Paris. 
Genre.  =  Danse  bretonne.  —  Dépicage  des 
blés  en  Algérie,  Lille.  —  Lavandières  dans  le 
Berry. 

Leleux  (Armand),  frère  d'Adolphe.  E.  Fr. 
1818.  Paris.  Genre,  animaux.  =  Elève  d'In- 
gres. —  Intérieur  d'atelier.  —  Qui  a  bu  boira. 

Lelïe  (Adrien  de).  E.  H.  1755-1820.  Til- 
burg.  Ornements,  portrait  et  genre.  =  Suivit 
son  ami  Van  Spaendonck,  à  Anvers,  et  y  de- 
vint élève  du  peintre  de  tapisseries  et  d'or- 
nements, Peeters  ;  plus  tard,  il  étudia  chez  de 
Quertenmont  et  suivit  les  cours  de  l'Académie. 
Se  rendit  à  Dusseldorf,  y  travailla  quelque 
temps,  puis  alla  se  fixer  à  Amsterdam.  Mem- 
bre de  l'Institut  néerlandais.  =  Intérieur  :  un 
jardinier  bourrant  sa  pipe  et  autres  figures, 
Amsterdam.  =  Ordonnance  riche,  spirituelle 
et  variée,  pinceau  large. 

Lelie  (Jean-A.  de),  fils  d'Adrien.  E.  H.  1788- 
1845.  Amsterdam.  Portrait,  fleurs,  fruits,  etc. 
=  Elève  de  son  père.  =  Le  fumeur,  Haarlem. 

Lelienberg  (C).  E.  H.  *  1640.  La  Haye  (?). 
Nature  morte.  =  Un  des  47  artistes  qui,  en 
1656,  fondèrent  la  société  Pictura,  à  La  Haye. 
Il  est  inscrit  sur  les  registres  de  l'ancienne 
corporation,  en  1645,  sous  le  nom  de  Lelien- 
burg.  =  Une  perdrix  et  une  tourterelle  mor- 
tes, Dresde.  (Signé  :  C.  Lelienbergh,  f.  1654.) 
—  Gibier  mort  et  légumes,  Berlin.  (Signé  avec 
le  monogramme  du  peintre  et  la  date  de  1625.) 
Intérieur  :  un  porc  suspendu;  légumes  et  ac- 
cessoires, Rotterdam.  =  Bon  dessin;  de  l'har- 
monie, mais  de  la  froideur;  touche  large  et 


franche.  =  Ventes  :  V.  Mecklembourg  (1870), 
Oiseaux  morts  sur  une  table,  440  francs. 

Lelièvre.  E.  Fr.  *  1840.  Portrait. 

Lelio  da  IVovelIara.  V.  Orsi. 

Lelli  (Hercule).  E.  I.  1700(?)-1766  ou  1767. 
Bologne.  Histoire,  portrait.  =  Peintre,  ar- 
chitecte, sculpteur  et  anatomiste  célèbre.  In- 
venteur d'une  machine,  au  moyen  de  laquelle 
on  peut  réduire  et  arrêter  avec  précision,  les 
contours  du  portrait  que  l'on  veut  graver.  = 
Gravures  d'après  ses  propres  compositions 
(Sujets  historiques).  —  Plusieurs  portraits 
parmi  lesquels  on  distingue  celui  de  son  maî- 
tre J.-P.  Zanotti.  =  Lelli  ne  doit  pas  sa  plus 
grande  gloire  à  la  peinture,  ses  dessins,  ses 
gravures,  ses  nombreux  ouvrages  en  plasti- 
que, lui  ont  fait  un  nom. 

Lelli  (Jean-Antoine).  E.  I.  1591-1640.  Rome. 
Histoire,  paysage.  =  Elève  de  Cigoli.  Se  per- 
fectionna par  l'étude  de  l'antique.  Chargé  de 
divers  travaux  de  peinture  dans  les  églises 
de  Rome.  Son  amour-propre  excessif  lui  sus- 
cita beaucoup  d'ennemis  et  nuisit  à  sa  répu- 
tation. =  Cet  artiste  peignit  des  fresques  et 
des  tableaux  pour  plusieurs  églises  de  sa  ville 
natale.  =  Beaucoup  de  soin  dans  l'exécution 
de  ses  tableaux  et  bonne  entente  de  la  per- 
spective. 

Lello  de  Pérouse.  E.  I.  *  1321.  PÉROUSE. 
Histoire.  =.  Un  des  artistes  qui  travaillèrent 
dans  la  cathédrale  d'Orviéto. 

Lello  de  Velletri.  E.  I.  *  XVe  siècle. 
Velletri.  Histoire.  =  Florissait  à  Pérouse. 

Leloir  (Jean-B.).  E.  Fr.  1809.  Paris.  His- 
toire, genre,  portrait.  —  Marguerite  en  pri- 
son. —  Mignon. 

Leloîr-  (Louis-A.),  fils  du  précédent.  E.  Fr. 
1843.  Paris.  Genre,  histoire.  =  Gendre  de 
M.  Alex.  Colin.  =  Homère  à  Scyros,  Colmar. 

Leioire  (Jean-Baptiste- Auguste).  E.  Fr. 
*  1840.  Paris.  Histoire,  portrait. 

Lelorrain  (J.-Louis).  E.  Fr.  1715-1759. 
Paris.  Histoire,  architecture.  =  Membre  de 
l'Académie.  Vers  1758,  il  fut  nommé  directeur 
de  l'Académie  des  beaux-arts  de  Saint-Péters- 
bourg. =  Peignit  à  fresque  avec  assez  de  suc- 
cès. Bon  graveur. 

Le  Loup  (Remacle).  E.  FI.  1697-1740  (?). 
Paysage.  =  Plus  connu  comme  dessinateur 
des  vues  des  Délices  du  pays  de  Liège. 

Le  Loup  (Joseph).  E.FL* xviiie  siècle.  Spa. 
Paysage.  =  Cité  pour  avoir  peint  à  l'abbaye 
de  Saint-Laurent,  à  Spa,  dix  grands  paysages 
étoffés  par  Fisen.  Il  a  peint  aussi  des  paysages 
pour  le  réfectoire  des  Croisiers  à  Liège. 

Lelu  (Pierre).  E.  Fr.  1741-1810.  Paris.  His- 
toire. =  Elève  de  Boucher  et  de  Doyen.  Voya- 
gea en  Italie.  Plus  connu  comme  dessinateur 
et  graveur. 
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Lely.  V.  Faes  (Vander). 
Lemaire  (Jean).  E.  Fr.  *  xvc  siècle.  = 
Peintre  miniaturiste  de  la  ville  de  Bourges 
qui  travailla  pour  la  cathédrale  et  illustra 
plusieurs  manuscrits.  =  Artiste  de  grand  mé- 
rite. 

Lemnire(Fr.).E.  Fr.  1621-1688.  Maison- 
Rouge  (Près  de  Fontainebleau).  Portrait.  = 
Reçu  académicien  en  1657.  =  Bon  coloriste. 

Lemaire   tic   Qiiersonnier    (Hyacin- 
the). E.  Fr.  1795.  Dunkerque.  Miniature.  = 
Elève  d'Aubry.  =  Portrait  de  M.  Ch.  Dupin. 
Le  Maire-Poussin  (Jean).  E.  Fr.  1597- 
1659.  Dammartin.  Paysage,  portrait,  histoire 
et  perspective.  =  Elève  de  Cl.  Vignon,  à  l'ate- 
lier duquel  il  entra  par  la  protection  du  mar- 
quis de  Chauvallon  ;  grâce  encore  à  ce  Mécène, 
il  se  rendit  à  Rome,  en  1613,  et  s'y  distingua 
par  de  grands  ouvrages  à  fresque;  revint  à 
Paris,  en  1623,  y  exécuta ,  chez  le  cardinal 
de  Richelieu,  des  ouvrages  de  perspective 
étonnants;  retourna  une  seconde  fois  à  Rome, 
y  travailla   sous   Nicolas    Poussin;    revenu 
dans  sa  patrie,  il  y  obtint  le  titre  de  peintre 
du  roi.  Perdit  tous  ses  effets  dans  un  incendie 
où  il  faillit  laisser  la  vie  et  se  retira  et  mou- 
rut à  Gaillon.  Son  surnom  de  Poussin  lui  vient 
de  sa  liaison  avec  le  célèbre  peintre.  Il  existe 
une   certaine   confusion    entre    un    peintre 
nommé  Jean  Lemaire  dit  le  Gros  et  Pierre 
Lemaire  -  Poussin   auquel   on    a   longtemps 
donné  le  prénom  de  Pierre  et  qui  semble  de- 
voir porter  celui  de  Jean.  (Voir  Robert  Du- 
mesnil  et  Jal.)  =  Vue  d'anciens  monuments 
de  Rome,  Paris  (deux  tableaux).  =  Fut  aussi 
graveur.  =  Ventes  :  V.  Robert  (1808),  Tan- 
crêde  et  Clorinde,  1,560  fr. 

Léman  (Jacques  E.).  E.  Fr.  1829.  L'Aigle 
(Orne).  Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Picot. 
=  Mort  de  Victoria  Colonna,  Rouen.  —  Char- 
lemagne  dictant  ses  capitulaires,  Bayeux. 

Lemasle  (Louis-Nicolas).  E.  Fr.  1825.  Pa- 
ris. Histoire,  genre.  =  Naissance  de  Henri  IV. 
—  Le  peintre  au  cabaret. 

Lematte  (Jacques  Fr.  F.).  E.  Fr.  1850. 
Saint-Quentin  (Aisne).  Histoire,  portrait, 
genre.  =  Elève  de  Cabanel.  =  Enlèvement 
de  Dejanire.—  La  famille  (Peinture  décorative 
pour  la  mairie  du  XIIIème  arrondissement  à 
Paris). 

Le  May  (Olivier).  E.  Fr.  1734-1797.  Valen- 
ciennes.  Paysage,  marine,  etc.  =  Elève  de 
Lutherburg  (Peintre  allemand,  mais  établi  en 
France);  entreprit  deux  fois  le  voyage  d'Amé- 
rique afin  de  mieux  étudier  le  genre  des  ma- 
rines; revint  ensuite  à  Bruxelles,  où  il  rési- 
dait et  que  quelques  auteurs  citent  comme 
son  lieu  de  naissance;  parcourut  l'Italie.  = 
Peintre  de  mérite  et  graveur. 

I 


Lembke  (Jean-Phil.).  E.  Al.  1631-1713. 
Nuremberg.  Batailles,  chasses,  etc.  =  Elève 
de  Mathieu  Weyer  et  de  G.  Strauch;  visita 
l'Italie,  en  1653;  premier  peintre  du  roi  do 
Suède,  Charles  XII.  Mort  à  Stockholm,  dans 
la  plus  grande  indigence.  ■■  Combal  de  cava- 
lerie, Vienne.  =  La  plupart  de  ses  tableaux 
doivent  se  trouver  à  Stockholm,  et  particu- 
lièrement dans  le  château  de  Drottningholm. 
=  Imita  P.  Van  Laar,dit  Bamboche,  et  J.  Cour- 
tois, dit  le  Bourguignon;  composition  belle, 
savante,  originale,  pleine  de  mouvement  et 
de  chaleur.  Graveur. 

Lemens  (Balthazar  Van).  E.  FI.  1637-170-1. 
Anvers.  Histoire,  etc.  =  Il  passa  la  plus  grande 
partie  de  sa  vie  à  Londres  où  il  peignit  beau- 
coup de  draperies  de  fond  et  d'accessoires 
dans  les  tableaux  de  ses  confrères.  =  Il  peignit 
avec  talent  des  tableaux  d'histoire  en  petit. 
Lemercier.  E.  Fr.  "  1756.  Genre,  ani- 
maux, etc.  =  Membre  et  professeur  à  l'an- 
cienne Académie  de  Saint-Luc,  à  Paris. 

Lemercier  (Charles-Nicolas).  E.  Fr.  1795. 
Paris.  Paysage,  genre.  =  Elève  de  son  père, 
de  Regnaultetde  Lethière.  =  Mort  de  Bayard. 
—  Le  Pont  de  Batigny  dans  la  forêt  de  Com- 
piègne. 

Lemesle.  E.  Fr.  *  xvme  siècle.  =  Premier 
prix  de  l'Académie  royale  de  peinture  de 
France,  en  1731,  avec  son  Ozias  frappé  de  lè- 
pre. 

Lemettay  (Pierre-Charles).  E.  Fr.  1726- 
1760.  Fécamp.  Marine,  histoire,  paysage.  = 
Elève  de  Boucher;  remporta  le  prix  de  Rome, 
se  rendit  dans  cette  ville,  et  parcourut  toute 
l'Italie  ;  revint  en  France,  fut  admis  à  l'Aca- 
démie de  peinture  et  nommé  peintre  du  roi. 
=  Ses  ports  d'Italie  sont  remarquables  par  la 
correction,  la  vérité  et  le  talent  avec  lequel 
il  les  étoffa.  Quelques  connaisseurs  le  com- 
parent à  Vernet. 

Lemeunler  (Alphonse  et  Gustave).  E.  FI. 
*  1842.  Paysage. 

Le  Meusnier  (Louis).  *  XVIIe  siècle.  = 
Cité  par  de  Marolles. 

Lemineui*  (Joseph).  E.  FI.  *  xvnr  siècle. 
Anvers.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en 
1797. 

Lemire  (Antoine  Sauvage,  dit).  E.  Fr. 
1773.  Lunéville.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Regnault  =  Mort  d'Annibal,  Douai.  —  Por- 
trait du  duc  d'Angoulème,  Paris. 

Lemire,  aine.  E.  Fr.*xvin°  siècle.  France. 
Histoire,  portrait.  =  Détails  inconnus. 

Lemire  (Sophie  Brinisholtz,  M",r).  E.  Fr. 
1785.  Versailles.  Genre.  =  Elève  d'A.  Sau- 
vage, dit  Lemire.  =  Mme  de  la  Valliôre  aux 
Carmélites,  instruisant  sa  fille.  —  Un  enfant 
malade. 
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Lemke  (L.).  E.  H.  *  xvn°  siècle  (?)  Batailles. 
=  Cet  artiste  dont  la  vie  est  inconnue  paraît 
avoir  eu  un  talent  réel,  puisqu'une  de  ses 
Batailles  fut  vendue  en  1752,  au  prix  de  20flor. 
somme  importante  pour  l'époque.  J.  G.  De  Wet 
reçut  comme  élève,  en  1650,  un  Hans  Lemke 
dont  on  ignore  également  l'histoire. 

Lemke.  E.  Al.  *  xixe  siècle.  Paysage. 

Lemolne.  E.  Fr.  1740-1803.  Rouen.  His- 
toire. =  Elève  de  J.  B.  Descamps  ;  se  livra  au 
travail  avec  ardeur  et  succès,  malgré  les  ob- 
stacles d'une  santé  très  faible.  =  Fresques, 
Rouen.  =  Composition  grandiose. 

Leraoine  (Xainte-Edmée  Blot,  Mme).  E. 
Fr.  *  1819.  Département  de  la  Seine.  Miniature. 
=  Elève  de  Mme  Augustin. 

Le  Moine  (François).  E.  Fr.  1688-1737.  Pa- 
ris. Histoire,  genre,  portrait,  paysage.=  Elève 
de  L.  Galloche,  auprès  duquel  il  resta  douze 
ans;  obtint  le  grand  prix,  en  1711  avec  son 
Hercule  tuant  Cacus  ;  les  malheurs  de  la 
guerre  l'empêchèrent  alors  de  visiter  Rome  ; 
reçu  membre  de  l'Académie,  en  1718  ;  accom- 
pagna deux  de  ses  amis,  en  Italie,  en  1723, 
mais  son  talent  déjà  formé  ne  gagna  que  fort 
peu  à  ce  voyage  ;  nommé  professeur  de  l'Aca- 
démie, à  son  retour  ;  employa  sept  années  à 
peindre  le  plafond  de  l'église  Saint-Sulpice  et 
celui  du  salon  d'Hercule ,  à  Versailles  ;  fut 
obligé  de  refaire  le  groupe  principal  et  plu- 
sieurs accessoires  de  ce  dernier  ouvrage  : 
cette  fatigue  excessive  et  cette  contrariété 
altérèrent  sa  santé  ;  il  perdit,  vers  la  même 
époque,  une  femme  qu'il  chérissait,  et  malgré 
sa  nomination  à  la  place  de  premier  peintre 
du  roi  et  la  pension  de  4,000  livres  qui  lui  fut 
accordée,  son  caractère  s'aigrit.  Devenu  hai- 
neux et  jaloux,  son  esprit  même  finit  par  s'é- 
garer. Un  matin,  M.  Bergier,  son  fidèle  ami, 
venant  le  prendre  pour  le  faire  traiter  à  la 
campagne,  le  trouva  percé  de  plusieurs  coups 
d'épée;  il  tomba  mort  entre  ses  bras.  =  Chas- 
seurs se  désaltérant,  Munich.  —  Hercule  as- 
sommant Cacus,  Paris.— Apothéose  d'Hercule 
(fresque),  Versailles.  —  Portrait  de  Louis  XV 
dans  sa  jeunesse,  ib.  =  Un  des  premiers  fau- 
teurs de  la  décadence  de  l'art  en  France  :  en- 
tendait bien  les  grandes  compositions,  dispo- 
sait ses  groupes  avec  intelligence, variait,  sans 
affectation,  les  mouvements  de  ses  figures  ;  de 
l'àme  et  du  feu  ;  coloris  peu  vrai,  mais  assez 
séduisant  par  sa  fraîcheur  et  sa  suaveté  ;  exé- 
cution difficile,  dessin  incorrect,  mou,  et  man- 
quant de  finesse  dans  les  attaches;  formes  ma- 
niérées, têtes  de  femmes  affectées  et  minau- 
diôres,  têtes  d'hommes  sans  caractère  ;  style 
noble,  mais  figures  sans  noblesse.=Ventes  :  V. 
La  Reynière  (1797),  Adam  et  Eve,  1,020  fr.  — 
Pygmalion,  200  fr.  —  Persce  et  Andromède, 


1,200  fr.  —  Hercule  et  Omphale,  1,350  fr.  —  Le 
Temps  et  la  Vérité,  1,680  fr. —  Baigneuse  avec 
sa  suivante,  1,000  fr. 

Lemoine  (Jean).  E.  Fr.  1635-1713.  Paris. 
Histoire.  =  Détails  inconnus.  C'est  peut-être 
le  même  que  Jean-Baptiste  Lemoine,  cité  dans 
un  acte  de  partage  de  1689  ;  il  s'y  trouve  men- 
tionné comme  peintre  ordinaire  des  bâtiments 
du  roi,  demeurant  aux  galeries  du  Louvre, 
paroisse  Saint-Germain-l'Auxerrois. 

Lemoine  (Pierre- Antoine).  E.  Fr.  1605- 
1665.  Paris.  Fruits.  =  Reçu  académicien.  = 
Beaucoup  de  finesse  et  de  légèreté. 

Lemonnier  (Anicet-Charles-Gabriel).  E. 
Fr.  1743-1824.  Rouen.  Histoire.  =  Elève  de 
Vien  ;  parcourut  l'Italie,  et,  à  son  retour,  ex- 
posa, en  1785,  son  tableau  de  Charles  Borro- 
mée  qui  fit  un  certain  bruit.  Lemonnier  fit, 
pour  la  chambre  de  commerce,  un  vaste  ta- 
bleau représentant  -.Louis  XVI  à  Rouen.Vers 
la  fin  de  sa  carrière,  cet  artiste  éprouva  de 
vives  contrariétés  ;  on  le  destitua  sans  motif 
connu  de  son  poste  de  directeur  à  la  manu- 
facture des  tapisseries  de  la  couronne.  La 
ville  de  Rouen  lui  fit  une  pension  de  3000  fr. 
Membre  de  l'Académie,  en  1799.  =  Tableaux 
à  Rouen,  au  musée  que  Lemonnier  organisa. 

Lemor  (Elmire).  E.  Fr.  *  1842.  Fleurs  et 
fruits. 

Lemud  (Aimé  de).  E.  Fr.  *  1844.  Thion- 
ville.  Genre.  =  Plus  connu  comme  dessina- 
teur. =  Les  Hirondelles. 

Le  TVain  (Antoine),  frère  de  Louis  et  de 
Mathieu.  E.  Fr.  1568  ou  1578(?)-1648  (?).  Laon. 
Portrait,  intérieurs,  genre,  histoire.  =  Les 
trois  frères  Le  Nain  vivaient  ensemble  ainsi 
qu'il  résulte  d'un  acte  de  donation  réciproque 
publié  avec  d'autres  pièces  dans  les  Nouvelles 
archives  de  Vart  français.  Reçu,  comme  ses 
frères,  à  l'Académie,  en  1648.  Il  y  a  confusion 
et  erreur  dans  les  dates  et  les  faits  concernant 
les  Le  Nain.  La  liste  recueillie  par  Reynès  à 
laquelle  on  accorde  beaucoup  de  foi,  dit  que 
Louis  et  Antoine  moururent  le  même  mois  et  la 
même  année, en  mai  l648,Louis  âgé  de  55  ans  et 
Antoine  de  60.  (Voir  Nouvelles  archives  de 
Vart  français  1876,  p.  255).  =  Adoration  des 
bergers,  Florence.  —  L'abreuvoir,  ib.  —  Repas 
villageois,  ib.  —  Sept  jeunes  garçons  debout 
ou  assis  autour  d'une  table,  Londres  (Buck. 
Palace).  =  Il  est  impossible  de  reconnaître 
auquel  des  Le  Nain  appartient  tel  ou  tel  ta- 
bleau ;  c'est  pourquoi  nous  avons  mis  ceux 
conservés  dans  les  musées  à  l'aîné,  Antoine. 
Leur  manière  est,  en  quelque  sorte,  identique, 
et  permet  de  distinguer  parfaitement  leurs 
œuvres  de  celles  des  autres  peintres.  Leurs 
figures  ont  toujours  une  expression  sérieuse 
ou  triste,  leurs  types  sont  tout  à  fait  origi- 
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naux,  le  ton  général  est  gris-vert,  les  blancs 
sont  vifs  et  nombreux  ;  souvent  on  y  voit  des 
draperies  d'un  rouge  clair.  Une  teinte  espa- 
gnole et  une  grande  naïveté  enfin,  régnent 
dans  leurs  œuvres.  Ce  sont  les  peintres  réa- 
listes du  xviie  siècle. 

Le  "V.-iïii  (Louis),  dit  le  Romain,  frère 
d'Antoine  et  de  Matthieu.  E.  Fr.  1593(?)-1648(?). 
Laon.  Portrait,  bambochades.=On  n'a  aucune 
certitude  qu'il  ait  visité  Rome  et  le  surnom 
qu'on  lui  donne  n'a  point  encore  jusqu'ici  reçu 
de  justification.  Membre  de  l'Académie,  en 
1648. 

Le  rvïiiii  (Matthieu),  frère  d'Antoine  et  de 
Louis.  E.  Fr.1606-1677.  Laon.  Histoire,  portrait. 
=  Vécut  à  la  cour  et  fit  le  portrait  de  Maza- 
rin,  de  Cinq-Mars  et  de  Marie  de  Médicis. 
Nommé  peintre  de  la  ville  de  Paris,  en  1633. 
Chevalier  et  membre  de  l'Académie,  en  1648, 
c'est-à-dire  le  même  jour  et  la  même  année 
que  ses  deux  frères.  En  1662,  il  obtint  d'après 
l'historien  Dom  Leleu  des  lettres  de  commit 
timus  comme  peintre  de  l'Académie  royale 
Mathieu  prit  le  titre  de  sieur  de  la  Jumelle 
et  se  donna  la  qualité  de  chevalier;  on  ne 
s'explique  point  ces  aspirations  ambitieuses 
=  Ventes  :  (Cette  désignation  est  donnée  sans 
qu'il  soit  possible  d'affirmer,  pour  quelques 
uns  du  moins,  duquel  des  trois  Le  Nain  sont 
les  tableaux  indiqués).  —  V.  en  1785.  Proces- 
sion dans  une  église,  1,003  liv.  —  V.  Prince 
de  Conti  (1777),  Un  maréchal  dans  sa  forge 
(d'Antoine),  2,460  liv.  —  Même  vente,  Atelier 
de  Le  Nain,  500  liv.  —  V.  Du  Barry  (1774), 
Marchande  de  légumes,  1,200  liv.  —  Même 
vente,  La  liseuse,  140  liv.  —  V.  Choiseul(1777), 
Repas  de  famille,  2,300  liv.  —  V.  Solirene 
(1812),  Vieillard  endormi,  540  fr.  —  V.  Denon 
(1826),  Le  repas,  315  fr.  —  Dans  le  catalogue 
de  la  vente  de  Legrand  (1828)  on  rencontre  : 
Jésus  guérissant  les  malades,  tableau  capital 
du  maître.  Ce  tableau  n'est  cité  que  là.  —  V. 
Pourtalès-Gorgier  (1865),  Six  seigneurs  costu- 
més dans  le  style  Louis  XIII  réunis  dans  une 
salle  éclairée  par  un  seul  flambeau,  17,500  fr. 
(Le  catalogue  donne  ce  tableau  à  Louis). 

Lenardi  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  xvrie  siècle. 
Histoire.  =  Elève  de  Baldi  ;  remplit  les  églises 
de  ses  ouvrages. 

Lenartsz  (Jacques).  E.  H  *  xvie  siècle. 
Amsterdam.  Peintre  sur  verre.  =  Il  fut  le 
premier  maître  de  Gérard  ou  Gerrit  Pietersen. 
Il  aimait  son  art  avec  passion  et  disait  com- 
munément qu'il  aimait  mieux  être  peintre 
que  prince.  Van  Mander  fait  de  lui  le  plus 
grand  éloge. 

Lenbach  (François).  E.  Al.  1836.  Schro- 
benhausen  (Haute-Bavière).  Portrait.  =  D'a- 
bord maçon  puis  élève  de  Piloty. 


Lenepveu  (Jules  E.).  E.  Fr.  1810.  ANGERS. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Picot.  =  Mort 
de  Vitellius.  —  Peint  mes  dans  des  monuments 
publics  d'Angers  et  de  Paris. 

Lenet  (Gérard).  E.  Fr.  *  1530.  Paris.  His- 
toire. =  Travailla  au  Louvre  et  au  château 
de  Fontainebleau. 

Lenfant  (Jean).  E.  Fr.  VA:,  L674.  ABBE- 
ville.  Portrait.  =  Peintre  au  pastel;  mort  à 
Paris.  =  Graveur. 

Lenfant  (Pierre).  E.  Fr.  1704-1787.  Anet 
(Près  de  Dreux).  Paysage  et  batailles.  =  Elève 
de  Ch.  Parrocel.  Reçu  à  l'Académie,  en  i:  15. 
Mort  aux  Gobelins  =  Prise  de  Menin,  Ver- 
sailles. —  Siège  de  Fribourg.iV;.  —  Siège  de 
Tournai,  ib.  —  Siège  de  Mons,  ib. 

Lengele  (Martin).  E.  H.  *  1655.  Portrait. 
=  En  1656,  il  était  un  des  trois  chefs  de  la 
corporation  des  peintres,  à  La  Haye.  Il  est 
inscrit  sur  les  registres  de  l'ancienne  gilde  de 
cette  ville,  en  1648,  sous  le  nom  de  Langele. 
==  Pinceau  ferme  et  hardi. 

Lengrich  (Henri).  E.  Al.  1790-1865.  Stet- 
tin.  Histoire.  =  Elève  de  Wach.  =  Descente 
de  croix,  Stettin. 

Lennep  (Catherine  Van).  V.  Vries  (de). 

Lenoir  (Adelaide  Binart,  Mme).  E.  Fr.  1771. 
Paris.  Portrait.  =  Elève  de  Regnault. 

Lenoir  (Simon  Bernard).  E.  Fr.  *  1760.  Por- 
trait. =  Agréé  à  l'Académie,  en  1779,  à  un  âge 
assez  avancé.  On  ne  rencontre  plus  son  nom 
après  1783,  ce  qui  fait  supposer  qu'il  mourut 
vers  cette  époque.  =  Bonne  ressemblance, 
touche  délicate,  du  sentiment. 

Lenoir  (Jean).  E.  Fr.  *  1358.  Paris.  =  Mi- 
niaturiste de  mérite. 

Lenouri-ichel  (Constant).  E.  Fr.  *  1834, 
Bayeux.  Portrait  et  paysage.  =  Elève  de  Le- 
thière. 

Lens  (Bernard),  le  Vieux,  E.  An.  '  xvne  siè- 
cle. Email.  =  Père  du  dessinateur  et  graveur 
anglais  Bernard  Lens.  =  Peignit  avec  talent 
sur  émail. 

Lens  (Bernard),  le  Jeune,  petit-fils  de  Ber- 
nard le  Vieux.  E.  An.  1680-1741.  Londres. 
Portrait,  etc.  =  Fils  du  graveur  du  même 
pom  et  petit-fils  du  peintre  sur  émail  égale- 
ment nommé  Bernard  Lens.  Cultiva  la  pein- 
ture à  la  gouache  ou  à  l'aquarelle  et  exécuta 
dans  ce  genre  d'excellentes  copies.  Aussi  re- 
commandable  par  son  caractère  et  ses  mœurs 
que  par  son  talent  remarquable.  =  Graveur. 

Lens  (Corneille).  E.  Fl.\xvme siècle.  Fleurs. 
—  Doven  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1751. 

Lens  (André-Corneille),  fils  de  Corneille. 
E.  FI.  1739-1822.  Anvers,  Histoire,  portrait.  = 
Elève  de  Ch.Ykens  et  de  Bal.Beschey.  Nommé, 
en  1763,  un  des  six  directeurs-professeurs  de 
l'Académie    d'Anvers.    Peintre    du    prince 
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Charles  de  Lorraine  qui  le  mit  à  même  de  vi- 
siter l'Italie;  s'établit  à  Bruxelles,  en  1781. 
Membre  de  plusieurs  sociétés  savantes,  ce 
peintre  rendit  les  plus  grands  services  à  l'art 
et  forma  d'excellents  élèves.  =  Dalila  coupant 
les  cheveux  de  Samson,  Bruxelles.  —  Portrait 
de  l'empereur  Léopold,  ib.  —  L'Annonciaton, 
Gand.  —  Même  sujet,  Anvers.  —  Portrait  du 
graveur  P.  F.  Martenasie,  ib.  —  Tableau  allé- 
gorique, ib.  —  Jupiter  et  Junon  sur  le  mont 
Ida,  Vienne.  =  Un  goût  pur,  un  ton  simple  et 
agréable,  un  coloris  doux  mais  d'une  touche 
fade  et  une  bonne  entente  du  clair-obscur,sont 
les  qualités  qui  distinguent  cet  artiste.  Auteur 
d'un  Essai  sur  le  bon  goût  en  peinture  et  d'un 
Traité  sur  les  costumes  des  peuples  anciens. 
Lens  (Jacques-Joseph),  fils  de  Corneille. 
E.  FI  1746  (?).  Anvers.  Histoire.  =  Visita  l'Ita- 
lie en  même  temps  que  son  frère,  André- 
Corneille,  et  s'établit  à  Bruxelles.  =  Portrait 
de  l'empereur  Léopold,  Bruxelles. 

Lens  (de).  *  xviie  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Lenthe  (Gustave  C).  E.  Al.  1805-1860.  En 
Bavière.  Histoire. 

Lenzen  (Jean-François).  E.  FI.  1790-1840. 
Anvers.  Paysage. 

Léoménil.  E.  Fr.  *  xixe  siècle.  Histoire, 
portrait.  =  Henri  IV,  Versailles. 
Léon.  E.  H.  f  1865.  Genre. 
Léon  (André  de).  E.  Es.  *  xvie  siècle.  His- 
toire. =  Florissait  à  Séville. 

Léon  (Christophe  de),  frère  de  Philippe  (?). 
E.  Es.  f  1729.  Histoire.  =  Elève  de  Valdes. 
S'établit  et  mourut  à  Séville.  =  Pinceau  franc, 
goût  distingué,  dessin  large,  manière  hardie. 
Léon  (Philippe  de),  frère  de  Christophe  (?), 
E.  Es.  1 1728.  Histoire.  ==  Mort  à  Séville.  = 
Imita  Murillo  avec  bonheur. 

Léon  Léal  (Simon  de).  E.  Es.  1610- 1687. 
Madrid.  Histoire.  ==  Elève  de  Las  Cuevas  ;  en 
laveur  à  la  cour,  où  il  obtint  plusieurs  em- 
plois. =  Parfait  coloriste,  imita  Van  Dyck. 

Léonard  (Nicolas).  E.  Fr.  *  1477.  Mont- 
pellier (?).  Histoire,  ornements.  =  Exécuta 
des  travaux  de  peinture  dans  la  chapelle  ma- 
jeure de  Notre-Dame  des  Tables.  Consul  en 
*1479. 

Léonard'(Vincent).  E.  Fr.  *  1653.  Portrait. 
=  Peintre  de  la  reine  d'iVutriche  pour  laquelle 
il  peignit  des  portraits. 

Léonard  (Jules).  E.  FI.  *  1845.  Genre.  ^= 
Elève  de  Célestin  François. 

Léonard  le  Limousin.  E.  Fr.  Vers  1505- 
vers  1580.  Limoges.  Email.  =  Nommé  par 
François  Ier  directeur  cle  la  manufacture 
d'émaux,  fondée  par  lui,  à  Limoges  ;  reçut  en 
même  temps  le  titre  de  peintre-émailleur- 
ordinaire  de  la  chambre  du  roi.  Les  procédés! 


qu'employait  Léonard  sont  remarquables  pour 
l'époque  où  il  vivait;  mais,  comparés  à  ceux 
de  notre  siècle,  ses  ouvrages  ne  sont  plus  que 
de  belles  faïences.  Les  Léonard  ont  formé  une 
nombreuse  famille  d'émail  leurs  connue  sous 
le  nom  de  Limousin.  Les  principaux  sont 
Martin,  Léonard  II,  Jehan  Ier,  Jehan  II,  Fran- 
çois Ier  et  François  II.  =  Médaillons  de  Diane 
de  Poitiers,  Paris.  —  Portraits  de  l'amiral 
Ph.  de  Chabot  et  de  François  de  Guise,  ib.  = 
Exécuta  un  grand  nombre  de  vases,  de  coupes, 
d'aiguières,  etc.,  d'une  grandeur  extraordi- 
naire et  d'une  forme  très  élégante;  les  pein- 
tures de  ces  objets  sont  d'après  des  dessins 
de  Raphaël,  Jules  Romain  et  Jean  Cousin; 
formes  remarquablement  belles,  dessin  pur, 
composition  riche,  couleur  pleine  d'éclat  et 
de  transparence. 

Léonard  (Jean-Pierre),  E.  Fr.  1790.  Mont- 
pellier. Histoire,  genre.  =  Elève  de  P.  Gué- 
rin.  =  Baptême  de  Jésus-Christ,  Montpellier. 
—  Mort  de  saint  Joseph,  Nîmes. 

Léonard!  ou  Leonardonï  (François). 
E.  I.  1654-1711.  Venise.  Portrait,  histoire.  = 
Parcourut  une  partie  de  l'Europe;  passa  en 
Espagne  et  s'établit  à  Madrid,  en  1680;  exécuta 
en  petit  et  avec  le  plus  grand  succès  les  por- 
traits du  roi  et  de  la  reine  :  ses  essais  dans  le 
genre  historique  furent  moins  heureux.  = 
Translation  et  inhumation  de  saint  Joseph, 
Madrid.  —  Incarnation,  ib.  =  Manière  grande 
et  franche,  beaucoup  de  relief,  clair-obscur 
savant;  beaucoup  de  finesse  et  de  grâce  dans 
l'exécution;  manière  de  Lucas  de  Leyde,  mais 
moins  de  sécheresse. 

Leonardo  (Le  frère  Augustin).  E.  Es. 
1580  (?)-1640.  Royaume  de  Valence.  Histoire, 
genre  portrait  et  batailles.  =  Embrassa  l'état 
religieux  dans  l'ordre  de  la  Merci,  et  étudia 
la  peinture  avec  ardeur;  décora  le  couvent  de 
Notre  Dame  del  Puig;  se  rendit  à  Séville,  en 
1623,  fut  appelé  à  Madrid  par  le  supérieur  de 
son  ordre  et  y  exécuta  plusieurs  ouvrages 
remarquables.  =  Variété  d'expression  admi- 
rable, dessin  correct,  connaissances  étendues 
en  perspective,  composition  savante;  coloris 
sec  et  dur;  ses  portraits  étaient  estimés. 

Leonardo  (Joseph),  E.  Es.  1616-1656.  Ca- 
latrava  (0.  Histoire,  batailles  et  paysage.  = 
Elève  de  P.  de  Las  Cuevas,  à  Madrid;  nommé 
peintre  du  roi;  il  était  dans  la  force  de  l'âge 
et  du  talent  lorsqu'il  prit,  par  mégarde,  un 
breuvage  empoisonné  qui  lui  fit  perdre  la  rai- 
son. Mort  peu  d'années  après,  à  Saragosse. 
Quelques-uns  attribuent  cet  événement  à  un 
crime  commis  par  jalousie.  =  Marche  de  sol- 
dats. Madrid.  —  Reddition  de  Breda,  ib.  — 
Saint  Jean  précurseur,  Paris.  =  Composition 
savante  et  animée,  dessin  correct,  coloris  vi- 
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goureux.  frais  et  suave.  Palomino  le  fait  naitre 
à  Madrid,  et  Martinez  en  Catalogne. 

Lconardo  de  Pistoie.  E.  I.  *  1516.  Pistoie. 
Histoire.  =  Elevé  de  Fr.  Penni  ;  nommé  par 
quelques-uns  Guelfo  de  Celano,  par  d'autres 
Malatesta  et  enfin  Gratta;  Lanzi  croit  pouvoir 
assurer  qu'il  doit  y  avoir  eu  deux  peintres  du 
même  nom,  à  Pistoie.  =  Sous  un  tableau  qui 
se  trouve  dans  la  cathédrale  de  Volterra,  on 
lit  :  Opus  Leonardi  Pistoriensis.  —  La  Vierge 
et  l'Enfant,  Berlin  (signé  :  OPVS.  LEON.  PIST. 
M.  D,  XVI.  =  Bonne  couleur;  dessin  faible. 

L.eoiiar»<loni.  V.  Leonardi. 

Leonbruno  (Laurent).  E.  I.  1489-1537  (?). 
Mantoue.  Histoire.  =  Détails  inconnus.  = 
Saint  Jérôme,  Mantoue.  —  Jésus-Christ  mort, 
ib.  —  Métamorphose  de  Midas,  ib. 

Leone  (de).  V.  Leeuw  (de). 

Leonello  (Antonio).  E.  I.  *  xve  siècle.  Près 
de  Bologne.  Portrait,  fleurs,  fruits,  animaux. 
=  Détails  inconnus. 

Leoni  (Charles).  E.  I.  f  1700.  Rimini.  His- 
toire. =  Elève  d'A.  Varotari. 

I.eoni  (Louis),  dit  Le  Padouan.  E.  I. 
1531-1606.  Padoue.  Histoire  et  paysage.  =  FJo- 
rissait  à  Rome;  sculpteur  habile,  peintre  dis- 
tingué, graveur  au  burin  et  en  médailles; 
exerça  tous  ces  arts  avec  succès,  mais  mérita 
surtout  une  grande  réputation  comme  mode- 
leur; ses  portraits  en  cire  sont  remarquables 
par  leur  ressemblance.  Mort  à  Rome.  ==  Dé- 
position de  la  croix,  Rome.  =  Peignit  à  l'huile 
et  à  fresque. 

Leonî  (le  chevalier  Octave),  dit  le  i»a- 
dnanino,  fils  de  Louis,  dit  le  Padouan.  E.  I. 
1578  (?)-1630.  Rome.  Portrait,  histoire.  =  Elève 
de  son  père;  nommé  peintre  de  l'Académie  de 
Rome  ;  protégé  par  Grégoire  XV,  nommé  che- 
valier du  Christ  par  ce  pontife  ;  fut  en  faveur 
auprès  de  plusieurs  princes  d'Italie.  Un  tra- 
vail excessif  détruisit  sa  santé  et  le  conduisit 
au  tombeau. =Fresques  et  tableaux,  Rome.— 
Cornélie,  Londres.  =  Bon  goût  de  coloris.  Un 
des  peintres  de  portraits  les  plus  renommés  de 
son  époque  :  dessin  correct  et  facile,  fini  pré- 
cieux. Auteur  d'une  suite  de  gravures,  repré- 
sentant des  portraits  d'artistes  ou  d'hommes 
célèbres,  d'après  ses  propres  compositions. 

Leosii  (Gustave  ou  Guillaume  da).  E.  I. 
1664.  Parme.  Animaux  et  paysage  historique. 
=  Fut  également  dessinateur  et  graveur. 

Leoni  (Jérôme  da).  E.  I.  '  1580.  Plaisance. 
Histoire.  =  Peignit  avec  Cunio,  de  Milan. 

Leonori.  V.  Lianori. 

Léontisque. =Peintre  ancien.  =  Joueuse 
de  harpe.  —  Aratus  victorieux 

Lcpage  (François).  E.  Fr.  1796.  Lyon. 
Fleurs  et  fruits.  =  Bouquet  sur  un  tombeau 
au  pied  d'une  croix. 


I  LepauUe (François-Gabriel),  E.  Fr.  1804. 
Yirsailles.  Portrait,  paysage,  histoire,  etc. 
=  Elève  de  Regnault,  de  II.  Vernet  et  de  Ber- 
tin.  =  Invention  de  la  lyre.  =  Bataille  de 
Rivoli,  Versailles. 

Lci>autrc  (Jean).  E.  Fr.  1617-1682.  PARIS. 
Histoire,décorations,  architecture,  etc.—Reçu 
à  l'Académie,  en  1677.  Son  fils,  Pierre,  fut, 
comme  lui,  bon  dessinateur  et  graveur. 

Lépicié  (Nicolas-Bernard).  E.  Fr.  17 l.v 
1784.  Paris.  Histoire,  portrait,  genre  et  ani- 
maux. =  Elève  de  C.  Van  Loo  ;  destiné  à  la 
gravure,  la  faiblesse  de  sa  vue  le  força  d'à  .an - 
donner  cet  art;  reçu  académicien,  en  1768; 
nommé  professeur-adjoint,  en  1769,  et  en  (in 
peintre  du  roi;  ce  ne  fut  qu'à  la  fin  de  sa  vie 
qu'il  peignit  des  animaux;  les  études  exces- 
sives que  lui  coûta  cette  nouvelle  branche, 
jointes  à  une  grande  sensibilité,  abrégèrent 
ses  jours.  Son  père,  Bernard,  cultiva  égale- 
ment la  peinture,  mais  est  plus  connu  comme 
graveur.  =  Dessin  sans  étude  et  sans  nature, 
coloris  faux  et  de  convention.  =  Ventes  :  Y. 
Menars  de  Marigny  (L782),  Une  douane  et  un 
marché,  5,000  liv..  —  V.  Grimod  de  la  Rey- 
niôre,  (1797),  Tête  de  jeune  garçon,  étude, 
24  fr.  —  V.  Clos  (1812),  Un  marché  et  une 
douane  (pendants),  904  fr.  —  V.  Fould  (1860). 
Jeune  femme  assise  et  tricotant,  515  fr.  —  V. 
Boittelle  (1866) ,  La  famille  du  menuisier, 
2,880  fr.— V.Didier  (1868),  Jeune  femme  lisant, 
2,820  fr. 

Lepiastrïer'  Pierre).  E.  Fr.  *  1509.  Rouen. 
Histoire,  ornements.  =  Travailla  au  château 
de  Gaillon. 

Leplastrier  (Thomas).  E.  Fr.  *  1552.  Pa- 
ris Histoire.  =  Nommé  peintre  du  roi  Henri  1 1 
et  travailla  en  cette  qualité  aux  décorations 
du  Louvre. 

Lepoittevin  (Eugène-Modeste-Edmond). 
E.  Fr.  1806-1870.  Paris.  Genre,  marine,  etc. 
=  Elève  de  Hersent.  =  Le  fossoyeur.  —  Com- 
bat de  Wertingen,  Versailles.  —  Adrien  Brau- 
wer  peignant  une  enseigne  dans  un  cabaret  de 
village,  Munich. 

Lepot  (Nicolas).  Ë.  Fr.  '  xvie  siècle.  Beai- 
vais.  =  Peintre  verrier,  auteur  du  beau  vi- 
trail :  Tentation  de  saint  Antoine.  Excellai i 
dans  les  grisailles.  Signait  N.  L.  P.  =  Grande 
renommée.  =  Frère  de  Jean  Lepot,  sculpteur. 

Lepot  (Thomas).  E.  Fr.  *  1564.  BEAU  VAIS. 
Histoire,  ornements.  =  Fils  du  sculpteur  Jean. 
Fut  chargé  de  l'ornementation  de  la  cathé- 
drale, travail  qui  excita  l'admiration. 

Lieprleur  (Adrien).  E.  Fr."  xvnr  siùc]<\ 
Portrait.  =  Elève  d'H.  Rigaud. 

Leprieur  (Nicolas).  E.  Fr.  *  xvic  siècle.  = 
Dans  les  registres  de  la  paroisse  d'Avon,  ;i 
Fontainebleau,  aux  dates  de  1559  et  ds  1561, 
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on  rencontre  ce  nom  avec  la  qualification  de 
peintre  du  roi.  On  y  rencontre  aussi  le  nom 
de  son  fils  François,  en  1560,  qualifié  :  maître 
peintre. 

Le  Prince  (Enguerrand).  E.  Fr.  *  1560. 
Beauvats,  =  Peintre  verrier  de  grande  répu- 
tation. Il  décora  plusieurs  églises  de  Beauvais 
notamment  celle  de  Saint-Etienne,  dont  les 
verreries  étaient  des  chefs-d'œuvre.  Il  plaça 
les  portraits  de  Charles  IX,  de  la  reine  et  de 
ses  enfants  dans  le  superbe  vitrail  de  Saint- 
Eustache.  Il  eut  un  fils,  Jean,  qui  exécuta  les 
belles  verreries  de  la  cathédrale  :  les  Sybilles. 
Le  Prince  (A.-Xavier).  E.  Fr.  1799-1826. 
Paris.  Genre  et  paysage.  =  Mort  à  Nice.  = 
Les  patineurs.  —  Embarquement  de  bestiaux 
à  Honfleur,  Paris.  —  Passage  du  Susten,  ib. 

Le  Prince  (Gustave),  frère  de  Xavier. 
E.  Fr.  1810.  Paysage  et  portrait.  =  Elève  de 
Xavier  et  de  Léopold.  =  Un  moulin  de  Bour- 
nay,  près  Rochefort. 

Le  Prince  (Robert-Léopold),  frère  de 
Xavier  et  de  Gustave.  E.  Fr.  1800.  Paris.  Pay- 
sage historique  et  portrait.  =  Elève  de  son 
frère.  =  Moulin  à  eau  à  Honfleur.  —  Vaches 
à  l'abreuvoir. 

Le  Prince  (Charles -Edouard  baron  de 
Crespy).  E.  Fr.  1788.  Paris.  Genre.  =  Elève 
de  David  et  de  Mme  Lebrun.  =  Une  réunion 
d'invalides.  —  La  représentation  de  la  prise 
du  Trocadéro. 

Le  Prince  (Jean- Baptiste).  E.  Fr.   1733- 
1781.  Metz.  Paysage  et  genre.  =  Elève  de 
Boucher,  à  Paris,  où  la  protection  du  maréchal 
de  Bellisle  l'avait  envoyé;  partit  pour  la  Rus- 
sie après  quelques  vicissitudes  de  fortune  et 
de  ménage;  son  vaisseau  fut  pris  par  un  cor- 
saire anglais,  puis  relâché  comme  n'étant  pas 
de  bonne  prise;  bien  accueilli  à  Saint-Péters- 
bourg,par  le  marquis  de  l'Hôpital,ambassadeur 
de  France.  Le  Prince  se  fit  un  nom  et  obtint 
beaucoup  de  commandes;  sa  santé  exigea  son 
retour  en  France;  reçu  à  l'Académie,  en  1765, 
et  nommé  conseiller,  en  1772.  =  Concert  russe, 
Angers.  —  Le  corps  de  garde,  Paris.  =  Touche, 
transparence  et  coloris  satisfaisants;  peu  de 
vérité  et  de  teinte  locale;  peignit  aussi  sur 
cuivre.  Inventa  le  procédé  de  la  gravure  au 
pinceau  et  à  l'aqua-tinte  dans  laquelle  il  acquit 
un  talent  remarquable.  =  Ventes  :  V.  Randon 
de  Boisset  (1777),  Concert  champêtre,  870  fr. 
V.  Raguse  (1857),  Fête  de  village,  1,225  fr.  — 
.Même  vente,  Le  marchand  d'esclaves,  755  fr. 
Lequeutro    (Joseph-Hippolyte).    E.    Fr. 
1793.    Dunkerque.    Portrait    en    miniature, 
aquarelle,  etc.  =  Elève  de  Granger  et  d'Aubry. 
=  Portrait  do  la  princesse  de  Nassau.  —  Por- 
t  mit  du  duc  de  Bordeaux. 
Lecfuien  Jlenri).  E.  FI.  '  xve  siècle.  =  Un 


des  chefs  de  la  corporation  de  Saint-Luc,  éta- 
blie à  Tournai,  en  1426. 

Lequier  (Jean).  E.  Fr.  f  1556.  Bourges.  = 
Peintre  verrier  de  grande  réputation. 

Lerambert  (Henri)  E.  Fr.*  1600.  Histoire 
=  Peintre  du  roi.  Exécuta  beaucoup  de  tra- 
vaux pour  les  tapissiers. 

Lerambert  (Jean).  E.  Fr.  *  XVIe  siècle. 
Histoire,  Portrait,  etc.  =  Travailla  au  châ- 
teau de  Fontainebleau. 

Lerambert  (Louis).  E.  Fr.  1620-1670.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Vouet;  membre  de 
l'Académie.  François  Lerambert,  père  ou  frère 
de  Louis,  travailla  sous  le  Primatice.  D'Ar- 
genville  lui  donne  le  prénom  de  Simon.  = 
Egalement  statuaire. 

Leray  (Prudent  L.).  E.  Fr.  1832-1879.  Coue- 
ron  (Loire-Inférieure).  Histoire,  genre.  = 
Elève  de  Delaroche.  =  Jésus-Christ  et  les 
disciples  d'Emmaus.  —  Le  départ  de  la  dili- 
gence. 

Lerclie  (Vincent).  E.  Al.  1837.  Tonsberg. 
Intérieurs  d'église,  de  couvent,  genre.  =  La 
bibliothèque  du  couvent.  —  Le  réfectoire. 
Lermanns.  V.  Leermans. 
Leroux  (Jean).  E.  Fr.  '  1479.  =  Peintre 
miniaturiste  qui  travailla  à  Guingamp,  où  il 
exécuta  un  tableau  pour  la  salle  d'audience 
du  juge  de  la  seigneurie. 

Leroux  (Louis).  E.  Fr.  *  xvir3  siècle.  Pa- 
ris. Miniature.  =  Peintre  et  graveur.  Agréé 
à  l'Académie,  en  1689. 

Leroux  (Hector).  E.  Fr.  1829.  Verdun. 
Histoire.  =  Elève  de  Picot.  =  Une  nouvelle 
vestale,  Verdun.  —  Messaline. 

Leroux  (Charles).  E.  Fr.  1814.  Nantes. 
Paysage.  =  Elève  de  Corot.  =  Allée  d'ormes. 
—  Un  marais. 

Leroy  (Alphonse).  E.  Fr.  1823.  Paris.  Pay- 
sage. =  Elève  de  Bertin.  =  Vue  de  la  vallée 
de  Royal-Wallace  dans  les  mines  d'Ellerslie. 
Leroy  (Céline).  E.  Fr. 4 1825.  Paris.  Fleurs, 
fruits.  =  Elève  de  Redouté. 

Leroy  (François).  E.  Fr.  *  1815.  Liancourt. 
Genre,  portrait.  =  Elève  de  Vien.  =  Napo- 
léon visitant  les  environs  du  château  de 
Brienne.  —  L'innocence  au  bain. 
Leroy  (G.).  E.  FI.  *  1845.  Intérieurs,  genre. 
Leroy  (Louis).  E.  Fr.  1812.  Paris.  Paysage. 
=  Cimetière  de  Normandie.  —  Pont  dans  la 
Champagne.  =  Graveur. 

Leroy  (Sébastien).  E.  Fr.  *  1820.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Peyron.  =  Adieux 
d'Ariane  et  de  Thésée,  le  Mans'.  —  Triomphe 
de  Mardochée. 

Leroy  (Simon).  E.  Fr.  *  1531.  Histoire, 
ornements,  etc.  =  Employé  aux  travaux  con- 
fiés au  Primatice. 

Lery  de  L!aneoui*t.  E.  Fr.  l  XIXe  sic- 
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cle.  Histoire.  =  Napoléon  visitant  les  envi- 
rons du  château  de  Brienne,  Versailles. 

Lesage.  E.  Fr.  *  1820.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  Girodet.  =  Daphnis  et  Chloé.  — 
Henri  IV  et  Gabrielle. 

Lesage  (P.).  E.  Fr.  *  1763.  France.  Por- 
trait en  miniature.  =  S'établit  en  Hollande, 
où  il  séjourna  longtemps  à  Amsterdam  et  à 
La  Haye;  reçu  franc-maître  de  Saint-Luc, 
dans  cette  dernière  ville,  en  1763,  il  y  tra- 
vaillait encore,  en  1776. 


xv°  siècle.  =  Peintre 
XI.  Son  nom  est  cité 

E.  Fr.  1795.  Paris.  In- 
Bouton.  =  Chanoines 


Lesaige.   E.  Fr.  * 

miniaturiste  de  Louis 
dans  les  Marguerites. 

Lesaint  (Charles), 
térieurs.  =  Elève  de 
retrouvant  d'anciennes  reliques.  —  Souter- 
rain de  l'ancienne  abbaye  des  Bénédictines  de 
Maubuisson,  près  Pontoise. 

Lesbroussart  (Jenny).E.  FI.  *  xix°  siècle. 
Bruxelles.  Genre.  =  Petit  savoyard  avec 
sa  marmotte,  Haarlem.  —Jeanne  et  Effie. 

Lèse  (Benezzo  di).  V.  Gozzoli. 

Lesecq  (Henri).  E.  Fr.  *  1840.  Paris.  His- 
toire. =  Désespoir  de  Judas. 

Lesgele  (Colin).  E.  Fr/xivesiôcle.TROYES. 
=  Illustra  en  1380  quelques  livres  appartenant 
à  la  cathédrale. 

Leslie  (Charles-Robert).  E.  An.  1794-1859. 
Clerkenwell.  Histoire,  genre.  =  Né  en  An- 
gleterre de  parents  américains;  en  1799,  il 
suivit  ses  parents  à  Philadelphie  et  y  fut  mis 
en  apprentissage  chez  un  libraire.  Revint  en 
Angleterre,  en  1811,  et  y  entra  à  l'Académie 
comme  élève.  Il  y  reçut  des  leçons  d'Allston 
et  de  West.  Nommé  académicien,  en  1825,  et 
professeur  à  l'Académie,  en  1848,  poste  qu'il 
occupa  jusqu'en  1851.  =  Sancho  Pança  et  la 
duchesse,  Londres.  —  Scène  extraite  de  Tris- 
tam  Shandy,  ib.  =  Ventes  :  V.  Northwick 
(1859),  L'Œuf  de  Christophe  Colomb,  27,820  fr. 

Leslie  (George  D.).  fils  du  précédent.  E. 
An.  1835.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  son 
père.  =  Clarisse.  —  Nouvelles  du  pays. 

Lesourd  Beauregard  (Louis-Guill.). 
E.  Fr.  *  1840.  Paris.  Fleurs  et  fruits.  =  Elève 
de  Van  Spaendonck. 

Lespinas^e  (Louis-Nicolas  de).  E.  Fr. 
*  1787.  Paysage.  =  Nommé  académicien,  en 
1787. 

Lessaufle  (Willem).  *  xve  siècle.  =^  Tra- 
vailla, en  1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Lessieh  (Thomas).  E.  H.*  1603.  =  Peintre 
sur  verre  à  Groningue. 

Leasing  (Charles-Frédéric).  E.  Al.  1808- 
lSSO.WARTEMBERG(Silésie).  Histoire,  paysage. 
=  Elève  de  Schadow,  neveu  du  grand  poète 
Lessing.  Son  père  voulait  en  faire  un  archi- 
tecte, mais  l'enfant  résista  et  montra  rapide- 


ment ce  qu'il  irail  devenu.  Après  avoir  traité 
le  paysage  il  se  voua  à  la  peinture  d'histoire 
qu'il  délaissa  plus  lard  pour  reprendre  son 
premier  genre,  il  lui  nommé  directeur  de  la 
galerie  de  tableaux  do  Carlsruhe  <-t  lut  ho- 
noré de  l'affection  du  Grand  Duo  ot  de  la 
Grande  Duchesse.  Lessing  est  considéré  à  juste 
titre  comme  un  des  chefs  d'école  les  plus  cé- 
lèbres de  l'Allemagne.  =  Sujets  tirés  d*Uh- 
land. — Jean  Huss  devant  le  concile.  —  Prêche 
des  Hussites.  — Tableaux  au  musée  do  Franck- 
l'ort-sur-Mein.  —  Cour  de  couvent  couverte 
de  neige. 

Lessore  (Emile).  E.  Fr.  *  1810.  Genre.  = 
Elève  de  Ingres. 

Lestang-Parade  (Alexandre,  chevalier 
de).  E.  Fr.  *  1815.  Aix.  Miniature  et  histoire. 
=  Elève  d'Augustin.  =  Jeune  initiée  aux  mys- 
tères d'Isis.  —  Pierre  le  Grand  et  le  régent,  à 
la  revue,  Versailles. 

Lestens  (Guillaume).  E.  FI.  1642.  =  Cité 
par  Félix  Bogaerts. 

Le  Sueur  (Eustache).  E.  Fr.  1616-1655. 
Paris.  Histoire,  portrait.=  Elève  de  S.  Vouet; 
fut  reçu  maître  de  l'ancienne  Académie  de 
Saint-Luc,  et  attira  dès  lors  l'attention  du 
Poussin;  un  des  douze  premiers  membres  de 
l'Académie, créée  en  1648. 'Son  caractère  doux, 
modeste  et  peu  ambitieux  ne  lui  lit  jamais 
rechercher  les  faveurs  de  la  cour;  la  seule 
place  qu'il  y  occupa  fut  celle  de  peintre  de  la 
reine-mère.  Il  travailla  pour  cette  princesse, 
au  Louvre,  puis  après  pour  le  roi.  Le  Sueur 
décora  la  Chartreuse,  de  1645  à  1648,  et  tra- 
vailla pour  plusieurs  églises  de  Paris,  ainsi 
que  pour  l'hôtel  Lambert.  Il  fut  enterré  à 
l'église  de  Saint-Etienne-du-Mont.  Ce  qu'on  a 
écrit  sur  les  chagrins  et  la  pauvreté  de  Le 
Sueur  n'a  aucun  fondement  de  vérité.  Le 
Sueur,  né  en  novembre  et  mort  le  1  mai  ou  le 
30  avril,  était  par  conséquent  âgé  de  38  ans  <-t 
demi.  Son  acte  de  naissance  a  été  retrouvé 
par  M.  Jal.  =  Le  père  de  Tobie  donnant  des 
instructions  à  son  fils,  Paris.  —  La  salutation 
angélique,  ib.  —  Flagellation,  ib.  —  Jésus- 
Christ  portant  sa  croix,  ib.  —  Descente  de 
croix,  ib.  —  Jésus-Christ  apparaissant  à  Ma- 
deleine, ib.  —  Saint  Gervais  et  saint  Protais, 
ib.  —  Saint  Paul  à  Ephèse,  ib.  —  Le  Bacrilice 
de  la  messe,  ib.  — -  Apparition  de  sainte  Scho- 
lastique  à  saint  Benoit,  ib.  —  Vie  de  saint 
Bruno  (Chef-d'œuvre  en  vingt -quatre  ta- 
bleaux), ib.  —  Les  muses,  ib.  —  Phaéton  de- 
mande à  Apollon  la  conduite  de  son  char,  ib. 
—  Histoire  de  l'amour  (En  six  tableaux),  ib.— 
Ganimède  enlevé  par  Jupiter,  ib.  —  Lavement 
des  pieds,  ib.  —  Agar  et  l'ange,  ib.  —  Martyre 
de  saint  Laurent,  ib.  —  La  messe  de  saint 
Martin,  évêque  de  Tours,  ib.  —  Réunion  d'ar- 
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tistes,  ib.  —  Mort  de  Paint  Etienne,  le  Jeune, 
Saint-Pétersbourg.  —  Moïse  exposé  sur  le 
Nil,  ib.  —  Sainte  Famille,  ib.  —  Et  autres,  ib. 
—  Saint  Bruno,  Berlin.  —  Le  Sauveur  don- 
nant sa  bénédiction,  Bruxelles.  =  Exécution 
séduisante  et  facile, pinceau  rempli  de  charme 
et  d'expression,  composition  sage,  noble,  gra- 
cieuse, pleine  de  goût  et  d'âme;  disposition 
grande  et  simple,  expression  juste  et  naïve, 
attitudes  vraies,  draperies  heureuses,  correc- 
tion délicate,  ton  suave,  belle  entente  du 
clair-obscur,  idées  poétiques  ;  mérita  le  sur- 
nom de  Raphaël  français.  Ses  trois  frères, 
son  beau-frère  Gousse,  Patel  et  Cl.  Le  Febvre 
l'aidèrent  dans  ses  travaux.  =  Ventes  :  V. 
Tallard  (1756),  Jésus- Christ  guérissant  V aveu- 
gle né,  1820  1.  —  V.  Lalive  de  Jully  (1770), 
Martyre  de  saint  Laurent,  7,550 1.  —  V.  Conti 
(1777),  Vierge  en  prière,  1,0001.  -  V.Randonde 
Boisset  (1777),  Le  ministre  d'état,  10,000  1.  — 
V.  de  Calonne  (1795),  VAnge  quittant  la  fa- 
mille de  Tobie,  1,200  1.  —  V.  Robit  (1801), 
L'Annonciation,  11,000  fr.  —  Le  Christ  chez 
Marthe  et  Marie,  10,300  fr. 

ï^e  Siiein»  (Philippe,  Pierre  et  Antoine), 
frères  d'Eustache.  E.  Fr.  '  xvne  siècle.  His- 
toire, portrait,  etc.  =  Travaillèrent  avec  leur 
frère  aux  tableaux  représentant  la  vie  de 
saint  Bruno  et  exécutés  à  la  grande  Char- 
treuse de  Paris.  Pierre  était  né  en  1608. 

l^e  Siieni»  (Nicolas-Biaise).  E.  Fr.  1750. 
Paris.  Histoire,  portrait.  =  Résida  en  Prusse 
et  fut  directeur  de  l'Académie  de  Berlin.  On 
ignore  s'il  appartenait  à  la  famille  d'Eustache 
Le  Sueur.  =  Artiste  distingué. 

S^e  Sueur  .Pierre).  E.  Fr.  *1755.  Portrait. 
=  Fit  partie  de  l'Académie. 

Lesy  (Désiré).  E.  FI.  1804-1859.  Bruges. 
Paysage.  =  Elève  de  P.  de  Noter;  mort  à 
Gand.  =  Vue  du  château  de  Laroche. 

ï^etellier  (Jean).  E.  Fr.  1614-1676.  Rouen. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  et  neveu  de  N. 
Poussin,  aux  leçons  éclairées  duquel  il  doit  le 
mérite  de  ses  ouvrages;  sur  la  fin  de  sa  vie, 
Letellier  changea  de  manière  et  adopta  un 
style  mou  et  très  fini  qu'on  ne  remarque  pas 
dans  ses  premiers  tableaux.  =  Tableaux, 
Rouen.  =  Belle  imitation  de  la  nature,  style 
simple  et  noble,  couleur  faible,  bonne  per- 
spective linéaire,  expression  juste,  accessoires 
bien  choisis,  dessin  mou,  formes  rondes  et 
sans  fermeté  ;  têtes  de  Vierge  pleines  de  can- 
deur et  d'une  grâce  qui  ne  manque  pas  de 
noblesse. 

iLethière  (Guillaume  Guillon).  E.  Fr.  1760- 
1832.  Sainte -Anne  (Dans  la  Guadeloupe).  His- 
toire. =  Elève  de  Doyen  ;  remporta  le  second 
prix,  en  1784  ;  on  le  jugea  digne  d'aller  à 
Rome  et  il  obtint  la  pension  nécessaire  ;  il  y 


séjourna  quatre  ans.  Accompagna  le  prince 
Lucien  Bonaparte  en  Espagne  et  y  resta  plu- 
sieurs années.  De  là  il  revint  en  France,  puis 
retourna  en  Italie  où  il  fut  nommé,  en  1811, 
directeur  de  l'Académie  de  France,  à  Rome  ; 
se  fixa  à  Paris,  en  1822,  et  fut  nommé,  en 
1825,  membre  de  l'Institut,  professeur  de  l'é- 
cole royale  des  beaux-arts,  chevalier  de  la 
Légion  d'honneur,  etc.  Mort  à  Paris.  =  Mort 
des  fils  de  Brutus,  Paris.  —  Mort  de  Virginie, 
ib.  —  Saint  Louis  visitant  et  touchant  un  pes- 
tiféré dans  les  plaines  de  Carthage, Bordeaux. 

—  Madeleine  aux  pieds  de  Jésus-Christ,  Paris. 

—  Philoctôte  gravissant  les  rochers  de  Lem- 
nos,  ib.  —  Le  Christ  sous  la  forme  d'un  jardi- 
nier, ib. 

Letbiewliei».  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  Be- 
thune.  Portrait.  =  Exécuta,  en  1505,  pour 
l'hôtel-de-ville  de  Bethune  les  portraits  des 
magistrats  municipaux. 

Le  Tombe  (Philippe).  E.  FI.  *  1717.  = 
Elève  de  Gasp.  J.  Van  Opstal,  en  1695-96. 
Franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1704- 
1705.  Il  fut  doyen  de  la  corporation  en  1716. 

Leu  (Auguste-G.).  E.  Al.  1819.  Munster 
(Westphalie).  Paysage.  =  Elève  de  Schirmer, 
puis  d'Achenbach.  =  Lac  de  Chiem. 

Leuensprung  (Paul).  E.  Al.  *  XVe  siècle. 
Berne.  =  Mort  à  la  bataille  de  Dornack. 

Leullier  (Louis-Félix).  E.  Fr.  1811.  Paris. 
Histoire.  =  Elève  de  Gros.  =  Daniel  dans  la 
fosse  aux  lions.  —  Le  magicien  attelant. 

Leamont  (Thierry  de).  E.  FI.  *  1595.  Liège. 
Histoire,  portrait.  =  Peintre  sur  verre. 

ï^eupenius  (J.).  E.  H.  *  xvne  siècle. 
Paysage.  =  Elève  de  Rembrandt.  =  On  ne 
connaît  de  lui  que  des  dessins  et  des  eaux- 
fortes. 

Leupold  (Jean-Jacques).  E.  Al.  *  xvme 
siècle.  =  Peintre  suisse  ;  membre  de  l'Acadé- 
mie de  peinture  de  Vienne;  nommé  peintre 
de  la  ville  de  Bordeaux,  en  1767. 

Leur  (Nicolas  Van  der).  E.  H.  1667-1726  (?). 
Bréda  Histoire,  portrait.  =  Il  alla  très  jeune 
à  Rome,  où  il  fit  de  bonnes  études.  =Portraits 
bien  faits. 

Ler.tze  (Emm.).  E.  Al.  1816-1868.  SCHWA- 
blsch  Gmund.  Genre.  =  Travailla  beaucoup 
en  Amérique.  =  Troisième  retour  de  Colomb 
du  nouveau  monde. 

Leuven  (G.  J.  Van).  E.  H.  1756-1825.  ARN- 
hem.  Fleurs  et  fruits.  =  Détails  inconnus. 

Leux.  V.  Luyx  van  Luxenstein. 

Leveilié  (Pierre).  E.  Fr.  *  1582.  Orléans. 
Histoire,  portrait.  =  Artiste  de  talent. 

Leveillé.  E.  Fr.  *  xviie  siècle.  Histoire.  = 
Second  prix  de  l'Académie  royale  de  peinture 
en  France,  en  1675,  avec  son  tableau  Trans- 
gression d'Adam. 


1 1er  liras  Kuckcr  AA-Wien 


La  Sibylle  de  Tibur.     Par  Lucas  de  Leyde.     Vienne. 


LEV  549 

Amsterdam.  Vues 


LEY 


Levelt  (Henri  J.).  1808 
de  ville. 

Levéquc  (Jacques).  E.  H.  1624-1G74.  Genre. 
=  Imitateur  de  Rembrandt. 

Lévi  (Elisa).  E.  FI.  *  1842.  ANGLETERRE. 
Genre. 

Le  Afieil  (Guillaume),  le  Vieux.  E.  Fr. 
*  1665.  Peintre  sur  verre.  =  Il  épousa  Cathe- 
rine Jouvenet,  fille  de  Jean,  le  Jeune,  et  cou- 
sine germaine  de  Jean  Jouvenet,  le  Grand. 

Le  Vieil  (Guillaume),  le  Jeune,  fils  de  Guil- 
laume, le  Vieux.  E.  Fr.  1675-1731.  Rouen. 
Histoire  et  portrait  sur  verre.  =  Elevé  de 
Jean  Jouvenet,  le  Grand,  cousin  germain  de 
sa  mère  ;  se  rendit  à  Paris  et  y  obtint  des 
commandes  importantes.  Mort  dans  cette 
ville.  On  le  croit  de  la  même  famille  que 
Pierre  le  Vieil.  (Voir  ce  nom.) 

Le  Vieil  (Jean),  fils  de  Guillaume,  le  jeune. 
E.  Fr.  1710.  =  Peintre  sur  verre  du  roi,  il 
travailla  avec  Pierre  Le  Vieil  qui  fut  proba- 
blement un  de  ses  parents. 

Le  Vieil  ou  Le  Viel  (Pierre).  E.  Fr. 
1708-1772.  Paris.  Histoire,  portrait  sur  verre. 
=  Originaire  de  Normandie,  et  appartenant 
à  une  famille  qui  s'y  distinguait  depuis  plus 
de  deux  siècles  à  peindre  sur  verre,  Pierre 
le  Vieil  soutint  dignement  la  réputation  que 
son  nom  avait  acquise.  =  Vitraux  du  charnier 
de  Saint- Etienne-du-Mont,  Paris.  =  Auteur 
d'un  ouvrage  intitulé  :  Art  de  la  peinture  sur 
verre  et  de  la  vitrerie,  Paris,  1774,  in-folio. 
On  lui  attribue  également  un  Essai  sur  la 
peinture  en  mosaïque,  Paris,  1768,  in- 12. 

Levieux  (Renaud).  E.  Fr.  Vers  1630. 
Nîmes.  Histoire.  =  Florissait  sous  le  règne  de 
Louis  XIV.  =  Histoire  de  saint  Jean-Baptiste. 
Nîmes.  —  Histoire  de  saint  Jean-Baptiste, 
Avignon.  —  Visitation,  Aix.  =  Graveur. 

LeviiuiiM  (Pierre-Simon).  E.  H.  Miniature. 
=  Cité  par  Gérard  Hoet,  le  jeune,  comme 
ayant  été  un  excellent  miniaturiste. 

Levitzky.  E.  R.  *  xviii0  siècle.  Genre,  his- 
toire. =  Florissait  sous  le  règne  de  Catherine 
II  et  de  Paul  Ier.  =  Genre  de  Greuze.  Pinceau 
gracieux.  Coloris  délicat. 
Levizzani.  V.  Livizzani. 
Levo  (Dominique).  E.  I.  *  1718.  Vérone. 
Fleurs,  fruits.  =  Elève  de  F.  Bigi. 

Lèvre  (Thiébaut  la).  E.  Fr.  *  xve  siècle.  = 
Peintre  et  verrier,  demeurant  à  Dijon;  fit,  en 
1477,  quatre  figures  en  teinture,  (Peinture?) 
d'un  homme  pendu  par  les  pieds,  représentant 
le  prince  d'Orange. 

Levy  (Emile).  E.  Fr.  1826.  Paris.  Histoire, 
genre,  paysage.  =  Elève  de  Pujol  et  de  Picot. 
=  Le  repas  libre.  —  Mort  d'Orphée.  —  Les 
jeunes  époux. 

Levy  (Henri  L.).  E.  Fr.  1840.  Nancy.  His- 


toire. =  Elève  de  Picot,  Cabanel  et  Fromentin. 
=  Herodiade.  —  peintures  murales,  Paris 

(Eglise  Saint-Mery). 

Lewis  (Jean-Frédéric).  E.  An.  1805-1876. 
Londres.  =  Vues  d'Orient.  —  Ecole  turque. 

Lewis  (Charles;.  E.  An.  1753-1795.  Gloi  ES- 
TER. Nature  morte. 

Lewla (George R.).  E.  An.  L782-1871.  Lon- 
dres. Portrait,  etc.  =  Elève  de  Fuessli;  ac 
compagna  Dibdin  en  L818  en  France  el  en  Al- 
lemagne. S'occupa  beaucoup  d'illustrations. 

Lexmond  (Jean  Van).  E.  II.  L769-1838, 
Dordrecht.  Paysage,  vues  de  ville.  =  Elève 
de  Van  Stry.  =  Du  soin  et  du  uni;  il  copiait 
avec  talent;  bon  peintre  de  ligures.  Plus  connu 
comme  dessinateur. 

Leyboid  (Frédéric).  E.  Al.  '  1837.  Aqua- 
relle, paysage,  vues  de  ville.  =  Vieux  château 
avec  une  église  gothique. 

Leyde  (Gcrard  Van).  E.  H.  *  xvie  siècle. 
Histoire.  =  Cité  par  Kramm  et  nommé  aussi 
Gérard  Leydanus. 

Leyde  ou  Jacobszone  (Lucas  de),  fils 
de  Hugo  Jacobs.  (Voir  ce  nom.)  E.  H.  1191-1533. 
Leyde.  Histoire,  portrait,  paysage.  =  Elève 
de  son  père  et  de  C.  Enghelbrechtsen.  Cet  ar- 
tiste s'acquit  un  nom  européen  et  fut  un  des 
maîtres  de  l'école  hollandaise.  Ses  peintures 
à  l'huile,  à  l'eau  d'œuf,  sur  bois  et  sur  verre, 
ainsi  que  ses  gravures,  en  font  l'artiste  le  plus 
célèbre  de  son  siècle.  A  9  ans,  il  fit  des  gra- 
vures dont  les  sujets  étaient  de  lui.  A  12  ans, 
il  étonna  les  artistes  par  une  peinture  en  dé- 
trempe représentant  saint  Hubert.  C'est  en 
voyant  un  armurier  faire  mordre  à  l'eau-forte 
des  ornements  gravés  sur  une  cuirasse,  qu'il 
devint  graveur  à  l'eau-forte.  Albert  Durer  se 
trouvant  à  Anvers,  en  1521,  y  fit  le  portrait 
de  son  rival  et  se  lia  d'amitié  avec  lui.  Lucas 
visita  à  cette  même  époque,  non-seulement  la 
Belgique,  mais  aussi  la  Zélande  ;  il  était  ac- 
compagné de  Jean  de  Mabuse.  Il  contracta 
pendant  ce  voyage  une  maladie  dont  il  souf- 
frit dix  ans  et  que  les  anecdotiers  du  temps 
attribuèrent  à  un  empoisonnement.  Lucas 
de  Leyde  avait  frété  un  bateau  à  ses  liais, 
paraît-il,  et  déployait  partout  le  plus  grand 
luxe.  Il  est  inscrit  comme  franc-maître  sur  le 
registre  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1522,  sous 
le  nom  de  Lucas  de  Hollandere.  Lucas  avait 
épousé  une  fille  noble,  Elisabeth  van  Bos- 
schuysen,  dont  il  n'eut  pas  d'enfants.  Par 
contre  il  laissa  une  fille  naturelle,  Marie  Lucas 
dont  la  mère  est  restée  inconnue  et  qui,  après 
la  mort  de  la  femme  légitime,  avait  été  insti- 
tuée par  Lucas  son  héritière.  En  1532,  Marie 
épousa  le  peintre  Dammasz  Claesz,  de  Hooy 
(V  ce  nom)  et  l'année  suivante  elle  eût  un  fils, 
ce  qui  rendit  Luc  de  Leyde  grand-père  à  38 
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ans.  =  Le  jugement  dernier,  avec  volets  re- 
présentant saint  Pierre  et  saint  Paul,  Leyde. 

—  Tableau  d'autel,  ib.  —  Portrait  de  Maximi- 
lien  Ier,  Vienne.  —  Ecce  Homo,  ib.—  L'anneau, 
Anvers.  —  David  et  Saùl,  ib.  —  Saint  Luc  et 
saint  Marc,  ib.  —  Saint  Mathieu,  ib.  —Adora- 
tion des  mages  (Triptyque  avec  volets),  ib.  — 
Même  sujet  (Contesté),  ib.  —  Vierge  allaitant, 
Munich.  —  Circoncision,  ib.  —  La  Vierge  et 
l'enfant  Jésus,sainte  Madeleine  et  le  donataire, 
ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  Schleswig.  — 
Portrait  de  Philippe,  duc  de  Bourgogne, 
Amsterdam.  —  La  fille  d'Hérodias  tenant  la 
tête  de  saint  Jean-Baptiste  sur  un  plat,  La 
Haye  (Contesté).  —  Portrait  de  Ferdinand 
infant  d'Espagne,  Florence.  —  Martyre  de 
saint  Sébastien,  Londres.  —  Crucifiement,  ib. 

—  Résurrection,  iô.  —  Repos  en  Egypte,  Rome. 

—  Paysage,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Descente  de 
croix,  Paris.  —  Sainte  Famille,  ib.  —  La  salu- 
tation angélique,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  Madrid.  —  Jésus-Christ  entouré  d'une 
gloire,  ib.  —  Et  autres,  ib.  —  Tentation  de 
saint  Antoine,  Dresde.  —  Le  Christ  bénissant, 
ib.  —  Portrait  d'un  jeune  chevalier;  au  fond 
saint  Hubert,  Liverpool.  =  Figures  expressi- 
ves, bonne  couleur,mais  dessin  souvent  incor- 
rect. C'est  à  lui  que  l'école  hollandaise  est  re- 
devable du  perfectionnement  du  clair-obscur, 
car  il  est  un  des  premiers  qui  ait  conçu  l'idée 
d'affaiblir  les  teintes  relativement  aux  distan- 
ces. Comme  peintre  cependant,  Lucas  tient  un 
rang  moins  distingué  que  comme  graveur.  Sa 
manière  de  composer  est  riche  et  pleine  de 
mouvement;  draperies  peu  heureuses.  On  a 
de  lui  beaucoup  de  dessins  à  la  plume,  touchés 
avec  infiniment  d'esprit.  La  bibliothèque 
royale  de  Paris  possède  230  pièces  de  ce  maitre. 
=Ventes  :  V.  Guillaume  II  (1850).!/' A doration 
des  Mages,  4,450  fl.  —  V.  Pourtalôs-Gorgier 
(1865).  Le  Christ  et  sainte  Yéronique,  1,660  fr. 

Leyden  (J.  Van).  E.  H.  *  1661.  Marine.  = 
Détails  inconnus. 

I^eye  (Jean  Vander).  E.  Fl.  *  xive  siècle.  = 
Travaillait  à  Bruges  ;  peintura  en  or,  argent, 
et  en  toutes  sortes  de  couleurs  à  V huile  la 
chapelle  communale  de  Bruges,  à  Damme,  en 
1351-1352. 

Leye  (Roger  Vander).  E.  Fl.  *  xve  siècle. 
Bruges.  Histoire.  =  Travailla  aux  entremets 
de  Bruges,  en  1468.  Vinder  de  la  confrérie  de 
Saint-Luc,  en  1471.  Il  mourut  vers  1478. 

Leyeivlorp  (André).  E.  H.  1789.  Delfs- 
haven.  Vues  de  ville,  paysage,  portrait,  mi- 
niature. =  Elève  de  P.  G.  Van  Os.  =  L'écluse 
de  Purmerstein. 

Leygebe  (P.  C).  E.  Al.*  xvme  siècle.  Chas- 
ses. =  Les  figures  de  ses  tableaux  ont  parfois 
été  peintes  par  Antoine  Pesne. 


Leygue.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire.  =  Aglaé 
de  Phalère. 

Leynaud.  E.  Fr.  *  1840.  Histoire,  portrait. 
=  Miracle  des  pains  et  des  poissons. 

Loypold  (Charles-Jules  Von).  E.  Al.  1806. 
Dresde.  Vues  de  ville.  =  Vue  d'une  ville  alle- 
mande, Dresde. 

Leys  (le  baron  Henri).  E.  Fl.  1815-1869. 
Anvers.  Histoire,  genre.  =  Elève  de  F.  de 
Braekeleer.  Créé  baron  par  le  roi  Léopold  Ier, 
en  1862.  =  Rétablissement  du  culte  catholique 
dans  l'église  de  Notre-Dame,  à  Anvers,  Bru- 
xelles. —  Les  trentaines  de  Berthall  de  Haze, 
ib.  —  L'atelier  de  Frans  Floris,  ib.  —  L'ar- 
murier. —  Les  femmes  catholiques.  —  Luther 
enfant.  —  Installation  de  l'ordre  de  la  Toison 
d'Or.  —  Une  rue  de  village  en  Hollande,  Mu- 
nich. —  Peintures  à  l'hôtel-de-ville  d'Anvers. 
=  Un  des  chefs  de  l'école  flamande  moderne. 

Leyssens  (Nicolas).  E.  Fl.  1661-1710.  An- 
vers. Histoire.  =  Elève  de  P.  Ykens.  Il  voya- 
gea en  Italie  où  on  lui  a  donné  le  surnom  de 
Casse-noix.  Revenu  à  Anvers,  il  y  reçut  un 
grand  nombre  de  commandes  et  y  peignit 
beaucoup  de  tapisseries  pour  salons,  avec 
Bossaert  et  Verbruggen.=Bonne  ordonnance, 
du  goût  dans  le  dessin,  surtout  pour  les  figures 
de  femmes  et  d'enfants. 

Leyster  (Judith).  V.  Molenaer. 

Leyto  (André).  E.  Es.  *  1680.  Histoire, 
genre,  intérieurs.  =  Etudia  à  Madrid  ;  tra- 
vailla à  Ségovie.  ==  Bonne  couleur,  dessin 
faible;  se  distingua  surtout  dans  les  tableaux 
d'intérieurs. 

Leyva  (Le  frère  Jacques  de).  E.  Es.  1580  (?)- 
1637.  Haro  de  la  Rioja.  Histoire,  portrait.  = 
On  croit  qu'il  étudia  à  Rome;  s'établit  à  Bur- 
gos,  devint  veuf,  entra  dans  l'ordre  des  Char- 
treux et  mourut  avec  la  réputation  d'un  grand 
artiste.  =  Bon  dessin,  composition  et  coloris 
recommandables;  style  un  peu  mesquin. 

Lezier  (Paul).  E.  H.  *  xvne  siècle.  Dor- 
drecht.  Histoire,  portrait. 

Lherie.  E.  Fl.  *  1845.  Paysage. 

Lhomme  ou  L'homme  (Jacques).  *  XVIIe 
siècle.  =  Cité  par  de  Marolles  ;  ami  de  Bonne- 
mère^  Ste  Catherine.—  Dame  jouant  du  luth. 

Liano  (Philippe  de).  E.  Es.  1575-1625.  Ma- 
drid Portrait  en  miniature.  =  Elève  d'Alonzo 
S.  Coëllo;  on  croit  qu'il  visita  l'Italie.  Ami  du 
célèbre  Lopez  de  Vega.  =  Surnommé  le  petit 
Titien  à  cause  de  son  beau  coloris;  dessin 
exact,  ressemblance  parfaite. 

Liano  (Philippe  di).  V.  Angeli  (Philippe)- 

Lianori  (Pierre-Jean),  ou  IMetro  «H 
Giovanni.  E.  I.  *  1430.  BOLOGNE.  Histoire. 
=  Elève  de  Lippo  di  Dalmasio.  =  La  Vierge 
et  l'Enfant  et  deux  autres  saints,  Bologne 
(Signé  :  Petrus  de  Lianoris  p.  1453). 
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Libérale  (Gensio  ou  George  ou  Genezio). 
E.  I.  *  1568.  Udine.  Poissons,  histoire,  etc.  = 
Elève  de  Pellegrino  di  San  Daniele;  attaché 
au  service  de  Ferdinand,  archiduc  d'Autriche. 
=  Excellait  à  peindre  des  poissons.  Sa  ma- 
nière se  rapproche  de  celle  des  Bassan. 

Libérale  de  Campo.  E.  I.  '  1418.  CAMPO. 
Histoire.  —  Détails  inconnus. 

Libérale  de  Vérone.  E.  I.  1451-153G 
ou  1537.  Vérone.  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Vincent  di  Stefano  ;  appelé  à  Sienne  alin 
d'y  peindre  le  dôme.  Rentré  dans  sa  patrie 
déjà  vieux  et  infirme,  il  réclama  les  soins 
d'une  de  ses  filles,  mariée  à  Vérone,  et  eut 
tant  à  souffrir  de  ses  procédés  qu'il  se  réfugia 
chez  Fr.  Torbido,  dit  il  Moro,  son  élève,  par 
lequel  le  vieillard  fut  traité  avec  les  plus 
grands  égards.  Pour  l'en  récompenser,  Libé- 
rale lui  légua  une  maison  et  un  jardin  à  San- 
Giovanni-in-Valle,  et  mourut  peu  de  temps 
après.  =  La  Vierge,  l'enfant  Jésus,  saint  Lau- 
rent et  saint  Christophe,  Berlin.  (Ce  tableau 
est  signé  :  Liber alis  Veronensis  me  fecit.  1489). 
=  Choisit  Jean  Bellini  pour  modèle  et  se  plaça 
bientôt  au  premier  rang  des  artistes  de  son 
pays;  composition  riche,  belles  draperies, 
poses  heureuses. 

Liber!  (le  chevalier  Pierre).  E.  I.  1605- 
1687.  Padoue.  Histoire.  =  Elève  d'A.  Varo- 
tari;  succéda  à  son  maitre  pour  soutenir  h 
gloire  de  l'école  vénitienne;  parcourut  l'Ita 
lie;  s'arrêta  à  Rome,  à  Parme,  à  Venise,  etc. 
son  style  fut  peu  apprécié  en  Italie ,  mais  eut 
beaucoup  de  succès  en  Allemagne;  appelé 
dans  ce  pays,  il  en  revint  avec  les  titres  de 
comte  et  de  chevalier  et  une  fortune  considé- 
rable qui  lui  permit  de  vivre  richement  à 
Venise.  =  Prédication  de  saint  François,  Ve- 
nise. —  Bataille  des  Dardanelles,  ib.  —  Allé- 
gorie, ib.  —  Madone,  Rome.  —  Jugement  de 
Paris,  Dresde.  —  La  jeunesse  sous  l'égide  de 
la  sagesse,  ib.  —  Diane  au  bain,  Saint-Péters- 
bourg. —  Tableau  d'histoire,  ib.  —  Diane  et 
Actéon,  Berlin.  =  Médor  et  Angélique,  Mu- 
nich. —  Vénus  et  l'Amour,  Vienne.  —  Sujet 
allégorique,  ib.  =  Style  varié;  les  tableaux 
qu'il  finissait  le  plus  n'ont  pas  le  mérite  de 
ceux  qu'il  exécutait  d'une  manière  plus  libre 
et  plus  franche;  tantôt  grandiose,  tantôt  gra- 
cieux, abusa  un  peu  de  la  manière  des  Car- 
rache;  ses  Vénus  nues  lui  valurent  une  grande 
réputation  et  le  surnom  de  libertin.  Coloris 
suave  et  bien  empâté,  ombres  délicates,  dans 
le  goût  du  Corrège,  profils  imités  en  général 
de  l'antique. 

Liberi  (Marc),  fils  de  Pierre.  E.  I.  *  1681. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  père.  = 
Venus  et  l'Amour,  Dresde.  =  Même  sujet, 
traité  différemment,  ib.  =  Ne  peut  être  com- 


paré à  son  maitre,  dans  ses  ouvrages  d'inven- 
tion, ni  pour  le  grandiose  ni  pour  La  beauté; 
mais  montra  du  talent  dans  Les  copies  des 
tableaux  de  bod  père,  copies  qui  ont  quelque- 
fois trompé  l'œil  des  connaisseurs. 

Libérale  (Jacq.  de).  E.  FI.  *  XVI*  siècle. 
Liège.  =  11  acquit  quelque  célébrité  dans  sa 
patrie. 

Llbour  (Esprit-Aimé).  E.  Fr.  1785.  Lavai.. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  David,  d«-  Gros 
et  de  Kegnault.  =  Mort  d'Abel.  —  Céphale  e1 
Procris. 

Llbrl  (François  Dai),  dit  le  vh-ux.  E.  I. 
'xve  siècle.  Vérone.  .Miniature.  =  Se  rendit 
célèbre  par  son  talent  à  peindre  les  livres  de 
chœur  et  d'office,  talent  qui  lui  valut  Le  sur- 
nom de  Dai  Libri  qu'il  garda  depuis  et  qu'il 
transmit  à  sa  famille. 

Libri  (Jérôme  Dai),  fils  de  François,  le 
Vieux.  E.  I.  1472-1555.  Vérone.  Histoire,  mi- 
niature. =  Elève  de  son  père  et  de  D.  Morone; 
peignit,  à  l'âge  de  seize  ans,  un  tableau  re- 
marquable et  devint  un  des  peintres  les  plus 
habiles  de  son  temps.  =  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus  entourés  d'anges  et  de  deux  saints, 
Berlin.  —  La  Vierge  et  l'Enfant,  Londres.  = 
Beaucoup  de  grâce,  de  brillant  et  de  fini; 
grande  perfection  dans  ses  miniatures  de 
livres. 

Libri  (François  Dai),  le  Jeune,  fils  de  Jé- 
rôme. E.  I.  *  xvi°  siècle.  Miniature.  =  Hérita 
du  talent  de  son  père  pour  la  peinture  des 
livres  d'église;  un  de  ses  oncles,  riche  et  sans 
enfants,  lui  confia  la  direction  d'une  fabrique 
de  verrerie  où  François  perdit  les  plus  belles 
années  de  sa  jeunesse  ;  son  oncle  devint  veuf, 
se  remaria,  eut  des  enfants,  et  ôta  à  son 
neveu  tout  espoir  d'héritage  ;  Libri  reprit  le 
pinceau,  étudia  également  l'architecture  et 
mourut  jeune.  Il  entreprit,  sous  la  direction 
de  Fracastor  et  de  Beraldi,  médecins  et  géo- 
graphes, un  globe  terrestre  dont  Navagero 
voulait  faire  hommage  à  François  I;  ce  poète 
étant  mort  à  son  arrivée  en  France,  le  globe 
de  Libri  resta  imparfait. 

Licalde  (Jean  de).  E.  Es.  *  1628.  Madrid. 
Portrait.  =  Elève  de  P.  de  Las  Cuevas;  cet 
artiste  fut  tué  au  moment  où  son  beau  talent 
allait  atteindre  toute  sa  maturité. 

Licherie  (Louis).  E.  Fr.  1642(?)-1687.  Hou- 
dan.  Histoire,  portrait.  =  Fils  d'un  conseiller 
de  la  ville  et  destiné  aux  mêmes  fonctions, 
son  goût  pour  les  arts  décida  son  père  à  lui 
laisser  suivre  la  carrière  d'artiste.  Il  devint 
élève  de  Boullogne,  le  père,  puis  de  Lebrun. 
Celui-ci  le  lit  entrer  comme  professeur  aux 
Gobelins,  où  il  resta  jusqu'en  1670.  Reçu,  en 
1679,  à  l'Académie  =  Rencontre  de  David  et 
d'Abigaïl,  Paris. 
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Licht  (André  de).  E.  FI.  *  1633.  =  Doyen 
de  la  corporaiion  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en 
1634-35. 

LïcIitenberger(H.J).  E.Al.f  XIXe siècle. 
Dresde.  Genre. 

Lichtenfels  (Edouard  P.  chevalier  de). 
E.  Al.  1833.  Vienne.  Paysage. 

Lichtcnlield  (Guillaume).  E.  Al.  1818. 
Hambourg.  Paysage  et  genre.  =  Clair  de 
lune.  Munich.  =  Le  chercheur  de  trésors,  ib. 

Licinio  (le  chevalier  Jean- Antoine),  dit 
Le  Pordenone.  E.  I.  1483-1539  ou  1540. 
Pordenone  (Frioul).  Histoire,  portrait.  = 
Etudia  la  peinture  à  Udine  et  se  forma  d'après 
les  tableaux  du  Giorgion.  Crémone,  Plaisance 
et  Venise  s'embellirent  de  ses  ouvrages  :  dans 
cette  dernière  ville  le  Pordenone  se  surpassa; 
la  rivalité  qui  existait  entre  le  Titien  et  lui 
l'aiguillonnait  sans  cesse;  il  ne  peignait  ja- 
mais que  l'épée  au  côté  et  une  rondache  près 
de  lui.  Comblé  d'honneurs  par  Charles-Quint, 
qui  lui  accorda  le  titre  de  chevalier  ;  appelé 
à  la  cour  d'Hercule  II,  duc  de  Ferrare,  le 
Pordenone  y  mourut  empoisonné  peu  après 
son  arrivée.  Le  véritable  nom  de  sa  famille 
était  Sacchiense  Corticelli,  mais  un  de  ses 
frères  l'ayant  blessé  à  la  main,  dans  un  mou- 
vement de  colère,  le  Pordenone  abandonna 
tous  les  noms  de  sa  famille  et  se  fit  appeler 
Regillo.  =  Portrait  du  peintre,  Rome.  — 
Portraits,  ib.  —  Portrait  d'homme,  Flo- 
rence. —  Chute  de  saint  Paul,  ib.  —  Judith, 
ib.  —  Sainte  conversation,  ib.  —  Portrait  de 
dame,  Dresde.  —  Election  de  saint  Mathieu, 
ib.  (attribué).  —  La  famille  du  peintre,  Lon- 
dres. —  Sainte  Famille,  ib.  —  Judas  trahissant 
le  Christ,  ib.  —  Portraits,  ib.  —  Un  apôtre,  ib. 

—  Saint  Martin,  Venise.  —  Saint  Christophe, 
ib.  —  Saint  Sébastien  (Fresque),  ib.~  Portrait 
du  peintre  au  milieu  de  cinq  de  ses  élèves,  ib. 

—  Société  de  musiciens ,  Munich.  —  Mort 
d'Abel,  Madrid.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entre 
saint  Roch  et  saint  Antoine,  ib.  —  Le  lave- 
ment des  pieds,  Berlin.  —  La  femme  adultère, 
ib.  =  Talent  décidé,  fier  et  élevé  ;  nus  dessi- 
nés avec  correction  ;  perspective  savante. 
Dans  ses  peintures  à  fresque,  il  n'est  pas  tou- 
jours également  correct  et  étudié,  et  le  choix 
de  ses  figures  d'homme  est  d'une  plus  belle 
nature  que  celui  de  ses  femmes;  mais  la  con- 
ception est  vigoureuse,  pleine  de  variété,  de 
hardiesse  et  de  facilité;  il  ne  recule  devant 
aucune  difficulté,  ne  craint  pas  les  raccourcis 
les  plus  neufs  et  les  plus  hardis,  et  détache  ses 
figures  de  ses  fonds  par  les  contrastes  les  plus 
frappants.  La  nature,  dans  ses  compositions, 
est  quelquefois  sacrifiée  à  la  manière;  effets 
magiques  de  clair-obscur. 

Licinio  (Jean-Ant.),  dit  Le  Sacchiense. 


neveu  du  Pordenone  et  frère  de  Jules,  dit 
Le  Romain.  E.  I.  f  1576.  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  son  oncle;  résida  longtemps  à 
Côme  et  posséda  un  talent  assez  remarquable. 
Ses  ouvrages  sont  presque  inconnus. 

Licinio  (Jules),  dit  Le  Romain,  neveu 
du  Pordenone  et  frère  de  Jean-Antoine, 
dit  Le  Sacchiense.  E.  I.  *  1500  (?)-1561. 
Dans  le  Frioul  (?).  Histoire,  =  Elève  de  son 
oncle  ;  se  rendit  à  Rome  afin  de  s'y  perfection- 
ner; revint  à  Venise  et  y  exécuta  plusieurs 
fresques  qui  furent  jugées  dignes  de  son 
maître.  Appelé  à  Augsbourg  par  les  magistrats 
de  cette  ville,  il  y  peignit  plusieurs  fresques 
fort  belles,  y  reçut  le  surnom  de  Romain  pour 
le  distinguer  des  autres  artistes  de  sa  famille, 
et  y  mourut.  En  1556,  il  peignit,  en  concur- 
rence du  Chiavone,  de  Paul  Véronèse  et  de 
plusieurs  autres  artistes  habiles. 

Licinio  (Bern.),  également  dit  Le  Por- 
denone, neveu  de  Jean-Antoine.  E.  I.  *1540. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  son  oncle;  le 
mérite  de  quelques-uns  de  ses  portraits  les  a 
fait  attribuer  à  son  maître.  =  Portrait  d'Oc- 
tave Grimani,  Vienne.  —  Le  joueur  de  paume, 
Berlin.  —  Portrait  d'homme,  ib.  =  Imita  la 
manière  de  son  maître. 

Liebaert  (Thomas-Joseph).  E.  FI.  1785- 
1848.  Paysage.  =  Vue  prise  en  Normandie, 
Bruges  (Acad.). 

Liebergen  (G.  Van).  E.  FI.  *  1843.  Minia- 
ture. =  Charles  Ier  d'Angleterre.   —  Marie 
Stuart. 
Lieberich  (Nicolas).  E.  R.  1828.  Animaux. 
Liebert.  E.  Al.  *  1870.  Paysage.  =  Peintre 
danois. 

Lieder  (Frédéric).  E.  Al.  *  1837.  Miniature 
et  aquarelle. 

Liédet  ou  Lyédet  (Louis).  E.  FI.  *  XVe 
siècle.  Miniature.  =  Florissait  à  Bruges  dans 
les  dernières  années  du  règne  de  Philippe-le- 
Bon  et  sous  les  règnes  de  Charles-le-Témé- 
raire  et  de  Marie  de  Bourgogne,  sa  fille.  Tra- 
vailla pour  ces  souverains.  Entra,  en  1469, 
dans  la  confrérie  des  enlumineurs  de  Bruges. 
Après  1478,  son  nom  n'apparaît  plus.=Minia- 
tures,  Paris  (Bibliothèque  nationale  et  arse- 
nal). —  Miniatures,  Munich  et  Bruxelles.  = 
Artiste  de  mérite. 

Liefland  (Jean  Van).  E.  H.  1809-1861. 
Utrecht.  Vues  de  ville.  =  Elève  de  Jonxis  et 
de  B.  Van  Straeten. 

Liefrinck:  (les).  E.  H.  *  XVIe  siècle.  =  Ce 
nom  a  été  porté  par  une  assez  nombreuse  et 
importante  famille  artistique  que  l'on  croit 
originaire  d'Anvers  et  qui  s'établit  à  Leyde. 
Ils  sont  inscrits  comme  graveurs,  dessina- 
teurs, géomètres  et  même  enlumineurs.  C'est 
à  ce  dernier  titre  que  nous  les  mentionnons 
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ici.  Il  ne  paraît  pas  qu'ils  aient  produit  des 
ouvrages  de  peinture. 

Liegault  (Jean).  E.  Fr.  *  1528.  Péronne. 
Histoire,  ornements.  =  Artiste  de  mérite  qui 
eut  beaucoup  de  vogue. 

Liégeois.  E.  Fr.  *  1752.  Histoire,  portrait, 
paysage.  =  Membre  de  l'Académie  française 
de  Saint-Luc. 

Liemaek.er  ouLiemaeckei*e(Jac.  de). 
E.  FI.  f  1630.  Gand  (?)  Histoire.  =  Franc-maî- 
tre à  Gand,  en  1597  ;  sous-doyen,  en  1012.  Peignit 
en  1622,  un  Christ  en  croix,  pour  l'église  Saint- 
Michel  et  aux  frais  de  la  ville  ;  puis  des  vitraux 
pour  l'église  d'Akkerghem,  en  collaboration 
avec  Horenbout;  en  1628,  un  vitrail  pour  la 
cathédrale  de  Gand  ;  celui-ci  lui  fut  payé  400 
florins  et  fut  placé  au-dessus  du  maitre-autel. 
Le  père  de  Jacques,  Nicolas  le  Vieux,  fut  égale- 
ment peintre  verrier,  ainsi  qu'un  artiste  de 
cette  famille  nommé  Jean.  Jacques  laissa  huit 
enfants,  qui  tous,  à  l'instar  de  leur  célèbre 
frère  Nicolas,  adoptèrent  le  nom  supplémen- 
taire de  Roose  pour  se  distinguer  des  autres 
membres  de  leur  famille. 

Liemackere  ou  Liemaeckere  (Nico- 
las de),  dit  Roose,  fils  de  Jacques.  E.  FI. 
1601-1646.  Gand.  Histoire.  =  Elève  de  Marc 
Gérard,  puis  d'Otto  Venius.  La  tradition  ra- 
conte que  Rubens  ayant  été  appelé  à  Gand, 
par  la  confrérie  de  Saint-Michel,  pour  pein- 
dre une  Chute  des  anges,  dit  en  leur  dé- 
signant de  Liemackere  :  «Messieurs,  quand 
on  possède  une  rose  si  belle,  on  peut  se  passer 
de  fleurs  étrangères,  »  et  que,  depuis  cette 
époque,  le  surnom  de  Roose  lui  est  resté.  Le 
fait  paraît  moins  poétique.  (Voir  la  biog.  de 
Jacques,  père  de  Nicolas).  Reçu  franc-maître 
peintre,  en  1624,  il  fut  doyen,  en  1628  et  1636. 
Il  travailla  avec  de  Craeyer  aux  arcs  de 
triomphe  élevés  pour  l'entrée  solennelle  du 
cardinal  Ferdinand  d'Autriche.  =  Le  bon 
Samaritain,  Gand  (Eglise  Saint-Nicolas).  —  Le, 
sacre  de  saint  Nicolas  (Chef-d'œuvre)  ïb.  — 
—  Chute  des  anges  rebelles,  ib.  —  Beaucoup 
d'autres  tableaux,  Gand.  =  Ce  peintre  tra- 
vaillait avec  une  grande  vivacité,  mais  parfois 
exagérée.  Belle  et  large  composition  ;  coloris 
brillant,  mais  inégal.  (Voir  les  Peintres  gan- 
tois par  Ed.  de  Busscher). 

Lienard  (Edouard).  E.  Fr.  1779-1848.  Pa- 
ris. Histoire,  portrait  et  miniature.  =  Elève 
de  Regnault  et  d'Isabey.  Mort  à  Lille.  =  Ser- 
ment de  fidélité  des  Rémois,  Reims. 

Liender  (Jacques  Van).  E.  H.  1696-1759. 
Utrecht.  Paysage.  =  Médecin  de  profession. 
Souvent  nommé  le  vieux  Van  Liender.  = 
Plutôt  dessinateur. 

Liender  (Paul  Van),  neveu  de  Jacques  et 
frère  de  Pierre.  E.  H.  1731-1797.  Utrecht. 


Paysage,  vues  de  ville.  =  Habita  Amster- 
dam et  Haarlem;  cultiva  l'art  en  amateur. 
Mourut  à  Haarlem  où  il  «'tait  un  «les  direc- 
teurs de  L'Académie  de  dessin  et  ou  il  rem- 
plissait l'emploi  de  receveur.  =  Dessinateur 
et  graveur. 

Liender  (Pierre  Van),  neveu  de  Jacques 
et  frère  de  Paul.  E.  H.  1727-17V.».  I  u;i«  ni. 
Paysage,  vues  de  ville.  =  Elève  de  son  oncle; 
plus  de  fini  que  de  talent  réel.  =  Une  rue  et 
un  canal  hollandais,  Berlin  (Signé  :  P.  J.  V. 
Liender,  1760).  =  Graveur. 

Liepmann  (Jacques).  E.  Al.  1803-1863. 
Inventeur  d'un  remarquable  procédé  de  re- 
production de  peinture  à  l'huile  dont  il  parait 
avoir  emporté  le  secret  dans  la  tombe.  C'est 
vers  1841  qu'il  essaya  de  vendre  ce  procédé 
aux  gouvernements  d'Allemagne,  de  Belgique 
et  de  France. 

Lier  (Adolphe).  E.  Al.  1827.  HERRNHUT 
(Saxe).  Paysage. 

Liernur  (Alexandre).  E.  H.  1770-1815.  La 
Haye.  Histoire,  portrait.  =  Il  fut  élevé  dans 
la  maison  luthérienne  des  orphelins,  par  les 
soins  du  stathouder  Guillaume  V.  Manifesta 
de  bonne  heure  le  goût  du  dessin  et  fut  mis 
en  apprentissage  chez  un  peintre  dont  on  ne 
cite  pas  le  nom.  Obtint  la  médaille  d'or  au 
concours  et  partit  pour  Rome,  en  1794;  revint 
en  Hollande,  en  1796.  Partit  pour  Paris,  en 
1801,  et  y  exécuta  une  trentaine  de  beaux 
dessins  à  l'aquarelle  d'après  les  principaux 
tableaux  du  Musée.  Cette  collection  fut  expo- 
sée dans  les  grandes  villes  de  la  Hollande. 
Les  malheureuses  circonstances  du  temps 
l'obligèrent  à  abandonner  l'art  et  à  se  faire 
maître  d'école.  Mort  à  Amsterdam.  =  Plus 
connu  comme  dessinateur. 

Liernur  (Marie).  V.  Nayler. 

Lierre  (Joseph  Van).  E.  FI.  1 1583  (?).  Bru- 
xelles. Paysage  et  ligures.  =  Doyen  de  la 
corporation  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  L546. 
Il  embrassa  le  calvinisme  et  abandonna  l'art 
pour  aller  prêcher  sa  nouvelle  doctrine. 
Mort  dans  le  pays  de  Waes.  =  Talent  remar- 
quable dans  les  tableaux  à  la  détrempe.  = 
Graveur. 

Lies  (Joseph).  E.  FI.  1822-1865.  ANVERS- 
Genre  et  histoire.  =  Elève  de  N.  de  Keyzer 
et  de  Leys.  =  Convoi  militaire  revenant  d'uue 
expédition.  —  Baudouin  à  la  hache,  Bruxelles. 
-  Les  malheurs  de  la  guerre,  ib.  =  Beau  co- 
loris, beaucoup  de  sentiment. 

Liesborn  (Le  maitre  de).  V.  Lon  (Van). 

Lieete  (Corneille).  E.  H.  1817-1861.  HAAR- 
LEM. Paysage.  =  Elève  de  J.  Reekers  et  de 
N.-J.  Roosenboom. 

Lïet  (M.).  E.  H.  Genre.  =  C'est  Immerzeel 
qui  rapporte  que  le  poète  Fr.  De  Haes  a  celé- 
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bré,  dans  une  pièce  de  vers, 
par  cet  artiste. 
Liets  (Abraham).  E.  H.  * 
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xviie  siècle.  Por- 


trait. =  On  croit  qu'il  florissait  à  Hoorn,  vers 
1655. 

Lieve  I>e  «J ongh.  V.  Jongll  (de). 

Lievens  (Jacques).  E.  H.  *  xvne  siècle.  = 
Reçu  dans  la  corporation  de  Saint-Luc,  à 
Haarlem,  en  1635.  Se  maria  en  1640.  En  1669, 
sa  femme  et  lui  faisaient  partie  de  la  secte 
des  mennonites. 

Lievens  (Jan).  V.  Livens. 

Lieverseege  (Henri).  E.  An.  1803-1832. 
Genre. 

Liez(»nmayer  (Alexander).  E.  Al.  1839. 
Kaab  (Hongrie).  Histoire,  portrait.  =  Elève 
de  Piloty.  =  Elisabeth  signant  l'arrêt  de  mort 
de  Marie  Stuart. 

Ligai-io  (Pierre).  E.  I.  1686-1752.  Sondrio 
(En  Valteline).  Histoire.  =  Elève  de  L.  Baldi, 
à  Rome,  où  on  l'envoya  fort  jeune;  de  là  se 
rendit  à  Venise,  afin  d'y  étudier  le  coloris;  se 
fit  connaître  à  Milan,  revint  dans  la  Valteline 
et  fut  protégé  par  le  comte  de  Salis.  Etant 
presque  toujours  pauvre,  il  manquait  du  né- 
cessaire pour  exécuter  ses  tableaux.  Dessin 
exact. 

Lîgli  ou  Lirios  (  Bonaventure  ).  E.  I. 
*  xviie  siècle.  Naples  (?).  Histoire  et  batailles. 
=  Ecole  de  Luc  Giordano;  vint  en  Espagne  à 
la  suite  du  duc  de  Béjar.  =  Bataille  d'Al- 
mansa,  Madrid.  ==  Plus  de  facilité  que  d'exac- 
titude. 

Ligne  (Charles  de).  E.  FP  *  xviir3  siècle. 
Tournai.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers, 
en  1774. 

Ligne  (Franç.-Jos.  de).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Anvers.  =  Remporta  un  prix  à  l'Académie 
d'Anvers,  en  1758. 

Ligne  (Nicol.-Jos.  de).  E.  FI.  *  xvme  siècle. 
Tournai.  =  Elève  de  l'Académie  d'Anvers, 
en  1773. 

Lignières  (P.-J.-B.).  E.  Fr.  *  XVIIe  siècle.  = 
Premier  prix  de  l'Académie  royale  de  pein- 
ture de  France,  en  1689,  avec  son  :  Noé  ivre 
après  avoir  planté  la  vigne. 

Ligny  (Alexandre).  E.  FI.  *  1855.  Paysage. 

Ligny  (Théodore  de).  F.  Fr.  *  1845.  His- 
toire. =  Sainte  Famille. 

Ligorïo  (Pirro  ou  Pyrrhus).  E.  I.  f  1583  (?). 
Naples.  Histoire.  =  Dirigea,  sous  les  ordres 
de  Michel-Ange,  les  travaux  du  Vatican  et 
fut  nommé  architecte  du  duc  de  Ferrare.  = 
Tableaux  et  fresques,  Rome.  =  Coloris  pâle, 
manque  de  correction;  belle  perspective,  cos- 
tumes riches.  Architecte  et  antiquaire. 

Ligozzi  (Jacques).  E.  1. 1543-1627.  Vérone. 
Histoire,  miniature  et  portrait.  =  Elève  de 
P.  Véronèse;  étendit  sa  réputation  dans  toute 


l'Italie  ;  fut  nommé,  par  le  grand-duc  Ferdi- 
nand II.  peintre  de  la  cour  et  surintendant  de 
la  galerie  de  Florence.  Mort  dans  cette  ville. 
=  Vue  d'un  portique  avec  figures,  Florence. 

—  Sacrifice  d'Abraham,  ib.  —  Adoration  des 
mages,  ib.  —  Apparition  de  la  Vierge  à  saint 
François,  ib.  —  Portrait  de  femme,  Berlin.  = 
Beaucoup  d'effet  ;  belle  expression  ;  miniature 
d'un  fini  précieux. 

Ligozzi  (Jean-Herman).  E.  I.  *xvie  siècle. 
Histoire.  =  On  ignore  s'il  est  parent  de  Jac- 
ques Ligozzi,  auquel  il  est  inférieur. 

Lilio  (André),  dit  André  d'Ancone. 
E.  I.  1555-1610.  Ancône  (?).  Histoire.  =  Tra- 
vailla â  Rome  sous  le  pontificat  de  Sixte- 
Quint,  et  souvent  en  compagnie  du  Sourd 
d'Urbin;  séjourna  longtemps  dans  cette  der- 
nière ville.  =  Vie  de  saint  Jérôme  (Fresque), 
Rome.  —  Fresques,  ib.  =  Imitateur  de  F.  Ba- 
roccio.  Mérite  inégal.  Graveur. 

Limborch  ou  Limburch  (Henri  Van). 
E.  H.  1680-1758  ou  1759.  La  Haye.  Histoire, 
portrait,  paysage.  =  Elève  d'Adrien  Vander 
Werf.  En  1759,  on  vendit  son  cabinet  artisti- 
que. =  Il  a  exécuté  au  palais  de  Sans  Souci, 
l'histoire  d'Achille.  —  Amours  jouant  au  co- 
lin-maillard, Amsterdam.  —  Amour  et  Psy- 
ché, ib.  —  Les  bergers,  ib.  —  Plaisirs  de  l'âge 
d'or,  Paris.  —  Repos  de  la  sainte  Famille,  ib. 

—  Vénus  et  l'Amour,  Dresde.  =  Imagination 
heureuse.  Fidèle  mais  faible  imitateur  de  son 
maître.  Bon  dessinateur.  Grandes  connais- 
sances théoriques.  =  Ventes  :  V.  de  Heineken 
(1757). Sainte  Famille  avec  saint  Jean  et  sainte 
Elisabeth  dans  un  paysage,  2,500  liv. 
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Limburg  (M.  Van).  E.  H.  *  1663.  Portrait. 
=  Fit  les  portraits  de  plusieurs  personnages 
de  distinction.  =  Artiste  de  grand  talent. 

Limburg  (Paul  Van).  E.  FI.  *  xve  siècle. 
Miniature.  =  Enlumineur  aux  gages  du  duc 
de  Berry,  de  1400  à  1416;  il  travaillait  avec  ses 
deux  frères  qui  sont  toujours  cités  en  même 
temps  que  lui.  =  Miniatures  du  manuscrit  de 
Josôphe,  Pans  (Bibliothèque  nationale),  exé- 
cutées par  les  trois  frères. 

Limmen  (J.  Van).  E.  H.  *  1822.  Marine.  = 
Habitait  à  Amsterdam,  en  1822. 

Limonaque.  Byzance.  Histoire.  =  Ajax. 

—  Médôe.  —  Oreste.  —  Iphigénie,  en  Tauride. 

—  Lécythion  ou  maître  à  voltiger.  —  Famille 
noble.  —  Une  gorgone. 

Limosin  ou  Limousin.  V.  Léonard. 
Lin  (Jean  Van).  E.  H.  *  1664.  Hollande. 
Chevaux,  batailles,  etc.  =  On  lui  avait  donné 
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le  nom  de  Tranquille  (tien  Stille).  =  Escar- 
mouche de  cavaliers,  Copenhague.  —  Combat 
de  cavalerie  entre  des  Mores  et  des  Euro- 
péens, Dresde.  —  Retour  de  la  chasse,  ib.  — 
Une  femme  et  son  enfant  sur  un  âne,  \b.  — 
Combat  de  cavalerie,  Vienne.  =  Ces  tableaux, 
que  les  catalogues  de  Dresde  et  de  Vienne 
attribuent  à  Jean  Van  Lin,  sont  tous  signés  . 
H.  Van  Lin.  Or,  M.  Kramm  a  découvert,  dans 
de  vieilles  archives  d'Utrecht,  contemporaines 
de  Jean  Van  Lin,  l'existence  d'un  Herman 
Van  Lin,  artiste  peintre.  Cette  coïncidence 
fait  involontairement  penser  qu'il  y  a  là  une 
obscurité  historique  à  éclaircir,  et  que  H.  Van 
Lin  pourrait  être  Herman,  aussi  bien  que  Jean 
que  l'on  est  obligé  d'appeler  Hans  pour  faire 
concorder  son  nom  avec  sa  signature.  =  Sa 
réputation,  comme  peintre  de  batailles,  était 
très  répandue. 

Lin  (Herman  Van).  E.  H.  *  1668.  Utrecht. 
=  Cité  comme  peintre  et  bourgeois  d'Utrecht, 
dans  un  document  de  1668. 

Linaae.  E.  Al.  *  xviii6  siècle.  Norwège. 
Histoire. 

Liiiiijuoio  (Berto).  E.  I.  *  xve  siècle.  Flo- 
rence. Histoire.  =  Envoyé  en  Hongrie,  ses 
ouvrages  lui  firent  dans  ce  pays  une  grande 
réputation. 

Lincler  '  xviie  siècle.  =  Cité  par  de  Ma- 
rolles. 

Lindau  (Dietrich).  E.  Al.  *  1831.  Dresde. 
Genre.  =  Thorwaldsen  et  ses  élèves.  —  L'Al- 
banaise. 

Linden  (Maurice  Vander).  E.  H.  *  1670.  La 
Haye.  Genre,  portrait.  ==  Elève  de  Gaspard 
Netscher.  11  serait  devenu  un  artiste  distingué 
s'il  n'était  entré  au  service  des  Etats  comme 
ingénieur.  Il  se  fit  remarquer  dans  cette 
branche,  au  point  de  devenir  second  directeur 
des  fortifications,  poste  dans  lequel  il  mourut 
à  un  âge  avancé. 

Linden  Van  Dyk  (V.  Dyk). 

Lindenmeyer  (Kraffi).  E.  Al.  *  1470.  Ulm. 
Histoire,  portrait.  =  Détails  inconnus.  =  Gra- 
veur. 

Lindenschmidt  (Guillaume).  E.  Al.  1806- 
1852.  Mayence.  Histoire.  =  Combat  à  Send- 
lingen.  —  Sujets  tirés  de  Schiller.  —  Mort  du 
duc  Luitpold,  à  la  bataille  de  Presbourg,  Mu- 
nich. 

Lïnclenschmidt  (Guillaume),  fils  du  pré- 
cédent. E.  Al.  1829.  Munich.  Histoire, genre.= 
Elève  de  son  père. 

Undlnr  (Guillaume).  E.  Al.  *  1860.  Dus- 
seldorf.  Paysage.  =  Vues  de  Suisse. 

Lindineyer  (Daniel).  E.  Al.  *  1580.  Schaf- 
fouse.  Histoire,  etc.  =  On  le  croit  élève  de 
T.  Stimmer.  =  Manière  de  son  maître. 

Linge  (Bernard  Van).  E.  FI.  '  xvne  siècle. 
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—  Peintre  but  verre.  S'établit  eu  Angleterre, 
sous  le  règne  «le  Jacques  lr.  Fut  le  fonda- 
teur d'une  excellente  école  de  peintres  sur 

verre. 

Linge  (Abraham  Van).  E.  FI.  *  xvir3  siècle. 
Peintre  Bur  verre,     Travaillaen  Angleterre, 

sous  le  règne  de  Charles  [»  qui  lui  donna  «Il- 
lettrés de  franchise;  la  plupart  <!<■  ses  ou- 
vrages sont  restes  dans  Le  pays.  On  le  croit 
fils  ou  frère  de  Bernard.        Jésus-Christ  au 

milieu  des  docteurs,  Oxford.  —  .louas,  ib.  — 
Destruction  de  Sodome  et  de  Gomorrhe,  ib. 

Llngelbacb  (Jean).  E.  11.  L622-1687  (?). 
Francfort-sur-le-Mkin.  PayBage,  marine 
et  genre.  =  Quoique  Allemand  de  naissance, 
ce  peintre,  étant  venu  fort  jeune  à  Amster- 
dam, est  compris  dans  l'école  hollandaise.  En 
1642,  il  se  rendit  en  France  et  deux  an-  après 
à  Rome  :  là,  il  séjourna  huit  années,  qu'il  em- 
ploya à  étudier  avec  ardeur,  et  revint  mou- 
rir dans  sa  patrie  adoptive  en  traversant 
l'Allemagne.  =  Deux  ports  de  mer  d'Italie 
avec  figures,  vaisseaux,  etc.,  Amsterdam.  — 
Paysages  avec  figures  et  chevaux,  ib.  —  Pay- 
sages, Rotterdam.  —  Manège  en  plein  air,  ib. 

—  La  fenaison,  La  Haye.  —  Port  de  mer  le- 
vantin, ib.  —  Départ  de  Charles  II  de  Sche- 
veningen  pour  l'Angleterre,  ib.  —  Marche  du 
Stathouder  Guillaume  II  sur  Amsterdam,  ib. 

—  Chasseurs  au  repos,  Florence.  —  Port  de 
mer  avec  figures,  Dresde.  —  Paysage,  Munich. 

—  Paysages  avec  figures,  Vienne.  —  Port  de 
mer  avec  figures,  ib.  —  Vue  de  la  place  du 
Peuple  à  Rome,  Bruxelles.  —  Paysans  et  mu- 
siciens ambulants  devant  une  maison,  Berlin. 

—  Marché  aux  herbes,  Paris.  —  Port  de  mer 
avec  beaucoup  de  figures,  ib.  —  Paysans  bu- 
vant à  la  porte  d'une  hôtellerie,  ib.  —  Paysage, 
ib.  —  Bataille  navale  dans  la  Méditerranée, 
Copenhague.  =  Composition  spirituelle,  cou- 
leur vaporeuse,  pinceau  large,  dessin  correct. 
Dans  ses  représentations  de  dunes,  de  ma- 
nèges, etc  ,  il  rivalisa  avec  J.  Wynands  et 
Phil.  Wouwerman,  mais  les  sujets  qu'il  trai- 
tait de  préférence  étaient  des  ports  de  mer 
italiens,  avec  un  étoffage  et  des  accessoires 
très  riches.  Graveur.  =  Ventes  :  V.  Blondel 
de  Gagny  (1776),  Paysage  de  Wynands,figurcs 
de  Lingelbach,  3,750  liv.  —  V.  Randon  de 
Boisset  (1777),  Fête  de  village  et  Une  foire, 
pendants,  ensemble  2,650  liv.  —  V.  Van  der 
Pot  (1808),  Port  de  mer  de la  Méditerranée \ 
785  fl.  —  V.  de  Berry  (1837),  Place  publique 
avec  marché.  1,570  fr.  —  V.  Fesch  (1845), 
Scène  de  carnaval,  1,100  fr.  —  V.  d'IIane  de 
Steenhuyse  (1860),  Marine,  700  fr.  —  V.  Pom- 
mersfelden  (1867),  Le  Campo  Vaccino  à  Rome, 
(Signé  et  daté  de  1633),  2,300  fr.  —  Jardin  a 
Rome,  signé  et  daté,  3,100  fr.  —  V.  Delessert 
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(1869),  Un  port  en  Italie,  2,000  fr.  —  Chasse  à 
courre,  1,500  fr. 
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Lînneli  (John).  E.  An.  1792.  Londres.  Pay- 
sage, portrait.  =  Le  moulin  à  vent,  Londres. 
—  Intérieur  de  forêt,  ib. 

Linnig  (Egide).  E.  FI.  1821-1860.  Anvers. 
Marine. =Elève  de  Van  Brée  et  de  Van  Ginge- 
len.  =  Fin  d'orage  dans  la  mer  du  Nord. 

a  imiis  (Guillaume).  E.  FI.  1819.  Anvers. 
Marine,  genre.  =  Elève  de  Leys.  =  Le  re- 
tour du  soldat.  —  Pêcheurs  devant  un  cabaret. 

iJiisiiK  (Jean-Théodore-L).  E.  FI.  1815.  An- 
vers. Paysage.  =  Plus  connu  comme  graveur. 

Linozzi  (Bernard).  E.  I.  *  xviir3  siècle. 
Paysage,  histoire,  aquarelle.  =  Elève  de  N. 
Ferrajuolo.  =  Manière  originale  ;  exécuta 
des  gravures  enluminées  d'après  ses  tableaux 
à  l'aquarelle. 

Linschoten  (Adrien  Van).  E.  H.  1590. 
Delft.  Histoire,  genre.  =  On  le  croit  élève 
de  l'Espagnolet;  à  Rome,  il  s'appliqua  à  s'ap- 
proprier la  manière  de  Michel- Ange  de  Cara- 
vage  et  y  réussit  assez  bien.  Bryan-Stanley  le 
fait  mourir  en  1678.  En  1622  un  Corneille 
Adriaenz  van  Linschoten  est  inscrit  comme 
doyen  de  Saint-Luc,  à  Delft.  Etabli  à  la  Haye, 
il  y  travaillait  encore  à  87  ans.  =  Talent  su- 
périeur; bon  dessin,  pinceau  savant. 

Liusen  (Jean).  E.  H.  *  1635.  Genre.  =  Le 
malheur  le  poursuivit  dans  toutes  ses  entre- 
prises. Pendant  un  voyage  d'Italie,  il  fut  fait 
prisonnierparlesMores;revenudanssonpays, 
il  s'établit  à  Hoorn,  où  il  fut  tué  d'un  coup  de 
couteau  par  un  ami  avec  lequel  il  jouait  aux 
cartes.  Il  profita  de  sonséjourparmilesMores, 
pour  exécuter  un  tableau  remarquable,  repré- 
sentant une  scène  tirée  des  coutumes  de  ce 
peuple.  =  Peintre  d'un  talent  peu  commun. 

Linssen  (François- Henri).  E.  H.  1806-1869. 
Ruremonde.  Histoire,  portrait.  =  Elève  de 
l'Académie  d'Anvers.  Directeur  de  l'école  de 
dessin  de  sa  ville  natale.  =  Dessin  correct, 
coloris  faible. 

Lint  (Francon  van).  E.  FI.  *"  xive  siècle. 
Malines.  Histoire,  enluminure.  =  Exécuta 
beaucoup  de  travaux  pour  sa  ville  natale, 
entre  autres  un  tableau  pour  la  chapelle  de 
la  maison  des  Echevins. 

Lint  (Henri  Van),  dit  Studio.  E.  FI.  * 
1680.  Paysage.  =  Elève  de  son  père.  Il  passa 
la  plus  grande  partie  de  sa  vie  à  Rome.  =  Sa 
manière  a  quelque  ressemblance  avec  celle 
de  J.-F.  Van  Bloemen.  Grand  style.  Il  existe 
quelques  gravures  de  cet  artiste,  portant  la 
date  de  1680. 


Lint  (Pierre  Van),  le  Vieux.  E.  FI.  1609- 
1690.  Anvers.  Histoire,  portrait.  =  A  dix  ans, 
il  entra  à  l'atelier  d'un  peintre  nommé  Roland 
Jacobs.  Reçu  ïranc-maitre  de  Saint-Luc,  en 
1632-33.  Il  se  rendit  à  Rome  et  y  travailla  à 
l'huile  et  à  la  détrempe;  il  y  fut,  pendant  sept 
ans,  au  service  du  cardinal  évêque  d'Ostie.  Il 
était  de  retour  à  Anvers,  en  1643.  En  1662, 
Van  Lint  était  peintre  du  roi  de  Danemark, 
quoiqu'il  n'abandonnât  pas  le  séjour  d'Anvers. 
=  Sainte  Catherine,  Anvers.  —  Portrait  du 
cardinal  Ginnasio,  évêque  d'Ostie.  ib.  —  Le 
gué,  ib.  -  Saint  Christophe,  ib.  —  Miracle  de 
saint  Jean  de  Capistran,  ib.  —  Un  saint  de 
Tordre  de  saint  François,  ib.  —  Séparation  de 
saint  Pierre  et  de  saint  Paul,  ib.  (Eglise  Saint- 
Jacques).  —  Tableaux,  Ostie.  —  Tableaux^ 
Rome.—  Christ  guérissant  les  malades,  Vienne'. 
=  Composition  large,  dessin  correct  et  bon 
coloris. 

Lint  (Pierre  Van),  le  Jeune,  fils  de  Pierre, 
le  Vieux.  E.  FI.  1646.  Anvers.  =  Quoiqu'il  soit 
mentionné  dans  les  archives  comme  élève,  en 
1654-55,  il  n'est  inscrit  comme  franc-maître  de 
Saint-Luc,  qu'en  1688. 

iLinteïoo  (Jean  Van).  E.  H.  *  1620.  =  Pein- 
tre sur  verre  de  talent.  Résidait  à  Bocholt 
(Bouchout). 

Liaîhorsî  (J.).  E.  H.  1755-1815.  AMSTER- 
DAM. Fleurs,  fruits.  =  Détails  inconnus.  = 
Fruits,  Amsterdam.—  Fleurs,  z'&.=Bon  coloris. 

Linton  (Guillaume).  E.  An.  f  1876.  Liver- 
pool.  Genre,  paysage.  =  La  Grèce.  —  Bou- 
tique de  menuisier. 

Liogier  (Célestin-Zacharie).  E.  Fr.  *  1840. 
Genre.  =  Mélanchton. 

Lion.  E.  FI.  1740  ?-1814  ?  Dînant.  Histoire, 
portrait.  =  Etudia  à  Liège,  puis  se  rendit  à 
Paris,  où  il  travailla  dans  l'atelier  de  Vien;  il 
habita  longtemps  Vienne  et  revint  mourir 
dans  sa  patrie. 

Lion  (A.).  E.  H.  *  1628.  Portrait,  =  Détails 
inconnus.  =  Portraits  de  vingt-cinq  membres 
de  la  compagnie  du  tir  à  l'arc,  Amsterdam. 
(Ancien  hôtel-de- ville). =  Coloris  chaud;  bonne 
exécution. 

Lion  (Alexandre-Louis).  E.  FI.  Anvers. 
1823-1852.  Genre.  ==  Elève  d'E.  de  Block.  = 
Réunion  d'une  confrérie  dans  la  salle  du  Franc 
de  Bruges.  =  Graveur. 

Lion  (J.).  E.  FI.  f  1857.  Anvers.  Genre.  = 
Mort  au  début  d'une  brillante  carrière. 

Lione  (André  Di).  E  1. 1596-1675(?)  Histoire, 
batailles.  -=  Elève  d'A.  Falcone.  =  Manière 
de  Copola;  effet  forcé. 


\^xv\AAv>&\^:i.^ . 


La  vision  de  St.  Bernard.     Par  Fillippino  Lippi.     Badia  à  Florence. 
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Lione  (Jean  Dal).  E.  I.  '  xvin  siècle.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  Jules  Romain. 

Uotard (Jean-Étienne).  E.  Al.  1702-1788 (?) 
Genève.  Genre,  miniature  et  émail.  =  Se  ren- 
dit à  Paris,  en  1725,  s'y  lia  avec  Lcmoine;  fit 
le  voyage  d'Italie,  à  la  suite  du  marquis  de 
Puysieux,  ambassadeur  de  France  auprès  de 
la  cour  de  Naples;  séjourna  dans  cette  ville, 
visita  Rome  où  ses  portraits  lui  liront  beau- 
coup de  réputation;  suivit  des  Anglais  à  Con- 
stantinople,  en  1738,  y  resta  quatre  ans,  adopta 
l'habit  levantin  et  laissa  croître  sa  barbe,  ce 
qui  lui  valut  le  surnom  de  peintre  turc;  se  ren- 
dit à  Vienne,  fut  bien  reçu  par  l'empereur  Fran- 
çois Ir,  et  particulièrement  protégé  par  l'impé- 
ratrice Marie-Thérêse;visita  encore  la  France, 
puis  l'Angleterre  et  la  Hollande,  ce  dernier 
pays,  en  1756;  il  s'y  maria;  il  retourna  dans  sa 
ville  natale,  mais  revint  à  La  Haye,  en  1771  où 
un  séjour  de  deux  ans  lui  prouva  que  la  faveur 
publique  l'avait  abandonné.  Il  reprit  pour  la 
dernière  fois,  en  1775,  le  chemin  de  Genève, 
où  il  mourut.  =  Vieille  femme  endormie, 
Vienne.  —  Portrait  du  peintre  en  costume 
oriental,  Dresde.  —  Le  comte  Maurice  de 
Saxe,  ib.  —  La  chocolatière  de  Vienne,  ib.  — - 
Portrait  de  la  nièce  de  l'artiste,  MUe  Lavergne, 
dite  la  belle  Lyonnaise,  ib.  —  Il  fit  les  por- 
traits de  l'empereur  François  Ir  et  de  Marie- 
Thérèse,  des  membres  de  la  famille  royale  de 
France,  de  la  princesse  de  Galles,  du  stathou- 
der  de  Hollande  et  de  la  sœur  de  ce  prince. 
=  Grande  force  de  coloris,  contours  précis, 
touche  exacte;  on  a  de  lui  des  émaux  de  près 
d'un  pied  et  demi  de  haut,  sur  un  pied  de  large. 
11  conserva  toute  sa  vie  l'habit  levantin  et  ne 
«e  rasa  que  lors  de  son  mariage  avec  la  fille 
d'un  négociant  français  établi  à  Amsterdam. 

tipai'i  (Onuphre).  E.  I.  *  xvnr3  siècle. 
Palerme.  Histoire.  =  Détails  inconnus. 

Uparini  (Louis).  E  I.  1800-1856.  BOLOGNE. 
Histoire,  portrait. 

Lippi  (Jacques),  dit  Giacomo  de  Bu> 
<lrio.  E.  I.  *  xvie  siècle.  Château  de  Budrio 
(Près  de  Bologne).  Histoire,  perspective,  etc. 
=  Elève  de  L.  Carrache.  =  Fresques,  Bolo- 
gne. =  Plus  de  pratique  et  d'habitude  que  de 
génie. 

Lippï  (Laurent).  E.  1. 1606-1664.  Florence. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  M.  Roselli; 
épousa  la  fille  de  Jean-François  Susisi,  sculp- 
teur et  fondeur  habile;  fut  appelé  à  la  cour  de 
la  princesse  Claude,  archiduchesse  de  Bavière, 
qui  l'admit  dans  son  intimité;  revint  à  Flo- 
rence après  la  mort  de  cette  princesse  et  exé- 
cuta encore  un  grand  nombre  d'ouvrages  qui 
ne  firent  qu'ajouter  à  sa  célébrité.  Poète  re- 
nommé. =  Jésus-Christ  crucifié,  Florence.  — 
Sophronie  et  Olinde,  ib.  —  La  samaritaine, 


Vienne.  -  Imitation  un  peu  minutieuse  de  la 
nature;  rechercha  trop  peu  L'idéal;  choisit 
Santi  di  Titi  pour  modèle;  expression  habile, 
dessin  pur,  coloris  vigoureux,  draperies  trop 

raidos,   pinceau  lin,   Ion   vaporeux,   beaucoup 

d'harmonie  et  de  bon  goût;  style  simple. 
Ltppl  (frère  Philippe).  E.  l.  1412  (?)  1 169. 

Florence.  Histoire,  portrait.  -  Fut  recueilli 
par  charité  chez  les  Carmes  <'<■  Florence; 
quitta  son  couvent  à  17  ans,  n'étant  encore 
que  novice;  fut  pris  par  des  corsaires  barba- 
resques,  un  jour  qu'il  s'était  trop  avancé  en 
mer  avec  quelques-uns  de  ses  amis;  eut  la 
fantaisie  de  crayonner  au  charbon  le  portrait 
du  maître  auquel  il  était  échu  et  qui  le  trai- 
tait avec  quelque  douceur,  et  dut  sa  liberté  à 
cette  idée;  revint  à  Naples,  retourna  à  Flo- 
rence, y  fut  protégé  par  le  duc  Cosme  de  Mé- 
dicis,  en  1438;  de  mœurs  très  déréglées,  il 
enleva  une  jeune  fille  qu'on  amenait  au  cou- 
vent où  il  peignait,  afin  d'y  faire  profession  et 
parcourutavec  elle  toute  l'Italie.  Ayant  obtenu 
enfin  du  pape  des  dispenses  pour  l'épouser, 
son  inconstance  le  fit  renoncer  au  mariage,  et 
Lucrèce  fut  heureuse  de  pouvoir  retourner- 
dans  son  couvent,  après  avoir  donné  un  fils  à 
Lippi;  on  prétend  que  celui-ci  fut  empoisonné 
par  le  père  de  la  jeune  fille  ou  par  suite  d'une 
nouvelle  aventure.  =  Jésus-Christ  parmi  les 
docteurs,  Rome.  —  Vie  de  saint  Thomas 
d'Aquin,  ib.  —  Fresques,  ib.  —  La  Vierge, 
l'enfant  Jésus  et  des  anges,  Florence.  —  Saint 
Augustin  écrivant,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant 
Jésus,  entourés  de  saints  (chef-d'œuvre),  ib. 
—  Annonciation,  Munich.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant,  ib.  —  Nativité,  Paris.  —  Deux  saints 
abbés  adorant  Jésus,  ib.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant, Berlin.  —  Même  sujet,  zô.  — Adoration  de 
l'enfant  Jésus,  ib.  —  Marie  mère  du  Sauveur, 
ib.  —  Saint  François  entouré  de  religieuses, 
ib.  —  Jésus-Christ  crucifié,  ib.  —  Vision  de 
saint  Bernard,  Londres.  —  La  Vierge  et  l'En- 
fant entourés  d'anges  et  de  saints,  ib.  —  Un 
ange  présentant  l'enfant  Jésus  à  la  Vierge,  ib. 
=  Figures  belles,  fines  et  gracieuses;  coloris 
frais  et  plein  d'éclat,  draperies  encore  un  peu 
raides,  mais  accusant  pourtant  le  nu;  man- 
que des  premières  études  ;  composition  gran- 
diose, riche  et  variée;  se  surpassa  dans  les 
sujets  de  petite  proportion;  touche  vigou- 
reuse et  franche;  peignit  le  premier  des  ligu- 
res plus  grandes  que  nature  et  agrandit  ainsi 
le  style  de  la  peinture. 

t.ippi  (Philippe  ou  Philippino),  fils  de  lier. 
Philippe.  E.  I.  1460-1505.  FLORENCE.  Histoire, 
paysage,  portrait.  =  Elève  de  fra  Diamante, 
puis  d'Alex.  Botticelli;  se  fit  de  bonne  heure 
une  grande  réputation;  le  roi  de  Hongrie, 
Mathias  Corvin,  voulut  l'attirer  près  de  lui  : 
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le  peintre  ne  put  se  résoudre  à  quitter  sa 
patrie,  mais  exécuta  pour  ce  prince  deux 
beaux  tableaux;  appelé  à  Rome,  par  Laurent 
le  Magnifique;  fit  encore  plusieurs  voyages  et 
se  fixa  à  Florence.  Le  jour  de  son  enterre- 
ment, toutes  les  boutiques  furent  fermées  sur 
le  passage  du  convoi,  en  guise  de  deuil  public. 
=  Adoration  des  mages,  Florence.  —  Sainte 
Famille  entourée  d'anges,  ib.  —  Mort  de  Lu- 
crèce, ib.  —  Fresques  dans  la  chapelle  Bran- 
cacci,  ib.  (Chef-d'œuvre;  ce  magnifique  ou- 
vrage a  été  longtemps  attribué  à  Masaccio). 

—  La  Vierge  et  l'enfant  Jésus,  Dresde.  —  La 
Vierge  et  l'Enfant,  saint  Jérôme  et  saint 
Dominique,  Londres.  —  Adoration  des  mages, 
ib.  —  Saint  François  avec  les  stigmates,  ib. 

—  Rencontre  de  saint  Joachim  et  de  sainte 
Anne,  Copenhague.  —  Jésus-Christ  apparais- 
sant à  la  Vierge,  Munich.  —  Trois  Vierges 
avec  l'Enfant,  Berlin.  —  Portrait  présumé  du 
peintre,  ib.  =  Imagination  vive  et  féconde; 
fut  le  premier  des  peintres  modernes  qui 
ramena  dans  ses  tableaux  l'exactitude  des 
costumes,  usages  et  ornements;  dessin  très 
exact  et  gracieux ,  expressions  variées  et 
naturelles,  coloris  éclatant  ;  fidèle  imitateur 
de  la  nature,  excella  dans  les  petits  tableaux; 
choix  de  formes  souvent  peu  relevé;  inférieur 
à  son  père  pour  l'idéal  et  la  grâce.  =  Ventes. 
V.  Davenport  (1863),  Cupidon  et  Psyché.  Com- 
position de  35  figures  en  costumes  du  xive  siè- 
cle, 2,080  fr.  —  Même  V.  Pendant  de  ce  ta- 
bleau 1,534  fr.  —  V.  Brett  (1864),  Vierge  sur 
un  trône  entre  deux  saintes  agenouillées , 
23,140  fr.  (Le  catalogue  ne  dit  pas  quel  Lippi). 

Lippo.  E.  I.  1347(?)  ou  1354  (?).  Florence. 
Histoire,  portrait.  =  Travailla  dans  les  prin- 
cipales villes  d'Italie.  Mort  assassiné.  =  Belle 
composition;  coloris  admirable;  imita  le 
Giottino. 

Lippo  (André  di).  E.  I.  *  1336.  Pise.  His- 
toire. =  Fut  appelé,  en  1346,  à  décorer  la  ca- 
thédrale d'Orviéto. 

Lippo  di  Dalmasio.  V.   Scannabecchi. 

Lirios.  V.  Ligli. 

Lis  (Jean).  E.  H.  f  1629.  Hoorn.  Histoire, 
kermesses,  mascarades,  etc.  =  Elève  d'Henri 
Goltzius  à  Haarlem  ;  étudia  en  France,  s'éta- 
blit en  Italie,  y  fut  protégé  par  plusieurs  car- 
dinaux et  mourut  de  la  peste,  à  Venise.  = 
L'enfant  prodigue,  Florence.  —  Madeleine 
repentante,  Dresde.  —  Un  homme  jouant  du 
luth,  ib.  =  Imita  d'abord  son  maître  à  s'y 
méprendre,  puis  adopta  ensuite  entièrement 
le  style  de  l'école  vénitienne.  Dessin  très  cor- 
rect, ordonnance  spirituelle,  bon  coloris  et 
beaucoup  de  fini.  =  Vente.  V.  Pereire  (1872), 
Portrait  de  femme,  1,300  fr.— V.  Soutzo  (1877), 
Condottiere  ivre,  4,650  fr. 


Lîsaert  ou  Llisaert  ^Philippe  le  Vieux). 
E.  FI.  *  1549.  =  Doyen  de  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1549,  1579  et  1580.  Sa 
femme  est  inscrite  comme  veuve  dans  le  re- 
gistre de  la  corporation  anversoise,  en  1586- 
1587.  Un  Philippe  Lisaert,  le  Jeune,  égale- 
ment peintre,  mourut  en  1631-32. 

Lisant  (Pierre).  E.  FI.  '  1578.  =  Reçu  franc- 
maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers,  en  1572,  comme 
fils  de  maître.  Doyen  de  la  corporation  de 
Saint-Luc,  à  Anvers  en  1577  et  en  1578.  Sans 
doute  un  parent  de  Philippe  Lisaert.  Un 
Pierre  Lisaert  ou  Elisaert  est  déjà  cité,  en 
1571,  à  propos  d'un  élève  travaillant  chez  lui. 
En  1615,  un  quatrième  Lisaert  du  même  nom, 
fut  reçu  comme  fils  de  maître  dans  la  corpora- 
tion anversoise.  Il  mourut  en  1629-30. 

Lisiewska.  V.  Sasc  (de). 

LisiewsUa.  V.  Therbousch. 

Lisiewsky  (George).  E.  Al.  1674-1746. 
Olesko.  Portrait  et  genre.  =  Se  forma  seul  et 
habita  Berlin. 

Lisiewska  (Anne-Rosine),  fille  de  George. 
E.  Al.  1716-1783.  Berlin.  Portrait.  =  Elève  de 
son  père.  Reçue  à  l'Académie  de  Dresde,  en 
1769.=Peignit  beaucoup  de  portraits  à  l'huile 
et  au  pastel  et  imita  son  père. 

Lisiewsky  (George-Frédéric-Reinhold), 
fils  de  George.  E.  Al.  1725-1794.  Berlin.  Por- 
trait. =  Travailla  à  Berlin,  en  1772,  et  plus 
tard  à  Dresde,  en  1779.  La  même  année  il  fut 
nommé  peintre  du  duc  de  Mecklembourg- 
Schwerin.  Mort  à  Ludwiglust. 

Lisiewska  (Frederika),  fille  de  George- 
Frédéric-Reinhold.  E.  Al.  1772.  Berlin.  Por- 
trait. =  Travaillait  encore  en  1838. 

Lismann.  V.  Eisemann  (Jean-Antoine). 

Lissandrino.  V.  Magnasco. 

Lissant  (Messire  Nicolas).  E.  H.  *  1668.  La. 
Haye.  Portrait  et  paysage  en  miniature.  = 
Inscrit  dans  la  confrérie  Pictura,  à  La  Haye. 

Lisse  ou  Lis  (Thierry  Van  der).  E.  H. 
f  1669.  La  Haye.  Paysage  historique.  =  In- 
scrit, en  1641,  sur  les  registres  de  l'ancienne 
gilde  des  peintres  de  sa  ville  natale.  Un  des 
premiers  fondateurs  et  des  premiers  soutiens 
de  la  confrérie  Pictura,  à  La  Haye.  Echevin, 
puis  bourgmestre  de  La  Haye,  en  1660. 

List  (Gérard).  E.  H.  1795.  Ile  du  Texel. 
Portrait  et  nature  morte.  =  Peintre  amateur 

List  (Georges-Nic).  E.  AL*  xvne  siècle.  Por- 
trait. =  Florissait  à  la  cour  de  Wurtemberg. 

Liszka.  E.  Al.  Allemagne.  Histoire.  = 
Détails  inconnus.  =  Achillas  apportant  à  Cé- 
sar la  tête  de  Pompée,  Dresde. 

Litowtsclienlco  (Alexandre).  E.  R.  1835. 
Krementschuk.  Genre,  portrait. 

Littemont  (Jacob  de).  E.  Fr.  *  1463.  Tra- 
vailla à  la  cour  de  Louis  XL 
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Litterini   (Auguste),    E.   I.   1G42. 

=  Elève  de  P.  délia  Vecchia. 

Uttertnt    (Barthélémy),    fils    d'Auguste. 
E.  I.  1669.  Histoire.  =  Elève  de  son  père.  = 
Style  hardi  et  brillant;  sa  fille  Marguerite  ou 
Catherine,  née  en  1675,  réussit  dans  la  pein- 
ture. 
Livens  (Jacques).  V.  Lievens. 
Livens  ou  Lievens  (Jean),  le  Vieux.  E. 
H.  1607.  Leyde.  Portrait,  histoire  et  paysage. 
=  Elève  de  G.  Van  Schooten,  puis  de  P.  Last. 
man;  condisciple  et  ami  de  Rembrandt.  Vie 
tranquille  et  pleine  de  traits  honorables.  Il 
alla  en  Angleterre,  en  1631,  et  y  peignit  les 
portraits  du  roi,  de  la  reine  et  de  toute  la 
cour.  A  son  retour,  il  s'établit  à  Anvers  où  il 
est  inscrit  dans  le  registre  de  Saint-Luc,  en 
1635;  en  1640,  il  y  acquit  le  droit  de  bour- 
geoisie; il  épousa  une  fille  du  célèbre  sculp- 
teur Michel  Colyns;  inscrit,  en  1661,  dans  la 
confrérie  Pictura,  à  La  Haye,  ce  qui  permet 
de  supposer  qu'il  quitta  sa  résidence  d'Anvers. 
11  mourut  cependant,  à  ce  qu'on  assure,  dans 
cette  dernière  ville,  mais  pas  en  1663,  comme 
on  l'avait  cru,  puisque  son  tableau  à  Nancy 
porte  le  millésime  de  1671.  En  outre  on  a  la 
preuve  qu'il  fut  déclaré  en  faillite  en  1672  et 
qu'on  dut  vendre  tout  ce  qu'il  possédait.  = 
Visitation,  Paris.  —  Christ  expirant,  Nancy* 
(Ce  tableau  a  été  longtemps  attribué  à  un 
peintre  de  l'école  espagnole.  On  y  a  décou- 
vert récemment  la  signature  I.  L.  et  la  date 
1671.).  —  Portrait  d'un  vieillard,  La  Haye. 

—  Allégorie  sur  la  justice,  Leiden.  (Maison 
commune).  —  Portrait  du  poète  Vondel,  Ams- 
terdam. —  Isaac  bénissant  Jacob,  Berlin.  — 
Portrait  d'un  enfant  en  costume  espagnol,  ib. 

—  Paysage  avec  figures,  ib.  —  Portraits,  Mu- 
nich. —  Buste  d'un  jeune  homme  vu  de  profil, 
Dresde.—  Buste  d'un  vieillard,  ib.  —  Portrait, 
supposé  de  l'artiste.  Copenhague.  --  =  Touche 
spirituelle,  Beaucoup  de  fini;  sentiment  pro- 
fond; coloris  vigoureux,  harmonieux  et  chaud; 
bon  dessin;  les  portraits  se  rapprochent  par- 
fois de  ceux  de  Van  Dyck  pour  la  manière  de 
les  éclairer  et  l'agencement.  Graveur.  — 
Ventes  :  V.  Van  der  Mark  (1773),  Job  sur  le 
fumier,  430  florins. 

Livens  ou  Lievens  (Jean-André),  le 
Jeune,  fils  de  Jean  le  Vieux.  E.  H.  *  1660. 
Leyde.  Portrait.  =  Son  nom  se  trouve  au  bas 
d'une  gravure  de  Blooteling,  représentant  le 
portrait  d'Abr.  Heidanus.  Fùssli  parle  d'un 
Jean  Livens  établi  comme  graveur  à  Paris,  en 
1680.  On  ignore  quel  rapport  il  peut  y  avoir  eu 
entre  ces  artistes.  Sandrart  croit  que  le  vieux 
Jean  Livens  vivait  encore  au  moment  où  il 
publiait  son  ouvrage,  c'est-à-dire  en  1683.  En 
1875  on  publia  un  extrait  des  archives  du 


Rynland  qui  <'c!;iire  d'un  jour  nouveau  la 
biographie  <l<>s  Livens.  Un  des  tableaui  pro- 
venant <l<-  l'ancien  château  de  Zwanenburg 
et  transporté  à  la  maison  commune  de  Leyde, 
était  signé  du  monogramme  [AL.  On  trouve 
dans  les  registres  le  compte  de  cette  peinture 
donné  par  Livens  le  vieux  et  daté  da  18  sep- 
tembre 1666.  il  y  est  dit,  entre  autres  :  ~...  le 
sujet  est  un  Mathématicien,  fait  par  mon  ni- 
sous  mon  ordonnance  et  retouché  en  plu- 
sieurs endroits,  etc.»  =  Un  mathématicien, 
Leide  (Maison  commune  du  Rynland). 

Liverseegc  (Henri).    E.    An.    180:: 
Manchester.  Genre.  =   Scènes  de  Walter 
Scott. 

Livesay  (Richard).  E.  An.  fl823.  Portrail 
=  Talent  sévère.  On  a  gravé  beaucoup  de 
portraits  d'après  ceux  qu'il  a  peints. 

Livizzani    ou   Levizzani   (Jean-Rapt.). 

E.  I.  *  1641.  Histoire  (?).=Florissait  à Modêne; 

plus  connu  comme  poète.  =  Cultiva  la  pein- 
ture avec  assez  de  succès. 

râzars  (Guill.  H.).  E.  An.  1788-1859.  Edim- 
bourg. Genre. 

Ux  (Frédéric-Théod.).  E.  Fr.  1830.  Stras- 
bourg. Histoire.  =  Elève  de  MM.  Drolling  et 
Biennourry. 

Hamas  (François).  E.  Es.  *  xvnr  siècle. 
Histoire.  =  Imitateur  ignorant  de  L.Giordano. 
=  Composition  incohérente;  coloris  nul;  des- 
sin incorrect  ;  imagination  des  plus  fou- 
gueuses. 

Llanos  de  Valdes  (don  Sébastien).  E. 
Es.  '  1667.  Histoire,  genre.  =  Elève  d'Herrera 
le  Vieux,  au  caractère  duquel  il  sut  résister 
le  plus  longtemps  ;  se  battit  avec  Alonzo  Cano 
et  fut  blessé  ;  un  des  fondateurs  de  l'Académie 
de  Séville;  en  1660,  il  en  fut  nommé  vice- 
président.  =  Style  un  peu  maniéré  et  un  peu 
lourd  ;  bon  dessin,  coloris  vrai. 

Liera  Zambrano  (Alphonse  de).  E.  Es. 
*  1639.  Histoire,  genre.  =  Etabli  à  Cadix;  exé- 
cuta de  jolies  aquarelles. 

LIorens  (Christophe).  E.  Es.  *  1597.  His- 
toire. =  On  le  croit  élève  de  Joanes.  =  Coloris 
et  dessin  recommandables. 

Loarte  (Alexandre).  E.  Es.  *  1622.  Genre, 
histoire,  chasse,  animaux.  =  Elève  du  Greco, 
à  Tolède.  =  Coloris  et  style  vénitiens. 

Loaysa  (don  Jean  de).  E.  Es.  '  1669.  = 
Amateur  et  chanoine  de  la  cathédrale  de  Sé- 
ville; un  des  plus  grands  bienfaiteurs  de 
l'Académie  de  cette  ville.  =  Dessin  plein  de 
goût  et  d'intelligence;  fit  des  recherches  sa- 
vantes sur  les  monuments  de  Séville. 

Lobbedez  (Charles- Auguste-Romain).  E. 
Fr.  1825.  Lille.  Histoire.  =  Elève  de  Souchon, 
à  Lille;  acheva  ses  études  à  Paris.  =  l'golin 
et  ses  enfants,  Lille. 
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Lobclet  (Jean).  '  xve  siècle 
au  banquet  de  Lille  en  1453. 

i in  (Julien  L.).  E.  Fr.  1815-1864. Loches. 

Locatelli.  V.  Lucatelli  (Pierre). 

Locat< -iii  (Jacques).  E.  I.  1580-1628.  Vé- 
rone. Histoire.  =  Ecole  du  Guide  et  de  l'Al- 
bane. 

Lochner  (André).  E.  Al.  1824.  Mainbourg. 
Histoire. 

Locliey  (Rowland).  E.  An.  +  xvie  siècle. 
Portrait.  =  Artiste  réputé  qui  peignit  des 
personnages  de  la  cour  d'Henri  VIII  et  dont 
les  portraits  ont  parfois  été  confondus  avec 
ceux  de  Holbein. 

i.M-in.tini  (F.).  E.  H.  *  1661.  Genre.  —  Dé- 
tails inconnus.  Cité  par  le  catalogue  de  la 
galerie  royale  de  Christiansborg, Copenhague  : 
Violente  bataille  de  paysans  ivres,  Copen- 
hague. 

Locoge  (Auguste-Joseph).  E.  Fr.  1803- 
1826.  Marly-lez-Valenciennes.  Paysage.  — 
Elève  de  Boisselier.  =  Paysage  :  Phèdre  et 
Hippolyte,  Valenciennes. 

Loder  (Mathieu).  E.  Al.  1781-1828.  Inté- 
rieurs et  paysage. 

Lodi  (Charles).  E.  I.  1701-1765.  Bologne. 
Paysage.  =  Elève  de  N.  Ferrajuolo.  =  Imita- 
teur intelligent  de  son  maître. 

Lodi  (da).  V.  Piazza. 

Lodi  (Manfred  de).  E.  I.  *  1600.  Crémone. 
Histoire,  portrait.=Elôve  du  chevalier  Trotti; 
sa  sœur,  Erménégilde,  fut  élève  du  même 
maître. 

Lodovico  de  Parme.  E.  I.  *  1480.  Parme. 
Histoire.  =  Elève  du  Francia.  =  Ses  madones 
rappellent  le  style  de  son  maître. 

Loeber  (Jean-Frédéric).  E.  Al.  *  1685.  Ani- 
maux, gibier,  etc.  =  Florissait  à  Weimar. 

LoeflF  (  Hildebrandt-Pierre  ).  E.  H.  1774- 
1845.  La  Haye.  Portrait,  paysage.  =  Elève  de 
Corn.  Van  Cuylenburgh.  A  la  fin  de  sa  car- 
rière, il  s'adonna  à  la  restauration  des  ta- 
bleaux, art  dans  lequel  il  acquit  une  réputa- 
tion méritée.  =  Bonne  ressemblance. 

Loffler  (Aug.).  E.  Al.  1822-1866.  AuGS- 
bourg.  Paysage. 

Loffler-Radimo  (Léopold).  E.  Al.  1830. 
Lemberg.  Histoire,  genre. 

Lofïow  (Charles),  frère  de  Frédéric  et 
d'Henri.  E.  Al.  1835-1861.  Munich.  Histoire.  = 
Fils  du  célèbre  sculpteur  Arnold  Hermann, 
qui  lui  donna  les  premières  leçons  dans  l'art. 
Mort  à  Rome.  Promettait  un  grand  peintre. 

Loffow  (Frédéric),  frère  de  Charles  et 
d'Henri.  E.  Al.  1837-1872.  Munich.  Animaux. 
r=  Déjà  au  rang  des  premiers  peintres  d'ani- 
maux de  l'Allemagne  quand  la  mort  l'enleva. 

Loffow  (Henri),  frère  de  Charles  et  de 
Frédéric.  E.  Al.  1843.  Munich.  Histoire. 


Lofvers  (Pierre).  E.  H.  1710-1788.  Gro- 
ningue.  Marine.  =  Elève  de  J.  A.  Wassen- 
berg.  S'occupa  beaucoup  à  l'étranger.  = 
Vaisseaux  bien  dessinés. 

Lofvers  (Henri),  fils  de  Pierre.  E.  H.  1739- 
1805.  Groningue.  Marine,  paysage  et  fleurs. 
-=  Elève  de  son  père.  Peintre  amateur.  Etudia 
la  nature  des  environs  de  Drenthe. 

Lofvers  (J.),  fils  de  Henri  (?).  E.  H.  1768- 
1814.  Groningue  (?).  Paysage.  —  Détails  in- 
connus. 

Loggan  (David).  E.  Al.  1630  (?)-1693.  Dant- 
zig.  Paysage,  portrait.  =  Elève  d'Abraham 
Hondius,  en  Hollande,  où  il  séjourna  quelque 
temps  ;  s'établit  en  Angleterre,  habita  Oxford 
et  mourut  à  Londres.  =  Graveur. 

Logier  (Jean).  *  xve  siècle.  =  Travailla,  en 
1468,  aux  entremets  de  Bruges. 

Lotide  (Max).  E.  Al.  1845-1868.  Berlin. 
Histoire.  =  Elève  de  Schonrr  et  de  Cornélius. 

Loiemans  ou  liOoimans  (••••)•  E.  FI. 
1666  (?).  Anvers.  Histoire.  =  Cité  par  Weyer- 
man  comme  un  artiste  anversois  de  quelque 
mérite.  Le  même  auteur  raconte  avoir  été 
intimement  lié  avec  le  fils  de  ce  Looimans, 
peintre  comme  son  père  dont  il  adopta  le 
style,  homme  d'esprit  plein  de  gaîté ,  qui 
voyagea  en  France  et  en  Allemagne,  mais 
dont  lui,  Weyerman,  a  perdu  les  traces. 

Loir  (Nicolas-Pierre).  E.  Fr.  1624-1679.  Pa- 
ris. Histoire.  =  Elève  de  Vouet  et  de  Bour- 
don ;  se  rendit  à  Rome,  en  1647  ;  revint  en 
France,  fut  nommé  académicien,  en  1663,  et 
obtint  de  Louis  XIV  une  pension  de  4,000  li- 
vres. =  Sainte  Famille,  Florence.  =  Facilité 
extraordinaire,  assez  de  grâce  et  de  correc- 
tion. Graveur. 

Loisel  (Alexandre-François).  E.  Fr.  1783 
Neuilly-sur-  Seine.  Paysage.  =  Elève  de 
Watelet  et  de  Rémond.  =  Vue  de  Thiers.  = 
Vue  de  Cantal. 

Loli  (Laurent).  E.  I.  1612-1691.  Bologne. 
Histoire.  =  Elève  de  J.-A.  Sirani  et  du  Guide  : 
ce  dernier  le  chérissait  ;  ce  qui  le  rit  surnom- 
mer Lorenzdno  del  signor  Guiclo  Reni.  = 
Imita  avec  bonheur  ses  deux  maîtres;  excel- 
lent graveur  à  l'eau -forte. 

Loin  (Marcel).  E.  I.  Sienne.  Histoire. 

Loimo.  V.  Olmo  (L'). 

Lomazzo  (Jean -Paul).  E.  I.  1538-1600. 
Milan.  Histoire.  =  Elève  de  J.-B.  de  la  Cerva; 
parcourut  toute  l'Italie  ;  appelé  à  Florence 
par  le  duc  Corne  de  Médecis  :  nommé  par  ce 
prince  gardien  de  la  galerie  de  tableaux  : 
perdit  la  vue  à  l'âge  de  33  ans,  suivant  les 
uns,  et  peu  d'années  avant  sa  mort,  d'après 
les  autres;  reçut  de  ses  contemporains  des 
témoignages  d'estime  et  d'admiration  de  tous 
genres;  fut  chanté    par  les  poètes  les  plus 
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renommés  de  son  temps.  =  Composition  bien 
conçue;  idées  neuves  et  bizarres;  peintre  cé- 
lèbre, mais  auteur  bien  plus  célèbre  encore; 
composa  des  ouvrages  inestimables  sur  la 
peinture. 
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Lombard  (Pierre)  (?).  E.  Fr.  *  xvne  siècle. 
Histoire.  =-  Agréé  à  l'Académie,  en  1664.  On 
suppose  qu'il  s'agit  du  peintre-graveur  Pierre 
Lombard,  né  à  Paris,  en  1613,  décédé  en  1682 
et  qui  a  habité  Londres. 

Lombard  (Lambert).  E.  FI.  1505  ou  1506- 
1566.  Liège.  Histoire,  perspective.  =  Naquit 
avec  de  brillantes  dispositions  pour  les  lettres 
et  les  arts;  se  maria  jeune;  fit  plusieurs  voya- 
ges à  Middelbourg  et  y  séjourna  à  diverses 
reprises  ;  il  y  connut  Jean  de  Mabuse  et  devint 
son  élève.  Il  accompagna  le  cardinal  Pôle  en 
Italie  où  il  étudia  sous  André  del  Sarto  et  où 
il  put  séjourner  grâce  à  une  pension  que  lui 
fit  le  prince  évêque  Erard  de  la  Marck;  la 
mort  de  celui-ci,  en  1538,  obligea  malheureu- 
sement Lombard  à  revenir  à  Liège.  Il  y  ouvrit 
une  école  où  il  forma  de  nombreux  disciples. 
Ce  peintre  fut  également  architecte,  anti- 
quaire et  littérateur.  On  disait  de  lui  qu'il 
était  l'homme  le  plus  savant  de  son  siècle.  Il 
fut  longtemps  échevin  de  la  justice  d'Avray; 
il  contracta  trois  mariages;  sa  seconde  femme 
était  la  sœur  du  graveur  Suavius  qui  portait 
également  le  prénom  de  Lambert;  ce  fait  fut 
cause  de  quelque  confusion  dans  la  biographie 
des  deux  artistes.  Du  reste  les  biographes  ont 
alternativement  désigné  Lombard  sous  le  nom 
de  Suavius,  Zutman,Sustris,  Subterman,  Sus- 
ter,  Zustris  et  Sustermans,  tandis  qu'il  n'a  ja- 
mais porté  d'autre  nom  que  le  sien,  qui  était 
Lombard,  fils  de  Grégoire,  bourgeois  de  Liège. 
Caractère  noble,  loyal  et  dévoué,  ses  élèves 
furent  souvent  aidés  par  lui  de  toutes  façons. 
=  La  Cène,  Bruxelles.—  La  Vierge  et  l'Enfant 
Jésus,  Berlin.  —  Résurrection  de  Lazare,  ib. 
—  Adoration  des  bergers,  Vienne.  —  Adora- 
tion des  mages,  Saint-Pétersbourg.  —  Por- 
trait d'homme,  Anvers.  —  Déposition  de  la 
Croix,  Londres.  —  La  Nativité  (Esquisse), 
Liège  (Hôpital  de  Bavière).  —  La  Cône,  ib. 
(Hospice  Sainte-Agathe).  —  Joueur  de  flûte, 
ib.  (Musée).  —  La  Cône,  ib.  —  La  Pâque,  ib.  = 
Beau  coloris.  Bonne  entente  du  jeu  des  om- 
bres. Bon  dessin.  Malgré  tout  ce  qu'il  fit  pour 
imiter  le  genre  italien,  il  ne  sut  jamais  se  dé- 
faire de  la  raideur  à  laquelle  il  avait  été  ha- 
bitué. Graveur.  ==  Ventes  :  V.  Guillaume  II 
(1850),  Sujet  allégorique,  1,900  fl.  —  Passage 
de  la  mer  Rouge,  1,450  fl.  —  Les  fléaux  de 
Dieu,  1,850  fl. 


Lombard  ((  ésarine).  E.  Fr.  17H2.  En  Dau- 
i'ium:.  Portrait.      Elève  de  Regnault. 

Lombardelll  «i«'ii«-i  Marca  (Jean-Bap- 
tiste), dit  Hfontano  de  ifontenovo.  K.  I. 
1532-1587.  Montenovo.  Histoire.  Elève  de 
Raphad  de  Reggio.  —  Fresques,  Monteoovo. 
—  Fresques,  Rome.  —  Fresques,  Pérouse.  «- 
Abusa  de  sa  grande  facilité. 

Lombard!  (Jules-César).  E.  I.  '  L595.  Ar- 
chitecture, perspective.  =  Détails  Inconnus. 

Lombardl  (Jean-Dominique),  dit  i/oi. 
niino.  e.  I.  1682-1752.  Lucqti  ss.  Histoire.  — 
Se  forma  d'après  le  Paolino;  se  perfectionna 
à  Venise  d'après  les  meilleurs  coloristes;  il 
fut  le  maître  de  Pompée  Battoni.  =  Génie 
élevé;  beaucoup  de  verve;  quelques-unes  de 
ses  productions  peuvent  se  comparer  à  celles 
du  Guerchin  pour  la  force  et  la  magie;  mais 
il  fit  un  grand  nombre  de  tableaux  de  paco- 
tille. 

Lombardo  (Biaise).  E.  I.  *  1648.  Venise. 
Paysage.  =  Bonne  réputation. 

Lombart  (Jacques).  E.  Fl.  *  xvn  siècle. 
Histoire.  =  Reçu  à  la  franchise  du  métier,  à 
Tournai,  en  1471.  Les  termes  de  cette  admis- 
sion prouvent  qu'il  était  étranger  à  la  ville 
où  il  vint  s'établir  en  1471;  cette  circonstance 
et  celle  de  l'admission  à  son  atelier  d'un  élève 
natif  d'Arras,  font  croire  avec  assez  de  raison 
qu'il  ne  fait  qu'un  avec  le  Jacques  Lombard 
de  Mons  cité  par  Jean  Lemaire.  Jacques  Lom- 
bart  travailla  encore  pour  les  fêtes  du  ma- 
riage de  Charles  le  Téméraire,  en  1468,  à 
Bruges. 

Lomellino  (Valentin).  E.  I.  *  1561.  Raco- 
nigi.  Histoire,  miniature.  =  Peintre  ducal,  en 
Piémont. 

Lomi  (Alexandre).  E.  I.  *  xvne  siècle.  His- 
toire. =  Elève  de  Ch.  Dolce. 

Lomi  (Baccio).  E.  I.  *  1585.  Pise.  Histoire. 
=  Elève  de  T.  Zuccheri,  à  Rome;  chef  d'une 
école  dont  les  membres  de  sa  famille  furent 
les  maîtres  les  plus  distingués.  =  Manière  de 
son  maître  et  de  Santi-di-Tito;  un  peu  de  sé- 
cheresse. 

Lomi  (Aurôle),  neveu  de  Baccio  et  frère 
d'Horace.  E.  I.  1556-1622.  Pise.  Histoire.  = 
Elève  de  son  oncle  et  du  Bronzino,  à  Florence; 
fut  appelé  à  Gênes,  y  termina  plusieurs  tra- 
vaux importants:  travailla  à  Rome,  à  Bolo- 
gne, à  Lucques,  à  Florence,  et  laissa  partout 
des  preuves  de  son  talent.  Mort  dans  sa  ville 
natale.  =  Jésus-Christ  mort  dans  les  bras  de 
Nicodôme,  Florence.  =  Imita  la  manière  du 
Bronzino;  on  le  regarde  comme  un  des  chefs 
de  l'école  de  Pise. 

Lomi  (Horace),  dit  Gentilesebi,  neveu 
de  Baccio  et  frère  d'Aurôle.  E.  1. 1562  ou  1563- 
1646.  Florence.  Histoire,  portrait.  =  A  17  ans, 
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il  alla  se  perfectionner  à  Rome;  séjourna  à 
Gênes,  en  Savoie  et  en  France;  voyagea  en 
Espagne,  y  fit  plusieurs  grands  tableaux  pour 
l'Escurial;  passa  en  Angleterre,  travailla  pour 
Charles  Ier  et  pour  plusieurs  grands  personna- 
ges de  la  Hollande  et  du  Brabant;  se  fit  aimer 
et  estimer;  remplit  plusieurs  charges  honora- 
bles et  mourut  en  Angleterre,  selon  les  uns, 
à  Rome,  selon  les  autres.  =  Joseph  et  la  femme 
de  Putiphar,  Londres.  —  Madeleine  pénitente 
Vienne.  —  Repos  en  Egypte,  ib.  —  Sainte  Fa 
mille,  Paris.  —  Portrait  d'un  jeune  homme,  ib 
—  Vierge  glorieuse,  Madrid.  —  Moïse  sauvé 
du  Nil,  ib. 

Lomi  (Artémise),  dite  Gentileschi,  fille 
d'Horace.  E.  I.  1590-1642.  Pise.  Histoire,  por- 
trait, fleurs  et  fruits.  =  Elève  de  son  père 
qu'elle  surpassa  dans  le  portrait,  puis  du 
Guide;  excella  à  peindre  des  fleurs  et  des 
fruits,  épousa  P.  Antoine  Schiattesi,  mais 
conserva  son  nom  de  famille  et  ne  fut  pas 
moins  distinguée  par  ses  talents  que  par  les 
charmes  de  sa  figure.  Morte  à  Londres.  = 
Judith,  Naples.  —  Portrait  du  peintre,  Lon- 
dres. —  Une  Sibylle,  ib.  —  Judith  et  Holo- 
pherne,  Florence.  —  Madeleine,  ib.  —  Nais- 
sance de  saint  Jean-Baptiste,  Madrid.  —  Por- 
trait de  femme,  ib.  =  Etudia  le  Dominiquin; 
imita  avec  bonheur  les  grands  maîtres  ;  com- 
position naturelle,  expression  forte,  belles 
draperies.  =  Ventes  :  V.  Prince  Trivulzio 
(1764),  Bethsabée  au  bain,  500  florins. 

Lou  (Geert  ou  Gérard  Van)  ou  le  Maître 
de  Liesborn.  E.  Al.  *  1505.  Geseke  près 
de  Paderborn  (?)  (Westphalie).  Histoire.  = 
Un  tableau  remarquable  qui  se  trouve  à  la 
société  artistique  de  Munster  avait  depuis 
longtemps  été  attribué  à  un  maître  Westpha- 
lien  que,  dans  l'ignorance  de  son  nom,  il  avait 
été  convenu  d'appeler  :  le  maître  de  Liesborn. 
Un  document  communiqué  par  M.  Ahlemeyer, 
de  Paderborn  (1881)  a  fait  connaître  le  nom  de 
l'auteur  du  tableau  de  Munster  et  de  plusieurs 
autres  qui  se  trouvent  dans  les  églises  de 
l'évêché  de  Paderborn. Le  tableau  de  Munster, 
d'après  le  document  en  question,  a  été  exé- 
cuté par  Geert  Van  Lon  pour  les  Bénédictines 
de  Willebodessen  et  terminé  en  1521.  =  Sainte 
Famille  avec  volets,Munster.  —  Tableau  d'au- 
tel, vie  de  sainte  Marguerite,  Paderborn.  — 
Jugement  dernier,  ib.  — Crucifiement,  Ahren- 
berg.  —  Saint  Ambroise,  saint  Exupôre  et 
saint  Jérôme,  Londres,  —  Saint  Grégoire, 
saint  Hilaire  et  saint  Augustin,  ib.  —  Saint 
Jean  l'évangeliste,  sainte  Scholastique  et  saint 
Benoît,  ib.  —  Saint  Corne,  saint  Damien  et  la 
Vierge  Marie,  ib.  —  L'Annonciation,  ib.  —  La 
Purification,  ib.  —  L'Adoration  des  Mages,  ib. 
—  Tête  de  Jésus-Christ  crucifié,  ib.  =  Cou- 


leurs vives,  grande  douceur,  finesse  d'exécu- 
tion remarquable.  Peignait  moitié  à  l'huile, 
moitié  à  la  détrempe.  Beaucoup  inférieur  aux 
flamands  en  énergie  et  aux  colonais  en  vigueur 
et  en  fermeté.  Considéré  comme  le  chef  de 
l'école  Westphalienne  et  l'un  des  principaux 
artistes  allemands  de  son  siècle.  (Voir  Jour- 
nal des  Beaux-Arts,  où  se  trouve  la  traduc- 
tion française  de  l'article  consacré  à  Van  Lon 
par  M.  Nordhoff,  année  1881,  page  132). 

Londerseel  (Assuérus  Van).  E.  H.  1548. 
Amsterdam.  Costumes  des  différents  peuples. 
=  Graveur. 

Londonio  (François).  E.  I.  1723-1783.  Mi- 
lan. Paysage,  animaux.  =  Elève  de  F.  Porta. 
=  Paysages  avec  animaux,  Milan.  =  Excella 
à  représenter  les  moutons.  Graveur. 

Longchamps  (MUe  Henriette  de).  E.  Fr. 
1818.  Saint -Disier  (Haute -Marne).  Fleurs, 
fruits.  =  Camélias.  —  Pensées. 

Longé  (Robert  de).  E.  FI.  f  1709.  Bru- 
xelles. Histoire,  paysage.  =  Il  fut  probable- 
ment élève  de  Bonisoli,  en  Italie;  mais  aupa- 
ravant il  fut  inscrit,  comme  élève,  en  1658, 
dans  la  corporation  des  peintres  bruxellois. 
On  croit  qu'il  naquit  vers  1645;  il  séjourna  à 
Crémone,  puis  s'établit  à  Plaisance  où  il  mou- 
rut. Une  notice  insérée  dans  les  Bulletins  de 
l'Académie  de  Belgique,  dit,  sans  preuves, 
qu'il  est  mort  en  1707  ;  l'année  1709  est  extraite 
des  auteurs  italiens.  =  Tableaux,  Plaisance. 
=  Délicatesse,  harmonie,  grâce  et  teintes  re- 
marquables; l'abbé  Lanzi  fait  un  très  grand 
éloge  de  cet  artiste  qui  sut  prendre  les  qua- 
lités de  quelques  grands  maîtres  italiens,  tout 
en  restant,  dit-il,  entièrement  flamand. 

Longhî  (Luc).  E.  I.  1507-1580.  Ravenne. 
Portrait,  histoire.  =  Vasari  prétend  lui  avoir 
donné  des  conseils;  dans  tous  ses  ouvrages 
se  trouvent  la  Vierge  et  l'Enfant  Jésus  accom- 
pagnés de  saints  et  d'un  ange  d'une  beauté 
céleste.  Son  fils,  François,  et  sa  fille,  Barbe, 
furent  ses  élèves.  =  La  Vierge  et  l'Enfant 
entourés  de  saints,  Berlin,  avec  l'inscription 
suivante  où  le  nom  du  peintre  seul  est  encore 
très  visible  :  Lucas  de  Longhis  de  Ravenna 
pingebat  millesimo  quingentesimo  quadrage- 
simo  secundo  mense  octobris  (1542).  —  Même 
sujet,  traité  différemment,  ib..  (Avec  l'in- 
scription ;  Lucas  de  Lonchis  Ravennas.  P. 
MDLXII  ).  —  Sainte  Famille,  Dresde.  =  Excel- 
lait dans  le  portrait;  composition  se  rappro- 
chant un  peu  de  l'antique. 

Long-hi  (Pierre).  E.  I.  1702:  Venise.  His- 
toire, paysage  et  genre.  =  Elève  de  Balestra 
et  de  Crespi.  =  Excella  dans  les  mascarades, 
les  conversations  et  le  paysage. 

Long-hi  (Alexandre),  fils  de  Pierre.  E.  I. 
1733.  Portrait.  =  Elève  de  J.  Nogari;  fut  em- 
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ployé  par  la  plupart  des  nobles  de  Venise  et 
fit  leurs  portraits.  =  Graveur. 

Longrée  (Joseph-B.).  E.  FI.  1789-1858.  Spa. 
Paysage.  =  Peintre  sur  bois  de  Spa.  Forma 
de  nombreux  élèves. 

Longuet.  E.  Fr.  *  1840.  Genre.  =  Marché 
d'esclaves. 

i ,onk  (Jean).  E.  H.  '  xve  siècle.  Peintre  sur 
verre.  ==  Elève  des  Crabeth. 

Lons  (J.-B.).  E.  PL  '  xviii0  siècle.  Nivelles. 
=  Elève  de  l'Académie  d'Anvers,  en  1781. 

Lonsdale  (James).  E.  An.  1777-1839.  Lan- 
cashire.  Genre,  portrait.  =  Scènes  de  Shak- 
speare. 

Lonsing  (F.-J.).  E.  FI.  1743-1799.  Bruxel- 
les. Histoire,  portrait.  =  Elève  de  l'Académie 
d'Anvers  et  de  M.  J.  Geeraerts.  Il  voyagea  en 
Italie  sous  la  protection  de  l'archiduc  Charles, 
travailla  à  Rome  dans  l'atelier  de  Raphaël 
Mengs,  s'occupa  quelque  temps  à  Lyon,  s'éta- 
blit à  Bordeaux,  en  1783,  et  mourut  à  Léo- 
gnan,  près  de  cette  dernière  ville.  =  Télé- 
maque  racontant  ses  aventures  à  Calypso. 
=  Style  original.  Manière  italienne  et  manière 
flamande  mêlées.  Graveur. 

Loo  (César  Van).  E.  Fr.  *  1813.  Paysage.  = 
Ruines  d'une  église  gothique.  —  Grotte  de 
Neptune  à  Tivoli. 

Loo  (Van).  =  Outre  les  artistes  connus  qui 
ont  porté  ce  nom  et  qui  suivent  à  leur  ordre 
respectif,  il  y  en  eut  encore  quelques-uns  sur 
lesquels  on  est  sans  données  certaines.  On 
trouve  sur  d'anciens  registres  de  caisse  des 
bâtiments  du  roi,  les  signatures  suivantes  : 
—François  G.  Van  Loo,  fils  (1785).— L.  A.  Van 
Loo,  fils.  —  L.  Médée  Van  Loo.  —  Louis  Van 
Loo.  Tous  ont  exécuté  des  copies  d'après 
commande. 

Loo  (Jean  Van).  E.  H.  1585.  L'Ecluse. 
(Flandre).  Genre.  =  11  fut  le  premier  peintre  de 
cette  célèbre  famille  d'artistes  qui  s'établit  en 
France.  Les  Van  Loo  appartenaient  à  une  race 
noble  et  antique  connue  dès  le  xnr3  siècle.  = 
Intérieur  d'une  verrerie  en  coraux  avec  plu- 
sieurs figures,  Copenhague. 

Loo  (Jacques  Van),  fils  de  Jean.  E.  Fr.  1614- 
1670.  L'Ecluse  (Flandre).  Intérieurs,  histoire, 
portrait.  =  Il  se  fit  d'abord  une  bonne  répu- 
tation à  Amsterdam  où  il  reçut  le  droit  de 
bourgeoisie,  en  1652,  puis  alla  s'établir  à  Pa- 
ris, où  il  se  fit  naturaliser  et  recevoir  membre 
de  l'Académie  des  peintres,  en  1663,  et  où  il 
mourut.  =  Portrait  de  Frédéric,  prince  de 
Galles,  Londres.  —  Portrait  du  peintre  et 
graveur  François-Michel  Corneille,  Paris.  — 
Etude  de  femme,  ib.  —  Baigneuses  dans  un 
paysage,  Hambourg.  —  Deux  portraits,  Rot- 
terdam. —  Paris  et  Œnone,  Dresde.  =  Bon 
dessin.  Couleur  agréable.  Pinceau  moelleux. 
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1 (Jean  Van),  flls  de  Jacques.  E.  Fr. 

'  L684.  Paysage,  ornements,  etc.  «  Remporta 
un  pris  à  L'Académie,  à  Paris,  en  L671;  Buii  it 

son  livre  dans  Le  midi  de  la  France;  travailla 

à  l'arsenal  de  Toulon,  en  1684,  à  La  décoration 
de  plusieurs  vaisseaux,  sous  Les  ordres  de 

M.  de  la  Rose. 
Loo  (Abraham-Louis  Van),  Ois  de  Jacques. 

E.  Fr.  1641  (?)•  1713.  Amsterdam.  :  Se  pendit 
à  Paris  avant  son  père;  remporta  Le  premier 

prix  à  L'Académie  et  y  aurait  été  admis  s'il 
n'eut  été  obligé  de  se  retirer  à  Nice  à  la  suite 
d'une  affaire  d'honneur.  Il  rentra  en  France, 

séjourna  à  Aix  et  s'y  maria,  en  1683.  =  Bon 
dessinateur  et  peintre  à  fresque  de  talent. 

Loo  (Jean-Baptiste  Van),  flls  d'Abraham- 
Louis.  E.  Fr.  1G84-1745.  Aix.  Histoire,  portrait. 
=  Le  manuscrit  de  Nicolas  Pio  publié  par  les 
Nouvelles  archives  de  Vart  français  (1874, 
p.  201)  le  dit  né  en  1786.  Elève  de  son  père; 
fit  des  études  sérieuses  d'après  l'antique;  se 
rendit  à  Toulon  et  s'y  maria  avec  la  fille  de 
l'avocat  Lebrun  (V.  ce  nom);  séjourna  à  Aix, 
rejoignit  son  père,  à  Nice,  en  1712.  Visita  Mo- 
naco, Gênes,  Turin,  puis  Rome.  Alla  à  Paris 
par  Turin,  après  avoir  été  reçu  avec  beau- 
coup de  distinction  dans  les  cours  royales,  se 
vit  ruiné  par  la  banque  de  Law,  recommença 
sa  fortune,  fut  agréé,  en  1722,  à  l'Académie, 
et  reçu,  en  1731.  Retourna  en  Provence,  en 
1735;  revint  à  Paris,  en  1736,  en  Angleterre, 
en  1738  et  se  retrouva  malade,  à  Paris,  en 
1742.  S'établit  à  la  campagne  près  d'Aix  et  y 
mourut  le  pinceau  à  la  main.  =  Institution  de 
l'ordre  du  Saint-Esprit,  par  Henri  III,  Paris. 

—  Diane  et  Endymion,  ib.  —  Annonciation, 
Aix.  —  Et  autres,  ib.  —  Diane  et  Endymion 
(Réduction  du  tableau  de  Paris),  Bruxelles.  = 
Coloris  admirable.  Ton  excellent.  Touche  spi- 
rituelle, chairs  vraies.  Larmessin  et  Chereau 
ont  gravé  d'après  lui. 

Loo  (François  Van),  fils  de  Jean-Baptiste. 
E.  Fr.  1708 (?)- 1730.  =  Elève  de  son  pure.  Mort 
à  Turin  des  suites  d'une  chute  de  cheval. 

Loo  (Ch.-Amédée-Philippe  Van),  /ils  de 
Jean-Baptiste.  E.  Fr.  1715  ou  1718.  Turin.  His- 
toire, portrait.  =  Elève  de  son  père;  fut  terni 
sur  les  fonts  de  baptême  par  le  prince  de  Pié- 
mont et  la  princesse  de  Carignan.  Alla  à  Rome 
avec  son  oncle  et  son  frère;  reçu  à  l'Académie, 
en  1747,  il  arriva  à  y  être  adjoint  à  recteur, 
en  1790.  Alla  s'établir  a  Berlin  où  il  devint 
premier  peintre  du  roi  de  Prusse.  =  Portrait 
du  grand  Frédéric,  Londres  (Hampton-Court). 

—  Marche  do  Silène,  Nancy.  =  Peintre  re- 
marquable. Grande  habileté. 

Loo  (Louis-Michel  Van),  flls  de  Jean-Bap- 
tiste. E.  Fr.  1707-1771.  Toulon.  Portrait,  his- 
toire. =  Elève  de  son  père;  étudia  à  Rome; 
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revint  à  Paris;  reçu  à  l'Académie,  en  1733. 
Appelé  par  le  roi  d'Espagne  pour  remplacer 
son  premier  peintre,  Ranc,  qui  venait  de  mou- 
rir. Philippe  V  le  combla  de  bienfaits.  Après 
la  mort  de  ce  prince,  il  revint  à  Paris  et  y 
travailla  avec  succès  à  la  cour.  En  1764  il  alla 
à  Londres  et  y  passa  un  an.  =  Apollon  et 
Daphné,  Paris.  —  Portrait  de  Louis  XV,  Ver- 
sailles. =  Composition  raisonnée ,  figures 
vraies,  ressemblance  des  plus  heureuses.  Son 
coloris  est  parfois  un  peu  trop  rouge;  on  peut 
lui  faire  ce  reproche  surtout  devant  le  por- 
trait de  son  oncle,  Carie,  qu'il  exposa  en  1765. 
Loo  (Carie  ou  Charles-André  Van),  fils 
d'Abraham-Louis.  E.  Fr.  1705-1765.  Nice.  Tous 
les  genres.  =  Il  n'était  âgé  que  d'un  an  lors- 
que le  maréchal  de  Berwick  assiégea  la  ville 
de  Nice.  On  le  descendit  dans  une  cave  où  il 
paraissait  en  sûreté,  lorsqu'une  bombe  tomba 
sur  la  maison,  traversa  les  plafonds,  et,  en 
éclatant ,  emporta  jusqu'aux  moindres  ves- 
tiges du  berceau.  Heureusement  que  son  frère 
Jean -Baptiste  l'avait  emmené  loin  de  l'en- 
droit où  la  mort  l'attendait.  Jean-Baptiste 
lui  servit  de  père  et  de  maître  et  l'emmena 
à  Turin  et  à  Rome  où  il  le  plaça  chez  Benoît 
Luti.  Carie  fut  plus  tard  sur  le  point  d'aban- 
donner la  peinture  pour  la  sculpture,  mais 
la  mort  du  statuaire  Le  Gros  qui  lui  don- 
nait des  conseils,  arrêta  ses  projets.  Jeune  et 
aimant  les  plaisirs,  Van  Loo  chercha  à  se  pro- 
curer de  l'argent  par  tous  les  moyens  pos- 
sibles ;  c'est  alors  qu'il  s'était  fait  décorateur 
d'opéra  et  peintre  de  petits  portraits,  lorsque 
le  premier  prix  qu'il  remporta  à  l'Académie 
de  Saint-Luc  détermina  sa  fortune  et  ses  suc- 
cès. Ses  tableanx  furent  recherchés  par  les 
plus  grands  personnages.  Alla  à  Rome,  à  Tu- 
rin, où  il  eut  le  malheur  de  perdre  son  neveu 
François  dans  une  affreuse  catastrophe,  ré- 
sultant d'une  chute  de  voiture.  Carie  fut 
chargé  par  le  roi  de  Sardaigne  de  nombreux 
travaux;  devint  professeur  de  l'Académie  et 
directeur,  peintre  du  roi  et  chevalier.  Mort 
d'un  coup  de  sang  à  Paris.  =  Lavement  des 
pieds,  Le  Mans.  —  Diane  et  Endymion,  Bru- 
xelles. —  La  Vierge  et  l'Enfant  Jésus,  Flo- 
rence. —  Mariage  de  la  Vierge,  Paris.  —  Enée 
portant  son  père  Anchise  au  milieu  de  l'incen- 
die de  Troie,  ib.  —  Apollon  faisant  écorcher 
Marsyas,  ib.  —  Halte  de  chasse,  ib.  —  Portrait 
de  Marie  Leczinska,  reine  de  France,  ib.  — 
Portrait  de  Louis  XV,  jeune,  Berlin.  —  Junon 
et  l'amour,  Saint-Pétersbourg.  —  Vénus-Ura- 
nie,  ib.  =  L'école  française  livrée  depuis  long- 
temps, par  Coypel  et  de  Troy,  à  un  goût  ma- 
niéré, prit,  grâce  à  Carie  Van  Loo,  une  voie 
plus  naturelle  et  un  goût  plus  sain.  Cet  artiste 
avait  un  pinceau  moelleux  et  facile  et  une 


couleur  qui  ne  manquait  pas  d'éclat.  Son  des- 
sin était  agréable,  cependant  trop  relâché.  On 
trouve  dans  ses  têtes  plus  de  grâce  que  de  vé- 
ritable beauté.  On  l'a  comparé  de  son  vivant 
à  Raphaël  pour  le  dessin  et  à  Titien  pour  la 
couleur.  Cet  éloge  absurde  fut  suivi  d'un  déni- 
grement plus  absurde  encore,  car  on  ne  sau- 
rait citer  un  peintre  de  son  époque  qui  pour- 
rait lui  être  préféré.  Diderot  nous  apprend 
qu'il  ne  dédaignait  pas  les  conseils  de  ses 
élèves,  «  dont  il  payait  quelquefois  la  sincérité 
d'un  coup  de  pied  ou  d'un  soufflet;  mais  le 
moment  d'après,  et  l'incartade  de  l'artiste  et 
le  défaut  de  l'ouvrage  étaient  réparés.  »  Il  a 
gravé  quelques  pièces. =Ventes  :  V.  Carie  Van 
Loo,  après  décès  (1765),  Suzanne  et  les  vieil- 
lards, 5,000  1.  —  Allégorie  de  la  raison,  632  1. 

—  V.  Lalive  de  Jully  (1770),  Enée  et  Anchise, 
2,000  1.  —  V.  Blondel  de  Cagny  (1776),  La 
femme  de  Putiphar,  1,279  1.  —  V.  Julienne 
(1777),  Un  bâcha  et  sa  maîtresse,  5,000  1.  — 
V.  Randon  de  Boisset  (1777),  Mariage  de  la 

Vierge  6,000  1.  —  V.  Prince  de  Conti  (1777), 
Enée  et  Anchise  (Cité  plus  haut),  7,225  1.  — 
Sainte  Clotilde  (Esquisse),  500  1.  —  V.  Menars 
(1781),  Allégorie  sur  la  maladie  de  Mme  de 
Pompadour,  2,661  1.  —  V.  Tolozan  (1801),  Ma- 
riage de  la  Vierge  (pour  le  Louvre),  4,000  fr. 

—  V.  Pereire  (1872),  Portrait  d'homme, 
2,700  fr. 

Loo  (Jules-César-Denis  Van),  fils  de  Carie. 
E.  Fr.  1743.  Paris.  Paysage.  =  Agréé  ou  reçu 
à  l'Académie,  en  1784. 

Loo  (Ernest  Van).  E.  FI.  1825-1860.  Gand. 
Portrait. 

Loo  (Pierre  Van).  E.  H.  1731-1784.  Haar- 
lem.  Fleurs,  fruits,  paysage  et  ornements.  = 
Plus  connu  comme  dessinateur. 

Loon  (Van).  E.  H.  1737  (?)-1787.  AMSTER- 
DAM. Fleurs,  fruits  et  oiseaux.  =  Il  peignit 
beaucoup  de  tapisseries. 

Loon  (Pierre  Van).  E.  FI,  f  1659-60.  An- 
vers. Perspective,  monuments.  =  Sa  dette 
mortuaire  est  inscrite  dans  les  Liggeren  parmi 
celles  des  francs-maîtres  de  Saint -Luc.  Fut 
chargé  en  1638-40,  de  peindre  le  modèle  d'un 
portique  pour  la  chapelle  du  Saint-Sacrement 
dans  la  cathédrale  d'Anvers.  =  Bords  d'une 
mer  agitée,  Dresde,  (Attribué,  signé  :  P.  V.  L.). 
=  Bon  pinceau,  du  naturel  et  du  fini.  On  a  de 
ses  tableaux,  étoffés  par  Jean  Breughel,  le 
Jeune. 

Loon  (Théodore  Van).  E.  FI.  *  1620.  Bru- 
xelles (?).  Histoire.  =  De  grandes  erreurs  de 
dates  ont  été  commises  à  propos  de  ce  peintre 
dont  la  biographie  est  encore  à  faire.  La  plu- 
part des  auteurs  ont  donné  les  dates  de  1629- 
1678.  Elles  sont  impossibles.  D'autres  le  font 
naître  àLouvain  en  1595;  ici  encore  il  y  a  im- 
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possibilité.  Puteanus,  dans  une  de  ses  lettres, 
écrite  en  décembre  1612,  parle  de  lui  comme 
peintre  renommé  et  comme  homme  d'une 
grande  sagesse  et  de  talent  littéraire.  D'au!  im- 
part, son  tableau  de  l'église  d'Ackerghem,  lui 
fut  commandé  par  l'évêque  Jacques  Boonen, 
fut  inauguré  en  1(320  et  lui  fut  payé  800  florins. 
Il  faudrait  donc  reculer  de  beaucoup  l'époque 
de  sa  naissance,  mais  alors  comment  accepter 
son  séjour  en  Italie  à  l'époque  où,  dit-on,  il  se 
lia  avec  Carlo  Maratti?  (1625-1713).  Ou  il  y 
en  a  deux  Van  Loon  ou  la  liaison  de  notre 
peintre  avec  Maratti  est  une  fable.  Un  fait 
certain,  c'est  qu'il  passa  un  temps  assez  long 
à  Rome  et  à  Florence.  =  Adoration  des  ber- 
gers, Bruxelles  —Assomption  de  Notre-Dame, 
ip.  —  Adoration  des  bergers,  Ackerghem-lez- 
Gand  (Eglise  Saint-Martin).  =  Ses  tableaux 
sont  généralement  trop  sombres  en  couleur. 
Ordonnance  relevée,  bon  dessin.  Il  fut  aussi 
sculpteur.  =  Ventes  :  V.  des  couvents  suppri- 
més (1785),  Nativité  de  la  Yierge.  110  florins. 
—  V.  Pauwels  (1803).  Paysage  :  Adam  pleu- 
rant, 150  florins. 

Loos  (Fréd.).  E.  Al.  1797.  Gratz.  Paysage. 
=  Vue  en  Allemagne,  Vienne. 

Loosbroek  (J.  P.).  E.  H.  *  xix°  siècle. 
Fleurs,  fruits.  =  Amateur  établi  à  Rotter- 
dam. 

Loose  (Jean  de).  E.  FI.  *  1640.  Histoire.  = 
Reçu  franc-maître  de  Saint-Luc,  à  Anvers, 
en  1638-39.  =  Peintre  sur  verre.  =  Verrière, 
église  de  Saint-Jacques,  Anvers. 

Loose  (Jean-Joseph  de).  E.  FI.  1770-1849. 
Zèle  (Flandre  orientale).  Histoire,  portrait. 
=  Elève  de  l'Académie  de  Gand  et  du  peintre 
Herreyns,  à  Malines.  Professeur  de  l'Acadé- 
mie de  dessin,  à  Saint-Nicolas;  décédé  dans 
cette  dernière  ville.  =  Tableaux  dans  les 
églises  de  Gand.  —  Tableaux,  église  de  Zèle. 
=  Bonne  ressemblance. 

Loose  (Basile  de),  fils  de  J.  J.  —  E.  FI.  1809. 
Zèle.  Genre,  intérieurs  et  portraits.  =  Elève 
de  son  père  et  de  M.  Van  Brée,  à  Anvers.  = 
Saint  Corneille,  Gand.  —  Tableaux,  église  de 
Zèle.  —  Fête  d'enfants-,  Leipzig. 

Loose  (Jean  de),  fils  de  J.  J.  —  E.  FI. 

Looten.  V.  Loten. 

Loovaas  (Jean).  E.  Al.  1848.  Bergen.  Pay- 
sage. 

Lopez  (François),  le  Vieux.  E.  Es.  *  1568. 
Histoire.  =  Florissait  à  Madrid. 

Lopez  (François),  le  Jeune.  E.  Es.  *  1600. 
Histoire.  =  Elève  de  B.  Carducho  ;  vivait  à 
Madrid,  y  fut  chargé  de  travaux  importants, 
les  exécuta  d'une  manière  remarquable  et 
fut  nommé  peintre  de  Philippe  III,  en  1603.  = 
Formes  heureuses,  dessin  élégant,  coloris 
frais.  Graveur. 


Lopez  (Gaspard),  dit  DalFIorf.  E.   I. 

L677-1732  (?).  Naples.  Fleure,  fruits.  «Elève 
d'A.  Belvédère;  morl  à  Venise  ou  à  Florence. 
=  Tableaux  de  fleure,  Vienne. 

Lopez  (Grégoire).  B.  Es.  '  i:.n.-  *  Dans  les 
comptes  de  la  maison  <lu  roi  Emmanuel,  on 
rencontre  l<i  oom  de  ce1  artiste. 

Lopez  (Jacques). E. Es.  1 195-1530  (I  iTolI  de. 
Histoire.  =  Elève  d'Ant.del  Rincon,à  Tolède. 
Le  peu  de  travaux  qui  restent  <l<'  Lui  témoigne 
qu'il  fut  un  des  artistes  Les  plus  célèbres  de 
son  époque,  dans  le  genre  gothique. 

Lopez  (Jacques),  el  Mudo.  E.  Es.  MADRID. 
Histoire.  =  On  ne  le  cite  que  pour  empêcher 
le  grand  Navarrete,  surnommé  également  : 
el  Mudo,  d'être  confondu  avec  lui. 

Lopez  (Joseph).  E.  Es.  '  1626.  =  Défendit 
avec  vigueur  les  privilèges  des  peintres  con- 
tre le  fisc.  =  Ses  ouvrages  ne  sont  pas  cités. 

Lopez  (Joseph).  E.  Es.  *  xvii0  siècle.  His- 
toire. =  Elève  de  Murillo.  =  Imita  le  stylo  de 
son  maître;  peignit  beaucoup  de  madones. 

Lopez  (Christophe),  fils  de  Joseph.  E.  Es. 
f  1730.  Séville.  Histoire.  =  Elève  de  son 
père.  =  Beaucoup  de  facilité  et  de  fraîcheur. 

Lopez  (Pierre).  E.  Es.  *  1608.  Histoire.  = 
Elève  du  Greco.  =  Manière  correcte  et  élé- 
gante. 

Lopez  (don  Vincent).  E.  Es.  1772.  Valence. 
Histoire.  =  Elève  du  père  Villanueva,  étudia 
à  Madrid;  directeur  général  de  l'Académie  de 
Saint-Fernand,  en  1843;  il  était  premier  pein- 
tre du  roi.  —  Charles  IV  et  sa  famille  (Allégo- 
rie), Madrid.  —  Portrait  du  peintre  François 
Goya,^.— LaSantaforma(D'aprêsCl.Coëllo)^ 

Lopez  (Luiz),  fils  de  Vincent.  E.  Es.  f  1865. 
==  Elève  de  son  père. 

Lopez  Canallero  (André).  E.  Es.  *  XVIIe 
siècle.  Portrait,  histoire.  —  On  le  croit  élève 
de  Jos.  Antolinez;  résidait  à  Madrid.  =  Ar- 
tiste de  mérite. 

Lopez  Hadera  (don  Grégoire).  E.  Es. 
1574-1640.  Madrid.  =  Remplit  un  grand  nom- 
bre de  charges  importantes  comme  magistrat 
et  cultiva  les  arts  en  amateur  éclairé. 

Lopez  Palomino  (don  François).  E.  Es. 

*  1759.  Genre,  portrait.  =  Reçu  à  l'Académie 
de  Saint-Fernand;  étudia  à  Madrid. 

Lopieino  ou  Lupicino  (Jean-Bapt.).  E.  I. 

*  1625.  Histoire.  =  Elève  de  L.  Cardi  dit  le 
Cigoli;  établi  à  Florence.  =  Marthe  et  Mario, 
Vienne. 

Lopin.  E.  Fr.  '  1413.  Trotes.  Histoire, 
ornements.  =  Peignit  dans  la  cathédrale  une 
image  de  saint  Pierre. 

Lorch  (Melchior).  E.  Al.  1527-1586.  Flens- 
burg(?).  Histoire,  portrait.  =  Séjourna  à  Con- 
stantinople,  y  grava  les  portraits  du  grand 
Seigneur  et  de  la  sultane,  et  mourut  à  Rome. 
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Exécution  lia- 


=  Ses  tableaux  sont  rares, 
bile.  Graveur,  Antiquaire. 

Lorch  (Charles).  E.  Al.  1829.  Trondhjem. 
Genre.  =  Le  colporteur  juif  à  bord. 

Lordon  (Pierre-Jérôme).  E.  Fr.  1780-1838. 
La  Gaudeloupe.  Histoire.  =  Elève  de  Prud- 
hon.  =  Communion d'Atala.— Saint  Sébastien. 

Gordon  (Jean-Abel).  E.  Fr.  1802.  Paris. 
Histoire,  genre,  portrait.  =  Elève  de  P.-J.  Lor- 
don, de  Gros  et  de  Lethiôre.  =  Charles  VIII  à 
Toscanelle.  —  L'attente. 

Lorent  (Jean-François).  E.  FI.  1773.  Bru- 
xelles. Clairs  de  lune.  =  Elève  de  Van  Din- 
ter.  Visita  l'Angleterre,  la  Prusse  et  la  France. 
Abandonna  le  genre  qu'il  avait  adopté  pour 
se  livrer  exclusivement  à  la  restauration  des 
tableaux. 

Lorent  (Antoine),  fils  de  Jean-François. 
E.  FI.  *  xixe  siècle.  =  Elève  de  son  père. 
S'établit  à  Cologne. 

Lorent  (Guillaume),  fils  de  Jean-François. 
E.  FI.  *  xixe  siècle.  =  Elève  de  son  père. 

Lorente  (don  Félix).  E.  Es.  1712-1787. 
Valence.  Genre,  paysage,  nature  morte,  inté- 
rieurs, histoire,  portrait,  etc.  ==  Elève  d'Ev. 
Munoz;  nommé  membre  de  l'Académie  de 
Saint-Charles,  lors  de  sa  fondation.  ==  Se  dis- 
tingua dans  tous  les  genres. 

Lorentino  d'Angelo.  E.  I.  '  XVe  siècle. 
Histoire,  portrait.  =  Elève  de  Pierre  délia 
Francesca.  Vécut  dans  la  pauvreté.  =  Imita 
la  manière  de  son  maître. 

Lorenzen  (C.-A.).  1753-1828.  Portrait.  = 
Peintre  danois.  =  Portrait  en  pied  du  comte 
Recivuscky,  ministre  polonais  à  Copenhague, 
Copenhague. 

Lorenzetti  ou  Lorenzo  le  Vieux.  E.  I. 
xiiie  siècle.  Sienne  (?).  Histoire,  portrait,  = 
Peintre  obscur  qui  s'exerçait  à  Sienne. 

Lorenzetti  (Ambroise),  fils  de  Lorenzetti, 
le  Vieux.  E.  I.  *  xive  siècle.  Sienne.  Histoire, 
portrait.  =  Elève  de  son  père;  on  prétend 
que  Giotto  lui  donna  des  leçons;  les  Floren- 
tins lui  commandèrent  plusieurs  tableaux; 
cultiva  également  les  lettres  et  écrivit  en 
faveur  de  sa  patrie  qui  lui  confia  plusieurs 
charges  importantes;  vivait  encore  en  1342. 
=  Fresques,  Sienne.  —  Miracle  de  sainte  Ca- 
therine (Diptyque),  Berlin.  —  Saint  Dominique, 
ib.  —  Episode  de  la  légende  des  saints  Paul 
et  Antoine,  ib.  —  Mort  et  ensevelissement  de 
saint  Paul,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entou- 
rés de  saints,  ib.  —Tête  de  la  Vierge,  Dresde. 
(Sans  désignation  de  prénom).  =  Idées  mo- 
rales; expressions  peu  variées;  manière  en- 
tièrement opposée  à  celle  de  Giotto. 

Lorenzetti  (Pierre),  fils  de  Lorenzetti  le 
Vieux,  et  dit  Pierre  Laurati  ou  Lauren- 
tii.  E.  I.  '  1350.  Sienne.  Histoire,  portrait.  = 


Elève  de  son  père  et  de  son  frère;  on  le  met 
au  dessus  de  Cimabiïe  et  de  Giotto  ;  Vasari  se 
trompe  en  le  faisant  l'élève  de  ce  dernier;  il 
ne  parle  pas  de  sa  parenté  avec  Ambroise; 
travaillait  encore  en  1355.  =  Vie  des  Pères 
du  désert,  Pise.  —  La  Vierge  et  l'Enfant 
entourés  d'anges,  Florence.  —  La  Thébaïde 
d'Egypte,  ib.  —  La  Vierge  et  l'enfant  entourés 
d'anges  et  de  saints,  Berlin.  —  Quatre  épiso- 
des de  la  Passion  en  un  seul  cadre,  ib.  — 
Crucifiement  et  Epiphanie  en  deux  comparti- 
ments, ib.  =  Composition  extrêmement  riche 
et  originale,  pensées  morales  et  profondes; 
surpassa  les  meilleurs  artistes  toscans  par 
son  dessin  et  son  exécution.  Beaucoup  de 
majesté,  de  simplicité  et  d'expression. 

Lorenzetti  (Jean-Baptiste).  E.  I.  *  1641. 
Vérone.  Histoire.  =  Elève  de  P.  de  Cortone. 
=  Bon  coloris,  manière  grande  et  hardie. 

Lorenzi  (François).  E.  I.  1719-1783.  Vé- 
rone. Histoire.  =  Elève  de  J.-B.  Tiepolo. 

Lorenzini  (Antoine),  dit  le  frère  An- 
toine. E.  I.  1665-1740.  Bologne.  Histoire.  = 
Elève  de  Pasinelli;  dessinant  un  jour  un  ta- 
bleau représentant  saint  Antoine  délivrant 
du  purgatoire  l'àme  de  son  père,  Lorenzini  se 
sentit  une  vocation  extraordinaire  pour  la  vie 
religieuse  et  entra  dans  l'ordre  des  Francis- 
cains; se  rendit  à  Florence,  en  1699;  fut  admis 
membre  de  l'Académie  clémentine,  à  Bologne. 
=  Graveur. 

Lorenzino  de  Bologne.  V.  Sabbatini. 

Lorenzino  de  Venise.  E.  I.  *  XVIe  siè- 
cle. Venise.  Histoire.  =  Elève  du  Titien.  Mort 
très  jeune.  =  Figures  régulières,  bon  coloris. 

Lorenzino  di  Ferme  E.  I.  *  XVIIe  siè- 
cle. Fermo.  Histoire.  =  On  ignore  à  quelle 
école  il  appartient.  =  Artiste  très  habile. 

Lorenzo  (Don).  E.  I.  '  1413.  FLORENCE. 
Histoire,  portrait  et  miniature.  =  Elève  de 
Thadée  Gaddi.  Religieux  camaldule.  Mort  à 
l'âge  de  59  ans.  =  Jésus-Christ  crucifié  entre 
les  bras  du  Père  Eternel  (Triptyque),  Florence. 
—  Plusieurs  saints,  Berlin.  —  Annonciation, 
ib.  =Bon  dessin;  manière  gracieuse  et  belle; 
imita  son  maitre  avec  beaucoup  de  succès. 

Lorenzo  da  Lendinara.  V.   Canozio. 

Lorenzo  da  San  Severino,  le  Vieux. 
E.  I.  *  1416.  San  Severino.  Histoire.  =  Tra- 
vailla à  Urbin  avec  un  de  ses  frères  nommé 
Jacopo.  D'après  Lanzi,  ils  travaillaient  encore 
en  1470,  mais  cette  date  se  rapporte  probable- 
ment à  Lorenzo,  le  Jeune.  =  Episodes  de  la 
vie  de  saint  Jean-Baptiste  et  Crucifiement 
(Fresque).  Urbin  (Oratoire  de  saint  Jean-Bap- 
tiste. Datées  de  1416). 

Lorenzo  da  San  Severino,  le  Jeune, 
fils  (?)  de  Lorenzo,  lo  Vieux.  E.  I.  *  xve  siècle. 
San  Severino.  Histoire.  =  On  suppose  qu'il 
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fut  le  fils  de  Lorenzo,  le  Vieux,  à  cause  de  la 
signature  apposée  au  bas  du  tableau  do  Lon- 
dres; en  effet,  le  style  et  le  sujet  de  cette  toile 
appartiennent  à  une  époque  postérieure  à 
1416.  =  Mariage  mystique  de  sainte  Cathe- 
rine, Londres.  (Signé  :  Lavrentivs  II.  Seve- 
rinas  Pisit). 

Lorenzo  de  Pairie.  E.  I.  *  1495.  Pavie. 
Histoire.  =  Florissait  à  Alexandrie  et  à 
Savone;  dans  cette  dernière  ville,  en  1513.  = 
La  famille  de  la  sainte  Vierge,  Paris.  (Signé  : 
Lavrentivs.  papien.  fecit.  MDXIII). 

Lorenzo  de  Venise  ou  de  Bologne. 
E.  I.  *  1367.  Venise.  Histoire.  =  Elève  de 
Franco  de  Bologne.  Travailla  presque  toute 
sa  vie  dans  cette  dernière  ville.  =  Tableau  à 
compartiments  ;  au  centre  Y  Annonciation , 
Venise  fAcad.  avec  Fr.  Bissolo).  Une  inscrip- 
tion en  cinq  colonnes  et  en  caractères  gothi- 
ques donne  la  date  de  1367.  —  Saint  Pierre, 
ib.  (Signé  :  MCCCLXXL  Mense  Novemb.  — 
L'annonciation,  ib.  (Signé  :  MCCCLXXL  Lau- 
recius  pinxit).  —  Saint  Marc,  ib.  (Signé  (Lau- 
recius  pinxit).  ~  Daniel  dans  la  fosse  aux 
lions  (1370),  Bologne.  =  Ses  figures  s'éloignent 
du  style  de  Giotto,  rappellent  l'école  grecque 
de  ce  temps  et  dénotent  l'enfance  de  l'art. 

Lorenzo  de  Vinci.  E.  I.  1488.  Histoire. 
=  Elève  de  Léonard  de  Vinci  et  probablement 
son  domestique.  Quelques  auteurs  l'ont  con- 
fondu avec  Laurent  Lotto. 

Lorenzo  di  IMetro,  dit  le  Vec- 
chiettto.  E.  I.  1424-1482.  Sienne.  Histoire. 
=  Sculpteur  célèbre,  orfèvre  et  fondeur  ;  ac- 
quit moins  de  réputation  comme  peintre  ; 
employé  par  le  pape  Pie  II.  =  Episodes  de  la 
vie  de  sainte  Catherine  de  Sienne,  Berlin. 
(Deux  tableaux  en  quatre  compartiments).  — 
Nativité,  ib.  —  La  Vierge  et  l'Enfant  entourés 
de  saints,  Florence.  (Signé  :  Opus  Laurentii 
pétri  Senensis.  M.  CCCCLVII.  Questa  tavola 
Vha  fatta  fare  Giacomo  Dandreuccio  Stac- 
colop.  sua  divozione).  —  Style  trop  dur. 

Lorimier  (Henriette).  E.  Fr.  1810.  Paris. 
Genre  et  portrait.  =  Elève  de  Regnault.  = 
Jeanne  de  Navarre.  —  La  nourrice. 

Lorio  (Camille).  E.  I.  "  xvne  siècle.  Udine. 
Histoire.  =  Ecole  vénitienne. 

Lorme  (Antoine  de).  E.  H.  *  1642.  Rotter- 
dam (?).  Intérieurs  d'église.  =  Le  catalogue 
de  Munich  assure  que  ce  peintre  vivait  encore 
en  1660.  =  Intérieur  d'église,  éclairé  par  un 
lustre,  avec  beaucoup  de  figures,  Munich. 
(Signé  :  A.  de  Lorme,  1642).  =  Il  parait  que 
G.  Terburg  a  étoffé  parfois  ses  tableaux.  Genre 
de  P.  Neefs  ;  beaucoup  de  fini,  pinceau  vigou- 
reux. Ses  toiles  sont  très  rares.  =  Ventes  : 
V.  de  Juvigny  (1779),  Intérieur  d'un  temple 
protestant,  1,900  1. 
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Lorrain  (le).  Y.  Gelée. 

Lorrain  (le).  Y.  Meslin. 

Lorrain  (Louis  le).  B.  Fr.  L715-1759.  His- 
toire. •  Ami  de  .Ins.  Vernet.  Mourut  à  Saint- 
Pétersbourg  où  il  ''luit  allé  chercher  fortune. 

Lory.  k.  Al.  '  1840.  si  [sse.  Aquarelle. 

Loscnl  (Bernard).  E.  I.  '  L508.  Carpi.  His- 
toire. =  Détails  inconnus. 

Loscht (Jacques).  E.  I.  '  L4d2.  PARME.  His- 
toire. =  Gendre  et  compagnon  de  travail  de 
Bar.  Grossi. 

Lossenko  (Antoine -Pavlovitch).  E.  i:. 
1 1773.  Petite-Russie.  Histoire.  «  Elève  de 
l'Académie  fondée  par  L'impératrice  Elisabeth 
en  1758;  se  perfectionna  en  Italie,  et,  à  BOE 
retour,  fut  nommé  professeur,  puis  directeur 
de  l'Académie.  Mort  à  Saint-Pétersbourg.  = 
Le  sacrifice  d'Isaac,  Saint-Pétersbourg.  — 
Saint-André,  ib.  —  Le  grand-duc  Wladimir 
annonçant  à  Rognôda,  princesse  de  Polotzk, 
la  victoire  qu'il  vient  de  remporter  sur  son 
père,  ib.  —  Pêche  miraculeuse,  ib.  =  Dessin 
correct. 

Loten  ou  Looten  (Jean).  E.  H.  f  1680. 
Hollande.  Paysage.  =  S'établit  en  Angleterre 
sous  le  règne  de  Charles  II,  et  y  mourut; 
presque  tous  ses  tableaux  sont  de  grande  di- 
mension. Il  a  été  parfois  nommé,  par  erreur, 
Jacques  Loten  et  Loaten.  =  Paysage  boisé, 
Bruxelles.—  Paysage;  chasse  au  cerf,  Berlin, 
(Signé  :  Jean  Looten,  1659).  —  Paysage,  Lon- 
dres. —  Paysage  boisé,  Rotterdam.  —  Paysage 
avec  figures  et  animaux,  Dresde.  —  Consécra- 
tion de  l'église  d'un  village  suisse,  Copenha- 
gue.—Paysage  suisse,  figures  de  Lingelbach, 
ib.  =  Beaucoup  de  fermeté;  excellait  à  repré- 
senter des  tempêtes,  des  chutes  d'eau  et  des 
arbres  épais;  coloris  trop  noir  et  trop  lourd. 
=  Ventes  :  V.  Thibaudeau  (1857),  Bûcherons 
à  Ventrée  d'une  forêt,  690  fr.  —  V.  Weyer 
(1862)  Paysage  avec  chute  d'eau,  1,612  fr. 

Loth  (Jean-Ulric)  E.  Al.  1611-1660).  Mu- 
nich. Histoire.  =  Détails  inconnus.  =  Jésus- 
Christ  et  les  disciples  d'Emmaùs,  Munich.  = 
Imita  Charles  Saraceno,  dit  Vénitien. 

Lot ii  (Charles),  fils  d'Ulric  et  nommé  en 
Italie  Carlo  Loti.  E.  Al.  1632-1698.  Munich. 
Histoire.  =  Elève  de  son  père  et  du  Vénitien 
Pierre  Liberi.  Cet  artiste  fut  une  des  mer- 
veilles de  son  siècle  et  fut  protégé  par  tous 
les  souverains  de  l'Allemagne.  Mort  à  Venise. 
=  Adam  pleurant  Abel,  Florence.  —  Job  et 
ses  amis,  Dresde.  —  Job  avec  sa  femme  et 
ses  amis,  ib.  —  Christ  devant  Pilate,  ib.  — 
Loth  et  ses  filles,  ib.  —  Jacob  bénissant  les 
enfants  de  Joseph,  Vienne.  —  Jupiter  et  Mer- 
cure reçus  par  Philémon  et  Baucis,  ib.  — 
Saint  Dominique  recevant  le  rosaire,  Munich. 
—  L'archange  Gabriel,  ib.  —  Portrait  du  pein- 
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tre,  ib.  —  Sara  amenant  Agar  à  Abraham,  ib. 
—  Isaac  bénissant  Jacob,  ib.  —  La  charité 
romaine,  Saint-Pétersbourg.  —  Education  de 
Jupiter,  Copenhague.  =  Coloris  quelquefois  un 
peu  rouge,  mais  presque  toujours  brillant  et 
lumineux;  composition  intelligente,  clair-obs- 
cur savant,  touche  fiôre,  caractérisée  et  sou- 
vent expressive. 
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Loiii  (Onuphre).  E.  I.  f  1717.  Fleurs,  fruits, 
animaux,  etc.  =  Elève  de  P.  Porpora.  =  Ex- 
cella dans  les  fruits. 

Lottiener  ou  I^ocliner  (Stephan),  dit 
maître  Stephan.  E.  AL  f  1451.  CONSTANCE. 
Histoire.  =  On  le  croit  élève  de  maître  Wil- 
helm,  ou  du  moins  il  se  forma  d'après  lui. 
Conseiller  de  la  corporation  des  peintres; 
jouissait  d'une  grande  réputation.  Il  habitait 
Cologne.  =  Adoration  des  mages  (triptyque), 
Cologne.  —  Jugement  dernier,  ib.  —  Christ  en 
croix,  ib.  —  Madone,  ib.  —  La  Vierge  et 
l'Enfant, ib.  (Colossal;  collège  archiépiscopal). 
—  Présentation  au  temple,  Darmstadt.  —  I  lu- 
sieurs  saints,  Londres.  (Kensington-palace). 
=  Beaucoup  de  douceur  dans  l'expression; 
beaucoup  de  soin  et  de  richesse  dans  les  cos- 
tumes, belle  imitation  de  la  nature  ;  composi- 
tion remplie  de  grandeur;  coloris  plein  de 
beauté  et  d'harmonie  ;  détails  très  finis.  Sen- 
timent de  grâce  idéale  et  de  dignité. 

Lothon  (Elisa).  E.  Fr.  1806.  Paris.  Por- 
trait en  miniature,  aquarelle,  peintre  sur 
porcelaine,  etc.  =  Elève  de  Mme  Jaquotot.  = 
Portrait  de  Mme  de  Lavallière  (D'après  Peti- 
tot).  —  Portrait  de  Mme  de  Sévigné  (D'après 
Petitot). 

Lottï  (Cosme).  E.  I.  *  xvne  siècle.  Flo- 
rence. Histoire  et  portrait.  =  Elève  de  B.  Poc- 
cetti;  s'adonna  particulièrement  à  la  mécani- 
que hydraulique  ;  inventa  plusieurs  fontaines 
et  automates  bizarres  ;  fut  appelé  en  Espagne, 
en  1628,  comme  architecte,  par  Philippe  IV  ; 
s'y  rendit  célèbre  par  la  construction  du 
théâtre  de  Buen  Retiro  ;  captiva  la  faveur  du 
roi,  dont  il  fut  pendant  plusieurs  années 
ingénieur  et  architecte  et  mourut  à  Madrid. 
=  Ses  tableaux  sont  extrêmement  rares;  on 
ne  cite  que  son  propre  portrait  et  une  Vierge 
au  Rosaire.  = Touche  franche,  manière  facile. 

Lottier  (Louis).  E.  Fr.  *  1842.  La  Haye-du- 
Puits.  Marine. 
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I.otto  ou  Lotti  (  Barthélémy  ).  E.  I. 
*  xvnp  siècle.  Bologne.  Paysage.  =  Elève, 
puis  compétiteur  de  J.-B.  Viola. 

i.otto  (Laurent).  E.  I.  *  1530.  Venise.  His- 
toire, portrait.  =  Etudia  à  Venise  sous  Jean 
Bellini  et  le  Giorgion  ;  condisciple  et  ami  con- 
stant de  Palma,  le  Vieux  ;  on  croit  qu'il  reçut 
des  leçons  de  L.  de  Vinci  ;  peignit  la  plupart  de 
ses  tableaux  à  Bergame  où  il  était  revenu  en 
1513;  dans  sa  vieillesse,  en  1560,  Lotto  tra- 
vailla dans  la  célèbre  chapelle  de  Lorette  et 
mourut  dans  cette  ville.  =  Saint  Nicolas, 
Venise.  —  Sainte  famille,  Florence.  —  Trois 
figures  inconnues,  ib.  —  Mariage  de  sainte 
Catherine,  Munich.— Vierge  glorieuse,  Vienne. 
—  La  femme  adultère,  Paris.  —  Mariage 
présumé  de  Ferdinand  et  d'Isabelle,  Ma- 
drid. —  Saint  Sébastien  et  saint  Christophe 
(Diptyque),  Berlin.  —  Jésus-Christ  quittant  sa 
mère  avant  sa  passion,  ib.  —  Portrait  du 
peintre,  ib.  —  Portrait  de  grand  seigneur, 
Copenhague.  =  Gracieuse  distribution  de  la 
lumière,  vêtements  riches,  formes  sveltes, 
expressions  paisibles,  beauté  idéale;  changea 
plusieurs  fois  de  manière.  =  Ventes  :  V.  Pour- 
talôs-Gorgier  (1865),  La  Vierge,  V enfant  Jésus 
et  le  petit  saint  Jean,  1,000  fr.  —  Même  vente, 
La  douleur,  1,050  fr. 

Lotyha  (G.).  E.  H.  '  xviie  siècle.  Genre.  = 
Détails  inconnus.  =  Intérieur  villageois , 
Dresde. 

Lotyn  ou  Lottin  (Jean).  E.  FI.  *  1686. 
Bruxelles.  =  Fut  au  service  de  la  reine 
Marie  d'Angleterre,  femme  de  Guillaume  III 
d'Orange.  Les  livres  des  ordonnances  du 
prince  Frédéric-Henri  nous  fournissent  quel- 
ques renseignements  sur  ce  peintre.  Nous 
voyons  qu'il  fut  occupé  par  les  souverains 
d'Orange  de  1689  à  1696,  il  est  donc  possible 
que  Lotyn  séjourna  à  La  Haye.  Parmi  les  tra- 
vaux exécutés  par  le  peintre  pour  Guil- 
laume III,  notons  ceux  de  l'année  1692  où  il 
est  désigné  comme  étant  à  Bruxelles  et  où  il 
reçut  250  flor.  en  reconnaissance  de  la  peine 
et  du  zèle  qu'il  déploya,  tant  dans  la  peinture 
des  patrons  que  dans  la  correction  des  tapis- 
series qui  furent  exécutées  dans  cette  ville. 
En  1695  et  1696,  il  exécuta,  sur  l'ordre  du 
prince  et  de  la  princesse  de  Vaudemont,  treize 
tableaux  destinés  au  Palais  de  Bruxelles,  et 
qui  lui  furent  payés  580  flor.  La  même  année 
il  reçut  encore  336  flor.  pour  des  patrons  de 
tapisseries  devant  servir  à  orner  le  château 
royal  de  Hoogstgem,  àBréda.  Il  apparaît  en- 
core en  1699,  1700.  =  Bon  peintre. 


FIN  DU  PREMIER  VOLUME. 
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